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LA  SAINCTE 

CHRONOLOGIE 

DV  MONDE 

DIVISEE  EN  DEVX  PARTIES. 

Et  chacune  d’icelles  en  cinquante-  neuf  Siècles , y compris 
le  Siecle  auquel  nous  ibmmes. 

EN  LA  PREMIERE  PARTIE  SE  VOYENT  LES 
ptêuues  demonftratiucs  de  la  durée  du  Monde , depuis  la  prenme 
année  de  fa  création  iufqucs  à maintenant  : ~~ 


EN  LA  SECONDE,  LES  DISCOVRS  ET  RAISONS 
qui  fc  peuuent  5c  doiuent  dire  fur  Icfditcs  preuues. 

l^CQVES  D- AVZOLES  LAPETRE', 
fis  âe  Pterrea  Auzjoîes  (S  de  Marie  de  Fahrjj  d"  Auuer^e^. 

Régnant* les ireî-Chrcftiens  L O V I S XIII.  & ANNE  D'ESPAGNE. 

Le  tout  dédié 


i/i  MONSEICNEVR  DE  TOTRAd  MARESCHAL 


Chez  GER  V AIS  ALLIOT,au  Palais,  proche  la 
Chappelle  làinél  Michel. 


M.  D C.  XXXII. 

vAtuc  Approbation  des  Doreurs , ff  Priutlege  du  Roj[ 
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LfaMtp4prUsreglesd*UrMfinc^touthommâ 
de  bon  fens,  O*  de  iugement  folide  , demeure 
d'accord,  que  cmandns’agifide  firejoudre  fur 
quelque  ch<^,  Us  deueire  font  toujours  préféra- 
bles aux  inclinations  ,Ji  ce  néfi  que  ce  quelm 
doit, fe  rencontre  auec  ce  que  Ion  veut, parce  que 
lors  tout  efiau poinitquoH  le  peutdefirer  : Mais 
danslesaâions  indifférentes , neantmohts  en  quelque  façon  bon- 
nesd louables,  qucy  quetlesne  foientdeconfbquence,  apresaueir 
quelque  temps  fuiuy  ce  qui  efi  de  t obligation , on  peut  fans  blafme 
firanger  à fis  propres  volontez,,  pourueu  quelles  fiient  toujiours 

innocentes.Cejt pourquoi  ayant  defadomtiplufieursdemesoeuures 

au  public,  encarts  qu’il fuft  indigent  de  les  dedier  i qui  i'euffe 
voulu,  $ ay  neantmoins gardé  t ordre  du  refpeS  delà  bien- fiance. 
Us  ayant  iufiptesicf  toutes  dediies  smxPuijjancesUsplusreleuees 
autant  qu’il  ma  efié pofibU , fi  ce  ri eft  que  Ut  occafionsm  ayent 
obligé  de  dianger  tordre  de  mes  internions, 

I L'an  i6io.iecommenptey  de  fiufmettre  mes  teuures  au  iugement 

du  monde,  qui  nef  pat  vne  petite  entreprifi , fai  fiant  imprimer 

«wjEuangilcs  en  Latin{queiepuitauecraifonappeUermiens/juqy 
qu'il  n’y  ose  rien  du  mien  que  U trattail  de  fipt  années,  (f  f ordre  des 
temps  fi  des  lieux, y qyant tout  changé,  fans  nemitmoms  changer 
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•Vfi  fini  chapitre  nyvn  fiul  mot  des  quatre  fainÛs  Euangelifiet) 
te  les âédiaj au  Roy , quoyquilne  fufiencoresquvn  enfant,  parce 
que  mon  dettoir  (3  mon  mcUnatton  m'y  portèrent , f5  que  toutes 
chdfis  fintdeuesà  fa  Majefé  en  quel  aage  qu  elle  foitpar  fes  bons 

! ii  fidelles  fubjets  ; que  d'ailleurs  vneauure  fiChreflienne  ne  fi 

deuoit  ofrir  qu'au  feul  R(y  tres-CkreJlien , qui  efen  tout  temps  le 
Fils  aifné  deCEghfi:  ainfi  les  prémices  de  mes  labeurs  furent 

rendus  à qui  ie  les  deuoy  €5*  vouloy  rendre. 

Z zAu  mefrne  temps  fi  en  la  mefme  année  ayant  en  faueur  des 
Dames  mis  enFrançois  les fufdites  Euangilcs  par  vne  méthode  dif- 
ferente de  la  Latine,  ie  lis  dédiay  à la  tres-augujle  Royne  mer e du 
Roy,  laquelle  pour  lors  ef oit  Regente  : Et  ainfi  ie  rendis  mes  hom- 
mages a leurs  MajefieZj.auecrefolution  de  (itiure  t ordre  des  Fuif 
fonces  de  ce  grand  Sfiat  tant  que  mes  labeurs  le  pourraient  per- 
mettre,fi  à mefure  que'ie  Ips  donnerais  au  public. 

3 Mais  l'stnidat.  Menfèigneurle  Prince  m'ayant  fait  Chonneur 
de  fl  donner  la  peine  de  venir  dans  ma  chambre,  pour  y voir  ce  qu’il 
voulut  du  refie  de  mes  ouurages , ie  ne  voulus  pas  demeurer  ingrat 
de  la  grâce  que  t auoy  receue  , fi  faifant  imprimer  mon  petit 
Mclchifcdcch  ie  le  dédiay  à fa  Grandeur  : fi  cette  occapon  fi 
honorable  fut  caufi  que  tres-volontairement  ie  changeOy  F ordre 
de  mes  deuoirs. 

4 GtCan  tdjj.ayantveuque  le  Alelchi/idechn'auoitpas  laijjett e- 
fire  le  bien  receu  nonob fiant  fit  petitejfe , pour  luy  donner  compagnie  ie 
fis  imprimer  mon  lob  fi  le  dédiay  à Aîon/êigneur  le  Caalinalde 
Richelieu, non  quel eujfe  l’honneur  d’efire  cognu  de  fon  Emirttnté', 
nypour  aucun  dejfein  d'enappradjer  de  plusprez,;  mais  parce  que 
déslorsoncommenpit  à voir  les  très -grands  auantages  quilauoit 
fur  le  refie  des  hommes,  comme  depuis  par  les  grands  effets  quila 
produits  à la  gloire  duRoyfi  de  fon  Royaume,  nous  fommes  obligés^ 
à confejfer  nettement,  fi  à dire fans flatterie , que  pour  La  conduitte 
gloneufed'vngrandEfiatiln'aiamais  eu  de  fimblable. 

y Lan  1626. ayant  e fié  contraint  de  fairemon  Rpolo^xc  pour  me 
defièndre  contre  les  efcrits  du  R.  P.  Salian  Je  fuite,  fi  ayant  quel- 
que temps  auparauant  efiégratifiè  d’vue  penfion  honorable  de  nulle 
liures  par  Nojfeigneurs  du  Clergé,  qui  me  firent  fhonneur  de  me 
fùrrogerà  Monfieurde  Sponde  à prefent  Monfeigneur  l'Euefque 
de  Pamiers,Ptelatdegrandeerudition  fi  doürine,  ie  dédiay  mon 
Hure  au  fiainS  fi  verurable  Clergé  de  France , tant  pour  les  remer- 
cier de  leur  bien-fait,  queparce  quilsefioientfi  fine  les  véritables 
Juges  du  fujetde  nos  éHJfutes, 

i.  ‘ Enfit 
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6 Er^  tan  tdip.  apres  plujieursremifisma  Sainftc  Géographie 

fi*t  au^i  imprimée  lors  r e prenant  l'or  dre  de  mes  pre7niere s refà- 

lutions,eUefitt  dediée  à Aîonsibvr Jrere •unique du Roj , parce 
quelle  luy  efioit  dejtinée  , que  fa  Grandeur  ,oufi  mieux  on 
ajme , jon  ÿiltejfe  deuoit  fuiure  immédiatement  apres  leurs  Ma- 
jejlez,,  C5’  neji  icj  mis  que  pour  fuiure  tordre  du  temps  des  im- 
prefions. 

7 L'an  1631.  eftant  derechef  attaqué  lors  que  i'y  penfois  le  moins  , 
te  fus  obligé  de  me  de  fendre  contre  le  R.  P.  Petauaufi  lefuite , (f 
pour  cet  effet  ayant  mis  au  iourmon  Difciplc  des  Temps,  il  fut 
dédié  à Monfiigneur  le  Marefihal  tP Ejfat  Surintendant  des  fi- 
nancer Couuemeur  de  t^uuergne , non  que  i'euffe  t honneur 
éteftre  cognu  de  luy  , mais  pour  fs  grands  mérités  cognus  de  tout  le 
monde. 

8 Et  cette  mefme  armée  e fiant  de  nouueau  prouoqué,  fans  en  auoir  • 

donné  aucun  fu\et  légitimé  par  le  R.  P.  I acquêt  Bolduc  Capucin, 
quim'alloitdef  riant  par  vne  façon  nouueüe-^  apres  vne  longue  pa- 
tience tay  efié  fircé , pour  remedier  aux  mauuaü  offices  qu'il  me 
rendoit,  de  donner  au  public  cette  armée  1632.  mon  Anti-Babau, 
lequel  t ay  dédié  à Monfiigneur  de  Chafieau-neuf Carde  des  Seaux 
de  France,  quoy  queienaye  thormeurd'efire  cognu  de  luy  rton  plus 
que  des  autres  ,faiftnt  toufiours  ce  que  ie  dois,  fans  autre  deffein  que 
de  bien  faire,  ' 

Et  Tuantmtûns  toutes  ces  perfonnes  fi  grandes  éfi  fi  eminentes 
par  leurs  propres  vertus  mérités,  que  quand  il  n y auroit  Sceptre 

rry  Couronne  à refieéter , ny  authorité  abfolué  de  leurs  charges  à 
confiderer,  ienauroypaslaiffédeleschoifir  cornme  autant  dedemy 
Dieux ence monde i àplusfrrteraifon  efianteequils  font moy 
. d’humeur  perpétuelle  éC adorer  les  Puiffances  légitimés. 

9 3^  If*J  on  deuoir  efioit  de  continuer  de  rendre  met  honneurs 

au  refie  des  plus  hautes  Puiffances  autant  que  le  nombre  de  mes  dié 
uerfisceuures  lepeuuent  permettre:  Mais  •voyant  les  peines  indicU 
blés  qu’il  y aapres  les  impref ions  quàmefitre  que  ie  garde  Pon- 

dre, mon  aage  s' aduance , €5*  l'heure  durand  defpart  s'approche  in- 
finfiblement,  craignant  de  n auoir patTeloifir  derendrea  chacunce 
qui  lui  efideu,  iafqû à celui  auquel  mes  inclinations  me  portent  i 
faduoué  que  de  propos  délibéré  i’ay  changé  tordre  de  mon  deffein, 
quant  aux  imprefiiorUi  £5’  quecetteannéeidys.tay  encarts  donné 
au  public  ma  Siiné^cChsoTioXo^cplutofiquèienel'auoürefilu, 
afin  de  la  dédier  À_  çe  grand  Héros  de  la  France  Monfiigneur  le 
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MM-efihd  de  T ryras , parce  que  tel  a lut  auoudefttnee,  ^ aueiay 
deCtred  auoir  cette  fattsfadton,  mot  ’vtumt.  afin  de  latjer  a lapofie- 
rite  quelques  parttculantez.tant  de  lut  que  défia  Mat/on  . que  te 
/?4V  W puts  dire  plus  exaâement  quetout autre  tousceuxdema 
^LLiflncelajanttl  J a longtemps  attendu,  ïS  moy 
ejp^er  comme  cho/e  deué  à%n  des  plus  grands  hommes  de  nofire 

^"cefipourquoy  prefierant  cette  foü  mes  inclinations  i mes  deuotrs . 
cuaL^uxUlotgnantmesdeuotrsam^^^^^^ 

ce  grand  Homme  U prefiente  œuure  : aultcu  de  m adrefraluy , 

iem-adreiïe  aux  Leüeurs  pour  leur  fiatre  fiçauotr  exa£iement  fS  've- 
ritableJntce  qutefiau  dejfousdefiareputatton^  de  f 

Le  Languedoc  comme  Ion fiçatt  efi  vn  tres-beaupats  ,^and  ÎS 

(bacieux,diuifeenvingt-deuxDtocefiesoueuefiAeK.,  qui  font ^ 

tant  de  pentes  Prouinces.abondantesentotUesfiortesdebtens^eU 

richefies.  lefiquelles  fie  peuuent  fit  elles  veulent  fiaalement  pafier  de 

leurs  voifins.  , - , 

Celle  de  Lodeue  ne  tient  pas  le  moindre  rang  de  toutes , pujs  que  les 
Seigneurs  qut  enfiont  Euefiques  ont  à leur  domatne  la  Comte  tU 

Montbrun,  d' où  les  anctens  Comtes  Jkrent  autrefiu  lespetnsSou- 

uerains  de  cette  contrée,ajantfiouseuxComtes,Vtficomtes, tarons. 

Setgneurs  G ent.ls -hommes  qut  encores  ^jourdlhuy  ttennent 

let^s  Fiefs  des  Seigneurs  Euefiques  a caufie  de  cette  Comté. 

DefiqJls  FiefislaBaronmeduCaylarefifians  diljtuteUpremte- 

re  détour  U Diocefè  , (fi  a les  prefieances  ^ 
femblées  publiques.  On  fappellott  en  Lattn  C A S LA  RE , com- 
{TquidZLonaduisCM^sm-z^^^^ 
nu’iledbalH  en  lieu  afieic,  eminent:  Mats  les  tnuaficns  des  Goths 
y Vvifigots,  apres  en  auoir  chaje  les  Romains,  ayant  corrompu 
le  langage  fùreL  caufie  quonfappellapremterement  puts 

ct\i^,S^finalemLcATLHR  ou  KATLAR  ,qut^ 

le  nomquelli  a retenu  iufiquesautourd  huj,  (fi  amt  lors  fies  Ba- 

les  fiamtlles  qui  ont  eu  ou  ont  encores  le  Nom  (fi  les  Armes  de 

^“Mats  le  tcsele  , légitimé  ou  mal  fondé , de  leurs 
foit  de  ceux  qui  vendoient  tout  pour  aller  a U gt^e  de  laterr 
^rainde,  foit  de  ceux  qui  perdirent  tout  pour  fioufiemr  les  Here  t- 
ques  Albtgeoü  , fiait  pour  quelque  autre  caufie  a nous 
hefiarril'queles  Setgneurs  Euefiques  fie  trouuent  *>*>o>trdhuy^ 
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nmpulememComtadeMmthrun,  mnù  auftBanns  âuCé^ 
Ur:  ^ ainfiilne  re/te  mux  defcencUns  de  cette  MAtfon  illHfirt 
rientpteUNom  (5  iesuirmes,  {5*  thomettr  deftte  fortis  d'une 
bnute  €5*  très -pure  NoileJJè> 

Ils  pyrtoient  nndemument  it or  À trois  bandes  de  gueules , au 
Chef  dort  dwgest'vn  Lyon  naijfantde  fable, armé  £5*  lampajje 
degueules.  CeCbeffàuftenuoucoufùàvnedeuifiaufid’or  char- 
gée de  trois  trefles  de  fable ,autymbre£ acier  ,rehaufé  d'or, orné  de 
lambrequinsd  or jdc fable  degueules^pourfspportsdeuxLyons 

de  ftble,é$ pour  cymierundemy  Lyondemefmes,tosts  ormezai^ 
lampafez.de gueules  auec  le  Cercle  de  Baron  fur  le  tymbre  kt an- 
titjue:(f  telles  lesportent  encoresauiourd’htyceuxquien fontdef 
tendus , oMec  cette  différence  feulement,  qutls  n ont  plus  de  Cercle 
ou  Couronne  de  Baron , parce  que  la  Baronnie  nef  plus  en  leur  fa- 
mille, (f  les  Seigneurs  de  Toyras,  qui  ont  changé  le  Nom  (fies 
airmes , n en  ont  retenu  que  les  fùpports  (f  le  cymier , ainf  que 
nous  uerrons  cy-apres. 

De  cette illujireif  ancienne  Souche  des  Caylars  {car  les  Barons 
en  ces  temps  ef  oient  les  plus  grands  (f  plus  qualifiez.  Seigneurs 
dvnpais)  font  iffués  (s  farties plufieurs nobles  Branches,  def- 
quelles  les  unes  en  ont  retenu  te  Nom  (f  les  Armes,  les  autres  ont 
U tout  quitté,  ainfi  quenousleuenons  de  dire , y ayant  efiéobli- 
gez.  par  contr aS s de  mariages , par  donations  ou  tefiamens  : ce  qui 
feprattiquoit  lors  ordinairement,  (f  fiprattiqueencoresaujour- 
d'huy, bien  que  plus  rarement..  Et  quoy  que  noustrouuions  par 
A£tes  bons  Q irréprochables , quily  aie  eu  de  Ces  Atefiieurs  du 
Caylar,  quidéstan  lepd.  fi  trouuerent  klaconquefie  delaterre 
Sainâe  auec  le  Comte  de  fain&  Cilles  C5*  autres  grands  Seigneurs 
du  Languedoc  durant  le  régné  de  noflre  Roy  Philippes , comme 
aufii  aux  guerres  desnAlbigeois-,  Toutefois  ri  ayant  peu  trouuer 

Aâes  ualables pour  lier  les perfinnes  de  ^rekfils  depuis  ces  temps 
iufqua  maintenant,  il fuffirad en  mettre  in  de  leur  s de  fendons 
iufquesadouzaoutreZje  degrez.degeneratton  ,qui  fipeuuentiu- 
fifierpar  titres  bons  (f  uaLables  trouueZjdans  les  oArchifs  de  ces 
Aiefieurs  qui  fint  efcrits  tout  en  Latin  iufquau  Siecle  de  leur 
Ayeul  ,qui fit  le  premier  qui  commença  de  faire  fs  Allés  publics 
en  François,  car  pour  les  mémoires  particuliers,  ils  font  la  pïufpart 
en  langue  dupais  du  Languedoc.  Foyons  donc  la  fuitte  Généa- 
logique de  cette  Mai  fin. 

P®  G ^IX.k'i^tfi  le  premier  des  anciens 


IL 
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^ue  nota pouuoru lier dt pereen  fils  d fès fitccejfeurSi  JltfpSttfik 
en  fécondés  nopces  Meeriede  Fougereson  Fottfieresi  ilyetm  La- 
tin dcFodciiis)  fille  de  Jourdain,  Cheualier  Seigneur  de  Fouge^ 
res,  de  Bealrtx , fans  dire  de  cruelle  Maifon  $ u laddte  Marit 

vefue  aufiidePierre  DeodatiDamotfiau  Seigneur  de  Pouxjoles, 
duepueleüe amitdefiaèutjnefilleappelleh^lix , laquelle fittnuè- 
riee  au  fils  de  Bernard  0*  ainfi  te  pere  le  fils  ejpouferent  U 

merei^  la  fille.  Et  efi  ce  premier  Bernard  qualifié  Cheualier  dans 
nm  .eJHe  de  l 'an  isp6.  quoy  quil  jujlmort , duquel  nota  appre- 
nons qu  il  fut  pere  de  Bernard,  jiyeul  d'^n  autre  Bernard. 

BERNARD  DE  CAYLAR,  deuxiefme  de  ce  nom , 
qualifie  Damotfeau , Seigneur  de  Rougean , fils  du  precedent , 
d'<vnautre  femme  que  Marie,  efpoufa , ainfi  que  ditefi,  <tAlix 
filledu  fufdit  P ierreP)eodatf  Damotfeau , Seigneur dU P ouzjtles 
oude  Poujols  (dcPodoliis)  ijfu  comme  Ion  dit  des  nobles  Deo- 
dati  deLuques  qui  portentparty  en  pal,  au  premier  de  gueules  au 
Lion  d’or,  au  fécond  face  fi  or  £5*  de  gueules  de  trois  pièces, 

pour  cymiervndeny  Lion  d'or  armé  lampajfé  de  gueules.  Et  ce 
fécond  Bernard  fut  celui  qui  paffa  le  fufditjJâedel'anjsp^.qui 
fivnComproma  auec  Hugues  de  Fougères  oncle  rOatemel  de  fit 
femme  Æx,  €5*  fut  fignéaufii  par  fon  fils  Bernard. 

BERNARD  DE  QKXhk^,troifiefmedecenom,fils 
du  precedent  d'xilixde  Deodati , fut  par  fa  mere  Seigneur  de 
‘PouKstles , £5*  ratifia  le  fufdit  Compromis  fait  par fim  pere  : il  eut 
•vn  fils  appelié  Pierre , mais  ie  riay  peutrouuerle  nom  de  la  femme 
deceBernard.  C'efioit  aux  Hneiens nonchalance  (f  hlafine  £a- 
uorr  fi  peu  de  foin  du  nom  des  Dames, 

PIERRE  DE  C hX  h h'&.r  fils  du  precedent , fut  Sei- 
gneur de  Pouzjoles , comme  au  fis  de  Spondilian , car  ce  fut  luy  qui 
l' an  I pgp.  fit  faire  les  recogndijfances  de  cette  terre;  te  n‘ay  non 
plustrouué  le  nom  de  fa  femme,  mais  il  y a Aües  quiiufiifient 
qu'il  fut  pere  de  Hugues. 

HVGVES  DE  C hX  h fils  de  Pierre  , fut  Sei- 
gneur de  Rougean  de  Spondttian , & par  Ailes  de  l'an  tgpp. 

tppo.onvoitqutl  fut  pere  de  Guillaume , (f  que  ce  Guillaume 
auoit  vn  frere  appelié  Hugues  , fans  queie  puiffe  dire  lequel  de 
ces  deux  fut  latfhé , ny  que  i'ate  non  plustrouué  le  nom  delà  fenk- 
me  de  ce  Hugues  : Mau  fait  que  fon  fils  Guillaume  aye  efiâ 
Ltifnéounon,  ce  fera  de  luy  que  nous  continuerons  le  refie  de  la 
Cenealogte  filon  lestitreseptefen  aytrouué dans  les  eArchifsde 

Mefiire 
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JMeprt  lacques  de  fiûnit- Bonnet  Seigneur  de  Refiencti^- 
res , les  precedens  é^xns  efié  veus  cheK,  le  Seigneur  de  Spon- 
dillnn. 

yi.  GVILLAVME  DE  CkXhKK  ,filsdufufditHu- 
gues,(f frereaufi d'vn^utres Hugues , efpoufa  Ca- 

therine Dume  de  Mont  ferrier  Cÿ  de  Rejlenclieyres  pue  de  Rai- 
mond de  Montferrier,  autrement  dit  de  Guillaume  de  Dame 

Nauarre  de  l'Efiang-^  0*  port  oit  Catherine  £ or  à trois  fers  de 
iheual  de  gueules  aux  doux  d'or,  ijfuë  ^ defcendue  de  la  tres- 
Hiujirt  très -ancienne  Maijhn  des  CuiUaumes  , Setgneftrs 
(f  Barons  de  Montpellier  : 0*  ainfi  confine  au  feptiefme 
de^  de  Marie  fille  de  Çuillaume,  laquelle  fut  Dame  en  partie 
de  Montfitrrier , puis  heritiere  vniuerjille  de  Jon  pere}  0 ainfi 
Dame  de  Montpellier,  premièrement  martee  au  Comte  deCo- 
mingesypuit  à Pierre  Roy  dHrri^on,  de  Majorque  (fi  deMi- 
t norque:(fi Catherine  f an  tjSf.  fit  fontefiament , par  lequel  elle 

! donna  tous  fies  biens  à fon  mary  Guillaume , à la  charge  de  porter 

fis  .firmes.  Ce  qui  fut  accepté,  (fi  apres  fa  mort  exécuté , car  il 
quittales  firmes  de  Caylar  pour  prendre  celles  de  fa  femme  , (fi 
retint  toufiours  le  nom  de  fa  famille. 

Mais  l'an  / 3S6.il  fie  remaria  auec  Damoifeüe  Louifi  de  fainÜ- 
*'  Bonne tyfiüe  de  noble  (fi  puijjant  Seigneur  Pierre  de  famd-Bonnet, 

Seigneur  de  Toyras,P^re-de-SalendreK„  faind-Jean  de  Gardon- 
nenques,  la  Forefi  ,fainÜe  Croix , le  Mielet,  (fi c.  Lequel  Pierre 
faifant  fonteftamentt an  ijgS.  y fait  mention  d'vne  fienne  faeur 
appelléeSfioilede  fainct  Bonnet , vefue  de  noble  (fi  puijfant  Sei- 
f gneur  defàindVidal,  (fi  en  fuite  fait  fes  enfans  mafles  heritiers 

de  tous  fis  biens , enfubfiituant  les  vns  aux  autres:  (fi  cas  arri- 
uantqu  ils  vinfent  tous  à mourir  fans  hoirs  mafles , il  leur  fùbfii- 
tuë  les  mafles  de  fafille  Louyfi , à lacharge  qu'ils  porteront  le  nom 
de  fàind  Bonnet,  (fi  fes  .drmes , qui  font  de  gueules  à fin  Lion 
éCor.  Etfinalement  Guillaume  mourut  apres  auoir  fait  fin  te fia- 
ment  t an  ig.20.  par  lequel  on  "voit  qu'il  fit  .Antoine  fin  heritier 
•untuerfel,  (fi  qu'il  fut  aufii  pere  de  Pierre,  lean,  GuyraUde(fi 
Ifaheau,(fi fîwftitua  audit  jintoine  les  enfans  de  fonflsleanqui 
efioit  défia  mort. 

VU.  lEAN  DE  C h.'i'Lk'R, fils  de  Guillaume, mourut  deuant 
fin  pere,ainfi  que  nous  venons  de  le  dire,  (fi fans  auoir  peu  trou- 
uer  lenomde  fa  femme,  il  fuffit  que  par  ledit  tefiament  onvoit 
qu’il  fut  pere  de  Guillaume  (fi  de  Pierre. 
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Vm.  GVILLAVME  DE  CKYLhKjilsaifnedelean.f^ 

deuxiejme  de  ce  nom  ,fitt  non  feulement  heritier  de  fin  ^yeul, 
mais  aufii  / uintotne  fononcle-^  d'abondant  tous  les  majles  de  la 

Maifinde  fiùnâ- Bonnet deTojras  efiansmorts,  tan  14.39-  la 
fidsftitution  faite  par  Pierre  finbifajcul  maternel  fut  ottuerte  à 
fin  profit  : atnfi  prenant  les  biens  fumant  le  tefiament  de 

Pierre  il  printdéslorslenomde  fainci-Bonnet  de  Tbjras  > fi  efi 
cartela  fis  jirmes  de  MontferrierfS  de  fainct-Bonnet,  retenant 
toufiourslufupportsd  le  cymierdeCajlar.ee  que  [es  fùccejfeurs 
ont  depuis  continué,  quoj  quen  tous  les  -rides  que  i'ay  ueus  depuis 
ce  Guillaume  onyaje  ordinairement  rnis  les  deux  noms  de  fàtnd~. 
Bonnette  de  Cajlar,  iufques  à Mefiire  ydjmar . qui  laiffi  tout 
À fait  le  nom  deCaylar,  ifi  Mefiteurs  fis  enfans  en  ont  fait  de 
mefmes.  Ce  Guillaume  deuxiefine  tan  s 4.4  4-  fi  maria  auec 
Damoi fille  Marguerite  de  la  Fore  au  Diocefede  Nifmes  , qui 
portait  d'argent  au  Lion  de  fable.  Et  tan  1499.  en  fécondés 
nopces  il  ejpoufa  Damoi felle  Marguerite  de  Cadoüene,  fille  de 
Guillaume  de  Cadoüene,  Cheualier  Seigneur  de  Gabriac  de 
'Barri,  qui  portait  d'argent  à fipt  loZjonges  de gueulles  , deux, 
trois , deux  , puis  mourut  apres  aaotr  fait  fin  tefiament  tan 
14S2.  lai  fiant  fis  biens  à Guillaume  fin  fils  aifhé. 

ÎX.,  GVILLAVME  DE  CAYLAR  ou  DE  SAINCT- 
BONNET,  troifiefme  du  nom  des  Cajlars , fut  apres  fin  pere 
Seigneur deToyras, de  Mo  itferrier , de  Kefienctieyres  ,S  autres 
places  cy-defius  mentionnées,  (fi  efitoufiours  qualifié  dans  tous 
fis  .rides,  haut  (fi  puifiant  Seigneur  , Nobilis  & potens  vir,' 
comme  fin  pere.  L’an  i4pt>  il  efioufd  Damoifelle  Marguerite 
de  Nogaret,  fille  du  Vifeomte  de  Trelans , qui  porte  d’argent 
au  noyer  de  Synople , de  laquelle  il  eut  fin  fils  Antoinc-j. 

X.  ANTOINE  DE  SAINCT-BONNET,.4«/r^w«/- 

deCaylar , fut SeimeurdePoyras ,Montferrier , (fi autres fiifi 
dites  places  , (fi  a iufte  titre  aualifie  haut  (fi  puifiant  Seigneur 
comme  la  plufpart  de  fis  ^edecefieurs , tan  s y 26.  efpoufiiDa- 
nwifielle  Gabrielle  de  Rochemure , fille  de  Louis  de  Rochemure , 
Baron  du  Befiet  en  Auuergne.^  , Seigneur  de  VerdezMn  (fi  de 
^ Mal  fieu . au  DioceÇe  de  Mande  , (fi  de  Dame  leanne  et  An- 
cezjune-,  (fi  portoit  ladite  eie  Rochemure  de  gueulles  a trois  ban- 
des dargentj.  Finalement  Antoine  mourut  laifiant  fis  biens  a 
fis  enfans  , Louis , Guillaume  , Aymar  , lean,  leanne  , An- 
toinette ,Franpoife  , Gabrielle  (fi  Margueritte  , de  tous  lefquels 
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fiùM  TU  pourfuiuons  la  CeneTdogie  que  du  feul  Aymar,  e^i  fut 
U troi/iefme  fils. 

. AYMAR.  DE  S AINCT-BONNET  . 

T<yrat,  de  Montferrier,  (fi  de  Refienclieyres,  efioufa  Damai feüe 
Franfoifie  de  Claret,  laquelle  fartait  de  gueulles  à trois  pales  d ar- 
gent, fille  de  Mefiirefean  de  CUret,  Setffieur  de  fainü-Felixde 
Palieyres,(fi  de  Dame  Philippe  de  Pellet,  defcenduëde  la  très- 
illufire  Mai  (on  des  P elle ts,  jadis  Comtes  de  Mauguio  (fi  Sei- 
gneurs ëC  Alex,  (fi  de  Lauerune  finie  du  cafté  de  Lauerune  en  la 
perfhnne  de  Madame  Claude  de  Pellet  à prefent  Marquifi  de 
Canify,  fille  deMefiireCafpard  de  Pellet  Lieutenant  de  Roj  en 
Normandie,  (fi  Couuerneur  de  Caen,  (fi  de  Madame  lourdene- 
Magdelene  de  Montmorancy , (fi  dure  encore  s la famille  des  Tel- 
lets  dans  la  Mai  fan  des  Barons  de  Combas,  £ où  fartait  ladite 
Philippe^(fi ainfi  Françoife  coufine  au  fécond  degré  dudit  Cajpard, 
de  labile  le  Seigneur  de  Tayras  tut  les  neuf  enfans  qui  fui- 
uentLu 

. lAQVES  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS,' 
Seigneur  de  Reftencliejres  , Confeiller  du  Roj  en  fes  CÔnfeils^ 
MaiftredeCamp£vn  Régiment  de  gens  de  pied  François , Cots- 
uerneur premièrement  de  Clermont  de  Lodeue , puis  de  Lunel,  (fi 
\Senefcbal  de  Montpellier , en  la  perfonne  duquel  fi  peut  continuer 
la  Cenealogie , ayant  eu  de  Damoifelle  Marie  des  Car  die  s fin 
ejpoufi,  défia  decedee , L O V Y S aagé de  quelques  dix  ans,  Fran- 
foifie  mariee  à Mefiire  lean  Louys  de  Louuetde  Nogaret  (fi  du 
Vefi,  Baron  de  Caluifion, Tu  faine  Abefe  de  Vigmogoul,  Magde- 
lene  (fi  Louyfi,  qui  font  le  trexje fine  degré  Généalogique. 

FRANÇOISE  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS, 
Dame  de  fàinâ-Benexat , du  Fefc  (fi  de  Sauignargues , morte 
fans  enfans  de  Mefiire  P ol  de  ‘Mongros  fon  mary. 

SIMON  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS,*/- 
ffieur  de  la  Forefi, Confeiller  du  Roy  en  fisConfiils,  (fiCouuer- 
neur  des  ville  (fi  chafeau  de  Foix 

CL  AV  DE  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS, 
premièrement  Agent  general  du  Clergé  de  France,  (fi  à prefent 
Confeiller  du  Reyen  fes  Confeils , Euefque  de  Nifines  , Comte  ^ 
Abbé  de  fainél  Gilles,  (fi  Prieur  de  Long- Pont  prex,  Paris. 

lEAN  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS.y?»/ 

. principal  fujet  daprefintdifiours,  auquel  noftreSainâe  Chrono- 
logie  eft  dediée , a premièrement  efté  des  Ordinaires  du  Rey , puis 

‘ «j 
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Cdpit4tm  aux  Gardes  et  Lieutenant  de  la  V merie  de  fa  Majefié, 
ptM  Gouuemeur  d'Jmhoife  €5*  du  Port-Louis , comme  aufi  dm 
païsd'^unix ,defipde Ré(^ delà  Rochelle,  Çÿ finalementau- 
jourdlhuj  Mareféal  de  France,  duquel  nous  parlerons  plut  am- 
plement cf-apres. 

ISABEAV  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS, 
vefite  de  Ale f ire  Pierre  Seiffieur  de  LezJ^han , duquel  elle  a eu 
Damoif elles  Clarice  de Lexjgnhan , mariée auRaron de  faind- 
Aunez, , Gouuemeur  de  Leucate  5 Anne  de  Lesjpihan  ‘Dame  de 
Cazjouls,  'vejiee  du  Raron  de  Muruieil  mort  pour  le  feruice  du 
Roj  en  voulant  entrer  dans  Caxjal  tandis  qu’il  ejloit  ajSiegéi  Fr an- 
foifdeLezJgnhan,  Pierre  à prefent  Seiffieur  de  LezJgnhan,i^ 
Jean  de  Lexjmhan , encores  ieunes. 

PAVL  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS , Sei- 
gneur de  Alontferrier , fut  tué  d’un  efclat  divncoup  de  canon  en 
deffindant  pour  le  feruice  du  Roy  la  Citadelle  de  fàmfl-Aîartin 
de  Ré  contre  les  Anglois. 

MARGVERITE  DE  SAINT-BONNET  DE  TOYRAS, 
premièrement  Dame  de  Brinon  et  Ceniüac,puisdeCahrityrts,a 
perduleSeimurdeBrignon  fon  fils  aifné  bour  le  feruice  du  Roy, 
ayant  efiéi^apné  auec  le  fitfdit  Baron  de  Muruieil  comme  tU 
Voulaient  entrer  dans  CaZjul  durant  le  fiege^.  / 

ROLLIN  DE  SAINCT-BONNET  DE  TOYRAS,  /« 
qualifiait  aufii  Seigwur  de  Refitnclieyres  , fut  Capitaine  aux 
Gardes  du  Roy,  tué  en  feruant  fa  Majefié  l’an  1627.  le  tour 

que  le  Duc  de  Rukinghan  fit  fa  defcente  dam  Jifle  de  Ré  auec 
f armée  rtyalle  du  Roy  de  la  Grande-Bret agnc^. 

Qui  efitota  ce  que  ie  fçay  toudtant  t origine  (fi  antiquité  de  la 
tt^ohle  famille  de  Caylar-/àinâ-Ronnet-‘Toyras  parla  Bran- 
che de  Mefiire  Aymar  de  fàinéf- Bonnet , à Jlmneur  et  gloire 
duquel  et  dé  tous  fts  enfans  t ay  dreffé  la  fuiuanteTalme  généa- 
logique^. 
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JErttahomUntpour  faire  voir  U pureté  de  leur  haute  Nohleffe 
C5*  comme  ils  dejcendent,  tant  du  cofté  du  Pere  que  de  la  Alere,  de 
predecejfeurs  tres-nohles  illufires , fur  bons  titres  irréprocha- 

bles tajaufadrefé  i^iujlifé  les  feiZjC  Maifins  fkiuantes  qu’on 
appelle  communément  les  feizje  QMrtiers , seyant  mis  leshuiB 

5 quartiers  Paternels  à la  première  page  les  hutéi  Afaternels  à 

a féconde  page  vis  à vis  delà  première  pour  la  commodité  des  Im- 
primeurs,  £5  afinque  tout  à la  fais  on  peujl  voir  les  féizje  quar- 
tiers. Voi(y  premièrement  les  Paternels. 

I.  La  première  Maifan  des  huiéfdu  cofté  du  pere , eft  celle  de  Cay- 

lar  de  Lodeue , accreuë  augmentée  de  celles  de  Montferrier , 

de  fainSl-Bonnet-Toyras. 

1 1.  La  féconde  eft  double , carelle  fe  peuttirerde  laMaifande  la 

Pare  oudecelledeCadoüene,  toutes  deux  tres-nobles  releaées, 
fvne  dans  le  Diocefé  de  Nifmes , T autre  dans  celuj  de  Mande, 
ayant  mis  ces  deux  Maifons  pourvue, parce  quelles  furent  alliées 
a celle  de  Cajlar  par  vn  me f me  homme , fans  pouuoir  véritable- 
ment dire  de  laquelle  des  deux  fartirent  les  enfans  contenus  aux 
premiers  hutéb  quartiers,  ayant  neantmoins  retenu  la  première, 
qui  eft  celle  de  la  Pare. 

III.  La  troifîefine,  celle  de Ntgaret ,par laBranche  des  Seigneurs 
Vifeomtes  de  Trelan  dans  la  Rouergue. 

IV.  La  quatriefme,  celle  tPyirpajeou,  laquelle  eft  partie  dans  le  Ro- 

uergue^  partie  dans  le  Ceuaudan,ift  porte  de  gueules  à vne  har- 
pe d"  or. 

y.  La  cinquiefme,  celle  de  Rochemure,  Barons  du  Befteten  uiuuer- 

gne,  de  laquelle  nous  auons  de  fia  dit  les  Armoiries. 
y I.  La  fixiefme,  celle  de  MiremontenAuuergne,  à prefent incor-! 
porée  dans  celle  de  Bourbon-Lauedan:  portoient  ceux  de  Mi- 

remont  d'azjur  au  pal,fretté  a argent , coftoyé  de  deux  fers  de 
lance  et  argent  garnis  d’or. 

yil.  La  feptiefme,  celle  d' Ancetcjune , Barons  de  Caderoujfe  prez, 
Auignon,  laquelle  porte  de  gueullesà  deux  Sphinx  ou  eftr anges 
monftres  d'or. 

y II I . La  huiéliefme,  celle  de  Mondragon  en  Dauphiné,  laquelle  porte 
de gueulles  a vn  feul  de  ces  Sphinx  ,ouà  féizje  de  tels  monftres,  car 
la  Maifan  de  Mondragon  eft  fortie  de  celle  d'AnceZjUne , ou  celle 
d AnceZjUne  de  celle  de  Mondragon . 

Voyons  maintenant  les  huift  Mai  fans  maternelles. 

!•  La première  eft  celle  de  Claret,  Seigneurs  de fainB-Felix  de  P a- 
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lifyns,de  laquelle  noMauonsdeJia  donné  les  yirmoiries'. 

I I.  La  ficonde,  celle  des  Barons  de  Turn-Salendrenques  dans  les 
Seuenes,  qui  portent  d'azjtrà  la  bande  d'argent. 

III.  La  troijiejme,  celle  des  Barons  de  Adirebel au  Languedoc , qui 
portent  de gueuües  à vnaijle  ej^lqyée  d'argents, 

IV.  La  quatriejrne , celle  de  Maubuijfon  , Seigneurs  de  Rsbaute 
preZj  eilez,  J qui  portent  d aZiUr  à deux  Lyons  affrontez,  d’or. 

V.  Lacinquiefme,  efi  la  tres-tlluJireMaifonde  Pellety  laquelle 
porte  d’argent  au  chef  de  fable,  le  tout  bordé  de gueulles. 

VI.  La  fixiefme  effeeUedes  Barons  deCaflelnan deCuers , prez, 

Pezênas,  qui  portent  d’or  au  Croiffantrenuerfe  de  gueulles. 
y II.  Lsfeptiefne ,eftlatres-ancienne(^  tUuftre MaifgndesBer- 
monds,  jadis  Seigneurs  de Sommjeres au  Languedoc,  pare f 

change  auecle  Roy  deuenus  Barons  de  Combas  autres  places, 

portaient  d'or  à vn  Oursrempantde  fable,  lampaffe  armé 
de  gueulles , auec  vue  effée  au  cojlé  le  long  de  la  cuiffe  attachée  auec 
vne  ceinture , le  tout  d argent:  Alaisauiourd'huyque  cette  Aîai~ 
foneft  tombée  en  celle  de  Pellet  les  Sei^urs  efcartellent  au  pre- 
mier dernier  de  Pellet,  au  fécond  £5*  troifiefine  de  Bermond. 

yill-  huiéHefne  efi  celle  de  Montaigu  Fromigeres  en  Dauphiné, 

qui  portent  de  gueulles  à vne  tour  dargent,  triplée  couronnée 
en  forme  de  couronne  Papale. 

Defquelles  fiize  maifons  t ay  dreffé  les  feizf  quartiers  qui 
fuiuentj. 
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Mm4  comme  ceux  qui  Je  feuuent  le  plue  approcher  Je  Dieu 
s'unir  a [a  diuine  MâjeJte (ont, fans  dijpute  reputezj  les  ptus famBs 
(ÿ  le*  plus  deuots  de  tous  les  humains  ; Jup  pouuons  nous  dire  que 
parmy  les  Nobles  ceux-là  font  les  plus  glorieux  qui  tiennent  en  quel- 
que façon  aux  Mai/ons  des  Rou  £5*  l’rinces  fouuerains , fit  par 
fangou  par  alliance , par  majles  ou  par  Jemeües  ^ ce  qui  ne  fe  don  ia- 
mais  négliger  /W  ceux  qui  peuuent  s honorer  de  ces  veritez,  0*  de 
tels  auantages,,  ne  doit-on  iamais  rougir  de  ce  qui  efi  glorieux,  ny 

ne  peut-on  imputer  à vanité  ce  qui  eft  eminent  dans  vne  famille, 
pourueu  que  ce  qu  on  en  dit  fit  véritable. 

Ces  honneurs  donc  fint  au  depu  de  toutes  les  chapes , car  les 
charges  regardent  les  perfinnespartimlieres  qui  les  pojjedent,  mais 
les  liaifons  des  alliances  regardent  les familles  en  general,  ne  fint 

pas  f rares  que  quelques-vns  veulent  qts  on  le  croie,  pufs  que  dans 
le  s ceuures  des  Cenealcgifies  on  voit  clairement,  que  de  tous  les  Mo- 
narques, Rois(f  fuueratns  défendent  nombre  infmy  de  Mai  f ns 
tres-nobles,qui  fnt  néanmoins  fort  médiocres  Çÿ  communes  pour 
les  biens  de  la  fortune,  if  qui  ne  font  nullement  en  efiat  de  porter 
Sceptres  nj  Couronnes.Et  dans  les  hures  des peurs  de  famite- Mar- 
the, du  Chef  ne  (f  de  Paradin  fe  vqyent  en  ce  Royaume  plus  dt  qua- 
tre cens  familles,  qui  par  files  peuuent  iufiifier  quelles  défendent 
de  la  Maifn  de  France.  Cela  neft  que  trop  cognu,  quoy  quetres- 
honorabUli. 

F’our  Mefiieurs  de  Toyras  Us  ne  défendent  pas  que  ie  fâche 
i aucune  Maifn  Rqqalle,  car  fi  ie  Cauoy  feu,  te  ne  l’auroy  nul- 
lement teu  ,ams  au  contraire  ! en  auroy  fait  la  plus  precieuf  piece 
de  ce  mien  difeours  ■.  mais  par  leurs  alliances  depuis  é an  J 100.  if  par 
le  moyen  de  dix  mariages , ils  peuuent  faire  la  plus  parfaite  ifglo- 
rieufi  roué  qu’on  puiffe  defirer  pourvu  Gentil-homme,  en  laquelle 
prenant  leurs  pere  if  mere  pour  le  premier  mariage,  puis  y liant 
les  autres  neuf  qui  fe  tiennent  tous  par  fangou  parle  fainB  lien  du 
mariage , auantque  le  cercle  fit  accompf,  onytrouuetout  fujet 
de  gloire  if  de  contentement , ainfi  que  te  l’ ay  drejfée , (f  dequoy 
performe  que  ie  fâche  ne  s' efioit  iamais  adu/fe  deuantmoy.  A la 
vérité  il  y a parfis  beaucoup  de  temps  entrevn  mariage  if  C autre, 
mais  cela  nemffhe  pas  que  les  liai  fus  du  fang  ny  fienttres-ve- 
ritables,  (oit  de  fix  ou  de  quatorze  générations , cela  efi  indiffèrent. 
Voyez,  la  roue. 
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"UojUiup^ues  aujourd’hui  tout  ce  tjue  tauoy  à dire  de  l origine 
CJ*  frogrezjde  cette  tre s-noble  £5*  ancienne  famille  : tout  cerne 

noue  en  auons  dit  ef  commun  à tous  lesenfansf^  dejcendans  du  fuf 
dit  Mefire  yijmar  de  fainH-Bormet  & de  la  fit/dite  Franpoijè 
deClaret,  fans  que  tvn  y puijfe  rien  prétendre  plus  que  l'autre  >,  à 
eux  tous  donc  en  fiit  la  gloire. 

Al  ois  venant  au  partictUier  de  Alonfeigneur  le  Alarefchal  de 
Tojras,  il  y a plus  de  peine  à taire  fis  mérités  fS*  /* abondance  des  vé- 
rité z,  qui  fi  peuuent  dire  à fin  auantage , qu’il  ny  en  a de  louer  ceux 
qui  ne  font  pas  louables,  l’efisme  qu'il  s'entrouuera  plufieurs  qui  le 
pourront  pajferen  quelquvne  de  fis  vertus,  nombre  infiny  qui  le 
laijferont  bien  loin  apres  eux  pour  la  nai fonce , grande  qstantite'  qui 
r égaleront  en  courage,  en  voleter,  ou  en  conduite,  que  tous  le  fitr- 

monteront  facilement  en  richejfe  aux  biens  qui  fint  fort  necefi 

foires. 

Maie  qu’il  y ayeiamais  eu  petit  foldat  nygrandCapitaine, Gen- 
til-homme ny  Seigneur  epti  fansefire  Roy  ou  Prince  fouuerain,  aye 
en  fi peu  de  temps , firuant  le  Roy  fon  maiflre,  par  toutes  fis  atlions 
fait  fihautementffi  fi heureufiment  cognoijlre  à tous  les  pluegrands 
Princes  de  t Europe  qu'il  pojfede  toutes  les  vertus  requifis  à vn 
Héros  parfait  (fi  véritable , te  n’en  fiachepasvh  fiul  qui  luydoiue 
légitimement  efire  préféré. 

le  le  cognoy  depuis  fin  enfance  i (fi  queyquilne  fiit  néqueCen- 
til-homme,i  oferaybienoifiurerquilnefaitpointaaélion,  pourueu 
quelleluy  (bitlibre,qu’ilnela face  royadementi  ce  qui  efi  tout  dirc^. 

On  le  peut  croire  le  plus  pauure  de  tous  les  hommes  de  fa  condition^ 
(fi  néanmoins  ie fiay  de  fcience  tres-ajfeurie , que  le  grand  -Alexan- 
dre ne  donna  tamais  les  Royaumes  de  fibonne  grâce  qu'il  les  donne- 
roità  fisamù's'il  en  omit  U pui fonce,  voire  aux  plut  incognus, 
pourueu  qu'il  leur  eufiveu  faire  quelque  aâe  vertueux  (fi  hors  du 
commun. 

Toutneluyaiamaisrieneflé ,(fi neluy  fera  tamais  rien  quandil 
s'agira  du  firuice  de  fin  Maiflre , ou  du  moindre  contentement  de 
fis  amis  : (fi  au  contraire , le  rien  luy  eflvngand  tout  quand  on-l’o- 
blige  fi  peu  que  ce  fait , (fi  le  fiul  finfible  defflaifir  qu'il peutrece- 
uoirencemondeefl  de  ne  pouuoir  dignement  rccognoiflre  vn  bien- 
fait receu  5 ie  ne  dy  rien  fur  la  perte  des  perfonnes  qu'il  ayme , car 
pour  ce  regard  il  efl inconfolable. 

Qm  fi  en  matière  dedans  (fi  faueurs , Une  fait  pastoufiours  ce 
qu’il  veut , on  peut  indubitablement  croire  qu’il  manque  de  pui fonce 

(fi  non 
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îÿ nonÎMmMide  bonne  volontés  ny  de  cognoijfançe  de  ce  quil  doit 
foire:  maù  ce  defaut  luy  eft  cofnmunauecler  fine  grands  Rois 
Monarques,  qui  font  contraintsde  manquer  bien  fouuent  à leurs 
promefes  à faute  de  moyens^ 

Ses obeïfances  font  toufiours  promptes,  fidelles  iudicieufes à 
qui  il  les  doit  j Çf  file  catnmandement  eft  fhuuerain  abfolu , elles 

fint  aucuns,  car  les  objeéHonsift  difficultea,quilpeut  faire  ne  font 
lors  que  pour  rendre  le  firuiceplus  certain  infaillible^. 

Ses  fideliitezjdeuës  ou promifes  fint  immuables , luy  ayant  par^ 
fois  ouy  dire  fur  ce  fitjet  parmy  fis  plus  famiUiers  , qu’il  ne  M 
oncques  et  humeur  de  ftrutr  autre  queT)ieu , mats  qu  il  ne  pourrait 
iamais  fierefioudre  de  tromper  le  Diable  : Cela  s’appelle  qu’il  eft, 
toufiours  en  eftat  de  fuiure  cequt  eftdudeuoir  queneantmoitit 

il  eftime  que  les  promefes  dotuenteftre  inuiolahlesi  c'eft  pourqujyil 
eft  grandement  retenu  à les  faire,  quoy  quelles  ne  fiaient  deconfè- 
quence.  " 

Son  iugement  eft  toufiours  tres-folide,  fin  ejprit  vif  pe^ 

netrant  tufques  aux  plus  fiecrettes  penfiees , tl parle  peu  de  fion  natu~ 
rel,  mais  en  très-bons  termes  fort  nettement  quand  il  le  faut, 
pour  nauotr  iamais  eftudié , ienecognoy  point  d'homme  qui  s'expli- 
que mieux  que  luy,  ny  de  meilleure  grâce,  ny  plus  iudicieufementj. 

Ileftpatientis  infatigable  à tel  point  que  rien  ne  luy  efthnpofti-^ 
ble,  pourueu  que  fis  peines  fhientdanslagloireoudansledeuoir,ou 
quil  fhit  queftiondu  plaifirdu  Roy  fion  maiflre,  ou  du  firuice  du 
moindre  de  fis  amis,  car  pour  fis  intereftsileft  naturellement  pas 
refeux  tres-impatient pour  ceux  d’autruy. 

Sa  colere  ef  prompte  violente  comme  le  tonnerre , mais  elle  pafe 

tommevn  efclair,  s humilier  deuant  luy , ceft  luy  faire  tomber, 

des  mains  tous  les  moyens  qu’il  peut  auoir  de  mal  faire. 

Il  adore  tout  les  grands  hommes, fies  amis  comme  fis  ennemis, 
ie  hyayveu  regretter  Monfîeur  le  Duc  de  Bukingham  Mon- 
fieurleMarauis  de  Spinola,  comme  Mefiieurs  fes freres,  les  louant 
hautement  chacun  en  ce  qu’il  les  iugeoit  louables. 

Et  généralement  il  fait  grand  eftat Ae  la  valeur  ducourage:  le 
moindre  fioldat  du  monde  luy  tient  lieu  d’vn  grand  fainil  pour  luy 
rendre  toutes  fortes  dhonneurs,  ou  faire  dubienà  ceuxquienont 
be foin , tant  il  fait  casdela  fbldatefque , £5* fi  peu  efi-'ild humeur  de 
rejetterlespauureslft  mifirables, 

Parmy  fies  plus  confidents  il parle  du  Roy  comme  de  Dieu,  de 

fies  Miniftres  comme  A autant  de  Prophètes,  qui peuuent  tout 
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fiéHmt  tout  J UnrrendMtf  tou/tours  les  reJpeSs  qui  leur  pmt  deuhs. 
Et  pour  (îffrund  fujet  qu'il  uye  eu  de  chagrin  eudedefplai^r,  quoy 
que  très- fenfthles , ie  puis  iureruuec  toute  vérité',  netuuoirveuia- 
fHMS  fortirtant  foitpeu  des  bornes  du  rejpedfÿ  dudeuoir,  pourfi 
retire  qu  il  aje  efié,  nonpaimefmes  efiant  smecMeSieurs  fis  frè- 
res ou  uaec  fis  amis  Cÿ  firuiteurs  les  plus  JidellesfS  confidents. 

toutes  fis  paroles  aftions  [ont  perpétuellement  autant  d'e- 
xemples de  bien  faire  a tous  fis  amis  0*  firuiteurs  nil'ayveu 

'de  favie  s'efloigner  de  ce  quiefi  iufie , fj*  tant  foit  peuraifinnable, 
Ji  ce  nefi par  pure  impui fiance-,  cela  plus  fiuuent  qu'il  ne  voudrait, 

le  nay  iamais  veu  de  Seigneur,  nj  d' homme  auec  fi  peu  de  bien, 
stuoir  tant  de  crédit  qu’il  a dans  la  bourfi  de  fis  amis-,  mais  aufii  ie 
tien  cognoj  point  qui  paye  plus  promptement  nj  plus  nettement  que 
luj  ,fiudain  qu’il  le  peut-,  i^efi  fi  peu  d'humeur  de  ne  payer pasce 
qu  on  luj  demande,  que  bien  fiuuent  il  fait  payer  deux  ^ trois  fois 
•vne  debte,  tant  il  a de  peur  de  retenir  le  bien  d'autruy . En  vn  mot  fis 
tiberaiitez,  font  telles  qu’on  peut  croire  de  luy  cequvn  Seigneur  de 
fis  amis  me  difoit  vne  fois.  Que  le  Maréchal  de  Toy  ras  fcroic 
toufiours  pauurc , & que  iamais  rien  ne  luy  manqueioit , efiant 
fis  feruices  G*  fis  fidtUiteZj  desthrefirs  inefpui fables. 

Quanta  fa  valeur , prudence , iugement  £5*  conduite  en  faiûde 
guerre,(f  toutes  autres  vertus  requifes  pour  luy  auoir  donné  la  repu- 
tationd'vntres-grandCapitaineif  vaillant  jUdat,  cen’eft  pat  de 
tnonfaicl,  t entaifie  le  fioink  ceux  qui  tant  veu  faire  (fi  quionteu 
t honneur  de  fitrouuerauecluy  quand  il  chafia  les  rebelles  du  pais 
de  Medoc,  quand  il  reconquit  tifie  de  Ré  pour  le  Roy, (fi  quand  il  en 
defiindit  l'entrée  (fi  laCitadelle contre  les  .linglois  iufques  au  iour 

r’ils  en  furent  chafiez.^  (fi  du  depuis  quand  fit  Adajefie  luy  eut  bailli 
M on tf errât  de  fin  jlltefie  de  Aîantouë  en  garde , fait  en  atta- 
quant et  prenant  les  places  rebelles,  fbit  en  defindant  CaZjal  contre 
le  plut  renommé  Capitaine  de  nofire  fiecle.  Car  quoy  qu'en  peu  de 
temps  Haye  eu  afiaire  à toutes  les  forces  des  Rois  d'Efpagneetdela 
Grande-Bretagne,  de  l'Empereur  et  de  fin  jiltejfe  de  Sauoye^  au- 
tres Potentat  sd'  Italie , ilapartout  fibienet  ^eureufiment  fait , 
qu'il  ne  fi  peut  rien  defirer  de  mieux. 

lenem’arrefieraypat  non  plus  à inférer  icy  tout  ce  que  les  Poètes, 
les  Peintres , les  Htfioriens  et  les  plus  beaux  e^its  de  nofire  temps, 
tant  dedans  que  hors  du  Reyaume , ont  fait  a fin  honneur  et  à fa 
gloire,  t appellant grand  Héros,  Hercule  François,  Dieu  de  la  guer- 
re, et  le  firuiteur  fidelle  de  nos  Rois , et  mille  telles  louanges  tres- 

dignement 
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J/£fument  méritées , tjuoy  que  nullement  de  lujny  des  fieris  recher- 
chées,ceU  fèroifvnpeutrop  long,  quoy  que  feut-ejhedefîréé^  très- 
a^eahle  d'une  infinité  de  perjhnnes. 

Il  faut  clorre  (fi  acheuer  ce  racourcy  des  louanges  de  ce  grand 
Homme  par  une  plume  irréprochable,/!  releuee  (fi  fi  fàinüe  jqu  il  ny 
s^e  perfhnru  qui  en  puijfe  douter.  Ce /ira  la  plume  de  fa  Saincleté,ou 
deux  de  fis  lettres,  par  le/quelles  nous  finirons  lês gloires  pref entes 
de  celu^  auquel  nous  auons  dédié  cette  Saincte  Chronologie , bien 
ajfeure jue  depuis  Adam  iufiques  à luj  il  ny  en  a pas  un  qui  y tienne 
plus  dignement  fa  placer. 

La  première  lettre  de  fa  Sainteté  luy  fut  efcrite  apres^  que  les 
Anglois  eurent  eflé  cha^ez,  de  HJle  de  Ré , (fi  que  la  Citadelle  de 
ftinâ-Martin  eut  ejh  deliurée.^. 

VRBANVS  PP.  VIII.  LE  PAPE  VRBAIN  VIII. 

Dileéto  Filio  Domino  A noftrc  bien  aymé  Fils  le 

de  T yras.  Seigneur  Üe  Toyras. 

Dlleite  Fili  , Salutem  & I entamé  Fils , Salut  (fi  be- 

Apoftolicam  benedi-  ±JnediéiionApofioliquc.j.Vo- 

ftionem.  Digna  eft  ad  quam  firemain  ualeureufe  en  laquelle 
Pontifieix  jgratulationisepi-  onaueuriagueres  briller  les  ef 
ftola  perueniat  , dextia  for-  clatrs d'une efiée diuine,{l‘ En- 
titudinis  tux  , in  qua  nuper  fer  tremblant  de  peurauxtrioml 
trépidante  in  triumphis  re-  phes  de  la  Religion  ) mérité  bien 
ligionis  inferno , cxleftis  ha-  que  uous  receuiez,  les  lettres  de 
ftæ  corufeationes  illuxerunt , congratulation  Apoflolique^. 
Audiuimus  qua  conftantia  Nous  auons feeuauee  quelle  con! 
& gloriofam  fratrum  inor-  fiaceuousaués  porté  la glorieufi 
tem  pertuleris  , & factile-  mortdeuos feres  fit  rompu  l au- 
gam  noftium  audaciam  pet-  dace fàcrilege  des  ennemis.  U E- 
fregetis , Plaudens  tuinomi-  glife aplaudi/fant àuos louanges, 
nis  laudibus  Ecclefia  audet  of  prédire  à fimpietévnexil  per- 
te militante  , & tam  pio  petuelhorsdecejlorijfantRcyau- 
Rcge  dominante  augurari  in  me  de  la  France^  , tandis  qu'un 
florentiflimo  ifto  regno  fem-  Roy  fi  pieux  y régnera  (fi  que 
piternum  exilium  impietati.  uous  y combattrés.  Nous  prions 
Nos  orabimus  Omnipoten-  leTout-pui/fantquiluueille  fie- 
tem  , vt  follicitudinis  no-  conder  Les  uceus  de  nos foins  (fi 
ftrx  vota  fccundet  , tibi-  foucis\(fi àuous ,aquinouspn- 


DISC 

que  cui  patrocinium’pollicc- 
mur  Apoftolicam  benediftio- 
nem  imparcimur.  Datum  Ro- 
mx  apud  fan^m  Fetrum  fub 
annulo  pifeatoris.  Die  ter- 
tia  Decembrb  1627.  Fontifî- 
catus  noftri  anno  quinto. 

tO^SNES  ClMMfOLYS. 
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mettons  nofire  prote&ion  , nom 
•vous  faijhns  part  des  benedi- 
âions  ^pofiotiqua.  Donné  à 
Rome  déms  S.  Pierre  fous  l'an- 
neau du  Pefckeur  le  j.  tour  de 
Décembre  1627.  Et  de  nofire 
Pontificat  le  cineiuiefme. 

lOANNES  CIAMPOLVS. 


La  fécondé  luj  fut  enuo\ée  par  fa  SainSett  durant  les  trejites 
des  armées,  (fi  auantladeuurance  de  CoKjoI. 


VRBANVS  PP.  VIII. 

Dileélo  Filto  Domtng 
de  Tojpras. 

Dllcâc  Fili , Salutem  & 
Apoftolicam  benedi- 
âionem.  Noncaniifti  haAe- 
nus , corona  6c  piaufu,  bellica 
viitutc  promeritus  ipfonun 
ctiam  hoftiumlaudes , Italiam 
vniucrfam  nunc  demere  po- 
tes, conciliationc  concoidiz, 
decus  hoc  triumphis  armatis 
antefeicndum , credimus  efte 
votum  tuæ  pietacis  & pni- 
dentix  , vt  exaimare  poftls 
difcoidiam  , Catholici  fan- 
guinis  fuientem.  Nihil  ckbes 
incentatum  rclinqueic  quo 
patcfaciat  adituS  paciquam 
lachrymis  expetic  pcclefta , bc 
te  laudibus  Europa  Corona- 
bic.  Ex  Apoftolico  Nuntio 
cognofccs  quam  in  officiis 
cuis  rpem  Foncifïcia  folicitu- 
do  conftituat  , qua  Deum 
orat , vt  bleues  induciatum 
mo^as  in  pcicnnes  tranquiU 
litatis 


LE  PAPE  VRBAIN  VIII. 

A noftrc  bien  aymé  Fils  le 
Seigneur  de  Toyras. 

Bien  ajmé  Fils,  Salut  (fi  be- 
nedi^ion  Apofiolit^ue.  Juf 
ques  icj  •vous  nauez^  pas  man- 
qué cC  aplaudifement  nj  de  cou- 
ronne , ajant  par  •vofire  •vertu 
guerriere  mérité  des  louanges  des 
ennemis  me/mes.  Maintenant 
•vouspouuex,  obliger  toute  I Ita- 
lie pari  vnion  de  la  concorde-,  (fi 
nous  cr Otons  que  cette  belle  adion 
préférable  aux  triomphes  armés, 
efile  •vaude’vofire  Prudence(fi 
fPietè.  Et  afin  que  •vous  puifiiesi, 
defarmer  la  difeorde  altérée  du 
fiàng  des  Catholiques,  •vous  deués 
tout  ejfajer  pour  les  ouuertures 
de  la  Paix , laquelle  t Eglifè  re- 
qmert  auecléurmes\  (fi  t Europe 
•vous  couronnera  de  louanges. 
Vous /faurez,  du  Nonce  Apofio- 
lique  tefierance  que  nous  auons 
en  •vous,  par  laquelle  nous  prions 
Dieu  qu’il  •vueille  changer  le  bref 
temps  de  la  trefue  ett  fruits 
etemels 
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litatis  fru6f  conucrtat.  Com- 

Ele<£limur  te  brachiis  Apofto- 
cx  charitatisdilcdbefili,  cui 
benedidtionem  Apoftolicam 
impaitimui  & patemum  pa- 
tiocinium  polliccmur.  Da- 
tum  Romx  apud  fandlam 
Mariam  Maiorcm  l'ub  annulo 
pifcatoiis.  Die  4.  Odtobris 
i6jo.  Anno  Pontificatus  no- 
ftri  oftauo. 

tO^NSKS  CJ^MPOLVS. 


C T E V R S. 

etemels  de  tranquillité.  Noue 
vous  embrasons  cher  Fils  des 
bras  de  la  charité  uéfojlolique^t 
€5’  vous  benijfant , voue  pro- 
mettons mfire  proteBipn  pater- 
nelle. Donné  à Rome  dans fàin- 
Be  Marie  Majeur  joue  L’yin- 
neau  duPefeheur  le  quatriefme 
tour  d'OBobre  mil  fix  cents 
trente.  Etdenojlre  Pontijicatle 
huiBieJme. 

lOANNES  CIAMPOLVS. 


vêpres  ces  jkinBes  lettres,  qui  font  autant  d'approbations  de  la 
lufice  désarmés  de  nafreRoj,  il  ne  refie  rien  à dire  à faire  que 
cequéja  Majefié  a fait  parle  confeildecegrandCardinalde  Ri- 
chelieu, qui  efid'auoir  donné  la  glorieufe  qualité  de  MarefihsUdfi 
France  à ce grandCapitaine , au  contentement  applaudifièment 
generdde  tout  ce  Bjojattme , tojèraj  dire  de  toute  (Europe^'. 


fi'  , 
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lAQVES  D’AVZOLES 


LAPEYRE 


E ne  fçachc  perfonne  en  ce  monde  , __ 

guiftrU  verite,qm'  nevouluft,  s’il  (cpomioit,  eftn 
la  première  en  toutes  fortes  de  perfeiftions.  Cclaeft 
naturel  à chacun,  on  a bcaii  fe  feindre , les  plus  hum- 
bles en  apparence  ; font  alTcz  fouucnt  en  clfet  les  plu* 
ambitieux.  Les richefles font  grandcmentiiccc'' 
res,  les  Icienccs  beaucoup  honorables , Sc  Icslùprci- 
mes  dignitez  extraordinairement  douces  : Mais 
quand  il  tft  queftion  de  mettre  la  main  à l'ojuure  pour  les  mériter , les  ac- 

3uctir  & les  polfcdcr , 'on  y trouuetantdetraucrlcs,  tant  de  peines  & de 
ifficultez, que  perdant  lapatienccdi  ryfpcrance, on  meurt  ordinairement 
'dans  Ic^  fculs  dcfirs  de  toutes  ces  chofts,  fansiamais  cniouïtd’vncfculc.  ■ 
Les  moyens  & commoditez  toutefois  nous  pcuucnt  arriuet  comme  en 
dormant,  Icschargesles  plusrcleucesiious  peuucntefttc  départies  parles 
Souuerains’ou  la  bonne  fortune  lors  queraoinsnousypenfons,  vpirelc 
: plus  foùucnr  fans  les  auoir  mcriteM.  Le  Icul  fjauoir , fi  Dieu  n'y  opere,  par 
l'infufiondcfcs  grâces  miraculcufemcnt,  ne  fcrrouuc  iainais  en  nous  par 
le  feul  bien-  fait  lî  auttuy,  & ne  le  pouuons  acquérir  qu’en  perdant  nollrt 
repos,  trauaijlant  fansceffe  ôcpcrieucrantiour  &:  nuicicn  ces  infatigables 
relblutions  dunont  lecours  de  nos  plus  belles  années.,  L’auaritieux  pour- 
tant n'cftiamais.ïifcz riche,  rambiricuxoncqucsaircrpuillanc,  Sc  moins 
que  tous  ccluy  qui  tadhe  d'apprendre  quclqucchofc  fe  trouuc  il  iamais 
aflez  fçauaht.  Ccf3geGrec,quifut  en  Ion  temps  cftimclepliisdoclede 
{buslcshommes.difoitiournellemencàfcsamisScfamilicrs.yu’i/nf /ÿ4«ieir 
drt  tout  rien  { môdeftic  bien  efloignee  des  prétendus  fçauans  de  nos  Siècles , . 
qui  croyent  feuls  fçaupit  toutes  chofes)  lile  difoit-il  neantmoins  auec  ' 
telle fidellitc  qu'il  a teCnoignépatlcs effets, qu’il croyoitcçqir'ilaircuroit 
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depatolle,  puis  qu’il  ne  voulue  rien  commettre  de  Ton  fçauoir  au  luge- 
ment  des  hommes , & qu’il  ne  laiffà  iamais  à la  pofterite'ricn  par  efciit: 
Prefehet  en  public,  oùiln’eftloiGble  ny  bien-feant  aux  Auditeurs  dere- 
pliqueraucuncchofe;  Dircouriraueefes  amis  & compagnons,  qui  ttou- 
uent  bon  en  toutes  maniérés  tout  ce  que  nous  difons , A nous  leur  fommes 
tant  foie  peu  agréables  ; Regenter  en  maidre  dans  les  bades  efcholesau 
milieud’vneieunclTe  ignorance  qui  admire  ordinairement  tout  ce  quelle 
oitdiredenouucau;  Ces  adVions  font  véritablement  belles  Sc  louables» 
& tels  les  practiquenc  qui  font  dignes  d’admiration  : mais  rarement  &di- 
ficilcmencpeuc-onauoirprirefurlesdircours  Sclesdodlrines  des  perfon- 
nés  qui  ne  le  donnent  au  public  qu’en  ces  trois  façons.  Lire  vn  Hure  ne 
coulie  gueres,le  louer  ou  le  merprifer  coude  cncores  beaucoup  moins,fles 
plus  fainéants  font  toufiours  les  plus  grands  controollcurs.  ) Mais  de  les 
taire,  Sc  les  ayans  faits  les  donner  au  public , Si  fe  refoudre  en  mcline  temps 
à b cenfure  iude  ou  iniude  de  tout  l’Vniuers,  non  pour  vnefois  feule- 
ment, ainspourtoufiours, félon  quelescuuresfoncplus  ou  moins  de  du- 
ree , cela  elt  fi  périlleux  que  les  plus  làges  font  pardonnables  quand  ils  au- 
roienc  fait  des  merueilics , s'ils  ne  veulent  rien  commettreà  l'ingratitude  du 
commun.  Et  ceux  qui  en  ont  le  courage  &la  refolution , qu.ind  ils  ne 
nous  donneroienc  que  des  fables  Sc  des  chançons,  ne  laidcnc  pasd’edre 
louables , Sc  de  nous  obliger  extraordinairement  de  la  bonne  yoloncd 
qu’ils  ont  eue  de  trauailler  pour  nous.  Que  fi  cous  les  fçauans  des  Siècles 
palTcz  eudentedéde  l’humeur  de  ce  Philofophc , Sc  qu'ils  ne  nous  eudênt 
rien  laide  du  leur  pour  apprendre  leurs  dodfrines , encoresfçauroic-on  au- 
iourd'huy  beaucoup  moins  que  Ion  ne  fçair,  h tant  eft  que  Ion  puideveri- 
tablement  fçauoir  quelque  chofe.  Les  Philofopes  nous  peuuencabufer  par 
leurs  fuppofez  principes.  Les  Orateurs  font  gloire  de  nous  perfuader  con- 
tre la  vérité  mcfme.Les  mauuais  Legidateurs  difpofenc  de  nos  biens  à leux 
fàntafie.  Les  Médecins  bien  fouuentcraiccent  nos  corps  comme  bon  leur 
femble,Sc  lesHcretiques  ScfauxTheologicns  conduifenc  les  âmes  au  gré 
deleursimaginacioBS.  LafeuleHidoire  (apres  lavraye  Sc  (àinéfe  Théo- 
logie) fembleauoirie  nefçay  quoy  de  folide , Sc  c'edà  elle  feule  à laquelle 
appartient  de  dite  hardiment  cela  est,  parce  que  tout  ce  qui  procède 
d’elle  gid  en  fàiéf.  Que  A nous  auons  grandes  obligations  à toutes  fortes 
d’Autneurs,  nousen  auons  fur  tous  aux  véritables  Hiftoriens,  parce  qu'ils 
nous  difencnuëmcnt  la  vérité  deschofes.  Or  pour  difccrnerlesHidoires 
des  Fables,  Sc  pouuoir  parmy  les  menfonges  recognoidre  les  vericez,outre 
b réglé  generale , qui  ed  le  confentemenc  vniuerlel  des  nations  , il  y a deux 
grandes  Sc  principales  lumietcs,qui  font  l’ordre  desTemps,Sc  les  Liaifons 
mccediues  des  petfonnes  que  nous  appelions  ordinairement  Genealogies) 
Sc  (ans  ces  deux  flambeaux  toutes  les  aâions  humaines  font  enfeuelies 
dans  les  tenebres,  Sc  confufes  comme  dans  vncahos.  Ccd  pourquoy  les 
Chronologies  font  non  feulement  agréables  Sc  vtiles,  maisdu  tout  defira- 
blcs  Sc  nccclTaires  pour  l'affcuréc  cognoilbnce  de  l’hidoirc  véritable,  parce 
que  dans  icelles  on  y doit  exaétement  voit  l’ordtc  du  temps  depuis  b créa- 
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tion du  Mondciufqucsà maintenant,  commeauflt Us  Gcncalogies, fuites 
&iiairons desperfonnes  depuis  lepremierhomme  iufqucsàccux  quivi- 
uentauiourd'huy,  dcf^uclspar  les  années  fucccffiucs  ellant  bien  rangées 
& clairement  diÙinguccs,  nous deuons infailliblement  trouuct  l'aagc  vé- 
ritable du  M onde.  Et  pour  iuger  Gins  peine  la  neceditc  des  Chronologies, 
laiflàntàdelfein  toutes  autres  raifonsque  ie pourrois  alléguer  , il  ne  faut 
que  feulement  conhdcter  le  grand  nombre  de  fçauans  hommes,  làinéfs  ôc 
profanes, Chrellicns  Se  luih.  Catholiques  Se  Hérétiques  qui  ont  tous 
puilTamment  Se  diligemment  trauailld  fur  lefditcs  Chronologies  ; de  cous 
lefqueis  Ijaiioir  Se  dire  qui  a le  mieux  fait  feroic  chofe  bien  hardie.  Chacun, 
s’il  cflcrcu  en  fes  raifons,  eftimeradcrire  le  plus  excellent:  Mais  n cllanr 
pas  taifonnable  quenous  foyonsiuges  Se  parties  en  nos  propres  caufes , les 
iugcmcntsdccihrs  doiucnt  généralement  dépendre  duloihr  &dcscurio- 
firez  des  Lcéfeurs,  iufques  ace  qucl’auchoricé  légitimé  le  détermine,  ou 
queleconfcntcracncvniuerfell'approuue.  Car  de  croire  que  tous  ayent 
bien  Se  véritablement  fait,  cela  ne  le  peut , ny  ne  fe  doit  à caufe  des  grandes 
contrarictez  generales  Se  particulières  qui  font  Se  fe  lifcnc  dans  1<S  Au- 
theurs.  Se  qu'a  elf  impolfible  que  plufieurs  contraires  puilfenc  en  raefme 
temps  fur  vnmcfmefujeteftrc  cous  véritables.  Nous  difonsdonequ'en- 
corcs  que  tous  les '"hronologilfes  & fùpputaccurs  des  temps  foient  loua- 
bles d’auoir  fait  ce  qu’ils  ont  peu,  finclbnt-ils  pas  irreprehenfibles,  puis 
qu’ils  ne  font  pas  vniformes  en  leurs  fupputacions.  Quant  aux  Auebeurs 
luifs  Se  Payens,  ils  me  font  du  tout  indifférents,  Ace  n'elf  en  ce  qu’ils  (ont 
conformesaux  fainétes  hrcritures : Mais  pour  les  Catholiques  &:  Chre- 
ihens , ils  font  à mon  aduis grandement  confiderables , Se  laTaindfe  Eglilc 
réglé  ordinairement  ceux  qui  doiucnt  ellrefuiuis  ou  reiettez.  Or  des  Au- 
theurs  qui  font  approuuez  par  elle, les  vns  font  Giinâs,(à(rcz  & infaillibles, 
& les  autres  communément  bons  Se  peuuent  eftrc  véritables.  Pour  les 
faincls  âc  làcrez , & infailliblement  véritables,  ceux-là  le  font  tant  feule- 
ment quioncefte  déclarez  tels  par  la  faincfcEglife  Catholique,  Apoftoli- 
que  8c  Romaine, misS^  rédigez  on  vn  volume  communément  appelle  la 
iainéàe  Bible,  dequoy  tous  les  Chrelfiens  vcrirablcs  Se  feints  demeurent 
d'accord,  Se  toutefois  auec  ces  différences,  que  des  liurcs  de  la  Bible  les  vns 
font  Canoniques  & les  autres  Apocriphes,  8c  que  de  ces  derniers  le  nom- 
bre en  eff  beaucoup  plus  grand  IclonlcsHercciqucs  que  félon  nous;  mais 
en  toutes  manières  font-ils  touAours  préférables  à cous  autres  Autheurs. 
Suiuanc  donc  cette  fainâe  Bible,  cous  Its  Eferiuains  ChrcAicns  Se  luifs 
demeurent  d’accord  que  le  Monde  Se  le  premier  homme  Adam  furent 
créez  en  mefmc  temps  à Ax  iours  prez  ; 3c  par  ain  A qu’ils  ont  melme  four- 
ce  3c  origine.  Maiscc  commun  3c  premier  principe  ainfi  pofclànsaucu- 
nedifpucc,  quand  il  eff  qucAionduprogrez  de  l’aagc  du  Monde,  Se  des 
Aiitccs  3c  liaifons  des  petfonnes  qui  ont  fuccedé  les  vnrs  apres  les  au- 
tresàccpremier  homme  depuis  la  création  du  Monde  iufqucsà  lanaif- 
fancc  ineffable  de  fon  Sauucur  Se  Rédempteur  , autant  de  teffes  autant 
d’opinions,  autant  d'Authcursauunt  de  diuerfes  Chronologies,  non  en 
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tout&partoüt,  mais  en  plufîcurs  Se  diuers  endroits,  félon  que  plus  ou 
moinsles  Efcriuains  fe  (ont  efloignezdu  droit  fil  de  la  vérité'  pour  fuiure 
les  fens  & conceptions  humaines  au  preiudice  de  la  fain^te  Eferiture , feule 
& infaillible  réglé  de  toute  vérité,  interpretc'e  parla  (ainâeEglifc  Apo* 
(lolique  Romaine.  Car  pour  voir  comme  en  vn  tableau  lesdiuerfes  opi- 
nions des  Autheurs,  i’ay  cftimé  qu'il  fetoit  très  à propos  d’inferer  dans 
cette  Epiftre  la  table  fuiuante , en  laque!  le  i’ay  range  tous  les  Chronologi- 
ttes  & lupputatcuts  des  temps  que  i'ay  peu  voir  depuis  ma  Sainâe  Chro- 
nologie acheuce  , (oit  en  Chronologies  accompÜes,  Abrégez  d'icelles. 
Tables , & autres  diuerfes  façons , félon  les  opinions  qu'ils  ont  eu  de  l'aage 
du  Monde  au  temps  delà  Natiuité  de  noftre  Rédempteur , en  laquelle  les 

ftremiers  chiffres  marquent  en  general  le  nombrede  tous  les  Authcurtal- 
eguezi  les  féconds , qui  font  rouges,  le  nombre  des  Catholiques  i les 
troiftciinesquirontnoirsIenombredesHcrctiquesouIuifs.  Et  (ùrlafn 
les  quatre  premiers  nombres  font  les  années  du  Monde  aufquelles  on  efli- 
me  fe  Sauucur  cftte  né , & les  derniers  marquent  le  nombre  des  dülércntes 
opinions  qu'il  y a furie  temps  de  cette  naiffance.  Et  pour  les  noms  des 
^utheurs  qui  font  au  milieu , tous  les  rouges  font  Catholiques  > Se  les 
noirs,  hors  de  l'Eglifc.  Ainfi  Ion  voit  que 
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> &«bbi  NàhjfftM.au  ra»M«T4eSmntiSmenf!i,ditqMccftftl*a« 

* mt«bi  Abtalum  uns  U Cabale  l'anda  Uonde 

) LaCronique  vulf  air«  des  Hebrrai , Asisuor  Iccalccl  dwAuStsmis  teomfii,  l'an  «■ 

4 Daatd  Patcus  dit  qw  noArc  SrîMcur  oafctgii  l'aa  da  Monde  • 

5 ^«roalda  foaftieai  aaiiUMc  aduim  l’u  ds  IdvAje 

I Ari_.  .Ttnii;  itt  cr;:r 

* Scalifcr  Isnfticnc  qtse  IXen  le  Fils  nafquit  bosiac  Isa  da  Monde 

ÎCàfatlint,rMiuaM}Csr«pfotanoAsdc9ca<ig«,ro«sA:ric  éfiMiofénii»  — — — 

Hclulcoi  en  faie4««euàe»— 

f Vbo  Eaiatiiu  t'f  «cewde  aisfi  — - •• 

t>  TbcebaldulleaCclUiuc(l4»fideccnoaibac,actaetUM>iraMeiraa 

He . v5sp«riis»i' ' « - V.  l'a-  .• 

Ic'Veorrabt'  •-rt  ,•  • vt  f-i  l'ss  — 

Cfirf -Ojraiii-.  Veci  ^ ’ Ft.tftMtffv'  sb  ^ êA^e  («a  O]  ' ' 

S Hfî.'-jfave  ditauf  cfluil'ac  J . ttunde  • 

f.  Anianm,  A-(iK'‘>%acdcTInr«Ke,  eft a«<C deicilco^loa 
Hcr  tanne  Con(ra>43i«a  dtrdr.-.-sriaet 
Oec'^Hrr.ssrJ  m < ; f»fraa 
lne--rt  M*réi-*“l»t:.it  tj:  ijui 

AdcKum  P ,»*e  setter. J üaa.r  .î’yi*.:-  M .f.cte»»»— .t-»..— 

Ud  Toaitiaa  «|ae  aaArc  Sutttar  luuqaic  Tas  da  Monde 
Iran  V'sn'ai  f>o^iu«»aoTbtatrr4iif  RfeeidNc^ce  fnt  rin 
leanVcloMeii  (a  Tault  tachaHifi vAitacy.'i  ■ ■ 

Martin  liulicr  a en  law  oKCnc  pcnlVe  touchane  e«t(«  tance 
loanMeLaadtasSeasaiAansen  croit  tout  aaiant 


L'Aathaur  du  liurt  iattcule  la  ifandi  • 

dirv-p.i-; 


Cnaradde  liebnwrr  , Akd  ; 'p.i*' 

lean  duTiiki,  lueiôwcdcliUeo  > • ' > «f>~ 

I Auihtut  J'J  Frun^oti  -eActMedaïUciMO 
ts-^aei  • . isetss  de  Mnoceaa»  a A ;d/c« 

1 id  DtBldChstrvtttcft  aoecetnt  de  cette  oabbou 

ia  I L*Abth«H' de  la  Met  dti  flir  Ntr*  ' ' qM'ct 
ai  I Ct)HV|ia&ucy«e«rcr:atat 


.ff  «efiaat  - 


LesCnscnrittennde  Magdeboarf  en  Mt  aufli  creu  de  acübc* 
Mclmâao  a en  pircUlc  enmr  " 

FsMtirot  a auii  laioy  cette  fuai 


. niaioycetteruaptftaiioA 

ta  UceeuaraeB(ctfac4MN.(.  cA^acl^du  Moala 
4^er«ja  ttreon  i ellfdr cette 
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lumphardins  y adjotifte  'rue  aiusdc  dmtauge  «dt  üt  om  ccfiic  Tan  •• 
FhiUfpatCMcrafaeu  ftaibUblap- 


Baltàgeiut  ditqueN.t.narquiirAndB  Monde 
Guateenssaeu  auiliccetcaicuMapmtoa  »»..n 

Fantaleon  neteette  uiÆuec  i t*aa  da  Monde 

BliasHeftsoutcafiiitoucaBtaoc  * 

•aeftoiccnii  en  bit  da  «cAnee  > 


N>gnnas  a fottfcrlt  ufi  * cette  éoûnn» 

KrôinüieiayadjosUMvaMimdetlcdttqueM.t.  ufi|utraiB  - 
t%eepbiiutaddwlocua  fovAiaat  qoeu  ÀmI'sA  •••’•  
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Ainfi  Ion  voit  comme  du  Oombre  de  cent  vingt  deux  Autheurs  par 
nous  alléguez,  qui  ont  fupputé  les  temps  dcpuisla  création  du  Monde  iuf- 
tjucs  à la  ruiflànce  de  noft  te  Seigneur,  il  y «1  a quatre- vin gtt  Catholiques, 
Sc  quatante-deiu  qui  font  hors  de  de  l'Eglife , tous  Icfquels  font  enfemble 
foixante  & dix  neuf  opinions  differentes  fut  le  temps  de  cette  ineffable 
nai  (Tance,  lins  dite  rien  de  Keplcnu  tres-fçauant  homme , parce  qu'il  parle 
de  l'an  du  Seigneur  en  rétrogradant,  6c  non  à la  &(ondecous  les  autres, 
depuis  la  création  du  Monde,  contre  lequel  il  yadestaifonsàpart  ,'ny  de 
beaucoup  d'autres,  ou  parce  que  ic  ne  lesayencorcsveus,  ou  parce  qu’ils 
(ont  adherans  à quelqu'vne  des  (ùfditcs  opinions  i mais  de  tous  il  n'y  en  a 
pas  vn  qui  n'eftime  auoit  mieux  fait  que  fon  comp^non.  Les  vns  qui  (è 
croyent  les  plus  fubtil$&  les  plus  ffauants,  (êglori£nt  d’y  auoitpcoccdd 
^<ar  la  voye  des  Eclypics  & autres  demon(f|fitions  Agronomiques , 6c 
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foufticnnentcacenianicrerculciniàilliblepour  trouuer  au  vray  l'aage  du 
Mondc)  mais  ils  s’entrc  -heurtent  fi  fiiricufcmcnt  les  vns  les  autres  par  leurs 
differentes  opinions,  qu'il  y a de  la  pitié  pour  eux,  en  voyant  la  contrariété 
deleuts  conclufions.Lesaucresqui  font  moins  tranrccndants,& qui  s'clli- 
ment  neantmoins  les  plusaduifez,  fe  feruent  en  partie  du  rrauail  des  ptecc- 
dans,  & ufchcntd’y  ioindre& appliquer l'authorité  dcsfainftcs  Eferitu- 
res,  fie  parce  moyen  prcfuppolcnt  de  pouuoir  contenter  tout  le  mondc. 
Mais  outre  que  l’Efcriturc  ny  rEelifcncfontpaslubicttcs  aux  loix  dcl'A- 
(bonomie,  tefinoin  quand  le  Soleil  s'arrefiadutempsde  lofué,&quand 
iemefme  Soleil  rétrograda  du  tempsdu  Roy  Exeenias,  Sc  quand  les  ans 
ont  efté  reformes  par  le  Pape  Grégoire  XIII.  qui  ofta  dix  iours  tous  en- 
tiers d'vnefeuleannéeaueccaulciufie&Icgitime,  failàntvoircommeiur- 
ques  maintenant  les  Aftrologues  n’ont  pas  bien  fccuau  vray  & iuftement 
le  cours  punéhiel  de  ce  bel  Allrc  qui  nous  donne  le  iâur.  Il  y a déplus 
celadeconfidcrable,  que  files  dcmonftrations  Allronomiques  fonlt  in- 
certaines pour  les  premiers,  ce  qui  fe  iullifie  par  leurs  difpuces,  elles  ne  peu- 
nentnon  pluseftrefolides  pour  ces  féconds;  & ainfi  iamais  rien  d'alkuré 
félon  les  pofidons  humaines.  Lesderniers,  font  ceux  qui  font  profclfion  ' 
beaucoupplusd'humilitéquedcfuffifance,  & qui  ne  veulent  rien  fçauoit 
que  cela  teul  cju'ilfàut  abrolument  croite  en  tout  &par  tout  à la  lâinâe  £f- 
critute,fousl  authoritédebquelleilsrefignent  entièrement  leurs  capaci- 
tez,  entre  lefquels  ie  me  range  par  humeur  âe  par  deuoir , comme  le  moin  - 
dre  de  tous,  pourlcrquclsneantmoinslc  Fils  de  Dieu  citant  en  ce  mon- 
de fembleauoirrendugracesàfon  Pcre,&auoirdit  dclàbauchclàcrécen 
leutlàucur,  P ereiett  rends  gracei  Seigneur  du  Ciel  <y  de  U terre,  fdtceijuem 
ét  enehé  ces  choies  mx  fnges  fÿ-  frudens , (ÿ*  les  ds  reuelèes  dux petits , voire  mon 
PerepuisejtteeonhonpU^r  depéiel  ,MtUeh.ii.iy  A luy  fcul  donc  en  foie 
la  gloire,  & aux  hommes  le  profit  : Car  pour  mon  particulier  ie  n'ay  eu 
autre  but  que  de  fiùreclaireraent  voir  la  vérité  par  la  vérité  mermcs,ayant 
drelTe la  Saincte  Chromologee  dv  Monde,  non  par 
£clypfes,demon(trationsAltronomiqucs,  oufuittedes  Empires,  ains  par 
la  feule  fainéte  Eferiture  & par  la  feule  authorité  delà  lâinâe  Eglife  Ca- 
tholique, qui  cilla  caufe  quci'ay  peu  & deubà  très  iufle  titre Tappeller 
Saincte  Chronologie  : laquelle  i’ay  drelTcede  telle  raçon, 
quefans peine,  (ânsfadguc&  làns  trauail  pour  tout  le  mondc , excepté 
pour  moy  feul,  on  y peut  voir  année  par  année  depuis  la  première  iufqucsà 
la  demiere , comme  toutes  les  années  de  l'aage  du  Monde  font  clairement 
prouuées  par  les  années  particulières  & immédiatement  fucceinucs,drees 
ou  des  textes  làcrcz  de  la  Bible  depuis  la  Création  iufques  a la  Redempdon 
& an  trcndcCne  de noltre  Rédempteur  > Ou  du  Calendrier  de  la  fainéte 
Eglife,  laquelle  ne  peut  fidilir  depuis  ladite  naillàncc  iufques  à l’annee  pre- 
(cnte,quclfecompccrandegracei<}2..  laquelle  année  nous  fert  depreu- 
ueà  l'annec  courante  58)1..  du  Monde  Pout  Icfquclles  prcuues  rendra 
d'autant  plusclaires, i’ay  diuifélaSainétc Chronologie  en  deux  Parties, la 
prcraicredclquclles  eltdiuifce  par  Siècles,  contenant  chafque  Siècle  cent 
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années,  puis  difpoiè  les  années  dans  les  Siècles  aucc  tel  ordre,  que  les  an- 
nées deraageauMondefevoyent  touliours  dansle  premier  Bord  delà 
page  marquez  de  dix  en  dix  pour  le  foulagcment  des  Imprimeurs  :& visa 
vis  dicellcs  les  années  cirées  de  l'Efcrituro  (âinâc,  qui  feruent  de  preuue 
aux  années  du  Monde  fe  voyent  dans  les  autres  bords  en  caraâercs  rou- 
ges, aucc  telle  indudric  que  ie  ne  quitte  iamais  les  années  d'vn  homme, 
ou  d'vnc  certaine  période  de  temps , ou  durée  d'Eftac , qu'en  mehne  in  - 
danc  ic  ne  fade  voit  par  textes  de  l'Èfaiture  comme  les  années  que  ie  quit- 
te pour  mespreuucs  font  immédiatement  liéesàcelles  que  ie  prends  pour 
prouuetlcsuiiuances  i & tous  les  textes  de  rEferiture  qui  (bnt  fondamen- 
taux Se  decidfs  y font  au(G  mis  en  lettres  rouges.  Outre  lefquels  ilyaaudi 
de  Siècle  en  Siècle  infinis  autres  paflàges,  pour  faire  voir  comme  toutes 
chofes  quadrent  Se  font  tres-iudes  Se  veritabes.  l'y  adioude  d'abondant 
aux  lieux  que  le  papier  l'a  permis  les  taifons  pour  l'intelligence  des  chofes. 
Puis  à la  fécondé  Partie  nos  difeours,  dans  lefquels  de  Siècle  en  Siedeen 
H idocicn  Chronologidc  nousauons  cfclaircy  tous  les  plus  difficiles  paflk- 
gesdcrEfctiturc  fàinéfe  en  ce  qui  regarde  l'Hidoire  ( defquels  i'ay  peu 
m'aduifer)  qui  fontfàns  mentir  en  très  grand  nombre,  aufquels  en  appa- 
rence il  femblc  y auoir  des  difficultcz  inexplicables,  Sc  desconcrarietezin- 
didblublcsimais  en  effet  il  n'y  en  a du  tout  point.  Ce  qui  vient  de  Dieu 
ed  tellement  patfitit  Se  accomply,  que  fi  nousytrouuons  des  difficultés 
elles  procèdent  toufiours  de  nous  ou  de  nos  ignorances,  ou  malices, Sc  non 
de  la  parole  de  Dieu,  laquelle  cd de  foy  pure , nette,  Sc  infailliblement  vé- 
ritable. Etpour  faire  voir  comme  toutes  veritez  font  vniformesSc  accor- 
dantes , nous  auons  adioudé  à la  première  Partie  Sc  y auoru  appliqué  an- 
née par  année  les  quatre  Monarchies  du  Monde , à fçauoircdledcsAdy- 
riens , qui  cd  la  première  j celle  des  Perfes  la  fécondé  i celle  des  Grecs  ht 
troiCefmei  Sc  celle  des  Romains,  qui  cdlaquatriefme:  Sc  yfàifonsvoit 
leurs  véritables  origines,  leurs  progrès  Scieurs  durees.  Commeauffien  la 
fécondé  Partie  de  tous  les  Royaumes  Sc  Edars , lefquels  on  peut  auec  toute 
Ëuâlité  appliquer  à la  Sainâe  Chronologie,Sc  fâifons  voir  de  quelle  façon 
nouspouuonsSc  deuonsnous  femirdes  liures  de  Ph'ilon  Sc  de  lofephe, 
Sc  autres  anciens  Autheurs  aux  dépendances  de  la  Chronologie,  Sc  fut 
tout  en  l'ordre  des  Pontifes  des  luid  Sedes  Ducs  deluda  depuis  la  fin  de 
laaptiuicédeBabylonc.  Nous  y auons  pareillement  inferédiuerfes Gé- 
néalogies, Sc  fur  tout  celles  de  la  tres-fàinéfe  Vierge,  ScdcfbnFils  no- 
dre  Seigneur  fuiuant  lesEuangelides,  afin  que  promptement  on  puiflê 
rcfoudcetoutcslesdifficultczquifcpeuucnt  fairefur icelles,  Sc  enmcfme 
temps  demondret  comme  le  Sceptre  ne  fortit  point  de  l'edoc  de  luda  iuf- 
ques  à la  naiffance  du  Fils  de  Dieu.  Bref  félon  nodre  portée  nous  y auons 
lefolu  vn  grand  nombre  de  difficultez , Sc  fait  clairement  voir  ( ie  l'cdimc  ) 
le  nœud  Sc  l'intelligence  d'icelles,  Sc  ce  iufqu'àrcdablifremcnt  de  l'Eglifè 
Catholique.  Car  pour  les  difeours  que  i'ay  faits  fur  les  Siècles  du  tem^  de 
la  Grâce,  d'autant  qu'il  n'y  a lieuny  matière  de  difeourirfur  chofes  diffi- 
ciles, attendu  que  les  textes  fainâsccffent  à hedabliffement  des  fàinâs 
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Apoftru,  ce  lônc  plutod  abrégez  Généalogiques  Si  Chronologiques,qüé 
<tfpu(cs  ny  difeours  : Audi  ne  les  ay- je  adioullcz  que  pour  painire  & ae- 
complircequine  s'ed peu inferer dans  nos  Tablesdela  première  Partie» 
oïl  nous  auons  reulemcnc  mis  les  Papes , les  Empereurs  & nos  Rois , & 
dans  nos  difeours  le  demeurant  de  tous  les  autres  Empires,  Royaumes  & 
Souuerainetezaucc  le  plus  de  vérité  qu'il  m’a  edé  podible.  le  n'auroy  ia* 
mais  £iit  de  vouloir  icy  dire  tout  pour  refeiaiteidement  de  mes  in  tentions, 
ny  pour  le  dénombrement  deschofes  dignes  de  remarque  qui  Ce  voyent 
en nodreSainâe  Chronologie,  depuis  Ta  aeadon  du  Monde  iufques  à 
maintetunt,  renuoyant  pour  ce  regard  les  Leâeuts  s'il  leur  plaid  a nos 
difeours  & ànosTables,  où  toutes  chofes  font  amplement  delduites, 
11  fuffira  donc  d'aduertir  les  Lcâcurs  des  articles  fumants. 

Premièrement , Que  ma  Chronojogie  ayant  edé  paracheuée  & ap- 
ptouuéc  dés  l'année  i<ti.  i'yay  depuis  beaucoup  ad  ioudé  en  certainsen* 
droits,  à caufedequoy  on  verra  desmadetes  finies  dés  lors,  & d’autres  qui 
palfentplusauanti  Ony  verraaudipatfoisquciedyne  fçauoirpasl’He- 
Dteu,  Sc  depuis  l'auoir  appris;  on  y verra  des  Additions  que  ie  no  puis 
auoitfaitesqu'aptesrauoir  Iceu. 

Que  les  noms  des  faux  Dieux  des  Payent,  defquels  i ay  peu  y Elire  men- 
don,  font  nornsdeveritableshommes. 

Queien'aypeunydcu  appliquetùla  première  Partie  de  cette  Chrono* 
logie  les  noms  des  Dieux  £c  Deeires,dcmy-Dieux  & Héros  de  l'Antiquité» 
comme  la  plufpatc  des  precedents  Chronologides , parce  qu'ils  s'y  font 
abufez  gtandementà  caufe  de  la  multiplicité  des  noms  de  ces  feintes  Diui- 
nites,  y ayant  eu  gtand  nombre  de  I upi  têts , N eptunes , 0c  ain  fi  de  tout  les 
autres,  lefquclsDicuaydant  (èverronctoUs  Bc  toutes  adubjettis  aux  lobe 
de  la  Chronologie  dans  nodre  Panthéon- 

Queles  Rois  nouueaux  qu'on  tire  del’iEthiopie,  au  rapport  de  Ve-^ 
chiettus;  ny  ceux  de  la  Chine  parles  Relations  de  tous  les  nouueaux  Au-! 
theurs  qui  en  ont  efait,  ne  lônc  pas  plus  de  mife  que  ceux  que  nous  lifons 
dans  les  Autheuts  ramadczpar  Annius  de  Viterbe,  dansTtuendus  pour 
les  Gaules,  & dans  Gildaspour  la  Grande  Bretagne. 

Et  partant  que  les  appliadons  que  nous  failons  des  hidoires  propha* 
ncs  à la  Sainéle  Chronologie,  foie  quelles  foient  tirées  des  AutheursqUe 
nous  tenons  pour  bons,  ioit  des  Autheurs  iàbuleux , nefaitriencontrela 
venté  delà  Sainéle  Chronologie,  ains  elles  y font  mifes  pour  ne  lailfer  nen 
en  arnere  qui  aye  apparence  dnidoire,  carilyaplufieurs  chofes  Eibulcu- 
Ics  quiàprelcncnous  tiennent  lieu  de  ventez. 

Quepourlescolomnesqui  ontpour  titre  Or^e  def  Chofes  & Per fon- 
uesUluftres,  i'ay  tafehé  d'y  mettre  ceux  qui  l'oru  peu  medter  iufques  aux 
Sieclesde  la  Grâce;  mais  depuis  ce  temps  i'ay  plutod  confideré  les  Au- 
theun  qui  ont  efent  que  les  grands  perfonnagesqui  fe  font  illudrezpar 
les  armes,  ou  pat  quelque  autre  vertu  hero'ique,-  0c  cela  cncores  tant  que 
b place dupapierl'apeulbudrirtcarpournosSiecles  eda  n'a  peufefiûre 
à caufe  du  nombre  infiny  des  perlbnncs  de  haut  mente  qui  font  préféra^ 
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bles  tox  Héros  des  Anciens  ^ & aux  fepc  Sages  de  la  Grece. 

Que  toutes  mes  O eûmes  precedentes  ont  eu  pout  but  principal  ouac< 
ceflbire  l'ordre  des  temps  &delaChronologie,  &ainfitrcs-vtiles  àlale- 
âuredcla  prcfentc. 

Que  pour  ceux  qui  la  voudront  bien  entendre  & {çauoir , ils  auront 
^rcable  le  confeil  que  ie  leur  donne , de  voir  à la  première  Partie  la  dirpo* 
^on  du  Siecle , & à la  féconde  les  difcours  qui  feront  faits  fur  1e  mefine 
Siecle  qu'on  aura  veu  à la  première. 

Finalement,  que  ie  fupplie  très  humblement  les  Leâeuri  de  ne  me 
vouloir  imputer  les  hiutes  furuenucsà  l'imprefüon,  efUnt  difficile,  voire 
quafi  impoffible  en  vnc  Ocuurt  fî  longue  Sc  laboricufc  qu'il  a’ y enaye 
plus  que  ie  ne  voudroy. 

EteesaduertifTemens  donnez,  il  ne  faut  pas  oublier  de  dire  vn  mot  fût 
lesinfcriptions  Scintitulationsqueic  mets  ordinairement  au  ftontifpice 
de  mes  Oeuurcs,  ne  me  conter^tant  pas  d'y  mettre  mon  nom,  mais  de  plus 
y adioufbntceluydcmonpcrc&  demamere,dupaïs  de  ma  naifrance,flc 
desRoistres-Chrefbensfouslerquclsi'ay  eulebon-heur  dcviure&  d'ef- 
crire.  Leserprits,àce  queievoy , font  comme  les  goufls  k les  appétits 
fénfucls,  & tellement  diuen  & difTcmblablcs  qu'il  cil  trcs-difficile  de  fe 
contenter  k plaire  en  mefmc  temps  à tout  le  monde.  Pluficurs  de  mes 
ami's,  voire  de  tres-bonefprit  k de  fàin  iugement , foie  que  cela  leur  aye 
defpleu  11  eux  mefmcs , le  croyant  nouucau  k non  vfitc' , ou  qu'ils  en  ayenc 
ouy  difeourir  defaduantageufement  àautruy , m'ont  donné  aduis  quelon 
trouuoitccsadditions  vaincs  ou  inutilles,  k m'ont  confeillé  de  n'en  plus 
vfer.  Aucontraire,  cequidcfplailéauxvnsefltellemcntagteablcauxau- 
tres,  voire  aux  plus  fçauans,  & qui  ne  parlent  pas  des  liutes  par  ouyr  dire 
feulement,  que  tant  s'en  faut  qu'ils  m'ayent  confeillé  de  m’en  dcfpanir, 
que  tout  au  rebours  ils  m'y  ont  confirmé  d’auantage,  & croyent  que  cous 
ceuxquidonnencdcsœuuresaupubliccndcuroicncfàire  demcfmes.  Or 
pour  les  chofes  cfrencicllcs  de  la  Saindbe  Chronologie  i'ay  cafehé  de  n’y 
tien  mettre  du  mien  qui  ne  foit  appuyé  k foullcnu  par  des  auchoritez 
irrcprocliablcs  k authentiques  ; mais  pout  les  indifférences , certes  i’ay  de 
tout  temps  cfhmé  qu'il  m'ehoie  permis , comme  a tout  autre  iioinme , de 
coTitenccr  mon  humeur,  laquelle  neanemoins  pour  le  fujee  prefent  fe  trou* 
ueta  naturellement  fi  bien  réglée , que  ie  puis  dire  fans  vanité  n'auoir  en 
cela  rien  fait  fans  raifon  k fans  exemple. 

Toutes  les  inferiprions  qui  fe  mettent  aux  commenccmensdesliures 
«u  des  eferits  de  quelqu’vn  s'y  mettent  à mon  aduisà  deux  fins  ; l'vne,  pout 
dire  en  peu  de  motslcfujet  & la  matière  de  l’ouurage;  l’autre,  pour  en  dé- 
clarer l'Aucheur,  & tellement  le diftinguct&difcemcr  de  cour  autre,  que 
nulncpuifTcparticiperauccluyauxloUangcsou  au  blafme  qu'vn  chacun 
luypourradonncràcaufedefonOeuure.  Et  pour  cet  effet  pluficursad- 
ioullentàleursnoms&furnoms,non  feulement  Icurpaïs,  maisaufli  les 
villes  de  leurs  naiffimeesi  autres  y attachent  les  Seigneuries  de  leurs  mai- 
(oDsdcfiunillesi  beaucoup  y ena  quiy  meteenr  leurs  charges,  offices  k 
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dignitez,aucctcllc  abondance  qu'ils  en  remplilTcnc  afTcz  fouuenc  despa- 
ges toutes  entières,  (ans  parler  des  vers  qu'ils  yfontfaireà  leurs  loûangcs. 
ils'en  rrouuc  encorcs  qui  outre  tout  ce  que  nous  venons  de  dire,  y appli- 
quent leurs  portraitsen  taille  douce  , qu'ils  accompagnent  de  toutes  (br- 
tes  d'emblemes,  foitpourlcsillollretou  pour  agréer  à ceux  qui  s’amufent 
à telles gentilIcfTes.  Que  fi  ces  chofes  font  pratiquées,  permifcs  âf  licites 
à vn  chacun , comme  nous  le  voyons  pat  expetience,  fie  quclon  fc  qualifie 
Docteur,  Aduocat,Confeilier,Sccretaire,  Prefident,  Capitaine,  Duc,Mar- 
qois,  Comté,  Roy , & Religieux  de  tel  ou  tel  endroit  & Ordre  pour  fc 
rendre  d'autant  plus  recognoiffable  ou  recommandable;  Pourquoy  me 
fera-il  defFendu  de  me  dite  fils  du  pcrc  & de  la  mere  qui  m'ont  mis  au 
monde,des  noms  defquels  ie  me  qualifie  &me  rends  confiderable,corame 
font  les  autres  des  Rois,  Princes  6c  Seigneurs  fous  Icfqucls  ils  ont  eu  ou 
ontcharges,  dignitez  6c  offices  ? Et  puis  que  Dieu  nous  commande  tres- 
expreflèmen  t de  porter  honneur  à nos  peres  & à nos  meres , ie  fuis  naturel  - 
lement obligé,  comme  chofc^ufie&taifonnable,de  me  fouucnir  d'eux 
pour  leur  rendre  l'honneur  qui  leur  efi  deu  en  toutes  unes  oeuures  & 
aâions.  Que  filaraifon  le  veut  6c  Dieu  me  le  commande,  les  exemples 
imitablcsdelafainébeEfcriturcfemblentclairement  me  l'ordonncr&  me 
l'cnioindrc,  oùlaplufpartdesAuthcursadiouficnt  non  feulement  le  nom 
de  leurs  peres,  mais  beaucoup  y en  a qui  mctteiu  leur  Généalogie  iufques 
à quatre  * à cinq , voire  iufques  à dix  neuf  générations , contre  lelqucls 
nos  délicats  auroient  bien  dequoy  gronder , & Les  rieurs  dequoy  risc. 

Leliure  de  Nehemic,  aurrement  dit  le  fécond  d'Efdras , commence 
par  ces  mots , Lci  Paroles  de  Nehcmie  filsd'tielcuu-,  celuy-là  met  le  nom  de 
ton  pere. 

AuquatriefmeliureduditEfdras,  appellé  par  luymefmcs fécond,  l’Au- 
theur  ne  fc  contente  pas  d'y  adioufier  le  nom  de  ton  pcrc  Sarresu , maisil  y 
defduit  toute  la  Généalogie  de  fes  predecclTcucs  depuis  Aaron  iulques  à fa 
perfonne,  où  Ion  voit  dix -neuf  générations  ; celuy  là  vouloir  bien  que 
Ion  feeuft  de  qui  il  eftoit  defeendu.  - '• 

Le  Roy  Salomon, cognu  5c admire  dctoutl'Vniucrs,  tant  poutfà di- 
gnité Royalle  que  pour  (a  (àgefle  qui  n’eut  iamais de  fécondé,  intitule  le 
Eure  de  fes  Prouerbes , Les  Parollcs  de  Salomon  fils  de  Dauid  Roy  dlfraël. 

LcmclmeRoycn  vncfienncautrcOcuurctainintfonnom  par  mode- 
(Uc,  n'oublie  pas  celuy  de  fan  pcrc,  intitulant  fon  Eure  pat  l' Ecclefiafle.  fils 
de  Danid  Roy  de  lerufalem. 

Le  liurcdcl’Ecclcfiaftiquceftattribué  à lefsse  fUsieSiraeh. 

Celuy  du  ProphctcKàie  y adioullc  non  Iwlementlcnom  de  fon  pcrc 
^xwr.maisdepluslcsnoms  desRois  OXiat,Ioeuhan,/fchas  6c  E:^echia4, 
fous  lefqucls  le  Prophète  eferiuoit  les  liures  ; ce  que  nous  auons  peu  6c  deu 
imiter. 

Celuy  du  Prophète  leremie  en  fait  de  mcfmes,  y mettant  le  nom  de  fon 
pere  Helcias,  le  lieu  de  fa  demeure  jfnatot,  6c  lenomdaKoy  lofias , au 
temps  duquel  il  eferiuiti  5ctourccla  faitpournous. 
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Le  liurcdu  Prophète  Baruch  met  non  feulement  le  nom  de  foiipcre 
NerUs,mm  de  fes  prcdeccircuts  iufqucs  à cinq  ürgrez  de  gencranons. 

Ccluyd‘EzechiclymctlenomderoftpercB«:ç_)r,  Scdep'.us  fa  qualité, 
à Içauoir  qu’il  eftoit  Pre/îre  dft  CWdeww. 

Ccluydelonasymetlenomdefonperc  Amathy.  , 

Ccluy  deSophonie  y met  non  fculcuicut  le  nom  de  fon  pete  Chafy, 
mais  de  fon  ayeul,  bilâyeul,  8t  trifayeul. 

Et  ccluy  de  Zacharie  ( ie  n'aurois  iamais  fait  ) adjoufte  le  nom  de  foa 
pere  B*r4clne,  & de  fon  grand  pctc  jddo , y appliquant  aufli  le  nom  da 
Roy  D*rim,  8c  l'an  8c  le  mois  auquel  il  fit  fon  liurc. 

QvjeGtousces  fainâs  exemples  ne  fonrfuffifans  pour  nous  feruir  de 
loy,  6c  qu’il  en  fiiilledonner  de  plus  modernes,  pour  nous  feruir  de  gaten- 
rie,ie  renuoyc  les  Lcâcuts  aux  oeuurcs  du  très-  fçauant  Scaliget, apres  lequel 
en  telles  8c  femWables  madères  ie  fetay  gloire  de  hilhr,  fi  Éiillit  le  peut  ap- 
pelles fuiure  l’exemple  des  fainéh  liures,  voire  quaû  de  la  plus- part  des  AU;^ 
cheurs  Grecs. 

Que  fl  Ion  metepliquequc  pas  vn  des  fus-allegucz  n’ont  mis  les  noms 
de  leurs  meres  .comme  ie  mets  eduy  de  la  mienne  ; en  cela  ie  tiens  pour 
moy  le  reproche  trcs-honorablc,  glorieux d’eftre  le  premier  qui  m’ai  fuis 
aduife  i ceuxqui  auront  connu  fes  vertus  6c  les  obligations  extraordinaires 
que ichiyay, croiront  quei’aydcu  ccfouucnirà  Ion  mcticci  & ceux  qui 
ncl'auront  pasconnuëapprcndront  à mon  cxanple  àhonorcr  les  leurs: 
NousnefçattrionsiamaitalTez  rcndrcd’honncurnydcrcfpcâànos  pera 
& meres  i 8c  ceux  qui  ne  fe  voudront  payer  de  mes  raifôns  feront  ce  que 
bonleutfembleta.  Adieu,  car  ie  vousalTeure  que  ie  fuis  las,  8c  qu’on  left 
bien  à moins  que  ce  que  nous  venons  d’acheuet  par  la  grâce  de  Dieu,  au- 
quel en  foit  la  gloireaux  Siècles  des  Siècle^  mcn.  Bx^cz^d  vous  plaiâ;, 
les  &utcsdc  rimprcflîon. 
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mu  htAtf  • Hfü.  }.  ^ 
Arrj«rér<  14.  »l  « cnluit  MttffàVt- 

■icnt  >{u« lutiJ^uiqu'Atian  &Buceu'enc 
jjj,  , qu‘t-n  mclnvr  tnap  l'ifft't* 
»—•••<  («mnu>t(4  «i'cHic  . cncorei  qu'iU  uf  fuf- 
«•■■'■'1  (tM»m  J ut  tf  OtCEjM 

^•«<1  fi  .«  C<#>l  4a^(  tft  U ekf, 
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‘ilGxtlcPeiciOntjnttn  .IcRoyetemcl, 
le  PeAcui  ((MiKrain  «It  coaS  uuit  que 
••—•s  nuui  (oiBwc»,  b'»  }•*»  liufede  aoutiIoR* 

*u  |nrr4*autrMPnr«p>KiTlcilMiaorTr,l>*ui.(. 

d'riuue*  Roii  pour  leur  obnr,  Suh.I.  4c 
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quriir  Kome,  «MqudeS- PierttacA^lc 
|•rt■mcr,l)q>«lllct<^lp«  de  liOieeC.  Ur 
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Ce  furent  le*  deua  pre* 


, il  a'csiuu  flcettiaitcnieiit  que  pai  letanncea  d'Adaai  on  peut  h doit  I laterinais  detenlanatnaf* 


I frouoerte*  année*  du  MntMle,  & tout  ainli  que  I4  premert  inaee  duibt 
I Adamrcrtdt  pri  uwcaiaptcxucTC  année  du  Monde , ainb  fon  an  dnicU 
meptcuueran  dis  du  Monde,  fitruiuauiiBcat  tant  A fi  longtemps  que  Ion 
It  pourrafcriut  de»  années  dudit  Atlaa  , iufquesàcr quelun  trouuivnau* 
CIC  tneedeU  fainâcEfemute,  qui  Uc  ks  annccid'Adam  aux  asscea  ie 


>•%  Mkicwvui  mwueaitiitucc,  qui  uc  KS  aonccia  Aoam  SUS  aASCca  oc 
(^Iquc autre,  aïoG qu'il (erafaicanfistleruiaant,  ou  par icsiceKpfeads 
l|Eleriiurr  t*an  iro.  d*Adam  fera  lieauecleprtmier  de  Ton  fils  Setb,  pat 
t’a*  If '•dudit  Adam,qui  fera  Tannce  de  1a  conception  diûliiScrh  Au  relie, 


1er  d'Adam  &d'Eue,  d<r-| 

Îucli  Pairntf  . s i'fatroir^ 
aTn  .Tue  LaDourcur,  Bt, 
Abel  PaAcur  , Cm.  4.1.] 
Or  long  ccm{û  apres  leei  ‘ 
deua  bere»  ofitumt  att^ 


d*auunt  que  nous  compoTon*  cousnosSiecleade  ceoe  années  Jiacua , U 
quecharque  Siècle  le  voit  entièrement  en  rnepage  «le  1a  prcrencc  fainae  ^ 
Chrunotogic , tl  s’cnl'uit  que  cfaalquc  ligne  nous  ciT vn«  année  1 & d' 


Seigneur:  Caii»  &fruit< 
de  la  jet.re  , Br  Abel  def  ! 
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lîelagçrge 
«e:  Ale  irigneurrcear 
diàAbcI  Ai  Ton 


Îuelaiainac  IfcrinireMiioosn^iac  pas  annee  par  année  ce  qiuaefie  ! it^,  ù celle  ^Caûii 
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court  «ttee  1 JB  *14.  de  fon  père,  Ctn  luftenent  de  preuue  a 
d*Aj'»*^’*  •'<ooJe  >0*4.  Or  .S'oe  narqaie  ijj,  «u  apte*" ta  mort 

; BtNo«tefouie*|o.BB»,ifçau9,r4eo.„*deuani  t<  DeW. 
&,îu.depuMJ«Ueluge,Oei».,.*f.  Celafceoitpar  le  courfde 
reiana«c*dan»  iaGo4oi«n«qH|  Ui  conuent.  ^ 
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CiAt  ff 


c«m  •«*<<  V**'*  « <i«refoi*«  ^liu 

Ont  4 . c‘f ft  « iite  q«if  U Deluce  «ûk  »P»*»  ««  ««P*-  *»,«  * ®pu»w«»  « «»»« 

Agmftw  .bnr.M  i«UCited«I)i<u,cl»Jf.»4-  Car  Dw«»*«nteado« p«d4lâduuep« 
fKttlKTe4cfâje«d«»h«»mm« , tut*  q«*c  Noé  »e  Uiirapaide  vmr<  aprci  çwr  pf€4l• 
^l^©«^lu»4e4•o.an•,fc>«»,q«*»*cftollpucft<o^t»naJr,cnYcfs^u^<••.fca«64clM• 


Fn  m i«vn  UfarCftt 
InCaanu  fat  Uimt^ 
aprci  qoc  Ici  eu  de 
Dieu  conwiarrnt  ancc 
Cl  filles  doboRiine* 
Sr  Dwu  (r  refolut  d'ea. 
tcrminet  le  (carc  ha. 
main.  Bt  du  qu’d  ■« 
durcroit  ftm> 
•in{ri«a(,  Gca.d. 


Bt4«t*id  Ne*^c«'  r*n«er*"  **'•  • *tc*'f«"4ra  Scwi.Chim.fctapbrti  Cea.  c.»». 

I i *iMdone,fiDHA»ldcKo<M(quftfatl«*n4el*Mîei.dcf*opct«N^,*ajnC 

* 1 f4MC«.eTcani«eferCTConn«a«e<  l âBi*i.defoBK«. 

1 ■ ^«fleipfequade»««"«»<l®Monde,  8f pmuncccUcidcfoofiJiSem,  ili*ctifuu 

♦ i Ç,eUpfcmwr«d»dK$e»,qwf«uu»med*4WBV€«*l'aaj*i  dc  Ned.fertdcpccuuc 

{ al  aa  it4?>dw Monde.  , » r>  , \ . 

* ' SemarrfcufiaeeBi»ani,4ffM®«cen»agaoeqg«de«{ei^rerfwfiUArphaa«,& 

7 1 OBoeentrana  apte».  C«.  «•  »«  Cctiur^cy  a forjicfca  A Abraham  de  quelquei 

• ! »,n«-emqani.eommcl<«voUdaB.lc«  coloma<i  dek«i».«.  tei  Hebw^ 

9 UunChioniaaonOioeorpyorrotttafreufeqocSemfcieeMelclufcÿchRoede 

IC  fc,|,*q«ivu«a«4eMaard‘Abrahainquandile«tTainc«Codoflabomof»oydeSeii. 

H «aarklei  Bowfe»*d®««»q»**"®‘***'^**^*'***^®7***®^®"*S* 

*»  • fa«»ouc*noAtep#citl.ttre  WMelebifcde<hqi»«e^Mï«mteftfeTfay,kyi«oM 

»l  fait  *UÙ  o«i  eft  ce  Roy  ||<l<bif<deth, comme  aoA  dani  l Apolope  qie  aooi  auoai 
'4  /liiçpoat  ’ 
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esc  rtIèluM  perilrcl— «it 
le>  bommcii  Oc  üits  ~<«i} 
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iet«  [Taaud  1*7  «retoTtiul'—  \ê 
"^8t  lc«rt  icmwct  tMtj— <17 
^retile^ient.  Cee«  i.  8c|»~  t| 
7.Taaey  aqaect  r*c!^ip-—  — 

■ é ffoettcmer  .~. 

1[tiui«iqttc«  i U fin4c|*~>  si  9s* 

es  i*uts  I qai  f*rcae|~»ss  ««>' 

1|ct.  anic^it  Ia*i»n|*~a}«M 
de  <«•  urasd  pert  Ma>I  s* 
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' -si— 


Arpnaaat  , ntt  et  f jo 

Sent, crt les*  Petf  l^jt'  ' 
d*qn«l  le  PU*  4r  I—ii—'.m.» 

Die*  rft  4e<«r*du.  | 

L»«|.t4.Cea.it.8c  — {.— 4 
I Par»!  t >7.  -~j4  — 


Ce(icaandc|rcIoiiI‘eptiiiaBcaia*iJne,adtiiittleD<I*ge{ceeial.4e  quiiuû  j>c*t. 

W ,p«t.  wiari*.  Cet».  1,. 


Cl  IM  fa  fart  4r  mnfm>  HMarw.  Ccb.j.  sf. 

le  U fécond  meit  de  l’an  «M.  de  Wn<i  Ai'faitUD  a l ve  ».  Oc*.  7.1t. 

HO»S  DI  l’IOtlSH  POINT  D«  SMYT. 

SCI*  a^'oiccrnt  a>^t<wa|WilenBcmlra  Aifhuac.ileHaaBiJprcilc  DrtuKc»Cfll.il. 


A^PHAXAT  chin^awnc  rllc  engendré  deux  ant  aptfile  Déluge  ennne  fonC’fl  *A'W 
pne  eut  cent  ant  ><cwii>p^t.  iln*a  pcanaiftrcquefurUlinde  laa  lof^dc  fou  pe  fécond  fi)< 
repqttlfuiUcroifirfiocJuDduget  Scainfifon  ano<epieraiei«  fe  rcncwurcaBKde  Noé. 

Pc  fie.-n  8.  dciei defce^ nain. 

d*n»f*p»defecrÜBil*»pcüpîc»Oricatau*  8c  >rptcomoiunx*Onefuaux  , rorex  £>«  Ciaai 

MtUilcoius.  *'  /»»»^  d,  f 

^p4iau(avcr<»nt.sAt,C<*.ti-is.c*ptif*e*daiiiUi  colomBci  pareieviie- 
mdelaïuiicedcia  *»e.  LetAutbeiint^aceotdcBtqBedelup  Tobc  reButleiCbal*  A«»  An» 
deent  { ft  » accordent  toutealet  Biblct  qa'tl  n’avottquc  treBcê^mo  ans  OBaivJilV*.  —mU. 
eBgwtdrafoAfcU  Sale , la  tnrUoD  de*  Septante  feule  exeeptee.  Ma»  quand  il  eft  d»  Ln/» 
qaellton  de  1 aage  q*  iU«friuk  apres  looir  engendre  SaU , la  verfio»  Canonia*ti  ^ 
Tcfquii  que^oi.aas.  Bt neanm..in> dans 

lalible  Hefaaiqueiiet1aBtiitauditchap.ii.veTf.  it.  8t  JaBi^interl|■t,i^fedePa- 

tntnu}  il  y * quatre  ceou  an*  : 8f  ctlteleçoa  a eflé  towie  par  Leuhet  en  fa  Bible  Al- 
rmaBdc.Matsd’aBrantqueBBÛreverfioB  Latineq’enmetqciejo}.  &qneteseor> 
reâtens  ^ Rotae  s'cBOntrieBditlâ  dclTus,  b«bs  rtiettOBslesccBC  ahs  que  ces 
aarres  Bibles  doaacntdaaaotage  en  la  duree  de  la  vie  d'Aiptuiae,  A «c  l«v  ta 
do^nsSiueuosiceBU  trois  apresq*‘ileatCBgendr»tsU.  Erquand  il  en  awt«ie'... 
veTeu  qisaue  cents , ecla  ne  nutroii  rtcD  au*  anBcCt  de  cas  prtDuet , qui  ne  vok*«« 
luil^aa  ârooâiinéaticBu><l*quiclae*  deqaep  toutes  cet  Bibles  dcMurentdAc* 
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SALE*  dmceftADtft^  ftuUfi*  J*!**«r«.ou  «ominefremeM  Jct'aBiT.  d«  ft» 
pcft  i bon  fircit  (a  Pte»ii«e»BBe<fe  «ncoaue  4»«P»n  ît.ie  fonJit^ie.fi 
nntu tén de pmuearsn  1704,  J>*  Monde.  A»  ferte  ,1e» Autant»  uenoe»tA'*‘ 
dcteiâJcfoMdefcenjü»  te*S»n«»t»»def  Tihle*  OiuâtsUv  . , * . 

Sale  velquit  qo»tf«<<i»Ufa»t»-troi»»B»,Oe».  ii.»4.l»»«>»deM  lye  f»nii«»r- 
qycinxcolomnoMKifulictn  ducoor*  d'icrilt*.  Üi  ene  CTfrndn 

psr  AiphM4t,ti.tuc<li.|.fl<  UujfepMdel'»ppelltt/U*»l»tjiiii«n  .quikfutoAr- 

f'bssu.Stuqnov  vnvei  Boidtfcowti,  fie  c*q«eBntiicn«aoii»«u  en  nwltte  Apo- 
ogi«coorteUr.S»]i4A,oànaa«4iiodt  ajapUment  atclaiteaunt  rtuila  cesAit- 

fiâUee. 


9i«f  i»<  dti  C^ti  9 
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ftnmJ  fUr 
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lAPHlT. 
tfi  m/ow 
dl  fflAMf. 

alui  Jtutm 
Afccna  , 
Kipbkt, 
Togaraui. 

4*  tM>m.  > 
4.fSi4m4U 

ftmt 

fUCh. 
Ttttrfii, 
Cedttaà , 
DoJwiib. 

KrW 

dt  Am. 

' dÊjftt  Ul  tUt 

»e|dii  Cfmiàf 
Oca.  I». 


HEI£R  donc  eoi  fa  première  ■ftnceenrrar«nv>*&rcfi)a  .de  Ton  rere,  9 de 
fertdepfeuucit’AaiyH- dn  Monde  l>e  cemp'cy  fiant  dctcend«i  U»  Me*  4 ^ dr 
bneuiquitienMBt  aaelortqneBAbcl  hitballie , K eue  poai  l»f«mt>oa  de 
rontrecautancf  de»  nommes  Uica  enuova  In  confulitMi  do  langAgrt  ■ qoe  Sidon  , 
HcbetfealA  fainailieconrctvcmiilciitlnngagccnlspnrctc  CequitftrrapMo  . 
frmbl^te  , parccqMlr»reiUaH(bn<nKf»mt  »ppcU»i  lê  peuple  fltUtcB-*  Icbul,  • 
fanfdcDtcu.  Ceignfi, 

Hiberavcfcuqnaueeton  fi>t»an(e^Dntre  ans,  Oc«.  ti.  id.  LuBanee^Hrai. 
de  (a  vu  ÙMtt  dcAiutccn>tiBice*iufqwnàlnai»rt.  Arefil, 

Sini, 
Ara». 
Suuri. 
Hâonti: 

fim  Mono 
•-Al  fMmtUu 
dit  CImm* 

— • Cen- 


..Z 
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S{0 

•II 

H4 

atHcbeev«<q»rrnen;f-e,'»w?e  am  , It  engendra  Ptiali* . <W.  »r.  r«. 

• PM  AÜC.  nmfi  appelle  icnutéqvcqanad il  nafqiiitla  terre  Aie  di- 
•Itrce  entre  te»  enfant  de  Hoe,  Oen.io.it.  apent  efic  cr>cendrC  apres 

t*aB|4.defi»npere,n‘ape«aainreqtieCBrufiiidel‘an  }f  ou  cummenJ  . , 

cetnmtderan|4 . dcftmdiipete:  ic  niaC la  premaere  anoee  dePbaleg  En  ce  rem^  teauc  |j 
reretxwtrrcaueeUld.defonpere.draoufrertdepfcuBeal'BnduMon-  terre  eltok  d*rn  iren 
dei77«.  Et  HctMfcorencoretvnaBRefiUc^irut  frerede  ce  P.halcg,à'me  langage  fit  patelle» 
rcaMirlcAaa.Cen.ie.reiliMeqBecetdens  cafitoa  nafquirentcnmcr-  Ocn.  II. 
iwctenpt.eoinmcefaudtlacob;  carainfi  en  vfc  ordiaaircnent bfain* 

Ae  F&niure.eoojotf  natu  tei  noms  dcceue  qui  naiicnt  en  nkefnie  temps, 

8t  drfimeuantlesteRwdetautretquincnaiircnt  pas  enfcmble.  An  re- 
lie ,AUnaifiance^  (es  enianf  Alt  faite  la  ptemicre  diuifiondcla  terre 
entre  levenfansdeNoé:  * catHedcqnovPaifne  en  Ait  appelle  Pbalcg, 
qui  lignifie  diui(on,Ccn.tt.Le«defccodans  deleftanearentU  Baftna* 
nie  ÂTautrei  payi  Onentane , ainfi  que  plus  à plein  voua  pourm  voir 
ennoe  djcvutifinbeolooincl'uiuntite. 

Pbalcg  ave&v  sjg . aot  .Cen.  ti . it . Vojcm  ks«»lMRBC«de  ü vie. 


■tWuleg  TefqnuqfMart,  fcaBftndra>4n,04u.u.  si. 


Dinifîen  de  la  t«m 
parles  cafiiudcKoi 
Ocn.io.af. 


tufiMidittBMmfrtfi 

dl?kMhl. 


FImodad. 

Salepb. 

Afarmoth. 

lard. 

Aduram. 

laaal. 

Deda. 

Nebal. 

Kabianaâ. 

Saba. 

Ophir. 

Heuilack. 


r 


20 


CHRONOLOGIE  DE  LAPEYRE. 


La  Nature. 


ét  U 
NdUir. 


N O & fnt  rncorc* 

darant  t»"<  « »mgt* 
id«c  Slcd«. 


Ijo, 


— 

— ~ 

tp(« 

. 

..  - 

”tt  - 1 

"t 


§49 


:zc: 


tlo 

-|lo 


»fO 

— if* 


Aoram  m Abrafcn  , 
£li  it  Tb«f<  , cA  le 


^n(t*  TBwfte  Pere  4»> 
laoe' 


aa^cR  <krceB«UlêIo« 
U elütf  mAw  Sei- 


•ffe 


pcar  lerui  - Cfcrtjl 
vray  Dieu  &<nay  b*»- 
■K.Lu<|.|f;  4i  <AtuA 
llmh.  I . vn^niia  CA- 
ce  I*  Ocn44>»2K  •!« 
.«-]  f tit  4c  Dics  à ce  Perc . 
F«cc  H»'*  î“'“* 

faitei  lc«  ftoweffu  4« 
<cl«td<>  tearehuwaui. 


f** 

«e> 


;;”r 


irj 


ST= 


iiL 


SIECLE  XX- 

•1^  ' 


r[r: 


,.ic: 


j«af— 


Ej: 

a.L. 


»7o 
|i«  — 


æ 


»* 

»T 


*9  J fO 

- I» 


-i- 


IJ» 


i;o 
t}§  ! loi 


tteAoit  en  Ccm  aa  tau  uentt’dti^uCae.Ct  oui  fe 
tf>it  par  JcravpoÿtdctcKuaoneudaulei  ceiwO'i' 
Ml  M Icunctef. 


. j 


Ori(iac  </n 
fUt  m««« 
fnfimut 


I CWn  l»f 
wMit,9 
Uk^t. 


g 


»«i»i 


itt 


al 


—J  I 

I 

...-i  I 
yS  I ' 


Th>r4*<f<Tur  roi«Mi«-4ii  ini , le  «nge»4( 

e.b*m.i>r»  M.^A.  Ht.  AACJI. 

ABRAHAM  4sne  aifîie  4e  fn  ftertt  Na-  Nachor  R Arujecmi 
chorft  Hcran.  naft^uit  ou  fur  la  fin  4c  Tan  4«  Panurrbe  Abta-j 
71*  ou  rurlccoinmcnoeActit  deraayaJeron'hani , Mrlchafilleda^ 
pere  ; & aînfi  £t  ptcniere  assce  va  4«i  pairidU  Aram  & femne  4< 
aocc  la  T»  4e  foa  pere  , R praoue  l’an  duTon  oncle  Kaebor. 
Monde  lÿdd.  Gcn.it. 

le<ci  fille  aufli  4u4it 
Haran.  Ocn.ji. 
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Abraham  4ok  o'auott  ^ue  diaant  plut  ^uc 
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A lortUt^k^en  voolut  aller, 'jt 
A par  («mTequenc  le»  (4.  ai\l  li 
ddle»iiteee(loicntaccomplu:||4 
Mail  laban  t'amlU  aaeiMcaJf 
jiourlî^.an*  Cen.ji.  41.  Ij» 
(acobayiaten  tout  demrorê  /? 
lo.aMchct  Labin,  revint  Cl*  '|< 
ebiddiu,  &:  d»mcuraenSo»jiÿ 
^ot,  ouiIÀtbailitTncauuUe' 
ion.  Oeil.  If.  17.  141 

l'diee»  U rllle  4cfStcf>iiklue,{> 

■J  la  KU.e  Diaaruc  tauin:  & 1 
ac  k’en  alla  en  S<tcUO.]a.||.'| 
loirplf  enfant  de  (Vue  aBt,|4 
kll  «tndir.  Gen  yy.  £t  en  ce'r 
riupf  luJatl^uüli  iUede 
Saa.Oed.il, 
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* , . . . * B«- 

J ,-.«i4iaoUi8.ttJ.ÇV.|,|  fcU.  Ce 

4 : I14  '(nscc  Alt 

i 'faoipliu  âdwa* 

* a»  jèc  A U 

JHer  A Otun  inoururent.|tt  Ipdi*  qo’a 
j4»  & Tliama»  Iractj  J(j  gaette: 
f Tqve.deitieara  chei  fiija^fil  eut  le 
--  pete.  Poit  fdt  cB|troiir<«''tt  tbia  Jede» 
"*'*-•*  ‘ ' eoftt  let 

Templet. 


parloda.  Cca.il*  ij 

. T'  Ilfail,  auoiîfté 
^ , ant  quand  d ‘uity 
’*'-,traPbano.  Ufo 
-eaj»  I-  sn%  erl|i 
.-tT,Seitpc«t«t£i 
* 47  KeUde»eu*j 
K U càfiuu  cf 
Bffpct  fut  de  4ioït 
tBt.Lk<»i.ia.^a  AAM 
*1»  Bp-ft.  t«tO»^ 
**fe»  • Or  I* 
niKre  aonce  deuja»{t 
te  demevre  cA  coi»4a 
nttanteidec  Lapre-]} 

, (Bicrrdetip.  qdt  la.j 


LauLmcd» 
t«  ^ ir» 
raOt'e^ca 
Egypte. 


VI. 

AMVS, 
(baidU,Att 
l«  fixicine 
Roy  des 


■'D~  : 


IOBE}*)i  . <{twy<  |*tii  «oar. 

— qoe  le  penultUrmc 
en  dÿc  de  tout  - 
««■  frère»,  ne  Uiifb  paatpceila 
•»...■>  de  ion  petc  d'ehre  u piiacipir->  »■ 
chefdelÎMaiibn  dcOiea,  tatfiyo  •• 
raB(edc(c*nand<Kn&djnitdt,|>>~7< 
nuit  quM  eiluu  le  /Vcooaaprcf ’*■**  •• 
M.-»..  PhiiM  lurceuta  l‘£(ypte,  PMi»j>»M  •• 
toc  aafii  parce  que  coat  ictfrere*-» - 
apreiLimondelacobleicttercat!**-'- 
enurtc  deuantluy.  bi  en  t’adn..}— • - 
.nMi» dirent,  .soatlbiBipcttc  « 

‘ fa|A.  oea.  aul.  Cr  Dîeit  aaoKfyB'77  ; 
dcCadeeUrdcebcArc  faeokmtcP'****^* 
parkf  deux ('•mges que  £iluÂpbP~— 
amaniqueretAete»  Ictpekiitirent-.!—»—- 

ifcauoircelsydcfOcrbei,  - 

Bolcili  fcdeULne,  Sc  auef****--**- 
Eftoilc»  qull'adatoicnr.  Cca.)7.i*»*-»< 
Cci'ntdudc  iiiy  q«ienc«t  le 
dinatir  Iciclte  derciioBn, 
ttotr  cnquante-ttoia  ana  , ean**»»- 
' dnrer  j d'autant  i«ruefq(itt>tl  fan  pereJ  «■«••••• 

- • ft  •l‘aboaaiaat  a«  (.  cJl  ^ t.diii 

I Varabp. tl crt dit  ,qticla peimogr-l— I 
' O.if  I atidtefutdttuieealuiéph  • ' 


» 7®  |« 


70  4#- 


T*,7®  70 

'•  dr,. 

!»  T4  71  74  7J/J  wt?^! 

Bftcote»  qae  rEfentitrc  neWi- 
orclare  paa  lesatudeù  vic7|** 
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i tout  a t'entrée  de  t'Egvptcjld»»  • 
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* faot  fe  fenuf  de*  ans  ta  tbears. 
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i4^fttiiue. 
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r/»  1 ff* 

^ * tafijuct  4 la  6n  ae  (t  *" 
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ü/tMl  ^ ^ 

'ililU 

r<n^  **“  
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Z.amii.  luAf  Zara,- 
, I.  Parai.  ».  fat  Pm-  •••“S  " 
pbctc  t«  E|<rpte  f fai- ' 

■IM  Iti  Cbtocuqaci i“' 

, ikf  HtbrtaK.  — — "• 


I!Z..a— — ’ LP VI  fy,  |,||.  pjft 

acCktfTifiblrdafB. 

■--■  clifaaprrtU  4««a J*  •••"•  "*® 

fonfwelolepb.çi»»- •”  “1*^ 
me  le  demter  vwane  ••■  • ' 
de»  I».  Paîfta*ebc*,>*» 
•nfint  4e  liCoV.  C«  - 
qui  fa:  dcfuu  coofir-  *' 
en  fet  faecetflpirf,  '~ 
qui  farmicfioifiÿ^ur 
rflr*  4«  tQiudelMea 
au  faraice  Je  Dieu, 

Cso4. 1».  Nomb.  I A 
Dru.  it.  K pMmeraa 
Joncil-ani.  — — — 
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h.‘:«  ?îï  ; 

que  U PertlfChcf*'fible4e 


.M«Amt  I 

~.'4.*.4e- 

3puu  U 

C«MU 
■Weef 
fft<t  4c 
firr* 
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I.  M OK*a  c ma  » 
l»Mf  Je.  » •• 

4 Prmee  fat  caillant 
7 JclMMCrV^lC!  >1  l>t 
B fttmkrq«t8eere«tlc( 

f pompes  KiRMBtfice»* 

10  ccf  4<  U vilfa  9(  4o  Aufaqtr. 

11  Daove».  U crt  appelh 
is  Anali'j*  Jaïuquelmr 
i|  cxemplaéoJ’cuIm. 


'40  lofcnh  avantccfaorcntJuaRi,  iMurat  c«raA 

IHt.Mliacmearc  Sd’ancf.deUfanituJc.Ceii. 
I.  SI.  Et  awii  lofapb  fa  rît  Jefabotr  4«  ù ft*- 
■ûete  gtanJeut. 


•’»  'f  — 
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-.nera-  JeSmpeteLeut.iWM  Ce.  - 
p.tiAJc*  jplufi«rttaifan*-I're-]ji 4. '■ 
_p«H  A mîcftmfe . pafteqnM^—  " 
flou  Unit».  ït  Dtfu  p«*»5* 


fraelpri'i 


El  ailIcviffirUnt^Cvr  ' 


,u  4ct  mfan»  >l'l'‘uc1 
“•-.-■H.i  4'  Ctquoiqiicecian'cfli 
4mtuay(cciUproL6cetàMop- 
fa  long teaipiartctCalut,tIsue 

iiilfaiu  paiJ'eftre  appbciUctA 

...  Cahat.eome&U  JeLevt.9rc&me 

I'to  Jet  PitfiafcbeihCKefJefa- 
tm'le  Jet  irucliict  Leuim,e«  c 
gar J mcfaicment  q«e  Je  looi  Iw 
c n£mt  Jet  i s.Patria  retie»,M»rfa 
n*<M  povraUUUaUWaCeneato- 
riq«e  que  Je  Leot.Sr  qoe  latlTaM 
Je  Jirt.R  rige  adeiApt  que  to« 

Irt  louei  ont  «cfau . J nou*  J*r 
i‘iaefaalc(nea*.  Je  Cah^t  fUt  Je 

leui,4'AmramfiU4cCahat,& 

4*Aar«n0tUovre,et>fa«t4oJic 
Aifcra«,q*â«fa*tirltle  peuple  de 
J-  — Iheo  de  la  faruiuiJc  It  Jemewe 

,-r^l 4e  ;*Egppce.  Pt  «TaaiaM  que  le 

~ ...  tipt  Je  a nailfauce  dnJu  Cabat 
.....L  neno««çllpai4ii,a«i(Sn«P«tt* 

...  uJi  neu«pos4ite  pu&AvcUemCI 
eoflime  Jm  piecedeM  le 
qd*ii agounetne  l'Pffllfa.  Cela 
pcofu^eodirede  r«et^,qu( 

■ depaulamon^Lew  »uiq«e»J 
1a  naUEioee  J‘Aaro« , !»•  Jew 
».w  piinclwua  defJïu  LeoJre»  ®n' 
efleCabat  II 

, au'à  rax  ftauneUemtoi.  *» i»  ** j . , 

i»e»r»o«i»iA»wi,a*w8rte«tth  ' 
Pamarehat  de  l-8|lifa  duf*"*  *' 
.•.M,  ,l 

«qoTqBfCahato'euÛqoeiaiU  '* 
aee^plitquaeJfoopeTtmutitwti 

/<j«b#*ige«*e«fe«kep*»^«*|--. 
n'auft  la  droit  Je  PatmrpM; 


CAH  AT,  fibJcLeui.Ccti. ii.J.it.Es». 
a.tJ.arNooib.i.tp.  a peu  ft  Jeutuiftreen 
■tiroa  ce  tempe  tep.  Car  puuqqcnuUe  par 
Je  l*ircritDie  il  ne  août  cA  dn  weel  tug  >| 
aooic  LeoiqoanJiieiicrnJta  on  lju  Cahii 
h qoe  nottaieptcnaaïqde  U Jerneurr  Jet  e» 
fana  JlAael  en  Pgjrptc  a eAt  de  410.  au 
EaoJ.  11.40.  rien  ne  ncMit  cMefabE  Jepv 
rr  lei  luilfaoect , tant  JiiJit  Co*  a«qw  de  lut 
fil»  Amiam  la  ou  bon  nom  famhlcra,  pi.ur. 
lacuqui  natuicUcmentilfapttifle,  OcMipa 
alutibn  detaïude  l.eaiàeeox  JeCaiui,& 

4e  eeuB  deCahat  i emd'Amram  , St  cevt 
d’Amtam  A ecnad'Aaron&deMupic,  nu«i  1} 
poifi«i«mranaetl*d)>oce  bleteam  JelaJt'  tq 
U Jcmrnrc  .cumBeMMtfaron».  tar  dedin 

3 ne  CabaefaA défia  ne  qxiud  laeobdefae* 
iten  ^ppte  rparccquc  Moyft  Icneniincen 
ut  le«  Mpeamc  qui  entrèrent  aoee  ledu  lacol 
en  Egypte , ouirtqaeeclancfapeotdanrnn 
difaouti,non*raifaMcUitciiieni«oircomm< 

Ion  daitenitn^cettt  eottted'Egçpteauo 
lacob  . & demonfituoi  comipe  Mojrfa  n’> 
Jeu.peunjrcmiluentmdteqDrtonic»  Ica  70 
fcrioBaet  qu’il  nomme  roaentOuatlMUetneB' 
cnmrton  Pecptcauee  ledit  lacob,  &quaai 
S(  luy , lia»  long  temps  après  Iny , ainn  q» 
ton  fouita  voir  dans  nos  Jtûooid,  qulu’oi* 
peu  cAfc  ter  infarexA  caufodu  peu  d’eTpast 
ié  papier.  Tant  y a quenout  mettant  en  ce 
curreneela première  année  daditCahauotx 

la  tÿS.deroQ  percLeui:  en  qnoy  sln’pariii 
j’impofiblrnyd'cbflttde,  ven  que  grand  1 
perc  Abraham,  sage  fleplu»  4c  lao.ans,  fa  1; 
reauria  aoec  Chetara , 4c  en  rut  iUenfana,  14 
Cen.a(.  Leut  ({qoe  abKnprn  auoirCabatA  15 
faa  au  ijt.  A faauAir  rrott  ans  premtet  m lA 
mourir.  Et naftreCabataTefao  ijj.  an»,aiBG  17 
que  nous  le  vnyotu  au#,  chap  oerR«o4c,:il 
40  uerC  II.  Et  aptes  tout . ap  cenc  na.irsnee,{tp 
comme  ie  la  me(t,ay  auirr,  ae  auiA  ny  ne  fan  10 
Bwe  liaifixudenoi  pteuuca,  parce  qn<  icnelai 
m*eafanp«,  Br  n'importe  où  Ion  le  fade  nai- 
Arc , posnien  que  Je  tes  aaa  Bc  de  fan  fila  tm 
auiÂe  ioindrt  ka  ai«.  ans  Je  la  demenre  de 
V iTfirpee.  — — r— 
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8ALAE  VS  dicXer< 
ws,c’cA  a duc  eiAo- 
i’-ux  4c  tno*^ 
ùi  Ict.  Monarque  des 
AfiyrieM , fat  Icfaucl» 
tregna trente  ani,  an 
appoit  dc.''drfs  bcTofa 
ï MctaAhones.  Il  fat 
cratidgncmcT , 4c  fart 
ncurcuien  faiarmetril 
sngMenta  Too  Empire 
TM  fais  antaM  queiQfi 
} reJeccArur  luy  en  a* 
ttotrtaitfc.  Esfaocrap- 
IpfUe  lalaneus.  — 
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J’oùlnA^ 
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miarXoy. 


cl  DinaAtcd'E.^ 

ll'PrA- 

Ictuialem. 


. jAEMATAITISfa» 

» jlet  qui  regna  en  Bo> 

I ibyloacfarles  Afiyriéf 
4 lâcCbaidees  il  anc»  aa 
4 'nppect  desdita  An-  Mmnoo  liHieotaU 
« |tbc«rs.  Ce  Phnea  fat  nom  Br  r«fagcdc» 
• p'.na  aJ^nne  au»  JcliAlecttea  rnBgypte. 

; lcrs  St  autplaifirsqu'Ai 
} kouteanrtcchofa.  Uy 
en  a qui  l'ap^Acnt  Ar- 
mamitrcs,  «dsiuEU' 
fabc  y a Amâioettci. 
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lo  fa«r  Je  PhoTv* 
nJe  Royd’Aitoa. 

Ogigea, 
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tmr  tl(r<  en  M»  i«|c, 
Pc  Belînc  Cabac  ai 
latOorc  eai  d'awoir  le 
4ruift  ic  Pamarebe 
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beteran.  It  tout  aiafi 
qnc  naut  apprcnoiu4u 

* **■■■*.  du  I*.  Iiatede 
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lotcpbe 


iotcpbe  qn’Eleaaar  ft 
ManaCcf  oncle  % |ran4 
eoclc  d'Omas  dcaxkü^ 
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■scfoieoB  pcutdiraque 
darant  U mtoorité  de 
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>w  du  ficruicc  da  Dieu 
doraïufa  MifloriU. 
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Jtts 

Ce  Roy  voulut  au(S 
eArc  Poniifé  de  Iuf> 
îff  Bduf  . kl  fbt  fort 
contemplatif  âc  fça- 
uanr  aux  diotnaciont 
3t  au  vol  d«i  «yfeaui 
<^elquct  Auiheuri 
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BAL  AC  V S fécond , 
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5rand  de  tou  fetpre* 
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outeUterre. 
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le levant  dctavîede  Ctbatfurmteemticiue>;i 
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ALTADII  fut  U 
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eAima  qu*il  vaioit 
mieux  iouprauecdou 
(CW  dn^ines  defirs 
predecuffeun  que  d'en 
prendre  de  neuucUca 


OrtgimdttCiifi, 

V reWuw/ 
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Le  Déluge  tfOgi- 
<eiie4o.ani  deuit 
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Uh  mwf. 
MeAioe  fondde  en 
Stcil<. 


PcIttgcd'Ocicei 
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LeilnfOM. 
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enlgyptc.  —~~- 
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AAROyc  fut  le  id.  f 
fit  dernier  Pere  fit  Pa* 
niatdic  de  l'EgUic 
aprt*  la  mort  de  Ton  pt' 
te  Amraoi  , fit  cette  : 
quaüte  Iut  demeura  : 
lulquca  à U fimie  de 
l’Egypte,  i ffauetrly. 
aru  accosplu  ■ ^tc* 
lefqneli  la  Loy  de  Dieu 
rutdocMee,fic  Aaronû- 
cre  fouuerain  fit  pre* 
miet  Pwnttfie  dcilaifii, 
l.«nit4. Parai.  — 
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ifiyo 
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urct 
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ferui- 
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auiil 
qu'üt 
le  fn. 
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Movit  frcrc  d'Aarna 
eAoitProphete,  comme 
aulG  tsDf  ka  Peres  fit 
Patmrcbci  felen  la 
grande  Chronique  de» 
Hebrieus  , dc^ta  li 
aeeiion  du  Monde  uif 
qaciàlâ  Loy. 
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LktOT  deUlcufuc 
dunnde  Brui. 14. i. le 
Aaroafau  le  premier 
FuauetaMi  Poatifiedci 
luift  .IBaruL-dlai  ILe~ 
aie.  B. fit  Paralip.  ay.  St 
«aetca  la  l'nauertiBe 
lâerwcaturc  ou  Pon* 
ttficae  lafquci  à U fia 
de  fer  ioan  , qui  fu* 
rentquaranteaat.  Or 
aprei  Aaron  au  de* 
nombreaiem  des  Poa  ■ 
> cilcs  . rBfcriturc  ne 
>.  nontdu_|w  eu  parti- 

4»^ 

♦J» 


SIECLE  XXVII. 


\ A R O N fiATqmt  pai«  qa'il  auoit  t|.au  ^uioit 
•aolcerteaauott  ft«.  Knud.  7.  7. 

I MOTSE  aifîiuit  put*  i«oit  ta. an« 

3u4«>1  il  parta  a Phmo  : cc  qni  fut  fitr  la  fin 
( l’an  4;«.<lc  ta  dciB«ara  liet  ealaoi  d'U/ael 
4 4nE]^ptCi  £■»<!  7-  7-  Aurqacli  Aaïua  Et 
( Maviecommrucc  Ufixicfnugcticratioii  de* 
4 puiilaproncdcrjitca  Abraham.  <i«t  futia 
7 ,^uairi<linc  quifiir  cnicruinide;  à UqueU« 
I iquauicrtfic  le«  rnfaa«  d’Hrael  dutoent  le- 
7 tuarnci  calatnie  de  Cbâaaafi|G«ii.  i). 
i0;&Aâ-7.i7« 


1.  UoNAaCKtl 
B a » 

At»T»ltNt. 


XVI. 
AMELVt  fat  le 
• Monarqae  deiAf 
,ricnaen  lalrjrluric,  de' 
régna  treare  aav,  Btn-f. 
aefit  tien  digne 
: laeaioite.  Oa  l’a 
iffi  appelle  Matnvlua 
..  Mam7»i.EtEuwbe 
l’appelle  Mtai/lu. 


40  Et  cemtac  Moyi’e  eac  quarante  aai  il  viûta  • I 
fci  ficrea  cnlua  d’Iiiaci , Aat.  7.  a|. 


XVII. 
SPARSTVS  rat  le 
■7.  fit  f egaa  4o.aai,trr. 
.Ûrtl’4^.  £m(t4,  l^arant 
loA  régné  U y eut  dti 
crembicmcai  de  (erre 
erpouucacablei  au  pap< 
le  Babyleoc.  On  l'a 
anfiappeUéSpanbcai.' 


f<*"dde  en 
tifie  dcLcaàoa. 


Eaboec. 

AtKteee. 


Ortadeiaeurrdeicafaai  d’IAatt  eftEfp- 
‘ pte  fut  deeia.aai.  X (•OMMib  lu- 
rtat  arheut  a , U exitnc  tour  teate  ta 
,;>a'titi»de  Ju4rigaew  ruil»  d'Igy- 
^,Ev>d.tt.4U  A<1.7>«.  liplll  lUK 
oatari  Si  ludirH.  « En  et  atefinc 
lenn  fiairfitlefeoo.aïuderauuude 
fit  affliâion  qae  Dieu  aaeia  predu  à 
AbfaKam,Ci«ii«fit  oan  Tan  lo. 

dadiiMb^e.  B(.7.7.Rran4te.dela 
demratefntinmediateateatlutup  du 
previier  an  de»  eto.qai  Haute  A l’an  4. 
du  XeiSalooid,|.lloii4  Et  ce  fàtaa» 
U Measierc  aanet  de  taXliaige  dcMoU 
fePrineefit  Iugcdet!aiA>£&  | E^l’of- 
deedqraiB»3cl'anAnchige^.i>.i. 


xViii. 

ASCATAÜEt  (ut 
U il.  fit  tegna  4t.  an 
} J’eloatctute.fit  40.il- 
ten  MetbafthenCt  St 
Eu(ci>e.C(nnv>cv  Tab- 
lagua toat i (Mla  Sy- 
rie. Bt  ce  Roy  rcgnaaCt 
aa  rapport  de  TaiaA 
Augulua  lia.  i|,  delà 
Cite  de  Dieu , chap.ii. 
Moyre  Ht  fonir  le»  Ù> 
raeliiei  de  l'Egypte  ■ fit 
, ky  S.  AagttlUa  «on- 
14  menceibienappliqaer 
leaRaudei  Afiprtemi 
*'  laiamâeChroiMiegie, 
/ fit  non  aax  preee^ne , 
lilc&iieU  il  B trei*iaa]' 


tf  odaptet , poar  o'aaoir 
aejrait  durer  la  demeure 
aiUe»  iCraéltte»  en  Igp 
taipte  4p.  au»  , coiaqie 
IJ  'rifcmure  te  dit.  Bafie- 
»4'be  appelle  cetiy-«y 
IViAfctdCI. 


OrifiméttChftt 

<r 


Lrltlj.; 


Cpidaurai  fendêe 
Ortec. 


Caoifa  fioadde  en 
Crète  par  leaCori. 
bantea. 


Lycic. 

Megar*. 


La  vigne  flaidt 
caOceec. 
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SIECLE  XXVIII. 


I.  MoMaucmii 


M-n* 


1 s 


4t\  . 

4ÿ  .Ce  pontife  & lofu<  6»ert  le»  > 
JO  '^strtA|(c««le  U letic  piomtle. 

^ ^ P H I fc  > ^ fiU  <l’bleafaT,fttt 

c J.  Pontife  a('tcf  U moit  lie 
(ôn  pere,l»^-«4*Jl- 


A L 1 V t-  &l(  de  PillRCCt  cft 
en  ordre  le  quauiefine  fouue- 
nia  Vonti/e  des  Inifi  «Un*  U 
ckep.  d.  du  !•  dn  fuiXif-  trerf- 
$0. 


r b: 

r I — 


Aaron  8c  Movrcmaorarmt , Nnmb.  }|.{I.Deut.  i fit  }4.) 

1 OS  V E*  ülidc  NuoAicrncecflcnrueMoyfe»  & ain£  kfe- 
condPnnec.lageoHOonnetneni  deilniH,  Deut.f4-4,C( 
Dicn donnai  tfracl  tootelarerre^u’il  kut  anott  prontiiê  i 
c»4(éleuriperc«,t«f.ii.4i.  Et loAieanccle  Pontife  llea* 
fu  en  fcirtac  le  partage  8(  unilîon,  lof.ij.l  f . 17.  il . 14.  dt  ao. 
Et  citant  partagée  Dieu  U leur  diftrtbna  par  l'e^acc  «foafidc 
I 4t«.ani,AA.ii.if.dt  leuf^ima  «Ici  lufct  iult^nci  an  Pto* 
' pbciciimueU 

Bc  Io(neni«urataagédeeen(dixan(|  I0r.a4.af.j1.  Et 


AityaiiMt. 


Clr^iae  dei  CMt 

if  Vrtftmm 

iO^m. 


Sparte  fondée. 


) I 


tetem^idc  loTue  kdci  vteiUatd»  de  longue  vie  « <)iu  fatcx 


âpre»  lojr , Ifraclfetnit  an  Scif  nenr. 

1 V D AS  aptea  U mortdeloine  fiit  par  le  conmandcaneat 
de  DtcnDucdcf  Ittif*  eenercUtChanancena,  lug.i. 


AMTNTAS 
fut  le  if>  Mo* 
narque  dci  Af* 
fynens  en  ta* 
bytonc,  6t  re* 
gna  qnarantc* 
cinoam,  d«r^i 
MhM  An  lépi 
de  ce  Roy,  le* 
fnè  fut  k luM 
dealuifidilk. 
bricui|$.  Aug. 
lin.it. de  laCi* 
te  de  Dieu  |Cti. 
II.  tukbc  i‘a. 
bnfe  de  nettre 
la  Aon  deMoy* 
fe  i l'aa  I.  on 
règne  de  <C 
Roy.  • 


Et  le*  concemporatni  de  lofué  cftaniieui  fflortt  ,<enaoui^ad 
ltttrfucc«deremnecognoi(roienipluilcSci|ncur,lng.a.t.  I17 


OTH  O N I E L,6Ud<  Cenet.at  ne 
nen  de  Cafeb,dtt<juel  ilauok  cfponfé 
U fiUe,  appcllce  Axa , fut  fafcitcdu 
Seiencurpour  deliurer  Ton  peuple  de 
U 'rniiudedu  Roy  Cbulân.  TeUe- 
■leatquelaterrefutenrmi  durant 

Jnarante  ans  cpi’OtbeaicIgouneraa, 
Bg.t.l.dtl.f.tl 


• ,c1lVS'AN'’Rafa*ai 
a jthain  Roy  de  1a  19 
J iMeropotaniic,  1*^*  jo 
4 I fujettit  Bt  rcnxt  Ici  ji 


H 40 


R O C t I . fi!»  d'Abiftté  eft  • 
ra  Ordre  le  ein^uictiec  foune*  * 
ram  Pontife,  I pjrid.d.fi.  i 


AHOT»  6I1  deCera,  quilefuede 
Cemim , dcUon  lea  liVaclitn  delà 
tyrannie  du  Roy  tglon,  lequel  il  tua, 
K.  Et  en  tout  il  dcfendicfou 
p«yi  rcfpace  de  qoBtrc*rtngu  tnt, 
di  U terre  fut  en  rtpof , lug.  j.  |o.  Or 


dnrent  ce  lu» , oa  (bMaiii  aprer  Ton 
trefpaa , tl  eft  dit  au  rnefiae  chap.  j 


oerï.  ti.  qu'apcet  cetray  fut  Saagar 
EU  d'Anaih.leqiiel  oeeiid'roceucre 
de  cEarrvé  fix  tenu  bomnirt  Phili- 
ftinr , Sr  qa*il  défendit  auSî  IfracL 


De  U plnfieort  antkeurt  aat  iugé 
qo*U  Moit  «ertre  Saagar  an  rtng  te 
nombre  det  loge* , comme  de  nuA 


I SaipieÎHi  Senenit  Arebeverque  de 
' louTfct  de  HiAorien  l’y  nieti  Maia 
d'anuM  que  l'Bfmtatt  ne  donne 
aucuaee  enndet  d la  datée  de  fan 
tooayaementyjtr  Saipîtina  «efina». 


Iiraelitet  Cea  inbu* 
tairea  81  captifidu 
rant  huiA  ans  , le  14 
Seignenr  le*  «luy  ]( 
ayaM  abindannea, r' 
parcequ'ilf  faifotft 
mal  • sferuoteat  à 
EatifB  deAftaratb. 
Ing.j.y. 


XX. 
BPLOCHVS 
deuxieüne  de 
ce  nom  » fut  le 
ao.dtregoaa  J, 
ant.  Mrrfcj/f.  El 
Euirbe  Pappel* 
le  Eclotbiu,8c 

dit  nue  fa  EUe 
appcilcr  AAo* 
fa  , A Seioita* 
mis  legfia  ftpt 


it  ' ans  aueeluy. 


t C L O N Roy  de 
iAoab , rendit 
chef  Ici  Ilraelita 
eaptift  A atfrnui 
durit  dix.baiâaM, 
parce  qu’ils  faifoicnc 


mal.  lue.).  14- Mats 

Egion  rot  finaltnii 


f tu*  par  Ahod  luge 

io|dctIai£i|  Ittf.  ].t{ 


XXI. 
BELLEPARES 
fat  le  SI.  A te* 

ina  trente  aui^ 
frd-«y.  £m/:U. 
Q^clquet'Vns 
Vont appeU* 
Rallatorr*. 


4.  Dinailie. 


Dardante. 
Lapiibn. 
Pt  i».  idc. 


tui,Reecm|Snr| 
Hnr.ARcbe,R« 
du  bUdiâtitfea. 


Arad  Roy  dcChft' 
tiaadefauy  A Se* 
hoa,AOg. 

Balae  Roy  det 
Moabttes. 
js.Roii  deUludéc 
^T*n>F*  pv  loQM. 

' oicU  aticlu. 


ITAOttdcV 
terre  tk  P^dmif 

Adnntbefceb  Roy 
dcBefec. 

•aal  A Aftarotbu 


Zarymbut 


Ebarieie. 

Luertdr 


Orchomcsju. 

Saiamine. 
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fmtUU}. 


rrrfr 
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fiUdeBecdi  cfi  }<> 
le  fixicYoïc  CB  l*ordrc|}^ 
de*  (buacreifu  P«aei- 
fe«( 


SIECLE  X XIX. 

IVGEt  Dit  IIRAELITIS. 

6un(cft  qv'ila]r«HtcIu|«|  il  a Cpandarc  .fat  Ton 
nuMToemem  eA  «oDfvs  ScratewU  rvuilcteof* 
du||oa«ierBemen(<ic  Ahoc &ro«iice!ur<U  Debora, 
laquelle  rueceda a Ahoe.  Etaiafi.rott  q«e  &an«i 
aye  eAe  lu^c,  a»e  eAe  finiJeneiii 

«I  Iffa^liie* , lia  Dpendurc  apres  Abot  Acdeaaat 
Uebotaqa'tla'yalieaae  le  mettre  eaardre. 


CAPtIVITll  IT 
• AV  I TV  O ai 

de*  XTranitet. 


d« 

ît 

TXÎaTTTj,— 
et,  eA  le  rcpôefae  ca.yi 
Pordre  4ei  ^utteninijys 
PoatiCr»,  i . ParaL  d.  $i.'  7J 


Ftorhcc" 
BAry  de  la  IngtAc  De^ 
lMtMUf.4. 


«AE»IOT,,„j. 
ZtralAi  .cAtchuiâief^ 
me  fB  IWdrcdesreu* 
■KTâHii  Po«ti£es,  i.Pa' 
ralip.  4.  )a. 


DC  tOR  A,frmmeduPropb«tcLaptdot.  tuecott 
^ ^***^^pe*'pledesluifi , It  leitoit  fenSécge 
MMeaed^phraivi  ,UqiKllepi<BBr  deliurCT  le  peu- 
pledajowgdaRoylabiA,  doaaa  charge  * Barach, 
fiiid'Abiaae , natif  de  la  ville  de  Cedes-Nephtalim  , 
MpoBtrutarc  Silàra  Licuienaat  ^ labia.  Ccqn'il 
BtaaKdui  mil  homme*  de*  Ttdiui  ^ NepcalimA 
« Reb«lee-  Et  aùA  durant  l’efpacede  quarante  an* 
ellcdenendit  lacerre,ft  fut  en  repos,  Iug4.a<  f.  ti 
buA  AuruAin  Itu.  it.  de  la  Cite  de  Dieu . (hap.  1$. 
dit  que  du  cempi  de  cette  Dame  le  Rof  LamMru 
regtwutfiarUsAAyriciu»  et  quicAtrea-verhaUe. 


lABlN  Roy  de 
CHanaancntaville 
de  AiôralTeruit  & 
rendit  Captifs  let 
Ifraebce*  , parce 

Îi’ili  firent  mal 
tuant  leSeîgneut 
apres  la  mort  de 
aAntlcurluge,  & 
furent  espnh  l'ef- 
paetdc  se.  années 
que  laSin  let  aili* 

Ea  par  SiTira  feu 
cutenant  gene- 
ral, qui  finalement 
fut  rue  par  label 
femme  de  Hrberle 
Cincen  ,fils  de  Ho 
bah,  parfideMoy 
fct  car  elle  I ny  fient 
va  clou  dans  la 
temple  Comme  ü 
dotmoit,  tug.  4< 

CcflUSLIlU. 


L MoMAncflia 
Pas 

Assvat  BMa. 


XXII. 

LAMPRIDES  fut 
le  as.  Monarque 
desAflyriens  en 
Babylone,&  régna 
trenie.deua  ans , 


xxin. 

SOSAREt  fût 
les|.  dr  régna  se. 


XXIV. 
tAMPARESfûtle 
*4. 6c  régna  yo.aniy 
Onfa 

auAi  appelé  Lam* 
prafs. 


XXV. 
PANTASfûtk 
•{.qui  refuia  qua. 
tance-csM  ans 

Mrifr. 


Or^ÛM  dr* 
Cha^  CT 


AethoUc. 

Tbnue. 


Citieie. 

CireocJ. 

Lemuos. 

Prouic. 

aeJPiiuAw 


Acbi’e. 

Calydoui«. 

Cwtjn. 

Coriv.Bai^ 

daigne. 


Pclopondk 
Le  Parle, 
■sent  des 
AmpbiC' 


Apulla. 

Cscofua. 

eent. 

Serypbet. 

LesTaplucs 


Cm. 

M let. 

Oeckalsc. 

Prtfe. 
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SIECLE  XXXI. 


A C H t M A X . fiU( 
^ S A le  r 

l*Mdr««Ui  fMtuerAiB* 
Pwauro,i.Paf«t.<.)}. 


t n ■ 


t 


H F I Y . fiU  4’Ama- 
.'SU, 4. Efdr.t.Ivcnoa 
^'ulement  I-i^e  d'If» 
t<»  rael  apm  Sunfon: 

» jli  !mauiuptB>,itfutrou- 
!#■  [ScrAM  iacTiiUacr«r  . 

|f|  U JloU  14.8c  I.&OU 

,ii.Ocüic-UcxuBor<lf 
féi  jpasrenent  rvaatraiB 
i*t  {SacnlîeAteBncArâttOT 
ftf  n**’^  ^cur»- 

fi%  |Mii*AAroa,fiMre* 
!*•  |(letutl  pu  en  dteitu 

koirmU  table  eenea' 

I7i  jlagsqueJeTiIitsPenti- 
171  |^*‘  I*  *7 

l'*4  !Poncifr , & pat  lujr  àc  il 
)««•  I7{  uon  ruecedcutSsABcl,  . 

17F  {fur  interrompa  l'ordre  10 
P7T  uuctc&f  «lepereco&lf^ii 
>.•>.  yyl  UcfJiu  Poflii^  , foir'is 
|7f  {parce  qa'ntariu  fili  *} 
|8«  |ï**ckunau  Tuft  cbc»«  J4 
fil  |rct  en  Imi  aa^e  , ou  M 
lit  l^u'iharcnt  gouucnc 
}l|  MMM  écUy. 


VOIS  OV 


COVVERNEVRS 

» IVIPI. 


H SLA  S fOU  AluUoB,JcUTc»budc7.abulo<t, 
liKccoa  A Abcllan , Qc  lut  luge  d'IiraAl  duc  aiu  • 
lug.it.il. 


CAPT1VIT6Z  BT; 
guerre*  du  Ifraelitei 
pouria  podeÆoii 
de  U tertt 
pronuTc. 


I “ 


l*î* 


}OlO  } 


->AMV|lfiJ<d'El*  I 
ruup^iioyqu'îiuruft'  t 
']«el«iite»  Ir  M fut  | 
|«mc  de  U lignée  de  4 
Aaros  ^fifut-ureunc*  f 
i rainPoBtdé,pareeq«c  d 
rcüicicbon  plaifirdc  7 
. Die«,i.Eoi<it.f{.  Ir  t 
FutdepluiPrQpheteSc  p 
luge,!  Eou|.8(7.  U te 
tuceeda  immédiate»  tu 
•nent  à Hlly  , 8c  üit  t« 
ttofî  le  14  PuntUe,'i| 
(linft  AuguAin  im.17.  14 
de  la  CitI  de  Dicn^*) 
»d 
i7 
tt 
•1 


ABDO.'d,  fiUd'litcl  PharacemtCi  fuecedai 
HeUiU  U eut  quarante  aU.Ac  trenu  fil»  de  i«s  fili, 
mont aai  100*  ftir  Coieame > dixafniini.  II  iugea 
Irtaclbui.lkau.mo.iruc  ScitfccAreuelycn  Pbara. 
tonde  lateTtcJ'eahrum  au  mont  Amalec,  lue. 
i».i|.  Ce luf e eo  AOlfi appellt  fouueot  par  1*1 
Awtbetu*  Labdon. 


1 AM  S ON,  filidcManuc,  de  laracedeOaa, 
fue^a  à M>doB , 8(  fut  luged'Uraelau  cemp* 
de»  Pbiliftini  durant  vingt  au,  lug.  i|.  14 . & ij. 
1*.  SulpitiuidonneponrlBCceCeurà  Sasmfonvi» 
cect^  Stmmccluu  : Mau  d'autan:  que  l'E&mo* 
re  n’raditticn,  le  que  luy  meitae* ditqti'aprei 
Sanfera  le  peu^e  faciâasluget,  eequiefteres- 
veritablciparce  qtic  l'iÆnture  }t«iir,noiurcMi- 
tontee  Simoùclur  de  Sulpiec,  fi  ce  n'efi  qu'il  a 
cDtesik  que  SinuntcHar  pour  le  fai  A de  le  ruenc  to 
1 eficdurantleiprcmieruTutgc  anner*  d'Helyii 
quigouuemra  ey>4pre»,  auquel  il  ne  donne  que  j 
vingt aude  goouunemmt,  quayque  PBfcntu-'^ 
recnnoit  eaprrt  die  qu’il  en  gouverna  ouatan- 
te; lAuiAAuguRtiiliBre  il.  delà  Ote  de  Dieu, 

chap.i>.ditqu’oBeroyeu  dcSamfoo  quec’cAou 
Hercule*  i catuedelct  fuccet. 


Et  Ilracl  fit  mai  de 
rechef  , te  Diep  ki 
Imia  aue  Pbtbfiin» 
4 durant  quarite  au, 
lug.  tj.i.  Ccll  Adi- 
ré que  durent  kfdtu 
qutrenu  anncct  lei 
iCraclitc»  furent  en 
guerre  perpétuelle 
aaea  l^dita  PhiU* 
ibiuT 


k*  «»  »•««  lA  il  u't  ei  o .f^  int  de  Roi  en  Ifruél 
ItDauaherrhotUaporemouIeg.it.t.  u.14. 

HEIT,  fiI«<rAmanat,4.Ewa*i.  cncare>qu'il!>} 
fuil roBuetaui  SecnHcatesr,  comme  il  appert, '*4 
t.dei  a,ou,ehap.i.  vefT.*o.  aeUiiTe  paid'eilre'ic 
luge  anret  1 lateruale  qui  fut  entre  iamrda  Se  lA 
luyj  il  mourut  dudcfplatfirqu'ilrutdercauoir 
que  le*  PhiltAuu  aaoient  prit»»  l'Arcbe  «k  l'a«  .. 
baoce , âpre»  auoir  lugc  la  lireciitet  quaraate,** 
aai.i. R«ii4.  ti.  i|,  ||( 


Eu  ce  tem{u  vnte  U* 
gnee*  d'brael  firent 
la  f Bctre  conuc  U 
TrtMdeBtniamiti , a< 
qui  Alt  «uan  toute,  14 
rtlcuue,  jug.io. 


MoPAtCSl 
O * • 


X XIX.  > 
TEVTAfcVS  , 
Teuceut,  tut  le  , 
Monarque  de*  ntfy» 
rteu  en  Babyionc,  6c 
r^naao.  ani.  M/iA. 
On  t'appelle  auiCTâ* 
tcu*,eo|VA.  Aprcice 
Roy  A^canuf  met 
quMrc  Rou  deuant 
‘ruw'iàffauoir.^r*- 
tvAu.Sc  loy  donne  41 . 
an»  de  régné,  CAuTau 
43. en»,  .eouAti  j|. 
au,  81  Èjtiiêi  |?.Mau 
Bout  le*  laikCw*  e- 
pre»  BuArbe , quel  re> 
proch;  qne  lur  en 
puilTc  faite  Scaligcr; 
.Car  l'il  falloit  Us  y 
inlêref  ,il  i*eBraiurmt 
que  la  fin  de  U caPCi» 
nitédeyo.  utie&Ba- 
pylône  Bcfintrott  pat 
au  premier  an  du  re» 
g ne  de  Cyrui  : ce  que 
ncarumoint  doit  ciue 
raioast  rSicrtrare 
fainâe , careme  aufit 
;oinisdoer  apte*  l'an 
ii-durqine  deSede* 
eut , ce  qui  ne  (è  peut 
fi  Ion  iniere  les  i4*. 
an*  «u'alrkanixt  d&< 
ae  de  régné  A ce* 
Roi*.  Ccitoit  Üani 
doute  Rou  paniea 
fItertdequelquetPrO' 
jl  luiBccs  uietfauaGt- 
}p  'BcraasArMunarque*. 
4o(  XXX. 

I T I N AE  V S Ait  le 
* |0.  S régna  trenc' 
) .AUI.  Botebc 

l'iyspcUe  'Tbineu*. 

» î 


SAMVBL,fib  (TEl- 
cana,i.Roist.fucfi* 
delle  Prophète  du 
iofMor , t.RoU} 
t*.  IClooilframSa- 
ciificatcaraprciHe 
ly.i.Roùt.  8c  luge 
a'I&acl,  i.KM  74{. 


SOIS  D'tSEAEL  o\ 

Dp* 

SAVL.filtdcCu.dela 
rue  de  Metri  t de  la  Trs  - 
bu  de  Reajamin , fut  k 
premier  Roy  de*  Ini/t, 
omA  81  facTcpat  lePro. 
ohete  Samuel , aon  de* 
't'atutée  ptcisiiere  de  ta 
' iudicaïutc  de  StoMêi 


cb*p4- 


uecSaul,  4A.t}.ii. 
Daaid  nafquic. 


reTpaccdeao.'uia»  f\  mais  far  U fin  de  fc* 


10  ipur(,quifutl'aasi.dc 

»,  laditcludicaiiireJraip. 

>*•  fiSauln'Aregné  qaeto. 

■ I Bai.  Mail  ft  OB  luy  m 
•♦i  veut  donner  les  40.  du 
iJl  IJ,  des  AAes,  maf*o, 

• ( caranencer  la  pre 
?!  micre  de  Samudicom- 

• “W  Ref  • ou  comme 

n-nr  pour  l'eftr».. 


Le*  Pbiliftini  ayant 
dclfiit  Uittrarbte*, 
etnrodetét  l'Arche 
JelAltiee,  arUxa»- 
rcienÀSAt  auTEpk 
ieDigoo,adamaio  U4  * 
du  Scigneat  futfiirl  |0 
Asot  8c  fur  Dagoa  1 
leur  I>ictt:cttletiicnt-  s 
quel’Archeajrltéec  } 
T.moûauecIctFbi*  4 
ltftini,eUefiitrap«r  { 
(ceaa  cUtpdelofal'g 
Vcthfamtteioà  ceax'  7 
le  Canathianm  U*| 
vindreai  prendre  dtU 
|‘ocrcr  en  Gabaa  en  m 
•amaiCia  d’AOunAqn 
dib.t  Rrm  4.t,A.ai7  rs 


xxrt. 

DERCTLVS  fut 
U {i.ScrcgnaqaarAte 
au.Afoba/l.&q(A, 


Oaigtiw  Jnikt- 
(n  if  %tf. 
fmmiUtif 
pi». 
Voll.tart. 


Cbf*. 
* -gu«m  derbe 
H*niogr. 
Pliais,  Rop, 
Yroycailtegct 


Tioye  prinCr. 
SaUmuie. 


Prtgtme 


Dauid  oafqoUi 

UeasdeRtet» 
fn*. 


Soanbr. 


V 


1 


«.Afatif. 


USéfitIf 
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•STs 


t $ 

f m 


il 


I ,4m 

il»t*fpmUL9. 


AZARIAS 
j'Achiaaa*  • Au  la 
if.Peat  ifc,  K Parai. 
t.f.  Voyct  BOtdlt 
cou». 


lOHANA.Vjjj 
d*Acariaf,  TotUiA. 
Pooufc»  I. Tarais. 
ÿ.BxocLif.ÿ. 


jtio 


PONTIPIS. 


‘ï- 


ti. 


ACHlAS . 
d’Acfaitob , 8c  petit 
il»  d'Heli,  ponoit 
PEpè^^i.lUMS  14. 

ACHtMri&CT^Cl, 
d*ich»bot\  k auUi 
utitâltduiiteHdy, 
’ut  celay  qui  dooaa 
àOauid  les  paintla  ' 
erra,  & le<)U(ISaû 
(itnouiit,i.M>uaa 

aii'atha*{^, 

du'li»  Achiairlech , 
fut  U ly.  rutuifc , A 
fut  ekatfepar  le  Roy 
&alo«KM,  i.Rou  1». 
dis. Rot»  II.  »y. 


SIECLE  XXXIl 

IVCES  Et  ROIt  DES  IVIFS. 


lu£0  At  fJfi  dtU  ttÀ» 
dt  btttémiM. 


CaddcNachtOyj^ 
phetar  , «frriturctii 
le»  ([cJUi  du  Roy 
Danidyt.  yarai.iy. 


SADOCN  devaief- 
fil»  d’Acbitob . 
(Alid'Adliai,  fiUda 
4*1  pfctaee»  , <{ui  Aufili 
4^4  du  rontifcHcli  ,Ait 
parle  ReySatiMnon 
BU»  a la  place  d*a- 
butlur  t 8(  fat  le 
ao.poaeife,t-RoUt. 

de  I.  Pâral.  »4.dt4.' 

Rfilra<i. 


4*1 


4>> 


Orcftoieiil’aii»o.<{ael'Arclieefto»enl**. - 

Carmhanai,  t.  Rouy.  a.  Comme  aur*!»'  [ * oinâ  par 

fi  pareillement  l'anse,  de  UiuJicaturef  as  '*  ^'*mee1  A déclaré 


de  Samnei , lequel  cftant  défia  vietl  ,[s| 
fit  fc*  eitfan»  luges  d'ifracl  *-  Mau  eux|a4 
ne  fujuans  pas  Te»  trace»  de  levrperejisf 
Ici  Ifracluet  t'adeoiblereu  d(  dcmaJt*|a4 
dcrenc  à Samuel  vn  Roy,  i.dc»  Roiajsy  7 
8.  fit  D»ni  cummanda  a Samuel  d'ef*  al  ^ 
coûter  leur  demande  , t(  Isy  déclara  sp 
ccluy  qu'il  vouloit  Hlirc , t.  Rots 
oignit  Saiil,  fih  de  Cii , t.  Rou  10. 1.  »4<  Il  ■ 
tt  sy.  Buts  Dieu  aysut  rejette  Seul,’ 
i.Rou  If  le  RrepRetc  transféra  parle 
commandement  de  Dieu  k Sceptre  de  la 
Tnbu  de  Benjamin  en  celle  de  luda,  ft 
oignit  Oaïud,  fils  de  letfe  , aumilku 
de  fes  frété*  pour  dire  Roy  apret  Saiil, 

I.  Rouid.  IJ  Ftuakracnt  Samuel  der. 
nier  luge  des  Iwifi  mouroc  , s.  Rou, 

»j.  I. 

DAVID.fitsJelefle.dcla 


.7  •!? 

so.lj 


atiif 

si  W* 

M'J 


AC  MIMILBC 
Jmxttfme 

biatharfifludlilM*  ‘ 
mar  , fécond  fil» 
d'Aaron  , Au  le  ti. 
»anitfie,i.faral.i4. 


A l A R ( A S ceuair'oie  {.. 
filtdo  ruâte  Tobanan . fut  * 
le  sa- Pontife,  eat  il eîluii  - 
Preftrede  tamaifbnqur  te  *' 
Roy  Saioflion  fit  ballsr , “ 
i.Paral.*.io.-**~^~»~—  ” 


I 


Propbete  dutemp* 
dnl^y  Salomon, |. Roi*  >i, 
aufli  l^pActe  em 
voyant , ont  cicnc  U 
vie  de  Salomon,  s -Parai .f. 


Ttibo  de  luda  avant  cfte 
«mâ  pour  dire  tucccficur 
de  Sein,  i.Rou  id-fuldnc* 


cbcfoiul  Roy  fula  maifou 
de  U<lt , It  régna  c»  HdwM 
fcptaM.s.Rattit. 

_ * - £ » 


I Roy  d'irrecl  , ». 
4 Roisid.  l{, 
f 


VjiSROSCTHfilsde 
s jSaülBoyCAtrcDaoid 
Idena  aiu,t.R«m  IMO. 
|&  fut  tue  comme  tl 
jiofrooii  par  Rem- 
jmon,s.Rou  4.  il  auou 
/garance  ans , &e. 


Capb«trr\,  .‘mù* 

1. 

dt$ltu/ifm>fU  C 
ftftfii.m  d*  u\  ^ 
Mntfnmife.  / 


P Jis  iur  tout  lirael  ere«e.troli  au,  ».Rou  ) 4.  R auoii 
t'cnie  aiiiqujmiacommcnstdcrcgncr,s.Rouj.4.  ... 
S(iJ>a/alip.  j-4.  acsf.  sy. 


Rtbbntha  tlScgM. 


Ribbttthaprtnlc,  dtlafinde»  Royanmci  des  Amm^ 


SALOMON,  fils  dcDauidfit  de  Bathrab^  »*!!*"* 
cficatnâScdéclareReydo  vnunidcfoapere,].Rei} 


ouregnede 
Daui  J,ni  CT 
tout  ce  fic- 
elé ,iln‘i 
aueine  cap. 
tiaiiefurict  if 
|inft,atn«aa 
(ôcraimow 
U ludcc 
Atc^afi  cd 

?nde,  Scia 
jriKrCdtie 
uiStnairc 
au  Roy  Da- 
uui,  comme 
tuft  l'Ida- 
mCe , auec 
plufieurt 
aou,»Aeii 
(. 


i.ifoegoaldilapre»  fooperecjuara^aw.&doaji^a  1 

I.9.T.  * IbRovSs  atuoa  I I 


Ori^me  driCfiu* 

/*.  er  par-  i 
pta.  ' 


Hsfton.aoy 
de»  Ammo- 
nite» ,vain-Sy 
en,  & là  vil-  »t 
le  capiullc  >f 
alKcgec  8c  so 
prmu  • fon  » • 
— • aoyaume  »» 

conctuii.at  sf 
fa  CouroB-  *4 
ne  qui  p<.  ij 
(bit  vn  ta*  s* 
kat  d'üf,  »y 
aoiSf.ie.  li 
II.  8cis.  *« 


1* 


pte  si’moiidcîio.  qui»dkU.oc4,  leRoySslation 
iwmiucnç»  Jf  £*ue  bsftu  le  Tt-aple  du  Siigneu, 
t K«<t  >htp.«.vetf.l  A ».Paral.].i.  ■ 


Ir  Au  acheud  le  Temple  l'an  vniiefoc  du  icinc  de 

SalomouauB«iidcBni,qniclUchoiaitABe,}.KeU*. 

jt.  A fnraebemeenfept  a«,  atlsjMifoB  royalle  e» 
Donc  Uqaatrkrme  nnnfc  dua*y 


Satomonaoccran  4I0.  de  In  fomede  rSnptc 
n’d!  qu'vnc  mefac  dwfe , non»  fitrueni  de  preuac  k 


l'an  {i*f.  du  Monde , commcaufitcaraÈMantetdcA*' 
loncm&defr»ruccetfêur»auxAuaBnic»du  Monde. 


«t  vinei  an«  aef**pli»  apte»lu«  Salomootutcdifie 
le»  dtoa  mailbn»  .celledu  Seignrat  8c du  noy , j.  aou 
4.  10.  ^ lonqucSalomonfucpaifiblcpaircdeor 

deMotclaccrrepconuJé,  car  fon  beau-pere  Pharao 


le  Roy  d'Fgypcc^ptu  1a  «lUede  Caaer,Ai«ina  leaClia* 
naueru/iut  eRoieccti  i«el1a,&d6aa  la  ville  A fon  bcau- 


u/iwi 

fito, laquelle  Salomon  fit  en  ae  c<pi  rebaflir  A rendu  fu- 
jet*  8r  tnbiicairc»  toulctPCuplr»couquU,j.Roiaf. 
Tetlement  qu'aprea  le»  futditi  vingt  asa  , a ffanoir 
l'an  »4.  duregne  du  Roy  Salomon  furent  adieoea  les 
I 4fo.  ans  deSquclsileft  parle  au  ij.de*  adks,  verLtf. 

lerqucU  4f  O-  *u  ont  leur  origine  auec  l'an  y.  do  g oo- 
I ucTuemeiu  de  toTue  : d UqueUc  année  les  partage»  de 
I la  terre  fainâc  Aircacfaiu  parledii  lofué , A P*n*Ia 
. tcncdiliribuécduraM  lesyfomnaiCiinA  Asg.liujy. 
delà  Cire  de  Dieu,  chip.  »♦ 


Gaver, ville 


erns.prüè'ai 


»o,  d'E„. 
pte,  8c  don- 
née A fa  fille 
femme  de 
Satomon, 


Agag  Roy  d‘A> 
maiec. 

Coliatbÿeaim 

Achu  noy  4i 
Occb. 

IV  AACI 

ucpuif  Danid 
iniques  a U C.A 
pciuixe. 

XXXII. 
EVPALES 
Alt  le  JS. 
Aionarque 
des  Afly- 
tienSfK  re- 
giiaji.  au. 
Uss*.  Ëa/s*. 

Hjrram4«y;di 

Tyr. 

Adarrier  ne* 
dcSwba. 

Thon  aoy  d'B- 
ruaib. 

aaaon,soydt 

Damas.. 

Hanon  noy 
de»  Ammoni- 
tes. 

Maadta  noy 
des  Syttens. 

Thulomai  noy 
de  Ocilisr. 

Le  Temple  d. 

xxuli. 

LaoiTiNi» 

Alt  le  JJ.qui 
régna  qua* 
taDte*cinq 
an»  . Mit». 

&>/«k 

Salomon  prr 
mWr  de  Irtu. 
falem. 

Adad  noy  d'i- 
dem. 

SefacnoydV 

Ryp«* 

Uometc  naf- 
quit.  t hn.' 

LaaiiinedeSn- 
Chemos,  Diai 
desMoabitca. 
UoliKh  Dien 

AlUrten  Dc<^ 
fe  dm  Sydi^ 
nieu.  , 

I 
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Gmé- 

wt«i 

i. 

CM  vf!MnJ*r£Mi 

* U uj. 

SIECLE 

XXXIII. 

t. 

hg^lm 

DI  I V D A OV  DE 

■MiW 

PONTIFES. 

ROIS 

D'  1 S R A k L OV  DE 

Asivniina. 

JMt 

Il4ft*l.kM. 
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prenne  i l'as  du  Monde  {4S0.  A fuit  loimedutc- 
<»ent  l’an  af  du  Partage  dudit  Execbtat  : leiquei» 
anadu  Partage  ont  cooicicacc  lisli  que  ditcAi 
^’ao  i.d’Ofre.  F-t  fut  et  Roy  au  commencement  fi 
a^nné  aux  vicei.qué  Dieu  pat  iêt  Ptophctei  lui 
n«predireU^û»l*ifA de  lcr«fàlem,4.ao»~'  " 


MoNASCAta  Bii  AaavstaMi. 


Aair  J^.4fyrii. 


Xt. 

PHVI.ASIVR  ou 
THEULAT.PH  A- 
LASS  AR.  lut  le  40, 
Roy  <rAdyTic,  A rtgiu 
'na|l-ctnqaut,Mr<Æyy 
fit  rendit  le  Roy  Ma 
nabeinde  Samane  fur 
tnbucaue,  4.Roiai{. 
I p.  B t au  tcmpi  de  Vba- 
Roy  d’iltacl  il  fub* 
lugua  toute  UOalilcc, 
A traniMrta  toute  la 
Tribu  M Nrphiatim. 
4.Roia  ly.  ay.  StdonSa 
Teconra  au  Roy  Achaa 
deluda,  4 Rouid.|. 


XLt. 

SALVIANASSAR 
lut  le  41. A re|aadt«' 
cpi  ans  JU<it<a^(Cnir*. 
ét  l’an  qnatficM  ds 
toyExecbiati  qui  fui 
le  feptaeme  du  Roy 
Ofcc:  A ainR  ion  an 
4.  il  alTicgea  ïamarie 
Et  l‘aa  laicme  dudit 
F.tceh'at  , qui  fat  le 
itcuJtcmed'Ofce  A foi- 
letTicmCi  Samane  fui 
pri£r  , & les  liracbtes 
te  letranfpoTtra  , 4.  Roie 
année  de  ly'il.y  .10.1 1. 

Nabuebo.  tt\ 
donoforfe.  17I  XLIl. 

e^futl'an  1 |SFNNACHERrB  ayii 
il  aùarneae  ajaSrgelcruûlèranie 
If  duRoyloa-  y 'dnRoyEtecbiaienfui 
lo  cbim.lcrc-  4 IchaiTc  par  l'Ange,  ft 
-•'mieaj.  J.  y {tue  foudain  qu'il  Rat  a 
i . a I.Siniue^«.Roiii|.fu.  n 

I I7'.  XLIII.  \,4 

■•leeteaipt  1 - - - . i 

faScrodnc 
kuia.laa.Ütt 
\i<  Saladan 
koy  de  Sa- 
bytone  ,en- 
^ya  let«rei 
JA  prciénti 
(I  U Eiccbijt 
U.  Rois  ao 
fl  J.  Et  RlTarbadon  cftaiti  anort  Reto. 
nae-SaUdan^it  Roy  de  toute  l'a  fytlc 
A le44.  en  erdee.^e  quiomuifes-  . 
Icment  l’an  trente-quatiime  de  foa  yi 
régné,  A oonleprcnuct , atnfiquelci 
nngeMabaftbaiet,  A ceux  quiToni 
'oiny  : en  quoy  ait  t’abaô:nt  grande- 
m*rit,  parce  que  l'Efcrnure  nous  ap- 
prend qu'en  mefme  lemp*  qu’Alfai  ha- 
don  fu»  Roy  d’alfyrte , Rei  udac  Teftoit 
de  RabyloAc  j R-  <*cft  <ctiuy.cy  qui 
Piolocnee  appeUe  NabonalTar ;t 


Ptimii  Al  M< 
Al. 


Orfrfn#  /mCCo- 

fit  er 

fm-tiUm- 

tha. 


’*  ly.  Diaaftie- 


III. 

SOSAR> 
MONdcleniKafim  Roy  de 
SufeWjfvt  Syne. 
kfecoii(UA| 
félon  leMfl 
cbaâbcncs  [Hefiode 
futleuoir*  mouruy. 
Me,Aregtu  li.uiimpiade. 
trente  ani  VoynnoeïÙll 
iêlOR  loua  cours, 
tea  Jeux- 


L>ini£na  de  U 
iffmiat  Mo- 
isi chie. 


IV. 

ANTICAR.  noomlos. 
MVS,fct(M%UMb. 
Mribaiihe*! 
nés, ou  Me-| 
didnt  félon  : 
bul'ebc , fut 


le  quamé- 
xic  , A ro- 
gna quarl- 
te  am.oufî- 
k.  


y 4|.  Royd’Atfyric  t lôn 
i i^e  en  auoir  règne 
7 Iftpr 


XLV.  y 

BEN-MERODACnfxtle4f.Roy  * 

d’afiytK  iW  pcic , A legM  vingt 


V. 


AaifANfi,-M-« 

félon  Mctb-| 
onCardifaa* 
iêlon  Eu.'e. 
bc.  fut  lec 
Prinee  , A Hys 
régna  Dnc  po«, 
ans.  Exrebc 
ne  luy  en 
donocque 
rmtxe. 


aeonion  de  U 
première  Mo. 
aatcbif. 

TerMflder 
Mubciea. 
Pye^om  de 
Spanhe. 


f 
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Ê!" 

I? 


i»diÀ. 


l'iifo» 

iêimtv 

uitm. 

baiYoA. 


yttft,. 

0m41  I. 
ÜAtjtlÇé, 


»««X> 


IkijMi. 

Es«t. 


>L/r. 


rj4* 


cwiv^^rs. 

Ut^ 


.M-*  >f. 

«LtACHIM 
loacKia  , fut  le  14. 
PeuûTe  du  cemp*  de 
ta  eaptioité  du 
MaMiCatcarl’ani). 
ik  Nabuettodonoior, 
ifuand  •eibuU»  fut 
aiStgeC  • il  cAmi 
P«KlfC|  I(kitt)l4.e. 
“*1 


SIECLE  XXXVI. 

R.OIS  DE  IVDA  OV  DE  lERVSALEM. 

le  Rey  MaRAfTn  dose  ,«• 
ayant  (êduii  luda  &U1 

IbabntAs  de  lenifale» 
pour  IciEùrepccbercoa 
trcleSdeneur  ,t>teupar 
ici  rroporici  parla  iluy 
Oc  au  peuple  « St  a<  le 
voulurent  catcitdre,  nv 
amender  leur  mBuuadc 
m,s.Panl4).  f 


.MoHABCRit  DI 
AlIT  « i ■ wc. 

l(;w  d(  S«4|Aar. 


•i: 


nr 


H B Ce  1 A t Üt 
dcScIlutnii.Paralm. 
4.fvt  k Pont  A 

^ tcmpidaboBlloy 
loEas  : car  ce  fut  lujr 
^..^ui  itouua  dani  le 
..«..jTempIc  Uüute  delà 
...^Loy  qui  aoott  efte 
~ ' fatu  doute  du 


qui  t 

.^..JtemMde  laea|»tiuite''5 
du  Roy  MânalTcx)i'c 
4.  Rou 

Wnme  Prophète /w 
lerem.  1.  Se  aj.  . 
♦®fhonte  prôpRetCi^ 
..  Sopb.  I.  — O 
„ Holda  ptopheteiTe 
„ a.  deiRou  11. 


«:> 


A caufe  de  quoy  Dieu 
karruTuea  In  Chef*  de* 


armeet  du  Roydesai^-  |St  Charni , die  Coche* 
rfent  ,Mi»riadrembU*i  aiel,  cAoieutCouarr' 

...jr.’j.  âî ‘ J.  a.. 


aalTei  de  !c  mcnereni  ca* 
ptif  en  Rabylonc , a.  va^ 
ralip.  j).  II.  Ce  qui  poud 
arrincr  apres  que  Nabu- 
chodonoior  eut  vatnai| 
arpkaiatRi^  der  Mc* 
des  > car  d «R  du  que  U 
Royaume  doReyNabu*' 
chodonodor  futap^ndy 


Maflalfei  ayant  tait  petil- 
(Sec  t fur  mis  en  libcrtCiSt 
raroenC  en  lciu£ilé,eù  lli 


4.  deiRou  sa.  < 


A Z A R 1 A t ttoi' 
ficfmedece  nom,  fils 
dudit  HelciM.ftttle 
...  it.  Pontife  pur  le 
>...  dteiâdcaacutcSide 
fa  oaifianec  . Dieu 
l'ayant  aiafi  klîa  or- 
donné >1.  aaralip.4. 


Bacchtei  prophète. 
Daniel  propaetc 


4ARAIAS  fila  10 
du4itAxarsa<  4.  fut 
le  p.  Pontife  parles 
tnermciraiCuai^.i 
iaLd.14. 

Barucii  prophète 


ni^BDCCa.  fils, air 
dudii  Saraiaa , ftitle!ss 
II.  vuMife:  Âl|ofii-It} 
dé^  s'eo  allaquaad  14 
k teig  tseur  tranrpor-!si 
ta  luda  St  lcraukm}i# 
par  1er  mauii  de  Na-  liy 
MdbodooofoGs.  ra'iil 
talsp.#.i|.-*~~-“ 


OZIAS,  fibdeMuka, 
|de  U Tribu  de  Simeon, 


leura  de  RccIuiIk  du 
tempe  qu'elle  fetafie 
dce  pur  ll^«iet«c< 

lttd.4.|J. 


'ludîth  eo«pa  latcficl 
jHelofemet  ,.lnd.i|.  St 
- -...auifidcliurauvitk,oà 
elle  Tcfquic  cent  cwq 
ini,Styi'ut  CAleucUci 
lud. id.  al. 


régna  en  bsm  Roy  le  refte  ! 
de<batoun,a.»araljjj|>l  . 

AMQN  auuitaa.ani  quaooil  ci>otneofaâr<Taer 
ai  rctfnadeoxasa  ,4.  Rmi  at.iy.  a.  Parai,  jj.  ai. 
tOSlASabb  u'Anwu , auou  huiâ  ans  quaud • 
vommetuA  â rcfuer , 6c  régna  rreote  4c  vn  an 
a-RoHivi.iVi.Pa'i'  U 1. 


l'auisàipurgea  lttdadetoot*idolAtrie,a.Paral.|4. 
l'an  ij.lawoteduScignenrfutdunnecA  lercaïc, 

XcrcaM-f.m  a I . w.».. . 


L'anil  JcTenpIe  fut  rrparc,!eli«r«de  Ulorcrou* 
uepar  kfouueraiaSacrificaicur  Hekias  ,di  la  Paf* 
que  faite  auec  gr«Bdetblcmnite.4.Rou  aa.}.t.&  i|. 
at.6l  ï.Partl-|{.if -Si  ].  tTdraairaa. 


t tgypte. 

lOACHAt  raifisé  lyaof  régné  |.  mois  fut  oicaccn 
lOfiCHlM  t. dit Rliacbim St  lc<bonlâ«»nliauUidr 
Ror  iotLurc£tuit.ans.4.Roitsj.td  Aia.Par.id.a 
! tctalàlcm  prik,  St  le  Roy  captif  auec  Daniel,  Dan.t 
. «04. «^.uAsMia,M.s»c.uuai, lutta  prcmiercdi 
Naboeiioi^ofioiredeuxmme,  Rov  de  BatnTlouc . 1er 
f • ti  enuirou  et  tempi . c’cA  d dire  fur  U' fin  de 
l'as  dcuaicfme  de  Nabuc&ouooofoe  efeheut  l*htftai. 
re  de  Csinâe  Susane , Dao-  ij. 


lOACKIM  deniefme  fon  fils  croit  mois  dixiourti 
puis  menecaprit'en  &abylone,Sf  fim  ouck  MATH  A- 
NlAI'IBDZCIAI  lucnoyalapUer.dcreeuavnts 
ii.a.Roissa  w s. Pmi. *4. n.  Tellement  qtk U 
preniernantiéedela  capHuité  de  loachimdeuxirl^ 
me,appellé  aufli  lerhonias/c  tcwonir e aikc  la  pie* 
mare  du  regne  de  Sedeciat. 

I an  p.  du  Roy,  vint  N«buched.qui  affiaea  U villé, 
Lan,#  dettUeoarfnck  it.de  NabuchtHl.IcT.p. 
l‘iinii4avillefucptUcScbriIlée,4.IUt5.I.Iei.js.ii. 
r'rttnmc année  «cia  captiutte  oe  RAuTawiia , la 

rclkdncAfoiXAntcdix  aa«.i.Psral  |4  ti  ler.t.; 

st.i»  Ptreh.ft  t-  Laquelle premim année ruti 
imaMdlatemntU  «nttefmedu  rtgncdu  Roy  Sede* 
cui  t Oi  ainfi  peur  les  prcuuet  des  années  du  Monde, 
LaiiTa*t  les  annécr  des  regncsdci  RoUÂTlôSa,  il 
fnu  prendre  enfoice  lesIôisaacc&dflssnadelAdicc 
cipüuue , defquela  kpremieran  nous  pteuoe  l'an 
iuMandey5yo. 


fut  le  44  .Roy  des  aA 
fytiés, St  régna  ${.aiu 
Meifi.  au  rapporr  de 
Vingber,  Sc  dit  I'au- 
ntuadeViterbe  |)icu 
7 lemctM,  mao  si  f*ut 
t quM  en  aie  regne  nc- 
f cefTaircinenc  fj.puu 
to  Bu'il  dc£t  Ar^ixii 
Il  rjjiaJcsSregne,qui 
ra  futrania.daduarpk. 


X’aa  li^efontegne. 
Hololcmct  gcuerai 
dcfeiarniect,  sfBc- 

ScaBethulie  ,oà  lo- 
ith  vefue  d’vB  bd- 
nieappcUé  Maaaflci 
de  laTribude  Simeô, 
ItticoappaU  icAe:S> 
la  ville  par  ce  moven 
fiit  dcliurce,  ludtth 
a.74j. 


■ir'i 

i.*il 

l|9  Nabuebodonofor  s 
4«  commenta  é i^ncr 
41  a«ecfoapcre,t‘itn'y 
4a  a erreur  dcrimpn- 
4)  meurau  i.vcrf.  dus. 
44  chap.d’Ftech.oàt*e. 
4t  rtimcqu'ilyfautran 
44rr.^/mf  au  lieu  de 
47  l'an  fnar.-e/W.Carve 
4t  riisblemétl'àn  tj.da 
49  ce-Mabuehiotreof. 
fo  de  la  tranfiniiration 
fl  do  Roy  loacniin  a 
ta  a>nfi  qu*Ixcchicl  le 
f)  «Ut  au  s,  verf.  it  cc 
)4  mefme  chapiue. 

J5  —w  XLVII.  *—• 
s iNaaecMoDoaosoa 
a IdemémcdcccRoia, 
I iRoyd'AlTyneiCOUi- 

4 tmenfa  à régner  l'ar 

5 iuuaeriefmc  d«  Ro) 
4 ’ Inaekim  . tensi.rt.t. 
7 l'âflT.Ierem.fa.al 
I ’l'an  fi.4,Roi«S4.  sa 
» ] 


i4  • t 1er.  J a. 

i*;Afiîrge«  Icrufalem, 
tliL'an  s|.letetn.)a.S9 
«9  Ictefalem  btu,cc, 
so|  leteai.f  a.ia 


sa! 

s)  L’aBa).Xerem.{i.)c 
S4  Les  |.  hommes  dans 
>y  lafoutnatfe. 

^ Nabuebod.  ehatfé  fc 
réduit  au  rang  dci 
,1'eftet  l'efpaee  de 
fepeans.Dau.4 


ROrS  DES  OrmaedaiCfi»* 
“ “ — • /«CT  »*»• 
fmmttOt. 

fitm. 


VI. 

A n V U At4T 

dit  De;ocea, 
ou  Dcioder, 
fut  l.jndaccu 
jd'Bcbctaac, 
luduJi  t.  MiehrpfttS  Mc* 
qui  régna  cfat*  decuu 


1 I 

jpn  uAonvaft 
'fut  lt  (le«uc>i*. 
ime  Roy  des 
I Medei , St  fut 
tue  apres  a* 
ttou  regaè 
vmgt  St  deux 
anat  il  fiM>}u*!Hechao  Roy 
ga  les  Perfês , d'Egypee. 
Hetod.liure  I. 

Mctbafibefiet 
appelle  cet. 

Jtuy-cy  Arri. 

!ncs  , ir  luy 
‘donne  vmgr 
!dewi  ans  it 
re^ne.  Mau 
lluiebe  lirycn 
iJonne  «lagt*  Draco1eL»ii« 
quatre.Scrop-  lueur.  ' 

petk  Phaor-| 

VIII.  I *” 
axa  t a sf 

fon  fils  fut  le  Xem^hanes 
eroifiefmc,  8c  Phtlofopbe. 
regaa  quaran- 
te «ns,  Hero- 
•i«r«  Itare  i.  | 

Cctiny-cy  efi| 
appelle  par  j 

Metbafthepts  V.  A A C B 
Aflybarui.  | depuis  U aapci 
Curchc  l’ap*  '.«te  de  Rab»- 
pclk  Cura*  | looc  rafiauea  i 
xes  . St  luy  lef«s.ÇbnR.  ■ 

onni.» 


deux  ana  de 
regne- 


Stpho  b hdlt 
Poete.  [ 


CHRONOLOGIE  DE  LAPEYRE.  La  l.ov. 


37 


*N,S. 


^ U Ul. 

PONTIPKS 


|«i« 


f*l9 


t “ 


i=-  !•*• 


|«(a 


SIECLE  XXX  VIL 


c A P T I V r T r.» 

Kasiiom» 


- f4 


A*«  }» 


— -iW  ^ 

»«  r 


.4.  . 


|K4e 


k 6li  Jm 


il 


rf  !«•« 


14 

loffuirÀ 

— ,hit  le  }4.  Pqntt 
-•—f*  1 b fut  ccluy 
^ 4HntePriB 

lutoWbciu- 
••~~~'»cna  1(4  imf*  vu 
— •—|l#raf»Jem  à U 
•««(€ 

«...  ^deCfrvf.i.firiit. 

|}Arlorcph.lt«.ii. 
"-“■tty.  4.  Pkil«n 
]<Iit  aM’UtBvnn- 
w* — im  l‘Fflilc  <ot 

'anf  4b(«ai  oa 
— Dtefinu^  (ffUBi  r 
••■““'•Cf»!»  U fin  «te 
lacapuuttét(«n 
•***'  tt>fia  anatonc 
«le  fiiXte  t baid 
an  ^a*a  Aie  ab- 
■*■  Teae  » penfiaat 
tëiqaelt  (an  fili 
laaichiai  eaerp, 
fit  viagt  aai  a- 
• |irea  » mî  Au  «a 
> Mt  r«£ii 


pâtre.  PhiLau  c<  ta 

•-  lu.  t«  41 ’L  _T 


li«.dal'Abtc 
lëfietTempk— 


LAL  MONARCHte  PfiS 
Adtaia  Ml. 


•9  M 
i»  ifi 


I-»r- ^elamarn^atio^  fia  Rn,  loa  J i 

*if  NaWb*Ja.^iur . U r'«i  ««i.cnUieiic  ' • 

4 Route  »-  À |,,,„ 

I an  JO.  fie  la  raine  fie  U Cfté . Efilfai  U 

rttoit  en  B«brtmie.  ft  t AL  AliEL 

^mt»itcdH|K«^.4.Kfir4t|.|. &J.I4.  t 
^cwc  lal  iani  fiouie  loaditp  qae  le  Roj>  j 
lotahun  est  efte  fnticnlilvrrte , b «Ml  il  tac  4 

ihiel«ftoutirdfiaD4uifip4fS«h4.Uie|a7,  4 

<7  L in t.fic ta.ilulâr.Danieleu:  1a vtfionfio  i 

i!  f : **  . '?"•  i-  R"ya-t»e»4>a«.  y.  t.  > 

fî  j^*‘'l‘î*®l^‘**I‘I*aur.IîiniricA*nra«ilia-  j 
iRraafie^are.eat  ItvifionfiaMauionSila  4 

a»  [loactDaB.  — - ... J 

— K*r"’**  pta*  Uaiorei  hil(H«raV!  nîii.e. 

j;  •"  P '•«•«/  fia  rwnf  Jr  Otriiu  fie  U«te.  la 
4*  PropheteOuidl'nifiK  rraJ«,„UPrio  I 
9 ‘"teofiiniifiârtiMift  It  Moatrüite.b 

4*  jçeRcfneiineanqfa  il  rntrafiMfijni  leiltarra 
4f  jli- •ombre fiet  Mofiri  fiaqiut  «Aoit  aarfren 
fo  Uceew'efePropbnc  p^»«»f  I4  fi<ifir»rc»(inte 
Ji  pnfieUfiefaiaiion.Dan.a.  Xt  nonubAtni 
ft  Iran  erefiic  ft  Ta  eeandnir  . hir  rennic  Jti' 

1 1 Coorr«ran«,il fi,, mt. firai  la  ,mt  Lvooi,! 

" piria  miiimoe.lrde 

!•  l^eo.il  enfatmiréracrinfi  lOiM'auemcat 
Eifii  ’ 


ROfS  DES 
U aosa  tT 
Paaiat. 


fit 

xtvni.  » 

Cv/tHBaooa,.  lai  laer]  iJc  ,0  14 
lapon  fie  |ar.p  74‘*.  ,< 
K AO  A t A R I tui,  404  . üuJhAlb,  b M4 
Mit  U 4p.  Ro]'. 

L AB  A$  A R D A Cil  ion  fret  ( leÿfia 
iKaniau  rapt>ort  fiafiit  M«<1m;40 
k fwi  le  cto.ju4Atibmc  Rop  fie 
StbyloAt. 


II. 


XALTH  ASAR  fiU  fi’BuilfBerofiac 
bpetitiiUfieN«bucbofio««lbr.fii(  ' 
le^tnle*  Roy  fie  fa  raee  fur  tri 
AlTyrunt  i il  régna  eftuiron  I aiu. 
l»i  comme  il  eut  alTemble  ion  (çi 
'ucenutt  pour  lenr  laue  vn  ft 
t<n.Unaitt  «)u  batiquei  il  lut  ni, 
l>«n.(.jo.  LU. 

I>ARIVS  OB  MEUE.  fiUfi'.AT 
•crue,  «le  In  tirai^crdei  Me«)erui, 
'»«f  fie  4i.ant  ,(e renfile Ro*  firui 
■•tbylone  la  meroïc  niuA  que  lel  ifi 
BaliKaCii  faboii  too  Icfiia.  , 


fin 


I i Court. rani, il  fi,,  m..  fi.m  la  aui  Lyooi, 

14  |^'l*caqt;04n.(e.q(nt«efaefir  I>v>hi  «oa 
>I  Çji’"'*  ea  4u.li» mal . p„t,  mifiMeorfiefie 
!•  lp«B-i1  en  fut  retiré racnnfi  tonC'jUemcat 
Sf  “ * •/•  0*n  ,4  Et  fi  I fiepuifileefii.iit  ion 
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ie'tiockcfatcommractel'an>rcMc-t»e»fiermc.L<luivlK»dutouaemciDent<lc£>inû  i'*ofcJ'~- 
Il  ia  Rauatrvmtt-ciAf  aai(  (ecompicacda  icmpiqu’tlcattaade  i’ËtliTe  deRooie»  - 1 

lit I Ht  1*484$. ilimaleifandc«>cntdcl*^^d<  KOMi->.&s.MafciW Ai c 1 ASDKTi'  l•••• 
i|  t«  Mail  Rame  fut  9c  a cAc  k State pcinofAldcfainA  Pune&ile  i*r»Ai<ccfl(niri  t A Ict 
14 { } Aterec  i|oii  •af$4iwirl(cufJem,  AoitocKe  & Akaiadnet  euicat  (eaUaicnt det Pa* 
tcuTcbcifbÿkra/aCfceaA*^.  CT  S.  aa  Ctthéi^Ja  Hnhumtfétn\l<m  S.Pwrr. 


5 

•7  f 

:;î 


V»f 

M M 

adiij 

:î'*' 


i».'7 

if  il 


ifbÿSrra/aC9ea<ùi.  CT  C'aiiMJ^^ri  t/crteaMi/arrt^av 

.’  Mittbxu  efenuittn  HctiicuAMi  fi^tantikPanei.  de  la  Grâce.  - . 
t eTcriuit  roaEuattlcea  Laun, puis c»CicC|raa4$.deU Grâce. 
i’an  d'è>Gii«a$i.  t«<  r<nA  U Cjati»'  ten^iAl  JeJeiuiâltiai  f.  Aâ.i$.04l.ii  & 
TuflkCt' boocil*  * '*  • . ' * ‘1 

i.l4<yttn  .*'il»M<n'cut.  l’an  lA-UiAAroaCpiAreCathMima. 

’4.Vift«  aiUCeAxiutcdcut  epiArct Caiholiqure  rarUfin  Je  fie*  toan, 

<3. Iode  dltriisjet.^moiuiKrâa 44.  AUitfa  vocEpiAre  Cathoh^ite.' 


la  1 1 P B. 


5-Liic  efietiuit  fôit  EuaagUe  à la  Aialâe»  de f4iBâPaairBJi}|. comme  leaAclei 
n£,Ainfi<)aclcrapportcBafaotu*,ÀI*an  il.BcAi. 


A*  .....  ■•.•••-  i • I 

4»  Premicfc  pAtteeatMade  VEtlik  iaai  rimpcteurNcroaq  , — 1 

n ^ . .-.Af  ! 

»4  ■ i ’•■  ' ' ' *' 

1$  S PmI  nouruc,  UilfaocirEelireia' EptAre«ne’daaoic  raie<«dfirancAivie. 
i.Ll  NV  4 mniijtiaavnicantdcoK8M(lvir>tt'<rettiuBti  HtutlaicAecraflcLBcIr 
aj.ScpCfmbrei'an  te.  ffanrirri^  Anlir  ffaauf»M«i^  CRl'frdrrdnrat  mi.. 

Icra&lemtoatàraitiutoecparTite  EUdcltmlieieur  VcfralUn,  •- 

S«illerothtfcI>tfeipkde<aiflâPaul»  cratuii  pkAetitaHvmitn.  ' " * 

i.U4nrjlËacfi{ueiltLuna{cf,clcmuc  deua  EpiAte*  a crus  de  Bordeeax  &de 


' • ■ 

If  UA»tl 


fil 


ms  RE 

'leni-er»tike»  I 

ÛRimc  d'Aatu»l 
pcrciu  «t«Ko««.r 


taabaa  aeu- 
tut. 


j;: 


VeUeititPa- 

:cu)ni 

f fliCae., 
l'EtJutCkre-» 
larutaka*  Va- 
irtarehet. 
phaaW  vca  i 
Rome.  ' 


C.^lIGVtA  foBlAatiocbe  V«** 
tCBCufut  le  4.  lljPlU1en,Tail. 
fuetac.  {S.  Aad^C  Apo* 

■ ftr«. 

r?LAVDBfoal 
oncle  fox  k (•{  I 

iSaipercurdc  Ro'|Ro0C , Patr.- I 
,n(.  nfui  empei*|A)c«a4iK.  Pat.] 
lunnc  pairiadu*'S.T8^e*UUa),j 
dite  dcl'latpera*  S.TTiomat  Ap.j 
liice  fa  fcaime  ! S. Philippe  Ap. 

Afnptnc. .S.llafthfleïniA. 

Seaerjue. 
S.Simun  Ap»A, 
SmiathUaAp. 

S.  Ratnabè. 
t]  S.EAicnne. 

14  ’ S.Trde. 

S.  Nic«ndre'.  • 
S.UJt'^lenc. 
SJAanhe. 

,S.  Lat'ate.  *~- 
S.MarieCteeph. 
S.MaticSaloW 
S.  Anaïuai. 

S.  faulia. 


)CL  E T V s geaaema  douxeana(c|K  nettdeuuîMrf  «.BrrnatiyriRk  >4.  Aatil  9). 


b’an  druasnme  de 
V cfpalLan  ,1*  b u iAicT- 
le  leur  du  m<m  de 


a crus  de  Bordeeax  &de'ne  lour  du  mon  de 

" ,,  Mpçambieileraralem 

• <i-'  ^ ' lut  mord  fait  dtihuu 


teparraimcedcTite, 
fiUdadit  VeTpafian, 



STRON^AUde 
"Imperattke.fat 
le  4.  Empereur , 
cancmideiCbie 
Aient,  cruel ife 
ptu»pi»cbet,^â- 
ieane  i toatet 
>btteid«vic««f9e 
JelaiAc  de  Dtc»  PeironiUVievg. 
9e  dn  boffimet  S.Trophimc.' 
le  tua  lay  ■•efi-  3.  Aniipat. 
met.  tS.Oeorga. 

, > IS.ltnaca. 

4 .GALBA  fut  U 7.  Uytunn.  - 
InJOTHO.VlTCLIV* 

I IVESPASIAN 
a Ml  la  faucur  de 
*n  foldatt  fut  k 
Empet' 

Roaie.  U mouxai 
Tva  fiait devç»-  . 
tte.  leféphciktA. 


Sc«urdcpnktuxMiBdel‘Jtft>tc  faui  l'Smptrtui  Pumuum^" 4 

--  • TV 


.A; 


4CLSMBNT  gouaetna  aeaf  anafii  moUeinqlonn  » A fut  ietié  dau  b mer  k a|.dc  Novembre  lea. 
S.OeayaAreepagtceEueAiaedcfatUi  efcrivitpIufituribeiaxTrainea. 


3-taaa  ptd»Iia  fea  BadtUc  l*aa  y t-ea  b rîQc  d’Bpbefc  ijuMavek  cfciit  apree  fen  eUpati  de  l*tflad«f athmot-i 
Taai/wfiM panecutiua  ucfbtUlt  feea<*hmf<fCufTiatab. 


riTI.  DOUt- 

TlANapretU 

nuredk  foRpere  PUacb  |rn4 

iVefpaEan  A de 
Ton  frere  Tire, 

'fut  ledeaaicfmc 
'Empereur:  enne. 
njr  A perfecu* 

.leur  des  Chre- 
tiicai  • A adonnd 
,d  ieu«  «>ce>  < fut 


tue  par  kt  fieai. 


AmUoaIm 

Ixiati»**, 

Macteiaatr 

pÊtU^. 


MB  AV  A r«t  U 
h-RATAN  U Z. 


Il 


CHRONOLOGIE  DE  L’APEYRE. 


( A w AC  I co«»ctaanc«f  ««itteÛMû4iiKiiiry,lifoi 
mattjrriftktj.liiiüctnt.  ^ ~ 


Piutatiwr.i  ^ 

S.T'ie. 

S.  Tl«lcrtlM« 
I.  rbocA(«  J 

S EucrvM. 
Plom»,  a^flen 


t fVAtT^TF(*uuenu  MufmaetfSMiiScAitBAnyrk 


ApaU<,  ►faibfafhl. 


PapuiBMfi)ue<lcHicnp«U.  * ' - * 

C«fl«r  Agrippa  i*pajpâte»f  tlca  Ba/îltireot.  — 
AlrXANUUi4  gOU«CtAA«ltX  Ma  «OU  VIBfCiaUn»  4r 


Ccliaa.  . 

KeUaJarvt.  VhiU  ^ 
D toayiw  MîUCm.^ 

Apptaa  Alnuadri*. 

BaUatoa , PLîL*^j^^ 


S.  Q25drattu  Oifiriple  d<f  Apo(hri.6nar<i«(  d'Athcnci.  ' 
S.  PiMomfni  dct  fiptprcaiicriPiacrcA 

• tt  ATLgoaucrna  nci»/  M»  mm  nois,  kfut  martyr  la«. 


pAtt&nût. 


ANTONtV,  iilrd'AorcHaiTalaiti,  TcnadcPaa* 


Callra  Ir  Mrdvln.%1 
ApoUeaui  Cttakc4#< 


' ciesne  vilk  de  NiTaBei , qoi  tft  a«  LaBCUcdor . fiu 
adapté  par  fon  pardMcfcM  • k f»*  >«  •* 

'rcM  jl  niifiiadicicKlemeAt  boR«aaMM  rat»pcllc 
IpiiM.  Debowuucpat  k Senat,  pUt  traad  Politi- 
que OM  Goenàrr  ( coaCmia  U iraadoir  de  PEa- 
arc.  Il  aooit  adopk  Larwr  CmwmA^  , le  fut  C«> 


p~l  ' :?  iPnOKCfoaatroa  rnt  tôt  butâ  KOt«  rukgtiotirt, 
8r  foi  nanyr  k 5.  lanukr  tyi . 

Abdita  premier  Euerqoe  de  Babylonc» 

TMriBva , EaefqM  d*I  «rmn. 


■lut  PbUoC  Stwean. 
Phlcgoa. 

Fretto»  Onu«e« 

Cptâerc.  , 

luaù*Buftioia,?U, 
Diogtoa  Lacitiaa. 


Ivfiia  Manyr^efcnBltanx  Bnperevri.' 


to  mul  WS  Rooueraa  daqaïUi  fiefut  AmyriCé  l’an  15I. 


luftiarHiftortoL 


HemaifrercduPaMPtcltroR  littrcdn  Palltar. 
>t  »'ii  Muuema  nculant  Ci  moa  meiu  ueiatoi 
manyricii. luiUct  idy.  - 


I.  Verut.Sntf<pieAi 
Vienne. 


Q^trfWrm»  peirtftiTionde'  Eg’iiff  'V  • 1 Eiïre-ÆM  Am»!  e 

MetrBppet.qniafaltcinqliuaetdePhlBotn  BeâelUfttqM 
UrUtc«,iurf|«cde  Sarde.  efcriBit  an  Emperctirt. 
n A N I C i.  > V ••  gouueraa  bmA  anabuid  niaii  vi»{t«ctoti 
iMri.ftftitmanyrrani?). 

S.PoiyearpeDifetpIedel.lean,fut  inar^tl’an  idy. 
Tk(oplulé|E«<fq«cd'Anttoche>o«iPaeriar(h<. 
PluliMEucrqaeen  Cteie  contre  Marctoa  a eTcrtt. 
AMlluiariiCaerqM  d'Ifycrapoli , vnliurepourU  Fdy. 
Ifcitudeta  efirtic  coiatre  ktliltniunilHt. 

Bodon  Afiati^K , cltiqacUca  bura  feiM  citct  par  Triteniaa 

*1  ropi  A v^guuuernaqiutreatMyata  mata  tlii-ncuf  iourti 
It  Att  manpf  fan  |Tt. 

DcnM  .iuelipK  de  ConntlKibamma  ire*-l(a)aM. 
ArbcBagoraa  Aibeniro»  FbiloIftpkeChreAian. 

14  El!-  V I \ ^ pouuetnt  qmuiM  ma  vingt  k troll  iotntj 
Stmourai  martyr  an  prifia»  Tao  de  Grâce 


S.  Juft£i»efqo«4< 
Vieunc. 


4iro 


s.  Doaaclanou  D*> 
CBM«. 

S.Pafacc.  ( ’ 

1 


S.  ApoUanka  pmRitrdciLadaa^uac&titpeBtU  Pey. 


TheopUk, 

BochylUa» 


S.Ireaee>Eidq«ede  Lyou,CMCxc  kt  Kaciiqttes, 


S.Fa«wn«t  «rpufae  «aiflre  Jt  CUmMt  AIrUadtItk 


folf<rmt»,taefqtd‘BpheCf. 
tf  s ICtoH  foouani  ruiron  neuf  aiMf  l(  fu  maityt  l’aa 
aoÿ. 

AikrnoMnr»  D*Ar«r. 

TemUtaA  CaiaoUqiK , puis  dcai«  kercGqa». 


}•  COUMODVS  filid(Ujre>Aircllr«Aiilcif.EA- 
pereur)  Priaec  teUeineat  abaudonncaui  viceiqor 
iMakiNwàdemyyuretlfatcmpoKÂane  kcAran- 

!|Upar  fin  pim  fiimilicrt.  • > 


P a %T  IV  Al,  kD.lvatAKVi , kP.  Niaai . k 
C.ALat«vi,  k S.  SEVEBB«  k fiuent  (ouicui«i 
ampetewt  en  mefiMinode . mais  Scpiune  Scutu 
dcaMurakmatStCi  ptiaeevaaioauomifnHcaAn 
|l«terr«.  Pourlci  aotrw  voya  aoa  di£e##ti  • k &. 
reukiao.au  a*.aj/ka4> 


Papuiia». 


r 


f 


r 

CHRONOLOGIE 

DE  LAPEYRE.  LaGracc. 

4J  1 

!d» 

id. 

Jéa 

A. 

aar 

dr 

U 

Gt* 

Sicclc  X L V 

(ktfevif  'tit  d»  l'Efitfrfkm  isOfét». 

&:  le  1 1 1.  de  la  Grâce  ) 

lA  IT.  MANARICHIB,  APELUE  DES  ROMAINS. 

d<rx  Che> 

« CP 
•ddft.u. 

f *rtt  Df  &OMI. 

ICltment  AkEM<ih»ci  Iihtci^o  Scronttet. 
luj^wcontientt  A»  U«  7a.  re«*ii>es  Be  Ouiid- 
I ,ti<  XerHIKlN  |ouD«fiu  du*baiAans  dut-btud wani 
s 6(  roafm  U Mrryftrui  s»i. 

CBM|<M<<ae  {>ar«ci4u<n  4t  l'Ef'iû  ùnt  ri«fem(  Sc 
t*x. 

XoCM^ua  E wr(|.d*AnBmic,^cnuic  c&ac  tti  Uo^uiAtt. 
Api^iontti*  l«  coMtc  UsMonuntllM. 

Oncenr  craiiii  Uadeur,  fstEitrtiqve. 

*»  AiawoUe  Coauenf  par  Or^eae  ^ii(  CAtbeii<i««.  ***  *• 


y4i» 


1= 


44<« 


*4<  \t 
14-»  »• 

H*  I»» 
**> 


AmtMAwi  PhUoJéphc  CtucAitti , «uiAit4*0rifCfic. 
C&tai  4irp<iu  coMztPtociv  MoauniAt. 


la'ioi  AftManttf  » HAortcii. 


17  CALl^Tt  naycmaciaq 

æ faconrtjrl'iutn^. 


»umiiMjltil«axr.tows  4 | 


Aloc<Q4r«P4rriarch«  i»  leruGAnn. 
HrracUu  PstciarcAe  4’Aln*a4nc. 


I it  VRB41N  gouncrM  lUtt*  Tcpt  aouSEi^aairctoanJ 

» IcAitMrtyd'usjj.  I 

||  ' UuNitiaf  Pdix.  I 

4 ••MOtanuai  oa  Ocabiai  » PreOtt  il'Antiocbe.  *««*•  •• 

I I ta^U*fi««C).cnAcabkcii44«lôncticarpvOngcii(.| 

f I S.  Hmlitc. 

lÿ  PO.SfUN  goaatrmda^vUifutniatcprrinjn. 


IcrapioA  Bttr 
tyf. 

Alraaihbe  A* 

phro4iir«a. 


CAHACAtXA3c  GETA  rrfm.tn£uua«$fa(ta>ninotIci 
i{.A  stf.  Eaifcrtari.  V«pn  nai  dlTcaari. 


MACAtMVS  ft  DIADVUENVS  le*  tf.  êcit. 
HEttOCABALE.  iUi4<C»riuUi  S mao(b*abain>n*Ue4< 
laai  rieatorttlrap.Enpertar. 


. ALEXANDRE  SEVlAB  fataEae»!  l’inplr*  pu  H<l>« 
X nWcreaceali*  lAeatlt  )9.  rang-  Il  fiu  taépar  In  fuljui  :& 
J *iU fan tanpiT4i»w Te  Eftfalai'f  aaapeetari  MUf aatepaarfai 
ail  de  telle  farte  qa'cnluyxni  il  fat  aayé. 


• Siaicftter^rfcnitlaa  faat  lei  Maxi>aiaa  • 


TtipbûaDilc'pic  «TOr^anc  (CatEoU^ae.  '* 

LaaAajPrcftred'AotiachCfpUUidcrgaBotr.  j 

^ la’AN’TERE  ti  P\tlAN  aptt>qa‘Aiu«taeut  goaan-  4 
a.  né  an  maU  gonuetiia  ^iaac  ant , te  fat  atartprU*  l’an 


•M  Siptir'nieMireeût  jafooi  rEmpereaiDtct  • 
— S.  âptia.*  Saef«)ae  4<  Cattafe.~ 


fuiAtt^fiir  MMÎKauaiuoiu  Valitifn  9( 

.a  ‘.0-;  VUL6.  t ^ 

<1  LVCMVi  goancraa  dÿaiant,  fcfataecelc* 

t4SWreSN;  troUaaattaitatoUTiitgt*deuxioart. 

A Panec  DUere  de  S.  Cjrpriaa. 

i*  UBMigoaaeraa  daawaiu,  ftfat  aiutprcoAa<( 
Onpaedaeaééufi  le  %4.  Deccmlire  ij  i. 

Eufebc  Eucft|W  de  Laadtcda , aaeailtAc. 

S.Ctegairc  Eae^ac  de  Ntocefatee. 

I Denu  PactMittbc  if  Alraandtic. 

S.lcBoA  Euafqaedc  /crauc. 

S.Vtdotia  Kuef^ua  de  Poidim. 

■—i.  Pbilcaeducf^H  en  E|pptc.  

•if'MAlçItidA  PrcAteeffn^çootte  Paul  Saatafatbean-' 

•S  eubeiau  p<i  tccuuuA  imx  Auteiu 

17  FEUX  deoa  aa*<iBatrc»ou  vîagt-aeuf  laur* , & fo: 
aunrr  l*aa  17c. 

,xt  b V TIC  iflA  > gaaecmaantf  afu&fatmanft  1* 

ait-  ' •' 

S dit  cbdaui  Eaefq  en  Mefopacamie , caaoe  Uaaee. 

S.  CftiHc  PatriatrEe  d'Anttachc. 

S.  AnateUc  fiaafqae  de  Laadkée. 

Daratbce  Preftre  d'Antiacbt  vaAnk  aax. 

S.Theona*  Patnatcb*  d’Alnandiic. 

S.  Ptcmi  Pteftre  d'Aieandne. 

S,  Gi^ta  Preftrt  h marayr.  ^ — • •••“•  —— 

Xf  C A ( V t gaaaaiiu  doaae  an*  ^aatra  »au  èia^  iourt^ 
gcfaiiMrtjrrraa  ipd, 


M AXtMIN  t.  A UAXIUI.V  %.  fareat  pu  force  le*  |i.  « |l- 
Eapcrfcrt. 

GORDIASVS  i.A  CORDIANVS  x.  lt«n.Ai4. 
MAXiMVS.  BALO(NV$.('iORU(AN  }.  fveai  coBefae 
tmpilei  fti^.Eapenarx. 


PHILIPPE  i^PHtUPPB  *-  dttSATVRNINVS.SdA  R 
CVS  ATI'^^TlLtANVCCctqaauefitfnittoaxEnpertarai 

I I naît  Ph)i,>fp«  JciBtaja lefaraiaani:  A unuilifurcni lei)!. }ÿ. 

4 I aa  4i.ft  4i.ecdateaiptdci  PuUipet  Ma/iawre<^axliaa  Eiape> 

t l,  rear. A taitttépureegentf. 

I DBCB-TRaUN  a Q4_HERENNIV$  HETRVICVS  ht 

* |4t.  A 44^  A de  leur  fenpi  P'a'rai  twiaxati  Eoif  errar.  • 

I iHOSTtUAieVS  PfeRPENNA  U 41- 
4 VIBtVS  OAU.VS  A VIIIVS  VOLVSIAN. 

I .ÆMIUAM  AVALERlA^ACALt£Nf»teatlet44.47-4l 
a Uf-A  fa.  Veytaaoidifcauiii  «<r  aaueaacdattmpi  de  Vue- 
) 'rtaail)(tatea  l/af«rt4aa  fâitCafar , ealaitteilatemptdt  Oâ 
4 Jico  A<k  fe«  txfclines  A yurofigaerici  • candn  <{ae  Vxleiixn 
t foc  pet  erftoitcxptif  il  déclara  faa  nl^XaUMa  aoipertar  • A Va- 
.4  \Ufi»t  t.  A tna«treircnwT)rraatfca^<â<tcnt  tovi  eadiom 
la  jcniroiti  deranpire Empereurx.  Et  uxLea  xaee  fetfrcreA  ali 
'fitrenttaeai MiUn.  S'ot.-vIcnoiadeiireataiC^rtaf/J.Odrwiri, 

1 7 ‘/f.Mdrr.ManaM.d/mawita..r<Wa.ii,2>wat«,f«é>u*  P<d^n*r, 

Va  VtiUnêmni  X Vi  J*nMw  x.  Uerxat,VW)*r>a,re* 

I è 'in.  ajtTmMat  x-  iHee-jUiRerêKiâmi,  w4«r«la>>Macn^aBJ,  j*ntai| 

II  <6a<jfa,li*awiaiiid^y»miu>Valt»r.7i/»»fintfttaiT>tAtf<i^^^e/- 

>1  fm*. 

\\\ 


'^tpian  lanA 
eanfuJte. 
Diua  CxfiaS) 
Uftarua. 

PClKt. 


Cenforiaoi,  U' 


NkoAia(e,hift. 


t.PaalHcnutt, 
PIociM  Plâ«a> 
meka. 


~~  a PLAVB  CLAVDCfiM  par  fleAionlcyi.  Eapemr. 
t AVRFLS  QVISTaEfaarrere.fiitlerx.- 

t ... 


'AVREUAr^ai  pareleetionlefi.  441  Atpanir  Firtnai  leQoal 
re«tiuluia«t  Etnparearca  Eg7|>te  < A paiiTuttaé  parle*  wCiMi 
’idVia  iua  lecreiaire. 


Dnotinie  A •' ><t>tp<rf*eut>wi  derbgWfc:a>ii  kt  Exnpc 

rtarillia<lc'  'aa  .V  Uaarcn  tn 

t.  UecWMi  EacftpwdyMpnpa,  paii  de  Tpr,  qui 
cfcrmit  contrtOngeae  A caacrc  Parplryrc. 


ta  UAEcEl,.t.lNfeptaaina«BaUdi«*bMAi9ani 

A«m  te  wfcpeàeàte  las  jaq. 


1 .TACITE  par  rfeâieBdaXrnitAiti'araKe  le  74. 

I ANNIVS  FLORIAN  A PROBVS  fWent  lei  €7.  Aj«.  Mali 
jProbut  r tucfatit  i Florian’  au  tenpt  duquel  il  y en  eut  trou 
|aaii'cftaat  qMikiwa  EmpeiCHri  farent  panii  : vwyeaaat  dif> 
•MilMar*.  Onleitppciiotfaafarataai  1 rrerafn  A Amh/w. 

CARVS  delà GaaleNatbaaaoifc faite  77.  C Aa*r  Ia&«aaj. 
•«'CARlNVSANVMERIA-Vfnàliletct.Aia.Ad«IfartfpiFa 
DIOCLLTIAN  A MAXlMlA.V  par  la  faucurdex  roldatffii- 
rent  le*  4a.  A4i.  Empetrart , k ffaaalr  Diaeleeian  par  eflt- 
fttatiAManimanpuxirocwtioni  Adeleartempt  futVampi 
rc  Kaiaamplutgraadqa'ila'auaitiaauitclk.  MauDiocletia.. 
eonblé  de  toatet  farta  de  viAoirrt  perfaada  à faa  caiapagnoe 
delftUSbrPadaiiniAraùaAdcl'aaipireilcBrs  gcndra,A  etn 
fe  rctitarent , à fjaaoit  Oiodenaa  ea  ta  Dalaiaiic , A Max) 
miaa  ta  U Lucanie  paar  y palfer  le  refte  de  Icarx  lottri  en  baat 
mctparciculiert.  Dclearregite  lly  eut  quatre  Seigneuriqoift 
qoalitereni  ampcrviin.  n<ui  4 leur  hante.  On  fa»  appclbt 
ap  /kMtmmt , Laraaiku  A uUHw. 


Porphyre  de 

Tyt. 

Oilcant  fondé 
pat  Aureilao. 


lul.Capitol.hiA. 
Ah*  Lunp.hift, 
Vol.CalhcAiA. 
Aiioi  SpanU* 
ouithiA* 

-ege-g-  oni 

Oehln  Acte  db 
PapeCaJoi. 
UiiBte  Aitaaoe 
nile  de  OablA 
Wiste  Screse 
enne  4c  Oin- 
detiaa. 
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CmtUn, 


Sicclc  X L V I.  ôc  le  I V.  de  la  Giace. 


«5*0 


gjimr*4u 


4TI» 


{I  M A.C  E l genacou  ciiM|  «as  va  Moît  vi#|i  da<) 
■o«ri«  kiMsruiMrtyr. 

S, Pioiphüui fxcfttc U outtyr. .m 


Chrfi  %^{rr  4t  rKsfifi  /m  U Cr^ 

vit  tvatq^u  PI  R«mi. 


cicrutu  c0a  niUtÛcadlt. 


I fepe  n«i«  viaft-ftpc  iaan  i U 


Il IV  St»?  a«M I 
AtliBfiaMnnU't.  •••• 

}}M1lT(AuT%  itouMt<kn  mouncBiartjt 

' IBM  r«t  pfcdccefTcart. 

fitcrqacd’Aviktw»  coacrc  Nowûaa. 

goou«rRiviAgtfitvA*a  damouvn 
■PM.  /Lfta  trtnte-frou  nartyrt  fet  mdccrlfcvn  il  foi  le 
srtaücrquirucuemp*  dumartyri  i<mu  rEaiptredcCaii- 
RiRUa  l(  Cntid.  Il  ordoDAilu  Aatcl*  de  pierre,  «i  asp*. 
rMiBt  ib  dloieat  de  bou  ««fi  It  Cerdijulat. 

L«A«iKC  FirminwcccptmdeChl^Cafir. 
lime  PatrUidK  d*AUJUadm. 


L'a«  fit  - fur  iinale  Cn«d)e  eenerildc  Nic<«,apfr<»aac 
djat  le  Ce*.  Ubi)  Odo.  I>idtndi«a  ti. 

S.  Aaihoiaediiletirtad.  ^vefq«ltcc«tciB^UM  |c 
premiet  Moine  >t  chef  de*  Ciniobite*. 


Itineaciu  a fait  IrtEuaagilct  caveri. 

S.  Arhanafci  Eucfqae  d'Akiaadite. 
EalcbC)  Eoef^uedeCaiarte. 

uMARr  idlvLlVl  Apres  Marc  evt 
mûà  Adil  ,d  


BAd^l  il  fosaera«d«u|iu  « 
iKiaMperkTiuro*  üerAgUte 


fj^r*  dt  fe/* 


CONSTANCE  fr  CALERtVS  Uacl«i«n  Anaca- 
urnu,  furtnilcsdt.  U t|  V«.«n> , . tlnmdn. 
SEVERE,  MAXIUIN  {.  MAXBNCt, LICINIAN, 
MARTI  N I AN.  Qc  CONSTANTIN  te  Grand, 
quienhafectefcnl  ^Hidcmeurak  aaillre  Vpyea 
an  ditcourt.  {Ifefiricyde  dire  «in'iU  forent  tout 
EnMreuri.  tt  ^e  CoA&aB(infuil«df.  llAcdnx 
C((m  ^ BievMrcAt  dcMacluy , Ir  defic  i|uau« 
Aati-lmpereurv. 

Ut  CsCirt  furent  Cri/^  faa  tU  natnrd,  tr  P«E««uat 
lUide  fonfrerc. 

Coaftaatàa  t.  fi»  CmCar. 


i»«j  l'Er  f<c(««r  C««- 


racKiaMperki 
il«M( 

taftadùiu  £«»c^«c  d'ABckiDdic.*^^»^ 

S.lacwes  E«dTBe  deNiEUea  Perfiu 

TkeoMce,  BoeitptadTlcrackc. 

S.  tean  CUnniehut , Abbé  daaioac  SiM. 

S.terapion  Anachoreee , E«efi)ae  ta  Igypte. 

S.  Macann , Abbé  en  Egypte. 

S.TDphyUu,£«cr<:i«ecaCjrpfc,  gtaad  Omenr. 

S.  Ephran , Dirpplc  de  (atoâ  lae^uet. 

•~(~-Vsap*iaeliri«iccBWTeAiisi.  — 

I ly  LHikKi^'  8c  l'LLiR  t povoctacfeMprc^toutb- 
a Unt quinte iB|  <t«atre  Rtoif  vn  io«r,  Cac  Pdiefuttfleii 
durant  l’eail  «U  Libenst  , de  Liherini  ftffiiU  «pru  U 
Muci  de  Pcln. 

S.Hjtlairt , EaeCqaede  Poiâiert. 

L«nlêr,  Eaefi^ve  de  Car«calc,f«t  Iclufduilgae. 
06w,EtK^!Kde  Ceidpae. 


OMuk'*n«  prnecu:.;..  le  l'tgliJ#  Ami  l l-u,  « 

1 ! Av»A.t 

>Tlaa  E8cfi.d«tI«Arca8t,efCTii  «onire  in  SUnkhem. 
$.  A»pbilc«biga  6uef4«ed*tçoa^.~»*M'— •> 

|•O.^U^rl  din-faaiAut.  f Vrficlnot. 

HcgcRpye  i.  a rCajtdelarutacdc  lerWâlcm. 
bu'.tapc.  Moine  ft  PieAie. 

. S.pbiuHriat,  E»ef<|uc  Jrlceee.*~**'r<«~«**— • 

• Diodorc,  Eaefq.dt  Tatrc,«uiÂr«deS.  ChnfeAPnc 
Ceiare,EHtr4iic  de  Cefarcc  cala  PaleAtoc. 
R«fio,Mota<  d' AmiIcc. 

• S.  Hyrrotmc  PrcAre.  - 


Iittebe  Moine  EueTifM  de  Vccftllet* 

Tic*Ktn...'< w«(»t«<r ycrucaUs)«derbgU)cfa«tlet B 
pci  tu  n Valeut , Valentinun  fle  Oratua  par  Valtaa. 


S.  Fpiphaae  tuc(îi(»c  en  Cypre 
< S.  Aaiwoifc,  Euciquede  S4uai 


cancre  1er  Kcmlqact. 


•4 , , 

If  !,.•■...$.  B«uie,d|tIcGr«n4i  Euelqae  deCefatee 
if  ! **vlL’an  jli  .tat  irnw  icv,«tKi><  gi»'c>al  de  CwnllaMiaople 
|Can.$mA.OvU..b  <t 

S.OputMi,  ttteA}«cdd  Milet. 


}fSiaii.lvv  gouaemaqaacertcaat. 
E.Eaenaioi , Abbdcn  Egypte. 

1.  Cynlk  HyeraiÙintxata. 
Enagnaii.É  Moine  de Poac. 
Aquilûii  Seiranu  Erpaaaol. 
S-G*egoire,Bucfqoe  «Natiane. 


S.Gaadeanut.  EueiquedeBrree. 
S.CEroniaci«i,Euci*auc  d'AmiDce. 

Euagritti  a,  lutefipc  a Aattocke  • — 
S.Gtenirc.fiueloacdeNiCeefrercdc  S.Banle. 
la  Tlieo^tle  . EarAfae-  d’Aÿcnandne. 


SepEronan . qd  taanu  ea  Cm  Itt  Opolcalet  d* 
CuaCtH^toû»*.  / 

aA.NA»TASa  foaatraji  qaatretM  vanoii  trtu 
r*. 


CoaftaMp  fait  Ctte. 


CoaftaatfaitCa&r. 

CONSTANTIN  a.  DALMATIVS . CONtTANS, 
CONSTANCE  .MAOHAHua.  àtoatkiqacb 
ranufook Coaftaacc a-  de  Eircaraxglc  y4.fgnp«- 
rear.  De  lettr  ces  vj  nreat  Cckr»  Dmmm  de  G*'. 
Ni.  Voyex  notdtrcoars. 

LeiEjapcreiin parût oodenu.  furent  httamim  ca 
IUrric,Nipi*MaM  âRaate,  Kfirnaarù  catHyru , Si/. 

aax  Qtuiu  . ft  U falUit  Otroriw  frera  de 
Magamct  ca  lulie. 


t • - IVLlAN  dkl'apoftai,  fatlcy}.  Emperew. 

I lOVINIAhf  Eitleyd.parreOeâlemdetroldatt. 
I VAl.LSTI.SlAN  drVAtiNS  ftCT«t,furcnttci77. 
t Ayl-  par  la faucttr  dctfoldau,  coaire  lcA)B^tly 
I cul  dcua  eontxc.liBpereapt. 

^ OatiatElfdcl'EmpcteuryutaBqciddriiaplre. 

J LctAfiti-EmpereHrifiteat  Pytt^MWiqateaticcoa 

J firi^M  qui.  fut  top  ca  Afrique. 

9 I 


I,  VALENTINlAKa.  Et  CRATSA?<  frerrt  » 8t  ca. 
i|  ftntdeValenttniaafutcruluyf.  ft  ta.  Estpcrcari 
If  daviuAAtdckurperc. 

. I THEODOIB  Eftagaol  fat  alToclé  A Flaiflre  par 
' a Ctdtlia,  A ciaaEit  le  ti.  Ernpereur, 


Ij  M A a m t ayiBc  faictoerrBapcrciirCratitfi . ft 
Id  oeclaraEaipcrnirdcrOcndeM,  AapresluyVtÂtr 
> ^ A nautbfarcaccoatpaaitptr  l'Empereur 


OrtgRBr  itt  Cit/it 
Ttrftmn  tli^lrai. 

Ti«bdbBaP«llie,Eia 
FL  Vopilêa«,kift«n  ' ~ 
Satafta  Caxbatiac. 


IiJiAkmm.  a Ut  0« 
tympiidet  abrogée». 


Cc-iltinnopif , , 

aoaacUcRoaiC. 


rvallaattnopic  fnu 
Sm|c  de  rEmptre  en 

ItcadcRaaiG 


14 

ly  RONORITSfibdeThcodorr,  futtelc.Bapenaa 
td  l^dariuatdc  leur  Kre.  ' 

1 'ARCADIVS &t  auC  de  Tbeodofe  fiti  le  Id • 
» iAtbadicrcatlccuQitqniafpircrtntil'Êaffre. 
y iRa^aaa  ra  Italie,  CkMaar au  Cbcifeneit , A Srflir» 
a |t«teQrd‘^ooon(is>ai^cvi*tl’Enpir«,fûrrBtpttBit. 


ViAoriaat  

de  lâinA  Hictofoic, 


i.  Aagiiflin  nalbaU. 
d.MilarlonAbbd. 
ApxcUut  VlAoc  ibilL 


Danat  Crammtr^ 

Tbrouftiat  PbtIpfo* 
pbe. 

Flaae  Veficc  delà 
Milice. 

VrttgoR. 

LcBreaUIrerancd.** 
Amnuan'Maiccbnqat 
CB  Letta,bift. 


Sanaplut  Jitft.  Faycn. 
(■Mactia*,E«ic(qüedp 

VÆlcu 

FpfWt  — 

Aarostf^etc. 

t.ytTale  , dr  te»  vbm 
mille  Vlcrget. 

S.  Augpfiia  baptâCe. 
Simafckai. 


S.  AeguAia  fait  Iqçf 
qaa  de  Banne. 


/ 
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U 

6r* 


Sicclc  X L V 1 1.  & le  V.  de  la  Grâce. 


Chfft  4*  jCw  U Crmt, 
l*Avu  Rom*. 


404 

4M 

4tt* 

4*<  •... 

4 '♦ 


♦!« 


A'< '^giwucnu  lie 


ÿilO 


«JO 

4»* 

♦ »v 

4»» 

4M 


C" 


4«5» 


4,  I'îsOCrST  J 

letni.  . 

»•  liaett*  du  Clint,Ku<f«f.«nErptgQe.|ia 
leanCâfliantiMi  fvt4emf  ^elâgien.  Il) 

A«d<atiui  £u«<ine  Erpagnot.  jla 
S.  IcanChrffortMH.&Mdif-iLeCon'  if 

ftaanaepU  moam.  — 

AuToniu»  I En(Y<|Me  de  |erdea««. 
Sysiûui , EucT<|iic  de  PioltMtAide. 
PauluiOtofiiat  .biftorien. 

S Paalm , Eael^aedc  Noie.  •*«*-** 
S.SulBiii''MaciBi,liuc(ii|.4cl«uiget-  a« 
Simpli(tâft,£q<A)*cdeMÜ4».  *~' 
Lweun,  Preftre  dt  lenirilen. 

» 4U1  eet  it.it  4 I.  Augaftî 
Z O £ IM  * deaxani. 

■t>str,<  t I . pu-  métal  dru 

nota  croit  ieim.  t T•*^lal^a»- •“"••• 
Enodiut,  fiucf^  Afticain. 

SaIouiiui  , Preitre  de  Marinik. 

I Ducic  k Motae. 

44  Crrls  i IM  goiHterna  hoift  •«». 

• I.Cjrrillc  Alexandrin, coAncNcReia* 
•Sedalei  ElcedemPrrAre  & Pocm.  •• 
Tlttedotct,Ce«{(|Mde  Cjrr* en  {me. 
Tbcadorc,£Mc£i).d’AMj'Re»0^ic 
Marc  rHermitc- 

rrS.AugoAta  jM*mu  ~..- 

Lan  fut  gC’.eta 

4^  SIITE  {.  dEphete^pptew. 

441  ■aùu  umu  œe*  la  Ü.i*.  4- 
IMH.  Can.tianaOMO. 

S^Uaire,Eee£i|iied’Artii. 

S.Prolper , &»a<i.de  Rcgtie. 

Socratei tuAenen , ra  peuNeuatien 
Soaeaetie  biftorùA , iwE  SoMtico. 
$.proclitf,  PatnarÀe. 

4«  L feO  N I kCrand , geuaema 
iiigc  &voanme«icreou>deuxiettn. 
Ijnihuf , Eori^ee m A/îiqee. 
Ptinuti'',Eeer4).e«Afriqve.  (de  aiea- 
(.EeebcrcMoinedc  Lcriiii,pt)U  Eurf. 
Vaeeaede  Lrrûii,c6ctc  Us  Pclagifi 
S.  liUnate,  fincfquc  dcThurin. 

S.  litière  Pciafieca,  Mepne» 

S.Pterte  Cbrilelogae.fiticrdeRaurflt 
««Genrtaili*  Paularc«dtCeaAâcinoplc. 

SMem*  AsdUiui  UfB»e(44eCkrei6t . 
Lateta  rintcni- Ir  LiMtcilf  gra'u' dt 
Qul<cd*MC,Ca«.  SanAa  Odv.  U. 


La  it.  MOifAAemt  mm  »*i  Autaikwi.  i 

I £mftrf  4»  t^4t-  \ 


lois  DE  fRANCl. 


10  CONSTANCE  f.  fut  aflecU  irecRptrepar 
It  Hamorint  qei te/^t  eipoufertarauruPria- 
It  etJTcPlaeulaidcaiiifidfiK  Ici?. 

I THEObOSBa.  dItdel’Eflipefeur  Arca^oa 
a ayâ"!  cAefaicCafar  <^lc  vtwaittdeion  pe* 
) te  fiat  earfa  Mort  le  II.  Ejapercur.  Votei 

4 AOidiUoettpourlctawf qui  fe  qualtlicreue 

5 .EMpcrcury  CB  Occident.  


t I Cdofir,tlfieK«aReett. 

e Aier>r,llo)'dc*Viii|oU,LtCHt«tianc4cThce- 
e AaiVniCuaurrneuttK  RomelaiiBrau-da  icpt 
.1  iMiuMiraiue  Eetp  atutOaulei  idsâegr, 
a Srla/fiaam  ,freTedctonina|,{alaé  fii«f«cut 

I *pBf»yeonimel»T-1*~****—***f*-'r 
4 C*prwai  tue  en  AngUtene. 

1)  'CM^mariMJ  puni  en  Angleterre. 
t4  CtqÿrfM  * tue  dana  Vienne.  ' 

17  Memat/.baitoicnEfpagee. 

II  |>«ilefucap-aU  mort  d Honoriu). 
tp  VALENTiMlANi.bls4>  l'EiefetenfCen*  7 
ao  Aance).  Ot  ak  PUctüa  * fut  apres  la  mort  de  I 
al  Honorios  déclare  Emperent  dOcctakm  parie 
aa  kncou&nl’EMpcreur  rbeodofea.  llcbaftia.to 
SJ  Uan,  puu  iCfna  ereotc  an.,  & fue  tud  patlll 
ao  deux  toldau  d'^Etint.  U te  f e.  Emp*  ] 1 
as  rcur. 

K 


V 


O.igMT  in  CU*/it  C 
P«ry««M<allWyim. 


Predas , Pbilefephe. 

Zoxirac  I hiAotkn 
payes  de  rbiAoire 
Eomainr. 
^'omcne,luA. 


Pral^i  biftdrie*. 


Calice  8(  Cataloigoc. 


.<ou  de  rtapee. 


'4.1* 

iijH: 

iSl-l 

itjii 


P K A R A mono 
lut  fait  Rojrdei  Fia*- 
{OIS  par  cReÀton  l*ap 
ne  Grâce  4S0.  autbri» 
de  {a  Loy  8ali<{iic , la- 
a^ntlk  ferckA  Utfe. 
mellcs  de  la  CnttronM 
des  Franfoii. 


f ainAc  ' CeecBicrue. 

CL  O DION  fo*; 
liis  Alt  le  fécond  Roy 
4ei  FtU(ou.  EouloagncVnioerfiei. 


»1)4* 

*4141 


|dle 


4*0 

<41 

04* 

'•» 

4«4 

4*t 

4** 

4<t 

4*» 

4*1 

a"* 

47* 

47» 

47Î 

♦74 

47* 

«’7 


-rs; 

— — . 4ir 

çzz  î5« 

U*9« 


«*S  a 
44*  . 

îîl  . 

444 


fftkane,  Patnatebcd'AntiediCf  R • 
Mwtyr. 

4P  FELIX  T.  nenf  ana  moins  doute  f 


lZ£t 


quiBxc  ana  e»q  «oii  •>  t 

IM  I 

Daniel  Stilue , Anacbemc.  >7;  a 


MARTIANVS  An  kfi.En^rcur  cnOricM'  ^ 
parle  fuppott  deU  lUinccne  pukheria  £Ue  4 
d’Arcamw.  1 5 


ji  t MEROVtl  fnn  fils 

. » finktioilieûne.-— — ■ 


Les  fept  Domuflf. 


La  inredit 

Csqtikt. 


Maxim»  • puk  Asitts  les  f a.  R 9).  ' I ' 
l E O N en  Orsent  »RMAtoxiAM4ten,|  | 
Occident . fsrtni  les  44.  & yy.  Voyc*  noa  |« 


fils  de  Alpat  Ait  kit  Cnkte- 


SavaxiAMVifntkpd.  Voyct  nos  diC 
court. 


ARTHEMlVf  ou  ANTKEMIVIU  P7. 


4 CHUDERICR 
» ftli  de  McroDCc  Au  le 
quttikûnc. 


OLlBRlVs  ,G\tciniv,i,Nnpot& 
0 X t s T ■ t Ut  f t.  loo.R  toi. 

L E'O  N t.  f«  le  t9»-  P<ti*  bUdeLctmt. 
ZE^ON,  loiiLiicvi, Mance  c, 
ftireniUs  to,,t04.R  >n5-'*»>»Lcnnnf«fc«L 
I A e a e iTe»  yi,  EUd’OreAcf  I futk  led. 
' Emperenr  qui  régna  en  Italie,  car  i|  fut  banny 

(par  OdamirRuf  4<f  Herulieni,fic  ledit  O- 
doBcerchAlftpar  ^ie**s*»«b  Roe  deiOâro- 
gott , qui  occnpetèiK  ricalK  «u  leuis  fnccef. 

finri  iùfqncsau  cei^  4*  l'antpcrenr  luAt- 

ntnn. 


Çeiariui,  locTqÿUtd' Arles. 

. Cennadiui , PreArç  de  Maefeilk.  «m- 
■»rtandif|ffCT<  dcS.lilaiBcf^.daVtene  | 
<o'L.LLAtbquaue  ans  hnidmoisdi*- 
asiA‘  ientt. 

S.Ea|ene>CnefqtK  de  Cartate. 

t.  Pajquicr.  Diacre  de  rtglue  Rea. 

ANA.fAi»!  deux  ana. 

Cc6rlus,  HÔTBCde  Lerina. 
J10IMMAI.HV. '.quintcABi huid  I 
«ntt  ata* al  qnxnelovn . f A a «rcnùu». 

Olympiodoent  fne  fEecftRMlr. 


ufîsftib 

Casc^es», 


S.  Reniy  » fncfqne  de 


frai  ie  Cet  poiadt  det 
RdiriciDU 

Icnctixn*  thiloSbpbe. 


iNAtTAlE  • de  fimple  Hu>8ier  qu'tl«Aoit 
ïU  ChaDbrel0i|ierule  ducwnpt  deZenon,  y 
iFoe  tellement  armé  denmperatriecAcindnc  10  ' 
qti'eUeU  ÉAedire  Banertnr , contre  Icmel  it  | 
rcfleuefeBceroiagranosSeigti<uti,maiailcn  la  ! 
deisennkntaiArc.Riegfuity.ant  |i)i 

I Les Tyrxnt furent  A*mm  n ■ 1 1 enCtlic>e.ftwâ.'i4  I 
uiayinw  en  Antincfaet  p«py  I R VunLaMi  15 
Itcts  le  SeptsncrioQ.  .sÉ 

1»7' 


* yCLOVtf  EU  de 
» Cbildcncb  fut  k c^n- 
i auteTme , R k premirr 

4 RoyCbreAien;  RatnC 

5 iiuAc  titre  krtliaUoe 
f dclUglif*. 
f 


SainRe  ClotlldgRAy. 
ne  de  Prastee. 


L*Enq*|ile  S JdariUcu 
rfer  tcc  cnHebrca  en  •- 


La  faisM|e  AimmiI* 
ippnnée  da  Ciefponr 
le  Cqnriÿnrmeut  de 
nos  Rots. 
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Sicclc  XLVllI.  &lc  VI.dclaGiacc. 


CW|  vifUn  it  U Crsf0.  [La 

V RI  E V t Eohr.  I 

Innodin»  Di«crc  dcRomt,  k ETcu>  ii 

M«n.  IJ 

S.PHt|ei«ceEucri)ueraAfTiq«e.  14 

EugipiRsAbbctf«jmlkrd«S.FdfC»cc<  ij 

U 

Cy)^riM  DifciplRale  S.  Ct&riiu  Swf-  <7 
(|iicd’Arlt(<&£rcriuiiA«  éiI 

'«» 

AftâtolmifDwerciU 


ft  HORMI^DA  fouaemt  actf  ■ 
M«n. 

■aBodtdi  E vcr<)«c  de  Pauic* 

• Rttfti^ne,  Diacre  8t  CardinaL 


t 8 A N cas  rraii  moM  4(  quR* 

to^eiovri. 

S«Knti  Bœce , C«af.il  lomaia. 

qaacrc«a*deaxtMu4i«' 

Dents  Wo”MtYurno«ac  le  Petic. 
FertandDuet«,Diicip  c de  LFaleCce. 

dcut .ai.  t- ' 

I«aaa<i<i  Snelqac  des  Godn. 
jjrIbA>s  trait. as. 

Marce!'mutCoaics  ,HUl.  rge.Hift 
UWattuDiKrciJcrigliftdeCana*  t * 
flAitA  Rt.  . enaa  ..  ^ j 

J4$ILVFRJV  va  an  oaquttre.  lo  t 

4«VIOiLIVS  dûi'iepc  aa«  fia  rmU  0t  ti  i 
asngt'iffint.RaJVtte.ni.  u ' 

Arat*Poé'cfarlnAftcsdetAaoftres.  ij  I 

***•  Ac.thia<qoic5m{ccfiH>btft.àraacf4  14  ' 

Proeapius  fiait  Tas  kiftoirc  i Uwcc  if 

«andcsjf. 


^«1  •*  >1 


'.Bf  j|.fat ■r*M  le  Casidle  geamla.da; 
*aittimao7(«,C«B.  Suâ  Odh»  0.14. 
’ELACtVS  4ia  «RR  ^ «iaii  Tingr 


C.filadote  astbeat  de  Tripar 


■ I&ANj  dliaaidiaiMn.—* r»>- 


oVeaaariasFortaitatas  EueTqa*  de  Poi« 


!...  S.CrtgMrcSatri|vedeTMr«.~...f..~- 


fcfWV  d«  id!4f. 


fVfTTV  nrdeir  da  poarceaai  dFt  fa 
r.aîfTsnceocaintfig'and  par  Ue  araKi 
aa'ap'eaiaatortdclBaipercar AaaA.Te  7 
il  lie  fit  faludr  Eospereai  p«r  la  foldats  • 
VopctdaasMM  «'•oarfceaiqHieccR'  ' 
poieatriuUc.  IliaiVe  i«7-  dciEiape- 
rcart. 

AtA*îk fils  Sc  facceficar  de TbCRdorlc , 
idt  RtfjrraluUr, 

|VSTl.VlANfi(id*vM  roaidcI'Emre' 
reac  luilla  feredoné  i l'Empire  davi 
Misrt  lie  Tm  «acU  , si  fia  g.and  Prince , 
bcinPalitiqur  k par  Tca  Lscatenantlcl 
Idaireft  Narfrail  rcaitqaofi  loatl'Eai* 
ptrcloos  (bn  Sceptre  ,9(fiula  lel. 


TLmJétm  fitcccdcar  d’AuUric  fat  lad. 


' liikit  fttceetféarde  Theadana«  fat 
.aopcà  l*Eoipctcax. 


I^OtS  08  P8AKCE. 


— Il» 


T*iÜ^  BadnibrucccArar  de  Vtrigitttptlc 
Êmm  , 01  fia  (ic  par  la  Lombard.. 


• IVSTIN  1.  filidelafinedclaQlaUafc  I 

* jd'rn  KiaadSctgaeurd1U)rtia>fi>tlcief.  4 

« } 1^  Bmfercars.  U «oacat  d*me  doo-  S 
~ ♦ jleos  de  pied».  • 

'.dttondi  aof  doLorabards  1 dqnna  fbn,  d 
[7  aMaàvaeptnicdcPlialic.Uqaelletap  9 
I S 0(  fta  faccedean  octupereac  plat  de  8* 
" 9 de«a  ceat  aoi.  * 


’|l  f|  BPSOIS'*  irpUaBsdeasaoiaftqatB.  I TIBERE  i.filtpar  adopboRdeluftin  a.  4 


4r1'ELAOC»  doaae an. deoR œli'a 

““  j 

- S.Leaadre  Eaefqac  de  SerUle. 

Eaagnos , Hifiorlea. 

PierreU  Diacre  «qaielcriirit  U vie  de 
« fidnA  Grégoire. 


• a fat  lciio.Bmpeiear,beartavcomrela  1 

||  PartheilimfômiadeontrelaLdbirdi*.  * 

- K de  fon  teiHM  >a  langae  Laaac  ooaaeo. . 7 
f a à Ta  perdre  dpiM  A«ne.  | • 

La  Lombardie  diasTce  c»  trtue  Do-  9 
ebea.  ' *® 

■■  I MAVR1C8,  de  flnple  Notaire  o«  Se*  ta 
s octasreqa*il  cftoit , fuefibeareaa  ide-  <8 
‘1  ,araxrtrand.qa*apanirrpoareCunftaa-  >J 
^ 4 rma  mie  de  i’Empcrrir  Tpber*  » U par-  <4 
i(  nmr  A PEmpirc  > raaii  il  fat  todaaceCl  * 
.4  femme, dttrotifilt&DoiifiUa  qa*itca  R 
7 aaoit  «a , par  le  cqiRRiandàBcnt  de  faB  I 
' • rercetTear  Pbocaa.  C^ht-ct  faetent.  4 
9 Rmperear.  ' S 


0/ljâm  di*  Cfafci  dp 
Vtffimm  atqpef. 


# CHaDEIERT,  fila 
•sfaedu  aay  Cloait  ,fut 
Ird.  Rop  <Tr  Prance^lr 
n'.vaat  UlAê  aucuns 
Balles  ilatlTalaCeBroa. 
BCi  foo  fteic  Clataire. 

8ot«e  • hifleriCR. 

.. 

SaloAe  Hiricfgppdfi 
oe,dttic  U Pecbcrcfic 

iainAc  Irig^de  Vief* 
ge,  afcofTatie. 
rnYcka»  OraBBeriia. 
Tnboaian. 

L'ordre  dt  S.  leaoUt 

*1U4«C<.4. 

S.BciioiA.MojrBR. 

SttBpUdos  , Pbümfo- 
pbe. 

PaiDâfiîRt,  Pkaof*' 
pbe. 

. a 

i »*i 

i.‘. 

r CLOTAtRBrierc 
de  Chi’oeberr  fut  le  7. 
Rojr  de  France. 

1 CHEREBERT.fiUde 
Qotâicefac  tel. 

)ti 

SatAdcRad^oa4e| 
moyoe  de  Piasfc. 

^a.wLai. 

a CHILFBR(CH.fi1tda 
Roy  C<otaue.&  Âcre  de 
Cberi^rt  , é faaie  de 
auflca»fiitllop^  Pria, 
ce  icf. en  ordre. 

Cildaa  a hlfloricaA^ 
gleit. 

10  CLOtAIRB  ».  foR 
filafiule  le. 

» 

Llmpic  UahoBCt  mP 
T». 
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Siècle  X L I X.  ôc  le  V 1 1.  de  la  Grâce. 


CUfi  i»  tttfrfi  4'f  $ U Of**. 

fà99t  fivsi^ti  P* 


P»  crii»  Motaiic  Crc|eifc.  » 

fauAuiMotus  4(f«iiUI  b«ROiA  if 

•i.  i ^ 1 A Sym  à»,  I 4 

•?.'  •‘C’ S lACt  'j 

Il  B O M I f AC  i ani  ùm  moU  é 

loan.  * , y 

•-Lcoruui  lueMvc4tN«pl(t eaCifn.— 
Ittn  M«r.'Bw  4<i  tMimtii. 

AitnocAiM  AbbC 


«IM 


.♦•t* 


»B  P H O C A S tftrt  frù  imi  rKmprrrar  i< 

Maotiofuifilw  Emftfrar pat <**  l'  ILu  I7| 
Sc<BUp.Mo4c  ioafmpn.il  (m  i«<  il 
MPitfcas  H.xaJoo*»  M »«*<!>«»  h' h 'P 
LfriamEoiicfiailciia.  de» t"  pu c«>t.  )« 


) A T V '>  UOI*  Ul  (B*tw  di 

Murt. 

IbMt  AU4  Utdibii. 

r«.  a*»  dii  aiBii 

I r»  t«tt. 

• t.  lAdwa  tMf|aa  4c  SmIBc. 


y$,  H O MORt  V S|«n«  amciik^Hoii 

OOlMlVaiMt. 


Serffae  Archasffqnc  oiCIprr. 

f.lrauBai  4*  ScuaioSc. 

S.tophioalnt  PauUr«lw  dcItfrfUlcm. 


<Cl., 

. 4||  4 


tmfin  d*  iéfm. 


itm.  XOtS  DE  FRANCE. 


MtRACUVS,  41»  dxlit,  PdrrufSc  ac, 
(to4ifl4u4.Hora<IeiuifiuCdadlf  II)  £m*.  >1 
aarciir  ptcn  imwai  par  luftiUatt  .paii.  *d 
wtrpràpU.ft fioakiMiwparU Seiui, h ap 
w caurtoruid  pat  Serp  t Patriarche  de 
CanftiQCiaopU , dc  MM/itc  Tia  )i.  de  ù>m 
'teptre. 


'Ml 


7t.  tlVERINpB&a. 

I • * 4 

T.UEO  iORtftpta 
vM|Ci« 


■*Aa  CM  ueu  iMia  donc. 

«tv. 

Tka^aÆiu,  Moàaa  «a 

S t«|ea(  Idcffw  de  T«lcdr. 

- V ? s X ' Aaaott. 

?7.  V i r A e • A s<^ator>c  aat  <ia^ 
asoi*  morw  ddatve  ioiirt 
S.  Maxmia  Abb4  K Manjrt  |ra«i  flrao 
dea  MoMüicItiCA 


tT  S.  Klep  taei^aedeNopM  na'«Bta< 

RlUephonrr  mon  toi  diftrpl*  de  S.ifidotc 

~.t.  AiiioeB  tueC^ui  de  Rôles.  — 

rR  O t O üA  r V } t.RptaaideiasMt» 


Oripar  du  iUf»  ^ 
Ter/Unn  dhiftft. 


rV&ftdoCleclMt. 


. Matiac  lue‘ou«  À 
(■toiiafoire , A Aona 

I^u  Cothi. 

Srcusdi»  hiAoriss  du 
loabadt. 


I OACOBtRT.fli 
dslopCiotahc  a.  ^tU 
ii.Rnpde  frartt. 


»9 
-JO 

|t  HlRCltVS 


AeCosftassinj.Pi  HS 
RA<:LSOH.H£RACItvSi.a.iCdttam.  il 
Ttfi  faiiteud  Sapée  orrAinaruade  Hm- 
(bai  a.^i  cÉoii «pteao  >r (r»«os«k  Hm- 
clc0fl  CW  (À  r dca  I dcrtapiic 


dic-&p(  MU*. 


f«.  DO  M NV  ^«rn^fBola  deuiourt. 
t».  A(.  ATMVv.qsa-nast. 
RMaATuctsi  Sucli|ucde  Mita*. 

L'm  W.  »f*no j4B«e.l«««i»«#e 

ft  cr  l 4e  Ct>  -pL  ■-•s-UndL 

ty.  L y O I dix  mois  bs  A ioara. 

: t».  Si  AOUT  t.os  aBdi»0»oU. 

I l(.  1 P • N (T*  as  vste  Msn. 


«ir 

S,''.  ' R(riv  ■ttciaeaw'kuiAaoia^ua. 

ait 

t 

totac  ioui.  t Tse«4wwi. 

iîi 

1 

S.Tbfsd»rc  li»ad|.  de  CftMbkaoueu- 

*y 

1 

S.kiUa  Aubcsefqac  deTeledcaoww. 

J 

f 

CcoUtidüt  AbbdkMedksdu  vcMcabi 

— 

• '••BldL  ' 

...  AdA>MMnut.  » 

«00 

— 

t} 

AldeliM  Ssefqae  de  Edi'tvboas. 

?•* 

' Mâh*-.  B>arit, 

UTlcntoAsbllci 

Roula 


I Ctovrs  t.  ft>a  tl* 
fuckiaRoy. 


CONSTAHTIK  4.  dit  Poe 
- Jirc.le  Sarbu  .flidc  Hetacl! 
ibtkiip.iinpercat. 

BMI,  t'eAr 
ic  CosSUbi 

HSRAClIve  4.  dit  loRisha  a.o«  Inflitt 
i{cia(li*Mids  Sarbu/mkilt  foipcr<ai 
’haEd  de  ri  «pire  par  »A  roectircur  k Pc 
r>ce  Leoncc.apret  qs  llhrp  tm  laii  roop'i 
esea  Rr«AabI«puT(cb<lti*Reydf  Sut. 
(UM,UMfna  llbec  ou  captif  eiosi-fiiam 


SON  I AtI.eAart,Ai(ùf|»euiksei 
jopd rar  kewmasdtænidcTpberelnii 

THIRI  t.  (stdeditdSmpoieurcosiL 
icdcapai  l'anale  BJiaak  de  uCarte.fu  1. 


{ t CLOTAIRE  ).  fil 
a^d  de  Cloui . fut  k I) 


l4<'HtlD|RICHt. 
61»  <k  Clouii  t.fiK{(di  à 
Tos  feere  Clotaire  |.  Q(  fn 
ki4.  Rof ,de  Piascc. 


laisfte  tJsdew  Rop- 
•edcfnscs. 


t THllRRT,tb  luV^e. 
udî  de  Cleoif  a.  fiM<t 
c»da  1 foB  fr«r«  k Rop  bfaildolplMI  EftoCeèa. 
.hilienrh  » Si  Rit  k |c. 

Rof. 


td.  CLO  VlSi.losfli 
iat  U 14. 


17.  CKtLDtBSRT 
t.  Üi  auih  delfepcrtifui 


.io 
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] Siècle  L.  & le  V 1 1 1.  de  la  Grâce. 

i ^^^4  rti/ifi  ftntUdtM  Xa  IV.  MoN<acHi«  pitt»  •«  Amaitwi 
Ppipu  EvRtqjrai  DB  KoiÉi.  | . 


*1i*'IIaN  nve*  BM  d<B>(  f 

•raiidoau  MMK*.  |4 

Moync  a eferil  U vùd«(uaA,5^ 

I - deoB  B"*  Tept  MouiUs 

Wk 

i O N à T i 


• ’i7  V ^ » 

AOMvatoiu. 


N Tl. N 


fix  an*  TB 


*»••  7t« 

»■•'—  yii 


4*>® 


Kmfmari. 

iB  c«BC  TÙigtMfAC  d<»  S«pettitTt , e*t  1*  «Kt 
•7  coBpp<  p*f  leewBABodemrniileluilini»  * 

il  &l«c  au«<  LeoMc^BBdluAinuBliitrcnB 
ly  Wy.  Cc«ay.<}rf»l*|^lU  Tyfeere  Abfiwm 
i«  Bt  laftiOiBB  fiit  t*«  r«Mi  bIi 

U pvrle  («BRuadcmcAC  4c  Iot  IÛ4Ccncat. 


«94«  ■ 


' oxto.oim. 

I ijÇtii»iàBi«iTinj!l«o*i»i—- — 

I .._s.  Ocitmin  Pâtriatchc  4c  GmAbbI 
I ~*<*$.  teM  Damaiceac  » Moyae  tt  fie- 
I ft«. 

ê ' C^ne  Buriqnc  en  U PcIeftiM. 

I SÆ:«rÙntcn  Eucl*|  dcPnfntg<*i  ft  Art-j 
bbo  Ton  conrfporatn.^i  • (cm  la  tic.) 
le  Connnnateiir Je  iTliAotrc  dcOrc-, 
gpircdr  T<Mi».  I 

y -..VCaardeofircjBfAtCjndcBcdc.  •»**•“•  • 
t.Bo«ilacrEuelaucile  Maymce. 
i DicriM  AÎ>1« . C’clloit  le  «»roir  4et 

'y.  O itUOlM  J.-*" 
de«c4i<«ra. 

Bcdi , 4<(  k Venerabk. 

Albmu  t Ficecu» , ou  AfnÛBU , PTr- 
' cepu  BT  de  CbatUBWgae. 


3sr~-r**itr.*r^-  

*^fi»ofl,An:heu*fi<ae  4«  Rheimj.***] j 
I Aiàett  ( Atchc«eîqn«  d«  *<»*• 


>Pnll.tPlCVS4tt  Iarda«c*>rut  kiai 

A^TaST  a s b t.  •^rtnaiac.fui  U i»  •~- 
THEO  DO  tB  }.  4>t  Adicmcn,  le  is| 

L R O N 4.di(  Cor»o«  dircam . fue  &>A  &v 
I pciC»f  I »4-  Varmtt,  qopy  Fut  «4  4< 
I kl  Ur».  li  Fut  gtudcnncBu  4«t  inugti. 


ROIS  DR  rRANCl. 


I 5.  Michel  tomii 
M NorsuAdie.''*****^ 


,y  C»t4e«4  MCftt»44 

‘•I  * 

I 'il  DAGOBERT  ». 

» EbduRay  CbiUActtj  trfg  tftHTÉl 
I irccondtFÎMlcil.Rey. 

et  OTAIRB  4-  

fili4eThicriT>Fattci». 

CHllPBtlC».  EU 


yj  RSTItySNF.  <<HTIEKN£  jjf 
ttrcBitcT  trait  louuJc  ».ci^AB4»f  lapet 
FdiradgrwdCju^cUin  duEoyPe» 
ptA- 

I 

- *f  »AVL  ^ A»»"»  ««i»-  t Theophr 


tt  THIERRY  i.Çli. 
lia  RarDceoberca.fut 
I ^ s I.  Roy  ••  Brinec.  | 


CONSTANTIN  (.  dit  éiproaine  , &U  de 
A R T A • A S VI  Fat  Leon  4.  itit  feit  le 
le  iid.  i»J.  Bapeirat  , h 

«....M.  ayant  noarù 
Aftabalüai  It  tout  Focano*,  futreolfin 
pafete}).  ant. 


ti  11'. 

!î 


7<l  7 

744  • 


M7? 


H*o 


r-  ♦ — ftet. 


— Ttnti  «■«  «opr».  ••vr*  • 


.lUlJlUN  ™«‘ » "■*“ 

I mue  »otl  Tingr-fcpt  ]««»«• . 

ÿaafU  Diacre.  OUI  ekrimt  ta  Tic4ei 
, & l'Hilleite  det  U»hatdi 


TaraTiuPeuiarchc  deCMftaKWO- 

«le. 

Lugder  premier  EoefqMdc  Uwi. 


EtjMriat.ÇhapclaiB^IcaeSBindc 
Chatkmag'Bé. 

» 

* L'jh7l7.fut<enul«Caikcttc  general  de 
7 Naee  fcbood.  Can.  laoda  OAo.  Di 

• »f*atoi>i<. 


vingt  BBC  ciai|  nota  dût 


CJdcmdd/AtcVnefgnf  le  CRage 
bfa.de  Ctnrlf  aigiaei 


da  Roy  Dagobert . . 

leto.KeydcFraect. 


SebretUe. 


ij  I 

• CHiLOERfCi. 

filsea  frerede  Tlucrr^, 
} fatUat-lcderiikrRjjy 
4 dr  vranee  dn  dcFrca- 
I Ida»  de  Pbaiaaend. 


L E O N }.dk  a. El*  de  Coproaieic/ut  If  1 17 
iapeetnr.  U cipoaCi  Eu«Dt. 


Heegik. 


if  PBPIN  . EU  da 
«aUU'te  Charité  Mtr. 
, tel , fat  te  t(.  Roy  de 
4 'Pranett  Alet'rcmictdt 
- cetie  itcoode  Race. 


14  CHARLCMACKl 
fiai  EH  i«(  Rev  de 
France  >a  *4,  Ir  par  Fa 
|«aleat  fin  }}.  de  fer 


) iiegae  Eli  Clic  le  pre 
4 Btct  Empereur  d'Oeei 


ParlcmektdcfprUw 
Oiiat. 


CONSTANTIN  e.RBlRBN.  ..  .j 
•ere  gomterocrcac  enErnihie  l^Einpire  d>a'i4 
aai.R  cutmt  kial.  |ii»9>nns  *^^**|<F 


TitoodMe  It  CcMi 
partertne  rvfaiu  ,di 
Chant  delTctilU^ 


CON  it  AMTlNM>V^/c)>«A^«f»- >1, 

*/lîî 


tlRENl  Me*  EAerener  Ut  fc«««EMi 
EU  -.ftayaMdtMTèl'Eflipife  auBeMAuRoy 
r^»i4— y e , 6it  b pîtinieTtjgyCTagye 


L'VawcfEtd  do  Paci 
enddte  » W câ  ÜB 
dtTpotcU  p)m  le^ 
dB  toot<rVM«EKb  ^ 


La  Grâce. 
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Siècle  LI.  ôc  le  I X.  de  la  Grâce. 


i 4i  ri^fi  ftm  U CfMt. 
V Arts  E*Kiq;^ts  oi  Rom». 


|LA  rr.  MONAKBTH(e«  AfUUB  OEll.OMAtN'9.  ; tOlS  01  FftAMCB. 
l^trrnr»  d'Qtiml.  mfiiiiéau. 


.ipn> 


$.  Nic^Ha*eParrMrc(ie4icCoM>^ 
•-~«llasnnofic.  ,« 


icr 


<«llasnnôfi 

Sinardoa  EgffiardChAiiccIlttde 
CharlcTna|tic  t P"i*  Mojrnc  3c 
l.lcootit. 

Theoilorc  Siflilitc. 
loaii  Eacf(]uc  d*Ortcuf.  1 9 

AmaUriiit  roit«n«eui  ,Cuci<]mU 
~ dcTrtve*. 

(eft  nott. 

■ A. 

)l«nc  Mu*c. 

A"f(cI«iHui,  MoyncdctJcMift. 

- M«lwl  SaiMlui.  • 

— HiU«Jta,AEbe3cS.DciiI».~^*~* 

an«u>ctft«. 

1«9J  |yCBNii.i*<ntM*ac«iXMt« 
TiaBT  loarc. 

M»r»«  * Ffcnu- 

MA  V A LEXT l N. r* »«*«“*«««• 
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. Uaiaului  EiM^ocda  Ljr<M. 

IjbcnDiIcifteirAlcna,  ic  Ar- 
dKo<f<(*eae  Miytncc. 

Mofft  Bw*Cep4at  BaefqM  to 
Syiic. 

9rrab«u  pftmlcr  AUtlicfir  3e  la  ' 


d’Oiirot. 

NICEPHORE  Lofo^ 
dicte  t frcrc  Je  Leon  4 
•ynoc  chAde  l'Ioifcra' 
vice  Cl  beU«  Taur,  £rt  t« 
{«UwiierAc  Emycicttr 
il’Oficat. 


stavrativs  le  > 

iMtCHBL  Ranga^r  on 
CuropcU'c*  l<}. 

L C O N ÿ.  dit  f.  foc  pal 
Ict  feldau  CiUcEnipc* 
rcof  4.  d'Onenc  > •(  me 
4uif  rEgUfcpti  loq  fio* 
cctfeur. 


MICHEL  1.  dit  le  Bc 

Koo  Tnulc  , fils  de 
Mrfvor  Michel , fnt 
le  operevr  d*Oiient. 


I ICMARLEMAtiNeRoydc 
P I France,  Rni*i»ict Ecnf^- 
f renrd'OcCid^ipai  (àv*- 

4 leur. 

5 


THtOPHUI  , fiUdn 
Begoe,  fut  le  e.  Empe- 
reur , grand  per&cacrur 
deiloiages. 


flofie  erdiuirc, 
n * ‘ 


104  llNOIITr^  ♦ AnaAaTe. 


LOVtl  I.  le  OclrABnuirt 
fils  de  Cliarlcnugne , fui 
le  (ccond  Ernpereur  d'Oc 
cidcnc  , fit  k >).  Roy  de 
France. 


^eeulphui.  , 

- Idiora.— — y-« n^i i ■ ■■»!  * .MICHEL).  d(  TheoJo- 

Xÿ,«^«lphus  ÉnerqitciTOrleaBS.]  * re  IVmecc»  «ureule?. 

Me  ShiQiVs  t.  *^*'^'*''**’'**.  ^ ,'*'*(*  TEflipire.  Mail 

Aai^iioiAr^oicfifucdcSefu.  |4  'MtoheUHancenaagc^ 

i.<i,ON.  kp-ej"*.,  , . 

Tnfoplianei  a dcrif  tirlcde  I. 

Nictokoee  lePa»iatr>e. 

— S.Aditaare,Ewer<lnc  de  Naples. 

Hinemarw.Motae  dcS.l<BsiAi 

Çiis  6<iefi)«ede  Rheinu. 
aldebm , Moype  9t  Totu. 


I 
4 

neie  k mu  04  furmifc 
dans  «nCIoinre;  le  finis*  v 
;lemcnt  Michel  fut  ivc  t 
par  BaïUc  le  fidaeedo- 
meo  quor^'ill'enèaf- 
focid  a rSmpire. 


5ot«  SÉo  ? •- 
— «Il  F •• 


Ml  IRIC«IAS  “♦«f 

rlngcietirf. 

-•  lioMon  Metaphral^p-.-n— -!-.y 
— SlUmbcnArchtsaerqdeBremc. 

Michel  Fféllui  IHeceptcar  Jr 
rtntpereDr  Leoo , du  lé  Fhilofo- 
phe.  ^ .. 

S:  Ado  Archenefqiic  de  Vienne 
a eferit  Chroniques  iufi|a'A  Ile 
tn,  ADRIAN  i.R'Mp*»" 

L‘an  l«4  . fae  tenu  k Concik  ga««ra  I 
deConttÂntMOfk  4-QMJaBduÜde» 
O.ifi.  «I. 

.10  IEAN|>«".'!1 

Iran  Diacre  de  Ro.if  ' 

•—  Otfiridui  Dirc«ple'4elUt>as.-;i 

Aaadaftlc  BibUo^peairt.  ^ 

V FaTchafiasAbbe.  .....—.X.....-.:.- 
Henry,  Moyned  Auxerre.*»-*— ••••  i( 
Mugbald,  Moyne.  t4 

iu  mUiNVIWi  MARTlNy*.  *7 
IIS  advian  1» 


LOTHAlRb.fcls  airaeJc 
LnuTS , >nl  te  ).  Eapcreui 
J'OccmUhi. 


Prf;âmder  Ch*fi$ 

'Ær. 

Ousifion  de  I4  4. 
Monarcbia  «s 
deux  Bmpuea. 

Les  it.  Fairude 
Ft«ixe  inAitneu. 


S)  LOVIS  dirleDe 
honairc,hU  de  Cbsr> 
les  Ir  Grand  ,fu(  Rw) 
Si  bmpeecus. 


L'eiége  deiOrgOM 

~ Fuacc. 


gi  TonHuats  in- 
tioduiuc. 


CHARLRSU 
Chaavc,fili  cfoindme 
de  l’Empereur  Louit 
X Dcbonniut , fucU 
tl.auy  de  France , 9i 
‘an  )U.  de  fonregne 
fat  1<  (.  Empcrc«T. 
d'Oeeident. 


«î 

LO  Visa.  fiUderFmpc-  i«. 
rtnr  Loibairr^  tut  comme  >? 
Ton  pere  k 4.  Empereur  il 
d’OcciJenc  9t  Rop  d’ita  If 

« -- 


— 1*- 


îiL...  : 

**i  ^ ■ J- . ?» 

r BAZlLt  l&eedoflitu  , 14 
a !dep«pnf  Sc'erel^ÀÂiill  ij 
t '«fttntdaasCùTbiIllao.  t4 

I 'l’EiopirepJiUichcV.  Ét 
? juiyuy*l*e  tudfotibfti.  n f 
I TaiiÇur  ,fi«ijjttlBmpe.  1)1 
jt  geifrl.  A l'ii^uMt  dix.  »• 


•F.  naiManii  IrilhaivAfiX  ' CHARLES  le  ChaureRoyjd 
!■  La,  tnd  Wp  msfmmj  Tl  1 'de  Ffaore,  futlej.Empe- j? 
I*  cbfflï  parvucerroiTiU  { ,rew.  -jt 

•J  . ir/v,»«c  . 


ron&oÂ.'*— 


» Niccphotyl)  F(^dfis^e. 


IIS  JOLMÛ4VS«i"3  fi*  »V*' 

dia  kutfttCN^.  t Sfrgiot. 
ueny^lnerque  d’^ukerre. 


ILO^^S  ).dU  k Begue/nilf . 
|C.Emper.SS7.no)pdeFfice! 
f CHARtFSleOros  , fiUde, 


l OVlit.  dttkBe. 
eue, le  17.— —— — 
lOVTS  & CARO- 


a 'Louis  Roy  d'Allemagne  M s llOMA.S  eurent  le 


* iLEONy.ronffs,  dîrle 

* .PVilo&ake/oik  4 Bm-.y 
) pereuroOtieTK,linion-‘  1 

4 hic  d'volaada  ventre. 


) jKongrkÿqoifutfilsdeLuuir  ) Isl .rang de  aoiscom- 
4 ieDmanaire.'.utk7.Ém-  4 

■■  .“•ri! 


pereui  d'CkC|denl. 
Roy  de  Fràntt.— 


ARNOVL,  filsdeCaroIo-  j 
aan.Ror  de  Bautrrer.quoy , . 


■ Em-.4  Ji 

g.l  ) I 

•-H  CHARLESleCroste 
Sf.  comme  tuteur. 


fuit  que  balUid,  > 

ofta  k hn  onck  Charles  le  1 


Gros  l'Em^re , A foc  le  I. 
Empereur  A'Occulcnt. 


EV DBS  Due d'An- 
)OB,futU|o.  comme 

lUKUt. 


BoUf|DB|4RJà,. 
Fioufiice» 


Bourgoufne  R 


■ n-;T 


i9 


CHRONOLOGIE  DE  LAPETRE.  La  Lof. 


0*«M« 


XJuft  viUu  it 
ftm 
U i*y. 

3 NTlFi: 


"»  aei»*” 

,i  : ian«.  . ......M 


rf** 


\ Mrv.  6ti 
|(Ati , hit  le 
Pontife  t >. 
Erdrai  t«.  lofe, 
flie  lH>.ii.*.Ie- 
du  Philo  iuydd* 
ne  4't.  au  de 
l^ouueroenirnt  ' 
^clnt  lîure. 


3 7 

S 3 

il 


£li 

' l'dic  'loaenim , 
le  td*.  Polti- 
U.:.Tc,a.Ef4lr>» 
..k^Jarlerephelîti. 
«.>....'9.  Ic^tPhllç  Ibv 
^..Jdonae  viogt  & 
...vn  andetooner- 


|to» 


0?»DA 

Ilia  oa 

b doditlItelS^ 
.aite  iT.Pontife, 
a.Bftr4 

11.14.  kditphilo 
i«f  dÇw»4.aBi 
deco«WCT>lt 


dr«a/ 

iïl 


4* 
4P 

I» 
S» 
J> 
{J 
14 
Si 

U* 

5*fm4iimi  57 


SlECLt  XXX VIII. 


princes  et  DVCS  DI 
I V » A. 

4P, Le  bafliement  du  Temple  cmptfeh> 

4ll«.  Erdrat4.  7*  

44.L*Ana4u  loyDari^iZorobahelloey* 
4{  ne  parla  dignemit  déniât  leIo7i}*lùd. 

4*  t-Ec  cette  merme  annee  Aggce  &Zacha- 
“ rieptophetifettnr,  Aggtei.Zaeh.i.  •— 
On  démettra  44.ama&afiir  leTtmpk 
6c  ht  paiacheucl’anfiMcrve  da  t<|nt 
de  Darius  an  ueifieime  ionc  du  mou 
d'Adar^.Efd.  d.  1^.  6c  S.  lean  i-so- 


dr 

Omm/. 


U tt.  MOKAICHIE  DITTI 
Pfta 


t 

c)Hd 

s r’"î 


I EZ  AMife'*laB)OuZoittbabei  ïl 
Voyep  Aot  difeean.  tl  régna  foij 
xame*6a  asi  feloa  Pbilon.  Sataq 
Lac  feit  nenriottdie  cettujrcp,eb< 


s xo 
I ai 
4 aa 

‘ M 


-N  jl 


4‘ 
,4» 
|<  l4l 


- 45 

-iîîl; 

..,46 


II 

5'  »f 


17  fS 

fl  I* 

5f  I 

«0 

di  If 
4a  S9 
’d}  d| 


frptieme  d'Amxerpct  troiflé- 

mc  dit  Xeract.^rdra^anec  plofiettSi 
Preflrcf  6t  Leaites  turent  peicuf* 
(io«  retourner  en  lernfalem  pewr 
f demeurer  sr  rcftablir  le  femtee 
dittip, I. fildtitT'.l.  •cj.ETdf.l.'** 


- - 

. aRTAXK^XIs  I.  I prd  4.enSmeTdit.He« 
I IdÂKIVS  filtdHiftarpe,  l'ttt  le  nuatriefine 
1 lilof  detPerfes,  i.i  rdra«4.X4.  H*rodotel>tt- 
} It^fol.  ip.  ft  toiiilcs  antres  Autbeuts,  ^ ao 
4 riom  6t  au  rang  dt  Cî  lor  demetttasc  loui 
$ ;d*ac^rd.  Quntaittanacesdc  (*na régné  il 
4 y a de  grp^es  variccca.  Herodoce  luf  en 
7 donnecrcntc-Iu.&Uethafthencivingttle- 
t ,<<)uelenc<Ai  fera  Tuiui. 


N B H B M I B dit  Atherfata , Tan 
ttia|ttcrinedufiey  anaxerxei^a* 


triwiie.dîc  Loafue-main , fut  j 

des  Ittift,  8c  ent  permifiond'aller 
rcbiAvIeruralem,  x.Ifdr.i.  8c  {.8c 
dorant  doute  an;  iafqaes  i l’an 
trencc-devnkrmedtt  Icry  il  ne  priât  # 7 
aitcttB  revenu  annuel  for  le  peuple  ti 
eoniflK  les  precedente  Oucs.a.Bf- 
dru|.  (i  gouuernaen  tosc  riogt 
ans. 

L*an|s.duRov,Nc^ebderplla  re> 
trottoer*  s.^farat  tj.  4.  >• 


EtrarlafiodelaTie  du  loy  .Sebe- 
cnie  rcuint  en  fenifalcm,  s.£rdr.  i|. 


4.JÎ 


17  l«4  »; 

*5rf  ftcmicsandca^tuar«cco*.4d6ld.7. 


■S?|! 

br. 

u;!;; 

»!  :«a 

U |i« 

,»5  ,«• 

II 
}l  14 
tpso 


r 

-jp 


I AILTAZERXBS  lÆt'draxT.  00  XSRXES 
a ktlonlferodatc^le«auirctAalhettrs,fstle 
t ^^inqttiefmeRoy  des Perfec,*t régna  Grûl  ,©u 
4 uueernn  ^tt dia-Aeufaiu,  S. Mierolme  1 ou 
{ 'vingt  félon Bufebe.oti  vingt  6(  vu felonDio 
4 ,dore,  on  vingt.fix  félon  Clement  Alexan 
V {drin^tttrence-deuafeion  lafcpbelivJialef 
I Antiquitet.  Ncîutprenenries vingt 5c  vndc 
P Dtodore.  bien  entendu  ^ne  peur  Ice  prenoet 

10  des  années  du  Miuidc  te  nemcfmqoc  des 
Unnecf  dcladurce  delà  Monarchie  des  Per* 

..  fes  , ErnoadesanneespartienUeres  qui  font 
i|  wribnéesauxRoisquifOOtrtjné.  CeRoy 
tp  après  la  mort  de  fou  pere  Ce  prépara  a la 
If  guerre  conrre  les  Egyptiens, apret  l’an  fc- 
le'cond  do  dceeidefoa'pérccflant  obh/c  de 
t7  daclaretfonfaecelTeutfelonla  couAttwedas 

11  Peifei'tfii  regoet  aucpluy  fou  hli  Arta«cr< 
ses.  Voyet. nosdtfcpats. 

ARTAXEtZES  4.  p.  Efdr  a.  ainfi  appeUI 

Sit  1001  les  AttcbevrSf  q»i  luy 
mom  de  Longue-miin  , fils  dt  Xerses , P 
ayanteRédrclatc  Roy  des  1a ttoifieimc an* 
nee  de  fon  pere  , régna  en  tout  quiranie  Cimo». 
au.  Ârion  OtoJntc  8c  Thneidide . a qaoy 
nous  nous  arrelloeic.  Clemrni  Aleiandtin  ^ 
iuyen  dpn«e  quarante  8c  vn  , 8t 

rame  deux.  CefoieeRoyqm  ***" 
de  fon  repne donna pôttuois  i 


Ov-gutr  dei  Cl». 

/"  <r  . W*.- 1 

an  tunfifo,  I 

Lafiii  Hcrmâ» 
Bien  Mufifilen, 

Le  fécond  TE  , 
ific  da  lecuCi- 
'ra 

AfchilM  »«l^ 


DiagoratfPb^ 
loibphc. 


Tonraee  de  Sa* 
lanùae. 


Ariftidep. 

Artraifc,1lof* 

Zenon  , Pb)l. 
Socraeca  aaif* 
qnit. 

l'alcphattts. 
Lcusii  Pcintec 
Tbeituftosdcs* 


(Tatlrr  feiie  rrhafiir  tes  murailles  de  U ville: 
de  lerui'alem  Et  c'eR  àcetuannre  nf- 
mcqu‘il  faurcommenevr  de  compter  les fic»j 
pttfite  Sepmatoe»  <*e  Daniel . X-  Eldr.  t.8f|.'  . 

&Dm  p.maisilaao'aonccdepAiMgeamcc  Perulet. 
•on  pete.  ’ ' I 


I. 


(CRXES  x.dncx  mriii.OCDtANVS  r.moii. 

Ü A R I V S s.  on  O CH  V S dit  le 
lyant  fas»  mourir  roiiileslegirunea.  Au  lej^  ’ 

itufiefnie  Roy  de  Perfe , 8c  regiu  buiA 
falon  Clemc*it  Alrsandrin , ou  dis-nci*^  i‘e*,  Iflôcrate/. 
lonDindore  ,©o  vmg*  8c  vn  félon  Vingher,] 
au  crrnie-etoq  félon  Creliit,  auquel  nous 
nous  aireQons.  Car  iln*impone  fii  a<'qvdl 
nous  nous  arrcA'ons  detarKiens»  ponraea 

ÎMtottacnfciable  aepaifsAt  pas  >enn«d>ic 
e deod  cens  trente  ans , que  leur  Menarcbli 
date . ■ ■ ■ 


8RTAXERXSI  f.  dit  •«  ^ 

motacif , fils 'de  Oaiitts  U RaA^td»  fut  l< 
dixtéase  Roy  dea  Periaa.  Les  AutbowoTneiEt 


i 

PUcomMfqaaf 


EPiipide. 


•iibu 


“f- 


Sopbockf. 

Hyppe  mganw 


r 
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La  Loy. 


îi> 


i» 


PONTlf  HS 


;-~i7 


i«j* 


— ii. 

IOSaTK)Lv 

'lU  XoAMO  I & 

foM  fcm  l»rm 
par  fmçr  , *»• 
lOTi' 

Ja.  nrtaciejt.  -• 
ran(  An  H«ot> 

rct/i-Ha  la.lo- 
Crpkelitt.  ii.ch 
t4 . Phde  4onnc 
aadit  lonathan 
»4.  aai  4e  pu 
uereen(t<  fu«>  ■ 
XtCttt  (I  fut  tu( 
«laiu  It  TempU 

Kiba  fret* 
iaac*>Io^b- 
' ia.ti.f4-* 


)l4« 


!i 


i . 


|l«o 


r rft  M.<  .t-fM 

^ •'  iDU  IA 
enfiMt  4u4i(  lo 
aub4a,citrcat  U 
fp.rig  in  Pan- 
ctfn,  a.Cfdi.  Il 
l%iU>artityi]â. 
ne  que  datai  4c 
•puoerncRvcnu 
Uait  puu 
laTcplie  no*ca 
feigne  auii.lia 
ek.if.  ^acttdi 
U44uf  aemae 
racqu'eprei^ue 
Aiaû4relegri4 
IWtaiart,  il  t’en- 
lait  qu'il  te^U' 
acrac  l'IgiHe 
tnaitnn  Ap-  ant 
■*oar  lAanaffct  i.. 
kt  châlTt  ptr<« 
qu’il  4MU  cf- 
p»a(e  vfte  ie« 
•Bc  efhaagcre. 
Au  refte  . pui 
qa’ll  cA  patU 
dtat  f fdtat  de 
ce  Icddota* 
laddat,  f’il  iff 
ta  dcaa  R&lrak 
à r^aaoU  t*Ta 
Propbm  - 
t'aatrcUl 


Paf^pat  OT  Qacf 
Ot  XvOA. 
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1 O A N NA 
•«B-Re«a>qtti 
I irtgaa  eu»* 

1 quantc-croit 
) atu&lÿPhi- 
4 lon-CtfaïqA 
( Loe  ca  faii 
4 mrnijonicb 
f I .T. 


SIECLE  XXXIX. 

lAlI.  UONÀtCHIB  PJTTB  «U 

I Paitat.  ^ ^ ^ 

^4l|  jb 

■4e|  \* 

*i  7 


~*|gran4rf»cat.  Mohaftheaet  tar  donne 
idc  refoe  |l.  ao< , Funciui  if . luiebc  4®* 
^Cfaefit  Alexandrin  4t.  I^odott  4}.  a 
Icie&e  I Plourquc  & Sd^at  Scuera< 

^i^urquclt  noua  nota  artelkoai.AaCBf'. 

Mut  ec  Roy  eâ  aufi  ippetlcde  diuert 
nom*  J i ffanatt  Ai  Seat,  Ariâcet  k Dar- 
jfet. 


Cifcgurdn  iridwrfra». 

ÙrU, 

fitii  «■  Mira  ««v® 
ib  «A|M  ni  ait  d/TiUr . 
ém  tmi$  I).  «U  mm 

dmt  I hy  /a  fm- 

mt'  fm»  fé*r«  »aii 
fm  firitu  abo  1 
imie  fwém 


ÆuCnti. 


Ctbefia* , kift. 


AtUloteBarqaie. 


/ 


- 4» 

-|A5U» 


...  5 


4 iil—^—  • -a  . 

• lOsePHt.qH  1 

' ; 

4 * lion  - A faiai  i 

( ) iLuci-td.  «>  I 


Demoftlicnn. 


ABTAÜturtS  ».  ••  OCtl»^  ).  f.' 

le  II.  Roy  det  peifèa  , foui  le  règne  du> 
qnelcaceretdiucrttdui».  Car  Dtodnie 

I A Sulfinui  luydoancat  ly.  atifdtiC'' 

gne , lelquoU  a»a«  fuMoiu.  CUoirn 
i Alexto^B  ne  Iwyca  donne  que  trou, 
r Terruliaa  tq.  aufebe  fc  McckaWienc» 
I i4.  Bi  OaUttna*  17. 


I , Philippe  SI»  d'd* 

a jiRifta*  deoxiefme» 

I (futlc«ngfU*‘“«- 
4 JmcRoydeMacedo- 
i iiie,  fc  régna Tingi- 
4 quant  *«*»  Oïdirf , 

7 en  vingt'CioR , U*- 

'•  /!in,«u  vingt  UX.E*» 

» jMr.llfBtPtred'A- 

lu  kxaadic  U Gtand  Bunfe. 


7 


|tlO 


)U4  regaa'  . 
rnte  tnt  fc.f  a 
'onPkUoni  , 
ie  S.  Lac  ei  i 


-'tatrcIcSeriht, / ~~~  » i. 

Irqaecenc  (biuao  • ij4  * A*MBRSFMa  *17 
qu'vn  féal  t at*( 
trenin  qu’à  c 
doit  l'an  yo.  de 
la  rniar  de  li 
Cité  délia  Pre 

■ Are  en  Ithylo* 
ne,ft<pieUfeia 

■ du  neople  luy 

• dort  commit  » Ü .«• 

but  qu'it  a^ 

«efeu  plua  de 
deux  cent  dn> 


:î' 


ftii  n 


thip.|4®.*~  1*1 


I*  ARsÊs  orARSAUPKRS  fut  le  lt. 
Roy  det  PerTct  ,ft  régna  wouani 
dwe  <r  S^ptrtai. 

«~|DAR1VS  1.  fin  déliait  au  bourg  d'Athc* 
jI>  B>r  AlmB.lre  If 


f$«0 


ili 


14*  4 


; ELt-MATHA 
TtA$,qutreg» 

1 dooxean««>^ 


DAniva  ).  tuTaenaiTauoourg  a 
terl'an  «.  de  roniegne  par  Alexandre  le 
Grand,  k «nlutlinKia  Munarchiedct 


urano,  m «n 

Perret,  k cemmenqa  celle  de*  Oreet, 

§.Mmk  tJ>wdir«,Uÿrio,QrMnjlrr  mUrn. 
..  J I . ....  .-.à.  ^ . .J  r.a  B 1.  m.m  t- 


» AtPXAWORE 

4 fur  Roy  de  Mbu 

) dosa. 

* 


^ ,,  . t Uttm»«,uym, Or «mj irt q . , 1 

deoxean**^  ito  * — Ml  y |A  Lli  KAN  U«  R dr  Ha«  to« , d*  leG'ani,  ^ 
ditedePiiilontkdcronrrmpf  » la  4 le  fremwr  rcgoaeaOrecc  . a»mt  deOtit  Uarmt , u- 


entfinrEmptiedetfetfe*,»  j Ij 
celuv  de«  Urecteqrl'oQ  corn*  4 jq 


ceiuv  ocf  w < «U  ci^  twH  coBi*  4 I 4 
mcnceawot  . duquel  S.  Lue  y ! 5 
dit  qu’tl  fut  filt  de  Semei , < a 
chap  |.»d.-— ^ 


* * f 


IrTsAR-UAHAi;  qui^a  »■ 


1 ti  t audlre dePhilfi  Slue  y.»<  \j  i» 


4 le  nremwr  rcguaeaorecc  . B»uit  «cu*«  ,j~ 

7 k" lieu  il  régna  doute  an»  ip^* 

if.  wth.,.  I. 

a fne  fhr  Uonarque  que  huiA  am . » difeni  que  le»  doo- 
l•|teaBt  qn'oo  luy  donne  fis  doiuenc  prendre  a*  pw* 
Il  Imwf  de  Ton  re^e  de  Uaecdooe.  le  •*“’*[** 
it'Machtbee*  Tant  m’en  fermr.t  iPTOL  OtaBa 
I Ipour  le»  preuoe»  de»  annect]  t ISottr.Wioe  a.  A 
a }da<noade,  aiM  deiant  delai)  joV 
J duree  de  leur  Empaa.  4 If*"»,  ^ Alext^e 

i ^ t lau  Royaotae  dt 


gerofitihtft. 


LitTollirlWc  Ua-|1lia 
naichir  dme  det  d i.or  a dr* 
MaerOookaa  lAlncbuét 

«etGtri;*,  I 


Rai«  fStrr^ 
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,Gmu- 


I .4**  CM*  it 

|i-  [ ritSffh^u 


* ♦ 


quelle*  il.  cfl 
parle  dan*  le*  li- 
urr*  dc«  Macha- 
!ke«,  1. Mach.it. 

, , _ 

1 

H 

F‘ 

fri 

« 7 


i t 


fES. 

O N 1 A»i.  fili 
dvditliÙtfsJot 
le  4«.  t'oMur 
Io(cfh«  Itu,  Il 
clup.  . Phl'OM 
Ih)p  4wot  vingt- 
fej«  eni^g  itt- 
ncraeracM.  Ce 
Iw  » ectTuy  - (V 
M*Ariuillo]r<{c 
Iparche  cfcruiii 
«n lettre**  «Icf- 


J ut»  N I 
lelnfte , Àii  de 
Jtt  Oeiat , ÜK I' 
41.  Pontife , lot' 
liu.ii.}.  arPh' 
Ion  lav  donn' 
trevrnni. 


■Il 

lï^: 


AI.^AIaR  fft 
re  dudit 
ça))fit  «la  bat 
àage  d'Oaiai  t 
fat  Iro^. Ponti- 
fe, Ulepbc  Ü* 
Il  |.  Philonluy 
doua*  vwf  t Atu 
dcdurdc.  — 
Ae  reftt  ,dc  Ton 
Itemptlofi.  In 
remet  «appet 
iMTo.  par  le 
commandement 
de  PtolMiet 
Phiiadel|«eRo> 
«rSfpptc , fitne 
ta  vetiRon  de  1* 
tibU  en  Crée. 


^ \N  - L 
tl  O ' IA  s t. 
l eat  liaaillbt 
frère  d'Utiiai  t 
A Oniai  fil*  dt 
Simon  IcIuS' 
etirene  U4|-  'If 
<l<*  Poatifeijo 
fepbc  lip.lf . :-A 
t.  nefaii 

nulle  mention 
I*  Deia«  k.A 
dotineandii  Ma- 
njife*  vingt  «'ept 
ant  de  govuer 
nement. 


drj><*‘ 

n;fC 


Paticeit  ov  Dve* 

^ I DI  IVDA. 

7«T  « « j 

4I.--  9 |’7 — - 

C ■ <naoio-ar- 
a,PHAXAT,on 
I iNaggr  fit* 
a I de  Mahat , 

I Lnc{.*f-tc- 
4 1 gna  du  aaa 
) rclan  Pbi* 


{|r~ 

AGAR-HBLY, 
ou  Hely  fil| 
de  Naggé, 

S.  Lac  I.  *f. 

Il  rma  t . 1 

aneulô  PkU  i 


SIECLE  XL. 

M^NARCHII  DlTTB  DSS 


é*  tym  *m  .Âf*. 


*y. 

'****1  ^ du  uam  de 

Ion  pere  fvC  (ppeik 


GlSCt. 

3^1  W’diifi*. 

fÇ' 
r*  • 

. lu  Aoyaume  dé*  La- 
9 igtde*.  Il  rvgna  trente 
Im  cinq  an*  leloti  Tcr< 
tnlan  , k ouaraotc 
|if  anrappon  d'finfebe, 
'14  ‘de  Clément  AUtuo- 
18L8VCVS  « dit  Nietnor  on  Nicnrot  •#  driti , •(  de  S.  Hiemf- 
iMte  aat  apectUmnet  <l*Alcucidrea‘**~  if  me  ,1c  t’cftimcqn’ili 
( feton  ropimon  comntntic  ) ou  hniâ.  id  font  tout  vetitabla*, 
fclon  le*  Maclubcei . cemmenf*  A re-l 
;net  en  la  S>ncou  Afic  1 St  g tegna«tant 


« Tcnl  tpi'anec  (bn  file,  trente  de  vn  an,i 

ÎldifAr.  Il  hii  le  fécond  âpre* 

{Alexandre  gui  domina  TaIîc  pour  ki 


lion.- 


fl  Maslot  na-  ' 

. HVM,ouNahii, 

. I 1 1 Ifll*  deHrIv, 

, 4 , » IS.Lncf.arll 

$ t «sna?. 

> a 4 felati  Plu. 
ton  «.a. 

À moVTsy- 

KACK.ouAmoi  , 
^UdcMaflot 
Vahnffl  , S.  , 
Uc|.  4J.  U 
t^na  qna* 
toexc  an*  fc* 
en  Hiiloa. 


MAtHATIAS- 
)lLOA  ,oa  Ma- 
Itbatut  &U 
Id'Amet  . S.  1 


|7  ANTIOCHVS  i.diiSoterfonfili. 
■9  fiK  non  rcuicmcnt  daduc  Roy  do  vi 
I ao  «ant defoBpere:  mai*  «k  pUfilcMu- 
'i  fa  U femma  de  foapere.  os  laqucOeü 
^ a cftoK  deuenu  amoureux  iufi|He*  au 
i ^*1  mourir.  On  biy  douMtlix-neufaMdc 
f '*4  régna.  Ci^le^îu/fÛM» , fir  Vpco»  aJr- 
f i{  xMd/iM  fMti.  I4.  qp  Id.  de  U imrnét 
g a<  SjTrf.  Il  f«tle|. 

10  »9i 
11 
ta  *f 
»I  l« 
i »4  l« 


• AVTIOCHVS  t.appelIcThcoa.rMce- 
> daaroafrere,  Bt^tlcA-nnydeSyne, 
I (K  regnaqninuMii^rfii 


4‘oéua*  Cvoml  ,j 
’itc  leee-Puau 
Te,  tof.lia.ii  (O.  . 
Philo*  lay  don-|«7 
vmgi-bd»A 
d»  ■■■nrr  *n 


• 7 akanoirfeulonaaee 
il  Cbq  fiU. 

«P 


Rok  d'Afit  ••  4« 

lye«— — 


EncUde. 


IpiMfC 


I n (RTOLOUU  a.  dit  - 
a |d  Pbilatleiphc.  fnece- 
{ }7  dant  a dm  perc , fiai 
4 ||  Rev  d'Egypte  *ien»| 
y }p  u-biant  an  rafporel 
a 40  da  Dcfu»  le  Matbe> 

7 ' mtiaeo  k de  I4*- 
I ' UhaAbenctcpiivinoK 
ÿ ' Itou  ,ontr«ntc*k«ib 
10  tcommeilcftcferiiwi' 

,1  Prologue tUl^cclc 

I»  Mi^t. 


SELfiVCVS  a. dit  Callmicm.facecda 
t («apere,  & fn^U  t.R'>jrde  Svric,  a 
tnmptu  AlenandrclcGraad.  Stegna 
eiop  U» , SoÿtiMi  • 


UcgaAhene*  mm 

MctliaJUieatt. 


” I 

« 


• il  I 'PTOLOMEI  I-  dit 
; Euet^te*  . fut  le  y. 


il  J jR»»>  4'8gypte,«c«. 
'4  ;gTU  vingt-iiK  aiult- 
^4  ftiu  SoieoeR  Scdale 

4 ” 

ii 


Vencrable,-^  — 


r SlLEVÇVS).ditCcrattau«roafits 
t 'deux  ant , nppina- 
I ACHAVS  k A?<^T10CHVS  }.ditNU 
a cacorSc  UGraid.frcredu  RoyCeTt»> 
} -nai.  fut  Ig  I.  Roy  dcSviic,  « régna 
4 ‘féal  tttnte'fi*  an* . ai^rur , .4pmao  CT 
( {ufiHtnM.  On  ^one  aumvn  indetepic 

* A rvfurpnttur  Achau*  » nui*  eek  * an. 

tendduuntync  panicdela  dcuturmc 
de  Selescni',  At  *ae  partie  de  U pm* 
akre  d*  AaaipfiMi  U Cuod. 


r 


' b«ET&LOIfEE  4.  dit  NMidig.  * 
ilo^ter  k Tfi- 


a Rkilopater  k Tn- 

f mon  t fat  l<  4* 

4 J rEETr<*  I • '^8*^ 


AiX'têft  an*.  £*/«»*, 

fJcMo*  AlrxaWnu 
^ T/r.fc'ian  : o« 
ipgt  le  vn  feim  bpi* 
(dianin*- 


O 


r 


mjkÊamÊÊ&tuu 


lu» 

W* 

bjwfcc  )*#••• 

MM  |4r.  rONTlFlS# 
* H.  J.  I 
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SeméMtt 

iiD*. 


, ‘ n , . 6b  de  Si* 
mon  i.fut  le 

vDjnBOtdaTcouri.  — • 


"S'IBGLb  XLI. 


D V e I 


t T R O I 
D ■ 1 * DA. 
,4r.ei  — — 

"-'e?  41  r-— 

4»|4* 

44  4T' 

O 4i 


Æwitt 

■ Cmu 


LA  m.  MONAitons  oirrr  dzs  cazcs. 
* I |c^--rr---“*JT — ** 


t cl 


cSHAVsrfeeehef. 
J derechef. 


I.  ,bt  A » 

\f  UtJMYS.'*’*' 


UJ  'iAMlAA 

rrcle^adu /dt  fc(n» 
dix-hutA  tt».  — 


— ^ 1 VI  '.)  > ^eteeufli 

>•>*  ieladat  ,iatD«cdelu 


4949 


î!*r. 


dâ,Si  f !•  f oiuifccnoir 
heiftant  ,i3iach.i}.t 


’***'  H Hbc4niH|fil' 
»>  ladIrStmon  4.ftii  aolfi 
de  lude,  & le  ^4. 
•~>*<*>Ponni«  ,t.Maeh.id.>4, 
407«’|t|ouucrna  v«np  ftvn 
•**'~>an  ^tofnihc  lui.  14.  drt 
■ •"'ABÙ<{,<nap.  u.**“ 


40t»  '• 


lïroiviy 

» ; . I AU- 

ittire , Trcredadic  Ari' 
4»ÿO  Rohttltff  ,A>c  Royde  Iv 
la,&  lejd.  PonttTc  creu- 
t(*rct»ân*,  lofeplw  II 
i4C^.i4.  — 


I6AN««  IANNE.6U 
#•  I de  lofcpbi  S.  Luc 
I >4 . frit  Uoc  de  lude , 
jà(  cMBa  fcbc  M». 
Ilufcptae  l'hiAorlo' 
Idrt  ^tiMie  tua,  pou< 

5 ne  lohei  i«e  main* 
é d'Antmhui  k Nd* 
7 jUe  : 9t  enluy  cnreet 
I Ibiler  Dacsdc  la  If 
f jloc  mafcultrie  de 
tolTudai  ifTits  de  Uauid 
>1  tijpar  Nerhan;  apre« 
■4  |i  t JU^N«I  Marhaiial 

>$  11]  Ipielhc  Iciar- 

•*  |i4lmei,A  fut 

• MATHATIAS  l'an  Jet 
> id  I Greci  |j4«.  3t»--  - 

• IVUAS  Mdcbabéc.tb 
t deMathaiiattruceedai 
I 'ronyetft'aa  144.  AMI 

4 |Duc 8c  üontilc»  aç-x*' 

5 |i---  ,1  I - -«■-  \ - 

• lOHATHAS  frtic  d« 

• |ludu,iui  Dnc&Ponù- 
J |fe  Jet  l'aa  det  Grec» 
4 [141.  A rr|na  Jta*huia 


I» 

— ,ij 

-.-lu 

"|n 

-,d 

“]'7 
-lit 
|>«  I t 


: SRLIVCV54.ilic  P)t!lnpjtcr,faecrJad 
Ton  p«rt , te  le  ÿ.  Roy  «te  k/ne  « d(  tegna 

itf  PM  mi, 


lOr'giM 
* y»»  cbp- 

• OIS  O'I.ljîj  0- 
O T PT  r.  • firftmut 


. 'PTOLO 
tlja  iMLEt.du 
tp  I SpiphaiKt 
i«  ,4  ou  Philo* 
5 jpjterï.rr* 
d 'gna  «ingt 
7 ouattcaot 
t filiale  lcf< 
4 gdio  Ao* 
ibcurt. 


ANf  lOCKVS  4.  <!  r.|*  Noble  ou  Klii 
f f . -'.utiia  a oi»tVe<r  l*igii|y  dci  Gtec- 
, I,  Mn*  I Si  m . > «u'I’a*  14».  I. 

4 ^tt  fut  dupcie  to.Roy  de  tyrie^rrgfvi  Joute 
- antlelimlei  (ufihtfAPthenr».  ' 


, «.MaclkMi. 


S- 


II. 


llMONYMirrerel’aii 
detOrtci  170,  •— 


it 

Tut  DiXiUlndj  &Poa. 
(Ite  l'an  detOrcÿi  17! 
8c  régna  vingt  8c  vn  an 
félon  lofephe  , ^ni  le 
‘npmme  Hirainu»  , le. 

lin.  14.  det  Anct^. 
chap.i. 


ARirrosvLv$.***~*< 

lANE*  die  Alexandre . 
TrCte  dndit  ArMobulat 
8t  enfau  de  tean  , fut 
Roy  dei  Ioi{«  9t  Ponti. 
5 reiT.ani&lopZofeybe 


IJ* 


-1  ia>.  ' lie  l'kiTaJe  fa 

1 !'Ativ!ueOM...i  MkI)  i.p.E'. 
Ion  Matfuüat  fila  ilTude  loanb.  fiiat  U» 
atmcaaaec  fetctARfib, i.Macb  ». 

-V^  t iOC.ii . » I foDtobtfarlc 

ii.Rov  deux  M4  A ^nclquet  i>ail4^  fmfdtii 
ÜÂAtWiLVMLiii,  a-  ranif 

y . . U !0*.T»llt'n*nt 
qu'ilAtlei»  Royi  Aapret  que  Ton  armée 
detfait  A tac  l'on  coubn  Antiocbat  £•* 
paroi iltrgnaacui'atH.  !«/ /«rdiii AMÉiart^ 


AL«X\NOR^itU  NuhlC(  SIid'AflcI* 
'':ai  fc.g*tu.^n  .40.  ifiC"*  tn  Pciep- 
Hida«.a.feflim(ic|fai,i.  H»eb  ie.»*<nW 


itiMITRtVA  }6'(JeDMtniiti,ratle 

; »ii  1 IC  .M  »a%l.t,4  II*. . JiBitn  4tt 
l>r  tieirt’f àpiupti.Bian  laV  -, 

«nucH/.ta  A rKU'liOs.futcntrvn 
h «prêt  l'aetrc  Ict  if . À i4.Rob  en  Antioche 
contre  Demetnu»  a.  ft  rcgncrcnc  cfiuiron 
huidani.  tei/b4dM»AM««wi,  A i.Mach. 

« . ...  . i v#:it  1 C«i* 

, lim  MctcUui 

nom.Y.sr 

'r  lr<  . r - i.  k . . 

( À frère  de 
DemetHiit  ».  Via  174 
l’c  miiaïutcbimpt  con- 
te Triph'^iratulirqiic 
Ueaemut  fon  frété 
elloii  yiifoaniei  euPer- 
lb,t.Mac.i4.on  l'appel* 

U Sedetes,  Afcgiui» 
an  t.<er/iwZo  ..eMb-ine 
OCMRTRIVSiiu: 
dcrecl'.cf  Roy  «{uane 
IM»  Albileit.  Roy* 

ALRXANDREt  leio 
51LfiTCVS(.futu 
vingtkrrae  Roy,  la/w, 

Tntii.  .—~ 

ANT10CHVS  t.  ap- 
pelé UriphoR  ,fut  il 
vingt  & vBieiwcr A le 


P'aatt 

montur 


PTOLO 
Mlid  die 

Phdome-  Inniu» 
,toT  fut  lemqurtit 
*.Roid'fe>tLk»Ua* 

gypre  . A 
régna  tr(- 
la  • ooq 

CP  Citmtm 


«h 

• > I 


ANTIOCMV'S  f.  di 

Cy6ce«ut,f«c  le  »a. 


T<rl“ 

moatat 


çattajo 
ruinee.  ; 

P«W 

hiftOT. 


H..  »L*  I 

Ma.l.  <4 

\ K Et 

BinS  Ica  Con* 
fulatt  de  Ro- 
me nout  eo<i 
dattontdeyvii 
Irdii  Inclut 
iufquet  A l*an 
If.  de  -TySeic 
pour  At  preu- 
uet  denotait- 
nee»  da  Mon 
de  ^rd'auuni 
qoe  CKW»  n’a- 
uon»  patetfet 
d'efpKC  pour 
mettre  let 
i deux  CoBful' 
dcthafqueCv* 
<nUt*  ilfulKr» 
d‘y  mettre  le 
«OfBbre  det 
Confutui  de 
p«u  ledit  La 
pUt  • A quel 
que>-vBt  de 
prlneipanaile* 
twe»  fc  ver 
tBAt  en  Mt 
dtfetMrt. 


PTOLO- 

MfcE7-dlt 

, phifeonA 
4 !Eurrg<iet 
< 'anffi,rull< 
* '7.Roy,  A 

UrLiî. 

4 ileifufdiu 
lO  AWhCRtt, 


i;... 

• PTOLO- 
MEMaltr 
Lachurv» 
PhlfcoB, 
So«cr  , ( 
Philofita* 
fut  I 
SBidief* 
ne.Are- 

ena  ptt. 


•<'7, 


4*^ 
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mâm  4»  ) M»a 

N.  f. 


»-M  . - . . 


• (*mi  UX»J%  ' 


4t.  PONTIFES. 


SIECLE  XLII.: 


R ü I S O B 

t«  O A. 


a*  • 


4»î« 


.--(I  • 

• 4 


i 


i 


i.RCA  ’•>«  j/at  l«  — 1 
(7.  Pomire  ilfpaii  Li 
mort  d«  Y*n  prre' 
AimnJre  wfqnti  i 
U dranc  lyrpÂco^  ifc 
iMnocr  - Qciif  jnt. 
x(«]udttlntrii  i)iu 

uou  Auy,  de 
Uiu  duiMt  foA  re« 
il  fdc  chailf  inr 
,ori  tVfrc  AnlloWah 
fe  Cuûf  du  Se«p> 
ptrt  tt  de  là  fonucui- 
ne  Stcriâcjrarc»  puii 

rcAab!/  f *r  Pmnpeet 
Imchef  dufle  pu 
Infeâiomd'Atuij^ 
nutroa  «rurmfflida* 

Jit  Aii/lobuluituyd^ 
cU»  Pirtlu*«^iH«me- 
nereat  pafonaitr  le-  ~~ 
lit  HtfCJAut«  A'aù  d. 
fut  tct|(r  |>«r  Hero», 

Jet  - $ naulen^nr  ]t 
tncrmtilltrodeilefii^f . * 
mourir  ■ & donne 
ronurrmne  S«criâu-j**~|  | 
’—M  ture  i Aoanrtui^  ~*|4 

N'efioit«yLeniteiByl>*~!  t 

deûfemititd'Atron  * 
■••’Vojfc»  nos  direeun.l»*»  7 
•MWcint  pour  ce  Pontifki  Aq 

i~..«:^uc*ê>ulct  ruaiunt  J.. 

'••..«’cir  rc^ui  dapep«(r|« 

>— >..'7nero«Src  pat(]««ienj> 
4i4o  Ipuiflc  iejrlcro«nirt-:> 
lafcph.  lia.  ij.  • 


Uin.MOSABCHiE  DlTTE  DtS  GRECS. 

• I “*•'  1 


riy|lt 

XlOtÿ 


; 4*40  J 


n*”»— ••  *1® 
-tji 

I (ALEXANDRA, 1)7 
'vet'uc  de  taBi*]y)l 
bc  • fixe 

i IPeuf  uni.,  •>u.-)4« 
r ttm  UmjniULK  141 
de  fei  cnfani 

3 

HtRCANV9-'i4A 
Roy  Bt  l'onUfeiaf 
ipict  iamere.  |r4V 


::(îtr 


La*  I;oy. 


Cm/Vult  dr  •(*» 

, Lun»  Ce  tlmiMttkù, 
7«m/«  MPua  i-j  , 
Gn*/,> 


-iA|] 

Ot'timt  à 
C(»fu 

ftti'»rnm,  I 

À'b/Avi.*  i 


Sattvrtad.  rr 
A^TlorVIlA.  ••- 
AMTI0('*»ll 


- 41  . 

RTOLO- 

47 

MEEe.di 

t 4» 

Alexandre 

4B>  régna 

t® 

** 

t* 

/•'M<lll  A». 

U 



4i  » 


4M®  5 


■ 4*1»  f 


ANTIOCVS] 
tl.dit  A(Î4»>;’~ 
CWi  huiA  jnt,'*- 
14  dVèidWr  tcpa'!^ 

•)acTy^4>.c,|d. 

^ ,l  — .ÿ*....-4.'...  .. 

Pompée  pHik  Ict orakor , ar  tedudît  » 

I ;n  Proowre  Romain*  m Confulai  de 
ï Ciufbii  toute  l'Afi*  miAcui  apiVt  ijue  '••- 
4 irt  Cfctf  jr  «oreo»  rc£«e  Jcui  ccj^ 

) :mqujintcaot|  dcquoril  tnobiphan  •" 
A CouroUt  fuiBanr,  ^ui  fut  de  SyllaRU»  *" 

I ^ 


: 


i?|î 


■ al**  17 

♦•4  O ‘M'*  • 

: 

rjllî'îi 


Mobaa  n**.#'*  Kom*i 

|4  C A S A R pur. 


— ~ — 3Rr*:rs 


—JA  AA  N »•-  LV  » 


U A A »•-  LV  1 M. ...  4 — ta  4..  « 
\Ri,^o»vLvj.i— 7 U i 
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yti  ,<  |v  it  Im 
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■~“i*  J*  *7  7 ‘méid  »<«od«' 

— I ) J»  Im^lâlrin  prioTc^^' 

....  4 ‘i4  .1  I n«ti)2onu»  tue  . 

't  l.lcfutihmnttdu-' 
li]ud,<)iu  fDtl'uni.  *<  t® 
dti  tfjoc  d’Heto-  **  '•*, 
Ju'aptes  Upnfetiji* 

Je  trruÂlcm, ledit  *4  ,*» 
H^rode»  fut  en  <$  ; *4 
y^r  )4.'ana»  & *4  14 
iprciUbatJil-  >7i'* 

If  il'Aiiium  N*ti»’ 
mort  d'Antoi*  *9  *• 
•ié,tia]Unrou  »®!** 
uer  Auouile  »i  *®' 
dana  l’tlie  de  **]*', 1 
Rhodci»  iitt  il  *f  I**  ' 
fil»  dereebet*  j*4  *1  *1 
(OulonBrRoy  tf  1*4  >> 
de  (adéc  • ou  <4|i)  I ly 
coo€nne  de  |*7|**  *4 
nou«n«:rejrés  >***7  *] 
Bot  aifcouif.  I14  i|  ;i6 
'jo  1*4  '*7 
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. ♦ 

force  IC  rendu'  ) 
-c  fremierrcul'  4 
t'oUueram  «le  . r 
t'baip.Boniuin  ' t 
AVovbrb  le  » 
■I  igouucrna  *• 
a Iaouic  an*  li 
) |t»e<At)tof.<i 
4 inct|Kiii  fut  I) 


PTOtO' 
t MEBio.dK  « 
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4 Ucteiftepu 
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17  ’T^yypr  J4  M T Cict^'.C  Awoni' 


TlU'Lioc 
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14  CLEOPA- 
I#  TaA&Dc- 

’iBi»  ibfl  Ité- 
ré I tingr- 
«—  dcni  ai 

. ch^mAft 
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i Lt.KBlat.C.Ûate(l 

lu..- 


LI4.U*. 

nart  bk  » 
tfellcc 
et  Ro. 
mami. 

Diodoff* 


. Ca  I>um  Cu|uInui,C. 
f .Al^XBI  PoiUp. 

M Agfippajt.Caaini* 
Cillut.  ' * 


Piioite. 
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Dioléoiidt 
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2XZ  \a.z  ^.:z. 

AcfiuiB.  Il  ^ ifc 
Il  iM.Amhoïnel’eflanttudt 
' t |&  CIcopaira  apccf  .‘c* 
liant  faii  iMurir  • l‘£gy- 
I (Xe  tut  rtiuiie  en  Pr®* 
[ u)nccRoouinei8c  Au£u> 
I fiedtneura  Tcul  Lmp«- 
> lew  dt  MonarouC  de  la 
: Moaarefcie  deiBOf. 

I TeireiBcnt«)uelctai 

t ii*Auguftf  «ude  r* 

: KAC  le  eomptrnt 
f ie^ii  la  mort  de 

[ Tar |Oadu  prcmWc®**- 

I falat  d'Augulir  > ou  de 
; laloBiBce  (TAâtom.o» 
f de  U pnnrc  d’Aleaajt- 
iite  aptes  U mort  d'An- 
'*  tbpinc.  Et  (jnaBdonln 
eXmpte  du  premict  Coït. 

rulat.rct’ t mcime  asntc 
on  Ici  peut  conptn  du 
Triumyiia*  iCarlcCon* 
«)  Tulat  comtncBfa  U aa 
de  Septembre  • 9t  k 
Ttiummac  le  i»  Je  No 
uembrcfuunnt. 


V- 


‘■■A 


'M 


Dcrîi  Hati. 
taraalfe , 
iiRoiien. 


. OBidCjfof. 


>■  aao  Aag«ft«t)  RMaaimi  Vf  AAGR. 
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A«|  o>^$^*rpu4,d» 

4r  I . 


Sicclc  XLIIL  '&  Ic'I.'dc  la'Gracc 


PONTIFES.  . ;ANS.0ELA  VleDEN.S.tr«i/Urt.V#Tw(<4>>i 

‘S-*  its.vyctiKlM.  • 

• J.JC'A/.  A'R  t [tESVS  o^cnBctbteenl  I4J- 

— 1 cBl(rFtc.x-~|  >4- 


lA  IV.MONAECHIF.  Or<gmi*t 
fit  (f 


«ito 


^IranEdmiHf.  Froflu 

«nnc&CiipKc . Luc  j. 

— ■•■  -3»- 

, - ji, 

.AKHS  Jcniicf  E,oacdc.|' ju  ; .•■»<Ti*o,r,uiuUiic,&leC  m , 

• ■ ^i'mO.c  4ir  F I Ch  aE’  rfcmiff  A P O iT  K li  ; M4nn..iS.  fut  «lOi  le  pre«i<i  1 
i Ichcf  viCble  it  rEehitChicflKnnCiSrlep'Çmici  Paftcui  vwiiKtfitl  A'icelle,  IcaN*t.ty.  ■ 
,Uc«i«ccCecH<rs<drpuitrAiSeBruM<lcno(WeSeuae>i.Mirt{.ie>4CiR»ort(icncc'iiaAn«]a(  : 
i UruiB  P4rticulte'ilc>*t{lirc  dcRocnetkf «ijAuucn  eutkcnc  Iti  ftinicfsetm  luA^u'a^c  î . 

- ii*u'ilyruRcT(Klfic,ving(*ciai{^i.'AurUi(Ujj«antiiet*i>ac0uu<jArinencû|>ftnne»c4ck  9 r ><  * n r M 1 ui  ‘ 
U.  delà  N«itduc  t i r^auoi/ctiKiant  eatbAv  t \ LLM.  wuiauilaaa4|)ref  lamort  to 
rLK  AtkoIîonduRltdrUicBt  iUllablit  pourEaeidaepccmlcr  «luiii  lieu  ÀinâlaeqcictU  > 
t 'Mineur  I7.  pultrcpom  à A s Tl  ü V Hc  - de  UquetlctçlrfV  ilfwrauli 

) tumUieur , & l'an  4(.  y cftabUiEvodiui»  auquel  r»cc«dj  S. Ignace  • H âiufit'I  ^tnid'AtM 
ve'uochcfutiemmmceeyaatreiÿS’iieufidine.LeiiifpIttailuguuuetneiBentdefâixitt  irniCi  <' 

* làicaudtrringr-cinqanai  rcca<n>Hrac4H  icMpaqu  ileutUadc  l'Eglilc  de  Rome» 

'*  ' * Ùc  i'anay. tlirtuleiCÎeude0iCfltiicl'£|C^>c<ie  AQMr.  AtLUitcdt  A.x  « aNDRI. 

Mail  Rome  fut  Sc  a efle  le  S)cgeprin<i|>att]craiiiAPiefie&  de  reafueecffnirt  : Ain  .• 
auttctttoU.affattoirlrniIalem»  Astiodie  A Alcxandnc.  eurent  leulement  de«  Pa- 
ciux(ba.tC*^^ra/4CftraaM  or  S.Nmi>/<W4»  CaaAaii^.d'i e.'(riu4Mi/4trrqi'i»S.Pwrf*. 

S M>fm  X rTctiuteen  iirUculwi  A'angiUranei.  de  la  Grâce.  . 

efenuU  robEun|ilc<»  Latinj[HiùcaOrcC(l*aQ45.ileUOrace.>« 

L'an  de.Gtaee  Cl.  l4i  t«n)i  le  Ci^nciU  genciaL.dejeiiualeiu,  OlLli  fe, 

I fTiianei ‘ç-ntil  * * ' 

^.|4CEE'‘-'"I*  MiaVuT . Tan  t4.la<ÆtA>nCptftrcCatlKMt«iic 

Vicie»  luIBereuiicileusKptRrecCathotiqurc  l'urlafin  «le  lia  lenti. 

S.iodc  4i(rii«dee ,,  moarutrao44.  fclaiifa  «ocEpifttc  Catholique.  ^ 


S.tuc  clênutcToa  EnaRgUe  i la  iaalîon  d»  famAPaulTanjl.conme  l«i  Attei 
auÆiUialtquelcripportcBaxomuitàraail.&^i.  , 

"“"■""■"'"“'.7“’  " 


Preiticrt  perrecuaieude t'Egl'&  raai  rVngpeieur  Scroo4||' ■ 

)4  i{  .t  Pnl  fao«rat(  UilTaiuirEeUrei4.  Cpiân»nu'iJaBoi(fatt<>«}«rantfiirie. 

a.LiNVt  i^uctna vntaaiudcax>MliTU'gteiuiiiuui>  U (U(lat(nctrand.A:1e|^ 
a|.$epcembici’anlo.  GaWiertv AuLr  tfautfcr^Ri^^r«4dr»dn/«iu«i.  . 

Icttil^mtu«tàrjie(^tMcparTKefilidcTLmpcrcurVcrpal!aii.i  'jL'aii  druatriRif  de 

,,$,HierAiU^ePii<ipledelâinAPaul|  ciérUiu  pluiScu» Hymnes.  'jyrrpatiaB,Vhui&icl‘‘ 

S. Maniai  EneTque  dcLimagct  • etenuu  deua  Epilltet  4 eena  de  BordeaBX’Ade|Be  i<n>r  du  moii  de 
Tbolore.  V,'  • . . |Se|K«mb»e,leiufale»n 

. , . i ' ' *[f«cto«iâ  f«tt  deftniu 

■f  ' ■ ■ • . , '^r*  Kepat TaiBiceieTuCj 

' ■ IfiUdiiiIit  Vefpanjn, 


'.'LAVOEfau 
4 {oncle  Fut  le  , 

Eoipcicurde  Ro'  f 
me.  Il  fur  cmpoi- # 
i«itmc  pacriodu*,S.raqaetUMaj, 
Ane  dcTlaipcra*  S.Thnmai  Ap. 
Elite  fa  femme  jS. Philippe  Ap. 
Aeriptne.  S.BanhclcmtA. 

Scecqae. 
S.SunoaApoft. 
SAtaiiiiaaAp. 

$.  Qarnahe. 
S.Enicoae. 
S.Teele. 
S.Nicandre. . 
S.MiC>Iclruc 
S.Marihe. 

S.  Latate. 
S.UaneCleoph. 
$ Unie  Salumé 
S.  Ananas. 

S.  Paulin. 
PeiromUVîeag. 
S.Trophtmc.' 

S.  Antipas. 

S. George. 
S.Ignaca. 
Ifygtaii*. 


.S'ER0N,fiUdc 
rimperartkc<fut 
le  4.  fsispcreut , 
mncmidctChie. 
Aieiis,  cruclafc' 
plttipiochcMba 
donné  a tontci 
roncidcviceSf  A 
Jelailfe  de  Dieu 
A des  hommet 
le  ma  luy  nef- 
■ne*. 


}CL  E T V t gottuenu  douicaturept  siattdeuai<nirc,.AinaTtpri(? te  id.  Acitil  9), 


».  (4  .GALBA  (iitUy. 

J SB.|OTH0.VlTtttVt 
I TVESPA81AN 
I M la  fivcat  de 
J Vei  Foldats  Fut  te 
4 >o.  EifiPetem  «la 
J Rome.  11  mourut 
t U*T«  EuxdcvcA* 


Scc«edc|KtMtutra8dcl-‘figlue  iMaTImpereaiOomitiap.  > 


Ioapiie,bta. 


4CLIMSNT  founerna  oeuf  ana  fil  aolieinqiourif&Fiiilctfedau  tu  mer  le  sj.de  Noueahre  101. 
S . Oenys  Areopagitc  Eucfqnc  de  Paris  1 ercriuit  plolîeuti  beiua  Traiaca. 


i.lm  publia  foa  fiuâgUc  Tn  y p.ea  lu  ville  d*Ephcft  qn'i  t noicdêiit  apres  fon  départ  de  TIfla  dePuthosos- 
Tmsfiaftn  pmtefUMon  «aa  TUg tUc  foua  Tbmpiftur  Trajai 


I jriTB.  DOMl- 
a pTIANaprcsU 

iBWrtdc  foopere 
{Vc1)»afian  A de 
,fon  Frère  Tite. 
fut  ledouttcfAe 
ffimpcieur:  ennc< 
my  A perfec4' 

.....ttwr  Jet  Chie- 

Aient , A adonné jTutiwn 


Ftf«etc  gr«s4 


^UoaIm 


lue  pat  les  fient. 


:àrU, 


NER  V A fut  U i^Tkîcr^'. 
« VtRAIA  N le  14  ' 
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L'aGrtcc. 


Sicdc  X L1 V.  & le  1 1.  de  la  Grâce. 


Câftor  Afrÿp«ii8p«tnttear  du  BafiUJteni.  •» 

Î‘  «LkXASuXt-gouo^oad»  ini  meuviaftiovn,  ÿ 
ttfMR)rr  le  }.  Âc  Maf  ijt» 


4|tfe 


■-  J7Î 


cufi  ^u,i  v«  ri^ft  /«M  U Grmt. 
P*»tt  Evetqjri*  D,t  Rom«. 

'iDjKyHfll  te  tj.  Iiluet  I 


'9  ; 

( A M A C ( F tCMMctnancttf  MiCtoUMudu WKtftt&fai 


4 RVAtTAT»- {•«aenu  »cuf  *iu  ctQiiaMi  fSdvKurt/rle 
s/.Oftdbrcm. 


Ra^tSwfqaedc  Ricnpon. 


S.  Q^dranu  Dilêifte  dcf  ApAftfvii  Ba«^e  d'Athencf. 
S.riweonitrm  drt  Tepe  proniettDucre*. 


[LA  XV.  MONAUailB,  APPfLLEt  DES  ROMAIMI 

* EmftrtÊmt  il  *^»Nr. 

• Cjrll  futiAoptepArrEnjpmnr  Netoa , qaoy <}«*»; 
orfvIX  fAir«R  parent , niaii  Acauft  de  fet  mcnie« 
O*  Ton  régné  rBnptre  Romain  rut  pluigi  and  ««l'ü 
D'anoît  lanuU  elle.  Celuc  «n  grand  Pttnec , ânuc 
de  ccratct  fonei  de  vettni  , <1*07  qpennemy  do 
ChrrAiens,  piree  qn'iU  fa*ioi««  pcohAioo  dVae 
nuuucUe'  Religiofl.  ‘ * T 


• tt  KTI.gopuctna  ncvT  ana  «nac  mois»  Acfuc  matipr  la  f. 
Aurilt4i. 


ÿ 1 ' . hStntOK^gomiema  vnicaaa  boaft  mola  vutgtaotmi 
8rruman]rrtc).Iaouter  i)|. 


Abdiaa  premier  Euei^uc  de  Bab^lpnc» 
Taatlasa , flaeüiiac  d'Eartua. 


— laflin  JlanTT,  efcriaUaa*l«pare«M. 

hlor.VS  l^oerna  cln^anit8cr«t  martprifè  raaijt. 


HennaafreedaPapePie  feroa  livre  du  Faftwr. 
i :r  gOHoema  Pcuran 
martyr  le  ir  luUUc  tdy. 


it  r:t  gOHoema  neuf  an*  Cs  moia  moiaa  uoia  watif  & fat 


O^UTlafia»  perferottoni';'  t<’*te  ("o  .»  1 Ea  . t-r  f M.An'tl'e, 

iifmn.fVi'ut 

Hmflpfei.atiiafalteinoliuaudel'tilrtoiri  BccleSaAiqilc. 
MeTicoB,Uiei'<qaedc Sarde.  cTcriait  aux  fimperruri. 

' \ I C t : V O gouuenu  biiiâ  aaa  buiâ  maîi  vingtKroii 
le  fbt  martyr  r 


n A .M  c 

àejn.  le  Alt  martyr  i*an  17). 

S.PalyearpcDireiple  de  S.lean,r«e  martyr  Pan  idy. 
Tbeophile,EueA|ae  J'Anti*clU|OM  Patnatchc. 

PbiltM  Luette  en  Caere  ««mre  Marewa  a ciêrtt. 
Apomaarit  Eucri^nc  d'Hycrapoli  , vn  livre  povrU  Foy. 
febltiadeia  elêrit  camte  tuUwncaninci. 

RodonAUttu^oe  » duquel  leaiiurci  font  ci  ret  parTrftcniai. 


>1  'U  rc  <^v^eou«cniaqBatrcauiv8tc  moii  dix>ncaf  i»uri, 
■ ' Tj- 


. «S® 


le  Alt  martyr  fan  lyr. 

DeaMf£ae<q«eaeConntlKibommaireff(a«ajK.  . 
Arbeflagorat  Athcnin , PbtSofiophc  Chrcditii. 

14  I LW1  • ‘i  fouuenia  qumac  ana  vingt  fie  uoia  iourt 
Oemoomr  martyr  an  prilbal'ait  dcCrace  144.— — ~- 


S.IreBcei  Evcfqvcde  Lyan,concre  les  Hcretiqwa. 


S.PaatvnMtqnifaamaiftrcdc  CUmcAt  Alcxiodtia. 


Il  S.  ApAlbnlsa  premier det  LaônaquaderiepoBria  Fey. 


■ PaiycraceftEKTqMd'Cpbcfe.  » 


If  viCroR  fouvarita  eaairoa  neuf  ana,  le  Ait  mirtyt  Pan 
ao|. 

Atben^pnea  grand  DsAenr, 

TertnUiaa  CmboUipie , puia  deiim  bcrctiqna. 


ferapiea , laefqoc  de  Ceoftaneinpata. 

* ‘ ~deC«<aidai,icd‘Aieeândtia. 


Tbeopbile,Bai 
gacbyUoai  " 


ADRIAN.  filKTAtiiU,  AdaUn  pu  adoption  tcH 
table  nfêimt  defonpicdceelTew,  AkIc  K.EiBpc- 
renr  dcAomc  : Prince  aeanrt.fi annal,  diligent  h la- 
boricttx:  mourut  de  izuladic. 


.ANTONTN,  filid’AnrtIiitlulnivf,  eenadefan- 
'eieniie  vUJe  de  Ntfmea,  qoteflau  Languedoc,  fût 

iadepttparfon  predecetfeiu , Bt  atnfi  fiiiie  id-Empe- 
renr.il  rai  Civdicicnrement  botvaa’il  en  fut  appelle 
Pûw,  Débonnaire  pu  le  Sénat,  plna  grand  PoUti* 
.qaaqncGwnirr;  conlênu  la  grandenr  de  TEm- 

Eire.  Il  auoit  adopté  Lwm  Cimmtiu , ft  Cur  Cat< 
ir , — *■«  il  mourvi  denan:  iuy. 


I MARC-AVMUE  te  LVClVI-AVRBLU.fre- 
a rer,fBrentadopiet  pat  lent  predeetAeiir  t It  amfiili 
J lûrcntlet  ly.  A it.  impcreiiii  : Mih  Lociei  lem* 
4 ply  de  tout  vicef  mourut  d’vne  apa,  lexie  apre> 


j ^u'ilcnt  régné quelque<Tnxc  ai»  auee  (bn^ftere^j 


Marc  Àurelle  fui  appelle  le  Pbilobpbe  i caufe 

{de  fei  rarti  verni  : A ayant  fagement  gouutine 
i'iBpirc  mourut  depeAc-  De  leurcempi 
f Csfmt  Ct  bifaldcr  Empereur, suiaUcnlutebaflte 


‘4' 


If  COUMODVS  £ladcMarc<AnrelIe,A»leip.£m 
jpereur,  Ptisce  telkment  abandconéauxvKeiqur 
KnalemeniidetDyynrciUniempoilôaac  AcAran* 
gUpar  iciplu  famtlicra.' 


P a ATI»  an,  AD-lvatAnri.  AP.  Niata,  A 
C.  AtaiMvt , A S.  SEVERE  * A furent  loni  cinq 
ampereura  en  mefmc  anode . mau  Septuoe  Seuert 
demenra le nuiAie i PtiaecvaillanbmownitenAn 
licterre.  Ponrlei  antre*  voyci  noa daCponr*  r4i  £u> 
rcneUaao.ai.  st.iftAJ4. 


Orifice  iri  CUfii  ^ I 

paa/owui  | 


Pline  le  ieune.x 
S.  Simeon. 


Plutarque.. 

$.  Ptt. 

S.  Tnnotben, 

S.  pbocai.  , ^ 
SSntropc. 

Ptoru»,  iufletten. 


ApttUc,  Flûtofoplif. 

■ . .-kl 


SttcwtvrdùftorUn.^ 


Faaotimit,?Iulo{bfb4 
Celfui.  ^ 

Helindom.  PhiL  ^ 
DiooyEwMUcGvl.^^ 


Appian  Aleuandtim 
Patemon , Plui.''7^ 


■'N 

I». 


faufimlu. 

CalienltMedmlA. 
ApoUoniui  Chakedm 
nitti  PhiloC  Sioicàc 
Pblegon. 

Frooto,  Otatnt. 
EpiAett. 


lutti*  Rttftieut  ,Pb2« 
Diogmei  Lacf  tiw. 


luftlnrHiRorie». 


S.Vciui.S«cfqMda 

Vienne 


S,  luft  Eiiciqucdc 
Vienne. 


S.  DonaUati  ou  Da» 
mua. 

S.Pngaa. 


Papioia 
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Siècle  X L V.  le  1 1 1.  de  la  Grâce 


fifft  4»  /«U  U Otmt. 

rAFM  Evtjqjrct  Ot  RoMt. 

IClcmeat  AUxajMlrwci.  l'«c«(tttS(ronaut.  •—•«***« 
luditAcomncnce  i\ir  le»  ?«.  fe«aii»e*dcDraici. 
ZanniRlN  gouactaa  dix*|iuiâanf  di»-b4H(k»oaf*i 
ativufmU  MMitjrcraM  tu. 

CÉt<)uif<Ac  petf<K4ii««  4«  l'Ig'iû  rwui  rE«pcr««t  Sr 

*%■ 

Zocw)M  EuriqjPân«miCi^cnaUc&ne  i«t  M5iuiRe»i 
Apçtitfnm»  a.  cowete  les  Montaaiftec. 

Onfcnegraad  UoAear,  p«u  Am  bereti^vc. 

" Aomguc  CMMR7  pur  Ongeae  fiit  CKbo)i<tM.  •••  •• 

Amnuiouu  PUiofôpbe  Cbrcfitcn , nutlbc  d*0*^CB(- 


Cûat  difipau  concrtPtoelu  MoattflUH. 




lî» 


44^0 


^«22. 


laliiii  Afncantif , grand  Hdlonca. 


LA  IT.  M«KARICHIS.  APILUt  DBS  ROMAINS. 


4t$  CL«- 

■ fm  tr 


!\L(tTr  MBueTMCtaqâMTaniM<ftd««te.a9«<ni  4 ' 
■ de  fut  mrtfT l'an /id.  •.....•i. ...  .....  — • - 


AkxaodrtPatHarciMdc  lentCünn. 
Ktraclcu  Patiiâicbc  d’Aleuandnt. 


il  VAB^IN  gouverna  fixas»  fCft  oioùd(R«ai><Mim» 

It  fiit  BMrtTi  l'as  ))|. 

{ 'Muiutius  Pelia. 

4 »<«»OeBtita«t  es  Otnmaa  « Freftre  d’Astlocbe.  ~~~ 

Rar;^*6i»cC(.MArabi«c»fddcrea  erreur  parOrig(nc.j 

- rg  PÔ.N^'Î^^N  gosucrmeisf  aAi,fucaiarrT>^**'>  I 

tiatefaie perfeesttoa  ron»  In  VbaimUa— »' 
Tripbaa  Dift^ple  d'Ortgenc  (CatkoU^uc.  ' » 

M LsdaSjPrcRrtd'AiKiudKygUinderfaeoir.  j 

If  te'ANTSfti;  at  P^BiANafmqu'AatmcutgouuCT'  g 
I.  nd  va  noie  {ohmibj  ^inae  aei»  le  fur  eurifrifc  i’an, 
t jj. — ... 


leraploia  v 

»r*- 

Alnamue . 
pbredUee. 


CARACALLAIt  OfiTA  rrtm.en£ia»deSrau».AtMfll Im 
»{.|tad.£aipereart.  Vogea  no»  diTcaurt. 


MACRINVl  A OIAOVMENVS  te»  ag.  ftil. 

HELIOCARALB . fili  de  CaracatU  le  nosAreabooMnebledc 

leut  riess  f«e  U » f.  Eiapercw. 


ALEXANDRE  SEVERE  rutaTocifl  rimplr»  par  Mrlio 
cabale foa couds  >ft  lutlcie.  rang-  Il  fiutuépu  Ict  rul4»ct  ;|t 
'Sefontanpi  rewMu  Te  fiftfiluér  aapmur.  ■kuionlcpourfui- 
uit  de  (elle  fane  ({u'en  fuyant  tl  fui  euyé. 


• S«p(jr^'rxMif4cdi'oniôaaI*B(np«fearDrcs  > 
««>S.  CipnaB.'Inefifw  4e  Cafta|e.  i 


r>tn'ovV(>‘-  iloua  Valanen  9c  04tie«...M... 
la  <.0.<Nhll.  a.  t 
>1  L V C')  V > gousenu  desxaat,  AroidecoU. 

I 14  fiVTltN.Si  troIiaa»trM<noiiTiflgt~de«xlssr». 

S.  Ponce  Diacre  de  S.  Crprias. 

■<ra  > .1 


’/lpiart  tudL 
<enr«lie. 

Dlun  Caflias, 

blftotiCB. 

PC.KI. 


CesIbrbHM»  hi' 


NiMfUacCjbtft. 


MAXIMIN  t.  R UAXIMLN  a.  r«r«st  par  foret  Iti  ji.  « j». 
Baprrtsrt. 

GOROfANVS  I.le  CORDUS'VS  a.  te«|j.fti4. 
UAXIMVS.  BaLOISVS.GOROIAN  j.  NtfastenmefaM 
(mptlti  )(.|4.  iriy.Laipcmr». 


td  O n .S  M gousenu  doaaeaat,  Icfui  tsafcyrcasiaie 
teapeedccriVuri  U ad.  Oecen^»re  aya. 

Eufebc  Eucr<|««  4c  Laedicia , boetiliAc. 

S.Gteggirc  EutCfsc  de  Nceeefaiac. 
t.Denu  Pattiacdied’Aieaandiie. 

S.  lenod  Eualx|uc  de  Veresse. 
t.Videna  EucTgua  da  PoUheri. 
t.  Pbdaaa  lucfijac  es  Egypte. 

.... Malckios  Preftre tCçxiftit (tmtre  Paul  Samo^hrau.—- 
.'icatie>*cprrt'<r'i  '..aiÔM  AuccUar ..~- 

- ij  FELIX desxasaA*stre«oùvingt.sesf  lourt,  & f« 
surTyr  Tan  ayc. 

at  > V TIC  iiLAP  gouuctBascitf  asiEftttmanyiran 

*l|-  ' 


tMann.> 


S.ArcliclMi  Guefii  en  Mefopouisie  » centre 
S.  Cyrille  patriaenc  d'Annoebe. 

$.  AmoUc  fia  «fque  de  Lamlicte. 

44g*  1 Bo  ..M  i — Dofihce  Prcftrc d'AwtiocÉa  râftpiit  my.  as». 

“ S. Tbeosaa  Patrisicbt  d’Alexandrie. 

S.  Pictiru  Preftre  d'AIcxandnc. 

•M.  S,  iàibtsPTcAra  le  martyr. 

> »4  C A 1 V a goruteroa  Joute  asc  ^ttstramrn»  cin^iour», 

- kfutaur^ranapd. 

Dsurioïc  ^ deTfig'irei'uat  lc>  Empe 

reuirDto<Ir''an  A Uieim-in 

t.  Metbudina  BnrCtMdNNymfe*  p«ii  de  Tyr,  r}ui 
eferiste  eoottcOn|^c  It  coucrc  Porpbyre. 


SI  M A RCBLL  I N feptantm 
•MlBtdkatr-AeMt  fan  1*4. 


PHILIPPE  i.PHIUPPE  a.  d tSATVRNINVS.MA  R 
CVS  ftHOSTlUANVc  CctqoatrefurrstlouiEmfCMur». 
mati  Philippe  Jeatura  leferuiuanr  : R aïoù  Utfwent  In  |l.  14- 
4*  4i.ft  ia.«Ji((eapid<«  PbJipnMaruMirerjuJiaa  Bisfé- 
rrur.R  fat  tuf  par  l«»  gant». 

' » IdBCE-TRaIAN  R Q^HERINNIVS  HETRViCVSlai 

■ a jai-Raa,  R de  Irurfnafi  Ps'rai  tmsMu  bmperrar. ■ 

! I IHOSTIUANVS  PfiRpENNA  le  4f. 

♦ VtBIVS  OALLVS  R VItIVS  VOLV5IAN. 

1 1 .ÆMtUAN  JC  VALERIAIB  R CALl£Nf<umIet4«.47.4>* 

1 1 '4y.Rfo.  Vayrtsoidifcoan.  aar4utr«4uedurcmp»  de  Vale- 
Il  'ruailycstra  t/Vma«a  bitCalar , enlutnadatcmpt  de  04* 
4 Iles  Rdc  fn  lafrbttes  R yuronguaric»  • landii  ({ae  Valcrian 
I foopcrerRottCiptif  il  déclara  fou  ril^SiMMaiu  tnpernir  .RVu- 

Id  t/irM*  I,  R es  ourerrcnteTyTantfamialidareiK  tout  radium 
y cfliroiit  drl’»«MrcEm;irrt«ra  Er  GaLua  imc  fa»  fréta  R fil» 
t Turent  tutti  Vüian.  Vw -y  Icno«ad«tircsta»Cyri*Rf,OdMUM>i 

••  P«(fbMUai»lHJUni,V<.-f«m*i,Vi^.nucit.  M«*i.i.V<A*r>e.T*- 
Il  'irt.aj.remttM  ».  /iimiia<,Rrr*flMUU(,..d«re«bi.U<Kriumu,  9******i 
t»  ilUbyu,5»>ariaimi.c!a/i«aia..V4Ru*.ttj'4.<fi.infae»iTf«i«touu^r/- 
■» 

ifl 

I PIAVE  ClAVDEfuc  par  eltûiunle/t.  Biaperfur. 

> 

I IaVRELS  qVtNT!LEfosrrcrt.Fiitlcci.-.-~<.<-> 

AVRELIAlvFut  p»releetioolr5|.  qui  bepunir  Firutui  leqoal 


t.PanIRetaitc. 
Pionne  PUto- 
luetea. 


1a  fequahdoit  Eupereur  en  Égyy  te  . & puu  fut  Cad  par  le»  artÎMe» 
i IdVafitnSeemaire. 


i TACITE  par  dcRlosituSmatRderarSKc  (e  ya. 

I lANMYS  FLORIAN  R l'ROBVS  furtni  le»  c|.  R}«.  Mail 
Probui  f-  rucfueit  i Florian  : m tecpi  .luqueUiy  en  eut  trou 
Iquii'eftiiit  qaeluiex  Eoperauii  furent  punit  : vuyea  sot  dif* 
'«~|0»urt.  Oslciapfdloiia4rsnw*ni , rrnubi  Rfeu*/<u..~M...~. 


:CARyS  dalaOtuteNarbofluoilcfue  la  cy.  ( ituar  Wmbui. 
CARlNVS&NVMERIANfrtSlilcitl.RiujCdakuridstSe 
DIOCLLTIAN  R MAXXMlAN  par  b fiuetirdc»  foUanfb- 
rcntlc*  do.  Rdi.  GtBpereur»  . A ffaauir  Diocletian  par  cfle* 
ftionRMaciiniaoparairucMcioRt  Rdelesricmpt  fuil’atiipi- 
rr  Remam  plut  grand  qa’tlti'snoiciamaiteEc.  Mai»  Di.xlct»iui 
comble  detoutcr  forte»  de  nRoimpcrfttada  A Ton  compagnon 
dclaif&r  Padminiftiaticmdcl'insitcAlcan  gendre», R csi 
Te  retirèrent  I A f^aaoir  Dioeletias  es  ta  Dalmatie  , R Maai 
miancnlaLscasiepourypalferlcrcliadeleitr»  touraenbom- 
metparticnliert.  Deleurirgnc  ily  rut  quatre  Saigneuta<(«ifc 
qualificrru  impereau,  mai»  A leur  honte.  On  Cm  aspdloi 
.4<E«dm«,Uiuundai  op  AfMsut , («ranita»  R .d^ffw. 


Porphyre  de 
Tyr. 

Orleani  fondé 
pat  AureliM. 


Iul.CapUoI.hiE. 
AU*  Lumphifi, 
y*I.CaiIicRiA. 
Abu»  Spartia- 
cuiiJuA* 

Bouigeignoni 

Oabfn  ftert  Jb 
Pape  Cal 
Utnte  Siraasnt 
^Ic  deCabiN. 
Uinte  Screse 
' 'mise  de  Oio- 
detiaa. 


+<S 
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— f 


efenuu  ces  ttt  les  OcKCiU. 

I M C E L g«a«cni4  daq  4M  Tl  «oii  Ti)i|t  dji^ 
loarii  SctsoarutiMnyr. 

S.  FâBpbibu  Fteftrc  U iMttyr. 

is  e V $ I • f <I«iu  aiu  («fc  nais  Tingt*icft  io«n  < il 

•-  ||UllT*4uf^ irauMsdtm  «toii,  U laognit  iiwt/f 
c«BB«  Tes  fredeeclTnirt. 

2t»cf<{acd'Anibi)a,  caatre NeisitsB. 
)4(lLVl!kTKr  (o<i«<nuTiiiftatv«tB  dummitm 
iwt.  Afmtrfntt*trounanfn  Tes  prcdeccffean  U ivtic  , 
pmiet^fitterenipc  dunmyrc  fou*  Tfiapire  de  Con-| 
iUbu>  1«  Cr*nd.  Il  ordeniMle*  AatcU  <k  pi*irc,  etl  enps. 
tauaadUefloiciit  de  bots  ,(aoi«ie  tsCUCsrdiJuUc. 
LaâaBCc  Firmtsn  preccptcttr  «te  Crtl^Cctsr. 

Picrte  PâtrUrtbe  d’AlcModije. t»»— 


I «r<  uMARC  tdlVLtVS  Apres  4«c  Mire  e«t  fMMiBé  it 


«*»  J 


CjdârstfM^ylo 


Cii/i  di  fiM  U Or^. 
P A PIS  tVBS^U  DS  KoMI. 


L'iA  tt.’ule  Caii<ilr  ftt\creld(Nt<ce>ApprrMO( 
dsa»  le  C44.  taaU-  Oito.  Z>^tllinAi«a  i4. 

S.  Antbeioc  dit  le  Crud,  q«l  veT«}«it  ceat  cinq  aat  |c 
prmiet  Moine  & chef  dei  Comobuts. 


lEuSStfHI 

S.  Aihansfei  Euefauc  «l'Aleuadite. 
E «(c  bc , £<icY<] ue  M Ccûiec. 


CONSTANCE  6r  CALEttVS  Utslaisii Armes* 
tartiu,  fitrtarlct  *!•  & éj  , .elrxAdrr. 

SEVERE,  MAXIMIN  |.  MAXBNCE.UCINIAN, 
MARTIN  1 AN,  & CONSTANTIN  le  Grand, 
(pn  enEafatleleal  <{01  droeurale  asillrc  Voyes 
■et  diicoars.  lireftncydc  dtre  ^u'ilt  fercm  roua 
Empercuri,  fle  <|ue  CoBlUnpnfuilcdy.  Ilfitdesx 
Cfurs  mevrercM  datUAtluy,  Sr  dcAt  quauc 
AetUBmperc«rt. 

Les  Ccurt  AircatCrV^  fea  &ls  BAtercI,  0e  Démêtm 
liUde  reefrere. 

CeaAaBtla  a.  hkCafer. 


iiliâmoUf  à |oopcrB«  «uipay  eut.  - 
vas»ct«»tfer«:kii:<o.i  ^cTeguk  'O'.t 

Ujms 

laAatbias  Eue^pc  d'AiuEioche.- 


l !■'  ,eceuf  Ce»*  | 


S.  ûcepMs  Enciqec  dcNiiibeen  Perie. 
TEcodotc,Bucrc^d‘Httaelee. 

S.leanCtoacbet,  A^  dunoBC  Sin*. 

S.  SeripiOA  Anacherete , Euefi|«e  ce  Egypte* 

S.  Macanas , Abbi  en  Egypte. 

S.  TupkyUiû,  £i»cr«{iu  ta  Cypre  » graad  Çrateer. 

S.  Epbrc«  • Oilc^U  de  leiaft  Iac9ues. 

'*~|-~~V»âpripcrcTtw(cpfsrTc  Arias. 

■ 17  LtBbRiV>  8c  l-ELiX  s fotiucnseyeet yreiensoasb- 
» ftnsqeinsese*  qvatre  mois  vn  ioar.  Cm  Pclierttttflc« 
I jduranc  i*eail  de  iibaies  , 0(  Libetiei  rappelle  apru  la 
more  de  Pela. 

S.Hilatn,  Sacl^ocdcPoifiim. 

LwciErr,  Euefipse  de  CAtncalc.rtttkhifouuiqae. 

Ofiui , Eoc^^  de  Coidooc. 


e rtgliie 


**TitRa  Euei4.dcsl«flre3st,efcrU  «onere  les  Maniebeat. 
~S.  AnipbilocbHia  fiucr«fa<il'Içeap. 

jEDCUt*!  dU-baiâaftt.  tVt'.lM’s. 
Kr|(|Ipfes.  a cfaiidelaruiiiedclenilalcm. 
burtopc,  Mutne  & PicRro. 

S.Phiultnns,  E«elifucJeErcc«.~.~'>M..~.... 
l>ioanrt , Eoeld.  d*  Tarfc,  «atârc  de  S.  ChnfoilsiDC. 
OcUre,£urA|ue<lcCAla(c«  ealapaicfltae. 
R«0ti,Moine  d'Anilee. 

S.  Hyrtot'mc  Picltrc, 
g.  BttTcbe  Moine  fcudipM  de  Vedelks* 

Tiei  :k...  ^ yerierwttuB  Jei'lg>>ic  fous  tes  Era 

peteurs  VzUai , Valeatinun  A Grattas  par  ValcM. 

ly  S.  Ppiphine  Euefi^  en  Cypre  toorrc  les  Keretûiws. 

*.«  S.AmbcOilê,  EucsquedeSdlan.  — 

If  I..  Ea»tIe,4f(leGrand(  EueT(|iK  deCcrMce 

I#!  ~*siL‘aB  {il, lut  >rnu  <t<  CuoltanuBoptc 

Can.  SanA.O.,i...l).  II. 

S.Pputvf,  Euegfitede  Uilet. 


14  ItlKlclVs  gomsetMdBuonieaAs. 

S.  Pteomias , Abbé  en  Egypte. 

S.  Cyrille  HyemTolimsiaiii. 

Euagnwtt.Ec  Moine  de  Poac. 

A<)uitiua  SeMSCiii  Slpagnel. 

S-Omoire,Cuef^«c  wNasiente. 

.0  palladius  Mo»r  ibcc  EBagrlut. 

S.Gandemiitf.  £<ieil)ttedeBrrc«* 

S.  Chroaaiiut,  Euniiue  d'Aauüee. 

~ Eu*t'^''*  l.EueAMca  Asrioclic  . m.» 

S.  Grégoire,  EÛemedtNiflee  frète  de  S.  Batik. 

.«  l^eopatle  . EarA{uod’A^aiidnc. 

SbpEriUMtti , ^ toarsa  en  Grec  les  Opufeaks  d« 
lâiaAt^croîiM,  / 

■Han  A .N  AST  AS  A goonenu  ^itaaeani  vamn»  treu 

UMVt. 


1*  Tl 


ConSney  kit  Cefar. 


CoafrSM  Tait  Cn&r. 

CONSTANTIN  i.  OAIMATTVS , CONSTANS. 
CONSTANCE  ,Maomancs,  à tons  uiq«els 
fariwldtM  Coaftaaees.  8c  friiearr>gle  74.  Cmpc. 
re«i.  Oelevr  temps turcuCciartDn««im  k On.’, 
kl.  Voyet  Botdaléo«rs. 

Les  BmparcBtt  punis  oa  demi . furent  Enreuwim  en 
iUrrte,N^M<«M  àRoac,  l■'MmnnùcnIUyrlc,M. 
4MS.  an  Canies  , fr  le  liird»  Oaramiv  frets  de 
MagsuiccciiZcalle. 


. » IVLlAN  dMl'apoftati  fmtlc?}.  Bn^ertst. 

I 10  VINT  AN  ktkyd.par  t'eâeéUsttdesroldau. 

I VaIIntINiAN  A VAL^S  frères, fürem les n. 
a A78.  ps' lafaueut  dcafoldatt,  cmire  tefrpielsuy 
I eut  deux  cenae.lrspcrcars. 

4 Ordt.«filldcrfimp«reiirf«itag<KMdl*E«lpfrc. 

JLcsAAti.impereBnfurcst  Prue^uw  ,Bweatleea 
coBpe . .. 


^ai,fui  UC  C4  Afrique. 


I U yALB^mN|ANs.BcCRATiANfrctr■,A.- 

a ,t|  fansdeValefttioiaafurciuluyf.  A te.  Es^rcuri 


I 14  duviuaatdcleurpctc. 

? '» 


S I THBOOOIB  Eiê 
d 1 a Ctatian , A cinfl . 


ifragooi  Est  alToeié  è Pftmjdre  par 
iflfue  le  II.  Enpercur.  «......«.m. 


5 H ARtMa  ayau  faittuérrEmpcrnirCmitn  . fe 
\é  declaiaEmpcrturdcrOeeidenc,  AapreiluyVs^er 

ÎAfnyrw,  mauiJifitrcMiOMpanÙMi  l'Boipcreisc 
Tbcodoie. 


■(  .ffONORlYSfilsdeUseodoTei  f«tkt(.Bmpcrc«s 
td  .duTlnaaidcletir  Mie.  ' 

s 'ARCADlVt^  auC  de  Tbcwlofr  fri  le  |d. 
s AcbaftMfcntlctcrQiiqaiafptrcreatél’EMsre. 
^•finnr  » Italie,  Camat  au  Cberfonett , A StÜèn 
twMir  'l»t  aQ>iéAAi  t Itnipm,  frrtnc  pi 


Ortjsai  dty 
Twfimtt  4fa<pm. 

TrebelIiasP«tUo,blft. 
FL  Vt^ifcHS.hiftneicA. 
Catbertsc. 


t-iJiA«Ai.  A les  0< 
tf  mptadcf  abrogées. 


ConQinttncple,  an 
•oaseUcRnsM. 


CvBilibimopIc  fait 
Sirge  de  rim^KC  as 

EcadcRomc. 


ViAorinst  srucepcesi 
de  CiibA  Htctofmc. 


g.  AsgiiSm  nafank. 

t.  Mtlarlofi  Al^. 

AnreUas  ViAa  ,bi^ 


Onnat  Cramaerten. 

Tbeaulliiu  Pbitefo* 
pbe. 

Eiasc  Vercccdfla 
Milite. 

VriEgon. 

Le  EtcitUire  nmed. 
Ammian*Marceun«iu 
p^fr^t  ta  Latin,  bw 


BaMpiiu,bift.  Payes. 
EMarciiy,Bse^da 

ÇlandijM||  Ppft*.  •*- 

Atfooe,  Poitu 

I.Vifak  , A tes  ysse 
mille  Vkiges. 

S.  Augaftin  bapetfe. 
Simmaebu. 


S.  AsgofUs  frit  Iqpf. 
qsede  Bmuic. 


J. 


r 
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Sicclc  X L V 1 1.  & le  V.  de  la  Grâce. 


4Q» 

A»* 
4 '» 


4éi« 

tz 


il! 


♦•J® 


4*' 

4*k 

4»l 

4»4 


fZZ 


♦»* 

44* 

«t* 

44» 

•4« 


•«S® 


1^4 

4«« 

44* 

44* 

-•» 

4*4 

4<f 

4*4 

4**» 

4*» 

4*4 

4t« 

47* 


♦74 

47Î 

47* 


4?* 

4I0 

4*' 

4*> 

♦i' 

♦»5 

«14 

4*7 

lll 

4(4 

440 


♦4* 

44» 


iZ£iJ 


OWi  «lÿUrr  ^ rSj/^  /mu  U Gmt», 

PA4K«  B V II  St  Bl  S.OMK.  I 

I L|  I'InOi.bNI  P n4*crgoaucn>4qcùiU{lO 

* jtcist. 

— • IJAciitiiit  ClAnli,l<icrq«iE/p»pie. 
leaa  Cafiia  <v*r  fut  VUgKTu 
AoAemtu»  Irucfquc  Elpagnol. 

1.  leu  ChfyfvnMic  .KUcTq.de  Cmr 

. ftjJHiflople  nieuf«. 

AufM)ui,EucTqu<  de  Bwdeui. 

• Syicltui . Sudqiiic  de  Prolemaide. 

Pului  Otofiut , hiftoricn. 

"S  faulm . Gacu|aed<  Noie- •'**~**~ 
S.SulpKi*’4euemi,fcueIq.4cBou(ge«.  11 
Simpimiii»E«cTq«cdc  Milu. 

Lueufl,  PrcArc  de  Icnirale». 

Keiàc^n  .qui  «riuit  à S.  Auc^Ets 


La  pr.  MpqAicHii  Bim  Bit  AuTitm.  1 
tmfért  J*  I 


(lots  DE  fKANCB. 


HÜBfc/  EmTabc  de  C«rdeic< 
kOM>  »i:l  I.  paa  ,a,  nmnideBi 
■toit  treti  i»nn.  t T uJaliuK  — 
Enodiu»,  ludoue  Africtia. 
SiliHimit.Prcmt  de  MiHciUr. 
Yt#^«  Ducefc  Moine. 

44  CKfls  ( iM  |«iMKfn4  baidiiii. 
•~>S.C7riUc  Ai«udm,(oKre  NeftoB* 
Scdului  CteMTvti.Prcftrr  & Poeti. 
Thfudotet.Burrqut  «k  Cytt  «n  $p<( 
Théodore  .Eiiefq.d'AiwyiteBOiUtK 
Mircl'Hrtmite. 


^ Lu  4{T.  Tut  r<n-i  le  Co«ale  |cticT* 

I 4j  SITTE  i.  hoiA  d*,he*e.4ppiou. 

I Axu  aaiiu  untc  oecBiiü.i*.  dü 

I lourt.  Cu.S40tt.04te 

SiH  il4irc.BBcCqiie  d’AHcf . 

S.PioTpcr  . &oc£q.  de  Brggte. 
Socncei  ht Aerka , va  peu  N4<utte« 
SoieaeaehiAotien , wfi  Neuiucn. 
B.  PetnirÀc. 

^«Lcosi  kCrud.  goaoenu 
ICI  dcvnin  meiBittewr^euaieuti. 
luniliut . BucTqocrn  AfiMide. 
Primiâ*,£attq.caAfriqec.  Lien 
I .EoelimMerae  de  LeruMipuu  Bnrt'. 
Vmceot  de  Leriiii.edRc  Ici  Pclcgidi 
$•  Minme.  BucTquc  dcTbvria. 

S.  Itidere  Pclniiotl,  M«)rne. 

S.PicTTt  ChiiTeietme,6acf4cB»itc»« 
'Cconidi*  Pitrieic.de CefllHcisO|dc. 
— Stdfm^jL^Huii»  JoefadcCUfdt 

L i-iefi . un  tenu  I'  C'mciie  ftorii'.  di 
C)uk<douic.C«o.  SuAeOttw.U.  le. 

ViAor , Coefinc  dYtieoi. 
S.HooefCi  feweTqoeMMeifeiUe. 


constance  ].  fbt  lAocîc  il^Bmirtfat 
Honeriai  qutlo/BteTpoufpriêfteuruPrin> 
a cciTcPUctderlceinlidTuc  lel7> 

I THEOtK>S6e.  filedcl'EmpcreorArcadûu 
a lyant  cnefutCcfer  date  viajMdeTcM  ]>e*- 
t rc  ktftrCa  Aon  le  II.  Eo^Kccur.  Vovcl 
4 neidUcodripouTleiiicwt'qui  Te  queUdeieoi 
f £apercury  en  Occi^nt. 


I I [dofctiIBegeelleio». 

4 Aknr.Bny  dn ViG^ti.LiCHten4ticde  Thro- 
AiiWMCoaumi«ui«Bu»cTit(£mpdut4pi 
tt  iMuwuiaiue  Binp  MuOulet  fdoâcgi 
i S«d4|i('<M<M»frctedeloatnof ,(iloé  £«|«fiur 

'4  Crptvei  tue  CA  AuglcUne. 

•{  pusi  en  Ao|Ucrrre. 

I*  Cayl/M  » tac  dent  Vienne. 

I?  A)<umo«  , btnni  en  Elfagtc. 

II  ireelefutepioU  mon  d'Hosotia). 

14  VALBNftNiANi.kUde  TEoifacnrCoB*  T 
*4  fiance  |.  6c  de  PUeidU.  r«t  effet  le  monde;  I 
Il  Honoriai  declareCiopercat  dOctidcM  pari* 
ta  (oacoafiat'tMiprreBr  rbeodoTea.  Il  che^  i* 
*1  leen.puu  icfne  irrate  ut.Afat  tuépetlii 
L4  deuB  fahfn»  d’dUiui.  U iat  k po.  Emp* 


O.igôr  in  Ch*ft$  C 
frf/rnmiiiiêtfim. 


Prodai , Philofophc. 


LoLiae  % hUWrka 
payes  de  riuftoün 
Bomeine. 
Soieoienc , hiit 


Pr«l^,  biftcriea. 


P H A R A MONQ 
Tut  fait  Reydci  Ftea. 
fOu  per  cncfiioa  l’ap 
œ Oreec  410.  auibear 
de  U Seliqnc , la* 
qaeUe  wrckft  U«  fr- 
fBcUei  de  U C«ar«nae 
de*  EiâBfoii. 


GaUcc  fi:  CeteloigBC. 


..  teioAc  CeaeikfM. 


CLO  DtON  ToB 
àli  fiic  le  Tccoad  Roy' 

Jet  Ftu(uu.  BoaloagaeVaioerfiiL 


♦.)> 

liili 

"t 

»jU' 

♦* 


4P  ^ILAIrE  gouaeruTcpt  lai. 


ViAoetn  d'Aqaituac  fit  k CatEdner.  7 e 

\*  * 

]*•* 


.t  SiMPUU 
dtxioBn. 


qaiaie  «ni  «aq  «ois  is  t 
i 

4 

V 

'71  » 


Duiel  StUtte , Aaeefaorme. 


BfikBn«4  Pmnucbcd'AaùoHtef  It 
aitryr. 


4P  F B L 1 X Mof  IM  moiae  dovee 


Çdiriut,  loefqfdtfAtla. 

• Ceaaediutt  Preftre  debCaHeilli. 

«ÇUudi^rere  dcS.AemcrtJdeViene 
(•  '*<bL  Ait  quatre  ans  haki  mois  dut' 
llHia  lOHIV. 

S.EoB«ae>Saciq««  de  Certate. 

R Palqnicri  Diacre  de  rfecliie  Re 

I ASA.rA>i!  dcOBUS. 

€ti6iiutt  MoTBede  Leriu. 

I»  J,- 1 M M A it  V 4 ‘■qainteiaiiMrifi 
aunmoiaqnefeioarf.  y tau'canu». 

Ol|rtapt»dormi  TarfBçeftfiklr» 


MARTIANVS  fat  Upi.EmMicur  enOricni'  ÿ 
parle  Tappon  delà  Pnouac  pukbetii  fiUe  4 
d'ArcamM.  I5 


U 

“ * a MEBOVEl  Toa  filt 
**:  • MktroificÛBe. 


Ui  Tepi  Dermaal. 


M Ail  M t •irais  fir  ITT  • la  ps.  k f].  ! f ^ 
L fi  O N en  Onetit  ikUAioitAHvieii.p  ■ 
Occidcat . Tarent  la  44.  k f$  Voyti  not  10 


diTcoart.  - 

Ardedanio  fils  de  ATpu  Rit  kit  C«kr^*~>- 

taviaiAHVifatkpd,  Voyei  na  diT- 
coars. 


ARTHEMIVS  ou  ANTHENlVSUfy. 


4 CHILOGRICH 
S Ûs  de  Meroade  fdi  le 
quuikTme. 


OUBMVS  , g ttctaiv^i»  Na  pos  & 
O a 1 1 T • » Ici  fl  f»-  loo.k  toi. 

L Rp  N L.  fittU  tea.  peut  ali  de  Leon  1. 
lES'ON,  BAiiLiicvifMAaeei, 
.Tarcatlcf  io».i04-k  ■•f.«aiiZenonltuTial 
A vovtvvLy*»  fiUd'Oreftni  Tatkto*. 
' En  percer  qui  rc|(na  ca  Italie,  car  ilfiit  baany 

Kr  OdeairRuyde»  HmiUeai , & ledit  0> 
KCTchalfcp**  Rot  dnOftro- 

geti , qui  occnperépc  rjttUc  9aleii:i  IbacT- 
rcun  ml^aau  temp*  4C  raotpercar  lafli- 


V.U 

A 

•îi 


U Imtin 

Caqtdil. 


CmimM . 


Is.  ReiAf  , iocfqac  de 


Italie  La  poinftada 
RHkicwu 

IcaniaB*  nhUolaphe. 


*$ 

:?! 

i y CLOVIS  fila  de 
L Chddcrtch  Iat  k e[n- 
} quaefne,  k k premier 
4 R<  ■ - 


Sainfie  OotüdcRof. 
ne  de  Frmuc. 


ANAtTASE,  de  fimpic  HuilBer  qu’il cfieit 
delà  Chambre  IiBpctuile  de  terapt  de  Zenon, 
lattelloacntajrTnedcl'liBperamreAriadne  lo 
qa'eUele  fifi  clltte  Baraereur , coatre  Icearl  11 
Teficuerent iioiigranai  Scigacars.maiiuCB  is 
demeurale*aifirc,krnAa)7.*ni  liy 

LaTTraasTareat  AMMeruf  cnCilicie,»«Bl.  14 
Léudtmii  en  AntiocfiCt  pupp  l ft  Vrtafa—u  ly 
Tcptk  Septentrion.  .id 

î«ï 


oyChreftiea:  kainfi 
> AralEetitTClevUsaiihc 
f derigliTc. 
f 


L’Basniile  S.Uacliic« 

cTcritc  caHeW  carre  «- 


Cafiîudoce. 

Le  r«iad|c  RiMottfi 
apportée  de  O'cIpoBt 
le  Oqur^uMmcit  de 
aol  lois. 
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ROIS  DB  PRANC8- 

OtUjm  ètt  CP 

"ferfimu  •ü»(h*t. 

d CHaDEBPBT  , fiU 
aifacdti  aayCloaii  ,Ak 
led  Rop  de  frmee^  k 
R’ivaBt  lilBc  aucaru 
•aflet  ,laiffb  la  Coaren. 
ned  f»a  frtie  Cletaire. 

Bo(«e  • biBeiiaa, 

t 

acydate  U pteberefle. 

Stiiiâe  Brtridc  Vice- 
te,  tCeolTBae, 
Prtfdaa,  GftaMttrtM. 
Tnboauui, 

L’ordre  de  S.  lenolft. 

$.Bcaoift.Meyn«. 

Sinplidoi  1 PKilofo- 
phe. 

Pamt/cia»>  Fbaofia> 
pbe. 

. »'( 
t 

r CLOTAtR  B fktc 
de  Chiidebrrt  fat  le  7. 
Rejr  de  Frante. 

1 CHFBEBCRT.filidc 
Qotaircfut  tel. 

ar; 

SaiftAe  R adegoade  J 
RoyK  de  France. 

; 

wLii. 

■ CHILPEIllCH.fiUda 
Aep  Clotaire , k frer*  de 
Cber^rt  , A famé  de 
maflci,ftiiRo)rdc  Fraa« 
te  ic|. en  ordre. 

Gilda*»UflerkaAp- 

gloia. 

14  CLOtAIRB  a,  foa 

filffuctcio. 

» 

L’impie  Uahomet  nif- 
«put. 

Sicclc  XLVIII.  ôclcVI.dclaGracc. 


.. 


a,.» 


«*•  ' 


-- 


•7»H  1 


CM  iê  difm  U Of»i. 
VAPtt  Dt  RoMt.  I 

■m  I, 

•nModiui  Dimtc  d<  Rone , h Eftu>  1 1 
w««.  IJ 

k.P«1fe(KeEu«I<}*«taA(rînr.  14 

EaftpmtAbbctfamilicrJcS.Fttlfeacc-  i) 

U 

Cy)>Ti«ii  Dircipteak  S.  Cc&riiu  titcf-  14 
^tud'Arlei^acCfcriBài».  -il 

*» 

AftKol>Bs,Duued«  ROac.  |ai 

la» 

fl  HORMISDA  gaitterna  anf  tst  4ix 
■oMdioi  E«cr4(ac  de  Pasic. 

• Dlacrt  9t  CardiuL 


(La  iv.MoiiâBCNia  «aaita» 


I 8 A N uu  irù»  n«a  8t  qnR* 
ta^«ioari. 

^•«rtaBoece , Conril  lomaia. 

^ ' qutreMiilcuRtwMsdix* 

Denti  Mo-ne»  fumomaé  lePem. 
PmtndDuicre,D«rcip’cile  I.Fit]ciec- 
jdPOS  • » dcovaïu.  ' '' 

•*  8ucAiBedc«GMklB.«*>*^>**:  ) '■ 

J ItAN  » cron  aat.  ' « I 

MirecüinuiCoTMi^Hift.  rgt,M>A  y) 
U^ratU]DiacreiUr£{Iired«Cana-  I > 

{I A li  A P 4.  « vn  aa  — « | 

14  SftVfcRIV  VB  an  «aaaacrt.  ib  I 

4«VICIUVS  dtji-r<pc  an»  fia  nwis  6t  11  I 
«HijrtiasrB.«B(Vueaai.  la  | 

Atat^Bf'cfnrln  AAodet  Ap^ftm.  i|  I 

‘***  A{atiuafquicSiBfC6n>«kift.âl‘aa{{4  14  ’ 

Pr«c«piui  fiait  (o9  bûoitt  à U4>t* 

*BaéC{)4. 


IVITTVnrdear  d»  peurccaaa  dh  fa 
.ViMcaeaintfif'and  par  te»  afHKi 
m'kpiei  <a  morrdc  Mmpcmr  AnaUa/c 
•i  («  fir  raluër  Eaprreur  par  lef  roMat* 
Vofft  datit  (IM  X'eoBn  ecvx  ^at  occ«- 
pweatftuUc.lltw^  i»?.  dêtCmpe- 
leuri. 

filt  ar  (Wteefeur  de  Tfitadofk . 
f»>  Rujr  rnltahr, 

IVSTlNIANfilidSM  fmidcrEtaire- 
rrut  luftiB  f»  a/Toa^  à lUmpirr  da  «i 
tttat  M raa  okIc  , il  aa**^  PriM*  ■ 
bôoPtflitiAu*  pt'  Tea  Li«a<nan(  ici 

liiaife  BrNwiVailrBMit  qvafi 

ptrefau  (bn  Sccpuc  t*!' 


I ’tattf.hitiritt  le  CBBiile  rentrai  a.d» 
>nn>m>B«ple.Caa.  laaA  ORo0.i«. 
'ILAGtvs  4r  an  4li  «îadi  Thi|r 


Calltodote  autbeat  de  lliift.Tripar- 


bIBANj  dixaojditiaurr 


Venant  ia(  Fortanacqt  Ew«rq«a  de  Po] 
••-A>en. 


TWa/an*ftice<lTcurd'Aular>«  fitttad. 


’ üfith  fiiecefcarde  Theadanu , fat 
aaopCà  rEnpctcu/. 


ReflN  I & fat  tBC  pai  IcaLooibarda. 


•••S.  Crt(oire  Bu«r<|ue  de  Taun.<~ 


IVSTZN  a.  fibdelafillcdetaftlaiank 
'*  id'rn  fiandScifBCBrdlIijnietfwtieiay. 

I I {de*  Imrereara.  U laoaiut  d'rae  do»>  ' 
j“«  4 jleutdepted».*-—^— 

11^  'uHmm  lay  detLoaibardt,  dqnna  foa| 
[7  'aomàraepanicdct'tialte.la^r''*' — 
{>  k f(i  ruwedeara  accnpereat  | 

4 4eaa  eeai  an». 


I df  r’VOlS''  irrif ajudeaxMOia&qaia»  a 


da  PELAGE»,  doote  aa»  dcaa  «qIi '4 

ùmt. 


TU  ERE  a.  filt  par  adaptien  de  luftia  s. 
ht  le  110.  Bmpere«r , hevreax  contre  lei 
inf«fta«d  eoatrt  le»  LAbardat 


S J.caBdre  EBcf<|<K  de  SerUIe.  •• 
Eaa^ü* , Hiftof  lea. 

Pkne  le  Dtacee  i qat  eTcriauU  vie  de 
— AiaRCregeuc.* 


Partial  It  . , 

^ de  foa  tcaipe  U iaaf«e  Latiae  a 

i(a  d Te  perdre  dam  aemc.  < 

:La  Lembardle  distTce  ce  treate  Do> 
cbc». 


a oeaireqa'il  eft«ii,ftitfiheBreBa  àde>  > 
')  iaealrrra(id,qa'afaBtrfp«aréCoBftaa*  > 
fuie  dci'ciBpertarTjrberf  « U par.  > 


taipercar. 
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t: 


— ■ *•»  I 


ri. U 


Sicclc  X L 1 X.  5c  le  VII.  de  la  Grâce. 


CMi  J»  i'f»»  U Gw»t. 

P4V«*  »«  R.«, 


|tü  rT.MeitABcmt  »M  RoMAtltt. 

Ui^m  4*  Imptr.  | 


XOtS  DB  FRANCE. 


ft  envi  Notaitc  4<  r«<nA  Cfi|cifC.  b 
iMiAwtHouH  kcnoiA  1 4 

rt.  ' « H I w I ^ ^ j ^ 

k7/.  rc  tACl  imnêB.  '* 

,l  QoNlfACi  4 (tft  Bat  (is  m«ii  ♦ 
lotfn,  • I w 

..^XdlUthiM  Pra-lwi*  ?oalUati<w>ft..~4 1 

-'Itoruui  CmmimXc  NafUi  «a  Cifft.< 

Jrta  Mof.Eu  n*t  1 auBid«. 

Aflt.Oibui  AM4. 


A 

êf.  u"o 


J 

LWMClsy 


J Ü A T V V((04tnl  BB»iMcis« 

loutt. 

(Miat  Alabé  i£(«X«u. 
r».  ^O'.liAv-i  5lkft«a«Aàa 
va  Mai. 

-S.  IfiAantav^viAc  SnJt.  » 


ierftw  Arthtarfqat  va  Opr*. 
S.lrB>iViu  luef^LM  it  S«rU{offc. 
i.^oyhfaala»  Péuitf  4«l(t.aUlB>n. 

71.  :.tvtiUN^«0. 

9|.  I B A w 4 . 4P. 

X.U  AÛ  ' O R I (tft  io$  ci»5  a»«<« 


P H O C A 5 >)nr;t  (rÛ  fM(  l'iraprmiv  i*l 
MAuficchii£ll4atmpmiupBM'vtl''li'tt  17| 
kcakÿ.âonXc  4<  loaXn'fN.H  tni  il 

iuPiiAm  HjcaÜMUi  Ir  R«m!io>  b'h  •» 
U(c«*no<n,kfiMlciu.  do  ?<«(«>•< 

IVj 


M ERaCUVS.  Alt  d<HÜt . PftrmfiC  *4, 
idrvAaA.Har*«]oiuifatCafc><lciij  £a»> 
rro*  p«tfl'Ktr>wa(  farlitfttUjri.paujsd 
r l«  frâpie , ft  fiiukiMif  P I r le  Sénat , ||  >7 
t:  (M'tMiiid  pv  Serji  <t  Parriaxcftv  4« 
CofllUaoaof  b , Ic  K0«ruc  l'aa  |L  4«  (ba 
Cmpuc. 


Ji  UlRCLlVIa  dStCaftftaanajNHI 
>,  i R Al  : 1 1 0 M.  H £R  AC  tt  V S 1,.1-t  C 6<Uaf , 
B |Âii  fait  Ut  K Entprr  ut  riant  nade  H<t«* 
i |clia»B.^i<Ào>(«pisii) 'ttnaaoUe  HrtJ 


»4i  _ I rt.  M A R T I '•  am  uail  faoâi  doiu. 

Tha'aÆai,  Moia*  *a  AAi9Ac.<«uk.<. 

S Xa|ta«  4c  T«lv4r. 

* V -'i  3 N >Exbmii. 

V : r A ! • A *t  Agacent  ani  <taq 
mo«t  oioiitt 

S.  MaaimlB  AbM  4C  Mwcjrt  |taai  Erw 
AttMoMthtlhtL 


S.  Ilop  Eutiqat  4c  NefMi  m'*«igc. 

RUlrpbonfe  naum  dtlUpIt  4cS.tlî<iet« 
>»S.  A«4»nifati<tdt  AcRtibB. 

tR.DtOuAfVS  B.bftifttdcuai 
4ir-fi^  Man. 


ft.  DOMVV^«iiA»*b4c«sioun. 

•a.  A r>  4 T H V Sa^'**aiu. 

$.Mcafiictat  taKfqocdc  MtUa. 

L'w  tut  ' irnultCoî  . 

|t^t:  * iïCo  .titt»!  rl-  l'ta-lciilL 
•t.  l > OS  a AèmeUha'AlMri, 

'lia.  SL  nOIST  t.«a  Mi4dMB»U.  bç 

1 l|.  I E • S (va  M vBiv  totsn.  17 

. I4  r r^SO  -■  7BBC  ia*M}.  louai. t Pnr'  it 
S,.  . ? Rbl  V tuclscMulHiiAcaoti^ 
ttne  iosn.  f 

S.Th«o4erc  laaC).  4«  Cltoibi*  «««■(» 

SiuLca  Aubtacf^ac  AcTdcdcaMone. 


CtoKt>4ui  AkM  3t  klaiRic  4u  vtaerabic 


••Aiiwuniu.  ...—  .«a— 

Alltbat  tacA^  4«  Sdl'^ 


>kMrg. 


,11  <Aox«piaq 

McliiJciB’t  4«t'Bafii« 


CONSTAHTIH  4-  Ait  Ponau.  eVA 
Jiit.U  BarW.filidc  Hitacüui  ■“ — 
fbtUiip.latfcact». 


Il 


HIR  ACLHf  s 4.  4it  Idhatia  tM  teRm 
(ttti<i{'AI>4alârbu,finkiit  Inpcnai 

haâl  it  PImptttfCf  »l  riarctBcat  b Pc 
t 'CC  Ltonet^pm  q«11  la  7 m ûli  a ou  p'  1 
tau  ftf(l>BM>pi/Trckclb*Ri>74r  lui. 
ptia,U  Kgncltbtc  au  captif  ant, 


-ION  1 4itLt(«ar«,6i(Itii*«Mban 
japi  fax  b cgaaiAitiocni  <b  Tpbei 
M«(t(ta»-.— 

THlAt  t.  lat4<diWlmMiaurcaBc> 
UAccpctl'ioic  oauak  4c  U(>(c,7at  k 


Onpat  Aat  fMa  V 
yn/lmm  aQv/frti. 


l'V&|c  ica  CIocImi. 


Miiitsc  lut'oua  4a 
t^atra^Sc , b-Roriaa 
'4ci  Cathi. 

SttuAdui  hiftarienAu 
lambatia. 


■ Mtha-'  •'tnt. 

IcEttffcBCatiîicA 

ReuCik 

■ , 

S Aaclbb. 

1 DACOBIRT.Ih 
duPefClouirt  B.  Mb 
tt.R074«fraect. 

Il  CtOVtS  B.  fen  (il 
fiBbi*.Ro7. 

Saiaftt  Bjadear  Rar* 
m4c  Fraaca. 

S.OM- 

4 

1 CLOTAIRE  f.  Cil 
Bilbl  dtCIoaitilatkij. 
Rof 

i4<'HllD|RieHa. 
eu  4r  Cloou  a.  faectAa  J 
f»a  fttfc  Clottaxt  1 le  (lit 
1 I114.  Rof  4cP<aacc. 

■ 

r 

. 

iW.*naa»»n— «•luwaaaa— 

• 

B 

1 

*»t  THIIRRT.Iîi 
laÆ  4<  Ciaott  a foc- 
1 (*4«  i fa«  frtre  b Rop 
.hiJitmlt  « B(  (ut  U lÿ. 

1 

1 

• 

0 

•aixaxif. 

McUialplMiiBftarab. 

t 
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uyBdl^cekiEUteiiade  t 
nio^re  , oBàoi  U droiD  ■ 
de  uceemoo  . A introdiii«|  ■ 
Cm(  cciuy  de  I'cIcAim.  U 
f«t  le  4.  Empetevf  de  U 
■laifM  de  Sise. 


. 


Polofae. 

t*OTdredcCemab 
doliraAitM  psrR 
Bomeld. 

Ordre  d«  Vai— ■ 
br*. 


ft  l4TII  J. 
fd  C APET  ,ne  dr 
HMuet  teCrand.  fil< 
deRobeit  d*An}d««qu 
, foiRoyiroisiouH,  A 

l{fitlef«.  Rey  de  rtan 
f ER» 

7 


ROBERT  s.  for 


Pcftc  des  Morff 
ct^raAc. 
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i 1 

^ I 


i*»: 

ion) 

•uO« 

«O») 


Slcdc  L 1 1 1.  &:  le  X I.  de  la  Grâce. 


A rtf/êlk  fm$  U 0r«rr. 


ioo« 


SuiAtf 

Osberf  4c  f^MMoHne»  Mojoc. 

14*  .us  »,  r»» 
cioq  no»  vtAgr-mt  ioiui:  ft  l'ciKrc 
CM^tnifept  Aoiivois  toun. 

Beroo , Abb4. 


{itfo 


Mt* 
• 0)1 


IO)C 

••17 


•4*  • 
• 047 
»ec*  ‘ 
••47 


W)» 

••41 

<•44 

IOJ4 

IO|* 

«H7 

IOf> 

«•47 


*47  4 • Il  O r V t 4.  4cux  Ml  ncoi  14 
moii  «ime  (oat*. 

•{••INOUT*.  r Oïtjott*. 


•J»  lt*N  tf. 
■Cüf  tours. 


• BwdMr4»Arcbr«eri{.4cVvoab«,  4$ 

4* 

Ctt»  ou  GbkIo  d’Amse. 


Icsid  ans  ftpc  BOii  44 
S« 


Pttlbm^cfeBeik  Cbanrci. 

' S.Brono  Euc^ucAc  Vrùabou^, 
. 7icm  DMKaa  | Cu4iaaL  ' 


LAIV.UONARCHIB  APnLUB  Dt$  ROMAINS. 


tiaptiro 


*S>  B KN  OIST  7. 

• tcM  SO. 


t SitocUrc  ) 


fib 


••*> 

to7» 

'•'.i 

loAf 

1070 
1041 

1071 
1*74 
*•7» 
*•77 
l®77 
• •7» 

»*r# 

1010 
«vit 
io*r 

Mfi 

«•*4 

lolt 

tl* 

»o4n 

1011 

•0*4 


|0«» 

«•71 

1074 

‘•7S 

.644 

M77 

fft 


• «•  cuber  Ro<lol»h7.  — — ~- 

Airlman.  feticTqat  4r  SfcCcc. 
Hetmannui  Cootradus^bittorlcR. 

I S>Od>lo,  AbbcdcCliiay. 

OcoMicoius.  . C Mlir.  ] 

•*5I  C|LftooiM£4.  »Ban7m«i»ii.4 

•S4  CLRMRN  f J.  "*"*  5 

loan. 

■ yi  UAMAS6  s.  ireota^q  lOM». 

. ^4  l^t^N  y diM|  aiu.detiK  noti 

Hanbert. 

Albcric,  Diacre. 

Alpluaiis  I ArcbCucTii.  4«  Salni» 
Raoul  AruBt. 

■57  Vl(  Tl>R  s denxaBStrolsaoij 
l<{uatorxs  wart.  ^ 

*1*  ■ . riE  »&  10  iljo*»» 

" èMÂu^ulAtc^À'baBtMbic 
«<OAl,cVA  .i.Rc  “*  fi;, 

noû  Ttoji.fi*  loors.  t h.hi7«<  ®”  I 

Biles, ArcbCMfi).d'Anrrià. 
leao  Microlocal. 

A«lo  Ri»eC|ae  M Ttot*  , <}ai  a cO 
■-  cm  U Mjrtfroioje.  •••- 

• AljeraifMojrneBcMAAiA. 


Tlirofkiladc,  Arcfi.*o  Ruljanr. 

I .Ai.OuIRAt  «lottaetfliTO 
•OittfOtSIOBn.  t C-t  ntr.i  , 
Batbca:tti  4it  Rœicnas. 
S.ABfitUac  t lae^uc  Je 

••  UarlBRBsSconu,hiftoncB.  > 


>it 


S.BnMoJbaïUKar  dcsClurtrcu. 
Lambm  Je  Scbafnabo«rj. 

<»  V 1 1 T O R I »■  “ «•**  ••** 
|TÎ«ft-eiD4  ioers.' 

* »*l  . fti.7  > TWeani 
s «oitoîa.luiidtoiic*. 

> HilJebert,  EwcTqwJa  Mstu* 

Tues,  Raerque  «le  Cbarrm.. 
S.Ajifelaie,  Eaetii.JaCâncorbic. 

tij  ,CR  Uoiac  <c  ArenofraptM 
iitC)ncs4I’aniiii. 
f .Robert  iMJatcor  Je  Cifteanx 
.‘*4  PASCHAt  * tA^erc. 

***4m«uc  4. 


Ea^rraai  i 

HENRY  s.  Jic  U 

üiMtcaa  Duc  Je  JL) 
astre , fattei)  Ea». 
pcTcur  J'OeciJeai 
Il  Ai:  csnoolfe  â eau 
ft  «le  U vie  duRc 
e^il  jarJa  tare  U 
(couac  Chanrgoa 


ROIS  D 6 
PtAMca. 


» ICONSTANTIN  ftal  rc- 
i Ipia  trois  ans  Jcfatl  U 

Ilrnnit  Je  foa  Acre. 

0MAlN).A7.OErsfm 
«e  etirrat  lé  il.  raiij.  Il  Ait 
rftoulFc  JaM  ici  baios  par  ù 
itmmt. 

MICHEL  4.  8r  laJitc  70E 
euicntU  If. rang  « ayaatZot 
ujer Jccinsiaaateaiu  eipaa 
fcce  Mi^cl,  «{01  b’sAok  qa< 
(êa  JoscAiqae. 


CONRAD*.  Dac 
Je  Vomes  Je  la  >4 
Maiioe  Je  SaeuCjfat  j« 
tci4.  IJ* 

'1* 


MICHEL;.  Z OB.  CON 
STANTIS  f.  rumtt  le  sa 
SI  A s a.  rangs  4v»  impA  rur* 
Car  Michel  ;.  a'ipant  regnf 

qaeqs«ire  moisfatcluff?:  b 
£ee  aa|èc  J'cnairen  fotisme  • 
sas,  dp  ouCi  CobAbbua  f .*c  leJ^ 
ti  Empetear. 


Or'gla*  4U4  CM,  ff  I 


Glaberi  biAotim. 
Dicaunu,  tufloxte». 


f) 


Henry, fiUaUhc 
Roy  Koberi 
AitU)<. 


HBNRY  ).  J't  H 10 
Soif»  Al»  olibss»*  Il 
(ils  lie  ffioipcreur  '•* 
CoocaJ  s.  (m  le  t7.1i) 
tapercur. 


regae. 
Sw4c 
Marne. 


Gap  on  CajJe  iiioea'| 
tcardci  aottu  as,r»,l 


•J 


4'HEODORB  r«ar  JebJkc  .4 
Znê,ÂltUl).  17, 

M1CHBL4  dlil'Ancica.lcS4J  1 HENRY  4.  fil»  J«  sp 
ISAAC  COMNENE  Aii  le  a rziapeteur licary  ).  st 
v>Mt-etnq,3rd-iiRal’Enipucàl  J {4  ,|,  B«»ere*r's7 
rONSTANTIN  le.  appel-  4 «fOcciJcnt.llregaaye 


U Ducat»  qai  fat  U s«  . 


S ^ cinquante  sni.OtveL-j  • 


MeginfreJasJiift. 
AJiun  » biAoriea. 


PHILIPPES  .fis 
aifaJ  Ja  Rop  Hen* 
E(  Je  U Royae 


EVDOVIA  fui  U sy. 

ROMAIN  4.  Jlc  Diogenet 

s 'quicrpoaCi  UJttc  Eiuloxia , * 

I 'Àt  le  at . *c  pnaC  Je  l'Esa 
pire. 

VUCHeLy.tlit  Parwiaace. 
fils  JcCoaftantiB  10.  (ailcsp.  iy 
pais  nûtdaasrii  MuaaAcfC.  || 

- *1 

NICEPHORB  ).  Jk  Bora4»l{ 

autes , par  efleduin  An  U)oJs|  ! 

) pou  nh  Jias  va  CloMrc.  — 44, 
ALfiXd  COMNBKB  , qaoyii 
s ime  plus  leaac  qae  foo  ficri,  m 
) |fat  (aluc  Empereur  parles  fol- jy' 

4 ’Jsts  , le  An  le  )i.  Emparcar  jg 
( j JOneai  • apres  5a‘ili  earcni  ^ 

* Wis  dans  le  Cloittrr  l‘E«pc-  j«  . 
7 jrciu  Boioaiatct.  llJJnabean*;|a 
t pMSp  Je  p«ia<  *1  Je  fatigoe  A'Ij 
f jranaér  Ouc&icnne  qoiallmc  )| 

<0  an  Lensat , A <«1  gae«r<  caft*!)^  . 

II  ue  Rnbeit  GuifcaiJ  le  Not-|)f 
la  man  J,  OUI  Au  premier  Due  Je  >4 

UPoatlIc  4(  Calabtc.  |t 

I* 

17 


J qatt  tout  autaat  ) il  s 

J|le  ueaue  ea;t.ba~  I rj 

tailles:  Kfiaalemcat.  4 jAnnc»  Aitlejp. 
f !iBtfur«icnpttA»n»  y ; 

>•  |clûat Jetenu parlim  ' 
propiC  bU- 


L'OrJie  Jes  Chta^.| 
ocs  Recaliers  Je  Ciia  dj 
Augalun  reftabty. 

^eËn^^^ia  • Abta- 1 
lUatcai  M DloB. 


•ni  la  1 

j'.V 


L’Ordre  de  GraaJ*  | 
moatta  Ltasafin. 


teohame  Pt  POtJr*| 
des  CnartrcvaeftaMpI 
par  S3r«ii«. 


L’Ordre  f.  Aifolnn. 


L’OrJtt  denfleau.  I 
^ aialeii^  Lu 
aliut  JcS.il 
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»*IJ 
“i* 
IM 
».)* 
i»r 

.....  iii« 

114" 

»'4* 


F|t« 


Sicdc  L I V.  & le  X 1 1.  de  la  Grâce. 


d»  ftm  U OfMt. 
Pavi*  ®*  *.«»<•. 

..J  ...  Pi^'AlftenicInU^coiivctty. 
ZacKin*  wtTepoliuin. 

Oevif*  Cedien«i. 

AnrcTme  «le  Laoiit^  aTait  me  |l9i< 
mtérhftnaitc. 

$ OtoEnn>)i*a<kBaniwrge. 

...  Ttieo^mtb  Abbc  «la  i.  Tnidoo.  •**- 
OdadeCambray. 

0*ffriil«ii  Abbe^VendoCne. 

M.  Ripert  AbbddeOvytrch. 
lAicbcl  CIveaa. 

Lcoa  d'Oüte.  <* 

ICMiZoaare.  H 

AmeA^c.bieritic  de  Latraanc.  M 

Tbcoftede,Abbc.  Jll 

Conftantin  Hai*ieiepel«a. 

CiülMBte  Bib-iotccMtc* 

,< I Ot  I.  A '' b *.  y OTfRwi».  4 
ta«  C A L IST  E a.  ctaq  aM  dia  «ou' 


LA  IV.  MONARCHIE,  APrUlEt  DES  ROMAI.Nt. 

« - 

ÎJ 


•'U  ! 

•Ml 

“Î4 

■■Il 


•*♦♦  lé 
lUj 
')«*«  I 
•>*Ti, 
•l«f  II 
••#4.11 
7,«  ti 


imi 


'«r»  14 


"•i 

• «♦# 


L'an  <1  a*  jut'unit te  CV  ti  « en>eral  «le 
Latran  peairr  ,1c  Pii'ef  •l'ftt  l 

H O N O R I V 4 a-'  U c«(  peur  An* 
lipape  f Cekilr*». 

Pdnoad^iMAa  «ie  Cantotbie. 
HititeiiTeFolat  , Moine. 
Rodolphe.  AUié  de  &. Tmion. 
jC|  ! î4  A O C E .N  T I-  tfeie  aa*  fept 
(••ka  haid  iouriE  II  cK  dcua  Aotipa- 
pet  t Aiaclftai  ».  Viifor  4 

S Rernar  J nremler  Abbé  de  Cleriuia^ 
lui  Rc.<{;«ci»a  deCtKcain  Pan  iii|, 
Huruck  de  ^ Viâor. 

Uuido  icCbanieua  em^itéincfrieat- 
CiilUumc  Abbe  de  S,  Theodocich. 


lEAN  a.  dit  CalojaiiAa 
1 de  l'Empertar  Aletia  Cd. 
I Bcac . fut  le  |s.  Bupercvr 
4 d'Otieot.  M wtoarui 
I lla«cbUir<aUchaireaticc 
é vnelleehc.  De  foi  ceiip» 

Ïlitcoiimcocc  l’BApirtde 
TrtbUaoile. 


L'aniija.fticicnak  C«icll«i;A^.iK<al 
Lattan  4c«Uff«<.  k Papcpickni.* 
Ricbaid  de  S.  Ti&or. 


idpCfiLBrriM  } eîeq  noîi  tfeiciosn. 
yoLVCIVSi.  Vite  mil  quatre  teirt. 
71  bv'oL.NB  |.  hiuA  ant  qitaue  <boIi  > 

iL 


PictTcleVeiterable  Abbé  de  aiujr. 
Nil»  Arcbcutf<)MdcTbe(lâloiuqiK 
Bénard  abbe  de  Bn&neuaua. 

Cftattao  qui  a letticiUy  le*  Decrttf. 
Pierre  Lombard. Eiacfq«cderaru.«iit 
- le  ««lire  de»  Semence». 

17a  ANASTA8E4  qMuc aiQU aj  ioitf. 

171  aUEIaS  4.  quatre  an»  nraf  mol». 
Baudoiw  ,auibe«r  de»  quatre Uuie* 
«leaSentneet. 

Pirtie  CemiMftof.biQir.SchoUft.  |i4 

H 

174  ALBRANDREi.viBRi-dcaxant.  Il 
eut  quatre  Afitipipe».  I ViUorj.  r*i 
uolj.^aJilte  I iinoerni  ;■ 

ÿWte  deBloi*.  grsBd  DoAeur. 

Anaod  de  Chartres.  Abbe. 
S.Hildeeardc.Viefge. 

S.Elii'abeth  VirrRe  RcÜ(ieufe. 

Adtm  lie  8- V»a«»i. 

AnHHi*  de  Liiiena. 

Godetroy  de  Viic<be< 
t con  dcToieane. 

■ Thcodofc  talfamtm- 
Piectcde  Riga. 

Ciuliauma  Arcbruefque  de  Tjrr. 
Gmtetu*. 

Efiiennc  Pangloi*. 

Simon  de  IbeiTaloaique. 
lianCyparilIiof. 

NiceuuCboniatca. 


L*‘.n  MT»,  for  tenu  te  C..  '«ae  -*f  I 
iliefmc.  U Pape  prefem. 

1 V I I V I.  q»ire  a»  dene  mois  • 
viort-biiB  mars.  1 * 

Dodecbinui  a c«mtinae  iet  Chtoai',  | 
de  Marunui  Scet». 

r»  ■ 


ROIS  D f 
F a A R e s. 


Origiae  Jn  CEa^a  ^ 
Cee/MM  aiL^u». 


i! 


t w E N R T 8-  fils  dudit|47| 
s Henry  a.  fut  le  1».  Bm*|4*  | 
I pcrcir d'Occidcm , BtlC|4* 
4 4.  de  la  M*ro«  de  Sue-  ‘ 

( lue.  Il  ef^fa  Mathilde 
« jfiUtda  Roy  d'Angteier* 


Îjre  qui  fat  remarice  à 
Godefroy  Comte  d'an* 
|ou.d»»q>»el  elle  e«t  Hen- 
ry fiactand . qui  fut  Roy  ; 
d'angltreirc. 


LOVTtd.dhle 
1 Oroh  fiUdGÀey 
; ,Pkaippc  . Nt  k 

4 4«  RoydcFraa' 


MANVEL  « fitld 
Icau , fut  le  ii.Eouereut 
d’Orteni.  Il  donuaDiende 
4 lapeMcauaamcetCbto- 
Ricnncs  qui  allèrent  en  la  «r 
tencCtinéic:aifiiialemcBt  •> 
Cl  la  jl.  atmeederonSm  ,•} 
pire  Ce  rendit  Ufrtne. 


a,  einenue.  prcaai 
Abu  deCifUa^ 


L'Ordrt  de 
ftré. 

L’Ordre  des  Tfipikrs, 
le«ecliy  des  Tcutoai< 
quas. 

Orde»  deCaUtfWM. 
Nebemu. 


LOTHAlRls-fMlairl 
to. Eaiperewr.il lcf.de  *• 


CONRAD  y.  de  la 
Maifonde  Sucuc , futle 
it.  Empereur.  Il  fiit  le 
de  cette  Uatfon , qui  le 
fut , It  alla  aiec  arnec 
d la  terre  (âlnAe  pat  u 
perTiiufiou  de  t.  lcr* 
Mtd. 


il 

LOV  IS  7.  dû 
le  lenne,  fil»  de 
Lonys  te  Crosi 
4 fiitle  41. 


Ve.'iero». 

Aurrrock 

^OD^Cll^  N.  D41M. 

pornfal. 

Mtfaer. 


Ordre  des  Carmes  n 
llahly  0t  réglé  au  Moi 
Carmel. 

Denis  I Geogrephe. 


FREDERICH  larba  . 
rooSe  »fiU  de  Fridench,’!# 
Duc  de  Suvabe  . 8(  ne*  <7 
^ wcudel’Empcrrar  Con*Ûi 
J rsd,fuc1cAi.fcm]'eic«r|*7 
' d’Occidtat  A U 4.  dc|>® 
retteMaifon  4e  Svval«,>t 
ea  Siieuc-tl  car  de  irai*.» 
IciimmiiiecMcc  IcPa  *} 
pe  Alcxanéic  y.  qui  fri-  *4 
renc  icrmiiect  daniVe-  *1 
uife  : 9t  finaleiiem  eOit  ** 
il  'aile  en  la  true  fatnâe 
14  eowtre  le»  lafidclles.  t) 

,fe  lova  en  la  Syrie  fe^ 
i4  «onlant  baignes  Ja»K* 
,17  vne  riaicTc.  H 

Il  1» 

• il 
14 
II 

■1* 

|7 
<1> 
i* 


«A-NT-.T  an  «lia  moH  TUift*j  » Voyex  no»  diicours.  . 

- 15AAC  s.  d»t  l'Ange,  futltjlf 
}4.  Empereur  Mets  qu’il  34 


lyy  «.UB«'OlREI  VN  oiott  sy.  lourk 
tfl  L'IPMkNT  <.  trei»  nos  deux  içeii 


17U  C^bsTIN  y.  fis  IR* neuf  lURd»  m* 
xeloe*!^ 


S.  Diaûatqwe.  • 


itot  SNO  CB  N T J.db'butâ  as  fin 

m«itdU  k»ft.  , 


I eut  fau  m«)Utir  Ànd<oaic.l|7 
4 U fut  yjtué  de  rEmpire'il 
J par  Ida  frère  qui  luy  lue* 
cc«la. 


ALSXISi-  dit  le  Cnrti 
frère  del’Ange . Icfit  Pm- 
pemtpac  force,  poia  fut 
cbalfé  par  l’armce  Cbrc* 
Aienoe,&  ftuUjy.Em. 
omurd’Oflcnt. 


HENRT  4.  EltdeFri. 
dcrich  . frit  lc  »|.  Ik  te  7. 
delà  UaiCandc  Svvabe, 


PHILIPPE,  ftere  de 
Hc«ry4jtule»4. 


PHILIPPE» 
JirAugnAe  , fil< 
ht  Roy  LoursT. 
kd’AlixdeChi* 
'agna,  fut  le  41- 


S Cuillaouac.Duc  d*A. 

quiiamc. 

Cuelphet  de  CibeBliia. 

Ordre  de»  CuiUdaL 
Aff. 

$ . T h offl as , E udqu c df 
Camorble. 

Axo,  Inrifconfttltc. 

He1mu<ltias,  hiAorkfc 
Efelaitoa. 

L'Oidiede»  Mneailicu. 


Guillaume  leBrotoa, 

hiAeiun.  

Rigord , biAoncu. 

S.  Prinfnu  nifquit. 


lerurajcm  prîTe  par 
Glad.n.  ' 


L'Otilrc  «te»  Mariaus. 
Cypte. 

L'Ailergttf  loitu  i I» 
France-  [Crohi 
L'Ordre  des  port*. 
Kithaid  Muine  deCtU' 
ny,hlAoricn. 

Kuûci  btuAéo.  _ 
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(401 


i.  • 


Siede  LV.  ôc  le  XllI.  de  la  Grâce. 


CbA  A rZiUf0fmu  US04tt. 
CvM0r^k<  Pi  RcMk. 

« CuillMmc  Ncmbiigcafit.»— — ~~«— 
- leiaBcIeth.  •••  —•• 


I LA  ÏV.MONAICHIB  DITT8  DBS  ROMAIN*. 


< Saie  le  Orammtfice.  — 1 

...  r»e(r«  .Chantre  1 

«.M  Robert  du  Moat  • eaiacontùMé  letChronlawc»  1 
de  Sifibert. 


GiulUame  LcjrceAre. 
Mkbcl  Cboaiaie*.*^ 


Conradut  de  LUbicaavv . Abbd.  ) 

leaoAlfrin.  Arcbeœûfac  de  Beiaaf<MU*~~«>~~  « 
OaitlauBc  d'Auaeigne , Ejiciqae  de  PaftJ.  1 7 
GaîiUamc  Bmoa.  ' I 

leaadeFribour*.  7 

Aina&dre  deluiu.  I p'cirat-  le. 

L'antstf  tac trCaucUr|r<aer«t4e  Lauana  leRareTu 
lit  U 0.'<  O RI  V S J.  dta  aat  fepc  taon  viaft  t 
tour».  a 

,I 

Ad>crt  lê Grand.  EueA{ae de Raatboaae.  |a 

Vwcew«UReauu«(.  } 

Httguc*  de  Baredoane . Cudituü.  4 

» Henry  Carduiai  Oftteniîi  y 

- Icao  de  URoeheUe.— — * 

Mar(Mi90ts«eu.bd)orkti.  7 

ilftC'HlCOIRk  y.tjaarorae  ans  ^OMte  *ali  croit  B 


AlkXIS  4.  fut  leiS. 
MVRSVfLB.  tAVDOVlN. 
HENRY  Aerc  de  fbiapefrui 
Oaodotim,  fut  Ic4i.  bmpeteuT 
d'Uneat.Iclc  fccouddefFran- 
(iM».  V oyea  Boi  difeoan  far  ce 
^uacTcbmpercurt.  1 ■ ■ 

6t  det  Bmpertar(|  E M P 1 R fe 
d’Aadrinoyle.  I d'Andano- 
I pie. 
-THUoPoa» 
Latorii. 


PlBRREde  Frire 
de  Coartenay, 
beau  fiUdePCatp, 
Hcory.reileei. 
RUkhRTdcIri- 
ce.  dtede  Courte- 
najr , BUdel'Eat- 
pcrcurPmn.  fot 
le  4|.  Eaiperew 
d’Oneac , & le  }• 
de>  FraiifCMi. 


••  Cattier,Buef<)uedePoiAicr«.  • 

S.Tkeaut<fA({aia.ditleI>odkciufiuaBfcli4bc.  | 

■ 4 

R BoauiCMure.  die  le  Doftcttr  Serapbique. 


Robert  de  Sgeboane. 


à.—  •M*  l7 
i>47  \t 


il|Ct!lPfr>N  4.  die^rptioun.  - 

1I4  INNOCENT  4-  vatc  aju  cui^meUrtn|t  iourt  MTpakOMgue. 

L’an  1144.0041.  fut  tenu  le  Coecile  («aérai  de  Lyon'ia 
t.lcPapcpcdcai.  |ir 


CuinauncPcrald. 

Httvbetc,  UBcralde  l’Otdrc  de  falnA  Domiaa^w.^u  ' 
Matthieu  Pari*. 


SAVDOVlNt 
de  France  dit  de 
Couranay,  EU  de 
l’Empereur  Ro- 
bert • aprci  qa'il 
eut  te(a<  utstc- 
vu  an  diM  Cm- 
f\antinnyle,fu(lc 
dtruirr  de*  Fraa- 

i«'(oit  «{uieutrfin-  Ta  ■ o p o- 17 
ittpifi  ifOrtent.  Hat  ».  |f« 

Uji»  pmiederEai-J—r—  ——41 
*J  »uc  per  Mtcbcli  Ha 


La  • a B 

f|AH  DiptO' 
bataütu.-— 


ROIS  DE 
FajtHca. 


— »4 
*1 


OTHON-4  dttt 
deSaxr.fmltal' 
FRIDfcKlC  ». 
lEli  de  l’Empe-  • 

, Ireur  Huirya.Si 
4 l.leCoi>t\anee,El‘ 

I Uede  Roirr 

i Me  S'cde,  fut  a 
7 Ipte»  l'rKooimu 

B lnicKioA<icl*Eai' 
7 MreuT  Ochon 
iolcfleu  le  »a.  Cm 

II  Iptteur  d'Oed* 
la  Ment,  n eut  de 
IJ  grande»  prinfê* 

contre  kaPapci, 
8c  Hit  feaueat  n- 
communie , mau 
il  régna  quaraii' 
ci  ce  dt  va  aa:  & 
•jmi  la  mon 
l'Bayire  fut  dit 
pare  par  emo.am 
[oui  fe  ^nafiae- 
rcae  Kmpeicurt 


- L*  OaallaaBte  Dunpd  1e  Sotlpteut. 

I -) 


1 1 


1 »|{  ALBXANURl  4.  lix  au  quatre  aoUviPCt  Atn 


CtUei  Colaiaalu. 


j|#  VILBAIN  4.  ttoit’aiu  neaf  nola  quatre  Uwrt. 


.iDAitaaUfeftcdalaiaSSaereaicnt.  , 

I .iBy  C L EM  L.S  T 4- crouana  RcufmaU  vtngt-eioq 
» lean,  l 


Vilovïs  li 

* Ifilt  dcPhl- 

iip.r«i«4). 

* lOVI», 
Loalsp 
I filideLomt 
B. fut  le  44 
Roydcfia- 


OrigmrdnCLtpi 

ttrfimmu 


Ordrt  de*  tac»; 
biaaouptefeheura 
Amlnooplc. 

L'Ordre  de  1a 
ûmâc  TriMid 
L'Ordre  dc  B. 
Franjota. 


l'Ordre  det  Ka- 
mi te». 


• MICHBL  t.  dttPaleolegue.  le  emgi  & va 

> timeui  de  lean  LaicamE'npe  lu  Veye*  Boi  dif- 
I fcutdeOreecoed'AadnaopUiia  cour». 

4 la'empea  «le  l'Enpirc  de  Cou  lif  | 
i RaatMoolc  far  la  fin  de»  i«»»  14* 

* de  BaaMuia  a.  R aiafi  fut  U id 

7 4).  Empacur  d'Oricni.  *r, 


.jilf  GREGOIRE  10.  quatre  «naquattcmoudia'^u 

Le  Concile  geaeril  de  Cyoa  *.  le  Pape  peefeut. 

ilplk^eOCINTc.  ipp  ADRIANM71  lEAS'ii 
i|iNlcOLA9>  Cederajar  genuenu  dcneani 
uiiAmoii  viegt-denaiov*. 

• S.BeMift,AbbêduMonc-Cafiii. 
iyl  V A R T i N 4 ■ quatre  au  va  bum*  Crpr  ioun. 


> >74  HONORIVt  4.  deaa  aaa  deui  toar». 


■ I ■ >at7  S.  Manr.  Difctple  de  S.  Beneift. 

mrnmm  ntt  r i#(NICOlAS4  quatre  au  va  matiq 


Nkolaade  Lyta. 
l«fiCtoLS1TISt  «oyBONlPACB  I.  l'va  cinq 
I «oit  fept  loar» , faatre  bu'iA  «m  aruf  iBob  dn-aenf 
ara. 

Nlci^orcCalUle . hUtorica. 

Icanbuat  .du  rEfcec  Bi  U Dodleur  (bbtif. 


H»4|ryoo  —7  -i-HagolinjPatnarchcdcCoBftaaeiaorlc.  • 


10 
Il 

I RODOLPHF 
1 Comte  de  Haut' 
I bonrg  > fat  rOtu 

4 Empciearyi.  D< 
( 'cet  Fnmercar 

t fimt  defeendua 
7 ceux  de  U Mai,- 

5 (bu  d'AuAriclK 


ANDRONICa.  fiU  du  Paleo- 
lof  u«.Eu  le  4* . Empvtvnr  d'O-  ■] 
nrac.  De<baic<Bp»comtBeaca  14 
rBtufirvdatOttwmaoi  ctil’A*  ly 
Setnioeur.  Il  aEbemà  l'Empé-  i« 
rc  foa  &I1  Uichel . mata  icclay  17 
cftââtlKirtdcaaBtluy.ft  voa-  it 
luit  afibciat  va  £an  autre  EU.  17 
tppelie  Canfbatui  Defpece.  ao 
Aiidronic  fils  de  Micbd  lay  fit  • 
la  guerre  , quoy  qu’il  futtfiao  a 
peut  fib.  ‘ y 

1 EMPIRE  e 


«^iÜTHOMAJI, 


aat  loac  auiear. 
d'bnvpa  Ion  fil 

K> 

<1 

Albcit , auquel  i 

<« 

m doona  la  Du 

ehc. 

'4 

•J 

; 

4 

4 

ADOLPHE  de 

Neifju  fut  le|a 

t 

priué  dc  l’gu» 

pire  n’ellaat  al 

fci  ndie. 

II 

ALBERT  Da 

J’Ajfiricbv  < fi 

'f 

VieiHic  en  Auflit* 
ebe  faut  Viuaafi' 
if- 

Bibld  diningaée 

rir  eKafftiea. 

alimanqiie  Vai- 
iterfité. 

Saeiobefto  Ma- 
ibrmaticieii. 
Bonnet  touge  des 
Cardtaaox. 

SmboBOc. 


Sinibatd  lurifcM* 
faite  okouiac. 


La  Fefte  da  (uaA 
Sactcmcai. 

Dance.  Poctc. 


PHILtPFB 
leHar* 
dy , 61»  de 
S.Lotttadue  L’Ordre dyiCelm- 
le  4}.  IftuHcoa&tiad. 


Aeeufe  lortfeom- 
}Vc(^StcUM«‘ 


le  4a.  •• 


.—5  Or*tnm«at. 
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I Mé 

Mm.1  Gt*- 
ii.  n. 


Siècle  L V I.  & le  X 1 V.  de  la  Grâce. 


1{9« 


‘»»T 

>iit 

*«»♦ 


»M» 

•»*4 


•Jn 

- IH 


rt«A  ’yifUn  M’eibfi  fm  U Stmt. 

fftVi*  DI  &oHa. 

«e  NaB)w , Motnc  * 

Cbrvnologifte. 

* *99  (,'L^M^MT  ttudàmoUfa* 

AM|(ufttii  Tttomfhc. 


tA  tV.  MOSAKCHI»  , APFËUet 

Hmfrrwt  ^OrMat. 


4*  Pré, « 

l'an  ijti  ia«  IBM» *c C«i»nl« 

4c  VicBM  en  0««ptuM«k  Vaf^  J pe-{l® 
âdint.  n' 


ftM(«ttUe7«OAU.  U» 

SM  I L \ S • V *"* 

'•oti  nn^MRstS  tow».  U eue  p*iu  ]f 
AatiMpe  t i* 

PicRc  de  It  Pcitt.  |7 

^rtndde  S Potn&*fiuefi).4aPsrjr.  * 
Cmlljuæ  Ocun* 

Nicolas  de  HsqarriUe. 

Henuat , Bteton. 

Nietphof  e Gre]{orat,  Ctcc. 

Aliartu  Pellafuat. 

Ladolpbele  Cnsntatts. 

Ottido  , de  rordse  des  Canne». 

•—  P'crre  Aureolus.  — 

pjcrre  Bemud , Caidmal. 


ivVK  setkrs. 


cif  MJj.vr  i.  dia  i«  fep» 

— ij». 

Icn  Bwct>  I Carme. 

Iran  Tbaoleru»  Do«tBU|iiAûi. 
Robert  Mcicot , Aaglols. 

Grégoire  de  Rimiao. 

Tbomas,  dit  Argetirùus. 

Porebetas,  dit  Salisuictts 
SaijiAe  Brigitte , Rois»»  de  Suede 
Ica*  CaacMisea»  Grec. 

i . I BcafMsbuiA'* 
•oituioart.  >f 

Pi«rreBerchofi«a,hiA.ft  nu. 
lacunes  de  HauteviDe. 


-!««4VaT.i?NA  “■I 
;vii»gt  à detts  tours. 


huift  aiu  deux  mois 


*«4  GR£r,OtRe  ,».  <>pt  ««  t»*»» 
BMiStrou  loun. 


» 


P*é  t.  cj 


. OcM 

-M  4.Caciie»taedct»enoeww»r«t. 
Raimond  de  Capuuc. 

Gaard  de  Zut^pkanie. 

Irjsi  Rusbroue. 

Omnaume  d'Auiertc. 
lac^ct  Perett  de  Vateaee. 
Galiter  Dode,  Carme. 


B Q NI f ACE».  <!«••“»«*  «« 
vote  mou. Bf«e|wmrABUfape 

•oiA  i|. 

Paul  Vcttoca. 


ANDRONIC  i.  fils  de 
l’Bmpttcur  MiOiel  y.  Er 

S cm  Cl»  d’Andrenie  a. 
it  le  47.  £m»cre«( 
d'OtICAl. 


lEAN).  k lEAN^ 
rvadii  Paleotofocift 
l'anrc  CautacBiea , fis . 
refit  Bmpereun  eftiota  ' 
cernent , 4 avoir  te  Pi- 
ieologac  ,Kommc  fils 
d’Auvonié  J.  Sr  l'au. 
tre  par  force.  maUajIt 
Ccncaettsen  donne  fa 
fille  en  nvarugr  aa  Pa~ 
leologue  , leoR  Canta* 
est»  fe  rendu  Moync.i 
laptes  avoir  fait  Rinpc*j4 
freux  Ton  fila  Mattbieu.  i 


VU  ROMAtKS. 

Caipmm/d'Orifdrm. 
de  l'Empcieui  Ro* 
itoipb»  fut  le 
Lmpcrcur  d*Occs- 
' ient  contre  Adol 
pbe. 


li 

OecuAMU 


H1.VRT  7*  i*  Lu- 
Bcmbouri  t fut  le 
I4> 

PRIDSRIC  ). 
LOViSj.dst  4- 
I fivtAt  letfj.  ac}4 
Empereurs  enmef* 
me  temps  1 mais 
Pndcûchtiuieftmi 
delà  Maifoo  d'Au- 
ftrÛb<,fiH  deffast 
prini  Et  uté/k  Lsuu 
qui  eftoic  da  k 
Maifoo  de  Bauierei 
demeura  lêul  Em 
percur  ueotc>trots 


ftcrei  fntle 

4P> 


PHlLIPPeS 
d.  dit  de  Va 
Uit  , Us  de 
Châties  de 
$ FraacciCom- 
a re  de  Valoii, 
7 7St  Is  mett 

I (de  fin  iroù 
f 'eoufini  , qui 
le  lue  UilfrrcM 

II  •aucuns  hoirs 
males  , fiie  1 
cEmc  le  pre- 
■ter  Prliiec 
du  faof , fiitt 


EetiMAit. 

AssVtATO. 


IBAN  ftutqaiefloit 
)c  Paleolofue  > vopanc 
J jton  beau'petc  dans  le 
‘4  CtuiAie  , contraignit 
J tMjnhieu  de  fe  démettre 
4 |de  l'Empire , il  for  feul 
7 lEmptrcnr  s7.aui , apres 
tf  lefqùels  fbn  filt  Andro- 
y jRiey.  ifui  «Aoit  lalfiic, 
lofcraifit  de  rEmpiie,fl( 
•l'ie  potfeda  trois  ani 
maia  enfin  il  eut  Icsyeut 
crcoei  , Et  fut  ehaA«é 
deCa  temente. 


•I 


II 


CHARL8S  4. 
a jOONTlBR, Comte 
I ‘de  Icbevamcm* 
4 bourg,  IDOVARCl 
I 'd’Anglaictrc  . Et  te 
4 Prince  de  ^liAue, 
7 furent  Empereur» 
t MaiiCbariet4.qm 
y cAou  de  la  Uailon 
■O  de  Luscmb»utg< 
I pat  la  mort  deiau- 
i irtsndit , qm  am 
i|  uatoi  aptes  lents 
14  cAeAions , Au  Ccvl 
i{  Empereur  d'Oed 
la  dcai  i k aiufinou' 
17  ‘liiy  doonoas  U 40. 
il  .rang.  


«.BAI  AC 


AKDR014IC  4>^^ 
te  «luaK  eucetes  , fui 
le  50. 

MANVBLs.filiaulide 
leau  4.  lut  apres  Ion  M-: 
tcle; I'  Empereur  d'O*' 


»4 

TâatiaAAAJi. 


" VENCIILAVS 
Ibo  fils  fut  k 41.  k 
te  troifiefmc  de  la 
Maifon  de  Lunem' 
boorg.  Il  fiat  demis 
de  la  diguiié  Impé- 
riale à caufedefe» 
..  vices  Eebniulstex, 
y .puis  lÿotié  par  foA 
e tme  du  Rojauaae 
I dcBohrac, fus 
I eu  pnfoo  • oà 
if  mourut. 

«4 


^BrUVk 
pRlDBiHC4.l>m 


ROIS  DE 
F t A M c *. 


Oc^Im  éet  Cfi^i  ÿ 
ym/vMSsa  illmfim. 


iMo  de  Meus  Poète. 

BêalTolc  martoe  lu* 
uttitée. 

Apagnon. 

SahRNtcaln. 

Rhodes  con^une  sue 

Orkasu  Vaioetfité. 

ions  10  dit 

Haeia  ,fiUde 
Phüiàc|c47 
PHILIPPE  f. 
dit  le  luBi , 
rosi  frété,  lut 

^ARLEle- 
disk  Bel,  fou 

L'aAc  toiboRiyciR, 
uceic. 

LePatksDOu  deYW 

lofib. 

g faojc , Ms 
: 70.^07. 


PeiTorque,  BdPw. 


tBANfonSk 
fiuk5t. 


CHARIBS5. 
dit  le  Sage, 
fi>s  de  lean , 
fut  le  }s. 


CMARLESd. 

fiU  I fût 
le  $j. 


le  DaupMoé  veadg 
quarautc  nul  efirufe*** 
Auignon  vendu  auPm 
P*> 

L'Ordre  des  Cbena* 
tiers  de  riAailu  8c  da 
ta  latrctiere. 
BarchoU  mourut 


VaiMrficé  de  Prague. 
,Balde  f lutifcenwlfc. 


L’Ordre  du  Mous  da 
Oliucs. 


Aueadii,  AnuahAc. 


l’Ordc  des  lefutce  1 
idftirué  par  S.  leaa  Ce 
lembiu. 
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Sicclc  L V 1 1.  & V.  de  la  Grâce. 


I4«< 


fmtUGrMt. 

Picftt  tf’Atllac^KCf.ac  Cibrajr. 
Ican  Otrfim. 

TkagoASde  KrMi - iiii 

>•1  lr4N(X.b>T7dicutaM4ix> 

rp<  to«r«. 

tOf  ORlOOllId.  4cHX«Blfi> 
.«où  IkImti. 

leasDowniM^Card.  F rtii 
'II#  ALfeX ANDR b * ^ OrfvBt' 
titif  AN  it.  tÛM)  «04  ^ate 

S.  ViiKcatiU  Fmicrci. 
tnn  BromUrd. 

Loup  4c  lolitinc» 

AlrhoaTc  Tolbt. 

S.BciMr4i«  deSieunt- 
II*  «*•▼*'*  • «eue  «Ai  mit 
■où  4k  «MO  I il  eut  peur  Anti* 

ff".  * "■*' 

IrM  \’i4c«' 


Lai*.  WuitABCKiui  A>iit«i  dii  RoMAiMt. 
Imfwtmi  fOrirnt.  --  - 


-.i. 


- Lah«4>  ta(tuiau«p«tr.4cVciùic 
•*%X«fme«4  tcboTMl  m . 

Tieuui  M«l«oliu. 

HieatAt  V«l4«nfis. 

Ican  4c  CapiAran. 

Nke!i«  4c  «telle  CudioaL 
Bedeneu  CardiatL 
NiceU<4cCtt{«. 
fc«a  Bautio. 

********* 10 

«ifLVO^'Ka  9«ùn«  «ni  vue  II 

t ,uwU*tAft  &VB  our.  fou  Anii.  t% 
I (pape  tu  t »«u*  1 Due  4c  L*.  n 
' 14 

•S 
i4 

nuit  fut  cc« -.Bué  le  Cm-  .. 
nlig.Mcrat  aerrrrat*.  irauùCK  ,i« 
a Fiwrcutc  par  U Pepe 


IfiANf.  AU  cil^ 
4c  rfiwp*. 
t mu  UHuei  >. 

ht  le  t».  Eopc 
! rcur  4 Oikat. 


I 0 ivA. 


I Ëwf  m «f I ^9tiUm. 
BOBIBTicBauic 

te  «fa»  Prij^cj^ 


4 MvrTAruA.* 
M 01 1 B ac 


Ahvaath«. 


qui  eftoil  Due  __ 
Biuaftie  cAe  meja 
prcmictc  anuc  4c 
* ce  Sieck  » fut  Mt 

IlcAcenoa  te  4s.  Bm- 
'perçue  4'Oeci4eBC 

• t lOiSBBuIcq}. 

1 tb(UI«MOND  ,CbK> 
» 4c  l'Bapcrcur  tt 
I fClt«rlci4.r«clc^-  14 
• Empretur  4‘Occt-  |f 
J 4cut,fl{l«onji»cf  l< 
^ œ 4e  U MciIm  de^ 
7 ;Lit«c'nliourf(parceill 
S .que  1«4(  en  cAuiillt 
9 pu*.  Je 


-baqNI'f'lAS  { bulB  ana  dk. 
neuf  touH. 

Matta.  PaUniee  qui  a ennnnuc 
• — Ici  Chrouiq.  4c  S.  Frofpcr  4'A- 
MixMalkolci.  £qntuuK. 
OcunaJiui. 

Nicolca  4c(Ori«llca. 
icao  4'In4«qBic. 

I atjcAlltlk,  troti  ana  troit 

. BioU  viagi-fixioart. 

1 cinq  ana  Taxe  BCM 
vniR  Ex  iour».  du  tfineai  Silui*. 

I-'— Ican  4e  Tuf  te  Crc«auCar«L 
Pierre  4c  Natalibui. 

Deuil  Etud  Charueu. 

sc7PAvt  I Ex  âne  4U  naca 
.▼ingt*net^  toar». 


****  *>t  X I i T 8 4-  Bfta  Ml  cinq 
insri. 

Bapt  Ac  Btatwe. 
lacqwc*  CriicpnUtatB. 

ASberr  Craars. 

LaMKUi  C«kea4Uu. 

Gabriel  BicL 


M- Ant.  Cocriuf  SabelUm.*—  a{ 
“abi'  • 


|4 

COS^TANTIN*»? 
III.  foa  Ail  fut  le  il 
; f|.  & d«TRire  iif 
4 uapereur  CErc*||0 
f A*cn4e  Cot’Aau- 
4 naoplc.  — >• 


IAiifeAeClaHai. 
BapciAc  Troacmala. 

. atpi  <.*.'»  Crpta 

t aonvingHSiptiMM. 

Cuacttin. 

Quilüuma  Pépia. 


1 4ix  4 
S 

4 
I 

7 


-^iinALEXANDKBa.  r«*caai  11 
EuiA  inok  ' t| 

i-  -“IcanTricWain  AbW.~~—~ • 
Icna  Naudcmi,  blAorica. 
BapciAc  de  Uanccuc. 


'lanbîai  Palmier  aqncinuarcqi  1 1 1 
4a  Cbtaniq.dc  MatUi.BalMiet,|  t* 
IcaaMajoe.  (10 


ROIS  D B 

PUAMCE. 


CHAELflpAbdu 
Eojr  cWlci  Eaief- 
«efutUS4.Eoy  4c 
Praco. 


I ALBBETi.Aitk4f 
I ileAottd’AnArichc  il 
I FEXDEXIC5  4Ù4 
a Ali  4’i  Due  EtacA  |o 
} 4 Audnebc  <lf  cou- 
4 En  4*A'bert(  6k  le 

t 44.BTnpcrc«i  4'Oc 

4 cideai  1 & le  t- de  U 
7 tdatfofld'AuA'kbe, 

I a P compeer  l’fia 
f pereur  Rodolphe 
>0  premier.  Cenny- 

II  ,cjrr«gM)4Aaa.<—- 


MAHOMET  ~ 

S coo44e<cRom  curEmpirc  i){ 
dctTucct,  cttiot  en  laqua- 
irtuTne année  defoo  Enptrt 

I fc  rendu  pat  araeiRiamre 
4 ^ l'Enpire  4e  CooAaati- 
10  nopte  «ai>'E  eu  ayant  rpe*  a« 

II  lté  le*  ChrcAtcni,  il  fut  le  11 
ta  premier  Turc  qui  eut  TBn*  ai 
M pire  tTOrientca  Earoçe- Ce 

■ 4 tutvn  |raad  Monarque  , U «4 
t|  re|naft.  aa  depuiiqu'ilfut  *t 
i4  Bmpcfear  d«i  Turc*,  li  i|.  aa 
17  deputi  qu'il  eut  canquu  *7 
••  CimAanttaopU.  *" 


a 

4* 

li  . •!♦' 

BAtACET  eu  Pat«iie«  rtcondU* 
de  c*  nom  panny  kt  Tua,  fila  4e  j 4| 
Mahomet reccM^utkdcnxief-  44 
ma  Bmpcrciir  4'Ortcnt  à Con-  41 

' ‘ 4^ 

lî 

4P 

JO 


AanQi^k , qui  fut  priué  4* 
t*Eoptn  par  Mo  EU  Scluo. 


• Il 

.....  }»  Tartracai  de  Cre- 
U ooWe. 


ii 

I tons  it.  Em  eu 

* ^tl«5}. 

J 


MAXIMILlANrou 
EU  fut  k 47.  E le 
firicfmc  de  laMai- 
foa  d'AuAri^te.  «- 


la  Ba^cmeet  de 
EO«|OB|U«. 


ta  Ffooraee 
cheucanEoy. 

CHARLES  I.  feu 
EUfttk  s«. 


BrpofM  vaicàla 


H 

14 

t L0V1S  i«.  EU  4c 
a C1iartca,Dnc4*Or. 
I heani,  famme  yrc- 


OriptÊtJti  Chtfn 
fttftmniÙtÊ/irti. 


rraadfqac  luA<aà. 


Caëa  Talarrficf. 

LaucM  TaUa  Oram* 
merKo. 


Vfifc  derartillcna 
cofnu  ca  France. 
Lcoaacd  Arcun  hiAo- 
rien. 


Pierre  BaAct.  —•~«- 
Puiâtcr»  VamccErd. 


dUiaChamcc. 


'Tk'inai  VrallUflieB 
AUfloia  Et  Iran  Oni- 
tccàbrrg  de  i:ra»L  »urg 
inacMcur  4c  rUopu- 

•W’tt 

liaadcibcc. 


NieeUi  de  Uontaeo. 

hiA.  * 

Valcaaa  Vowcifiid. 
TriBlpoir  4f  l'B  1 
4 0-iC"(4(»  Cb.iil.4* 
auTu.c. 

BaSa  Vniuerfitd. 
Cocatucf,  luAorico. 


L'Ordre  4ri  CbeoaUert 
de  8.  MichaL  -*- 


S.  FraaroUde  Paa!4,St 
Am  Ordre. 
leMdcMMueaiL 


Pompeoiui  Uma. 
Cakpu). 

Alexandre  d'Alcxam' 
dre. 

BnuaU. 

Marolle  Ficta. 

Ceotpa  Ttapexamea 


FoUdotc  VtfrUe  A»- 
|loù. 

Pic  de  U MiraAdolc. 

r^>i|t.oU  , H 

L'Ordrt  do  EUc*  O* 
pennck 
U PliHidc. 

ItJei  Orteanirr. 

LePagfiarfe  daRaûfA 

iafÿi.— 


t 
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CHRONOLOGIE  DE  LAPEYRE. 


La  Grâce. 


Siècle  LV III.  & le  XVI.  de  b Grâce. 


C<«/î  dtniùr,  U Gtmt. 

»r  t«MI. 

•«•tcandeUrPierrc  AkM*.  • 


La  I V.  U*  V* B e R I ■ . Afittt*  Rouai»*. 

lÊrnftrfmufOnmt. 

Il  I 


m* 


**  ♦ 


H"*  T 

~***  i|ao  I 


..  *n  haid  noii 


«II»  f 


*.  nruf  bai'  I) . 
tmi  MiB  «itift  i•■^,  m..-  14 

Iac^Q(*  >»nBBArc.  L»( 

TtiA  at  More,  AagMt.  Ii< 

leaa  TraDcrfit.  [fcntnu.  s? 
lAqoct  SipolrtBoefc|.  ik  Car*  al 
Br**f«i*  de  laVidMie.  a# 

Rriof  AuX  mcoc.Ra.4cT«lei4«  j* 

SabOci  Bubum*.  <1 

L*Ib  iii»  eoiB^'*'  «UC»B(nr«c> 
it|L>-0'^te  hai4  BcraldcLA* 

BM  kn»A  aoiB  rrlr.4(«lfiatr 
vtBgtft  TA  lotir.  I'bb  tft?.  in 
La  oomcB»  Tcfta.  l'B^>^rcaé«. 
aeordiAingae  parverfirts. 

PridetK  StBplialBi. 

. M.  Nieolsf  de  VillegaigiMa.  •**•« 
fcii^u  FÎMrd. 
aa«ADRlAN*.  V» 
fix  ioon. 

. safCLlIiENTr.  dâ  aoidt» 

MoiabuiAioan. 

- Coracillc  iJAfeiuBt.  m—-.»-» 
A»dre  de  Vega.  1 

Suuc^  SicBiieia.  I 


iidRiVLj  quiRxeABsriBgtaCuf 
lOWB. 


• t«  bie*  bmrctK  S.  tenaee  de 
Loyola  foodatcur  da  rto  |e* 
rtutet 

S.  XABicf  kraitc. 

Lbb  1 1 4 5 .coniaeif  a k ABaiaW  f« 
i|  vrrai  dcrie-itcapiKOtiBOfaf Pk  4 


^ELIMi  fiU  de  Bajaeet,  f«tk  tf 
' ^ nmnr  Tare  de  CoMtaA'  i« 
Bl*. 


Soliman  s dit  Biftid  d«  •eii«. 
a {r«lc4  Empetrardo  Tarticn 
I lOricBC  : Il  fit  aoarir  to«f  fe« 
4 Tmei  , fat  <n  g rand  Prtact , 
) vaiUanc  dr  •udtmiit.sc  «ligAc  de 
d toute  lodaege  4mc  aux  infini 

7 ,Ua.  ■■■■ 

t , 


(7do 


Ë*  ... 

J ‘1“* 

r 


t aa7lVLE|.  cin^BAtviiBiekleixe 

wdcai 


ailMAtCBL*  aitPAVta  ... 
c|«atf«  au  quatre  mon  Ttagt  IVpt  |l 
i««rt. 

— CUade  DeTpeoee. 
a|o  p.k«.  ciB^  *■*  no»  4* 
quinc  >e«r«.  4) 

Claadede  Xaiudk*  E d'iutcux  44 
SiMaVigot  Areb.de Narbdne.  4) 
•••  laquer  Amyot  iuelît.d'Auxcue.  4* 
LatttCfti  Suriu* , hiüor 
*!■  P 1 B 4.  lui  «ni  qiMCtc  moit. 
OnuÂnn  BaaaiBu»,  Aufaliia. 
IlirrofMie  bolacc. 

Cabttei  Btateole.  I 

S.  CbarJei  Bor.iiB«.— — — — 
Frauoi*  PA4j|ai«k. 
a^i  O < >>  t 5 h ^1.  ticBt  ABt  7 

iQafidcQrrmdc.'  I 

FAanneOutani  .n—  'i 

Alpboaie  CiBcoiibitl.  a 

ptenc  Upneer  Cteaogtapke.  | 

Aru»  U'Miunut.  4 

Maldotiac  UAi'te  , Iraoeeluy  5 

Î«aii  tout  le*  Peici  de  leur  a 
oapafuie. 


1 1 . fut  tr£ou>d  k Caludricr 
liPrre. 

■aebrard  Aicl».d‘Aiu , hiflor. 


CHARLBl  (.fihdc 
Pbilippc  d'Aulkti 
tbe  EuydiilpagAc 
i^ui  fui  fiilde  i'klB 
ùrctKMavmitian^ 
tutlc  4I.  Lmpctcui 
li'OecideBieaAlk' 
nrgne»  k la  7.  de 
la  Itul«»ad'Auil^ 


ebc.  tl,>*gna  uca 
ant , ptm 
yaai  quitte  rgia- 
tj  ’piK  a Ion  frère,  A 
14  rfifpigM  d foafilv. 
I)  fe  mtetoia  peur  k 
fd,refte  ^ fo  toun 
dan*  rUtunalqu'i' 
auott  fa»  baAir , A 
f RHMfut  c«  grand 
Ptlnac  , le  uta»dc 
uoc 


Iode  Cocihit. 


Éditt*  de  Tbyarde  iMe  Cbalfi,  ‘|{ 


P 

’iu 


2|7U.£AUNTf 


Ciüâr  Barufliui,  CarA  btftpf.  p4 
ILobenBeUtinia  Card.  .41 

..  laque» Daujr  Gard,. du  PetroB.j  t 
Fr.  delà  RecbcloacKilt  Card.  j 
Theauj  Bofiue.  Eeiteut  Eu.  | 
Fr.Fea-atilatit,  CdeSc4i.;4 
CiaadeCaroa.  | ) 

laaaea  Suaree.  '« 

_ ~ ' ■ " l*»".  . . • 


SElIMa.filiairafde  Sulii 
1 fut  le  t.  Empercat  «k*  T«m 
a Coalknttaufk* 


Conquit  Cyftt  fat  k*  Veai 

lent. 

AUVRATKi  fi1iai(bddeSc< 
l'M  t.  f«c  le  d.  Empereur  der 
Tnm  à Conftaaùao^..~- 


MAHOMET  |.  Tna  fil*  fut  k 
7 . Empereur  da  Tuia  à Coa* 
fUptâMpU. 


L’Inwrua  d'AUc. 

RWgfM 


> I FEEPINAND. 

* TteredeCbatlaidui 
f !ie  4p.  A le  I.  de  L 

4 Madipnd'AuAikbc 

5 


t MAXlMlllAN  a. 
a fila  de  l'Empereur 
I Fcidiaaud  , lut  le 
4)0.  rootme  aufli  le 
f 4.  de  1a  Metfen  $ 
0 jd'Auftncbc.  |ie 


R O I t DE 
F a A K«B. 
tnicr  Priace  do 
J , ibcceda  à 
Châtie*  t.  Il  fut  l< 

Î7.  Rof  de  ^anee. 
i engra  le  Parie 
ment  de  tordeaux 
lA  celuy  d*Aix. 


FEaNCOIE  fila  de 
Charlet  de  Valei» 
Comte  de  Vaadaf' 
. . A aiofi  kprr- 

j ader  Prinee  du  rang 
0 fuccada  d Laura  I*. 
7 à Nute  d*bol(s 
■ maflei  , Irfiitkjt 
Kojr  d<  France. 

Il 


Vlf|k»dri  Cktfit  0a  i 
p.r/kU'l  lÂÿfRa  1 

I 

A utHnne. 

E^b«ét  VqltcxaBi. 
Frlaee  ta  naaualk. 
^aan 

$abeiUcui,|ijA. 

Picue  de  NaaanR 

Ckm 

luautrm. 

Camabayt. 


Uetuitiaa.bÜ. 
Fuuuui.btA.a»i 
talon  turifcunfuka 


HBNRT  a.  foa  &i* 
ruik|«. 


Le  Parlemeat  de 

Rcnnca. 


FRANCOUaJe«o 
LHAlU.B*a.U>d. 
licnry  tk  frété  de 
Fl4U(0U.f«ticdl 


i 

, , ....  -I  H E N R Y |.  fiU  Je 

iBl  0 Henry  a.  Afrrrede 

I 'RO  OOLPHfi  r.'t  Francula  le  d* 

* fiUairBcderEmpe' 4 Charlar  .fiitk  <a. 

I reuf  Maainaltan,  f ERablil  l'Ordx  du 
4 futlc  fu  Empereur  0 ib.  fifprit. 

t d’OccidtntCa  AÛe*|7  '■* 

0 magae.  Aleio.de  t 

5 ,1a  Maucw  d*Anihà>  p 
cbe.  ip 

Fl  M 


'I  ! 

>4) 

Crand . fil»  d'An 
tome  de  Bourbop 
4 !R®r  de  Nauji|c  ft 
'wmiiey  PiW<  du 


a:iii.u,  1 kuif  de 
7 Buijci  fucttda  A 
I 'Heoxyi.lrfatled}. 
plRoy  dîeftaB<5> 


fîpqpe  la  ncuftmT* 

L'Ordre  dcaThgatiRi 
|biti  AaiLbift.  ^ 

PoMpaalaj  LPki. 
Rttdre. 

MelaailoB.  ■■■momi 


Oxariai,  kiftaricA^ 
Etafam  mourut. 


Canon  moarttf. 
Fiebard,  biflorica* 
Rebutfi  lurirconTglmi 
Oreaee. 

Oefrootere, 

Baà>olccrut,hift, 

Copetnicui. 

Natal»  Corner, 
TicoBtaha. 

Bcanu  Rbeunat, 
Btmbc  mourut. 
Martin  Cromar  , 
ftoriea  Folenoia. 
AXue  lutifeonl^ 
Tifaqueau. 

Fetnel  premier  AlrdP 
«U  du  Roy. 

Boditu 

Muter. 

Orlandc,  Mufidca. 
luLCckr.  Scaltgera 
Duarcant  mourut. 
tcUay  Foetciuuurar. 


L’Hol^al  Cbancalicr^ 
AAuucfgnaa.  " 
Turacbe  noanit. 

Rabciact, 

Amjiot. 

Vigtnaitc. 

.tA^... 


Oncliuf  CceerapbCi 
Faiadm,hift. 
Stgoaini*  bift. 

BnlToa  prcrideac, 
CatdAA  mourut. 
Aarar. 

Paflerat. 
B4rta»,Fo;tC. 
DrlWrtet , Podie.*^» 
Pull  fl  Btourut. 
puHailian.hift. 
Betir.forelt  mourat, 
Raaiâi  1 aount. 
Lrvngmta. 

La  Cb  ne. 

Ntrolai'Vtufbcr,  baK. 

AM*deon." 

Plaatia  mouryc 
CajAi  mourat.*»**^*: 

Paul  love,  h'ft. 
Metcaior , Orograpbfi 
GvlcbB»din,biiL 

PuVllr,rbil.CH 

AuguRe  de  TbO|a,PtÇ: 
fident'tficbtft. 

Latififs  ,Med< 


■ w 


CHRONOLOGIE  DE  LAPETRE.  La  Giacc. 
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^.cclc  1,1  X.  &c  le  XVII.  de  la  Grâce. 


CM  «ÜM.  * fEstifi  /m.  U C.«., 

PAPtt*  ••  Rom. 

’*>  Dt  Sftid'Evmoed*  OflMr.  , 

Cof^Aj,  CMfq.<l*Airc,MU^  Num.'  t 
P.  CaMon  UAiith  Ee  liriBon 

0«Mifr  lefntr,  Ciur«aolor>ac. 

II.  »„  P4  <L  » * 


|9*o 


Jljo 


l 


4; 


L*  IV.  MoMAacHii  lurn  pii  Romaimi, 
Imfrnm/f  ^(hûst.  | irnfr/tmft  tfOitdt. 


•OIS  DE  FRANCE 


P*Ft»oitt|lft«  UeacptUtcr, 

P.CMnitCaflqaeae  MUy. 

Ik)] t—  r ..r‘ .. 


NicoUi  CoeSntA*.  Eucri|tMilcOu4t> 
i>i<«  psii  4f  UarfciUe. 

* Bwal».Cli«fE««  Pi(Am4ct'Oracoi|^ 
A. «il  V«1  .Profc4Var  tm  Sorbflnpc.) 


• Pbili»^  GamnilcEtkProfcÂarc*  S#b. 
FiIimci  0»âtw  ir  So'boniH. 


LadtritftlfanibtrttProftdlca  Soib. 
HraryifUCraPgti  CafMM. 

Lwuf  Be  l<  Ro(bf|'*uv.E.(!(P«A. 
I.A»Wn^  Bwruti.Ewr^.^  Bafai. 


VCHMET  Eli  ai'aF  4<  > 
AsIiMBct  ).  Ali  le  i.Ria-  ji 

çrnmr  d Ot>nt  ) 
Tiirei  Co«ifainti-|i 

«H*- 


A-dr  RtchHwv.fiMfaMdtLicMkCardk 
“ •W'C 


Gibml  de  rAubeffipc  * 

a4pOilXGOII(B  M 

FrMMei  de  KaHar  Jlrc&eetf de  lUwa 
l4lV  OlAlN  I 

M. UerfrftrkM(niiMd*$.Frde  Faele< 
la^eet  Saliaa  Icfaite. 

Droit  Pme  • (tTaitr, 

I.  BoI4m  , Capede* 

N.  S^podo  ■ de  Panicn. 

N deNOMiUcitlacfqiMdeSiFlMf. 

<«  Pa Lavent . cMtH  d«M»elw.  w 
Ctfraadponbred’aom  PraUte  le  ma  de 
r(aiH)it  I le»  aoeu  «lelqeeU  ne  pemcM  Cfltt 
IcpfUccliatüc  dapén  d'dpace. 


MVSTAPHA^CHAMy  * 
OTHSUAN  Elid*A»h  7 
• ftntirode  MeA^  , 
phta  ril  1 prrrcai  le  i«  1 s 
Eve.  dei  Tve»  1 Ceaft.'  > 
MV^TAPHA-CHAM 
I démÊf. 


I ; 


Or^liM  dn  ^ 

ev/*««ri 

fuU 


»IATHIA$  frere 
U Rodolpht  • fei'^ 
I*  )i.  fcmpcteer  ‘ 

• OcudtM. 


'lipfiat  mwiroe, 
Bcrtaat  eoar  lecnyiMli 
Bctrei  I hiKorMR. 
loCrob  Scaliev  n 
LOVYS  Xin  ro».-- — ~- 
«Ifl  'e  leftt  • nb  «tr  BvdteitFae  e de  R«L 
Heoiy  U Criad  Mvtbicn.h  Nwiea. 
de  Mam  de  Midi  blairtbr»  Pocie. 
nf . eA  iv*arJ*tM]r  TheoehlCkPoét*. 
Irde.ReydaFrro  De  Pw<s»hiB. 


FERDINAND  «J 
A le  I a deU  MaifeB 
d*Aeliricbc  • eft  J*' 
».  liapefrae. 


(et  et  PmIih  . d««ml 
li’cy  e«  rhannror  4‘a* 
BOtt  cAe  Odcjple. 


Bairic. 

LcRef  • Oen. 


FerdkarodtPetneee. 
!S-MmSe  I Cea. 
^OeCheTne  Ccef(. 
Hesiet  • Crneelegilb. 


Bernard . hiR.  deRpy. 
Dp  fia . Peête. 

B(  KHI  me»  avilie Ifi 
rfUne  lUnAm»  filma 
vente  »R*i(  ee^neda 
MTOcemtdf  a^- 


%^ffrobéuion  dts  DoÛeurf, 

NO  V s ibus-fi^nez  ^âcursenTheologîedeU  Faculté  de  Paris^apresauoîrlcu &diligef)i- 
menç  examine  le  hure  intitulé»  LéSétitiit  ChrêinUgH  du  ’hUndt^dintftttn  cinutunH-^tnf  Xir« 
dtit*utt>u'»*m^âiffnttÇnr’vm(bàtmn^utnXyfÆr  Iacqj^is  D’AveoLts  LariYRi:  Cer- 
tifions ny  auoir  rien  remarqué  de  conuaire  é la  doârine  de  l'EgÜfè  Catholique  » Apoftolique.flc 
Romaine, ains  y auons  reconnu  vn  ordre  tres-clair&dif{X}fîtion  tres-facileen  lauiitedc  décla- 
ration des  années»  depuis  la  création  du  Monde»  iufqu'au  Siccleprefcnt»  départant  tres-digne 
d cftre  imprimé»  comme  grandement  vtüe  pour  cous  ceux  oui  dcfirent  s'employer  en  vne  û digut 
cflude.  Fait  i Paris»cc  vmgcieTnie  iour  de  Septembre  mil  hx  cens  vingt- vn. 


CL.  HENRIOT. 


I.  BANDEL. 


Primlege  du  Roy. 

LO  V I s par  lagrace<leDicuIt.0)r  dcFrance&JcNaaarre;  A nos  am«  & féaux  les  Gêna 
ttnarn  nos  Cours  de  Parlement»  Baillifs»  Senefehaux»  PreuoBi »ou  leurs  Liruccnans,&  autres 
nosluiliders&  Officiers  qu’il  appartiendra»  Salut.  NoBrecher  6c  bien  tmé  Geruais  Allior» 
Marchand  Libraire  6c  Imprimeur  en  noftre  ville  de  Pans»  Nous  alâit  cemonOi  er  qu’il  luy  auroic 
cBé  mis  en  main  le  liure  intitulé  » Ls  Séiade  chandept  th»  bUnde,  fifitya/tt  ya  I a c b s 
d'A  V zo  L BS  L BY  A £»qui  teBc  trouué  fort  vriledc  recommandable»  comme  appert  pac 
l’Approbation  Faicediiditliute  par  C.  Hennotdc  Bandel»  Doéleurs  en  Théologie» le  vingticl^ 
iour  de  Septembre  mil  (îxcens  vingt-vn,  lequel  il  defireroit  Eure  imprimer  & mettre  en  lumierer 
mais craienant que lesauttesLtbraires&Imprimeurs  entreprennent  de  Eure  ladite  imprcllîon 
aupr^uoicedQditExpofânc»quinousa  crcs-numblement  Tupplié  luy  oétroyer  nos  lettres  foret 
neccllaices.  A cbs  cavsks»  ddîrant  Euiorablemenc  traiâer  ledit  Expolanc , i ce  qu'il  ot 
/oit  friiAré  de  fbn  labeur  6c  hais  qu’il  luy  conuiendra  faire  pour  ladite  impreffion  ; luy  auons  per» 
mis  de  odroyé,pccincctons  de  omoyons  par  CCS  prerences»d‘imprimer  ou  faire  imprimer  en  telle 
margcd^caraâeieque  bonluy/croblcra»  le  liure  fufditîiccluy  faire  mettre  de  expofer  en  vente 
durant  le  temps  de  dix  ans»à  commencer  du  iour  6c  datte  qu’il  fera  achcué  d'imprimer  i pendant 
lequel  nous  huions  trcs-exprcllci  dcffcnces  irousautresLibraire$»lmprimeurs»dc  i toutes  pci  fon- 
ncsdeque!quequa!itéêrcondicionqu‘ils/bicnt»deriroprimcroufaire  impumcr»ny  mettre  en 
vente  uns  le  con/èntement  dr  pcrmiUton  dudit  Expolant»ou  de  ceux  qui  auront  chargede  luy»  fur 
peine  de  conBlcacion  defdits  liures»  d’amende  arbitraire  » de  de  tousdcfpens  » dommages  de  in* 
(crefts  enuers  ledit  Expofaiic»  ou  ceux  aufquels  il  en  aura  fait  ceflion  de  tranrpoit  » i la  charge  ron- 
tesfois  d'en  mettre  deux  exemplaires  en  noftre  Bibliothèque,  auant  que  rexpofer  en  vente  » i pei- 
ned'eftxedefcheuduprerent  Ptiuilege.  Si  vovs  m ah  doh  s»  queducontenu  en  ces  pre- 
rences  vousfakes,  fouffiez  6c  lailTez  iouïr  6c  vfer  ledit  Expofânt plainement  6c  paifiblementjCeT. 
Tant  de  faifant  celler  tous  troubles  de  empefehemens  au  contraire  » en  mecunc  au  commencement 
ou  i la  fin  dudit  liure  cefdites  prefentes , ou  vn  bref  extraiéb  d’icelles  » que  voulons  cftre  tenues 
pourdeuëment  fîeni(îees»de  qu’à  la  collation  foy  (bit  adjouftee  comme  au  prcrenc  original  : Car 
tel  eft  noftre  plaifir.  Donné  a M cts,  le  vingt-Exie/inc  iour  de  lanuier  mil  li^x  cens  treme-  deux»  6e 
deooftreregnclevingt  dcuxielme. 

Par  le  Roy  en  fbn  Confeil, 


y/t(heu(  d imyrimtr  U fîxitfmt  itmr  dt  "hiat 
mii  fix  cens  trente- deux» 
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CHRONOLOGIE 

: D V MONDE. 

CONTENANT  AMPLEMENT  ET 
clairement  les  explications  & ampliations  des 
precedentes  demonftrations  auec  les  annexes  8c  > 
dépendances  de  Siecle  en  Siecle  de  tout  ce  qui  n’a 
peu  ellre  mis  en  la  Partie  première , depuis  la 
création  de  toutes  chofes  iniques  à maintenant.  . 

I^QVES  D'AVZOLES  LAVETRE, 
d'Auuerffic^.  - 

PARTIE  SECONDE. 

I iculTcfuiuyinesincIinanons.cpicildcmcpIaire beaucoup  Caarci  a» 
• plusaux  (impies  & nuësdemonftrations,^uaIa  multiplicité 
dulangage^ou,àmieuxdire,  (iieuiTeefte  d'humeur  de  fuît  ct„e  Vecon- 
[ le  crauail  &lapeine,  iemefcroisconcenré  de  donneraupu-  ‘J' 
blic  la  première  Partie  de noftre  (âinélc Chronologie,  ainfi 
que  nous  l'auons  (Imilàinment  prouuéc  & vérifiée  aux  demonfirations 
precedentes  , (ans  y rien  adiouficr  d'auantage  : cftimant  que  c'eftoit  aflTcz 
poutferuirde  règle  à routes  fortes  d'hiftoires  pour  l’application  des  ma- 
tières particulières  qui  n’ont  peu  y ellre  inférées  depuis  le  commencement 
du  monde  iufques  à prefent , & que  chacun  sen  pouuoit  feruir  à fa  mode , 
qui  pour  vntcmp,  qui  pour  l’autre,  appliquant  les  narrations  dcschofes 
priuccsà  la  Chronologie  g^eneralle félon  que  le  bcloinl'euft  requis,  ou  le  , 

Îdailirrcuddcfiré.  Mais  outre  que  la  première  partie  eft  très  mccinte,  il 
àut  auoucr  qu’il  y a fut  ce  que  nous  auons  demonfiré  tant  & tant  de  qac> 

(lions  qui  fe  peuucnt  faire  par  ceux  quincfontpasdesplus  auancezences 
matières,  & fi  grandequantitédechofes  dignes  d’y  eurc«d|ou(lées  que 
t aurois<c(lc  blaimable  de  les  obnaettre  : & (ans  mentir  la  Chronologie 
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n'cuft  pas  cflc  accomplie  fi  nous  a'y  cu/fions  adjoufte  les  prefens  difeours “ 
aueclcsfuittes,  annexes  & ampliations  de  la  precedente  partie,  tant  pour  ' 
' refpondre  à toutes  les  objeihons  derquellcs  nous  auons  peu  nous  ad- 
uiiet , que  pour  cfclairdr  vne  grande  quantité'  de  partages  de  l'Efcriture  ' 
(àinûequnontdc  fort  difficillc  intelligence,  fans  la  lumière  d’vnc  vérita- 
ble & exaûc  Chronologie. 

Nous  difeourrons  donc  prcmicrcmcnten  general  fur  toute  la  Chrono- 
logie, & dcschofaqni  pcuuent  appartenir  a tousles Siècles,  & apres  en 
particulier  furchafquc  Sicclcaucc  le  meilleur  ordre  que  nous  pourrons,  de 
' telle  façon  quouctelc  plan  deraonftrarifqu'on  verra  de  chafquc  Siècle  en  la 

• première  partie  de  cette  ccuure , en  cet  te  féconde  on  trouucra  tôut  ce  qui  sy 

peut  & s’y  doitadjoufter,  autantpour  le  moins  que  Icsloix  delà  Chrono- 
logie le  pcuuent  permettre.  Et  ainfi  ceux  qui  fe  voudront  vtilcment  fetuit 
de  r vne  & de  l'autre  partie  de  ccttcChtonologie,  le  pourront  faire , fi  apres 
auoirveu  &confidctclademonftration  du  Siècle  qu’ils  voudrontexaminer 
en  la  première  partie,  ils  prennentapres  la  pcinedclire  en  cette  fécondé 
toutee  que  nousyauronsadjouftc,  y eflant  les  matières difpofées  de  telle 
forte  qu  elles  fuiuent  l’ordre  des  precedentes  demonftrations.  Bien  c(l  vray 
' quclors  que  nous  fàifons  voit  l’origine  & lecommencemcnt  d’vn  gioyau- 

raeen  la  partie  precedente:  encellc-cynouscn  difonsles  noms  des^oys, 

& la  fuitte  fucceflîuc  de  ceux  qui  ont  portedé  le  Royaume  de's  le  mefmc  Siè- 
cle que  nous  en  trouuons  le  commencement  , cnclifantneantraoinslcplus 
que  nous  pouuous  duquel  des  Monarques  les  Rois  ont  peu  Se  deu  crtre 
contemporains , parce  quenousauons  appliqué  aux  années  de  la  fainûe 
Chronologie  lesannéesdes  Rois  qui  ont  régné  aux  quatre  premières  Mo- 
narchies du  Monde , tant  deuant  qu'apres  la  venue  de  noftrc  Sauueur  par- 
my  les  hommes. 

Pcjurquor  Mais  auant  que  d'entrer  plus  auant  en  matière,  quoy  qu’en  mon  Epiftre 

«UC  Ch  O-  adrertccauxLcélcurs,i’ayc  defiarendu  quelque  raifon  de  l’intitulationdc 
"ao**  Œuure,finclairtcray-je  pas  icy  d'en  toucher  vn  mot,  afin  que  nosdif- 
Sa  iNcTi.  cours nefoienttrouuezimpatfaicsquelemoinsqu’ilnousièrapoirtble: l’ay 
doncintitulémonoeuurc,  La  Saincte  Chroholocib  dv  Monde  ; 
fcnonfanscaufe  &ttes-grandetaifon:  Carpuisquelcsdenominations  at- 
titrés du  total  fè  font  des  plus  dignes  parties,  de  que  nollre  fuitte  Chrono- 
logique eft  toute  tirée  de  la  làinéfc  Efcriturc,  & que  par  textes  exprez 
& formels , ou  confcquences  neceflàires  qui  fuiuent  des  textes,  ie  preuue  an- 
née patanncctouteslesannéesdecctteChronologic  depuis  la  création  du 
Monde  iufqu'à  maintenant  ; certes  c’eftà  bon  droit  quci’ay  peu  & deu  l’ap-^ 
pcllcr  La  fdnüe  Chrenelegie  du  Monde , nonobflan.t  toutes  les  annexes 
Sc  ampliations  que  i’y  ay  miles:  ae  oie  dite  hardiment  que  toutes  autres 
Chronologies  qui  ne  font  conformes  &:  adhérentes  à cette  fainélcregledc 
rE£critutc,fonc  vaincs,fàuflcs  acinutilles.C’eft  pourquoi  ie  n’ay  fuiuy  aucun 
autre  Autheurauxpreuucscrtcnticllesde  mes  iupputations,quoy  que  pour 
faire  voir  que  toutes  les  veritez  s’accordeut  à la  vérité  mcfme  i'y  aie  appli- 

2ue les fuittes  des  Monarchies  ac  Royauraesdcfquelleslcsliaifons  des  per- 
innesne  font  toujours  prifes  dans  l’Efcriture  fàinéf  c voiremcntiinais  aufli 
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n’y  font  elles  pas  enfaçondumondccontraircs,  cftansbien&iudideufe- 
ment  entendues.  le  n’y  disricnconttepcrfonne  en  prciculicr  fur  leurs  preu- 
ues  & méthodes,  chacun  afait  du  mieux  qu’il  a peu.  Il  y a de  fi  grands  hom- 
mes qui  fe  font  donnez  la  peined’efccirc  Hidoires  & Chronologies  , que 
tants’en  faut  que  ielcsvucillc  blafmer,  que  toutau  contraircily  enacfcT- 
quels  i’admirc  les  oeuurcs.  Cela  dis-j  e bien  en  general,  que  tou  t ce  qui  cho- 
que dirc<5Iemcnt  ou  indiredemen  t la  (ainéle  Eferiture , ne  peut  edre  vcrica  - 
blc,  & quelots  que  cela  ardue  icfuisobligc'  de  fiirevoiràvn  chacunl’a- 
bus  de  ceux  qui  refont  voulu  efloigner  d’clTe  pour  fuiure  leurs  fantafics& 

& conceptions.  Tous  les  Chronographes , où  la  plus  grande  panie 
font  prorelGon  de  la  fuiure  : mais  de  dire  qui  a le  mieux  Sc  plus  exade- 
ment  fuiuy  cette  làinde  rc^Ic  de  ceux  qui  m’ont  précédé' , ou  de  moy, 
i'en  lailTc  le  libre  iugement  a tousceuxquien  voudrontprcndrela  peine, 
car  il  ne  faut  que  voir , le  iugement  n’en  fera  pas  difScilc, 

Pour  venir  donc  à la  madère  , il  faut  difcourii  ptcmicremcnt  des  oidtc  d« 
chofes  qui  regardent  en  general  toute  la  làinde  Chronologie  : Sc  apres  p'eliiwtlif- 
de  Siecle  en  Siècle  pardculadfet  les  chofes  félon  qu’elles  le  medteront,  ou 
qu’il  y aura  quelque  diflScultc  en  l’intelligence  d'icelics. 

Et  laiilânt  à part  de  propos  délibéré  toutes  les  queftions,  difputes&  1» 
difeours  qui  ont  cy-deuant  edé  faits  entte  les  Philofophcs  & gens  de 
fçauoir  fur  l’increadon  du  Monde,  comme  labeurs  impies  & hcrctiques, 
qui  ne  peuuent  ny  ne  doiuent  nous  impofer  aucune  loy , n’edans  leurs 
raifons  demondradues , ny  leur  authorité  procedee  de  Dieu , ny  leurs 
efedts  approuuez  de  b lâindc  Eglifc  Catholique  Apodolique  Romaine, 
feulecolomne  de  vérité,  àbquelictres-iudemcnt  ic  mefouimets,  & moy, 

& mes  ceuurcs,  auec  le  rciped  Sc  rcucrence  que  tout  bon  Sc  fidclle  Chredien 
luy  doit.  le  dis  fuiuant  les  binétes  Efcdtures  que  Dieu,  tout  bon,  tout 
puitTant , Sc  tout  lâgc,dctien  au  commencement  crealc  Ciel  Sc  laTcrre,  & 
toutcequiedcompdscniccux.  Gen.  i. 

Et  d’autant  que  l’impicté  ed  allée  à telle  effiontede,  qu’il  ne  fc  trou- 
UC  den  de  fi  folidc  qu’elle  ne  trouue  en  apparence  à y mordre , Sc  qu’il  m3c.  ** 
y en  a eu  qui  ont  ozé  par  moqueriedemander, quand  & où  futcccom- 
mencement  > rccognoiibnt  que  telle  manière  de  gens  font  capables  de 
s’amuferplutod  aux  mots,  qu’ilsncfontdigncs  d’adnaircr  les  oeuurcs  inc- 
Ëtblcs  du  Tout'puiiTanti  ie  rc^nds  que  Moyfc , le  fdndl  Hidoden, 
a dit,  commencement , eu  cigard  aux  cmturcs  , & non  à Dieu  ; car 
en  luy  n'y  a nul  commencement  ny  Hn.  Ainfi  à l’indant  que  fon  bon 
plaifir  fut  de  créer  le  Monde  au  mcfme  poinid , il  le  créa  : & ce  en  l’an- 
nee  que  nous  demondrons , tant  par  l’ordre  des  Siècles , que  par  les  prefents 
difeours  drez  des  fainâes  Efcdtures.  De  façon  que  foudainquele  Monde 
commença  d’edre  le  Mouuement , le  T emps  & le  Lieu  commencèrent 
d'cdtc.  Le  Lieu,  pourtour  contenir  :1c  Mouuement,  pour  tout  mefurer: 

Sc  le  Temps,  pour  edre  la  réglé  perpétuelle  de  la  durée  du  Monde  , du 
Mouuement  mcfme,  du  Lieu  ,&  des  aédons,  & en  vnmodpoutcdtc  l’or- 
dre de  toutes  chofes. 

Ceux  quipluscuneufcment  &le  plusdigncmcntontefpluchélcmou- 
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ucmcnc  des  Aftres , & tafehé  de  tfouuericspcriodcs  iufles , pour  nette- 
tie».  mentreglct  Sc  mefurcr  IcTcmpsfcfontaduilcz  delc  diftiticucr  Sc  diuifer 
en pluficurs  manières  ou  parties  : & bien  que  leurs  diuifionsloient  infinies, 
fi  lonr-ellcs  exprimées  tant  qu’ils  le  peuucnc  par  certains  mots  aufquels 
ilss'arreflcnt&fe  ticnnenc  ordinairement. 

Des  Saupu-  appellent  fcrupule  cette  partie  du  T cnips  qui  de  toutes  eft  la  moindre, 

lcs,Momais  cequenousappellons  ordinairement momens ou  minuttes:  bien  eft  vray 
&:  Miiimtes.  ^ fcrupulesils  les  diuifent  apres  tant  que  bon  leurfemblc , & iulquesà 
l'inliny , qu'ils  appellent  fccondsfcrupulcs,  tiers , quarts,  & ainfi  fans  fin , fi 
befoin  eft. 

Sans  nous  amuferdoncaufcrupuleluda'ique,  qui  eft  la  1080,  partie  d'v- 
ne  heure,  ny  au  moment  ludaïquedu  Rabby  Adda,  qui  eft  la  76.  partie 
d'vn  fécond , ou  la  8 a 08  o.partie  d’ vnc  heure , ces  primeurs  n'eftans  rcquifes 
ny  necefTaircs  auftijet  Je  nosdifeours. 

Nous  difons  que  foixante  quatriefines  font  vn  troifiefine  , que  foi- 
xance  troinermcs  font  vn  fécond  , 3c  que  foixante  féconds  font  vn  pre- 
mier,lequel  premier  s'appelle,comme  nous  auons  défia  dit,puremét  Sc  lini- 
plement  fcrupule,  moment  ou  minutte,dcfquclsles  heures  font  compofccs. 
Des  UcBtM.  foixante  fctupules  font  vne  heure  : de  façon  que  Ion  peut  dire 

qu'vn  fcrupule  ou  minutte  n’eft  autre  chofe  que  la  foixantiefme  partie' 
d'vne  heure. 

Des  lours.  De  ces  heures  font  compofez  les  iours  & les  nuits,qui  font  lesdeux  parties 

principales  d'vn  iour  naturel.  Et  fut  f*it  dufoir  {Jr  du  mdtin  lefrtmier  tour , dit 
i'Eferiture,  Gm.i.  15.  Tellement  qu’vn  iour  & vnenuiû  font  le  iour  total, 
lequel  eft  compofe  de  vingt-quatre  heures.  Njy  4 //par  ie«rfi  aviovr, 

difoit  la  bouche  facrcc  du  Fils  de  Dieu,  parlant  à fes  Difciples,  en  fainli 
ie*H  11.  9.  C'eftàdire,  cnccttepartieduiourquenousappellonslumie- 
rc  ou  iou  r ; laquelle  faifant  la  iufte  moitié  du  iour  total,  il  s'enfui  t que  l’autre 

[lartie,  qui  eft  la  nuief , eft  auffi  femblablement  compoféede  douze  heures, 
es  vingt -quatre  faifant  le  tout. 

Et  bien  que  prefque  en  tous  les  lieux  de  la  terre,exceptc  fous  la  ligne,  les 
iours  fôient  continuellement  iUegauxaux  nuiâs,  3c  les  nuidtsauz  iours,  fi 
cen'eftauxxquinoxes,  la  vérité  neancmoins  eft  par  tout  égale,  queleioui 
Chcouoio-  naturel,  party  en  iour  & nuid,  contient  toufiouts  Sc  eft  compofe  de  vingt- 
quatre  heures , parce  qu’à  mcfurequeleiour-parcies’accroift  ou  deferoift, 
félon  que  le  Soleil  fe  recule  oi^’auance,  la  nuiâ -partie  en  fiitauffide  mef- 
mes,  Sc  toufiours  le  iour  naturel  Sc  total  eft  par  tout  côpofé  de  vingt-quatre 
heures:  dequoy  toutes  fortes  de  profeflions  de  fciences  demeurent  d’accord 
auec  les  Mathématiciens.  Etainfinousdifonsqucle  iour  naturel,  dont  eft 
parlé  dans  la fàinifteEfcricure,  duquelileftdit,  £»/«»» /air  </«y»ir£r  dumu- 
linle  premier  iour,  que  c’eft  vn  iour  de  vingt-quatre  heures,  Scquedeces 
iours  font  compiliez  les  mois  Sc  les  ans  de  noftie  fainéàc  Cnronolo- 


De  quels 
iours  cH 
compillce 
la  (âinâe 
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I Tabl  c des  iours  des  Hcbricux,  des  Aftronomcs, 


lours  Hehftiquts. 
I Premier  iour. 

2.  Second. 

} Troificfme. 

4 QuacrielÎTie. 

5 Cinquielinc. 

6 Sixiefme. 

7 Sabach. 


lourt  jllhonomiqun. 

I * Le  iour  du  Soleil. 

1 <3  LciourdelaLuuc. 

3 ‘'de  Mars. 

4 9 de  Mercure. 

J V-  de  lupiccr. 

6 «de  Venus. 

7 1 de  Saturne. 


6 desChrcIbens. 

louts  Clirelhens. 

7 g LeiourduSeign. 
1 a Lundy. 

X b Mardy. 

3 c Mercredy. 

4 d leudy. 

5 e Veiidrcdy. 

6 fSamedy. 


Table  dc9 
iours. 


le  ne  dy  rien  icy  des  iours  extraordinaires  dcfquels  il  eft  parle  dans  l'Efcri-  ioon 

ture  (àin<aei comme  de  celuy  du  temps  de  loluc.qui  fit  arrcller  le  Soleil 
combattant  contre  les  ennemis  de  Dieu.-carlors  pargraceincnaiciblecon- 
irelespretenducscertitudes des Matlicmaticiens, i eltt'idtmtnraaH milieu 
duCUl^ürnefe  hajla  point  Je  fecouther  durant  Cejj/ace  d’ in  tour  entier  ; tellement 
aueieuanteetempt  là,ny  apres, ne  fut  iamaist^uVn  fi  long  tour.  Dieu  oheifjant 
sUitoixde l'homme.  /o/Tio.xy-  nyduiourdu  temjis  diiRoy  detuda,  Eze- 
chias, auquel  Dieu  tout- puiiTant  ayant  prolonge  ace  Prince  la  vie  de  quin- 
ze ans;  en  figne  de  cette  Tienne  mifcncordc  àlapricredu  Prophète  lûye, 
contrelcreglcmouuementdesAftres,/f  rétrograda  fa  cour/e  ded<xde- 
geel^.  4.  Rois  xo  1 1.  ces  iours  Se  leurs  feinblables  font  extraordinaires. 

Moins  veux-ie  parler  icy  desiours  que  couftumiercmcncon  appelle  Pro-  Des  iour» 
phetiqucs.lcfquelsicnommede  Dieu  apres  la  faindeElcriture,  vn  an  pour 
Vn/o«r,  dit  le  Seigneur,  14.34.  defquels iours  lesfcpuntefcpnui- 

nesdu  Prophète  Daniel  ont  efte  compofecs,  comme  nous  dirôs  en  fon  lieu. 

Et  deccsioursaulllcft  ordinairement  parle  dans  cous  les  autres  Prophètes, 

Si  notamment  dansrApocalypfe,  defquelsncll  nullement  compilée  nollrc 

làiiiAeChronologie,ainsfcu!ement  desiours  naturels,  comme  nousauons  • 
dit. 

De  ces  iours  naturels  font  compofecs  les  fepmaines  naturelles  ou  ordi-  Cepnui. 

luircs,  Icfquellcs  contiennent  fept  iours.  far  en  fx  iours  Dieu  fit  le  ciel  c?-  la 
terre,  & ferepofale  feptiefmeiour.Gen.n.i.’  Autres  fondes  fepmaines  pro- 
phétiques, ainfi  que  nousauons  déclare  en  l'article  precedent. 

Or  de  cesiouts&lcpmaincs  ordinaires  font  compilez  les  mois  ordinai-  Dm  mois. 
resdesHcbrieux.&parconfequentccux  delà  faindte Chronologie;  def- 
quclsmoisil  en  faut  douze  pour  faire  vne  année  ordinaire  & parfaite:  Et 
font  les  moisdcsHcbricuxappcllcz  Ectlcfiaftiqucs  ou  Politiques;  de  telle 
£»çon  que  là  où  commence  IclcptiefmedcsPohtiqucs,  là  commence  aulli 
le  premier  des  Ecclcfiahiques  , 5c  ce  à caufe  du  changement  qui  en  fut 
fait,  lorsque  Dieu aucc fon  bras  puiffantfitfortirfon  peuple  de  la  feruitu- 

dcdcrEgypcc.  Car  des  ce  iour  Dieu  commanda  que  le  mois  de  ladite  for- 
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Des  années 
CûdUBuncs. 


Des  années 
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tic  fuft  toufiours  le  premier  mois  de  l’anncc  : ce  qui  fut  fur  tout  rcligicufe* 
ment  obferué  par  les  Preftres  Sc  Lcuitcs , âr  de  là  cil  proccdcc  cactediifeten- 
ce  des  mois  des  Hebrieux:  leurs  mois  communément  cdoicnr  de  trente 
iours,maisleut  année  ne laiifoit  pas  d’eftre  trcs-parfàitc,  comme  nous  di- 
rons cy-apres  ; car  elle  clfoit  compofee  de  douze  mois  comme  les  années  des 
Aftrologucs,  auec  Icsintcrcalations  requilcs  Sc  ncceflàites. 


Table  du  nombre  & des  noms  des  mois  desHcbricux,dcs  Mathéma- 
ticiens & des  Chreftiens. 

Les  mou  des  Hthrieux. 

M oit  des  Jjlrànomes. 

Moii  des  Qhrejliens. 
Occidentaux. 

I Nifan. 

7 Nifàn. 

I T Arles. 

I Mars.  ; 

t Zio. 

8 Ijar. 

t w Taurus. 

L Auril.  4 

) Sivan. 

9 Sivan. 

5 a Gemini. 

5 May.  5 

4 Tamus. 

loThamus. 

4 » Cancer. 

4 luin.  6 

5 Elud. 

1 1 Elud. 

5 0 Léo. 

} luillct.  7 

6 Adar  i. 

IL  Adar  1. 

6 V Virgo. 

6 Aoufl.  8 

7 Ethamin. 

I Tifry. 

7 * Libta. 

7 Septembre.  9 

3 Bul. 

z Bul. 

8 1 Scorpius. 

8 Oâobrc.  (0 

9 Chafleu. 

) Chafleu. 

9 ♦♦  Sagittatius. 

9 Nouembre.  1 1 

10  Thcbct. 

4 Thcbet. 

1 0 > .Capricornus. 

10  Décembre,  it 

1 1 Schebat. 

5 Schebat. 

1 1 - Aquarius. 

1 1 lanuier.  1 

ir  Adar  1. 

6 Adar  t. 

ir  X Pi/ccs. 

Il  Feuricr.  i 

l'»rdre  dts  I 

C’eft  C êtdrt  da  j 

Ctrdrt  dti  L'êfdtt  da 

Dcces  douze  moisfontcompofceslcs  années  des  Hebtieax&  Iuifs;car 
ilcftditau4.  chap. duj. liurcdcsRois,v«fct  7.  Que/e  Koy  Salomon tuioit 
iou:(e  Prenojlt  fur  tout  Ifrtûl , qui  baiHoitm  les  viures  annuels  au  Roy  à 
fa  maifin  : & par  chaque  mois  en  tan  vn  chacun  d'eux  fournijfoit  les  chofes 
neceffàires.  Donc  il  y auoit  douze  mois  en  chaque  année,  puis  que  chacun 
defclits  douze  Prcuolfs  auoit  Ton  mois  à fournit:  Dcfquclles  années,  com- 
me aulhdcsmois,il  y a piuficurs  opinions  touchant  le  nombre  des  iou» 
que  Icldits  mois  & ans  doiucnt  contenir. 

Ceux  qui  en  ont  le  plus  dignement  eferit,  demeurent  d'accord  que  les 
Hebrieux  ont  eu  diuerfes  façons  d'annccs , toutes  Icfqucllcs  ncanrmoins 
cifoicnttouliourscompoiccs des fiifdits  douze  mois,&  clfoicnt  leurs  an- 
nées appcllccs  ou  Communcs,ou  Lunaires. 

Les  Communes  cftoicnt,dilcnt-ils,compofcesdc  douze  mois, Sccliacun 

de  ces  mois  compoté  de  trente  iours  ; Sc  par  ainfi  l’anncc  commune  ne  con- 
tenoit  que  trois  cens  foixantc  iours. 

Les  Lunaires  effoient  auflicompofecs  de  douze  mois,defquelt  tous  1rs 
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pairs  auoicnc  trente  iours,& les  impairs  vingt-neuf  : defaçon  quel'annee 
Lunaire  ne  contenoit  que  trois  cens  cinquante  & quarte  iours,  (Ix  iours 
moinsque  les  Communes.  Et  les  pairs  font  Macs, May,  luillct, Septembre, 

Nouembre  & lanuicr,  lesautrcs  font  les  impairs. 

Et  d’autant  qu’il  fàlloit  elgalec  les  années  au  cours  ordinaire  du  Soleil,  ^ 
aün  que  les  faifons  Te  crouualTanc  toufiours  dans  les  mois  qu’il  conuenoit 
qu’elles  fe  trouuaflcnt,  de  quatre  en  quatre  ans  on  faifoit  vne  année  fur- 
croiirante,appelle'eEmboIiQnalei  & contenoit  celle  annee  treize  mois,  & 
lefdits  treize  mois  trois  cens  quatre-vingts  & quatreiours. 

Ilsdifentauinilànsnousamureràvnciniînitcdc  diuerfes fortes  d’années.  De  lunée 
derqudles  on  a côpile'  de  gros  volumes  tous  entiers  ) que  la  véritable  annee 
ell  l’annee  T topique  du  Soleil.  C’eft  à dire  l’elpacc  & le  temps  qiie  le  Soleil 
met  à faire  fon  cours  depuis  eflrc  party  du  premier  point  cf'Arics  au  com- 
mencement du  Printemps  iufquesà  ce  qu’il  ell  retourne  au  meCne  point 
d’où  il  eftoit  party. 

Et  parce  que  ladite  anne'e  T topique  ne  fc  paracheuc  pas  par  vn  nombre 
de  iours  rond  Se  entier,  ains  qu’il  y faut  adiouflervn  quart  de  iour  & cer- 
taine quantité'  de  minutes.  On  n’a  pas  lailfe'  d’appeller  années  T topiques  3c 
Solairescellesquienapprochcntleplus,  defquellcs  ilyenadedeux  fortes', 
àfçauoir  l’an  SoIaire,ou  de  l’Empereur  Iules  C.Tlàr,  3:  l’an  des  Egyptiens 

L’an  Solaire  de  Czlàr,  ou  Iulianique,  contient  trois  cens  foixante-cinq  De  lu  So- 
iours,auec  la  quacrieGne  partie  d’vn  iout,qui  ell  lix  heures,&  s’appelle  aufli, 
l’an  desioutsquiellplusgrand  que  le  Tropique,  parce  qu’il  ell  compofe 
decinquante-deux  fcpmaines  vn  iour  (ix  heures. 

L’an  des  Ægyptiés  ell  aufli  de  trois  cens  foixantccinq  iours,3c  ell  moin-  oclandes 
dre  que  le  T topique,  d’autant  qu’il  n’cft  compofe  que  de  cinquante-deux  Egypicns. 
fepmaines&  vniour,iàns  aucunes  heures. 

A cesanneesainfireglccs,  deleurfutcroiflàncedeq'jatre  en  quatre  ans,  Dcl'année 
on  fait  vn  iour,lequel  eît  intercale  ou  inféré  extraordinairement  à ladite  an-  **‘*“"- 

nee  quatricfmciEt  d’autant  que  ladite  intercalation  fc  faifoit  ordinairement 
depuis  la  reformation  de  l'Empereur  Iules  CxGir  au  fixicfmc  iour  deuant  les 
Calendes  du  mois  de  Mars,lequel  fixiefmeiour  fc  conte  deux  fois,&  les  La- 
tins appelloient  Bis- sex  T vs  , deux  fois fix.  Nous, ayanscncorcs  retenu 
'lcmocLatin,appellons  cette  quatcicfmcannced’intcrcalacion,l’an6is-fcxtil 
ou  l’annee  du  Bifexte.  V oila  fuccinélement  ce  qu’en  difcnt  les  Autheurs. 

Mais  d'autant  qu’il  n’cllpasdetcrminédanslaGùnéle  Eferiture  l’efpece  Desannra 
desannees,de  laquelle  Moyfc,&  ceux  qui  l’-ont  fuiuy  ont  entendu  de  parler  ; 
puifqueceladepéddenoflreiugeméc,ietienspourcercainquefuamais  au- 
cun  entendit  les  Mathematiqucs,fceull  le  iufle  mouuemcnt  des  Aflres,peu(l 
& deuil  nous  preferire  le  nombre  des  mois,  des  iours,  des  heures  & des  mi- 
nutes de  l’annee , ç’a  clic  fins  doute  nollre  premier  pere  Adam,  qui  n’en  a 
rien  deu  à tous  fes  enfans  & fuccefl'eurs,.iins  à luy  font  deucs  les  cognoiflàn- 
cesde  toutes  fortes  de  fciences,  & luy  à Dieu  tout  bon^  duquel  illestcnoit 
& les  luy  auoit  diuinement  infufes. 

De  luy  immediatemét  fon  61s  Seth, puis  Gicceffiuement  de  pere  en  61s  fu- 
ret inllruits  fes  enfans  & defcendâs,&  fut  tous  les  Hebrieux,peuple  cfleu  de 
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Dieu  en  la  perfonncd’Abraham.&cn  (à  lanencerDcluy  donc  ou  defes  def- 
ceiiJans  futinllruit  ce  grand  Eropliete  3c  lcruiteurdc  Dieu  Moyfc, parfait, 
vcrirablci&dcplusancien décousiez  Hilloricns  iquc  nouaauons.  Lequel 
ayanreftenourry 3c eflcucdansIaCoutduRoyd'Egypteen  qualité  defils 
adopte  de  la  PrincelTc  fille  de  Pharao,  a tellement  ioint  à La  Iciencc  dc$ 
Hobreux  celle  des  Egyptiens,  qu’iln’a  peuny  deu  ignorer  aucune  chofiifur 
telles  3c  femblâbles  mpputations : 3c  partant  il  elt probable,  3c  i’oforois 
dire  necelTaire.que  Moy  le  s'eft  lcruy  en  l'on  hiftoire  de  la  plus  parfaite  Sc  ac- 
complie façon  des  fufdites  années. 

Orfoit  qu'il  aye  entendu  parler  dcsanncesCommunes,Lunaircs,Tto- 
piques,  Solaires,  ou  Egyptiennes,  croyant  certainement  qu’il  a vfeen  les 
fupputationsdes  plus  accomplies,  i'ay  entendu  8c  entendscompilerlecours 
de  la  faindc  Chronologie  des  feules  années  qui  (ont  exprimées  8c  fpccificcs 
dans  les  textes  de  la  Bible  : car  ce  n'eff  pas  le  noeud  de  l'afiairc  defçauoir  files 
ans  de  la  vie  d' A dam  ont  elle'  Solaires  ou  Lunairesmiais  il  fuffic  de  croire  que 
puis  qu’Adam  3c  le  Monde  ont  eftccreez  enfcmble , lors  que  l'Efcriture  dit 

Su’Adamauoitcent  trente  ans  quand  il  engendra  fon  fils  Setli, que  le  Mon- 
e auoit  toutautant  d'annees.Et  ainfi  ayant  trouuc  quât  à nous  l’origine  3c 
le  principe  de  toutes  chofes  pat  le  commun  conlentemét  de  toutcslcs  Bibles 
en  toutes  fortes  de  l.îgues,ic  puis  8c  dois  veritablemét  conclurre  auec  la  lâin- 
fte  Elcrit  ure,que  Au  lommencemtm  le  Monde  d ejlecreiduec  le  temps,  le  mouue- 
ment,lelieu  0- toutes  chofes , (ÿ*  Addm  quelques  ioursdpres-,  teiettant  comme 
pures  fables  8c  contes  ridicules  tous  autres  Authcurs,de  la  fupputation  def- 
qucls  on  peut  conclurre  qu’ily  aeu  quelque  chofe  auparauant  la  création 
d’Adam  3c  du  Monde. 

De  onclk  Etd'autantquclesBiblcs,tantoriginellcs,  Grecques,  que  les  verfions 
Bibleeit  1.0-  Latines,  3c  en  autres  langues  varient  8c  font  fouuént  difièrentesau  prdgrcz 
^ narrations  des  années  du  Monde,  depuis  lacrcaiion  d’iccluy , 8c  parainfi 
logic.  quelles  ne  font  d'accotd,fi  ccn’eft  du  principe, qui  cft  de  la  création, foufic- 

nant  fermement  que  nul  efprit  particulier,  fi  fufiîlànt  puiffe-il  cfire.ne  doit 
eQtemisen  balanccauecleiugementin&illibledcrEglifc.  Icme  tiens  8c 
m’arrcfieàla  feule  verfionCanonique  3cCatholiqueLatine,dc  l'imprcllion 
d'Anuers,  imprimccl’an  de  grâce  1603.  par  l’ordonnance  des  (âinéh  Pè- 
res Sixte  V.  3c  Clément  V 1 1 1.  derimprellionde  Plantin, chez  lean  Mo- 
tet, laquellccncequieftdcl’ordtedu  temps,  notamment  eft  conforme  en 
tout  3c  partoutauxlàinifbscczccsCanoniqucsHcbraïqucs. 

Des  Siècles  Fiiialcmcnt,tômc  des  minutes  les  heures,dcshcurcslcs  iours,des  iours  les 

& des  .nnces  mois,3cdes  mois  font  compofees  les  annees,ay  fii  des  années  fon  t compofez 
ycoiiuimes.  nos  Siccics,  àfçanoirde  cciuannecsaccomplies.  Si  bien  que  chaque  ficclc 
côtient  cet  ans,3c  chaque  page  de  la  première  partie  de  noltre  faimÂe  Chro- 
nologie contient  vn  Siècle  tout  entier, par  où  on  peut  voir  que  n’y  ayant  en 
chaque  page  que  cent  lignes,  chaque  ligne  contient  vne  année.  Si  bien 
que  toutes  les  Lois  3c  quantes que  dans  leldics  Siècles  on  voit  le  commencemée 
de  quelque  difcours,iI  faut  tenir  pour  afieurc  que  ce  qui  efi  là  narre'  efi  arri- 
ue  en  l'année  du  Monde,quifc  trouue  marquée  au  commencement  de  cefie 
ligne,commeauin  en  l’annee  particulière  des  autres  cfiais  8c  ordres  de  téps 

qui  fs 
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qui  fc  trouucra  marquée  fur  la  incfme  ligne , qui  ne  font  en  effed  qu’vnc 
mcfmechofc. 

CcsligncsouannccsfoncdeSiccle  en  Siècle  coupées  pardes  colomnes.  De»  col«m- 
au  chefdcfquclleson  voitccàquoy  ferucntlcfdircscolomnes:  quclilcfdi-  'à“chrwi'^ 
tes  colomnes  ne  vont  depuis  le  commencement  du  Siècle  iufquesà  la  fin,  là  logic. 
où  elles  ceffent,  3cqucnouuellescolomncscoinmcnecnt,  ilya  aullinou- 
ucaux  titres, qui  dénotent  Icfdits  cliangemcns. 

Or  de  ces  colomnes  les  vnes  ont  des  bords  particuliers,  dans  lefquels  Des  borJ» 
botdsfbntles  anncesparticulieres,  qui fcruentaufditcs colomnes,  ficlcre-  co- 

ferentauxgcneralcsannccsdumonde,pourmarquctengcneral  & enpar- 
ticulicr  le  temps  des  cuenemens  des  chofes.  Il  y en  a aulfi  qui  font  lins 
bore!  : & ce  qui  eft  exprime  dans  ces  colomnes  qui  font  (ans  bord , fc  ré- 
féré ordinairement  à l’anncc  du  Monde , qui  eft  fur  la  ligne  de  la  chofe  ex- 
primée. 

Quant  aux  chiffres  rouges  & textes  de  l’Efcriture,  qui  fontaulTidctou-  Des  chiffre» 
gc,  tout  cela  eft  decifif pour  la  fuitte  du  temps  : car  i appelle  ces  chiffres  rou-' 
ges Icsannc'cs de prcuue,  parce  quepariocllcs  icprcuuclcsannecsduMon- 
de  i & parles  textes  ic  fày  voir  d’où  & comment  ic  prens  les  fuites  de  liailbns 
dcfditcs  années  de  prcuue. 

Et  pour  les  vuides  qui  font  dans  les  fieclcs  de  la  (àimftc  Chronologie , ils  Des  vnUes 
(croient  toutà  fait  remplis, fipour chaque  ligneon  trouuoit  quelque  annee  quiiomcn  U 
exprimée  qui  les  peuffent  remplitimais  cela  n’eftant  pas  elles , ne  l'ont  replies 
(i  ce  n'eft  quant  apres  auoir  placé  l’origine  d’vn  difeours  en  l’annec  qu’il  doit 
eftre  place,  on  eftobligéde  lùiuie  ledit  difeours  longuement  pour  la  plus 
dairc  intelligence  des  chofes  quiy  font  dites.  Et  lors  la  première  ligne  eft 
véritablement  placée  en  fon  temps  5c année;  mais  lesfuiuantcs  & conti- 
guës n’en  font  pas  de  mcllncs , la  feule  veuë  fuffit  pour  faire  ces  differen- 
tes. 

Dcrechcfdc  ces  colomnes  coupantes  lefdites  lignes  & années,  les  vnes  De»  colom- 
fontpdrpctuclles,  5clcsautrcsnon.  Les  perpctucTlcs  fontla  colomnc 
anneesdu  M6dc,parccqu’cllecommcnccdc2lcpoinéfdclacrcation,6cnc 
finira qii'aucc  le  mode.  LacoIomnedel’Eglifcde  mcfmes.Cellcauffiqui  eft 
dcl’origülcdesehofcslcsplus  remarquables, en laquellece qui eften  cara- 


HjHiftoricn;  P,  Poète; C, Capitaine;  Ph,Philofophc.  Les  annécsauftlde 
h prcuue  fon  bien  perpetuclless  maiselles  changent  fouucnc  de  colomnc, 
ainfique  Ion  pourra  oculaircmcnt  voir. 

Touteeque  nous auons dit  iufques  icys’cntend  non  feulement  poutic 
' premier  Sicclc;mai$  pour  tous  les  Siècles  (uiuans  de  la  fainéfc  Chronologie. 
Venons  maintenant  aux  particulatitcz  du  premier  Siècle. 


ûcrc  rouge  \ont  Roryaumes,  Peupla  ou  choies  generales;  5c  ce  qui  elt  en  ca- 
raéfere  noir  font  les  perfonnes  illuftres,quiont  vefeu  au  temps  5e  auxSieelcs 
que  ie  les  ay  marquez  ; En  laquelle  N fignifie  Nafquit  ; M , Mourut  » 
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SIECLE  PREMIER. 

T O UC  cc  premier  Siècle,  ainfî  que  Ion  voit, cil  contenu  dans  la  première 
page  de  la  Giin^tc  Chronologie.  Car  déduit  le  cicrcgcneral  du  liure 
qui  marque  la  matière  en  gros  caradlcrcs  noirs,  & le  temps  general  en  cara- 
âeres  rouges.  Déduit  aufli  les  titres  parciculicn  des  colomncs  particulières, 
il  y a cent  lignes  qui  nous  marquent  cent  années. 

Ccsccncligncsouanneesfonc  coupées  par  cinq  efpacesou  colomnesou 
bords:  cela  ed  indilFercnt  de  quelle  façon  qu'on  les  puilTc  appcllcr  i au  chef 
dcfdics  bords  & colonanes  ed  leur  titre  particulicr,qui  foie  yoiràquoy  lefHi- 
tes  colomncs  feruent:  & ainfi  de  Siccle  en  Siècle  cc  qui  foie  dit  vnc  fois  pouf 
toutes,  ahn  que  ne  foy  6s  obligez  de  rciccrcr  mcfïncs  chofes  à chaque  Siècle, 
fremiercco-  La  première  colomnc  en  ce  lieclc  premier,commc  en  tous  les  fuiuans  con- 
•nTduM^n-  rient  les  ans  du  monde:  à fçauoir,  cent  ans  depuis  le  premier  an  iniques  au 
de.  ccntiémcincIus,lcfquelsi'aydirpofczpardixaines,  pouircleucr  les  Impri- 
meurs dunombceiniîny  de  chilires  qu'il  faudroit  auoirs'ilenfâlloit  expri- 
mer toutes  Icsannccs  particulières,  il  fera  facile  de  conta  Icfditcs  cent  an- 
nées, cncorcs  qu'elles  n'y  foienc  mifes  que  de  dix  en  dix. 

De  l’EgUrc,  La  fécondé  colomnc  contient  les  Chefs  viHblcs  de  l'Eglife  Militante , 
defquclsAdam,commcleprcmierhommc,aauflieftélcpremiaChcf,paf 
les  raifonsinfcrces  dansla^ce  colomnc,  que  nous  appelions  colomnc  de 
l'Eglife.  Danslaquclle  colomnc  afin  qu'on  voye  cômenodre  Seigneurle- 
fus-Chrid  le  Sauucur  du  Monde, vray  Dieu,&  vray  home , ed  félon  la  chair 
defeendu  dudit  Adam  de  (ialc  en  ficelé  dans  la  colomnc  de  l'Eglife,ou  dans 
vnc  colône  particulière  en  caraâcrcs  rouges,  ic  marque  les  prcdecelTcurs  de 
nodre  Scigncur,dcpuisAdamiu{qucsàfoninedablc  naifsâcc.Les  anneesdu 

Îrouucrnemétdcscncfs  de  l'Eglife  ncfontpasparticulicremét  marquéacn 
eut  col6nc,raais  ie  ne  Laide  pas  d'y  dire  le  temps  qu'ils  ont  gouuane,eu  par 
textes  exprez  de  l'Efcriturc,  ou  par  confequcnccs  probablement  nccclTairrs. 
Qae  les  ins  Latroificfmccolomneconticntlesansdelaptcuue,quirontcnc£rcâlci 
ne  vicd'Adam.Etd'autant  quemonentrcprifccltde  prouuaàl'cxil 

ronc"’qu\ne  touccslcsamiccsdu M6dc,dcpuisiacteatif>iufqucsàrannec  prefente  1631. 
«eiinc cho.  delà Gtace,ac  583!: du Monde.  IcdyquefàilkntŸoirqueleMôdc& Adam 
^ ont  edé  ctcés  en  mcfme  tcmps,il  s'enfuit  que  fiic  môdrc  les  années  d'Adam, 

ic'mondrc  cnmcfmeindantiesannécsduMondei0c  que  quand  ie  marque 
vne  année  pour  Adam,i'cu  puisaudi  marquer  vne  pour  leMondcî&  quand 
iedyqu’Adam  auoit  cent  ans,  c’ed  tout  de  mefincquefiiedifoycnmefine 
téps,  le  monde  eut  cent  ans.  Et  font  ces  années  de  la  vie  d' A dam  en  caraéle- 
res  rot^es,tanr  & fi  longuement  quelles  fouiront  de  prcuue.Car  lors  qu'el- 
les cederoat  d'en  feruit  r & qu'on  les  aura  liéa  à quelque  autre,  alorscllcs 
ne  feront  plus  rougcs,ainfi  que  l'on  verraaux  ficelés  fuiuans. 

4.  eolemnc  La  4.  colomnc,ou  cfpacc , cd  la  colomnc  que  i'appcllc  du  Siecle,  ainfl 
que  le  titre  le  porte,  dans  laquelle  on  voit  les  purs  Textes  delà  fàinéle  Ef- 
oiturc  en  caradtcrcs  rouges  ( quifedeuroient  eferite  en  lettres  d'or  ) par 

lefqucli 
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tcfquels  iefiy  voirla  crcacion  d’Adam  Si  du  Monde,  en  vertu  duquel  texte 
i’ay  marque  les  ans  d'Adam , ainfi  que  i’ay  dit,  derouge , & continucray  de 
mermesiufc^u'à'Ce  que  nous  trouuions  vn  autre  texte  qui  nous  mopftrela 
iiailbn  desanneesdudit'Adam  aux  années  de  quelqtie  autre , car  Adam  n’e- 
ftantpas  immortel, nypoUrdurerautantquelemonde,  àmefurequenous 
quitterons  Tes  années  il  Taut  prendre  celles  qui  Icsfuiuront  immédiate* 
menc,&:  quant-&-quanrptouuernoftre  fuitte. 

Quant  aux  difeouts  qui  fuiuent  ce  premier  texte,  ils  y lônt  mis  pour 
éclairdncment  desconicquences  que i’en retire,  que  filalàinflcErcriture 
euftmarqué  quelque  chofeen  ce  Siècle,  delaquclleelle en euftcottél’an- 
née,  au  lieu  defdirs  difeours  i’aurois  inféré  ledit  texte,  comme  ie  fày  par  tout 
ailleurs , non  en  lettres  rouges , comme  ceux  qui  font  decififs,  mais  en  cara* 
âeres  noirs,  pour  faire  voir  les  fuittcs&liaifons  des  temps  Si  des  chofes, 
ainfiqu’ilfe  verra  aux  fieclesfuiàans. 

La  cinquième  Si  dernière  (jblomne,ainfi  que  le  titre  le  porte, contient  f O-  j.  colomn* 
riçinederc£a/êf  les  plus  remarquables,  c&meaufll  lespenonnes  illuftresqui'le>’origin« 
ontvefcudurâtceSiecle,dcfqucllcsnousenpouuonsauoirlacognoi{rancc-  ‘ 

Quant  aux  perfonnes,il  ne  faut  que  lirece'quiy  eft  cfcritimais  pour  ce  qui  eft 
marqué  de  roi^e  lors  qu’il  fera  befoin  de  aire  quelque  mot  fur  ce  qui  fera 
marqué,  ces  difrours  fuplceront  à ce  qui  n’a  peu  eflre  mis  en  ladite  colomne. 

Ccquifcvoiten  telle  de  la  colomne,  & comme  hors  d’œuurc  en  ce  mot,  DutempsW 
X<iAf<st««;patlequeli’cntcndsquetoutceSiccleae(lé  fouslctemps  delà  * 

Nature,  comme auirilcsfuiuansoiiccmotfcib  mis.  Or  ay- je &it  trois  prin- 
cipales diuifions  du  Temps  ; à (çauoir , le  T emps  de  la  Nature , le  T emps  de 
iaLoy,&  le  Temps  de  la  G race.  CcstroisTempsferonttoufiounmarquez 
en  caraéleres  rouges  à la  telle  des  Siècles  de  nollre  fainélcChronologie,afin 
que  làns  peine  on  voyc  fous  quel  de  ces  trois  T emps  toutes  chofes  auront 
elle  faites. 

En  trouuant  methodes&  inuentionsnouuelles,ou  en  polilTant  les  inuen-  Des  Aagei. 

- tccs,ie  voudtois,  s’il  fepouuoiqnedellruireiamaisrien  de  ce  que  les  Auteurs 
precedens  ont  défia  relolu.  C’cll  pourquoy  ie  marque  les  Aages , car  en  fix 
A âges  ont-ils  diuifé  la  duree  de  tout  ceMonde  periflable,&dit  que  le  feptief 
me  Aagc  feracn  l’autre  Monde,  & que  ce  fera  le  Sabath  eternef.  Le  premier 
Aagedoncilslc  cômenccntàlaaeationdu  Monde,&:le  font  durer  iufqu’au 
Déluge.  Le  fécond  audit  Déluge  iulqu’à  la  nailfancc  d'Abraham.Le  troifief- 
me  à ladite  nailfanced’Abraham  iulqu’à  la  première  anneedu  régné  du  Roy 
Dauid.  Le  quatriefmeaudit  Roy  Dauidiufqu’à  la  première  annee  de  laca- 
ptiuitéde  Babylonc.  Lecinquiefmeàladite  captiuitéiufqu’àlanaillàncedu 
Fils  de  Dieu.  Le  fixiefme  à ladite  nailTance  du  his  de  Dieuiufqu’à  la  lin  de  ce 
Monde.  Et  le  feptiefme& dernier,  depuis  la  fin  de  ce  Monde  à perpétuité. 

De  dire  s’ils  ont  bien  ou  mal  difpofé  les  principes  & durees  defdirs  Aages,  ce 
ne  fera  pas  icy  mon  intétion,  il  lulEt  que  ie  les  aye  marquez  en  nollre  &nâe 
Chronologie  ,&  que  dezl’entreenous  en  ayons  dit  ces  peu  de  mots  cnfii- 
ueurdeceux  qui  ne  l’auront  pas  feeu  cy-deuant.  Il  y a d’autres  Autheurs 
qui  rangent  ces  Aages  autrement. 

Quand  à la  création  du  Monde,  cela  y cfl  marqué  pour  faire  voirie  temps  Datemps  «b 
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de  fon origine, dcquoynousauonsdcfiadifcouru:  Icfurplusy  eftfacillc& 
intelligible.  Car  fi  rhilloirc  du  Ikcrificc  & meurtre  d'Abcl  eoftcftécdctÉc 
par  année  dans  rEfcriturcfaindlc,  aubeud’aupirmis  IcfiiitsCain  8c  Abd 
en  lacolomnedespcrfonncs  illuilrç^  icl<;$aurdismis  dans  la  coloimie  dik 
ficelé.  Les  Rabins  difcnt  qu'Abcl  auoit  ccn,t  ans  quand  (bnficre  le  tiia.ll 
^ direvnmocfurlcsmargcsdcnoft^cfainéleChronoIogic,  dajis 
ChroBolo-  'lequcli'aycottélesliurcsfainias  dcfquclsi’ay  pris  8c  tire  la  faindeChrono- 
logieauec  tel  artifice  que  là  où  ils  font  marquez  il  faut  croire  aTrcutcmciic 
que  les  Authcursquiyfontcottcz,  ou  leurs  liurcs,  ont  commencé  les  ma- 
tières de  leurs  eferits  au  temps  que  ie  les  marque  8c  cottq.  Comme  icy  dez 
la  première  année  du  Monde  ic  marque  Moy  fe , 8c  le  i . du  Paralipomenon, 

fiarce  que  ces  deux  Autheurs  (àcrez  (l’cntcnds  Moy(c  âcccUiyquia&tlea 
iuresdu  Paralipomenon)  commencent  leurs  difeours  par  la  création  du 
Mondc8cpat  Adam,quifutlcprcmicrhomme.  Voila  ce  que  nous  auotu 
iuge  cftre  expédient  de  difcourir  fur  ce  premier  Siècle:  de  quoy,  poutlcs 
matières gcncrallcs  il  faudra  fe  fouucriirauxSicclcsfiiiuans,  Etpouilàind 
Lucilcfticy  misàcaufc  defonj.chap.  qui  va iufqacs à Adam,  duquel  hu- 
mainement nofire  Seigneur  efi  defccudu. 


- - SIECLE  II. 

CE  fccondSiecle  cficontcnu,  comme  lc)n  voit,  dansla  féconde  page 
dclalàinde  Chronologie  par  le  mefine  ordre  que  le  precedent  8c 

fircmicr  : touty  cil  clair  8c  intelligible  pour  les  colomnes  perpétuelles  -,  à 
çauoir.ccllcdu  Monde,  qui  cil  la  prcmicrc,ccllcderEghfc, qui  cA  lafccon^ 
de,  8c  celle  de  l’origine  des  chofes,  qui  eftla  fixicfmc  8c  dernière, 
i.colomnc  Je  Quant  à la  colomne  des  ans  de  la  vie  d'Adam , tant  qu’ils  lcruent  de 
b^emicre  prcuuc  aux  ans  du  Monde , on  les  voit  en  caraélcrcs  rouges , 8c  tous  mar- 
quezparticuUcrementimaisquandiliccircnt  dcfcruirdcprcuue,  alors  les 
années  defa  vicfontcontinuecsdcdizcndixans,  8c  marquées  de  caraâc- 
rcs  noirs:  Et  cela  d’autant  que  les  noirs  ne  font  que  pour  nous  faire  voit  la 
durée  delà  vie:  mais  les  rouges  font  pournousrairevoir, outre  Iccours  de 
(à  vie,  que  ces  années  nous  monftrcnt  les  années  de  l’âge  du  Monde.  Or 
les  années  d'Adam  ne  nous  fcrucntdc^rcuuc  que  iufqucsà  fonan  iji,  in- 
clus,parce  que  l’Efcriturc  nousdit,  trente  ans  ejuand  ilengen- 

dra  fon  fils  Seth.  Gen.;.  f.  Puisqu’ilauoitccntcrcnccaas,ilcAoitdonccn 
fonanncc  151.  Tcllcmcntqucranncei;i. d’Adam 8ccellcquefonfil$5cth 
fût  dans  le  vcntrcdclâmeren’cA  qu’vnefeule  8c mcfmcannée,  qui  nous 
feruent  dcpreuucàl’annécduMondci)!.  8c ainfil’an  150.  d’Adam  citant 
lié  parfois  an  iji.  8c  ccluy  de  la  conception  ou  génération  de  Seth  ,qui  n'cll 
qu’vnc  mefmcchofc.  Au  premier  andclbnhls  Seth  nous  laüTons  Icsau- 
isées  du  perc  pour  prendre  celles  du  fils,  afin  de  nous  feruir  dcprcuucauz 
années  iuiuantcs  du  Monde.  Tellement  que  l’an  premier  de  Seth  qui  fuit 
immédiatement  l’aniji.  dcfonpcrc,  commcncca  nousfctuirdcprcuucà 
l'an  du  Monde  ijz.  8c  les  fuiuans  de  là  vie,  aux  fuiuans  du  Muudc,  iufqucs 

a et 
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à ce  que  nous  crouuions  vne  nouuelle  liaifon  ; & c'cll  pourquoy  des  le 
poinâ delà  naifTancc  nous auons  fait  vne coloinne  nouuelle, qui  ell  la  qua- 
trieftnede  ce  liecIe.S:  laquelle  contient  les  annccsde  la  vie  de  Seth  i Icfqucl-  ,1^' 
les  années  lcront  rouges,  comme  ont  elle  celles  de  fonperc,  tant  qu'elles 
nous  feruiront  de  preuueaux  années  du  Monde. 

Quant  àlacolomnedu  Siècle, qui  elHacinquiefme,  nous  auons  làdcf-  i-  colomne. 
fus  beaucoup  à difeourir  > ce  qui  fe  lera  par  ordre. 

(dit  l'Elcriture)  wfijitu  cent  trente  ans , puis  entendra  fon  fils  Seth,  Dcidiurtfc» 
Gf».5.j.  &c'efticy  où  commencent  les  variations  oudiuerfesUçons  de  la 
Bible.  Car  la  verfion  commune  des  Septante,  & les  verfionsdc  tous  ceux  puuruuoy 
qui  lesontluiuis,au  lieu  de  cent  trenteansen  ont  mis  deux  cent  trente.  Au 
contraire,  les  Bibles  Hcbraïques,&  les  verlioüs  de  tous  ceux  qui  lesontfui  XcVùL”' 
uis.n'cnincttcntquccent  trente  feulement:  de  inanierequ'en  ce  premier 
acte  iulbfîcatifdc  lafupputation  des  années  de  l'aage  du  Mondc,lcs  vns  font 
differens  des  autres  de  cent  ans  entiers.  Aufqucis  pourrons-nous  nous  ar- 
rellcr  ? Car  la  vafion  des  Septante  mife  en  langage  Grec,  doit  auoir  vu 
grand  poids , vcii  que  par  l'Hilloire  nous  apprenons  que  ces  foixante  & 
douze  perfonnages,  communément  appeliez  les  Septante,  furent  par  le 
fouuerain  Pontilc  tlealàr,  à la  requilirion  du  Roy  d’Egypte  Ptolomcc 
Philadelphe,  triez  Sechoifts  entre  les  plus  capables  &:  les  plus  fagesde  leur 
temps  pour  faire  cette  verfion  de  la  Bible:  En  laquelle  ils  tombèrent  telle- 
ment d'accord,  quoy  qu'ils  cuifent  eflé  mis  en  diuerfes  cellules , qu’il  n'y  eut 
entr’eux  aucune  difcrcpcnce  ny  difcord  : grande  marque  de  l’allidancc  dp 
Dieu:  & fut  ladite  verfion  vniuerfellemciu  approuucc,  & par  EdiCl  du 
Prince  aiitliorifce  poliàquenict  ; Carpource  qui  cil  du  Spirituel  ils  auoicnt 
la  million  du  fouuerain  Pontife,  & ainfi  leurauthoriie  très- légitimé:  qui 
fait  clairement  voirquelcur  verfion  d’auiourd’huyclhni  fi  discrète, coin-- 
me  elle  cft,  non  feulement  de  l'Hebrieu,  mais  du  Latin , approuucc  de  l’E- 
glife,yayantau(li quelques fautesqui  ne  fe  pcuutnt  facilement  exeufer,  il 
s’enfuit  necdTairemcnt  que  la  verfion  que  nous  auons  a eflé  altérée , chan- 
gée 5c  gallcc  par  la  malice  ou  ignorance  de  quelques- vns.  Et  partant,bicn 
que  fxjur  la  rendre  d'autant  plus  authentique,  la  fainclc  Eglife  Catholi- 
que, 5c  nos  Docteurs,  le  feruent  à tres-iullc  titre  contre  les  Iuils,dc  ladite  7 

verfion  des  Septante , pour  les  conu.iincrc  de  la  naiflànce  du  Fils  de  Dieu, 
comme  aulfi  pour  la  plus  claire  intelligence  de  beaucoup  d'autres  paffa- 
ges  de  la  fiinélc  Bible,  ainfi  qu'ils  (c  feruent  à ces  fins  de  tous  autres  Au- 
theurs.  Si  cft  ce  que  nous  ne  pouuons  ny  ne  deuons  fuiute  ladite  ver- 
fibn  des  Septante  aux  compilations  de  la  fainélc  Chronolôgic  , d'autant 
qu'ils  ne  font  conformes  aux  textes  des  Hebrieux,  Sc  que  routes  les  C hro- 
niques  des  luifs  en  cecy  leur  font  contrairesi  5c  qui  plus  eft  qu’ils  ne  font 
rbint  luiuis  de  la  (àiiiétc  Eglife  Catholique,  Apoftolique  ôc  Romaine,  qui 
e(l  la  feule  colomne  de  Vérité,  à laquelle  feulcappartient  de  tefoudre  telles 
5t-fembbble$  difïicultcz.  Et  d'autant  que  l'Eglife  fuit  ordinairement  les 
textes  des  Hebrieux,  6c  approuue  tout  à fait  la  fufditc  verfion  Latine  de  ‘ / 
laquelle  nous  auons  parlé  au  fieclc  precedent  idrclfee,  tant  de  la  verfion 
fc  fainél  Hietofme,  que  de  l'édition  vulgaire  cy-deuant  reccuë  en  l'E- 
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glifc  Latine;  à i:i(lc  ritrenous  ydcuonsnoiis  arrefter,  coinrac  àlapluscer- 
utne  & infaillible.  Et  ce  d'autant  plus  que  S.  Auguflin  mcfmes,  quoy 
qu'il  aye  fuiuy  les  Septante  en  Ton  ceuure  de  la  Cite  de  Dieu,  difputant  Se 
rendant  raifon  de  ce  que  par  la  verfion  des  Septante  les  Peres  ont  plus  d'an- 
nées quand  ilscngendrent  leurs  enfans , que  par  les  textes  Hébraïques , au 
liu.  1 5.chap.  1 5 . il  cllime  qu'il  y a eu  de  l'crrcut  des  Copiltcs  à ladite  verfion  : 
Que  s'il  n'y  a eu  erreur,  & que  les  Septante  l'aycnt  de  propos  délibéré'  ainfi 
mis, en  cecasilconcludneantmoinsqu'ilfàutauoir  plusd'efgard  à la  lan- 
gueoriginairequ'àcelledelaverfiondes Septante:  Sc  ainfi  celàinéUiom- 
me,quoy  que  pat  rerpcdï  il  fuiuit  les  Septante,  ne  lailTcpas  dcconclurre 
la  vérité  contre  eux,  & contre  luy  mefmes;  comme  aufll  de  mefines  au  li- 
ure  18.  chap.  4;.  & 44.  Et  ainfi  en  a vfé  Qmntus  Iulius  Hilarion , en  (à 
Chronologie  inférée  dans  la  Bibliothèque  des  Peres:  car  bien  qu'il  fiii- 
uc  les  Septante,  fi  cfl  ce  que  s'aduifant  que  par  leur  calcul  Matnufâlcin 
eufi  vcfcuquatorzcansaprcsledcluge,  il  corrige  hardiment  la  verfion  des 
Septanre  par  les  textes  Hébraïques,  en  ce  qui  ell  de  l'aagc  de  Mathulà- 
lem. 

De  li  genc-  Puis  donc  que  félon  la  vérité'  mefmes,  Adam  auoit  cent  trente  ans  quand 

niXiiedc  C’g<=”dra  fon  fils  Seth;  iedy  parconfequence  neceflâire  que  l'anneede 
Seih.  la  génération  de  Seth,  pendant  laquelle  il  a efté  neuf  mois  dans  le  ven- 
tre d'Eue  fa  mere,  fert  de  preuue  à l'annec  du  Monde  cent  trcntc-vnief- 
me,ou  pour  lemoinsàneuf  moisd'icellc:  Car  puis  que  Adam  auoit  130. 
ans  quand  il  l'engendra , & l'culf-il  engendre  dés  le  premier  iour  de  fon  an 
centtrentc  vn?  Seth  nepeut  eftrenéquefur  lecommécementdu  lo.mois 
de  Tancent  trente- vn  de  fon  pere,pofé  queSeth  aye  demeuré  neuf  mois 
dans  le  ventre  de  fa  mere,  comme  c'cll  la  règle  commune  & ordinaire  de 
la  Namre  pour  tous  les  enfans  qui  viennent  à bon  terme.  Et  d'autant 

3ue  la  première  annee  dudit  Seth  ne  le  peut  ny  doit  prendre  que 
U poind  de  fa  naiirance,&  non  de  celuy  de  fit  conception,  veuqu'elbe 
engendré  & naiilre  font  deux  chofes  grandement  differentes:  ceifant  de 
me  feruir  du  refle  des  ans  d'Adam  pour  la  preuue  des  années  du  Mon- 
de, & voulant  me  feruir  de  celles  de  fon  fils  Seth  pour  continuer  ladite 

Îireuuc,  il  faut  de  deux  chofes  Tvne , ou  que  la  première  année  de  Seth- 
üiue  immédiatement  Tan  cent  trenticfme  d'Adam  fon  pere,3cqu'il  foit 
ainfi  né  & engendré  tout  enfemblc, comme  il  s’enfuit  de  lafupputatioa 
de  tous  les  aurres  Autheurs  : ou  qu’il  y aye  vne  certaine  diftancc  depuis 
l'an  cent  trenticfme  d'Adam  iufques  au  commencement  de  la  première 
annee  de  Seth  , qui  feront  les  neuf  mois  de  la  conception.  Tellement 
que  Tan  de  la  conception  dudit  Seth,  qui  tefpond  à Tan  cent  trente  6c 
vnicfmc  dudit  Adam  , non  feulement  fert  de  liaifôn  immédiate  de  Taa 
cent  trcntiefrac  d'Adam  aucc  Tan  premier  de  Seth:  mais  de  plus, de  toute 
ncccflité  alfcurcc , cette  mcfmc  année  de  la  conception  de  Seth , qui  n’cll 
que  Tan  cent  trente- vn  defon  perc,fcrt  de  preuue  à Tan  cent  trente  & vnkf- 
incdu  Monde. 

ircr  ^ trente- vniefmc  d'Adam  eftoicTan  premier  de  Seth,com- 

haia  font  niclcsptccedens  Autlicurs  outjlàuf  cotrcélion,  trop  facilement  fuppolc,iJ 
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j’enfuiuroit, comme  nous  auons  défia  dit,  que  Seth  auroic  efte'  engendré 
&nétoutenfcmblc , ouqucAdamfonpcrcn'auoit pas  cent  trcntcans  ac-  [Tfenture, 
complis,  comme  l’Efcriturc  le  dit.  Or  l'vn  cil  abfurdc  & impofllblc  , & « l» 

l’autre  ne  fc  peut  fouftenit  contre  la  rcigle  de  la  vérité;  Donc  autre  eft  l’an-  • 

nee  de  la  conception  de  Seth,  & autre  celle  quieftdcucàCinaiflàncc.  Exa- 
minons dauanuge  cette  nouuclle  opinion  de  fupputatioB , le  tout  fous 
l’obeyflânee  deue  à la  faindlc  Eglifc  : car  il  eft  mal  feant  de  fc  départir  du 
commun  confentement  des  Autheurs  fi  on  n’en  a, de  très  - grandes  lai- 
fons. 

JjUm,  dit  l’Efetitute,  mou  cm  irme  mi  quànd  il  engendra  (on  (ils  Seth. 

^en.  5. 5.  Seth  mou  cent  cinq  ms  qtund.il  engendra  [on  fils  Enoi.  Gen.  5.  6. 
Etainficft-il  parléde  tous  les defeendans dudit  Adam  iufques à Abraham, 
où  toufioijrs  aux  filiations  des  Pères  laJ&inclc  Eferiture  fc  fert  du  mot 
ENGENDRyi,  & par  ainfi  elle  cotte  le  poind  de  la  conception,  ic  non 
de  lanaifTance:  Maisen  la  pcrfonned'Abrahamellecommcncc  àchanger 
de  terme:  jil/rJiam  ,(Et-c\le,Moit  quatre-vingts  fixant  quand  Jgar  Itty  en- 
fanta Ifmaël.  Gen. 16. 16.  jihraham  auoiteent  ont  quand Sarra  luy  enfanta  fin 
fils  Ifaac.  Gen.  ii.i.  Et  derechef,  V/aec  auoit  joixante  ans  quand  les  oetits 
{Efiü.  6c  licoh)  luy  nafquirtnt.  Ge».  15. 16.  En  tous  Icfqucls  pallagcs, 
depuis  Abraham,  l’Efcriturc  patlcdescnfantemcns&  naiffances,  & nulle- 
ment des  générations  ou  conccptfçns, comme  elle  auoit  fait  aux  filiations 
des  Pères  prcccdcns  ; termes  qui  font  grandement  dilferens  de  temps.  Et  ne 
pcut-ondirc,fansfairc  violence  à VEfcricuceïqucflrc  engendré  3cnailltc 
foit  vnemcfmcchofciccqu’ilfaudtoitdcnccellite'.rion  veut  fuiurc  l’opi- 
nion des  Autheurs  qui  m’ont  précédé, & croire  en  mefinc  temps  ( parce  que 
l’Eferiture  le  dit  ) qucjcs  Petes  auoi.cnt  les  ans  que  l'Efcriturc  leur  donne 
quand  ilsoiucngcnJtt'  Içurscnfans.  Ccttcsautrcchofccft,  quand  il  eft  dit 
que  Jdam  engendra  Seth:  6c  autre  chofè  quand  il  eft  dit,  que  ./igar  enfanta 
Ifmaël-,  6c  C[ücSarra  enfanta  Ifaac.  CcquefainélLucnous  enfeigne  difer- 
tement  3:  comme  de  propos  délibéré  en  fon  premier  chapitre , ou  il  diftin- 
gue  clairement  la  génération  & conception  d’auec  l’enfantement  3c  la  naif- 
îànce,  6c  nous  fait  voir  que  l'Efcriturc  touche  tantoft  le  temps  de  la  gcncra- 
tion&tantoftccluydcrenf.intcmcnt.  CarcnparlantdcfàinélcElizabcth, 
mcrcdcfaindl!canBaptifte,lcfàindlEuangeliftedit,  ^ite  agrès  quelle  «r 
Conceueüefe  tenait  cachee  durant  cinq  mois,  CT  que  au  fixiefme  mvisde  faconceg- 
tion  { notez  conception  )'(  ringe  Gabriel  fut  enuoyè  à la  tres-fainfile  Vierge. 

Luc.s.xi.  Et  luy  dût, q^  fa  confine Elifaheih  auoit  conceu,cr  que  ëejloit  le 
fixiefme  moisde faconcegtion.  Puisiladjouftc,quc^«4n<f  le  temgs  de  ftnfanie- 
ment  fut  accomgli  quelle  enfanta  m fils.  S.Luc.i.^y.  Que  fi  engendrer  & 
naiftre  font  en  l'Efcriturc  comme  en  la  nature,  chofes  trcs-diffcrcntcs , cer- 
tes la  première  année  de  la  vie  de  Seth,  qui  ne  fc  peu  t préd re  qu'au  poinél  de 
fanailfance.ne  peut  immédiatement  fuiurc  l’an  15  o.  de  fon  pcrc  Adam  ,ains 
J’an  131- fl  Ion  ne  veut  s’miagincr  que  Adam  n'auoit  pas  Icsi30.ans,quoy 
qu'il  foit  affcurc  qu’il  les  auoit  dans  l’Efcriturc:  que  fi  cela  eft  fouftcnablc 
ou  non, l’en  laifle  le  iugement  au  Lecteur  iudicicux;  mais  cette  vérité  fe 
montrera  cy-apres  viéloticufemcnt  en  la  naiflànçc  de  Sem  fils  de  Noé. 
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Qne  auoir  Et  cependant,  pour  montterqucl'Efcriture  entend  cjue  Adamauoit  les 

«han  nom-  accomplis.commeelic  le  dit, 6c  ainfi  de  tous  Icsautres  defeen- 

cft  les  auoir'  dans  oudic  Adam,  voyez  ccqu  clic  dicd  Abraham,  quand  Dieu  s apparue 
^ P°^''  commander  la  Citconcifion  abraham  nmmenfoit  ( nottez 

nncci;  «:  u(^ommcf\çoit)d'auoir^uatre-'\>ingtsJixaH!^HandDieus'app*rut  àluy,û‘l»y 
dufwcncc  comdndalaCircocifion.Gen.iy.i.  Miisplm[)3S,Abrahdmauoit  (nottezauoit) 
Bc  commen-  ^tdtrc-Dmgts  dix  M!  qudnd  il  fut  circoncu.  G«.  1 7,  a 4.  Auant  la  Citconcifion 
CCT  d’uioii,  il  comraençoit  de  les  auoir, apres  icelle  il  Içs  auoit  accôpiis  ; les  palfages  font 
&auoir.  clairs, ôc  le  fccôd  du  tout  femblable  à ccluy  desreat  rrmre4i»  it  /^i/amiduqucl 

s’il  ne  les  eufteu  accomplis,l’Efcriturc  eufîdit  qu'il  comméçoit  de  les  auoir, 
comme  ellcditicy  d'Abcoham:  parce  que  commencetd‘auoir,&auoir,fc^ 

' chofes differentes.  N »i uuoii ciiuj ceni  uns  tjuandil  engendruStm.  Gen.y  }i.  il 

les  auoit  donc  accomplis  ; car  rEferitute  ledir.  Mais  quand  elle  dit  plus  bas, 
Ettn  I’m  jtx  cens  de  Noè  fut  ledtlugt.Gm.y  .ii.cextcsc  c^ià\Km\'33\RK[\x 
cens  courante  6c  non  accomplie  : Ce  qui  cil  clairement  monllré  par  la  fuite 
du  mefme  palTage , où  il  eddit,  ^ue  ce  fut  le  1 yjour  du  fecodmoii  de  ladite  année 
/ixcenr,quoy  quecelafepuiflc entendre  de  l’anneecourante  du  Monde,  qui 
fe  renconcroit  auec  l’an  tix  censdeNoc.  Et  finalcmeht,que  lefus  auoit  d«u:ge 
ans  quand  il  fut  irouuéau  milieu  des  DoSeurs.  Lac.t  i .41.  il  les  auoit  donc  ac- 
complis,6c  elloit  entre  en  fa  1 3 .annee.  Mais  quand  il  e(l  dit,^»t  tan  quins^ief’ 
me  de  t Empereur  Tyberelefutcommenfoit  U trentiefme  de  fes  années.  LtU-yt-i. 
certcsil  n’auoit  donc  pas  les  tienteans  accomplis,puis  qu’il  ne  fàifoit  quclc* 
commencer  ; 6c  que  nous  venons  de  mondrer  en  Abraham , que  comnjen* 
cet  d’auoir,  6c  auoir,  font  chofes  differentes. 

Contre  .t«.  le  fçay  qu’il  y a beaucoup  d’Autheurs , 6c  entre  autres  le  fçauant  Scali- 
ligM  3^  le  laborieux  6c  dotle  Baronius  j lefquels  de  ce  mefme  pallàge  con- 

mot*dcMm!  clucnt  nettement  6c  dotlement,  que  tant  s’en  faut  que  nodte  Seigneur 
meiiccr  d'i-  commençad  lots  fou  année  trentiefme,quc  tout  au  contraire  il  cdoitdefia 
icontre  Ca!.  ^ trente  ôc  vnicfmeannee  : Mars  quoy  quelc  refpeidqui  ed  deuà  leur 
pcj.  meritcfoitgrand,(in’ay-iepasiurédc  les  luiured’vneaueugleobeVffance, 
ainli  que  nous  ferons  voirfurccmelînepafrageau  premier  fieclede  la  Grâ- 
ce. Mais  pour  le  prefent , quand  il  faudroit  fouferire  à leur  opinion, 
tant  s’en  faut  qu’elle  Hll  icy contre  la  nodre,  que  tout  au  conttairetien 
ne  fait  tant  pour  moy , 6c  pour  ce  que  i’entens  ptouuer.  Car  fl  com- 
mencer tan  trentiefme  figuifie,  comme  ils  veulent,  les  auoir  accomplis,  à 
plus  forte  raifon  quand  l'Elctiture  dit  que  Jdam  auoit  cent  trente  ans, 
Ibmmès-nous  obligez  de  croire  abfolument  qu’il  les  auoit  accomplis» 
6c  qu'il  edqit  dcfia  dans  là  trentc-vnierme  année  ? Ce  qui  foit  aufli  dit 
de  tous  les  autres  Peres , où  l'efcriture  vfè  de  pareils  termes.  Mais  Ca- 
pel , en  là  petite  Chronologie , s’ed  imagine'  que  de  ces  années  expriJ 
mees  en  l’Efcriturc  > les  vnes  font  accomplies , ôc  les  autres  coupées  ; c’ed 
à dire , que  la  première  annee  de  celuy  qui  ed  engendre , le  compte 
auec  l'aiiRce  qui  ed  donnée  à l’engendrant  ; 6c  qu’ainfi  l’an  cent 
trentiefine  d’Adam  , 6c  le  premier  de  Seth  , n’cd  qu’vne  mefme 
annee  ; c’ed  à dire  , que  la  première  année  de  Seth  fuit  en 
ordre  la  cent  vingt  6c  ncufjeflnc  année  d'Adarn  : ce  qui  cd 
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dùmetralcmcnt  contraire  au  /cns  litteial  de  rElcriture. 

Et  ainfi.fi  ic  ne  me  troinpe,deincuren  t nos  opinions  fuffi&ramcn  t prou-  CanctnCon 
uees.  Premicrcincnt,quc  Adam  auoit  cent  trente  ans  accomplis  quand  il  <<itcoun 
engendra  fon  fils  Seth.  En  fécond  lieu/jue  l’arinee  de  la  génération  de  Seth 
lett  de  liaifon  de  l’an  ij  o.d’  Adamauec  l’an  premier  dudit  Seth.  Ce  qu’eftât, 
comme  nous  l'auons  dem6(lrc,ie  ferois  biafmabte  de  fuiure  ceux  qui  m'ont 
précédé,  en  ce  qu'ils  mettent  en  leurs  fiipputations  aptes  l’an  150.  d’Adam 
immédiatement  la  premiereannee  de  Ton  fils  Seth  ; ce  qui  ne  fe  doit  fi  Ion  y 
veut  ezaâement  procéder. 

Puisdonc  que  Vannée  de  la  conception  de  Seth  fuit  immédiatement  l’an 
cent  trentiefinedefonpereAdam,&qu'ilefioitdans  le  ventre  delà  mere 
durantl’an  131. dudit  Adam, ie  conclus  nccenâircment  que  la  première  an- 
née dudit  Seth  preuue  l’an  ijt.du  Monde>&ainfi  les  fumantes  de  la  vie  de 
Seth,les{iiiu.mtcs  de  l’âge  du  Monde:  &cependant  nous  finirons  ccfie- 
cle,cn  comptant  l’an  z.oo  duMonde,tout  autant  d'Adam, & l'an  foizantc- 
neufiefine  de  Seth.  Au  contrairc,ceux  qui  fiiiuront  les  exemplaires  des  Sep- 
tante, que  Ion  tient  auiourd’huj  pottr  corrompus,  font  obligez  de  compter 
l'an  du  Monde  trois  cens.  f 


SIECLE  III. 

CE  troifiefme  fiecle , qui  fe  voit  en  la  troifiefinc  pge  de  la  fainéle 
Chronologie  e(I,fiie  ne  me  trompe,  clair& intelligible  par  les  pre- 
cedensdifeours.  Il  y a feptcolomncs,  parce  que  depuis  lanailfancc  dcHc- 
oos,  ou  Enos , fils  de  Seth , il  y en  a vue  nouucile  pour  y^mettre  les  ans  de  la 
vieduditHcnos. 

Ccttccolomne  contient  la  fécondé  liailôn  des  ans  fucceififi  des  Peres 
pourlesptcuucsdesannees du  Monde, par  letexte  quieil  exprimé  dans  laiomm:  de*lT 
colomne  du  fiecle, qui  cftia  fixiefme:  car  il  cfidit.  Que  Seth'mfquit 
ànq  Mu,fuu engeniruEno!.Gen.i.6.  Orparlcstailbnsrapporteesauxdeux u 
ficelés  precedens.nousconcluons  icy  que  Seth  auoit  les  cent  cinq  ans  ac-‘i«»nne«J* 
tomplis,&  qucfbn  année  centfixiefme  futl’annee  de  la  génération  de  fon 
fils  Enos,  dorant  laquelle, ou  la  plus  grande  prric  d’iccllc,  il  fut  dans  le  ven- 
ue de  là  mere:  tellement  que  l’anncc  delagrofTefTcdela  mere  de  Enos, & 
rancentfixicfmcdeScthn’eftantqu’vnemelmechofe,fcrucntde  preuueà 
l’an  du  Monde  deux  cens  trente,  fept,  & de  liaifim  de  l’an  cent  cinq  de  Seth 
auccle  premier  de  fon  fils  Enos;  &ainfi  laiffant  les  anneosdeSeth  apres 
fon  an  cent  fixiefine,pourfcruir  de  prcuuc  aux  années  du  Monde,  elles 
ccfTcut  d’eftre  rouges  : comme  auffi  la  premictc  année  dudit  Enos , qui 
fait  immédiatement  l’an  fixiefme  de  fon  père  Seth , commence  d’eltte 
rouge , c’ert  à dire  à nous  feruir  de  preuue  pour  l’an  du  Monde  deux 
cens  ttente-  huiâ  , & lesfuiuantes  de  (à  vie  aux  fuiuantes  de  l’aagc  du 
Monde,  iufqucs  à ce  que  nous  trouuions  la  noifiefine  liaifon  des  années 
fiiccclTmcs. 
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i.  variation  En  cctcc fccondc  liailôn  on  voie  audi  la  fteonde  dilfcrcnce  ou  contni- 

<Jc!  Sepame.  hecéqu'ily  a entre  les  tcxces Canoniques  & laverfiondesSepeanre;  far  au 
lieu,  comme  nous  venons  de  déclarer,  que  les  liures  Canoniques  difcnc  qui 
SetIrn'auoicquecenccinqansquandilengendraronfïlsEnos  ,lesScptan~ 
tedifentqu'ilenauoicdeuxcenscinq,&ony  a adjoufte  cent ans,lc(quels 
n'ellans  approuucz  dans  les  verfions  Canoniques  de  l’Eglifc,  ny  dans  les 
originaux  des  Hebrieux,  e’edà  bon  droit  queûous  les  reictcons,  comme  du 
tout  nuis  & fuperabondaris. 

Conclufion.  En  finil&nt  donc  ce  fiecle , les  Septante  & ceux  qui  le?  fuiuent  compte- 

ront l'an  du  Monde  cinq  cens*:  Etnous,  fuiuant  la  pure  vérité, l'an  trois 
censi&  tout  autant  d'Adam,  qui  fùti'an  cent  foixante  neuf  de  Seth,  & l'an 
foixante-troifiefme-dcEnos. 


SIECLE  il  IL  J,. 

« 

CE  quatricfmcriccle,qui  Te  «oit  dans  la  quaccicfme  page  de  la  Giinde 
Chronologie,  auant  que  de  finit,  fe  trouueauoit  huidl  colomnes. 
«"fied* ^ première,  comme  par  tour,  contient  les  années  du  monde,  defquellej 
ce  fiecle  eft  côpofc,à  fçauoir  depuis  l'an  j o i.iurqu’à  l'an  4 o o. le  tout  inclus. 

La  1 .cft  des  cheft  vifibles  de  l'Eglilë , & des  predeceffeurs  de  noftrc  Sei- 
gneur. 

La  5.  contient  la  continuation  des  ans  de  la  vie  d'Adam.' 

La  4.  la  continuation  des  ans  de  la  vie  de  Seth. 

La  5. lacontinuationdesansdelavied'Enos, duquel  les  ans  font  rouges 
iufques  à fon  année  quatre-vingts  Sc  vnziefme, parce  quelles  feruent'Ue 
preuue  à autant  d'annecs  du  Monde  : & les  fuiuantes  font  noires  comme 
de  fes  prcdcccircuts,  parce  quelles  ne  (ènient  que  pour  Éùte  voir  le  cours  de 
(à  vie. 

La  colomne  commence  àla  naiilânce  de  Cainam,  c'eftà  dire,  àl'an  du 
Monde  trois  cens  vingt-neuf,  par  la  troifiefme  liaifon  du  texte  que  Ion  voit 
dans  la  colomne  fuiuante , qui  efi  celle  du  fiecle,  dequoy  nous  parlerons  en 
fon  rang. 

La  7.  colomne  n’eft  quenaiflànte  en  la  demiere  année  de  ce  fiecle,  par  la 
naiffancedeMalalcel  fils  de  Cainam,  & par  la  quatriefine  liailôn  du  texte 
que  Ion  voit  eu  la  colomne  fuiuante. 

La  huiél  iefinc  colomne,  ou  I mieux  dire  le  huidHefine  elpace,  eft  l'elpace 
dans  Icfqucls  font  les  fainifts  textes , & les  difeours  qui  lient  les  ans  fucceffifs 
de  lafâinâe  Chronologie. 

Génération  Or  vis-à-vis  de  l'an  91.  de  Enos,  on  y voit  b troifiefme  liaifon  des 
& ^Uübu’  fuccellluesde  la  preuue,  à fçauoir  des  ans  de  Enos  aux  ans  de  fon 

fil>  Cainam.  CsnleUdit,  Que  Enos  vefjuù  quatre-vingts  dix  4ns, puu  engen- 
dra Cainam.  Gen.  5.  >.  Par  les  precedentes  raifons  donc  Enos  cftoit  en 
fon  an  91.  quand  il  engendra  ledit  Cainam  i laquelle  annee  de  génération 
fort  de  preuue  à l’an  du  Monde  trois  cens  vingt  6c  huiét , Sc  de  liaifon 
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de  l’an  quatre  -vingts  & dix  de  Enos  aucc  l’an  premier  de  Cainam  -•  à caulc 
dequoy  là  première  année , qbi  fuie  immédiatement  l'annee  91.  de  Ton  pere 
fcrtdeprcuucifan  du  Monde troiscens  vingt-neuf)  & comme  celles  de 
£irt  pere  finiflent  d’dlrc  rouges , celles  de  Cainam  commencent  de  l’e- 
ftre. 

r'  Eticy  voitfonla  troifiefme  contrarietéde  laverfion  desSeptante,  car  j.  Tjnation 
ils  difenrque  Enos'auoic  cent  quatre-vingts  dix  ans,  quand  il  engendra  <*'sScptame, 
p)n  fiUCainanry  au  lieu  que  les  textes  Sainefs  dilcnc  qu’il  n’en  auoit  que  ' 
t^tre-vingcs  dix  feulement:  C’edpourquoy  cescentans  fupeiflus  &ad- 
ioulfez  au  texte  des  Septante , lônticy  reicttezcommclcsprecedcns. 

A l’an  foixanre  & onzielme  dudit  Cainam  on  voit  la  quatricfmc  liaifon  GencnüoD 
dçsannecsfuccelliuesdcsPeres par lelàinâ: texte, qui nousdit,  queCainam  de  Malalul. 
yufqiiit  foixiuiieilixans, puis  engenira  MdUleel.  Gen.  V.  11.  Donc  par  nos  ^5  Jiluin'*' *' 
premières  dcmonflrations,  ce  tut  en  fon  annee  foixante  & vnziefmc  qu'il 
engendra  l'on  filsMalalccI : &ain(t  cclteanneeyi.fùtrannee  de  la  Con- 
ception dudit  Malalccl,  quifen  de  preuue  à l'an  du  monde  troiscensno- 
nantc  neuf,  &<de  liaifon  oc  l’an  70.de  Cainam,  auec  la  première  année  de 
Malalecl)  &lorscclIànclcsan$ deCainamdeferuirdepteuue,  lapremiere  ‘ 

defonfilsfertdc  preuucàl’an  quatre  censdu  Monde, quieftle  dernier  de 
ccprefentSiccle.  ' 

Et  icy  encores  voit-on  la  quatricfinc  contradiïfion  des  Septanté,qui  ad-  4-  variatio» 
iouftent  cent  ans  de  plus  aux  ans  de  Cainam , quand  il  engendra  (on  fils  <l«Septante. 
Malalecl,  dilàns  qu'il  en  auoit  cent  foixante-dix:  mais  par  nos  precedentes 
raifonsnous  fomracsfiarcez  & obligez  de  reietter  ces  cent  ans  adioudez, 
comme  contraires  aux  textes  Canoniques. 

■ Pourconclurredoncce  Siecleles Septante  fontobligez,  & leurs  fedta-  ConduCon. 
teurs  de  conter  l’an  du  monde  liuiâccns  ; Sc  nousaconformementàl’v- 
Xiique  vcritc,ran  du  Monde  quatre  cens,  d’Adam  toutautant,dc  Seth  deux 
cens  foixante  neuf,  de  Enos  cent  foixantc-trois  ,de  Cainam  (bixante  & 
douze,  & de  Malalccl  le  premier. 


SIECLE  V. 

CE cinquiefmc Siecle , qui  fc  voiden  lacinquiefme  pagedelafâindte 
Chronologie  contient  dix  colomncs  ou  efpaces. 

La  première,  les  années  du  monde,  dcfqucllcs  ce  Siecle cd  compofe'; 
à fçauoir,  depuis  l’an  quatre  cens  vn,  iufqucs  à l’an  cinq  cens,  le  tout 
inclus. 

La  1 . les  chefs  vifiblcs  de  l’Eglifc,  Sc  les  prcdeccircursde  nodre  Seigneur 
Icfus  ■ Chrid,  félon  fon  humanité. 

La  ; . la  continuation  des  ans  de  la  vie  d’Adam. 

La4.  lafuitedcsansdclaviedeScth. 

La  5.  la  fuitte  des  ans  de  la  vie  de  Enos. 
i;:  La  6.  la  fuite  des  ans  de  la  vie  de  Cainam. 

Lay.lafuitcdesansdelavic  de  Malalccl,  où  ils  font  rouges  tant  qu’ils 
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fenieiu  de  preuuc  aux  années  du  Monde , & noires  lors  qu’ils  ceffent  de  fer* 
uirdepreuue;  àfçauoirjdepuislanairtiinccdefonfîlslared. 

. »La8.colomnecomniencedezlanatiuitédelaredfilsde Malalecl^uquei 
les  ans  eftans  liez  à ceux  de  fon  pere , ils  feruent  de  preuuc  pour  l’aago  du 
Monde, comme  il  fo  verra  en  la  colomne  fuiuan ce. 

La  jcolomnceft  celle  du  Siecle  prefenr,  en  laquelle  vis-à-vis  de  l’an 
foixante-lixiefmede  Malalecl  envoie  lacinquiefmeliaifon  dcs.annees  de 
la  ».  lùufon.prcuue,  par  le  faindt  texte, qui  nous  dit, Maldeelvtf^mtfoixàme-ciii^ 
dm , iycn^cndrdUrei.  Gf«.v.i|.  Parlequcl,  fuioantnos  precedentes  de* 
monflrations  nous  concluons  que  l'annce  de  la  génération  fie  conception 
de  laced  fut  l’an  foixantc  fixicfmc  de  fon  pere  Malalcel , qui  fert  de  preuuc 
àl'an  du  Monde  quatre  cens  foixantc  cinq,  fiedetiaifon  dcl’an  6y  dudit 
Malalcel  aucc  la  première  année  dcfonfilslared.laquellc  première  année, 
parce  qu’cllefuitimmcdiatemenc  l'an  66.de  fondit  pcrc,fcrtde  preuucàl’an 
du  Monde  quatre  cens  foixante-fix , fit  les  fuiuan  tes  delà  vie  aux  fuiuanccs 
de l’aage du  Monde,  iufques à vnc nouucllcliaifon. 

Enccftecinquicfmeliaifonvoit-onlacinquiclineconaariete',oucon* 
des sêp^ittradidHon  des  Septante:  carquand  le  texte  Canonique  dit  qucM^leel 
vcfquit  foixantc  cinq  ans,  fi:  engendra  fon  fils  larcd,  les  Septante  à leur 
accouftumcc  veulent  qu'il  en  aye  cent  dauantage:  fi:  difent  qu’il  en  auoit 
centfoixancc  cinq:maisnousreictton$ccscentans  qu’üsy  adioullent  du 
leur , fi:  nous  tenons  au  texte  Canonique. 

Conclufion.  Pourconclufionàlademiete  anneede  ceSieclc,.lcs  Septanteauee  lent 
calcul  plein  de  fuppoficion  conteront  mille  ans  du  Monde , fi:  nous  fuiuan» 
lanucvetite'contonsl’anduMondecinq ccns.fitroutaucantd’Adam.  De 
Seth  l’an  369.  de  Enos  x6y  deCainam  17a.  de  Malalecl  101.  fi:  dcla- 
ted  Pan  trcnte-cinquiefmc. 

/ 


SIECLE  VI. 

CEdtxieGne  Siecle,  qui  fe  void  dans  b fixicfine  page  de  la  fainâe  Chro- 
nologie cô  tient  auffi  dix  colomnes,  fur  lefquelles  il  n’y  a rien  à difeou. 
rir,5:  au  chef  dcfquellcs  par  leurs  titres  on  voit  à quoy  chacune  d’icelles  peut 
fetuir. 

Cccy  feulement  auons  nous  à conclurre,que  fur  b dcmicre  année  les  Sejv 
tâte  patrerreurde  leurs  fupputations  conteront  l’an  duMôde  iioo.fi:  nous, 
fuiuans  la  vérité  dironsl’an  du  Monde  fi:  d’Adam  600.  deSeth469.  de 
Enos  365.  deCainam  171.  de  Malalcel  loi.  fi:  de  lared  cent  trente-cinq, 
quitousfontrougcs,parcequ’iUfctucntdeptcuue,  en  attendant  que  nous 
ayons  ttouué  la  hxicimeliaifon. 


SIECLE 
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SIECLE  VII. 

Le fcpdéme Siècle  fe  voit  dans  la  (cpcicfme  page;&  contient  douze co> 

lomnes  ou  elpaces,  defquelles  les  huidi  premières  (ont  depuis  le  com-  . ’ 

menccmentduSiecleiufquesà  la  fin,  & par  leurs  titres  on  voit  à quoy  elles 
feru'ent. 

La9.  colomneàlanaiiTancedeHenoc,  fîlsdelaredi  à fçauoir  à l’an  du 
Monde  fix  cens  vingt-neuf,  en  confequcnce  de  la  (îxiefine  liaifôn  des 
années  fuccefiîucs  de  la  preuuc , de  quoy  nous  dilcoutrons  cy-apres  en 
ton  lieu. 

Laio.commcnccàlanaifiàncede  Mathulàlemfils  dudit  Henoc,  à l’an 
du  Monde  fix  cens  quatre-vingts  quinze  par  la  feptieCne  liaifonj  de  laquel- 
le nous  difeourrons  en  la  colomne  (muante. 

La  II. colomne, qui  efi  celle  du  Siècle, nousdonne  deux  liaifons  des  an- 
nées fucceflluesdes  Peres ; àrçauoirlafixiefiiic & lafeptierme. 

Lafixiefineliailôn  donefevoitvis-à-vis  de  l'an  cent  foixante-deux  deSixicCncliai- 
Iared,par  ce  texte  (àindi  qui  nous  enfeigne , /areJ  vefjuii  cent  foixtntt-  ’ §'"^0' 
Jeuxani,  (yenfetidrd  Htnoc.  Gm.  5.  i8.  Donc  par  nos  confequcnces  il  noc. 
efioitentreen  ronanncecentroixante-trois,quandilengcndraronfiIsHe-: 
nocitellcmcnt  que  l’annee  de  la  génération  de  Henoc,&  l’an  cent  foixante- 
trois  de  Ton  pere,  qui  n’eft  qu’vne  me(tnê  année,  (cment  de  preuue  à l'an  du 
Monde  (ix  cens  vingt  huiiSI , & de  liaifon  de  l’annee  cent  foixante-deux 
de  lared  à la  première  de  Ton  fils  Henoc;  fi  bien  que  les  ans  de  larcdcciTanc 
de  nouslemir  de  preuue,  la  première  annee  de  Henoc,  qui  fuit  immédiate- 
ment l'an  cent  foixante- trois  de  (ôn  pere  Iared,fert  de  preuueà  l’an  du  Mon- 
de fix  cens  vingt-neuf. 

Or  eft  grandement  à noter  que  pour  l’aage  que  les  (àinâs  textes  donnent  Accord  gene- 
à I ated,la  vetfion  des  Septan  te,&  toutes  autres  Bibles  (ont  d'accord  auccles  • 

’ . .i  r T J ■ 

textes  Canoniques  > & dilcnt  toutes, que  lared  auoit  Ki.  ans  accom-dclucd. 
plis:  cela  s'entend  quand  il  engendrafon  filsHenoc.  Ce  qui  mefùtfoup. 
çonnerque  l’on  peut  auoiralteréaux  filiations  des  Peres  precedens  les  fup- 
putatidns  delà  verfion  des  Septante  ; bqucUe  d ailleurs  e(I  grandement 
Vtile  & confiderable. 

Quoy  qu’il  en  (ôit,l’an  cent  foixante  deux  de  lared,  félon  nos  fupputa-  Errear  d« 
lions  & nolire  méthode,  comme  l’on  void,  preuuc  l'an  du  Monde  (ix  cens 
vingt  fept  ; auquel  (1  vous  adiouficz  les  cinq  cen  s ans  que  les  Septante  bail-  Tiondei  Scp. 
Icnj  de  plusaux  precedens  Peres,  à fçauoir  cent  à chacun,  à Adam , à Seth,  à 
Enos  ,à  ^wam  & à Malaleel,au  lieu  qu'à  l’an  cent  foixante-  deux  de  lared 
nous  tromlons l'an  du  Monde  (xy.ils  crouucrontiii7.  &ainfide  Icurco- 
(Icilya  erreur  de  calcul  de  cinq  cens  ans  depuis  la  création  du  Monde  iuf- 
ques  à l’an  cent  foixante-deuiAlc  larcJ  ,Ic  tout  inclus  :|c’cfIbiens’cfioi- 
gner  de  la  vérité. 

La  (cptiefmc  liaifon  fe  trouuevis-à  vis  de  l’an  foixantc-cinquierme  de, 

* ^ luiion.Bwc* 


cion  de  Nfa- 
chuiiUem. 


vatution 

dcsSepUiuc. 


Coocluüon. 
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Henoe  parle  {àinûtexte,  qui  nous  enfeigne , ^ue  tienac\>tfijuitfoixante- 
ciaij  dnSjpMil  engendra  Matimfalem.  Cen.  5. 11.  EtainG , fuiuant  nosconfe- 
quenccs,ran  foixantc-fixicfmc  de  Henoe  fut  l'an  de  la  génération  dcMa- 
t1iuGilem,lequelfertdepreuueàl'andu  Monde  fixccns  nouante  & qua- 
tre , Sc  de  liaiGjn  de  l'annec  foixanic  cinq  de  Henoe  aucola  première 
dudit  Mathufalem:  Sc  deeette  façon  lailTant  les  ans  de  Henoe  pour  nos 
pteuues,  & prenant  ceux  de  Mathufalem,fa  première  année  feruiradepreu- 
ueàl'an  du  MondcGx censquatte-vingts quinze,  &lesfuiuantes delà  vie 
aux  fuiuantes  del'aageduMonde,iufques  a ce  que  nous  ayons  trouué  la 
huidUefmeliaifon. 

A cette  repeierme  liaifon  voit-on  la  GaicGne  variation  deS'Septante  : car 
au  lieu  que  le  fain£f  textene  donneàHenoc  que  foixante  cinq  ans,  les  Sep- 
tante, luiuant  leurs  liberalitez  ordinaires  luy  en  donnent  cent  dauantagt^ 
Icfquels  nous  reietions  comme  fupeeflus , Sc  non  legitirnes. 

Et  concluons  ce  feptiefme  liecle  en  contant  l’an  du  Monde  fept  cens, 
d’Adam  tout  autant , de  Seth  cinq  cens  foixante- neuf,  de  Enos  quatre  cens 
foixante- trois , de  Cainam  trois  cens  feptante-deux,  de  Malaieel  crois  cens 
vn,  de  lared  deux  cens  trente- cinq.deHenocfeprance  deux,  Sc  de  Mathu- 
làlemle  Gxiefrae.  Et  les  Septante  auec  leurs  adherens,  par  leur  calcul  con- 
teront l'an  du  Monde  t j o o. 


SIECLE  VIII. 

CE  h uidUefmc  ficcle,qui  fe  voit  en'la  huidliefme  page  de  la  làin  £leChro^ 
nologie,eftpattycommclcprecedentendouzecolomnes,  patle  titre 
defquelles  on  voit  ce  àquoy  elles  doiuentferuir:Tous  les  ans  de  la  pren- 
ne du  prefent  liecle  font  pris  des  an  s de  la  vie  de  Mathufalem,  ainfi  qu’ils  fê 
voyent  rouges  en  làcolomne,n’y  ayanctienàdiCrourir. 

Nousfiniflbnscc  Siccleen  concanrranduMondchuj^cens,  d’Adam 
tout  autant,  de  Seth  Gx  cens  foixantelneuf,  de  Enos  cmq  cens  foixante- 
trois,  de  Cainam  quatre  cens  feptante  deux,  de  Malaieel  quatre  cens  vn, 
de  lared  trois  cens  trente- cinq,  de  Henoe  cent  feptante-deux,  Sc  de  Ma- 
thulàlcm  l’an  cent  fixiefmc.  Et  les  Septante  fuiuant  leur  calcul,  mil  quatre 
cens. 


SIECLE  IX. 

CE  ncuficfmcGeclc , qui  fc  voit  dans  la  neufiefme  page  de  la  faindle 
Chronologic,eftparty  en  trcizecolomnes.defquelleslesdix  premieret 
vont  depuis  le  commencement  du  liecle  j^ffqucs  àla  6n  i Sc  par  leurs  titres 
on  voicaquoyellesferuent. 

La  vnzicGne  commence  feulement  à la  naflTanccde  Lame  ch, Gis  de  Ma- 

ihulàlem. 
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thufalcm,  qui  fiic  l'an  du  Monde  8S3.  en  confcqucnce  de  la  huidicfinc 
liaifon,  iaqueücfc  voiccniacolomnefuiuancc. 

La  douziclrne,qui  eft  celle  du  (iecle, contient  la  huithefnae  liaifon  des  ans  ge- 

fucccllifs  des  Peres,  qui  font  les  ans  de  nos  preuues  , par  le  fainâ  texte , qui  1'^.^^*°” 
nous enfeigne , jw  M4thnfalemy>tfqmtctnt <ju<itre  '\>ingts fei>t ans, o-  engen- 
dra LamecI).  Gen.  5.15.  Mathufalem  donc auoit  cent  quatre-vingts- fept 
ansaccomplis;  &eftoitenfonancent  quatre-vingts-huidl,  quandil  en- 
gendra fon  fils  Lamech  ; T ellement  que  l'an  cent  quatre-vingts  huid  de 
Mathufalem,  &l'an  de  la  génération  dudit  Lamcch, qui  n'efiqu'vnemef- 
me année,  IcrtdepreuueàTan  du  Monde huidb cens  quatre-vingts  deux, 

& de  liaifon  de  l'annee  cent  quatre-vingts  fept  de  Matliulàlcm,aucc  la  pre- 
miereanneede  Lamech;  Ce  qui  nous  permet  de  laiifetles  ans  de  Matiiu- 
(àlem  en  nos  preuues,  pour  prendre  ceux  de  fon  fils  Lamech,  la  première 
année  duquel  fert  de  prcuue  à l'an  duMonde  huid  cens  quatre-vingts  crois, 
commelesfuiuansdefa  vie  aux  fuiuans  de  l'aage  du  Monde  iufques  à ce 
quenousayons  trouue'  la  neufiefme  liaifon. 

En  cefte  huiâiefmeliaifon  fc  voit  le  fepciefmedifcord  des  Septante d'v-  7-  variaion 
ne  façon  nouuelle  : car  au  lieu  qu  ils  augmentoient  les  années  des  prece- 
dens  Hcres,  ils  en  baillent  moinsàccluy-cy,&  au  lieu  que  les  lâiniSfs  textes 
nous  alTeuren  t que  Mathufalem  auoit  cent  quatre-  vingts  fept  ans  quand  il 
engendra  fon  fils  Lamcch,  les  feptantedifent  qu'il  n'en  auoit  que  cent  foi- 
zantc-cinq,  & ainfi ils luy  en olient  vingt-deux, qu’ils  n'ont  peu  ny  deu 
oficr.  Tancyaquel'ancentquacte-vingtsfeptdeMathu(àlcm,fclon no- 
ftre  methode,  fc  rencontrant  auec  l’an  du  Monde  huift  cens  quatre  vingts 
vn  , les  Septanten'ytrouuerontfelonleurscalculs  acnoflreaitemcthode 
que  mil  quatre  cens  cinquante-  neuf;&  ainfi  au  prciudice  de  la  vérité  depuis 
la  création  du  Monde  iufques  à l'an  cent  quatre-vingts  fept  inclus  de  Ma- 
thufalem, ils  enfienc  plus  qu'ils  ne  doiucnt  le  nombre  des  années  de  l’aage 
du  Monde  dq  cinq  cens  foixantc  & dix-huid  années , qui  y font  fuper- 
fluës. 

Nousfiniflbns  ce  (iecle,  contant  l'an  du  Monde  neuf  cens,  d’Adam  de  ConduCon. 
mefines,  deSethfept  censfoixante  neuf,  de Enos (ïx  cens  foixantc-  crois, 
de  Cainam  cinq  cens  feptantc-deux,  de  Malaleel  cinq  cens  vn,  de  lared 
quatre  cens  trente  cinq, deHcnocdeux  cens  fepeante-deux,  de  Mathula- 
1cm  deux  cens  (ix , 6c  de  Lamech  l'an  dix-hui£Uclme.Ec  l’erreur  des  Sepean- 
tcleur  Élit  trouuer  l'an  du  Mondei478. 

TTC — : — 

SIECL  E X. 

A^EdixiefmeCeclc-,quifevoiccnladixiefmcpage  delà  lâinéfe  Chrono-  Mort  d'A- 
^^logie,cfl:  diuifé  en  treize  colomnes , par  les  titres  dcfquels  on  voit  ce  à 
quoy  elles  feruent  ; & cfi  ce  fiecle  grandement  remarquable  , tant  par  la 
mort denoftre  premier  percAdâ,qui  mourut  apres  cju'ifeutvefcuncuf  cens 
trente  ans;  àfçauoirà  l'annee  du  Monde  93  >.qu'aum  par  le  départ  dcHe- 
fils  de  lared;qui  aduinc  l’an  du  Monde  neuf  cens  nonantc-quacrc  fut  le 

•> 
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commencement  de  ladite  annee. 

Lcsmifcricordesde  Dieu  font  incomnrchcnfiblcs.Sc  en  tout  temps  & en 
touts  aages  communiquabics.  Parladil'poGtiondenolhe  (àinâc  Chro- 
DesetoUhr  y ® fortes  de  wouuernemés  de  l'Eglifc:  le  premier, 

mes  lepatci  par  Ics  Peres,fuiuat  laraifon  naturelle,  Hlumince  de  la  Foy  du  téps  de  la  Na- 
J P*''  PontifeSifuiuantlaloy  de  Dieu  au  temps  quei'ap- 

„J5.  pelle  de  la  Loy  : &lc  troifiefme  par  les  fainÂs  Apoftres  & Papes , depuis 
le  temps  de  la  Grâce, à chacun  defquels  temps  ie  trouue  qu’il  y a eu  vn  hom- 
me tranfportc tout  envie,  & fcparé  du  refte  des  hommes  : Henoc  fût  le 
premierdu  temps  de  la  Nature,  Ëlic  le  fécond  du  temps  de  la  Loy;  & no- 
ilre  Seigneur  Icfus-Chrift  Homme-  Dieu  le  troillcfmedu  temps  de  la  Grâ- 
ce que  luy-mefmes  nous  a &ire. 

Nous  hnilTonscc  (iecle  en  courant  mille  ans  duMonde,dcSethhuidt  cés 
Conclufion.  fjjjjjantc-  neuf,  de  Enos  fept  cens  foixan te-trois,  de  Cainam  hx  censfeptante 
deux,  de  Malalcelfix  cens  vn,  de  lared  cinq  cens  trente-cinq  , dcMathu- 
fâlem  trois  cens  fix  , & de  Lamcch  le  cent  dix-hui(fbcfmc.  Les  Sep- 
tante, & leurs  adherens,  ttouueronc  fuiuant  nollre  méthode  ijyS. 


SIECLE  XI. 

CE  onziefmeSiecle,  qui  fc  void  dans  laonziefme  page  de  la  (âindle 
Chronologie  , eddiuife  en  douze  colomnes,  defquclles  lesneufpre- 
micres  fc  voyent  dezlc  commencement  du  ficelé, &:  parleurs  titres  ou  voit 
àquoycllcsfetucnt. 

La  dixicfinccolomnecommencefeulemencàlanailfance  Je  Noc',  qui 
fc  rapportcà  l'an  du  Monde  mil  foixante-fix,  cij  vert,ii  du  fain£l  texte  qui 
nous  donne  la  neufiefmc  liaifon  des  années  fucccdiucsi  des  Pères  pour  les 
prcuucsdesansdu  Monde. 

More  Je  Laonziefmecolomnc,  que  i’appcllecolomne  du  ficelé,  nous  fait  voir  la 
mort  deSeth  fils  d’Adam,  aduenue  apres  qu'il  eut  vefeu  neuf  cens  douze 
ans. 

j.lùifoii,  gc-  En  l'annee  cent  quatre-vingts  deux  de  Lamcch  nous  auons  la  ncuficfmc 

«Hcion  de  Ijjifondcsannecsdcnosprcuucspatlc  fainft  texte, qui  nous  enfeigne,  ^ue 
I anreh  \>e(qmtc-nt  qttJtre-xingtt  dtuxdns,fi(iftngendra  N té.  Gtn.  5.  tî. 
Par  confcquencLamcch  efloit  en  fon  an  1 8 j.quâdil  engendra  fon  fils  Nor, 
de  façon  que  l’annee  1 8 j de  Lamcch,&  celle  de  la  génération  de  fon  fiis,qui 
n’cftqu'vncmcfmcannccfertdcptcuucil’an  du  Monde  mille  fbixantc- 
cinq,S:dcli.ufondcl'anncci8i..dcLamcchaucclaprcmicrcdcfon  filsNoe, 
par  laquelle  liaifon  ccfsâs  denousferuit  des  ans  de  Lamcch,pour  les  prcuuei 
desanneesdu  Monde,  nous  prenons  celles  dcNoe',  la  première  année  da> 
qiielfcrtdcpreuucàrandu  Monde  mil  foixante-fix,  & les  fuiuantesdcfa 
vicauxfuiuantcsderàgcdu  Monde  tant  & fi  longuement  que  nous  ayons 
trouue  la  dixicfmc  liaifon. 

En  cefte-cy  cependant  voyons-nous  la  huiclicfipe  variation  ou  erreur  de 

calcul 


f / 


DE  LAPEYRE.  SiedeXlI.  S, 

calcul  des  S^tante  ; Car  ^uand  les  iàin^  textes  Canoniques  dilue  que  *■  J* 
l^ech  yclquit  cent  quatre  vingts  deux  ans,  les  Septante  & ceux  qui  les  s'j^eT 
fument difent qu'il  en auoir cent  quatre  vingts  dixhui<ft  lorsqu'il  engen- 
dra Noc,  & ainfi  ils  luy  en  donnent  Gx  ans  plus  qu'il  n'en  auoit.Tellement 
que  truand  nous  trouuons  que  l’an  1064.  delaagedu  Monde  li  rencontre 
aucc  1 année  1 8 1.  de  Lamec^apres  laquelle  il  engendra  Noc , les  Septante 
par  erreur  content  1^48.  & par  ainGleur  calcul  depuis  la  création  du  Mon- 
de iulquesala  naiHànce.dc  Noclqrpalîcleveritablede  cinq  cens  quatre- 
vingts  quatre  ans. 

Nous  conclurrons  cependant fuiuantla  vente  ccfieclc , en  contautde  - 
r^edu  Monde  1100.  deEnosSéj.deCainam  771.  deMalaleelydi.  de 
latra  63j.de Mathulalem 406.  deLamecliii8.  5cdcNoél’an.treiîte-cin,- 
qipÇp^^t  les  feptanteauec  leurs  etreur5contetont,W84. 


SIECLE  XII. 

CE  douxiefmefiecle,  qui  fe  voit  en  la  douziefine  page  de  la’  lâinûe  Mott4’Bi 
Chronologieeftdiuilicnonzecolomnes.^stitresdefquellesmon-  “»»• 

(irentee  àquoy  elles  font  deftinees.  On  y voit  la  mort  de  Enos  petit  fils 
d’Adam  , & dans  la  colomne  de  l’Eglife,  comme  Ton  fils  Cainam  luy  fucce- 
da en  la  charge  d’icelle. 

Surlequern’yaya^trienàdifcouiirnouslefiniflbns  en  contant  l’an  du 
Mondei2.po.deCainam87t.dcMalalcel8oi.  delafed  755.  de  Mathulà- 
Icm5o6.'deLamcchji8.&deNoél’anccnttrenie.cinquiefine.  Les  Sep- 
tante y ttouuerontp^r  leurs  eneurs  1784. 


'SIECLE  XIII. 

^*'EtreiziefmefiecIe,qùifevoit  cnlatreiziefmepagedelalâinÔeChro- 
n'  "^^iiologiceftdiuiféendixcolomnes,  parlestitresdefquelles,  &cequiy 

eft  efcrit,tout  y eft  clair  & intelligible  ; c’eft  pourquoy  nous  le  finiflbns  en 
contantl’andu  Monde  i3O0.qui  fiitdelaredl’an  835.  de  Mathu&lem  606. 
deLamcch4i8.  ScdeNoël’an  deux  cens  trente-cinquielmc.  LesSeptante 
& leurs  feâateurs  conteront  1 8 8 4. 


SIECLE  XIV. 


E quatordefine  fiecle,  qui  fe  voit  en  la  page  qqatorziefine  eft  diuifi  en 
huiâ  colomncs,  par  les  titres  dcfquelles  on  voit  âdlemen  t à quoy  elles 
ièruent. 
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C’eft  pourquoy  nous  concluons  ce  ftcclc  feu  contant  l'an  du  Mondi 
• mil  quatrc-cens , qui  fût  de  larcdl’an  9j  5.  de  Mathu&lcm  70t.de  Lanheo^ 
518.  &deNoë  l’an  trois  cens  trente- cinq.  LcsSepante  at^ieursfcdlàçcuà 
y conteront  1 98  4.  abs. 


SIECLE  XV. 
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/^EquinrieCnefirele,  quife  voit  en  la  quinzierrne  page  cft  di^é  en 
Kiuà  colonuiçt  aufli.pat  les  titres  defquelles  il  cft  fàcilede  voirà  quoy 
elles  ferùent. 

Nousfiniffonsccficdccncoiitiiitrai\duMonaci50o.  qui  fut  oeMa-^ 
thufalcm  l'an  huiû  cens  fut,  de  Laraech  fut  cens  dix-huiû,  «cdcNoe'  l';m 
quatre  cens  trcnte-cinquielme.  LesSeptante,fic  ceux  qui  les  (iiiuent  y vcf- 
tonti.o84-  1 
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SIECLE  XVI. 


CEfeizicrme  Iiècle,  quife  Voit  cnlafcizicfrac  page  cftauffi  diuiC^^ 
huijft  colomnei , delquellM  les  cinq  premières  font  entier  A 
■ La  t.  colomne  conàmencc  feulement  a la  naiifancc  de  ScmJÊlsde  No^, 
à fçauojr  àl'an  du  Monde  1 147.  en  vcnudesparoles  delaCùnaiEtriturcj 

ainfi  que  nous  verrons  en  la  colomne  fuiuante. 

leJùiTon  «.  7*  ^ colomne  du  Géclc,  nous  donne  la  dixicfinc  liaifon  desan- 

fteracion  Èi  ncCS  fiicccfliues  qui  nous  feruent  de  prcuuepour  l'aage  du  Monde  par  ce 
s™.â:defe«  texte,quidit , ^ut^iuni  t<Joé  eut  cinq  teHSéHSijutleaiendrd  Sem,(li4m 
& Idphet,  Gt».  5. 5i.Noe'doncauoit  les  cinq  cqts  ans  accomplit , 8c  eftoit 
•oetaapt.  fon  an  cinq  cens- vn  quand  il  engendra  lès  trois  fils  Sem , Chw 

8c  laphetitellcmentquerannccdclcurconception  ou  génération,  8tl'an 

jou«Noénefut  qu'vnc  raciîne  annee,  laquelle  fett  de  preuuc  a 1 an  4b 
Monde  mille  cinq  ccns<pixante-fix:  Sedeluifonde  l'auncc  cinq  cent  de 
Noi  auec  la  première  de  Sem  8c  dcfctftercs;  iedy  defcs&cres,  puce  qw 
i’eftirac  qu'ils  font  tous  trois  venus  par  vne  meCneconceptioni  8c  c'eft  aum 
quelalâinacEfcriturcaaccouftumédenvfcr,  qui  cft  denonuner  cnlcttt; 
bicmet  tous  ceux  qui  naiflènt  d'vne  meftne  venttee,comme  auftl  de  diûia- 
euet  les  frerespatdiuerfcs anneesquand  ilsnaiftênt  en  diuets  temps.  Au 
chapitre  des  cnQs  de  luda  fils  de  lacob,qui  cft  le  ) 8 .duGenefe^a  ûitufte  Ef> 

criturediftinguelcsnail&ncesdeIier,Onaç.6cSellafcstroisprcmiersnaif 

annee  par  année.  Mais  quid  il  parle  de  Pharez  8c  Zara,  qui  furet  auflj  enfant 
du  mehne  luda,  il  les  ioint  cnlcmblc, parce  qu'ils  furér  beflbns  ou  gemeaux. 
E&u  8c  lacob  enfas  ^lûac  fontauflî  pour  la  melme  raisô  vnis,Go».  ij.it  .8c 
Tvn  n'aiibît  le  droit  4e  ptimogcniturc  fur  l'autre,  que  parce  qu  il  eftoit  fotw 
r-  lcpt6miaiàfçauqitElâufurUcob,ac  Pharez  CitZaraidcmclmcicy  le?  ^ 
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cnfbns  de  Noé  eftîs  nés  en  mcfinc  temps, Seni  cft  raifné, parce  qu'il  eft  nom- 
mé lepremicriCham  le  fécond, parce  qu'il  cil  nommé  le  rccona,&:  iaphcc  le 
dcrnicr,parcc qu'il cflnommélcdctnicr.  Et  autamcnpouuons-nousdirc 
delà  génération  d'Abraham,&dc  Tes  frères  Nachor  Sc  Aran , Icfqucls  i'c- 
llimcfcmblablcmcncauoirdléncs  en mclmc  temps, parce  que  leurs  naif- 
fances  ne  font  pas  didinguecs  î ce  que  l'Efcriturc  auroit  fait  s'ils  ciloicnt  nc's 
en  diucTS  temps,  comme  elle  Icfaitexaélemcnc  en  la  nailTancc  de  cous  les 
enfânsque  lacobeuten  Mefopotamic,ouen  moins  de  fepe  ans  il  eut  vnze 
fils  Sc  vnefille,lcsnalffanccsdelquelsfont  toutes  dillinéles  & fcparees. 

Enccrccdixiefme  liaifonfetrouuc  cncoresvn  accord  general  de  toutes  Accord 
les  Bibles;  car  toutes  conuicnnent  que  Noécftoic  a^e  de  cinq  cens 
quand  il  engendra  Sem  Sc  fes  frètes.  Nous  verrons  au  ucclc  fuiuant  comme  gc  de  Nod.  ’ 
il  faut  de  toute  ncceflité  (ë  feruir  de  nodre  mctiiode,  qui  didinguons  les  ge- 
nentions  d'aucc  les  nailfances , fî  on  veut  comprendre  lâns  peine  les  veri- 
tez  infaillibles  de  l’Efcriturc  fainélc. 

Finiflbnsdonccc  ficcIe  en  comptant  l'an  du  Monde  mil  fix  cens,  qui  Condufion. 
fut  de  Maclmfalcm  l’an  neuf  cens  llx,  de  Laincch,l'an  718.  de  Noé  555. 

Ôi  de  Sem  fon  fils  aifné,l'an  trente- quatriclinc  ; Sc  les  Septancenaires  com- 
pteront 1184. 


SIECLE  XVIL 

CE  dixicptiefme  ficclc , qui  fc  voit  en  la  dixfcptiefme  page , eft  gtande- 
incnt  icmarquablc  pour  beaucoup  de  choies  qui  s’y  rcncontrent,fuf 
lafquellcs  nous  takherans  d'eftre  courts  Sc  intelligibles  le  plus  que  nouf 
pourrons. 

■ Laprcmicrccolomncdecefîeclcconticnt  àl'accouftumcclesannecs  du 
Monae,  defquclles  ce  prefent  ficelé  cft  compolc , à fçauoir  i o o.  ans , depuis 
l'an  t r.  oi.iufqucs  à l'an  mil  fept  cens  du  Mondc,lc  tout  inclus. 

La  fecondo,qui cft  la colomnedes  Chefs  vifiblcsdcl‘Eglifc,nousfait  voir 
comme  Noé,  aptes  la  mort  de  tous  fes  predcccircurs,cn  eut  naturellement  la 
charge  l'an  du  Monde  mi!  fix  cens  foixante  & quatre , qui  fût  l'annee  en  la- 
quelle fon  gtatxi  pere  Mathufàlcmdeuft  mourir:  Etnousfaitroiraalfi  que 
Arphaxat  Kit  le  douziefmc  des  ptedecclfeurs  de  nollrc  Seigneur. 

La  ttoificfinc,  qui  cft  ta  colomne  qui  marque  les  ans  de  la  vie  de  Mathu- 
fa!cm,ne  va  pastout  le  long  du  ficclc, ains  finit  à l'annee  qui  précéda  l'annee 
duDeluge,àfçauoiràl’anneequcMathufalcmmounit.  *1 

Lac|uatriefme,quicftla colomnedes  ansde  la  vie  dcLamcch,  afà  fin 
aufli  au  mcfmc  endroit  que  la  colomne  de  fbn  pere  Mathufàlcm  cft  finie, 
quoy  qu'il  mourut  douant  fon  pere. 

Audcfrousdefqncllcsdeuxcolomncs  y a vnc  nouucllc  colomne,  dans 
laquelle  font  exprimées lesannees du  Deluge,lcfquellcs(èronc  continuées 
iulquesàlamottdcNoc'i  afin qu’àl’œil on yoye comme iKavcfcu  5jo.ans 
aptcsle  Deluge.  - . 
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La  5.coloranc  contient  la  fuite  & continuation  des  ans  de  la  vie  de  Noé, 
afin  quelon  voyeen  vn  clin  d’œil  en  quelle  année  de  (bn  aage  les  choies 
marquées  en  ce  hecle  pçuucnt  eftrc  arriuees. 

La  fi.coiomne  contient  b fuite  des  ans  de  b vie  de  Sem , & par  cohlê- 
quent  de  cellcdefes  deux  frères,  les  ans  duquel  font  nos  ans  de  b preuuc 
iufques  à b naiibnee  de  fon  fils  Atphaxat,  qui  fût  engendré  deux  ans  aptes 
le  Deluge. 

La  7.  colomne  ne  commence q^u’apres  le  Deluge,  à fçauoir  àbnaiflân- 
ce  dudit  A rphaxat  : l’ordre defquales  colomnes  ainfi  déduit,  il  faut  dilcou- 
rir  vn  peu  fur  b colomne  fuiuante,qui  efi  celle  du  fiecle,  & b huiâieiint  en 
ordre. 

La  8.  colomnedonc,quieftcelledu(Ieclepte{ent,iiousapprendcn  pre- 
mier lieu  b mort  de  Lamech,  fils  de  Mathufalem,&  pere  de  Noé,  qui  arriua 
apres  qu'il  eut  vefeu  fept  cens  feptante-  fept  ans  ; l’an  du  Monde  mil  (ix  cens 
foixante,&  ce,cinq  ans  deuant  le  Deluge  vniuerfel  ; l’an  neuf  cens  (bixan  te- 
Gx  de  fon  pere  M athublem  d'an  cinq  cenq  quatre-  vingts  quinze  de  fon  fib 
Noé , & l’an  quatre-vingts  quatorze  de  fon  petit  fils  Sem. 

Apres  cela  nous  voy  ôs  audi  b mort  de  Mathublem,grand  pere  de  Noé, 
^rede  M*  aéfuellement  vefeu  neuf  cens  foixante-  neuf  ans} 

churalctn,cô  Si  ainfi  fa  mort  arriua  comme  il  fut  entré  en  fon  an  970.  qui  fut  l’an  du 
«e  tous  la  Mondei664.  vn  an  deuant  le  Deluge,  l’an  599.deNoé,&lc  98.  deScm 
ûa'pcMc?'"  fils  de  Noé:  ce  qui  eft  très- véritable  félon  noflre  méthode  antfèulcmcnc, 
& nullement  du  mondeparbfàçondeceuxquim’ont  précédé.  Carfion 
fuit  b rnethode  de  tous  les  autres  Autheurs , qui  des  années  des  conceptions 
âuec  celles  des  naiïfances  n'en  font  qu’vnefeule,  il  en  arriue  de  deux  cho- 
fes  l’vne  ; ou  qu’il  n’eff  pas  véritable  que  Mathufalem  aye  vefeu  neuf 
cens  foixante- neuf  ans  , comme  l’Efcriture  le  dit  ; Gen.  j.  ly.  ou  que 
s'il  les  a vefeu , il  faut  qu'il  foit  mort  plus  de  dix  mois  apres  le  commence- 
ment du  Deluge  : ce  qui  eft  ridicule  & impollîble , puis  qu’il  ne  fût  paj  du 
nombre  de  ceux  qui  entrèrent  & fe  buuct  ent  dans  l’Archeaucc  Noé  ion  pe- 
tit fils  i à quoy  les  precedens  Chronologiftes,b  plus  grande  partie  defqucls 
ne  font  que  (impies  Copiftes  des  labeurs  d’auttuy,  n ont  guercs  penfo,ou 
fils  l’ont  fait  ilsVont  tcu,  parce  que  cela  deftruifoit  leurs  luppucarions,on 
du  moins  y eftoit  fort  contraire. 

MdthufalemtiuoiiiS-;.4ns^u4nJilengeHdr4Ldmech. 
Ldm(chMoitM/hiit.aiu^H4ndUciigeHilraNti.  Gen.yiS', 

OrNte  n'émoit  tjue\9f.4ns  inmeufeizeioun,jcp»nd  Dieu  enuoya  le 
Deluge,  parce  qu’il  arriua  en  tan  fix  <ent  de  Noi,4udixfegtiefmeiour  du  fe- 
(tndmou,  Grn.7.11.  TouslcfqueIsnombresreuiennent,adjoDftczenrem- 
ble  félon  b méthode  des  autres  Autheurs,  à neuf  cens  foixante-huiift  ans  vn 
mois  feue  iours,  auquel  temps  il  budroit  que  Mathufàlem  fûft  mort , puis 
que  lors  tous  ceux  qui  n’entrerent  pas  dans  l'Arche  moururent;  & ainfi  il 
ne  fera  pas  véritable  qu'il  aye  vefeu  9^9.  ans,  comme  l’Efcriture  le  dit  ; 
Que  G l’Efcriture  dit  vray,  comme  indubitablement  elle  le  bit,il  bu  t donc 
qu’il  ne  foit  mort  de  dix  ou.vn;p$  mois  apres  que  le  Ochigc  euft  com- 
mencé } ce  qui  cft  impeitincat  ; car  les  neuf  cens  foixaqm'-nci^  aqt 
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dcMachuralcmncfiniflcncquclorsqucraniix  cens  de  Noc  a eu  fîn . parce 
quelcsi87.ansdcM3chu(àlcm,lcsi8i.dcLamecli,&lcs  ôoo.dcNoéac- 
complis,  tous cnfcmbic ne  font  iuflcmcnt  que  969.  qui cd  le  nombre  des 
années  que  la  faindc  Elcriture  dit  que  Mathufalem  a vefeu.  Or  Tan  fix  cens 
deNoc  n‘acufin,&  n’aefte  accompiy  que  quelques  vnzemoisapreslede- 
lugc.ainfi  qu'il  fera  cy- apres  demondre:  donc  la  derniereanncc  dudit  Ma- 
thuralem,(cloneux,n’aacudnirqu'cnuironccteinps-là.  Et  cela  edant,il 
s'enfuit,  comme  nous  auons  défia  dit  plufieurs  foisiou  que  Mathufaiem  foie 
mort  au  vnziefmcmoisdu  déluge, eequied  faux, ou  qu'il  n'aye  pas  vefeu 
les  969.ansquel'Efcriture  dit  qu'il  a vefeu  eequied  impie:  ou  dire  comme 
quelques  vns  du  remps  de  CiindfAugudin,  que  Mathufaiem  fût  porté  du- 
rant le  deluge  là  où  cdoit  fon  pcreHcnoc,&;  que  là  s'edant  (àuue  il  vcfquic 
encores  quatorze ansapresledeluge,fclon  la  verfion  des  Septante,  lm.15.de 
la  Cité  de  Dieu  chap.n.&  tout  cela  contre  Icstexccsexpresdc  lalaméàeEf- 
criture,qui  nousenfeignequiln'yeut  pourtour  que  huiéf  perfonnes  fau- 
uccs  du  deluge,  &:  ne  parle  nullement  de  ce  nouucautranfporr.  Au  con- 
traire, par  noîlrevniqucmcrhodc,  (ans  faire  aucune  violence  àl'Efcriture, 
croyant  tout  ce  quelle  profcre,&  trouuanttout  ccqu'cllcdit  très- vérita- 
ble, qui  dilHnguons  fumant  l'authoritcdc  l'Efcriture  & Ic'-  réglés  de  b na- 
ture,lesannccsdcs conceptions  8c générations, d'aucc celles  des  enfante- 
incns  & naidances;  il  artiue,  comme  nous  l'auons  marqué  en  la  fainéfe 
Chronologie,queMathuGiIcm,apresauoiraiducllemenc  vefeu  969.  ans^ 
meurt  en  f'annee  5 9 9 .de  fon  petit  nbN oé,  & partant  dix  ou  vnze  mois , pu 
plus  pu  moinsdeuaut  le  déluge  :n‘y  ayant  nul  doute,  que  fi  Mathufaiem 
cudedeviqantquandNoécntradans  l'Arche, il eud eu  pourlemoins  aù- 
tantde  foin  de  fauucr  fon  grand  pcrc,commcilencut  de  fauuer  fes  fils,&; 
fes  belles  fillcs-femmeî  dç/cs  fils  ; ce  qu'il  eud  facilement  obtenu  des 
mifcricordes  du  bon  Oicu,puis  qu'il  ed  dit  qu'il  auoit  trouué  gracede-  . 
rnuit  luy. 

.C’ed  clrofe  très- afTcurçc, que  tant, plus  on  elpluchera  curiculcment  le  Du  tempjdu 
fcpticlme  chapitre  du  Gcnefc,danslcquel  ed  marqué  reffeél  cfpouuenta  Deluge. 
blc  de  la  lulbce  diuine  pat  le  delggc  vniuerfel  qui  fut  fur  la  terre , plus  on  fe 
rcibudra encetre  conclufion , qu'il  Êut  ncceflaircmcnr  que  les  apnées  du 
Mondc,5clesannees4eNQé  ayçntcomifiencc&  finy  en  mefine  iour.  Car 
quand  il  cddir,quclcdp1ugctutcnl'an(ixcensdeNoé,&  que  apres  il  cd 
adioudcquecefut  au  i.7,iouulufe(;pn4jnois,  en  casque  les  anscommen- 
ÿadent  lors  pat  Mars,x»mmc  c'cfïl'ppiniprt  de  Rabbi  lofuc,  c'ed  autant 
comme  fri'Efctiiturçdifbit,quclcdcrugcfurfî|itIei7.iourd'Auril:car  Auril 
edoi  t lors  le  fccôd  mois  <le.Van  felôlqdit  Autheur.  Mais  d'ailleursil  n'y  a nul 
doutc,qutcesiours  &ccsœois,quif(jtcfcrét  generalemét  aux  ansdu  Mode, 
fappliquétauffi  en  mefmpindantauxanneesde  N’oéi'cequife  verra  exaéfe- 
ment  parlaTablequeixojus.produironscy-aprçs.  De  ce  mcfme  chapitre, 

&du  vnzicGncfuiuant, onKcucillcaudilciou.c  delà  naifTancc,i'oferay  dire 
in^illiblr,  de  Sem  fils  dc^oé , qui  nafquit,  tomme  ie  l'edimc , à prcil  iour 
^ucartiualcdelugciparçcqu'ilclldit,qucdwansapres  ledeluge  ilauoit 
Vent  ans  quand  il  engehdra  fon  fils  Arphaxat  : ce  qui  fc  verra  ^usclauc« 
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ment  en  la  Table  fuiuantc.  Il  Tuffit  à prefent  de  dire  que  ce  chaftiinent  vni- 
uerfel,  tefmoignage  perpétuel  du  iulle  courroux  de  Dieu , fût  & arriua  l'an 
du  Monde  ml  ftx  cens  [oix/tme  cin.j , qui  fut  de  Noé  l'an  fix  cens,  &f  de 
Sem  l'an  quatre-vingts  & dixneuficlinc;  duquel  pcrfbnnene  fut  exempté  ■ 
que  le  bon  Noe',&(«  trois  fils  8c  leurs  femmes,  qui  furent  eh  tout  huift: 
Cartout  leteftequi  ne  fe  trouua  point  danseptte  Arche, figure  palpable 
dcrEglifedeDieu,n'cutaucunfalati  Scc’eftpourquoy  i'ay  mis  ce  vérita- 
ble prouerbe.quenousauonsordinairementenla  bouche,  Hors  deCEgli- 
jt  point  de  falut,  au  lieu  de  dire.  Hors  de H Arche  nul  falut:  car  cette  Arche 
acI'Eglifc  n'eftqu'vne  mefine  chofe,  puis  quelle  contenoit  lors  toute  l'Ç- 
glifc;  le  fculHenoc excepte, qui cftoit  au  Paradis  terreftre,  8c  tels  autres 
aucc  luy,  qui  y pouuoient  eftre  au  temps  de  ce  deluge  general. 

Dtt  di  'erfet  11  y a furl'anneeduDelugctroisdi(fcrentcsopinipns,poutdireàqucllc 
*’m”T  J-  Les  deux  premières  font  de  ceux  qui  fuiuent 

U L-  jjjjçjjjçjQj^gj,ijjyç5jjjj,jjgj„jU3(clcsHji,ricux,8clesvct{tonsCatholi- 
qucsconformesaufditsoriginaux.  Latroificfme,deceux  qui  fuiuent  le  cal- 
culdes  foixantC'douze  In  terpretes, communément  appeliez  les  Septante. 

Toutes  les  troisopinionsfont  d'accord,  que  ce  Deluge  vniucrlcl  arriua 
en  l'an  ûx  cens  de  Noé , le  texte  y eft  formel  en  toutes  les  Bibles  du  monde. 
Gf».7.ii.  il  reftemaintenant  à voit  laquelle  detoutes  applique  lemicux8£ 
le  plus  véritablement  l'an  llx  censde  Noé  aux  années  du  Monde. 

O in  ' premières  opinions , à fçauoir  de  ceux  qui  fuiuent  les  làinûi 

textes  Canoniques,  ceux  qui  confondent  les  années  des  générations  auec 
tempj  dude-  [jj  jnnees  de  la  nai(Tânce,a  vn  commun  confentement.trouuent  (n’y  ayan* 
pii  peut  eftre  aflez  penfé  ) que  ce  fut  l’àn  du  Monde  mil  fix  cens  cintjUMU- 
yTx,  le  fculCapel  excepte,  qui  veut  que  le  Deluge  foit  arriué  l'an  i«5i.parce 
qù'il  veut,  quand  il  luy  plaift  , que  les  années  commencées  foient  prifes 
pour  finies,  8c  quand  il  ne  luy  plaift  pasaufli,il  veut  que  les  années  com- 
mencées ne  foient  pas  prifes  pour  finies.  Mais  il  faudroit  foire  tout  d'vne 
façon  ou  tout  d'autre , ou  auoir  des  authoriter  pour  appuyer  fesimagi- 


nations. 


Opiaion 


Noftre  feule  8c  vnique  fuppuation  ( pour  le  moins  que  i'aye  veu  iufqua 
icy)  diftiriguantauecraifon,(elonrordredelaNaturc8cl'authoritédelEli 
criturc,lcsannecsde  la  génération  des  Pères , 8c  tpneeption  de  leurs  (èm- 
mes,  d’aucc  l'annee  de  l'enfontement  8c  nailTance  de  leurs  enfons , fiut  voiri 
rocil  8c  toucher  au  doigt,  que  l’an  Cx  cens  deNoéfut , 8c  ne  peut  eftre,aunc 
qucjl'an  mil/tx  cens  foixunte-cinq  du  Monde:  8c  partir, puis  que  le  Deluge  cfl: 
arriué  en  ladite  année  fix  cens  deNoé,  il  fout  neceffaitement  qu’il  foit  ar- 
riué en  ladite  année  du  Monde  mil  fix  cens  foixante-cinq.  Ce  qui  foit 
dit  8c  afleuté  aucc  le  refpca:  Sc  honneur  qui  eft  deu  à la  vcnerable  anti- 
quité, 8c  à tant  de  grands  Perfonnages  qui  ont  efte'  de  la  première  opi- 
nion, pour  n’y  auoir  pas  alTezcuricufemcnt  penfé, 8c  pour  s’en  eftre  tap- 
poftc,cbnimconlefoitotdinairemenr,àccnxqui  les  premiers  s’y  fontar- 
teftez,  comme  les  Hebrieux  en  toutes  leurs  Chroniques,  tant  à celle  de  Ze- 
dcr01amZuu,queàcell«  deZeder  Olam  Rabba,  que  à la  Chronique 
Cabalique. 


f 
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Quaacàccuxquifuiucnclcs  Septante,  quand  bien  ils  ne  conFondroienc  Opinion).' 
pas  les  générations  auec  les  nailTanccs  côme  ils  Font,ains  qu‘ils  FuimiTent  no- 
Ârc  méthode,  touhours  trouueroiét-  ils  parleurs  fupputations  que  le  déluge 
feroit  arriué  l'an  du  M ode  deux  mil  deux  cens  ^ Mirante  - »m/,rurpairant  les  pre- 
miersdecinqcensquatrc'vingtstrcizeannees,  & nollre  opinion  de  cinq 
cens  quatre-vingts  quatre  ans:  &ccttctroi{icrmeopinion  eft  du  tout  re- 
ietable  parce  quelle  eft  contraiieaux  làinéls  textes  Canoniques  & verfions 
Catholiques. 

Pour  les  premiers,i'e(lime  qu'ils  errent  pour  le  moins  de  neuFans,  qu'ils 
y mettent  moins  que  ce  que  nous  auons  demonlFré. 

Le  Lcâeuraura  le  choix  de  future  telle  opinion  que  bon  luy  fcmblerajS’il 
ne  fe  contente  de  nos  dcmonllrations. 

Les  premiers  content  au  deluge  l'an  du  Monde  16^6. 

Nousfâifonsvoiranneepatanneecommeilarriuaran  i66y 

Et  lecalcul  des  Septance,fuiuant  noftre  méthode,  conte  11-49. 

Bien-heureux  font  ceux  qui  ne  le  trouucntiamaisauxcxttcmitez,  puis 
qu'elles  font  vicieufes. 

Et  pour  faire  '■laireinent  voir  que  noftre  Iculc  méthode  eft  tout  à foitcon-  |,  „ 

FormeàlafaindïeEfcriture,&qu'ilfauticynece(rairemétdiftingucr  côme  Ton,  &rde  U 
i'ay  fait  les  années  des  générations  des  percsd'aueclesannees  des  naiftànces 
desenfàns,le  texte  fuiuantfembie  y obliger  toute  perfonne  bonne  & iu- 
dicieufe. 

Sem  dérè  de  cent  *ns  engendré  JrfbéXét  deuxéutépretle  deluge.  Gr».  ti . l O.' 

Par  lequel  làinâ  texte  nous  auons  la  1 1 .liaifon , laquelle  lie  les  ans  de  Sem  à 
ceux  dudit  Arphaxat,  carpuifqueSemauoit  centans  quand  il  l'engendra, 
ce  fut  donc  quand  il  fut  entré  en  fon  année  cent  &:  vnielme  : & ainli  l'annee 
delagcnerationd'Arphaxat,  & l'an  loi.  defon  pere  Sem  n’eftantqu’vne 
mefmeanneeellcfertdeprèuueàl'andu  Monde  mil Fix cens foixante- fepr, 

& de  liaifon  de  l'an  1 00.  de  Sem  auec  la  première  année  d'Arphaxat,  laquel- 
le première  an  nee  comraençâtànousfcruit'depreuue,prouuel'andu  Mon- 
de mille(ixcensfoixante-huiâ,commclcsfuiuantesde(à  vieles  fuiuantes 
del  aagedu  Monde,  iul^esàce  quenous  ayons  trouué noftre  douzielme 
liaifon.  Ces  chofes  expediees  fur  laonziefme  liaifon,  reuenons  à noftre  de- 
monftration  : & làifons  voir  que  qui  ne  fuiura  noftre  méthode  femblcra 
mal  aifément  s'accorder  auec  la  (àin^e  Eferiture. 

Car  (I  fuiuant  l'opinion  de  tous  les  autres  Autheurs^qui  pofent  que  eftre  C66rm»tion 
engendré  & naiftre  foit  vne  mcCnc  chofe  )1'an  cinq  cens- vn  de  Noé  eft  l'an 
ptcmierdcfonfilsScm,commeilslefont.  Ils'cnfuiurainBiilliblcment,  & puutioncon- 
necclfairement  quel'an fîxcensdcNoélcraauffil'anccntiefmedc Sem.  Et  “'um'au* 
d’autant  que  d'ailleurs  l'an  fix  cens  de  Noé  fut  l'an  premier  du  déluge.  Gen.  them». 

7. 1 1 . il  s’enfuitaulfi  nccelfairement  que  l'an  premier  du  deluge  fera  l'an  cen- 
tiefmedeScm,  parce  que  l'an  centiefme  de  Sem  & l'an  fix  cens  de  Noé 
n’eft  quvnemefme chofe.  Cequincp>eutcftrcveritable,parcequelctcxte 
cy-deuant  aüeguéy  eft  diamétralement  conttaire.bù  il  eft  dit  en  termes  ex- 
pres,que  ledit  Sem  n’auoir  que  cent  ans  deuxàns  apres  le  dcluge,qui  fut  lots 
qu'il  engëdra  fon  fils  Arphaxar.Et  cepalVage  eft  de  celle  Force  éc  confequen- 
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ComrtTem-j.çqujT’cmponriusauthcuriudicicux  &:  fçauantcn  fcs  trois  liurcs  des  de- 
ponms.  ii^onftrations  Clironologiqucs,nc5’cftant  pas  aduifcdc  noilre  méthode, 
& voyant  que  par  la  leur  il  elloit  impollibic  que  Sem  deuxansapres  le  délu- 
ge n’euft  que  cent  ans, il  s ert  imagine  & à mis  en  faiâ  que  Sem  nafquit  deux 
ans  apreslbnfirerelaphct,  lib.i.pag.  55-  mais  cela  eft  de  fon  creu , comme 
beaucoup  d'autres  chofescontrele  texte  exprez  del'Eferiture.  Car,  comme 
nousauonscy  deuant  touche  en  la  génération  de  Sem  fedefes  freres.Sem 
fut  l’aifné, parce  qu'il  eft  nommcle  premier:  & outre  cefte  raifon,qui  eft  nc- 
cclTaircScvcrit3ble,ileftditentetmcscxprez,queJ'fmfy?o(//rfrf4t/»fdf/4- 
l>l)er,Cen.io.ii.&iivi  chap.9.&  prccedent,verreti4.ileftdit,queC^4W(‘yîoif 
k moindre:  or  eftoit-il  moindrede  Çemou moindre  delapheti  fideScm, 
donc  Scmeftoitfonaifnci  fidelaphct,  iplusforte  raifon  eftoit-il  moin- 
dre deScm,puisqu'ilyatexte  exprez,  quidit,queSem  eftoit  ailhé  de  la- 
pheti  ficainli  Sem  eftoit  toufioutsl’ailne',  tantde  Cham  que  de  laphet: 
MaisTemporariuseftoit  d'humeur  de  pluftoft  fuiure  fes  opinions  que  la 
(âinifte Efcriturc,  commeilcnfaitdcmefmcsàla  naiilânced'Abrahain,  6c 
Vignher  apres  luy,  qui  oient  fouftenir  qu'  A braham  narquit  l'an  13  o.de  Ibn 
percTharc  , quoyquelaCiinifte  Eferitureen  termes  exprez  & IfKcifiqucs 
affetme  que  ce  fat  l'an  7 o.  feulement  dudit  Tharc  : mais  de  cela  nous  en  dif- 
courrons  plusamplemctenfonlieu.  Tantyaquepourleprefcnt  ilfaffitde 
voir  queT emporariu.ss’cft  abulc  en  la  refaite  cju  il  a creu  le  pouuoir  exépter 
des  côtrarictez  qu'il  a remarquées  par  leur  méthode  en  la  naiftancc  d' Arpha» 
xat&aagcdctbnpercSem.  Queftl'on  fuitnOftrcmcthode,iln'cftjabc- 
Q“  foin  de  s'inaagincr  rien  de  faux  ny  contraire  àl'Eft  riture  pour  la  conciliation 

to^ruci  h"de CCS paflTages, entre Icfquelsiln'yannUefottedecontraditftion.CarNeé 
ùxacUt.Cai-  Moitein/jeens  Âni^udndûengëdrd  Sem,Zhdm  eÿ^lnphet.Gen.^^t.Celtcdttes- 
véritable,  illesauoitaccomplis,  comme inous  auons  cy  deuant  défia  de- 
monftré.L'andonc4ç,Npécinqpcns-vn,  qui -fait  apres,  ne  fat  nullement 
l'an  premier  de  Sera  ny  delcs  frerçs,  ains  l'annec  en  laquelle  ils  furent  en- 
gendrez , fit  ranncc  durant  laquelle  ils  farent  dans  le  ventre  de  leur  mcrc, 
Icfquclsnafquircpt  fciiIcmcntcnl'annceluiuante,quifatdeNoérah  301. 

. félon  la  neceftite  du  texte,  qui  dit, que  deux  ai/tiifreili  déluré  Sem  uyunteenB 

4n< entendra  fon filt  JrplidXdt.  Qucul'an  50i.dcNoç  fatTaniiee.premiae 
deSefa  & de  les  frcrcs,-commcelle  le  fat  ; certes  l’an  fix  censdcNoénc 
fat  qucl'an  quatre  vingtsdix  ncufiefme  dudit  Sem  , qui  fatleptemicr  du 
s,  dfluge.  Etparcpnlcquentl’anfix  cens-vn  de  Noe' fat  l'an  cetuielinede 
Sem,  AcTan  fécond  du  deluge , lefquels  eftans  finis.Ac  accomplis , y a il  rien 
dcplusclairqucdccpnclurrcfelonl’Efcriture,queSeinaagéde  ceniansen- 
tiers,  dcuxansapresledelu^eaufGencierSjengendrafonhlsArphaxat’c’cft 
àdirc,CQiîimcilcûoiccntrecnfonanccnt& vniefme,  &en)’anttoifiefrae 
dudeluge.  EtcefculpalTagefuffitàdcuxcliolçsirvnc,  quilnousenfcigne 
quclcs  ans  que  l'Efcriture  donne  aux  petes , pu  à quoy  que  ce  fait , font  an- 
nées accomplies  Ai  linies,non  commencées  A:  imparfaites;  fie  de  plus, que 
les  années  des  générations  font  autres  que  celles  def  naiflimees-Maisafin  que 
tous  cesdifeours  paroilTencplus  clairement , un  t fur  les  ans  de  Noc,quc  du 
Mondç,que  de  Scuj,quc  du  déluge,  voyez  la  table  luiuants.  t, 

Rappou 
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Rapport  des  deux  premières  années  du  Déluge  auec  les  ans  du  Monde 
de  Noc,  de  Sem,  fie  d'Aiphaxac. 
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N<^eftoit  en  l'aage  de  6oo.  ans  quand  le  déluge  aduîne.  Cm.j. 
Noé  cûoit  CO  l’aagc  de  6oo.  ans , quand  le  ly.  wur  du  fécond 

mois  il  entradansrArcheauec/es fils  &bcllcj-fillesi  &cc 
melmeiour  commença  le  Deioge.  Cn.f.n.tj. 

Aui7.iourdu7.mois,rArche  s’arrefta  en  Arménie.  Cn.8.4. 

Au  premier  ioor  du  jo.  moiSi  les  iôtnroeti  des  montagnes  i‘ap- 
parurent.  C«.  8.5. 

Au  i.iour  du  i.mois  de  Tan  doi  Jeseaux  fiirenc  iêichecs.Gr.S.t). 
Et  au  17.  ioor  du  a.mois  la  terre  fuclcichee,  d^NocibniL 
Cns.8.1^  , 


Claire 
démon-, 
ftradon 
du  temps 
de  la  gé- 
nération 
f<FArpha« 
est  > fila 
de$em« 


*»[ 

I |S.m,ugédc«nc  ani.engcndnArptuxu  deuxuu  tpre»  le 
» I Deluge.  Cm.  ii.io,  ‘ 


I voit  comme  il  faut  necefTaircment  que 

lesansdeNoeaillemquant  & ceux  du  Monde,  & quils  commencent  & 
fimffent  enmefme  lour.  Car  quandileft  dit  que  le^deiuge  commença  le 

M7.iourdufecondmois,qmeftZio.oufelonquelques-vnsIiat,quift^^^ 

poneanoftremoisd  Auril.  cemcfmemois  eftoit  aulTi  le  fécond  mois  de  . 
/_an  fu  censdeNoe,  & de  cela  il  nen  faut  nullement  douta,  catlestextci 
fui^s  lerendent  certain  & infaillible.  Juty.  iourdu  y. mois  [^rchtistnt. 
p4[H^csmoM^csdo[ Gon. S.  4.  Orlefepriefme  mois  eftappellé 
des ^ebueux  Td-ry  ou  Ethamin , j.  Roi,  8.  qui  reuient  ànoftre  mXde 
Sçp^nbre , donc  aufli  ce  7.  mois  deians  du  Monde  fût  le  7.  de  l‘an  fix  cens 
de  ^^e.  Et  apres  il  eft  dit,  que  U fremsniourd»  dixitfmemou  les  fommets  des 

^nt4gn»*pp4rurm,  C«.8.,.  LedixicCnemoiseftappell<fdesHebrieux 
Tbebet.ElUicri.qui  reuientà  noftremois  de  Décembre, donc  le  dixiefinc 
mqis  desans  du  Monde  fûtaufli  lediiiefme  moisde  l’an  fucens  de  Noé. 
lcdydcl  an  üxcens, parce  qu  aptes  tout  cela  il  eft  dit,  qu4upremicr  ieurdm 
frofucrmois  dtl4itfixceru^kse4ux  furent 4ffkhees,  Gen.  Orc«  i 
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fix ccas-vn,  iicfcpouuantrcFcrcrqu'auxansdcNoc,il  s’enfuit  que  lepre- 
mieciourdecepremiermois  fut  aulh  le  premier  iour  de  Ibn  an  <01.  Ot 
> «ft  il  quelesHebricuxappcllentlepremia  mois Nilàn,  Eftiicr  i.OonçIc 
premier  iour  de  Nifan  commençoit  les  ans  du  Monde , Sc  les  ans  'de 
Noé.  î 

Quant  aux  années  de  Semjpuifquc  deux  ans  apres  le  Deluge  il  auoir  cent 
ans  lors  qu’il  engendra  fon  fils  Arphaxar,  &que  ledclugearriualeiy.  iour 
du  fécond  mois,  qui  eR  Zio.  j.  Roii  C.  i.  en  noftre  Auril , il  s’enfiiic 
ou  fe  peut  enfuiure  que  Sem  nafquii  au  mel'me  mois  d' Auril;  & que  lors  que 
leDclugefûr,  fon  année  quatre  vingts  dix- neuf  commençoit , laquelle 
eRant  accomplie  , lors  commença  Pan  deuxiefme  du  Deluge  , Ce  fon 
j année  ccnticfme  , àfçauoir  au  mois  d'Auril  fuiuant  > laquelle  fécondé 

; année  du  Deluge  eRant  paracheuee.coraine  aulfi  l'an  centielme  de  Sem.  Au 

4 troifiefme  mois  d’Auril  de  noRre  table,  Sem  aagé  décent  ans  accomplis, 

j deuxansaccomplisaptcsleDclugc,cngendrafonfilsArphaxat:fibien  que 

l’an  cent- vn  de  Sem, qui  fut  l’an  j . du  Déluge  : ce  fut  l’anncc  en  laquelle  Ar- 
phaxat  fût  engendre,  & durant  bquelle  il  lût  neuf  mois  dans  le  ventre  de 
fàmere. 

Refptmre  â llrcRcauantqucconcIuiTeceGeclcàrefpondrcà  vne  obicélion  que  l’on 
jêaiô'quîn  pcut  faire  contre  noRre  méthode  ; car  on  me  peut  dire,  qu’encores  que  l’on 
fjirc  fur  m'accorde , ainfi  qu’il  eR  raifonnable  fie  ncceRàirc,qu’il  y a tres-grande  di£- 
no^fuppuu-  fcrcncc  entre  le  temps  de  la  génération  fieccluyde  l’enfantement,  puifquc 
les  Pères  auoientaccomplicslesannecs  quileurfontdonneespat  lafâinéte 
Efcriture,quand  ils  engendreront  leurs  enfans  ; il  ne  s’enfuit  pas  qu’à  chaque 
4 génération  on  doiue  inférer  vne  annee  toute  entière  en  tre  le  point  de  laoirc 

génération  fie  ccluy  de  l’enfantement,  veu  qu'il  ne  faut  que  neuf  mois  pour 
les  groireffcs  des  meres , fit  que  nous  en  mettons  douze  ; fit  partant  il  s’en- 
* fuitenappareneequenos  intercallations  font  oupcuucnteRre  plus  fortes 

quelles  UC  doiucnt. 

Mais  à cela  nous  allons  tout  prefentement  refpondre,ficpat  demonRra  - 
dons  claires  fie  intelligibles  ferons  voir,c6me  ie  l’cfpcrc,quc  nonobRant  cc- 
Reobie<Rion,fic  toutes  aurres,nosfupputati6slbnt  tres-exaiRes,fic  que  tou- 
tes les  années  de  nos  preuues  fe  rencontrent  verïtablcmét  aueclcsanoccs  du 
Mode, vis  à- vis  defquclles  elles  font  placees,fi  ce  n’cR  du  tout  pour  le  moins 
. en  partie, carptrpetueilcmentellesypartidpcntde  trois  mois  oudc'fix,ou 
de  neuf,ou  de  tous  les  douze  mois  dcl’annce, comme  l’on  verra  cy-aprei,'od 
pour  le  moins  de  quelques  iours.  ■’ 

Preraicremencdonc,nousentendons-,  fuiuantlapure  verité,quelesiihâ 
aces  donnéesaux  pereslors  qu'ils  engendrentleursenfansfbntannees  tout 
à fait  paracheuces  fitaccomplies  auantquc  la  génération fe&certellcm'ejié 
que  quandl'Eferituredit ,.  .<di/<Mi4N«tfrenr  trmtf4»s,ef  engenJ^a  Stth,novk 
entciidonsque  Pan  cent  trente  d’Adam  cRoit  paracheué  & accomply  ; & 

Su’ileRoit  entré  en  fon  année  cent  trente  vn  auant  qu’il  engendtaR  foji 
IsSeth  ; fie  ainfi  de  tous  fes  defeendans , iufques  à Abraham  inclus.  Et 
bien  que  la  làinâe  Efcricurc  ne  nous  exprime  pas  à quel  iour,ny  a quel  mois ' 
de  l’annec  qui  fuit  celle  qui  clHonnce  aux  peros  U génération  a cRéfûlte, 

nçantmoins 
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theantmoins  nous  cdiinons  pour  plus  grande  perfection  des  liaifonsde  la 
ÛinCtc  chronologie , que  Moyfe  par  ces  termes  & poinâs  de  gencratiotu 
:t;n(endulia  le  premier  ioucderanneccenccrencc-vn  d'Adam  au  dernier 
defon  an  ceocircnte,  & ainhde  tous  les  autres  ; excepté  de  Noé,  & de 
Scm.dcrqucls  nous  apprenons  les  mois  de  leurs  générations  par  confequen- 
ces  neccflaircs  des  autres  pallâgcs  de  rEferitute,  comme  nous  l'auonscy- 
deuanc  dcmonltré.  Et  quand  bien  on  fe  voudroi  t opinialtrer  à garder  pour 
euxia  mcfinc  méthode  que  pour  les  autres,  touhours  trouucra-  on  que  nos 
fuppucations  font  iultes,  légitimés  ;Ac  véritables.  Venons  donc  aux  der 
mondradons  6c  appliquons  lu  mois  & les  ann  ces  des  générations  des  pcrci 
& des  nailTances  des  cnfànsauz  années  du  Monde. . 

Or  cR-ce  choie  claire  & aiTcurec  qu'à  (îxiours  prezles  anneesdu  Mon- 
de ^d' Adam  CPituncncent  & fe  Hniflcnt  en  mcCnc  temps  i fie  partant,  fans 
poUfarrcRer  àces  lîz  iours , parce  qu'on  entendra  Ëtcilcmcnt  qu'Adam 
ay^  elté  créé  lix  iours  plus  tard  que  te  Monde , il  faudra  aulli  que  fes  an- 
nées finilTcnc  fie  s'achcuentlïx  iours  plus  tard  que  celles  du  Ciel  fie  delà  ter- 
rei  ccqui n'cflpas beaucoup conûctcrable. 
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Ec  ain(t  par  noftrc  dcmondracion  on  voie  &cilement  Sr  veritableinenti 
l'œil  le  nppon  des  ans  du  Monde  aux  années  des  generatidns  d es  pères,  & 
auxannees  des  naiflances  dcscn&ns  : carfi  l'on  confédéré  la  première  ge> 
ncration,  on  verra  commeles  mois  & les  ansd'Adam  refpondentenpd- 
ralclleaux  ans  & aux  mois  du  Monde,  le  premier  mois  au  pemierntois, 
Icfccond  au  fécond,  & ainfî  des  autres , mais  lion  regarde  à la  naiflànec 
de  Sech  fils  d'Adam,  on  verra  comme  le  premier  an  delà  vie  participe  i 
crois  mois  de  l'an  cenc  trente-vn  d'Adam , & il  neuf  mois  de  l'an  cens 
trente  deux  dudit  Adam , & tout  de  incTmes  aux  ans  du  Monde  cent  crgi-l 
ce  & vn , & cent  trente  deux , pareeqoe  comme  nous  auons  ditles  ansdu 
Monde  <5e  d'Adam  vont  d'vn  mcfinc  ps  à fîxiours  prêt.  ' ■ zthŸ, 

Que  fi  on  arrefteles  yeux  fur  la  féconde  génération,  on  verra  qué4'an 
cent  fixât  contfeptdeSeth  refpondcnt  auxannees  deux  cens  treme-fû^ 
deux  cens  trente-fept  & deux  cens  trente-huiâ  du  Monde  pr  la  inefiM 
proportiondelapremicreanneedefa  vie:  tellement  qu'apres  auoit  Vefca 
aâuellcment  10;.  ans  accomplis,  la  génération  de  fon  fils  Enos  fe  marquM 
au  premier  mois  de  fon  année  cent  fut,  delaquelle  neuf  mois  entiers  eflans 
pa(Tez,prla  naidance  dudit  Enos  on  voit  que  le  premier  an  de  fà  viepar- 
ticipc  trois  moisde  l'an  centfixdefonpere,  & de  neuf  mois  de  l'an  cent 
fept  : & l'on  voit  aufll  comme  les  fix  premiers  mois  de  fa  vie  refpondent 
aux  flx  derniers  mois  de  l'an  cent  trente  fept  du  Monde  , te  les  fut  der> 
niers  mois  de  ladite  première  anne'c  aux  flx  premiers  moisde  l'an  deux  cens 
trente-huiâ  du  Monde. 

Finalement  à la  deeniere  génération  de  celle  table,  on  voit  comme  le 
premier  mois  du  premier  an  de  la  naiflânce  de  Cainam  refpond  au  di- 
xiefnie  mois  de  l'an  quatre-vingts  onze  de  fon  pere  Enos , 6c  au  qua> 
triefme  mois  de  l'an  trois  cens  vingt- huiâ  du  Monde , 6c  qu'ainA  le 
premier  an  de  fa  vie  tient  les  neuf  mois  promicis  de  ladite  année  trois 
cens  vingt-biiiâ  du  Monde  : âc  les  trois  derniers  mois  de  l'an  jiv. 
.du  Monde , 6c  qu'ainA  le  cercle  s'accompliffant  de  crois  en  trois  gene* 
rations,  la  quacrieAne  court  tous  les  douze  mois  de  la  première  annee, 
auee  les  douzç  mois  de  l'an  du  Monde  , auquel  elle  refpond,  ainü  que 
nous  verronsàjla  cable  des  trois  gencradons  fdiuances. 
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V oila  comment  on  voit  fiicilement  comme  quoy  les  années  de  Malalecl, 
de  lated  & dcHenoc  refpondentauxannees  du  Monde, voire  comme  cha- 
que jnois  de  leurs  an  nees  refpond  aux  mois  des  ans  du  Monde , & aux  mois 
&auxansdc  ceux  qui  Icsontengendrez.-catchaquedemonftration  de  gé- 
nération eftdifpofeeainfiqu'on  le  voit  par  trois  colomnes,  à la  première 
dclquelle$rontlcsannccs&lesmoisdu  Monde  aufquelles  les  générations 
acnailTancesfontarriuecs.  A la  féconde  colomne  font  les  ans  & les  mois  de 
cclüy  qui  engendre:  & àlatroifiefme  colomne  Iesans&  les  mois  de  celuy 
qui cft engendre;  &tou(ioursdemefmcs.  Par  lefquelles  demonllrations 
on  peut  tcmarquetique  de  quatre  en  quatre  générations  il  fe  forme  comme 
vn  cercle  dcscngendtans&dcsengendrcz.  Car  pour  Adam,  qui  eft  le  pre- 
mietjles  douze  mdisdcfes  années  refpôdcnt  auxdouzc  mois  des  an  nees  du 
Monde,  vis  à-vis  defqucllcs  elles  fon  t mifes.  Pour  Seth,qui  eft  le  fccond,Ies 
an  nees  de  là  vie  vis-à-vis  de  celles  du  M ou  de  aufquelles  elles  font  miles , n’y 
participent  que  de  neufmois  derniers  de  fcfdites années.  Et  pouti'nos,qui  _ 

DD 


'*1 


98  CHRONOLOGIE 

t j dUc  J.  il  tient  egalement  Hk  moisde  l’année  du  Monde,  vis-à-vis  de  laquel- 

le efl  l'an  de  fa  vie  duquel  il  ell  quelf  ion.  Et  pour  Cainan,  qui  cil  le  4 .en  or- 
dre, &:  le }.  engendre , il  ne  participe  que  des  troisdcrnic/^s  mois  du  premier 
an  de  fa  vie  à l'année  du  Monde,  vis-à-vis  de  laquelle  fon  premier  an  eft 
pofé. 

Etderechefcnlafccondcdcmonftration,&  en  la  4. génération  la  pre- 
mière année  de  Malaleclcfl  totalement  concurrente  à l’année  du  Monde, 
vis-à-vis  de  laquelle  on  l'a  mifeiour  par  iour& mois  par  mois,&  ce  d'au- 
tant quil  recommence  le  cercle.  La  première  année  de  larcd  ne  participe 
quede  neuf  moisà  l’an  du  Monde,  & la  première  année  de  Hcnoch  que  de 
m tant  feulement  ; partant  il  c(l  facile  à iuger  que  nos  fupputations  6c 
podtions  font  iudes  & légitimes,  & que  la  méthode  de  ditlmgucr  exacte- 
ment les  gencrationsd'auec  Icsnaillàncct  eft  trcs-bonneppurl’exaÛe  liai- 
fon  de  b lainCtc  Chronologie.  Pourfuiuons  les  demonutatidns  iufqpcs  à 
lanaiflànccdcSem&d'Ar^iaxat,  &c|iafuSîra.  . 
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Nous  n’auons  pas  beaucoup  à dire  fur  les  crois  générations  de  Ma< 
thufâlem,  de  Lamcch,  & de  Noé , que  nous  ne  l ayons  défia  dit  fur  les 
demonflrations  precedentes:  car  c'eft  coufiours  mefrne  méthode.  On  y 
prend  les  années  des  peres  qui  engendrent  parfaites  & accomplies,  parce 
que  l'Efcriturc  le  dit  ainfi:  on  ioint  le  premier  iour  de  l'annce  de  la  gé- 
nération de  l'enfant  au  dernier  iour  de  l’annee  que  rEferiture  dit  que  le 
pere  auoit  quand  il  engendroit  : & ces  pofitions  folides  ainfi  cftablies, 
onfaitaifemcnt  les  applications  des  mois  & des  ans  des  peres  & des  en- 
fans, aux  mois&auxanncesdu  Monde,  aufquclles  lesansdes  peres &:  des 
enfàns  tefpondenr. 

Et  bien  que  fuiuant  cette  méthode  certaine  & alTcurec  , le  premier 
mois  du  premier  an  de  la  vit  de  Noé  refponde  au  dixiefme  mois  de  l’an 
cent  quatre-vingts  trois  de  fon  pere  Lamech,  comme  audi  au  dizierme 
mois  de  l'an  mil  foixantc  cinq  du  Monde, & que  te  dixiefme  & dernier 
mois  âe  fadite  première  annee  s'acheue  aucc  le  neuficrme  mois  de  l’an- 
nce  mil  foixantc-fîx  du  Monde,  & qu'ainli  elle  ne  refponde  que  des 
neuf  mois  derniers  à ladite  annee  mil  foixante  fix  du  Monde.  Néant- 
moins  fi  lors  que  la  (âinâe  Eferiture  nomme  les  mois  Sc  les  iouts  au- 
quel le  Deluge  auint , a entendu  de  parler  du  fécond  mois  de  l'annee 
courante  du  Monde, & non  du  fécond  mois  de  l’an  fix  cens  de  Noé, 
par  la  demonllration  cy-deuant  faite , nous  auons  fait  voir  que  tous  les 
douze  mois  des  années*  de  Noé,  tefpondent  aux  douze  mois  des  années 
du  Monde, comme  eelles  de  fon  pere  Lamcch.  Que  fi  la  fainéfc  Eferi- 
ture a parlé  feulement  des  ans, des  mois,&  des  iours  de  l’an  fix  cens  fie 
fix  cens  vn  de  Noé,  & non  des  mois  fie  des  iours  de  l’annccduMonde,cer- 
tainement  il  fe  faut  tenir  à la  prefente  méthode,  fi:  dire  que  la  première 
année  de  la  vie  de  Noé  ne  participe  que  des  neuf  moisderniers  à l’an  mil 
foixante  fix  du  Mondc,fie  ainfides  fuiuantes.  Achetions laquattiefmede- 
mouftration  des  ccrclesde  nos  générations. 
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En^eeipli-  quatre  precedentes  Tables , dans  lefquelles  on  voit  vnze  de- 

cjiion  dcj  monilrations  des  véritables  générations  Sc  naiilànces  des  peres , depuis 
îütl”  *dir'  Adam  iufques  à Arphaxat  inclus  , on  voit  deux  chofes  ; l’vne  , comme 
Monde.  **  nos  liaifons  font  trcs>exaâest  iuftes  & accomplies  des  années  des  en- 
cans aues  les  peres,  (iiiuant  de  poinâ  en  poinâ  le  lens  littéral  de  l'Ef- 
critute  fain£Ic;  3c  à cela  il  n’y  a pas  vn  feul  iour  à redire  , non  pas  mef- 
mes  vnc  minute , parce  que  perpétuellement  nous  lions  le  premier 
iour  du  premier  mois  de  lanneede  la  génération,  au  dernier  iour  du 
dernier  mois  de  l’année  donnée  par  la  fainae  Efcriturc  à celuy  qui  en- 
gendre  , duquel  iour  de  génération  , prenant  toujours  neuf  mois 
pour  la  portée  de  l'enfant  dans  le  ventre  de  la  mere  , fuiuant  les 
iuftes  loix  de  la  Nature , on  voit  infailliblement  le  poind  de  la  naif- 
fance  de  celuy  qui  a efte  engendre  au  premier  iour  ou  dixicfme  mois, 
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2uiruicIcdcmicriour(lu9.moisdcla^cneracioni&àcout  cecy  il  n’y  arien 
àredircquiroicdigncd’cdrcconfidcre,  au  prciudicc  dcsclaircs  paroicsdu 
fainâ  ccxce.  Et  voila  quant  au  rapport  des  années  des  enfans  à celles  des 
pères. 

Mais  touchant  l’application  des  années  du  Monde  , elles  ne  peuucnc 
pas  cftre  fîregices,  parce  que  les  applications  fefjifant  à deux  diuerles  fortes 
d’anneeSjil  arriuc difEdlement  quelles  puiflent  exaâcment  refpondre 
aux  années  des  pères  Seaux  années  des  enfans  egalement  i mais  de  cela  fom- 
mesnous  bien  alTcurez,  que  toufiouts  lesannecs  des  peres  Se  celles  des  en- 
&nsparticipentenquclque£i(onauxanneesduMonde,vis  à visdcfquel-  ’’ 
les  elles  font  placées, foit  du  tout  ou  en  partie. 

La  première  annee  de  la  vied’Adam  commence  le  fixiefmeiour  apres  le  D'Adam' 
commencemctdelapremiereannce  du  Monde, Se  HnicaullI  lix  ioursapres. 

Et  ainfi  les  douze  mois  de  le  la  première  année  d'Adam  font  concurrens  , 

auec  les  douze  mois  de  la  première  annee  du  Monde  j Se  les  (îx  iours  der-  i 

niers  de  cette  première  annee  d'Adam , font  concurrents  auec  les  fix  pre- 
miers iours  de  la  fécondé  année  du  Monde  ; Se  de  mcfmes  toutes  les  au-  . ? 
très  années  de  la  vie  d'Adam  font  concurrentes  aux  fuiuantes  années  du 
Monde. 

LapremiereanneedelaviedeSctheftplaceevis-à-visde  l’an  i3i.defon  DcS«h. 
pere  Adam,commeau(nderani)t..du  Monde;  Se  cela  ell  bien;  mais  par 
nosTablcs, nous auonsappris que cettepremiereanneede  fayienefe  ren- 
contre auec  Icfdi  tes  années  d'Adam  Se  du  Monde  que  des  neuf  derniers 
mois  tant  feulement. 

Lapremiere  anneedelavied’Enoseftplaceevis  à-visdel'ani07defon  DcEnoe  ; 
pcrc  Seth,  comme  aufli  de  l'an  1 38.  du  Monde  i mais  encorcs  qu'elle  parti- 
cipe des  neuf  mois  derniers  audit  an  107.de  fon  pere.fi  eft-cc  qu’elle  ne 
participe  que  des  fix  mois  derniers  feulement  à l'annec  du  Monde,  comme 
ion  voit  en  nos  Tables  : les  années  ne  fc  peuuent  pas  tenger  comme  les 
mois,ny  les  mois  comme  lesiours. 

Lapremiereanneede  la  vie  de  Cainan  eft  placée  vis- à- vis  de  l’an  91.  de  OcCiinu. 
fon  pere  Seth,  8c  de  l’an  31 9.  du  Monde  ; mais  elle  y participe  fort  différem- 
ment: caràl’an  91.de fon perc,ellcyp.irticipcdesneufmoisdemiets;8c  à 
l’an  31 9.du  Monde,  des  trois  mois  derniers  tant  feulement. 

LapremicreanneedelaviedcMalaleeleft  placeevis-à-vis  dcl’an400.  De  MiU. 
du  Monde;  8c  ccla,bien félon quclancceffitc le foufFrc,commeauflI  vis  à- 
vis  de  l’an  7 1 . de  fon  pere  Cainan  ; mais  cela  tres-differemment  : car  Kfela- 
leel participe dcsncurderniersmoisdefa  première  annee  à l’an  71.  de  fon 
pcrc.làoùellcnepeutparticiperquedcux  iours  tant  feulement  auec  l’an- 
nec40o.du Monde, quifontlesfix  iours defquels Adam  leur  predecefleur 
futcrecplustardquele  Monde:  njsis  il  fufSt  qu’en  quelque  façon  la  pre- 
miercannee dudit  Malalecl  foit  participante  decclle  du  Monde , vis-à-vis 
de  laquelle  on  la  voit  placée:  car  derechef  le  cercle  commence  à fe  faire  de 
la  meline  façon  que  nous  y auons  procédé,  tant  en  nosTablcs  qu’aux  reca- 
pitul  ations  prcfcntcs;ce  qui  continue  durant  le  temps  de  près  de  deux  mille 
ans , à fçauoir  depuis  Adam  iufqucs  à Ifàac  exclus,  excepte  en  la  perfonnede 
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Scmi&:dcScmau(n,ülonvcut,par  Icsraifonsdcfiadcduiccs. 

Xaprcmicrcannccdc Iavicdclarcdc(lplacccvis-à  visdcl'anéé.delbn 
pcrc  Malalccl,&  de  l'an  46  â . du  Monde:  de  celle  manière  que  des  neuf det' 
niers  mois  clic  participe  egalement , une  à l’annec  de  Ton  pac,  qu'à  celle  du 
- Monde. 

La  première  année  de  la  vie  de  Henoc  cft  placcevis-à-visdcrani£4.de 
(on  pcrc  Iarcd,8cde  l'an  £19.  du  Monde:  & eda  bien , poumeu  que  loa 
entende  que  des  neufmois  derniers  elle  cft  concurrente  aucc  celle  de  lared, 
& des  fix  mois  derniers  feulement  auec  celle  du  Monde. 

LaprcmicrcanncedclaviedeMarhufalemcilplacecvis-à-visdeU  67, 
de  Ton  pcrc  Henoc,  & de  la  695.  du  Monde:  mais  de  telle  façon  que  des 
neuf  mois  derniers  elle  c(l  concurrente  auec  celle  deHenoc,&dcs  trois  loois 
derniers  feulement  auec  celle  du  Monde. 

' Laptcraierc  annecdelavicdeLamech  eft  placée  vis-à-vis  de  l'an  1S9, 
de  fon  pcrc  MatiiuraIem,commcau(lidcran  8 g5.du  Monde  ; maiscclafort 
dmerrement;  car  des  neufmois  derniers,  elle  court  aucc  les  neufmois  pre> 
miersde  l'année  dcMathulàlcm,  6cdesüx  derniers  iours  tant  fculcmenc 
àuec  l'an  8 S 5 . du  Monde  : car  cecte  (êulc  année  du  Monde , & nulle  autre, 
peut  cftrc  placée  vis-à-vis  de  la  première  de  Lamccli , (I  on  veut  qu'elle  (bit 
aufl]  concurrente  aucc  toutes  les  années  des  predccelTcurs  qui  concurrent 
aucc  cccrepremiere  année  dudir  Lamcch,comme  on  les  voir  rangées  en  ao- 
ftre  iàinâe  Chronologie;  mais  ce  qui  s'acaoift  d'vn  co&e'  le  de'croilàde 
l'autre,  iufques  àcequeiccerdcfcparfàce. 

La  première  année  de  la  vie  de  Noc  eft  placée  vis  à vis  de  l'an  1 8 a.dcfoa 

[)erc  Lamech,8cde l'anio6(>.du Monde, & cela diuerfement  : carfuiuant 
a méthode  de  nos  quarte  T ables,  Noé  participe  des  neuf  mois  derniers  de 
fapcemicreannec,aucclcsncuf  mois  premiers  de  ladite  année  184.de  fon 
pcre,commeaullI  auec  les  9. premiers  moisdeladireannce  1066.  duMon- 
de.  Que  C Ion  aime  mieux  fuiurcla  demonftration  que  nous  en  auions  fai- 
te auant  que  de  rcpiefcntet  les  quatre  Tables,&  fuiuro  les  taifons  que  nou» 
y auons  déduites,  il  faudra  dire  que  Lamech  ayant  vefeu  8 a.  ans  accompli} 
l'engendra  feulement  le  premier iour du  rroihefme  meisde  fon  année  85. 
£c  qu'ainfiil  nafquit  Icprcmicriourdefonan  84.  eequ'eftant  pôle,  le  pre- 
mier andelavicdeNocfcroitcoucurrcnt  de  cous  Icsdouzc  mois  aucc  les 
douzemoisde  l'an  io66.  du  Monde, parce  que  lànous  auons  prouué  que 
l'an  éoo.dcfaviccftoitconcurreatdcsdouzcmoisaucclesdouzc  moisde 
l'an  i(t;5.  du  Monde.  Maisquelons'artcfte  àce  que  Ion  voudra,  il  (ùffit 
qu'en  coutes&çons  nous  faifbiis  voir, que  la  première  année  de  Noé  eft 
tres-bien  & véritablement  placée  vis-à-vis  dcl'an  io66.du  Monde. 

Lapremicrcanneedcla  viedcScmcftplaceevis-à-visdei'an  (oa.dcfôn 
pere  Noé,&  de  l'an  1 5<7.du  Monde, & cela  tres-bien, à fçauoir  les  neuf  moi» 
demias  concurrens  auec  ladite  année 50a.  St  les fiz mois  derniers  feule- 
ment concurrens  aucc  lesdxpremicrsmoisdeladite  anneet^é^.du  Mon- 
de.Quefil'onveutqueScmn'aye  que  cent  ans  feulement,  foudain  âpre» 
l'an  fécond  du  Delugc,commepluhcurs  l'cftimcntî  en  ce  cas  il  faudra  dire 
que  Noé  ayant  vefeu  cinq  cens  ans  accomplis,  & cftant  entré  en  la  cinq  cen» 


DELAPEYRE.  Siecle  XVII.  mj 

vn  de  (à  vie,  il  engendra  voirement  Sem  & fes  frères  i mais  que  ce  ne  fût 
qu'au  premier  iourdu  5.  mois  de  Ion  annee  cinq  cens- vn;  car  ainfi  l’annee 
centiclmedc  Sera fc  finira auec  la  fécondé  du  Deluge,  afin  qu’immédiate- 
nient  aptes  il.puifTc  engendrer  fon  fils  Arphaxar.  A quelle  des  deux  manières 
que  l'on  s’arrefte,  la  première  annee  de  Sem  fe  trouucra  concurrente  auec 
Vaiu^6y.  duMonde, &:  cela  nous fufiit. 

Finalement,  laptemiere  année  de  la  vie  d’Arphaxateft  placée  vis-à-vis  D'Arphaxat, 
del'ancent-deuxde  fônpetc  Sem,  de  l’an  quatriefme  du  Deluge,  & de 
l'aniséS. du  Monde;  &cela  fort  bien  Si  conformement  aux  fainéistex- 
tes:catil  fatengendrccommeron  voit  en  nofttc  table  au  premier  iourdu 
premier  mois,qui  fuiuit  lafin  de  l'an  fécond  du  Deluge,cômefon pere  Sem 
auoit  cent  ans  accomplis, & eftoit  au  cômencement  du  5-mois  de  fon  année 
1 0 1. d’où  ayant  demeure  neuf  mois  entiers  dans  le  ventre  de  fà  mere , la  pre- 
mière annee  delà  viefe  trouue  concurrente  auec  les  trois  mois  derniers  de 
l'annee  troiflefmedu  Deluge , & auec  les  neuf  premiers  de  l'annee  quatrief- 
me  dudit  Deluge,  comme  auflî  auec  les  vnze  derniers  mois  del'an'  lox.  de 
fon  pere , Si  d'abondant  des  fept  mois  derniers  de  ladite  première  année  de 
là  vie  auec  les  fept  premiers  de  ladite  annnee  1 6 6 g . du  Monde , qui  eff  tout 
eequifepeut  dire  pour  la  plus  groffiere  intelligence  des  tables  denos  de- 
roonflrations  mifes  en  ces  prefens  difcours,par Tcfquelles  on  voit  clairemct 
Sc  véritablement  que  l'annee  du  Deluge , laquelle  eff  concurrente  auec  l’an 
£00.  deNoé,  Si  9 9- de  Sem  arriua  certainement  l’an  du  Monde  166s.  i 
fçauoirquelquemois  auparauant,  fuiuantles  precedentes  tables,  & finitau 
vnziefme  mois  de  ladite  annee  1665.  & partant  nos  fup'putations  font  iuftes 
&legitimes,&noftremethodettes-exaéle  de  diftinguer  letemps  des  gé- 
nérations d'auec  celuy  des  n3ifranccs,puifqueles  concurrences  des  années  fc 
trouucnt  en  toutes  façons  véritables. 

Mais  quelle  apparence  y a-il , difent  quelques  vns,  que  durant  vne  Obieaion«e 
vingtaine  de  générations  ilfoit  toufiours  arriué  que  leS  peres  ayent 
élément  accompiy  les  années  que  Moyfe  leur  donne  au  temps  qu’ils  uom™ 
engcnJroient  ; & que  tous  leurs  enfàns  ayent  eflé  engendrez  aux 
premiers  iours  des_  années  qui  fuiuoient  celle  qu’ils  auoient  acheuec  t 
.^ais  outre  que  celle  obieéiion  efl  fort  inutile  contre  lesliaifôns  qui  fe  ti- 
rent des  fainéls  textes  pour  faire  vne  véritable  & exaéte  Chronologie;  & 
que  c’efl  au  fàinél  Prophète  à y tefpondte,  & non  à nous,  elle  n’efl  pas 
feulementcontraireanoflrc  méthode;  mais  auffià  ceux  qui  ont  confondu 
les  gcnctationsaucclcsnaifranccs.  D’ailleuts,cfl-ilpaspolIlblc  & tres-fài- 
fabic  que  durant  le  temps  de  deux  mille  années  il  fe  foit  efeheu  que  vingt 
petfonnesayantachcuéledcrnieriourd’vneannéc  ayent  engendré  vn  cn- 
fiintauprcmieriourderanneefuiuanteH’eflime  que  cela  peut  facilement 
arriucr , & tienstres-certainementque  cela  eflainharriué,  puis  que  le  fàinél 
texte  le  dit.  Adam  auoit  cent  trente  ans  lors  qu'il  engendra  fon  fils  Seth, 
deuant  lequel  fans  doute  il  auoit  eu  grande  qbantité  d'autres  cafans,  quoy 
que  Moyfe  n’en  diericn,comme  les  meilleurs  Autheurs  en  demeurent  d’ac- 
cordiparmy  tous  lcfqucls,e(l-il  pas  fort  faifable  qu'ayât  acheué  aélucllemét 
fbn  année  150.  le  premier  iour  de  l’annee  fuiuante  il  aye  engendré  cc  ficn 
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fiIs?Si-cft (ànsdoute&tres- véritable, comrnc  detousTesdereendans,  des- 
quels Moyfea  aind  parlé;  ce  qu’il  n’a  nullement  continué  quand  il  a efté 
quedion  des  générations  d’Ifaac,  lacob,  des  douze  Patriarches,  deCahar, 
d’Amram,&de  Moyfc,  de  tous  lefquels  il  nousadonnélesliaifonsChro- 
nologiquesparautresvoyesqueparcelle  des  générations.  La  iàinâc  Ef- 
criture  cil  toullours  véritable,  il  raucrculcmcnt  prier  Dieu  qu'ilnous  don- 
ne la  grâce  dcl’cntcndre  & comprendre. 

Obieaioii_&  Pareille  refponfe  doit-on  faire  aux  autres  qui  s’elbahilTent  de  ce  que  ces 

nailTent,  Mais  outre 

dupuct.  qu'il  n’y  a en  cela  rien  défi  cfmcnicillablcqui  nepuilTc  cftrc  arriué  en  vne 
vingtainede  petfonncsdurantplusdedcuxmillecinqccnsans,  il  ne  s’en- 
iüitpas  d’ailleursdesfaçonsdcparludcMoyre,  qu’il  Toit  véritable  que  les 
peresdoient  nais &mortsà  pareil  & Semblable  iour:  carquandilditqu'A- 
dam  vefquit95o.anscnticrs&accomplis,ils’cnfuicbicndeIà  qu’il  mourut 
le  I. lourde  l’annce  qui  fuiuitladcrnicredcfavicimaisiln’edpas  pour  cela 
ncccirairc  qu’il  foie  nayàfcmblablciout;ains  au  contraire,  parce  que  fi  le 
'premier  iour  duprcmicrandcfavicfucrvn  denos Samedis,  il  s’enfuitne- 
ccllâiremcntquclcprcmicriourde  lafcconde  anneedeia  vie  fera  vn  Di- 
manche ; Scainfidclaruittcdcrcs  années;  & quoy  qu’il  meure  le  premier 
iour  de  Ton  année  9 ; 1 .pour  cela  ce  ne  fera  pas  vn  Samedy,  mais  tel  autre  ioiir 
de  la  fepinaine  qu’il  euherra  lors  parles  cercles  multipliez  des  IcttresDomi- 
nicales appliquées  auxioucsdefcsannccs.  Orcll-il  trcs-vcritablequctotn 
les  humains  nailTent  perpétuellement  au  premieriour  du  premier  mois  de 
la  premictcannecdelcurs  vies, flca'cft  pas  incompatible  qu’vnc  vingtaine 
de  perfonnes,  corn  menons  auons  dit,  (oient  morts  durant  l’cfpace  d'enui- 
ron  dcu.’cmillcfix  ccnsans,apres  auoir  rondement  accomplylcsannccs  que 
la  (àinélc  Eferiture  leur  donne  pour  le  cours  entier  de  leurs  vies.  Le- 
quel cours  n'eftp.aselgal  en  tous  ces  pères  que  la  lâinilc  Eferiture  nomme, 
ains  les  vns  ont  plus  & les  autres  moins  vefeu,  félon  qucla  vérité  de  la  duree 
de  leur  vie  a edé  plus  ou  moins  longue.  Tcls&;fcmblablesrcnconrres,voi- 
' ripluselincrucillablcsfecrouucncairczfouucntdanslcshidoircs, ainfî que 
le  Içaucnt  ceux  qui  y font  tant  foit  peu  verfez. 

Conclufion  concluons  donc  ce  fiecle  en  contant  l’an  du  Monde.i  700.  qui  fut 

' Tan  jfi.  du  Dclugc,<55.  dcNoé, 154.de Sem,  Si  le 55.  d’Arphaxat. 

Nous  ne  dirons  plus  rien  des  calculs  des  Septante  ny  dcccii.xqui  Icsfui- 
uent;  car  d’orefnauant  il  faudroit  des  volumes  entiers  pour  fairevoir  com- 
me ils  font  difterensentr’eux,  il  fulEra  que  nous  mondrons  la  vérité  par  la 
làinélc  Eferiture:  toutes  autres  fupputations  qui  yferont  contraires  edant 
nullcs  Si  pleines  d’erreur. 

l’oubliois  à dire  vn  mot  fut  la  derniere  colomne  de  ce  fiecle  , qui 
^Colomne  cdccllccnlaqutlleicmetslcsotigincsdeschofcs.  Si  IcspcrronncsÜludrcs; 
cnf"n,"dc  '*  de  laquelle  i'en  ay  fait  deux'depuislctempsdu  Déluge  ; en  la  première def- 
Ch»m  sc  I..-  quelles  i’ay  mis  Cham  Si  fes  cnfâns,  en  la  féconde  laphct  Si  fes  enfans, 
parce  quecommeeux  edoientdemefineaagcqueScmleurfrcre,auflileur$ 
cnfàns  cdoient  contemporains  des  enhins  de  Sein. 
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CE  dix  huidicfme  ücclc  fè  voit  en  la  dix-huidicrme  page  de  la 
fainûe  Chronologie,  & cft  diuiféauant  quele  fieclefe  finiffeen  vnxe 
coloinncs. 

La  I.  contient  les  ans  du  Monde,  dcfquclsce  fiecleeftcompofé,  àfça- 
uoirdcpuisl'ani7ot.iufqucsàraai8oo.inclus.  * 

Lai.fàitvoirlesChclivihblesderEgiai,  &lesprcdeceircur$denoftre 

Seigneur, Iclon  la  chair. 

La } . monftrc  les  années  du  Déluge. 

La  4.  les  ans  de  la  vie  de  Noe'. 

Laj.Icsansdela  viedeSemhlsdeNod. 

La  «.  Usons  de  la  vie  d'Arphaxat  fils  de  Sera. 

La  7.  comitience  à la  nailTance  de  Salé  fils  d’Arphaxat,  qui  fiitl’an  du 
Monde  1704.  & contient  les  ans  de  là  vie. 

LaS.commenceàlanaiiranccdcHcber  filsde Sale, qui  fiit  l’an  i-,.,  v 
contient  les  ans  de  fa  vie.  ^ "‘7M- « 

La  9.coinmcnccàlanailIànccdcPhaleg,quifotl’anduMondei77o  & 

contient  les  ans  de  là  vie. 

Lai  o.  ceftlacolomnedufiecle,  fur  laquelle  nous  auons  beaucouo  de 
chofesàdire.  P 

Premièrement,  vis-à-vis  de  l’an  trente-cinquielme  d’Arohaxat  nmn  t r 

voyonsladouxiefmeliaifonouchaifnedcsanne1sfucccfliuesLperespar"«*ri»^^^ 

J qmnousdit  trente. cma an, , piu  tnL- 

draSale,  Cen.n.ii.  11  eftoit doncentrden fon  annee  trente  fixiefme*la 
quelle  auec  l’annee  delà  génération  de  Sale  n’ellant  qu’vne  mefme  annee. 
ellelert  de  preuue  a I an  du  Monde  mil  fept  cens- trois , Sc  de  liaifon  de  l’an 
neetrente-cinquiefme  d’Arphaxatauecla  première  de  fon  fils  Salé  • telle" 
mentquelesannecsd’Arphaxatceirantdenous  feruirde  preuue  nouspre- 
nonscellcsdeSale.duquellapremieteannee  fert  de  preuue  à l’an  du  Mon- 
de i704.commeIes  fumantes  de  là  vie  aux  fuiuantes  de  l’aage  du  Mon- 
de,  lulquesaceque  nous  trouuions  vne  nouuelle  liaifon  & enchalfiie- 
ment. 

Sur  celle  douxiefme  liaifon , ouà  mieux  dire,  fur  le  texte  qui  la  nous 
donne, ilfeprefente  demandes  difficultex.  Premièrement  fur^’aage  que 
Arphaxatauoit  quand  ilengendra  fon  fils  Sale.  Car  quand  les  textes  Lno,  ^ 

niques  difent  ou  il  n’en  auoit  que  treate-cinqfeulement , les  Septante  ou  la 

verfionqu  onlcurattribue,dilentqu’ilen  auoit  155.  tellement  qu’ils  luven 
donnent  cent  de  plus  qu’il  n’en  auoit,  lefquels  nous  reietons:  parce  qu’ils 

ne  lont  conrornics  a l’édition  approuuée&  fiiiuie  en  l’Eglife.  ^ • 

Mais  outrecejle  difficulté,cn  voicy  bien  vncplus grande  & moins  aifee  à Difio.lté  rc 
refoudre.  Car  il  ell  dit  dans  laGenefe  ii.it.  & au  premier  du  Paraliooine  '* 

noni.i8.entetracsexprez&fpccifiques,  ^rphaxtiengtndraSaUxdom'i^t^"^  ^ 
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ledit  Sald cftoit  fils  naturel  dudit  Arphaxat.  Au  contraire, les  Septante  difent, 
^ut  ledit  Jr^btxotengeniréCéinam,  &■  <f»t  Cainam  engendra  Salé  : & cela 
eftant,  Salé  n’eftoit  pas  fils  engendré  dudit  Arphaxat;  mais  bien  Ton  petit 
fils  ; à ^auoit  fils  de  Cainam,  qui  fut  fils  d’Arphaxat.  Or  la  difficulté  feroit 
bienaiféeà  vuider s'il  n’y  auoit  que  les  fculs  Septante  en  caufe,  parce  que 
leur  vcrfion, quant  à la  Chronologie , n'eftant  pas  fuiuie  de  l’Eglilè  vniuer- 
fellc,  il  feroit  raifonnabledereictter  ceCainana,  duquel  il  n’eil  fait  nulle 
mention,  nydansla  Gcncfc,nydansleParalipomenon,liurc  exprelTcmcnt 
fait  pour  mettre  les  chofes  obmifes  : mais  cefte  reicâion  ne  fc  peut  faire  icy, 
parce  que  CiinélLuc  en  fbn  Euangile  chap.  j.  verfet  i6.  femble  appuyer 
&fortifierla  iicrfion  des  Septante:  cardeferiuant  laGencalogie  l’egale  de 
lofcph.mary  delà fainéfe  Vierge,  & rétrogradant  depuis  ledit  lofeph  iuf- 

Îucs  i Adam,  venant  à noftrc  Sale,  il  dit , Salé  fut  fils  de  C*tn*m,<jui  le  [ut 

/drphaxat.  Et  partant  la  dificulté  rdle  toufiours,  ellant  mis  en  laid  i la 
Genefî  ii  Paralipomenon,^((f  Arphaxat  engendra  Soir.  & au  contraire  par 
S. Luc  Scies  Septaiitclcncecyconfiderablcs, d’autant  que  S.  Luc  cft  auec 
eux)  tjueSaUe finit  fils  def^ainam , tjuile  fut  dudit  Arphaxat.  De  façon  qu'il 
fèinble  qu’il  y aycicy  vne  contrariété  inanifelle,  yoirc  en  apparence  indilfo> 
lubie.  CardcdirequelesCopiftes  Sclmprimeursontobmislenom&'ge- 
ncratioadcCainamfilsd’ArphaxatdansiaGenefc  & dans  le  l'aralipome- 
non,  celaferoitbien  s'ilyauoit  quelque  exemplaire  entretnnt  de  milliers 
qui  ne  l’eufi  pas  obmis:  mais  il  n’y  a nul  originalny  verfion  Canoniqu  e qui 
CICC  ny  peu  ny  prou  mention  de  ce  Cainam  filsd’Arphaxat  & percdcSalé 
aufditslieuxdelaGcnefe  Sc  Paralipomene;  Acaufedequoy  nous  fommes 
obligez  de  neceflité  de  croire  que  ledit  Salé  efl  hls  d’Arphaxat , puilquc  la 
GencfeSclcParaHnomene  difent  qu’Arphaxat  l’a  engendré;  Que  s’il  l'a  en- 
gendré il  cfi  donc  fon  fiisjfon  fils  dis-ie  naturcl,&  cela  ne  fc  peut  aut rcmen  t; 
ii  nefert  de  rien  dcdirequelc  mot  d’engendrer  s’entend  quelquefois  en 
l’Efcritufc(  ce  qui  cft  fort  rarement)  non  feulement  des  enfans  que  nous- 
mefmes  e.igcndrons,raais  desenfiins  que  nos  en  fans  & petits  enfans  engen- 
drent au  Gcncfc  46.15.1lt.11.aca5.  ou  MoyferamafTant  tous  les  enfans  & 
petits  enfans  qui  fortirent  des  reins  de  lacob,  dit  qu’il  Icsauoit  tous  engen- 
drez.Sc  là  engendrer  s’entend  par  foy  ou  par  autruy:cc  qui  cft  permis  quand 
on  veut  dire  tout  vn  peuple  ou  famille  cftre  fottisd’vn  fcul  ; Sc.ainfi  Adam 
nousatous  engendrez;  c’eft  àdire,  toute  la  maffe  humaine.  Ainfi  lacob 
auoit  engendre  tous  ces  enfans  ; c’eft  à dire,  toute  la  famille  d’ifraël.  Mais 
icy  ce  n’tftpas  de  mcfmes;  car  il  s’yagift  delà  Chronologie,  où  l’on  ne 
peut  ny  ne  doit  confondre  les  générations,  car  fi  on  les  confond  on  ofteou 
adioufte  infailliblement  à l’ordre  fucceffifdu  temps:  3c  la  façon  deproceder 
de  Moyfcmôftrc  bien  qu’il  n’entédpasdepuisAdamdcs  générations  côfu- 
fes,mais  bien  diftinétes  3c  fcparces  : par  Iclqucllcs  il  entéd  de  nous  faire  voit 
le  vray  aage  du  monde.ll  faut  donc  voir  comment  cela  fepeut  fairc,que  Sa- 
lé ayant  eftéengédre  d’Arphaxat,ce  qui  cft  vray,  S.  Lucaye  neantmoinsdit 
que  Salé  fût  fils  de  Cainam,  qui  le  fut  dudit  Arphaxat.  Ce  qui  cft  aulit 
tres-cenain.  T outc  la  lâinâe  Efcriturc  cft  cfgalemcnt  véritable,  il  n y 
a ny  plus  ny  moins  de  vciité  à vn  lieu  qu’eu  l’autre.  Es  bien  que  ce 

loievn 


DE  LA  PEYRE  SiecleXVIir.  107 

foicvn  point  qui  feinblctftre  plulloft  des  rcfolucions  de  Théologie,  que 
desercbircüTcmcns  de  l’hiftoirc  , comme  auÜl  de  concilier  les  généalo- 
gies de  noftrc  Seigneur  ou  de  fonpete  putatif  lofeph,  qui  font,  l’vne  en 
fainâ  Mathieu,  l'autre  en  fainâ  Luc;  &c  quecefoit  aux  Dodeurs  de  l’E- 
glifc,  nonauxHilloricnsà  vuider  telles  &fcmblablesmaticres,(i  ne lailTe- 
ray  le  pourtant  d’en  dire  mon  aduis  en  padant  ; & ce  fousla  détermination 
de  l'Eglifc,  & des  Peres  & Dodeurs  qui  font  en  icelle. 

En  premier  lieu,  les  Scptamcnc  font  nullement  reccuables,  en  ce  <ju’ds 
difent  que  ledit  Cainana  engendre  Sale  (auili  (âind  Luc  ne  le  dit  pas  ) & pourlaqudl* 
Quintus  lulius  Hilarionen  la  Chronologicinferee  en  la  Bibliothèque  des 
Peres,  quoy  qu'il  fuiue  la  verhon  des  Septante,ofte  ce  Cainan,  fuiuât  en  cela  "ogj  ” coSo 
lesfainds  textes  Hebra'iques,parcequ’ilyagrâdedifreréce  entre  les  Genca-  sâiun. 
logies  perfonnelIcs,&les  Généalogies  temporelles  ou  Chronologiques.  ' 

Carpuifquc  le  texte  Canonique  dit  par  tout , & en  diuers  1 ieux , que  c’eft 
Arpnaxat  qui  a engendré  Sale,  nous  fommes  obligez  de  le  croire  : & cela 
eftant,  que  s’en  peut-il  nys’cn  doit-il  cnfuiurc  , Imon  que  Cainan  & Sale 
eftoient  frétés,  & tous  deuxenfrns  dudit  Arphaxat  ; .1  Içauoir  Cainan  par 
le  texte  de  (àind  Luc,  & Salé  par  les  textes  du  Gcnclc  &:  du  Paralipome- 
noi>.  C’eft  donc  maintenant  le  nœud  de  la  queftion  de  fçauoir  comme 
Sale  eftant  engendré  d’Arphaxat  peut  auili  cftre  fils  &frcre  de  Cainan;  car 
il  làut  que  cela  loit,  puifque  tous  les  palfages  font  véritables,  il  faut  rechcr- 
cher  tamti  fortes  Itnutntionifpluliofl  ^ue  de  croire  qu'm  Euangeh^e  puiffe  auoir 
Mfnty,  ditlcgtandfaind  Auguftin  fut  la  fin  du  chapitre  j.  du  lecondliure 
del’accot.l  des  Euangeliftes.  Pourquoy  donenedirons  nous  pas  que  Sa- 
té  cftoit  fils  8c  frété  de  ce  Cainan , qui  frit  fils  d’Arphaxat } Amon  8c  Moab, 
enfans  de  Loth,  furent-ils  pas  fils  8c  frères  de  leurs  propres  mères?  Pharez 
8c  Zara  n’cftoient  ils  pas  en  quelque  façon  fils  8c  freres  de  Hcr  8c  Honan, 
puilqu’ilscftoictcnfansdeleurfemineSc  vcfricThamar?  Certes  cela  nefè 
peut  remettre  en  Joute,eu  efgatd  mcfmement  que  félon  la  Loy  les  plus  pro- 
ches parcs  de  Hcr  8c  Honan  cftoict  tenus  de  leur  fufeiter  lignée.  Mais  quand 
Salé  ne  feroit  pas  fils  de  Cainan  par  vn  inccftc,ainh  que  lefrirent  Pharez 
8c  Zara  , n’eft  il  pas  fortvray-lcmblablc  de  dire  que  Salé  pouuoit  8c  dc- 
uoitauoirtfpourclànicpcc,fillcdcfonfrcrcCainan  ? 8c  que  cela  eftant,  le 
faindlEuangclifteapeu  véritablement  dire  que  Salé  eftoit  fils  de  Cainan; 
c’cftadirelbngcndre,façondcp3tlercommunc8c  vfrtee  aumcfmcfainét 
Luc:  car  pourquoy  n’aurailpas  voulu  direde  Saléccqu’iladitdelofcph, 
mary  de  la  fainiftc  V ierge?  Certes  tout  ainfi  que  lofeph,  qui  a cfté  engendré 
par  Iacob(  félon  fainél  MathieuJ  ne  laide  paid’efttcfilsd’Hcly, félon  fainéV 
Luc,  de  mcfmes  Salé  ne  lailfe  pas  d’auoir  cfté  engendré  par  Arphaxat, 
félon  la  Gcnefc  8c  Paralipomenon  , 8c  d’eftre  fils  de  Cainan , félon  le 
fainû  Euangelifte;  c’eftà  dite, filsnatureldcl’vn, 8c gendre  de  l’autre;  6c 
c’eft  ainfique  fainéf  Hictofmc  6c  la  plus  grande  8c  laine  partie  des  Do- 
éleurs  de  1 Eglifc  l’ont  interprété  pour  loleph,  qui  frit  fils  de  Hely, quoy 
qu’il  friftengcndré  par  lacob.  Tout  de  mcfmc  en  eft  il  de  Sale  : car 
cncotcs  qu’il  fuft  fils  naturel  d’Arpha.\at , il  n’a  pas  lailfé  d’eftre  fils  de 
Cainan  ii^’eft  à dire,  fon  gendre;  8c  pour  cela  pas  moins  Cainan  8c  Salé 
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Il  ont  pas  laific  tous  deux  d’cftte  filsd'Arphaxat.Et  bien  qu’il  n’y  aye  qucrc- 
dircà mon  aduisà ces  re(ponfcs,a(in  neantraoins  qu'on  n’edime  pasquclet 
Oodeuts  l'oient  fans  raifon , ny  moy  fans  exemple , puife  de  l’EfcrifUJC 
fàindc,  & que  ledit  Sale  n'edpas  feul  qui  a elfe  fils  & frère  d’vn  mefmc 
homme  , recherchons  les  veritez  dans  la  veritémcfme.  Ileft  ditau  Gc- 
Jiefc.chap.  II.  verf.  z6.  t]ueTh4ré  engendra  jibram,  ï'Iachor  ^ Haro», 
tous  crois  frères,  fils  d’vn  mefme  pere  ; & plus  bas  au  verfee  itj.  que 
ledit  Naebor  efpaufa  Melcha  püe  dudit  Haran  fin  frere.  Et  par  ainli  fa 
nicpcc  fiic  audilà  femme,  A:  ledit  Nachorlans  doute  frere  & fils  i c’eft  à 
diregendre  dudicHaran.  Tellement qu’encores qu’il foitvray  qucTlurc 
aye  engendré  Naciror,  cela  n’cmpefche  pas  qu'on  ne  puilTe  véritablement 
dire  , que  Nachorfutfili  d Haran,  qui  le  fut  de  Tharê  , ainfi  que  le  (àinél 
Euangeliftea  parle  de  Salé:  & voilacommenc  ilncfectouucaucunccon' 
trarietéaux  làinds  textes  Canoniqucs,ainsauconcraitetouce  pure  veriré, 
pourueu  qu’on  aye  foin  & humilité  pour  la  chercher  & pouuoir  comprétlnç, 
(e  fçay  qu’il  y a des  gens  dodes,  bons  & iudicieux,  qui  pour  refoudre  ce$ 
tiôs  qtic  l’an  difficultcz  laiisaprofbndir  la  matière,  comme  iel’ay  fait,  difent  non  feule- 
uoir'cif^t^r  ment,  que  par  la  faute  ou  malice  des  Copillcs  A' Imprimeurs,  Cainanaclfé 
tes  dans  l'E.  inféré  clans  laverfion  des  Septante;  mais  déplus,  dans  le  texte  de  lâind 
uingUedcS.  Luc.  Outre  lequel  Cainan,  ils  eftiment  encorcs  que  dans  le  mcfmç 
chapitre  de  faind  Luc  on  y en  a adioufré  deux  autres  ; à fçauoir,  Lcui 
dcuxicfme  de  ce  nom , &:  Mathat  auili  dcuxieOnc  ; Si  pour  prcuuc  de 
leur  dire,  ils  allèguent  làind  Epiphane  , lequel  en  la  denumeration  det 
peres , quoi  qu'il  aye  fuiui  le  calcul  des  Septante  , dit  neantmoins 
qu'Arphaxat  aagé  de  trente-cinq  ans , engendra  Salé , & non  ledit 
Cainan.  Et  d'ailleurs,  Eufebe  en  fon  premier  liurc  de  rHiftoii» 
Ecclefiaftiquc  chapitre  fixicfmc , dit , qu’Africanus  parlant  de  la  di» 
uerfité  des  Généalogies  rapportées  parûind  Matliieu  & faimfr  Lue,  4c 
CD  voulant  eftablit  la  conformirévcritablc,  dit  qu’en  fainéf  Luc  Hcly  pere 
de lofcpheft  appelle  filsdeMclchi:  tellement  qu’il  en  oftepar  ce  moyen 
Leuy  1 . Si  Mathac  i.  Et  que  à l'opinion  de  ces  Autheurs  fc  rapporte  aufii 
cequefainéflrenee,  EuefquedcLyon,nous  enalai(Té,quiviuoitaufèconci 
Cccledcb  Grâce:  pareequ’au  trente-trofiefmc  chapitrede  lôn  croifielme 
liure  contre  les  hérétiques,  il  dit , que  fainfl  Lucmenflreque  U Genealogie  qui 
ejl  défait  la  génération  de  noflre  Seigneur  iufjues  à jidam  a foixante  dou%e 
génération!.  Ce  qui  lie  peut  dire  (difent-ils)  véritable,  fi  on  ne  confelTe 
que  du  temps  de  faindr  Ireneeon  nelifoit  pas  dans  (àinéf  Luc,ny  ledit  Cai- 
nap  teietté  par  Epiphane,  ny  ledit  Leuy  t.  6c  Mathat  t.reiettezparlulius 
Africanu$,au  rapport  d’Eufebe.  Mais  comme  ils  prefuppofent  que  les  Co» 
piftes  peuuent  auoir  failly  en  les  inférant  dans  les  (mnéls  textes,  ce  qui  efloit 
collerabic  dcleur  temps , parce  que  l’Êglifc  n’auoit  pas  encores  rendue  Ca- 
nonique la  veriion  vulgaire  que  nous  auons  auiourd'huy  ; De  mef- 
rae  ie  dy  que  les  fautes  peuuent  fcmblablement  auoir  efté  faites  pat 
lefdits  Copiftcs  dans  les  Autheurs  cy-deuant  allégué;  , en  ayant  ob- 
luis  les  noms  de  Cainan  , de  Leuy  fécond  6c  Mathat  dcuxicfinc  : efran; 
beaucoup  plus  facilç  à ceux  qui  copient  d’obmettrç  que  d‘?djoufte 
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quelque  chofe  qui  ne  fôit  <lans  les  originaux  ou  precedentes  copies, veu  que 
généralement  toutes  les  Bibles  que  nous  auons  auiourd’huy  en  toutes  (or- 
■-  tes  de  langues, nousmettent  en  iàintSl;  Luc  foixante  & feize  perfonnes  in- 
• ciufmemerft  depuis  Adam  iulqucsà  Icfus,  comme  on  voit  prefentement  au 
faiuant  ordre  tire  du  cliap.  1 1 i.dc  S.Luc,appuye  &:  cfclaircy  de  l'autlioritc  de 
'S.Auguftin,lcquelauliu.i,.cliap.4.  qu'il  a fait  de  l'accord  dés  Euangcliftes  : 
'■Jcnuliu.  J. contre  Faulluslc  Manichéen,  chap.4.  difcourant  fut  la  généalo- 
gie de  noUïe  Seigneur,  rapportée  par  S.  Luc, ily  compte  touhoursfoixante 
'•&  dixfcpt  perfonnes,  en  comptant  Dieu  le  Perc  & Dieu  le  Fils,&  dit  que  ce 
■ nombrede  77.fignifie  l'entiereremiffiondenospechezr&ainfi  il cft con- 
traire à S.  Irence,ou  s'ils  font  tous  deux  veritables,commei'efl;imc  qu'ils  le 
dont,  il  faut  expliquer  & entendre  lesyi.  générations  dcfquellcs  a parle  S. 
drénee,  comme  nous  le  ferons  voir  cy- apres,  & conclure  quedu  temps  de 
3S.  Auguftin  on  lifoit  la  généalogie  rapportée  pat  S.  Luc,  toute  telle  que 
3I10US  l'auons  auiourd'huy.  • 


Adam 

io  Thare' 

39  Eliachim 

58  loanna  cen«io<.ie 

a. 

Setli 

XI  Abram 

40  lona 

39  luda  3.  de  lerus- 

5 

Enos 

XX  Ifaac 

4I  lofeph 

60  lofeph  X.  Chnftrap- 

4 

Cainan 

X5  lacob 

4x  luda  X. 

_ porico  pv 

6 1 Scmci  Eiinû  Luc. 

5 

Malaleel 

X4  l udâ 

43  Simeon 

62.  Mathatias 

S 

lared 

X5  Phares 

4 4 Leui 

6)  Mahat 

7 

Henoc 

l6  Hefron 

45  Mathat 

64  Naggé 

B 

Machufalcm 

X7  Atnram 

46  lorim 

63  He^ 

9 

Lamech 

xS  Aminadab 

47  Eliezcr 

66  Nahum 

10 

Noc 

X9  Nahaifon 

48  Icfos 

67  Amos 

II 

Sem 

;o  Salmon 

49  Hcr 

48  Mathatias  x. 

iz 

Arphaxat 

)i  Booz 

30  Helmadan 

69  lofeph  3. 

tj 

Cainan  1. 

3X  Obed 

51  Cofan 

70  lainnc 

T4 

Salé 

)}  lelfé 

5X  Addi 

71  Melchi  X. 

15 

Heber 

34  Dauid 

53  Mcichi 

71  Leui  X. 

t6 

Phaleg 

35  Nathan 

54  Ncri 

73  Mathat  x. 

17 

Regu 

3<  Marhata 

53  Salathiel 

74  Hely  X. 

rt 

Satuch 

37  Mcnna 

56  Zorobabel 

75  lofeph  4. 

«9 

Nachor 

38  Melcha 

37  Reza 

74  Iesvs  le  Christ. 

V 


Maisfi  Ion  veutque  faindlrcnee  aye  entendu  que  chafque  perfonne 
fkffevne  génération,  quand  bien  on  ofteroitCainan,  félon  Epipnane,  & dupài%°de 
Leui  & Mathat  x. félon  Africanus , qui  font  trois , il  y auroit  toufïours  Aîna  ire- 
foixante  & tteizegencrations,&:  non  foixante  & douze,  comme  il  a dit.  Et 
fionrcpliqucqucS.Itenceenexclud  Adam,  parce  qu’il  a efte'  crée'  &non 
cngendrcji’endiraydcmefmesdenoftrc Seigneur, qui  n'a  nullement  efté 
engendre  par  les hommes,quoy  qu'il  foitnede  la  fainûc  Vierge;  & ainfi 
par  ces  fubtctfùges,il  y en  auroit  toufïours  plus  ou  moins.  Mais  méditant 
plus  profondément  fut  ces  matières,  i'eftime  qu'il  n'y  a aucune  fuperfluite 
danslcsfaincles  Biblcs,ny  aucune  obmiflton  dans  les  foixante  douze  genc- 
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rations  de  (àinû  Irencc  ; eftant  trcs-vcritaWc>qu'cn  l ordrcdece57<i.perfon- 
ncs,  déduit  ce  qu’il  en  faut  déduire, par  raifon  il  n’y  a en  droiifle  ligne  venta- 
blemcnt  que  foixante  &douzc  générations, qui  eft  iurtemét  ce  que  le  faindt 
Euefquca  peu  entendre  & voulu  dire.  CarAdamquicftleprcmicr,B‘apas  '■( 

eflcengendrci  noftreScigneur,  qui  eft  le  dernier,  n’eft  pasfils  de  lofcpb, 
quoy  qu'on  reftimaftteliCainan&  Sale',  enfansd' Arphaxat,r)e  font  qa'vn  i 

Icul  degrede  génération  : &:  lofeph  4.  de  ce  nom , qui  fut  le  perc  putatif  de  i 

noftreSeignèur,futbiengcndred'Hcly,m3isnullcment  de  luyengendtc; 
tellement  qu'en  cette  gcncalogie  il  n’augmente  ny  ne  diminue  les  degrez  ! 

des  générations.  S.  Mathieu  ditquclacob  engendra  lofeph;  donc  ce  ne 
fiirpasHcly:  ôedefaiift.auflîfaindf  Luenelcdit  pas.  Or  loitquelon  fui- 
ue  l'opinion  deceux  qui  eftiment  que  lofeph  fut  beau  fils  ou  gendre  dudit 
H-ly,pere  delà  faindVc  Vierge, entrclefquels  eft  fainft.Hierofine,  ou  Je 
ceuxquieftimentqueledit  lofeph  fut  fils  de  fubftitufion  dudit  Hely  tant  ' I 

feulement, entre  Icfquels  font  lefdits  Africanus  & Eufebe,  ils  demeurent 
neantmoins  tous  d’accord,  que  lofeph  n’a  iamaisefte  engendre  par  Hely, 
ains  parlacob félon  lainâ: Matthieu;  lequel  lacob,  Afncanus  veut  auoir  ^ 

efte  frerevtetin  dudit  Hcly:  &ainfioftant  dcsfoixaiite&feizepcrfonnes, 

Adam  créé,  lefus  Chrift  non  engendre  des  hommes,  & lofeph  qui  n’eftoit 
de  la  ligne  de  Nathan,  il  n’y  a que  tenir  qu’il  refte  tant  feulement  lôixantc 
&treizcgencrationsenordredanslagcnealogicrapportee  par  fainûLuc.  , 

M.iis  d’autant  que  Qimft  Irenccn’cn  trouue  que  foixante  3c  douze, il  &ut 
necellairemcnt  conclurecequenousauons  cy-deuant  prouué  & demon- 
ftré  ,.à  fçauoit  que  lefdits  Cainan  Si  Sale , frétés,  eftoient  tous  deux  enfans 
d’Arphaxat,  Sc  que  le  fàinéb  Eucfquene  les  a confiderez  tous  deux  que  pour 
vnc  feule  génération,  parce  que  tous  Icsenfàns  d'vn  mcfme  peré  ne  ronr, 
quand  il  yen  auroitcent,qu’vn  feul degré  degeneration.  Etainfiiln’yaura 
nullefuperfluitédans  le  troificfme  chapitre  de  falnéf  Luc, aux  noms  qui 
font  fpecifiez  en  la  gcncalogie  du  perc  putatif  du  Fils  de  Dieu , ny  aucun 
deffauc  au  nombre  des  foixante  Si  douze  générations  que  fainéi  Irenee 
y a trouuees.  Et  au  fonds , quoy  que  fàinél:  Epiphanc  reiette  Cainan,  1' 

ce  qui  fait  pour  nous , Sc  que  Africanus  reiette  Lcui  i.  Si  Mathat  1.  ce  .J 

qui  ne  fait  rien  contre  nous  au  fujet  prefent , fi  cft-ce  que  l’accord  vni- 
ucrfcl  dç  toutes  les  Bibles , en  ce  qui  regarde  le  troificlinc  chapitre  de, 
fainift  Luc,  eft  fans  comparaifon  beaucoup  plus  confidcrable  que  leurs  , ; 

opinions  particulières.  Et  Africanus, d’autant  moins  rcccuableque  (àinéc 
Hicrofinc  ; lequel  en  fa  verfion  de  la  Bible , qui  eft  maintenant  reccuë  de  ’ 

-.1.  rEglife,n’a  pas  obmis  Leui  x.  ny  Mathat  a.  Si  qu’en  fon  liure,  Dccr~  , 

* r«  KjVgmK  (duquel  on  doute  s’il  eft  de  luy)  il  y met  notamment  ces 

deux  petfonnes  ; ce  qui  eft  non  feulement  véritable , mais  quafi  du 
^ tout  impofliblc  qu’il  (oit  autrement  : car  ficela  n’eftoit, Eufebe  & Afri- 

I - canus  feroient  bien  empefehez  à faire  couler  enuiron  deux  cens  ans 

j qu’il  y a depuis  Melchi  iufques  à la  (âinélc  Vierge  efpoufc  de  fainft  lo- 

I lcph,s’il  n’y  auoit  entre  luy  Si  elle  que  ledit  Hcly  fon  perc.  T rop  mieux 

donc  en  ont  parlé  CùnéfHicrofme  & fainct  Auguftin  en  fuite  dcPhilon, 
Iuif,confQtmcmcncauxccxtc$des(àin<ftcsBiblçs,ainfi qu’il  fepeut  plus 
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amplement  voiraufiecIequarantc-dcuxicGncenla  Généalogie  que  nous 
y auons  drelTee  de  lafainfte  Vierge, paflbns  outre. 

Vis-à-visde  l'an  trcnte-vnicCnedufufditSaIc,nous  voyons  la  treizief-  'jlùiroB.ge- 
meliaifon  dcsannecsfuccefliues  des  pères,  qui  font  nos  prcuues  par  ce  tex- Hcbcr.** 
te,qui  nous  ai(ei^ae,quc Salé  vef^uii trente ani^uaeniifndra  Hehtr,  Gen.  ii. 
i4.Salédonccftoit  entre  en  fon  annee  trente- vniefmc  quand  il  engendra 
Heber;  laquelleannee  trente- vnicfme de  Salé,  & celle  de  la  conception 
de  Heber  n'ellant  qu'vne  merme  chofe,elle  fert  de  preuue  à l'anuec  du  Mon- 
de 1754.  & dechaime  & liaifon  de  l’annee  trentielme  de  Sale  aucc  l'annee 
premicredefonfilsHeber:  &ainfilesansdeSalé  ceiTansde  nous  fcruirdc 
preuue,  Reprenant  ceux  de  fon  filsHeber,nous  trouuons  que  la  première 
annee  defa  vie  fert  infoilliblemcntdepreuueàl’an  du  Monde  1735.  comme 
auflilcsfuiuansdefa  vieaux  fuiuans  de  l’aage  du  Monde  iufqucs  à ce  que 
nous  trouuions  la  quatorziefme  liaifon. 

Au  rclle,quandleslâinéls  textes  nous  difent  que  Sale  n'auoit  que  tren-  lo.  erreur  Jts 
te  ans  lors  qu'il  engendra  Heber,  la  vetiion  des  Septante  d'auiourd'huy 
ditqu'ilenauoitcentttente.luydonnant  centans  de  plus  qu'il  n'cnauoit , 
lefquels  nous  reiettons , comme  aufli  tous  les  cep  t trente,  qui  ont  elle  don- 
nez par  les  Septante  à Cainam  frère  Se  beau-pere  de  Sale  , enfans  d'Arpha- 
xat,  parce  que  ledit  Cainam  n'a  pas  fuccedé  à Arphaxat,  ains  Sale  comme 
nous  le  voyons  par  lajgradation  des  textes  Canoniques . 

Au  trente-quatricünc  an  de  Heber  nous  voyons  la  quatorziefme  liaifon  14.  liaifon,' 
des  années  fuccellîues  des  Peres,  qui  nous  feruentde  preuue:  car  le  texte  gmetatio» 
iii,qtie  Heherieftiuit trente- tjuatre  ans  &•  engendra  Phaieg,  Gen.  11.16. 
edoit  Jonc  entré  au  trente- cinquiefme  an  de  la  vie  quand  il  engendra  fon 
filsPhaleg,  laquelle  annee  n'ellant  qu'vne  meCnecnofcauec  l'annee  delà 
conception  de  Phaieg,  elle  fert  de  preuue  à l'an  du  Monde  176  9.  Sc  de 
liaifon  de  l'annee  trente-quatrielme  de  Heber  auec  la  première  de  Phaieg  ; 
âtainfiiesanneesdc  Heber  cellâns  de  nous  feruir  de  preuue,  & prenant 
cellcsdc  Phaieg  fon  fils,  on  voit  que  fa  première  annee  fende  prcuueà  l'an 
du  Monde  1770.6c  les  fuiuansde  là  vie  aux  fuiuans  de  l'aage  du  Monde, iuf- 
ques  à ce  que  nous  trouuions  vne  nouuelle  liaifon. 

Or  fur  l'aage  qu’auoit  Heber  quandil  engendra  Phaieg,  nous  voyons  u.ctreorief 
lavnzicfmc  variation  des  Septante:  car  ils  difent  qu'il  auoit  cent  trente- 
'quatreans,  au  lieu  que  nous  venons  de  voir  qu'il  n'en  auoit  que  trentc- 

3uatre;  8c partantnousteiettonslesccntquiyontellé  adiouftezpatlafuC 
itc  verfion  des  Septante. 

Au  trente-vniefme  an  de  Phaieg  nous  trouuons  la  quinziefme  chailhe 
ou  liaifon  des  années  fuccellîues  des  peres  par  ce  texte, qui  dit,  ^nePialeg^"‘““''’'’ 
ve/^uit  trente  ans,  & engendra  Reu,  Gr».ii.i8.  Tellement  qucfelon  nollrc 
méthode  l'annee  de  celle  génération  lut  l'an  trente- vni  cime  de  Plialeg , la- 
quelle fen  de  preuue  à l'an  du  Monde  1800.  8c  deliaffon  de  la  trentiefmc 
an  nce  de  Phaieg  aucc  la  première  de  fon  fils  R eu.  Et  ainfi  les  ans  de  Phaieg 
celTant  de  nous  feruir  de  preuue,  nous  prenons  ceux  de  Reu,  la  première 
annecduquclfcrtdcprcuueàla  première  année  du  fiecle  fuiuant,  qui  lût  ^ 
l'andu  Monde  mil huiél  cens  vn, comme  aulll  les  fuiuans  defa  vieauxfui- 
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uansdcl'aagedu  Monde  iufqucsà  ce  que  Ion  trouuc  nouuelle  liaifon  Se 
encliaifnement. 

Quand  à l'aagcque  Phalegauoit  quand  il  engendra  Ton  fils  Reu,  ou 
Il  erreur  de  Regu  OU  Ragau,  puifqucnous  venons  d’apprendre  qu’ilnauoit  quetren- 
te  ans,  nous  reiettons  les  cent  que  les  exemplaires  des  Septante  luy  donnent 
déplus,  & ce  auec  telle  libéralité  que  ccfeul  fiecle  dix-huiâiefinccfi  aug- 
menté par  leur  calcul  de  cinq  cens  trente  ans  j à fçauoir,  centanspout 
Arphaxat,  cent  trente  ans  pour  leur  Cainam , cent  ans  pour  Salé, 
cent  ans  pourHeber,  & cent  ans  pour  Phalcg.  Tellement  que  quand 
nous  contons  en  finiflànt  ce  fiecle  l’an  du  Monde  mil  huiél  cens  ans, 
bien  prouuczSc  vérifiez,  vne  annee  apres  l'autre;  fuiuant  leurs  fupputa- 
tions  par  noftrc  méthode,  ils  font  obligez  de  conter  deux  mil  neuf  cens 
quatorze  & tant  d’annees,  &ainfiils  vont  au  dclTus  de  la  vérité  mil'ccnt 
quatorze  ans.  PafTons  maintenant  aux  difeours  de  la  derniere  colom- 
ne. 

c^lomnc  La  derniere  colomnedece  fiecle,  qui  efl:  pour  l’origine  des  cliolcs  re- 
doaiierc  de  iiiarquables,  & pour  les  perfonnes  illuArcs , mérité  bien  qu’on  difeoure 
ccSiccle.  longuement  fur  ce  que  nous  y voyons.  A tel  fi  que  le  Leéleur  doit 
eflrc  aduifé,que  noftrc  principal  but  pour  ceftecolomne  n’eftpas  dedifeou- 
rirfur  tout  ce  qui  yeft  marqué  de  noir,  ains  feulement  futeeque  l'on  y 
voit  marqué  de  rouge  ; & cet  ordre  garderons  nous  à toutes  les  der- 
nières ^olomnes  des  ficelés  fuiuans.  Car  pour  les  perfonnes  illuftres  il 
fuffitdclesauoirplaceesaux ficelés  &anneesqu’cllcsont  vefeu;  c’eft  alTcz 
dÔL-de  voirenceftccolomnetouslcsenfànsdcCham&dclaphct.comme 
auflî  ceux  de  Icftanfrere  de  Phaieg,  parce  quetous  ceux-là  auec  les  def- 
cendans  de  Sem  font  nommez  au  temps  de  la  naiilànce  de  Phalcg  dans  vn 
nicfmc  chapitre;  à fçauoir  au  lo.  chap.  de  la  Gcncfe  , auquel  temps  la 
diuifioii  de  la  terre  fut  faite  par  les  cnfàns  de  Noé.  Et  bien  qu’il  y foit 
parlé  du  partage  des  enfans  de  leéfan , quoy  qu'ils  ne  fulTent  pas  cnco- 
tes  nais,  Moyfe  les  y a adiouftez,  afin  de  dire  tous  les  enfans  de  Sem, 
comme  il  auoit  dit  ceux  deCham  &ccux  de  laphct , de  quoy  nous  par- 
lerons plusamplcmcntcy -aptes. 

Vis-à-visdcIaprcmicreannecdeIanainànccdcPhaleg,i’yaymarquéen 
«Hiifioîdê foug”  I« partages  & diuifions  delà  terre  qui  furent  faits  pat 
U teire emie les  enfans  de  Noé,  ainfi  qu’il  efl  porté  au  dixiefme  chapitre  du  Ge- 
'^‘^“’^“*‘*‘'ncfc;  & d’autant  que  ce  temps  mérite  d’eftre  dignement  confi- 
deré& noténous  prendrons Icfubicâdcccttematicrcdcplus  haut. 

Tempi  du  Déluge  vniuerfel  pour  la  punition  de  la  malice  des  hommes, cftant 

Pliage.  arriué,  comme  nous  auons  veu,  en  l’an  fix  cens  de  Noé,  dura  enuiron 
vn  an  ; & lors  Dieu,  félon  la  multitude  de  fes  mifericordes , ayant  eu 
fouuenancc  de  Noé  & de  fês  enfans,  qui  cftoient  dans  l’Arche, feit  cef- 
fer  le  Déluge  , Sc  remit  la  terre  en  l’cftat  que  nous  la  voyons.  Telle- 
ment que  le  bon  Noé  , fes  trois  enfans  & leurs  femmes  fortirent  de 
l’Arche  auec  tous  les  animaux  qui  auoient  efté  fàuuez  en  icelle , Sc  ayant 
rendu  grâces  au  Tout-puiflànt  il  fit  fon  alliance  perpétuelle  auec  Noé 
& fes  enfans,  & leur  ^omit  qu’il  n’y  auroit  iamais  plus  de  fcmblable 
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Dclugc,&pourfignedcccftcpromcflc,Dicu  dit  i|u'ilmcttroit  (bnarc  es  ^ 

nucu.  Gen.  10. 

Or  les  Aïs  de  Noé  qui  rornrenc  de  l'Arche  Airetu  Sem,  Cham,  Sc  laphct, 
parlefquels  la  terre  vniucrfellc  a clic  peuplée.  Gin.  10. 18.  Et  Nçi  corn- 
mençdi  eJlrtUlnnreur  de  terre,  ty  pUnuU  vigne, ^kit  Ireut  du  W*.  Gen.  10.  concie  loû- 
xo.  Ccux-làdonc$’abufcntgrandcmcntaptcslofcphe,q^uicAiment  que 
Noé  ny  Tes  enfans  n’oferent  apres  le  Déluge  quitter  le  liaut  des  mon- 
tagrtcsdcrArnicnie,  fur  Icfqucllcsl’Atthc  s’cAoit  arreftec  ; de  peur, dit 
lofcphc,  qu'ils  auoient  d'vn  fécond  Déluge.  Cela  cA  ridicqlcpour vn 
grandhomine,tclqucl'hilloricnlofephci&:ced'aucancplusqu'iln&lcscn  .. 
Elit  dcfccndrc  que  lors  que  la  tour  de  Babel  fut  cdiAcci  à fçauoir  plus’dc 
trois  cens  ansapres  le  Dclugc;ce  font  des  imaginations  fabulcufcs  courrai-  ' ' 

resauxtcxtcsdclafaindle  hferiture.  Onlabourc les  campagnes,  Noé  fut 
laboureur,  3(  y fait- on  les  vignes,  ou  aux  plusbaircscolincs.  Et  Ict^  hautes 
montagnes,  telles  que  celles  de  l’ Armcnic,qui  font  eAimccs  les  plus  hautes 
de  toute  l'Aric,(bnt  ordinairement  inutiles  ou  remplies  de  forclls,  & pour 
toutnepcuucntfcruirqucdcpalluragcs  i mais  pour  labourer  les  terres  & ' — pt.’ 

filantcr  les  vignes,  certes  il  faut  quitter  les  montagnes,commc  Arct  Noc  &; 
escnfans,quinc  deuoient  nullement  douter  dcspromclTes  de  Dieu,qu'ils 
auoient  cfprouuccs  fi  infaillibles  pour  fa  luAiccéc  pour  les  inifcricordcs.Et 
qpand  bien  la  crainte  & la  peur  les  yauroit  arrcAcz  pour  quelque  temps, 
certes  il  n’y  a nulle  apparence  qu'ils  y ayent  demeure  des  ccmaincs  d'an- 
nees,commelofephcvcutqucnouslc  croyons. 

Noc'donccommcnçadcllrelabourcuracvigncron,&ccfucfansdou-  i,bou.  ' 
tcbtnefmcannccquc  luy  &lcs  enfans  Atrcntlbrtis de  l'Archc,quittans  lenr  4:  vi- 
Icsfommcts  fourcillcux  de  ces  hautes  écalfrcufes  montagnes  de  l'Arme-  S""®"- 
nie,  & gaignant  les  belles  pbincs  & camp.igncs  de  l'Orient,  le  dy  de 
l'Orient,  parce  quc.ee  fut  de  là  qu'ils  partirent  quand  ils  s'allcrcnt  ar- 
rcllct  en  la  plaine  deSennaar,  comme  nous  l'enfeigne  l'Efaiturc.  Gen, 
ii.i.  lots  lis  commencèrent  àcultiucr  ôtrepcuplcrlaccrrctcarpourbien 
Yiurc  il  falloir  auoir  pajn  & vin,  ces  alimens  font  grandement  nccclfaitcs  3c 
agrcablesà  la  vie  humaine. 

EIbns  là  tous  cntcmblcils  commencèrent  à croiArc  & à multiplier  iuf  j, 

quesab  quatricfmc  génération  : car  Sem  Als  aifne'  dcNoé  engendra  At-  Noé  ynit 
phaxat,  qui  fait  lapremictc.  Sale  Alsd'Atphax.u  fait  la  féconde,  Hcbcr  Als 
dcSalcfaitbcroilicfmc,&:  Phalcg&tleclan,  Acres  & eniàns  de  Hcbcr, 
font  la  quatricfine,  à la  naiAâncc  defqucls  Dieu  ayant  beny  Noc  5c  fes 
enfans.  5c  les  ayant  grandement  fait  AudiAcr  5;  multiplier,  Gen.  9.  la  dt- 
uifion  de  la  terre  fut  foire  : à caufe  dequoy  l lcbcrappella  fon  Alsaifné 
Phalcg,  qui  en  langue  Hébraïque  AgniAcdiuifion,pattiircmcntou  par- 
tage. Gen.  10.  X5.  Et  faind  jiugujlm  Hure  16.  de  U Cité  de  Dieu  , ch*- 
pitre  II. 

Or  ccAc  première diuifion  Aitdegracc  &non de peinc,ainliqucnous  oiaerfes  oa 
l'aprcnonsdcsplus  fÿauans 6c  iudicicux Théologiens,  furl'originc  de  b-  pimomaci» 
qucllcil  y a pluAcurs  5c  diuetfcs  opinions. 

£E  üj 
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pren3iet«. 
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Les  vns  veulent  que  cela  foit  acriué  l’annee  de  la  naillànce  de  Phaleg,  ' 


entre lcrqueUfont  (ainâ Augultin,  Epiphane,  Bcda,  &pluficursauttcs, 
aufquclsie m'attelle  totalement,  tant  àcaufedeleur  autnorité,  quepar- 
ce  que  rEferiture  femble  tout  à faidî:  nous  y obliger  : car  à quoy  hiirc 
Hebet  eull  appelle  fon  âls  Phaleg,  diuifîoii , fi  elle  ne  Te  lût  Etitc  lors 
qu’il  nafquit  > Ou  pourquoy  l'auroit-il  lailTc  (ans  nom  iufques  à ce 
quelle  fut  faite  ? Il  n’y  à point  d’appirence  de  (aire  violence  aux  pa- 
roles de  la  (àiniae  Eferiture  quand  aucune  necelTité  ne  nous  y force  ; 
Obieàion  endroiû.  le  fçay  que  lesluifs  en  leurs  Cnronolo- 

lir^c  de  U gics,  inàtülccsSedtrOUmZutd,  & StierOlsm  Rdlhd , difenc  que  He- 
ber  luy  donna  ce  nom  prophétiquement,  mais  n’y  ayant  nulle  autho- 
briciu.  rité  de  celle  prophétie , i’ellime  que  l’Autheur  de  ces  Chronologies  l’a 
prophetifé  luy-mefmes  pour  fauuer  la  force  de  ce  texte  , qui  fait  con- 
tre leur  opinion  en  partie  ; ie  dy  en  partie,  parce  qu’en  effedl  i'ellimc 
leur  opinion,  touchant  le  temps  de  la  féconde  diuihon , Iblidc  & bon- 


Reippafe 
Uiiie  obte- 
âion. 


ne. 


Mais  en  ce  qu’ils  confondent  ces  partages  de  benedidlion,  auccladif- 
perfion  qui  fiit  faiteàla  conhilion des  langues,  6c  qu’ils  veulent  cjuc  le 
tout  foitartiue  cnfemblc  trois  cens  quarante  ans  apres  le  Oeluge,  a cela 
il  n'y  a nulle  apparence  de  vérité,  puis  qu’il  cil  dit  en  termes  exprez  que 
Phaleg  fut  ainli  appelle,  àcaufequede  fon  temps  la  diuillon  de  b tciic 
fût  faite  par  les  enfans  de  Noé.  Or  de  rapporter  ce  temps  à b fin  de  (es 
ioursplutoll  qu’à  b naillànce , cela  n’a  point  de  foüllicn  de  l’auoir  pour 
cela  appelle  Phaleg,  car  on  pouuoit  pour  bmclmc  raifonappeller  Pha- 
Icg  cous  les  autres  Peres  qui  viuoicnt comme  luy  au  temps  delà  conhifion 
dcslangucs  : certes  il  falloir  que  ce  fûll  à (a  naillànce,  puis  qu’il  cH  dit, 
■dju’à  caufe  de  cela  il  fut  appelle  Phaleg,  qui  llgnifioit  diuihon  & par- 


tage. 

O 


Opinion 


Audi  mal  fondczfontceux  qui  veulent  que  ccllcdiuihon  première  foit 
arriuec  quelque  temps  apres  lanailTancc  de  Phaleg,  ou  au  milieu  de  lôn  aa- 
ge:  car  s’il  ell  licite  de  décliner  6c  s’elloigncrdu  temps  de  fa  naidàncc,on  cil 
autant  6c  beaucoup  plus  obligé  de  fuiure  b creance  hidorique  6c  cabalique 
des  Hebrieux  que  de  tous  autres  Authcuts,quels  qu’ilspuiflcn  t cllrc,pour- 
ucuqu’onne  (oit  point  contraire  à b (àinâeEfcncurc  , par  bquclleilde- 
mcurecreS'bienprouuéqu’il  y a eu  encre  les  enfans  de  Noc  deux  fortes  de 

fartages  ou  diui(ions,rvnc  volontaire  6c  marque  de  bencdiélion,  qui  fût 
année  qucPhalcg  nafquit, àcaulede  quoy  Ibn  pere  luy  donna  cenom  de 
Phaleg,  L’autre  forcee,6c  poutfupplicc  8c  challiment,en  laquelle 

les  langues  fûrentconfufcs,  6c  les  pcuplesdirpcrfcz,  qui  fût  faite  au  temps 

3ue  l’on  voulut  édifier  celle  tour  qui  deuoit  aller  iuquesau  Ciel;  à caufe 
cquoy  elle  fût  appcllcc  Bdiel,  dcfqucllcsdcux  diuilions  nous  difeourrons 
pat  ordre. 

Decaiit  qni  Car  pour  bien  entendre  qui  fûrent  ceux  qui  partagèrent  la  terreau  temps 
ficentlapieà  dcbnailTanccde  Phaleg.il  ne  fimt  nullement  confondre  les  généalogies 
quifontrapporcccsau  io.chapitrcduGcncfe,ainslesdi(linpucr  patrclor- 
Sc^  drequ'on voyecbiiemcncquifûrcncccux quipouuoicnccureau  temps  de 

ce  partage, 


Qu*il  yt  eu 
fiofie. 
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ccpartaee,& qui  furent  ceux auflî  qui  fuiuirent  îufques  il  ce  que  lacopfù- 
fiondeslangagesatriuaicequi  fc  peut  facilement  dcmonftrcï.cdmmc  le 
l’eftimc  J d’autant  que  puis  que  nous  voyons  que  ces  premiers  partages  fe 
fircntàlanaiflàncedePiulcg.il  s’cnfuitqucccfùt  à la cinquiefme généra- 
tion de  N oé,  ou  à la  quatrieime  depuis  le  Ueluge  : tellement  que  nous  cort- 
cluons  probablement  que  tous  les  enfàns  dcNoé,  qui  eftoient  ou  pou- 
uoient  eftrenésau  tempsde  Phaleg,fetrouuerent  auldits  partages.  Or  de 
s’imaginer  queMoyfeayc  nommé  tous  les  enfans  de  Noe  qui  lors  eftoient 
viuans,  ce  feroit  pure  folie , car  ils  cftoien  t fans  doute  en  milliers  inombra  - 
blés  : mais  le  Propbeteanommd  desdefeendans  des  enfuis  de  Noé  ceui 
qui  furent  feulement  les  chefs  des  familles  principales , à fçauoir  de  Çem  iuf- 
quesà  la  quatricfmegeneration  j de  Cham  iufquesàlatroifiefme,  & de  la- 
pliet  de  mefmcsiufqucsà  la  troiflcfme  : par  lefquclles  gencalogies  fcparecs 
& diftindes,  nous  verrons  combien  il  y eu  t de  C befs  de  familles  des  enfani 
de  Noe'  qui  ont  peu  fe  trouuer  au  temps  de  ce  premier  partage. 


Geneatogie 
deSetn , ÛU 
aifné  de 
Noé. 


<^i  furent  en  tout  treize  perfonnes.cn  y comptant  le  Cainan  duquel  eft 
parlé  au  troifiefme  chapitre  de  fàin<ft  Luc:  rous  Icfquels  fc  trouuercnt  aux  ledeSemeut 
premiers  partages  de  la  terre , qui  fe  firent  au  temps  quelcs  en&ns  de  Hcbet 
rufquitent,  à caufe  dequoy  fon  aifne' en  fut  appelle  Phalcg,  c'eft  àdire,diui- 
fion.  Et  leur  hatitdtifntfloit  depuis  Mejjd,en  lenanten  SepMr, montagne  d'O- 
rient,GeB.to.}0.  Quefic'cft  làdcfTusque  les  Autheursont  conclu, que  au 
temps  defdits  partages  l’Afiecfchcut  à Sem&  à fa  defeendans,  parce  que 
r A fie  eft  en  l’Orient:  à la  bonne  heure,  il  n’y  a rien  en  cela  qui  ne  puilic  Sc 
doiuc  eftte  admis,  vcumefmcracnt  que  les  Chaldccnsiffus  de  Sem,ç0ramé 
nous  verrons  ci-apres  par  fondis  Arphaxat,  furent  habitansdcla  plaine  de 
Scnna.ir. 

Quant  aux  enfans  de  leéfan,  frère  de  Phalcg,  qui  font  tous  nommez 
dans  le  mcfmc  chapitre,  quoy  qu’ils  ne  fuifent  nés  au  tcmpsdu  partage,  i’e- 
ftime  que  Moyfc  lésa  nommez,  non  commeayant  aflîfté  aufdits  partages, 

£E  iiij 


T généalogique  des  Chefs  de  la  famille  de  Sem  , qui  fe  trouuerent 
aux  partages  de  la  terre,  qui  furent  faits  au  temps 
/ que  Phaleg  nafquit. 


"1.  Elam 
i }.  AfTur 

^6.  A ram"’ 
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ainscomme  ayans  cft<f  Chc6  apres  iceux  des  peuples  & prouinccs  qui  de 
leurs  noms  ptindrent  leur  dénomination:  car  autrement  ilcftoit  oblige  de 
nommer  aufii  bien  les  enfiins  dePhaleg)  cequil  ne  faicpoint,quoy  que 
Phalegfuttl’aifné,  parce  que  fesdefeendans  ptindrent  leur  dénomination, 
non  de  luy  ny  de  fes  enfans.ains  de  Heber  fon  pere , à caufe  duquel  ils  furent 
appeliez Hebrieux.  Orlescnfânsduditicftan  furent  i.  ElmoJad,  i.  Sa- 
leph,  J.  Alârmoth,  4.1ate',5.Aduram,6.Iazal,7.Dcda,».Hebal,<).Ha- 
bimacl.io. Saba, n. Ophir.ii.Heuilah,  ij.Iobabilefquelsfivousioigne* 
à la  fufdite  généalogie,  ils  fc  trouueront  en  tou  1 1 8 . Chefs  & Princes  des  fâ- 
millesdc  S cm  qui  commencèrent  à poflederTAfie  comme  leur  part. 

Quant  à laramilledeCham,fiispuifnë&fcconddeNoé,Ge»  9- 
^ 4-  ^0**7  **  généalogique  iufques  à trois  generarions  inclules  des 

deChim.fiii  Chefs  qui  affiftcrent  aux  fuÆts  partages, au  temps  qucPhaleg  & lcdlan, 
t.dcNoi  enfàns  de  Heber, nafquirent. 


i.CHAMJ 


Tdble gentelogujue  de  U femille  de  Cham,feltn  les  [jhefs  iitelle  qui  fe 
• troHuerent  aux  partages  faits  du  temps  de  Phaleg. 

rS.  Seba 
I 7.  Euitach 

jS-  Sabatha  ^ _ 

ri.CHVS 3 J Regma-p’  S^ba 

•o.Saltaca  t-}°D«lan 
Lu.  Nemrod  , qui  fut  le  premier  Roy  du 
' monde,  Gen.io. 

rit.Ludim  "s 
I).  Anamim 

>Dcfquels  font  venus  les 
I 1 PMiftins  Bc  Caphtorins, 

Gen.  10.14. 


L4.PHVT. 


I S'  I I 

I i6.  Phetrufim  I 
L17.  Chafluim  J 


(■li.  Sidon 
19.  Het 
zo.Icbufi 
ai.  Amorrhi 
11.  Gergazi 

5.  CHANAAN^rj.  Hevi  ^Defquelsfcfontaprcs  efpars 
~ ^ ■ IcsfamillesdesChanancés, 

Gen.  lo.i  8.  Et  les  tçpncsdc 


14.  Archi 

15.  Sini 
ttf.Aradi 
tj.  Samari 

LaS.  Hamati. 


Chanaan  furent  depuis  Si 
don,quand  tu  vas  vers  Ge 
rar  iulqu’cn  Gara , en  tirât 
à Sodome  & Gomorre, 
Adama,  Seboim,  iufques  à 
Leza,G<».io.i9. 
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Voila  cous  les  Chefs  de  la  famille  de  Cham,  qui  furent  en  tout  trente.  QseChup 
De  direcomme  quoy  de  la  prefente  Généalogie, & des  textes  quiy  font  in- 
ferez,les  Autheursontpeuconclurequc  Cham  eut  en  partage  l’Afrique,  ic  frique. 
ne  le  voy  pas  clairement.fi  ce  n’eft  entanr  que  leurs  parcs  dans  l’Afie  eftoienc 
en  tirant  vers  leMidydelafamilledeSem:  & que  véritablement  du  depuis 
Mefraim  donna  fon  nom  à l’Egypte;  & Phut,  Ion  frere,  à la  Lybie  : & ainfi 
des  autres,  exceptez  les  Clianancens,  qui  s’arrefterent  dans  l’Afie. 

Etpourlaphet,  troifiefme  filsdcNoé,  Gen.  5.31.  voicy  lesChefs  que 
Moyfe  nous  donne,  iufques  à deux  générations  feulement.  A 


Table  Généalogique  de  la  famille  de  laphet , (x  des  Chefs  d'icetle, 
qui  Je  trouuereni  aux  fartages  aux  iours  de  Phaleg. 

j — i Corner— 9 Afeenez 

|— 3 Mogog  I — 10  Riphat 
V — 4 Madai  ' — 11  Thogorma 

I lAPHETs— 5 fauan 11  fclila 

I — 6 Thubal  I — JJ  Tarfis 
I —7  Mofoph  —14  Ccthim 
' — 8 Thiras.  v — 15  Dodanim. 


Qui  Rirent  en  tout  quinze  Chefs  de  la  famille  de  laphet , à compter  la-  Q.”  '“phet 
phec  mefmcs,dcfqucls  il  eft  dit,  Q^u’,1,  diuiferent  les  iÇes  des  Gentils  p4r',“«t 
leurs  territoires , in  chacun  en  fa  langue  félon  leurs  familles  en  leurs  nations, 

Gf».  1 0. 5.  Cela  s’entend , que  de  ces  quinze , eux  viuans  encores , Ibrtirent 
ceux  qui  par  fuccelfionde  temps  eurent  en  partage  les  Iflcsde  la  mer , & les 
pais mantimes.  Car  fi  par  les  Iflcs.quc  les  Hebrieuxappellcnt  Cethim.ninfi 
queletcfmoigne  lofephcan  é.chap.du  premier  Hure  des  Antiquité^  des  luifs, 
félon  la  verjîon  de  Genebrard,  on  entend  toute  l’Europe  & 1 Iles  ad  jaçantes *  * 
a la  bonne  heure  les  Autheurs  l’ayant  ainfi  conclu,  cclafe  peut  & fe  doit  ad- 
mettre: &cclacftant,lcsdclcendansde  laphet  auront  peuplé,  non  ftule- 

• ment  toute  l’Europe  ; mais  de  plus,d’iceux  leront  aulfi  procédez  les  Ameri- 
quains,quoy  qu’ils  nous  ayentefte  inconnus  iufques  à nos  frecles  prefens, 
dequoy  il  fera  plus  amplement  parle  au  temps  de  la  fécondé  diuilion  : & 
pour  le  prefent,  fuiuant  les  paroles  de  lafaindc  Efctiturc,  il  füfEt  de  dire  que 
laphet  & fes  enfans  eurent  leur  partage  en  l’Alje,ducoftédcl’Occidcnt 
Scptentnonal,en  tirant  vers  les  llles  delà  mer,  & terres  adjaçantes. 

Tant  y a,  quedes  fu^  nommez  en  ces  trois  Tables  généalogiques , ou  en  t 
l’articlc  des  enfans  de  leiSlan , qui  furent  en  tbut  foutante  6c  treize  perfon-  Sl'è’’!'' 
nés,  &c  foixante&  quatorze  en  comptant  Noéid‘iccux,dis-ic,  furent  diui  P^smiere  diC 
feeslesnationsdelaterreaptesleDcluge,  Gm.,o.)x.  non  pas  immédiate- 
ment  apres  leDcluge,  comme  nous  venonsde  le  demonftrcr,ains  à la  naif- 1®»  il  n’r 
üncc  des  enfa  ns  de  Hebcr,  qui  furent  Phaleg  & leûan , à fçauotr  en  la  pre- 
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micrcannccdcla  viciic  Phalcg,  qui  fut  ( fclon  nos  dcmonllrations  de  U 
faindle  Chronologie  ) l'an  3 6. de  Heber  fon  pere,  l’an  6 7.  de  Sale,  l’an  103. 
d'Arphaxat,  l'an  104.de  Sem,  l’an  7o;.deNoc',ran  106.  du  pcluge,ad’an 
I770.du  Monde. 

Cette  première  diuihon  ainH  faite,  tous  les  peuples  qui  fortirent  des  fuf- 
ditsChcbfurcntdcnommezd’iceux, comme aufli les  pa'is&les  prouinces 
qu’ils  occupèrent;  mais  à la  confitfion  des  langages  lors  pluficurs  changè- 
rent leurs  noms , &:  quelques- vns  les  rctindrent  durant  pludcurs  becles. 
Mais  comme  toutes  cnofes  fontfujettesaux  variations  & châgemens,  aufll 
auec  le  temps  fort  peude  peuples  ontretenuou  gardé  leurs  prcmicresdeno- 
minations.  Or  des  le  temps  de  Phalcgncfediuiletent-ils  pas  de  telle  façon, 
que  tout audl  toit  Cham& Tes defeendans  s’cnalla^'cnt  dans  l'Afrique,  & 
laphet&lcsficnsdans  l’Europe ;aint il Ëiut  croire  qu’eltans  tous  en  l’O- 
rient,c’elt  à dire  dans  l’Allc , il  fût  dit,  que  Sem  & les  liens , à mefure  qu’ils 
croiftroient.tircroienc  versTOrient;  Cham  &les  liensvers  le  Midy,  qui 
fut  depuis  appelle  l’Afrique  > laphet  & les  liens  vers  l’Occident  Septentrio- 
nal,qui  du  depuis  fut  appelle'  Europe.  Mais  aux  premiers  liecles , depuis  les 
partages  faits,  ils  ne  laiiTcrcnc  pas  d'eltre  tous  dans  l’AlîcjCe  qui  le  voit  &- 
cilement  parle  textedu  lo.chap.du  Gcncre,oùlesparts  efcheuc'sauxenfàm 
de  Chanaan,cinquiefme  fils  de  Cham,fonrtoutes  dans  la  ludec  ,de  laquel- 
le ils  furent  finalement  chalTez,  parce  que  ce  fut  cette  terre  qui  fût  promifè 
à Abraham&àrafemencc.  On  y voit  aulli  que  la  plaine  de Sennaar  fut 
poiredeeparNembrot,filsdeChus,&petitfilsdeCham,quoy  que  ce  fût 
apres  le  pais  des  Chaldeens,quidefcendirent  d’Arphaxat  fitsdeSem.  Vray 
ell  que  pour  ce  qui  touche  à Nerabrot,  on  peut  dire  qu’il  y fut  le  maillr^ 
non  de  dtoiét,mai$  tyranniquement.  Qupy  qu’il  en  foie , il  n’y  a nul  doute 
que  toute  l’Aile  fut  peuplée  & Irabitee  auant  toutes  les  autres  parties  de  la 
terre,&  que  du  temps  de  CCS  premiers  partages  &diuillonsfaites  en  la  naif- 
lànccdePhaleg,re«fe  U terre  ejleit  <fvn  mefme  Ungare  Cr  partie,  Galii. 

Mais  les  multiplications  & fruûifications  des  en&nsdeNoé  eftant  de- 
uenuësinombrables,  &l’Afienc  les  pouuant  plus  contenir,  il  bllut  lors  fe 
refoudre  d’aller  peupler  les  terres  inconnues,  &c  qu’ils  rcdcpartilTcnt  les  vns 
des  autres,  ne  pouuans  plus  tous  enfemble  demeurer  dans  l’Orient,  d’où  ilé 
fcdepamrent,afnliquc  nous  verrons  au  llecle  ai.  auquel  rempsarriua  la 
féconde  diuilion  des  peuples  & confûfion  des  langues. 


SIECLE  XIX. 

CE  dixncuficlme  Siecle,  qui  fe  voit  dans  la  i ?.page,  ell  diuifé  auant  que 
finir  en  quinze  colomnes,  dcrquelles  les  dix  premières  fon  t toutes  en- 
. tieres,&  les  titres  de  chacune  font  voir  ce  à quoy  elles  feruent. 

Laii.commcnceàlanailIànccdeSarug.quifûtranduMonde  1834.  6c 
contient  les  ans  de  là  vie. 

La  U.  commence  à la  naillàncc  de  Nachor , qui  fut  l’an  du  Monde 
' " ' 18S5. 
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iB6f.Sc  (laiis  iccllc  on  voie  les  années  de  fa  vie. 

Lai3  commcnceàlanailTaBcedcTharé.quifutlan  duMonde  1891.& 
dans  icelle  &nc  exprimez  les  ans  de  la  vie  dudit  Tlia  ré. 

Lai4.ell  lacolomnedu  Siecle, fur  laquellciiousauons  à difeourir:  cari«.|iiiron& 
en  premierlieu,  vis  à- vis  de  l'an  jj.de  Reu.nous  voyons  la  feiziefmcliaifon 
dcsanneesdenospreuucs,quiiont  lesannecs  fucceiïiues  des  pères,  par  ce  * f 
laintl  texte  qui  nous  dit,  tjue  Rcu  vef^uit  trente-  deux  an',  & engendra  Sarug, 

Gen.ii. 10. c'ellpourquoynousconcluons, qu'il  cftoit  entre  en  là  trente- 
Cfoilieline  annec>  laquelle n’ellantqu'vnemefine choie  auec  l'anneedc  la 
conception  de  fon  hls,  elles  nous  leruent  dcpreuue  à l’an  du  Monde  mil 
hbiél  cens  trentc-crois,.&deIiaifon&enchairnement  de  l’annce  trentc- 
deuxiefmede  Rcu  auec lapremieredefonfilsSarug;  li  bien  que  lailfanrlcs 
années  de  Rcji  pour  nos  preuues, 8c  prenant  celles  de  Sarug,  fa  première  an- 
née fert  de  preuue  à l’an  du  monde  mil  huiifl  cens  trente  -quatre, comme  les 
fuiuantes  de  fa  vie  aux  fuiuances  de  l'aagc  du  Monde,iufqucsà  vne  nouuclle 
liaifon. 

QuantàraagcquclalàinéleEfcritureditqueReguauoit  laverfiondes  i),  variaion 
Septante  y cllcontrairctcar  elle  luyen  donne  cent  ans  deplus,lcfquelsnons 
ieicttons.cominc  fuperdus,8c  non  admis  de  la  fainâe  F glile. 

Vis  à-vis  de  l’an  trente-vniefmedudit  Sarug.nousvoyonsla  dixfeptiçf-  i7.|iaifon,»e; 
meliaifondesannecsdcnospreuuesparcelàincàicxte,  qui  dit.  Et  Jarwç « 
"peftfuit  trente  ans, gy  engendra  Nachor,  Gen.ii.aj.  Ce  fut  doneen  fon  an- 
nce  trente- vniefme  qu’il  l’engendra;  laquelle  auec  l’annee  delà  conception 
du  fils  n'cftanr  qu’vne  mcfme  annee , nous  fert  de  preuue  à l’an  du  Monde 
i8â  4.8c  de  liaifon  de  ranncetrentiefmede  Sarug  auec  la  première  de  fon 
filsNachor;  8cainfipournospreuueslailIàntlesansdeSarug,lapremicre 
de  Nachor  fert  de  preuue  à l’an  du  Monde  rail  huiâ  cens  loixante-cinq, 
comme  les  fuiuantes  de  là  vie  aux  fuiuantesdcl’aagedu  Monde,  iufqu’à  ce 
que  nous.ayonstrouucladixhuiéIiefmcSclùiuante  liaifon. 

' Derechef  fur  l’aagequcSatugauoitquandilengcndralon  fils,onvoitla  i4.erreutde» 
14.  variation  8c  difcord delà  verfion  des  Septante;  car  quand  les  lainéis  tex- 
tes  difent  qu’il  auoit  trente  ans,  ladite  veruon  dit  qu’il  en  auoit  cent  trente: 

&ainli  luyen  donnent  cent  de  plus  qu’il  n’en  auoit , lefquels  nous  rciet- 
tons,  parce  qu’ils  font  contraires  aux  textes  Canoniques,  & qu’ils  font 
fuperflus. 

Vis-à-visdel'anvingt-neufiefmeduditNachor  nous  trouuons  la  dix-  iS.üjiron.gcC 
huiftiefrac  liaifon  de  nos  preuues  par  ce  texte,  quidit,^«e  Nachor  IJ.™?" 
^ingt  neufant  gp‘engendraTharè,Cen.i\.z^.  Tellemcntqu’ileftoitdonc 
entre  en  fon  an  jo.  quand  il  engendra  fon  fils:  laquelle  trcnticfme  année 
deNachor,  8ccelledclagenerationdeTharén’cftantqu’vnefeule8cmef- 
me  année  elle  rvôusfert  de  preuue  àl’an  du  MondeiSjj.  8c  de  liaifon  dés 
l’an  vingt-  neuficfmc  de  Nachor  auec  la  première  annee  deTharc  ;. laquelle 
fert  de  preuue  à l’an  duMondeiS^j.  comme  les  fuiuantes  delà  vie  aux  lui- 
uantesde  l’aagedu  Monde,  iufqucszcequenoustrouuions  vne  nouuclle 
liaifon. 

Quant  aux  ans  que  Nachor  auoit  lors  qu’il  engendra  Tharé , les  làinéis 
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15.  erreur  des  textes,  commcnousvcnonsdcvoir.difcnrqu'ilenauoitatflçr-Bt»/,  &lcs 
^ Septante,  & ceux  qui  les  fuiucntdifcnt, qu’il  en  auoit  foixante&dix-ncuf, 

&ain(iilsluy en donncnc^o.  plusqu'iln'rn  auoit,  ficaugmentent  ce(êal 
(iccle  de  deux  cens  cinquante  anscontte  la  vérité. 

Nous  üniiTons  ce  (iecle  en  contant  l'an  du  Monde  1900.  qui  (ùt  du  De- 
Coacluûoo.  deNocg}î.deSem5J4.d’Arphaxatrîj.  deSaléi97.  deHe- 

bcr166.dePl1aleg151.de  Rcuioo.dcSarug67.  dcNachor56.&  JcTliaré 
l’anfixicfmc.  Et  les  Septante  conteront  5164.  ans-,  fie  feront  cHoignczdc 
la  vérité  en  furabondancc  de  treize  cens  foixantc  quatre  ans  , lcrqueisne 
font  de  nous  fuiuis  en  nos  fupputations  , parce  que  les  originaux  Hé- 
braïques ny  les  verfions  Canoniques  de  l'Egltlè  ne  les  ont  rcccus  fie  ad> 
mis. 


SIECLE  XX. 


CEvingtiefme  fieclc,  qui  fe  voit  dans  la  vingtieCne  page,  cft  fina- 
lement diuifé  par  fcizccolomncs  oucfpaccs,  dcfquellcs  les  treize  pre» 
tnictes  qui  font  emicres,  par  leurs  titres  dénotent  ce  à quoy  cllcs-fer> 
uent.  ‘ 

Lai4.colomn'ccommenceàlanaiirance  d'Abraham,  NachotfieAian, 
enfans  deTharé,  qui  fut  l'an  du  Monde  1966. 

Lai^.  colomne  clUacolomne  de  ce  fiede,  dans  lequel  nous  voyons  vii- 
à vis  de  l’an  70.  de  Tharé,  que  nous  trouuons  la  dix-neufiefine  liaifon 
1$.  liaifan , dc  iiosprcuucs  par  les  années  fuccelliucs  des  pères , à caufe  que  le  (àinét  tex* 
IhSiui  tenousdit,  lyKfT/Mrétf/^wr/ôuMwe-dixant,  O-engendra  abraham,  Gfl». 
’ 11.  16.  Ce  fut  donc  en  fon  année  71.  qu'il  engendra  fes  enfans  Abram, 
Nachor,  fie  Aran  ; ie  dy  tous  trois  à la  fois  : car  autrement  l’Efetiture,  com- 
mcellc  ade  coüftume, en autoit  diftingué  les  temps  de  leurs  naiflânees  fit 
générations.  Et  dautant  que  qui  voit  les  années  dc  l’aagc  d’Abra- 
namvoitlcs  années  dc  l’aagc  dc  fes  frètes , nous  nous  contentons  d'vn$ 
feule  colomne;  en  laqucllcnous  cxprimonslcs  ans  dc  la  vie  d’Abraham. 
Orl’ahnce  de  la  génération,  qui  fin  la  feptantc-vnicfmedefonpcre  fcrtde 
prcuucà  l’an  du  Monde  mil  neuf  foixantc-dnq;  fie  deliaifon  dc  l’anneo 
70.  deTharéaucclapremictedcfonfilsAbraham.  Tellement  que  lailTant 
IcsansdeTharépournos  prcuues,  nous  trouuons  que  la  première  d’Abra- 
hamfcttdcprcuueàranduMondci966.commelesfuiuantesdelà  vieauz 
fuiuantes  dc  l'aage  du  Mondeiufquc^  ce  quenous  trouuions  vncnouuclle 
liaifon. 

A«nrJ  e QuandauxannccsqucTharéauoitquand  il  engendra  Abrahâm , c'eft 
ntrelfutl*  i-vnechofc  admirable  dequoy  généralement  toutes  (ôrtes  dc  Bibles , tans 
gc  de  Tharé,  otieinaux  des  Hebrieux  que  les  verfions  Grecques  fie  lannes.fic  en  tou- 

cion  î'Abra-  ccsauttcs  lan^cs,dcmcurcnta  accord  qu  il  n en  auoit  que  Icpuncc.Cc  que 
de proposdeîibcréic marque  fie  exagete  extraordinairement  { laliardiclTc 
des  hommes  cft  gtandcjparccquccontrcccâccommunc  approbation  de 

tout 
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^tout  rVniucrs,conti;c cette  authorité  generale  de  toutes  les  Bibles,  votre 
mefines  de  la  vcrlton  des  Septante. 

Teenporarius  au  fécond  Liure  de  fesDemonftrarions  Chronologiques,  Opinion 
page  I J I . fe  mocque  de  tous  ceux  qui  l'ont  précédé, & dit  que  tous  les  Cnro- 
noTogiUes  fonedemeurez  dans  la  fange,  qui  mettent  lanaifTance  d'Abra-  Vigner,  Tut 
hamal'an70.  del'aagedeTharé,  Huomrirs  Qironologi  haferunt  in  /wfo,  tjm  ** 
t^hrahami  nataltm  jutuunt  in  onnoatatiiThdre  yo-  dduerfm  aperldm  ftrip- 
turd  (rniemUmyCchniicsmoK.  Etpiusbas,  page  144.  voulant  montrer  - 

l’erreur  des  Chronologiftes,  condud  contre  la  fainâe  Eferiture,  que  A bra- 
ham  nafquit  l’an  cent  trentiefme  de  fon  pere.  Et  Vignher  apres  luy,  beau- 
coup plus  laborieux  fur  fes  années  du  Monde  1950.  & 101 0,  de  la  première 
partie  de  fa  Bibliothèque  hiRoriale,  ael^é  d'humeur  de  le  fuiure;  & tous 
deux  foulliennent  contre  les  propres  textes  de  l'Eferiture, qu’il  n’cft  pas 
vray  que  ledit  Abraham  aye  elle  engendré  parTharc  apres  qu’il  eutvcfcu 
foixantc&  dixans,  ainsfoixante  ans  plus  bas,  à fçauoir  quand  Tharé  eut  * 
cent  trente  ans  accomplis.  Hardieffe  incroyable,  & qui  ne  fe  peut  ny  ne  fe 
doitfouffriraupreiudicedelaveritécontenucen  l’Eferiture faindfe;  de  la- 
quelle neantmoins  ils  prefuppofent  s’excufer,àcaufedu  texte  des  Aélcs  7. 

X.  ouilefldit,  Qnt  ithrdham  fut  tranj^ortè  de  H aran  en  U terre  deChanuM 
dpres  Umortde  /on  pfrfTWé;  ce  qui  eft  véritable:  &qu'ils  fe  font  imagi- 
nez, ou  fai  t femblant  de  croire,  que  Abraham  apres  la  mort  de  fon  pcrc,n'a- 
üoitquefoixantequinzeans,parcequ’ilefldit,  Gen.n.  4.  Que  abraham 
duoit  foixdnte-  tjuinXe  *ns  quand  il  fortit  de  H aran  : & ainfl  pour  fauuer  le 
pffagedesAéies.ilsontcrcuqu’il  leiirefloit  loifiblededire  que  celu'y  du 
Genefc  efloit  faux,  comme  h cous  les  textes  Canoniques  n’eftoiehc  pas 
égaux  en  authorité.  l'ay  honte  de  leur  foible/fe,ains  plutoft  de  leur  pre- 
fompeion, à laquelle  neantmoins  fe  font  lai iTez  aller  quelques  Catholiques. 

Souuenons-nous  du  confeildece  grand  faindlAuguftin, que  ic  ne  puis  Cotre  TnaJ 
ianiaisairezfouuentréicerer,/ii.i.Defon/oi/»,c<«p.5.  Il  faut,  (dit  ce  fainéf 
homme,  auquel  ic  nedaigneray  comparer  icy'Tcmporarius  ny  Vingher, |,'n",iSi’ce 
aullin'cll  ce  pasmonintentiondelesmettrccn parallèle  ) li /aar, dit-il, re-  d Abtihun^ 
ehercher  toutes  fortes  dinuentions  pluPofi  que  de  s'tmanner  qu\n  EuangeUPe  fe 
puiffe  ePoi^ner  de  la  vérité.  Le  confeil  que  ce  grand  homme  donne  fut  les  logic  contre 
Euangilcs  nous  cft  vnc  loy  pour  tout  le  corps  Canonique  de  la  fainâe  Bi- 
blc,  ou  tout  cft  egalement  véritable.  Le  paftàgc  des  Aiftcs  qui  les  a portez 
à cet  erreur,  ne  dit  pas  que  Abraham  n’eut  qucîoixante-quinzc  ans  quand 
fon  pctc  mourut  i mais  bien  que  apres  la  mort  de  fon  pere  Tharé,  Dieu  le 
tranfporta  en  la  terre  de  Chanaan  : & n'y  a nulle  incompacibilité,qucAbra- 
Jumn’aye peu  deuantSe  apres  la  mort  de  fon  pere  allcr&  retourner  en  la 
terre  de  Chanaan,  cncorcs  que  les  deux  voyages  ne  foient  pas  ouüertcmcnt 
diftinguez  dans  la  Bible  ; mais  il  y a bien  de  l'outrecuidance, voire  intollera- 
blc , de  pofer  des  fondemcnscontrc  rexprefle  authorité  des  fàincls  textes, Sc 
vnc  hardieffedangereufe,  de  vouloir  deftruire  vn  pafTagçdclaBiblc  pour 
en  cftablir  vn  autre.  T out  y cft  vtay  j mais  nous  manquons  ordinairement 
d’intelligence  ou  d'humilité  : maisde  cccy  il  en  fera  cncorcs  parlé  au  Siècle 
üiiuant,  il  fufEc  pour  le  prefent  que  partcxtcformcl&  exprès  (fur  lequel  il 
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n'y  a nul  difcord  entre  toutes  les  Bibles)  on  fait  voir  qucThare'  n’auoitqu# 

foiiante- dix  ans  accomplis  quand  il  engendra  A brahana  fon  fils. 

Nous  concluons  donc  ce  liccle,  compunt  l'an  du  Monde  deux  mille, qui 
fiit  du  Deluge  } j 6 .de  Noc  9 JJ-  de  S'em  454.  d'Arphaxat  j 55.  de  Sale  » 97-  de 
Heber  KJS.dePhalegiji.  dcReu  aoo.  deSarugiôy.  deNachorijtf.  de 
Tharé  loS.&d’Abrahaml'an  35.  Ceux  qui  fuiuent  les  Septante  compte- 
ront 3364.  ans  du  Monde. 


SIECLE  XXL 

CE  vingt  & vniefmeSieclequi  lêvoit  en  la  vingt  & vnicfme  page  eft 
<»randemcnt  remarquable  Sc  conlidcrablc  1 & tellement  rcmply  de 
colomnes,  qu’il  reftefort  peuouquafidu  tout  point  d'cfpace  pour  la  co- 
lomne  de  ce  Siccle.  A u commencement  du  Sicefe  on  compte  iufqucsa  feize 
colomnes, & fur  la  fin  on  n'en  compte  que  treize  Nous  dirons  donc  pre- 
mièrement de  l'ordre dcfdites  colomnes,  Sc  apres  nous  difcourtons  dci 
matières  contenues  en  icelles, 

Lai. contient  lesansdu  Monde  dcfquelscefieclecftcom]»fc. 

La  i.  les  Chcfsvifibles  de  l'Eglifc,  où  Abraham  eft  appelle,  non  pat  Ici 
loix  de  la  nânire,mais  par  vocation  cxtraordinairc,ain{i  qu'il  en  eft  dilcoum 
dans  cette  colomne.  ^ _ 

La  3. contient  lesansdu  Deluge  iafquesà  l'anneequeNoé  moumt^,U- 
qucllt  nousccrtbnsdc  produite  plusauant, parce  qu’il  n'en  eft  pasdebcloin, 

& que  Ion  entre  aux  commencemens  des  Monarchies. 

La  4.  contient  la  fuite  des  ans  delà  vie  deNoc  iufquesalà  mort:  telle- 
ment  q ue  ces  deux  colomnes  finifïcnt  dans  celle  de  1 £gliic,aôn  que  Ion  euft 
d'autant  plus  d'cfpace  pour  difeourir  de  la  vocation  d' Abraham. 

La  5.  contient  la  fuite  des  ans  de  la  vie  de  Sem,qui  pafleceSiecIe. 
Laô.lesahsde  la  vie  d'Arphaxat,  laquelle  prend  fin  àl'an  du  Monde 

La  7.  les  ans  de  la  vie  de  Salé,  qui  paflcce  fieclc, 

La  g.  les  ans  de  la  vie  de  Heber,  qui  paiTcaufli  ce  Siècle. 

La  9.  le  refte  desans  delà  vie  de  Phalcg. 

La  I O.  le  refte  des  ans  de  la  vie  de  Reu. 

Lan.  le  refte  des  ans  de  laviedeSarug. 

La  U . le  refte  desans  de  la  vie  de  Nachor. 

Or  au  deifous  de  ces  quatre  dernières  colomnes , vis.à-vis  de  l’ai» 
iccnticfme  d'Abraham.i'y  ay  mit  ce  qui  deuoit  eftre  dans  la  colomne  d« 
Siccle:  mais parccqu'il ne  m’atefté  nulcfp3ce,i'aycftécon[raintdemcfcr» 
uit  du  demeurant  de  ces  quatre  colomnes  pour  y mettre  la  vingticfmp  kaL 
fon  i de  laquelle  neantmoinsnousnedifeourrons  qu'au  rang  de  lacplom» 

neduprefciitftccle,  . . , 

Lu iJ.colonjne contient  IçtçftedetjuisdcIaviedeThare,  qui  moqnit 
•U  dernier  an  de,  «e  fiecle  f i Ipuoir  1 an  d)>  Mnnde  deua  mil  eent , apt*» 
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auoir  adlucllcmcnt  vefcu  deux  cens  cinq  ans  accomplis.  ^ 

•La  contienc  la  fuite  des  ans  de  la  vie  d’ Abraham. 

La  i5.>'bloiTinecommenccàlanai(ranced'liâac,fi}sd'Abrahan3,  qui  fût 
l’an  du  Monde  deux  mil  foixante-iix. 

La  16. depuis  la  nailTance  dudit  lfaac,quoy  que  ce  (bit  lacolomne  du 
Siccle , ne  laiiTe  pas  d’cllre  vne  colomne  particulière , pour  faire  voir  les  gé- 
nérations d'Abraham,  depuis  que  Dieu  luy  eut  faite  la  promclfe  de  oc-, 
ncdibhon. 

La  17.  colomne  cfl  pour  le  commencement  & (ùitc  des  Rois  de  la 
première  Monarchie  du  Monde,  qui  (ùt  Babylonei  & a cetre  colomne 
vn  bord,  dans  lequel  bord  font  les  années  des  règnes  des  Rois  de  Baby- 
lone. 

La  18. &derniere  colomne  eft  de  l’origine  des  chofes,  &:  pour  les  perJ 
fonnesilludres.  Voila  l’ordre  defditescolomnes,furlcfquelles  il  (âurmain- 
tenanrdifeourir;  ce  que  nous  tafeherons  de  faire  le  plus  méthodiquement 
qu’il  nous  fera  podible, parce  qu’il  y a beaucoup  à dire  fur  le  prefent  Siè- 
cle. 

Premièrement,  vis-à-vis  de  l’an  trente- neuficfmed’AbrilTam,  qui  fût  Temps  de  U 
le  110.  de  Tharéjle  i40.deNachor,le  i70.deSarug,le  i04.deReu,le‘°“r  B*- 
xjj.de  Phaleg,lci70-deHeber,  le}Oi.deSale',le3j7.cl’Arphaxat,lc  4i8.de 
Scm,le  9j9.deNoc,le540.  du  Déluge,  & le  zoo4.  du  Monde.  Nous 
voyons  en  lettres  rouges  le  (àin£f  texte  , qui  nous  marque  le  deffein  des 
fils  des  hommes  pour  lesfondemens  delà  tout  de  Babel;  ce  que  i’ay  mar- 
que expreflement  à l’annec  trois  cens  quarante  du  Déluge,  non  que  la 
(ainede  EIcriture  nous  en  fpecifie  le  temps,  mais  parcesque  telle  eft  l’opinioa 
des  Hebrieux,  tant  en  leur  petite  ( hronique  intitulée  Stdcr  Olam  Zuu, 
article  fécond , que  en  leur  grande  Chronologie  intitulée  Seder  Olam  Rab- 
bd.  Auquel  tempsils  eftimcntque  fût  faite , non  feulement  la  diuifion  de  la 
terre  de  laquelle  nousauonscy-deuant  parlé  à lanailfancede  Phalegimais 
déplus, qu’au mefmctempsarriua  laconfufion  des  langages &difpetfion 
des  peuples.  Difent  de  plus , que  Noc  vcfqui  t dix  ans  apres  cette  diuihon, 
que  Abraham  auoitquarante-nuiâ  ans  accomplis,&  que  cette  diuifion  ne 
lefitpasàlanailfancedePh.ilcg,mais  fur  la  fin  de  fesiours.  Voila  comme 
en  parlent  les  Chronologies  des  Hebrieux,  aufqüellcs  il  femble  raifonnable 
de  ic  conformer  plus  que  à tousautrcsHi(loriens,pourueu  qu’il  ne  nous 
apparoifle  rien  de  contraire  & répugnant  dans  la  faindfeEfcricureàcequ’ils 
dilenr  : mais  il  n’y  a nul  doute, que  Ion  ne  peut  (aire  que  la  diuifion  de  Pha- 
]eg,&  la  difperfion  des  peuples  par  laconrûfiondes  langages  foit  vne  mef- 
tue  ihofe,fans  faire  violence  a l'Eferiture  fain'âe  ; Htber  appelU  fon  f!!t 
aifnc,  Phaieg , cefi  à dire,  diuifion , jiaree  eju'en  fei  iouri  là  la  teri  t fut  diuifee  par 
lei  enfant  de  Noé,Gen.to.}.y  Qucficettediuifion  fedcuoitfàirc  fur  la  fin 
des  iours  de  Phaieg,  &non  à (à  nailfancc  , & que  fon  pere  Paye  ainfi 
appelle, comme  Prophète, non  comme  Hiftorien,  certes  cette  Prophé- 
tie euff  elle'  appliquée  pat  Sem  à fon  fils  Arphaxat:  car  tous  les  pètes 
cdoient  Pontifes  & Prophètes,  comme  difent  les  mefmes  Hebrieux;  Si 
l’an  340.  du  Déluge, ou  l’aiuicc  fuiuante, ledit  Arphaxat  mourut,là  ■ 

FF  »j 
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Plialcg  ne  mourut  de  plus  de  quatre  ans  apres.  Et  pourquoy  l’Efcritu- 
rc  diroit  elle  que  cette  dmifion  arriua  aux  iours  de  Plialcg  plull^  que 
aux  iours  de  Noé,  Sein,  Arpliaxat,  sale,  Hcbcr,  Reu,  Sarug,Nachor, 
Thare  & Abraham,  qui  toüscftoicnt  s'iuans,fi  elle  n'a  entendu  que  ce 
• fut  notamment  l'annce  de  la  naüTance  du  fils  de  Heber;  à caufe  dequoy 

il  fut  appelle  Phaleg:  certes  il  n’yanulleapparcnce.qu'ellcn'cuftditauin 
toit  aux  iours desautrescoraincauxioursde Phaleg, lice  n’tfl  que  par  la 
nailfancede  Phaleg  elle  a voulu  nous  defigncr  le  temps  des  partages  f.iifs 
entre  les  enfans  de  Noé  : Icfquels  partages  furent  de  benediétion  & de 
grâce:  Aulliell- il  dit  qu'ils  furent  faits  en/re  In  enf<ms  de  Noè:  mais  la  dil- 
pctfion  des  peuples  fut  à caufe  de  la  tour  que  ballilToient  Ici  fi!!  des  hom- 
mes. Nottez  ces  dillinétions  , car  elles  font  grandement  confiderables. 
Auant  le  Deluge  il  ell  dit , que  les  fils  de  Dieu  voyant  que  les  filles 
des  hommes  eitoient  belles,  ils  les  prindrent  à femmes,  à caufe  dequoy 
Dieu  enuoya  le  Deluge.  Pat  les  fils  de  Dieu  font  entendus  les  fuicef-' 
leurs  de  Seth  ; & par  Tes  fils  des  hommes , les  lucceflèurs  6c  defeendans 
de  Caïn , qui  auoit  efté  maudit , ainfi  que  nous  enfeignent  nos  Do 
éteurs , apres  lofephe,  Zonarc,  & autres.  De  mcfmes  apres  le  Deluge, 
les  enfans  de  Noe,  de  Sem  & laphet  font  les  enfans  de  Dieu  : mais  les 
enfans  des  hommes  font  les  enfans  de  Cham  qui  fut  maudit  par  fon 
pere.  Voyons  ce  que  nous  lifons  dans  l'Efcriture  làindtc  apres  ces 
premiers  partages  faits,  lefqucis  nous  eltablifTons  auec  fainét  Augullin, 
Epiphane , Bctla , Ado , & autres,  à la  naiflancc  dudit  Phaleg , au  liecle  diat- 
huiâ. 

Oorcs  <Jc  U Ces  premiers  partages  6its,il  aduint  fut  la  fin  des  ioürs  de  Noé, que 
fes  enfans  furent  fi  innombrablement  multipliez , qu'il  fallut  fc  refou- 
c'oniVfion  d’enuoyer  nouuelles  peuplades  aux  terres  inconnues  & defettes  pouf 
dcilan£igcs.  les  peupler  & cultiucr;  ce  que  ayant  entr 'eux  efié  relolu  & conclu,  H 
dduiHt  comme  ils  fe  d'Jj'irsireat  d'Orierst,  qu'sis  trossuerent  Vue  Cdmpd^e  en 
U serre  de  Sennaar , où  ils  habitèrent  ; O"  dirent  l'm  à f autre  , faifons  des 
btujues , cÿ-  les  cuifons  au  feu,  iy  édifions  nous  vne  cité  & Vne  tour  , de 
laquelle  le  fommet  fois  influes  au  Ciel , afin  y«’on  parle  de  nom  deuant  <jue 
nom  [oyons  diffierfeX^  fur  toute  la  terre,  Gen.  ii.  Certes  ces  paroles  nous 
enfeignent  clairement  & diftinéfcment, qu’il  y aeudeux  diuifions & fc. 
paracions;  l‘vnc,du  temps  que  Phaleg  nafquit,  comme  nous  auonsdefia 
veu  j l'autre,  comme  ils  furent  partis  d’Otient, 6:  qu’ils  fe  furent arreflez 
en  la  plaine  de  Sennaar.  La  première  par  grâce  & bencdidfion  entre  les 
enfans  de  Noé.  La  fécondé  pour  peine  S:  chaftiment,  à caufe  de  l'or- 
gueil des  fils  des  hommes;  Apres  la  première  il  n'y  auoit  cncores  qu’vit 
mcfme  langage entr’eux tous:  mais  à la  fécondé, les  langages  furent  tel- 
lement confus,  qu'ils  ne  s'entendoient  plus  les  vns  les  autres;  à caufe  de- 
quoy la  tour  que  les  fils  des  hommes  auoient  voulu  édifier  ceffa  d'cftrc 
çdifiee  , & fût  appellce  Babel,  parce  que  lors  fût  confus  le  langage  , 6c 
que  de  là  le  Seigneur  difperfa  les  fils  des  hommes  fur  toute  la  terre  vni- 
ucrfclle.  Cen-ii, 
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OrtoutaiiifiqiiclefilsdcHcbcrhaifTant  fiitappellc  r/;a/ff,c’cft  adirc 
partage  acdiuiüon.àcaufe  qu’en  ce  ccmpsja  terre  fut  diuifcc  cntrcicscnfans 
dcNoc'.  Audi  lacitcdcsfilsdcshommcs  nainàntc,fut  appellceBaW.c’cft 
à dite  confuiion,  parce  qu'en  ce  temps  les  langages  furent  confus, & les  peu- 
ples dilperfez  fur  toute  la  terre. 

Quant  à rannccvcritabledccctte  confulion  & difperfion  , tout  ainfi 
que  l’Efcriturc  ne  nous  a pas  dit  l’anncc  de  la  première,  fc  contentant  de  quclleaniu» 
nous  dire  que  le  fils  ailne  de  Heber  fut  appelle  Piialeg.à  caufe  qu’en  ces  *•“ 
iours  la  terre  fut  diuifee  i De  mefmcs  icy,les  faindfs  textes  ne  nous  difent  * * 
pas  l’annec  fpedfiee  que  la  confufion  arriua  ; mais  il  fuffit  qu’ils  nous  dilen  t 
qucce  fut  comme  les  fils  des  hommes  cdifioient  cette  cour,  qui  à caufe  de 
cela  en  fut  appellec  Bairel  ou  Babjloarxe  qui  ell  plus  que  fuffifant  pour  trou- 
ilcr  au  vray  les  véritables  années, tant  de  la  première diuifion , que  de  la  fé- 
conde dtfpcrfion:  parce  que  tout  ainficiucparraagedcs  peres  nous  trou- 
uons  facilement  la  première  annee  de  Plialeg  en  (lefcendanc , laquelle  fût 
l'an nec des  partages:  ainfi  en  remontant  depuis  la  première  année  du  45. 

Rov  de  Babylone,  nomme  A il'atfudon,  laquelle  nous  iullifions  pat  lafain- 

Efcriturcelfrc concurrente aucc  l'an  15.  d'Ezcchias  Roy  de  luda  : en  re- 
montant, dis-ie,  pat  les  années  des  régnés  des  Rois  d’Alliric,  & les  appli- 
quant à la  faincle  Chronologie , nous  trouuons  facilement  la  première 
année  du  regae  de  Nembrot,  qui  fut  fondateur  de  Babylone,  amli  que  tous 
les  Hiftotiens  en  demeurent  d’accord , Sc  que  l’Efcrirure  nous  ciileignc  que  . 
le  commencement  de  fontegne  fût  Babylon,  en  la  terre  de  Sennaar,  Gen. 

10.  lo.  par  où  nous  concluons  qucNcmbrot  ne  commença  à régner  que 
lorsqu’il  cutcommcncéà  fairetaftirla  tour,  qui  fût  appellec  Babylone  : ce 
que  letrouuc  ne  pouuoireftrcartiué  que  foudain  apres  la  mort  du  bon  ac 
fainiff  perfonnage  Noc'.pcrc  commun  de  touslcslaumainsi  n’y  ayancappa- 
tence  ny  vérité,  que  du  viuantdecc  faindf  homme  aucun  de  fbcnfanscuft 
ofc  entreprendre d’vfiirper  la  tyrannie  fut  fes  frères, comme  ficNembror 
furlcsClialdecnSjiîcfesluccdrcursfurroutcr.Ahc.  Que  h il  cil  véritable, 
amfiqucvculentlcsHtbtieux,quc  Icsfondcmcnsdcîa  tour  aycntclleiec- 
tczdixansauanclamoicdcNocau  j40.an  du  Déluge, commenousauons 
cy-  dtlfus  notre,  cela  n’empefehera  pas  que  ic  netienne  pour  très  alTeuté, 

3UC  laconfuhon  des  langues  3c  dilpcrfion  des  peuples  n’ariiua  qu’en  fuite 
c la  mort  de  Noé,  3c  lots  que  Nembrot  commença  à rcgncr,n’y  ayant  rien  ' 

d’incompatible  que  auant  qucDicucnuoyall  cette  côfufion  de  langages,  il 
n’y  cull  bien  délia  dix  ou  vnze  ans  qu’on  cullicttc  les  fondemens  de  cette 
monllrueufctourtcarficcquclesAutlieursnouscn  difcntdl véritable, & Tout  dcB»; 
que  la  circonférence  d’iccllc  fufl  de  fix  licuësdctour,  ou  feulement  félon 
Thcuct  de  5 1 9.  choifes,  Sc  qu’elle  fuù  défia  haute  de  j o 00.  rhoifes , certes  il 
filloit  bien  qu’on  euft  demeuré  ce  temps-là  auant  que  Dieu  veint  pour  les 
confondre, commeil fit;  Tellement  que  l’Autheur  de  l’iiilloirc  Scolalli- 
que,qui  ell  de  noftre  opinion,  n’cft  pas  11  mal  fonde  comme  l’a  cllime'Pc- 
reriuseii  fcsCommcnuitcsfutlaGcncfc,puisqucnousfaifons  voit  par  la 
fuite  Chronologique,  que  cette  confufion  n’adumt  qu’apres  lauiott  de  ' 
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Ce  qui  feroit  arriué  félon  nos  demonUrarions  l’an  cinquantiefme  de  la 
vie  d' A oraham , qui  fut  l’an  dernier  de  la  vie  de  Noé , pere  coni  mun  de  tout 
les  humains  qui  lors  effoicnc  viuans  i &:  ce  fut  du  Déluge  l’an  trois  cent  ria> 
quante  & vu,  & du  Monde  l’an  deux  mil  quinze:  &;ainfi  il  fcravray,(jue 
la  tour  fut  voirement  commencée,  félon  les  Chroniques  des  Hebrieux,  1 an 
} 40.du  Déluge,  dix  ans  deuant  que  Noé  mourût,  comme  ils  veulent;  mai; 
aufli  la  confiifion  des  langages  6c  difpcrfion  des  peuples  n'elfant  arriuee 
queapres  iamortdcNoé,  fie  au  commencement  du  regne  de  Nembrof, 
c’elf  très  à-propos  que  i’aymisle  temps  de  ladite  confuiion,  non  au  qua* 
rantc  huiétiefrnean  d’Abraham,  comme  les  Chroniques  des  Hebrieux, 
ainsdeux  ans  plus  tard,  à fçauoir  à l’an  cinquantiefme  dudit  Abraham,par' 
ce  que  ce  fut  lorsouranneefuiuante  immédiatement  qucNembrot  com- 
mença à rcgncr,&  qu’il  y a de  l'apparence  que  lafàinéfe  vie  de  Noé,fes  prifr 
rcs  6c  làcriticcs  delfournercnt  le  courroux  de  Dieu  iufques  apres  fa  mortrau- 
quel  temps  artiucrent  trois  chofes  remarquables.  Cette  effrange  confufloa 
des  langages  pour  nos  pechez  ; le  cômencement  de  la  Monarchie  AlTiricn- 
ne  par  Nembroth , 6c  la  vocation  extraordinaire  d’Abraham  pour  la 
conduite  de  l’Eglifè,  par  le  commandement  que  Dieu  luy  fît  de  quitter 
fo  n pais  natal , qui  clf  oit  Vr  des  Chaldcens,  pour  aller  demeurer  en  Haran, 
ou  Charan. 

Et  n’y  a nulle  apparence  de  vérité , que  la  confuflon  Sc  difpcrfion  foit  ar» 
. riuee  en  la  mef  me  annee  que  la  tout  de  Babel  fût  fonder  : car  il  falloir  VA 
grand  temps,  tant  pour  cuire  les  briques  que  pour  préparer  les  materiauz, 
que  pour  mettre  la  tour  au  poinéf  que  les  Hebrieux  Atlofephe  veuicni 
quelle  ayeeffé  quand  les  langages  furent  confondus,  & qu’on  ceffa  d’édi- 
fier la  tour  lauqud  temps  fût  faite  la  fécondé  diuiflon  6c  difpetfion  du  peu- 
pie  : à caulc  dequoy  la  tour  en  fut  appcllee  Baitl.  Et  quant  aux  noms  det 
peuples  & nations  qui  font  iffus&defccndusdesenfans  deNoé,tantàla 
diui  fion  de  la  terre  que  à la  difpcrfion  des  fils  des  hommes,  voicy  ce  que  les 
Autheurs  nous  en  ont  laiffé  fuiuant  lofephe , 6c  apres  luy  fâinéf  Auguffin, 
Eufebe,  6c  autres  Autheurs.  Nous  fouuenanr  que  depuis  la  création  du 
Monde,  iufques  à la  difpcrfion  du  peuple &confufion  des  langages,  il  n’y 
auoitqu'vncfeulelanguecntout  le  Monde,  oaais  que  au  temps  de  lacon- 
fiifîon  lors  les  enfàns  de  Noé,  6e  leurs  defeendans,  eurent  diuers  noms, 
les  vns  retenans  les  auciens  noms  , 6e  les  autres  en  prenant  de  nou- 
ueauz. 

Prmurement , de  Sent  & fo  iefctniMt. 

t SE.M.  Duquelfont  ifTus  engeneraltousIcspeupiesdel'Aflc, 
ae  i £lam,ouElim.  Les£limien8ou£lamite5,6ed’iceuxlesPerfcs, 

Affur.  Fondateur  de  Niniue,  6e  d’iceluy  les  Affiriens» 

" ’ 4 Arphaxat.  Les  A rphaxadiens,  puis  apres  dits  Chaldceti^ 

5 Lud.  Duquel  les  Ludeens,  6e  apres  Lydiens. 

6 Aratn.  LcsAramiens,appcllczparlcsGcecs,Syrieni.  , 

7 Sale.  EcsSarmatçs^icnFauz;Oulndicp& 
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8 Huz.  Fondateur  de  la  ville  de  Damas  & des  Hufites  de  la  Traconite. 

9 Hul  ou  Otnis.  Les  Arméniens. 

1 0 Gether.  La  Carmanie  ou  Baârianie. 

1 1 Metz.  Les  Mefaniens  ou  la  valee  de  Pafm,  ou  les  Moconiens  de  Lydie. 

I a Hcbcr.  Les  Hebrieux,qui  fculs  côferuercnt  la  pureté  de  la  première  ligue. 

I J Phalcg.  Qui  nafemit  quand  on  dilhibuoit  les  habitations. 

14  ledlan.  £t  Tes  ennns(quilbnt  ceux  qui  fuiuent)  polTedetent  rOrient. 
t5  Elmodad  i 

16  Saleph  a 

17  Afarmoth  j ' 

18  laré  4 

19  Aduram  5 

ao  lazal  6 
al  Deda  y 
aa  Hcbal  8 
14  Habimael  9 
14  Saba  10 

a5  Ophir  ti 
aé  Evilah  ta 
ty  lobab.  I) 

OrSem  fiefesenlans,  àcequeditlofephej  occupèrent  l'Afie  depuis  le 
fleuuc  Euphtates  iufques  à la  mer  d'indie. 

Lts  feufln  ijpa  Je  Cham  itfts  tnfdm'. 

t CHAM.  Duquelen  generalfont  vcnuslespeuples  duMidy,quieft 

Afrique.  Cham  fili  i! 

1 Chus.  Les  Chulltes ou  Chufeens, qui  font  ceux d'Æthiopie.  deNoé. 

} Mcfraim.  Les  Mefreens  ou  M efiaites  ou  Mefertes.qui  font  les  Egypdes. 

4 Phut.  Les  Phuteens  appelez  Lybyens^caufe  de  Ly  bis  fils  de  Melraùn. 

5 C hanaan.  Les  Chananeens.qui  font  lesanciens  peuples  delà  ludee. 

6 Seba.  La  Sabce  ou  Arabie  heureufe. 

y Evilach.  LesHeuileens,appellczdepuis  Gethuliens. 

8 Sabbata.  Les  Sabbatheniens,  ou  félon  les  Grecs,  Aftabariens" 

9 Regma  ouRomus.  Les  Romeens,  & defes  enfims,  les  Sabcens  de 

l’ÂEthiopie. 

10  Sabathaca.  Les  Sabachteniens^ 
n Nembrot.  CeuxdeBabylone. 

12.  SabaouSabzus.  LesSabeensdel'Æthiopie. 

I)  Dedanouludas.  LcsIuÜsEtliiopicns. 

14  Ludim, 

15  Anamim. 

16  Laabim. 
iy  Nephtuim, 

18  Phetrufim, 

ly  Chafluim.  L«  Alophil  es,  dits  Paleftenes,  puis  Philiflins' 


Peu  nies 
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zo  Sidon.  FondatcurdclavilledcdcSidoncnla Phcnicie. 

11  Hcc.  LcsHcthccnsdcIudce. 

Il  Icbafi,  Lcslcbuficnsdcludec. 

ij  Amorrhi.  LcsAmorrhecnsdeludce.  .-.ii  • 

14  pergazy. - Les  Gcrgczcnicns  deludce. 

15  Hcvl  LcsbicucentouGabatnitcs.  ■ ■ -ii.  • 

x4  ^rchy.  Gcuxd’Archas,prczlcmontLyban.  .1.  • , 

17  Sini  ou  Sinæus.  1 

28  Aradi.  Fondateur  des  peuples  de l’iflcd'Arad. 

29  SamarL  Les Samarites delà Scytliic.  i 

50  Hainati  Fondarcuc  de  Emathic,  qui  fût  depuis  Macédoine. 

Or  Cham  & fes  enfans  fe  fàifirent  à ce  que  dit  lofcphe  de  la  Syrie  & de  la 
région  qui  touche  aux  deux  montagnes  Aman  & Lyban,  Sc  occupèrent 
loutcc  qui  tend  iufqucs  à la  mer,  &:  cdcndirent  les  limites  de  leur  domi-, 
nation  iufquesàla  grand  mer  Occeane.  Et  à cccy  S . Auguftin  adioufte  à 
ion  Sermon  ccntciuquiefme,  qu'il  a fait  du  Temps,  que  les  enfans  de 
Cham  occupèrent  par  vfurpation  laterredeChanaan,  qui  cil  en  b Syrie; 
laquelle eftoic du  partagedes  eniansdeSeini  & partant  quequand  les  Ifrac- 
litesiirusd'Abraham,  qui  eftoic  defeendude  Sem  retournerait  en  b terre 
deChanaan  pour  la  pofleder  comme  Dieuleurauoic  promis , qu'ils  ne  fei- 
rçnçquerentret  dans  b terre , qui  de  droid  leur  apprccuoic. 

Peuples  defcenâus  de  laphet  Cr  de  fes  enfuns. 

I IA  PH  ET  eut  toute  l'Europe  Sciflesadbeentes. 
lA.  2 Gomer.  Les  Gomoriens,  Galacesbu  Gaulois. 

'*'J  hlogog.  Les  Mogogeens,  dits  depuis  Scytes& Goths. 

4 Madai.  Les  .Madicnsou  Medes. 

5 la  van.  Les  Yonicns  ac  tous  les  Grecs. 

6 Thubal.  Les  Thubaliens,  qui  font  les  Efpagnols. 

7 Mofoph  ou  Mefeus.  Les  Mefchiniens.qui  font  ceux  de  Capadoce. 

S Thyras.  LesThyriens, 5cdiceuxlesThraces. 

9 A fccncs.  Les  Aicenaxes  ou  R heginicns,A:  depuisSarmates  & Aliemans. 

1 0 Riphat.  Les  Riphatcens,&:  d'iceux  les  Paphlagomcns. 

U'  ThogormaouThygramma.  LesThygramecns,dicsapreslesPhrygics. 

II  Elyla.  Les  Elifeens,  depuis  dits  Eoliens. 

IJ  Th,irfis.  CcuxdeTharhs&debCilicie. 

14  Ccthim.  L'ifle  de  Cethira, qui  eftCyprcjfic  tous  pays  maritimes. 

15  Dodanim.  Ceux del'illede  Rhodes. 

laphec  &:  les  enfans  félon  lofcphe  occupèrent  tz  peuplèrent  depuis  le 
montTaurus&  Amanusdansl'Afîc,iufqucsauflcuucTanais,  Si  généra- 
lement toute  l'Europe. 

Voila  généralement  & particulièrement  ce  qui  s'en  trouucdans  les  Au- 
theurs  : car  pour  les  noms  qui  font  feuls  -,  Sc  dcfqucls  ne  fe  fait  defeendre  au- 
cune nation , ib  font  comprins  danslcs  gencraliccz,ou  les  Aucheurs  ne  nous 
çg  ont  ricq  laifle  par  efetit.  Rcuenons  aux  autres  marictes  de  b colomne  de 

çefîcde 
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ce  ficcic  ; car  c’cll  aflcz  difcouru  des  fondemens  de  la  Tour , qui  futap- 
pcllce  Babel. 

Depuis  l'annee  que  la  tour  fut  Fondée  iufqucs  au  temps  quelcs  langages 
furcntconfuSjOn  voit  la  inortd'Arphaxat  à l'an  quarante  d'Abraham , de  Neé&dcfcs 
Phalcgàl’an  quarantc-troificfmcdudit  Abraham,  de  Nachor  au  quaran- 
te-  l'cpticrmc)  ôc  finalement  du  bon  Noc  au  cinquauticfme  dudit  Abraham, 
qui  fut  du  Déluge  l’an  trois  cens  cinquante- vnicfmc,  ôc  du  Monde  l'an 
101). 

Soudain  qucNoe'  fut  mort,  pat  l'ordre  dclafucccnion  naturelle  il  ap-  Vocation 
partenoiràScmfonfilsaifne',  &ànulautrc,d'auoir  apres  fon  pere  le 
de  l’Eglifc  de  Dieu  : Mais  quand  le  grand  Maiflre  parle , qui  eft  la  loy  des 
loix  8c  l’ordre  des  ordres,  ilfaut  quetoutyobeyfle.  Tellcmétqucnous  ap- 
paroifTant  quefon  bonplairirfutdedonncrfespromciresàAbrahâ,8c  non 
àScmnyaux  autres  Peres^uiviuoientauec Abraham,  8ceftoicnt  fes  pre- 
deedTeurs , il  fe  Fiut  arrcllct  a ce  que  Dieu  en  a vouluiSc  c'efl:  poutquoy  nous 
taftherons  de  Fuiure  l'hilloirc  Chronologique  d'Abraham  le  mieux  qu'il 
nous  fera  pofliblc,  depuis  la  mort  de  Noc. 

l koù  l'ordre Ju temps  tippert  (dit  S.  Auguflinlib.i.  clup.  il.de  l'accord 
des  Euangclirtes  ) il  y faut  touf ours  Mo'ir  ef^ord  (ÿ-  lefeUirar  quand  U femile 
qutlyu  quelquechofe  qui  fe  contrarie.  Mais  quand  l ordre  du  temps  ne  noue  appert  Chcf<lc  l'E- 
pointil  ne  noue  peut  chaloir  de  lafttuation  det  matières.  Quand  les  téps  donc  Ibnt  ■** 

exprimez  dans  les  fàin£tes  Efcriturcs  ,011  eft  obligé  de  les  fuiure  de  ncccflité 
de  falut  ■ mais  quand  ils  n'y  font  pas  exprimez,on  peut  iudicicufement,pour 
la  tifturede  l'hiftoirc,  gardant  l'ordre  delà  Bible,  placer  les  matières  félon 
que  les  confcqucnces  8c  probalitez  nousy  pcuuent  obliger.  Or  cftant  pro- 
bablcmét  vray-  femblable  que  foudain  que  Noc  fut  mort  Dieu  fit  cfleéiion 
d'Abraham  pour  le  faire  Clicf  de  fon  peuple  j c'eft  pourquoy  i'ay  mis  im- 
médiatement en  fuite  Ictcmps  Dieu  s'apparut  à /ibraham  comme 'il  ''' 

ejloit  encores  en  la  Mefopotamie ,deuant  quils'enalUfi  cnla  Vi'lede  Haran  ou 
Charin.^f}.y.s..h  fçauoir,  en  l'annee  51.  de  fon  aage.  qui  fuit  immediatc- 
, ment  l’an  9 jo.8c  dernier  delà  vie  deNoé:  auquel  temps  Abrahâ  8c  fon  pere 
Th.irp demcuroientenla  villcde  Vr  des  Chaldecns,enlatcrredcScnnaar 
laq'ielIcbcaucoupdcCofmographcsmcttentdansla  Mefopotamie.  Etce^^^ 
fut  decefle  lilledelr' r qu  jdhranjmauec  fon  pere  Tharé  cy  leur  famille  parti-'<ies  Clul- 
rtni  pour  aller  demeurer  en  la  lille  de  Charan-,  en  laquelle  ils  furent  longuement, 

Gen.ii.)!.  Æes  7.3.  A fçauoir,  depuis  fon  année  cinquante-vniefrne  iuf-  villcdcCh»» 
quesàfon  anneefoixantc  quinze,  qui  furent  vingt-quatre  ou  vingt  cinq""' 
ans  ; 8c  quand  ils  partirent  de  Vt  ; à fçauoir  l'an  cinquante-  vnicfmc  de  fon 
aage,  ccfutlorsquc  Dieuluy fithpromcflcdcBenediiftion;  Sc  fafortiede 
ChaUccferencontrcaucclaprcmicreannccdela  tyrannie  de  Nembroth.  ■ , 

Et  Dieu  n'ayant  fans  doute  voulu  permettre  ny  fouffrir  que  le  fainâ  Pa-  • I 

m'arthe  fuft  affubiety  àce  nouuel  Empire,  il  le  fift  fortir  de  Vr  pour  aller  en 
Charan.Etafîn  qucnosconclufionsfondccsfur  bonnes  raifons  ne  foienC 

Eas  tout  à faiél  dcftituccs  de  toute  authorité,cllcs  fc  rapportent  parfaitemét 
ien  quandà  ce  départ  8c  fortiede  Vr  auccccqu'encroycntlcs  Hebrieux 
en  leurs  Chroniques;  8c  notamment  aucc  la  cabale  HiftoriqucdcRabbi 
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ftes  ncdifent  vnfrulmot:  DemcfmcicylafculcGcnefe  11.  4.  parle  de  ce 
premier  voyage d’ Abraham , S.  Eibenne  n’en  dilànc  mot.  Car.  d’eflimer 
que  ce  foie  le  mcfmc  voyage  duquel  parle  fàinâ  Elbcnne,  cela  ne  fe  peut. 

D'autant  qu'ayant  eRe'  prouué  au  (lecle  precedent,  que  l’an  foixantedou- 
aicfme  de  T liaré  fût  la  première  année  de  fon  fils  Abraham;  ils'cnruitque 
l'an  roixante-quinziefmc  d’Abraham  fe  trouue  auec  l’an  cent  quarante- 
(ixicfme  defon  pereThare'.  Orcft-il  que  Tharc'  a vefeu  deux  ctmcin^éni, 

Ctn.  [1. 31.  il  n’eftoit  donc  pas  mort  à ce  premier  voyage  defon  fils  Abra-  3 

ham.ny  ne  mourut  déplus  de  cinquante  ans  apres.  Mais  làinâ  Eftienne 
parle  du  voyage  qu’Abraham  fit  apres  la  mort  de  fon  perc  Tharé  : donc  le 
voyage  d’Abraham , duquel  parle  faindl  Ellienne,  n’eft  point  ccftuy-  cy  du 
I a . d U Gcncfe,  où  Dieu  luy  commande  de  quitter  la  maifon  de  fon  pere  \ ce  • 
qu’il  n’auroit  fait  h fon  perc  eut  cfté  mort.  Nous  parlerons  cy  aprez  du  fc- 
•cond  voyage,  fuiuons  cependant  le  fil  Chronologique  de  l’Hiftore  d’A- 
braham; car  il  importe,  &eft  deconfcqucnce. 

Abraham  donc  cefte  ptemierc  fois  ayant  dit  adieu  à fon  pere  aage'dc  1 4 . Aigé  de  7 j.' 
ans,  partit  de  Charan  comme  iln’cnauoitqucfoixantequiiizc,  & alla  en 
la  terre  de  Chanaan,  & demeura  en  Sichem , & en  la  valcc  Illuflre,  où  pour  chanaan. 
lors  habitoient  les  Chananeens.  EtDitut  apparut  à luy  luy  du  qu'il  luy 

donntroit,  ^ aftfemtncteefleterre,  Gr«.  11.7. 

Eftantlà,lafamincfùtfigrandcenlaterredc  Chanaan , qu’il  fe  rcfolut  VaeisEpp- 
des’en  aller  en  Egypte,  comme  il  fit,  où  eftant  ficcraignant  qu’on  ne  lci7&^fc‘** 
tuafi  pour  auoirla  femme  Sarra,  qui  cfioit  très- belle,  il  luy  pria  de  dire 
qu’elle  cftoit  là  fœur  ; ce  quelle  fit.  H falloit  que  cefte  femme  fût  extraordi- 
nairement belle:  carpuis  qu’elle  n’auoit  quediz  ans  moins  que  fon  mary, 
cllccftoitlorsaagecdcfoixantc  cinq  ans  quand  Pharao  en  deuint  amou- 
reux , & qu’il  voulut  coucher  auec  elîc,croyanf  qu’elle  fûft  fculcmênt  fccur, 

&:  lion  femme  d’ A braham;  mais  Ditu  l'eu  imptfcha  ûr  la  fit  rendre  à fon  mary, 

Cen.  ii.io.&fuiuans. 

Abrahainayantainficftéhonorédcdons&prcfcnsparPliarao,  qui  luy  Rcnint  en 
rendu  la  femme  fans  l’auoir  couchcc,âccqucditl’Efcriture,iI  remonta  auec  * 
elle  & fon  nepueu  Loth  en  la  terre  de  Chanaan , & s’arrefta  prez  de  Bethcl, 

Vers  la  partie  du  Midy,  oùcftantquclquedifputcfurucnuëcntre  fes  ferui- 
tcurs  îc  ceux  de  Loth  fon  nepueu,  qui  eftoient  très  puilTans  en  toutes  for- 
tes de  biens,  ils  fcfeparcrcnt:  tellement  que  Loth  choifitpour/a  demeure 
lelong  du  lourdain  dans  les  villes  de  Sodomc&Gomotrhe;  ac  /tbraham 
demeura  en  la  terre  de  (Jianaan  vers  les  che fines  de  M ambre,  qui  ejl  près  de  Hé- 
bron. Gen.  I}.  , 

EncctempsiladuintqueAmraphclRoydcScnnaar,  Arioch  Roy  de  DcSi  les 
Pont,  Codorlabomor  Roy  des  Elamites,  Thadal  Roy  des  Gentils,  eurent  R»y»  Je  _ 
guerre  contre  Bara  Roy  de  Sodomc,  Baria  Roy  de  Gomorrhe,  Sennaab 
Koy  de  Adama,Smcbcr  Roy  de  Seboim  &contrc  le  Roy  de  Bala,qui  cft  Se- 
gor , quatre  Roys  contre  cinq , tous  Icfquels  fe  rencontrèrent  dans  la  valice 
Illuftrc,  carlcscinqauoient  elle  tributaires  & alTcruis  durant  douze  ans  à 
Codorlabomor, ÿc  l’an  treziefmcilsauoicntrcfuféle  tribut  rtcllemcnr  que 
’.  ranquatorzicfincCodorlaliomoi  & fes  aflbcicz  eftoient  venus  1 Icfquels 
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vainquirent  les  cinq  & toutes  leurs  forces,  ficlesemmenercntprifonnieis, 
& auec  eux  Lotit  nepueu  d'Abraliam:  ce  qu'ayant  cfté  rapporté  a Abraham, 
prenant quanc-Se-luy  troiscensdix  huiâcleres  domeftiques,  & auec  fes 
alfociez  Aner,En;ol&  Mambré  allachargernuiéhimnienties  vainqueurs: 
lefquels  il  deAt  & regaigna  tous  lesprifonnicrs  Sc  tout  le  butin , 6c  s'en  re- 
tournant viâoneux, Melchifedech  Roy  Jt  Salem  luy  vint  oh  deuam  , ^nieftoit 
Melchifc-  Pteflredutres-hdui  Dieu,  Gen.  15.  Duquel  nous  auons  donné  au  public  Vn 
lequel  nous  faifons  voir  comme  ce  Roy  eft  cncorcs  en  vie.  Les- 
Hebrieux  en  leurfditcs  Chroniques  veulent  que  celle  défaite  de  Codorla- 
homQrfoitarTiueclamermeanneequ'Abrahamreuint  dcl’Egypte;  àfça- 
uoir  en  fort  année  7 6.  mais  cela  edant,  fait  bien  voir  contr'eux  mefmcs  que 
• lafortic  d’Abraliam  de  la  ville  deCharan  nepeut  pasedre  l'an  51.  de  fon 
aage , comme  aufli  ne  Au-  elle  point:  car  ils  veulent  que  ce  aye  ede  lors  que 
Dieus'apparutà  Abrahamfurladiuifion  dcsviéfimcs:  ce  que  n’edanr  ar-  ' 
tiué  qu'aprez  la  detfaicc  de  Codorlahomor  , & cede  deifaite  que  lors 

3u’Abrahamfucdcretourdc  l’Egypte , certes  cede  vidon  du  temps  de  la 
iuifion  des  vi<d;imcsnepcutcdrcarriucequ’aprcsl'an75.  d'Abraham,  Sc 
iiullcmentpludod,ainriquenousverronsparla  fuittedeccs  difeours  ; 6c 
comme  il  fc  preuuc  pat  les  propres  Chroniques  des  Hebrieux  contr’eux 
mefines,  où  notamment  dans  celle  qui  cd  intitulée  Seder  Olam  Rabba, 

. . il  ed  dit , que  la  défaite  de  Codorlahomor  aduint  apres  qu'Abra* 
ham  fut  de  retour  de  l’Egypte,  où  il  edoit  allé  à caulc  de  la  Ëunine 
Gea.  14. 

Dieu  »ppa-  Ces  chofes  ainfipalTces  Dieu  s'apparut  à Abraham,  6c  luy  rei’tera  les 
hftn^&doD^  promefles  qu’il  luy  auoit  faites  de  luy  donner , 6c  à (à  poderité  , b terre 
naliuy  & i de Chanaan  quoy  qu’AbrahIn’eud  cncorcs  aucunsenfans: ce  qu’ilrcpre- 
Lfcmcoccia  fentaàDicu;  6c  Dieu  l’adcura  qu’il  enauroit.  Ce  Ait  lors  qu'ayant  prepa- 
^ ' re  6c  diuife  les  vitdimes  que  Dieu  luy  auoit  comiBandccs,&:  s'edant  furie 

fbir  endotmy,  qu’il  fut  dità  Abraham  ; Sçachei  <jue  ta  pojltrité  fera  tfirtuigere 
à vn  payi  qui  ne  fera  pas  jten , &y  fera  affligée  durant  t efface  de  quatre  cent  atn  : 
Mau  te  iugeraylei  gens  aufquels  ils  auront feruy:  Cfaprei  ce, ils  fortiront  auee 
grandi  hieni  ; (y  toy  tu  t’en  iras  auec  les  peres  en  paix , fî feras  enfeuely  en  tonne 
VieiHeffe  -,  (y  à la  quatriefme  génération  ils  retourneront  icy  : car  tiniquité  iee 
jdmorrbeent  nejlpas  accomplie  iufques  à prefen.Gen  1 5.  i).  (jr^flesy.f.OÙpu 
des  l*Aduredestextesdes  Aides  il  fcmblcquefainélEdienne  vueillc  dire  que 
AfteTp. auec  cctteviAôfoitarriuccaprcslamortdeTûraré, parce  qu’il  ditees  paroles  en 
fuittedccellesqu’il adit,  qu’aprcsbmondeTharéDieutranfportaAbra- 
Vopés  noAic  1^^'^  1^  ^ Chanaan  : mais  prenant  curieufêment  garde  aux  paroles 

Apologie  dcfainid  Edicnne,ilcdttcs-facileà  voir  que  ccdevifionarriuaauantqu'A- 
1^“'  btah3mcutaucunscnfânsi6cqu‘aprcsccdcvinon  il  eut  fon  Als  Ifmaëi  ,6C 
laCirconcifîonluyfùt  commandée,  6cqu’apresl(kacnad]uit:  toutes  IcC 
quelles  chofcsarrtiuerent  long  temps  auant  la  mort  de  Tharé  : tellement 
que  pour  bien  entendre  làinâ  Edicnne,  il  dit  deux  chofes  ; l’vne,  que 
Dieu  apres  la  mort  deTharétranfforta  Jbraham  en  laterre  de  Chanaan  j 6C 
l'autre,  qu'encoresque  Dieu  luy  eud  promis  de  luy  donner,  6c  à les  en- 
ùaf  eme  tcnc , fuiuant  les  fiif^ies  paroles  qu'il  allcguç  lors,  (i  ed-co 

" qu'il 


. ^ 
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qu’il  ne  luy  donna  pas  vn  fcul  poulcc  de  ladite  terre  en  Heritage, non  p4!  feu- 
lement pour  yaffeoirle  piei,auoy  eju'tlt  tuf  promis.  Et  c’eft  lors  qu’il  rapporte 
les  paroles  de  cette  promeflc,  non  qu’elles  ayent  elle  dittesapres  la  mort  de 
Tharé  ; mai*s  pour  voir  que  nonobftant  icelles  Dieunelesauoitpasaccom- 

iiliesen  laper{onned’At>raIiam,ainslongtcnipsapres,à  fçauoit  ceux  qui 
buslofue  entrèrent  en  la  terre  promife  pour  commencer  d’en  prendre  la 
polTefllon.  Mais  examinons  dauantage  ce  texte;  car  il  edde  tres-grande 
confequence,  auquel  neantraoins  peu  ou  point  d' A u theurs  fe  Ton  t ai  reftez  i 
fl  eft  ce  qu’il  me  lemble  fcul  confidcrablc,  pour  nous  apprendre  clairement 
quand  te  où  doiucnt  cômcnccr&  finir  ces  quatrcccnsansd’afRidion  en 
la  pofterité  d’ Abraham  : en  quoy  la  plus  grade  partie  des  Autheursont  cho- 
pe, n’ayant  pasafTczdiligémcnt  confidcrc'  ce  texte,  qui  cflfi  exprès  Scdcci- 
fif.  Et  afin  que  ce  paffage  nous  ferue  de  grande  lumière  lur  ce  que  nous 
auonsàdirc  auxfieclcsluiuans,  nousncfçaurionsmieuxàpropos  l'exami- 
ner que  maintenant. 

Dieu  diticy  à Abraham  trois  choies  grandement  confidcrabics,  en  luy 
réitérant  la  promelTe  qu’il  luy  auoitdcfia  faite  pluficurs  fois  de  luy  donner,  mcmdu  pi. 
&auxfiens,latetrcdcChanaan.  La  première, ^’i74rri»er4^«e  fapo/leri-  Ja  Gé- 
ré ferd  tjhdnzere  en  'oneterreauine  féru  point  penne.  La  féconde.  Que  fapofle- 
rite’ y ferd  df fligee &•  dfferuie l efface  de tfutttrecem uns.  Et  latroiliefine,  Q«e 
finalement  autc gramUahoniance  de  biens  ils  fortiront  a la  tjuatriefme  génération 
des  mains  de  ceux  qui  Us  auront  afflige^ , & retourneront  en  la  terre  de  Chanaan 
pour  y feruir  Dieu. 

Laquelle  terre  de  Chanaan  fût  bien  dés  lors  promifeà  Abraham  & à là  Terre  de 
fçmcnce,  mais  non  pas  donnée,  parce  que  les  iniquitca  des  Amorrheens  n’c- 
ftoient  pasencorcsaccomplies,Ge».i5.i<5.  Auflipcu  fut  clic  donnecàllàac  ^bnhLn. 
filsd'Abraham,auquclDiculapromitcommcàfonperc,G<n.i6.4.  on  ne 
promet  plus  ce  qui  a cftévne'fois donné.  Non  plus  fut  elle  donnée  à lacob 
filsd'Ifàac,parcequcDieuluy réitéra  les  promefles  faites  à fesperes,  Gen. 
x8.i4.ains(èulcmentilenfitladonnationquandce  fût  fonbon  plaifir,à 
fçauoirautempsdeMoyfe6edeIorué,quifurcntccttequatricrme  généra- 
tion affligée  delà  pofterité  d’Abraham,  Deuter.  3».  49.  auquel  temps  les 
Amorrheens  & autres  nations  de  la  terre  promife  commencèrent  d’eftre  de- 
ftruites  & peu  à peu  fubjuguces. 

Abraham  donc,  I faac  & lacob,  furent  bien  quafi  durant  le  cours  de  tou-  *""P* 

te  Icurvicen  la  terre  qui  leur  auoitefté  promife:  mais  neantmoins  ils  y fii- 
rentcommeeftrangers,  non  comme  Seigneurs &pofrc(rcurs  Icgitimcsd’i-  mmeer  le» 
celle.  Ce  qui  a donné  fiijct  à plufieurs  Autheurs  de  croire  que  les  quatre 
cens  ans d’affliéfion ont  commcncé,felon  quelques- vns,déslc  temps  de  la 
promeffe  faite  à Abraham,  & fini  quand  Moyfc  deliura  les  Ifraclitcs  de  la 
femitude  d’Egypte:  ce  qui  n’eft  ny  véritable  ny  pofIiblc,ainri  que  nous 
ferons  voit  cy- apres.  Les  autres  vculen;  que  les  quatre  cens  ans  d’af- 
fliéfion  ayent  commencé  à la  naiffancc  d’ifaac  fils  d’Abraham , entre  Icf- 
qucls,  font  les  Hebrieux  en  leurs  Chroniques;  les  autres  à lacob  fils  dudit 
Ifaac:  te  félon  tous, qu’ils  ont  finy  quand  Moyfc  fit  fortir  le  peuple  de 
l'Egypte,commcnousaùonsdefudir.  Mais  toutes  cesopinions  ne  font 


134  CHRONOLOGIE 

aucunement  foudenablcs  félon  la  vcrice';  Car  outre  que  Abraham,  Ifaac 
Sc  lacob  ne  furent  oneques  affligez  ny  alTcruis  en  la  terre  de  leur  péré- 
grination, comme  il  laudroit  que  cela  (iill,  fi  en  la  perfonne  de  l'vn  de 
cestrois  les  400.  ans  d'affliâion  eulTcnt  deu  commencer , il  e(f  cenain 
qu'ils  ont  cfté  (1  riches  Sc  puHTansdansla  terre  de  Chanaan  Sccnroutcla 
ludee  , quoy  qu'ils  n'y  fiiflcnc  que  comme  étrangers,  que  les  Roys  Si 
Princesdes  pais  tenoient  à grand  heur  6c  honneur  d'eftre  leurs  alliez  Sc 
confederez.  Abraham  y defeonfit  quatre  Rois  comme  nous  auons  veu  : 
Ifaac  y eut  des  confédérations  recherchées,  & à luy  demandées  par  le  Roy 
deGerari&Iesenfans  delacoby  exterminèrent  toute  la  Pamillede  Emoc 
Roy  des  Sichimitet , duquel  le  Als  auoit  efpoufe  Dina , (îlle  de  lacob , Sc  le 
Qaif^clitenoicàgcandhonncur.TclIcmcntqu'iln'ya  nulle  apparence,  non  plus 
4-gcner«ion  que  de  Vérité, qucles  400.311$  d'affliâion  puilfent  auoir  commence  en  la 
perfonne  de  pas  vndcccs  trois  peres.  Ej  d'abondant  il  y a cecy,  à quoy 
400.  ans  Je  on  nefçauroit  vtilement  refpondreiC'efl:,  que  fi  lefditS40o.  ans  d'affli- 
eniituJe.  auoient  commencé  en  quelqu'vn  d'eux  , la  fin  d'iceux  ne  pourroit 

dire  au  temps  que  Moyfcfortit  les  Ifraëlites  d'Egypte , comme  tous  s’y  ac- 
cordent, Sc  ce  que  Dicuenauoit  prédit  ne  pourroit  dire  véritable  jà  fça- 
uoir,  qu'ils  feraient  deliurez  à la  quatriefme  génération  :parce  que  Moylè 
& fon  frère  Aaron,  au  lieud'efltc  en  la  quatriefme  génération  affligée  Sc 
deliuree,fetrouuent  en  la  fixiefme,  depuis  la  promdlè  faiâcà  Abraham. 
OreR  il  que  l’Eferiture dit,  que  Dieu  proraità  Abraham  que  les  400.  aru 
d’affliélion  finilfant  en  la  quatriefme  génération,  (à  pollerité  retoumeroit 
en  la  terre  de  Chanaan  : ce  qui  n'arriua  Teritabletnent  qu’au  temps  de  la  de- 
liurance  du  peuple  par  Moyfe,  voire  apres  l'an  quatre-vingts  de  lônaage. 
Dieu  donc,  en  failant  la  puomelTeà  Abraham  , Sc  predifant  les  400.  ans 
d’affliélion,  n’a  nullement  entendu  que  l’origine  de  ces  400.  ans  d'affli- 
élion  (ull  en  Abraham,  ny  en  Ilàac  , ny  en  lacob, mais  bien  aux  enfans 
dudit  Iacob;carAbralum,àqui  la  promdTc  fut  faiâc,  engendra  Ifâac, 
Gen.  1.1 .1.  Ce  fut  donc  la  première  génération  depuisla  promelTe  ,ainfi  que 
nous  l'auons  marquée  à la  nailTance dudit  Ilàac.  Ifaac  engendra  lacob, 
Gen.  15.  16.  qui  fut  la  fécondé  génération!  lacob  engendra  Leuy  Sc  fis 
freres , Grn.  19. 34.  quifontlatroifie{inegcnctarion;Sc  Leuy  engendra 
Cahat,  Gen. 46.  quifaitla  4.  génération  depuis  Abraham  :autempsdu- 
quelCahat  il  cufl  fallu  que  les  luaclites  eulTent  clic  deliurez  de  feruitude, 
files  40o.'ansd'iccllc  fedoiuent  prendre  autempsdclapromeire,ou  à la 
naifflnce  d'ifàac , vcuquilfetrouue  en  la  4.  génération,  à laquelle  Dieu 
auoit  prédit  qu’ils  fcroientdeliurez  de  la  feruitude:  mais  la  deliurance  n’e- 
flant  pas  aduenuë  du  temps  de  Cahat , il  faut  ncccfTairement'conclurre 
que  les  quatre  cens  ans  d’afHiéhon  n’ont  commencé  ny  en  Abraham  , ny 
cnl(àac,8cparlesmefincsrai{cmsaufn  peu  en  lacob.  Car  Cahat  engendra 
Amram,£W. qui  fait  la  5,  génération  depuis  Abraham  Sc  la  4.  depuis 
lacob  : de  façon  que  fi  Icfdits  quatre  cens  ans  d’affliélion,  laquelle  finit  à la 
fortie  de  l'Egypte,  auoient  commencé  en  lacob,  ils  auroient  deu  finir  en 
Amrami  ce  qui  ne  fut  point , ains  &us  Aaron  Sc  Moyfe , enfàns  dudtt 
Amraœ,qui  foiu  la  fixiefme  génération  depuis  la  promefle  &ite  àAbrahara. 
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Ce  qui  nous  cnlcignc  clairement,  que  pour  véritablement  trouucr  en 
qm  (joment  auoir  commencé  les  quatre  cens  ans  d'affliâ-ion  , il  en  faut 
chercher  l’origine, en  rétrogradant  depuis  Aaron  & MoyEeifouslrlqucls 
les  Ifraclites  furent  deliurcz,&  commencèrent  à reprendre  le  chemin  de 
la  terre  de  Chanaan , &;  lors  la  prediéHon  de  Dieu  rut  accomplie , & non 
pluftoft.  Aaron  5c  Moyfe  fc  trouuans  donc  les  Chefs  decetrcquatriefmc 
génération, qui  futdcliurec  de  la  fcruicudc  cflrangcre,  Amrani  leur  père’ 
i’c  trouucta  la  troihcfme;  Cahat,pered’Amram, la  féconde;  & Lcuy,hls 
de  lacob,  6c  pcrc  de  Cahat,  fera  la  première  des  quatre  générations  qui 
furent  affligées  & affcruics  : 5e  ainfi  il  n’y  a que  tenir,  que  les  quatre  cens 
ans  d’afflidfion  doiuent  commencer  apres  la  mort  de  lacob  en  lapctfon- 
nç  Je  fes  onfans,  frmtnce  cÿ*  fojlerüèi  AbrJidm,&c.  finit  au  mefme  temps 
que  les  quatre  cens  trente  ans  de  la  demeure  des  enfans d'ifracl  en  Egyp- 
te finirent , ainfi  qu’il  fe  verra  clairement  en  la  fuite  des  Siècles  fuiuans. 

Et  tant  s’en  faut  qu’il  faille  que  les  quatre  cens  ans  d’affliciionaycntdcu 
commencer  en  la  perfonne  d’Abralram  ny  en  Ifa.ic.ny  en  lacob,  que  beau- 
' coupdcf(auanshommcstiennencqueles400.ansci’affliâion  ne  doiuent 
eftrc  commencez  qu’apres  la  mort  de  lofeph,5cnon  fans  caufc,puis  que 
l’Eferiture  nous  enfeigne  que  durant  la  vie  de  lolcph  les  Ifraclites  furent  en 
honneur  dans  l’Egypte.  Et  s’il  falloir  fuiute  cette  opinion,  qui  cft  fort 
fouflenable , les  quatre  cens  ans  d'affliâion  commençant  immcJiate- 
ment  apresla  mort  delofèph, qui  fût  l’an  foixante  dix  de  la  demeure  de 
l’Egypte, ils  ne  finiront  quequaranteansaprcsia  fortie  de  l’Egypte, à fça- 
uoir  lors  que  véritablement  apres  la  mort  de  Moyfe  ils  furent  introduits 
dans  la  terre  promife  par  Eleazar  fils  d’ Aaron  & neueu  de  Moyfe , 5c  par 
lofuc:  5c  ainfi  Elcazar  fera cettequatriefme  génération  de  ceux  qui  auront 
elle  nés  Sc  engendrez  dans  la  feruitu  Je.  Mais  cette  opinion  ne  peut  fubfi-  , 
fier  non  plus,  parce  que  la  fin  de  la  feruitudefut  véritablement  à la  fortie  de 

Quant  au  moi  de  geiteration,  ie  fçay  qu’il  a diuerfes  fignifications,  6c  Di«rfe»  fi- 
que  la  plus  part  des  Autheurs  pour  foullenir  leurs  fupputations  , ayant 
veu  la  force  dece  pallàge  Ôc  de  ces  gradations  de  générations,  ont  expli-  iraatmn. 
qué  cesquatre  générations, non  pour  filiations, ains  pour  quatre  aages, 
faifant  chaque  aagede  cent  ans  ; furquoy  il  fàudroit  auoir  des  authoritez  de 
l’Efchture  pour  appuyer  leurs  explications , afin  que  (ans  réplique  elles  fiif- 
fcntreceués.  Mais  ie  ne  fçache  aucun  texte  en  toute  la  Bible,  d'où  on  puific 
clairement  tirer  cette  fignification.  Au  contraire  ,1c  mot  de  gtncraiion , au 
chapitre  fixicfmc  de  Baruch,verfetdeuxiefme,fcmblc  eftrc  pris  pour  le  fcul 
terme  de  dix  ans,  Efldm  arriue'X^  en  Babyone,  Vowa  /ereiç  là  mamies  années, 

Cr  fort  long  temps  iufques à Tepe générations.  Oreft  ilquelcpcuplcn’ayant 
cfté  captifcnBabylonequefoixantc-dix  ans,  5c  le  Prophète  ayant  prédit 
qu’ilsyferoientiufquesàfcpt  gçncrations  ;ils’cnfuitquc  fi  Icmotdc^ene- 
râlions  cft  là  pris  pour  quelque  nombre  d'annecs,  que  ce  ne  peut  eftrc  que 
pour  dix  ans  feulement,  veu  que  fept  fois  dix  font  foixante- dix.  Que  fi  le 
Prophète  euft  entendu  par  les  fept  générations  fept  aages , ôc  chaque  aage 
de  cent  ans,  il  euft  fallu  que  la  captiuitc  de  Babylonc  euft  duré  fept  cens 
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ans,  ce  qui  n’apascfté.  Et  quand  bien  il  Faudroic  foufcrire  àcetccopinion, 
qui  preluppofe  que  le  mot  de  génération  en  ce  partage , fignifîe  le  terme 
de  cent  ans  ; cela  ne  conclucoit  pas  que  les  quatre  cens  ans  d'afHi£Hon 
commençartcnr,  ny  en  Abraham,  ny  en  iraac,nycnIacob,puis  qu’il  faut 
que  lademeuredes enfansd’irracl,quieftIacob,foitcnEgypte  de  quatre 
cens  trente  ans,  Exod.tt..  40.  Icrqucls  quatre  cens  trente  ans  de  demeure 
u’eflans  paracheuez  que  le  propre  iouf<]ue  Moyfe  fortit  le  peuple  de  l’E- 
gypte, il  s’enfujt  neccllàirement,  la  feruitude  ayant  finy  quant  & la  demeure, 
que  les  quatre  etns  ans  d’icelle  commencèrent  feulement  trente  ans  apres 
qu’ilsfurentarriucz en  Egypte:  dans  lequel  temps  fe  trouucnt  veritabic- 
mentles  quatre  générations,  à la  quatncfme  delquellcs  les  Ifraëlitcs  de- 
uoient  tetouencf  en  la  terre  de  Chanaan,dequoy  nous  difcourrons  plus  am- 
plement au  Siecleij.  Pour  le  prefent, concluant  fur  Ictflgnilîcationsdu 
mot  de  génération , c’eft  chofe  certaine  qu’en  l’Efctiturc  il  elî  prcfquc  tous- 
jourspris  pour  filiation;  & fur  tout  quand  il  s’agit  de  l’ordredcs  temps  & 
fuite  des  petfonnesqui  doiuent  marquer  le  progrezdu  temps  pat  leurs  im- 
médiates fucceflions  des  vns  aux  autres.  Ainfi  par  toute  la  Gcnefe  eft 
pris  le  mot  engendra  depuis  Adam  iufcjues  à Abraham.  Engendra,  c'ell  à 
dire  fit  vnc  génération  nouuclle  , ou  a micuy  dire,  vn  degré  de  généra- 
tion. Ainfi  CùnéF  Matthieu  prend  le  mot  de  génération  en  tout  Ion  pre- 
mier chapitre, en  la  genealogie  de  lofeph,  marydelafainétcVierge,où 
par  quatorze  générations  il  entend  quatorze  perlônnes  de  pere  à fils,  & 
nulleinentdumondequatorzecensans.  De  mefmes  au  prefent  partage  cil 
pris  le  mot  de  génération , pat  lequel  l’Efcriture  nous  marque  la  fuccertion 
pctfonnelle,3i:non  la  duree  du  temps.  Retournons  mainccnantàrhiftoitc 
Chronologique  d’Abraham. 

Dix  ani  aprei  tjue  abraham  eut  commeneé  de  demeurer  en  la  terre  de  Cha-~ 
naan , Sarra  fa  femme  n ayant  point  d enfant , luy  donna  [a  féru  inte  /tgar. 
Egyptienne,  le  pria  de  luy  faire  dei  enftnt,Gen.  16.  i.  Ce  fût  donc  l'an 
quatre  vingt  cinq  d’Abraham  que  cela  arriua,  puis  que  cela  fut  dix  ans 
apres  qu'il  commença  d’habiter  enChanaan  ; car  il  eft  dicqu’il^n  auoit 
foixantc&quinzeqiiand  il  partit  de  Hanm  pour  y aller,  Gen.u.  Et  ce- 
la eft  très -véritable:  car  Abralumobe'ilfantàfaretnmc&ayant  couché 
auec  Agar,ileftdir,y«f  Abraham  auoit  tjiiatre-t ingts  fixant  tjuand  Jgar  luy 
enfanta  Ifmaël,  Gin.i6.t6.  Ces  deux  partages  font  clairs, pour  nous  faire 
voit  que  les  Mebrieux  en  IcursChronologioss’abufcnt  grandement,  de  s'i- 
magmerqu’.Abrahamayceftévn  voyagcenlaterredçCh.maan  auant  fon 
an  75.car(icclacftorr,ilfaudroitqu’Agareullpluftoftcouchc  aucc  luy,  Sç 
que  fon  fils  1 liiucl  fuft  aulli  pluftaft  ne. 

Cireétifion  Comme  -abraham  auoit  ijuatre-Mingti  gy  dixneuf  ant,  Gen.  17.;.  & t^ue 
fon  fils  Ifmaël  en  auoit  treize,  Gro.17.if.  la  circoncifion  lijy  fut  comman- 
dée , 3c  Dieu  luy  promit  que  fa  fpmmc  Sarra  luy  enfanteroit  vn  fils, 
qui  s'apfjcllcroit  llaac  : Ce  que  ayant  ouy  Abrah.tm  fe  print  à rtre,  di- 
lant , n‘y  attoie  p.ti  apparence  , luy  qui  ejfoit  défi t en  fa  eemiefme 
annee , Cf  Sarra  en  fon  artneè  quatre  "vingti  Cy  dixffmi , peuffeni  auotr  des 
enfant, Gen.ij.ty.  Ce  quinousapprend  que  Sarra  n’auoit  qucdix  ans  moins 
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quefonmary.  Dicus’appnrutàAbrahamen  la  plaine  de  Mainbrc.Cen.ig. 

^dome  & Gomorrhe  lurent  dcllruices,Gcn.i  9.  Et  Abraham  s’en  ellant  al- 
lé delà  vers  le  Midy,  habita  en  Gcrati  où  le  Roy  de  Gerar , Abimelei  h , fut 
comme Pharaoamoureux de Sarra, croyant  quetlenefuft  quefœurd'A- 
braham,{Iauoir-elle90.ans;  iamaisbeaute'nedura  fi  longuement  deno- 
{lreâgc,&  Dieulaprcferuacntieredes  mainsd'Abimelech,commeil  auoic 
fairdecelles dePharao.  EtOicuvihiaSarracommcilauoir promis, &luy 
donnavnenrant.Gri).2.o.& ai. 

Vis  à-vis  donc  de  l’an  lOi.d’Abralaam.nous  voyons  en  ceSiecle  la  ao.  gcnc'it^* 
liaifon  des  années  fuccelHues  des  peres  : ce  qui  fe  voit, non  en  la  colomncdc  d'ilàac. 
ccSiccle,ainsaudcirouscieS9.io.ii.&ia.colomncs  ellans  icelles  finies,  & 
nous  feruanr  du  furplus  du  papier  pour  y mettre  ce  que  nous  n’auons  peu  in- 
férer dans  la  prcfcntecolomne, qui  reuient  coutàvn,oùle  texte  nous  ap- 
prend,^«e  ^ traham auoit cent  ani  <juand Sarra  luy  enjanta  I faac,  Gen.  a i.  1. 
Etletexren’vlànt  plusdumot  fn^cBi/i'rf.no.usfommcsobligezàcroireque 
la  première  année  d’ilàae  fuit  immédiatement  la  ccntiefme  de  fon  pcrc 
A braham;  tellement  que  quand  ifiacauoit  vn  an  fon  perren  auoit  cent  & 
vn,  & fon  grand  pereTharccent  foixante  & douze  ; fie  ainfi  pour  les  an- 
neesdepreuuc,lainàntlesansd’Abraham  fie  prenant  les  années  de  fon  fils 
Ifaac,  là  première  aniiee  qui  fuit  immédiatement  la  centiefma  de  fon  pcrc, 
fcrtdcpreuucàl’an  du  Monde  deux  mil  foixanie  fix,  comme  les  fuiuans  de 
là  vie  aux  fuiuans  de  1 ’âge  du  Monde,  iulquesàcequcnous  ayons  trouuc  la 
vWt  fie  vnicfmc  liaifon.  EticyàlanaiHanccd’lfaac,  comme  nousauons 
dcua  dit,  nous  marquons  la  première  génération  d'Abraham  depuis  que  la 
promcncdelatcrrcdeChanaanluycutcfieiàitc,  ainfi  qu’on  le  voit  en  la 
colomnc  particulière  dcfditcs  générations. 

Finalement  l’an  dernier  dcccSiccIe, qui  fut  l’an  du  Mondedeux  mil  cent,  ^ 

Tharé  pcrc  d’Abraham  ayant  vcicu  deux  cens  cinq  ans  accomplis,  mourut,  d'Abraium. 
Gf».  11.51.  lors  que  fon  fils  Abraham  cftoit  en  fon  année  cent  trente- cin- 
quicfmc.fic  fon  petit  fils  Ilàac  en  fonannec  trente-  cinquicfme.  Et  d'autant  Ç^ingher. 
qu’ilclfditaux  AéfcSjChap.y.  4.  ^ue  apres  U mort  deTharè,  Dieu  tranjjrorta 
Âb'abam  en  la  terre  de  Chanaan,  fans  chicaner  fur  le  mot  de  tran^orta,  emue 
comincqueIqucs-vnsontvoulufairc,icdyqu’il  s’enfuit  dcnccciritc  cbircSiüan. 
fie  véritable, que  Abraham  clloit  donc  retourne  en  Hatan  poifr  y rcuoir  fon 
pcre.fic  qu’il  le  trouua  à là  mort.quoy  que  ce  retourne  foit  pas  exprimé  dans 
ta  Bible.  Et  ne  fpurois  m’imaginer  pourquoyTcmporarius  ûc  Vinghet 
n’ont  mieux  aime  conclurre  la  neceflite  decc  retour, gardât  pat  ce  moyen  la 
vérité  desdeux  paflàgcs.àfçauoir  du  i i.du  Gencfc  fie  du  7. des  Aûes  ( veu 
qu’iln’yaticndcfiprobableracntvcritablcquece  retour)  qucd'auoir  ofé 
deftruire  vn  palTagc  pour  fauuer  l’autre  : cette  inuention  cil  ridicule , outre 
le  manquedcrcfpcéidcuàlafainâcEfcriturc.  Maisànoftrc  moyen, con- 
forme à la  creance  des  Hcbricux,quicnlcur  grande  Chronologie  difenc 
que  Abraham  cnfeuclir  fon  pere  deux  ans  deuant  la  mort  de  Sarra;  ce  qu’il 
n’euft  peu  faire  s’il  ne  le  fùff  trouuc  ifa  mort  dis  la  ville  de  Charan.-tant  s’en 
faut  qu’il  y aye  tien  d’abfurdc  ny  d’incompatible,  que  tout  au  contraire  le 
deuoir  de  fils  fie  toutes  fortes  de  ciiconlfanccs  ont  deu  fie  peu  obliger  A bra* 
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him  à y retourner,  tant  pour  tendre  les  derniers  deuoirs  à fon  pere,  que 

foury  rcccuoirfabcncdidion.conimec'tlloit  lor»lacouftume,quc  pour 
enfcucliraclemcttrccntcrrc.  Ainfi  fut  luy  mcCrnes  Abraham  cnfcucly 
par  fcsdeuxfîls  iraac&  irmacl,  Gen.  a;.  S.  Ainfi  fut  Ifaac cnfcucly  par  fej 
deuxfilsla'  ob&.  Efaü,  Gen.;j.  19.  Et  ne  feroit  pas  incompatible  que  Ifaac 
aye  accompagné  Abraham  à ce  voyage.  Car  encore  qu’au  vingt- t^u.atricf- 
me  chapitre  de  la  Gencfc,  le  fcruitcurd'Abraham  parle  à Batucl  & a Laban 
de  Ifaac  comme  d'vn  homme  qu'ils  ne  cognoiCfoient  pas,cclaneconclud 
rien  contre  ce  que  ic  viens  de  dire:  car  le  lcruitcur  fait  fon  hiiloire  clfant 
ignorant  du  voyage  qu'y  auroit  peu  faire  Ilâac,dcu.int  qu'il  flift  au  fcruice 
a Abraham  pcred’lfaac.  Et  eft  cette  confequence  du  feptiefme  des  Aûci 
tcltcmentncceiraircpourconclutrelcrctourd'Abr.aliara  en  la  villcdcHa- 
tan,  que  quand  il  y aurait  texte«prc5,ccquenon,quitefmoignaft  Abra- 
hamauoir  elle  en  laterrcdcChanaanlcpropreiourquefon  pcrc  mourut, 
fl  faadroit  il  aufli  ncccifaircment  croire  que  ce  mefme  iout  il  fc  feroit  aulTi 
trouué  en  Haran  à la  mort  de  fon  pere , puis  qu'il  cA  dit  qu'apres  fa  mort 
Dieu  tranfporra  Abraham  de  là,c'cflàdircdcChar.in  en  la  terre  de  Cha- 
naan:  ce  qui  ne  feroit  pas  non  plus  iinpoifible  en  la  perfonne  d'Abraham, 
qu'il  le  fut  longtemps  apres  en  la  perfonne  du  Prophète  Habacuc,  lors 
que  l'Ange  en  vnmcfmeiour,  voire  en  vne  mefme  heure,  le  pona  par  les 
cheueux  de  IudeecnBabylonc,Sc  rapporta  de  Babylone  enludec.  Mais  il 
eft  bien  impoflible  qu'il  y aye  aucun  paifage  en  l’Efaitutequi  ne  foit  ega- 
lement véritable  comme  le  font  ccux-cy  ,au(queb  il  n'y  a pas  feulement 
apparence  de  contradiélion , en  difant  que  Abraham  eft  venu  deux  di- 
uerfes  fois  de  Haran  en  la  terre  de  Chanaan.  La  premiae  fois  comme 
il  auoit  foixante  &:  quinze  ans,  fon  pere  viuant  encores,Grn.  ia.4.  Et 
la  fécondé  fois  quand  fon  pere  fût  mort,  Jdis  7.  4.  Et  tout  ainfi  que 
du  paiTige  du  Prophète  Ozee  , thapitre  ii.  *trfrl  1.  il  faudroit  ncceifai- 
rement  conclurre , que  noftre  Seigneur auroit  cfté  en  Egypte , quand  bien 
fainû  Matthieu  , non  plus  que  tes  autres  Euangeliftes , n'auroit  rien  dit 
de  ce  voyage  , parce  que  Dieu  dit  par  la  bouche  dudit  Ozee  , l'ty  dp. 
peüc  mon  fi' s de  f Egypte  •.d'où,  il  n’autoit  peu  le  rappeller,fi  premièrement 
il  n’y  auoit  efté.  Ainft  des  paroles  de  lâinift  Eftienne  , ^{les  7.  qui  dit 
que  apres  la  mort  de  Tharc , Dieu  tranfporta  Abraham  de  la  ville  de 
Haran  en  la  terre  de  Chanaan , il  faut  neccifairement  & véritablement 
conclurre  que  Abraham  cftoit  donc  retourne  à la  ville  de  Haran  , Sc 
qu'il  s’y  trouua  au  temps  que  fon  pere  mourut , quoy  que  nulle  parc 
ailleurs  cela  ne  foie  dit  en  termes  exprès;  de  laquelle  opinion  Toftat  & 
Pereriusnefont  nullement  efloignez.  Paftbnsauxdifcoursdescolomnei 
imuanect:  car  la fuiudcl'biftoiic d'Abraham fcvcrraauGeclcfuiuanc. 
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De  U Montrchie  des  Jfyrien’,  Cr  de  fort  \rdy  eommetteemenV, 
contre  Beroje,  Metnjlenes  (p-  tout  nmres. 

XT  Ousauonscy-dcuamdicqucla  dix-fcpticfmecolomneeftoitpourlej 
Roys  & Monarques  de  la  première  Monarchie  du  Monde,  qui  fut 
celle  de  Babylone,  autremencdiccdcsAlTyricns;  dcl’ûriginc  de  laquelle, 
autant  de  Cc(îcs,autant  quali  d'opinionsi&  cepour  n'auoir  examine  & cor- 
rigé parla  réglé  infailliblcdel’Efcriture.Berole  4c  Methaftcnes,qui  font  les 
fculs  Autheurs  defquels  nous  apprenons  cous  apres  Iulius  Africanus  & £u- 
febelcsnoins  & la  duree  des  Roys  d’Alfyriedepuis  Nembrot,  qui  en  fût 
le  premier,  iufqutsàDarius  deMedequienfut  Icdernier. 

Or  ce  que  nous  en  apprenonsdeccs  deux  Autheurs  fe  voit,  ou  dans  les 
fragmem  du  Berofe,  recueillis  dediuers  Autheurs,  ou  dans  les  liures  du 
Bcrofc,  inférez  & imprimczi  comme  aulfi  le  Methaftenes  dans  le  Volume 
d’Annius  de  V iterbe  : contre  lequel  Annius  tous  les  Autheurs  qui  n’y  trou- 
uét  pas  leur  compte,felon  qu'ils  errent  en  leurs  fupputatiens,  ne  laidcnt  pas 
de  crier  ^cdcl’accufer  ordinairement  d'impoRure;  difant,  qu’il  a fait  im- 
primeries Autheurs  qui  y font  infetez  a Gi  mode,&  non  félon  la  vérité;  Mais 
nonobRant  toutes  ces  crieries,  chacun  ne  laifle  pasdefuiurc  ce  que  nous  y 
voyons»  liccn’eRtout,poutlcmoinsenlaplusgrândepartie.  Pourmoy 
ixRimc  ce  qui  eR  duBetofe  & du  MethaRenesaulTi  véritable  par  le  rap- 
port de  lean  Annius  de  Viterbe , que  par  le  rapport  de  lofephe  A; 
tous  les  autres  : voire  i’ofe  affermer , qu’il  y a beaucoup  moins  de 
contrarietez  dans  les  liutes  rapportez  par  Annius  qu’auffragmens  que 
nouscnlifonsdanslclofeph:  ôcqu'ainfifoitj  au  liuredixiefme  desAnti- 
quicczdcsluifs,  lofephe  donne.au  rapport  du  Berofe,  vingt- vn  an  de  ré- 
gné au  pcrc  de  Nabuchodonofor  , àEuilmerodachdixhuiâ,  ScàNiglif- 
firquarante:  maisau  liure  contre  Apion,  il  rapporte,  que  Berofe  donne 
de  règne  vingt-neuf  ans  au  pete  de  Nabuchodonofor,  à Euilmerodach 
deuxrant feulement,  BcàNiglilfarquatreiCertesilyapourle  moins  au- 
tant à reprendre  en  lofephe  qu’en  Annius  de  Viterbe-,  pour  le  rapport  que  ■ 
l’vii  Si  l’autre  font  des  choies  qui  n’ont  pas  eRe'de leur  temps:mais apres 
tout,  nous  ne  nousfçaurions  palTer  de  leur  labeur.  V oicy  donc  ce  que  i’ay 
tiredu  4.6c  vliuredu  Berofe,  imprime  dans  levolume  de  Annius  de  Vi- 
terbe, auquel  Berofe  le  liure  de  MethaRcnes  s’accorde  en  tout  & partout 
danslemcfme  volume  d’Annius. 

.Noc,<îifcnt-ils,qu’ils3ppcllent  lanus  & Ogiges, partagea  la  terreà  fes  en-  pe,  Royt 
fans,  SidonnaBaoyloneaNcmbroth»  d’où  il  fiat  le  premier  Saturne,  & <•«  Afljr- 
yallaauec  fonfilsBclus,  ditlupiter;  ils  difent aulfi,  que  Nembroth  l’an"'"*’ 
cent  trente-vn  aptes  leDeluge  fut  fondateur  de  Babylone  : & cts  fondethés 
pofez,  voicy  comme  ils  dupofent  la  duree  des  Roys  de  Babylone,  dont  ■ 

Eiifebe  Si  prcfquecous  lesautres  Autheurs  qui  ont  vefeu  deuant  Annius 
de  V icerbe,  & apres, n«  laiflànt  pas  d’en  demeurer  d’accord. 

CG  ilii  . i : 
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1 Nembroth  Ivj.ans. 

7 Aralius 

xl.  1)  Mamitus 

XXX. 

1 Belus 

Ixij. 

8 Baizus 

xxx.  14  Mancaleus 

xxx. 

} Ninus 

lij. 

9 Armatrites 

xxxvii).  15  Spherus 

XX. 

4 Semiramis 

xlij. 

10  Bclochus 

XXXV.  iti  Mamelus 

xxx. 

5 Nmusz. 

xxxviii. 

Il  Baizus  Z. 

lij.  17  Sparetus 

xl. 

6 Arius 

xxx. 

iz  Aludes. 

xxxij.  s 8 Afeatades 

xlj. 

Et  à cet  Afeatades  dans  l’ Annius,  Berofe  finit  fôn  hifioire-, 

de  façoa 

qucparladarccduregncdeccsduhuiiSb  Roys,  qui  cft  de  fiz  ccnsquacrc- 
vingcsdiz-huidtans,  & par  Ictemps  qui  auoit  couru  félon  eux  depuis  le 
Deluge  iufqucs  à la  fondation  de  Babylone  par  Nembroth  -,  à fçauoir,  cenc 
trente  vn  an,  on  peut  recueillir  cncoucIiui(5tcens  vingt-neuf  ans  depuis 
le  Dclugciufquesàla  fin  du  règne  d'Afeatades , fi  leur  principe  cftoit  vérita- 
ble. Etl  les  mcfmcs noms  des  lufditsRoys, par  mefmeordre  & fcmblabics 
durees  de  régné  nous  ont  aulfi  efte  laificz  par  Methaftenes  , Per- 
fedenation,  & Preftre,  au  rapport  dudit  Anniut  de  Viterbe  , e.\ccpté 
qu'au  dernier  de  ces  dixhuidl,  àfçauoirà  Aicatades,  il  ne  donne  que  qua- 
rante ans  de  régné , au  lieu  que  le  Berofcluy  en  donne  quarante- vn,  lequel 
nousfuiuons:  Et  pour  les  noms  & ordre  des  Roys  fuiuans,  ils  font  ^ris 
dudit  Methafienes,  imprimé  dans  ledit  Annius  fol.84.  non  iufques  a la 
fin  du  régné  des  Roys  de  Babylone,  ains  feulement  iufques  à Afiàrha-- 
don  inclus  : cela  fu£t  pour  £iue  voir  la  vraye  origine  des  Roys  de  Ba- 
bylone. 

19  Amyntas  xlv.  17  Mitreus  xxvij.  jy  Ophratius  xtl 

10  Bclochusi.  XXV.  18  Tantanius  xxxij.  Ophraganus  L 

XI  Beilepares  xxx.  19  Tantarus  xl.  jy  Azerazapes  xlij. 

12.  Lamprides  xxxij.  yo  Tinxus  xxx.  )8  Sardanapale  xv. 

zj  Solàres  xx.  ;i  Dercillus  xl.  59  Phulbelochusxiviij. 

14  Laraparcs  xxx.  jt  Eupales  xzxviij.  40  Phulazur  xxv. 

if  Pannias  xlv.  3;  Laofienenes  xlv.  41  SalmanalTar  xvij. 

z6  Solàrinus  xix.  54  Pyriihidias  xxx.  41  Sennacherib  vij. 

Ltlc  45.  fut  AHàraddon,  quiregnadix  ans. 

Adioufiez  la  duree  des  régnés  de  ces  quarante- trois  Roys  aux  cenc 
trente  vn  an  qui  auoient  couru  depuis  le  Oeluge  iufquesàlafondation 
de  Babylone,  vous  trouuerezquetoutcnfcmble  ferai59t.  quiaurontdeu 
couler  depuis  le  Deluge  iufques  à la  fin  du  régné  d’Afiàradon.  Il  faut  main- 
tenant, pofeque  cesAutheurs  font  trcs-vcritables  en  la  duree  des  regnei 
desfufdits  Roys,  parccquetouslesautresAutheurs  s’y  accordent,  voirs'il* 
fontaulfi  véritables  au  temps  qu'ils  difent  que  Nembroth  commença  de 
régner  en  Babylone:  eequinepentefire,  car  outre  qu’il  n’y  a nulle  appa- 
rence de  taifon  que  viuant  le  bon  Noc,  pete  commun  de  tous  les  humains 
qui  ont  vefeudefon  tcmps,fon  petit  fils  aye  eu  l'audace  defe  dire  Roy  fur 
fes  frères,  ainfi  qu’ils  veulent  queNembrot  l'aycfâit,par  eux-  mefincs  nous 

ferons 
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ferons  voir  contr'cuxcju’i!  n'ya  nulle  vérité. 

Icne  puisaflez  admirer  les  inftillibles  6^  belles  veritez  qui  fc  puifent 
d.insl  Elcriture  (jincVc,  non  pour  deitruirefeç  (ombres  lumières  que  nous  IiurcsduB^ 
auons  des  autres  Aurlicursimaisplulloft  pourles  cfclaircir  dauantage.  11 
cft  très- véritable  que  Noé  partagea  la  terre  à fes  enfàns,  ainfi  que  nous 
l'auons  dcfia  veu  au  dix  huiaicime  (ieclc:  voire  que  cela  fût  au  temps  de 
l’Iialegfilsdc  Heber.  Ce  qui  eft: arriiic, félon  Berolc  Se  Mcthaftcncs,!  an 
r«.dudic  Pbaieg,  puis  que  cela  fut,  fdon  leur  aduis,  l’an  ni.au  Delu«rc  ; 
maisnous  auons  fut  voirpourquoynouSeftimonsqueccs  partages  fiirlnt 
fiitscn  la  première annee de  Phalcg;  & partant, cela  ne  nous  arrcllcra  pas 
dauantage. 

Il  eft  ditauftî.^ve  ItcommtHcimrniVu  régné  Je  Nemhothfi't  üalyknr^rn  U 
terre  Je  Sennoir,  Gen.  10.10.  En  cela  donc  Berolc  & Methaftenes  font 
trcs-veritablcs,  puis  que  l'Efcriturc  ledit.  Mais  d'autant  qu'elle  ne  nous 
marque  pas  le  temps  que  ce  regne  cominençi , fc  contentant  de  nous 
direlelieu,  &qucccfutautcmpsqucla  tour  de  Babel  fut  édifice,  il  faut 
clicrclier  fi  d’ailleurs  on  en  pourra  trouuer  la  véritable  origine  i ce  que  nous 
auons  touche  ij-dcuant.  Carde  s’imaginer , comme  font  prefouc  tous  les 
Autheurs  .IcslculcsChroniqucsdcsHcbricuxciceptces,  Uns  l’examiner, 
queNembrothny  aucun  autre  desenfansde  Noé  ayeozé  prendre  la  quali- 
té de  Roy  ny  de  Monarque  durant  la  vie  du  bon  homme,  celan’eft  gucres 
probable,  & cet  erreur  s’cftglifle  en  I4  commune  creance,  tant  pourn'auoir 
pasfuiuylafaindeEfcritureaux  quatre  cens  trente  ans  quelle  donne  de 
demeure  aux  cnfansd’Ifraël  en  Egypte,  quepourauoir  creu  aux  principes 
duBerofe  a<  du  Methaftenes,  qui  ne  font  nullement  véritables,  touchant 
la  fondation  de  Babylonc.ny  le  commencement  du  règne  de  Nembroth. 
lly  a plulieursChrouologrtlcs  quinefontbienfouucnt,à  vrav  dire,  quç 
fimplesCopiftcsdesoeuurcsd’autruy.  ‘ ^ 

Allons  à la  lumière  infaillible  de  l’Efcriturc,  ée  contre  tous  nous  en  qu» 
ronsp.ar  elle  la  pure  vérité.  Ladurcedes  règnes  desRoys  de  Babylone, fé- 
lon CCS  deux  Autheurs,  fie  tous  les  autres  peu  exceptez  , eft  très-  vcritablci 
mais  l’oi  igi  ne  de  leur  regne  eft  faux. 

Nousaprejionsdudix-huiifticfmechapitreduquatricfmeliure  des  Rois, 
que  le  q^uarantedeuxiefme  Roy  d’Aflyrie,  ou  de  Babylone,  nommé  Sen- 
nachenb,  tant  par  lefdits  Autheurs  que  par  l'tfcriturç,  aftîcgca  lerufa- 
Jcm  l’an  quatorziefme  durcgned’ExcchiasRoydeluda.  Cela  nous  obli- 
ge ilonc  de  croire  qu’ils  ont  efté  contemporains , ny  ayant  eu  qu’vn  fcuj 
Scnnachcnb  cnA.ayric,nyqu’vpfeul  Ezcchiascn  ludcç,  comme  de  faift 
fUl’ontcft?, 

Noiisgpprcnons.auflîparlafainéVcEfcriturc  4.  Roinq,  commel’Ange 
riitclaitcdcliura  miraculcufementia  villcdclcruàlcm,  & comme  Senna- 
cbi-nbayaiitlcuélc  fiege,  &s’cncftant  fuycnNiniue  y fut  tue  par  deux  de 
fcsenf.mSilefquclss’cnclUnt{uis,A(r4raddon  leplus  icunc  des  enfûns  dq 
Scnnacheribfut  misàfii place, 

Nous  voyons  d’ailleurs  au  chapitre  fiiiuant,  àfçauoir  auio.du4.  des 
R4oys,qu'çnccsiourslà(  c’clH^ç,  auxiputsque  Sennachcfibfuttvé,  fi 
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Aflaraddon  mis  à f-i  pbcc,quc  le  Roy  Ezcclùas  fut  malade  iufques  à la  mort; 
auquel  temps  Dieu  lu  V prolongea  fa  vie  de  15.  ansenfuittcdelapcnitécc  &: 
priere:Etlorsilfut  viQté parles  Ambalfadcurs  de  Merodac  ou  BerodacK 
Baladan  Roy  dcBabylonc. 

Paroù  nous  concluonshardiment  & véritablement,  premièrement  que 
la  feptiefine  & dernière  année  deSennachcrib  fe  trouuc  auec  la  14.  année 
du  Roy  Ezechias.Secondcmcnt,que la  première  annee  du  régné  d’Aflar- 
hadon  le  tr^uc  aulli  auec  la  première  année  des  i j.ans  de  prolôgation  de  la 
vie  dudit  Ezechias,  qui  fut  iuftcmciu  la  quinzicfme  annecdclbn  règne. 
Ticrcemcnt,  fie  fans  aucun  doute  qu’en  mcfmc  temps  que  ledit  AlTàrhadon 
fucceda  i fon  père , Merodac  Baladan  regnoit  défia  en  Babylone.fi:  partant 
qu'il eftoit  fie  futcontemporain.tant  dudit  Alfarliadon  que defes predcccf- 
feurs  auxcinquantc  deuxansderegne  que  Methaftenesluyattribue, com- 
me fuccclTcur  dudit  A (Tarliadon  ; dequoy  nous  difeourrons  en  fon  heu. 

Qucfi  ledit  Affuhadon,  comme  nous  venons  de  le  dcmonllrer,  com- 
mença de  régner  l’an  quinzicfme  du  régné  dudit  Ezechias,  ne  clungcanc 
rien  aux  durees  des  règnes  des  Roys  d'AlTyric,  depuis  Ncmbrotli  iufqucs 
audit  Alfarhadon , ains  nous  conformant  Se  nous  arreftant  à ce  que  nous  en 
ont  lailTc'lcdit  Bcrofc.Mcthaftencs,  Eufebe  fie  autres.  Certes  fi  vous  remon- 
tez par  les  durees  de  leurs  règnes,  appliquant  leurs  années  auxannees  delà 
ïàinfiLc Chronologie,  vous trouuercz  infailliblement  que  Nenibrot  aura 
commencé  de  régner  fie  de  fe  dire  Roy,  nonduviuantde  Noé;  ce  qui  eft 
infupportablc:  mais  immédiatement  apres  fà  mort,  ce  qui  eft  très- vérita- 
ble: carce  fait  lors quefecoüantleiougde  toute  bicn-fcancc,  laconfufion 
des  langues  cftant  arriuee  l’annce  precedente , à caufe  de  la  tour  que  les  en- 
fans  des  hommes  auoient  commence'  à baftir,  qu’il  vfurpa  la  tyrannie  de 
Babylone  ; de  laquelle  il  fiit  le  premict  Roy,conimc  aufti  le  premier  de  tout 
l’vniuersquiprinc  cefte  qualité'. 

Nembroth  doncaueclesparcnsayanr  cude's  l’annee  106.  du  Déluge, 
Nembrnih  qui  fut  pannce  des  partages,  ficranneedelanaiflànce  de  Phalcg,la  plaine 
pm'igeV"  efeSenmaar,  cnl’an  151.  félon  Berofe  & Methaftenes,  apres  longues  an- 
pliinc  de  riees  ils  s’aduiferent  d’y  ictter  les fondemcnsdecefte  tour, qui  fût  appcllec 
Stnnur.  Sabd  ; ccqu'cft.intarriué,  comme  nous  auons  cy-deuant  rai  t voir  l’annce 
Nembroth  qucNoe'moutut,  Nembroth  commença  de  fe  dire  Roy  l’annce  fuiuante, 
prcmietiloy  qui fiit l’an  5i.d’Abraham,l’an  i8j.dcSaruch,ran  tid.de Reu,  l'an  181. 
d.Mync.  [’ap  ja}.deSalé,l'an  450.de  Sem,  l’an  551.  du  Déluge , & du 

MonJerantoiâ.Diftinguantdonclecemps  du  partage  delà  terre  d’auec 
le  temps  que  Nembroth  commença  de  régner,  il  fe  trouucra  vcritable- 
menc  queNemhrothn'arcgne'quc  cinquancc-fix  ansen  tout,  comme  le 
Berofe  fie  le  Methaftenes  le  difent,  fans  que  pour  cela  il  foitbefoin  nync- 
ccfTaircdericnadioufteraux  ansdurcgncdeNcmbioth, comme  Vingher 
a cfte  forcé  de  le  faire,  qui  dit , qu’il  ne  fait  nuUcdiiSculté  de  dire,  que  N cm- 
btothaye  règne  deux  cens  ans  ; ficcepourtrouuer  fon  compte:  cataucre- 
, mentil  n’eutiamais  crouuéqu’Aftàthadon  euft  cfte  contemporain  d’Eze- 
clùas,  ce  qui  eftoit  neceffaire;  fie  voila  comment  il  faut  appliquer  la  duree 
des  quarante-deux  premiers  Roisd’Aflyrieàlafainifte  Chronologie,  fie  ne 

s’amufet 
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s’amufcr  point  à fuiurc  en  cela  les  erreurs  d'Eufebe  ny  des  autres , qui  n’y 
ont  pas  regardé  de  üprez. 

Et  pour  lesfuiuansRoysd'AfTyrie.ilfc  faut  bien  donner  de  garde  d’e  Des  51.  am 
(limer  que  la  prcmiercannccdurcgnedcs  5a.ansquiront  donnez  au(ùc- 
ceil'eur  d’Aifarbadon  l'uiuc  l'an  10.  Sc  dernier  dudit  AiTarliadon  ; car  ou-  bdan. 

.trc  que  nqusauons  cy  deuantfait  voir  que  Merodae  Baladan elloit  défia 
RoydeBabylonc  deuant  qu'AiTarbadonlc  (urd'AiTyriei  cequelafainâc 
Efcriturcnousenlcigne  '•  d’ailleurs,  puifque  la  première  année  de  Nabu- 
chodonofor  i.fut  la  4 .du  Roy  loachim  fils  de  15.1.  Si  vJus  ro- 

inontcz  par  la  duree  du  règne  defonpercNabuchodonoibr,  par  «elle  de 
Ben- Merodae,  & de  Merodae  inefmes,  vous  trouiicrcz  (ans  doute  que 
Merodae  auoit  défia  régné  trente-trois  ans  en  Babylone  quand  il  fucceda 
àrandixicfme  & dernier  d’Aflàrhadonrtelleinenc  qu’il  faut  eorriger  l’or- 
dre de  Methallenes  parla fainéte  Eferiturc depuis  ledit  Afiàrhadon,  eomnie  * 

aufil  depuis  la  fin  de  la  vie  de  Nabuehodonofor  : dequoy  il  fera  parlé  en 
(bn temps.  Ilfuffitieyquenousfaifonsclairemcntvoitlaveritable  origi- 
neduregnede  Nembroch,lesruece(reurs duquel fontmarquezen  la  (âin- 
âc  Chronologie,  Sc  les  années  de  leur  regne  exprimées  félon  les  ficelés 
aufquels  ils  ont  régné,  afin  que  l’on  en  voyc  la  perpétuelle  application  à la 
(àindle  Chronologie. 

A l’imitation  de  Nembroth,  partoute  la  terre  pluficurs  des  enfans  de  '*  çolomne 
Noé  ou  de  fes  defeendansayans  ellé  difperfez , comme  nous  auons  veu  ,s’en  j 
allctcntpcuplcrdiuctfcstettes,  dcfquellesilsfequalifiercnt  Roys.  Etd’au-mes. 
untque  lesloix  d’vn  Chronologiltc  nclbnpas  d’eferite  particulièrement 
les  hilloires  de  tous  les  Roys  de  la  terre , ains  qu’il  fufiît  de  marquer  l’origine 
desRoyaumesenpa(Tanc,ien’ay  vfédemefme:tellcmentque  dans  la  der- 
nierecolomneenlcttre  rouge  vousy  venez  les  Royaumes  marquez  en  la 
propreanneequ’ilsauront  commencé,  ainfi  que  les  Autheuts  lenous  ont 
lailTc  pareferit:  dcfquellcs origines  neantmoinsicne  demeure  pas  ample- 
ment làtisfiiiél,  mais  Icuraucnoritc  a pteualu  mesfoupçons  iufqucs  icy  ; 
ficfurtoutcc  qui  fera  marque  derouge  nous  difcouttonsfuccinélcment& 
briefiiemcnt  ce  que  nous  cllimcrons  dire  nccedalre  pour  l’intelligence  des 
chofes;  fuiuons  donc  celle  derniete  colomne,  Sc  y appliquons  nos  dif- 
cours. 

Vis-à-vis  de  l’an  50.d'Abraham,quifuci'an  du  Monde  1.015.  on  voit  ce  ConfuCon 
mot  £onfupon,  qui  nous  marque  le  temps  Sc  l’annec  à laquelle  aniua  la  ‘*“*"’g“**' 
confiifion  des  langages;  de  laquelle  nous  auons  cy-deuant  diliroutu  en  la 
colomne  du  ficclc. 

. Vis  à vis  de  l’an  cinquante- vniefmed’Abcaham,  quifutdu  Monde  l'an  RopumeJ» 
1 016 . on  yoi  t Bdbylone  ; c’efià  dire  qu’en  celle  an  nee  lut  le  commencement 
du  Royaume  de  Babylone,  duquel  nous  auons  défia  difcourucnlacolom- 
he  des  Roys  de  Babylone. 

-t  ?■  . , . : . 
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LAScychie,ain{Iqu'onlcvoitcn  la  table  quicdcnlaaoi.page  dcno' 
(hc  fainâc  Géographie  c(l  vnc  partiedu  pays  qui  s'apelloic  ancienne- 
ment  Sarmane  : laquelle  Scychie  fut  premièrement  appcllce  Mogogide  du. 
nom  de  Mogog,  fils  de  Iaphct,ainfi  que  nous  auôsdefia  veu  au  dilcours  de 
ceprercntfiecle,ruiuantraduisgeneraldcsAutheurs,&notamment  de  lo- 
fephe , Si  furent  ces  peuples  appeliez  Mogogiens,  du  nom  de  leur  fon- 
dateur ou  premier  Roy  Mogog  petit  fils  de  Noe',  comme  nous  venons  de 


Et  d'autant  que  nousauons  defu  veu  que  la  fain£fe  Eferiturenous  obli- 
ge de  croire  queNembrothfutlepremicr  detous  its  hommes  qui  print  la 
qualité  de  Roy  fur  fes  freres , ayant  cy-deuant  fait  voir  que  cela  n'a  peu 
^e qu'en  fuittedelaconfûfion  deslangues,  nous  concluons  hatdiment 
que  fl  Mogog  s'elf  qualifié  Roy  des  Mogogiens , que  cela  n'a  peu  cftte 

aucIquesanneesapresNcmbroth  premiet  Roy  de  Babylone,  & met- 
E commencement  du  régné  de  Mogog  àl'anfiziefme  du  régné  du- 
dit Nembroth,  qui  fut  l'an  cinquante -Itxicfme  de  la  vie  du  Patriarche 
Abraham,  ficl'an  du  Monde  aoii.  ainfi  qu'ilfe  voit  clairement  à la  table 
du  prefent  fiecle. 

EnfuittedeMogogBeda&  Ado,&  Vingherapreseuxdifent  queTa- 
nais  fut  fondateur  ou  Royaume  de  Scythie  l'an  1 3 , de  la  vie  de  Sarugîce  qui 
nepeutefire  veritable.fuiuant  la  fiiinâeEfcriture,qui  veut  que  Nembroth 
aye  cfié  le  premier  Roy  de  tous  les  hommes,ny  fuiuant  les  plus  anciens  Au- 
theurs,  qui  veulent  que  Mogogaye  précédé  T anaïs. 

Neantmoins  déférant  en  quelque  maniereà  leurs  authoritez,  nous  pou- 
uonseilablirlcregnede  TanaisfucceiTcurdc  Mogogàl'an  zio.  delà  vie 
de  Sarug , afin  que  ces  venerables  Autheurs,&  V ingher  aulfi.fe  puiiTen  t en 

Quelque  façon  rencontrer  véritables,  fie  n'eftrc  pas  contraires  àTEferiture 
in  AeificainfiaulTifepourta-on  accorder  auecIullin,quiconfcirequeTa- 
naïsaregnédeuantNinus:  car  ce  failàncTanaïs  aura  eflé  contemporain 
de  Belus-lupiter  fécond  Roy  de  Babylone, fie  pere  de  Ninus. 

Quant  aux  fuccelTcurs  du  Roy  Tana'is,  qui  donna  fon  nom  au  fleuue 
T ana'is , lequel  vers  le  Septention  feparc  l'Europe  de  l'Afie,  les  Hifioriens 
ne  nous  en  donnent  pas  clairement  la  fiiitte  fucccfTiue. 

Mais voicy  ccquenous  enapprenons  aucommencement  du  quactief- 
mc  liure  d'Hetodote,  où  il  dit,  queles  Scythes  mefmes  racontant  leur  ori- 
gine, affirment  que  leur  terre  eftant  premièrement  defcrtc  fût  habitée  pat 
TargiuusfilsdelupiterfiedelafilleduflcuucBorifthcnes,  fieque  ceTat- 
gitaus  eut  trois  fils,  Lipoxaïs,  Arpoxais,  fie  Colaxais,  lefquels  regnaiu 
enfemble  les  Dieux  icttercnc  du  Ciel  dans  la  Scythie,  vn  foc  , vne 
hache,  ficvnephiolcd'or.ciueraifné  fie  le  fécond  ayant  voulu  l'vn  apres 
l'autreprendre  lefdites  chofes,  l'orleurbrufla  les  mains,  mais  que  Cola- 
xais les  print  fans  aucun  mal;  à caufe  de  quoy  les  deux  aifncz  luy  quittèrent 
tout  le  Royaume. 


Du  Rojfdumc  Je  Scythie. 


dire. 
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Que  de  l'aiCic  font  venus  les  Scythes  ,appellez'AU(.hates  ; du  puifnc'  les 
appeliez  Canariens  ScTralpicns:  mais  que  du  Roy  Colaxais  defeendirent 
les  Rois  appeliez  Paralates  Si  furnommez  Scolotes.  Mais  que  les  Grecs  les 
appellerent  tous  Scythes  d’vn  nom  commun;  fi  quedcpuisle  temps  de 
leur  premier  Roy  Targitaiis,  iufqu'à  ce  que  Darius  Hiftapis  quatricfme 
Roy  des  l’erfes  leur  alla  faire  laguerre,  ils  auoienr  (ubfiflc  mil  ans,  & rien 
déplus;  adjoullant  que  leRoy  Colazaïsdiuila  le  Royaume,  qui  eft  grand 
& vafle.  à trois  de  Tes  enfans. 

Que  (i  Hérodote  eft  veritable,Darius  Hiftapis, quatriefrae  R oy  des  Per- 
fes,ayant  commence  de  regner  félon  nous  l’an  du  Monde  jyo  1 . qui  fût  l'an 
4.derOlympiade69.3cl'andeRome  i5i.fidcladiteanncc  inclufeon  re- 
monte les  mille  ans  que  cet  Autheur  leur  donne  de  duree , il  fe  trouuera  que 
leur  Roy  Targitaiis  commença  d’y  regnerl’an  du  Monde  1701. qui  fut  l'an 
trentielmedurcgned'AfcaradesRoydixhui^licfmed’Afliric:  & qu’ainfiil 
aura  efte  contemporain  de  noftre  Moy  fe  depuis  l’an  dixfeptiefmc  de  faludi- 
catureiufquesàlamort,à  fçauoir  durant  quelques  vingt- quatre  ans.  Et 
que  le  lupiter.pcrc  de  T argitaüs,  aura  elle'  contemporain  de  S paretus , pere 
d’Afeatades  6c  contemporain  mefmcs  dudit  Moylc,qui  peut  dite  le  Jupiter 
1 5. de  ce  nom,qui  fe  voit  à la  page  yj.du  premier  Liurc  de  noftre  Panthéon. 

Quoy  qu’il  en  foit,T argitaüs  aura  commencé  de  regner  quelques  fix  cens 
ansaptesleRoyTanais.  Que  fiOatdanus  a iamais  efte  Roy  d’vne  partie 
delaScithic,commcquelques  vnsl’ont  laifte  par  cfcrit,ce  fut  apres  qu'il 
eut  tue  fon  ftere  iafius,6cqu’il  s’enfuir, 6c  auant  qu’il  flift  Roy  de  Oardanie: 
car  il  fùtcoutemporain  de  Belochus  dcuxicGnc  de  ce  nom , petit  Hls  dudit 
Afeatades.  Maisfi  félon  le  mcfme  liurc  quatrielme  d’Hcrodotc,il  faut  croi- 
re ce  que  les  Grecs  en  dircnt,lc  commencement  du  Roiaume  de  Scithie  fera 
arriué  beaucoup  plus  tard  ; puis  que  ce  fut  Scitha,  hls  d’Hcrculcs  6c  de 
EchidnaRoincdeccttc  contrée,  qui  en  fut  IcprcmicrRoy,  6c  qui  donna 
fonnomau pa’is, lequel s’appelloit  auparauant  Hilæa;  où  Hercules  cftant 
arriuc,  apres  qu’il  eut  pris  les  boeufs  de  Gerion,  il  coucha  aucc  ladite  Echid- 
na,  laquelle  eftoit  moitié  femme  6c  moitié  fetpent , à ce  que  dit  Hérodote, 
6c  d'elle  eut  fes  trois  (ils,  A gacthirfus,Gclon,  6c  Scitha:  Idquels  cftans'dc- 
uenusgrands,  Echidna  fuiuant  Icscommandcmens  d'Hcrculcs,lcur  prefen  - 
ta  l'arc  qu’il  luy  auoicii  t laiife  ; 6c  les  deux  aidiez  ne  l’ayant  peu  tendre, Scitha 
Icplusicuncle  tendit  : à caufe  dequoy  il  fut  fucccflcur  defa  mere,6c  Roy  du 
pa’i’s, qu’il  fit  appcllcr  Scithie,duqucl  defeédirent  apres  les  R ois  de  la  Scithie. 

O r Hcrcules,fils  de  lupitcr  8c  d’Alcmcne,ayantcfté  contemporain  dcMi- 
tnusifi.Royd’AffiriCjainfiqucnouslcfaifons  voiràla93.pagc  du  premier 
liurc  de  noftre  Panthcon,5c  ledit  Mitraïusayant  commencé  de  regner  l’an 
du  Monde  196  o.lcdit  Scitha  aura  peu  eftre  contemporain  de  Teutancs  fils 
de  Mitrxus.qui  commença  de  regner  l’an  duMondciv87.6cfùtlcz7.Roy 
d’Ailiricdepcrc  cnfilsiSc  ainfi  Scitha  aura  commencé  de  regner  en  Scithie 
quelque dcuxccnsquacrc-vingtscinqoufix  ansplusbasquc  IcfufditTar- 
gitaüs. 

Et  du  tcmp5d’Hcrculcs,6c  non  plutoft,  peut  on  eftimer  que  Promethee 
fils  dclapct  aye  peu  eftre  rvndesRoisdclaSdthie,àfçauoirau  temps  du- 
dit Mittius,nonc6rac  Vingher  l’applique,  alléguant  HerodoK,au  temps 
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d’Altadesu.RoydcsAfliriens  : car  en  cc  temps  Promcthcin'cftoit  pas  en- 
cores  nc.quoyqu'Eufebe  l’aye  ainfi lailTc  par  eferit:  mais  infaillibleinenc 
Promethee  fût  contemporain  du  fufdit  Hercules,  ainfi  que  nous  l'auons 
prouué  en noftrcDifciplcdesTemps contre leR.P.Petau.  Etdu temps  de 
Promethee  fut  aufll  Roy  en  Scithic  Ætus,quidônafonnom  à ÆtusHeuue 
de  la  Scithie,&:  qui  rauageoit&fàifoit  dommage  aux  terres  de  Promethee. 

Enuiron  lequel  temps  on  trouue  quvn  certain  Licus,  ou  Ijncus  regnoit 
aufncnScithieichezlequclTriptolcmus,Royd’Eleuflne,eftantarriué,Lin- 
eus  le  voulut  faire  moutirrraais  Ceres  l’en  cmpefcha.Sc  changea  le  Roy  Lin- 
cusen  Linx. 

Scitha  donc,  fils  d'Hercules  3c  d’Echidna  ( il  y en  a qui  difent  qu’il  fut  fiU 
de  lupitcr  ) fut  le  premier  Roy  de  Scithie, félon  les  Grecs  .binais  pour  le  nom 
de  fcsfuccc(rcurs,oudcTargitaüs,oudcTanai’s,ilnc  s’en  trouue  gueresdii 
lesAuthcurs.  Seulement  peut  on  recueillir  du  4.  liured’Herodote, que  da 
tcmpsdcDarmsHiftafpisRoy  4. des  Petfes,  lequel  commença  de  regnet 
l’an  du  Monde  J70I.  ainfique  nousauoHsdcfu  dit, il  y auoit  trois  Rois  en 
la  Scithie;  Scopafis  d’vne  partie, Toxafisd’vne autre, & Indathirfisde  la 
plus  grande,  lequel  fut  fils  Je  Saulius,  qui  lefûtde  Giiutus.qui  le  fût  de  Li- 
cu$,qui  le  futde  Spargapithes. 

Etnefautnullemcntdouter,qu‘cn  ce  vafte  Se  grand  pa’is  il  n’y  euflplu- 
fieurs  Rois  en  mefmc  temps,  corne  du  temps  de  Darius:  car  Cy  rus  qui  eüoit 
fou  prcdcccfl'eur,5c  qui  fut  le  premier  Monarque  des  Petfes , & commença 
de  régner  l’an  du  Mondc56  < o.  mourut  en  la  Scithie , y eftant  alléatnqucr 
la  RoineTomiris, félon  Diodore&Trogus:  mais  Hérodote  l’appelle  Roi- 
nedes  MefTagetes,peuplesdcla Scithie  Occidentale, comme  nous  l'auons 
denionftré  en  la  page  1 oi.de  noR re  fainiRe  Geographie,à  la  table  de  la  Sar- 
mathie,  non  les  Maffagetes  peuples  de  la  Margiane , prouince  de  la  Perfe, 
(ûiuant  l’aduis  de  Strabon,  quand  il  dit  la  fortune  de  Cyrus. 

Et  voit- on  encorcs  par- ty  par- là  dis  Hérodote  quelques  noms  des  Rois 
de  Scithie  ; côine  A tipites,qui  fût  tué  par  Spargapitcs,&:  iaiffa  trois  fils.Ori- 
cus.Scilcs  Roy  des  Scithes,auquel  fon  frète  Oclamafàdes  fit  tricher  la  tcftr, 
Sc  fe  fit  Roy  à fa  p!ace,&ain(i  Je  quelques  autres;cômc  A rianta,Prothotias, 
Madies,Amorges,mais  fans  ordre  d’aucune  fucceffion , qui  eft  tout  ce  que 
nous auonsfousicnom des Scithes:carquandilschangeront  de  nom  , le 
qu’ils  feront  appeliez  GothsouTartares.nous  en  difeourrons  en  leur  lieu. 
Suiuons maintenant  ladctnietecolomnedece  fieclc, 3c  voyons  l’origine 
des  autres  Roiaumes  qui  y font  marquez  en  lettres  rouges. 

Des  Dùii-  Vis  à-visdcl'an  57.d’Abraham,quifutdu  Mondel’aniotz.ScdeNem- 
ûicidEg/p.  -.i'ay  placé  la  première  Dinaftiedes  Egyptiens  : car  puis  que  le 

Berofe  nous  enicigne  que  l’an  t5.dcNembroth,  Océan  3c  fa  fccur  8c  fem- 
me Thetis  montèrent  vers  le  fleuuc  du  Nil,  6c  qu’ils  commencèrent  ày  do- 
min^r,6c  aprcsluy  3c  quât  3c  luy  plufieurs  de  fes  cnfàns;3c  qucd’ailleuts  Eu- 
febe  3c  touslcsautresAutheursiious  affeurent  que  ledit  Océan  fût  le  Chef 
de  la  fécondé  Dinallie  ou  fôuueraineté  d’Egypte  ; 3c  qu’ils  nous  difent  que 
cette  Dinaftie,non  plus  quela precedente, n’a  dure  que  7 .ans,nouspouuont 
3C deuonsnettementconclurrc,  que  la  première  DinaRie  commença  l’an 
fepticiinoouhuiâicfmcdc  Ncmbroch,dc  laquelle  les  Autheurs  font  Chef, 
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lei'vns  SorcSjles  autres  Goccs,Zomcs, ou Chemeds  > ou  Vexoccs,  tant 
les  noms  font  diiferens  les  vns  dcsaucres  dans  les  Aucheurs. 

Quefices  deux  premières  Dinaftics  onc dure' fept  ans  chacune,  de  qua- 
torze ans  coures  deux,  il  ne  peur  relier  que  cinquante  fix  ans  pour  la  du- 
ree des  quatorze  Dinafties  fumantes,  parce  que  nous  ferons  cy-apres  clai- 
rement  voir  que  la  dixfeptiefme  Oinadie  a deu  commencer  infaillible-  l'uiuamct, 
ment  apres  Icfdits  cinquante  fix  ans.  Aufquelles  quatorze  Oinadics,  fi 
on  veut  bailler  duree  efgalle,  ellesnaurontpeudurerque  quatre  ans  cha- 
cune, parce  que  quatorze  fois  quatre  fontcinquantefix,contrel'opinion 
d’Eufebe,  & deccuxquil’ont  luiuy, qui  leur  en  donnent  fept  de  dureeà 
chacune,  fans  en  dire  raifon  valable.  Pourmoy  i’ay  prouuéla  première  par 
la  pofition  de  la  fécondé,  laquelle  leBcrofe  met  en  la  15.  annee  deNem- 
broth.  Et  &ifant  voir  comme  la  i7.commençaran  vingt  6c  dcuxiefmedc 
BelusfilsdeNembrothjon  verra  clairement  que  les  feize  premières  Dina- 
diesde  l'Egypte,  foit  qu’elles  ayentregné partout  enEgypte,ou  que  en 
mcfmetempsilyayeeufcize  Dinadies  endiuers  lieux  del'Egyptel  cequi 
feroit  mon  opinion.)  Ces  Rois  ou  Princes,  appeliez  Dieux  par  les  Egy- 
ptiens,non:  eu  de  duree  en  tout  quelôixante&dix  ans  feulement  i pen- 
dant lequel  temps  Abraham  fid  fon  voyage  en  Egypte , ainfi  que  nous 
auonsveu,oùil  luy  arriua  cequi  a edé recité  dcfarcmmeaueclePharao, 
qui  pour  lors  regnoit  au  quartier  qu'il  alla  quand  la  famine  le  chaflàde  la 
terre  de  Chanaan.  Toutes  lefquell es  feize  Dinadies , ou  la  derniere  d'i- 
celles,  furent  fubjuguces  par  les  peuples  de  la  dixfeptiefme  Dinadie  : lef- 
quels venus, commeditIofcphe,desquaniers  d'Orient , fe  rendirent  les 
mâidresabfolusdetouterEgypte:6cfut  cette  dixfcptiednc  Dinadie  ap- 
pellee  la  Dinadie  des  Padeurs. 

Orpourbicnclairemenc8cnettemententendrerordre,  le  temps  & la 
duree  des  Dinadies,  Prindpautez  ou  Souucrainetezd'Egy’pte  , puis  que  le 
moede  Omu/hf  nefignideautre  chofe  que  gouuernemcnt  fouuerain , ou 
authoritc  fouueraine,  ayant  par  l’authorité  du  Betofe  fait  voir  l’origine  de 
la  fécondé  Dinadie,  & d’iccllc  conclu  neceflàirement  l’origine  de  la  pre- 
mière, (i  maintenant  nous  demondrons  l’origine  de  ladixfeptiedne,^s 
doute  il  s’enfuiur.a  que  les  feize  premières  Dinadies  n’ont  peu  durer  que  le 
^emps  qui  fe  trouucra  inclus  depuis  l’an  y. de  Nembroth  , qui  fût  le  com- 
mencementdelaprcmierciufqucsà  la  première  annee  de  la  dixfeptiefme 
Dinadie, que  nous  edablidbns  en  la  vingt  6c  dcuxiefme  annee  de  Belu$,dit 
lupiter,  fils  de  Nembroch,qui  fût  l’an  18 . d’ilàac  j 5c  par  ainfi  l’an  du  Mon- 
dedeuxmilquatrc-vingts&  treize  : 5cqu’ainfifoit, 

La  1 7.  Dii^adie,qui  ed  la  première  de  laquelle  on  peut  plus  .hidoriquemét  Dixfcptief. 
5c  certainement  parler,  cdappellee  par  M.inethon , 5c  apres  luy  par  tous  les 
autres Autheurs,/4 Din<j/?<>dMP<i/fm:parcequelesR.oisquiyrcgnetent  ' *’ 

fùrcntappcllcz  Hicyôr,quivautautantà  dirccomme  Roys-PafltursfiVite- 
Ion  d’autres, au  dire mcfmcs  deManethon,  C«pri/}- Paccar/, qui  ed  l’in- 
terprctationqu’iltrouuelameilleure,aurapportdelofephe,  liu.  i.  contre 
Mancthon,AppionAlcxandrin,5cautres.Etd’autant  que  Manethoned 
debeaucoupdefieclcsplusancienqueJofcphe,  5c  beaucoup  pluscncorcs 
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qu'Eufebc&  tous  les  autres  Authcurs  qui  les  ont  fiiiuis,  nous  prendrons  la 
duree  d'icellc,  non  d'Euièbe  ny  dcsautrcs,ainsdu  nrefmcMancchonjau  rap- 
port dudit  lofephe, qui  de  propos  délibéré'  nous  redit  les  mcrmcspatolesdc 
Manechon  pour  en  difputer  contre  luy  mefmes  ; lefquelles  difputes  il  fait, 
non  fur  la  duree  de  la  Dinadie,  mais  fur  les  fuites  & condufions  que  Manc- 
thon  en  fait  contre  les  luifs  en  la  dixhuictielme  fie  fuiuance  Dinaftic. 

Manethon  donc  donne  de  duree  à cette  Dinaftie  des  Fadeurs,  par  le  ré- 
gné de  fîx  Rois  confccuciucmenc, deux  cens  foixanteans , fur  la  fin  defquds 
n dit  qu'ils  furent  puiffammenc  aflâillis  par  les  Princes  fie  habitans  de  la 
grande  ville  deThebcs  en  Egypte, appellee  autrement  Diofpolis,fous  la 
conduite  d' vn  certain  Alifphragmutolis,  qui  les  preffade  (î  ptes,qu’ils  s'en- 
fuirent tous  dans  la  fortercfled'Auaris;  en  laquelle  les  ayant  afTtegez,fie 
clhnt mort auant qu'ils  fe  rcndiiTcntilefiege  fut  continué  patThemofis, 
fils  d'Alifphragmucofis,  qui  finalement  les  en ehaffa  par  compofition,com- 
me  auffide  tuucel'Egipcc,lefquelsforcansenfort  grande  multitude, s’ar- 
rederent  dans  la  Iudec,fie  y furent  fondateurs  de  la  villede  lerufalem. 

»f.  Dinaflie.  Le  mcfme  Manethon  donne  à la  dixiiuiûiefmc  Dinaftie , appellee  des 
T hebains  ou  Diopolicains,  trois  cens  trente-trois  ans  de  duree  par  le  recueil 
des  règnes  de  dixlept  Rois:  le  dernier  defqucls,  appelle  Amenophis  du 
nom  fie  pere  de  Setlîon,dit  Ægyptus,fiit  celuy  fous  lequel  fie  en  l'annee  der- 
nière duquel  Moyfcfortit  les  llraëliccsderEgypte.  Et  afin  que  la  vérité  de 
nos  con(cquenccsfoicclaireficncctcmententenduc,ilcdexpcdientdemct- 
treicy  certain  nombre  de  paflâgestircx,tant  dudit  Manethon  que  d'autres 
Authcurs,au  rapport  de  lofephe  en  fon  premier  liurc  contre  Appion. 

Paiîagts  ti-  I.  Premierment ,tjiulci dnciemEgyftiemturenfvnK^  4iffeUèTmat,4U 
ra^du  lofe-  duquel  certainet  gens  incognisi  Ventes  du  coflé  d'O  rient,  fe  rendirent  fur 
armes  les  maifires  de  l'tgypte,  qu  ayant  fait  mourir  tous  les  Princes  oriffnai- 

res  du  pais, finalement  ils  ejleurent  pour  leur  Rojr,Saltis,qui  fut  le  premier  qui  ré- 
gna fur  eux.  p.741. 

X Queles  Rokdecenouueau  peuple  fe  faifoient  appeBer  HiefoSft’eJl  ti  titre, 
Ro'u-Pafieurt,ouCaptifs-Pafteurs.  ibitL 

Que  les  fîx  Rois  des  Pafeurs,ou(euxquij  furent  apres  eux , vfurperent 
[ Egypte  par  t e^aeedecinq  cens  vn'geatis.  ibid. 

4.  Qiu  le  dernier  & fin  peuple  furent  affadlie  par  lesThebains  fous  lettrfhef 
^dlUfphragmutofs,<r  afiege^  longuement  dans  la  fortertffe  d’ J uarie.  ibid. 

f . Que  T hemojts , fils  d' àtli^hragmutofisfies  fit  fortir  de  la  forttreffe,  comme 
aufii  de  toute  tEgypte,euxeJlansaunomirededtuxeent  quarante  mille.  p-74a. 

6.  Que  les  Pajleurs  eflans  fort  'u  de  t Egyptt,fen  lièrent  en  I udee,  où  ils  fondè- 
rent laViUe  de  lerufalem.  p.74». 

9 7.  QuedepuisledeJj>artdesPalkurs,qui  futletempt  auquel  le fufditThemoJît 

commença  à regner  ,iufques  à la  dernier e annee  ineluje  du  régné  de  Jmenophis,  pe- 
re de  Sethon,  il  y a eu  dixfepe  Ro'u  ,qui  ont  régné  en  tout  trois  cens  trente- trois 
ans.  ibid. 

8 . Que  Sethon , fils  dudit  K^menophit  ,fut  appelle  .Ægyptus , & qu'il  chaffa 
fon  frere  Jrmaie,  appelle  autrement  Danaut  de  [Egypte-,  lequel  Danaus  f enfuit 
auRoyaumeiArgos,oùilrtgna,  p.74; 
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9 Q^e  les peK^les dfpelle'Z^  l'afteursancefiresde Itfephey  fîr  premiers  peres 
des  Itsifs,  dtsciene  lubiee  l' Egypte  trois  cens  quatre  Vingt  s treft*  tins  auitnt 

tfite  ledit  Danaus  ftifl  au  Hoyaumed /irgos.p.y  a). 

Parce  palTigc  lofcphe  eftiine  que  Moylc  3c  .les  Ifraëliccs  fortirent 
deTEgype  dutcinpsdc  Themofis  , quand  les  Rois  des  Pafteurs  furent 
chalfez  : eaquoy  ils’abufc  grandement  Sc  lourdement , veu  que  le  fixieC- 
me  partage  y ert  diamétralement  contraire  : car  il  dit,  que  ceux  qui  pour 
lors  fortirent  d'Egypte  s’en  allèrent  droit  en  ludec,  où  ils  fondèrent  leru- 
làlcm.  Eciln  yalipctitnouiccenrHiftoire  Saindlc  quinefçachcque  le- 
rufalem  eftoit  ballie  long  temps  auparauanf  que  Moyfc  fornfl  d’fcgy- 
pte:  voire  il  cft  tres^artfeure  que  Moylc  n‘y  fiitiamais.  Grandement  aulll 
s’abufe  lofcphe , d'eftimer  que  les  peuples  qui  ellablircnt  les  Rois  raftturs, 
3e  leslfraëlitcscaptifs  en  Egypte, Ibit  vncmcfinc  chofe.-car  l’article  pre- 
micrnou$cnfcigncleconttaire.Ccspeuplcs,à  force  d'armes,  fe  rendirent 
maiftres  de  l'Egypte,  8cyellcurcnt  SaltispourleurprcmierRoy.  Et  lacob 
delccnditcnhomme particulier  3c  priuéaucclcsenfins  en  Egypte  , non 
comme  ennemy  conquérant , ains  comme  clfrangcr  reccu  par  grâce :3c 
partantilya  très-grande  différence,  Rcucnoiis  ànos  partages  neccrtàircs 
pour  nos  demonllrations. 

10.  êl*eleR.oy  /fmenophi,  releguatouslesLadres & contamine'X^Jel' Egypte 
dulongiu  ftcHue  du  Nil , pour  y tailler  pierres,  crfatre autres auures,p.yf  6, 

11.  Que cesLadrts  gycontamineX^ayant  demandé  audit  ttmfnophuvn  litude 
retraite,  dr  luy  leur  ayant  accordé  la  fufdite  placed  Quarts,  ruynee  O- defer- 
tt , fe  préparant  à la  reuolte,  e(leureat  pour  leur  C hef  tvn  des  Pontifies  d' Heliopo- 
bs , nomméOrfafiph  ou  Ofar/tph. 

II.  Q^ue ledit  O rfaftph efioit Moyfe,o.y^t. 

IJ.  Qtte  ledit  Moyfe{  au  côtoie  lolepl\e)auoit  eftéplus  de  cinq  cens  dix‘ 
huifl  ans  deuantle chaffemrnt des  Ladres, p.  761. 

Toutesfois  il  preuuc  fi  mal  fon  dire  , que  Manethon  cft  fans  doute 
beaucoup  plus  véritable  3c  croyable  en  cela  que  luy:  Mais  lofcphe  fc  fent 
fi  piqué  de  ci  que  les  Autheurs  qu’il  allègue  luy  - nicfmc  dilent , 
que  ces  anceftres  3c  prcdcccftèurs  eftoicnt  les  Ladres  3c  contaminez  de 
l’Egypte  qu’il  cft  excufable  s’il  veut  que  l'on  croyc  que  tout  ce  qu’ils  en  di- 
feiit  ne  font  que purcsfiiblcs.quoy  qu’il  ait  grandement  loué  ledit  Ma- 
ncthon. 

14.  Que  Qheremon  tHiflorien  dit  au/li  que  ces  Ladres  furent  chaffis^du 
temps  et  /dmenophu  dr  de  fon  fils  Rhamaffies,  dit  Zetiion,  & que  d'iceux  furent 
Chefs  Moyfe  dylofeph  , gy  tenus  Condufleurs. 

Enquoy  lofcphepenfcauoirdc  grandes  prinfes  fur  eux  pour  les  aceufer 
dementerie  ,dilànt  ,que  lolcphauoit  eftéplus  de  quatre  cens  ans  deuant 
que  Moylc.  Mais  en  ce  que  ditChercmon,iln’yancnd’abfurdc:earilne 
dit  pas  quand,  ny  où  ilfhirentlesConduéleursdcs  Ifraëlites,  qu’il  appelle 
Ladres  : bien  cll-il  tres-vcntablc , qu’ils  fc  peuuent  appeller  leurs  Condu- 
fteurs;àfçiuoir,  lofcphàrcntrcc,  3c  Moyfeà  la  fortie  de  l’Egypte.  Et  ce* 
pendantferaicy  notté  ce  qui  ert  grandement  confidcrable,  que  lofcpheaf. 
ferme  5:  foufticnt,quelofephauoicc(tc  phud*  quatre  cens  ans  deuant  M.Qyfsi 
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contre  nos  beaux  fupputatcurs,  qui  veulent  qu’il  n’yaye  pas  plus  de  deux 
censans  entre  lofepbflc  Moyfe  , 8e  qui  ne  veulent  p«  que  les  ItaeUces 
ayentefté affligez  quattecensans  en  Egypte,  contre  1 exprefle  parole  de 

Fmdmtnt  qut  LîfimuhH»  Hiftoricn  dU 
Roy  Bochorresnoit  en  Ej^frc,  le  peuple  des  hifsfefenlam,nfeaoelepre,ra[cl>e, 
wide  roitne^  -ÿ  Mires  mdadùscontagieHfes  ,Moient  leur  refuge  mx  Temples. 
uRndeL nourris dÎMmofnes.  & ejoele  RoynyMSepéndmonepè  delesexserm,- 
nerenfuifdnt  noyer  les  'vhs  & mourir  de  faim  les  Mtres  ,i!s  fefauuerent  zne  nusit 

fousUconduisîedeîvndentreuxnommè Moyfe, p.y6^.  , 

Et  contre  cctuy-cy  lofephe  fouftient  que  ce  Roy  Boenor  , dit  le  lu- 
tte ne  régna  quebeaucoup  de  (iccles  apres  que  Moyfe  s’en  fut  aile  de  l E- 
gvpte  • mais  le  bon  Seigneur  ne  s‘aduife  pas  que  tous  les  Roisd'Egy  pteow 

eu  couliourscinqoufixuôs:tcllcment  quiln’eft  riendefiaifequcde  dire 

que  lemefüic  Roy  que  Manethon  & Chetemon  appellent  Amcnopliis 
fttauflîappellc  Bochot  le  lutte;  & qu’ainC  tous  ces  trois  Autlieurs  font 
de  bonne  intelligence  i dire  que  les  luiti  cttoicm  Ladres , & qu’ils  $ enal- 

lerentfousMoylc.  . , j i j 

Aufquels  quinze  paffages tirez, comme  i ay  dit , du  premier  Iiurc  des 
Anûquitezdesluifscontte  Appion  pat  lofephe,  8c  traduit  par  Gencbrad, 
t’en  adjoufteray  cncorcsdcux  delà  fainac  Bible , pour  nousfecuit  d efguil- 
lein&illibleaupointdervniquevcritc.  . . o» 

i6.  Que  Moyfe  Mois  fUétre-'vmgts  ms  ^uand  si  paru  A fbarAo»^ 

iEzyptedelaptrtdeDseu.irluycommand*  de  Uiffer  aller  Ton 

17  Etauelestjuasre  cens  trente  ms  de  U demeure  des  lut  fs,  etifans  d Ifrael, 

en  Egypte  eflans  fnis,  le  peupUparsUi  Egypte  fous  U conduute  de  Moyfe. 

^^ntfouelsfeizcpairages,  nonobttant  joutes  les  difputcs  de  lofephe 
« comte  Manethon , Chetemon . 8c  Lyfimachus,  qui  en  cela  a raifon  de  te 
fafeher  de  ce  que  ces  Autheurs  difent  que  fet  predecetteuts  ettoient  U- 

dres.nousnelailfonspas  de  tirer  ces  véritables  conclurions. 

Premièrement , que  laDinattie  des  Patteurs , que  tous  les  Autheurs 
;«.'aî“io- difent  auoir  efté  U diafeptiettne  , commença  lors  que  Saltis  en  fut  ef- 

=p“«.  leulepremierRoy,  qu’il  fut  le  premia  des  fix  qui  gouuctnerent  cette  Di- 

Que  ces  fix  Rois  d«  Patteurs  régnèrent  en  tout  fur  l’Egypte  deux 

” f * %ue  les  Rois  des  Patteurs  ayant  ette  chalTcz  par  T hemofis , fils  d A- 
lifp'hra^utolis,  s’anettaét  en  la  ludee.  où  ils  forent  fondatcursde  la  ville 

*^'^l'^'QueThcmofi5,&  feize  Rois  apres  luy  , defquels  Amenophis  III. 
fat  le  d^icr , forent  les  dixfept  Rois  de  la  dixhuiaielme  Dinattic,  8c  qu'ils 

reenerent  en  tout  trois  cens  trente  trois  ans. 

\ Que  les  luife  8c  Ifraelites  qui  retterent  apres  le  dclpart  des  Rois 
Patteurs  en  Egypte  font  appeliez  Ladres  par  les  fufdirs  Autheurs,  8c  qu  ils 
futcntchalTczpatlcRoy  Amenophis IlLpcrc de  Sctiion.dit  Egyptus. 
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<.  Que  le  Chef  Sc  conduûcur  des  luifs , ditslcs  LadreS,  qui fortirent 
d’Egypte cefte fécondé  fois,  futOriâfiph,ditMoyfc. 

7.  Quecefte  fortie  arriua  au  commencement  de  l'an  quatre  vingts  vn 
de  Moyfc,  qui  fut  l'année  derniere  du  règne  dudit  Amenophis}. 

Et  d’autant  que  l’hfcriturelâin.ae  nous  enfeigne  quelalortiedes  Ifraë- 
lites,  qui  fc  fit  ious  Moyfc , fut  le  premier  iour  qui  fuiuit  la  fin  des  45  o.  ans  des  17.  & 1*. 
de  la  demeure  des  enfims  d’Ifraclcn  Egypte,  il  nous  fera  très- facile  de  trou- 
ucrlcsorigincs&commenceraensdcsDinafties  dix-fcpticfmc& dix-hui- 
âicfme:  lefquellescftans  fixes  & arreftees,  Sc  ayant  délia  prouuc  la  pre- 
mière par  la  fécondé , on  pourra  conclurre  certainement  la  duree  des  ieize 
premières  Oinafiies. 

Car  par  nos  demonftrarions  de  la  lâindle  Chronologie  il  fc  voit  que 
l'an  8 O.  de  Moyfe  fut  le  dernier  des  4)0.  de  la  demeure  des  enfans  d'tfraël 
en  Egypte;  d'oùiU’cnfuitquel'anSi.de  Moyfc  fut  l'an  de  la  fortiedes  If- 
raëlites,  qui  fut  l’an  du  Monde  16  86.  d'où  il  s'enfuit  encore?  que  l’an  der- 
nier du  rcgncd’Amcnophis.;.Pliarao  d'Egypte,  &lcs  335. ans  deladurce 
delà  diX'diuiâiefme  Dinafiie  finilfcnt  quant  Sc  l'an  quatre  vingts  de 
Moyfe,  &;l'an43o.  dclademcure,quifutrandu  Monde  i68f. 

Qucfil’anneedu  Mondci685.  fut  1x353.  & dernière  de  la  iS.Dinallie 
d'Egypte,  appellec  desThcbainsDiapolitains,commcau(li  ladetnicrede 
la  demeure  des  enfans  d’ilraëlen  Egypte,  la8o.  dcMoyfc  Sc  la  derniere 
d’Amcnophis3.entetrogradancpar  les  années  duMondc  les  333. ans  delà 
durccdelai8.0inaftie,ontrouucraqueran  du  Mondcx333.  qui  fut  l’an- 
nec68.de  leur feruitude,  5clai8.deBal.Tus,huiâiefme  Monarque  d'Af- 
fyrie  fût  auffi  la  première  année  des  333.  de  la  duree  de  la  dix-hviclicime 
Dinaftie;  &ainii  lapremicreanneeduregnedeThcmofis,  quifutlcpre- 
mierRoyde  ceftciS.  Dinaftie. 

Que  fl  vous  remontez  encores  par  les  années  du  Mondeles  deux  cens 
foixanteans  de  la  duree  de  la  dix-  fcptiefmc  Dinaftie, dite  des  Pafteurs,Ia  fin 
de  laquelle  fut  te  commencement  de  la  18.  vous  trouucrcz  infailliblement 
qucl’an  du  Monde  1093.  quifutdc  SeiTil’an  ji?.  de  Salé  390.  deHcber 
339.deTharci99.d'Abranam  118.  d’ifaaclcxS.  dcBclus,  ditlupiter,  fils 
deNembrothl’anxi.  fût  aulU  infailliblement  &alTeurcment  la  première 
année  des  deux  cens  foixante  de  la  duree  de  la  dix-fcpticfme  Dinaftie, 
dite  des  Pafteuts , &laprcmicrcaullidurcgncdeSaltis,qui  en  fut  le  pre- 
mier Roy. 

Que  fi  cette  dcmôftration  n’cft  clairc,nette,certaine  & intelligible  qu’vn  conclofion 
plusfubtilqueicncfuisentrouue  de  meilleures  • mais  icelles  eftant  bon-  du  temps  des 
nés,  Sc  la  praniere  Dinaftie  commençant, comme  nous  auons  prouûé  l’an 
7..deNcrabroth,iln'yaquetcnir,  n’en  defplaifeà  Eufebe,  &àfcsfedta-  be. 
leurs,  quclcsfeizc  premières  Dinafties  n’ont  eupour  tout  de  duree  que  70. 
ans.n'empcfchantpasquc  lesEgyptiésnefedilentcftredcfcendusdeMif- 
raimfilsdeCham,  quifut  filsNoc,comnie  nous  auons  veuaux  peuplades, 
mais  il  efteertam  que  b tyrannie  ou  fouuerainerén’a  eu  lieu  parmylcs  E- 
gyptiens  quedes  lafepnclmeannceduregnedeNerabrorh,  Sc  nonplu- 
toft: auffi  (oncles  fcizcDioafticsptcmieresbeaucoupplusfabulcufcs  que 
■r.  * HH  ilij 
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hidoriques;  c’cftpourquoy  nousn’cn  auons  pas  les  fuites  des  Roy  s dans 
le*  Autheurs;  Si  à vray  dire, la  Diiullie  que  nous  appelions  la  dixhui£Ucfmc 
cft  la  premicrede laquelle  nousayoïis  exadte  cognoiflàncc  par  les  Hiflo- 
riens:  voicy  donc  l’ordre  des  Roys,  cancdcladix  fcptiefme  Oina{lic,dire 
des  Pafteurs,  que  des  fuiuantes,  afin  qu’on  les  puifle  appliquer  à la  fain- 
<dc  Chronologie  quand  on  l’aura  agréable  fins  beaucoup  de  pei- 
ne. 


. I.  Saltisfùtle  prcmierl’an  ri.  de  Relus  ic  régna  dix-neuf ans. 

• 1.  Baion  ou  Baron  l’an  41.  dudit  Relus, quarante-quatre  ans. 

5.  Apachnas  rani3.dcNinus,trente-fixans  feptinois. 

4.  Apochisl’an  8.  deSemiramis,l’oixantc-vnan,  Si  l’an  40.  du  régné 
de  ce  Koy  lofeph  fiit  vendu  par  les  frétés  aux  Mârchans  Madianites,  Sc 
parlefdits MarchansàPutifarEunuquedeccPharaoenEgypte;  Si  àl’an 
54.defon  regne, lofeph  luy fut prclente pour  interpréter  les  fonges  qu’il 
auoit  faits, Sc  les  ayant  interprétez  fut  fait  Ion  Lieutenant  general  par  toute 
l’Egypte. 

.y.Ianias  l’an  17.de  Ninus  i.cinquante  ans  vn  mois;  à lafeconde  anneedu. 
quel  lacob  pcrc  de  Iofeph,auectoute (à  famille,  defeendirét  en  Egypte, Sc  à 
l’an  jj.de  fon  regne , (1  tant  eft  qu’il  aye régné  jo.  ans,  ay-ie  rais  la  premiè- 
re annee  des  4 00.  d c feruirude  prédite  aux  defeendans  d’ A braham,  Gen.x  5. 
C’eftàdirc,queparleconfeildecePluiaoles  Ifraëlires  furent  déclarez  fe* 
fùbiedfs  comme  les  autres  Egy'ptiens:  Si  ainfi  de  libres  qu’ils  eftoient, fu- 
rent afTcrOis,  Sc  neantmoins  doucement  traittez,  tant  fous  ce  Roy  que 
fouslefuiuant,  iufqucsàce  queles  Rois  des  Pafteurs  fûtentchafTez,  Sc  les 
Diapolitainscftablispar  Themofis  leur  Roy  ; car  ccluy-là  commença  de 
lesafiligerplusquclcsprecedens,  parce  que  lofeph cftoit défia  mort.  Si 
quec’eftdeluy qu’ondoitentendrccequieftditdansl’Exodei.  8.  Qu'ilfe 
lfU4  V«  nouueau  Roy  fur( Egypte,  lequel  ne cognoiffoii point  / syé/ifi.C’eft  à dire, 
que  ce  Roy  n’eftoit  pas  de  la  race  des  Rois  Pafteurs;  mais  d’vne  racenou- 
jiçlle,  laquelle  ne  fçauoir  pas  ce  que  lofeph  auoit  fiiit  en  Egypte,Si  comme 
quoyenufaueutleslfraélitesyauoient  eftceftablis;  cequinircaufe  qu’il 
commença  à les  traittet  rigoureufement. 

4.  Affisou  Saltisi.  l’an  9.d’Acelius,quarantc  neufansdeux  mois,  qui 
font  cntoucdcuxcensfoixante  ans  deux  mois  moins , apres lefquels 
letufàlero  fut  fondée. 

Quand  aux  dix-fept  Rois  de  la  dixhuiâiefmc  Dinaftie,appellee  desThe- 
bains  ou  Diapolitains , en  voicy  l’ordre  Si  Icregne. 

J.  Themofis  l’an  18.  deBalius,  Si  regnavingt-cinqansquarremou; 
il  commença  de  régner  l’an  98. -de  la  demeure  des  Ifraélitcs  en  Egy- 
pte, qui  fijc  l'an  68.  deleurfcruitude  volontaire  quelque  vingt-huicl  ans 
apres  la  mort  dclofcph;  Si  fiitccftui-cy  lenouueau  Roy  qui  commença 
de  les  affliger.  Ex  od.  1.8.  -.J 

i.  Chebronfan  ij.d’ArmatritiSjtreizcatis.  * < ’ 

J.  Amehophisi.l’antS.duditArmatritis,  vmgtansfcptmois; 

4.  AmeffcsCifœutl’anÿ.deBclochus.vingt-vnanaeufmois. 

5,  Mephrcsran3o.dudjcBciocluuv-<fou»ansiicufmoi$^  ' ' >' 

...  d-  Mephra- 
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(.  Mcphramuchofù  l’an  8.  de  Baizus  t.  vingt-cinq  ans  dix  mois. 

7.  ThemolIs2..ran34.dcBalxus2..  ncufanshui£tmois. 

8.  Amenophisi.  l’an  45.  de  Baizus  2.  trente  ans  dix  mois.  3 

9.  Orus  l'aniz.  deAltadaSjtrente-fixanscinqmois. 

10.  Acenchcrreslàfillerani7.de  MammituSjdouzeaniynmois. 

11.  Rathotis  l'an  9.  de  Mancalzus,  neuf  ans. 

la.  Ac'cncherres  l’an  18.  de  Mancalzus, douze  ans  cinq  mois. 

Ij.  Acenchcrresi.l’anjo.de  Mancal.zus,douzeanstroismois. 

14.  Armaisl’ania.deSphzrus, quatre ansvnroois. 

15.  RameflcsouRampfesrani7.duditSpIizrus,vnanquatremois.' 

16  Armefes  Miamum  l’aniS.  dudit  Sphzrus,foixantc-{ix  ans  deux  mois.' 

17.  Armcnophisj.l'an  35.deSparetus,  dix-neufansfixmois,  qui  fut  le 
derhier  de  cefte  18.  Dinaftie , & celuy  fous  lequel  Moyfe  fit  fortit 
les  Ifraclitcs  de  la  demeure  Seferuitude  de  l’Egypte  par  le  bras  puilTant  du 
Seigneur,  Exod.  ii-  40.  7.13.  Epijhc  4nxGalatti  Et  quant  à ce 

aueSimmachus  ditqu’ilss’enfùirent,  & que  luy.Manethon  Se  Chetemon 
aifent  qu’ils cltoientladrcs  SdnfeAezi  ce  font  inue£hues  des  Egyptiens  1 
contre  les  luifs,en  haine  de  leur  nation  ; mais  en  cela  font-ils  véritables 
quecefùtfousAmenophis3.  peredeZethon,  que  les  luifs  qu’ils  appel- 
lent Ladres fotdrcnt  de  l’Egypte  fous  Moyfe,  qu’ils  appellent  Orfafiph  : 
voyons  la  dix  neufiefine  Dinaftie. 

Maisauant  que  de  lavoir  il  me'fouuient  de  vuider  vne  difficulté,  qui  Comment  U 
fembleuaiftteduttoifieCnepaflâgecy-deiTus  aIleguc,auquelIofephedit, 

Qjtf  les  Reys  des  Pafleuri,leHrs.fsucelJenrs  {Jr  defeendans  occupèrent  f Egypte  qmnd  U dit 
511.  «ir.Ccqui  ne  peut  eftre  véritable  félon  lui- meCnes  fi  on  s’arrefteà  la 
lettre:  car  d'ailleun  il  dit  notamment  apres  Manethon,  que  les  fix  Rois  des  peemt  îïü" 
Pafteursneregnerenten  tout  quedeux  censfoixante  ans:  mais  ileft  cet- 
tain  quequand  lofcpheditqu’ilsl’occuperent  cinq  cens  vnze  ans,  il  con- 
fond  les  pcuplesdes  Rois  Palteurs  auec  les  Ifraclites, appeliez  Pafteurs  ,qui 
furentaofli  lubietsaux  Rois  des  Pafteurs  depuis  que  lacob  Se  fes  enfans 
furent  defeendus  en  Egypte.  Cela  s'entend  donc  qu’apres  que  le  dernier 
des  fix  Rois  des  Pafteuts  eutefté  chalTc.les  luifs  Pafteurs  ne  laiflcrent  pas 
de  demeurer  en  Egypte,  où  ils  habitèrent  comme  les  autres  fubicts  du 
Royaume  iufques  aux  cinq  cens  vnze  ans  accomplis,  à les  prendre  depuis 
la  première  annee  du  premier  Saltis:  lefquelseftant  patacheuez,lors  fût  fait  ' 
ce  cruel  5c  rigoureux  Ediéf  des  Rois  de  l’Egypte  pour  la  ruine  totale  des  d 
luifi  ; par  lequel  il  fut  enioint  de  faire  mourir  tous  les  raafles  qui  naiftroient 
des  luifs,  qu’ils  appel loient  Ladres  8c  infedfez,  lefquels  cinq  cens  vnze  ans, 
les  prenant  comme  i’ayditàla  première  année  de  Saltis,  premierRoy  des 
Pafteurs,  fefinifTcntiuftemcntauec  l’annee  du  Monde  i604.quifutdela 
demcule des Iftaëlitcs en  Egypte, l’an349.  d’Aaron  la  féconde,  vn  an  de-  NjiiTjoMa* 
uaftt  la  naiffance  deMoïfei  8c  c'eft  pourquoi  (es  parens  n’ayant  ofc  le  garder 
à«»ufedel’Edi(ft,nyn'ayancvoululetucr,  àcaufedefa  beauté,  ils  lexpo- 
fèrent  Scabandonnerentà  la  mcrcydes  eaux  : Et  certes  lofephe  femble 
anoir  diuinement.  bien  parlé  quand  il  a marqué  ce  temps  de  l’habitation 

d«  Pafteurs,  car  véritablement  depuis  le  temps  de  l’Ediéf, qui  fut  la  fin  des . 


CHRONOLOGIE 


cinq  ccnsvnzc ans, Icsiuifsncfurcntpius  confidcrcz  comme poflcflcurs 
ny  habitans  de  l’Egypte,  ains  comme  ennemis  crdaues,&  fi  cmellement  fie 
inhunuinement  traitiez,  que  les  mifericordes  de  Dieu  en  furent  cfmcuës  • 
ficc’eftainfique  i’eftime  qu’il  faut  entendre  celle  demeure  de  cinq  cens 
vnze  ans:  car  autrement  tres-difficillcment  trouueroit- on  fon  compte, 
non  pas  mclmes  en  confondant  les  peuples  des  Rois  Paflcursauec  les  Iftac- 
lites,  appeliez  Pallcurs,  parce  que  depuis  la  première  annee  deSaltis  pre- 
mier Roy  iufques  àladcrniereae  ladcmeuredesenfansd’IfraëlenEgyptc, 
ilfecrouuecinq  cens  feptante- quatre  ans,  3c  lofephe  n’en  mettant  que 
cinq  cens  vnze  ans  , il  faut  de  ncceflite'  entendre  qu’il  prend  la  fin  de  la 
demeure  des  Palleurs  au  commencement  de  l’Edidl , qui  fut  quelque  annee 
deuant  que  Moyfe  nafquit.  ^ 

Royi  Pi-  QH'  “ diftingue  les  Paflcurs  d’aucc  les  Ifrafilites , comme  il  le  faut , 

encoresmoinstrouuera-oncenombredecinqcensvnzeans,parcc  que  les 
Roy  s des  Pafteurs , fie  leurs  peuples  n’y  ont  en  tout  demeure  que  deux 
cens  foixante  ans:  au  bout defquels ils  s’enalletcnt,  cftansau  nombrede 
deux  cens  quarante  mille,  5c  s’arreflercnt  enludee.où  ils  fondèrent  letu- 
falcm. 

Et  la  demeure  des  Ifraëlices,dits  Pafteurs, qui  fiirét  quelque  temps  fubicts 
Pafteurs , ne  daneurerent  en  tout  en  Egypte  que  quatre  cent 
trente  ans,  au  bout  defquels  ils  forcirent  fous  Moyfe  au  nombre  de  plusde 
fil  cens  mille.  ■ i . 

U diiteréce  EcncantmoinslesvnsficlesaucresparltgracedesRoisquiaimcfencIo- 
^’‘’rf^‘*“fephfilsdeIacob,ditlfraël,  fie  fes  frétés  ne  toentconfiderez  que  pourvn 
ftcurs, V a»  feuipcuplefquoy  que  fort  different  ) par  lesconquerans,qui  cnaftcrentlu 
iiMclites.  R oys des  Pafteurs.  Etquandbienlespremiers  euflcnteftcdela  mcfmena- 
tion  que  lesdemiers,  comme  lofephe  le  veut,coufiourt  leur$atriuces,com- 
meleursiflucs  furent  fort  differentesicarcommercftabliflcment  de  Saltis 
premier  Roy  des  Pafteurs  precedal’arriuecdelacob  fie  de  fesenfans  en  Egy- 
pte de  cent  foixante  fie  trois  ans,  aufti  lechafTcment  fie  départ  du  fixicfme 
fie  dernier  Roy  des  Pafteurs  précéda  la  fortie  des  Ifraëlites  de  l’Egypte 
fous  Moyfe  de  trois  cens  trente  trois  ans  .-voila  ce  que  nous  auons  efti- 
mc  ncceffaite  d’efclaircir  auant  que  d’entrer  en  la  dix-neufiefme  Dina- 
ftie. 

19.  Dituftie  Quantàladixneufiefmc  Dinaftie,fi  onprendfoncommencememàla 
d’Egypte,  première  amnccdcSeclionouZethonfilsde  Amenophis  j.  quifiit  leder- 
nier  de  la  Dinaftie  precedente,  elle  commencera  auec  la  première  annee  de- 
puis la  fortie  de  l'Egyptc,qui  fiit  du  Monde  l'an  1 68<.fic  du  gouuememcnt 
deMoyfc  la  première  annee:  auquel  temps  Zethon  n’auoitque  quelques 
cinq  mois  quand  fon  perefùtnoyéen  pourfuiuant  Moyfe;  8c  ainfi  Zetnon 
appelle  Ægyptus , commença  à rogner  l’an  1 4.  d’Afeatades,  qui  fiit  le  dix- 
huiûiefme  Roy  d’Aflyrie , 8c  régna  Ægyptus  auec  fon  frere  Hetmee 
Armais,  qui  fut  aufti  appelle  Danaus,  vingt-quatre  ans.  Il  fut  grand  guer- 
rier, fie  comme  pour  pourfuiurefes  conqueftcsileuft  laiiTe  dans  l’Egypte 
fonfrere Danaus poucycommandcc,rayantfaitfon  Lieutenant,  Danaus 
fon  frere  abfcnt,  fie  occupe  aux  guenes  eftrangcrcs,  print  la  qualité  de  Roy 

d’Egypto} 
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d’Egypte , à caufcdc  quoy  fou  frcreclhnt  de  retour  le  cliafla  de  l'Egypte, & 
i’enfitfeul  Roy,  &Danaus  s’enfuit  en  Grece  auRoyaumed'Arcos,  d’où 
il  fut  Roy. 

Quelques- vnsonteftitne  que  lofcphes’abufôitdcdire  que  ce  Zethon,  ^ 
appelle  Ægyptus,  donna  fon  nom  à l'Egypte,  qui  auparauant  s'appelloit  donna  ion 
. Ænn,  parce  que  dans  les  verfions  Grecques  Sc  Latines  ils  voyent  que  "omll'Egy- 
long  tempsdeuantqu'Ægyptusvintau  monde,  ilcft fait  mention  de  ce 
melme pais, qui ell  appelle  Egypte,  du  temps  d’Abraliam,  & de  laiob, 
qui onteftcpfusanciensque ledit  Egyptus  déplus  dequatre  cens  ans:  Se 
ainfi  dilent  quêtant  s’en  faut  que  ledit  pais  aycpnns  fon  nom  de  ce  Roy, 
que  tout  au  contraire,  il  y a de  l'apparence  que  le  Roy  fut  appelle  Ægyp- 
tus à caufe  de  fon  pais , comme  cela  arriue  alTczfouuent  que  l'on  don- 
ne le  nom  des  villes  Sc  des  Prouinccs  aux'gtands  Princes,  pour  les  rendre 
d'autant  plus  aimez  des  fubiets  Sc  habitans  defdites  villes  Sc  l’touinces. 

Mais  quand  on  confidcrcra  que  le  mot  d’Egypte  ne  fe  voit  dans  les  Bibles 
que  depuis  le  temps  du  Roi  Ptolomee  Philadelphe,  qui  la  fît  traduire  par 
les  Septante,  Sc  que  dans  tous  les  textes  Hebra'iques,  an  toute  la  Genofe 
Sc  Exodeily  atoufloursMifraim,  au  lieu  du  mot  Egypte  , il  fe  trouucra 
quclofephe  ne  s’eft  aucunement  trompe;  Sc  qu’il  eil  vrai- femblable  que 
ce  Roi  appelle  Ægyptus  donna  fon  nom  à l'Egypte;  quoy  qu’il  en  fort, 
c’eftcc  Zethon,ofitÆgyptus,quicha(rafonfrcreDanaus;Scàce  chaffe- 
raentManethoneftablitlccommencementdc  ladix-neufieline  Dinaftie, 

Sc  non  pluftoft , ainfi  que  nous  voyons  dans  l’ Aniùus  de  V iterbe,  fol.  1 46. 
OrpuisqueManetbon  veut  quel’an  cinquiefine  d’Ægyptus  depuis  qu’il 
eut  charte  fon  frété  Danaus,  Amintlias  dix-neuficfme  Roi  d’Arty  rie  aie 
commence'  à regner,  il  s’enfuit  necertàirement  que  Ægyptus  chailà  fon 
frere  l’an  trente-  huiiRielme  de  Afeatades  predeccrtcur  dudit  Aminthas  ; Sc 
àccrtedix-neufiefmeDinartieiln’yacuquedcuxRois,  ainfi  qu’il  fe  voit 
auvolume  de  Anniusde  Viterbe.  Et  lofephe  s’abufe  grandement  aux 
Rois  qu’il  met  pour  fucccrtcurs  dudit  Zethon , dit  Ægyptus,  confondant 
Zethon  Sc  Zethiis , Sc  n’en  failàncqu’vn , Sc  croyantquc  Rampfes  ou  Ra- 
mefes  fils  de  Zcchus  fut  fils  de  Zethon  ; ce  qui  n’cll  point.  Lailiant  donc  le 
rapport  de  lofephe  en  cet  endroiSt,  comme  fort  broliillcfcarilcrtoit  en  * 
clîolcre contre  Manethon  ) nous  fuiurons  ce  que  nous  en  trouuons  dans 
lemefme.Vlanethon.auvolumede'eanAnniusdeViterbe,  Sc  commen- 
ceronscomme  lui  la  r 9.  Oinartieau  chartement  de  Oanaus,  de  laquelle  fon 
frere  fut  Roi  toutfeul,  Sc  làns  compagnon. 

I,  Zethon,ditÆgypcus,l’anjg.d’Afcatadcs,Cjixantc  huidans. 

X.  Menophisfonfilsranio.dcBelochusi.quaranteàns. 

Quifontentout  cent  huid  ans,  Iclquels  finis  commença  la  Dinaftie  • - - .. 

lo.appellecdes  Larthes. 

Lai  O.  DinaftiedcrÆgypteeftappelleelaDinafticdcs  Larthes  ; c’eft  à 10.  Diiuftic, 
dire.  Rois (ouuerains, qui  auoient  d'autres  Rois  fous  eux,  defquels  Zcr 
thus  de  l'Egypte  fut  le  premier  Roi.  non  le  Zethus  des  Grecs,  qui  fut  celui'!''*’ 
quichartaCadmus,  Sccc  Zerhus  d'Egypte  lofephe  l’a  confondu  aucc  le 
Zethon  de  laprccedcntc  Dinafrie  mal  à propos. 
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I.  Zcthus  donc  l'an  5.  de  Lamprides,  commença  à régner  cinquante- 
cinq  ans.  '' 

I.  Ramfesou Rampfesran8.deLampares,foixantc  {ixans.Iofcpheefti- 
nie  qu’il  fiic  fil«  de  Zethon,  mais  il  le  fut  de  Zcthus , & non  de  Ze- 
thon. 

j.  Amenophis4.ran  44.dePannias,  &regnaquarantcans. 

4.  Amenophus,  appelle  par  lofcphe  Amcncmencs  l’an  10.  de  Mi- 
trxus , & régna  vingt- lix  ans  dans  lofcphe,  & vingt-fept  ans  dans 
l'Annius. 

J.  Tuoris,  ainfiappcllcdanslelofephe,  & le  dernier  des  Larthes, dans  le 
Manethondu  Viterbecotnmcnçaà  regnerl’an  ao.  deTantanius,  & ré- 
gna fept  ans. 

La  vingt-vniefmeDinaftie  d’Egypte,  appellee  par  Manethon  desDia- 
f hicccdaà  celles  des  Larthes , & commença  l’an  vingt- fixiefmc  de 
T a ntanius,&  dura  cent  foixâte  dix  - fept  ans, à la  première  année  de  laquelle 
Manethon  met  la  ruine  deTroyc,(ànsnousdonnerlcsnoms  des  Rois  ou 
GouucrneursdccettcDinaftiei&iufqucsicylcBcrofeouleManethonfont 
Auclicurs  des  precedentes  Dinafties. 

«.DiiuQie.  La  vingc-dcuxicfmeDinaftie d’Egypte  , communementappelleclaif. 

Siarce  que  des  deux  precedentes  les  Autheuts  n’en  font  qu’vnefcule,  dura 
bus  fept  Rois  cent  trente  ans,  félon  Eufebe. 

t.  Smendis  l'anaj.dcLaoUcnes.commcnçadercgnervingt-flxanL  . 
t.  Pfufcnnes  l’an  4.  de  Pyrithidias,  quarante- vn  an. 

}.  Nepercherrcsl’ani5.d'Ophrat*us,quatrcans. 

4.  Amenophis  f.l’aniy.duditOphratzus,  neufans. 

5.  Ozochotl’anS.d'Oftaganus.fixans. 

6.  Spinaccs  l'an  14.  dudit  Ophraganus,  neufans. 

7.  Pcrfufcnnesl'an  15.  dudit  Ophraganus,  trente-cinq  ans- 
15.  Diiiïlic.  La  15.  Dinaftie , appellee  par  Eufebe  vingt  dcuxiefme  , commença 
Iahui£hcfineannccd’Afcrazapcs,  Aedurafous  trois  Rois  quarante- neuf 
ans, qui  furent, 

I.  Scnfcorisl’an  g.  d’Aferazapes,  commença  de  regnet  vingt- vn  an. 

• t.  Oforthon  l’an  19.  dudit  Aferazapes,  quinzeans." 

).  Tachetolisl’an  i.dcSardanapalc,regnatrcizeans. 
i4.Diiuftie.  La  vingt- quatriefmc  Dinaftie  d’Egypte,  dite  vingt  troificûnc  pat  Eu- 
febe, durafous  trois  Rois  quarante-quatre  ans, qui  furent, 

I.  Pctubaftisl’ant.dePhulbclochus,rcgna  vingt-cinqans. 

1.  Oforthon  I.  dit  Hercules  l’an  i«.  dudit  Phul.  neufans. 

J.  Pfammus l’an 55. dudit Plîul.  dixans. 

»j;  Dlniftic;  La  15.  Dinafticd’Egyptcn’cutqu’vn  feulRoy, nommé  Bochoris,  qui 
commença  de  régner  l'an  quarante-fixicfme  dudit  Phulbelochus,fie  régna 
quarante-quatreans,  &vcr$lafindc  fonicgneSamaricfutprinfe  furies 
Ifraclitespar  SalmanalTar  , qui  fût  le  quarante -vnieCne  Roy  de  Babylone 
oud’Alfyrie.  Au refte Bochoris eftappellc  Sua.  4.  Roiiiy.  4. 
is.Diniftie.  . Lavingc-fudclmeDinafticd'Egypte,quieftlaa5.felonEufcbc,euctroU 
Roh}àfi3Uoir, 

i.Sabachon 
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I.  Sabachon,  qui  ayant  vaincu  Bachoris l’an  i6.dc  Salmanaflai,fuc  Roy 
d’Egypte  douzcaiis. 

1.  Scbichus,l’an 4. d’Airarhadon,douzcansau(li. 

5.  Tliarraca.l'an  j9.dcBcrodacBaladan,qui  futlcfccouddcManaf- 
fez  Roy  de  luda,  commença  de  régner  en  Egypte.  Mais  nous  apprenons 
parle  4. dcsRoischap.19. que ceTharracaelloitRoy d’Ethiopie, lors  que 
Scnnachcribclloitauficgedcuant  Ierufalcm,qui  fut  rani4.duRoyEzc- 
chiajpercdcManafTcz.-ccquimcfaitconclutrequeledicTharraca.ouTara- 
con.rcgnoit  en /Ethiopie  en  mcfme  temps  que  Sebachon  regnoit  en  Egy- 
pte: &que  lefdicsSebachon&Sebichusclkns  morts, Tharraca  fût  Roy 
d’/€thiopie  Sc  d’Egypte;  fie  que  dés  lors,  qui  fût  l’an  a.  de  ManaiTcz  , il 
régna  vingt  ans. 

La  vinçt  fie  fepticfme  Dinadie  d’Egypte  cft  grandement  brouïllee  des 
Autheurs,a  caufe des  diuerfes  mutations  des  Roisquifûrentfuccclliucment 
en  Egyptc,en  régnant  en  mcfme  temps  en  diuers  endroits  de  l'Egypte:  car 
fël  on  leur  ordre,  il  y eut  hui  ét  Rois  iufques  à Cambifes  fils  de  Cy  rus,  Roy  fie 
Monarque  des  Perles,  par  cet  ordre. 

1.  Mettes, ou  Métrés, ran7.deBen-Mcrodach,tcgnadouzeans. 

Z.  Stcphinati$,rani9.dudit  Bcn-Mcrodach,fcpt  ans. 

}.  Nichepfos,  l’an  5.  de  Nabuchodonofor  1.  fix  ans. 

4.  Prammeticus,l'anii. dudit  Nabuchodonofor  i.quatâte  quatre  ans. 

5.  Nechao,ouNcchepfos,  l’an  j;.  dudit  Nabuchodonofor  i.  fix  ans. 
Quefic’efl:  leNechao  duquel  il  cd  parlé  au  4.  des  Rois  z}.  Z9.  qui  s’arma 
eontrele  Roy  d'Aflîrie, contre  lequel  lofias,  Roy  de  ludee  fcttouuacn  Ma- 
geddo  oùfut  tué  ledit  lofias;  il  faut, ou  quefon  predecelTcurn’ayc pas  tant 
regnécomme  Ion  dit, ou  queNecliaofûd  Roy  d’Egypte  en  mcfme  temps 
que  Pfàmmeticus , fie  ce  des  l’an  trente  ou  trente-vn  dudit  I ofias. 

6.  Pfammites,ou  Pümmcticus  z.l’an  7. de  Nabuchodonofor  z.  régna 
douze  ans. 

7.  Vaphrcs,ran  i9.duditNabuchodono{or,quifûtl’anneedela  ruine 
de  Ierufalcm,conimcnça  à régner, fie  régna  trente  ans. 

8.  Anamafis,l'an  ttoifiermedcRagafâr  quarante-deux  ans,  qui  finif- 
fent  en  la  première  annee  de  Cyrus  Monarque  des  Perfes.  Mais  fi  ce  que 
nous  lifonsdansZonarcDrungairedcCondantinopIe  cd  véritable,  que 
l’an  5.  aptes  la  dcdrudlion  de  lerufalem  Nabuchodonofor  fc  rendit  maidtc 
de  toute  l’Egypte, fie  que  luy  fie  les  fiens  la  poffederent  fort  long  temps, voi- 
re que  du  temps  que  Cyrus  print  Babilone  fie  Sardis , les  Egyptiens  cdoicnc 
du  codé  des  Affiriens  contre  luy  ; il  faut  de  neceditè  que  ce  Vaphres  fie 
Anaraafis  n’aycnt  edé  Rois  que  de  nom  tant  feulement:  quoy  qu’il  en 
Toit, les  Rois  de  cette  Oinadie  font  grandement  brouillez  dans  les  Au- 
theurs. 

La  vingt  fie  huiélicfme  Dinadie  de  l’Egypte  eut  pour  gouuerneurs  les  »»•  Dimftiei 
Monarques  des  Perfes,  depuis  Cambifes  iufques  à l’an  vnzicfme  de  Darius, 
dit  Ochus,ou  félon Zonare, apres  Xenophon, depuis  Cyrus,  qui  dirent 
neuf  Rois,lcfquels  font  en  ordre  en  lafàimde  Chronologie,  à la  colom- 
ne  de  l’Empire  des  Perfes. 
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ij.Dinaftie.  La  vingt &ncufîcfme  Dinadie  d’Egypte  commença,  comme  nous  ve- 

nonsde dire, l'an  vnzicfme dudit  Darius  fécond, dit  Ochus  ouleBadard, 
par  ceux  qui  fc  tcbellcrcnc  contre  luy  fous  leur  Roy  Amatreus  Saïtes, 

Îiui  fut  le  premier  des  huiél  qui  regnerent  en  Egypte  contre  les  Pèr- 
es. 

1.  AmatratusSaïtesregnafixans.  5.  Nepherites,  quatre  mois. 

1.  Ncphittitcs.lixans.  6.  Nc(dcncbtis,dixhuiéians. 

J.  Achoris,  douze  ans.  7.  Theos,  deux  ans. 

4.  Prammites,vnan.  8.  Ncâanebus,dixhuiâans. 

Qui  fonten  toutfoixante  & trois  ans  quelques  quatre  mois,  qui  tom- 
bent à l'an  59.  d'.\rtaxerxcs  5.  dit  Mnemon; apres  lequel  temps  il  eil  dit  que 
les  Perfes  reconquirent  l'Egypte, & la  gardèrent  iufquesà  la  nn  dcleur  Mo- 
narchie. 

JO.  Diniftie.  ^ trentiefmc  Dinaftie  donc  de  l'Egypte  commença  par  Artaxerxes  5.dit 

Mnemon , ou  comme  dilënt  les  Autheurs  par  Artaxerxes  6.  appelle  Ochus 
z.quircgnaenEgypteS.ans.  Arfes  quatre,  & Darius, dernier  Monarque 
des  Perfes,  cinq. 

ii.Jraerrie.  La trentc-vniefmc&dcmiere Dinaftie  d’Egypte  fût  fous  l'Empire  des 

fc  Diaiflic,  Grecs,defquels  Alexandre  le  Grand  fùtlcpremicr,& Cleopatralademierc: 
^ lâfuite  des  Rois  d’Egypte  de  cette  Dinaftie,  qui  fut  appellec  des  Lagides 
apres  la  mort  d’Alexandre  leGrand,fevoit  en  fa  colomnc  particulière  dans 
la  première  Partiedecette  làinâe  Chronologie.  Et  ainii  voila  la  fuite  ge- 
nerale de  tous  ceux  qui  ont  commandé  en  Egypte  depuis  la  première  Di- 
naftie, qui  commença  l'an  (èptiefme  de  Nembroth , iniques  à l’Empire 
d’Augulîe  fécond.  Monarque  des  Romains.  V oyons  maintenant  les  autres 
Royaumes. 

N 

Des  Roil,  &•  du  Royaume  Je  t Italie. 


L'Italie  fe  prefente maintenant  ànousdans  noftrederniere  colomne, 
&ccenladixiefmcanncedeNembroth.  Les  Italiens  dilènt  que  Icut 
premier  Autheur  fût  Noc  , fous  le  nom  de  lanus  ; auquel  temps  il  n’y 
auoitnyRoynvMonarqucfur  la  terre,  ainfi  que  dit  Fabius  Piéior:  ôrcc 
fut  le  Siècle  qu’ils  appcllerent  doré,  lequel  ils  font  finir  au  temps  de  Ni- 
nus, petit  fils  deNcmbroth.  EtditPiüot,  que  ce  lanus  occupa  au  com- 
mencement le  collé  gauche  du  Tibre  dans  ritalic,c’cft  laTofcanc;  8:  que 
Camefcs&Saturne,furlafindufiecledoré, occupèrent  le  codé  droiél  du 
Tibre  dans  l’Italie  : Mais  pour  les  Rois  qui  régirent  Si  gouuernctcnt 
ritalic  ou  la  Tofcanc,  anciennement  ditte  Hetrurie , en  voicy  l’or- 
dre félon  les  Autheurs , defquels  Gomer  Gallus  fiit  le  premier,  qui  com- 
mença à régner  l’an  dixiefme  de  Nembroth,  ainfi  que  nous  le  voyons 
, dans  le  cinquiefmc  liure  du  Berofe  : de  telle  façon  que  l’an  vnziefme  dç 
Nembroth,  & le  premier  de  Gomer,  vont  8e  doiucnt  aller  l’vn  quant  Si 
l’autre. 

Ancici  Roi»  !•  Gometdonc,dit  Gallus, l’an  io.de  Nembroth , commença  de  r«- 
a itaüe.  gner  cinquante- buiél  ans. 
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I.  OchuiVcjus,  l’an  ir.  de  Bclus, cinquante  ans.  En  ceftui-cyprint 
fin  l'aage  doré. 

5.  Camcfcsjl'an  i.dcNinuSjdixneufans.  Il  eut  toute  l’Italie. 

4.  lanusi.  parce  que  Noéauoitaufli  elle  appelle'  lanus,  commença  de 

regner  l'an  vingticfmc  de  Ninus  régna  quatre-vingts  & deux  ans.  Ce 

fût  Icmaride  Vefta  qui  inlbtua  les  Vierges  Veftalcs  pour  la  garde  du  feu 
perpétuel, 

5.  • Cranus Razen , l’an  8. de Ninias,cinquantc-quatrc  ans. 

6 Aruns,  l'an  1 J .de  Arius.quarante-trois  ans. 

7.  Tages.dit  Malot,l'an  j7.de  Arcliusjquarante-  deux  ans, 

8.  Sicanus.l’an 9.d'Armatritis,trenteans. 

9.  Enakij, Lukij,Gcans,ranpremicrdeBelochus,trenteant 

10.  Apis,  l’an  3 1. dudit  Belochus,  dix  ans. 

11.  Leftrigon,  l’an  6. de  Balius,  quarante-  cinq  ans, 

II.  HctculesdcLybic.ran  5i.dudicBalzus,trcnteansr 

ij  TufcuSjl’an  19.  d’Altadas  vingt  Sc  fept  ans.  Du  nom  deceftui-cy 
fût  appcllee  l’I  talie  T ufeia  la  T ofeane. 

14-  Aiteus,  l’ant4.de  Mamitus,reptans 

ij.  HcfperuSjl’an  premier  de  Mancalcus.vnze  ans. 
i(.  Italus  Atlaslonfrerejl’an  iz.duditMancaleus, ayant chalTé Ton ftere 
régna  dixneuf  ans.  Du  nom  de  ce  Roy  le  pais  fût  appelle  I talie,lequel  nom 
eft  depuis  demeuré. 

17.  Morges , l’an  premier  de  Spherus,  vingt  ans. 

18.  Coricus,ranpiemicrdcMamclus,trente-troisans.  Du  nom  de  ce 
Roy  furent  appeliez  Corites  en  Italie  ceux  qui  elloicnt  déclarez  lucccf- 
feurs  des  Rois  viuans. 

19.  laflus , l’an  4.  de  Sparetus,  cinquante  ans. 

10.  Coriban,l’an  i4.d’Afcatades,quarante-huidIani. 

ZI.  Turrhenus,ou’ryrrhcnu$,ran zi.d’Amiathes,cinquante-vnan. 
zz.  Tarcon prcmier,l’an  z.deBcilcparcs,vingt&croisans. 
zj.  Abas,l’an  zj.deBeIlcparcs,quinzcans. 

Z4.  Olanus , l’an  1 o.  de  Lamptides,  vingt  & vn  an. 

15-  Veibennus,ou  Vibcnnusil’an jiidudit  Lamptides, quaiâte-deux ans. 
i6,  Ofcus,ran  ZI. deLamparcs, trente  quatreans, 

Z7.  Tarc0nz.lcz5.de  Pannias,quarantc-fixans. 
z8.  Tyberinus,  dés  l’an  7.  dcMitr.-tuSjtrcntcans. 

Z9.  Mc2cntius,ranio.dcTantanius,vingt&deuxans.  Defonteoips 
Troyc  fijtbrullee. 

, JO.  Tarcontroificfmc,ranjt.deTantanius,vingtans. 

ji.  OcnusBianor,l’an zo.dcTantæus,quarante-fixans, 

• }i.  Pipinus,l’an  zé.dcTinæus,cinquante-deuxans. 

}}.  Nidus  Fcfulanus,ran  8.d’Eupalcs,quarantc-fcptans, 
j 4.  Pificus , l’an  i y.dc  Laàlihcncz,  cinquante-deux  ans. 

}j.  Tufcusi.l’an  z4.de  Pyrithidias,  trente-neuf  ans. 

j6.  Annus,l’aniz.d’Opliratane$,vingt-cinqans. 

j7.  Fellinusjl'an j?.duditOphratançs,quarantç-.troi5ant. 
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38.  Bonus, l’an 3i.d’Ocrazafpcs,vingt&hui6Ians. 

3 9 . Atrius , l’an  3 . de  Phul bclochus,  vingt  3c  fept ans. 

40.  Marfias,l’an30.duditPhulbelochu$,dixhuiâans. 

41.  Etalus,  l’an  48.  dudit  Phulbelochus, trente  ans. 

41.  Cseliusjl’an 5.deSalmanaflàr,vingt3cvnan;  àfçauoirfixans  (ficà 
cetee  fixiefmc  annce,quifut  la  dixicfmc  dudit  Salnriana{Iâr,&la  première 
d'Ezeclùas  Roy  de  luda,  la  ville  de  Rome  fut  fondée  par  Romulus)  & aptes 
ledit  Ca;liusrcgnacncorcs  quinze  ans.  * 

43.  Galetitus.l’an  i.d’Aflarradon,qui  fiitle  iS.d’Ezechias, vingt  ans. 

44.  Lukius,Tofcan,l’an  S.dcManaflcz,  vingt-cinq  ans. 

4j.  Cibitius,raa33.duditManaircz.quatre-vingtsdcuxans. 

48-  Lucumo  Cluflnus,l'an  cinquie&nc  delà  captiuité  de  Babilone, tren- 
te huiâans. 

47.  Rhetus , l’an  43.  de  ladite  captiuité,  vingt  ans. 

48.  Yelus,l’an  83.de  laditecaptiuitc, quarante-quatre  ans  Au  temps 
de  ce  Roy  Rirent  introduits  les  Confuls  à R orne. 

49.  Potfenna Clu(ius,l’an  37.derEmpiredcs  Perfes,cinquâtc-huiftani, 

50.  ToluniniusVejus,l’an  93.  des  Petfes,  vingt  & deux  ans. 

51.  Equc$,Tofcan,ranii7.desPerfcs,quaranteans. 

51.  LiuiusFidcnas,l*an  i37.desPcrres,quarante-huiâans. 

j3 . Elbius  ,T ofean , l’an  1 05.dcs  Perles,  trente-deux  ans. 

54.  Turrenus,l’an  7.der£mpiredesGrccs,quarante&vnan. 

55.  T itus , l’an  48.  des  Grecs,  quarante  ans. 

58.  VolturTcnus,ran  88.dcsGtecs,quarantc-huiâans. 

57.  Cecinna,l’an i36.dcsGrecs,cinquantc-fixans. 

58.  Mcnippus,l’an  10. denosConfulats,quarante-fixans. 

59.  Menodoms,ran68.defditsConfulats,trente-lîxans. 

6 O.  Mecœnas , l’an  10 1.  defdits  Confulats,  cinquante-  lût  ans. 

61.  Sejanus,rani8.dclaGrace,vingc3ctroisans. 

81.  Scheuinu$,ran  41.de  la  Grâce,  trente-troisans. 

83.  Ot(io,qui  RicEmpercur,&Rittué l’an 7i.dela Grâce. 

- T out  lequel  ordre  des  Rois , Princes  & Gouucmeurs  de  lltalie  T olca- 

a«'^oisa'î-  ne, depuis  Gomer  Gallus  iufques  à l’annee que Othon  mourut,  n’outre- 
ulie,  scdcT-  pade  noflrc  ordre  de  la  fainâe  Chronologie  que  de  deux  années  feule- 
Ann?uf  ■’  d’adjoufter  , pount  que  la  derniere  annee 

vicerbe.  de  Scheuinus  Rit  la  première  dudit  Othon;  commeaulG  ladcrnieredu- 
dit  Sejanus  Rit  la  première  du  mefme  Scheuinus.  Or  ay-ie  pris  l'ordre 
de  ces  Rois  d Italie  des  Commentaires  de  lean  Annius  de  Viterbe  en  fa 
Chronologie  reformée  des  Rois  deHetrurie  ouTofeane , par  laquelle 
nous  voyons  qu’il  n’y  a nulle  diferepence  ny  dilcord  auec  noftre  làin> 
éfe  Chronologie  : Que  fi  nous  euflions  donné  plus  ou  moins  de  régné 
que  nous  n’auous  fàitaux  durees  des  EmpircsdePcrfe&  des  Grecs,  & que 
icn’eulTeinfcré  les  Confulats  de  Rome  fuiuant  le  làinél  texte  des  Macha- 
becs;  certes  il  ne  RjR  iamais  atriué  que  la  duree  des  régnés  ou  gouueme- 
mens  dcccs  foizante  & trois  perfonnes  culTcnt  fi  iuRement  commence  Sc 
fini  coinme  ^e  le  iàit  auçc  noRre  fiùnéh:  Chronologie . Que  fi  on  dit 
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3ue  Annius  n’eft  qu’ vn  difcourcur,&  qu’il  a 6it  cetre  Chronologie  à (à  mo- 
e&ràfafantaific.  A cela  icn’ay  autre  chofe  à répliquer,  fi  ce  n’cft  que  Ion 
en  peut  tour  autâtdiredu  Berofc,deMethaftencs,d'Hcrodote,de  lofephe, 
dcluftin, 8c  de  tous  Icsautresqui  nous  ont  laifTc  leurs  ceuurcs  : EtpourAn- 
niusde  Viterbe.iamaisil  ne  penfa  que  ic  deuiTc  compiler  la  faind^c  Chrono- 
logie côme  i’ay  Fait,  8c  moins  que  la  duree  de  l'ordre  de  (es  Rois,  pofant  Ton 
mefine  principe  8c  fa  fin , fe  deuil;  fi  bien  accorder  auec  nollrc lâinâe  Chro - 
noIogic,qui  ne  fuiuôs  nullcmét  du  mode  la  dirpofitiô  generale  de  la  Chro- 
nologie que  ledit  Annius  a fuiuie.  Et  fi  trouuôs  au  temps  des  mcfincs  Rois, 
voireaux  mefmcs  années, la  ruine  de  T roye,la  fondatiô  de  Rome,&  la  mort 
d'O  thon,  que  luy  mefine  a trouuees.  Et  la  raifon  en  efi  contre  luy  8c  tout 
autre  qui  ont  fuiuy  leurs  methodc$,8c  qui  fimaginent  qutNcmbroth  aye 
commencé  de  régner  l'an  cent  trente- vn  apres  le  Déluge:  en  quoy  nous 
auons  fait  voir  commeilsfetrompent, que  les  années  qu'ils  commencent 
ledit  régné  de  N embroth  plutolF  que  moy , ie  les  gaigne, ayant  fuiuy  la  làin- 
dfe  Efcritarc  aux  années  de  la  demeure  des  I fraéTites  en  Egypte  i laquelle, 
apres  Philon,  ils  font  beaucoup  moindre  qu'il  n'eft  porté  dans  l’Efaiture: 

8c  de  là  vient,  que  remontant  depuis  Othon  iufqucs  à Gomer , tout  fc 
tcouue  veiitable  par  les  applications  que  i'en  ay  faites  iufques  à l’an  dixief- 
mc  de  Nembroth , le  long  des  Confubts  8c  Monarchies  : Icfquelles 
eftant  appliquées  à noftre  iàinâe  Chronojogie,  on  voit  comme  iis  ont 
grandement  esté,  d'auoir  eftimé  que  Nembroth  aye  commencé  de  re- 
gnet  plutoft  que  ce  que  nous  en  auons  demonftré.  Suiuons  nos  Royau- 
mes. 

Dh  Rtyaume  iE^agne. 

L'Efpagne  fcvoitenruitedel'Italic,vis-à-visdel’an  ii.dcNembroth, 
qui  fuDd'Abraham  l'an  $x.8c  du  Monde  l’an  1017.  auquel  temps 
nous  voyons  que  le  Berofe  dit  qucThubal  commençade  régner  fut  les 
Thubaliftesen  Efpagnc , qui  du  depuis  furent  dits  Ibcres,  8c  finalement  Ef- 
pagnols,  félon  fordre  qui  fuit. 

I.  Thubal,ran  ii.dcNcrabroth,commcnçadetcgnctfurlesThuba-  Anciés  Roii 
liftcs,8cregnaccntcinquante-cinqans.  d'Efpagne. 

1.  lbcTus,l’an  49.acNinus,trentc-fcptans;dunomdeceRoy  l’Elpa- 
gne  fûtappcllcc  lbcric,ou  Hibcrie,  8c  les  Efpagnols  Ibcres. 

5.  lubâlda, l’an $4. deSemiramis, foixantc-quarreans. 

. 4.  Brigus,l’an i8.d’Arius,cinquantc-deuxans. 

5.  Tagus,l’an  40.d’Arelius,trcnreans. 

6.  Bctus,l’an  5o.deBalatu$,ttentc6cvnan.  Ceftui-cy  donna  fon  nom 
à la  Borique,  qui  du  depuisa  eftéappcllec  Portugal. 

7.  Gerion, dit Deabus, l’an }i.d’Armatritis,trentc-quatrcans. 

8.  Gerion  à trois  telles,  ou  les  trois  freres  fils  de  G «ion , l’an  1.7.  de  Belo- 
chus,qu.'trantc-deux  ans. 

9.  Hifpalus , l’an  3 4.  de  Baixus  deuxiefine,  trente-  deux  ans. 

1^,  Hifpanusjl’an  51.  de  Baixus  deuxiefine,  trente-deux  ans.  Du  non 

II  iij 
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Uc  ce  Roy  l'iberic  fût  appellce  Erpagnc. 

1 1 . H crculc^  de  Ly  bie,  qui  fût  aufli  Roy  en  I calic  l'an } i .d' Altades,regna 
en  Efpagne  dixneuf ans. 

la.  Herpcrus,quiflu  aulCRoydcTofcancran  i8.de Matnitus, régna 
en  Efpagne  dix  ans.  AcaufcdcluyonappelIcquelqucsfoisrElpagne  He> 
fperie. 

ij.  Iulu$Aclas,quifucau(nRoyd‘lcalieranx8.  de  Mainitus,  régna  en 
Eipagne  douze  ans. 

14.  Skorus,  l'an  io.de  Mancaleus,  quarante  cinq  ans. 

15.  Sicanus,l'an  ;-dcMamclus,trcntc&vnan. 

16.  SiccIcuSil'an  £.dcSparccus,quarantc&quatrean$. 

17.  Luçus , l'an  10.  d'Afeatades, trente  ans. 

18.  Sicul us, l'an 41. d'Afeatades, foixanteans. 

19.  T eda , l'an  I j.dc  Belochus  deuxicfme,  foixantc  & quatorze  ans. 
ao.  Romus,ran  i.deSolàres,  trente-trois  ans. 

ti  Palatuus,l’an  15.de Lampares,dixhuiâans. 

1 X.  Cacus ,l'an  j.de  Pannias,  crcntc-fix  ans. 

X5 . Palatuus,  derechef,  l'an  ; 9.  dudit  Pannias,  quinze  ans. 

X 4.  Erithrus , l'an  ?.de  SoGirinus,  {bixante-  neuf  ans. 

X5.  Mellicola,  l'an  ;z.deTancaniu$,foixante-feptans. 

L'ordre  de  ces  Rois  d'Elpagne,  tirez  du  Berofe  & autres  .\uthcun,lë  voir 
dans  rAnniusde'Viterbc,quinenousendonnepoincdauantage.  Qu^t 
aux  Rois  qui  y ontregnd  aepüislcs  Goths  Sc  Vihgotlu,  nous  les  ver> 
tons  aux  Siècles  de  la  G race,  aux  temps  de  leur  origine  & arriucc  dans  les 
Eipagnes. 

Des  Rois  cJr  du  Rcyaume  des  Gaules. 

La  GaulcfuitrErpagne,»antcommencé,commedlticBerofcUu,  5, 
quaG  en  mcfme  temps lous Samothez, ou  Dis,laquBlle  iefâiscom. 
mencer  ranij.dcNembrotn:  lequel  Samothez  veritabfemenc  nedàniis 
fes  loix  aux  Gaulois , appeliez  Celtes,  que  l'an  4.  de  Ninus  ptetnieri  Sc  c'cij; 
pourquoy  quelques-  vns  ne  commencent  leregne  de  Samothez  qu'en  ladi- 
te annee  4.  deNinus,entrclefquelsefttoutdenouueauleficur  duPlcix  en 
fes  mémoires  des  Gaules , qu'il  a donnez  au  public  l'an  mil  hx  cens  dixneuf 
dernier  palTc , aufquellcs  il  a iudicieuferaent  & dignement  trauaille  : mais 
en  ce  qui  cd  de  l’application-  de  la  làinide  Chronologie  , i'edime  qu'il 
fen  cd  rapporte'  à fes  amis:  Sc  ne  fçay  pourquoy  il  fed  imaginé  de  dire, 
page  109. fous Icchapitte  9.queIofwhnlsdeîacobfutmisauz  fers  par  les 
calomnicsdcla  Roined’Egypte:  lalainûeEfctituren’cn  parla iaraais,  ny 
au  lieu  qu'il  cotre  en  la  marge  de  fon  liure,à  fçauoir  au  quarante- vnieGne 
chapitre  de  laGcnclc,nyau  chapitre  trentc-ncuf,où  toutecettehidoire  cd 
narrée  de  la  femme  de  Putiphar,  appelle  Eunuque  du  Roy  d'Egypte,  fit 
.nullement  de  la  Roine  d'Egypte  : ce  qu’il  a pris  de  quelque  autre  Au, 
theur,  comme  de  l’abrcgé  des  Chroniques  compilées  fans  allégation  d’aui- 
(un  Aucheur,  par  Herman  Schcdcl , fc  imprimées  à Norçmbcrg  pat  - 
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AnthoineRobcrgcrl'an  149}. qui  appelle ccfte femme Rcync (ans aucune 
authoritc'.  Car  en  ce  chap.  59.  Putiphar,  qui  aclicpca  lofeph  cil  appelle  Eu- 
nuque 5c  Chef  de  l’armee  de  Pharao.  Hc  lofephc  liurc  des  Anciquirez 
ludaïques,  chap.  félon  l'ordre  5c  verfion  de  Genebra(d,  die  que  Punphar 
auoit  là  fur-intendance  furlacuifincdu  Roy  Pharao;ce  qui  fait  bien  voir 
quefafemme,quifùccellequifitmettrccnprifonlofcph,6lsde  lacob,  ne 
hic  iamaisReyne  d'Egypte,  comme  ledit  ficurdu  Pleixlo  nous  bailjc  pour 
afleuré.  Ce  qui  foit  dit  en  paiTant  auec  le  rcfpcâ  qui  eddeu  à fon  méri- 
té , ayant  aulurplus,pourccquiiegardeles  Gaules, ttes-bien faitlclon mon 
aduis. 

DuBcrofedonc,voiredeceluyquieftdansl’Anniusde  Viterbe,  contre 
lequel  tout  le  monde  aie  , 5c  duquel  perfonne  ne  fe  peut  paiTer,  nous  re- 
cueillons queSainotlicz  ou  Oiscommençaàregnerouàfonder  les  colonies 
des  Celtes  vn  peu  apres  que  Thubal  eut  dreffe  celles  de  l'Efpagnc  : ôc 
ledit Thubal ayant  commencé dezl’anii.deNcnibroth,  ce  n'cft  pas  fans 
fujccqueie  mccsleCommcncemcntde  Samochezàl'annee  fumante,  qui  fut 
à fon  année  treiziefmeidepuis  laquelle  iufques  à ce  que  fon  hls  Magus  com- 
mençaderegna,  quifutl'an5i.dcNinus,petitfilsde  Nembroth, félon  le 
inefmeBerofe,  ils'cnfuitqucSamothezaregnei56.  ans:  voicydonc  leur 
ordre. 

Samothez  ou  Dis  l'an  treiziefme  de  Nembroth  , régna  cent  cin- 
quante-fa ans:  mais  fî  i'eneftois  creu  ie  partagerois  ceccent  cinquance- 
(ixansendeux,  5c  aurois  opinion  que  Samothez  5c  Dis  furent  deux  Rois 
éedeux  perfonnet,  tant  ce  long  régné  m'cll  fufpeil  pour  vnc  feule  pet- 
(bnne.  J. 

i.  Magus  fon  fils  l'an  ;i.deNinusi.quarance-quatrean$. 
y.  Sarron  l'ani  de  Ninus  z.foixante-vnan. 

, . Druis  l'an  1 4.  d'Arius,  huiû  ans  ; ie  dy  l'an  14. 5c  non  l'an  1 9. comme 
jledmarque'dansle  Berofeliurcy.  5c  que  lefieurdupleixafuiuy,  (ans  exa- 
miner .s'il  difoitvray:  mais  les  fufdits  principes  pofcz,la  derniere  année  de 
Sarronfinitautcl'an  tj.  d'Arius;  5cparain(lDruisfonfils  adeucommen- 
. , cer , auquel  ie  donne  huidt  ansderegne;  parce  qu'il  eft  dit  de  fon  fuccelTeur, 
que  Atalius  eftant  Roy  des  Alfytiensil  fut  Roy  des  Celtes:  ce  que  ie  mets  en 
lafecondeanneedudit.'Vralius,  afin  que  cela  quadreaueedesluiuans.  Que 
(i  Druis  a commence  de  régner  l'an  vingt-neufiefmc  dudit  Arius  , il  y 
aura  eu  cinq  ans  d'interregne , 5c  Druis  n'aura  régné  que  deux  ou  trois 
ans.  Du  nom  de  ce  Roy  furent  appeliez  Druides  les  anciens  Prefttes  des 
Gaulois. 

5.  Bardusfurlafindel’an  i.aucommencementderan  i.d'Arclius, régna  Contre  da 
foixante-neuf  ans.  De  ce  Roy  furent  appeliez  Bardes  les  anciens  Poètes  fppjfanoni* 
desGaulois.  Icnem'amufe  pasà  réfuter  tes  applications  des  fainâs  tex-  de  l'HiIloin 
tes  aux  Rois  des  Gaules  par  le  fieur  du  Pleix  : car  ayant  fuiuy  l'erreur  com-  *^*“**-  . 
snunej,  il  fc  trouue  que  quand  il  fait  naiftte  l’an  treiziefme  de  ce  Roy 
iacob  5c  EËiu , il  y auoit  defu  plus  de  vingt  ans  que  lacob  «doit 
mort. 

é.  Longho,dezlapccmiercannccd’Armattitis,5cregnacrentc.ttoisans. 

. ■*  1 1 ifij 
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7.  Bardus  i.  dczlan  54.  dudit  Armatricis,  trcntc-fept  ans. 

8.  Lucus  l'an  j 5.  de  Beloclius, cinquante-cinq  ans. 

9.  Celccs,rurlalindu  regnede  Balæusr.leficurduPleixluy  donne  dn- 
quante-dcuxansdcregnc:rnaisficclaeft,  il  faut  quelcrcgncdc  ce  Celtes  ' 
fuitcomprins  & confondu  auec  leregnedcGalathesfîlsd’HerculesdcLy- 
bic,  qui  fut  fon  fuccdTcur:  carileftditdanslcBerofe, qu’il  regnafousAl- 
tadas,qui  futfucceflcurdecc  Baixus  a.  De  ce  Roy  furent  vnc  partie  des 
Gaulois  appeliez  Celtes. 

10.  Galates,filsdudit  Herculesde  Lybie.&Galathec,  (fille,  comme  ie 

rdlime  de  Celtes  ) il  commença  à regner  auec  Altadcs  douzieCne  Rpy 
des  A (Tytiens , ainfi  que  nous  le  voyons  dans  le  Berofe  : il  n’y  a nulle  doute 
qucfonregneeftconfonduauecccluydefon  ptedecefTeutj.ou  qu’il  regna 
en  vnc  partie  des  Gaules,  quidc  luy  furent  appeliez  Galathcs,  tandis  que 
Celtes regnoit  en  vncautrepartic.  ; 

n.  Narbo  l’an  ir.  de  Mamitus,  vingt  ans.  j. 

U.  Lugdusdczl’anit.dcMancalæus.foixante-fuans. 

ij.  BcIgiusTan  i8.de  Mamclusou  Mamylus,cinquante-fixans,quidoa- 

na  fon  nom  aux  Belges. 

1 4.  iafius  lanigena  rutaufli  par  alliance  appelle  à la  Couronne  des  Gauloisi 

mais  fon  régné  le  doit  couiprédre  partie  du  tcmpsdc  Bclgius,âc  partie  apres 
la  mort  dudit  Belgius,iufques  à la  mort  dudit  Iafius,  qui  fut,  à.ccquedit  le 
Berofe, en  la  trcizicfme  année  d’Afeatades:  que  fi  Allobrox  comimnça 
à régner  furies  Gaulois  l’an  huidfiefmc  dudit  Afcatades,commc  Berofe  l’af- 
ferme,& leficurdu  Pldxy  aconclu,  il £u»t  ncceffaircment  que  ledit  Al- 
lobrox ayeregne  duviuancmermesdeIa{ius,dutoutoucnpanicdansle< 
Gaules.  1 : 

1 5.  Allobrox  donc  l’an  liuiâicCnc  d’Afcatadçs,  foixantc-  quacr«ans;mais 
fl  fon  fucccffcur  ne  commença  à regner  que  du  temps  de  Bclochus  fécond, 
ou  il  y aura  eu  interrègne , ou  il  nut  que  Allobrox  ayeregne  dauanta-, 
gc,  ou  qu’il  n’aye  commencéde  regner  que  l’an  dix-hudlielmc  d’Afeata- 
des: ce  qui  feroit  mon  opinion,  acqu'onamU  buidpourdix-huiiSldanx 
le  Berofe,  n’y  ayant  pas  appatcnccque  Allobrox  ayeregne'  du  viuant  de 
Iafius. 

16.  Romusl’an  6.  de  Bclochus  1.  trente-cinq  ans. 

17.  Paris  l’an  i6.deBclle-parcs,quàranteans. 

18.  Lemanus  l’an  z6. de Lamprides,foixante-Cxans,&  deluylcLac  de 
G en  cuc,dit  Lacus  Lemanus. 

19.  Olbius  l'an  i o.  de  Pannias, feize  ans. 

1 0.  Galathcs  i . l’an  1 6 . dud^it  Pantüas,trcnte-ciaq  ans.  ' 

11.  Namnesdez l'an i6.deSofâtinus,quarante-cinq ans.  ,.i 

11.  Rlicmus  l’an  1$.  dcTantanius,  treize  ans;  àf^uoiriufqnesapresla 
ruine  dcT  royci&s'abufcà  monaduisle  flcurdaPleixdcdirequclcfupplee- 
menede  Mancthon  die  que  ce  Rlicmus  fi:  trouuc  auoir  régné  auec  Solài-, 
mus  ou  Sofarinus  Roy  d’ Affy  rie  : Car  le  Mancthon  dit  le  contraire, mettant 
en  faiéfqucl’an  4.d’AmcnephusRoy  d’Egypte,  régnèrent  fut  les  Celtes, 
quifbntlcsGaulois,lcditRhcmus,  AtcnAfTyrie  Tantancsi  & dehtiéf  il 
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faut  que  ccla  foie  aind,  parce  que  la  deftruâion  dcTroyc  arriua  durant  le 
régné  dudit  Tanranesi  & que  ledit  Rhemua  dura  iufques  apres  la  ruine  de 
Troyc,  laquelle  n arriua  nullement  au  temps  du  régné  du  fufdit  Solàrinus, 
nydefon  (uccelTcur  Mitræus. 

ij.  Francus,  apres  b dcftnuStion  de  Troyc,  félon  le  Mancthon,  alb  ré- 
gner en  Gaule,  apres  lequel  le  ficurduPlcix  rient  p>our  fables  ce  que  nous 
apprenons  de  fes  fucccifeurs,foit  dans  les  Romans,foitdans  Trithemius& 
autres  : mais  ieftime  qu’on  en  pourroit  bien  autant  dire  d’Ænce  & de  fes 
fucceffeuts  en  Italic,dc  Brutus  & de  fesfuccefleurs  en  Angleterre,  & de  tou- 
tes les  autres  nations,  qui  nous  donnent  des  longs  Catalogues  des  noms 
fiicccffifs de  leurs  Rois.  LesAntiquitczfbntgrandcmcntfàbulcufcsaufaiil 
dcl'HiUoirc;  mais  en  ce  qui  cil  des  Généalogies  des  hommes  i’y  ay  rrouué 
de  grandes  veritez.  C’eft  pourquoy  cftimanr  que  le  Berofe  & le  Manethon 
fontaurant croyables pournousqucpourlcsautresnarions;  & qucHuni- 
baldc,Trithcmius,&  leurs  fcrablablcs,  font  aufll  dignes  defoy  en  b fuitte 
Généalogique  desRoisdcs  Gaules,commc  les  aurres  Autheurs  qui  nous  ont 
laifle  les  nôsdcsRois  de  l'AfIc,debGrccc,dc  l'Italie  & Æthioptic.Ielouëen 
cccy  grandement  le  labeur  de  IacqucsdcCharron,ficurdc  Monceaux,  qui 
a courageufement  fouftenu  la  vérité  des  fufdits  Autheurs  enfon  hiftoirc, 
qu’il  appelle  l^niHerfelle, imprimée  ces  iours  palTcz,en  laquelle  s’il  auoit  aufli 
amplement trauaillc fur rous  Icsautrcs  Royaumes,  comme  il  a fait  fur  les 
Rois  des  Gaules , ceferoità  bon  droiéf  que  fon  hiftoirc  fc  pourroit  dire 
Vniucrfellc:  Mais  cela  n'eftant  pas,  il  nous  promet  beaucoup  plus  par  fon 
titre,  qu’il  ne  nous  liure  par  cÉfcéfi  ioint  que  pour  àuoir  fuiuy  les  erreurs 
communes  des  aurres  Chronologiftcs  aux  applications  des  perfonnes 
qu’il  a eftime  auoir  vefeu  en  mcfmc  temps,  il  n’cft  pas  de  mcrucillc  s’il  a fàilly 
luy  mcfmcs:  auftîn’a-ccpas  cfté,  comme  icl’cftimc,lcprincipal  but  de  fon 
trauail,  ainsl’Hiftoirc  vniucrfellc  des  Rois  des  Gaules  ; en  quoy  ic  tiens 
qu’il  a très-  dignement  fait. 

Etd’autantqu’ilditquebprinfedcTroye arriua  félon  fes  fuppuiations 
(quifontcellcsdcConraddcLichtenavv,  &deDauid  Chicrius)  l’an  du 
Monde  17S0. 6c  que  Francus,quicftoit  arrière  petit  fils  de  Priam  Roy  de 
Troyc,  commcnça,fclohluy,dcregnerran  du  Monde  1793.  Si  du  grand 
nombre  vous  oftez  le  pcrit,il  ne  reftera  que  treize,  Ecparynt  Francus  com- 
mença de  régner  en  France  treize  ans  apres  b prinfc  de  Troyc,  auquel  il 
donne  53.  ans  de  règne  , parce  qu’il  dit  que  fon  fucccflcur  Sicamber  com- 
mença de  régner  l’an  du  Monde  1848.  Or  depuis  l’an  1793.  iufqucsàl’an 
i848.ilya33.ans:doncil  entend  que  Francusa  régné  53.  ans,  foitfeul  ou 
duranr  b vie  de  fon  beau-pere. 

Mais  parce  qu’il  dit  aulli  que  Pharamond  premier  Roy  des  François,  fé- 
lon nos  plus  rcccuësHiftoircs,  fût  efleu  Roy  l’an  duMondc  4381. par  fon 
calcul,  li  vousoftczdccenombrclcsiySo.anscfchcuz  au  flcgc  &prin(c 
de  T royc , il  ne  reftera  pour  tout  que  feize  cens  deux  ans , qui  cft  b duree  de 
l’intcrualequiacftcdcpuislaruinc  dcTroyc  iufqucsàla  Royauté  dudit 
Pharamond:  laquelle  duree  eft  tres-vcritablc  , car  ainfi  lauonsnous 
trouucc  & iuftifiee  vnc  année  apres  ljutre  dans  noftre  fainéleCbronologie. 
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Par  laquelle  faifaiu  voir  que  les  calcula  SeTuppucations  de  ceux  que  ledit 
fieur  deMonceaux  a fuiuy  ne  font  pasfouftenables, parce  quelles  ncfontcô» 
formesàl'Efcriturefainâe, outre  ce  quenousenauons  marque  en  nos  de> 
mon(lrations,nousrcdironsicy<juclatuine& ptinfe  de  Troye  atriua  veri- 
tableinenc  l'an  du  Monde  joi8.  notycomme  ils  difent  l'an  1780.  en  quoy 
ilss'abufcncenuirondedeux  cens  trente  huiû  ans,  & le  tout  pour  auoir 
fuiuy  l'erreur  commune,  qui  eft,  de  ne  faire  point  durer  la  demeure  des  eD' 
fans  d'I  fracl  en  Egypte  450.ans.quoy  que  la  làindc  Eferiture  le  die  très  ex- 
prclTcmcnt  en  plulicurs  & diuets  endroits, & notamment  en  l'Exode, chap, 
II,  verfet  40. 

Puis  donc  que  félon  la  vaitc  Chronologique  la  ruine  de  la  ville  dcTroyo 
arriua  l'an  du  Monde  501 8 & que  félon  le  fieut  du  Monceaux  Francus  com» 
mença  de  régner  aux  Gaules  treize ansapres  la  prinfe  T roye,  il  s’enfuit  qu’il 
aura  commence  de  regnet  l’an  du  Monde  trois  mille  trente-vni&  fuiuant  cc 
principe  nousparaclicuetonsl’ordredcsRois  des  Gaules  iufqucs  à noijrç 
Pbarampnd. 

Francus  donc,  Troyen  de  nation,  ayant  efpoufélafillede  RhemusRoy 
des  Gaules,  commença  deregner  l’an  du  Monde  5051.  & régna  cinquante'' 
cinq  ans;  ûc  le  commencement  de  fon  régné  efeheut  l'an  douziclme  de  U 
iudicaturc  de  Samfon,qui  fut  l'an  treiziefine  du  régné  de  T antxus , vingt- 
ncufieline  Roy  d'AlTyric.  Ce  qui  foitdit  feulement  pourcc  premier  Rojr 
depuis  la  ruine  de  T roye  ; car  pour  les  fuiuans  fes  fucceffeurs , il  Gi^n  dt 
metne  l’annce  du  Monde  àlaquellc  ils  auront  régné  : par  laquellc.l’appll- 
qiian  r 3 nos  demonflrations , on  pourra  voir  à vn  clin  d'œil  ceux  qui  auront 

ellclcurscontcmporainsentouteslcsMon^r^^hi'*'  TellcmcBtdonc  quj' 
près  Francus 

14.  Sicamberfon  filsfiitRoy  ranyoSS.&regnafoixante-deux  ans- 

15.  PriamfilsdcSicamberran5i48.  &:  régna  quatre-vingts  ans. 

1 6.  Heüor  fon  fils,  l’an  3 1 18 . & régna  quatre-vingts  dix  ans. 

1 7.  T royus  fon  fils,  l’an  53 1 8 . & régna  cinquante  ans. 

18.  T orgotuSjfilsdeT royus,  l'an  3368.  & régna  quarante-huiét  ans, 

19.  T ongris  fon  fils,  l’an  j4««.  Sc  régna  foixantc-einq  ans. 

} O.  Theuto  fon  fils,  l’an  3 48 1.  & régna  cinquante-quatre  ans, 

ft.  Agrippa  fon  fiU,l’an  553  5.  & régna  quarante-trois  ans. 

3 1 . Ainbron  fon  fils,  l'an  357  8,  & regnafoixante-quinze  ans. 

33.  Thutingefon  fils, l’an 5833, &tegna  foixante-quatotzeans, 

34.  Cimber  fon  fils,  l'an  37 17.&  régna  trente-trpis  ans. 

33.  Marcomirlonfils,ran3760.&rcgnavingt-huii5l  ans. 

}6.  Antcnorfon  fils,l'an3788.  &regna  trente  ans. 

}7.Priami.fonfi!s,l’an  58j8.&tegna  vingt-fixans. 

3 8 . Heicnes  fon  fils  aifnc,l’an  38  44.  & régna  dix-  neufani. 

39.  Diodes  fon fils,l’an3863.&regna  trente-neufans. 

40.  Helenesi.  fon  fils,  l’an  390»..  & régna  quatorze  ans. 

41. Baûn,frcte  dudit  Hclenes  i.l’an  3 9 > régna  ttente-fix  ans. 

4Z.Clodomircfon  fils,l'an395t.&regnadix-iiuiélans. 

43.  Nicanorfonfils,l’4n397P.8fregnatrcntc-quatrcans. 

44.  Marcomû: 
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44.  Marcomiri.fonfils,l'an4004.  & régna  vingt- huiû  an*. 

45-  CloduisouCloaisfon fils,  l'an  405t.  3e régna  vnacant.  ' 

4<.  Amcnorz.fonfils,l'an4045.3crcgnafeizean*. 

47.  Cloclomirei.fbnfils,  l'an  4059.  3e  régna  vingt  ans. 

48.  Metodac  Ton  fils,l'an  4079. 8c  régna  vingt- huidans. 

49.  Giflàndcrfon  fils, l'an  4107.  8eregna  vingt-vnan. 

50.  Anthatiusfon  fils,  l'an  411  g.  8e  régna  trente-cinq  ans. 

51.  Franc  üu  Francus  x.  dece  nom  Ion  fils,  l'an  4183.  8e  régna  vingt- 
huidt  ans;  8e  futceftuy  cy  le  premier  Roy  des  peuples  appeliez  Francs  ou 
François. 

51.  Clogion  ou  Clodionfonfils,ran4'9i.8eregnavingt-ncufans:du- 
rant  le  rcgneduquelnafquitnoftrc  Seigneur,  fur  la  fin  de  l'anncedu  Mon- 
dc4xoo. 

5j.  Heriinetfon  fils,  l'an  ^xxo.  3e  régna  douze  ans. 

34.  Marromir  3.  (bn  frère,  1 an  4x31. 8e  régna  dix-  huiâans. 

55.  Clodomir3.fonfiUran^xjo.  8ercgnadouzeans. 

j6.  Anrenor  3.1bnfilsl'an  4x6x.  Se  régna fix ans. 

57.  Rat  hcr  fon  fils,  l'an  4 x « 8 . 3e  régna  vingt  vn  an. 

58.  Richimer  filsde  Rathcr,  l'an  4x8  9.8e  régna  vingt- quatre  ans. 

j9.Audemarfonfils,  l'an  431}.  8e  régna quatorzeans. 

6 O.  Marcomir  4.  fon  fils,  l'an  45  xy.  8e  régna  vingt-  vn  an. 

81.  Clodonair  4. fon fils,l'an  43 48. 8e  regnadix-Tcpt ans. 

6t.  Pharabertfon  fils,  l’an  4565. 8e  régna  vingt  ans. 

83.  Sunnon  (bn fils, l'an  4585.  8eregr«vingt-huiûans. 

84.  HilderichouChildcrichlbn fils, l'an  4413. 8e régna  trente- iêpt ans: 

85.  Batherou  Bartcr  (on  fils,  lan  4450.  8e  régna  vingt-vnan. 

88.  Clouisou  Clogion  (bn  fils,  l'an  4471.8e  régna  vingt»(cpt  ans. 

87.  Vvaltcrfonfils,ran4498.8eregna  huiâans. 

88.  Dagobertfon fils, l'an  4506.8e  régna  vnze ans. 

89.  Clogion  fon  fils,  l'an  4517.Se  régna  vn  an. 

70.  Clodosnir5.fonfrerc,  l'an  4^18.  8e  régna  dix-neuf  ans. 

7t.  Sichimcrfonfrcrc,l'an4537.  8e  régna  treize  ans. 

7x.  Theodemer  fon  fils, l'an  4550.  Seregnadix  ans. 

75.  Clogion  ou  Clodion  fon  fils,I'an  4i8o.8ercgnaix-hui(Rans. 

74.  Marcomir  5.fon  fils,  l'an  457*.  8e  régna  quinze  ans. 

7t.  Dagobert  X.  fon  frère,  l’an  4193. 8e  régna  cinq  ans. 

76. GencbautfonfilsfûtDuc  des  François,  l’an  4598.  8e  régna  douze 
ans. 

77.  Marcomir  6.  fon  frere  fût  auffi  Duc  des  François,  l’an  quatre  mil 
fix  cens  dix,  8e  régna  dix  ans:  apres  la  mort  duquel  les  François  efleurent  vn 
Roy. 

Pharamond,  fils  du  Prince  Marcomir,  qui  fût  fils  de  Dagobert,  8e 
frère  du  fufdic  Duc  Genebaut , 1 an  du  Monde  quatre  mil  fix  cens  vingt, 
qui  fut  de  la Graccl’an  quatre censvingt,  parclc<aiondç  touslcs  François, 
reprint  la  dignité  Royallc,  8e  fût  fait  le  premier  Roy  des  trois  dernières 
races  d e nos  Roys  de  France,  dcfqucllcs  nous  en  continuettms  l’ordrs 
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(uccefllf  dawsnos  demonftrarions  au  Iicde  quarancc-fcpticfmc,  où  nous 
Icutbaillcrons  vnccolomnc  particulière.  Et  icy  nous  finirons  les  Roisdes 
Gaules,  qui  nous  ont  cfté  laiflez  par  les  Autheurs,  depuis  Gdmct  fils  de 
laphet,  qui  fut  fils  de  Noe  , iufques  à noftte  Pharatnond.  Duquel  Go- 
mer,  furnomme  Gallus,  les  Autheurs  hiftotiques  veulent  qu’il  aye  pre-  ' 
mierementdonncrorigincaux  Gaulois;  &qu’apress’en  eftantallé en  Ita- 
lie pour  y regner,  il  lailfales  Gaules  àfoh  fils  ou  ffere  Samothez,duqucllcs 
fuccclTcurs  polTcdcrent  les  Gaules  : tellement  que  depuis  ledit  Samo- 
thez  iufques  à Pharamond  il  y a eu  foixante  dix-frpt  Roys  ; à fça- 
uoir  vingt -deux  iufques  au  temps  du  fiege  de  Troye  ; Se  cinquante- 
cinq  du  depuis,  fans  y compter  Gomet  Gallus,  pere  des  Gaulois  Sc 
Italiens. 

Du  Koyuumt  de  U Satee  ou  traite  heureufe. 

A L'an  dixhuidUeltne  du  règne  deNembrothnous  marquons  aueclcs 
Autheurs  l'origine  du  Royaume  de  la  Sabce,  qui  eft  ce  qu'on  ap- 
pclloit  apres  Arabie,  laquelle  fut  diftinguee  finalement  en  trois;àfça- 
uoir,  l’Arabie  Pierreufe,  l’Heuteufe  , & b Defctte,  ainfi  qu’on  le  voie 
clairement  en  la  zoS,  page  de  noftrc  faindfc  Géographie:  laquelle  Sa- 
bee  ie  mets  dans  le  partage  de  Sem  fils  aifne'  de  Noé,  qui  eut  pourfi  part- 
toute  l’Afic  ; & néanmoins  lofcphc  l’Hiftotien  veut  que  cefte  Prouin- 
cc,  quoy  qu’elle  foit  de  l’Afie  aye  pris  là  dénomination  , non  deSaba. 
fils  de  Icdan , delà  famille  de  Semjainsde  Seba  fils  de  Chus  : & c'eft  pour- 
quoy  on  appclloit  parfois  ce  pays  Sebec  aufli  toft  que  Sabce. 

Ilyaencorcs  vn  Saba  fils  de  Rcgma,  qui  Icfutaulfidc  Chus;mais  de  ce 
Saba , lofcphc  veut  qu’il  aye  cfté  Au'thcur  & Fondateur  des  Sabcens'  de 
l’Æthiopic. 

Quoy  qu’il  en  foit,  de  l’vn  de  ces  trois, la  Sabce,  quieft  Arabic,&  félon 

Quelques- vns, particulièrement  rArabieHcurcufc,eutfon  commencement; 

elaqucllcSabaflitlc  premier  Roy,  & y régna  dez  l’an  dix  huiûicfineJc 
Nembroth. 

Mais  d’en  fçauoir  les  fuccclTcurs,  cela 'ne  fe  peut,  parce  que  les  Au- 
theurs ne  nous  en  ont  rien  lailTc  par  eferit , feulement  trouuc-on  que  du 
temps  queBelus,  fuccclfcur  dcNcmbroth,  tegnoiten  Alfyric,  il  y auoit 
vn  Roy  Arricus  qui  regnoir  dans  la  Sabce;  mais  i’eftime  que  les  Monar- 
ques d’AlTyrie  ayant  aflubietyàcuxlaplufpatt  de  ces  Royaumes,  &incor- 

Îioréàlcur  Monarchie,  cela  eft  caufe  qu’on  ncnouucpaslcs  fuccclTcursde 
eutsRoys  particuliers. 

Du  Royaume  de  Lyhie. 

La  Lybic  eft vne  grande  Prouince  de  l’Aifrique,  ainfi  qu'on  le  peut 
voir  dans  la  table  d’icelle,  quenousenauGnsdrcftcc  à la  page  an.  de 
noftrc  làin.â;c  Géographie. 

, OnTappclloitancicnncmcnc  Pbut,  & Tes  peuples  Phutiens , p;irce  que 

leur 
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On l'appclloit anciennement  Phut,&fcs  peuples  Pliuticns, parce  que 
leur  premier  Roy  & fondateur  fappciloit  ( au  dire  de  lofepiie  ) Pliut,  fils  de 
Cham,qui!efutdcNoe:  deainfi  il  neferapas  incompatible  de  mettre  le 
commencement  de  ce  Royaumeau  18. ou  J9.andu  règne  deNcmbroth, 
fuiuant  le  Berofe,  imprimé  dans  l'Annius  de  V itetbe,  pouiucu  qu’on  vueil- 
le  que  leTriton  du  Berofe foitlePhut  dclofcphe&de  l’Efcriturc  fainde; 
ce  qui  eftalTez  faifablc. 

I.  Donc  lelonces  deux  Authcurs,Phut,ditTriton, commença  dç  ré- 
gner l'an  18. du  règne  dcNembrotli  Roy  premier  d’Afllrie. 

I.  Hamon,  fils  dcTriton,  fût  le  fecond,&  commença  de  regner  l’an  56. 
du  règne  de  Belus,  fils  dudit  N embroth. 

J.  Chamefes,  ou  Chamefenus, auec fafemmeRhea, apres  auoir  régné 
déslcpremicrandeNinus  fucceffeur  de  Belus,  dixneuf  ans  en  Italie,  pafle- 
rent  en  Libic,d'où  ils  clulTcrent  le  Roy  Hamon,&  y regnerent  à (à  place. 

4.  Denis,  qui  futaudi  appelle  lupiter  dcLibie,nIs  du  Roy  Hamon, 
cftantdeucnugrand,cha(Tadcla  Libie  Chamefes  & fa  femme  l’an  4 j.du  ré- 
gné de  Ninus,&  fût  Roy  apres  cux;&  n’ayant  point  d’enfans  il  adopta  pour 
fon  fils  Oziris, qui  effoit  fils  du  fufdit  Chamefcnus,&  adopta  aufli  pour  fille 
Pallas,laqucllccnfcignarvfagedcsarmesàccuxdc  Libic. 

J.  Hiarbas,appcllé  l’ancien,  foit  par  la  mort  de  Denis  Scabfence  ou  mi- 
norité' d’O  ziris,  tût  Roy  de  Libie  l’an  io.duregned’Arius,filsdeNinusi. 
&Royd’Afnric. 

6.  HerculcsdcLibie,filsd’Oziris,quifût  appelle  lupiter  le  Iu(le,&  pat 
ainfi  autre  que  le  O zitis  fils  de  Chamefes  Sc  adopte  pat  Denis , régna  en  Li- 
bic au  tempsqucBalæusz.  dccenomregnoit  fûr  les  Afliriens  : tellement 
queparproportion  généalogique  Oziris  ielufiefut  contemporain  deBe- 
Iochus,pcre&pcedcccircurdcBala;us  z.làoù  le  premier  Oziris  fut  adopte 
par  le  Roy  Denis  l’an  43.de  Ninus, qui  fonteinq  générations  plus  haut.  Et 
ainfiilyauraeudcuxOziris,ous’iln’yen  acu  qu’vn  il  aura  vefeu  plus  de 
40  o.ans,  ce  qui  n'elf  pas  incroyable  en  ces  temps  là. 

Q^oy  qu’il  en  foit,cc  pointà  eftant  affez  indift'ctenr,ran  41. dudit  Balxus 
i.noftte  Hercules  de  Libic  pafla  en  ltalic,&  ayant  deliuré  le  païs  desTy- 
rans  yregna  30.ans'>&  ranii..d’Altadcs,fuccc(rcurdcBala:us  dcuxicCnc, 
il  lailTa  le  Roiaume  d'Italie  à fon  filsT  ufeus , Sc  fen  alla  l’an  19.  dudit  Alta- 
des  en  Efpagnc,où  il  mourut.  Il  fût  aufli  pcrc  de  Galathcs,  Roy  des  Celtes 
Gaulois,qu  il  eut  de  Galathca  PrincclTc  des  Gaules , & fille,commc  ic  l’cfli- 
mcjdu  Roy  Celtes. 

Et  enuiron  le  regne  dudit  Altadcs,  a peu  eftre  au  monde  Libic , fille  d’E- 
paphusfilsd’lo,  fille  d’Inachus  premier  Roy  d’Argos:  laquelU  Libic  don- 
na fon  nom  à la  Libic,fuiuant  Higinus  & A pollodorc.  Elle  fut  mcrc  de  Bu- 
liris;  lequel,  félon  S.  Auguftin,au  temps  d'Aminthas  Roy  d’Afliric.cxcr- 
çoit  fes  tiranniesSe  cmautez  : mais  ce  n'efi:  nullement  le  Bufiris  qui  fut  tue 
par  Hercules  fils  d’Alcmcnc. 

7.  A tlas,frcrc  de  Promcthce,fclon  V inghcr,aprcs  Eufcbc,c(loit  en  règne 
4'an  1.  dcMancalcusRoy  d’Afliric,&:vcut  qu’il  aye  cftcRoydcl  ibicou 
d’Afrique:  mais  en  cchilss’abufcnt  grandement, difant  qu’il  fut  frété  de 
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Promethcc,  parce  que  ledit  Promethee  fut  contemporain  de  Pdeus  6c 
d’Hercules.quilefiirenfcdcMitræusRoy  d’Aflirie.quicft  i4.generationf 
au  deffous  dudit  Manchalcus  : tellement  que  toute  la  grâce  qu'on  peut  fo- 
re à Vinghet  & à Eufîbe , eft  de  fouÉfrir  qu'il  y aye  eu  vn  Atlas  Roy  de  Ly  - 
bie  en  ce  temps  de  Mancaleus,  qui  ne  fut  nullement  frere  de  Promethee, ny 
aulü  peredElcdra  metedeDardanus:  car  ccfiui-cy  n'eft  quedix  genera- 
tionsaudcirusd'Heûorj&paruntconterapotain  d'AmintasRoy  dA'fli- 
rie  : & ainfiilyatroisAtlas  qui  fe  peuuent  foilement  diftinguer  en  cette 
forte. 


M.tncaleu$} 
14.  Spherus 
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^ lyiAfcatidcs 
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8.  Danaüs, félon VingheraprcsDiodoreSicilien.regnoitl'anjj.d’Af- 
catades  Roy  d‘ Afllrie  en.  Egypte , ou  partie  d’icelle , & (ans  doute  en  Libie, 
où  il  fit  baftir  le  T emple  de  lupiter  Hamon  : & cette  pofltion  quadrAflez 
bien,  parce  que  bien  toft  Danaüs  fiit  priuede  fon  Royaume  par  fon  ftere 
^gyprus,&  lui  s'enfuit  en  la  Moree  de  la  Grece,&  régna  en  Argos, 

9.  Et  finalement  au  temps  queregnoit  Sofarmus  Roy  15.  (Iclonrordre 
denoftre  Panthéon)  d’Aflirie,&  fut  la  fin  de  fon  régné,  Antaeus  Géant  de 
Libie,&  àmonaduis  Roy, fût  eûouffé  à la  luidle  par  Hercules  fils  d'Alc- 
mene. 

10.  Hiarbasi.decenom,filsdeIupiter,fûtauiriRoydcLibie,ain(l 
que  Virgile  nous  l’enfcigne  : car  il  auoit  demande  Dido,  Roine  deCartha- 
ge,en  mariage,  du  temps  qu’elle  eftoit  encores  en  Phœnicie  ; & ccftui-cy  fut 
contemporain  de  Tautanes  Roy  1,7.  d'Afllrie;  qui  eft  tout  ce  que  nous 
auons  à dire  toudiant  les  Rois  de  Libie. 

lefçay  que  ceux  qui  f appellent  fçauans  fe  mocquent  du  Berofe  qui  fc 
voitdansl'Anniusde  Viterbe:  mais  puisqu’on  fait  mife&recepte  d’autres 
Authcurs.qnifontaufli  peu  croyables  que  ce  Berofe, ie  nele  puis  non  plus 
rejecterqu'Homere,Hehode,Orphec,ApolloniusRhodius,&  autres  Poê- 
les Grecs  & Latins , les  fables  defqucü  nous  prenons  pour  des  veritez 
auoüées  & reconnues  durant  ces  premiers  flecles. 

Que  fi  nous  aimons  mieux  croire  Higinus,  Apollodore,Mofchus& 
Nonnus,  nous  dirons  que  Libie  fille  d'Epaphus,  qui  fût  filsd’l  o fille  d’Ina- 
chus  .premier  Roy  d’ Argos,  laquelle  par  ordre  Généalogique  pouuoit  eftre 
coatcmporamede  BaL-eus  1 o.  de  ce  nom  & dixiefine  Roy  d’ Afiiric , donna 
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fon  nom  à la  prouince  de  Ly  bic,qu'cllc  fut  mariée  à Neptune;  lequel  ayant 
elfe'  banny  elfoit  pour  lors  réfugié  à Memphis,  & que  de  leur  mariage  naf- 
quit  Belus, dit  lupiter.ayeul  de  Cadmus&  d'Europe,  laquelle  fût  rauiepat 
lupiter  de  Crète. 

Tellement  quel!  ce  Royaume  eut  fonorigineau  tempsde  Nembroth, 
félon  Iofeplie&  le  Berofe,il  n'aura  elfe  appelle  Lybie  que  dix  générations 
plusbas,àfçauoirdu  tempsde  Balarus  i . fufdit. 

Etadmctcanstousces  Autheurs,  comme  cgalemcntauHi  peu  véritables 
les  vns  que  les  autres, on  verra  facilement  par  les  réglés  de  nolîre  Panthéon, 
qu'il  y aura  eu  deux  T ritons  ; l’vn  premier  Roy  de  Lybie, du  temps  deNem- 
brothil’auttefilsdtNeptune, contemporain  de  MitriuSjc'eft  à direvingt 
&fixgenerationsj)lus  laas. 

Deux  Rhea,rvncfemmeduRoyCamefcnus,au  temps  deNinusRoy 

d'AlIirie.  L'autre  fille  d’Vranus  & femme  de  Saturne  au  temps  du  Roy 
Pannias,  qui  eftoit  vingt  6c  deux  générations  au  dclfousde  Ninus. 

Deux  Denis,l'vn  Roy  4.de  Lybie  &fiU  du  Roy  Hamon,au  temps  du  fut 
dit  Ninus.  L'autrefïIsdelupiter&:contcmporaiadeS!itratus,àfçauoirx4, 
générations  plus  bas,  fans  parler  icy  depluficurs  autres  Denis  qu’il  y a eu. 

Deux  Ofiris,  l'vn  mari  de  luno.  Egyptienne,  appellee  autrement  I fis, fils 
du  Roy  Camafenusfufdit.au  temps  dudit  Ninus,ou  de  fon  füs&fuccdTeur. 
L‘autre,qui  fût  tué  par  T ymbræusapres  la  ruine  de  T royc,  j€  neaseflant  en 
Italie,  & taifant  la  guerre  contre  Turnus,di(Van$  l'vn  de  l'autre  de  vingt* 
quatre  ou  vingt-cinq  générations. 

Deux  Hiarbas.Se  tous  deux  Rois  de  Lybie,Hiarbasrahcien,qui  fût  con- 
temporaind'AriusRoyd’.Mlîrie.  Etl'autreHiarbaSihls  de  lupiter  Ham- 
mon  félon  Virgilc,5c  contemporain  dcTcutanesRoy  17.  d'Alîirie,quifût 
xj.degrczdegenerationaudelfousdudicArius:  ôc  ce  dernier  Hiatbas  fût 
celuy  qui  voulut  efpoufcrDido  RoinedeCartage.laquclIecouchaauccÆ- 
neas  apres  la  ruine  de  Troye,  comme  il  s'enalloit  en  Italie.  < 

Et  finalement  deux  Hercules,  fans  parler  de  rous  les  autres  ; l’vn  appelle 
Hercules  de  Lybie, parce  qu'il  en  fût  Roy , contemporain  du  fufdit  Baixus 
1.&  ce  premier  Hercules  fut  fils  d’Ofiris.dit  lupiter  le  lutte.  Et  l'autre , qui 
fût  filsde  lupiter  & d'Alcmene,  femme  d'Amphitrio,  fut  contemporain  de 
Mitræus,  Roy  1 6 .d'Aflirie,  & ainfi  de  1 y.degrez  de  génération  plus  bas  que 
le  precedent,  fans  parler  de  plufieurs  autres  Hercules  qu'il  y a eu. 

C'eft  lefeul  moyen  qu'il  y a d'accorder  tous  ces  Autheurs  ; cttant  plus  rai- 
fonnablc  de  conclune  la  multiplicité  de  plufieurs  perfon nés  ayant  mef* 
me  nom,  que  de  vouloir  que  les  vns  foient  plus  véritables  que  les  au* 
très. 

Du  Royaume  partieuHer  de  tJfrijue. 

L’Afrique  en  general  efeheut  en  partage  àCham,  fils  de  Noé,  ainfi  que 
nousauons  tait  voir  en  noflrc  fàinéte  Géographie,  page  X09.  Mais 
le  pais  qui  particuUcrement  ett  appelle'  Afrique  ,ett  feulement , comme  Ion 
voità  la  page  deuxeens  douze  dcaottredite  Géographie, vne  partie  de  ce 
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tju'auiourd'huy  nous  appelions  Barbarie  ,commenousauons  particulicre-i 
ment  la  France  dans  la  France.  Or  foit  du  mot  general  ou  du  particulier 
que  lofcpheaye  entendu  parler  au  chapitre  douziefme  du  premier  liurc  des 
AnciquiteZjil  dit  que  l'Afrique  a eu  fon  nom  de  Opher.ou  Epher,ou  Aphet 
filsdcMadian,  qui  le  fût  d’Abtaham  & deCherura  fatroiiïefmc  femme, 
Gen.  15.4. 

Mais  le  Berofe  ayant  mis  àl’an  i».ouenuiron,rorigineduRoyaumed'A- 
frique,  duquel  il  dit  que  lapecl’ancien  fût  fondateur  d’icelui , il  ne  nous  dit 
pas  qui  fut  cet  ancien  I apet  ; lequel  à bon  droiâ  ilappclle  ancien  i car  s’il  en  - 
tend  de  parler  dulapet  des  Payens.rant  s’en  faut  qu’il  aye  peu  regner  du 
tempsdcNcmbrotnRoy  premier  d'Aflirie,  que  tout  au  contraire  on  voit 
clairement  au  premier  liurc  de  noftrc  Panthéon,  que  le  laper, qui  fût  fils 
d’ Vranus, fut  feulement  contemporain  de  Pannias  Roy  14. d’.^(Iiric;&quc 
l’autre  laper,  Géant  & filsdcTatunis,  fût  en  fuite  contemporain  de  Solar- 
mus,  fils  dudit  Paniiias. 

Et  ainfi  fi  nous  voulons  admettre  le  lapct  du  Berofc,ily  en  aura  eu  trois; 
le  ficn  , qui  aura  vefeu  du  temps  de  Nembroth  , & deuant  Apher  fils 
d'Abraham;  Ce  les  deux  autres  du  temps  dcsRoisqucnousvenonsdcdirc. 

Et  pour  leurs  fuccclTcurs  en  ce  pais  derAfrique  particulicrc,il  nef  en  trou- 
ue  point  dans  les  Autheurs,  parce  lànsdoute  qu’elle  fût  fujette  à des  Rois 
plus  puilTans,  c’clf  pourquoy  nous  n’en  dirons  pas  dauantage. 

fii  on  n’y  veut  ad)  oulter  ce  que  dit  V ingher  apres  I ulius  Afiricanus  & Cc- 
drenus,  que  Afcr  fils  de  Saturne  Babilonicn , c’cfl  à dire  félon  Africanus , de 
N.cmbro  th,fu  t le  premier  Roy  d’ A frique,  qui  feroit  plus  ancien  que  Apher 
petit  fils  d’ A btaliam.  Mais  en  ce  qu’ils  y adjoullcnt.quc  ce  Apher  fut  pere 
de  Venus  Aphrodite, le  bon  Afticanuss’abufelourdcmcnt,  car  clic  n’cft  fi 
ancienne 

. Au  10.  an  de  Nembroth,  ou  enuiron,  le  Berofe  dit  que  lapct  l’ancien  fut 
au  theur  & fondateur  de  l’Afrique  ; mais  il  ne  nous  donne  pas  les  fuccclTcurs 
elc  ce  premier  Roy.  De  ce  pais  fût  anciennement  Roy  lopas,  qui  fiit  Tvn 
desamoureux  de  Uido,  RoincdcCarthagc. 

Du  Royaume  <Hy£ihiopie, 

A Cette  mefmc  anncc,oucnuiton,il  nousalfeure  que  Chus,  petit  fils 
deNoc,futauthcurdespcuples,quiiadisdefonnom  furent  appeliez 
Chutites,  & qu’il  commença  deregner  fut  eux  danslcpaïs  de  Chus, appelle 
du  depuis  Ætliiopic;  mais  il  nenous  donne  pasnon  plus  les  fuccclTcurs  de 
Chus,c’cll pourquoy  nousauronsrecoutsàVcchictus,qui  nous  les  donne 
ep  fa  Chronologie  imprimée  l’an  i6ii.oeuurc  grandement  laborieufe  Sc 
donnée  au  public  aucc  grand  foin,  de  rvtilitcdc  laquelle  le  temps  nous  en 
pourra  rendre  plus  fages.  Quoy  qu’il  en  foit,  il  prétend  nous  donner  les 
Rois  de  l’Æthiopie,  depuis  la  confiifion  des  langues  iufqucs  à Tannée  pre- 
fente  que  Ion  compte  1 é r 1 . en  cette  manière. 

I.  Chus, ptemicrRoyd’Æthiopic, qui  régna  i40.ans. 
i,  Rcgma,fon  fils,qui  en  régna  i<o. 

; . Saba,  fian  fils , q^ui  en  régna  1 4 o. 

. . 4.  N.  fon  hls,  qui  en  régna  11  o. 
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5.  N.  fon  fils  qui  en  régna  100^ 

6.  N.  fon  fils  qui  en  régna  80. 

7.  N.  fon  fils  qui  en  régna  6 o. 

Et  ces  fept  Rois,  à ce  qu'il  dit, durant  leurs  regnes,qui  rauiennent  à huift 
cens  ans, n'eurent  point  de  demeure  arreftee,ains  furent  errants  auec  leurs 
peuples  dans  l'Æthiopie , ponans  leurs  tentes  Sc  bagages,  & changcans  de 
LcuSc  de  demeure  fuiuant  l’ordre  des  faifons  de  l'annee.  Tant  y a,  qu'il 
met  le  commencement  du  régné  de  Chus  àl’an  du  Monde  i757.felon  fon 
> calcul, auquelanil prétend qu'arriualaconfùfion  des  langages;  Mais  il  fe 
trompe  en  cette  fiennepofition,  ayant  fiiiuy  les  erreurs  ordinaires  de  plu- 
fieur$,&  ne  dilf  inguant  pas  le  partage  de  la  terre  fait  par  les  enfans  de  Noé 
àlanailTance  de  Pnalegd'auecladilpcrfion  des  peuples  aniuee  lors  que  les 
langues  furent confiifu:  ce  qui  aduint, comme  noos  l’auons  demonftré, 
l’an  du  Monde  2.  o 1 j.  Reprenons  la  fuite  de  fes  Rois. 

8.  Avve  fut  le  premier  qui  s’arrefta  dans  Auxuma , & régna  à ce  qu’il 
dit  140.  ans 

9.  Agabo,  fon  frère,  apres  qu’il  l’eut  tue  entegna  110. 

10.  Sarbanut  en  régna  80. 

11.  Gedur,fon  frere,en  régna  50. 

I Z . Makada , là  fille,  autrement  appellec  N icaula , c(l  celle  que  la  faimfte 
Efcn  ture  appelle  la  Roine  de  Saba,&  iufques  à elle  fes  predecelfeurs  auoient 
vefru  fous  la  loy  de  Nature:mais  elle  ayant  ouy  parler  delà  Sapience  du  Roy 
Salomon,  comme  elle  cfroit  en  lafeptiefmeanncede  fon  régné,  fe  délibéra 
d’aller  viûter  ce  fàge  Roy  lors  qu’il  cftoit  en  la  1 4.annee  de  fon  regneiôc  n’e- 
francpointmariec,femariaauecluypourauoirdcfarace,&  s’en  retourna 
de  luy  enceinte;  & y ayant  appris  la  loy  Mofa'ique , laquelle  elle  donna  à 
fes  peuples, elle  eut  deSalomonvnfilsappelle'Mcnilcch,c’eftàditefilsdu 
Sage,auqucl  elle  lailTa  fon  Royaume  apres  auoir  régné  34.ans.  Et  de  tout 
cela  V cchietus  nous  en  demeure  caution. 

Mais  fl  cette  Machada  fut  la  Roine  de  Saba  qui  vifita  Salomon , & que 
l’annee  7.  defontegnerefpondeàl’annee  14.  du  régné  de  Salomon,  Vc- 
chietus  s’abufe  grâdcment  touchant  l’origine  des  Rois  d’Æthiopie;car  il  eft 
très-  vcritable,que  la  1 4 . annee  du  régné  du  Roy  Salomon  eft  concurrente 
,aucc  l'annee  du  Monde  3 1 8j.  de  laquelle  fion  remonte  les  mil  cent  quatre- 

ngts  dixfept  ans  qu’il  donne  de  tegneaux  Rois  d’ Æthiopie,depuis  la  pre  - 
iiiicreanncedeChus  iufques  àlafeptiefineannee  de  Makada,  le  tout  in- 
clus, on  trouuera  que  Chus  n’aura  commencé  de  rcgqer  que  l’an  1983.  du 
^ tonde,  qui  fut  l’an  dixhuidiefrne  de  la  vie  d’Abraham.  Que  fi  on  veut, 
comme  VechietusralTcure,queChus  aye commencé  de  régner  l’an  1737. 
dcCccndant  par  la  véritable  Chronologie, durant  les  1191.  ans  des  régnés 
de  t hus  & de  fes  fuccertcurs  iufques  à ladite  Makada , on  trouuera  que  fon 
a rncc7.feracouranteauec  l’an  du  Monde  1954.  & qu’ainfi  elle  fera  motte 
pi  ez  de  1 o o.ans  auant  que  Salomon  aye  commence  de  régner. 

Tenons  nousdoncpoutl’originedeccRoyaumeà  ce  que  nous  en  ap- 
prenons dans  le  Berofe,  puis  que  nous  fommesafteurez  par  lalàinéteEfcri- 
tute,qucleRoyauraedcNembrothfùt  le  premier  de  tous lesRoyaumes; 
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& partant  vray-fcmblablcqucccluy  d'Æthiopicne  commença  qu'enuiron 
l’an  1 0,  ou  1 1.  du  règne  de  Nembroth.  Et  ce  Fondement  pofe,  fi  nous  vou- 
lons ctoiteà  V cchictus  touchant  la  Roinc  de  Saba , à que  l’annec  f«tief- 
me  defon  règne  foit  courante  auec  l’an  1 4.  du  régné  de  Salomon,  il  nudra 
corriger  ta  duree  des  régnés  des  fept  premiers  Rois  : & au  lieu  queV echietui 
leur  donne  huiâ  cens  ans  de  régné,  il  faudra  leur  en  donner  moins,»  fça- 
uoit  quelques  fept  cens  foixâte.  Et  lors  il  fera  véritable  que  Chus  aura  com- 
mencederegnerl'andcuxiefmedeNembroth, félon leBcrofe,  qui  fût  du 
Monde  l’an  deux  mil  ttcntc-fix.  Et  h il  fera  véritable,  félon  V echienis,quc 
Makada,Roine  d’ Æthiopie,pourra  en  l'annec  feptiefme  defon  tegne  auoir 
eu  vn  enfant  de  Salomon  comme  il  cftoit  en  l’annee  1 4.  de  fon  regne.  Et 
ces corrcdhonsainfifàiKS par lesreglesde  lafain(ReEfctitutc,poutfuiuont 
l’ordre  des  R ois  d’ /Ethiopie  (clon  Vechietus,  apres  que  la  Roine  Makada 


eut  regne  en  tout  5 4.  ans. 

13.  Mcnilech.fils  de  ladite  Roine  Makada  & du  Roy  Salomon,  fût  le 
premier  Roy  d’Æthiopie  delà  race  du  Roy  Dauid  : & comme  il  fut  aagé  de 
quatorzaansil  fut  enuoyé  vers  fon  pete,  où  ayant  demeuré  peu  de  temps,& 
yayantapprisles  fages maximes  du  Roy  fon  pere,  il  s’en  retourna  en  fon 
Royaume  d’j€thiopie,oùil  régna  aptes  fa  merefoixantc-neuf ans. 

14.  Andedoenregnaapres  lonperc,  41.  14.  Guazha,  ti. 

ly.  Auda  fon  fils,  91.  xy.  Endtah,  61. 

16.  Gnaafio  fon  fils,  tf).  i£.  Chaales,  titf. 

17.  Zaugna,  44.  x7-  Setiia,  17. 

15.  Gnaaho  fécond,  11.  ' x8.  Sapheeliia,  17. 

19.  Autet,  61.  ij.  Aglubu,  55. , 

10.  Bahaza,  49.  }0.  Aufena,  £1. 

ai.  Chavada,  7».  ji.  Bteguas,  19. 

11.  Chanze,  ii.  jx.  Guaafe,  ji. 

XJ.  Endur,  89.  jj.  Befeeleugua,  17. 

} 4 . Baazena  régna  trente-  fept  ans,&  à la  cinquiefme  de  fon  tegne  Ve- 
chictus  trouue  que  nolhc  Seigneur  nafquit.  Et  moy  appliquant  les  années 
qu’il  donne  de  tegne  aux  Rois  d’Ætliiopie  depuis  l’an  7.du  regne  de  la  Roi- 
ne Makada,  à la  (ainéie  Chronologie  ie  trouue  que  noftre  Sauueur  nafquir 
feulement  l’an  ij.  de  ce  Roy  Baazena, & non  pluiofi. 

jj.  Lacaza,filledeBaazcxu,futRoined’Æthiopiei  &àcequeditVe- 
chictus,c’eft  celle  qui  cftappcllce  Roine  de  Candace;  aux  AûeSjDame  & 
maifltcflc  de  cet  Eunuchc  qui  fut  conuerty  par  S.Philippe,  & rçgna  dix  ans, 
jfi.  Mefné, fon  fils, régna üx ans.  45.  Zeghin,  huidf  ans. 

J7,  Sedua , neuf  ans.  4^-  Gafele , vingt  & feptans. 


f8.  Adgala , dix  ans  fept  mois. 

39.  Agba,Cxmois. 

40.  Moh,  quatre  ans. 

41.  Akle,ueizeans. 

4t.  Didana.dixans. 

4j.  Autetc,  deux  ans, 

44.  Alda,trciuc  aits. 


47.  Bufefcrch,  quatre  ans. 

48.  Azguag,foixantedix-feptans. 

49.  Herc,  vingt  &vn  an. 
jo,  Bafcfàuc , vn  mois. 

ji.  Guachena, deux  mois, 
jx.  Hadas,  quatre  mojs, 
yj.  Saghel,  trois  ans. 
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54-  Asfc,  quatorze  ans. 

55.  Azlicba,  vinge-ttoisans, 
5é.Samra, trois  ans. 

57.  Aiba,  feizeans. 
58.Stendcn,ttcntc-fcpt  ans. 

59.  Zacham,  neufans. 

60.  San,  tretzeans.  . 

6 1.  Igga,  dix-huid  ans. 

61.  Almida,trenteanshuiâ:moi$. 
6;.  Achiuma,  trois  ans. 

64.  Abram  & Azba,  frères,  regne- 
rent  cnfemblc  vingt-fept  ans  fut 
mots. 

6).  Abram  feul , apres  la  more  de  Ton 
frère,  quatorze  ans. 

66.  Asfàjfeptans. 

67.  Sahal,  quatorze  ans. 

68.  Adahana, quatorze  ans. 

69.  Rcth.vnan. 

7 O.  Asfa  Z .de  ce  nom,  cinq  ans. 

71.  Azba  1. feizeans. 

71.  Alhamedan,  fept  ans. 

7j.  Abra,  deux  mois. 

74.  Sahel, deux  mois. 

7;.  G hebez,  quatorze  ans. 

76.  Sekul,  vn  an. 

77.  Azba}.  troisans. 

78.  Abra  & A dakana,  feizeans,' 

79.  Zaham, vingt  huiiîtans. 
So.Amida,  douze  ans. 

81.  Saham,  deux  ans. 

8z.  Azba  4.  deux  ans. 
8}.Zahamz.quinzeans.  ^ 

84.  Gabezvingt-vnan. 

8 J.  lacob  & Dauid,  frétés, régnèrent 
cnfcmble  troisans. 

86.  Arma,  quatorzeans,  fept  mois, 
fêpt  iours. 

87.  Zittahama,  douze  ans. 

88.  lacob  Z.  neufans. 

8 9.  Conftantinus, vingt  huitSans.’ 

90. Betcfracl,  huidmois. 

91.  Gabramafchcl, quatorzeans. 
9z.Nalck  régna  vnze  ans  & fît  em- 
bellir ôc  augmenter  les  Temples 
desthreftiens. 


!7[ 

9}.  Bazen. 

94.  SenzaghetL 
9}.  Baharlàghcd.' 

96.  Ghermaasfèr. 

97.  Salaaiuba. 

98.  Callulafioa.' 

99-  Sargue. 

100.  Zarai. 

SOI.  Bagahami. 

1 0 Z . G luanfeheda.' 

10}.  Zeoneghis. 

104.  Malghene. 

105.  Sepharad. 

106.  Agdai. 

107.  Abraha. 

108.  Azbeha. 

109.  Asfà}. 

110.  Afrad. 
ni.  Amfi. 

11  Z.  Ahau. 
it}.  Arada. 

114.  Aladoua. 

115.  Alamcda. 

116. Tabena. 

117. Chaleb. 

118.  Gafbramafchel  jT 
119  Conflanlbnz. 
izo.  Bazaagher. 
izi.  Asf»  4. 

izz.  Arma  Z. 
iz}.  Gian'asfà. 

1Z4.  Gianafcheda. 

1Z5.  Frefannai. 
iz6.  Adaiahaz, 

IZ7.  Aizar. 
iz8.  Dclnahad. 

iz9.Madai,  àtous  lefqucls  trente- 
fept  V echietus  donne  en  gros  trois 
cens  quinze  ans  de  régné , & ks 
lotie  a'auoir  efté  tous  fort  deuots 
& de  bonnes  moeurs. 

J)  O,  Sahatha,Roy  ne  fort  impudique^ 
iniufte  & fàcrilege,  prenant  pour 
clic  tous  les  threfors  des  Eglifes,  reJ 
gna  quarante  ans. 

i}i,Anba(àudinu 
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demis  par  fon  oncle,  l’an  1605.  aumoisd'Oclobre. 

170.  Zedmghcl,  coufin  germain  du  Roy  lacob,  ScHlsdeLizan-Chrift, 
fierc  du  Roy  Melech.Saghcd  régna  vn  an, puis  fut  tué  pat  fes  fodats. 

I yi.Iacob  fufdit  fut  rappelle  ,&regna  vn  an  ciira  mois  fix  iours,&  fût  tuéà 
la  guerre  qu’il  eut  contre  Sufignos, Prince  de  Ton  ung,&:  qui  fut  fon  fuccet 
feur. 

lyi.Sagghcd.quiaupanuants’appelloit  Sufignos,  fut  HlsdeFafiladas, 
qui  fut  coufin  germain  du  Roy  Adamas  perede  Sarlàdenghel , fur  décla- 
ré Roy  foudain  que  lacob  eut  c(lé  detfaiti  ce  qui  aduint  l’an  de  Grâce  1606. 
ilauoittrenteansquandil  futdeclatéRoy , & régné cncorcs  en  la  prefente 
année  ■ a 1 1.  qui  c(l  tout  ce  que  nous  auons  peu  trouuer  touchant  ces  Rois 
d’Æthiopie,luiuant  Vechictus. 

MaisNicandcr,  Nonnus,Higinus,Apolodorc,  Guide 8c, plufieurs  au- 
ttes,nousayantlaiiréparcfctit  que  Cepheus  fut  Roy  d’Ethiopie,  qui  fiic 
mary  de  laRoyne  Cailiope  , 6c  que  dcllcil  eut  vne  fille  appcllec  Andro- 
mède, laquelle  fut  femme  de  Perfeus,  fils  de  iupiter,  ScdcDanaé.fille  d’A- 
crifius  j lequel  Perfeus  fut  Roy  de  Micenes  l’an  1 1 . du  regn  e de  Laruparcs, 
Roy  15.  d’Alfy rie, félon  Eufebe , ils’enfuitque  le  Roy  Cepeus,  pere  d’An- 
dromedc,feinme  de  Cepheus, a peu  eftrecôtemporain  deSolâres  pere  dudit 
Lampares. 

Us  veulent  encores  que  Ceplicus , beau  pere  de  Perfeus , ave  efté  frere 
d’ÆgyptusDancus,d’Agcnor,  & de  Phoenii  ; mais  ilss’abufent  lourde- 
dement,  prenant  ce  Cephus  pour  Cepheus  beau-pere  de  Perfeus  i mais  il  y 
en  a deux  qui  ont  tous  deux  peu  eftte  Roys  d’Ethiopie,  C epheus  frère  d’Æ- 
gyptus,coiucmporainsd'Amyntas,Royd’A(ryrie,  6c Cepheus  pered’An- 
dromede,  femme  de  Pafeus,  qui  fût,  comme  nousauons  dit,  contempo- 
raindeSofares  Roy  ti.  d'AfTyric:  6c  aiiili  les  deux  Cepheus  diftansl’vndc 
l’autre  dccinq  degrez  degeneration,qui  cft  plus  qu’il  ne  faut  pour  conclure 
qu’il  y a eu  deux  Cepheus. 

Sirabond’.iillcurs,  aui5.1iurc  défi  Géographie  nous  aifeure  qucTcar- 
con,  Roy  de  l’Æthiopie,fut{i  grand  guerrier,  qu’il  mena  fesarmeesdans 
1 Europe,  qu’il  fut  en  Efpagne,  6c  alla  iufques  en  "Thrace,  6c  au  Royaume  de 
Pont. 

Dcfquels  neantmoins  V echicrus  ne  dit  vn  feul  mot:  ce  qui  me  fait  conie- 
ûurcrquclesvns  ont  peu  clfre  Rois  del’Æthiopie  Occidentale, 6c  ceux-cy 
de  rOncntale,ou  dire  que  ceux-cy, fous  noms  diuers,font  comptisau  nom- 
bre de  ceux  que  Vechictus  nous  a donnez  i ccquin'clf  pas  incompatible. 

Du  Rcyaume  de  Cetulie, 

ENuiron  ce  mefmc  temps  i'c’efl  à dire,  de  l’anio.  ouii.  du  règne 
de  Nembroth,  nous  apprenons  du  Berofe  que  Getulus  fut  le  fonda- 
teur 6c  premier  Roy  de  Getulie,Prouincc  de  la  Lybie  6c  Alfriquc.appellcc 
aulTi  Garamantidc  ; mais  il  ne  dit  rien  desnomsde  fes  fucccfTcuts  ; aufll 
n’en  dirons-nous  pas  dauahtage,  ficc  n’cft  qu’Appolinius  Rhodius  fait 
mention  d’vnHyatbas  Roy  de  Gcthulic,  quituaCanthus  l’vn  des  Argo- 
nautes. Et  Virgile  veut  qu’vnautrcHyarbas,  Roy  de  Gctulic  aye  clfécon- 
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tcmporain  de  Dido,  Roinc  deCarthage,  fils  de  lupitcr  & de  Garatnantide, 
fille  de  Garamas,  Royauflidc  Getulic,  qu'il  ficappcllcr  Garamantide. 

Du  Rtyuume  des  Surmâtes. 

A L’an  vingt-dnquicfmcdc’Nembroth  on  voit  l'origine  duRoyaume 
des  Sarmates, duquel  le  Berofe  nous  donne  dix  Rois  tout  defuite,qui 
régnèrent  iufqucs  au  temps  deMancaleusRoy  d’Aflyrie,  & font  ces  peu- 
ples les  Sarmates  Septentrionnaux,  defquels  les  Allcmans  fe  difent  cftte  del- 
cendus  ,&  les  noms  de  ces  dix  Rois  furent, 

I.  Tuifeon commença  deregnet  l’an  15.  de  Nembroth  , premier  Roy 
d’Aflyric. 

1.  Mannus.l’ani.duregncdcSemiramis,  femmedeNinus. 

5.  Inghaevon.l’anprcmierdu  regnedeNinus  i.fils  deNinus&deSe- 
mitamis- 

4.  Herminon, l’an  premier  d’Aralius, fils  d’Arius,quile  fut  dcNinus  x. 
f.  Matfus, l’an  dcBalæus,  dit  Xcrxes,  fils  dudit  Arelius. 

6.  Gambrinius,  regnoit  au  tempsde  Belochus, petit  fils  de  Balseus. 

7.  Suevus,  regnoit  au  temps  de  Balatus  1 . de  ce  nom. 

8.  Vvandalus.rcgnoitan  temps  d’Altades. 

9.  Euanes.commençadcrcgnerran  II.  duregnedcMamitus. 

10.  Hercules  Aleman,  l’an  ii.  du  règne  de  Mancaleus;  & plus  n’en  dit,  ny 
nous  auifi  iufqucs  aux  fiecles  des  Rois  de  Suede,  de  Nouergue , & de  Dane- 
niarc. 

Du  Royaume  de  Sennaar. 

ENuironl’anjj.du  régné  de  Nembroth,  i’ay  placcle  Royaume  parti- 
culier de  Sennaar , & en  fuitte  celui  de  Salem,  celui  de  Sodome,par- 
cc  que  ce  fut  enuiron  ce  temps  qu’Abraham  ayant  quitté  la  ville  deCha- 
ran,futenludec;  &que  lafainéîeEfcriturcnousenfeignequ’encctemps- 
liArat-rpliaeleftoit  Roy  de  Sennaar,  lequel  accompagna  Codorlahomor, 
Roy  des  Elamites.auec  deux  autres  Rois,  contrelcs  Rois  de  Sodomc  & Go- 
inorrhe,  & autres  trois  Rois.  Tous  lefquels  petits  Royaumes,  qui  n’ont 
fuittede  Roisdanslcs  Hiftoires,nc  font  pas  marquez  dans  noftrc  fainéfe 
Chronologie,  fi  ce  n’eft  ceux  qui  font  renommez  dans  la  fainéfe  Eferiture. 
Mais  d'autant  que  fut  le  Roy  dcSeniuaronpcutfaire  vnc  difficulté,  il  eftà 
propos  de  la  vuider  prefentement.  Car  il  aeftédit  qucBabylone  fut  fon- 
dée en  la  plaine  de  Senn.iar , où  Nembroth  ayant  eftably  fon  Empire; 
& y ayant  règne  cinquante-fix  ans, qui  ne  s’acheuent  qu’aucc  l’an  1 o«.  de  la 
vie  d’ A brahain , auquel  tempsfon  fils  Ifinaël  auoit  plus  de  vingt  ans , com- 
ment eft-cequ’auantlanaiffiancedumcfinclfmaél, fils  d’Abraham,  le  fuf- 
dit  Amraphael  eft  appelle  Roy  de  Sennaar,où  Nembroth  tegnoitîle  dy  que 
de  cela  lU'tnfuicdcdcuxchofcsrvne.ouquelçdit  Amraphael  n’eftoit  autre 
que  le  mefme  Nembroth  fous diuers  noms,  ou  que  fi  Amraphael  n’eftoit 
pas  Ncmbroth,qu’il  cftoit  particulièrement  Roy  ou  Gouuerneut  de  la  Pro- 

uince 
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uinccdc  Scnnaar,  laquelle  cftoit  l’vnc  des  Prouinces  de  l'Empire  de  Ba- 
byIone,oùlegrand  RoyNcmbrothauoit  lenegeImpcriaI,auqucItousces 
autres  petits  Koiteletsfufoicnt  hommage,  comme  (es  fubiets  tributaires; 
& n’cll  pasincompatible  qu'Abraham  aye battu  Ncmbroth  Amraphael, 
(fi  tanteft  que  félon  l’opitiion  d'aucuns  ces  deux  noms  foientpour  vnfcul 
homme)  &fesa(rociez,pargraccfpecialc  & particulière  alfidancc  de  Dieu, 

Îiuifquenous  voyons  dans  l’Efcriturc  (àinâe  comme  plufieurs  autres  fois, 
csRoisde  Babylonc&d'AlTyrie,  beaucoup  pIuspuiBâns  que  Nembroth, 
ont  elfe  battus  & leurs  armees  ruinées  par  les  liraelites  quand  il  a pieu  à 
Dieu  delcsallifter.  Vnefeule  femme  ludith  ruina  par  là  valeur, aflilîee  de 
Dieu,l’armeed’Olofcrncs;  & leRoy  Scnnachcribauecvnearmecinnom- 
brable  fût  mis  en  fuitte,  (ans  que  ceux  qu'il  auoit  alficgcz  dansla  ville  de  le. 
rufalem s’en  mcllalTent.  Abraham  dôc,qui  auec  fon  courage eftoit  en  la  pro- 
teébonduTout-puiirant,a  peu  facilement  eilrevidforieuxjcommcil  le  fut, 
tant  duditAmraphael-NcmbrothquedesautresRoisfesaflbdcz;  maisie 
m’arrefte  plus  à la  première  rclponfe,&  tiens  pouraffeurcque  ce  n’eftoient 
que  Roitelets  ou  petits  Souuerains  des  villes  & Prouinces  qu’il  s gouucr- 
noient  en  ce  temps  fous  le  grand  Roy  Nembroth,  à l’vn  defquelslcs  Roii 
de  Sodomc  Sc  Gomonhc,&auticsc(loient  tributaires. 

Dh  Royaume  de  Salem. 

QVant  au  petit  Royaume  de  Salem,  (bn  eflenduë  n’elfoit  pas  grande 
dans  la  ludec;&ic  ne  l’ay  marqué  qu’à  caufe  de  la  grande  dignité  6c 
laindtctédeceluiquicneftoieRoy,quielloit  cegrandMelchifcdcch,  qui 
clloit  aulli  Preftre  du  trcs-Haut,touchant  la  perfonne  duquel  il  y a eu  diucr. 
fes  opinions,  defqucllcs  nous  auons  amplement  difeoum en noftre  petit 
liüre  intitulé  Melehifedech^üquc[  nous  auons  ftit  voir  comme  ce  grandPrc- 
ftre  Roy  cil  cncorcsviuant  en  corps  &cnamc,&lcfcraiufquesàlacôfom- 
mation  des  hcclcs,c6me  Henoc  6c  Elie  ; auquel  liurepourccfujct  nous  ten- 
uoyôs  les  Lecteurs,  comme  aufli  à l’Apolcmc  que  nous  auons  &ite  fur  ce  fu- 
jet  contre  le,  R.  P.SaÜan  Icfuite.  Au  rcfte,hcefte  ville  de  Salem  fût  en  fin  ap- 
pellcc  lerufalcm,  comme  plufieurs  l’cfliment , il  faut  croire  que  lors  que 
dans  l’Hiftoricn  lofephe  il  eft  dit  que  les  Rois  des  Pafleurs  ayans  efté  chaflêz 
de  l’Egy  pte  par  T hemofis  ; & qu’iceux  s’elfans  arreftez  en  la  ludee  y fondè- 
rent la  ville  delerufalemiil  faut,dis-ie,croire  qu’ils  ne  firent  que  l’augmenter 
&embcllir.Ouquefivcritablementils  furent  fondateurs  delà  villedeIcru• 
falem,ccrtaineme^t  celle  ville  deSalcm.dc  laquelle  Mêle  hifcdccb  cftoit  Roi 
n'eftoit  nullemct  la  ville  qui  du  depuis  fu  t appelleelcrufalem,laquellc  ne  fût 
fondée  par  leldits  Rois  des  Pafteurs  de  plus  de  deux  censans  apres  que  Mcl- 
chifedech cftoit  Roy  dcSalcm.&'ainfifavillc plusancicnncqucccllede  Ic- 
ruGilcm  d’autant  d’annecs  pour  le  moins. 
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Dh  R.oj<tumedeSagtittQUjimcnit. 

L’An  ;8  .de  Ncinbroth,Sagus,Roy  des  Sagucs,  auec  les  fiens,occupcrét 
toute  la  C&rpic  iufques  à la  Baâiianie  -,  & ce  pays  fut  par  fuccciTion  de 
temps  appelle  Arménie  : auquel  Sagus  fucceda  Sabbathius , &àceluy-cy 
Bardancsfon  filsl'an  43.  dcNinus:  mais  aptes  ces  ttoisiln’ya  pointd’ordrc 
reglédcs  Rois d’Armenic,  feulcmenttrouuc-on  lenom  dequelques  Rois 
qui  furent  du  temps  des  Grecs  & Romains  ; à fçauoir,  Sardiates,  Arta- 
xes,  Zadriadis,Tigtaue3iArtanafdes,Tigrancsa.&  Artanafdcsa. 

Du  Roydumeie  Bailriume. 

L*An  40. deNembrothBcrofedit,quc  quelques  enfons  de  Gomer  oc- 
cupcrcntlaBaiffrianie,  defqucls  Gangedonnafon  nom  au  Hcuuedc 
rindie,  auquel  il  s'arrclb:  mais  de  la  fuitte  de  ces  Rois,  non  plus  que  de 
beaucoup  d'autres  il  nes'en  recueille  tien  defolide  dans  les  Hidotiens , (èu- 
Icmenclilbns-nousdutempsde  l’Empire dcsGrccs,  que Theodotus i.  & 
Theodotus  I.  Eutliidemus  & Euaatides  furent  Rois  delà  Badlrianie. 

Det  Royaumes  des  Meffagetes. 

L’An  4 5.  au  dire  du  Bcrofc,lcs enfans  de  Getulus  & de  Mezafurent  fon^ 
dateurs  des  Meilàgttes,  peuples  delà  Sannatie  ou  Scythiede  l’Euro- 

i)c,  qui  s’appcUoient  auiu  Heniochi  & Heniochores,  & finalement  Alains, 
iirlcfqucls  régna  iadisAnaufis, qui futl'vndeccua qui  demanderont  Mc- 
dee  en  mariage.  Et  Pline  dit,  que  les  Henioches  eurent  leur  origine  de 
Amphitus  &T  helchius  Elcuyers,ou  quiauoient  charge  des  chariots  de  Ca- 
dor&  Pollua, qui  furent  des  Atgonautcs,ranhuiaieuncdu  regnedcTcu- 
tanes  Roy  vingt-fcpticfmcd'Altyrie,  ainfiquenous  le  faifons  clairement 
voit  au  premier  liure  de  nodcePanthcon,'c‘edàdirc  l'an  duMonde  199 .1. 
Mais  Vinglier  aprcsCtcfias,  Diodore,  ludin  & Eufebe,  dit,que  Zoroadres 
fut  Roy  de  Baclrianic,  & queNinus  edant  en  la  quarante-troifiefme  an> 
nee  de  ion  règne  le  vainquit,  quoy  qu'il  eud  vnearmee  de  quatre  censniil- 
le homnacs,puis fût adiege 8c prins  parle confeil  de  Semiramis Afcalonitc, 
laquelle  Ninusrfpoufa.  Auredcludin,  Pline  8c  Suidas  difent  que  Zoroa- 
dresfut  grand  Magicien,ôc  Grégoire  dcToursadioude  que  quclques-yns 
l'ont  creu  edre  Chain  fils  de  Noé. 

Du  Royaume  de  Médit. 

MEdie,  Proumee  de  la  Petfe  en  Afie,  ainfi  qu'on  le  voit  page  104.de 
nodrefainide Géographie, printfbn origine, félon  Berofe,  dcMe- 
dus,l'anquarante-cinquiefme  ou  enuirondu  régné  de  Nembroth,  Roy 
premier  d’AlIÿric. 

Mais  ü ce  paysnc  fût  appelle  Mcdic  que  du  nom  de  Medus  fils  d'Ægzus 

Roy  . 
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Roy  d'Achencs,&  de  Mcdce femme  icpudicc de Iaron,ainnqucnousle 
voyon?  dans  Higinus,  Apollodore  & Paulànias  ; cane  s'en  fimt  que  ce 
Royaume  aye  eu  fon  origincdu  temps  de  Nembroth , que  tout  au  conttai- 
re  il  n’aura  commccc'  que  1 5.0U  générations  plus  bas, à fçauoir  du  temps 

de  Mitrxus  Roy  1 6.  d’ A |]irie,ou  de  T eutancs  fon  fucccllèur  : cat  ce  fût  lors 

3ueMedce,  par  les  brigues  de  Thefeus  frété  deperc  deMcdus,fut  chalTee 
'Athènes,  & non  pluilod. 

O U bien  dire  qu’il  y a eu  deux  Medus  Rois  de  Mcdie  ; l'vn  du  temps  de 
Nembroth,  auquel  Medus  a peu  fucceder  Farnus,Roy  de  Medie , au  temps 
de Ninus petit nlsdudit Nembroth;  & longtemps  apres  a£ctes,pere  de 
Medec,  & Medus  fils  de  Mcdoe,qui  cft  tout. 

Car  pour  le  Royaume  des  Medes , qui  commença  au  34.  Siècle , duquel 
Arbaccs  fut  le  premier  Roy,  on  le  verra  quand  nous  ferons  aux  difeours  de 
ccSiccle34. 

Du  Rojaum  Je  Oawar. 

DAmas,  ville  & Royaume  de  Sirie, duquel  (félon  Vingher, aptes  le 
vrayBetofcdcChaldee, Nicolas Damafcene  Se  luftin)  Abraham  fut 
Roy  dc's  l’an  7 j. de  fa  vie,  qu’il  rend  concurrent  auec  l’an  1 9. du  régné  de  Ni- 
nus Roy  3.  des  Adiriens;  mais  mal  : car  cette  année  75.  d’Abraham  efi  con- 
currente auec  l’an  t ;.deNcmbroth,dit  Saturne. 

Hazaél,  Roy  de  Damas , mourut  enuiron  l’an  x S . d'O  fcrafalpes,  qui  fût 
l’an  7.  d’AmafiasRoy  deluda. 

Benadab  fon  fils  fut  Roy  de  Damas  l’an  8 .dudit  Amafias. 

Du  Royaume  Je  Gerar,  ou  Je  U Palepine. 

GErar  Se  la  Paledineedoient  petits  Roiauracs  de  la  ludee,  où  rcgnoic 
Abimelech  des  l’an  ioo.de  la  vie  d’Abraham  > Se  ce  fut  lots  que  ce  Roy 
deuint amoureux deSarra.femmcd’Abraham, croyant  qu’cllcn  cfioitque 
là  feeutj  Se  la  voulut  efpoufer,  Geu.  1 o.  r r. 

Des  Royaumes  Je  Mofeovie  ^ de  Mteonie,. 

MOfeus  fut  fondateur  des Mofeo vires, Se  Anamïon  de  laMœonic, 
dite  apres  Phrigie,  en  laquelle  il  régna  cent  cinquante  ans.  Et  Atos, 
autempsd’AfcatadcsRoydixhuiftiefmed’Alfirie,enfutRoy;  Se  l’an  dix- 
huiâiefme  dudit  Afeatades  donna  vne  partie  de  fon  Roiaume  à Dardanus, 
quilafit  appellerDardanic. 

Des  Royaumes  JeTyr^iy  JuRoyaussse  JeThrace. 

B Elus,  dit  lupitcr,  l’an  troifiefme  de  fon  rcgne,aprcs  auoir  fondé  la  ville 
de  Tyr,  fut  aulli  fondateur  des  Thraces.  Quant  aux  Rois  de  Tyr, 
voyez-  les  au  Siecle  trence-dcuxiefine,  en  l’annee  trentc-troihefme  d’Eupa- 

J ^ 
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les  trcnte-dcuxicfmc Roy  d’Afliric,  vis-à-vis  de  laquelle  vous  tiouuercz 
Hiratn,  qui  en  fut  Roy  du  temps  de  Salomon. 

Du  Rcyuume  ÉT  dlr/  Kou  iJr€*iie. 

ENuiion  ce  mcfrac  temps,  c cft  à dire  à l’an  trois  ou  quatriefme  de  Be- 
lus, ditIupiter,finouscroyonsàBerofe,vn certain  Arcadius  fut  Roy 
& fondateur  du  Royaume  d'Arcadie,  qui  eff  vne  petite  prouince  dans  le 
Peloponcfedcla  Grèce:  mais  fion  s’en  veut  teniràce  qui  s'en  peut  cirer 
des  liures  Généalogiques  & Hidoriques  des  Grecs,  il  n'y  a pas  grande  appa- 
rcncede  vérité  que  l'origine  de  ce  Royaume  foit  fi  ancienne , non  plus  que 
celle  de  tous  les  autres  petits  Royaumes  de  la  Grèce,  de  la  Natolic,  S:  autres 
païs  proches  de  la  Grèce.  Et  neantmoins,  parce  que  les  vies  des  hommes  ne 
roncpasd'efgalcdurcc,&quedcsRois&Princes,lcs  vns  régnent  plus  Sc 
les  autres  moins,  il  eff  bien  mal-aifc  de  fçauoir  à quoy  s’en  refoudre , veu  les 
diuerfes  opinions  des  Autheurs  : cous  lefquels  font  quafi  d'accord  que  ce 
fut  Areas  fils  de  Iupicer,& de  Calidohllc  de  Licaon,  qui  donna  l'on  nom  à 
Ton  RoyaumCj&appella  Arcadie  le  pai's  qui  rappclloit  auparauant  Pclaf- 
gic,&y  regnerent  IcsRoisfuiuansdeperc  en  fils, félon Paiifanias& Denis 
de  HalicarnafTe  & autres  .Autheurs,  en  cet  ordre. 

I.  Premicrement,felonleditDenis,y  regnoic  vn certain Ægea, ou Æ- 

f eus,  ou  Ægialeus,qui  futperede  Licaon  premier  de  ce  nom, &percauffi 
'vne  fille  appellee  Dcjanirà, laquelle  fiic  mariceà  Pelafgus  fils  du  Roy  d'Ar- 
gos,qui  fappclloit  Pheroneus. 

i.  Pelafgus,àcaufedefàfcmme,futRoyd'Arcadic,fclonDcnis;&Pau- 
fanias  dit  qu'il  en  fut  le  premier  Roy,  & que  de  fbn  nom  fiiclc  pais  appelle 
Pelafgic.  Mais  Clcinent  Alexandrin  met  vn  Pelafgus  plus  ancien  que  cc- 
tui-cy,&  dit  qu’il  y en  eut  vn  dizneuf  aages  deuant  le  fiege  de  T toye.c’cll  à 
diredixncufgcnerations:&il  apprit  à l'es  fubjedh  à manger  du  glan, 
faire  de  petites  loges. 

Licaundeuxicfmcdccenom,felonDcnis,&prcmierfêlon Paufanias, 
filsdudit  Pelafgus,  fùtàfon  tour  Roy  de  laPelafgic:  il  eut  grandequanti- 
téd'cnfans,iulquesàvingc  &:  fix,qui  tous  furent  Rois  & fondateurs  de 
quelques  villectcs  ou  villages  en  ce  païs.  Il  eut  aufli  vne  fille  appellee  Ca- 
liffo  : laquelle  eftanc  deuenuë  grofic  fit  aoire , ou  fes  pareils  pour  elle , que 
c’elfoit  de  lup:tcr,&  f "accoucha  d’vn  tilsappellé  Areas. 

J.  Areas,  fils  de  lupitcr&  de  Califto,  fut  Roy  d’Arcadie,  ou  par  la  mort 
-dcsfreresdc(amere,oupatatmes,&  fitappellcr  (aînfiquenousauônsdcfta 
<d«)  Atcadicfôn  Royaume:  ilapprit  dcTripcoicmus  l'a  mdiiicre  défaire  du 
blcd&dupain,A:cndonnarvUgcàfespeuplesi'  fiede  fa  réramcEratodl 
eut  trois  fils,  Azan,  Aphidas,&  Elacus , qui  partagèrent  le  Rovaume  patcr> 
ncl  en  crois  Royaumes.  ■ ^ . 

. ^ , i.vi':  OTî.'ir.'f.s  i'ifl  :1L  ’I . 
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y.  Azin,l  ûih£,fuc  Royd  V-  Apliîdu  te  lecond  fut  Roy  EUcns,tecroificAne,fucRoy  deccc- 
ne  p^ic  de  l'Aradie  , U-  d vncâucrc  partie  de  l'Area-  te  partie  de  l’Arcadie  autour 
<)udte  de  Ion  nom  fut  ap-  die  , êc  mit  le  fiege  de  Ion  du  mont  Cylcncznuisu  alla  demeu- 
pcUce  Azanic  : car  c’eftoic  Royaume  en  la  viHe  de  Te-  rcr  en  la  Phocidc , où  il  fut  Roy  & 
ordinairement  la  coufturae,  gce.  fondateur  de  la  riUc  EUca. 

que  tes  Rois  dôiioicnc  leurs  | ^ 

nomsi leurs  pais.  Alcusfuc  RoydeTegec,  7 Æpita*,filsaiC  S^mphalus.ôli 

I Si  Hnalcment  de  toute  l'Ar-  né  <r£latus  , fut  d'Elatus  » donna 

Clytor.Hls  d’Azau,  foc  cadie  par  U mort  de  fon  par  la  mort  de  Ton  nom  aux 
Roy  d'Aunie  mourant  coufoi  Æpicus.  Il  eut  plu-  Ion  coulin  Cli-  cauxStymphali- 
iâns  enfans  , laiila  Ton  Heurs  ciifSs:maiseacr‘aucres  cor^Royd'Arca-  des. 

Royaume  à Æpitus,  Hls  de  deux,  qui  s’appcilercnc.  Tvn  die.  | 

fon  oncle -Ælatus.  Ucurgus,  l’autre  Cepheus.  Agamedes  fot 

9.  Licurgus,  fils  duRoyAleuSffot  Roy  Cepheus,  foere  du  Roy  Lycur-  deStvmnhaki^* 
d Arcadie, de  tua  par  fopcrchetieArechus,  gus,eucfon  parcage  dans  l'Ar-  ' F 

qui  elfoit  grand  guerrier.  Il  fot  petcd’An-  cadie.  ^ i 

ccus, qui  fit  le  voyage  de  Colchos;  & foc  f Ccrcyon  , mi 

tué.  Æropus . fils  de  Cepheus , fot  ® ^8""  ««. 

fon  luccefleur.  I 

^ - _ J II.  Hippotous, 

10.  Echemus,filsduPrincc j£ropus,focIe  S.cndroîâclignedepuisPcla/gui,  5^*  Cerespn» 

&Ieio.  Roy  d'Arcadie,  apres  la  mort  de  Licurgus  fon  grand  oncle  : il  tua  en  ** 

duel  Hillus,  fils  d’HercuIcs,  deelpoufo  Timan<^  fille  de  Tyndatc.  * V ® Ar«- 

11.  Agapcnor,filsd’£chemus,focle  y.depuisPelafguSt&leii.  Royd’Arca'  » voyant  les 

die , Sc  le  crouua  aucc  les  autres  Princes  Grecs  au  fiege  de  Troyc  : ce  qui  fait  Peuples  que  leur 
bien  voir  qu’il  y a erreur  dans  Clément  Alexandrin , de  que  au  lieu  qu’il  y a ,1^  Agapenor 
dixneuf  aages  ün’y  en  faua  mettre  que  neuf.  Ce  Roy  .après  la  prifo  de  Troyc,  “.1^  reuenoïc 
focpoctécnCypn^oùilfocRoydefondaccurdelavUledePaphos.  ^ 

15.  Æpiras  i.dcccnomi&filsduRoyHippotoüSifûtaprcslbnpeiele 
» j.Roy  d'Arcadici  & defôn  regne  Oreftcs,filsa  Agamcmnon,fut  Roy  d’v- 
neparde  de  l’Arcadic. 

14.  Cypfelus,filsd’Æpitus,futlei4.Royd’Arcadic;  fieluyregnantad- 
uint  le  retour  des  Heraclidcs,c’eft  adiré  des  defcendansd'HercuIes,qui  fc 
rendirent  maiftresde  toute  la  Moree  ou  Peloponeiè  : mais  leRoyCipfclus 
Ce  maintint  en  fon  Royaume  d‘A  rcadie,  parce  q^u’il  donna  fà  fille  en  maria* 
gcàCrcfphontes.fils  d’Ariftomachus&  l'vn  des  conquetans,  qui  eftoit 
Roy  de  Meflcnic.. 

15.  Olæas,  fils  deCipfcIuSjfiitle  ij.  Roy  d’Arcadie. 
i<.  Bucolion.fils  d’Olaeas,  fut  le  16. 

17.  Phialus.filsdeBucolion.fiitlei;. 

18.  Simus,filsdePhialus,fatlciS. 

19.  Pompus,filsdeSimus,futlei9. 

10.  Ægineca,filsdcPompus,fut  le  lo.Roy  d’Arcadie, & pere  de  deux 
fils,  appeliez  Polymneftot  & Briacas . 

11.  Polymnertor,filsaifiie'd’Ægineta,fùtlcii.  Roy  d’Arcadie:  &luy 
régnant, les  Laccdcmonicns,(bus  leur  Roy  Chatillus,  aflâillircnt  IcsT egea- 
tes  de  l’Arcadic. 

11.  Æchetnis,  fils  du  Prince  Briacas, fucceda  au  Roy  Polymncflor  (bn 
onclc,&  fut  le  ai. Roy  d’Arcadie,  & donna  (ècours  à Ariflodcmus  Roy  de 
Maifcnie  contrcles  Lacédémoniens, 

ij.  Ariftocraccs, filsd’Æchcmis,fùtlci3,Roy d’Arcadie: &fùtlapidé 
par  fes  fubjets  à caufe  qu’il  auoit  violé'  à i’autcl  de  Diane  U V ierge  qui  prefl- 
doùauz  (àcrificcsdccctcc  Diane. 
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Z 4.  Hi£etis,fîlsd‘Ariftocritcs,futlci4.  Roy. 

Z5.  ArülocraccsdcuxicfmcdccenomfucUpiciécommelôn  aycul, parce 
qu’il  auoic  trahi  les  Arcadiens  ; & fut  le  dernier  Roy  d’Arcadie  félon  Paulà' 
nias,  ainfi  qu’on  le  voit  en  fon  8.  liurc,  Autheut  exaâ  & iudicieux  i que  G 
nousauions  les  fuites  de  tous  les  autres  Royaumes  de  mefmc,  b peine  en 
feroit  moindre  ôc  le  plaifir  plus  grand. 

Mais  nonobftant  ces  efclaircilTemcnSji’cftimc  qu’il  cft  fort  difficile,  voire 
ptcfqift  impoffiblc.dc  dire  au  vray  le  temps  auquel  les  premiers  Rois  ont 
commencédcregner,ficen’eft  par  proportion  Généalogique, c’eft  à dire 
en  concluant  letempsqui  nousell:  incognu  par  celuy  duquel  nous  auons 
quelque  connoiffiince. 

Car  par  exemple , puis  que  tous  les  Hilloriens  demeurent  d’accord , que 
la  ville  dcTroyefiit  prifefic  ruinee  au  temps  queTantanes,ouTeuune$, 
cftoit  Roy  & Monarque  des  Affiiiens,  & que  Paufanias  nous  alTcurc  que 
A gapenor,vn2icfme  Roy  d’Arcadic,fiit  au  iiege  de  T roye,  & que  au  retour 
duficgedeTroye  il  fe  retira  en  l’ille  de  Cipre,  on  peut  probablement  dire 
qu’il  elloit  contemporain  d’Heftor,fils  de  Priam,  dernier  Roy  de Troyc, 
oudePriainmcGncs,&ainGcontem{>orain  du  mcrmcTcutanes:  Queü 
en  remontant  de  fils  àpete  nous  appliquons  lesRois  d’Arcadicaux  Rois  des 
Affiriens,noustrouuerons  infailliblement  qu’Ægca  a peu  eftrc  contem- 
porain  d'Afeatades  18.  Roy  desAniriens,qui  commença  feulement  à ré- 
gner l’an  du  Monde  itfyj.tempsefloignéderorigincqueBerofelcur  don- 
ne de  près  de  5 o o . ans,  en  cette  forte. 


Rail  iiyircuiie. 

Roinï  >^pirie. 

t.  Ægea. 

Afeatades  17. 

Z.  Dcjanite  & Pelafgus. 

Anüntas  18. 

}.  Licaon. 

Bcllochusz.  19. 

4.  Califto  & lupiter. 

Bcllepares.  zo. 

5.  Areas. 

Lamprides  zi. 

6.  Aphidas. 

Sofitres  Z Z. 

7.  Alcus. 

Lamparcs  zj. 

8.  Cepheus. 

Paunbs  Z4. 

9.  Ætopus. 

Sofârinus  zj. 

1 0.  Echemus. 

Mitraeus  i6. 

II.  Agapenor,  quifutaufjogede  Theatanes  zy.fousleregncdu- 
Troye.  quel  Troye  fût  defttuite. 

Par  où  Ion  voit  comme  le  premier  degré  de  génération  des  Rois  d’Arca- 
die refpond  feulemét  au  ly.degré  degeneration  des  Roisd’Affirie,puis  qu’il 
eft affeuré  que  le  1 1 .refpond  au  z7.ee  qui  feroit  mon  opiniori;&  ainfî  de  tous 
les  autres  Rois  & Royaumes  que  nousn’auons  paschronôlogiqucmcnt; 
mais  c’eft  vneentreprife  de  plus  longue  haleine,  pour  le  prefenc  nous  fut- 
urons  les  pofidons  des  origines  des  Autheurs  qui  nous  ont  précédé  en 
attendant  mieux,  & toufioucsdotmctons-nousadui^u  An(t±as,filsd'Ai 
poUo,fiu  Roy  CA  Arcadie  le  long  du  fleuuc  Peneus,  à caufe  dcCirchc  fit  atc‘ 
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rctîlleduRoyPcncus,fîU(icLicaoni.  &ainfl  Aridxus  fut  contemporain 
d'Arcas. 

OndicauflîqucAtlasfuc  parulJcment  Roy  en  Arcadie , auquel  Hyas, 
fou  fils,  iiicccda. 

Du  R$ydume  SEmathie,<jui  fut  afrts  âfftïïè  Mdceione.  ^ ' 

ÆMathie,  ou  E mathie,  ou  Hématie  : car  de  ces  trois  façons  l'cfcriuen  t 
lesAuthcurSjell  vneprouincedcla Maecdone,rur  Icsconfinsde  la 
Thracc.ainfi qu’on  levoiten  nolhefainâc  Géographie, à la  page  i95.àla 
TabledelaGrccc.  EtBcrofcditquccefutEmathiusqui  en  fût  le  premier 
fondateur enuiron  l’an  3.  de  Belus, Roy  fécond  d'Aflîric;  ce  que  ic  mecs  à 
l’an  5.  plus  pour  la  commodité  de  l’impreilion  que  pour  aucune  certitude 
paniculierc. 

Cequifcpcucfoufrrir,(ilcBcrofc  aentendu  par  fonEmarbius, comme 
lofephc  Hamati  filsdcChanaan,qui  le  fut  deChamfiis  deNoc:  auquel 
Hamati  il  donne  l’honneur  d’auoir  cllélcpremier  Roy  Sc  fondateur  de  f’E- 
mathic. 

Mais Nonnuscnfcsœuures  nousalaifle  par  eferit  vn  Emathion, frère 
de  Dardanus,  quiregnoit  en  Tlvace, lequel  pourroit  bien  auoir  donné  Ton 
nom  à l’Enmathie, proche  de  laThrace;  & cet  Emathion,  ou  Emathius, 
cftoit  contemporain  de  Cadmus,  puis  qu’il  auoit  eflé  n ourri  du  mefme  laiéb 

3 UC  Harmonie,  femme  de  Cadmus,  & fille  de  Mars  & de  Venus , ainfi  que 
it  le  mefme  Nônus  p.53 1 .de  fes  Œuures,au  a.  volumedes  Poètes  héroïques. 

Pour  la  Nymphe  Emathia,  fille  de  Nercus,  laquelle  en  la  gencalogie  ge- 
nerale des  Dieux  fe  trouuc  au 6.  degré  de  leur  gencalogie,  & correlpond 
au  temps  de  Mitrius  Roy  1 6.d’  Alliric,il  y a grandeapparencc  qu’elle  don- 
na le  nom  à cette  prouincc,  ou  qu’on  lui  donna  le  nom  de  la  prouince, parce 
quelle  y cftoitnec. 

Etquoyqu’ilcnfok,ccRoyaumeafansdoutepris  Ibn  nom  dcsprcct- 
dens , ou  de  cette  Nymphe,  fi  mieux  on  n’aime  en  donner  la  gloire  à Ema- 
thion, fils  de  Titon , qui  le  fut  de  Laomedon,  lequel  clloit  ncueu  de  Priam 
& contemporain  deTautancs  Roy  ty.d’Alfiric,  âçd’Heûorfon  coufinfils 
de  Priam,. 

Qui  eft  wut  ce  que  nous  pouuons  dire  touchant  ce  Royaume,  du  temps 
qu’on  l’appclloir  Hcmaihic  : mais  quand  on  rappellera  Maccdone,nous  en 
verrons  les  Rois  en  leur  temps  & en  leur  Siècle. 

Pour  la  17.  Dinafiic,  & autres  que  Ion  trouucra  ci  apres  marquces,il  fim-  Dûuftie 
dra recourir  aéxdifcoursqucnousauonsci-deuantfaits  fur  toutes  lefdites  <<'^grFu. 
Dinaftiesde  l’Egiptc, 

Et  finalement  nous  acheuerons  ce  que  nous  auons  à dire  fur  ccSiecle,  contlulioni 
grandement  remarquable  & côfidcrablc  en  toutesfones  de  maniérés.  Paf- 
Ibns  aux  fuiuans , ic  n'ay  peu  ny  deu  cfi rc  plus  bref  que  ic  l’ay  efié 
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SIECLE  XXII. 

CE  vingt  & deuxiefmc  Siccle  qui  fe  voit  en  la  1 1 .page,  contient  ou  eft 
diuifc  en  douze  colomncs  Sc  efpaccs. 

L?  première  cô tient  les  années  du  Môde.defquelles  ce  Cecle  eft  compofe, 
La  L.  les  Chefs  vifibles  de  l'Eglife,  comme  aufli  les  ptcdcceircurs,  félon 
la  chair  de  Dieu  le  Fils. 

La  5.  contient  la  fuite  des  générations  d’Abrahara. 

La  4.  lereftcdesansde  la  viedeSem.filsdeNoe',  qui  mounit  l’an  du 
Monde  1167.  apres auoitvcfcu  lixeensans  : il  furuefquit  à Abraham  d’en- 
uiron  vingt- cinq  ans. 

/ La  5.  le  reltc  des  ans  de  la  vie  de  Sale,  qui  mourutau  commencement  de 

l’an  du  Monde  1137. 

La6.  IcreftedcsansdeiavicdcHcbcr.quimoututran  xi98.duMon- 
dc. 

La  7.  letcftedcsansdclavicd’Abtaham.quimourutfùrlccommcncc^ 
ment  de  l'an  du  Monde  1 1 4 1 , 

La  8.  la  fuite  des  ans  de  lavied’lfàacfilsd'Abraham. 

La  9.  les  ans  de  la  vie  de  Iacob,qui  commencent  l’an  4i.de  fonpete 
Ifiac. 

La  10.  eft  la  colomne  du  prefent  Siecle,  en  laquelle  nous  voyons  comme 
M Sarra,  faut  & femme  d' Abtaham,  mourut,  apres  auoir  vefeu  cent  vingt  Sc 

d’Abrihim. . fept  ans,  en  l’annee  37.  de  fon  fils  liàac,  qui  fut  la  137.  de  fon  mari , deux  ans 
apres lamortdcTharCjCoramedifentlesHebrieux  en  leurChronique  Sc- 
der  O km  RMd. 

La  mefmcChroniqueditquelGuicauoic  crente-feptans  quand  lôn  pc- 
I lue  •’e  Abraham  le  voulut  lacrifier  félon  le  comttuuidement  de  Dieu  ; tellement 
fon  queccSacrificefctoitarriue,àleurdite,lamcCneannee  que  Sarra  mourut; 
maiscette opinion  cftformcllementcontraireaufensdertictirutefainde, 
veuquelorsquecclaarriùa  Ifaaceftappellé  enfant  oü  garçon  dans  le  chapi- 
tre n.j.du  Gcnefe:  & cela  eftant,  il  ne  pouuoit  auoir  pour  le  plus  que  dk- 
fept  ans.  A quoyiembleiudicieufements'accorderSulpiriusaupremierli- 
ure  de  fon  Hiftoirc  page  zi6.  dans  le  tome  7.  de  la  Bibliothèque  des  Pères. 
Mais  Icsvieilles  Chroniques  imprimées  àNutcmbetgl'an  1 493.  recueillies 

fiar  Herman  Schcdcl.dilcntqueliàacauoit  sy.ansquand  fon  perelc  vou- 
ut  (àctificr,  ce  qui  approche  plut  des  Chroniques  des  H ebrieux.  Que  fi  par 
méditation  on  veut  conclurre  le  temps  de  ce  fàcrificc,3£  non  par  autho- 
rite  des  textes, &quelcfacrificcd‘lfaacayc  elle  la  figure  de  la  vérité  du  Sa- 
crificede  Dieu  le  Fils, Sauueur du  monde, il  ya  apparence  dcdircqu'Ifaac 
auoit  atteint  fon  année  trente- ttoiliefine,  qui  eft  le  mefme  a.agc  auquel  no- 
ftre  Seigneur  fut  crucifié. 

A l'an  quaranticfmcd'Ilâac,qui  fût  l’an  140.  de  fon  perc,nous  voyons 
commcil  w marié aucc la couHne  Rcbcca,  Gen.  a 4. 
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Lanncc  qui fuiuic celle  Ju  mariage  d'ilàac,  le  bon  homme  Abraham  Abrahim 
fe  rc’maria  aulH  auec  Chccüra , de  laquelle,  tout  vieil  qu’il  eftoit  (car  il 
auoit  fept  vingts  & vn  an  quand  il  t'elpoulà^  il  ne  laiilà  pas  d'en  auoir  pot^Chcoi- 
encores  hx  fils,  qui  furent  Zamram,  lecfan,  Madan,  Madian  , lelboc'** 

&Sué.  Et  Ilaac  fut  Ton  heritier;  & aux  filsdefcs  concubines, l'Eferiture  dit 
qu'Abrahamlcur  donna  des  prefens:  fi  bien  qu’il  (émble  qu’Agar  &Che- 
tura  ne  furent  quefes  concubines,  félon  l’v&gc  de  ce  temps,  qui  permettoit 
d’auoir  pluficuts femmes  touteslegitimcs,&  par  vraymariagc,quoy  qu’il 
n’y  en  euft  que quelqu’vne d'icelles, comme  icy  Sana,  ou  quelques- vnes 
comme  Lea  8c  Rachel  femmes  de  Iacob,quieuiTent  la  qualité  de  mères  de 
famille,  8c  ptincipalesmaifirciTes. 

Vis-à-vis  de  l'an  roixantiefme  dellâac  nous  voyons  la  vingt-vniefmc  »».  lUifon; 
liaifon  des  années  de  nos  preuues,  à fçauoir  des  années  d'ifaac  auec  celles  de  If! 

fonfilsIacob,parcefaind>:cexcequinousdit,yH'/yâ4CdNoir/oùr4nreani  yM4nd  raej.  ‘ 

Efdu  Idcobluynafijuirem,  Grn.xj.x6  l’Eferiture  ne  dit  pas  icy  quand  il  les 
engendra;  mais  quand  ils  nafquirent:  tellement  que  la  première  annee  de 
Iacob,quinafquiten  mcfmc  temps  qu’E(àufonaifné,fuit  immédiatement 
l’an  foixantieftnedcfonpere  lfaac,8c  ainfilaiflànt  les  ans  d'ifaac pout  nous 
feruir  de  prcuue,  8c  ptenanteeux  de  fon  fils  lacob,  il  s’enfuit  que  lapre- 
micteanneede lacob,quifutla 6i.annccdcfonpcrclfaac,  lai6i.  d’Abra- 
ham,laj8x.deHcbet,fa  4x3.de Salé,  la  j6o.  de  Sem,  fut  auffi  l’annee  du 
Mondedeuxmillecentvingt-fix;  8c  ainfilafuittedes  ansdelà  vieferuenc 
de  prcuue  à la  fuitte  des  ans  de  l’aage  du  Monde,  iufqucs  à ce  que  nous  trou.^ 
liions  vne  nouuclle  liaifon. 

A la  vnzicfmeannee  de  lacob  on  voit  la  mort  de  Salé,bien  entendu, qu’il 
mourut  l'anncefuiuantc  ; à fçauoir , au  commencement  de  l’annce  ix.  de  lé. 
lacob, parcequel’an433.dc Salé, qui  fut  ledernierdc  fàvie,  s’acheue  auec 
lavnzicfmcdclacob,  8c  ai  n fl  quand  il  mourut  il  eftoitentréen  fon  an- 
nee 454. 

Alaquinzicfme  année  de  lacob  fe  voit  auffi  la  mort  d’Abraham,  la-  Mona'A- 
qucllcil  fiiut  aufsi  conridercrctlreaduenui;rannccfuiuantc,8c  aucommen- 
cernent  d'iccUc. 

Alaquarantç-vnicfmcanncedelacobonvoitdcmcfmelamortdcScm,  Mon  <le 
fïIsdcNoé. 

Et  en  l’annee  foixan  tc-troifiefme  de  lacob  mourut  I fmaël  fon  oncle , fils  jf. 

d’Abtaham;auquel  temps  IcsHcbrieuxcftimentcnleurgrandt  Chronique  m«l. 
que  lacob  reccut  fraudulcufemcnt  la  benediéfion  de  ion  pere  : laquelle 
;^ant  rcccuë  il  demeura  cache  douze  ans  chez  l’vn  de  fes  predeceffeurs , qui 
fut  Hebcr , de  quoy  il  n’en  cft  rien  dit  en  l’Eferiture , ains  par  icelle  il  appert 
que  foudain  que  cela  fut  arriué.quc  lacob,pour  fuyr  l’ire  de  fon  frere  Efâu , 
qui  difoit  qu’il  le  tuëroit,futconfeillé  par  lamcrc  Rebcca  de  s’en  allçt  en 
Mefopotamic  chez  fon  oncle  Laban,  ce  qu’il  fit:  8c  quand  il  partit  de  la 
terre  deChanaan  pout  aller  chez  Laban,  il  eftoit  fut  la  fin  de  fon  année 
feptante-fixiefmc  ; ce  que  nous  verrons  au  fieclc  fuiuanr. 

L'an  foixante-ttezicfine  dudit  lacob,  le  fufdit  Hcbet  mourut,  ou  au  Monde  He- 
coramcncemcnt  de  l’aminec  fuiuantç.  ”' 
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II.  cqlomnc  La  vnziefmc  colomne  cft,  comme  l’on  voit,  des  Rois  d*  la  première 
4cecSi«lt  ^onarchieduMonde,  appellcedeBabylone,ou  des  Aflÿricns  félon  leur 
ordre,auborddelaqucliccolomncronclcsannecsdu  règne  derdics  Rois, 
lcrqucllesefhuicappliquecsàlaiâinâcChronologie  on  voit  au  vray  ceux 
<]ui  ont  efte  contemporains  les  vns  desautres. 

Du  Royaume  i^giaUe  ou  Sjciome. 

La  I1.&  dcrnierecolomne,quicftdcshommesillu(lres,&dcrorigi- 
nedeschofes  le  plus  remarquables  nous  fait  voir  premièrement  l’o- 
rigine du  Royaume  d’Ægialie,  qui  futauHi  appelle  A pie,  &:  finalement 
Sycionie;  de  iaqucllcPauranias,Eufebe&Cedrenushouidonnentvingt- 
iizRois  toutdefuitte,  Scouils  font  régner  le  premier  de  tous , Ægialeus, 
natifdela  Morcc,  Peninligledc  la  Grèce,  Sc  autrement  dite  le  Peloponefc, 
qui  d onna  fon  nom  à celle  partie  de  la  Morec,  en  laquelle  il  régna.  Et  d’au- 
tant que  le  Berofe  ne  dit  pas  en  quelle  année  des  Roisd’Aifyricce  R oyaume 
commença.  Se  que  rHiftorienVinghet  met  la  première  année  d’/fgia!cus 
auccl'an  trentc-cinquiefmedeBelus,dirIupiterfihdeNembroth,  en  cela 
nouslcfuiurons.Sc  y mcttronsl’originedcsRois  de  Sycionie,  parles  ap- 
plications des  années  de  règne  qu’Eulcbc  leur  donne. 

I.  .€gialcus' l’an  }s- dcBelus  Iupiter,coinmençadercgnerenrÆgia- 

lie,  oùil  regnacinquante-deuxans.  Eufete, 

i.  Europs,  l’anvingt-cinquicfinc  de  Ninus,  & régna  quarante-nnq 
ans. 

}.  Stelcliim  ou  Tlechin,  l’an  dix  huidUefinc  deSemiramis,  Se  rcirna 
vingt  ans,  ** 

4.  Apis,  l’.m  trentc-huidhcfinc  de  ladite  Semiramis,  vingt-cinq  ans: 
il  changea  le  nom  de  l’Ægialie,Scdcfon  nomlafitappcIlcrApia,  Apic. 

5.  ThclafsionouThc!xion,l’anvingt-vniefmcdeNinusi.  cinquante- 
deux  ans.  Se  apres  fa  mort  fut  mis  au  rang  de  leurs  Dieux. 

6.  Ægidiusou Ægyrus,l’ancinquieIrned’Arelius,trente-quatreans,ou 

quarante  ans,  félon  Eufebe. 

7.  Thutimacus,  l’an  trentc-ncufiefme  dudit  Arelius,  quarante-cinq 
ans.  Il  fut  au&i  adoré  apres  là  mort,  félon  Varro  , PauCinias  Se  làindl 
Auguftin. 

8.  Lcucipns  l’an  quatotziefmed’Armatritis,cinquante  quatre  ans, ou 

trente-cinq  félon  Eufebe  } Se  Paulânias  dit  , qu’il  n’eut  qu’vne  fille 
appcllec  Cnalcinia  ; de  laquelle  Neptune  eut  fon  fils  Perafus , qui  fut 
Roy. 

9 .  Mcfâpius,  l’an  trcnticfme  de  Bclochus,  quarante-  fept  ans,  ou  quaran- 
te-deux. Mais  Paufâniasl’aobmis,  ou  pourdlrc  entendu  fous  le  nom  de 

Chalcinia, de laquelleil fût parauanturematyilàina  Auguftin  dit  qu’on 

l'appcllaaursi  Cephifus. 

10.  Heratus  ou  Peratus,l’an  quarante-deuxicfmedc  Balius  i.quarante» 
fîx  ans,  félon  Eufebe,  qui  l’appelle  aulfiPcrafûs,  Se  Paulânias  ditqu’ilfuc 
fils  de  Ncptime,  & de  lafitfcücc  Chalcinia. 

u.Plenuncus, 
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,11.  PlcmmeuSjl'antjuatricCncdc  Mamitus,  quarante-huid  ans,  félon 
Eufcbe. 

II.  Orchopolis.l’an  vingtrdcuxicfme  de  Mancalæus,foixante-trois  ans. 
Pauûnias  dit,  qu’il  fiat  nourry  par  la  Decflc  Cerçs,à  caufc  que  tous  fes  fteres 
mouroLentdczleurnâiflànce,  ilneluy  donne  qu’vne  fille  appellee  Chri- 
forte. 

15.  Maratusou  Marichius,  l’an  cinquicfme  de  Sparetus,  trente  ans,  ob- 
mis  pat  Paufâaia.s  & mary,  peut-eftre,  de  ladite  Cnriforte. 

1 4.  Cotonus,  ditaufli  Maratus  r.  l’an  trente- cinquicfme  dudit  Sparetus, 
vingt  ans,  fille  de  ladite  Chtifortc&d’ApolIo,  fi  nous  croyons  à Paulâ- 
nias. 

15.  Erichtreusou  Efchireus,l’an  quinzicfmed’Afcatadcs,cinquanre-cinq 
ans,  félon  Eufcbe,  mais  Paufanias  n’en  fait  aucune  mention. 

16. Coar,ouCoraxranvingt-neuficfmed’Aminthas,  ttenteant.  Il  fût 

fils  du  Roy  Coronus,&  mourut  fans  hoirs. 

17.  Epop*us,ranquatorziefmedeBelochusi.trente-cinqans.lleftoit 

RoydcThcffalic,  &lefutpatforcede  Sycionic,  & eut  guerre  contre  Ni- 

Æ-pm,  PrinccdcBæotie,poütauoirrauyAntiôpc,fiUcdcNidius. 

is.  Lamedonyl’an  vingt- quatriefme  de  Bcllcparcs,  quarante  ans.  Il 
cftoit  fitsdu  Roy  Cotonus,  & tendit  Antiopeaux  Princes  de  Bæotic,  & ef- 
poufa  Pheno,  fille  deClytus  Athénien,  de  laquelle  il  eut  (à  fille  Zeuxipe  ou 
Xanthippcy  femme  do  Sycion. 

• -•.i».  !SyciqB,i’an^cuxiofmc  de  Sofarcs, quarante-cinq  ans:  fous ceRoy  le 
payschangeadenom,  &fot  depuis  toufiours  appelle  Sycionic.  Il  fût  gen- 
dre de  Laincdon  , &defa  femme  eut  là  fille,  appellee  Chthonophilc,  la- 
quelle, au  dire  de  Paufanias,  eut  de  Mercure  fon  fils  Polybus. 

1 0.  Polybus,  l'an  vingt-  fcptiefme  de  Lampares,  quarante  ans,  félon  Eu- 
fcbc.-ilfûtpcre  dcLyfuna(râ,laquellcftitmaric'eàThalaon,filsdcBias,rvn 
des  Roisd'Argos;  duquel mariagcnafquit  Adtaftus  Royd’Argos,  quifût 
aulli  pour  quelque  temps  Roy  de  Sycionic. 

II.  InaAusou lanifcus,fclon Paufanias,petitfilsdu fufdit Clytus,beau- 
pere  du  Roy  Lamededon,  fût  auffi  Roy  de  Sycionic , l’an  trentc-fcpticCne 
de  Pannias,quarantcans,ou  quarante-deux, félon  Eufcbe. 

xi.Phccftus,l'anttcizicfraedcMitræus,hui(aans;  il  fût  fils  d’Hercules, 
Cclaiflâ  la  Sycionic  pour  aller  en  l’ifle  de  Crète. 

rj  Adraftus,l’anvingt-vnicfmeduditMitrius,  quatteans:  ilfût  auffi 
rvndcsRoisd’Argos.fc  Paufanias  le  metimmediatement  apres  Polybus. 

14.  Polyphides,  l’an  vingt-cinquicfmc  dudit  Mitrxus , trente- vn  an, 
félon  Eufcbe,  mais  Paufanias  ne  fait  aucune  mention  de  ce  Roy  entre  les 
Roisde  iycionic.  ■ 

1 5.  Pebfgus,l’an  vingt-neuficfinc  de  T antanius,vingt  ans, félon  Eufcbe, 
& Paufanias  n’en  fait  aucune  mention. 

lé.Zcuxipusl'an  17.  dcTantæus,  trente- vn  an.  Lequel  eftantmort  le 
Royaume  de  Sycionic  fût  donne  à certains  Preftres  a^ellez  Carniens,  def- 
quelsilycncutfcpt,  qui  partout  ou  fucceffion  poflederent  le  Royaume 
trente-trois  ansiafçauoir,Archclau$,Anthodundus,Methudutus,Enncus, 
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Theonaus,  Amphicius,CatidusouCaridcnu$,qaifutlc  Icpcidme  & der- 
nier defdits  Preftres  qui  pofledetent  ce  Royaume;  lequel  dez  lors  fût  vny 
aux  autres  Rois  & Potcntatsdu  Peloponefe.  Voila  comme  Vingher  en 
traicce  apres  Eufebe , où  i'edime  qu’il  y a bien  de  l’erreur.  Et  prefererois 
volontiers  en  ces  matières  Paulânias  à Eufebe  , tant  parce  qu’ileft  plus 
ancien, que  parce  qu’il  me  femble  élire  plus  exaâ  en  fes  Gencalogies  qu’Eu- 
fêbe  ne  l ell  en  là  Chronologie. 

Et  n’y  a pas  grande  apparence  de  vérité  qu’Ægialeus  foie  G ancien 
qu’Eufebclcnous  baille,  & Vingherapresluy,  parce  premièrement  qu’ils 
mettent  au  rang  des  Rois  de  Sycionie  pluGeurs  Rois  qui  ne  (ont  pas 
dans  h'aulànias,  comme  Echireus,  aufquels  ils  donnent  cinquante- cinq 
ans  de  régné,  & Pclafgus , auquel  ils  en  donnent  vingt  : d’ailleurs  ils 
confondent  AdraGus  & fqn  fuccelTeur  Poliphides,  Rois  d’Arges,  par- 
my  les  Rois  de  Sycionie , & leur  donnenttrente-cinq  ansde  règne  : ce 
qui nclè  doit.  Carbien  qu’AdraGus  à caule  de  là  mere.  Elle  duRoy  Po- 
lybus,y  euG  quelque  droiél , G cG-ce  qu’il  y régna  fort  peu  de  temps: 
&c  Paulànias  mt,  que  s'en  cGant  retourne  à fon  Royaume  d’Argos,  la- 
nifeus  fut  fon  fuccelTeur  en  Sycionie,  non  Poliphides.  En  troiGclme 
lieu,  ils  confondent  tellement  les  degrez  généalogiques , que  G leur  or- 
dre auoit  lieu,  il  faudroit  que  Lamedon  trerede  Corax  euG  vefeu  prez 
de  deux  cens  ans.  Mais  voicy  l’ordre  véritable  comme  ils  doiuent  cGrc 
rangez  félon  Paulànias,  qui eG félon  mon  fens  vnAacheurtres«xaél  te 
curieux  de  nous  donner  Icsmatictcs  Généalogiques  & Géographiques  lê^ 
Ion  lavctitc. 


Hfy  Jet  Je  Sieyenit  Jt 

rient  Je  te  ftrtenfh  Jtf^nit 

enfiltJe^HU  ÆffMem. 

StÎMI. 

U BcIds. 

i.NinU5. 

3.  Ninias. 

4.  Ariut. 

Arelim.  i.iEgialeus  fuclepremier  K.o74‘ÆgUUe,pu  le  eoiii«mem£<  dccous  les  Aucheuo* 

<.Balrut»dic  t.'Europs.ronâUfucler^ond. 

Xerxes,  J| 

7.Arnucntis.  i.Tciehin. 

(I 

5.  Bebehus.  4.  Apic,^ui4eron  nM  BcapptUec  Apii  bn  Royaume^pclUaupanulcÆgtalie» 


Bilzusi. 

10. AIcadas. 

11.  Mamituc. 


5.  Thelxion. 

Il 

6.  Æg^tus. 

7.  Tkurimactts. 


la.MancaleuSi  l«  Leucippus. 

13.  Spheras.  9.Cha!cimaJa^acliedtte&eenceinee4uliicdeNepciin«»4u^acloo4eroninari 
fiieeut  I4«  Mamclus. 
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14.  Miftaelus.  10.  Peratus.  A 

Il  ^ 

i[.  Spiretns.  11.  Plcmmcui. 

Il 

iC,  Afcaudes.  11.  Onhopolis. 

17.  AminUi.  ij.Chrpforcc:,  Uqnellentif  ApoIlo,comraecUeI«  difoic. 

Il 

15. Belochosa.  >4.  Cotonus. 

rr 


I9I 


lÿ.  BcUepares.  i5.Coraz,mounitronshoiri.  17.  Liimeclon  fut  Roy  par  la  l6.  Ejpopcut  Ropr 

morcd'Epopeus,iuc^rcde  de  Thcilàliere  ht 
ao.  Lampridcs.  iS.Sydon  gcndrede  Lamedoo.  ~^euxipcreanmcde  oycion.  par  force  Roy  de 
1 1 Sydonie. 

at.Solâres.  19.  Clûh 

at.  Lamparca. 

xy  Paufanias. 

X4.  Sofarintts. 

ly  Mitrxus. 


19.  Cnchonophiie,  laquelle  coc  de  Mercure 
10,  I^Ôlybâs, 

IL  Lillananc,fcnimcdcThaUon>rvndcsRoysd'Axgos. 
12.  AdraAua.  25.lanircusfiUdcClyeus. 


a4.PhxAu5,  EUd’Hcrca- 
Ici  Roy  de  Sydonie. 

Il 

aj.  Zcutippus  fila ti’Apollo,  Roy.  R«^alua>filsdc  Phclhii 
ne  fur  Roy.  || 
a6.Hippolicu>,  Roy  deSy- 
cionie,  lùbicc  du  Roy  A* 
gamenmon. 

l^ccAadea. 


a6.Thcucanea. 
durant  le  rc-  * 
gne  duqocl 
Troyc  fut 
prifê. 

Par  ou  l'on  voit  qu’ert  ne  confondant  ny  les  freres  ny  les  collateraux  ou 
yfurpatcurs  contemporains,  quoy  qu’ily  aye  en  SicyoMie  vingr-fix  Roi* 
aufli  bien  qu'en  AlTiric,  ils  nepeuuentneantmoinsnynedoiuenrfàire  que 
vingt  aages  ou  vingt  degrez  de  genetations,  ou  vingt-  vn pour  le  plus. C^e 
fl  le  Roy  Hippolitus  tut  fubietfic  tributaire  d’Agamemnon  Roy  de  Myce-] 
nes,ainriquePaufanias  letefmoigne,  il  fut  donc  conremporaindeTheu. 
tancs.-car  Agamemnon  fût  general  de  l'armce  des  Grecs  contre  lesT royens, 
&ainfi PhæftuscontemporaindeSofarinus.  Quefiaufli  Adraftusfùrcon- 
remporain  deMitrxusfelon  Vingher,  certainement  remontant  de  luy  pat 
les  d egrez  de  generation,Ægialeus  premier  Roy  de  Sicyonie  fe  trouuera  iu- 
ftementcontemporain de  Baixus, du  Xcrxcs,  Roy  rixiefme  des  AfTyriens, 
oupourleplusd’Arelius.qui  cftle  cinquiefme  en  la  prefente  dcmonftra- 
tion;  Bc  cela  eftant  Vinghcrferromperoitdcprcz  de  deux  cens  ans,  pour 
auoir  fuiui  les  Tupputations  d'Eufebe  fans  le*  examiner.  AinG  en  deurions- 
nous  faite  de  tous  lesautres  Royaumes  ; mais  comme  iay  dit  cy-  deuant  c'eft 
vneentreprife  de  pluGeurs annees,&  de  beaucoup  dé  trauail.-tellement  que 
pour  cefte  fois,  a mon  grand  regret,  ic  fuis  forcé  dcTuiure  les  poGtions  des 
Autbeurs  qui  m’ont  précédé,  & lur  leurs  poGrions  faire  les  applications  qui 
s'en  doiucnt  & pcuuen  t faircà  noGre  laindc  Chronologie. 

Du  Rayaume  d' jiruhie. 

ENuiron  la  quinziefme  annee  de  Ninus  Aricus  eftoit  Roy  de  l’A- 
rabie, duquel  nous  n'auons  pas  les  fucce(rcursdanslesAuthcurs,aulG 


1 


DE  LAPEYRE.SiecleXXII.  igz 

lo.  Minos  i.dc  ccnoiti,fi!sdudit  Licaftus,  fut  Roy  de  Crète,  (clon 
Vingher,  l’an  1. du  règne  de  Paunias  : fous  lequel  Minos,  à ce  que  difent  ces 
A ucheurs,  fe  réfugia  Cncdalus , & fût  celui^cy  pae  d' A ndrogius  qui  fut  tué 
dans  Atlienes  j qui  eft  tout  ce  qu’on  en,  peut  recueillit  des  fus- alléguez. 
Mais  voicy  à mon  aduis  comment  ils  (c  peuucnt  & doiuent  mieux  ranger, 
en  les  appliquant  aux  Rois  d’Aflirie  de  pere  en  fils , depuis  Ninus  iufques  à 
T autanes,  qui  tegnoit  quand  Troy  e fût  prife. 


RoüiJpirit. 

Ninufl 

Semtrtmit 

Ninus  1. 

Aiius 

Arelius 

fiilzos 

Armatheis 

Bclochus 

Balzusi. 

Aludcs 

Mamyiut 

Manctleus 

Sphzcus 

Mamylus 

Sparetus 

Afcacades 

Amyntas 

fidochus  1. 

Betiepares 

Lanipcides 

SoHirct 

Lampaces 

Paunias 

Sofârmas 

Micrzus 

Taucaiies. 


Rou  de  Crete. 


Hamon  commença  de  regnerl'an  itf.  de  Ninus. 
Cres  ,Tan  4i.du  tegne  de  Sieminniis. 


Oes  X.  du  nomiran^.d'Arcliut.* 
Talus  , 

Vttlcan  I 

Radamanthe 


Cydon , Tan  14.  de  Mamylus. 


‘Selon  lePoëteCinzton,au  rapport  de 
I Pauiànus  6c  de Strabon , qui  au  Hure 
14.  atfenne  que  Radamamhe  tegiu 
en  Crctc  douane  Minos. 


AptereSyTany.  dAicacades.  Et  de  Ton  temps  Hercules  de  Crete. 

Limis,l*an  14.OU  i^.d’Amyntas. 

A(Terius»ran  18.  ou  i9.dudirAmyntas,&  durant  Delochos  1. 

Minos , le  premier  an  de  Beücpares. 

Licaftus/on  fils temps  de Lamprides, de  contemporain  d’OpHion,fils  de 
rOcean , qui  y regnoit  auflî. 

Meliflus,  contemporain  de  Saturne,  qui  en  eâoienc  Rois, 
lupiter,  nourry  par  les  filles  de  Melilles  6c  les  Coribantes. 

Minos  1.  de  ce  nom,  l’an  1.  de  Paumas,  6c  frète  de  Cres  ).  Roy  des  Curetés. 
Oeucalion,  fils  de  Minos  1. 

Idomeneus,  qui  (e  trouua  au  fiege  de  Troye. 

Orfilocbus , nis  d'idumencus,  qui  fut  auflt  i Troye. 

Et  pour  les  Rois  de  cette  Ifle,  aux  (ïecles  derniers, quand  ona  commencé 
de  l’appelicr  Candie,  on  les  verra  en  temps  & lieu. 


Du  Royaume  de  Trews. 

TRebcta , fils  légitimé  ou  baffard  de  Ninus,  s’enfuit  l'an  51.  du  re^ 
gne  de  fon  pere,  à caufe  que  Semiramis  le chanà,& fut  P rinc%'&  fon- 
dateur deTreves,ain(i  que  IcdifcntMunller&l’Abbé  d'Vrfperg;  à caulè 
dequoy  ÆneasSiluiusaefcrit  qucTrevcs  cRoit  plus  ancienne  que  Rome 
dcijoo.ansou  enuiron . 
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de  nombrcd'annccs  grandement  neceflàircs  pour  I intelligence  de  l'ordre 
dclalàindlc  ChronoToqie.Carvis-à-visdefonanncc77.coinmcncclepre- 
mier  ordre,  par  lequel  font  marquées  les  fept  années  que  lacob  feruitenez 
fon  oncle  & beau  • perc  Laban  auant  que  d'elpoufer  fes  âlles  ; & font  ces  an- 
nées noires,  au  deilous  i3c  l'uiuant  Icfquelles  (ont  marquées  de  rouge  les  au- 
tres feptannecsqu'il  feruit chez Ibii beau  pereapres lesauoir  erpoufees,  qui 
furent  quatorze  ; en  fuite  defquclles  quatorze  années  font  aufll  marquez  les 
fix  ans  qu’il  fiitchez  l'on  beau  pere  par  accord  entr’eux  fait  depuis  la  naif- 
(âneede  lofeph-quifuccntout  vingt  années  t lelquclles  vingt  années  au 
fécond  ordre  des  Nombres  font  c:;primées&  marquées  tout  de  fuite,  les 
quatorze  premières  de  noir,& les  Gxluiuantesdc  rouge.  Nousdirousen  la 
coloinnc  du  Siècle  pourquoy  & comment  il  faut  de  toute  ncccflîtc , que  les 
i4.annecsdc  feruicccommenccnt  quant  & la  77.  année  de  lacob.  Il  lûffit 
icy  d'aduertir  pourquoy  ces  deux  ordres  de  nombres  ont  efté  attachez  aux  * 
anncesdela  vicdelacob:  comme  auHi  plus  bas  en  lamefme  coIomne,& 
vis  à- vis  de  fon  an  cen  t tren  te  5c  vniefme,  eij  vn  ordre  troiliefme  fon  t mar- 
queesde  rouge  les  dixfept  anncesqu’il  demeura  en  Egypte.  Or  font  elles 
marquées  de  rouge,  parce  que lesansde la  demeure  des  enfans  d’Ifracl  en 

a te  font  lesannees  de  la  preuuc  qui  fuiuent  immédiatement  l'an  130.  de 
,dit  lfrael,ain(iquenousverrons  aux  difcuurs  de  la  colomne  de  ce 
Siècle.  11  fuffit  icy  dedircque  quand  lofcphdit  à fes  frères.  Deux  am  font 
jii  delà  famine,  ’ÿ  cintj  reflentencoret,  Gf«.4y.  6.  quece  fut  au  com- 
mencement de  l’an  cent-  trcntiefme  de  lacob  qu'il  parla  à fes  frères,  comme 
ilscfloient  en  Egypte,  aufqucls  il  commanda  de  faire  venir  fon  perc  lacob. 
Mais  quand  il  eltditque  lacob  auoit  cent  trente  ans  quand  il  fut  prefenté  à 
Pharao  par  fon  fils  lofeph , cela  nous  enfeigne  que  fon  année  cent  tren  tief- 
me  eftoit  finie  5c  accomplie  quand  il  fût  prefenté  au  Roy  : tellement  qu'il  y 
arriua  fut  la  fin  de  fon  année  1 5 o.  5c  depuis  qu’il  eut  elle  prefenté , il  fut  dix- 
fept ans  eaEgyptei  lefqucls  appliquez  auxanneesde  la  vie,ccsdixfcptans 
commencent  quant  5c  Ion  annee  ij  i.5c  finiffent  auec  l'an  1 47. 5c  dernier  de 
Cl  vie. 

La  «.colomne  commence  à la  nailTance de  Ruben,ptemier  fils  de  lacob, 
quinafquitlaprcmiereanneedcs  fept  depuis  quelacobeut  efpoufé  Lca  5c 
Rachel  ; tellement  que  la  prcmicreannecdc  Ruben  va  quant  5c  l'annec  84. 
de  lacob, detellcfaçon  toutesfois  qu’il  n’y  a que  trois  mois  depuis  lanaif- 
fance  de  Ruben  qui  aillent  quant  ôc  la84.delacob.  Or  ay-ie  marqué  les 
années  de  fa  vieiufquesau  commencement  des  400.  ans  de  fetuitude , afin 
quelon  voycquelaageil  auoit  quand  fon  pere,luy  5c  fes  frères  defeendi- 
renten Egypte, 5c quel aageaulll  ilauoit  quand  Ics40o.ansde  lcruitude 
cômeccrent.  La  iàinéfe  Efcriturcnenousdit  pasquel  temps  R uben  a vefeu  : 
maisles  Chroniques  des  Hebrieux,àfçauoirla  petite,  nous  dit  qu’il  vefquit 
Il  J.  ans:  5c  lagtandcjqucnuldes  enfans  de  lacob  ne  vefquit  moins  que. 
lofeph  ,ny  plus  que  Leui.  Or  que  cela  foit,ou  non,  en  ce  qui  ne  contrariera 
point  àl’Elcritutc  fainéfe,il  ell  raifonnable  de  les  en  croire.  Pour  raoy  ie  me 
contente  de  marquer  les  ans  de  la  vie  de  Ruben  iufquesau  commencement 
des  4 O o.ans  de  fcruitude,commei'ay  défia  déclaré. 
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(iaean.  La  7.  colomne  commence  à la  naiflânee  de  Simeon , fils  de  lacob  & de 

Lea,8e  le  fécond  en  ordre, lequel  nafquit  1 an  8 5-de  lacob,  & ce  fur  la  fin  de 
ladite  année  85.  ou  au  milieu  d icelle,  s’il  nalquit  neuf  moisaptes  fon  frété 
R.uben  ■,  quoy  qu’il  en  foit,la  premiete  annee  de  là  vie  eft  appliquée  a 1 an  8 
dclacob,quifticlefeconddesfepcquil  feruit.aptesauoit  elpoufé  fes  deux 
femmes,  & ie  continue  les  ans  de  la  vie  de  Simeon , comme  i ay  fait  ceux  de 
Ruben,  iufques  au  commencement  des  400.  ans  de  femitudci  parce  que 
rEferitutenenousdit  pasdeluy,non  plus  que  du  precedent,  quel  aage  il 
vefquit  : la  petite  Chronique  des  Hebrieua  luy  donne  lix  vingts  ans  de 
vie» 

Lcui.  La  8 . colomnc  commence  à la  nailTance  de  Leui,  troifiefine  fils  de  lacob 

& de  Lca,qui  nafquit  l’an  8 6.  de  lacob,  qui  fiit  l’an  5 . des  fept,  & ce  au  com- 
mencement du  quatriefme  mois  dcl  année  8 6.  polè  lecasqu  illoit  ne  neuf 

* moisapresfon  frété  Simeon  r de  façon  que  les  neuf  mois  de  fon  année  pre- 

mière vont  auec  ladite  annee  quatre-vingts  fix  de  lacob  : Sc  les  fiipans  de 
fa  vie  fc  voyent  en  là  colomnc , marquez  iufques  à la  fin  de  fes  iours: 
car  la  fàinfte  Eferiture  nous  enfeigne  qu’il  vefquit  cent  trentc-fept  ans. 


La  9.  colomnc  commcn’ccàlanaillànce  de  lu  Ja,fils  quatriefme  de  lacob 
&dcLea,lequcl  (pofcquilfoitnc'neufmoisaptcsfonfrcrc  Leui)  n’a  peu 
naiftre  pluftoll  qu’au  commécement  de  l’an  quatre-vingts  fept  de  fon  pete 
lacob  : tellement  que  la  première  année  de  fa  vie  a mcfme  commencement 
& fin  que  laditeannccquatrc-vingts-lcpt  de  lacob,  & les  fuiuantes  de  là 
vie  comme  les  fuiuantes  de  fon  pere.  Orcftantlcs  fufditcs  quatre  nai  (Tan- 
ces diftindes  & fcparccs  dâs  TElctimrc.icles  ay  pofeesde  neuf  en  neufmois 
félon  Tordre  le  plus  règle  de  la  Naturc,afin  que  Ion  voyc  que  c’eft  mal  à pro- 
pos qu’il  cil  dit  dans  la  petite  Chronique  des  Hebrieux , que  lacob  engen- 
dra ce  4.cnfimt  en  la  «s.annce  defon  aagcrce  qui  ne  peut  dire,  li  ccn’cll  que 
Ion  f imagine  que  Lca  aye  fait  ces  quatre  enfans  de  fept  en  fept  aïois,  ce  qui 

n’cfl: nullement  vtay  lêmblabic, le  mondepout  lorsclloit  trop  abondam- 
ment peuple.  Il  nafquit  donc  Tan  quatre-vingts  fept  de  fon  pere,  & non 
pluftoll.  Etd’autantqucnousauonsàdifcoutir  fur  ce  qui  fc  voit  dans  ia 

colomne,auant  que  entrer  aux  difeours  de  la  colomnc  du  Siècle,  il  ne  Icra 

hors  de  propos  de  dire  maintenant  ce  ciucnousauons  àdirc,  tant  fur  luda 
quefutlcsqrfans.  L’EfcriturcnousenfcigncqucIofcpliauoicfcizcansac- 
complis,&c(loitcnfonannecdixfcpticfmcquand  il  fut  vendu  par  fes  fcc- 

res,  Gf».5 1.  Ellcnous  enfeigne  aulli  qu’en  ce  temps  là, auquel  lofeph  fut 
vendu, queluda fcmariaaueclafillcdc Sua  , Gea.jS.  Cela  cllant,il  ny  1 
nul  doute  que  luda  clloit  entré  en  fon  annee  vingt  & vnicfmc  quand  il  fe 
Fut  w»ti»  en  J . caj  ainf,  que  Ion  voit  oculaircmét  en  la  T abledc  ce  Siècle, Tan  vingt 

fon.nneeii.  ^ iuda,&Tandixfcptiefmede  lofcplieft  vncmcfine  anncc.  Et 
Hcr  lurquit  easquc  luda  fcfoicmiriédcs  le  commencement  de  fon  anncc  vingt 

1^  ii.Jc  lu-  ^ qu'en  la  mcfmcanncedc  fon  mariage  il  aye  eu  de  fa  femme 

fon  fils  ailhé,  qu’il  nomma  Hcr  ; il  s’enfuit  que  la  première  annee  de  Hcr 
commcnccaucclcdixieline  mois  de  Tan  vingt-vnicfmcde  luda  .c’eftpoar- 
quoydans  la  mcltnc  colomnc  de  luda  nous  auansmis  vue  petite  attache. 
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en  laquelle  font  Icsansdc  la  vie  de  Hcr,  fils  aiCic'  dclacob.  Derechef  po- 
Ions  que  fon  fécond  fils  foie  tW  neuf  moisaprcsfonfrcrcHcri  ilfetrouucra 
quclapremicreannccdu  fécond  filsdeluda,qui  $‘appcllaOnan,commcn- 
çaquant&lc  fepcicfmcmoisdc  l'an zi.de fon pcreluda;  &aufnà{ânaif- 
fancci'aycncorcsmisvncactache, en  laquelle  font  les  années  de  la  vie  du- 
dit Onan  ; de  façon  que  Ion  voie  que  quand  luda  eftoic  à fon  année  z z.Hcr 
e(loiccn(à£^nJc&  Onan  en  fa  première.  Finalement  pofons  auffi  que  Sdlaiurqatc 
Sella,  troifl^l^  fils  de  luda,  foit  ne' neuf  mois  apres  lôn  frère  O nan  : certes 
il  n'y  a que  tenir  que  Sella  fe  trouucra  naifrreau  premier  iour  du  quatriefme 
mois  de  l'année  vingt- crois  de  luda;  & ainfi  l'an  premier  de  Sella  marche 
auecl’anz5.defonpcrc,ranj.deHer,&ranz.deOnan.  Voire  par  cette 
mcfme  méthode,  U nous  voulions  croireà  la  grande  Chronique  des  He- 
brieux,  il  fe  trouueroi  t que  H cr  feroit  ne'  l'an  13 . de  fon  pere,  O nan  l'an  z 4. 

& Sella  l'an  z 5.  Car  la  Chronique  dit.  Qu’il  fc  trouât  ^uc  lofcphfut  feptri  de 
[on  ptrt  ftfpdct  de  v/ngr  ^ deux  ant,  durant  lequel  interualle  luda  fe  maria  à la 
fille  de  Sua,  de  laquelle  en  la  première  annee  de  cei  vingt  & deux  ans  il  eut  fon  fils 
Her.  Carenremontantaepuis  l'an  40.de  Iofe^inc!us,qui  fùcl'an  130. 
delacob.iufquesautempsdela  nai(TancedeHer,il  fevoic  que  la  première 
année  des  vingt  & deux  de  (cparaciondc  lofeph  d'aueclacob,  le  trouuc 
auecla  vingt  & troificfme  de  luda.  Cequipeuceftreaucancvcricable,com- 
me  ce  qui  fuit  dans  la  mefme  Chronique  .cft  ridicule  , impertinent  & 
impofliole  ; ce  qui  mérité  d'eftre  vn  peurefiitc  : car  il  importe  gran- 
dement de  trier  leurs  niaiferies  d'auec  les  veritez  qui  y pcuucnt 
eftrc. 

Les  luifs  en  leurs  grandes  Chroniques,  difent  que  Her  auoit  fept  ans  ac- 
complis  quand  il  clpoufaThamar  fa  femme;  tellement  que  ce  fut  fut  le  njquj, 
commencement  de  fon  année  hui£tiefme,a  Icurdire, qu'il  fut  marid,  au  Hebritu»,- 
boutde  laquelle  il  mourut.  Cela  feroit  arriué  par  leurs  propres  fuppofi- 
tionsl'an  zj.  de  luda:  car  l'an  g.dcHerfiniroic,s'ilsdifbiencvray,auecl'an  da,  quand  iU 
z ÿ.dc  I uda.  1 1 eft  dit  apres  que  Onan  efpoufâ  T liamar , & qu'il  iouït  vne 
année  de  fa  femme.  Donc  Onan  fur  le  commencement  de  fon  année  g. 

( car  il  aclieui  fa  fepriefme  quand  Hcr  mourut  à l'an  g.)  fut  marie  à ladite 
Thainarvefùedcfonfrere.  Se  peut-il  rien  voirde  plus  impertinent  ny  ri- 
dicule , comparant  ces  inuentions  ludaïqucs  auec  rElcriture  fâinâe. 

Voyons  ce  qu'elle  dit.  Or  luda  donna  à fon  premier  ne  zne  femme, qui  autfit 
inomThamar  : mais  le  premier  ne  de  ludaefloitmauuait  devant  le  Seigneur  far- 
quoy  le  Seigneur  le  tua.  Par  le  fensde  l'Eferiture  vn  cnfantdcfept  ansefl-il 
en  eflat  qu'on  lui  donne  vne  femme?  & vn  enfant  qui  mcurcàhuidfanscfr- 
ilcnaaged'efrremauuaisdeuancle  Seigneur?  certes  Icfens  commun  nous 
enfeigne  le  contraire  : car  quand  il  cfl  dit  qu'il  efroie  mauuais  deuanç  le  Sei- 
gneur, c'eftà  dire  qu'il  efloit  en  aage  de  dilcrction , qu'il  connoiffoic  le  bien 
& le  mal, qu'il  fuyoit  Icbien  & fairoit  le  mal  : car  de  dire  que  Dieuconnoif- 
foit  qu'il  feroit  mefehant  auant  qu'il  fufr  en  aage  de  rc(lrc,ccla  n'eft  rien  di- 
re, Dieu  nous  connoifr  auant  que  nous  foyons  ne's.  Dieu  efleut  lacob  ôc  re- 
iettaEfaiideuant  qu'ils  fuffcntne's:  mais  pour  efrre  mauuaisdeuant  le  Sei- 
gneur,ilfàutfànsdoutc  eflre  hors  de  l'cnfiincc  & de  l'innocence  puerile, 
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SuiuonsrEfcriturc:  Car  Hcr  cdanc  mort,  4 On<tn /on  fils,tntrtiU 

femmede  tan  frété,  cÿ*  aye  fteamfiignie  ,éfin  <jue  tu  fufcites  femence  4 tan  fre- 
rt.  Et  Onanconnoifjint  <jue  Ulignee  ne  ferait  fus  tienne, ^uand  il  entrait  4 U 
femmede  fan  frere,iliettait  U femence  en  terre  afin  au' il  ny  'vint  des  enfant  dm 
nam  de  fan  frere.  ludan'auroir-il  pascftc  infcnfejcicdirc  àfonfils  Onan, 
qui  n’auoic  que  fepe  ans,  habite  auec  la  femme  de  ton  ircrc , & lui  {iifcice  li- 

fnee.  Vk-on  iamais  vn  enfant  de  huiâans  pouuoir  engendu^cs  cnfàm? 

t moins  cncorcs  auoirlcdifcours&  la  diferetion  des  raifi^nemcns  que 
l’Efctiturc  attribue  à Onan  : certes  puis  qu’il  perdoit  fa  femence  par  terre,  il 
falloir  qu’il  fuRen  aage  de  l’auoir.  Sainâ  Auguftin  au  liur.  15.  de  la  Cite  de 
DicUjctup.ii.difputantcontccccuxquicroycntqu’vne  de  nos  années  en 
valloit  dix  de  celles  des  premiers  Peres,&  dix  des  noftrcs  certt  des  leurs, réfu- 
tant leur  erreur  il  fc  mocque  d'eux,  dilànt  que  (i  cela  eftoit  vray , il  faudrok 
que  Cainan  cull  engendre  fon  Hls  Malalccl  aa^é  de  fept  ans,  parce  que  l'Ef- 
criturcditqu'iln’cnauoitquefcptante;  eequ ilditeflrenen  feulement  it- 
diculc,inaisimpofrible;  &mct  cnfàidf  queàfcizcans  feulement  on  com- 
mence à cftre  propte  d’engendrer  & auoir  des  enfans.  Que  m’authorité  de 
ce  grand  homme  cft  fufjiede  aux  luift,  parce  qu’cllclcureft  contraire,  tous 
les  Médecins  & Naturalises  tiennent  que  l’homme  ne  peut  pour  l’ordinai- 
re cftre  capable  d’engendrer  & auoir  femence’qu’il  n’iye  atteint  l’an  ij.de 
fonaage,&  pafte  l'an  12. .ce  qu’eftant,  tous  ces  difcoursdesluifslônt  pures 
rcfueries,qui  ne  font  nullement  neccflàiics , pourucu  que  la  fainâe  Efctim- 
re  foit  bien  & nettement  en  tendue.  Mais  pofons  que  leurs  fauifes  fiippob- 
tions  foient  véritables  i l’annce  queOnan  moumt  fut  l’annee  jo.de  luda 
oul'an  J I.  depuis  lequel  temps  ilsfontcoulerquclqucsannecs  pour  le  vef- 
uage  de  T hamar,&  mort  delà  femme  de  luda.  Et  en  Icurpctitc  Chronique 
ilcftcxprcifcment  dit,  queluda  aagédctrentc-cinqans engendra Phatex 
& Zara  de  T hamar;  3c  veulent  que  Pharcz,aage'  feulement  de  neuf  ans,ayc 
eu  fes  deux  enfans  Hefron  3c  Hamul.  Et  toutes  ces  folies  ils  fc  les  font  ima- 
ginées, parce  qu’ils  ont  creu  que  Hefton  3c  Hamul  furent  du  nombre  des 
ieptante  perfonnes  qui  dcfccndircnt  auec  lacob  en  Egypte;  mais  nous  fe- 
rons voit  ci-aptes  que  cela  n’eft  pas  l|intentiondeMoyfc,3c  partant  qu’il 
n’aefte  nul  befoinde  vioicntcrlcsloixdclaNaturepourlavcritc'de  l’Efai- 
turc  : car  comme  tout  eft  vray  en  l’vnc,  aulTi  tout  doit  efttcpoftiblenaturcl- 
Icmenten  l’autre. 

Contre  Gc-  G<mbrard,qui  nous  a mis  les  ChroniqucsdesHcbricux  en  Latin,taiche 
ce*'qu'?i’  '’**  qu’il  a fait  en  fuite  de  la  petite  Chtonique,par  certains  exem- 

foufteou  les  pics  tirez  de  l’Ef  riturc , rendre  vray-lcmblablcs  ce  que  les  luifs  dilènt  des 
d*tes"chto'  luda;  mais  touslcscxéplcsqu’il  rapporte  monftréc 

niqoes.  quc  ccux  qui  cngcndroicnt  auoiét  dix  ans  paircz,pofé  le  cas  qu’il  n’y  aye  au  - 

Cancre  lafc-  cuu  ctrcut  en  l’impreflion  : 3c  partant  les  luifsfont  touflours  mal  fondcz,de 
^iie^u  gri-  vouloir  que  des  cnfànsde  huià  ans  ayét  pfti  engendtcr.Ce  qui  (èroi  t ncant- 
que  des°Hc-  n^oins  veritablc,fi  l’exemple  qui  cft  allégué  par  f Autheut  de  la  grade  Chro- 
bricu» , en  ce  niquc  eftoit  fcmblablemét  vray:  car  il  y cft  dit  que  Abraham  n’auoit  que  dix 
qne'  sTO ''  ^ femme  Sarra,  ce  qui  cft  très- véritable  : cela  fc  recueille  de 

tiioic  niepee  1’Efcdtute.Or  pofc,commc  dit  la  Chroniquc,quc  Abraham  euft  vn  an  plus 
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que  fon  frère  Nachor,&  ledit  Nachor  vn  an  plus  que  fon  fiere  Aran,  certes 
Atan  n auoit  que  hui  d ans  quanti  Sarra  nafquit;  or  c(l-il  que  la  Chronique 
dit  que  Sarra  clfoit  Hile  dudit  Aran, 6c  lofepne  mefinesed  de  cefte  opinion, 
Donciln'yaquetenirque  Aran fût(nariéàre|)tans, 6c  eut  là  Hile  Sarra  à 
huid;laqucllcHit,difcnt  ilsiappcllcelecfa,  a caufe  quelle  edoit  (i  belle 
^uetouslaregardoient.  CequiferoirparHiidetnent  bien  conclu  s’iledoit 
vray  que  Sarra,  femme  d'Abraham  fuit  HIlcde  Aran,  mais  ccd  vnc  pure 
mcntericdelorcphe  6c  deladiteChroniqucicar  en  termes  exprez  Sâ  intel- 
ligibles, Grn  Z.O.  lerfet  ii.ücddit, Sarra, femme  i jibrahamefloh  fiBe  Je 
ThartpereJuJBe /Ibraham,^ d'y/neautrefemmequeceBe  mere  i abra- 

ham : tellcmcntque  cet  exemple  ne  fait  nullement  pour  les  Hebrieux  ; 6c 
quand  ladite  Sarra  auroit  ede  appcllec  I cefa  à caufe  de  fâ  beauté,  certes  autre 
mtIcclàHlledcTharé,  pcrc  d’Aoraham  ; 8c  autre  IccHi  Hile  de  Aran,frcre 
dudit  Abraham,  là  où  rElcritureparle,les  Chroniques  petite  6c  grande  des 
luifs,ny  Iofcphe,ncfontdutoutpointconHderables,bicn  quacede  opi- 
nion ayentconfenty  quclques-vnsdesPetes,pourn‘auoirpasdeprez  exa- 
mine la  vérité' du  dire  de  lofephc, 

Tcllcmciuquccctexcmplccdant  faufTcmcnt  induit  6c  allégué'  dans  la 
grande  Chronique  des  Hebrieux,  6c  n‘y  ayant  aucune  authorité  exprefle, 
nyconfcquence  véritable  en  rEfcritutefain(de,pournousobligerà  violen- 
ter la  nature  6c  fes  loix  perpétuelles , nous  concluons  que  ces  inuentions  lu- 
daïquesfont  pures  folies,  de  vouloir  que  des  eniàns  a l'aagede  fept  6c  de 
huiuansayentedé  capables  de  génération.  Mais  voicy  comme  nous  eda- 
bliffons naturellement  6c probimicment,  aucc  toute  vérité,  les  mariages, 
morts  6c  nailTances  des  eniàns  de  luda  fans  faire  violence  àla  Nature , 6c 
fans  choquer  la  vérité  infaillible  de  l’Efcriture. 

Puifquel’anii.dcluda,  6cl*an  17. defonfrcrelofephn’edqu’vnemef- 
mechofe, ainfi qu’il  fc  voit  en  nos  demondrations , pofé  que  lofcph  aye 
edé  vendu  au  commencement  de  fon  an  17. 6c  qu’au  mefmc  temps  luda  fc 
foit  marie.  Hcr  fon  aifnc  à peu  naidre  dans  la  mefm  c année  1 1 . de  ion  pere  ; 
de  façon  qu’apliquât  les  années  du  HIs  aux  années  du  pcrc, il  fc  trouucra  que 
l’an  57.de  luda,fon  HlsHcrcommençoit  fon  année  i7.auquel  temps  iepofe 
le  mariage  de  Hcr  aucc  Tliamar,parcc  qu’en  cet  aage  vn  homme  en  capable 
de  génération , 6c  la  railbn  commcnccachaffer  l’cnfance.Lcquel  ayâtiouy 
enuiron  vneanneedefon  mariage,  edantmcfchantdcuant  le  Seigneur,  le 
Seigneur  le  fir  mourir,  comme  il  eut  commence  fon  année  dix  - huiéfiefmc, 
6c  icelle, Hl'on  veut,parfaitc  6c  accomplie. 

Or  Hcr,Hlsaifnédc  luda  edant  mort  aage  de  dix-huiid  ans  fon  frere 
Onamedoitparnosdcmondrations,  8c  prrEfcriturc  fainéfe  en  fa  dix- 
fepiiefme  année , voire  fut  la  Hn  d’iccllc  ; 8c  par  confequent  en  aage  6c 
cncdâcdcfufciccrlignecàfonfretcHcr,commeil  y edoittenupar  la  cou- 
dumclors  pratiquée,  qui  parta  depuis  en  Loy;  6c  c’ed  pourquoy  fon  peré 
ludaluy  commanda  de  ccfàire;  mais  Onam  edant  mefehant,  6c  voyant 
que  lescnHmsquinaidtoicnt  dcluyfcroient  repu  tcz  pour  fon  frète  Hcr,  6c 
non  pour  luy,quand  il  auoit  laiouïrtànccdeThamar,  il  ictioit  fa  fcmence 
parterre:  àcaufcdcquoy  ce  péché  edant  detcdable  deuant  Dieu,  6c  les 
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hommes, il  mourut  comme lônfccrc,  aage'  qu'il  cftoit  de  diz-lcpc  ans  ou 
enuiron. 

ScHi  ne  fe  Lesdcuxmortsdc  Hcr  & Otun  donnèrent  vnc  telle  apprehenfion  à 
mmi  point,  luda  de  perdre  fon  troifiefine hls.qu'ilpria  (à  belle-fille  de  fe  retirer  chez  (bn 
ùnne.  p^c>  enattendant  queSclla  fon  troilicfme  fils  fût  en  aagé  plus  aduancé 
pour  l'cfpoufcr  apres  Tes  freres  morts,  l'vnaagc de  dix-huiÂ  ans,  l'autre 
de  dix-fept , Se  tous  deux  en  l'annee  trcnte-huiâiefinc  de  leur  pere 
luda.' 

Du  temps  TliamarobcyfTantauxconfeilsdefon  bcau-peie,  feretireen  la  mailbu 
3“]J,J,^'”'*'defonpcrc,oùrEfcritutc  dit  quelle  demeura  longuement  : l'Hebreupot- 
»efuc.  tequelesioursdutempsqu’cllefutauccronperclurentmultiplicz,  & no- 
(Ire  v'erfion  Françoife  a tourné  quelle  y fût  pluficuts  années,  parce  qu'il 
efidit,qu’aprcsqucThamars'cnfûcallécchczfonpcre,  tfut  flufieurs  ànnett 
apres  U femme  Je  38.11.  Iefçay,commei'aydc(udit,qtic 

le  texte  H ebrieu  porte,  ^Me  les  iours  furent  multiplie'?^.  Mais  qui  ne  fçait  que 
ordinairement  en  la  lâinéfe  Eferiture  les  iours  font  pris  pour  années,  mund 
le  nombre  n'en  cil  pas  dcfigné&  determiné:&  aind  ene(l-il  vie  en  lade- 
numerationdetousles  Peres depuis Seth  iufques  à Noé , à rouslefquelt  il 
ell  dit,  que  leurs  iours  furent  tant  & tant  d'annecs,  Sc  ainfilaverfion  Fran- 
çoife  en  cela  eft  très  bonne  & iudicieufe  : tellement  que  icfay  couler  trois 
années  depuis  la  mort  de  O nan,  pendant  lefquclles  la  femme  de  luda  mou^ 
rut , & le  duel  en  fut  finy  & luda  confble  ; à la  fin  defquellçs  trois  années 
Sella  ayant  paracheuclôn  année  dix-neufiefme , & Thamar  voyant  qu’il 
efioitdefia entre cnfonanneevingtiefmc,  & que  (ôn  bcau-pere  luda  ne 
^ j*  le  luy  donnoit  pas  commeil  luy  auoit  promis,quoy  qu’il  fuft  en  aage  maria- 
deron  Eeiu-  blc,lçachant  que  fon  bcau-pere  luda  môtoit  en  T amnas  pour  y faire  tondre 
P"'"  fcsbrcbis,cllcquittalcshabitsdevcufûaige,&s'eftant  atourncc  en  femme 
publique,&milcàvncarrcfourfurlechcminqucIudadcuoit  pafTcr  lainfî 
deguifee  quelle  efioit  clic  eut  la  iouyfTancc  de  Ion  beau-pcrc  luda,  comme 
Phsitz  il 'ftoitau commencement dcfonanncequarantc-deuxiclmc.  Si  qucSclla 
Zscsiurqufe  fon  fils  elloit  CD  fonannceio.&dccctinccllenafquircntà  luda  deux  Elv, 
Ps»  4 >.  à fçauoir  Phirez  &:  Zara,  Gen.3  8.  & Math.t.  tellement  que  qui  voit  les  ans 
de  Pliatcz  voit  ceux  de  Zara  ; & d’autant  que  notice  Seigneur  ctl  humai- 
nement defeendu  de!ce  Pharez,ic  l’ay  mis  en  caraéleres  rougc?,comme  tous 
IcsprcdccetTeurs  de  notice  Sauueut  ; & ainfi  on  voit  iudicicufement  & 
véritablement  que  Pharez  & Zara  ncpouuoiét  etlrc  qu’en  leur  quatriefine 
année  quatcdlalob  leur  grand  pere  ôefes  enfans  defeendirent  en  Egypte, 
auquel  temps  Pliarcz,en  façon  du  monde  { ccfontpuresfolies)n’a  peu  etlrc 
pcrcdcdcux  enfansià  fçauoir  dcHcfron  & Hamuf,  comme  Icsiuifs  s’ima- 
gincntenlcursChroniqucs.-ôcmefmcsfînouscroyonsàl’abrcgédcsChro- 
niquesde  Herman  Schedel,  imprimées  à Noremberg  l’an  1493.  Pharez 
elloitaagédecinquanteansquandil  engendra  fon  fils  Hefion  : & ainti 
ledit  Hefion  ny  fon  frère  Hamul  n’auoicnt  garde  d'ctlrc  du  nombre  de 
ceux  qui  entrèrent  quant  &Iacob  en  Egypte,  quoy  qu’ils  foient  nommez 
aunombredes  ièptante  quiycntrcrcnt  auccluy  , dequoy  nousdifeour- 
ronscy-aptez.  Ainfrdanslacolomncdeludanousauons iufcccztous fes 
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enfins,& par  bords  diftinguc  les  années  de  leurs  vies.  Carie  premier  bord 
contient  les  ans  de  la  vie  de  luda  île  fécond,  les  ans  de  la  vie  de  Her,  & au 
deffous  du  mefme  bord  les  ans  de  Pharez  & de  Zara,  depuis  leur  nailTanrc, 
qui  fut  l'an  at.deluda.  Au  troiherme  bord  font  les  ans  de  la  vie  de  Onan, 
&audeirousdepuislanailTancede  '’hareri’y  marque  la  fuitte  Genealogi-  001^10^* 
que  de  nodre  Seigneur.  Au  quatrieGne  & dcniicr  bord  de  la  mefme  colom-  Je  noftre 
ne  de  luda  font  les  ans  de  la  vie  de  Sella  troificfuie  fils  dt  luda,  vn  peu  en- 
tre-couppezàlanailfàncedel’harez,  àcaufedu  petit  efpace  du  papier,  & ^ 

puis  reprins,  pour  faire  voir  comme  il  auoit  cinquanre- trois  ans  quand  les 
400.  ans  del'affliiSbion  commencèrent. 

Quantauxannee-sdelavie  deluda, &ccllesdcfesenfans,lafainde  Ef-  AojJeioda.' 
criturenenousenditriencmaisles Chroniques  desHebrieux  difent  qu’il 
ycfquit  cent  dix-neufans  : & quoy  que  nous  n'ayons  pas,  ainfi  que  i’ay  dit, 
lesaoneesdel'aage  de  Pharez  nydeles  defeendans  dansl’Efcriture  nyail- 
leurs,  ie  ne  lailfe  pas  de  les  placer  dansnodre  fainâe  Chronologie  vis  à vis 
deceuzdefquelspatlcsdegrcz  de  génération  ils  peuuent  auoir  edé  con- 
temporains, &dcfquels  la  fainâeEfcriture  nous  donne  la  duree  des  ans  de 
leutvie.  Voilacequenousauonseuàdifcourir  furlacolomncdc  luda,  ôc 
defesenfans;  ce  qui  cd  grandement  confidcrablc  & neceflaire  de  s'en 
fouucnir. 

Laio.colomnecommenceàlanaifTancedeDan  filsdelacob,  &deBe-  Dan,fils5.' 
la l’vne de fes concubines, feruante  defafemmcRachel,  laquelle  lacobei- 
poufa  par  les  prières  de  Rachel , parce  qu'elle  ne  pouuoit  auoir  lignee  ; & 
d'autant  que  Dan  nafquit  apresluda,ie  l’ay  aufU  mis  le  premicr,&  le  premier 
an  de  fa  nai (Tance  concurrent  auecTan  8 8 .de  Iacob,qui  fut  le  5.de  Kubcii,4. 
de  Simeon.  3.  de  Leui.Se  a.  de  luda.  L’Efcri  cure  ne  nous  dit  pas  les  ans  de 
favie.  Lcs'CbroniquesdesHebricuxklifcnc  qu’il  vcfquitccnt  vingt-fept 
ans. 

Lan.  colomnecommenceàianaifTancedeGad,  fixicfmefils  de  lacob,  ^ 

qu’il  eut  de  Zclpha  fa  femme,  chambrière  dcLea,  &ceàla  prière  de  ladite  adicob. 
Lea,&  nafquit  en  la  mefme  annee  de  fon  frère  Dan , duquel  aulTi  l’Efcriturc 
ne  nous  difantpas  le  temps  de  fà  vie,  nousdifonsqu’il  a pourlc  moins  vef- 
cu  cent  dix  ans  ou  dauantage,  puifque  les  Chroniques  des  Hebrieux 
nousdifentque  nuldesenfans delacobnevefquitmoinsque  lofeph,  ny 
plus  que  Lcui.  . 

La  iz.colomne  commence  à la  nailTancc  de  KTacharfcpticfme  fils  de  (y, 
lacob  Si  de  fa  femme  Lca,qui  nafquit  l’an  mefme  de  Dan  & de  Gadjà  fçà-  j.a  ifrâëL 
uoirenla88.anneedeIacob,  quifùclau.  des  14. qu'il feruit  pourfesfem- 
mes.  L'Eferiture  ne  nous  dit  pas  non  plusles  ansde  la  vie  de  ceftuy-cy; 
mais  les  Chroniques  des  Hebrieux  nous  difent  qu’il  vefquit  cent  vingt- 
deux  ans. 

La  ij.colomneconimcnceàlanaifTancedeNcptalim  huichefmcfils  de  Nepulim, 
lacob , lequel  il  eut  de  la  fufdice  Bêla  fcruantgdc  Rachel,  & ce  en  Ion  année 
89.quifiyla15.des  14. qu’il  deuoitferuir, lae.de  Ruben,  la  5.  de  Simeon, 
la  4.deLeui,  la3.de  luda,  Stlafecondc  de  Dan,  dcGad  ^d’UTachar.  Et 
d'autant  que  TEferiturenenousdiepas  les  ansde  favie,  ny  les  Chroniques 
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des  HebrieuxdcmeCncs,  ficcn'eft  ainficjucnousauonsditlbrla  colom- 
•nc  de  Gad,nous  concluons  qu’il  a pafle  ou  pour  le  moins  attaint  l’an  ii  o.de 
-Ton  aage. 

La  14. colomnc commence àla  nailTancedc  Azer  neuiîelme  fils  de  la- 
cob, lequel  il  eue  de  Zelplia.lcruantedeLea,  & nalquit  la  mcfmc  année 
deNcptalimi&rEfcriturencnousdilàntpas  Icsansdefa  vie.lesHebrieux 
afferment  qu'il  vcfquic  cent  vingt-  fiz  ans. 

Laij.colomnecommencc  àla  naiffancede  Zabulon  dixiefine fils  de 
lacob,  lequel  ileucdefa  femme Lea,  enlamefme  année  queNcphralim 
& Azer  nafquirent  : l’Eferiture  ne  nous  dit  pas  les  ans  de  Ùl  vie  , mais 
les  Hcbrieuxenleur  petite  Chronique  difent  qu’il  vcfquit  cent  vingt -qua- 
tre ans. 

Lai«.  colomnc  eft  de  Dina,  fille  de  lacob  &de  Lea,  laquelle  nafquit 
apres  fon  frere  Zabulon  ; & partant  ce  fut  en  la  9 0.  annee  de  lacob,  qui  fut 
la  (4.  & dcrnicrcqu’ildcuoitfcruirpourfesdcuxfcmmes, la  7. de  Ruben, 6. 
de  Simeon,  5.  dcLeui,  4.  deluda,  j.deDan,  Gad,  & Iflachar,  & i.dc  Ne- 
phtalim,  Azer  & Zabulon.  Or  l’Efcriturc  ne  nous  dit  pas  les  ans  de  là  vie,ny 
les  Chroniques  des  Hebrieux  auffi  : mais  d’autant  qu’elleeft  nommee  entre 
lesfeptante  pcrlbnncs  qui  defeendirent  en  Egypte , & quelle  nafquit  apres 
Zabulon, nous  concluons  qu’ elle  vcfquit  pour  le  moins  4z.ans,&  7x.fi  elle 
yefqui  t iufques  à la  première  année  des  4 o o.ans  d’alBi£fiô,  voire  plus  de  1 00 
ans  fi  elle  fut  femme  de  lob.  C’cftceftc-cyqui  fiitrauie  parSichem  fils  de 
Hemor  Prince  & Roy  des  Sichimites.-auqueltemps'elle  deuoit  auoir  pour 
le  moins  quinze  ans  ,caràmoinsd’aage  que  cela  les  filles  ne  font  pas  ordi. 
nairement  eneftat  d'eflrcrauies,  apres  le  rauifTcmcnt  de  laquelle,  Hemor, 
&fonfil.s,&:  touslesSichimites  ayant  efté  deftmidfs  & ruinez  pat  les  cn- 
fimsde  lacob,  ils'cnalla  enBethcl , Gen.  }4-55-  Qs'  D*na  fût  mariee  à 
lob,  ainfiqu’Eufebe  le  nous  baille  pour  chofe  véritable,  au  rapport  d’vn 
certain  Arilfeas,  & comme  nous  l auons  clairement  demonftrc  en  noftrc 
liute  de  lob  ou  de  fa  véritable  genealogie,  cela  arriuaenuiron  le  temps  que 
lacob  fut  en  Bcthel  ; ôc  partant  lob  fût  & eftoit  contemporain  de  lacob,  & 
cftoitdes  dcfccndansdcNachor,  qui  fût  fferc  d’Abraham  , comme  nous 
l'auons  prouuc  auditliure. 

La  1 7. colomne  commence  finalement  à la  naiflàncc  de  1 ofcph,vnziefme 
filsiicJajab  & premier  de  fa  femme  Rachel,qui  nafquit  l’an  91.  delacob, 
quifutrani.dcfixquelacobdemcura&  s’arrefta  chez  fon  beau  pere  La- 
ban,  apres  qu’il  eut  achcué  les  14.  anneesde  feruice.Cefûtran8  de  Ru- 
ben,7.  de  Simeon,  6.  de  Leui,  5.  deluda,  4.  de  Dan,  Gad,&  Iflàchar,  «.de 
Nephralim,Azer&  Zabulon,&lefeconddeDina:&  cclafe  conclud  nc- 
cefTaircment,  parce querEfcriturc  nous  enfeigne  que  lofeph  efiant  nay 
lacob  s’en  voulut  allcrdc chez  fon  beau-pere;  cequ’il  n’auroitpeu  nydcu 
fàitefànsauoirauprealabIeaccomplilcSi4. anneesde  femice  qu’il  s'efioic 
obligé  de  feruir  pour  fesdeux^emmes  :3c  ainfi  pat  la  naiflànce  de  lofeph 
nousapprenons  lafin  des  14.  années,  & par  l'application  des  an&dc fa  vie 
auxannees defon pere  lacob , nous  trouuons  aulli  l’origine  defdites  qua- 
torzcannecs:  car  puifque  lofeph  difi  àfcsfrctes  que  deux  auneesde  famine 

efioient 
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cftoicnt  paHces,  &quccinqcnrcftoicntcncorcsquand  il  Icurcomman- 
da  de  fàircdcfccndrclcurpcrccn  Egypte, ûdqu’il  cft  dit  quand  lacob  yfùt 
atriué  & ptefente  à Phatao, qu’il  auoit  lots  cent  ttenteans  accomplis, & que 
d'ailleurs  auant  que  les  fept  ans  de  fettilite  qui  precedetent  les  fept  ans  de 
famine,  ileft  aulTidicquc  lofeph auoit  ttenteans  quand  onlefottit  de  la 
prifonpourpatleri  Phatao.  Toutesces  chofes  exptimees  nous  font  voit 
que  l'an  150.  de  lacob,  & quatante de  lofeph  n’efl  qu  vne  mefme  annee  ; & 
amh  remontant  efgalcment,  on  trouue  que  b première  annee  de  lofeph 
fût  l'an  quatre-vingts  vnziefme  deIacob,commenousauonsdefiadit.Or  ' 

àlanaillancedeloicph, lacob voulutqulttcrfonbeau-pere:  donc  tous  les 
Hilloriens  ont  iudicieufement  conclu  que  les  14.  années  qu’il  deuoit  feruir  ’ 

eftoient défia expirees  ficaccomplies :qucfiellcscftoicntaccomplies,rertes 
elles  commencèrent  ncccllàiremcnt  l’an  77.  de  lacob,  dit  Ifraël,  & non 
piufiofiny  plus  tard. 

Dans  la  colomne  des  ans  de  la  vie  de  lofeph  nous  y auons  attache'  en  chif- 
fres rouges  les  fept  années  de  fertilité,  & les  fept  années  de  famine,  afin  que 
l’onvoye  comme ellescommencerentranji  delofeph,  & finirent  à Ion 
annee  4 4. Au  relie  lofeph  vcfquit  cent  dix  ans,  comme  nous  l’apprenons 
dansrEfcriturefainéfe,Gf».  50. 11. 

La  18. colomneàlanailfancede Benjamin, douzicfmc fils  & dernier  de Bcnjimin u.' 
lacob, dit  Ifraël,  laquelle  ne  nous  ellpas  exprimée  dans  l'Eferiture,  non 
plus  que  des  autres  enfàns  de  lacob;  iedy  qu'il  n’ellpas  dit  quel  aage  auoit  nsl^dèfoo** 
fbnpcre  lors  qu’il  nafquit;  mais  tout  ainfiquepar  confequenccs  necelTai-  P'"- 
resnousauonstrouuclcsnaiflàncesdcfesfrercs;  aufli  pourlcsraifons  que 
nous  déduirons  cy-apres  au  difeours  de  la  colomne  de  ce  fieclc,  nous  auons 
inisfanailfance  à l’annee  du  Monde  deux  mil  deux  cens  quarante-  trois, 
qui  fut  la  178.  de  fon  grand  pere  ifaac,  la  118.  de  fon  pere  lacob  , la  55. 
de  Ruben,  54.  de  Simeon,  de  Leui,52..  de  luda,  Px.  defbnnepucu 
Her.  II.  dcOnan,  10.  de  Sella,  jt.defes  fteres  Dan,  Gad,  & Ufacliar, 

JO.  de  fes  frétés  Nepralim,  Azef  & Zabulon  , 19.  de  Dina,  & 18.  de 
lofeph. 

Qund  aux  années  de  fa  vie,  il  n’en  e(l  rien  dit  dans  l’Eferiture  lâinéfc,  D«an«aeU 
non  plus  que  de  cellcs'qu’il  auoit  quand  fon  pere  defeendit  en  Egypteimais  ro'n'*'«ntre 
d’autant  que  dans  la  grande  Chronique  des  H ebrieux  il  eft  dit,  que  nul  des  Ici  Chtoni- 
enfansdelacobne  vefquit  moins  que  lofeph  ny  plus  que  Leui,  qui  font 
lesdeuxfculsenfànsdc  lacob  defquels  lalàinâeEfcriturencusadonncles 
années  de  leur  vie,&  que  dans  leur  petite  Chronique  intitulée  Seder  Olam 
Zuta,  il  y cft  diiftcn  termes  exptez,  <fue  Benjamin  \>efijuit  eent'»nXe  ans,  de 
telle  forte  ^uil mourut  enuiron  Vingt  fx  ans  deuant  Leui , qui  font  les  meC- 
mesmots.  Icncpuisb  deffus taire  leurs  impertinences  & menteries;  iedy 
lesmentcricsdesluifsfurl'aagedc Benjamin,  Icfqucllcs  font  tcllcmentri- 
diculcs  quelles  ne  fe  pcuucnt  foulfiir.  Les  Autheurs  de  ces  Chroni- 
ques voyant  qu’au  denombrement  que  Moyfc  fait  des  pcrfûnncs 
qui  dcfccndircnt  en  Egypte  aucc  lacob,  il  y met  entr’autres  Benjamin  • 
&dixdc  fesenfims,  n’ayant  peu  comprendre  le  vcrirablefcns  du  texte  de 
Moyfc,  &s’imaginansqucpuifqucccsdixcnfànsy  font  nommez, il  fàl- 
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loicqu'iIsyfùfTcnt:ccquincpouuoic  cflrcfilcdic  Benjainin  n’cud  cfVécn 
aagcdcicspauuoirauoir,  ils  fc  fontaduifcz  de  nous  vouloir  faire  croire 
que  Benjamin  mourut  aagé  de  cencvnzeans,  vingt  (Ix  ansdeuant  Leui; 
& partant  ( (i  cela  efloit  vray  ) il  s’enfuiuroic  que  lorsque  lacob  defeendit 
en  Egypte  Benjamin  auroit  eu  quarante  fix  ans , auquel  aage  il  n’y  a que  rc> 
pliquer  qu'il  a peu  atioir  fes  dix  nls:mai$  pour  faire  voir  leur  fauficté  par  leur 
propre porition,ils'cnfuiuroit,(i cela  effoit,  que  ledit  Beniamui  feroit  nay 
laincfincanneeque  Leui  nafquiti  voircqu’il  auroic  eflé  nay  deuant  Ton 
frerclofcphcn  Meropotatnie,  & non  en  la  terredeChanaan.-cars’ilmou- 
rutringt  fix  ans  premier  que  Leui,  il  s'enfuit  que  la  dernierc  annee  de  (à 
vie  fut  l’annee  cen  t vnziefinc  de  Leui, parce  qu’il  en  vefquit  cent  trente  fept. 
Que  GJ'aiileursB'-njaminavcfcuccntvnzeans,  comme  ils  le  feignent, 
en  rétrogradant  il  fe  trouuera  qu'il  nafquit  ou  deufl  naillre  la  propre  annee 
quenafquitfon  frere  Leui,  cequicflla  mefme  fàufTetc:  car  toute  lafaiq|^ 
(âcEferitute  nous  enfeigne  comme  Benjamin  nafquit  long- temps  apres 
que fonpcrc  fut  de  retour  delà  Mefopotamie  en  la  terre  de  Chanaan,  Sc 
non  foudainement  qu'il  y fut  arriuc'icar  premièrement  ilalla  habiter  en  So- 
choc,  où  ilHcballir  vue  maifon  , puis  en  la  ville  deSichem,  oùOinafà 
Elle  fut  rauic,  Ôc  en  troifldmc  lieu.enBcthel  j d'où  s'en  allant,  fans  dou- 
te, fur  la  En  des  iours  de  Ton  pere  fa  femme  Rachel  quelques  dix  ans  apres 
que  iofeph  eut  elle  vendu  mourut  en  trauail  d'enfant,  auxcouchcs  de  Ben- 
jamln,qui  nepouuoirauoit  plusdctreizcouquatorzeansrmousconEde- 
ronslesparoL's  2c  IcfcnsderEfcricure  (âinif!fe,quandron  pere  lacob def- 
cenditen  Egypte,  dequoy  ilferacy-apresplusamplcment  difeouru  ; &:  icy 
il  fuiSt  de  faire  voir  l'impertinence  de  ces  Chroniques  des  Hebrieux  cnl'aa- 
ge  qu’elles  donnent  à Benjamin.  Voire  entr'elles-mefmes  il  fc  voit  de 
très  grandes  coiurarictcz:  car  dans  les  grandes  Chroniques  ileft  dit  que 
Rachcl Lea  nafquircnt  à vn  mefme  iour , ôi  quelles  furent  mariées 
comme  elles  auoient  vingt-deux  ans  , & que  Rachel  ne  vefquit  que 
trenre-Ex  ans,  Sc  Lea  quarante-Ex-  Et  tout  cela  puces  inuentions  lu- 
d.iïqucs  , de  quoy  il  n’eft  parle'  ny  peu  ny  prou  en  l’Efcriture  fainâe. 
Etpofe  que  cela  fuE.E  Rachel  n’a  vefeu  que  trente-Ex  ans,  puis  qu'elle 
mourut  en  s’accouchant  de  Ben'amin,  touEours  Benjamin  n’auroit  peu 
n.iillrc  que  douze  ou  treizeans  apres  Leui,  & ainE  contrariété'  aucc  la  pe- 
tite Chronique  i de  laquelle  on  recueille  que  ledit  Beniamin  nafquit  aulQ 
cofl  que  CRii;l&  quand  il  feroit  nay  treize  ansapres  Leui,  il  autoit  eu  tren- 
te-vn  an  paffez quand  fon  peredefeendit  en  Egypteiques’il eufleu  trente- 
vn  an , certes  c'euif  elle  vn  beau  petit  mignon  a enfant,  ainfi  que  l'Efctiturc 
le  qualificcnplusde dix  endroits,  iefuislasdcrefucer  coutcsccsrefueries, 
où  il  n’yaDylcns  ny  vérité. 

La  19  colomne  contient  le  commencement  Se  faine  des  quatre  cens 
trcnccans  quelcs  cnfansd'lfracl  demeurèrent  en  Egypte,  Boxd.  ii.  40. 
Lefquelles  450.  années  commencent  auec  la  première  des  di.x-fept  que 
lacob,  dit  Ifraél,  fut  en  Egypteiâc  font  les  ans  de  ladite  demeure  lesans  de 
nos  preuues  liez  aucc  l'an  1 ;o.  de  lacob, ainE  qu'il  fera  dit  cy  apres  lors  que 
nous  difcourionsdelaliaifon  vingt-dcuxicfmc. 
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DE  LA  PEYRE  Siecle  XXIII.  los 

Laio.colomnccontienclccotnmencemcntvericablc&fuitedcs  400  De»4oo.tiu 
ansdaffliaionou  fcruicudc,  Quelle  Dieu  prédit  à Abraham,  Gcn.is.u. 

Ailes  T. 

La  n. colomnc,oucfpaccdeccSiccIc,eftccqucnous appelions  laco-  *'•"1®“*'*- 

lomnedu  Siècle, parce  <ju  en  icelle  font  inférez  les  fàinâs  textes  fur  lefquels 
nous  auons  à difeourir;  ce  que  nous  ferons  fniuant  l'ordre  des  années  du 
Monde,  afin  de  ne  rien  confondre. 

L année  donc  du  Monde  1101.  qui  fut  l’an  1315.  d'lfâac,&defbnfils  la-  iacol>  imue 

cob  l'an  7 6.  luy  n'eftant  encores  marié  fiit  confeillc  pat  fa  mere  Rebeca  de  " 
s en  aller  en  Mefopotamie  vers  Laban,  (retedeRebeca,  tant  pour  y prendre  <lc7<.lnsf 
tcmnie  de  leur  famille,  que  poursefloignerdefbn  frété  Efaü, qui  chetchoit 
de  le  taire  mourir,  a caufe  que  lacobpatlubtilité  luyauoitfoullrait  la  bene- 
didtion  paternelle, ffc  s efloitfait donner  a Efàülcdroidtdeprimogeniture 
pourvnelbupede lentilles.  Pour  toutes  lefquelles railbns  yayantgtande 
inimitié  entre  les  deux  fteres,  lacob  partit  de  lamaifbn  duperelur  lafin  de 
cette  annee,&  arriuaen  Mefbpotamic  chez  fôn  oncle  Laban , ic  dy  fur  la  fin 
de  Ibii  aiinee  76. parce  que  la  (uiuante  fut  la  première  des  quatorze  qu’il  fer- 
uit  pour  fes  deux  femmes,  ainfi  que  nous  ferons  voir  en  l'article  (uiuant.  la- 
cob donc  eftantarriué  chez  fon  oncle,  apres  lescomplimerisreceus  de  patt 
& d autre,  ils  demeurèrent  d accord  que  lacob  feruiroit  à fon  oncle  l'etpace 
de  fcpt  ans  pour  auoir  en  mariage  la  plus  icune  fille  de  Laban  appellee  Ra- 
chel,  ce  oui  fut  ainfi arrefte,  Gen.  19.18. 

L an  du  M^de  1 1 oi . qui  fût  de  l’aage  d'Ifaac  le  137.  & de  lacob  fon  fils  Premierein: 
lan  77.  tutaufu  la  première  annee  des  quatorze  que  lacob  feruit  à Laban"" 
fon  oncle  pour  fes  deux  filles  Lea  & Racnel  : ce  qui  fe  prouue,  non  par  texte  ?c'ruit  Y°u- 
expres  & formel, mais  par  confcquence  ncceffaire  & infaillible  tiree  de  beau-  ban. 
coup  d’autres  textes;  3c  voicy  comment , To*»  les  <sm  de  la  v/e  de  lacob  furent 
eenttjuarante-feptans , Gen. ay.iS.Sc  4g.it.  Etil  demeura  dixfeptansen  Egy- 
pfc,p<(«_7  »7io«r*f,G^n.47.  i S.Oftez  dixfêptansdes  deuxeensquarante-fepe 

de  la  vie  de  lacob,il  eft  certain  qu’il  n'en  refte  que  cent  trente,qui  fut  la  pr^ 
pre  annee  que  lacob  defeendit  en  Egypte auec  fes enfàns,  y eflant  arriuéfui 
la  fin  d’icdlc  : ce  qui  fe  recueille  de  la  refponfe  qu’il  fit  à Pharao , qui  luy  de- 
mandaquel  wgeilauoit,  & lacobluy  refpondit . y»’, 7 auoit  sent  trente  ans, 

Gen.43.  Orl *ncenttrentiefmedeIacobfùtlatroifiefmeanncedcsfcptdc 
delafàminej  ce  quenousapprenonsdes  paroles  delofcph  parlantji  fes  frè- 
res àIeurfecondvoyagc,quandilIeurcommandad’allerquenrfJn  pere  la- 
cob, Deux  ans  font  deftdfa/feX.  ^ /i'»iw,Gf«.45.<.donciIs  efloicnt  entrez 
en  la  troifiefme  annee  puis  que  les  deux  eftoientpaffees, &einareflentenco- 
res,Cen.tbid.  II  falloitdoncquecefiiftdcs  le  commencement  de  la  troifief- 
me année  que  lofcph  fit  le  commandement  à fes  frétés , puis  qu’il  en  reftoic 
cncorcscinq,àfçauoitla5.4.5.6.7.  qui  font  les  cinq  dernieres.  t^AlIex,  die 
lofcph,  4 mon  pereejuete  fuü  en  ^ie.ditesluyl'honneurtirladignitéenla- 
ejueüe\)ousme\>oy^,’ÿ  U faiteiyenirluy&toute  fa  famâe.  Ccquifutainfi 
fait  en  cette  mefine  annee  troifiefine  de  la  femine,  3c  ce  fur  la  to  d’icelle, 
comme  nous  auonsdefia  dit,  bien  entendu  que  ce  fut  au  commencement 
de  l’annee  que  lofeph  donnalc  commandement, & que  cc  fut  fur  la  firi  que 

NN 


{ 


io6  CHRONOLOGIE  ' 

lacob  yarriua:  tellement  que  Ia4.anneedelafaminefutl‘an  iti.de  lacob, 
comme  aulfi  l’an  premier  des  1 7.quc  lacob  fur  en  Egypte.  O t fi  à la  troificf- 
meannee  de  la  famine  lacob  auoiteenttrenre  ans, comme  nous  venonsde 
leprouuer,enretrogradanciurquesàla première  annee  des  feptde  fertilité 
&abondance,&appliquanclesanneesdefamine&de fertilité  aux  années 
de  la  vie  de  lacob  vne  annee  apres  l'autre,  vous  rrouuerez  que  lacob  auoic 
cent  vingt  £c  vn  an , & quefon  an  cent  vingt- vn  & le  premier  de  la  fertilité 
finitentdc  commencèrent  enfemblement.  Mais  il  eftdit  que  lofeph  fon 
fils  auoit  trenteans  quand  il  expliqua  lefongede  Pharao,&  prédit  les  fept 
anncesdcfcrcilité,âcie5fcptdefàmine,Gr)i.4i.46.  Donclolcphen  auoic 
trente- vn  quand  fon  pere  en  auoit  cent  vingt  & vrt  ; 8c  pareillement  lacob 
en  auoit  cent  vingt  quand  ileft  dit  que  fon  fils  en  auoit  trente:  ce  qui  cil 
ainfi  arrcllé  pat  lesannccs  de  la  famine  8c  de  la  fertilité, lcrquclles  (ont  appli- 
quées dans  rEfcriturcauxanneesdc  la  vie  de  lofeph  8c  de  lacob.  Carde  s*i> 
raagincr  qu’il  y aye  eu  grande  cfpace  de  temps  entre  la  fin  de  l’an  ttcnticfmc 
de  lofeph,  qui  fut  lorsqu’il  expliqua  le  (bnge,8c  le  coi.nmenccmcnt  de  la 
prcmicrcannec des  fept  de  fenilité,  cela  ne  le peut  ny  ne  fe  doit  : car  outre 
que Pharao  8c  les  Grandsdcfa  Cour  fchilfcnt  moquez  de  lofeph, comme 
d'vn  impollcur,  s’ils  n’eudent  veu  venir  foudainement  les  clfcéls  prophéti- 
ques des  explications  des  fonges  de  Pharao.  Lalàinéle  Eferiture  Icnousap* 
prend,  Gen.^t.^L.  où  lofeph  parlant  à Pharao,luy  dit.  Et  le  fenge  que  tu  4te 
Veu  pour  U fécondé  fo'u4ppartenantàUme[mechofe,eflm4rqueietonfitmaiiêti, 
il  ce  que  la  parole  de  Dieu  foit  fuite  plue  promptemen  t {V  t\ocvis)  faut  aucune 
rr«//f.  C’ellpourquoyiln‘yaquctcnir,qucfoudainque  les  fonges  furent 
expliquez,  toll  apres  les  années  de  fertilité  commencèrent,  à fçauoir  l’an 
trente  Sc  vniefmc  delofeph,dequoy  tous  lesHiflotiens  demeurent  d’ac- 
cord. lacob  donc  auoic  cent  vingt  ans  quand  fon  fils  lofeph  en  auoic 
trente.  Que  fi  vous  ollcz  des  cent  vingt  ans  de  lacob  , les  trente  ans 
de  lofeph , il  s’enfuit  infailliblement  que  lacob  auoic  quatre-vingts  dix 
ans  accomplis  quand  fbn  fils  lofeph  nafquit  : tcllemant  que  l’an  qua- 
tre vingts  8c  vnze  de  lacob  fut  l’an  premier  de  lofeph, comme  Ion  voit 
en  la  dcmonflration  de  ce  Siecle.  Et  derechef  parce  qu’il  cfl  dit , que 
lofeph-eflant  né,  lacob  demanda  fon  congé  à fon  heau-pere  Laban , Gen.  jo. 
ly  on  conclud  necelfairement  que  les  quatorze  ans  de  fcruice  pour 
fes  deux  femmes  clloient  donc  palicz  quand  lofeph  nafquit  : car  autre- 
ment il  Trtitft  eu  raifon  de  demander  fon  congé  : 8c  ainfi  l'an  quatre- 
vingts  8c  dix  de  la  vie  de  lacob  fût  la  quatorziefinc  8c  dernière  du  feruicc 
qu’il  auoic  promis  àfonbeau-perepourics  deux  femmes:  que  fi  l’an  qua- 
tre-vingcsdixdelacobfutl’anquatorzicfme  de  fon  feruice,  certes  il  s’en- 
fuit clairement  8c  véritablement , que  fon  annee  foixante  8c  dixfcpticf- 
mc  fut  la  première  des  quatorze  qu’il  fetuie  pour  auoir  fa  femme  Rachcl  ) 
qui  ell  ce  que  nous  auions  à dcmonflrer,  comme  i’eflimc  que  nons  auons 
fait, 

cf-  L’anduMondczioj.lesfcpt  anneesdefemiceeftansdefiaaccomplics, 
poufi  Ici  t.  lacob  demanda  Rachel,  ainfi  quelle  luy  auoic  cllé  promife.  Tout  fc  pre- 
coufmef Le» U nuift  cftant  venue,  qu’il  falloii 
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mettre  au  lidlla  nouucllc  mariéciLaban  au  lieu  de  bailler  là  fille  Raclicl,  mit 
dans  le  liiflLea  là  fille  aifnce,à  laquelle  Zclpba  bit  donnée  pour  feruame, 
lacob  pafljf  la  nuift  croyant  dire  entre  les  bras  de  fa  bicn-aimcc  Raehcl.-mais 
le  matin  venu, & non  plulloll,  il  s’aduife  de  la  tromperie;  dequoy  ayant  fait 
fes  plaintes  & doléances  à fon  beau-  pere , pour  appaifer  fes  iulles  douleurs, 
ils  demeurent  d'accord  que  lacob  parferoit  les  nopccs  commencées  auec 
Lea  durant  toute  la  femaine,  & qu'icelle  finie  on  luy  baillctoit  aulli  Rachel, 
à condition  toutcsfoisqu'ilferuiroitauticsfcpt  ans,  ce  que  lacob  accorda  ac 
promit  volontiers;  de  façon  que  la  Idnainc  dlanc  finie  on  luy  bailla  Ra- 
chel,&:  auec  elle aulfi  vue  feruante  appelleeBcla,Gfn.  19. 17.  Et  d'autant 
lue  lacob  aimoit  beaucoup  plus  Rachel  que  Lea,  Dieu  permit  que  Lea  eut 
es  cnfansplulloll  que  fàlœur;  de  façon  qu'en  Icpt  ans  lacob  eut  tant  Je 
fes  deux  femmes  que  de  fes  deux  chambrières,  vnze  fils  Sc  vue  fille  , les 
nailTancesdd'quels  font  rangées  dans  l’Efcriture  fainâe,  comme  ie  les  ay 
mis  en  la  demonllration  de  ce  fieclc.de  icelles prifcs des  19.&:  3 o.chapitrc  du 
Gcnefc. 

L'an  du  Monde  Mislofephellantné.lacobs'cn  voulutallerde  la  Mc'-  lacob  l'cn 
fopotamie,Gf(i.30.i5.  pareeque  les  quatorze  années  qu'il  auoit  promisde 
feruireftoientaccomplies:  mais  fon  beau- pere  lepriad'arrdlerencorcsice  mic. 
qu'il  fit,  àcondition  qu'il  auroit  pour  fa  parc  certaine  quantité  de  bdlail , ce 
qui  luy  fut  accorde:  &ain(I  il  demeura  encorcsliz  ans  auec  fon  beau  pere, 
qui  furent  en  tout  vingt  ans,  Gen.3 1.41. 

L’anduMondeiiii.quifutdubonhommeiraacran  ij7.5ideTacob  ucob  aagé 
l'an  97.  fut  l'annee  qu'il  partit  delà  villedeHaran  delà  Mefopotamic.pour 
s’cnrccourncrcn  laccrredeChanaan:  laquelle  année  de  fon  retour  fut  l'an  en  ü terik  de 
14.de fon  filsaifné  Ruben,  13.de Simeon,  i r.de Leui,  1 1 .de lud.i,  i o.dc Dan , t-lunaau.- 
Gad,fc  llTachar,  9.de  Ncphcalim,  Afer,Sr  Zabulon,  le  8. de  Dma,  & le  y.dc 
lofeph  auec  tous  fes  enfan^,  fes  deux  femmes  &:  deux  conaibines,  liclic  Sc 
puiirantrayantfunnontequclqucstraucrfesqu'il  eut  en  chemin  par  fon  pro- 
pre beau-  pere,  & sellant  rcmisaux  bonnes  grâces  de  fon  l'rcre  Efaü,il  airma 
#111  la  terre  de  Chanaan.Sc  demeura  premièrement  en  Sochot , où  il  fi:  bitfiir 
aiBf  mai^ow,  G(n.35.t7.  Ce  qui  nous  apprend  qu'il  y fitbeaucoupplusdcfe- 
iourquclagrandeChroniqucdesHebneuxne  nous  veut  faire  ctoirc,qui 
dit  qu'il.n  y fait  que  dixhuid  mois.  Ceque  beaucoup  d'Hilloricns  on  t creu, 
faillanslcsvns  apres  les  autres , làns  auoirfoindela  vente  des  choies,  6c  ne 
s'aduifantpas  qu'en  ce  faifantils  font  rauirDina  a.igce  feulement  de  neuf 
ans:  ce  quic{labfutdc,8cquimcfaitcllimctquelacobfut  auec  fa  famil- 
le quelques  Icpt  ou  huiûans  en  Sochot , en  la  maifon  qu'il  y fit  ba- 
llir. 

L’an  du  Monde  11 19.  Dinacllantlorscnfonannee  ij.  lacob  auec  cou-  al’acn 

te  fafamilles'cn  alla  de  Sochot  en  la  villc-dcsSichimites,où  il  acheta  vn  cha'n  ot'ul" 
champ;  6cs'y  habi'tuaaugré  dcHcmor.qui  efloic Seigneur  & Roy  de  lan»  tiit  um,-, 
villedcS.ilera  6cdes  Sichimites,Gen.53.i8.  Mais  les  filles  du  pa'isellans  ''f* 
iout  de  felleà  ladance,  Dina,  ieunc,bcllc,6:  curieufe  tout  enlerablc,  vouloit 
aller  voir-Jcs  Daines  du  p.iïs  : où  ayant  elle  mcfmc  cfté  veuc  par  le  Prince 
Sichcm,fils  de  H emor,il  en  deuint  11  efperduëmcnt  amouteux,qu'il  la  rauir, 
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coucha  aucc  clic,  puis  la  demanda  à femme:  laquelle  luy  fut  accordée  par 
fon  père  lacob.&îcs  enfansy  confenrircnr.à  condition  particulière  quc  Hc- 

mor.Sichem.fic  tout  leur  peuple  feferoient  circoncire,  ce  qui  rut  acrordc  8c 

ainli  fait.  Et  foit  qu’en  cette  melme  année  ou  en  la  fuiuante  ce  rauinemenc 
foit  arnuc  & la  circoncifion  enfuiuie,  tandis  que  les  Sichimites  eftoient  gi- 

fansaulitlpourlcs  douleurs  du  prepucccouppci  les  enfans  dclacob,  fous 

la  conduite  de  Simeon  Se  Leui  mitentla  villcàfcu  & à fang, tuèrent  Hemor 
8c  Sichem,  8c  rcprindrentlcut  focur  Dina;  8c  le  rapt  ainfi  puni , lacob  8c  fes 
cnfansquittctcntccpaïs,8cscnallercntcnBcthel,Gea.54' 
iicob  ail»  L’anduMondcdoncti}o.ou}i.quifûtd’Ifaac  l’an  I85.dclac0b10j.de 
decmatcc  en  Rubcii  1 1. dc Siiticon  1 1.  de  Lcui  1 0.  dcludai9. dc  Dina  i6. 8c  dc  lofcph 

I J.  apres  le  raiiilTemcnt  de  Dina  8c  la  deftruaion  8c  ruine  des  Sichimites, 
ainfi  que  nous  auonsveu,  lacob  s en  allaauec  tou  te  là  famille  demeurer  en 
Beth3,  où  il  fut  lix  mois , à ce  que  dit  la  grande  Chronique  des  Hebrieux  : 
Mais  puis  qu’au  partement  de  Bethel  Rachcl  mourut  8c  Benjamin  nafquit, 
8:  qued’aillcursrEfcriturc  nous  apprend  que  Benjamin  n’eftoit  qu’vn  pe- 
tit enfant  quand  fes  frères  defeendirent  en  Egypte:  certes  c’cftvne  pure  in- 
uention  de  ceux  qui  ont  compile  cette  Chronique  8c  non  vne  vérité  : car 
il  faut  que  lacob  y aye demeure  enuiron  treize  ans,  fi  on  veut  que  Benja- 
min n’aye  eu  que  quelques  treize  ans  quand  lôn  père  delcendit  en  Egypte. 


lofcph  ten- 
du par  Tes 
frères. 


L’an  duMonde  iiji.qui fùtd’Ifàac l’an  liy.delacobioy.deRuben 
a 4. de  Simeon  ij.dcLcui  1 i.de  luda  ar.  de  Dan,Gad  Scllàcar  ao.dcNepIi- 
talim,Afet8:  Zabulon  lÿ.dcDina  18. 8c dclofeph  le  commencement  du 
dixlcpticfme.  1 ofeph  aagé  de  fèizeans  accomplis,&  eftant  entre  en  Ibn  an- 
née dixrcpticfmc,  fut  vendu  par  fes  frètes  à certains  marchands  Madianites 
ll’maëlites,qui  le  reuendirent  en  Egypte  à Putifar,  Eunuque  dePh^aoui 
puis  les  frères  firent  croire  à leur  père  que  quelque  inefehante  befte  1 auoic 
dcuoré.dcquoy  le  bon  homme  8c  là  femme  Rachel  furent  grandement 
affligez,  G«. 57. 

En  ce  tcmps-là,ou(clon  uoUrcvcrfion  comnjunc  en  ce  melme  temps- la^ 
l'ZVafot  c’clf  à dire  au  temps  Se  en  l’annee  que  lofcph  flit  vendu,  luda  eftant  en  fon 
lîiatic.  année  1 1. comme  nous  auonsdic,ayantlaiflc fes  frères  fies  en  clcanc  aile  chez 

Hir.im  Odollamitc,il  y trouua Sua , fille  d’vn  homme  de  la  terre  deCha- 

naan,laqucllcil  ptint  à femme, 8c  d'icelle  eut  fes  trois  fils, Hcr, Onan  8c  Sel- 
la confccutiitcpicnti  des naiflànccs, mariages 8:  morts  defqucls  voyez  ce 
que  nous  en  auons  délia  dit  en  leurs  colomncs  : comme  aulli  de  la  naillànce 
de  Pharez  Se  Zara  enfansdeluda, 8c  dcfabtuTliamat, où  nous  auons  fait 
voir  que  lors  que  lacob  defeendit  en  Egypte,  Pharez  8c  Zatancpouuoicnt 
pour  le  plus  auoir  que  trois  ou  quatre  ans, ce  qui  cft  grandement  remarqua- 
ble 8:  digne  de  conlideration. 

L’jfi  du  Monde  114J.  qui  fiit  du  bonllàac lan  178.  dclacob  ii8.  de 
Ruben 55.dcS1meon54.de Leuijj.deludajL.deHerfilsdeluda  le 

Onan  II. de  iclla  1 o.  de Dan,Gad,8c  Iflàchar si.dcNephtalim.Alct 8c  Za- 
bulon50.de  Dina  tg.de  lofcphlcrS.  Benjamin  nafquit, àlanailTance  du- 
quel fa  mère  Rachcl  mourut  au  temps  que  lacob  quitta  Bethel  pour  aller 
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çnEphraU,  qui  cil  Bcthlccm,  Grn.  35.  i S.&:  (à  naifTincc  ain(i  placcc  il  aura 
quelque  creize  ans  quand  fon  perc  defccndic  en  Egypte;  ce  qui  eil  confor- 
me à dix  ou  douze  pailàges  duGen.  4;.  &44-  par  cous  Icfqucls  Benja- 
min ell  lors  appelle' enfun:  Sc pttit  enfant.  V oyez  ce  que  nous  en  auons  délia 
dicenfacolomne. 

L'andu Monde  12.46.  (ucl'annecque  Ifaaimoumc, apres  auoir  vef- 
cu cenc quatre-vingts ans.Ce fut aulTi l'an  iii.de  lacob, 3 1.  de lofcpli, l'an 
ptemierdes  feptannees  de  fertilité',  & 1 an  4.  de  Benjamin. 

L'an  du Mondeii53.futlapremiereannecdesfepcannees  de  famine, 
& aulll  la  première  de  la  vie  de  Pharez  & de  Zara,  iumeaux,  enfans  de  luda 
&dcThainar,veufuedeHer& Onan.  I 

L'an  du  Monde  1154.  qui  fut  de  lacob  l'an  119.  Helofeph  le  39.  delà 
famine  l'an  1.  & de  Benjamih  l'an  11.  fiit  aulTil'annec  du  premier  voyage 
que  les  enfans  de  lacob  firent  en  Egypte  pour  y achèpter  du  bled  : auquel 
voyage  tous  y furent,  excepté Benjamin,  parce  qu'il  eftoit  trop  petit , & 

3 UC  lacob  craignoic  que  le  trauail  du  chemin  ne  le  fill  malade,  à caufe 
e quoy  il  le  retint  en  la  maifon.  Gen.  41 . 

L'an  du  Monde  11-35.  qui  fut  de  lacob  le  13  0.  deRuben  47.de  Simeon 
'46.  de  Leui  45.  de  luda  44.  de  Pharez  3.  de  Sella  11.  de  Dan , Gad,  &c  IlTa- 
char43.deNeptalim,Afcr& Zabulon  41.  de  Din3  4i.  dclofcph  40.  de 
la  famine  l'an  3.  de  Benjamin  l'an  I3.  futaunU'annec.rurlccomjncncemcnt 
de  laquelle  les  enfans  de  lacob  retournèrent  en  Egyjicepour  yachepterdes 
viurcs,&  y menèrent  quant  & eux  le  petit  Benjaminrccfùtfût  le  commen- 
cement de  l'annee  qu'ils  y atriucrent,  parce  que  lofcph  s'eftant  donné  à co- 
gnoiftre  à eux,  leur  dit.  Deux  ans  de  la  famine  font  paffeX,  & d'i’J  fcflfi  sco- 
res. Or  pour  que  cela  (bit,  cela  ne  peut  cftrc  fi  te  n'eft  lur  la  fin  de  la  fé- 
condé année  des  fepe, ou  fur  le  commencement  delà  croifiefmc  année, ainfi 
qucnouslcpofons:  & lors  lofephapeu  véritablement  dire  que  deux  ans 
cfloicnt  pa(fcz,&:  quccinq  en  rcftoicnc  cncorcs.Ec  ainfi  les  frères  de  lofcph 
s'cncllans retournez,  &ayans  annoncé  à lacob  les  bonnes  nouuellcs  de 
fon  fils  Iofcph,il  fc  prépara  aucc  toute  là  famille  de  defeendre  en  £gypcc,cc 
qu'il  fie  fur  la  fin  de  celle  mcfme  année;  le  dy  fur  la  fin,  parce  que  l' Efiriture 
nous  enfeignanc  qu'il  demeura  dix- fept  ans  en  Egypte,  & qu'il  en  vefquit 
cencquarancc  fcpt,fi on appliquelesdix-fcpcauxi47.dctellc façon  que  le 
dernier desi7.defadcmeurcenEgypccfiniircauecl'ani47.  & dernier  de 
là  vie, on  crouucraquelaprcmicreannee desdix  fept  commença  quant  6c 
l'an  131.  de  fa  vie:  & d'autant  que  d'ailleurs  lacob  cllantprcfcncé  àPharao, 
luy  dit,  qu'ilauoic  cenc  ttcnceans,  il  s'enfuit  infailliblement  que  fon  arri- 
uee  en  Egypte  fut  fur  la  fin  de  fon  année  cenc  trcntiefmc  ou  commcnce- 
mcntdc  fon  année  151.  afin  qu'il  fetrouuc  véritable  qu'il  auoit  130.  ans 
quand  il  parlai  Pharao,  & qu'il  vefquit  cncores  dix- fept  ans  en  Egypte. 
Et  d'autant  que  Moyle  dit,  ^ue  tout  ceux  ejui  entrèrent auec  lacob  en  Egypte 
furent  foixante  cr  dix  frrfannes , Gen.  46.  n.  Exod.  i.  4.  ^7*  Deut.  10.  rz.  il 
faut  elfayer  de  bien  & vcdtablcmcntcnteiTdrcIcsintencionsdcMoyfc:  fie 
pour  cet  cficéb  voyez  premieremcnc  en  la^Gcncalogie  luiuancc  toutes  les 
petfonnes  qu'il  nomme.  ' , 
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fimillc  qui  emtcrent  en  Egypte  auec  Ucob. 

Ui  ttmi  Ju  nftni  Ilfrtël , Irfiiitlt  vinJrnH  en  Spftt  ho 
tyfatwfém.  Gen.46.  8. 

(■14.  HENOCH. 

,,rvben— 4 Jy,. 

(.17.  CHARMI. 
fi8.  lAMVEL. 

I IJ.  lAMIN. 

SIMEON 

I II.  SOAR. 
liî.  SAVL. 
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(-t^.GERSON. 

if.  CAHAT. 
<-t£.  MERARI. 


5.  IVDA 


•17.  HER. 
X8.0NAN. 


, JO.  PHARES— 5 70.  HAMVL. 
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Cj5*  SEMROM 
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Si  CUC  (Kl— v^ZELPHA 
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DINA. 

t.  Cifene  Ui  enfeauiie  tB^fief^ntii  eSe  ee/fheunUMtfefetémit décrit  tnu 
fifilUOnu.  TmeiletnmeidifeifliVfUteirtnet-tteee.  Gcn.4fi.1j. 

•)9.  SEPHION. 

40. HAGGI. 

41.  SVNI. 

41.  HESEBON.  . 

4J.  HERI. 

44.ARODI. 

J.  ARELI. 

>4«.IAMNE. 

I.47.IESVA. 

— s(4S.IESSVI. 

Ay.BERIA- 
L — SARA. 

J.  Cefent  liifiheleZelfbâtU^ntütLnkneednHiudféfilUttâ',  ^ cej Jü^e nmee 
Ittnb  1er  entendu^  Gen.  48.  tS. 
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'•JOSEPH  — EPHRAIM. 

.-(4.  BELA.  . 

JJ.  BECHOR. 
jfi.ASBEL. 

57.  GERA. 


. ASER 
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nfndre>i  m prmtre  defeft.  Gen.  4fi.  ij. 
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6.  Toutesles perfonncsquivindrent fonttdconJuitedeIdcol>,o\l,Toutesles 
dimsqui  entrèrent  en  Egypte  auecldcol>,lel<}nellesefioient  fortierJe  fet  reins, ftnt 
Ut  femmes  de  fet  enftnt,  font  (eixMte-jîx.  Gcn.4é.i£. 

7.  Et  les  enfant  de  lofeph  qui  Inyejioientne’t  en  Egypte  efloiét  deux dmes:ToU‘ 
tes  tes  âmes  de  la  maifondelocobquientrerenten  Egypte  furent  y o.  Gcn.4«;.  17. 

8.  Qe  font  les  noms  des  enfant  d'ifraëlquientrerent  en  Egypte  auec  Iacob,\n 
dsacun  auec  fa  famille  entrèrent,  Ruben,  Simeon,  Leuy,  luda,  Iffdchar,  Zabulon 
(y  Benjamin,  Dan  & Nephtalim,  Gad  tr  A fer.  Exod.i. 

. 9.  Toutes  les perjonnesdoncijfuës  des  reins  de lacob furent  yo.  mais lofeph 
efioiten  Egypte.  Exod.1.5. 

10.  Tesperei  fontdefcendusen  Egypteennombredeyo.ames,0‘\>oicy  main- 
tenant le  Seigneur  ton  Dieut’amultipliécommeles  EfioilesduCiet.  Dcuc.io.ii. 

ir.  yddonc  hfeph  enuoyaquerir  lacob  fon  pere,<y  tout  fon  parentage  furent 
yf.perfonnes.  Adics7.i5. 

De  cesdouze  paflfagcs.dcfquels  il  j en  a tinq  dis  la  T abic  généalogique,  Explic«ion 
& fix  en  fuite  hors  d'icellc.dcpend  entièrement  la  véritable  intelligence  des 
intentions  de  Moyfe  au  narre  qu’il  fait  desperfonnes  qui  font  entrées  en  le  numbr'e 
Egipte.  Car  il  femble  en  apparence  que  le  Prophète  a entendu  que  toutes 
les  perfonnes  qu'il  a nommées  en  fuite  du  premier  partage  font  aiEiellemét  ertrc'*cnttcci 
& de  faid  venues, defeenduës  & entreesen  Egipte  au  mcfme  temps  que  la 
coby  vint.y  entraScydefeendit:  Etc’eft:  l'opinion  non  feulement  des  luifs 
en  leurs  Chroniques  petite  & grande  i mais  generalement  de  tous  IcsAu- 
tlieurs  quifefont  abufez  les  vnsapreslesautres, fans  examines  fl  les  pre- 
miers diloient  vray  ou  non.T outesfois  il  n’y  a que  tenir,  fuiuât  S.  Auguftin, 
qui  crt  le  feul  Si  vnique  quideuant  nous  aveu  & non  prouuc  l'opinion  que 
nous  en  auons,liu.  1 1 .de  la  Cite'  de  Dieu,chap.4  o.  Que  fi  on  regarde  exade- 
tnctlts  paroles  deMoyfc,&:desautrcs  partages  de  rETcriture,ontrouueram- 
failliblcmcntquelc  S.  Prophète  n’a  voulu,  deu,ny  peu  entédre,  que  toutes 
ces  perfonnes  loiêt  püduellemét  entreesen  Egipte  auec  lacob,  immediate- 
met  & à l'inlhu  qu'il  y entra.  Et  pour  ne  douter  en  aucune  façô  d'vne  li  nou- 
uelle  propofitiô,&:  en  apparéce  fi  hardie, quoi  que  trc$-veritable,il  faut  pre- 
micrcmét  examiner  les  fufditspartages.parccqu’ilfemblequ'il  y a quelques 
côtradidiôs,  & cela  fait  nous  viédrôsà  la  demôllratiô  de  noftre  propofitiô. 

En  premier  lieu,  fur  le  premier  partage, qui  dir,J"fB/ii(;«enf/«  no  Examen  4n 

fanid’lIraclqui'vinJrent  ou  entrèrent  en  Egypte,  luy  tT  fes  enfant.  Si  on  veut  P«raierpaf. 
coter  en  fuite  toutes  les  perfonnes  que  Moy  fey  denombre,tant  homes  que  [ou'ietnom! 
femmc.s,ainfi  qu’ils  font  tous  exprimez  en  la  tableGenealogique,on  y trou-  mczn’eftoiec 
ueexadement  le  nombre  des  76.  perfonnes  1 lequel  nombre  ne  s’accorde 
auec  aucun  des  fufdits  partâgcsitcllcment  qu’icy  il  ne  defigne  pas  le  nombre 
prefixde  ceuxquiy  entretent,  mais  il  fuffitque  toutes  les  perfonnes  qu’il 
nommey  curent  droidd’entree,foitdeuât  lacob, foit  auec  iacob,foitapres 
lacob,  & qui  y entrèrent  perlônnellement,ou  par  leurs  fiicccrteurs.Car  lo- 
feph y clloit  entre  long  temosdeuantqucfonpcrc  ydefeendit.  Sesautres 
enfâns,àfçauoirlci  onze  reltansy  encrèrent  adueilement  auec  luy,  ainfi 
que  nous  le  voyons  par  le  huidicfmcpairage.Vlaislaplufpart  dcsenfânsde 
fcsenfàns.certcsils n’y entrerentiamais quant  6c  iuy,ainslong  tempsapres 
luy,  voire  quelqucs-vns  aptes  là  mort,  ainli  quenous  verrons  cy-  apres:paf^ 
fons  à l’cMincn  du  fécond  partage,  NNiiij 
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Exvnendai.  (j  font  kl  tnfum  dt  Led,kf^ueli  elle  enfanuenU  MefvpotamiedeUSyriedvee 
engendrer  cil  Dind.ttuieikiémeidefeifiltCffilitttTtnte-troil.Gen.  46.  ij.  Moyfè 
pns  pour  foy  coiiüticnçant  i dcclarer  ceux  qui  entrèrent  en  Egypte,  & refumant  tous  les 
*“enfansquifortitentdc  lacob  & de  Lcaià  première  femme,  iefaindl;  texte 
dit  qu'il  les  engendra  en  la  Mefoporamie  de  Syrie  iufqucs  au  nombre  de 
trente-trois,  llyaicy  plufieurs  chofes  àconflderer,  quelques  Bibles  ont 
traduit  en  François, y»;  Iddite  (.Mra/4nt4,aulieuqu’ilraudroitmcttrc,  ane 
Iacol>engfndra,p3rce  que  le  mot  de  Genuit  nefepeut  rapporter  qu'au  Icul 
lacob,  & non  à ladite  L ea.  lacob  engendra,  U en  Lea furent  engendrez  les 
enfans  ; & quand  bien  engendrer  (ignifieroit  enfanter,  ce  qui  ne  fe  peur, 
aiiid  que  nous  auons  prouué  en  diuers  cndroirfbs  aux  premicis  fie- 
cles  il  y auroit  icy  toufiours  deux  grandes  difficultcz  jl’vne,  qu'il  n'cdpas 
vray  que  tous  ces  ttente-ttois  enfins  ayent  efté  engendrez  en  la  Mefo- 
potamie  de  Syrie,  nous l'auons délia  prouue'cn  ce  mermc(iccleauxcolom- 
ncs  particulières  des  enfans  de  lacob.  Car  quand  lacob  parrit  de  la  ville  de 
Haran  quicfl  en  la  Mefopotamie  de  Syrie,  tous  les  enfans  de  ladite  Lea 
elloien  t voitement  nais , mais  nul  de  Tes  enfans  ne  pouuoient  cncorrs auoit 
eu  aucuns  cnfàns,  puifquc  le  pus  aagé  de  tousà  peine  auoit-il  attaint  Ibnan- 
necquatorzicfine.  Que  veut  donc  dire  le  Prophète  quand  il  dit  que  lacob 
lésa  cngcndtczenlaMefopotamiede  Syric?carcelaneftpointàleptcndrc 
à la  Icttreilacob  n'a  engendre'  pour  tout  en  Lea  en  laditeMe{bp>otamie  que 
fix  fils  &L  vue  fille , & il  y en  a icy  )j.  ou  )4.  lelquels  nont  efté  engendrez 

f>ar  lacob,  ny  moins enfanrez par  Lea,ainspar  leurs  enfans,  & enfans  de 
curs enfans,  non  enlaMeropocamie,commcilc(f dic,ainsenlatcrredc 
Ch  inaan.Ccci  elf  grandemét  confiderable, n’oublions  iamais  le  confcil  du 
grandS.Auguftin,  quiedde  trouHer  toutes  fortes  dUnuentiom  premier  tjuede 
croire, non  fds mefmepenferijue TEferiture upemtnty  Qucpouuons-nousdôc 
mieux  penlcr,{lnon  que  leProphete  entend  que  ces  ou  ^.perfonnes  ont 
edé  engrndreesenla  Meropotamie  deSytie  >c’cft  à dire,  ont  eu  & cirent 
leur  origine  deladite  Mefopotamie,  les  premiers  y ayant  edé  vericablemét 
engendrez  & nais;  & ainfiquerous  y furent  immédiatement  ou  mediace> 
mcnccngcndrezaiducllementoucnpuidance,  commeon  ditauxclcolcs. 
Ainli  auons-nous  tous  edé  damnez  en  Adam  6c  fauuez  en  nodre  Seigneur, 
prefens  &:  abfcns , nais  6c  à naidre,  cela  importe  : & qui  diroit  que  Adam  a 
engendré  tousleshommcs &femmcsqui  roncaumondcnaparlcroicpas 
m^,  parce  tyie  nous  foinmes  tous  ilTus  de  luy,ils  furent  donc  cous  ; ;.ou  {4. 

, engédrezcnla  Mefopotamie  de  Syric,4é?i(  V^/porç/îatf.Etcncequ'ilnom- 

me)4  enfans,  & puis  dit  qu'il  n’y  en  a que)),  c'edqu'il  entend)),  malles 
Qu'il  r'i  fu  fculcmét,carDinacdoicfille,quifiifoicb  jy.Otdcccpairagcnousappre- 
dcui  Mci'o-  nons  qu'en  la  làindlc  Efcticureil  y a eu  deux  Mefopotamics  contigu ës,tou- 
pounuct.  fçauoir  la  Mefopotamie  de  Syrie,6c  laMelbpotamie  de  l'AlTyric.Et 

Iprs  qu'il  cd  dit  aux  Aéfes  y.que  nodre  Seigneur  s'aprut  àAbraham  quâd  il 
"“"'"'cdoit  en  Mefopotamie  auit  qu'il  demeurad  en  la  ville  de  Haran  ouCharan, 
cela  s'ented  de  la  baflcMefopotamie.qui  cd  la  Mefopotamie  de  rAlfyric.en 
laquelle  edoit  la  ville  de  Vr  des  Chaldccs.  Mais  icy  quâd  il  ed  dit  que  I acob 
engendcafes  cnlânscnlaMefopoumic,cclas'cntcndcn  la  ville  de  Haran, 
qui  edoit  en  la  Mefopoumie  de  Syrie. 
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Lesmcftncsdifcours  pouuons  noustenirpourlcstroispadàgcs  fuiuans 
qui  font  le  j.  4.  & 5.  inférez  dans  la  uble  Généalogique  pour  diftingucr 
les  enfansdoZelpha,  deRachel,  &deBala,carny  lacobne  lésa  eousen- 
gendrez,commcile(ldit,  ny  les  trois  femmes  ne  les  ont  tous  enfantez, 
ains  leurs  fils  & lesfemmcsdeleursfils,ficen‘cft, comme  nous  auons  délia 
dit,quel’onprcnnelemotd’engendrerenlâplusamplefignification , qui 
cil  procréer  des  enfiins  par  foy  &parautruy:  tellement  que  les  premiers 
ont  réellement  Scaûucllemcnt  elle  engendrer  parlacob  üclcs  autres  vir- 
tuellement ; Si  dccccy  fcdoit-onfouucnir. 

QuantaufixiefmcpairagcptinsduGenefc4«.ii.  où  il  cil  dit,  ^uibne  Eiamcn  da 
y«rew««f/ôix4«f-y**>"''5*''*pl**l“'ï‘l*“**’f®g^tfifcn’cllqu'iln’ycomptc 
point  les  femmes  deslîlsdcIacob,ilbaillcbcaucoupàdeuiner,carcncomp-  dc"<™  ptt- 
tant  HIs  & filles, il  y a en  tout  foizâtc  Si  douze.  Oftez  de  ce  nombre  les  deux 
filles  Dma  & Satra,  il  relie  encores  foixante-dixhommes  ;&  neantmoins 
il  dit  qu’ils  ne  furent  que  foi  Xante- fix;  tellement  qu’il  en  faut  cncorcs  ollcr 
quatre, dcfquclsquatrelcstc.xtcsfuiuans nous enapprennent  deux,  àfça- 
uoir  les  deux  fils  de  lofeph , parce  qu’ils  clloienc  dehanaisen  Egypte.  Pour 
les  autres  deux,  mon  opinion  feroit  qu’il  a entendu  Hcr  Si  Onan  , qui 
cfluicntdcfiamorts,GrR.46.u.&qu’encetcxte&  calcul  de  66.  il  n’y  a 
voulu  comprendre,  ny  ces  deux  enfiins  de  luda  défia  morts,  ny  les  deux  en- 
fans  dclofcph;  Oubicn,  dire  que  Moyfc  n’a  entendu  d’y  comprendre  la- 
cob.commeeftantlafoucheduquclclloicntilfus  les  66.  ny  lofeph  Si  fes 
dcuxcn&ns,  parce  qu’ils  elloicnt  délia  en  Egypte;  &ain(i  le  nombre  des 
66.  qu.idreraauecLc  texte,  parce  que  CCS  quatre  ollcz  des  70.  il  n’en  telle 
queloi.xante-fix. 

Quant  au  lcpticfmc,ncufiefmc  &diiiefmcpairagc,ils6'accordcnttous, 
qu’il  n’y  auoit  que  70.  âmes  qui  curent  leur  entrée  aucclacob  en  Egypte, 
qui  font  les  70.  que  nous  auons  marquez  aucc  les  chilfres  dans  la  table,  tous 
Iclquclspairagosn’cntcndcntnullemcntycomprcndrcles  femmes , ainfi 
qu'il  a clic  protchéau  fixicfmc  paffage. 

Quant  au  vnzielme  & dernier palfagetirc'du7.dGsAiîlcs,quidit,qu’ils  Dct?;.  ptr. 
furent  fùixMie-qiiin^e,  fcptantc-cinq;  voicy  comme  i’cllimc  qu’il  fc  doit 
doitentendre.  le  croypremictemcnt,quclacob  comme  Chef  Sc  louche  de 
tou',n'ell  point  compris , ainscomprend  le  nombre  de  ces  feptante  cinq 
pcrfonnes;Sccclas’entend  en  comptât  tous  les  hommes  Si  femmes  qui  fon  t 
en  la  table  Gcncalogiquc,vous  n’en  trouucrez  ny  plusny  moins  que  leofi’p- 
tantc-cmqquifont exprimez danslcsA^lesrcaren  toute  laGenealogic  il 
n’y  enaque  foixantclcize,  ollcz enlacob, qui lànsellrcnombrefaitnom- 
brer  les  autres,  vousy  trouucrez  iullcrocni  le  corrtptc. 

Ces  palfagcs  conciliez  & cfclaircis,  il  selle  maintenant  à veniraux  rai-  pinje  I'cm- 
fons3cdcmonllrations,par  Icfqucllesi’cntcndsfairc  voir  quclc  Prophe-  »>«;  <l«  "• 
tcn’a  voulu,  peu,  ny  deu entendre  que  toutes  les  Icptante  ou  feptante- 
cinq  perfonncsloicnt  venues  6c  entrées  en  Egypte  au  mcfmc  temps,  6c  à 
l'inltant  quelacoby  entra, ainsau  contraircque les vnsn’yontiamais clic 
pctfonncllcment,  Icsautrcsy  ont  elle  beaucoup  plutoll que  lacob,  6c  que 
autres  y font  nais  apres  l'arriucc  de  lacob,  mcfincs  apres  fi  mort. 


ÎI+  CHRONOLOGIE 

Q«e  vicr  ic  Pf>:iTitcrcmcnr,nousauonscy-dcuantmonftrccnlacolomnedcscnfaiiS 
Onui , qii  de  luda  comme  Hcr  & OnanclloicncmorcscntaterrcdcChanaan  auanc 
bre' Jcr°T  iamais  lacob  defeendift  en  Egypte:  ce  que  le  Prophète  mcfmcaaccor- 

ii'cnucicnc  ocau  4<  duGencfe.vcrfctii.  voire  au  md'iac  temps  qu'il  fait  le  roollc 
wnuiscii  t dcsfcptantcperfonneSjdefquclsleditHct&Onan  morts  font  partie;  & 
par  ainfi  ces  deux  perfonnes  délia  mortes,  qui  font  du  nombre  des  feptante 
oufeptantc-dnq  qui  entrèrent  en  Egypte  auee  lacob  n’ont  peuperfon- 
nellcment  y entrer  en  façon  quelconque,  icdypcrfonncllcmcnt,  furquoy 
iem'expliqucraycy-aprez.  Quefinonobftantces  preuucsilfetrouucen- 
cores quelque crpricdepeur-ç/^t, qui diequepuis  qu'ilsy  font  nommez  il 
faut  qu'ilsyaycntc(lé,&  que  peut-eftre  ils  n'elloient  pas  morts  quand  la- 
cob defeendit  en  Egypte;s'ilfauts'accommodecauxmalades,&lcuraccor- 
der  tout  ce  qu’lis  s'imaginent, cornent  feront-ils  que  Pharez  &:  Zara  enfans 
deIudas’ypui{rentaullitrouuer,e{lansaulIi  nommez  au  nombre  desfep- 
tante,  veu  qu’ils  n'ont  peu  naidrequ'aprez  la  mort  de  Hcr  Sc  Onan,puis 
que  luda  eut  Pharez  & ZaradelavcufucdclèscnfansHcr& Onan>  Gni. 

C'cfl;  folicdes'amufcrà  prouuer  qu'il  cil  iour  quand  le  Soleil  luit  en 
( plein  Midy,Her&:  Onan  ne  font  iamais  venus  ny  entrez  pcrfonncllement 
en  Egypte  : donc  Moyfe  a autrement  entendu  parler  de  celle  entrée  de 
l’Egypte  qu’il  ne  nous  (emble,  & n’a  voulu,  deu  ny  peu  entendre  que  ceux 
qui  eÜoiaitdelIamortsyfoientvcnusou  entrez  auec  ledit  lacob,  quoy 
qu'ils  foient  nommez  au  nombre  des  feptants  perfonnes  qui  y entrè- 
rent. 

Quciicfton  peuy  ontlorseftéHefroni.decenom  &HamulenfànsdcPhi- 

<ki  ii  nui  cn  rcz , parce  qu’ils  n'cfloicnt  pasencores  nais,ny  ne  lepouuoicnt  cllrcquand 
^^J"\^^||^’^’’*tIacob&:fcscnEntsdcfccndircnt  enEgypte.  Car puifque nous  auonsiâit 
pas  nais  voit  cn  lacolomnc  de  luda  & de  fes  enfans,qucluda  ne  fut  marie  qu’en  fon 

année  vingt-vniefmc,  iU’enefl;  naturellement  enfuiuy  que  fes  fils  Hcr  & 
• a en  Eg/-  Qnjncllans  morts  mariez, capables d’auoir  des  enfans,  puis  qu’il  cft  dit, 
que  Onan  perdoit  fa  fcmcnce  pat  terre  , qu’ils  n’ont  peu  mourir  aagez 
muinsde  Jix-fcptàdix-hui£lans;  auquel  temps  luda  en  eut  ttente-hmcl. 
QueliThainar,aprcsla  mort  de  fes  deux  maris  Her  8c  Onan,  foc  long- 
temps veu  foc  cn  la  mai  fon  de  fon  pere,  comme  la  laindc  Eferiture  le  dit,cn 
acccndancqucSclIa,troifiefme  filsde  ludafufl;  cn  aage  de  luy  cffrcl-iaillé 
pour  mary;  certes  le  moins  que  nous  pouuons  donner  detempsà  ce  veuf- 
u.sg&fonttroisaiis:  car.au  bout  de  ce  temps  Sella  n’auoit  pour  tout  que 
19.  ans , lefquclscllans  accomplis,  Tliaraar  voyant  qu’on  ne  luy  doiinoïc 
pas  fon  mary , quc’elleiugcoit  mariable,quoy  qu’il  n’euft  que  dix-neufou 
vingt  ans,  s’dlantdeguilee  elle  eutia  compagnie  charnelle  de  fon  bcau- 
pete  Iuda,duquclcllcconceutPharcz&  Zara:  tellement qu’iisn’ont  peu 
naiftrcpIuftoftqu’cnla4i.anneedeIuda.  Oreft-il  que  luda  auoit  qua- 
rantcquatrcansquandlacobdefcendit  enEgypte;  donePharez  8c  Z.ara 
n’en  auoient  que  trois,  ainfi  que  l’od  voit  dansladcmonllration  de  cefic- 
clc.  Que  fi  vu  enfant  de  trois  ans  ou  de  quatre  pour  le  plus,  tel  qu’eftoit 
Pharez  cn  ce  temps  la,3  peu  cftrc  pere  de  deux  cntàns;à  fçauoir,  de  Hefron 
& Hainul  cn  celle  racfmc  année  ou  auparauant,  i’en  lailTelç  iugement  à 
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touthotnmc  quicfthomtnc:  &(urccqiauons  nouscy-dcuant  faitvoir 
cncemcfmc  (icciccn  lacolomncdcsenfansdcluda  ,&aprcs  la  naiflânce 
de  Pharcr.commcilcft  dit  cxpreflcmcm  dans  l'abrcgé  des  Chroniques 
de  Herman  Schedel,  imprimées  àNurembergran  i49'5.qucPharezauoit 
cinquantcans  quand  il  engédra  fon  aifnc  Hefroiirce  qu’il  a trouuc  ailleurs, 

& neleditpasdcluy-mefmcs  , quoy  qu’il  h allègue  aucuns  Authcurs,ny 
ne  prouue  fon  dire  ; mais  puis  qU’il  dit  quePharez  nafquit  feldn  fes  fuppu- 
tationsl'andu Monde )445-  & qucfon'fils  Hefron  nafqnit  apresl'an  du  <• 
Monde  5495.  certes  fl  de  ce  nombre  vousoilez  le  precedent  il  en  réitéra 
cinquante,  qui  eft  ce  que  nous  venons  dé  dire:  contrelequel  refmoigha- . 
gc  II  tous  ceux  qui  font  nommez  entré  les  yd.  chefs  fwent  aéhi'ellcmenc 
du  nombre  de  ceux  qui  defeendirent  en  Egypte  auée  lacob,  il  falloir  que 
Hefron  Sc  Hamul  fuflent  défia  nais,  & parainfï  engendrer,  qtiand  ils  au- 
roient  ellé iumeaux,  parleur pere  Pharez  én  lanhéc  deux  ou  troifiefme 
defavie.  Ccqu’eftantridicule&imp(jffible,Moyfen’avoülu,ny  ddi,  ny 
peu entendreque ceux quin’eftoientpas'cncorcs nais  ny  ne  le  poùUoicnt 
dlre.foient  entrez  en  Egypte  auec  Iacob,<&!  quant  &luy. 

Autant  en  pouuons-nous  dire  hardiméiit  &iudicicufemcntde  tous  les  Q.'’'  I«  J'» 
en  fans  de  Benjamin, qui  font  dix  en  nombre,defquclsprobablemen  t il  n'y  Bcnj"  mini 
en  a pas  vn  feul  qui  fut  nay  au  temps  que  lacob  defeendit  en  Egypte.  Car  (i  qui  font  Je» 
Benjamin  cftoitfeulement  en  fon  année  treziefme  quand  lacobdcfcendit 
en  Egypte,  comme  nous  l'auons  défia  dcmohftré  aux  diféours  faits  fur  fa  quand  lacob 
colomne,  il  n’y  a nulle  apparence,  & moins  cncoresdç  vérité  que  fesdix 
cnfàns  fulTentnais  quand  lacob  defeendit  en  Egj’pte'.'  Et  qu’il  foit  vray 
qu’il n’euft  lors  que  douze  ou  treze  ans  pour  le  plus,  les  textes  fuiuans  lur-, 
nous  forcent  de  le  conclurre& le  croire  ainfi.  Car  lacob  vnan  aupatauant  nJjr'qu’ÎÔ 
qu’il  allaft  en  Egyptc,preirc'dc  la€iminc  vniucrfcllc,enüoyadix  de  fes  en-  icuneen*. 
fanscnEgyptepouryachcpterdesviurcs,  & rctintauec  luy  le  petit  Ben- 
jamin,  qu'il  auoit  eu  fur  fes  vieux  ans,  Ç:  lequel  il  aimoitfott  tendrement 
àcaufe  de  la  icunelle,  depedr , dit- il,  ifuHutfouffre  du  mal  par  U chemin,Qen. 

41. 4.Ainfiparle-ondcsieunescnfàns&despcrfonnes  délicates,  & non 
des  hommes  qui  font  peres  de  dix  enfans-.-Et  fes  freres  ayant  dit  à 
lofephqu’ilseftoicntdouze  filsd’vn  fculptre , dcfquels  l’vn  choit  defia 
mort,  6c  le  plus  petit  eftoit  relié  auec  Icurpcrc,  6c  lofephléurayant  com- 
mandé dclcluyamener,lacob  ncvoulant  6c  n'y  pouuantconfcn  tir  àcau- 
fe que  c’elloit  fon  mignon,  fans  lequel  il  ne  pouuoit  viure,  fon  fils  ludas 
prenan  t la  parole,  luy  dit  , £»«oyf  l'enfant  auec  may,  afin  t^ue  nous  aliïdris  en  E- 
gypte,&ieprensfurntoy  (enfant,  redemande  lemoy.  Qen.  4;.  8.  9. 11  ne  luy  dit 
pas,enuoyc  mon  icunc  frète, ou  mon  petit  frère  aucchioy,ny  ie  prens  le  ieu-  \ 

ne  homme  fur  moy;  cequ’il  auroitfansdoutc  fait  s’il  euft  deua  eflé  pere 
dedixenfans;  mais  il  l'appelle  toufiours  enfant,  p.trce  que  véritablement 
ilcfloit  pour  lors  encorcs  enfant  ; 6c  comme  ils  curent  obtenu  de  lacob 
que  l'cnfànt  Benjamin  iroit  quant  ôc  eux,  ils  retournèrent  en  Egypte  au  ' " ' 

commencementdela  troifiefme  anneede  la  famine,  furlafîndc  laquelle 
lacoby  allaauec  toute  fa  famille,  ainfi  que  nous  auons  dcfia  demonftré. 

Mais  comme  Benjamin  6c  fes  frètes  furent  arriuez  en  Egypte,  lofeph 
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voyant  l’enfant  leur  demanda  fi  c’edoit  là  leur  petit  frac , où  la  verfson 
Latine  met  P4r*«/«,eft- ce  là  le  petit  mignon  de  vos  frétés  ? Et  les  autres 
iuyayantterponduqucc'e(loit-il,enrcmbra(rant,il  luydit , Mon  titfM 
DieHrehenietGen.4i.L9.  Quelle  apparence  que  tous  Setoufiours  appel- 
laflcnt  Benjamin  vn  enfant  s'il  euft  eu  delta  dix  enfans  luy-mcfmcs , il  n'y  a 
nullcraifon.  Et lofcphapteslcsauoirtraittcz,& feignant  vouloir  retenir 
fan  frere  Benjamin,  parce  que  legobcla  d'argent  de  lofeph  s'clloïc  trouué 
danslclàcdcBcnjamin,Iudascommcdcrcrpcrédcvoirqu’il  ne  ramcnoii:. 
quant  &luyfon  ieunc  frere,  adrcllànc  là  parole  à lofeph,  luydit , Mcnfei- 
gnenr  ^lund  tunoHt  interrogenf  U fremiere  fait  nous  te  reffondifines  <jne  nent 
Huions Mn vieux fere CT tHpunt (puer paruulus ) <jui tuy  efioit  udyenfù 
yiesüeffe,  Gtn.  44.  LO.Et  rjUMitunomcommonintie  teCamener,nout  tiiou- 
ftitmes  y notez  l’enfant]  nepourreiil4iljerfonpere,pitreetjuilsnottsr~ 

rois ele regret,Gen.  44.  il.  Qsh (iitrttourneàtonferuiteurno^refere,  &’fem-  . 
fdnt{notcz\’eaùint)ntfoiti>»int4tUcnosre,ilsttourr4,  &ce d'tuunt  ^ue  jeu 
Hme  dépend  de  tante  de  cefluy-cy.  Gen.  44  jo.  le  desmeureray  donc  pour  t en  fane, 

<Sr  f enfant  retourne  auec  jet  freres.ear  ie  ne  puis  retourner  vers  mon pere  font 

t enfant.  Gm.  44.  1 4-  Confîderczie  vous  prie  donc  quel  pouuoit  dire 

Benjamin,  lequel  fon  frere  ludasappelle  fi  fouuent  enfant,  cy  petit  enfant, 
certes  toutlcfcns  du  texte,  toutes  les  cirtonllanccs  & les  termes  exprez  de 
ce  mot  enfant  O petit  enfant, no\isfota  palpabiementvoirqueccux-làvco- 
Icatcllredepropos  delibad  fans  iugement,  qui  font  fcmblant  de  nous 
vouloir  perfuader  qu’en  ce  temps  là  Benjamin  auoitcudefiadix  enfant , il 
fiut  manqua  de  fens  commun  pour  le  croire,  & aboder  de  toute  forte  d’o- 
piniaftreté  pour  s’imaginer  autre  diofc  que  ce  que  la  fainûc  Eferiture 
T»réinoQtc  nous  exprime  fi  nettement,  fi  clairement,  & fi  fouuent.  Ceux  qui  Içauenc 
c<H«î?'si-  l'Hebreum’ontdit,quelemotvautautaoiquc  Paruulus  P«a ; c’eft pout- 
lùa.  quoi  nollrc  langue  Françoilè  a tres-bicn  dit  en  f ont,  ou  petit  enfant:  Et  , 
quand  le  mot  de  P4r««/»«  n’y  feroit  point  rcitere  deux  ou  trois  fois  com- 
me il  l’cft,  parle  motfculdc  P«er,«jQn», duquel  l'Efctiturc  fe  fert  dix  ou 
douze  diuetfes  fois,  on  voit  aflez  clairement  qu’il  n’eftoit  pour  lors  nulle- 
ment marié,  & moinsefloit-ilpcrcdedixéntans-  lamais  le  mot  de  Puer, 
qui  fignifie  enfant,  garçon,  ouferuiteur,  ne  fut  donné  par  les  Latins  à vne 
perfonne  mariée. Chacunfçait que  Varro,  & auec  luy  quafi  tout  la  Au- 
Degrex  icc  theurs  diftin^cnt  & feparentl’aage  de  l'homme  en  cinq  degrez.  Le  pte- 
"""  triier,  qui  va  iufqua  à quinze  ans  cil  deu  à ceux  qu’ils  appellent  Puerot,  en- 

fans.  toJÎ.  qui  vaiufquçs  à trente  ils  y mettent  .^do/f/cMw , adolclcens. 

Le  3.  iufquesàquarant^sles  appellent  luuenes,  ieunes.  Le  4.  iulques  à 
foixante  ans  ou 5f»4MrM, Sénateurs,  Magillratt.  Et  le  j.  iufoues 

à la  fin  de  la  vie  ils  les  appellent  Senes,  vieillards.  le  fçay  ou’il  y en  a qui  font 
celle diuiliond’aage en fix degrez,  parce  qu’ilsy  adiouftent l’enfance,  la. 
quelle  ilsconllitucntdepuis&  naillance  iufqua  à fept  ans:  mais  iamais 
perfonne  n’a  mis  P«aitMm,legarçonnage(s‘ilfrutainfiparlcr)  plus  haut 
dedix-feptans,  & quiconque  a dit  P«a  n’a  iamais  entendu  vn  homnie 
marié,  & moins  encores  celuy  qui  dit  Paruulus  Puer  ; & quand  bien  il 
arriuaoit  qu’vn  enfant  de  fcptansfùll  marié, abufant  du  motdc  maria, 

' ' comme 
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comme quclqucs-vnscnabufcncleprcnanr  pourfi.mccr  ou  accorder  (oa 
accordelcsenfansdcfslebcrceauparraifon  d'EftatalTczfouuenr)  poureftre 
mariez  enfans, comme  il  eft  c^f, ifs  ne  fcroienc  pas  pourtant  capables  de  vray 

mariage, ny  d’auoirdes  cnfansjqii  cft  Icnœud  de  la  matière  : & le  mot  de 
p4r«M/wdonnéauditBenjamin,quenousnepouuons  proprement  tour- 
ner en  noftre  langue,  fi  ce  n’eft  endilant.fort  petit,  fort  ieune,ne  nous 
monftre  que  trop  clairement  à quoynousdeuons  nous  en  arrefter.  Ccd 
chofetres  certaine &infàilliblepar le fensdel’Efcriture,quç lorsque lacob 
defeendit  en  Egipte Benjamin n'auoit  aucuns  enfuns.ny neftoit  en  aage 
d’enauoir  le  nombre  que  l'Efcriture  lui  en  donne. 

Mais  répliquera quelqu‘vn,àqnoirant  dcdilcours&de  raifonnemens  Objeaion 
furcemotd’enfant&petitenfànt,puis  qu’ils  font  tous  inutiles,  fi  en  elllt  '”6'  * 

■ Benjamincftoitne'quand lofephfutvendu.voirclongtempsauparauant:  ' 

car  cela  citant,  ledit  Ben<amin  a peu  &deu  auoir  pîùs  de  vingt-cinq  ai  s 

3uand  Ion  pere  defeendit  en  Egipte;  auquel  aage  il  a peu  facilement  auoir 
ixenfàns,&nocammcnts’ilauoit  plüficurs  femmes  comme  fonpere.  Or 
qu’il foitnèdeuantquc  ‘ofephtuft  vendu  par  fesfreres,  il  fcmblcquc  cela 
toit  indubitable  par  le  fonge  qucTofcph  fffjlqui  fut  en  partie  caufe  que  (es 
frétés  le  vendirent.  l'ay  mcu  en  fonge  ' ( difoit  1 ofeph  ) ;r  Soleil  ,la  l une  gy 
in^e  Ffloites  ejui  m'iuloroirnt,Gen.  ij.  9.  Pourquoi  vnzcEftoiles s’il n’euft 
eu  dcllors  que  dix  frétés?  le  nombre  cuit  clic  fuperflu;  mais  en  ayant  fongé 
vnze,  cela  nous  donne  iour  que  Benjamin  deuoit  cftre  défia  né  auant  que 
lofcph  fullvendu;  & cela  elnnt.  Benjamin  appelle'  enfant  & petit  enfant 
tant  que  Ion  voudra , ne  lailToir  pas  d'auoir  en  ce  mcfme  temps  plus  de 
vingt  ciriq  ans.  Certeobjcidion,  fans  mentir , femblcroit  preignante  & Rerponfe  i 
demonftratiue,fi  le  fonge  eltoic concluant;  mais  on  peut  premièrement  l’objcflion. 
refpondrc,  cpic  les  dix  frères  le  lofeph,  & là  fœur  Dina,  rcprefcntoicnt  lors 
les  vnze  Edoiles  qui  l’adoroicnt:  Scdabondantonfçait  bien  que  les  fon- 
eesfefontauflibicn,&  Icplusfouucnt  deschofes  futures  comme  des  pre- 
^ lentes;  il  fongea  les  vnzcEftoiles,  parce  qu'il  deuoit  cncores  auoir  vn  frcrc 
qui  l’adoreroit, comme  les  dix  qui  eftoient  défia ne's.  Mais  larefponfcque 
■ lacob  fit  à fon  fils  lofcph  nous  en  donne  clairement  la  folution,&  nous  hit 
voirque  ce  fonge  cftoit  fait,  tantpour  ceux  qui  eftoient  défia  nés,quepour 
celui  qui  eftoit  à naiftre.  Car  lacob  ayant  ouy  le  fonge  tança  fon  fils  lofcph, 

& lui  dit,  Que'veux-tu  dire  par  ce  fonge,  penfes-tu  tjuemoy  Cr  tu  mere  (no- 
tez ta  mere  J & >tt  /rfer  t'adorent  fur  ta  terre}  Gm.  57.  lo.'îf  n’euft  pas 
dir,tamcrc,fiBcnjamincuftcfténe',vcu  quelle  mourutàla  nailTanre  de 
Bcn'amin,&  que  lofeph  & Benjamin  eftoient  cnfàns  d’vne  mcfme  mctc,  à 
fçauoirdc  Rachcl,  Gf»  35. 18.  Et  ainfil’übicdion  fc  vuidc d’elle  mefme: 
car  Rachcl  viuoit  cncores  du  tempsdu  fonge  de  lofcph,  & vcfquit  cncores 
longuement  apres  que  fon  fils  eut  efté  vendu,  ainfi  que  la  fuite  de  l’Hiftoi- 
■ re  nous  l’apprend  en  l’Efcriture  làinde.  Et  Bcniamin  n’eftoir  pas  encore»  - — 
ne,  nypreft  de  l'cftrc,  puis  qu’il  cftoi  tvn  icune  cn&ntquandfon  pere  def- 
cenditen  fcgiptc.  Car  de  vouloir  dire  que  lacob  parloit  de  fa  femme  cnco- 
tes  qu'elle  fuft  morte , comme  fi  elle  euft  efte  viuantc , ainfi  que  ludai 
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en  parle,  quand  il  fc  plcignoic  à foti  frère  lofeph  , Gén.  44.  ao.  où  lé 
priant  de  laiiTcr  aller  Benjamin , il  dit , &•  iffum  folum  habee  mater  fua  : & 
lui  feul  refte  à fa  metc , ou , & fa  mere  l'a  lui  iput  fcul.  Ce  que  ic  voudrois 
tourner  ainfi,  <y  il  refte  feul  de  f 4 mere;  parlcdcRa- 

chelcommcücllecufteftéviuante.ccqucHcn eftoit  pas,  le  refpons  que 
les  façons  de  parler  ne  font  pas  de  melmes:  car  Jacob  parle  clairement  ôc 
nettement  de  fa  femme  viuante,  Veux-iu  ç«e  moy  o-  ta.mtre  tadorioutî. 


il  n'y  a point  là  double  intelligence  : Mais  aux  paroles  de  luda , ip/H«  folu» 
habit  mater  fua  , c'ell  autant  comme  s’il  difoit,  il  refte  feul  de  (a  <"ere:ci 


lum 

cax 


qne  Cahat, 
fils  Je  Leui» 
n’etloic  pas 


le  verbe  habet  eft  là  pris  pour  habuitfSi  c’eftainfi  que  le  temps  ptefent  cil 
pris  pour  le  palfe  en  la  Gcncfe  41.  ij.  Sc  31.  où  il  vfc  du  verbe  fumut 
pour  fumus , nous  fommes , pour  . nous  auons  elle.  Nom  fommet  ( dit-il  ) 
don^e  freres  d*vn  fetft  fere  , iefijucls  l\n  eft  mort  ; que  fi  l'vn  cftoit. 
délia  mort,  ils  noftcfienc  plus  douax,  comme  il  le  difoit,  mais  ils  l'auoient 
elle'. 

Puis  donc  que  nous  faifons  voir  v:(îablemcnt  (icrdlimc)  que  ny 
Hcr  ny  Onan.cnfans  de  luda,  nyHcfrpndcuxirfme,nyHamul,enfans 
aufli^  quia  de  Pharez,  ny  les  enfans  de  Bcnqanin,  4in  en  nombre,  & en  tout  quatorze, 
lacob  def-  ne  furent  ny  n'ont  peu  dire  de  ceux  qui  entrèrent  en  Egipre  au  temps  que 
lacob  y entra,  quoy  qu’il  fcmble  en  apparence  que  Moy  fc  l’aye  voulu  di- 
re. & qu’ils  foient  exprimez  & nommez  au  nombre  des  fcptanjte  que  loa 
eftime  communément  dire  entrez  en  Egipte  aucc  lacob.  Pc  mefme  ie. 
dy  par  confcqucnce  necelfairc  & infaillible , tirce  de  l’Efetiture  faindl^ 
que  Cabat  fils  de  Leui  n'dloit  pascncorcs  ne  quand  lacob  defeendit  en 
Egipte,  quoy  qu’il  foit  nommé  au  nombre  des  feptante  perfonnes  qui  y 
entrèrent  aucc  lacob.  ceft  à dire  en  lacob.  Car  puis  que  le  coramciscc* 
ment  deiquatrcccnstrcnteansdeiadcmcuredcscnfansd’llrael  cnEgiprc 
cft&nepcutcftrcaillcursqucautcmpsqucleditlfraél&  fes  cnlàns  y def- 
cendirent  pour  y habiter,  où  lofeph  cftoit  deüa  aucc  fes  enfans,&  que  d’ail- 
leurs la  fainûe  Eferirute  nous  apprend  que  cette  demeure  a cfté  de  quatre 
cens  trente  ans,  Exod.  11.40.  Cahat,  non  plus  que  Icsautrcs , ne  pouuoit 
ncdcuoitcncorcscftrcnc  (s’il  n’y  a erreur  au  nombre  des  années  quçl’Ef- 
crirure  lui  donne,  comme  qudques  Autheurs  ont  voulu  mettre  en  auant: 
mais  toutes  lesBiblcsen  ce  poinûcftant  d’accord, ic  ne  puis  dire  de  leur 
opinion)  ledit  Cahatavcfcucent  trente-trois  ans, £xoJ.  6. i8.  Amramfoa 
fils  centt^snF'  %'>  Exod.é.io.  Nombr.i6.fS.  Moyfc,filsd’Amram,n’a- 
uoit  que  quatre- vingts  ans  quand  les  45  o.  de  la  demeure  furent  accomplis, 
& qif  il  foait  le  peuple  de  l'Egipte  ; adiouftez  ces  trois  nombres  cnfcmble, 
vous  ne  trouucrcz  en  tout  que  trois  cens  dnquantc  ans  : ddfalqucz  puis 
apresccs350.ansdcs45o.  dcladcmcurc,  certes  il  en  reftera  cncorcs  quatre- 
vingts, Icfquelsilfaudroitpourlemoinsadioufterauxans  delà  vie  de  Ca- 
bat  fl  on  veut  qu’il  aye  efte  ne  quand  lacob  détendit  en  Egipte  , & en 
incfmc  temps  ttouuer les 430. ansde  là  demeure  depuis  la  ptcmictc  année 
delà  vie  de  Cahat  iufquesàl’an quatre- vingts  de  Moyfe;  & pofer  encorcs 
qucAmram  foit  né  apres  la  mort  de  fon  pctc  Cahat , & Moyt  ne  apres 
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ia  mort  de  fon  perc  Amrain  ; ou  accorder  ce  que  ie  viens  de  prouucr, 
que  Cahac  n’a  peu  dire  né  au  temps  que  Ton  grand  pere  dciccndit  en 
Egipte  : ce  qui  elt  vray  quoy  qu’il  foit  nommé  au  nombre  des  feptanre  qui 
y entrèrent.  Et  n’cft  non  plus  farcheux  de  fouUcnir  que  Cahac  n’clloit 
pas  cncores  né , quoy  qu’il  foit  l’vn  de  ceux  qui  foni  lé  nombre  des  fcp-  ■ 
tance, qu’il  l’a  ellé  ci-deuant  deHeG-on  & Hamul.cnlàns  de  Pharez,  6c 
desdixenfansde  Bcnjamin,dcfquels  nousauons  lait  voir  comme  ils  n'c> 

(loienc  ny  ne  pouuoient  cftrc  nés, quoy  qu'ils  foientmis  au  nombre  dus 
feptance. 

Pourquoy  donc  dl  ce  que  le  Prophète  Moyfe  nous  a ainfi  inllruirs  f à 
quov  faite  mettre  des  pcrlbnnes  qui  dloienc mortes  comme  s’ils  cuiTcnc  ic,p„oic,de 
efléviuances,6cdcsperfonncs  qui  n’eftoient  pas  encOrcs  nées  commcs'il  Mojic.q  ü 
yeufteu  long  temps  quelles  eulicnt  ellé  an  monde?  htfinalcmcnt  qu’dl- 
ccqi'il  entend  de  nous  dire  qu’ils  font  entrez  auec  lacob, puisque  les  vns  ncjijii’il  n6- 
ny  rurenciamais.6cquelcsautresny  font  nés  que  longues  années  apres  la 
mort  de  lacob,  tant  s’en  faut  qu'ils  y foient  entrez  auec  luy.  Refpondi'c  à uc«  ùcob. 
cesqudlions  fcmbleroitdlrc  plufloft  de  l’office  d'vn  DoàcurEcclefulH- 
que,qucd'vnHillorienouChronoIogifte;  car  il  mcdcuroicfuifirc,coin- 
mcHilloticn,  de  faire  voircc  quiell  (Sccequin’dl  pas,  fans  dire  le  pout- 
quoy.  l’ay  donc  fait  voit,  comme  icl’auois  promis,  que  Moyfe  n’a  vou- 
lu  ny  peu  entendre  que  ceuxqu’il  du  eftte  entrez  auec  lacob  en  Egypte,  y , 

foicntenttczcommeluf,quant6clui,6caumcfmctempsque  iui,veu  que 
les  vns  eftoient  morts , les  autres  dloient  délia  en  Egvpte,  6c  les  autres 
h’eftoient  pas  encores  nés  quand  il  y ddccndic.  Et  cela  me  deuroit  fuf- 
firc,  6c  remettre  aux  Doélcurs  les  refponfssdes prcfcncesqucilions, com- 
me ie  viens  de  dire  pour  les  nous  faire  entendre.  Mais  ncaatmoins  en  at- 
tendantqu’ilsaycncagreablcd'cnprcndrtjcloifirôcla  peine,  ic  ne  laiffe- 
ray  pas  d’en  dire  ce  que  i’en  dlimc,lc  tout  auec  le  tefpeél  qui  leur  dl 


dcu. 


Dü  temps  <ic 


rdliinc  donc  en  premier  lieu , que  le  Prophète  Moyfe,  qui  a eferit  l'cnticc  oCs 
fon  Hiiloirc  plus  de  quatre  cens  ans  apres  que  lacob  6c  (à  famille  def-  en 

ccndirenten  Egiptc,n’a  pas  tantcpnüdcté  le  tempsdccettcdcfcentc  ou  ^ . 
entree  en  Egipte, qu'il  a cuefgard  à nommer  les  foixantc5c  djxChcfsdc 
familles, dclquds  tous  les  iGaéiites  prcnoicnc  leurs  dénominations,  lots 
que  Moyfe  forcit  les  Ifraéliccs  de  la  IcruituJc  6c  dcrtcurc  de  l'Egipte  ; à 
caufe  dequoy  il  a appelle  l’cntrce  de  l’Egipte , non  feulement  le  moment 
6c  l'indant  du  temps  auquel  lacob  y arriua  ; mais  tout  le  temps  qui  cou- 
rut depuis  l’cntrcc  pcrfonndle  de  lacob, iufques  à l’aéluellc  naiflancc  de 
tous  Jes  feptante.  qu'il  dit  dire  entrcii  en  Egipre  auec  lacob.  Et. \|infl 
Dauid  , long  temps  apres  Moyfe  , prend  le  temps  de  la  fottie  de  l’E- 

fiptc,non  au  poinâ  de  ladite  fortic-,  nuis  en  tout  le  temps  qui  courut 
epuis  le  iour  de  la  fottie  iMfqucs  à ce  qu’ils  furent  entrez  dans  la  terre  ^ 

promife  , en  laquelle  ils  nlcutrcrent  de  plus  de  quarante  ans  apres  qu'ils  " 

furent  forcis  de  l'Egipte.  Quand  If-ail  huit  d'E^tpte  le  jieuut  leurdain 
retourna  lert  ja  fuurce.  {In  exitu  l&aél  de  Egypio)  Pfalm.  ii).  pat  Ic- 
qud  pfcauinc  on  ditoit  que  ce  miracle  duloutdaui.lcroit  arriue  foudain 
^ OO  ij  ^ 
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qa'ils  pâtirent  de  l’Egiptc , & neantmoins  cela  narriua  que  apres  la 
riiotc  de  Moyfe  , au  temps  du  Duc  Iofué,fuccefleut  de  Moyfc,  plus.de 
quarante  ans  apres  qu'ils  furent  forcis  d’Egipte.  De  melmes  icy , quatid 
.le  Prophète  nomme  les  feptante  Cheft  des  familles  , ic  qu’il  dit  qu'ils 
^ entrèrent  auec  lacob  en  Egipte,il  entend  non  feulement  ceux  qui  rcel* 
Icmcnc  y entrèrent  auec  lui  ; mais  aufli  ceux  qui  y eftoient  entrez  de* 
uant  lui , & ceux  qui  y entrèrent  apres  lui,iufques  au  nombre  accom- 
pli des  feptante,  qui  furent  autant  des  Chtfi  des  familles  des  Ifraëli- 
tes  : Comme  fi  auiourd'hui  quelqu’vn  cfcriuant  l'Hiftoire  de  France 
foniinaircmenc , difoit  que  auec  le  Roy  Capec  font  venus  fc  entrez 
en  France  Dreux,  Evteux  , Bourbon,  Orléans,  & Valois;  ceft  à 
dire , que  ces  familles  Royales  ont  eu  en  France  leur  fource  6c  origi- 
ne de  Capet,  5c  ptins  pied  en  ce  Royaume  quand  Capet  s'en  rendit 
le  maiflre  , quoy  qu’ils  ne  foient  venus  que  fort  long  temps  apres  Ca- 
Qttc  Tinten-  pet. 

tion  ie  Moy-  l’intencion  de  Moyfede  nommer  tous  ceux  oui  ont 

nommer  les  cftc  Chefs  dcs  familles, il  en  appert  en  la  mefme  perfonne  de  Cahat  fils 
70.  Cheft  de  jç  Leui  : cat  tout  ainfi  qu’il  eft  nomme  entre  les  feptante  qui  entte- 
te"xtder lacob en  Egipte , de  mefmeseft-il  nomme  à la  forcie  de  L’Egi- 
cemps  prcfiiptedutempsdcMoyfc,entrelesChcfi  des  familles  que  Moyfc  fit  aflem- 
rent  tn  E ' voloiité  de  Dieu , Ex»d.  6.  i4 . Que  fi  on  veut  infc- 

renc  n ff-  Cahat  cftoit  né  quand  lacob  vint  en  E;giptc , parce  qu’il  eft  nom* 
me  encre  les  feptante  qui  entrèrent  auec  lacob,  de  mcfmciepoutrayfou- 
ftenir  qu’il  n’eltoit  pas encores mort  à la  fortie  de  l’Egiptc , puis  c.u’il  eft 
nomme  parmi  les  Princes  & Chefs  des  familles  qui  turent  alfcmblcz  : 6c 
ainfi  il  aura  vefcu,non  pas  cent  trentc-troisanscommcl'Efcriturc  nous 
l’cnfcigne.ains  plusdequatre  «ens  trcntccontrc  la  vérité.  Mais  le  nom 
de  Cahat , infère  au nombtedes  feptante  à l'cntrec  de  l'Egipte,  5c  reïreré 
parmi  IcsChcfs  du  temps  de  la  fortie  , ncconclud  tien  pour  le  poimft 
de  la  naiffmcc  ou  mort  d’icelui,il  faut  venir  aux  veritez  6c  expliquer  la 
lettre  par  le  fens  d’iccllc.  Il  eft  nomme  des  l’cntrec  de  l'Egipte  entre  les 
feptante,  parce  que  lors  qu’il  fût  uc  , quoi  que  long  temps  apres,  il  fût 
l'vn  des  feptante  Chefs  des  familles  d’ifraél , à fçauoir  de  la  famille  des 
Cahatites.  Et  derechef  il  eft  nomme  à la  forne  de  l'Egipte  , non  qu’il 
‘ f.ill  en  vie  i car  il  cftoit  mort  il  y auoic  long  temps , mais  parce  quc.de 
lui  értqitdenommee  la  famille  des  Cahatites.  Et  comme  qui  diroit 
auiout,f|iui  , le  Roy  a fiit  venir  à fon  Confcil  Orléans  , Valois, 
Bourboii  6c  Lorraine , entendant  tous  ceux  de  la  m.iifon  d'Otleans, 
de  Valois,  de  Bourbon  •&  de  Lorraine;  De  racfinc'il  cil  dit-,  ejue 
Moyfe  affemhU  Cohue  er  Merory  , c’eft  à dire , tous  ceux  qui  clloiniu 
illûs  de  ces  deux  familles  de  Cahat  6c  de  M'ccari.  Crnx-ey,  difoit  Mojr 
fc  au  Deuther.  17.  ii.6c  ij.  fetiendront debant  fur  Umanta^e  dtGariXim, 
pour  bénir. le  peuple  tjuond  Mou*  ouref^  pofié  le  Jourdain,  Smeon,  Leui,luda; 
iffachar.làfeph  y Btniamin.  Etài'oppofteceux-cy  fe  tiendront  debout  pour  mau- 
dire fur  U montag^ne  de  Hebal,RuberMfGdd,Afer,éy'  Zabulon,Dan &•  Nephta- 
li.  C’cftàduelcsQhofsdcccsdot^cTnbusicaril  yauoitpresde  4O0.ans 
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que  tous  ceux  que  Moyfc  nomme  en  cet  endroit  efloient  morts , & partant 
ncfepouuoicnt  tenir  debout  ; c’eft  pourquoy  il  importe  grandement  de 
confideter  de  quelle  on  Moy  fe  nomme  les  defeendans  de  Iacob,attcndu 

que  tous  ces  noms  font  homonimcs,&  que  tantod  ils  dénotent  l'indiuidu, 

& tantofUe  genre. 

Souuenons- nous  aulTi  que  tout  aindque  nousauons  veu  parles  pafTà-  Entrer^  idcc 
ges  inférez  dans laTable généalogique  des  feptantequi entrèrent  aucc 
cob,  qu’il  y eftdit  que  lacob  auoit  engendré  tous  ces  enfàns  en  la  Mefopo- Jijff . 
tamie,  quoy  que  la  plus- part  d iceux  n'y  furent  iamais , ny  ne  furent  engen  • 
drezpar  Iacob,ains  par  les  enfàns  : & neantmoins  il  efldit  que  lacob  Tes  y 
a engendrez,  parce  que  là  Moyfc  entend  que  lacob  les  a tous  engendrez  en 
la  Mefopotamic  ( non  nBu  fed  potentU  ) non  actuellement  mais  en  puiffan- 
cc,eftans  tous  prouenus  immédiatement  ou  mediatement  de  fes  reins.  De 
mcfmes  icy  tous  les  feptante  font  entrez  aucc  lacob,  c'eft  à dire  par  la- 
cob ou  en  lacob,  les  vus  actuellement, les  autres  virtuellement  ; carde 
luy  oudefesenfans  fortirent  les  foixantc-neuf  Chefs  de  famille  qui  aucc 
luy  font  lcsfcptantcidcfqueis,commcnousauonsfaitvoir,lcsvnse{toicnt 
morts,  les  autres  ncs&prcfens,lcs  autres  non  nés  quand  il  defeendit  en 
Egypte. 

Quant  àccuxquicftoicntdcfïamorts,àf$auoirHct&  Onan  enfàns  de  Mous  nom- 
luda , c’eft  très-  iudieieufemen  t & iuftement  que  le  Prophète  les  a deu  nom- 
lâer  i parce  que  cncorcs  qu’ils  fuflent  morts,  quant  à leurs  perfonnes,ils  ne 
l’eftoicnt  pas  pour  les  lignées  qui  d’iceux  deuoient  cftrc  nommées:  Sella 
& leurs  autres  ftcrcs  eftoient  obligez  par  la  couftume  de  leur  fufeiter  li- 
gnée, Gen.fS.  ccquifùtfaitfansdoute,puisqu’ileftditauxNonibrescha-  . 

pitre  vingt  deux,  de  Her  vint  U f4mtUe  des  Hérités , quoy  que  Hcc  fiift  f 

mort  fansenfansdefon  eftocpcrfonnel.Etquandil  n’y  aucoit  que  cecccfeu-  ’ 

le  raifon,  que  CCS  deux  perfonnesmortesfont  nommées  comme  viuantes, 

& font  panie  des  feptante  qui  entrèrent  aucc  lacob  en  Egypte , cela  nous 
fait  bien  voir  que  Moyfc  a penfédenous  dire  feulement  les  Chefs  des  hi- 
millcs  qui  demeurèrent  en  Egypte , & qu'il  n’a  pas  entendu  que  tous  ceux 
qu’il  a nommez  foient  entrez  en  Egypte  aumcfme  temps  que  lacob  y cn- 
tta. 

Rcftc feulement  vn  mot,  auant  que  conclure  cedifeours , fur  vnc  de 
mes  conjeCàurcs,laqucllcm'cftoicdehacfchappcc,c’eftdcsdeux  fîllcsqui  dsliüèb. 
font  mifes  en  la  fufditc  T ablc  généalogique , à fçauoir  Dina , fîlli}  dp  lacob 
&dcLca,&SaraâllcdcAfcr,quifùchlsdcIacob.  raylongucmcjit  pen- 
fé  là  deflus,  pourquoy  ces  deux  filles  tant  feulement  ont  cfté  nommées,  y en 
ayant  eu  fansdoucevnegrandcquantitc  d’autres, tant  fillcsdc  laeob,  que 
filles  de  fes  fils;  pour  moy,aprcsy  auoir  bien  penfc',i’ay  quelque  creance 

3ucccsdcuxfillcs  yfoncmifcs,parcequ’iccllcsfcules  eftoient  mariées  aucc 
es  hommes  qui  n’eftoient  point  de  la  famille  d'Abraham , d'Ifâac  & de  ' 
lacob, & que  toutes  Icsautrcsqui  nefontnommecscftoicncmariccsdans 
leurs  propres  familles.  Et  de  faiCà ordinairement  l’Efcriturc  nommcceU 
lesquifoncd’autrefamillcquedcccllc  d’ifracl.  Ainfifontfpccifices  Icsfix 
femmes  d’EIàü,fteccdc  lacob;  ainfi  la  femme  deluda, qui  cftoit  Chana- 
. ^ OO  li)  " 
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nccnciainfiRuth/cmmcdc  Booz,quicftoitMoabitc.Ec  font  icy  !cs  filles 
nommées,  parce  qucllcsn’cfloient  pasforclofesdcfperet  que  d'elles  vien- 
droitleMeflîeaullibienquedcsautresquieftoientmarieesauec  des  hom- 
mes de  leur  race,  & ce  deuant  quelacobmouruA:  car  en  mourant, par  là, 
prophétie  il  coardarcfperâcc  du  Meflie  en  la  feule  Tribu  de  luda,  ainfi  que 
nous  verrons  en  fon  lieu.  Or  que  ces  filles  fuifent  mariées  hors  de  leur 
famille,  comme  ie  l’ellime,  outre  que  le  Cïicfme  paffage  ci-ddfus  allé- 
gué du  quarante  fixicfme  duGcnefe,fcmble  le  nous  apprendre  quand  il 
dit , /lui»  Iti  femmes  de  [es  enfems , comme  s’il  difoit,  ie  ne  nomme  point  les 
femmes  des  eiiPans  de  lacob  : car  fous  fcfdits  enfans  leurs  ferrimes  font 
entendues  i mais  ie  nomme  ces  deux  tant  feulement,  patte  quelles  dloicnt 
mariées  hors  de  la  famille.  Ceux  qui  tiennent  que  Dina , apres  le  rauif- 
fement  du  PrinceSichem,fiitmarieeà  lob,femblcnt  appuyer  nollre  con- 
ception: & d autant  qu’il  y a diuetfes  opinions  fur  lob  , ie  renuoye  le 
Ledeur  au  liure  que  nous  auons  fait  de  lob,  & là  véritable  généalogie, 
où  nous  auons  clairement  demonftre'  qu'il  ell  des  defeendans  de  Na- 
chor,  & non  d’Elàii,qu  ilefpoulà  ladite  Dina, acnefiit  iamaiscontempo- 
rain  de  Moyfe. 

Par  les  lufdites  demonllrations , nous  voyons  que  l’enttee  des  enfàns 
d'ifraël  en  Egypte  ne  fut  pas  de  tous  lesfeptante  enmefme  temps,  ny  tout 
3L  la  fois, ains  que  l’entreefedoit  entendre  depuis  le  poind  de  l’cntrce  de 
lacob,  iufques  à ce  que  le  dernier  desfeptantequi  y font  nommez  fut  n^ 
lequel  i'elbme  auoir  efié  Cahat,ou  Merary  ,par  les  raifons  fus-allcguecs: 
tellement  que  l'annee  du  Monde  deux  mil  deux  cens  cinquante-cinq  fut 
fut  la  fin  d'icelle  l'arriuec  de  lacob  & de  fes  enfans  en  Egypte  ; & que 
l'annee  fuiuantc  du  Monde  deux  mil  deux  cens  cinquantc-lix  fia  la  pre- 
mière des  dixfept  que  lacob  demeura  en  Egypte,  comme  aulh  la  premiè- 
re des  quatre  cens  trente  ans  de  demeure  des  Ilraclitcs  en  Egypte.  Or 
tous  les  Hiftoriens  demeurent  bien  d'accord  , que  l'cntree  des  ifraèlitcs 
en  Egypte  le  doit  prendre  à la  defeente  que  fit  lacob  auec  fes  enfans: 
mais  pour  la  demeure  qu’ils  y firent,  c'eft  en  quoy  ils  font  grandement 
dilfcrens:  car  ceux  qui  iuiuent  la  verfion  attribuée  aux  Septante , ne  de- 
meurent pas  d'accord  que  la  demeure  des  enfans  d'ifracl  en  Egypte  aye 
clic  de  quatre  cens  trente  ans,  en  quoy  ils  vont  contre  les  textes  exprez  de 
toutes  les  Bibles  Hébraïques,  & des  verfions  Latines  Canoniques  • laquelle 
duree defluacre  cens  trente  ans cft  très- véritable, puis  que  la  iâinéle  Efcri- 
ture  leiîît,  ce  que  nous  monftrerons,  Dieu  aydant,  ci  -apres  : il  fuffit  ky  que 
nous  félons  voit  que  l’arriuced'lfraël&defcs  enfans  en  Egypte  fut  fur  la 
fin  de  l'an  cent  trente  de  là  vie,  qui  fut  du  Monde  l'an  deux  mil  deux  cens 
•'  finquante-c'inq  : & par  ainfi  que  l'an  cent  trentc-vn  de  fa  vie  fut  l'an  du 
Mondeiiyô.ai:  le  preraiér  des  quatre  cens  trenteans  de  la  demeure  de  l'E- 

'*  ^ Monde  deux  mil  deux  cens  cinquante  fix  fut  l'an  cent 

Kki  oni  a-  trente  & vniefmcdelacob.le  premier  desdixfepr  qu'il  fût  en  Egypte  où 
ôucllenent  jjjoutut,  & le  premier  des  qu.ittecens  trente  ans  que  les  enfans  d Ifraëlde- 
4So”  anj  en  mcurerct  en  Egypte, où  nous  voyons  la  vinge-deuxieûne  liajfon  des  annc« 
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dcnosprcuucsparce  (âinâ,tcxtc,  quidic.  Or  U demeure  Jei  enfam  J'Ifrael 
quih  demeurèrent  en  Egyftejut  de  quatre  cens  trente  ans,  lefquels  efiant  paraehe- 
ue:^,le  propre  tour  la  multitude  du  Seigneur  fortit  de  la  terre  d'Egypte.  Exod.  li. 

40.  Par  lequel  texte  les  ans  fucceflifs  de  la  vie  des  Peres  qui  nous  ont'  feruy 
de preuucaepuislacreation d'Adam,  iurquesaucenttrentielme  an  de  la 
viede  lacob,  le  tout  inclus,  font  liez  auecles  ans  de  la  deineutcdcs  enfans 
d'ifracl  en  Egypte  : tellement  qu'ayant  prouué  iulquesicy  ans  de 
l'aagedu  Monde  annee  par  annee,  par  les  ans  de  la  vie  des  peres:  mainte- 
nant ceux  de  la  demeure  nous  feruiront  de  preuuc,  car  puis  que  nous  auons 
faitvoirquelacobrani30.de  fonaage  arhuacn  Egypte,  qui  fut  l’an  du 
Monde  1 15  ,.il  s'enfuit  nccefTaitenicnt  que  le  premieran  delà  demeure  fui- 
üitladitttinnec  130  &:  qu'ainficlleferrde  preuueàl'andu  Mode  1136  Or 
le  texte  de  la  duree  de  la  demeure  eftfiexpreziSc  formel,  que  iem'crtonnc 
comme  il  j'cft  trouuc  des  Autlieurs  qui  ayent  ofé  penfer,non  que  dire  le  cô- 
traire.  '.a  demeure  des  enfas  a' ! jraël.noicï  des  cnfisd'l  fracl,il  n'cft  pas  dit  des 
enfans  d'.\braham  ou  de  I faac,mais  d’l{faël,qui  fût  lacob, afin  de  forclotre 
ceux  qui  fe  font  imaginez  qu'il  falloitcôraenccrladureede  la  demeure,  les 
vus  au  temps  d'Abraham,  lesautrcsàlanaiiTanced'Ifaac.Maisicyccs  mots 
no*  font  voir  clairemét, qu’il  fàutcômencer  cefte  demeure  aux  feuls  enfans 
d'ifraclquiy  defcendirentauee  leurpere.^’i/t  demeurèrent  en  Egypte,  no- 
tez ces  motsicar  il  faut  que  celle  demeure  foie  en  Egypte,  de  non  ailleurs  en 
aucune  terre,  quelle  quelle  foit,  non  pas  melmcsà  la  terre  de  Chanaan, 
qui  e(ioit\itertcptomi(c,  fut  de  quatre  cens  trente  ans , lefquels  efîans  para- 
cheueX^  le  propre  tour  : notez  ces  mots,  car  il  ne  faut  pas  qu'vn  feul  iour  man- 
qucdcsquatrecens  trcnrcans,/dTOa/rù«rffd«  Seigneur fortit de  ta  ttrre  d'E- 
gypte. Apres  vneauthoritc  fl cxprcirc,{iclairc,  fi  intelligible  fifpecifiquc, 
nous  n'auons  pas  befoin  d’aucun  autre  garant  11  n'y  apoint  de  Mathc-  Conite  U 
inatiquequiayetantdecertitudccommecepalTagei  deneantmoins  ily  a ''«fion  <!« 
beaucoup  d’Autheurs,  tant  de  ceux  qui  fuiuentla  verfion  attribuée  aux 
Septante,  quemefmc  de  ceux  qui  fument  les.  textes  Hebra'iqucs  , qui  ne^m  citrnicDt 
demeurent  nullemét d'accord  dutcmpsdccefl:edemeurc,abufcz  en  partie 
des  mots  quiontclteadioulteza  la  vctiion  des  Septante,  & en  partie  aufii  denuuié  i- 
de  ce  qu’ils  ont  cllimé  que  CahatfilsdçLeuiclloitl'vn  de  ceux  qui  entre-  ûMlltmcjic 
rcnraucc  lacob  en  Egypte.  Maisnousauons(fiiencmetrompe)  fitlai- 
rement  fait  voir  le  contraire,  qu’il  n’y  a plus  de  fubiet  d’en  douter.  Quanti 
laverfiondesfcptantelntcrpretcs,  ou  pour  mieuxdire  de  ceux  qui  l’ont 
corrompue,  c’cllchofetrcs-aircurce qu’ils  ont  adioufte  du  leur  au  faindl 
texte  anonique  6cau lieudelaiirerlepjiragccommeilcftcjr  delfusalle- 
wué,  ils  l’ont  mis  en  celle  forte.  Or  U demeure  des  enfans  d'ifraël,  & de  leurs 
peres  en  Egypte,  ic  en  la  terre  de  Chanaan  fut  de  quatre  ceris  ant,  tellement 
qu’ilsy  adioullcnt  du  leur, ou  autres  pour  eux , ces  mots,  jjr  de  leurs  peres,  Sc 
ceux  cy , crtnlaterrtde  l.  hanaan,  Sc  retranchent  les  trente  ans  qui  fonï 
déplus  au faintl  texte.  Maisoutre  que  les  textes  Canoniques  des  origi- 
naux des  Hebrieuxdifentlecontrairc,  touteslcsverfions  desBibles , tant 
celles  qui  font  receues  Je  authorifecs  de  l’Eglife,qu<!  celles  defquel  les  fefer- 
uentlcs  fccles  qui  font  hors  de  fa  communion,  toutes  vniucrfcllcmcnt 
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font  femblablcsaux  textes  Hebtaïques , qui  mettent  nettement  les  quatre 
cens  trente  ans  de  dcracurc  en  l'Egypte,  & non  ailleurs.  & patient  des  cn- 
fansd’lfracl, & nondcleursperes,  & c'eftaflezpout  monftrcr  le  iufte  fu- 
jetqucnousauons  dcnoasrcruirducoursdecc$4;o.  ans  depuis  l'arnuee 
deslfraclites  en  Egypte, & le  peuderaifon  que  les  autres  ont  eu  de  n'auoir 
^u'uyccft'fâcfceauthorité,  ainfi que  nous feronsvoir  plus  amplement  cy-  • 
coiurc^Si-  aptes.  EtpourlcprcrentilfufSraciecequenousen  vcnonsdedire,&dccc 
lùicp.  j,i.  qucnouscnauonsdcfiaditaufieclevingt-vnielmc,  contre  ceux  qui  abu- 
lez  des  mots  adioulicz  en  la  verfion  des  Septante  ont  clbme'  que  Icprinci* 

iie  acoriginedes  quatre  cens  ans  d'afflidlion  fedoiucnt  commencer  félon 
es  vus  en  la  perfonne  d'Abraham,  ou  félon  les  autresen  celle  d'I  lâac:  car  ce 
fai(àntconttcccqueDieuenpreditauGcnc(ci5.  i).  au  lieu  que  les  quatre 
censansdoiuent  nniràlaquatricfmegcncraciondclafcmcnccd' Abraham 
aiBigce,  ils  les  font  finira  la  fixiefme  génération.  Là  où  polàntlcs  chofes 
comme  on  les  doit  pofer  félon  la  vérité,  la  prediéHon  de  Dieu  fc  trouue 
parfiiitement  accomplie  en  tous  (es  chcfi,& cous  Icspaflâges  delalàinÛc 
Efetiture  en  vne  parfaite  harmonie  &;  accord  Car  quand  Dieu  dit  à 
Abraltam , T a fcmenct  bu pojltrité féru  *fjiiget  (y  affiruiel'tJJ’dce  Je  quttre  eeni 
Mt,  ry  ijud  U quutrierme  génération  ili  retourneront  en  U terre  de  Chanaani 
c’efl  autant  comme  s'iUuy  euft  dit,  non  à la  quatriefmc  génération  depuis 
toy.àquiic parle, carnytoy,nytonfils,nylcfils  detonhls  ne  ferez  point 
affligez  mais  depuis  la  première  de  tes  générations  qui  commencera  d‘e- 
fircalTcruie  & affligée.  Les  prédirions  & prophéties  ne  prennent  quafî 
iamaispicddutcmpsqu'cllcsfoncditesilacob mourant  prédit  bien  à fon 
fils  luda,y«e  le  Sceptre  ne  ferait  pas  ojlé  de  fit  maifon,  nyles  Ducs  de  fon  eflocmf- 
tfuei  àce^uele Mefie'vint.  Gen.  49.10.  Il  n'entend  pas  pourtant  que  dés 
lorsludacom.mcnccdcrcgncr,maiscelas'cntcnd  dezque  le  Sceptre  fera 
vne  fois  encré  en  la  maifon  de'  uda;ce  qui  ne  fut  que  plus  de  quatre  cens  ans 
apres,  àfçauoirdutcmpsdeOauid, qui (ucleptcmicr de  laTribu  de  luda 
qui  porta  le  Sceptre. 

«si Laptcniicreannecdc  lademeuredes  cnfànsd'Ifraél  en  Egypte  , ainfi 
qn'iteutle-  monftrcc  & cflablic,  lacob  Se  fescnfànsy  furent  en  grand  repos  Sc  hon- 
imuritT.aiB  ncut  toucle  temps  de  la  vie  de  lacob,  lequel  y ayant  demeuré  dix-fept 
en  grp'e-  ans,  & vcfcu  cciit  quarante- fcpt,  finalement  il  y moumt.  Gen.^y.  i8. 

4 9.  )i.  Mais  auant  que  mourir  il  donna  (âbenedirion  à tous  fes  cnfansiSc 
venantà  fon  fils  luda,  il  proféra  celle  diuine  prophétie  , Que  le  Sceptre  ne 
ferait  point  eJffJe  l uda,  ny  les  Ducs  de  fon  ejloe  iufques  à ce  nue  celuy  qui  doit  rfre 
enMo>év>irnndGrB.49.io.PatlaquclleiImarqua  fibienles  circonllanccs  de 
lavenuëduMclllcparralienacionduScepcKdclamaifon  deluda,  qu'au 
temps  que  cela  arriua  nollrc  Seigneur  daigna  de  prendre  chair  humaine 
pour  la  rédemption  du  Monde.  Mais  d'autant  que  fur  celle  matière  il  y a 
accres  grandes  difflcultez  que  nous  cfperons  devuideten  fonlicu  , nous 
nouscndeponcrons  maintenant,  & dirons  que  lacob  cllanc  mort  zpres 
auoir  vcfcuccntquarâte  fcptans.&dcmeurédix  feptans  en  Egypte, furie 
commencement  de  l'annec  du  Monde  *175.  lofeph  Si  fes  frères  portèrent 
foncorpsenlatetrcdeChanaan  ca  grande  magmficencc.Grft.  fo.  4.  Puis 
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retourneront  tous  en  Egypte,  G«i.  50.14.  afin  d’y  parfaire  les  450.  ans  de 
demeure,&  y foutfrir  les  4 oo.ans  de  (èruitudepredits  au  1 5.du  Gencfc.  Ce 
qui  ne  commença  point  durant  le  règne  de  Pharao  , qui  ayraoitlofeph, 
aitu  apres. 

C cftpourquoydes4JO.ansqucduraIeurdemcureen  Egypte  ilsy  fu-  Dcs+oo.sm 
rent  trente  ans  en  repos  & contentement,  au  bout  dcfquels  ic  mets  le  com-  fnu'tude 

mcncement  des  400.3ns  d'afflj(aion;  Sc  n’y  1 nul  doute  qu’ils  commence- 
rent  du  vmant  de  lofeph,  non  pas  infupporubles  au  commencement,  mcfmeddo. 
maisbeaucoup  moindre  que  fur  la  fin;  & rautqucceftc  afflidion  aye  ne- 
cciTaireinentcommence'  du  temps  de  lofcph.  C.irpuifque  par  l’Exode  11. 

a O nousaprenons  que  la  demeure  de  l’igypte  fut  cie  450!  ans,  &quc  pat 
laGencfe.5.  nousfçauonsquelapoftcrited’Abrahamdcuoiteftrc  affliacc 

durant  q’Jatrecensans  ; ApuiCquelafortic  de  l’Egypte  fut  la  fin  delà  de- 
meure,tomme. vjIFi  iafin  de laferuitude, lenombredesansdcla  feruitude 
eftant  moindtequeceluydc  la  demeure  de  rrenteans  rétrogradant  pour 
lcS400.ansdepuislafin  iulquesau commencement,  & lesappliquanraux 
ansdela  dcmeurc.ontrouuera infailliblement  que  la  première  année  des 
400. ansd’afBidion.&lati.annècdes 4jO.de la demcurcacifc  vne  mef- 
rac  & feulcannce.  Que  fi  les  400.  ans  d’afflidion  ont  commence  la  31. 
année  de  la  demeure , on  voit  par  la  dcmonlf  ration  de  ce  fieclc  cordmc  lors 
lofcph  n’eftoit  qu’en  fon  anncefoixante-vnzicfme;  & partant  qu’il  n’y  a 
quecenitquedezfonviuantles40o.ansde  feruitude  furent  commencez, 
comneaulfiduviuantde  tous  fes  frcrcs.sil  eft  vray  que  nul  d’euxn’ayc 
moins  vefcuquelofeph,  ainfi  que  les  Chroniques  des  Hebrieux  l’afFer- 

ment.  Or  lofcphvefquitccntdixans,GM.  50.  ii.doncil  vit40.  ans  des 

' 4oo.ansd’aiHidion. 

L’an  du  Monde  donc  118  ô.  qui  fût  l’an  71J.de  Leui,  71.  delofcph,  & Premierean- 
3 1.  de  la  demeure  desenfans  d’I  frael  en  Egypte, fut  auflî , comme  nous  vc-  «s  +00. 

noms  dedirc,la  premicrcalineedcs  40.3ns  de  feruitude  prediteà  A braham,  Ù’ii’f/J’Ic!' 
Gea.  if.i).  Alits.y.6.  Etc’efticy,  &nonplulloft  qu’il  faut  pofer  lapre  iCnïliics  tn 
miere  génération  des  quatre , à la  quatriefmc  defquellcs  Dieu  promit  à 
Abraham quefapoftcriréretourncroit  en  la  terrede  Chanaan.  Car  Leui 
& fes  frères,  cnnns  de  lacob,  dit  lfra*l,  qui  furent  la  troifiefmc  géné- 
ration dudit  Abraham  depuis  la  promelfe  & predidUon  , furent  aulfi  ' 

la  première  de  la  feruitude , parce  que  ce  fui  en  leurs  perfomes  qu’elle 
commença,  & non  en  celle  de  leurs  pères.  Cahat  fils  de  Leui  qr.irqucra 
la  fécondé  génération  affligée.  AmramfilsdeCahat  marquera  lacroificf- 
me,&:  Aaron  & Moyfe  enfins  d'Amrain  commenceront  la  quatriefmc: 
à laquelle  quatriefmc  génération  foudain  que  les  4 00.  ans  de  la  feruitude, 
&lcs4jo.ans  ledcmeurcferontacconipiis,quifinirontà  vn  mcfineiour, 
Dicumcmorarifde  fespromeffes  fera  fortirlon  peuple  de  l’Egypte  aucc 
ion  bras  puillànt.pms  les  ramènera  en  la  terre  promifc.la  terre  de  Chanaan. 

Et  cela  fc  confirme  cncores  par  le  palTage  prins  de  l’hiftoirc  de  ludith  , 
chap.5- vcrfctio.ou  Achior,Ducdcs  Amonites,  parlantà  Holofernes  des 
Ifraclitcs,  en  rtc  .luttes  chofcsluy  dit , Et<ju.indU  fjmmetHt  coMuen  toute  U 
terre  ils  Jelccnàrent  en  Eppte,  cr*  U[e  muUiflUtem  tellemint  durant  quatre 
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c(ns  MS , notez  quatre  cens  ans  , fue  leur  exercise  ne  fe  pouuoit  nom- 
tsrer. 

Contre  Vin.  Aptcs  ccs&CTcesauthotitcz.icne  dcurois  tien  plusalleguet,  maisic  ne 
gherqaiefti-puispalTerfousdlenccqueVinghcrenron  anneedu  Monde  1077.  pag. 
T'hci'ctw  z5.de(a  BibliothequcHiftoriale,blafmant&mcfprifint  Gcncbrard,  qui 
tpclejiftic-  trop  plus  fage  & fçauant  queluy,  satreftoit  au  texte  de  l’Efcriturc,  nous 
litetn^fiitct  baille  pour  atgcntcomptant  & de  bonaloy  que  Philon,Iofcphe&  touslcs 
durent +00*  Rabiiîsont  eltcde  fonopinioniàfçauoit  queles  4O0.ansd’amidion  n ont 
ans  en  Egy-  pas  coutu  dans  l’Egypte.  Pour  PhilonSc  les  Rabins.i’ay  défia  fait'voirlcs 
caufes  de  leurs  abus,  &feray  ailleurs  voir  comme  en  lela  leur  opinion  n’cft 
pas  bonne  non  plus  que  celle  de  V ingher,  parce  qu'elles  font  diamétrale- 
ment contraires  à r£icriturerain£Ie.  .Maisquantaiofephe,  tants'enfaut 
qu’il  foitdel'opinion de  Vingher, que toutau  rebours  illuyeR  contraire, 
Certes- conformeà  l’EfcritureTainilc.  Voyez  oes  mots  tirez  du  lofephe, im- 
prime à Paris  l’an  1511.  de  la  verfion  Latine  de  Goulet,  au  chapitre  10.  du 
fécond  liuredesAntiquitezIudaïquesfol.  1 4 . parlant  des  enfans  d’ifraci. 
In  lubortbiu  ujjueti.  quairingentorum  annorum  tempus  in  hit  milerijs  exsuerunt. 
Ce  que  Genebrard  met  au  5.  ch-ipitre  delà  verfion,  en  ces  mots,  t^lescon- 
eraignoicnt  (Rapprendre  plufîeuri  melheri , & les  accouftumoient  4 endurer  de 
grandi  laheurr,  encejleforte  ils  furent  sranaslleT^part efface  de  ifuatre  cens  ans. 
Et  auflxiefine  liuredela  guerre  luda'ique,  chapitre  ij.duLatin  de  Gou- 
let, lofcphe  parlant  de  ceux  \ïme[mes,Dtcatn tranjlatamajorum  uelhrorum 
in  ^gjiptum  domicilia,  <jui  cum per  annos  quadr  'mgentos  tjrannis  ac  regiius  alu- 
nis fulucerent.  Ce  que  ledit  Gencbrad  a mis  auliure  cinquiefme  chap.  x 6. 
defavetfion,  encefteforte,  Feray-ie  mention  des  domicilies  de  nos  anceflres 
eranlf’orte'j^en  Egypte',  Il  ejl  hienWay  qu’ils  ontefle  fous  la  fuhtefhon  des  Ty- 
rans tir  Roys  eflrangersf ejj>ace  de  quatre  cens  ans.  Paroi]  l’on  voit  de  quelle 
foy  Vingher  allègue  les  Autheurs,  s’ilncs’ell  lourdement  abufé,  en  pre- 
nant pour  luy  ce  qui  fait  contre  luy.  Et  font  ces  paiTages  de  lofcphe  tel-, 
nicntconfidcrablcs  qu’ils  me  font  cRimerqu’onaadioullcàla  verfion  des 
Septante  CCS  mots  defquels  nous  auons  aduerty  ry-deffus  au  paifage  de 
riixo  Je  I X . 40.  parce  que  lofcphe  ayant  en  tout  & par  tout  fuiuy  la  verfion 
des  Septante  aux  années  des  Pères  cnfonHi(loirc,iIn’autoitpas  fàillyaulfi 
de  les  fuiure  aux  années  de  la  demcurcdel’Egyptcfi  la  verfion  des  Septante 
cuit  pourjjys  cflctcllequc  nousla  voyons auiourd’huy.Quoy  qu’il  en  foit 

lofcplr»^  d’opinion  que  les  Ifraclites  furent  affligez  cnEgyptcrcQaacc de 

40u.ansi  & cela  effant,  il  n’y  a que  tenir  que  leur  demeure  a cfte'  de  450. 
ans  dans  la  merme  Egypte. 

QuM  n'y  « Puis  donc  que  nousauons  trouuc  au  vtay  la  première  année  des  400. 
rat'cté'mtê  ans  del’afflKSIion,  nous  voyons  que  tant  s'en  faut  qu’il  y aye  aucune  con- 
l«4oo.  Sus  tradition  entre  CCS  deuxpairagcsduGcncfcij.ij.êc  dcl’Exodcii.40.Lc 
prcniicrdcfquclscxprimc4O0.ansfculement,&:lc  dernier 450  quetout 
demjLjc.  aucontrairclcprcmicrparlantdcl’affli£fion,5c  nondc  ladcmeurc,  & le 
dernier  de  la  demeure,  & non  de  l’affltiSIion,  touslcs  de  ux  nombres  néant- 
moins  finiifantà  vnmefineiour,  qui  fut  lorsque  Moyfc  les  fortitdc  l E- 

gyptc,ilyavafipatfaitaccordcDticccsdcuzpairagcsqucdepuisle  com- 

rncuccmcnt 
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mcnccmint  de  1 affliiRion  , vne  année  va  couflours  quant  & l’autre, 

& n’y  a que  cela  feula  remarquer,  que  la  demeure  a efte  plus  longue  de 
«rente  ans  que  l’afBidion..  ° 

...  Laii.coloraneeftcellcdcsMonàrqucsdcl’Afryxie,aubord<lclaqucl- 

lefont  exprimées  les  années  du  régné  des  Rois  & Monarques,  qutj’on  y ' 

voiten  ordre:  patlaquclleon  voit  comme  Eufcbe,& tous  deux  qui  l’bnt 
fuiuy  fe  font  grandement  abufez  en  l’application  qu’ils  ont  faite  des  hidoil 
resprophanes  auec  la  (àinéle  Chronologie.  Car  ils  pofent  qu’  A braham 
nafquita  la  première  annee  du  régné  de  Ninus,&  on  voit  à l’oeil, comme  A- 
brani  cftoit  défia  en  1 an  cent  (oizante-neuHcfmedefonaage  quandNinus 

commença^de  régner:  ôc  touchant  ianaiflancc  d Abraham , voyez  ce  que 
ienay  dit  en  nolîre  Difciplc  des  Temps  contre  le  PerePetau, 

Du  Royaume  dei  Sahins. 

La  1 J . fie  dernière  colomnc  de  ce  Geclc  eft , comme  l’on  voit , de  l’ori- 
gine des  ihofes  & des  perfonnesilluftres , fur  laquelle.au  mot  Sahins, 
nous  auons  à dire,  comme  le  Berofe  nous  dit,  que  l’an  ti.  de  Semira- 
mis.Sabatius  Saba,  qui  regnoit  dcfiafur  les  Aborigènes  d’Italic,c(lablit  Sa- 

bus  fur  vne  partie  des  Aborigènes,  qui  de  luy  furent  appeliez  Sabins.  Cet  . 
peuples  nefontpsefloignezdeRome;  & fut  de  ces  Sabins  que  Romulus 
en  fon  temps  fit  rauir  les  filles  lors  qu’il  eut  fondé  Rome , & furent  lors  in- 
corporezauecles  Romains.  Et  Virgilenousenleigneauliurey.queSabi- 
nus,l’vnd  sprcdcccflrcursdu  Roy  Latinus.eftoitgraué  dans  le  Palais  où  il 
donna  audience  aux  Ambaflàdeursd’Æncas. 

Des  Royaumes  de  tldumee,  & autres  dans  Fldumee  , 
au  temps  de  loh , ou  lohah. 

IOboulobab.Roy  fécond  de  ridumct.enuironl’an  premier  des  400. 

dclafcruitude  deslfraëlitcs  en  Egypte. 

Eliphas,Roy  des  Temanitcs.amy  &'contemporain  de  lob. 

Baldac.  RoydesSancheens,  amydelob. 

Sophar,  Roy  de  Nahamat  ou  des  Mineens,  amy  de  lob, 
Eliu,RoydesZobiliens,&  l’vndcsconfolateutsdelob.  ^ , 

Tous  cesRoyseftoicntdansl  Idumeeautemps  du  Roy  lob,  quiauoic 
fuccedeau  Roy  Bêla:  tellement  que  le  Royaume  d’Idumec  auoit  com- 
mencé pluftoft  que  nous  ne  l’auons  placé,  mais  parce  que  l’Eferiture  ne 
nous  enfeigne  pas  en  quel  temps  Bêla  commença  de  regner,  nous  auons 
creu  qu’il  fuffifoit  de  le  marquer  au  temps  de  lob, gcndredclacob, félon  Ici  - 
Hebrieux  & Philon  ;en  voicy  l’ordre. 

i.  Bêla,  fils  de  Bcor.fut  le  premier  qui  fut  Roy  d’Edom.  Gen.  j 

a.  lobab,  ou  lob,  fils  de  Zara  de  Bofra.fiit  le  fécond. 

J.  Hufam.delatencdeTeman.futle  troifiefmc. 

4.  ,Adad,  fils  de  Badad,  fut  le  quatricfme. 

5.  SemladcMarcfca.futlccinquicûnc.  *_ 
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é.SaulclufleuucRobohoth.futlefixicfrne.  ' ' 

7.  Balanan.filsd’Achobor,  fatlefepticfme.  ' 

8 Adar,  ou  Adad  i.  de  ce  nom,  fut  le  huiéHefme  & dernier, apres  la  riidtt 
duquelfcildumeens  changèrent  defaçondegouuernemen't:&aù  licüdes 
Ro'veurcnides  Ducs,  qui  furent  des  dcfcendansd’EIaü,  ffere  de  lacob. 
t Parai.  1.1$. 

i.TamnafùtlepremierDacgencraldcridumee,apresla  mortcfAdài 
leur  dernier  Roy.  Ge11.j6.40.  ^ 

I.  Alua  fût  Icfecond.  6.  Phinon , le (Ixiefine. 

J.  lethet,  le  troifiefme.  ?•  Cenes,  le  feptiefme.  1 . - 

4.0olibama,lequatriefme.  8.  Theman,  le  nuiûiefmei 

5.  Ela le  cinquicime  9.  Mabfar,  le  neufieCne.  '• 

10.  Magdiel  fiit  le  dixiefmc 

u.Hiranfùtleuqui  fûtceluy,àroonaduis,qui  rcgnoitougouucmoit 
l’Idumee  au  temps  que  Moyfeenuoyafes  Ambaflàdeurspourauoir  le  paC- 
fâge,  quiluvfutrefiife'  Dent.  i.  8.  Quicn  voudra  voir  dauantage  eftren- 
uoyeànoihcpetit  liurc  de  lob. 

Du  Royaume  des /fma:(tnts. 

A L’an  5.  d'Arelius,  Roy  6. d’AlIyrie*,  Berofe nt^s  dit  queleS  AmaztP 
nés  retendirent  les  maiftrelTes  delà  Lybie,  & aEùbiettirenrà.elles 
Hyarbasl’ancien.quipourlorsyregnoit;  dequoyil  femWeque  Diodon 
demeure  d’accotd,car  ü en  fiiit  mention,  difant,  quelles  conquirent  la  Nu- 
inidie,  fans  dire  mot  de  ce  Roy  Hiarbas. 

Palæpliatusfe  moque  de  ceux  qui  croyent  qu’il  y aye  autrefois  eu  des 
Amazones;  c'eft  à dire,des  femmes  fi  bclliqueu(cs,qu’elles  efioient  capables 
non  leulemcntdefedetfendrecontrelcs hommes,  maisaufli  deles  alTub- 
jc.?ir;Sc dit quec’eftoienthommestoutàfaift guerriers,  habillez  dérobes 
longues,  comme  les  femmesdcThrace,  qui  portoient  la  barbe  fort  raze, 
ic  les  cheueux  longs  S:  accommodez  dans  desattours  de  fcmme.à  caufede 
quoy  on  les  appelloit  femmes.  Mais  les  penfecs  de  Palxphatus,  fol.  1 10. 
lont  pluftoftdes  méditations  enlait  que  des  authoritez valables,  cfiant 
vue  infinité  d'Autheurs  contraires  à luy, qui  eft  tout  feul  pour  ce  regard. 

Cd^ouuant  donc  dire  véritable,  on  demeure  d'accord  que  celles  de 
la  LyW preiioient  leur  origine  des  Amazones  de  la  Scythic  Aliatique,lef- 
qucllcshabitoicutlepaysquieftle  long  du  fleuue  Thetmodon,  presdu 
mont  A uuzonius,  qui  eft  en  la  Capadoce  ou  Mofoph  ; & parunt  plus  an-! 
ciennes  que  celles  de  la  Lybie. 

Dans  les  tables  de  noflrc  fainde  Géographie, on  voit  que  les  Autheurs 
ont  mis  des  Amazones  dans  la  Sarmatie  O rientale,  page  x 01.  Comme  auflî 
dansrArracnicla grande,  pag.  toj.  Et  depuis  la  dcfcouuerte  du  nouueau 
Monde  on  metle  paysdes  Amazones  dans  la  prouincc  de  Tifiiade,  ainfi 
qu'on  le  voit  en  noflre  page  x lo. 

Homère  nous  a laiflcpar  efctir.que  Bellotophon  eut  guerre  contre  elles, 
& Callimachus  Sc  Denis  leur  donnent  l'honneur  d’auoir  fait  baflir  leTem- 
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pledcDMneenEphcrcilcqucWîrtalcment  fiicbrudc  par  clics  l’an  2.9. du 
règne  dcTeucanesi  (1  nous  croyons  à Eufcbc. 

On  ditapres  Apollonius  Rhodtus, qu’elles  furent  filles  de  Mars&dc  la 
Nymphe  Harmonie  i&  que  lors  que  Hercules,  Hls  d’Alcmenc,lcur  fit  la 
guerre,  HippoliccclloiclcurRoinc. 

Mais  voicy  les  noms  de  celles  qui  les  ont  conduites  & gouuernccs, félon 
Higinus, Fable  1 Cj  lefquelles  nousappliquerons  aux  Rois  d’ Alliric  le  mieux- 
qu’tl  nous  fera  pofliblc,  fans reietter  vn  Icul  Aucheur;  que  fi  Mars  &;  Har- 
monie furent  leurs  premiers  perche  mere,  donc  ce  Mars  a peu  viurc  auant 
ArcliusRoyfixiefmed’AfGrie,qui  fut  le  contemporain  des  Amaaoncs  de 
Libic,  félon  Scrofe  ; de  nous  le  metttonsau  rang  d’Anus  pere  d’A  telius , ou 
bien  de  Ninias,  pere  d’Atius. 

Stephanusicaucrcscroycnt  qu'on  IcsappellaAmaxones,  à caufe  de  la 
Nymphe  Amaaone;  laquelle, félon  quelques- vns.fiitPrcfttdTc  dcOianc 
&Roinc  d’Ëphefe.  Et  cclle-cyfç  peut  mettre  au  merme  temps  dudi;  Ai  c- 
lius.comme  la  R oi  ne  de  toutcs'les  Amazone^  en  cette  forte. 

r.  Amazone,  fille  aifnec  de  Mars  & de  la  Nymphe  Hai  monic,fut  la  pre- 
mière, laquelle  du  temps  d’Arius  Roy  5.  d’Afliriccommença  de  régner  fur 
fcsf(zurs&furlcursfillcs,qui  à caufe  d’elle  furent  appellccsAmazoncs;mais 
depuis  cette  prcmieroRoincon  parle  alTcz  des  conqudles  des  Amazones, 
fans  neantmoins  nous  donner  les  nomsdes  Roines  qui  luy  fucccdcrent  : car 
(t  on  yeut  appliquer  celles  qui  font  dans  Higinus  Sc  dans  lesautrcsAu- 
theurs  aux  R ois  d' Afliric,  fucceffeurs  des  precedens,  remontant  depuis  Pen- 
thefilcc.qui  fut  tuccau  fiege  deTroyç  pat  Acbilles , on  trouucra  que  la  pre^ 
niiere  fera  du  temps  de  Spherus  feulement,  qui  cil  huidl  degtez  de  généra- 
tion audeffousd’ArcIius. 

X.  La  première  donc  depuis  ladite  Amazone  s’appel'a  Ocialc , laquelle 
apcucflrcdu  temps  dudit  Sphxrus  Roy  i4.d’Aflirie. 

3.  Oioxippc  la  fuit , qui  aura  peu  regner  au  tempsde  Mamüus. 

4.  Iphinomc,dutcmpsdcSparctus,fucccircurdc  Mamilus. 

5.  Xanthe, laquelle  fuicdutcmpsd'Afcatadcs,quifuitaul1i. 

6.  Hippothoc,du  temps  du  Roy  Aminthas. 

7.  Laomachd.dutcmpsduRoyBclochus  i.dccenoni. 

g.  Glauca,dutcmpsdeBclleparc<. 

9.  Agave'  au  temps  que  regnoitLampridcs. 

10.  Climcnc.dutcmpsduRoySofarcs. 

11.  Polydorc,  au  temps  du  Roy  Lampares. 

it.  Marthcfia&Lampedo,  fans  doute  fœurs,  furent  auffi  leursRoines, 
lefquelles  fubjugucrent  vne  bonne  partie  de  l’Europe  au  temps  que  Pau- 
niasregnoit  en  Afliric  ;&  Matthcfia  eut  deux  filles,  OthrcreouOrithie,& 
Antiopc. 

13.  Orithie, ou  Othrere, fille  de  Marthcfia,du  tempsde  ^oiàrmus:&  cet- 
te cy  eut  de  Mars  fes  filles  Hypolitc,Mcnalippc,&  Penthefilcc. 

14.  Hypolitc  fut  Roinedu  temps  du  Roy  Mitræus;  & ce  fût  contre  ccl- 
le-cy  que  Hercules  Sc  Thcfcus,&  autres,  firent  la  guerre , laquelle  ayant  cfte’ 
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•vaincue,  fut  Jonnec  en  mariage  iThcfeus  : mais  en  fin  elle  fut  met  a la 
cliaflc  par  fa  focut  Pcinhcfilec.  ,,rjvL 

Penthefilec  cftanc  deuenue  Roine,pour  expier  Ion  pecne,fc  délibéra  d ab 
1er  au  fiege  de  T roy  e,  8c  de  donner  fecours  à Priam  contre  les  G rccs,  où  elle 
fùtmeeparAchilles  autempsqueTeuthaneseftoitRoyd’Allirie. 

Et  les  compagnes  de  Penthelilce , félon  Coinius  T,  i . furent  CHIonia, 

Polemufa , Dcrionc , Euandra , Antandra,  Bremufa,  Hippothoë.Harmo- 
-thoe.Alcibie,  Antibrote, Derimathia,8cThctmodiflà, qui  cft  tout  ccquc 

nous  auons  à dire  touchant  les  Amazones. 

Du  Roydume  de  U lAduntanie. 

La  Miuriunie.  qui  fe  diuife  en  Catfarien  ne  & T ingitanc.eft  vnc  gran- 
de prouince  de  la  Barbarie  , qui  fut  apres  le  Dduge  du  prtage  de 
Chain,  comprife  dansl’Artriquc.ainli  qu’il  le  voit  àlapage  1 1 1.  de  noftte 
faimac  Géographie.  Enicelleregnerent  iadis  des  Rois  particulien, qui  fu- 
rent par  tous  les  Autheurs  appeliez  Atlas , comme  ceux  de  l'^ipte  eiloient 
en  la  laimaeEfcritute  appeliez  tousPharao,  qui  eiloient  fins  doute  des 
noms communsàtousceux qui regnoient, tant  en  Mauritanie  qu'enEgi- 
pte;  ou  bien  plufieutsRoisqui  ont  eumefmenom, comme  les  Ptolomce* 
en  Egipte depuis  la  DinaftiedesLagides,où  tous  les  defeendans  de  Ptolo- 
mee,hls  de  Lagus,  s’appellercnt  Ptolomees,&  y en  eut  iufques  à vnze  ;ainfi 
auons  nous  en  France  neufCharlcs&treizeLouisi  de  touslefqucls  fi  on 
n’en  vouloit  faire  qu'vn,  «ciiceluyatcribuertouicequipeutconuenir  aux 
treize, ce  feroit  mcrueilleufcment  brouiller  les  nfttietes,  comme  les  Aa- 
theurs  ont  fait  des  Atlas  qui  ont  régné  dans  la  Mauritanie  ,acctibuanr  à vu 
ou  à deux  pour  le  plusce  qui  eft  deuà  feize.  Car  tout  autant  en  peut  on  iu- 
Ihfier  pat  les  Autheurs,  fi  on  fe  donncla  peine  de  les  dillinguet  : Mais  coitr- 
me  il  cil  impertinent  de  feize  n’en  foire  qu’vn  ou  deux , audi  n’ell  il  pas  lin- 
tcdelesmultiplicral’infinii  maisilyfout  iudicieufement  procedcr&eia- 
ûement,  afin  de  n’en  mettre  ny  plut  ny  moins  qu’il  fout.  Ce  qui  le  iullifie 
par  les  autres  petfonnes  aufquellesôc  auec  lefquellcs  ils  ont  eu  à daneller 
quclqucchorc,foitparmatiagcouautrcment.  Voyczdonc  pronucraaent 
la  Tabl^jCuiuantc,  & apresnous  l’expliquerons  plusamplcmcnt. 
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Voila  bien  de  la  befongne,  puis  qu'au  lieu  d'vn  ou  de  deux  Atlas 
pour  le  plus,  qu'on  auoit  creu  par  le  parte,  en  voila  feize  que  nous  poiJ 
uons  dirtinélement  prouucr  par  authoritez  des  Autheurs,  ou  pat  confe- 
quences  très  necertairesilefquclsneantmoins ils  nous  ont  confondus  Sc 
tellement  broüillcz,  au'iUatmbuent  à vn  fcul  Atlas  ce  qui  eftdcu  à tous  les 
fcizc.  Lcfcul  Apollodorcnousadonnctpelqueiourqu'ily  a eu  plus  d vn 
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Atlas,  en  nous  diGmt  qu  Atlas,  frère  de  Protnethee,  fut  Atlas  des  Hyperbo- 
Tces,  non  des  Hefpcrides.parlant  de  cet  Atlas  qui  pat  le  confeil  que  Ton  frète 
Ptomcthcc  auoit  donné  à Hercules,  alla  quérir  les  pommes  d'or  que  Her- 
cules porta  à Euridheus  ; mais  tous  Iss  autres  difent  que  ce  fut  Atlas  de  Mau- 
litanic. 

IldeuroitfufSreàvnChronologidedes  fimplcs  pofirions  que  i’ay  fai- 
tes en  laTablcdesRoisde Mauritanie, (ans les prouuerdauantage  : mais  à 
caufe  que  c'elf  vne  chofe  toute  nouuelle,  il  ne  fera  hors  de  propos  d'en  ren- 
dre railun  dauantage. 

La  Table,  comme  Ion  voit,  eddiuifee  en  (êpt  principales  colomnes. 

La  première  contient  de  pere  en  fils  les  Rois  d'Aflirie, depuis  Arelius, 
-quienfùtlcrix,iurquesàTautanesquienfutlevin^t-fept,où  Ion  voit  les 
noms  de  chafque  Roy,  & le  nombre  des  années  qu  ils  ont  régné  : aufqucls 
' Rois  d’Aflirie  tous  (esautres  de  laT  ablefont  applique'z , pour  voir  exa  élé- 
ment en  quel  temps  ilsont  peu  viute. 

La  1.  colomne  efl  des  Rois  de  la  Mauritanie,  qui  ont  tous  eu  le  nom  d'A- 
tlas, Icfquels  i'ay  diflinguez  par  premier,(ccond,iurques  au  feize. 

La  5.  efl  des  Rois  d'Argos , pour  faire  voir  à l'œil  comme  les  pofitions  de 
mes  Atlas  (ont  neceflàires  6c  veriubles. 

I La  4.des  Rois  d'Italie  à mefme  vlàge. 

! La  5.  des  Rois  de  Dardanie,  à mefme  fin. 

La  6 . des  Rois  de  Lacedaemone,  àpareille  condition^ 

Et  la  7.  des  Rois  de  Bœotie,qui  fon  t fcmblable  effeéf. 

Pour  les  deux  petits  bords  qui  font  au  commencement  & à la  fin , le  pre« 
miet  contient  le  quantiefmeeft  le  Roy  qui  efl  nommé;  & le  dernier  con- 
tient les  degrez  généalogiques  de  laTable,  depuis  le  premier  Atlas  iufques 
à Caly pfo,concubine  d’Vly  (Tes.  Ce  n'efl  pas  que  ie  vuei Ile  dire  que  tous  cei 
Atlasfoientlàde  pere  enfils,parcequ'encoresqueceIapuiflc  c(tre  iene  les 
fçauroisprouuer;  mais  i'entends  que  ces  degrez  font  ou  doiucnt  eflre  au- 
tant de  efegrez  de  génération,  à caufe  qu'ils  tefpondent  aux  degrbz  genealo. 
grques  des  Rois  d Aflitie  : car  le  premier  degré de  la  Table  tcfpond  au  tf. 
degré  généalogique  defdits  Rois  d'Aflirie  ; le  fécond  au  7.  le  j.au  3.  & ainfi 
. des  autres  iufques  au  a a.de  laditeTable  quitelpondau  ay.dcs  Rois  d' Afli- 
i rie.  Voyons  maintenant  nos  Atlas. 

' I.  Atlasprcmierdecenom,(è  prouuepat  latroi(icfmecolomne,Ia- 
qucllenoufs  force  de  pofer  ce  premier  Atlas  au  temps  d'Arelius  Roy  fixief- 
med'Aflirjivparce  que  fi  depuis  Agamemnon  vous  remontez  par  la  co- 
lomne  des  Rois  d'Argos  iufques  à Inàchus,  qui  en  fut  le  premier  Roy,  & 
que  vous  iesappliquiez,comrae  Eufcbeafait,aux  Roisd'Aflirie,vous  trou- 
uerez  infailliblement  qu'il  aura  commencéde  regner  aucc  Balæus,  dit  Xer- 
xcs,qui  fut  lefepticfme  Roy  d'Aflirie. 

, Or  I nachus,  premier  Roy  d'Argos , fut  fins  difpute  pere  de  Phoroneus 
& de  I O,  de  laquelle  lupiter  eut  fon  fils  Epaphus  ; donc  par  noflre  procedu- 
re, fi  luachuslctrouuoau  a.  degré  généalogique  de  noflre  Table,  qui  ref- 
pond  au  fcpticfmedes  Rois  d'Aflirie,  (es  cnnns  doiucnt  eflre  autroificf- 
me,  & les  enfinsde  fes  enfims  au  quathefine;  te  ainfi  des  autres  iufquet 
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auxcontemporaiBsdcTautanesfousIcfquclsTroyc  fut  ruinée:  car  noftte 
T able  ne  va  pas  plusauant. 

Cette  I O fut  par  I.uno,  femme  de  lupitcr,  donnée  en  garde  i Argus,  du- 
quel on  a dit  qu'il  auoit  cent  y eux  àcaufede  fon  extrême  vigilicc;  donc  cet 
Argus  fut  contemporain  de  cette  PrincefTe,&  fc  peut  & doit  pofer  au  j.  de- 
gré généalogique  de  la  T able,  quoy  que  peut  clf  rc  plus  vieux  ou  plus  icune 
qu'nie. 

Les  Autheuts  nous difent d'ailleurs  qjle  Mercure  tua  Argus,  le  gardien 
de  la  Princefle  lo , par  le  commandement  de  lupitet;  ti  p-sr  conlequent 
Mcrcurcefloitcontcmporamd'lojfiiledclnachus  fied'Argus  qui  gardoit 
lo  : fleaip  fl  maigre  que  nous  en  ayons  il  faut  placer  Mercure  auj.  degré  de 
noftrcTaUc. 

Qucfi  ccMorcutc,  félon  Guide  Sc  tous  les  autres,  fut  fils  de  Jupiter  & de 
Maia  fille  d'Atlas . necelOirement  Maia , fa  mère , aura  peu  cflre  contempo- 
tained'Inatbuspcrcd'lo:  Seainfiil  la  faudra  inettreau  s. degré  de  la  Table, 
&par  mcfmeconfcquencc  pol'cr  fon  pere  Atlas  au  premier  degré  d'icellc, 
quiellcequc  nous  .suons  à prouuer. 

Or  de  s'imaginer  que  ce  premier  Atlas  puilTe  ny  doiue  effre  Atlas 
feptiefineny  Atlas  Içizicfme.nypas  vn  des  autres,  cela  n'cil  poflibicqu'à 
ceux  qui  dcfpourucus  de  raifon  & de  iugement  ne  trouucnt  tien  d'impoC- 
fible.  i 

Que  fl  Maia,mcrqdecc  Mercure, fut  l‘vncdcs.PIciades,ounon,icn’en 
voudtois  pas  cflre  caut|poàOuide, fl  tant  efl  que  toutes  les  Pléiades  ayent 
cfté  filles  a vn,mcfme  Atlas;  mais  cela  ne  fait  rien  contre  l'ordre  de  nos  de- 
grez  généalogiques. 

Non  plusauûi  voudtois  iccautionncrHcfiodc.quc  Promethecaye cfté 
frcredccc  premier  Atias,  cela  eftant  impolliblcpaifcs  propres  pofitions; 
car  lui  cflant  l'vn  des  principaux  Autheufs  de  la  généalogie  generale  deS 
Dicux& Héros  desPayens:  filon  veut  fuiurc  fon  ordre,  Ion  Atlas  & fon 
Promethee  ne  vont  pas  plus  haut  que  le  i o.  degré  de  noftre  T able  , parce 
qu’ils  furent  contemporains  de  Sofarmus  Roy  1 5.  d'Aflîrie , ainfi  que  nous 
Iciuflifionsauprcaiicrliurcde  nofhc  P.inthcon. 

Quoy  qu’il  en  foit , Cointus , Apollodorc , Guide , Cicéron , font  d’ac- 
cord que  Mercure,  fils  de  Maia  fille  d’Atlas,  tua  Argusgardicn  d’io  : Sc  ainfi 
la  polition  de  noflrc  premier  Atlas  eil  victorieufcmcnt  iufbfice.  Paffons 
aux  autres. 

1.  Atlasdcuxicfinedccenom,futpar  laperfuafionScTiîtremifcde  lu- 
no  Chef  dcsTitans,qui  fc  rebellèrent  contre  lupitcr,  c’cll  adiré  des  Prin- 
cesdefon  fang,  3c  qui  fc  rebellèrent  contre  lui  aprcsqucluno  eut  fait  mou- 
rir Epaphus , fils  de  fon  mari  lupitcr  Sc  d'io  fille  d'inachus,  ainfi  que  Higi- 
misnouscn  affcur^l  fafabic  1)0. 

Et  ce  fécond  Atlas  fc  iuflific  comme  le  precedent  pat  la  troificfmc  co- 
lomnc  de  ncrftrcT  able  ; car  puis  qu’il  fut  chef  des  Titans  apres  la  mort  d’E- 
, paphusjilfutdonc  contemporain  d’Epaphus;  car  il  efloit  en  eflat  d’cflrc 
Chef  d'vn  prti  foudain  que  luno  l'eut  fait  tuer. 
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OrEpaphus.filsd’lo  fillcd’Inachus.cftantau  4.dcgTedénoftre  fcgle,' 
il  s’enfuit  que  A tlasi.fon  contemporain  y doit  auflieftieniis:&  ne  faut  pas 
croire  qpe  ce  fécond  Atlas  foit  le  premier,  qui  elloit  trois  générations  au 
dcflusdcluyiilauroit  elle  trop  vieux  pour  entreprendre  vnc  guerre,  & les 
fiutesdcluno  ncpouuoienteftrcim^tcesàlupiter  par  vn  homme  plein 
d’aage  & d’expcriencc.  ^ 

5.  Atlas  troifiefmedccenomfciuftificpar  la  4.colomnede  noltreTap 
ble,en  laquelle  nous  auons  rais  les  Rois  fucceflifi  de  l’irai ic  tels  que  le  Befo- 
fede  l’Anniusde  Viterbcnouslesalaiifcï:  car  ce  troiliçfme  Atlas, appelle 

par  le  Berofel  talus  Atlas,  fut  lèlon  lui  Roy  d'Italie.  ‘ 

Etàcclafcmblcs’accordctEufcbc.quienfaChroniquedicqu’il  y en  a 
qui  tpettent  Atlas  quatre-vingts  dix  ans  deuan  t Cccrops  premier  Roy  d’A- 
Aencs,&:autrcsfoixantcauantlc  mefmc Cccrops:  ce  qui  ne  fe  peut  ren- 
contrer véritable  qu’au  fcul  Atlas  duBerofe.-car  le  premier  an  des  go.de- 
uant  Cccrops  fe  rencontre  auec  l'an  15.  duregnedc.Mamitus  perede  Man- 
calcusi  & le  premieran  des  6 o.dcuantCcctops,eft  concurrent  auec  l’an  ij. 
du  I CiJ-nc  dudit  Mancalcus. 

CequiiuftificafTeZjCcmefemble.queAnnius dêViterbe ne  fut  & n’a 
iamais  elle  Autheut  lui  mcfme,  comme  pluficurs  le  lui  ont  impute,  du 
Berofe  qu’il  nous  a donne  : Car  quoy  que  Eufebe  n’aye  pas  allégué  le 
Betofe,  il,eft  ncantmoins  très  véritable  qu’il  ne  peut  auoir  pris  ces  me- 
fiires  d’autres  que  de  lui, qui  nous  enfeigne  quefon  Atlas  a clic  fbixante, 
yoire  quatre-vingts  dix  ans  deuanc  le  premier  Oevrops,'él  qu’il  a com- 
mencé à régner  au  temps  de  Mamitus,&  a contimié  de  régner  au  temps  de 
Mancalcus.  ' 

4.  Atlasquatricfmcdccenom,aIIcguéparFufcbcautroificfnDean  du 
régné  du  fufdit  Manchaleus  n’eft  confidcrablc , fi  ce  n’cfV  qu'il  aye  enten- 
du parler  de  l’Atlas  du  Berofe.  Et  Euripidesaufii,  au  r.ipport  du  mcfme  Eu- 
febe, a lailTé  par  eferit  que  cet  Atlas  n’clloit  vn  homine,ains  vne  montagne, 
laquelle  fcmbloit  par  la  hauteur  cllrc  vnc  colomnc  fur  laquelle  le  Ciel  cUoit 
porte. 

5.  A tias  cinquiefmc  de  ce  nom,  nous  cfl  donné  par  (ünél  Augullin,  qui 
nous  alfcurc  qu'il  clloit  frète  de  Ptomcthec,&qu 'il  viuoit  lors  que  Sphæ- 
rus, qu'il  appelle Saphræus, clloit  le  quatorziclmc  Royd'Aflirie;  mais  il 
auouc  lui  meline  qu  il  y a vnc  montagnequi  fut  ainfi  lors  appcllcc  : mais  cc- 
Ilui  -cy  n’cll  nqgrplus  loullcnablcquc  le  precedent, n'ayans  ny  l’vn  ny  l’autre 
aueunefuite  généalogique  quileutpuincfctuirdcprcuuc  àlcurpofition,fi 
ce  n’eft  qu’ilslaycnt  pris  pour  Atlas  I talus  du  Berolc,&:  que  fainct  Auguftin 
fcfoit  aburcfurlctcmps. 

6.  Atlas  lixicfmc  de  ce  nom , félon  Eulcbc  te  P^iu  qui  l’a  fuiui , vi- 
. uoit  ucc  Promcthcc &Epimcthec,frcrcs,aucon1^nccmcludc^Iami- 

^us  Roy  quinziclinc  d’Afliric  : & de  cela  Eufebe  cil  fi  incertain  qu’il  ne 
fçait  à quoy  il  s’en  doit  arrefter;  aulfi  s’cft-il  abufe  , & le  P.  Petau  apres 
luy,  ainfi  que  nous  l’auons  lait  voit  dans  noftrc  Dijciflc  des  Temps. 

A la  venté  cela  s’accordcroitalTcz  bien,  file  Déluge  de  Dcucalion  clloit 
atriuc,cotiunc  Eufebe l’afleurc,  l’an  ) 4-du  règne  de  Sparciusicat  cela  cllant. 
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Deucalionauroitcft^  contemporain  dudit  Sparctus,  & fon  pere  Promc- 
theedeMaraylus.percdcSparetus;  ficainü  Atlaslonfrcrcauroit  pcuvi- 
ure au  melmc  temps;  ce  que  nous  auons  fuiuy  en  quelque  façon  au  fieeltf 
15.  lors  que  nous  auonsdonné  les  Roisde  Boeotie. 

Mais  ApollodoreditqueleDtlugedcDeucâlionn’arriua  qu'au  temps 
duRoyd'AthenesCranaus,  lequel  necommença  de  tegner  qucl'an  14. 
duregned'Afcatades.fùcceflèutdeSparetusi  & pariant,  tout  ce  qu'Aclas 
& Promethec  perede  Deucalion, auront  peu  faire, aura  eftedcviure&  d'c-> 
ftre  contemporains  de  Sparetus,  félon  Apollodorcià  quoy  faind  Augu- 
fiin  s'accorde,  au  hure  1 8.  delà  Cité  do  Dieu,  chap.  1 0. 

Que  fl  félon  Ouidc  ce  Delugede  Deucalion  arriua  aptes  que  Lycaort, 
Royd  Arcadic,cutcftcchangéenloup;c'cftàdire,du  temps  de  Niclimus,; 
fils  dudit  Lycaon,  Si  frerede  Cali(fo,cn  donnant  les  Rois  d'Arcadie,  au 
ficelé  21.  nous  auons  fait  voir  que  Calillo , & par  confequent  Ion  frété’ 
Nidfymusfurcntfeulementcontcmporainsdc  Bellepares,  Roy  10.  d'Af- 
fyrie  ; Je  ainfi  le  Deluge  de  Deucalion  ne  fera  artiué  qu'en  ce  temps;  Je  par- 
tant Atlas  & Prometfice  n'auront  peu  viurOylus  haut  que  du  temps  d'A- 
mynth4S,ou  pour  le  plus  d’Afearades  fon  predccclTeut,  qui  Iculsfepeuuent 
iuftificrparlcsdcgrea  Généalogiques  desfucceffeurs  de  leurt  cnfalis.  Cf 
qui  cil  caufe  que  nous  rejettons  les  trois  Atlas  d'Eufebe,  Je  deS.  Auguif  in  ; 
i fçauoir,  Atlas  4.  Atlas'5.  Je  Atlas  6.en  ce  qu’ils  les  ont  mal  pofoz,  Je  fins 
ifendement  Généalogique. 

7.  Açlasy.  decenom,felon  Apollodore  Higinus,Nonnus  Je  Virgile, 
fiitperedElcélra,  delaqucllclupitercutfonfiis  Dardanus;  Jela^fitioti 
de  ce  7.  A tlas  fe  iuflifîc  par  les  degrez  Généalogiques  de  fon  petk  fil's  Dar- 
danus,  qui  font  mis  dans  la  cinquielmc  (oloinne  depuis  luy  Atias  7.  iuf- 
que»  à He£lor,qui  fut  tué  au  ficgcde  Troye. 

8.  Atlas  8.  fut,  fclon  Paufanias,  pere  dcTaygcte,  de  laquelle  tupitet 
eut  fon  fi's  Laced.Tmon;  Je  celle  pofition  feiiiftihe  parles  degrez  Généa- 
logiques des  fucceffeurs  dudit  Lacedannon  depuis  Atlas,  fon  aj  eul  imtet- 
ncT,iufqucs  à Clytcmneftra,  femme  d'Agamemnon,  general  de  l'armec 
des  Grecs  contre  Priam.RoydeTroye,  Iclquclsi’ay  misdans  lafixicfme 
colomne. 

9.  Atlasç.  decenom.futperedeHyas,  RoydcBoïotic.lescnfânsdu- 
qucl furent chaffez par Cadinus,  ainfiquenous  l’aiions  faitvoir  au  f^çcj£ 

1 j.  en  baillanr  les  Rois  de  Boeotie  : Je  la  pofition  de  ccntuficfmc  A'ilaS 
le  iuftifie  par  la  feptiefmc  colomne  de  nollrc table,  où  les fucccllèurs  fe 
voyent  depuis  luy  iufques  à Therfandcr,  qui  fù  t au  fcege  de  T royc. 

Carencoresque  Cadmusncfoit  pas  de  là  race,  il  tient  neaiitmoins  le 
licudcsHyantidcs;  c'cftàdirc.de.senfans  d'Hyas  , Icfqucls  ilchaflàde  la 
Boeotie,  comme  Danauschalli  Gela  lord'Argos, 

Ce  ncuficfinc  Atlas  feprcuuccncores  patPaulânias,quidit,qu'il  fut  pere 
d«  Moera.fcinmedeT egeates,  fils  du  Roy  Lycaon,  donccet  A tlas  fut  con- 
temporain deLycaon  .-lequel  fut  contemporain  de  Bclochus  i.  ainfi  que 
nous  l'allons  fait  voir  au  fieclc  ii.  en  donnant  les  Rois  d’Arcadie.  Or  Ly- 
caon, pere  de  Calillo,  fut  au  fü  pere  de  T egeates, oncle  d'Arcas.fils  i^c  ladif^ 
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Cali(lo,&pcrc  d'Aphid3S,quilefùtcl'Alcus,quiIcfùtdcCephcus,  qui  le 
fucd'Æropus,  quite  (ucd'Echemus,qui  le  &cdcAgapcnor, lequel  fut  au 
ficge  de  T roye,(cIon  le  tnerme  Paufanias. 

Atlas  io.de  ce  nom,  fut,  félon  Hyginus&  Paulànias , pere  deSteropc} 
de  laquelle  O cnomaus,  Roy  de  Pife  en  Eiide,  eut.(à  filleHippodamia,fem- 
mcdePclops,  qui  donna  fonnomauPeloponefc;  &cc(li;  pofition  fc  iu- 
Itilîeparla  table Gencalogiquequenousauonsfàiteauri,ccIci6.  en  don- 
nant les  Rois  d’EIide:  car  puisqu’on  y voit  comme  ladite  Hippodatnût 
fuccontemporaincdeDanaé.lîlie  duRoy  Acrifius,  en  prenant  les  defeen- 
dans  de  ladite  Danaé  par  Perfeus,vous  trouuetcz  de  pere  en  fils  que  T hoas, 
quLed  Iq  cinquicfinc  depuis  ladite  Danaé , & par  confrquent  depuis  ladite 
Hippodamia,  futaufiegedeTroye  , qqoy qu’il  ne  s’en  trouuc  que  trois 
des  defeendans  de  ladite  Hippodamia , h les  Autheurs  n’en  ont  oublié 
quclqu'vn. 

Ce incfmc  Atlas, félon Higinus,  futpcredcDione,  femme deTantale, 
& mcrc de  Pek>ps,  qui efpoula  la fufditt  Hippodamia,  fille  d'Oenoraaus, 
Roy  de  Pife  en  Elide. 

- Atlas. 11. dccenom,futfcIon Higinuj,paedesHyades,lefquelIcsfurenc 
tKiercilTcs  de  Bacchus,  fils  de  Semcle,  fille  deCadmus;  & par  confequenc 
elles  furent  contcnaporaincs  de  ladite Sesnele,  iaquellcpar  la  cable  Genea- 
brgique  que  nous  auansfaiteaufieclet5.  en  donnant  lesRoisde.Boëotie 
fe trouuc  viute au mcfme temps  queSofarcs,  Roy  ii.  d’AlTyric;  & ainfà 
Atlas  pctc  des  nourrilTcs  de  fon  fils  aura  effé  contemporain  de  Lamprïdes, 
pere dud^c Sofares,  OrHyginusnousdicqu’elIcsfurcntfaurs  d’vnp^s, 
filsdudit  Atlas;  &ainfiiIyauraeudcuxHyas , l’vnonclc,  &raucre  frète 
dcfditcs  Hyades.nourrilfcsde  Bacchus. 

Ceii.  Atlas  fcprouuc  encore  par  Paufanias,  qui  dit  qu’il  fut  pere  d’Al- 
cyonci  delaqucllcNcptuneeucfes  fils  Hypcreccs  & Antha,  qui  furent 
Rois  fondaccutsdcdeuxvillesHypcrca  &Anchca;qucAntha  fut  pere 

deAëtius  Roi  dcfditcs  villes,  que  Pithcus&Tcœfcn,  frètes,  y arriucrenc 
au  temps d’Aëtius,  &qu’ilsy  régnèrent  aucc  lui,  & que  Pitheus  apres  la 
mort  Jc.AëtiuSj&dcTrcefen  vnit  les  dcuxvillcs,  &du  nom  defon  frère 
lesfitappcIlcrTroczcnc;  qu’il  fût  pere  de  Athra,  de  laquelle  Ægeus  eut 
fonfilsTlicfcus,  qui  fut  contemporain  de  Mitræus,  Roy  vingt- fixicfinc 
d'^yiiric. 

"^^tlas  I r.  de  ce  nom,  qui  fc  voit  contemporain  de  Sofarcs,  a peu  cftrc 
celiiy  qui  fut  empierre  par  Perfeus  auant  qu'il  fut  Roy  d’Argos,  parce  que 
Ouidedit  qu’Atlas  ell#ic  dcfia  vieillard  lors  que  Perfeus  palfa  chez  luy. 
Mais  i’cilimc  que  ce  douzicfmc,  & le  ticizicfmc  fuiuant  ne  font  que  le 
mcl’mc.  ■ 

Atlasi;.  dccenoru,fcIonOuide,  fiic  vcrirablcmcnt  le  contemporain 
de  Perfeus,  &pcut  cflrc  fils  du  precedent,  & ccluy  qui  fut  empierré  pat 
Perfeus  comme  il  reuenoit  de  tuëcMedufe,  mais  du  II  6c  de  cellui-cy  tL 
s’en  peut  faire  vn  fcul  ; &ccfcroicmonaduis, 

14.  ACI.IS14.  dece nom, contemporain  de Panysa, fût, félon  Hyginus, 
fils  de  Æthcr,dit  Vianus,oulc  Ciel,  qui  clf  le  plus  ancien  en  l’ordre  de  la 
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Gencalogie  generale  des  Dieux  des  Payens,  tiree  dudit  Hyginus,  d’Hezio- 
dc,d’ApalIodorc,&  de  Cicéron,  qui  font  les  quatre  anciens,  quidc  pro* 
pos  dcliberc  en  ont eferit  fort  czaâement  Sc  amplement. 

1 5 . Atlas  1 5.  de  ce  nom,  frere  de  Promethee  & d'Epimethee,  fût  comme 
les  frères,  fils  de  laper,  qui  le  fut  du  Ciel,  fuiuant  Hefiode,  Hyginus  fle 
Apollodorcj  Sc  ceux-cy  furent  infailliblement  contemporains  de  Sofa- 
tinus,commeaufndefon  fils  Mitrzus,ruiuât  l'ordre  généalogique  defdics 
Autheurs,commeaulII  d'Hercules.filsdelupitcr&tTAlcmene,  ainfi  que 
nousl'auons  fait  voir  dans  nofttcDifcipledesTemps,quoy  qu’auec  quel- 
que peu  de  différence  d’aage, parce  qu’Herculcs  cffoitplus  icune  qu'eux, ou 
plus  tard  nay  d'vn  fcul  degré  Généalogique. 

16.  AtL-isiS.  finalement  marque  le  ai.  degrc'  Généalogique  de  noflre 
table,  & fut,  félon  Homeie,  Apollonius  Rnodius  & Hyginus  , perc  de 
Caly  pfo,  laquelle  aima  & coucha  auec  V ly  ffes  apres  la  ruine  de  T roye. 

T outautât  y a-il  eu  ou  peu  auoirdcpcrfonnes  quiont  eu  Icnom  d’Atlas, 
lefquellesoneffobligé  de  diflinguer,  (ion  veut  nettement  parler  des  Rois 
de  Mauritanie. 

le nedoute  nullement  qu’affez  fouuent  on  n’en  peutioindre  deux  ou 
trois pourn’cn  faire qu’vn,  comme i'ay fait  du  ir.  &du  ij.  Mais  (1  on  y 
regardcdcprcz,ilcnarriucroitplurieursinconucniens,  &:  le  plus  feut  clt 
d’eff  ablir  fes  poi^uions  fuiuant  la  bafe  & les  fondement  des  degrez  Généa- 
logiques. 

Cat,commcTher(ânder,quifutaufiegc  dcTroyc,  en  remontant  de 
fils  à perc,  nous  force  d'eftablir  & pofer  Atlas  9.  de  mcfme  Clitemneftra 
qui  viuoit  au  temps  du  ficgc;  en  fuiuant  la  mefme  maniéré,  nous  obligeà  la 
pofition  du  8 . Heéfor  à celle  du  7 . & ainfi  des  autres. 

Au  rc(fe,dansla  colomne  des  Rois  de  Mauritanie, i'ay  adioufiéàchaque 
Atlasles  Autheurs  defquelsielesay  prinsj  ce  n’eftpas  que  tout  tant  qu’il 
y a d'Autheurs  n'ayent  confondu  les  matières  ; mais  nousauons  eu  affez  de 
iour  pour  diffinguer  les  perfonnesi  ce  qui  eff  neceffaire  & effentiel  à tout 
bon  Chronologiftc. 

Quelques  vns  veulent  que  A ntzus  le  Gcanr,fils  de  Ncptunc,ayc  régné 
en  la  Mauritanieauffibien  ou’ en  Lybie:  fi  cela  eft,  il  y régna  au  mefme 
temps  que  Atlas,  pere  de  Calypfo , a fçauoir  au  temps  de  Mitrxus , Roy 
1 6 . d' A ffytie,  parce  que  Hercules, fils d'Alcmene  le  tua auant  que  Thefeus 
fùft  recognu  pour  fils  d’Ægcus,  félon  Plutarque,  àquoy  Cointus  s’accor- 
de, Higinusaufft,  & Apollodoredcmefmes. 

EtpartantEufebes’abufe,  & (âinéf  Auguflin  auffi , de  vouloir  que  ce 
Geantaye  eftétueparquelqueautrcHcrculesquelefilsd’Alcmenc,  Eufe- 
bcayantpofccc  combata  l’an  19.  de  Mamylus,Royi5.  d’Affirie:  bien  eft 
vray  qu’il  fc  corrige  lui- mefmes,  l’ayant  mis  plus  bas  à l’an  premier  ou  fé- 
cond deSofarinus,  Roy  if.  d’Affiric  Ornais  il  s’abufe  encore, car  puis  qu’A- 
pollodore  nous  dit , qu’Hcrcules  tua  Antæus  comme  il  alloitaux  Hclperi- 
des  , cela  n’aduint  qu’enuiron  le  temps  du  voyage  de  Colchos:  lequel 
vovageeftantpofeen  fa  place  véritable  & légitime , n’arriua  qu’enuiton 
d’an  huiéfiefmc  dcTautancs,  comme  nousl’auons  vérifié  au  premier  liute 
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me  année.  Car  de  s'imaginer  qu'il  foir  né  en  la  terre  de  Ciianaan  auanc  que 
(bn  grand  pccclacobvinc  en  Egypte,  parce  qu'il  cil  nommé  entre  les  l'cp- 
tante  quieurentauecIacobleutenrrceenEgj'pte,  outre  quenous  auons 
clairement  fait  voir  l'intelligence  de  celle  entrée  au  liecle  precedent, & Fait 
voir  que  Cahat  n'eftoit  pas  nay  quand  lacob  arriua  en  Egypte, nous  dirons 
icy  derechef  que  cela  ne  fe  peut  en  façon  quelcôque,ou  il  laudtoit  qu'il  cull 
vefeu  beaucoup  plus  longuementqu'il  n'cÛ  porte  dans  l'Ercricurc  fainéle. 
Or  n'ayant  il  vefeu  que  153.3115,  Amrarufon  fils137.Sc  Moyfeenfuitteque 
80.  quand  ils  forcirent  de  l'Egypte,  (ion  veut  crouuer  les  430.  ans  de  la  de- 
meure par  les  années  exprimées  fuccelDuemcnt  dans  l'Elcriturc-és  perfon- 
nesde  Leui,  Cahat,  Amrain Si  Moyrc,ilfaucdcnece(Iicé  necediunte  que 
Caliatfoicnélong-temps.ipreslavenuëdc  lacoben  Egypte!  & d'autant 
qucl'ani3^  de  la  vie  de  Leuitefpondà  l'an  90.  de  ladite  demeure  en  Egy- 
pte, qui  hit  l'an  60.  delafctuitude;  le  dy  que  Cahat  peut  Sc  doit  dire  nay 
enuiron  ce  tempsitellenicnt  que  quand  fon  pcrc  mourut  il  ne  faifoi  t qu'en- 
trer en  fon  annee  quatriefmc.  Que  fi  on  ttouue  ellrangc  que  Leui  à l'aage  de 
cent  trente  cinq  ans  aye  peuauoir  vn  fils,  ie  renuoye  ceux  qui  feront  de  ce- 
fte  humeur  au  15.  du  Gcnel'e,  & ils  y apprendront  qu'Abraham  bis  ayeul 
dcLeuiauoicfcpc  vingesans  quand  illctemariaàfafcconde  femme  Che- 
tuta,  de  laquelle  il  eut  encores  fix  fils,  htaptes  tout,ie  neme  fers  pas  des 
ans  de  Leui  ny  de  Cahat  pour  prcuuer  les  ans  du  Monde  ; maisie  fay  ces 
difeours  pour  refpondreaux  obieéhôsdc  ceux,(^ui  pourinfirmer  Ir  paffage 
del’Exoaeir.  40.  qui  dit , <j»eUicm:Hre  detcnfani  JUfrtël  en  Fg^pitfut  de 
yvatrf  Cf BJtrfuff  4nt,ofent  dire  que  cela  nefe  peuc.-iftiutant,  difent  ils,  que 
Cahat  qui  clloit  ne  (ils  le  prcfmofcnc  ) dea  l’cntrce  de  l'Egypte,  n'a  vefeu 
que  i33.ans,  Amram  131.  Moyfc  n'en  auoit  que  i<  o.  quandil  fotrit  le  peu- 
ple de  l’Egypte,  cous  Icfquels  nombres  alfcmblcz  ne  font  en  tout  quccrois 
cens  cinquante  ans;  8c  partant  la  demeutede  l'Egypte  n'.tpeuclltc  Je  430. 
Et  inoy  le  conclu  bien  au  contraire,  & dy,puis  que  la  fiinéle  Eknturc  nous 
apprend  queladcmcurcdcl’tgyptcacllcdc  4j0.ans;  Sc  quelcfdits  ans  de 
Cahat,  Amram, 8c lcs8o.de Moyfenc font  quc3jo.i|ns;  ils'cnfuit  donc 
que  Cahat  n'clloit  pas  né  quand  fon  grand  pcrc  lacob  defeendit  en  Egy- 
pte, Sc  qu’il  ne  nafquitqu’cnuiron  quatre  vingts  Sc  tant  d'annees  apres, 
ri’cll.mt  pas  non  plusabfurdcqucCahat  âyecllc  nombre  entre  les  7 o.quoy 
qu’il  ne  rullpasné,  quedcHer  8:  Onanqui  clloient.dcfumoiis,  ayant, 
comme  ic  reftimcalfcx  puilTamracntdcmonftré,  Sc  fait  voi^daitcmcnt, 
en  expliquant  cesmots,  i entrer  auecincok,  que  Moyle  n’a  peu  ny  voulu 
entendre  que  tous  ceux  qu’il  nomme  aucc  lacob  fuffent  viuans  Sc  ciicccz 
quaiuScluy. 

La  ii.colomnecftdcs  Roysd’Alfyrie,  on  tout  e(l intelligible. 

La  ii.Scdernierccolomnccddc  l'origine  desebofes,  oùdcz  le  cojB-- 
msiiceinencSc  vis-à  visdc  l'an  lO.d'.Arcli'us  nous  voyons  le  mot  ^ufonie,  j 
qui  cil  vue  pateiede  l'Italie,  qui  fut  donnée  par  Autumnusà  Aufonius,  du- 
quel ce  paysprincIcnorad’Aufonicjcn  laquelle  cet  Auloniu-S  régna, (don 
le  Bcrole.long  temps  dcuaiit  Aufoiic  compagnon  J’ Vliffcsiquclqucfois 
dans  les  Poètes  toute  riulic  cd  appaLccAufunui  c'eilauioutJ'huy  la  con- 
trée de  Bcncucnt. 
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Du  KoyuumtiyEoUe,*»  f^uleun, ou  Iflesde Sicile. 

LEs  Iflcs  de  V nican,  qui  (ont  au  cour  de  la  Sicile , curent  iadis  des  Roû 
particuliers  : il  y en  a pluficursi  mais  les  principales  furent  Lipana  Se 
Æolie,  &LiparafclbuloitappcllerMeligunis,  comme auifi  /toliesap- 
pclioic  Vulcan,ainrtqu*onlcvoicenlai99.  page  de  noftre  (àinâcGcO' 
graphie. 

Que  fi  Liparus  ,qui  en  fut  Roy,  fiit  fils  d’Aufonus, lequel  Aufonus,fclon 
IcBcrofedel'Annius.futRoyderAufonicenltalie  dczl'an  lo.  du  règne 
d 'Arelius,  Roy  6 . des  Aifiriens;  félon  l'ordre  de  noftre  Panthéon,  il  faudra 
metttele regnede Liparus,  filsdudicAufonius, au  commencement  dure- 
gne  de  Balaus,  dit  Xerxes,  fils  dudit  Arelius,  & 7.  Roy  d'Afliric , lequel 
donna  fon  nomà  Lipara,  l’vnedes  Iflesdel’Æolie. 

Menalius,  quifucpcrc  de  Vulcan,  félon  Cicéron , y a deu  regner  au 
temps  de  So(arinus,Roy  1 5.d'Ainric,putlqucron  fils  fut  contemporain  de 
Thetis,  femme  de  Pcleus. 

Vulcan, fils  dudit  McnaIius,feIon  Cicéron, delcédic  aux  I (les  de  Vulcan, 
félon  VirgilequandThedslc  priadcfiiiredesarmespourfonfilsÆncas,âc 
s'arre(h  aux  1 (les  de  Lipara  Se  Æolie,  où  (à  mailbn  & (à  forge  eftoient , SC 
cft  ce  Vulcan  appelle  LipareusptThccrice,  à caufe  de  rifle  Lipan,  ou  fl 
regnoit,laquclles‘3ppclloitauprauancMcligunîs, félon Caihmachus.  Il 
fut  donc  contemporain  dcMicrzus,Roy  ati.d'Aifyrie,  car  Pcleus  l'cftoit 
auftt 

Æolus,quifutfonfucceflcur,yregnoitapreslui,  puis qu’Vlyflcs  y fut 
par  lui  humainement  receu  apres  le  (tege  de  Troy  e , ainh  qu’il  fe  voit  dans 
Homctc.-Sc  ceftui-cy  fut  contemporain  dcTautanes,  Roi  17.  d’Affyrie- 
Outrclcfqucls  on  n'en  fçait  pas  les  Rois , (icen'eft  que  Pline aycciiten' 
du  que  Liparus  K oy  de  ces  Iflcs,  & parainfi  t.  dcccnom,aye  efte  filsd'Au- 
fonius,  fils  d' Vlyifcs  St  de  Calypfo  ; auquel  cas  ce  (ccond  Liparus  y auroic 
regneau  temps  de  T inxus,fils  deTeutcus.qui  le  fut  dudicT autanesiauqucl 
Liparus  L.auruirfucccdcÆolusaufsix.  durant  lercgnedc  Dercilus,  fils 
dudit  Tinarus. 

T outes  ces  1 (les  furent  en  finfubiecces  au  Rois  de  Sicile , & du  nom  de 
leurs  Rois  Æolus, furent  appdlccs  Æolies,  & le  Royaume  d'icelles  Æolie; 
lefçayquPw  MificdePhrygiceftpar quelques  vas  appcllee  aufsi Æolie  ; 
mais  011  diroit  mieux  fi  on  l'appclloit  Æolide. 

DuRoyaumedeLygurieoudeGenet. 

*T  Ygurie(c'cft  le  pa'isde  Genes  «n  Italie)eut, félon  leBcrofe,fon  origine 
I jenuironTante  du  règne  d'Arelius,  Roy  f.  d'Aflyric;  mais  il  veut 
que  «e  R oyaume  aye  commence'  par  Plueton,  fils  du  Soleil  ou  d'Apollo,& 
que  de  fon  nom  le  paysaye  efte  appelle' Phaetonique,  comme  auisi  de  fon 
hls  Lygur  Lygurie. 

'Si  te  la  cft,  Apollo,dc  ce  Phaeton,auia  efte  contemporain  d'Arius , R oy 

5.  Aflytie, 
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yd'Aflyric.qui  ne  pcutcftre  nullement  l'Apollo  des  Grecs  qui  viUoit  aù 
temps  duRoyMitreusRoyi.6.(l'A{ryrie:8eain(i2i.degré  de  génération 
plus  bas  quel'ApoIlodu  Berofe;  flc  cela  edant, l'origine  de  ccRoyaume 
hauroitcommenccqu'vnpeudeuantlcnege  deTroye. 

Ligur, félon  Berofe, ou  Ligiftus  félon  lesaU(res,flisdcPhaëcon,  fut  le 
lecond  Roy  de  ce  pa'i's,&  de  Ton  nom  le  fît  appcller  Ligurie. 

Mais  pour  la  fondation  delà  ville  de  GeneiiOnTattribuc  à Genuus  fïli 
de  Saturnc.qui  viuoitau  temps  que  Sofàrmus  regnoit , qui  efloic  le  2 5.  Roy 
d'AfTyrie.Etainfi.tant  félon  Berofe  quefelon  leJ  Gtecsjbnles  peut  ranget 
en  cette  forte. 

Phacton  i.  de  ce  nom,  du  temps  d’Atelius  R oy  « .d’AlTyrie. 

■ Ligur,  fon  tils,  du  temps  de  Balarus  Xerxes  His  dudit  Arelius. 

Genuus,  fîls  de  Saturne,  du  temps  de  Sofàrmus  Roy  1 5.d'A(Iy  rie, 
Phaeton,  lîlsd'Apollo,  du  temps dcTaucanes  Roy  x7.d'AfIyrie. 

Ligiflus , fils  dudit  Phacton , du  temps  de  T eutcus  fils  de  T autanes  i qül 
cft  tout  ce  que  nous  en  pouuons  dite. 

D»  Koy4Mmc  i^rgot. 

PA  r ladixncufiefme  DinafticdcTEgipte  nous  apprenons  de  Manethod^ 
tantau  rapport  de  Iofcphc,dansfesdeux  liurcs  qu’il  a fait  de  l’Antiqui- 
té  des  luifs,  contre  Apion  & Mancthoh  mefmes,  le  temps  auquel  ÆgiptuS 
Roydecetteiÿ.Oinaffiechaflàfdn frété Danaiis;  duquel Oanàüs  rcmon> 
tantiufquesau  premierRoy  d'Argos,nous  troudonsque quand  fnachus, 
qui  en  fut  le  premier  Roy,  commença  d'y  régner,  ce  fut  l'an  e.dcBalxus  8. 
RoydesAfliriens;  duquel  Royaume  d’Argos,  qui  cft  vile  ville  & Royau- 
me delà  Grcce,ritué  dans  la  Morte  ou  Pcloponeîcifut  le  bbrd  Oriental  de 
cette  Peninfule i & futaufli  appelle  Argds  Hippium, parce qit’il  y auoit pa- 
fturagepourlescheuaux,  & Dipfion  pour  la  difette  d’eau . & Plidronicum 
dunomdu  Roy  fécond  qui  y régna,  Se  tout  Icpaïs  futappellc  Inacliie,du 
nom  du  premier  Roy  qui  donna  fon  nom  au  fleuue  Inachus  ) Se  finalement 
ArgosSe  ArgOsAchaicum,dunompcutc(lred’Atgusquietl  fut  le  4.  Roy  : 
duquel  Royaume  nous  recueillons  danslcs  Antheùrs  quatorze  Rois  fuccef 
fluemcnt. 

I.  Inachus, qui  commença  deregnetrarf  é.de  Balçds, Se  régna  50.ans. 

1.  Phoronzus,l'an  iS.d’Armacritis,<o.ansii  caufe  deceRdy  la  ville 
fut  quelqucsfoisappellec  Phoronzum. 

J.  Apisjl’an  ij.de  Balæusr.  trente-cinq  ans.  Ceûui-cyri’eftmis  par  Paü- 
fànias. 

4.  Argus,ran4ÿ.dudicBaIzusx.foixante-dixans. 

J.  Pirafus.ou  Crafus,l‘an  4-de  Mancajeus, cinquantc-quatreans. 
i.  Phorbas,ran8.dcMarncIus,trente-cinqans. 

7.  T roiphas,ouT riopas,  l'an  ij.dcSparetus,  quarante- fût  ans. 

8.  Crotnopus,I'ani9jd'Afcatades,vin^  vnan. 
f.  Sthcnems,l'an  40.  dudit  Afeatades,  vnzeans. 

10.  Danaiis, frété  dnRoyd'£gipte,nemmÉÆgiptus,  ayant  efte  chafK 

QQ 
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de  l'Egiptc,  &s’cftanc  réfugié  dans  Argos,  pour  remercier  fon  hoftc  ^ , 
rendit  Roy  l’an  i o.d‘ Amintas,  & régna  cinquaiuc  ans. 

n.  Linceus,  l’an  I5.de  Bclochus  i . quarante  & vn  an.' 

II.  Abas,l’anprcmierdeLamprides,vjngt&troisans, 

IJ.  Prætus,  l’an  1 4.  de  LamprideS, dixlcpi ans. 

1 4.  Acrtfius.l'an  j.de  Sofarcs.tréte  & vn  anrcn  ceftui  cy  eut  fin  le  Roiâii- 
mcd'Argos:  car  ayant  efté  tué  par  Perfcus, il  s’empara  de  fonRoiaurac,  ic 
fît  le  ficgc  d'icelui,  non  en  la  ville  d’Argos.mais  en  la  ville  de  Miccnas.de  la- 
quelle ilfut  premier  Roy.  Voyczlcs  Koisdc  Miccnesen  Icurlicu. 

La  iJ.Dinafticdcl'Egipte  commença  l’an  ig.deBaLeus,  fur  laquelle 
nous  auons  amplement  dilcouru.ac  fur  touteslcs  OinalKcsauSiccU  ii. 

Si  nous  croyons  à ce  que  nous  lifonsdans  les  liurcs  delofcphe.qu'il  a-  • 
faits  contre  Apion  & Mancthon, nous  trouuons  quau  temps  que  les  Rois 
de  la  dixhuiélicfme  Dinaftie  de  l’Egipte  eurent  chaffe  les  R ois  des  Fa- 
deurs, Icschaffcrs’cn  allèrent  enlaludecôc  y fondèrent  la  ville  de  letufâ- 
Iem,ainfi  que  nous  le  marquons  en  ce  biccle,  en  fuite  du  commencement 
de  cette  di;mui(dicfmc  Dinaftie:  Mais  d’ailleurs  fi  nous  croyons  au  mef- 
mc  lofephe,  tant  en  fon  premier  liure  des  Antiquiter  des  luifs , que  au 
feptiefme  de  la  guerre* des  Romains  contre  les  mefmcs  luifs,  nous  di- 
rons que  long  temps  auparauant  letufalem  auoit  efté  fondée  par  Mel- 
chifcdcch  qui  en  fût  Roy , lequel  il  appelle  au  ièptiefme  liure  , puiffant 
Roy  des  Chanancens, & que  lors  elle  fut  appcllee  feulement  Salem , da 
depuis  IcbuCtlem  ; finalement  par  le  Roy  Dauid  leruGlem,  & parles  Grecs 
Hicrufalem.  Qùefi  Salem  de  Mclchifedech  fut  lerufalcm , en  expliquant 
lofephe, nous  dirons  aucc  lui  que  Mclchifedech  en  fut  le  fondateur , Sc 
que  les  Rois  des  Pafteurs  y cftans  venus  en  ce  Siècle,  l’auemcntcrenr  Sc 
embellirent  6c  l’appcllercnt  Icbufalem,  parce  que  les  peuples  quieftoient 
dedans  s’appclloicnt  lebufeans , qui  furent  vaincus  par  le  Roy  Dauid. 
Mais  dans  noftre  Melchifedech  p.  1 5.  nous  auons  fouftenu  que  Salem 
ne  fut  pas  lerufalcm,  6c  nous  tafenons  d’accommoder  lofephe  auec  lofe- 
phe.  Or  pour  les  Rois  fucceffeurs  de  Mclchifedech  nous  n’en  auons 
point , feulement  trouuons-nous  que  lacob  ayant  quitté  Sochot  vint 
en  Salem'  ville  des  Sichimites*.  de  laquelle  pour  lors  Emor  cftoit  Roy. 
Et  pour  les  Rois  de  lerufalcm  , durant  les  règnes  des  luifs,  on  les  verra 
en  leur  rang  dans  la  fainûe  Chronologie , comme  aufli  aux  Siècles  de 
la  Grâce  ceuxquien  auront  efté  Roisdepuis  Godefroy  de  Buillon.  llfuffit 
ici  d’en  marqutir  la  fondation  ou  tcnouucllement , parce  qu’elle  a sft  é Chef 
d’vn  Roiaume:  6c  ainû  mettrons  nous  fin  àceSiecle. 
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SIECLE  XXV; 

CE  vingt-cinquicGne  Sicclc,  qui  fc  vdit  cil  la  ij.pagc  de  la  lâin£(é 
Chronologie,  e(l  diuife'  en  vnze  colomnes  ou  efpaccs. 

La  première  contient  les  ans  du  Monde  deTqucls  ce  Sicclc  c(l  oompofé. 

La  a.laruicedclagenealogicdenohteScigneur. 

La }.  laruitedesgencrationsd'Abrahampaclalignédc  Lcuy, enfant  de 
lâcob  , en  laquelle  nous  voyons  comme  Amrain , fils  de  Cahac,  mar- 
que la  cinquiefmc  gcneracion  depuis  Abraham , qui  fiit  la  ttoifiefine  de  la 
feruitude. 

La  4.  contientlesChe&vifibleiderEgUrcfouslaNàtürcjdurantccSie- 
cle. 

La  5.  les  ansdenospreuues,qui  font  lifuitedcs  ans  de  la  demeure  dci. 
enfimsd'lfracl  en  Hgiptc,àfçauoirdepuisrani46.iufquesàranL  45.1c  tout 
inclus. 

La  ÿ.contichtlaruitedcs400.ansdela{ctuitüde. 

La  7.  conricnr  le  refie  desam  de  la  vie  de  Cahac,  qui  ihouruc  quatre  aiiï 
apres  que  Amram  Ton  fils  eue  eft^  ne,  «prêt  eut  vefeu  cent  trente- trait 

4BS.  Exti.  6.  il. 

La  8.  commence  à li  daiflàncc  d’Amtahi , & contient  les  ans  de  là 
vie. 

La  9.  cilla colomne du Sieclc,rur laquelle  tiâüsnaUOns  pàsbcaucoupà 
difcOuiir, feulement auonsnousà remarquer  qucl'andu  Monde  i4b9.qi:l  AuiiiLn, 


fûtdcladcracurcdcrEgipccran2i4.&:dc  lalcruitudcl'anila.  Ceuxqui  4“‘ 
lie  s’accordent  pasaucc  lalàinde  EfcticüreCanoriiqué,âins aiment  mieux 
fiiiuléla  vcrriondcsScpcantetclIcquc  nous  l’auons  auioutd’huÿ,&:  apres  ■?>«>•«  l» 


eux  Eliilonle  iuif,auliure  qu’on  luy  attribue  de  i’ Abrégé  df/Tcmpi,  duquel 
nous  parictonsplus amplement ci-apres, mettent  énuirdn  cette  année  l’an 
So.deMoyfe:  Car  Phiion,fuiuant  les  Chroniques  desHebrieux,  ou  les  Contre  i>hi- 
ChtoniquésdesHcbricUx.felon  Philon.comptentdc^uisUnaiiIàncc  d'A-  chtoniquu 
brahaniiufqu'àMoyfccinqcensans  feulement,  c’cll  a dire  depuis  la  naif  He- 
faiictd’AbraharriiufquesàVanSo.dcMoyfc:  eequiefehoit  iullcment  fc- 
Ion  n6firemethdderanrufdit214.de  lidcincure,&  184.de  U fctuitudci 
doùretrdgrddancles  450.  de  la  demeure,  ils  eh  cfiablilTcnt  le  commence- 
ment aran70.d'Abrahami5cdc  la  fcruitüdcilanailfancc  d’ifaaciccquc 
nousauonsdifputéci-dcuanchcfcpbuuoirny  fedeuoir  faire, parce  que  ce 
font  pures  inucntidnsludaïqucs,  contraires  tout  à fait  aux  textes  exptes-de 
rEfcriturcfaindlc.  Vinghcn’Hifiorien  ,quinc  fcfoucic  pas  beaucoup  de 


Contré  Vin- 


fuiurcletextedc  l’EfcritUrcj quoy  qu’il ptotcllc fouucnt  ducontrairc,l'en-  po'LiuI'™' 
uicparde(ruslcsHcbricux&pardcirusPhilon,auquelil  fàitcroirecn  fon^ 
année  du  Monde  1565.  pag.41.  qu’il  a dit  que  Mo\  fcnafquic  éo.ansaprcs 
la  mort  de  lofcph,fanscottcr  lelicuou  Pliilon  ,n  dit  cela:  bien  efi  il  vray 
quepat  les  fupputatioits  tirées  du  fuldit  abroge  dcl’hilon,on  voitverifa- 

ciA.ij 
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blcinent  qu'il  le  fait  nairtre  £4.  ans  apres  la  more  delofcph;  Se  ainfi  leiic 
V inghcr  à quatre  ans  prez  conforme  à l'opinion  de  Philon,mcc  la  fortiede 
l'Egiptejc'ellàdircl'ango.de  Moyfc,  quatre  ans  pluftoft  qae  Philon  : 6c 
parainfi.contreletextecxprezdc  l'Exode  11. 40.  lequel  i'oppofe  à toutes 
les refueriesdes  luifs 6c  aux  Autheursde leutsChtoniques, 6c  contre  le  tef- 
rhoigrtagedclorcpiicci-dcuancallegué.queicmctscn  balancccontrePiii- 
ion  6cresrciffaâcurs,Icscnfansd'irraëln’auroicn:  demeuré  cnEgipte  qdc 
deuxccnsneuf6c  tantd'annces?  ja  n'aduicnne  que  nous  quittions  le  cer- 
tain pour  lïnccrtain,  lafainûc  Efcriturc  ne  peut  errer,  il  la  wut  donc  fuiurc, 
elle  nous  enfeigne  que  cette  demeure  des  cnfins  d'ifracljc'eft  lacob,  ce  lied 
pas  I faac,cc  n'ell  pas  A braham,  dura  dans  l'Egiptc  quatre  cens  tren  te  ans,  il 
la  faut  croire,  6c  reietter  les  opinions  friuoles  des  Rabins,  de  Philon  6c  de 
"Vingher, difciple 6c  fedlateur  deTemporarius,aafqucls  on  peut  ioindré 
Capcl  6c  tels  autres  qui  font  de  mcfmc  pâlie,  qui  aiment  mieux  fuiurc  leurs 
opinions  que  les  textes  clairs  de  l'Efcritute. 

De  b luif-  fout  la  nailfàncc  d'Amram,âls  de  Cahat,  nous  la  mettons  à l'annce 

r»nce  a' Ara-  du  Monde  14*» 4.  qui  fût  de  la  demeure  l'an  xij.  8c  de  la  feruitude  de 
l'Egipte  l'an  189.  comme  aullî  l'an  ij  o,  de  Cahat  félon  nos  pofitions  : pour 
le  moins  a il  peu  6c  deu  nailltc  enuiron  ce  temps  là  : car  puis  qu'en  toute  la 
fainéleEfcntuccletempsdc  là  nailfancenenous  cil  pas  deligné,  il  n'im- 
portederien  en  quel  temps  qu’on  le  faite  naillre,pourucuqu'il  foit  néda 
viuant  de  fon  pere , de  telle  façon  que  les  deux  vies  le  puilTcnt  lier  & ioindie» 
Etfèfouuicndra  on  toufiours  quetout  ainliquc  ie  neme  fuis  point  ferui 
des  ans  de  Leuiny  de  Cahat  pour  laprcuuedcs  années  de  la  fainéle  Chro- 
nologie ; de  melmcs  ie  ne  me  fen  point  de  ceux  d’Amram  fils  de  Cahat , 6c 
nclesayinisquepourÊiirevoirparlaliaifondc  leurs  vies  lecours  des4joj 
ans  de  la  demeure  cllrc  véritable  & poll'iblc. 

Lato,  colomnc  cil  des  Rois  d'Alfirie,  8c  contient  trois  Rois  ,à  fçauoit  le 
io.lcii.8cIc  is. 

Du  Royttume,  (y  dtt  Roii  deU  Cadmee,quitfiU  Battit. 

Ocotieellvne  région  alTcz  ampledc  la  G rccc,  laquelle  s’appclloi  t pre- 
Jl  mictement  Ogigie,  puis  Aonide,  puis  Bœotie,  apres  Hiantide, 6c  fina- 
lement Cadtpcc.felon  les  noms  des  Rois  qui  l'ont  polfedee  les  vns  en  mef- 
me  temps  que  les  autres  : tar  il  y auoit  pluhcurs  petits  Royaumes,  ou  fucceC- 
fiucment,  ainli  qucIaTablcfuiuantc  le  fera  voir  en  les  appliquant  aux  Rois 
d'Alfitie,  depuis  Armamitresquienfutle8.Roy,iufqucsau  règne  dcTeu- 
tanes  Roy  1 7. fous  lequel  T roye  fût  ptife. 
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iT jifiitie. 

OKDK^  cme^ioct et  cunonoiOGi sife  des  n,ois 

0^u,jÊÊiafu  k It  dtnur. 

s 

Amuminei 

9 

Bclochus. 

Ogiges.  Du<]UcllcDcIugeailmml'ani£.ilurcgacaeBcI<>chil(.  h^tk.  ' 

1 

10 

Bllxu51^ 

ElcuCnus.  AoUs.  Alalcomcnia  • 

a 

II 

'Aludes. 

j 

Tripcolcmus* 

i 

U 

Mitnycus. 

4 

•5 

Mancileus. 

I 

Neptune. 

s 

<+ 

Sphznii. 

1 

Oncheftus.  ^ 

<S 

'5 

Mam/lus. 

1 

Aon.  Promethee. 
1 1 

7 

(6 

Sparectu. 

1 1 

Djamas.  Deucalion.  DuqoclleDelugeadnintrao|^du(c{aedeSparecui.  Eti/eif. 

s 

*7 

Afeaudes. 

AmphidUoiu 

» 

9 

18 

AmyntM. 

Icoous. 

1 

to 

^9 

10 

11 
11 

Bclochus  1^ 
Bellepares. 
Lamprides. 
Solârci. 

I 

Bœocuj.  Atlas. 

Cithxron.  Bœotic'—Hyas,  Ceîrno.  Mars. 

1 ^ 

Alopat.  Ljrcos.  NiAxas.  Chthoniut.  Echion.  Hirnonie — Cailmui.' 

1 r~ 

Antiopc.  Antiope.Niaiide.  Ag.ue.  Ino,femme  Polydore.  Seœde. 

II 

11 

IJ 

14 

Lampares. 

Zeihiu.  Amphion.  Pentietu.  Labdaciu.  Bacchu». 

<J 

»♦ 

PaunyVs. 

1 

L^ïus.  Mcnceceus. 

16 

Sortsmus. 

Ocdipc-Iocafla.  Cteon.  Alcmcoe. 

‘7 

16 

Micnrus. 

Polinice.Etheode.MenŒceos.  Megate— Herealea. 

II 

»7 

Tautines. 

Pendeus.  ThciÛdtr.Lao4ainaa.  ’ Teltphai. 

<J 

Ophelta.  Tirameoit. 

II. 

Bama/ichtd.AirtËCon. 

1 1 
Ptolomcus.  Theras. 

10 

11 

ai 

Xamhus.  Battus. 

Lc'premicr  bordconcienc  les  degrez  Généalogiques,  & l’ordre  des  Rois 
d’Afly  rie  qui  ont  Cuccede' de  pere  en  fils  depuis  Armamitres  Roy  8 .d’Aflyric, 
iufquesàTautancs.  ' 

iij 


x46  chronologie 

Le  dernier  bord  contient  lesdegrez  Généalogiques  depuis  ügiges, pre- 
mier Roy  de  Bteotie, iniques  à Xanthus  qui  en  fût  le  dernier. 

Gctte  T able  Chronologique  & Généalogique  des  Roisde  Bœotie,ainG 
teprefentee  Sc  appliquée  de  pcrc  en  fils , il  eft  temps  de  difeourir  fut  chacun 
dcfdits  Rois  qui  font  contenus  en  la  ptefente  Table,  afin  qu'on  voye  clai- 
rement l’ordre  du  temps  auquel  ils  ont  règne,  foit  en  mcfme  temps  ou  luc- 
celTiucment  : le  premier  degré  des  Rois  de  B œotie  terpündant  ainfi  qu'on 
le  voit  au  9.degrc  des  Rois d'Ainrie,&  les fuiuans aux  fuiuans. 

’•  félon  PaufaniaspagC7i.futpered'Eleu(Inus',d’Aulis  p.570. 

& de  Alalcomcncap.595.  Il  fut  Icpremier  qui  régna  dans  la  Bocotie,  laquel- 
le fut  appellce  Ogigie,  & régna  furies  peuples  qui  l'habitoient,  qui  s’appel- 
loicnt  allant  qu’iryrcgnaft,£é7f/jif,E£laniens.  Eufebedit  que  l’an  31.  du 
régné  d'Armamittes  il  fiit  fondateur  de  la  ville  d'Elcuhne:  âcainfi  il  fem- 
ble  qu’il  fut  Roy  d’vne  partie  de  l’Attique&dela  Bœotie.  Et  félon  le  mef- 
«ne.^uthcur.l’anié.du  tegnedeBelochus,fucceireurd’Arinamites,leDelu- 

Je  appelle  d’Ogigesaduint.  Et  S.  Auguftin  s’y  accorde,  qui  dit  que  ce  Dc- 
tge  arriua  au  temps  du  régné  de  Phoronams  Roy  fecôd  d’Argos  ; puis  que, 
félon  la  difpolition  d’Eufcbe,l’an  x6.du  Roy  Belochus  bat  &cR  concurrent 
auec l’an  44.  de  Phoroncus : & c’eft  pourquoy  ie  rends  Ogiges  plus  con- 
temporain de  Belochus  que  de  Armamitres,  parce  qu’il  a plus  vefeu  fous  le 
régné  de  Belochus. 

Le  Berofe  de  l’Anniusde  'Viterbe,  dit  que  Noé  fut  appelle  Ogiges  Saga; 
d’où  quelques  vnsfcfontimaginez,&  tres-mal,que  Noé  3c  Ogiges  n’c- 
ftoient  qu’vne  mcfme  perfonne  fous  noms  dilFcrens,  parce  qu’il  eft  dit  que 
de  leur  temps  le  Deluge  fut  &it. 

Maisle  Deluge  dcNoéaduint,commenousauQnsvcu,aui7.  Sieclcl’an 
du  Monde  lé^j.puisNoémourutl’an  duMonde  1015.  Et  leDeluged’O- 
giges,  comme  nous  venons  de  dire,  aduint  fuiuant  lefdits  AutheursJ’an  x 6. 
du  régné  de  Belochus,qui  fut  l’an  du  Monde  x 41 9.  Et  partant  il  eft  impof- 
fible  que  Noé.dit  Ogiges,  ayeiamaisefte  Ogiges  premier  Roy  de  Bœotie, 
puis  que  Noé  cftoit  mort  plusdc400.  ans  deuant  queOgiges  regnaft  en 
Bœotie. 

X.  E/ew/Tnttr,  filsd’Ogiges  3c  de  Mercure, félon  Paulànias,p.7i.futfelon 
Higinus,  Fable  147.  fonoateur  de  la  ville  d’Eleufine, laquelle  eft  dans  le 
terroir  d'Athencs:  Eufebe  donne  l’honneur decettefondationàOgigcs; 
maisle peretn  peut  auoir  ietté  les  fondemens  viuant  le  fils,  6c  ainu  tous 
deuxen  pcuuent  eftre  appellezles  fondateurs.  Ceftiii-cy  fût  Roy  de  cette 
s'ille, 8c  de  fon  temps  il  y receut  humainement  la  Decffc  Cercs, laquelle 
cherchoit  fa  fille  que  Pluton  lui  auoit  rauic  : 3c  quoy  que  les  Autheurs  nediv 
fent  pasqu’il  aye  efté  Roy  de  Bœotie  Comme  fon  pcrc,  il  y a neantmoins  ap- 
parence qu’il  luy  fuceeda  au  tout  aufiï  bien  qu’en  vnc partie 

Aulis,  fœut  du  Roy  Eleufnhis  3c  fille  d’Ogiges , donna  fon  nom , félon 
Paulànias  p.57  o.  à l’Aulide,  région  maritime  de  la  Bœotic,8c  de  là  partirent 
les  Grecs  po'ur  aller  aflicgctTroyc. 

Alalcoxncncs,ou  Alalcomcncfilsoufillccncorcs  d’Ogigcs,fondalcvil-' 
lage  Alalcoinenc,  où  Minetue  fut  nourrie,  Paùlânias  p.59j.  Ce  qui  fait  clai- 
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temcnc  voir  que  les  enfans  d’Ogiges  luy  fueccdcrciit  en  Bœotie,  com* 
me  en  Elcufiue;  &ce  feconddegrc  GenealogiquedesRois  deBœotieref- 
pond  au  dixiedue  degré  des  Rois  d'Aflÿric. 

j.Tr;^/o/fw«f,filsduRoiEleu(înus  &deIaRoine  Clitonia,  apres  fon 
perc  régna  dans Elcufinc.fuiuantHyginus,  Fab.147.  ^ Apollodorc,  fol. 
1)6.  il  fût  nourry  par  la  DecfTeCcres  : laquelle  luy  enfeigna  l'agriculture 
& de  faire  des  bleds,  & fon  temps  refpôd  au  11.  degré  Gencalogie  des  Rois 
d’Aflytie,  & y a apparence  raifonnable  qu'il  fut  Roy  de  la  Bœotie , comme 
fes  predecclfcurs.  1 1 y a plulieurs  au  tresTriptolemus,  mais  il  fuffit  de  ceftui- 
cy  pour  le  fuict  prefent. 

4. Ce  quatriefmedcgré  Généalogique,  qui  repondau  U.  des  Roisd’Af- 
lÿrie  le  trouue  vuide,  car  il  ne  fe  trouue  point  d’enfans  à T riptolemus. 

5.  2Vf/>f«»f,pered'Oncheftusrefpondau  ij. degré  Généalogique  des 
Roisd'AlTyrie.lans  quelcs  Autheursnousdicnts’ifacllc  Roy  Je  Bœotie 
comme  fon  fils.ny  fans  nous  dire  de  qui  il  c(l  fils.  Mais  par  les  fuittcsGcnea- 
logiquesdepereenfilt,ouparlcsliaiîbnsdcs  mariages,  il  faut  necclTaire- 
meut  qu’il  ticnnele  rang  que  nous  luy  donnons.  Paufanias  )8o. 

6.  Oncheflut,  fils  du  lulditNeptune,fùt  Roy  & fondateur  d’Onchcllus  '' 
ville  delà  Bœotie;  Ilfutperc<ieAon,& futparles  Aomensdcla  Bœotie 
appelle  Neptune  comme  fon  pere,  3crçlpond  ce  fixiefme  degré au  14.  des 
Roisd'AlTytie.  Paufaoiasp.  580. 

7 .^oBjfils  d'Oncheftus, comme  nous  venons  de  le  dire, apres  Laéfance,' 
fe  trouue  au  feptiefme  degré  des  Rois  fucceflifs  de  la  Bœotie, & régna  fur 
tous  les  liabitans  des  montagnes,  & de  fon  nom  fit  appellerlepaysAonie, 
lequel  iufques  à luy  s'appclloit  Ogygie,  & fes  fubiets  furent  appeliez. 
Aoniens,  il  fût  par  noftre  méthode  contemporain  de  Mamylus  ij.  Roy 
d’Alfyrie  : & mouran:,lailTa  le  Royaume  à Ibn  fils  Dyamas. 

8.  DyamiUtfïlsda  Roy  Aon,  ainfi  queiel'ay  trouué  dans  le  Calepin, 
fans  qu'il  die  fon  Aiitheur,  fut  aptes  fon  pete  Roy  de  la  Bœotie , {c  le  degré 
de  (à  génération  refpond  au  i« . Roy  d'Aflyrie  Sparctus:  les  Autheurs  ne  luy 
donnent  aucuns  enfans,  mais  il  abien  oeu  auoir  vne  fille , laquelle  i'eftime 
auoirefté  mariée  à Amphiéfion  fonfuccclfeur. 

9.  /imphifhon  donc  fils  dcDeucaIion,quilefutde  Promethee,futnon 
fculemen  t Roy  de  la  Bœotie , mais  aulTi  de  l'A  tti  que,  aptes  en  auoir  chalTé 
fon  beau- pete  Cranaus,  félon  Paufâniasp.  4.&;de  fon  temps  les  Bœotiens 
furent  appeliez  Æoliens,c'eft  adiré  ceux  qui  tenoient  vnepattie  delaTluC 
falie,  p.  61  i.  Paufimias,  lequeldit  qu’il  fucpere  d'I tonus,p.i8 7. 

10.  honusyOVL  ltbonus,hlsduRoyAmphiélion,  fut,  commefon  voit, 
contemporain  d’.\mintas,Roi  18.  d' Alfyrie.il  fut  RoydeBœotie,&:efpou- 
fa  la  Nymphe  Menalippe , de  laquelle  il  eut  fon  fils.  Bœotus.  Paufanias  p. 
J4J.  Il  feit  faite  vn  Templeà  Mineruc,  laquelle  de  fon  nom  fût  appcllee 
Ithonia,& les  Bœotiens  aircmbloicntlcurcoufcildanscc  Temple. 

U.  Bœotus,  fils  du  Roy  Itonus,  fut  aptes  fon  pere  Roy  delà  Bœotie , la- 
quelle futainfiappcllcedunomdcfon  Roy.  Paufanias, p.  543.  11  fut  con- 
temporain de  Bclochus  i.Roy  lÿ.d’Alfyrie,  & futperedeCithxron  &dc 
Bœotie,iinonaduis,parccpremicfcmwuqueCiiharronfutfünfuccefleur» 

Q.Q  iiij 
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fclon  Paufanias,  & qucHyginusdit,fol.70.  que  Hyas  fils  d’Atlas  eut  de 
Boeotiefes  filles  les  Hyades.defqucllcsnafquirent  les  Hyantes  delaBao- 
cie,  qui  furent  > hatTcz  parCadmus. 

ii.Cirha:ron  donc  fils,oupourlc  moins fuccefTeur  de  Bœotus.fut  Roy  de 
BœocierSe  Paufanias  dit  qu’il  eftoit  le  plus  ancien  dcsRoisdela  Bœotie; 
c’ell  à dire, le  plus  vieil  de  ceux  cjui  y regnoient  de  fon  tenips.comme  Hyas, 
êcaurresquileverrontau  proenain  degré  : car  il  eut  pitié  & compallion 
-deCadmusapresquefes  propres  filles luy  eurent  porté  la  tefte  defon  petit 
fils  le  Roy  Pentheus:  il  donna  fon  nom  au  Mont  Cycliæton,qui  efi  dans 
la Bcsotie, & fiitpcrede  Afopus,  Paufanias  p.  54). 

En  te  mcfmc  temps  Bœotie,  fille  de  Bœotus  ( eomme  iel’eftimc)efpou- 
fâ,  fclon  Higinus,  foi..;  o.  Hias.fils  d’Atlas;lcqucl,à  caufed'cllc, régna  dans 
vncpâtticdclaBoeotic,laqucllefut  defon  nom  appellecHyantide:  il  eut 
de  Bœotie  fes  filles  les  Hyades , & de  luy  furent  appeliez  Hyahtes  les  Bœo- 
dens  qui  furent  chalTcz  par  Cadmus. 

Encemefmctempsaufll  regnoit  dans  la  Bœotie  Mars.perc  de  Draco, 
qui  fut  tué  par  Cadmus, & pere  aufli  deChtonius  & Echion,qui  fe  ligueréc 
aucc  CadmuSjContrc  lesHyantes  3c  autres  Bœotiens,Cththonius  fut  mary 
de  Cel*no,fœur  duRoy  Hyas,&  Ecbion  efpoufa  Agaue,filledu  RoyCad- 
mus.de  laquelle  il  eut  fon  fils  Penthcûs.  Touslefquels  fetrouuent  au  la. 
degré  de  la  precedente  Gcnealogie , & contemporains  de  Bcllcpares, 
Roy  ro.d’Aflyric  : tellement  qu’cnnacfmc  temps  il  y auoit  trois  Rois  dans 
la  Bœotie,  Cithaeron,  Hyas,  & Mars, defquels  furent  fucccfTcurs. 

15.  filsdcCithxron, fclon  Paufanias, p.54}.futRoy  de  laBœotie, 

& pere  de  Platæa,  & d’Antiopc  : de  laquelle,  fclon  Homère,  p.  5 « a.  lupiter 
eut  fes  fils  Amphion  Sc  ZethusjCc  Paufanias  en  demeure  auffi  d’accord, 
quoy  qucd’aucres  clifcnt  qu’ils  furent  enfànsd’Antiopc,  fille  de  Niéfaus, 
p.9  5. 96. Pour  moy  i’eftime  que  ce  fût  de  celle  d’Azopus.S:  non  de  celle  de 
Niéheus , car  ils  chaflerent  Cadmus  ôefesenfans  delà  Bœotie;  ce  qu'ils  ^ 
n’euifent  fait  s’ils  euffenteftéenfansd’Antiope,  fille  deNiéfxus,  laquelle 
eftoit  fœut  de  Niéfæide,  femme  de  Polydote,  fils  de  Cadmus,  te  merede 
Labdacus. 

'■  AumcfrhctcmpsNiéVxusâcLycus,enfansdcChthoniusfufdit  &:  de 
Celxno.fgsurdu  R.oyHyas,&  filled’Arlas.ouenfans.felonquclqucs-vns, 
delamefmcCclxno,  8c  de  Neptune,  furentauffi  Rois  de  quelques  por- 
tionsdela Bœotie; 8c Nyâæusfut  pcttd’Antiope,  comme  nous  venons 
de  dire,  8c  de  Niélxidcauffi,  laquelle  futfemmede  Polydore,  fils  du  Roy 
Cadmus.  Il  fur  tuteur  de  Labdacus,  fils  de  Polydore , 8c  eut  guerre  contre 
Epopxusj  Royd’j€gialieouSicyonie,  qui  lui  auoit  raui  (à  hile  Antiope; 
mais eftant  mort  il laifTafonmineuràfonfrcrcLycus,  8c  la  vengeance  de 
fa  mort:  Sc  Epopeus  mourant  aufsi,  Antiope  fut  rendue  à Lycus,  groffe  de 
deux geiheaux,cnfàns dudit Epopeus,  ou  delupiter,  appeliez  aufsi  Am- 
phion 8c  Zetlius:ficclaeft,ilyauraeudcuxAmphions  ôedeux  Zcthusjlcs 
vnsenfans  d'Antiope,  fille  du  Roy  Azopus, félon  Homere;  Issaucres  cn- 
fansd’Antiopc,fillcdcNi(ftæus, félon  Paulânias,Apollodorc,6c  Hyginus, 
lefquclsfetrompcnt,  àmonaduisi  8c  neantmoins  iljn’cftpas  impofsiblc 
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qu’il  n'y  ayc  eu  plu{îeursAmphions,comme  pluficurs  Anciüpcs,&  plufiedtt 
Albpus  & Niâzus. 

PourLycusil  auoit  efpoufcAntiope,  fille  de  fon  frère  Ni£læus,  puis  il 
erpoufa  Dirce,  & fin  Roi  cuteur  de  Labdacus^fi  s empara  des  parcs  de  Pen* 
theus  & Laius. 

Clithonius,  fils  de  Mars,  & mari  de  Cel»no,  eft  en  etierme  degréde  ge- 
neracionimaisil  fiitpere  de  Nidzus  & Lycus, parce  qu’il  auoit  clpoufê  Ce- 
Ixno, fille  d'Aclas  leur  cnere,  laquelle  auanc  que  de  rcipoufcrpouuoicaubic 
eu  fes  enfans  de  Ncpcune,comme  difent  les  autres  Aucheurs:ce(fui-cy  don- 
na fecours  à Cadmus. 

Echion  filsaulTide  Mars  & fTeredeChchonius,eucra  part  delà  Boeocic, 
& tint  le  paity  de  Cadmus,  duquel  il  fût  gendre,  clpoufanc  fa  fille  Agauc^ 
delaquclle  il  eut  fon  fils  Pentheus. 

Cadmus  finalement  fils  d'Agenor  (félon  Apollonius  Rhodius,NonrtUsi 
Hyginus,  Apollodore,  Ouide)  RoydePhœnicievincen  Boeotie  auec  des 
Phoenitiésau  temps  qu'il  cherchoic  fa  faut  Europe, & s'y  citant  artefte  il  y 
rua  Oraco, fils  fans  doute  de  Mars,fe  fit  Roi  d'vnc  partie  du  pais,  d'où  il 
cfiaifalcs  Hyantides,  félon  Paufanias,& y fut  fondateur  dcTncbcs.  Il'cf- 
pou(àHarmonic,fillcdcMars,iScfa;urd'Echion  &de  ChthOnius,  de  la- 
quelle il  eut  fon  fils  Polydotc&  fes  filles  Ino,  femme  d’Athamas,  Aga- 
ue  femme  dudit  Echion,  & Semele,  delaquclle  lupitetcut  fon  filsBac- 
chus. 

■Voila  pour  ceux  qui  régnèrent  criuiron  lé  15.  degré  de  genelation  de 
la  precedente  Généalogie,  par  oùl'on  voit  queCadmusapeu  &dcucflre 
comemporaindcLampridcs,  Roi  zi.  d'Alfyric,  non  d'Amyncas,  com- 
mclcbon  Eufcbclc  dic;cnquoy  ils’abufe  lourdctticilt,  puis  qu'il  le  fait 
entorcs  viuant  du  temps  du  Roy  Panniasiquc  fi  cela  choi  t il  auroit  veu  te- 
gnerfept  Rois  d'Aifyrie  ; à fçauoir  depuis  l’an  45.  du  régné  d'Amyntasj 
qui  fut  l'an  du  Monde  1758.  iufques  au  trente -troificfme  de  Paumas,  qui 
fut  l'an  1918.  auquel  temps  Oedipc  tua,  à ce  qu'il  dit,  Sphyiix  première 
femme  de  Cadmus;  Scccla  citant  Cadmusauroitvcfcudcpuisle  temps  qu'il 
fùtarriuéen  Bœotieiufqucsàlamort  dcfaprcmicre  femme  17 o.ans,çc qui 
elt  impertinent. 

14.  PoWore, filsdcCadmusfutaulfi  Roi  de  "rhebcs,  & contemporain 
deSofitres,  Roizz.  d’Alllriciil  efpoufa  Niétæidc,  fille  de  Nidxùs,  qui 
eltoitaüfliRoideBœoticj&d'clleeutfonfils  Labdacus,  Sc  fes  contem- 
porains furent, 

Athamas.fils  d'Æolusilcqucl  cftant^ufdc  Ncphclc  efpoufa  Ino.fcrur 
de  Polydote,  & patelle  fût  l’vn  des  Roisc^la  utcotie,  au  rapport  de  Non- 
nus  ; mais  i'eltime  qu'il  s’abufe  grandement  d cllimcr  que  ce  Achamat 
aye  elte'aycul  de  ces  enfans  de  Pnryxus,  qui  forent  trouucz  par  les  Ar- 
gonautes dansvnclflcious'ill'elt,  il  aura  longucmcntvefcu,  & fc  pourra 
faire. 

Iupiccr,quicouchaauecCifcrurScmclc,fùcau(sifon  contemporain;  éc 
ainfi  de  Sofarcs,  & qui  fût  pcrc  de  nacchus. 

J).  Labdacus  lils du  Rot  Polydote,  futpccmicrcincntRoimincui  fous 
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la cutcIledaRoiNiiSIxusfiingrarulpere paternel, &Nid!Eetu  cRatit  mort 
le  Roi  Lycos  fut  Ton  niccur,  & lùialcmcnt  le  RoiLabdacusayante(l<^  chaf- 
fede  ThcbcsjôntïikànipIàceranOncIc  & totcur  Lycus,  & Labdacus  s'en 
cftantfoy  en  EubseaùcclbnfilsLaiüsÿ  mourut.  Apollodorei fol  189. 

Au  inefme  degre' que  Labda'cus  le  tirâuue  R oy  de  la  Bceotie,le  Roy  Pen- 
tlteus  Ton  cbufin , üls  a Echion  & de  Agaue  pOuuoit  aufli  regner,rar  Apol- 
(odore  dit  que  Labdacus  & Pentheus  périrent, parce  du’ih  eitoient  de  mef- 
mefentimenc,  pour  ne  vouloir  pas  recognoiflreBacoius,  fils  de  leur  tante 
Scmclc,  pour  Dieu. 

Ampnion  & Zetlius  eftoientaulti  à pareil  degri;,  mais  noti  en  aage  de 
regner.ou  s'ils  regnoient  c'eRoit  feulement  en  la  parc  que  leur  aubit  lailTée 
Ampus  ou  Ni£txus,leur  aycul  maccrnel:&:  cllas  deuenus  grands, ils  tuèrent 
Dircc,  femmes. dcLycus,po(rederentron Royaume,&  apres  chalTcrent 
coûta  fait  Laius,filsde  LabdacusdcThcbes,  &Cadmusauf$i  fur  lès  vieux 
ans. 

I S.  Laius  Hit  de  Labdacus,  (ut  Rdi  apres  Ton  peré  ; mais  fous  la  cuedic  de 
Lycus , aucc  lequel  il  fut  ptiuc  du  Royaume  par  Amphion  & Zcchus , qui 
feircnc ceindre demurailles la villede'Thcbes,  &cux  &tous  leurs  enfant 
cRans  morts  « Laius  fut  Roi  pailible,  & elpoulâ  IdcaRe,  Rlle  deMe- 
nxceus,  qui  cRoic  Prince  de  la  race  de  Oraco,  lequel  Cadmusauoit  tué,  de 
laquelle  il  eut  Ton  fils  O edipe. 

Menxceusde  fon  tempsregnoit  en  quelque  portion  de  la  ville,  & eRok 
Prince  du  lang  de  Draco,  &pere  deCreon,  3c  de  locaRc , femme  de 
Laius. 

17. 0 edipe,  fils  du  Roi  Laius  ayant  eRe'parfon  pere  expofe  furlemont  ' 
Cichxronfutmiraculcufcmentfauuédcs  bcRes,  3c  nourri  par  Peribzc, 
femme  de  PolybiusRoideCorinthc,laqucllen’aüoit  point  d'en fànsimais 
OeJipe  eRantdcuenu  grand, 6c  ayant içeu qu'il  ricRoitleur enfant, s’en 
alla  pour  confuIterl'Oracle,  3c  en  chemin  ayant  rencontre  Laiusfon  pere 
fans  le  cognoiRre,  le  tuai  lors  Creon  fut  Roi  de  Thebes,  frere  de  la  Roiiie 
locaRc, mais  cRanttourmenté  par  le  monRre  appelle  Sphynx,  il  offrit  la 
Roin.cfafcÉurcn  mari.igc,  3c  la  moitié  du  Royaume  à celui  qui  cuéroic 
Spliyn  x,Sc  Oedipe  l'ayat  tuce  il  efpoulâ  laRoinc  locaRc  fansfçauoir  qu’cl- 
Ic  fuR  f»  mère, 3c  d'elle  eut  fes  fils  Etheoclcs  3c  Polynicc.  Hygmm,  /ifoüodo- 
te,  Pj.'ifanl-ti. 

■ Creon  donc.fils  dcMertecxus,foudain  que  Oedipe  eu  t tué  Laius, fc  décla- 
ra Roi  de  toute  la  Bœotie,  8c  donna  fa  fœur  quelque  temps  âpre»  pour  les 
raifons  fufditcs  en  mariageà  Oc^e  ; 8c  lui  régnant  aucc  Ci  femme  Hc- 
iiioche,  il  rcccut  humaincracnylclon  Heziode,  Araphitryo,  8c  fa  femme 
Alcmenc  lors  que  AmphitrioquittaTirinthe,  poury  auoir  par  mcfgardc 
tué  fun  beau  pere  Elciirio,  ôc  furent  en  fi  bonne  intelligence , que  Creon 
donna  fa  fille  Mcgare  en  mariage  à Hercules,  fils  d'Alcmcne-  Creon  fut 
aufsi  petede  Lycomcdcus,quiletrouuaaufiegc  dcTroyc,  comme  auCsà 
de  Mcncczus,  lequel  fc  tua  volontairement  quand  Polymceaucc  ccu^' 
d'argos  vintafsiegcrThcbes.  EtOedipe  ayant  feeu  comme  il  auoir  tué 
fou  pere,  3c  eu  des  enfans  de  fit  çncte , fe  crcua  les  ycux,&  quitta  le  Royau- 
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me  voloncaircment,  & lorsCrcon  foaffrtt  que  Ethcocicsfud  Roy  aucc 
luy,  puis  les  deux  freret  Ethcocle  & Polynicc  s'dbns  eue?  en  duel , Creon 
fût  (cul  Roy  iufqucs  à ce  qu'au  fécond  (Icge  il  full  coucà  faiâ  vaincu  par 
Thefeus, félon  Paufanias. 

ig  £fÀcac/f,filsaifncd'Oedipe,(bn  pere,s'cf(ancrccircfuc  le  premier  qui 
commença  de  régner  à tel  li,  quefon  année  ellanC  expirce,  Polinice  regne- 
roicàfon  tour;  cequenayantvoulufoufFrirAdraftusRoyd'Argos,beaU' 
pere  de  Polynicc  aucc  autres  Rois  9c  Princes  allèrent  alTicgcr  Tncbcs,  oii 
Polynicc  & Ethcocle  s'e(lanscntrctuca,9c  tous  les  Princes,  cxceptéAdra- 
(lus,ayansc(léded'jiis&  misa  mort, Creon  fc  vit  dercchcfRoydcThcbcs, 
& tuteur  de  Laodamas,  Hlsd’Eteocle;  & cefteguerre  fut  faite  des  deux 
frcrcsraniu.  duregne  dcTautancsi  ainii  que  nous  l’auons  fait  voir  au 
premier  liure  de  noitre  Panthéon,  & Hercules  clloitdefii  mort,  quiauoit 
clpoufé  Megarc,  fille  de  Creon. 

Polynicc , frère  d'Echcoclc  cftoic  Roi  en  mefnje  temps  que  fon  fircre} 
mais  il  n'en  iou'it  pas 

1 9 . Landam4ij  fils  d'Etheoclc,  fiit  Roy  de  Bceotie  apres  fon  pt  rc,&:  fous  la 
tutelle  d,c  Creon, fon  grand  oncle  maternel.  .Mais  dix  ans  apres  la  prcmicte 
guerre,  les  A rgiens  eftans  rcuenus  pour  la  féconde  fois,  aisicgercnt  la  ville, 
& Laodamas  tua  Ægialeus  fils  d'Adrafius,  & ceux  d'Argos  prindrent  la 
ville,&  Laodamas  s’enfuiten  lllyriei  Sc  Therlàndcr,  fils  de  Polynicc  fût 
cfUbly  fur  le  Royaume.  P<i»/<rnMr,p.  551. 

Ther fonder  donc,filsdc  Polinice, 5c  ainfi au  mcfmc degré lÿ.qui  refpond 
au  i7.desRoisd' A(rytic,ayantelfcàlaprinfedeThebes,  9c  gucrrcappel- 
Icedcs  Epigones,fetrouuaaufsiau  ficgedeTroye  i mais  il  fut  tue  en  Myfic 
par  T clephus,  fils  d'Hcrculcs , 9c  lai  (Ta  fon  Royaume  1 fon  fils  Tifamenus 
Laus  la  tutelle  de  Pcneleus,  quicifoit  l’vn  des  cinq  Roisde  Borotic , lequel 
futaufsituépar  Eurypilus,  fils  de  Tcicphus  , qui  auoit  tue  Thcrfandcr. 
Homer  Or  Paufânitts.  Pcneleus  donc,  (cion  Homère  ,crtoitrvn  des  Rois 
de  Bceotie,  & qui  fut  tué  deuant  T roye,  laillant  le  Royaume  à T ifamcnus 
filsdcTherfandcr. 

10.  1 ifamcinis,  filsde  Therfandcr,&itpar!amortdefonperc  , 5c celle 
de  fon  tuteur  Pcneleus,  Roy  de  Thebcs,  9c  mourant  lailTa  fon  Royaume  à 
Autefion,  Pdufdmttf. 

11.  Autefion,  fils  dcTifamcnus, fût  Roy  apres  fon  perc,  mais  l'Oracle 
l'obligea  de  quitter  fon  Royaumeà  O pheltcs,  fils  de  Penelcus,ou  à Dama- 
(ichton,fils  d'Opheltes.il  fut  peré  deTheras  9c  d'Argia,femme  d'Ariftode- 
mus,  9c  incre  d’Eurifi hcncs  9c  Procics,  9c  s'en  alla  vers  les  Doriens,  /! polio- 
dore,  Ptiuftntuts. 

rx.Dama(ichton,filsd'Opheltes,  qui  le  fut  de  Pcneleus,  fut  Roy  de 
Bœotie,  9c  régna  dans  Thebes  apres  que  Autefion  s'en  fût  allé  vcttlcs  Do- 
tiens,  PoufamM. 

r;.  Ptolomxus,  fils  de  Damafichton , fuccedant  à fon  pere  fut  Roy  de 
Thebes  en  Bceotie , 9c  fut  perc  de  Xanthus,  Paulanus,p.  511. 

14.  Xanthus, filsde  Ptolomæus,futaprcs fon  pcrcRoydc  Emotic,  3e 
ayantàdilpucct  pour  les  bornes  defon  Royaume  conucTimoetes,  Roy 
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d’AtheneSjillcfitappelleren  dücUtnaisTimoetcsle  rcfuTa.&IorsAndrd- 
pompusdeMcircnieacccpuleduel,  & par  dol  tua  Xanchus,  & apres  (à 
mon IesThcbainsncvoulurcntp!usdcRo]r, mais baillerentà  pludcurs  la 
cOndüitte  de  leur  République,  PaufaninSyp.  ui. 

Et  ceux  qui  ôntelic  les  plus  renommez  deleur  Republique,  furent  Pe- 
lopidaSi & Epaminondas. Et  ainfimetttons-nous  Hnàcc  difcours. 

Du  KaydttMtâtMaeeioHtiUfptüiuuptrdùuntÈmtahit. 

MAcedone,  qu’on  fbuloit  appeller  Hemathie,  & qu’ori  a aulli  appel.’ 
lé  EdclTa , & finalement  Maccdone,efi  vn  Royaume  de  la  Gréer, 
ainfi  qu'il  Te  voit  en  nofire  fainâc  Géographie,  page  iÿ5.&  de  ce  Royaume 
nousenauonsdcfiadifcouruauflecleti.  fousIenomd’Emathie:  m^té- 
nant  changeant  de  nom  par  le  Roy  Macedon,  qui  la  fit  appeller  Maccdo- 
he,il  faut  dire  le  nom  defesrucceflêurs  iufqucs  au  fiege  deTroyc,  6t 
au  delà,  ainfi  qu’on  les  peut  recueillir  des  Aucheurs,  en  les  appllquaric 
aux  Rois  d'Afiyric,  fuiuant  nofire  méthode  le  mieux  que  nous  pour- 
■tons. 

9. lO.Belochus— Macedon, filsd’Oziris,  qu’on appelloit  lupiter  le  lulle, 
fut,  à ce  que  dit  le  Berofe,  Roy  d'Emachie,laquellede  fbn 
nom  il  fit  apeller  Macedone  dés  le  premier  an  du  régné  de 
Bclochus, Roy  9.  ou  to. d’Afiyrie,caril fc  trouuele  lO.en 
comptantSemiramisèpan,oule  9.fioncôptendlercgne 
de  Semiramis  dans  le  régné  de  Ton  fils  Ninus  t jind  qu’il 
(e  doit  fl  on  veut  fuiure  les  degrés  Généalogiques  desRois 
d’Afiyric.Maisfi  Macedon,  qui  donnafon  nom  à la  Ma- 
ccdonc,  fut  fils  dcIupiter&acThya,filledcDtucalion) 
ayant  cy-deuant  veuenefctiuantdesRois  de  laBceotir, 

3ue  AmphiiRion,filsde  Oeucalion,efioit  contemporain 
’Afeatades,  Roy  17.  d’Airyrie,ils’cnruitqueThia,filledc 
Dcucalionfcra  aufiià  pareil  degré  que  Ton  frere  Amphi- 
âion,&que  (ôn  fils  Macedon  deura  efiremisau  18.  de- 
gré des  Rois  d’Aflyrie,&  ainfi  contemporain  d’Amyn  tai: 
auquel  temps  Eufebe  fait  rauir  Oritldc,filIe  d'Ericheheus; 
de  laquelle  on  veut  qUe  Macedon  aye  eu  fon  fils  EurOpus: 
& cela  cfiant,  l’origine  de  Macedone  feroit  plus  bas  que 
Berofene  le  dit  de  quelques  dix  degrez  de  génération, ou 
' dire  qu’ilyaeudcuxRoisappellez  Macedo;  le  premier, 

félon  Berofe,  qui  efi  cefiui-cy,  & l’autre  félon  Stephu- 

nuti 

10.  Balaius  i. 
it.  Altades. 

11.  Mamirus. 

IJ.  Mancalcus. 

14.  Sphsras. 

15.  Mamylut— Hsrmon.faonEnfebe.l’anu'de  Phorbai,  Royd’Argos; 

qui  fût 
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qui  fût  le  quinziéme  dcMamyluSjRoi  d’Aflyric,regnoit 
en  T hellàlie,  qu’il  fit  appeller  Æmonie,  & d’auunt  que 
la  Macedeme  s’appelle  aulfi  par  fois  Hxmonie,  ceU 
&ic  iuger  qu’il  fût  Roy  des  deux  Royaumes,  mais  fl  ce 
Himon  fut  le  fils  de  Deucalion  il  fimdroit  le  porter 
iufqucsaudix-repciefine  degré,  & ainfi  plus  basdedeux 
degrez. 

tS.  Sparetus. 

17.  Alcatades. 

15.  Amyntas Macedon  i.dece  nom,filsdeIupiter  &de  Thya,  fille 

de  Ocucalion,fucRoideMacedone , & eut  d’Orithie, 
fille  d Erecblieus  ( laquelle  fût  rauie  pat  Borcas  ] fou  fils 
Europus, fl  nous  en  croyons  Stephanus. 

lÿ.  Bcloclius  a. — Europus,  ou  Europs,  fils  de  Macedon  & d’Orithie , fût 
Roi  (le  Macedone  , & fondateur  d’vne  ville  appcUee 
Europusjfuiuantlcmcllne  Stephanus. 

lO.Bcllepares. 

zi.  Lamprides. 

n.  Solàres. 

13.  Lampares. 

44.  Paunias Bifaltes , fils  du  Soleil  & de  la  Tene,  fût  Roy  d’vnè 

partie  de  Macedone,  laquelle  de  Ton  nom  fût  appellec 
Bifaltie:  il  fut  pcred'vne  fille  appelleeTheophane , de 
laquelle  Neptune  eut  fon  fils  Chrifomallus  ou  Mou> 
ton-d’ot. 

zy.  Sofâtmus Theophane  , fille  du  Roy  Bifaltes  , félon  Higinus  I 

fable  188.  eut  de  Neptune  fon  fils  Chrifomallus  ou 
Mouton-d’or. 

16.  Mitrarus [hrifomaUus,  fils  de  Neptune  & de  Theophane,  fille 

deBilàltes,  fût  Prince  de  la  Bilâltie,  & celui  qui  fàuua 
Phrixus,&  le  porta  en  Colchos. 

le  géant,  fils  de  Neptune  & de  Hellé,  faut 
dudit  Phrixus,  tegna  en  mcfme  temps  dans  vne  Prouin- 
ce  de  Macedone,  laquelle  de  fon  nom  fûtappellce  Al- 
mopia.  Et  fe  trouuc  Almopes  con  tennporain  de  Mitræus 
Roy  vingc-fixiefined’Airyrie.ainfiqu’ilfè  iuftifie  par  la 
Gcnealogie  generale  desenfans  de  Ncpmneau  premier 
liurc de noflte Panthéon,  duquel  Neptune, félon  Ste- 
phan  m,  Almopes  fût  fils. 

A/7^(/oB,quidonnafccoursà  Priam.fûtRoyde  Myg- 
doiiie, région  de  Macedone, & fût  pere  de  Corzbus,  qui 
deuoitcipoulcr  CalTàndrc,  fille  de  Ptiam,  félon  (jsin- 
sa/,  polio Jore  (ÿ-  Poufamai. 

Z 7,  T autancs Emathius , ou  Emachion , fils  deTithon,  frere  de  Priam, 

* & ainfi  petit  fils  de  Laoincdon,regnoit  cnEmathie.pro- 
uincc  de  Macedone,  & fut  pere  de  Biifa  & de  Galadrus, 
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& du  tetnpsdc  ce  Emathius  T royc  fut  prinfe. 

Paon  , fils  aifh^  d’Endymion  voyant  que  Ton  pere 
auoit  donné  Ton  Royaume  d’Elide  à Ton  frété  Epeus , il 
quitta  Elide,  fie  s'en  alla  en  Macedone , fie  régna  en  vne 
partie  de  ce  pays , qui  de  Ton  nom  fut  appellee  Poco- 
' nie,  Ton  fiere  Epeus  fut  l'inuentcur  de  la  Machine 

ducheual  de  bois , auec  lequel  on  prit  Troye  , fie 
Laophonces,fils  dePceon  fut  auhege,  Cointuf,  Ptm- 
ftnias. 

Gyrton , fils  de  Mats  fie  deChryfe,  félon  Paufanias, 
fut  aulli  frere  de  Phlegias , Roy  des  Lapithes  de 
Thcflàlie , fie  régna  dans  vne  ville  de  Macedone  , 
appellee  Gyrton  du  nom  de  fon  Roy,  fie  ce  Gyrton  en  la 
Genealogie  generale  du  premier  liute  de  noftte  Pan- 
théon fe  trouue contemporain  dudit  Tautanes. 

ag.  T euteus Gaiadrus,  fils  d'Emathius  donna  fon  nom  à Galadrus, 

montagne  de  Macedone,  fie  y régna.  Et  plusn’cn  difent 
les  Autneurs,  au  moins  que  i'aye  veu. 

Mais  au  trente- cinquicfmc  fiecle  nous  verrons  , 
Dieu  aydantjles  Rois  de  Macedone  iufqucs  à Alexandre 
le  Grand. 

Du  Royaume  des  1 fies  BdUdret,' dp  ftlleei  auiourihuy  Mdiorque 
, O"  M inorque. 

LEsifles  Baléares,  qui  font  en  la  mer  Méditerranée , poHcdcesaulour- 
d'Iiuy  pat  les  Efpagnols,eurent  anciennement  leurs  Rois  particuliers, 
fie  fl  le  Beroic  de  l’ Annius  de  Vitetbe  n’cft  tout  àfait  tcictable,il  faut  met- 
tre le  commencement  de  ce  Royaume  au  temps  du  regne  de  Belochus, 
Roy  9.  d"Afryric;  c’cftpourquoynous  le  mettons  immédiatement  aptes 
la  Macedone,  car  il  dit  qu  en  ce  temps 

I.  Gerion,  qui  eftoient  trois  fretesgrandement  vnis,appcllex  autrement 
Lomnimiens.cncftoientlesRois,  fie  qu'ils  fondèrent  la  ville  de  Lomni- 
miaenEfpagne. 

i.  CAi'y/uor,filsdcNcptune,fic  pere  de  Geiionàtroisteftes,y  régna  aufli, 
fie  futc'ontemporain  dePaunias,  Roy  t4.d'Airvrie. 

j.Gerion  i. duquel  on  a dit  qu'il  auoit  crois  tcflcs,c'e(l  à dire  crois  illesrur 
lerquellcs  il  rcgnoit,en  fut  aufii  Roi  du  temps  de  Sofarmus,fils  de  Paunias. 

4.  Hereu’es,  fils  de  lupicer  fie  d'Alcmenc,  vainquit  fie  tua  Gerion  du 
tempsdeMitrxus,Roy  i6.d'A(ryrie,puisdonnapoutRoy  àcesiflesl'vn 
de  fescompagnons, appelle  Baleus. 

5 /3d/«ffufdit,'fut  Roy  decesifles  pat  le  bénéfice  d'Hcrcules,  fie  defon 
nom  furcntappcllees  Baléares,  Maiorque fie  Minorque,  comme  aufli  la 
Colubrarià Se  Pitliiufes,ainfi qu'il  fevoic  en  la  page  i9i.de  noflre  Géo- 
graphie : fieplusn'cndilcnc  les  anciens  Autheuts. 
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Du  Royaume  J Eltkitne. 

ELeufinc  fût  anciennement  vnc  ville  de  l’Attidue , dails  l'Achaie  dé 
la  Grece  : elle  eut  fes  bornes  & fon  eÛcnduë  leparec  de  celles  d’A- 
thenes,  ville  principale  de  l'Attique, & auant  qu’elletuft  vnieau Royau- 
me d'Athcncs  elle  auoit  fes  Rois  patticulicn  ; mais  fort  diÆcile  d’en 
ttouucr  l’origine  véritable  , ny  les  fuites  fucceflîues , tant  les  Autheurs 
font  incertains  de  ce  qu’ils  difent , ou  fi  peu  ils  ont  efclairci  ce  qu’ils 
nous  ont  laifle  par  eferit,  confondant  les  temps  & les  perfonnes.ainfi  qu’il 
fe  verra  par  la  Table  fuiuan  te  appliquée  auxRoisd’Aflkie, depuis  Bclocnus 
Roy  ncuficfme. 


9 

ndocbui  ij. 

10 

Salzos  i<.  jt. 

Cl 

Aludci  \t,  ’ 

Mamjrrut  jo. 

»l 

Mâficaleof  )o. 

14 

IpBccDS  io. 

■5 

Mcapluf  )o* 

c« 

Sparctui  40. 

17 

Afeatades  4t« 

.. 

Amjoias  4f. 

»♦ 

Belocbof  ic.ii. 

so 

Bcllcpam  }0. 

tl 

Lamptides  )i* 

St 

Soficei  ao* 

Lanpatet  }e. 

»4 

Patijrêi  45. 

tj 

Soianaai  ip. 

1 

’* 

1 

Mitreus  17. 

.7 

Taotaoefji. 

ilTcutcaf40.  1 

f rinça  (tEltufnCy  -vtBt  rT^ttitjue. 

Ogyça.  Kof  dt  rAttùqae  ft  de  la  Bceode,  fat  perc  d'Eleaüaui.  féMfsnUa,f.'7t 

I 

EleaCttus.filsd'Ogjgct.Ccrâot  douce  foedateue 4c  JavÜIeEIraltAe.  fâtif  iàid» 


Aflti.  eÀmfian. 

Tcipcolemiu  donaedubted  1 Accas,dclnp  eÀfeigtic  dCiitedapaia.  PÂnfÊ9f.4ff, 


Soranaai  tripcolcnoc,  filsdel'Occan  & delaTene.  Uufuttfu  fàafMÙu,  PlrnttUtt  pnt 
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Voila  donc  deux  Elcufinus  qui  ont  cftéRoisd'Eleufine , &huidl:Tri- 
pcolctnus  en  fott  dift'erens  temps, & le  plus  fouuent  diftinguezpar  les  noms 
de  leurs  pères,  de  tous  lefquels  les  Autheurs  conuiennent  qu'ils  furent  Rois 
d'Eleuflne , ce  qui  peut  eltre  véritable;  MaisqueCeres  la  Deertc  ave  etlé 
nourrilTc  de  tous  lesTriptolemus,iln'yapasapparencedevetitc,fion  ne 
veut  multiplier  le  miracle  de  Ceres  : mais  fi  on  ne  veut  appliquer  qu'vnc 
fois  ce  bieiâ-faid  de  Ceres,  cela  conuienr  feuIementauT riptolemus  qui  eft 
néfous  le  régné  deTautaneSi  pareeque  Ceres  la  Deeflc,  en  la  généalogie 
generale  des  Dieux,  fut  au  temps  de  Sofarmus,  & fa  fille  Proferpine  au 
terapsde  Micrxus  ; bquelle  ayant  efté  tauie  par  Pluton,  elle  la  cherenant  al- 
la loger  chez  le  Roy  Eleufmus,  & feignant  d'eftre  vnc  femme  commune, 
fut  nourriffe  de  fon  enfant  T riptolemus  nouueau  Roy.  Et  pour  l'origine 
du  Royaume,nous  le  mettonsau  premier  an  du  regne  de  Balatus  i. 

Du  Royiutme  des  Lejlrigons. 

LÆftrigons, ou  Leftrigons, peuples  del'Italie  ou  de  la  Sicile,  félon  ce 
qu'il  s'en  voit  en  noftrc  Géographie  p.199.  furent  iadis  des  peuples 
tres-cruels,&quirenourriiroientdechairhumaine;ils  eurent  fans  doute 
leur  dénomination  de  LzflrigonfilsdeNepcune,àcequedit  leBcrofc  de 
l'Annius:  car  il  Icfairrcgnerenltaliedés  l'an  5.dutegnedeBal*usi.Roy 
10.  d'AIfirie,  depuis  lequel  il  y a vn  grand  interuale. 

Lamus,6ls  de  Neptune,  fut  aulli  RoydesL.'rffrigons:  & ceffui  cy  fut 
contemporain  deMitrxusRoy  >.6.d'Aflirie,parceque  Antiphates,  fils  de 
Lamus,  le  fut  dcTautanes  fils  de  Mitrxus  : car  ce  Roy  Antiphates  fut  celuy 
qui  eut  à faireaux  gens  d' VlHTes. 

Antiphates,  filsde  Lamus  & Roy  des  Leflrigons, fût  celui  chez  lequel 
VlifTcs  & fes  compagnons  abordèrent  au  defpart  d'Æolus  Roy  de  Sicile,  ic 
lequel deuoradescompagnonsd'Vliffes.  Higmue,Ouide. 

Du  R.oydumé  de  Rhodes. 

RHodes,  ou  Rhodos,ille  dansla  mer  Méditerranée,  ou  golphe  Carpa- 
thjque,lelongdelaCariederA(lc,s'appelloitancienncmentOphiu- 
fâ,  puisT elchinis,  puis  Afteria.ou  Ætherea,  Si  finalement  Rhodos,  eut  an- 
ciennement fes  Rois  particuliers;  Arles  premiers  qui  y habitèrent,  fi  nous 
croyons  à Eufebe,  furent  lesT elchines,  dés  l'an  1 8. du  regne  ds  Baixus  1 . de 
cenom  As  Royio.d'Affirie;  Aclors  ellefutappelleeTelchinis,au  lieu  que 
auparaua'nt  elle  s'appelloit  Ophiufâ. 

Sofarmus  Roy  i5.d'Afiyrie,regnantAfleriefillede C*us,yregna;à  cau- 
fc  dequoi  pat  fois  l’ifle  eft  appellee  Afterie. 

En  ce  temps  aufij  y régna  Rhodia,  fille  de  i'Ocean  Acde  Thetis;  Se  ce 
fut  elle  qui  lui  donnale  nom  de  Rhodes. 

Etaumermetemps  encoresyregnaTelchin,fils  deSaturne,qui  pou- 
uoiteftre  maii  de  Rhodia  ou  d' Afterie  ; & ces  trois  fc  vérifient  dans  le  pre- 
mier liure  de  noftre  Panthéon. 

Mirrxus,  fils  de  Sofarmus  régnant , félon  l'ordre  dudit  premier  liure 
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de  noftre  Panthéon  y a peu  regner  Afterie  fille  d'Atlas,  Rhode  fille  de  Nep- 
tune, & T clchin  fils  auflj  de  Neptune. 

Teutancs  fils  de  Mitrxus,  régnant,  au  temps  duquel  Troye  fût  prife,  y 
ont  peu  regner  lesTelchines,enîans  du  Soleil  & dcMincruc,  félon  1 ordre 
dudit  Pantneon. 

Tlcpolcmus,filsd'Hercules&d'Aftioche,futauirj  Roydenflede  Rho- 
des, fciclonHoinere,  mena  pour  les  Grecs  contre  Priam  ncufnauircsi  il 
auoitclpoule  Polixo  Roine  de  Rhodes,  & fut  rue  deuant  Troye  par  Sarpe- 
don  Roy  de  Licie.  PaufanUi,  Homere.  Mais  il  (cfaut  bien  donner  de  gar- 
de de  preiiilrc  ce  Tlcpolcmus  pour  leTlcpolemusqui  au  retour  desHera- 
clides  entra  dans  le  Peloponcfe , ainfi  qu’Apollodore  le  nous  a laide  par 
efem.  ‘ 

Du  Royaumt  de  Thefft  te. 

THedalic,  appellcc autrement  Pirthæa,ouH*monia,ou  Pelafgicon- 
Argos.ou  Hellas,ouDriopis,cft  vnc  prouince  delà  Grccc,ainfi 
qu'onlcvoitcnlai9j.pagedenoftrc  fainac Géographie,  en  laquelle  ré- 
gnèrent iadislcs  Rois  luiuans, qui  furent  contemporains  des  Rois  d'Aflirie, 
lefquels feront  mis  aleut  code  depuis  Armamitres  Roy  8.  d'Aflirie, à l’an 
J i.du  régné  duquel  Eufçbc  nousartcure  que  Grïcus  cftoit  petede  Theflà- 
lus;  lequelTheUalusfutlcfecond  RoydclaTheflâlie. 

S.  Armamitres— Grxcus,  Roy  de  la  Thcflalie , fût  pere  de  Thedàlus,& 
le  premier  qui  donna  fon  nom  à la  Grece, félon  Eufe- 
he,  & Pline  Audi , liurc  quatriclinc  chap.  7.  lins  nous 
dire  dcquifùtfilsce  premier  G taecus. 

9.  Bclochus Thcdàlus,filsdeGrxcus, commença  de  regner  l'an  jt. 

du  règne  d Armamitres',  & ainfi  il  fut  plus  contempo- 
rain de  Belochus  fon  fils,  que  dudit  Armamitres.  £«- 
/cite. 

10.  Baixus  2. 

II.  Altades. 

II.  M.imirus. 
ij.  M.ancaleus. 

14.  Sphærus lapct.quifiitpetedc  Proraethee,viuoit  félon  Eufebe  Sc 

S.  /tngu/lm. 

ly.  Marailus Promethee,fils  de  Iapet,viuoit  félon  Eufebe.  Triopas 

RoydeTheflàlie&d'Arhenes.  Eufebe,  Higinut. 

i«.Sparetus Dcucalion,  fils  de  Promcthce,fiit  le  premier  Roy  des 

hommes  en  Æmonie,(cIon  ^pollontw  Rhodius,&ccoïVï~ 
mença  de  regner  , félon  Eulehe  , l'an  vingt- quatriefme 
du  régné  de  Sparetns , & ftjt  le  premier  qui  fit  ballit 
des  villes , félon  ledit  dpo'loniue.  Mais  i'eflime  que 
tous  ces  Autheurs  s abulciu,  & que  fiiiuant  la  généalo- 
gie generale  des  Dieux  des  Payens , lapct  fut  contem- 
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pprain  de  Paunias  Koy  vingt-quatricfme  d'Aflÿric; 
de  faiâ, félon  H»gin4»,ilfijc  pcrcdcDrias,quifccrou- 
ua  à.|a  chaflè  du  Sanglier  Calidonicn  , aucc  Mclcagcr, 

^ ' ,&  fiit  pere  de  Pforaethec  & d'Atlas  cunccmporaiiu 

d'HercuIes,&  dudit  Melcagcr,  au  dclTus  dcr<.|uclsPlu- 
L ■'  '■  , ,,  tarquc  ptotcfte  au  commencement  de  la  vie  dcThc- 

..  (eus, que  les  Autheurs  n'y  voyent  rien, non  plusquclcs 
Géographes aux  parties  du  monde  qui  leur  (ont  iiKon- 
ni)ce.  Mais  fuiuons  leurs  pilles. 

17.  Afeatades ^i^mon,  ou  Hxmon,61s de  Dcucalion.ou  tel  autrené 

du  pais, fut  félon  Eu(ebc,\z  premier  qui  régna  euTlicf- 
làlic:  mais  il  dit' que  ce  fut  l'an  douzicdne  du  regne  de 
Phorbas , qui  bat  auec  1 an  quatorzicfme  de  M.'imilus; 
& ainfi  il  auroit  elle  contemporain  de  Promcilicc  , & 
plus  ancien  que  IcÆmon  hls  de  Dcucalion  :quoy  qu'il 
en  foit,  H.-emon  régna  fur  le  mont  H.emon  dcTInfj 
(àlic,  & de  Ion  nom  la  Thellàlic  fut  appcilcc  Hæiup- 
nie. 

Hcllen^  fils  de  Deucalion  , regna.aufit  en  ThelTa' 
•>  lie  dés  le  premier  an  du  règne  d'Afeatades.,  (clon  Eu- 

,1,  febe:  ôc  P4uf4m4s  dit,  que  Hellen  «dlanc  mort.,,  fes 

enfans  chalTercnt  leur  frère  Xuthus  de  la  Tiidlàlia» 
V?  parce  qu'il  s’eftoit  faifi  des  thrçfors  du  Roy  fon  pire. 

' Et  du  nom  de  Hellen  toute  la  Grcce  fut  appcilcc 

. Ellas  > & les  Grecs  Hellanicns.  Autres  donnent  cet 

honneur  à Hellen, fils  d'Æolus. 

18.  Amintas. 

J9.  Belochus  a.  , ' 

ao.Bellcparcs. 

21.  Lamprides. 
zt.Sofarcs. 

25.  Lampates. 

24. Paunias Crctlicus  , fils  d’Æolus , & firctc  d'Aihamas,  cfpoulâ 

, Tiro  , fille  de  Salmoncus , Sc  d'elle  eut  fon  fils  Æfon, 

apres  que  Neptune  en  auoit  eu  fes  fils  Pelias  & Nclensi 
i'  & fut  cellui-cy  contemporain  du  Roy  Paunias  : au- 

quel temps  on  deuroit  veritabicmcntnicttrc  le  lapct 
d'Eufebc  ci-deuant  place  : mais  nous  accommodant  à 
leurs  eferics,  Se  pofant  pluheurs  lapcts,  Promctliccs  ic 
DcucalionSiEufcbc  fc  pourra  fiuucr.'  Voyons  les  def- 
cendans  de  Cretheus. 

25.  Sofarmus Æfon,  fils  de  Cretheus,  fut  Roy  d'Iolquc  en  Thclfi- 

lie  , & d'Alcimedc  fille  de  Philacus  , fclon  Ky^poUomm. 
Rhodiui&c  Hi>inM,oudePoliracdc  fille  d'Autolicus,  il 
eut  fon  fils  lafon. 
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. Pclias.frcrcaifncd'Æfon  rcgnoit  aulli  dans  loiquc, 
. fclon  Paufànias,  fie  fut  pcrcd’Acafttis,  comme  aiiffid'Al- 

cefte,  femme  du  RoyAdmetus. 

Pheres,  frère  defditsPelias&  Æfonregnoitdans  Phe- 
ra , ville  de  Thellàlie,  & fut  pered’Admetus. 
ifi.  Mitrxus — lafon,filsd‘Æfon,  cftoit  Roy  d’Iolquc  en  TlielTalic; 

il  fut  lcchcfdesArgonautcs,&  eutdellipliilcfon  fils  Eu- 
ncus. 

Acafrus,filsdePelias,&coufin  germain  de  lafon,  re- 
■ . gnoitauflldanslolquedelaThcfraliej&fùcrvndcsAr- 
;.r:i  gonautes. 

Adractus,  fils  de  Pheres , regnoic  dans  Pheras , vil- 
le de  Thcflalic  , & efpoufa  là  <oufine  germaine  Al- 
cefte,  fille  de  Pelias,&  fœurd'Acaftus.  Apollo  chez 
luy. 

17.  Tauanes— Euneus,filsdeIafon,&d’lfiphiIc,RoincdeLcmnos,  fé- 
lon Homere.enuoyoit  de  fonifle  du  vin  aux  Grecs  qui 
tcnoicntTroycafricgce. 

Eutnelus,  fils  du  Roy  Admerus,  fut  apres  fon  pcA 
Roy  dePherasenThelfalie,  & de  lolque  aufli,  & me- 
! . r . navnzenauirespour  Les  Grccscontre  Priamau  fiege  de 
Troye.  Homere. 

Voila  ce  qu’en  difpnt  les  Autheurs  ; Ce  tant  plus  îc 

i les  examine  6c  confiderc,  & plus  ie  ttouue  qu’il  fau- 
droit  defeendre  iufques  au  degrc  du  Roy  Pannias , 
qui  eft  le  vingt-quatriefme  Roy  d'Alfyrie.  Mais  c’dl 
vn  ouurage,  qui  fe  verra  fans  doute  plus  clairement  dans 
les  volumes  de  noftre  Panthéon. 

Plufîeurs  années  apres  les  precedens  Roys  régnè- 
rent en  Thc(falie,Cinees,Echecratides,  O relies,  iazon 
Tyran,  Polyphron, Alexandre,  & Lyfiphon.  C’ell  affez 
pour  ce  Royaume. 


SIECLE  XXVI. 

CE  vingt-fixiefme  fiecle,qui  eft  en  la  vingr-fixicCne  page  delà  fàinûe 
Chronologie,  eft  diuifé  en  dixcolomncs. 

La  première  contient  les  ans  du  Monde  defquels  ce  fiecle  eft  com- 
pofe'. 

La  1.  lafuittedela  GenealogieduSauueurduMonde. 

La  }.  la  fuittedes  générations  depuis  Abraham,  pat  la  ligne  dcLe- 

uy- 

La  4 les  Chefs  vifibics de  l’Eglife,  qui  fut  A mram  durant  tout  ce  fie- 
clc. 


DetocKibet 

femme 

d'Amram» 

coimnenc 

pcuc-elle 

cllce  fille  de 

Leuy. 


Fille»  ccft 
dite  Pcitce 
fille. 
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La  5.  font  les  ansdclapreuuc;àfçauoir,  laruictcdcsansdc  la  demeure 
des  en(ansd'lfraelen£gyptc,&ccdepuisran  146.  iufques  à )4)>  tout 
inclus. 

La  6.  contient  la  fuittedcs400.ansdcfcruinidc. 
Lay.cpntientlafuittedesansdcla  vied’Amram. 

La  8.  ell  la  colomne  principale  de  ce  iiecle,  fur  laquelle  e(l  ^re- 
marquer  qu'ayant  efte'  dit  au  chapitre  des  Nombres , vcrlet  59. 
tfue  Jmram,  fili  de  Cahat  effioufa  Êochabit , fîBe  de  Leuy,  laauelte  luy  uaf- 
ejuit  en  Egypte,  le  temps  duquel  mariage  n’cfknt  exprime  dans  l'Efcritu- 
re,  ny  l'aage  que  Amram  auoit  quand  il  lefpoufa,  il  m'eft  permis  de 
le  placer  à peu  prés  là  où  il  doit  cllre.  Or  l'ay  ie  mis  à l'annee  cent 
dixiefme  d'Amram  , car  pofé  le  cas  que  fa  femme  eulf  lors  dix-fept  ou 
dix-huiéà  ans , elle  ne  le  trouuera  aagee  que  de  quelques  trente  cinq 
ou  trente- hx  ans  quand  elle  eut  fes  enfans  Aaron  & MojTc  apres  ù 
fille  Marie,  qui  fut  Prophctefic.  Pour  l’aage  de  l'homme  il  n’impor- 
te pas  qu'il  foie  vieux  , pourueu  que  la  femme  foie  en  a.^ge  d'auoit 
des  enfans fur  quoy  en  apparence  il  femble  qu'il  y aye  icy  vne  tres- 
grande  diificulté,  parce  qu’il  ell  dit  que  ladite  lochabct  efioit  fille  de 
Leuy  .-que  h véritablement  clic  fut  fille  naturelle  de  Lcuy,  ainfi  qu'il  efi 
dit  aux  Nombres,  Leuy  cfiant  défia  mort  au  temps  de  ce  mariage,  voi- 
requelques  deux  cens  trente-quatre  ans  auparauant,  il  fiiudroit  quel- 
le en  cull  maintenant  pour  le  moins  les  deux  cens  trente  quatre  ans, 
quand  bien  elle  auroit  elle  nec  poilhume  , &;  près  de  deux  cens  cin- 
quante quand  cllceut  fes  enfans;  ce  quieft  abfurde  & du  tout  impofli- 
lâlc. 

i Mais  pour  refoudre  nettement  celle  difficulté’  il  faut  entendre  les 
Eferitures.  Ccft  chofe  notoire  àrousceux  quiy  font  tant  foitpeu  ver- 
fez  que  le  mot  de  fils  & de  fille  en  icelle  cft  en  mille  Si  mille  cndroicls 
prins  pour  petit  filsou  petite  fille,  non  feulement  d’vn  degré  , mais  de 
plufieurs.  Tu  n'nt pM  \oulu [ouvrir  (difoit  Labanà  lacob,  Gfii.31.  i8.) 
que  le  bitjafje  met  fils  (y  mes  filles,  parlantdes  enfans  de  lacob,  qui  eftoit 
fon  gendre  & fbn  ncpucu.  Et  lacob  mefines  parlant  à fon  fils  lofeph 
fut  la  fin  de  fesiours.  Les  deux  fih  (dit-il  j epui  te  font  nais  enla  terre  JtE- 
gypte  deuant  que  ie  'imfeà  toy,  feront  miens  , Ephraim  Qr  Manafjes  , com- 
me Ruben  (y  Simeon,  sis  feront  tenue  pour  miens , Gr».48.  Etpiushaut, 
Gen.  46.  i;.  l’Elcriture  appelle  fils  de  lacob  & de  Lea  tous  les  trente- 
trois  ou  jrente  quatre  qui  y font  nommez  , voire  mefraes  iufques  là 
qu'il  y cft  dit  que  lacob  les  a engendrez;  de  quoy  nousauons  délia  dif- 
couru  au  fiecle  x;.&  ncantmoinsil  y a là  iufquesauxfilsdcsfilsdefcs  fils: 
car  Hefron  5:  Hamul  furentfils  de  Pharez,  qui  le  fut  de  luda,quilefut 
de  lacob.  Et  fainéf  Mathieu  faiünt  la  Généalogie  du  Sauueur  du  Mon. 
de  p.tr  lülcph  : C'efl,dit  i\,le hure  de  ia génération  de  lefue , fils  de  Dauid, 
fils  i'  4braham,  Si  neaiitraoins  en  detail  : puis  apies  le  mcfme  Euangelifte 
trouue  quatorze  générations  depuis* .Abraham  iufques  à Dauid,  Sc  pa- 
reilIcinentquatorzcdepuisDauid  iufques  aufilsdeOieu  , qui  fi-.t  fils  de 
Dauid,  félon  la  chair,  Ainfi  de  mcfmesen  ce  lieu  iedy  que  lochabct  cft 

/ appcllce 


/ 


f 
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appcllcc  (üledcLcuy;  c’cflàdircifTuë  &dcrccndurdcLcuy,ou  bien  fille  • 
de  la  Tribu  & famille  de  Lcui,  car  ceft  ainfi  que  l’a  traduit  noftrever- 
fion  vulgaire  au  premier  verfet  du  fécond  chapitre  de  l'Exode , là  où 
l’Hebricu  Se  Pagninus  mettent  fille  de  Leuyinollreverfion,  dis  ie,  a mis 
filledefalignee;ôcicy  onenpourroic  dite  de  mefmcs.  Mais  pour  ofiet 
tout  pretexte  de  chicane  à ceux  qui  ne  voudroient  fe  rendre  a ces  véri- 
tables raifons , car  il  le  trouue  des  efprits  qui  ne  s’arrcAcnt  iamais  que 
quand  ils  ne  fçauent  que  dire.  Ce  que  ie  viens  de  refoudre , difanc 
que  lochabct  n’eftoit  pas  fille  proprement  & immédiatement  de  Le- 
uy,  ains  ilTuc  de  luy , cela  cft  confirmé  par  le  texte  de  l’Exode  6.  ver- 
fet  i8.  où  lochabet  eft  appelleep4fr«f/» , coufine  germaine  , fille  du 
fterc  du  perc  d'Amram,  fon  maty,  ce  que  quelques-vncs  de  nos  ver- 
fions  Ftançoifes  traduifent  tres-mal  tanie,  car  elle  ne  fut  iamais  tante, 
ajiis  feulement  coufine  getmained'Amram, fille  fànsdoutedeGerfon  ou 
deMerary.onclcsd’Amram&freresdeCahatfonperei&ainfifille , c’efl: 
à dire,  petite  fille  de  Leuy:  Sc  la  mot  Hébreu Dvditto  , qui  cft  au  paf- 
fage  de  l’Exode,  fignifie  aufli  bien, amie  Sc  parente  que  tante. 

Laneufiefme  colomnecftdes  Roisd’Aflÿrie,  en  laquelle  on  voit  trois 
Rois , à fçauoir  le  treiziefmc,  quatorziefine  Sc  quinzieune , qui  ont  règne 
durant  ce  fiecle. 

DuRoydHmeies  AhorigenesenUéUt. 

LAio.eftdcroriginedeschofeSjOÙnousvoyonsvis-à-visderanixr  > * 

de  Mancalcusi4.Royd’Aflyrie,lcs  Ahorigcnei,  peuples  originaires 
de  l'Italie,  àce  que  difent  les  Italicnsi  6c  que  les  mefmes  Rois  qui  ré- 
gnèrent en  Italie  fur  les  Tofeans  depuis  Gomer,  qui  en  fût  le  premier 
Roy  dez  l’an  io.de  Nembroth , regnerent  aufli  fur  les  Aborigènes  : mais 
comme  Kitim,  autrement  dit  I talus  Atlas,  eut  charte  fon  frété  Hefpcrusde 
l’Italie, il  s’en  redit  le  maiftre  l’an  ii.de  Mancalcus  1 4.  Roy  des  Aflytiens;ôc 
en  mefme  temps,felon le  Betofe,  ilfitrcgnerfur  les  Aborigènes 6c  Latins 
fa  fille  appellee  Rogie,  fur  lefqucls  elle  régna  quarante- fix  ans,  6c  don- 
na, à ce  qu’il  dit,  les  premiers  fondement  de  celle  ville,  laquelle  du  depuis 
ou  agrandie  de  nouueau  ou  fondée  par  Romulus,fût  appellee  Romemous 
dironsicy  les  Rois  fuccefleursde  la  fille  dcitalus,  6c  a la  fondation  de  Ro« 
me, nous  dirons  les  Rois  des  Romains. 

i.Roma  donc  cômença  de  regner  l’an  1 1 .de  Mancalcus,quaratc-fixws.  Rois  des  A- 
1.  Romancflus,l’an8.deMamilus,foixante  dix-neufans.  botigeno.'S, 

}.  Picusi.l’an  i7.d’Afcatades,cinquante-feptans. 

4.Faunusi.l’an  55. d’Amyntas, trente-ans. 

5.  Annus  Faunigcna,l’ani8.  de  Bclochus  1.  cinquante- quatre  ans. 

6.  Vulcanus.l’aniy.  deLamprides,trente-fixans. 

7.  Mars,  dit  lanus.l’ani.  de  Lampares,  vingt- troisans. 

8.Ca;culus,  dit  Saturne  1.  l’an  1 4.  dudit  Lampares,  trente-fix  ans. 

9 Picusi.  l’an)  O.  de  Pannias,  trente-quatre  ans. 

10.  Faunusi.l'an  19.  deSoIarinus,  vingt-quatre  ans. 
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II.  Latinus.lan  i4.de  Mitrïus,trcntc-huîÆans.Du  Bom  de  ce  Roy  les 
Aborigènes  furent  appeliez  Latins, ddeRoyaume  Latium:  du  temps  da 
fon  regncTroye  fut  oruHee,  & ÆneasTroyen  eflant  arriuc  en  Italie,  La- 
tinusluy  donna  en  mariage  là  fille Lauinia,  laquelle  auoit  elfe  piomilcà 
T urnus , Roy  des  Rutuliens. 

I . Æncas  donc,  fût  le  ptemief  desT  roy  ens  qui  régna  fut  les  Latins  auec 
fon  bcau-pcrc,ou  fcul,  fept  ans,&  commença  de  regner  l'an  3 1 . de  T auta^ 
nius. 

r.  Alcanius.lan  7.  deTantatus,trente-huiâ  ans. 

5.  Siluius  Pofthumus,  l’an  y.  deTin.Tus,  vingt-neuf ans.  - 

4.  Æneas  Syluius,l'an4.  deDercillus,trente-vnan. 

5.  Lacinus  a. l'an  35.  duditDerctIlus,cinquanteans. 

6.  Alba,  l’an7.  dcLaoftenes,  trente  neufans. 

7.  Atus,  ou  Athis,  ou  Æpithus  d'Egypte,  l'an  i.  de  Pyrithidias,  vingt- 
& quatre  ans. 

8.  Capis,  l'anay  dudit  Pyrithidias, vingt  quatreans. 

9.  Capctus,l'an  i9.d'Ophratxus,trcizeans. 

10. Tybcrinu5,l'anii.d'Ophraganus,  hui£f  ans, lequel  s'cRant  noyé 
dans  le  fleuuc  appelle  Albula,  àcauie  deluy  fut  appelle  T ybre. 

I.  Agrippa,Vati  10.  dudit  Ophraganu$,quatantcans. 

it.  Arremulus  ou  Alladius,  l'an  14.  d'0(crazarpes,dix*neufans. 

13.  Aucntinusil’anyy.dudit  Ofcrazafpes, trente- feptans. 

14.  Procas,  l'an  1 4 . de  Pbul  Belocus,vingt- trois  ans. 

ly.Numitot  & Amulius, frètes, commcnccrcntàrcgncrran  37.  dudit 
Phul  Belochus,  & régnèrent  quarante-  quatreans,  defquels  on  n'en  attri- 
bue que  deuxà  Numitor,parce  qu’il  fùrchalfé  par  fon  frereAmuiiusimais 
Remus  &:  RomuIusayanscfl:éengcndtezenllia,fillcde  Numitor,par A- 
mulius,  ou  fclon  les  Poetcs,par  Mats,euzcftansnais,&  Amulius,ayantcô- 
mandé  de  les  faire  mourir,  le  commandemét  ne  fut  pas  executc,ainsayans 
ellébaillez  à nourrir  à vn  berger,lesPoÜtes  ont  feint  qu’ils  fiirét  alaitez  d’v- 
nc  louuc.p.irce  que  leur  nourrice  cftoit  vne  grande  putain:  tartt  y a qu’eux 
deuenus  grâds.tuërcnt  leur  oncle  Amulic,rciiablircneéeur  grand  pere  Nu- 
mitorau  Royaume  des  Latinsi  & luy  viuant  encores,furent  fondateurs  de 
la  ville  de  Rome,  aux  fondcmensdciuquclle  Romulus  ay-rnttué  fonfircre 
Remus , il  y régna , duquel  nous  dirons  les  fuccelfeurs  quand  nous  ferons 
au  ficcle  de  la  fondation  de  Rome  : tant  y a qu’en  rétrogradant  de  lafon- 
datiy/n  d’icclle,3i  appliquant  les  règnes  des  Rois  des  Latins  (n  Aborigènes 
aux  règnes  des  Rois  d'Alfyrie,commc  nous  faifons,on  voit  au  vray  leur  ap* 
piication  à la  (àinéfe  Chronologie. 

Du  R.oy4ume  de  Syrie. 

La  Syrie  fc  voit  marquée  vis-à-vis  de  l’ani4.  deMancaleus,  qui  fut 
le  quatotziefme  Roy  des  Allyricns,  parce  que  Syrus,  iiru,corameie 
l'clli  mc,dc  Ca  mucl, fils  de  Nachor,  pere  des  Syriens.  Gr».  11.  x i . y regnoi  t 
( fclon  Eufebc  ) lequel  donna  fon  nom  à la  Syrie.  MaisnEufcbeaenten- 
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du  parler  de  Syrus,  qui  fùc  fils  d’ApoUo,&  de  Synopc,  fille  d’Aaopus  ou  de 
Syrusjfils  de  Mars,  & d'Æ^ina  fille  dodtt  AzopUs,  du  nom  dcfqucls  on  dit 
quelaSyriefucainfiappeircc,il  faudra  porterie  commencement  de  Ton. 
règne  au  temps  de  Sofatmus,  qui  fut  le  vingt  cinquiefme  Roy  d'AlTyric: 
&:  ain  fi  quelques  douze  degrez  plus  tard  des  fucceficurs  derquels  nous  n’a- 
uons  aucun  ordre,  feulement  trouuons-nous  qu’en  diuers  fiecles,  Chüfan, 
Rafataim,  Rafim,  Bennadab,  Hazael.Bcnadadi.iVRafimi.  en  furent 
Rois.  Mais  depuis  qu’Alcxandre  le  Grand  eut  conquis  toute  l'Afie,  Sc 
qu’apresü  mort  Seleucusfe  fût  déclaré  Roy  de  Syrie,  nousenauons  mis 
les  Rois  fuccelTeurs  dans  les  colomncs  particulières  de  la  Syrie, depuis  ledit 
Selcucusiufquesà  ce  que  la  Syrie  fût  réduite  en  prouincc:  ce  qui  fc  verra  en 
fon  lieu. 

Du  Rcytumt  dEMe. 

EJLideeftoit  anciennement  vne  ville  & région  du  Pcloporicfe  de  la 
Grece,cntre!csfleuucs  Alpheus&  Peneus  , les  habitans  de  laquelle 
furent  appeliez  Epeens  âc  Eleens du  nom  de  quelques- vas  de  leurs 
Rois:  cai  il  y en  a eu  plufieurs,  les  vas  qui  ont  fuccellmcmçnt  polTedé  - 
le  Royaume,  les  autres  qui  y ont  régné'  en  mefme  temps,  & quelqucs- 
vns  pat  vfurpation  ayans  cllé  contemporains,  ainfi  que  nous  les  ap- 

f (tenons  dans  Paufanias,  & autres  Autheurs  , & qu’il  fe  verra  facile- 
eraentparlaTablefuiuantejletoatappliquéaux  Roisd’AlTyrie  depuis 
Spbxrus  quien  futlequatorzicfmc. 
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La  premicrccolomne contient  les degrez  Généalogiques  desRoisd’Af- 
fynedepuisSphxrusiufouesàPhul-AiÆr:  & la  dernier  contient  les  de 
grez  Généalogiques  de  la  table  depuis  Saturne  premier  Roy  d’Elide  iuf- 

auesa  lphitus  quienfiitledemier Prince,  &partelordre.  qdc  le  premier 
degtedela  tablcrcfpondaui4.des Rois  d’AiTyrie,  lelicondau  ,j.  & ainfi 

des 
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dcsïutres,  alïnqueûns  peine  on  voyc  ceuxqui auront  efte'  contempo- 
rains les  vns  des  autres:  que  fipar  fois  ic|ie  rends  pas  les  pères  contempo- 
rains aux  pcres,ny  les  fils  aux  fils,  ce  qui  arriue  rarement,  c'efi  qu’il  y ena 
aucunsqui  ontvefcu  plus  que  les  autres,  &toufiours  à vn  degré  plus  ou 
moinson  voit  ceux  qui  ont  peu  viurcenmefme  temps.  Voyons  les  tous 
maintenant  félon  l'ordre  généalogique  de  laTable. 

I.  J'er«rne,àce  que  difoient  eeuxa'Elide, au  rapport  de  Pau(ànias,fuclt 
premier  de  tous  qui  eut  le  Roiaume  du  Ciel , & que  les  hommes  du  Sicelc 
d'or  lui  dreflerent  vn  Temple  dans  Olimpc,ville  d’Elide,laquclle  Strabon 
cftime  auoir  efté  vne  portion  de  eclledc  Pifc:&  Stephanus  croit  qu'Olim- 
pc  Si  Pife  ne  furent  qu’vnc  mefine  ville , en  laquelle  furen  t premièrement 
infiituez  les  jeux  Oiimpiques  tant  renommez  par  tout  le  monde,  qui  iè 
fiifoient  de  quatre  en  quatre  ans,  &:  cela  fireiglement, que  prefquc  toutes 
les  nations  rcigloicnt  le  temps  par  les  Olimpiades.  Ces  choies  cltanfainfi, 
le  Saturne  des  Eleens  a elle  polterieur  de  celui  des  Alllricnsde  i4.degrez 
gencâlogiqucsipuisquecclui-cinepeuceftrcquccontcmporaindcSpn.T^ 
rus,  qui  hit  le  1 4.  Roy  d’A  lliric , defeendu  du  premier  Saturne , appelle'  par 
rEfcriturefainétc,Nembroth.  Maisaulli  ce  SaturnedcsElcensfut  plus  an- 
cien que  le  Saturnede  la  généalogie  generale  de  tous  les  faux  Dieux  des 
Payensdeqitelquesvnze  generatiops,  puis  qu'il  ne  fut  au  monde  que  du 
temps  de  Panias  Roy  vingc-quatricfmed’Auyric,ain(i  que  nous  l'auons 
clairement  iullifié  dans  le  premier  liure  de  noftre  Panthéon  : & ne  faut  pas 
«(limer  que  tout  autant  qu’on  trouucradc  Saturnes,qu’il  y aye  eu  aulli  des 
Titans  clcrquels  ApolloniusRhodius  dit  qu’il  regnoit  (ur  eux  quand  il 
coucha  aucc  Philira,  de  laquelle  il  eut  fon  fils  Chiron , lequel  fut  contem- 
porain de  Pelcus  & gouucrneur  d’Athilles  ; fie  partant  cela  ne  peut  conue- 
nir  à autre  Saturne  qu’àcclui  qui  futcontemporain  de  Panias  fufditi  au- 
quel temps, fie  non  pjuto(l,nouscftimonsauoir  clic  lesTitans  qui  furent 
dcbellez  par  lupitcrfilsdc  Saturne.  Que  fi  on  veut  qu’il  y aye  eu  par  tout 
des  Titans,  fur  lefquclstous  IcsSaturnesaycnt  regne , cela  fc  peut  foulfiir 
félon  la  diucrfité  deslicux,  parce  que  quelques  vns  ont  ellimc  que  ancica- 
BcmenttouslcsprcmiersRoisdcquclqucRoiaumcclloienttoufioursap- 
pcIlczSaturncs,  fie  leurs  frcresTitans:  Co:nmeeil  France  depuis  quelques 
liecles,  tous  les  fils  aifnez  de  nosRoisfont  appeliez  Dauphins  dur.uit  la 
vie  de  leurs  peres  ; fi;  ainfi  en  diuers  temps  fie  diiicrs  lieux  il  y aura  peu  a'uoir  ' 
des  Saturnes  fi;  des  T iuns.  • 

Idpet,  perede  Ptoincthee,qui  le  fut  de  Deucalion,e(lau  mefme de- 
gré que  Saturne:  Si  ApolIoJorc  dit  bien  que  hpet  fut  l’vndcsTit.insi 
mais  le  lapet  d'Apollodorc  e(l  du  temps  du  fufdit  Panias , 3;  néant- 
moins  parce  que  les  Elccns  difent  que  lupitcr,  fils  de  leur  Saturne, in- 
ftitua  les  jeux  Olimpiques apres  qu’il  eut  vaincu  les  Titans, c’efl  à dire 
fes  oncles  frères  de  fon  pere , c’cll  pourquoi  i'ay  mis  dans  la  râble  la- 
pet. 

1.  /upittr,  fih  du  fufdit  Satume,fut  le  fécond  Roy  d’Elideaudircdes 
Eleens,  fuiuant  Paufanias;  fi;  foudain qu'il  fut  né,Rheafamereledonna 
en  garde  aux  IdïesDadlilcs, qui elloient  cinq  frerts,  à fçauoir  Hercules, 
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Pzoncus,  Epimedcs , lafms  ic  Idas , dcrqucis  on  dit  que  Hercules , l’atTne' 
detous,fiit  l’inftituteurdes  jeux  O lim piques:  Mais  il  y a des  Autlieurs 
qui  dilènequece  fûclupicerquilcsocdonnaapresqu'ileucvaincu  iesTi- 
tans.  Les  vus  5<  les  autres  fcpcuuent  accorder,parcequeces)cuxontpcu 
edre  indituez  tandis  que  Hercules  eftoit  gouuerneur  de  la  petfonne  de 
lupiter;  puis  eftablis  dansülùnpc  parlupiteraprcsladetfaicedcsTitans 
d’EIidc. 

l'vn  desIdzesDadiles, &raifnc  des  cinq  frères,  ed  pofé  àce 
degré,  parce  qu'il  fut  gouuerneur  de  l'enbnt  lupiter  i non  égal  en  aage, 
tmiscommevngouuerneurlepeutedrcd'vn  icune  Prince. 

Promcthec  y eft  aufsi , non  que  iefois  alTcurc  que  Proniethee  fut  fils  de 
Iapet,ny  pcredeDeucaliondcsEleens;  mais  pareeque  leDeucalion  fous 
lequel  arriua  le  Dcluge, appelle  de  Oeucalion,fut  fils  de  Promethee,  qui  le 
fut  de  lapet,  àce  que  tous  les  Autheurs  nous  ont  laifTc  par  eferit , ic  l'ay  mis 
en  ce  lieu, y ayant  peu  auoir  plufieurs  Promethecscommc  il  y a eu  plufieurs 
Deucalions:  & celui-  ciy  ett  ncccfrairement,raais  cen’cft  nullement  le  Pro- 
metlicc  contemporain  d'HcrcuIes,  fils  d’Alcmenc. 

Alphem  commencedcmarquerletroifiermedegréiceflui  cidonna 
(ànsdoutc  Ton  nom  au  flcuueAlpheus  duRoiauraed'Elidc:  Et  d’autant 
que  Nonnus  nous  afTcure  que  au  temps  du  Déluge  de  Deucalion  Al- 
pheus  & Piramus  fc  virent  & (è  parlèrent,  ceb  nous  oblige  à le  rendre  con- 
temporain  de  Deucalion  & à dire  qu'il  fût  le  troilicfmc  K oy  d'Elide,parcc 
que  ce  fut  lui  qui  donna  Ton  nomauflcuuoAlpheus.  Mais  il  ne  faut  pas 
slmaginetquece  foit  Alpheusperc  d’Orfilocnus,  quilefutdcDàocleus, 
qui  le  fut  de  Chreton  & O rfilochus  i .car  ces  deux  derniers  ayan  s cflé  tuez 
par  Æncasautemps  de  IaruinedeTroyc,il  s’enfuit  que  leur  bifayculAl- 
pheus  n’a  peu  eflre  contemporain  que  de  Panias  Roy  14.  d'Afliric,  qui  efl 
ncufdegrcz  plus  bas  qu’AlpheusRoy  }.d’£Iidc. 

Deucdlion  fc  voit  à pareil  degré,  parce qu’Eufebe  nous  affeure  que  fon 
Déluge aduint  l’an  54.durcgncdcSparetus,quicn régna  40.&  cela  fait 
voit  que  nos  pofitions  font  iufles  & véritables.  Mais  ce  Deucalion  ne  peut 
nullement  eftre  le  Deucalion  quife  voit  cinq  générations  plus  bas,  duquel 
Salinoncus  l’vn  des  Rois  d’EIide  defeend. 

_^4^»C<rif«,filsou  petit  fils  du  precedent  Hercules,  l’vn  des  Ij.tcs  D.t- 
cEiles,  marque  le  4.  degré,  non  qu’il  full  Roy  d’Elidc , mais  parce  qu'il  fut 
pcrc  de  Citmenus  qui  fit  Roy,  comme  nous  verrons  au  cinquiefme  degré 
de  cette  Tablci 

Prorogenia , fille  de  Deucalion , fc  voit  à ce  mcfme  degré  , parce  que 
d’elle  lupiter  eut  fon  fils  Aëthlius,  pctc  d’Endimion,  qui  futRoy  d'H- 
lidc.  ' 

lupiter,  ami  ou  mari  de  ladite  Protogenia,ôc  pere  d’AétliIiusXe  voit  pa- 
reillement à ce  degré  4.pardroiéf  debicn-fcancc:  cen’cft  pas  que  lepre- 
micrlupitctde  laTablene  fùft  bien  capable d’auoir eu  vn enfant  de  Pro- 
togcnia,quoy  quelle  fûll  deux  dcgrczandcfTousdc  lui  ; mais  cela  n’eft  pas 
nccclfairc  d’apparier  deux  perfonnes  fi  dilfercntes  d’aagc,puis  qu'il  n’y 
a nul  doute  qu'il  y a eu  grand  quantité  de  lupiters. 
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ClymenM,(ih  de  Cardis,  dcfccndud'HcrcuIes  [dxus,  marque  le  dnquief- 
me  degré  généalogique  de  nodre  T able,  parce  que  Paufanias  nous  afleure, 
que  cinquante  ans  apres  le  OelugedeDeucalion  ,ceClimenus  eflanc  venu 
de  Crete  en  slide,  fie  ces  jeux  dans  la  ville  d'Olimpe.  Or  le  Oelugede  Oeu- 
calion  eflanc  arriué  l’an  trente- quatriefine  du  Roy  Sparetus,  félon  Eufebe, 
il  s’enfuit  que  cinquanteansapres  tombent  à ran3.  ou  4.  dutegne  d’Amin- 
tas  Roy  iS.d’AfTirie:  &ain(Inousauons  tres-bien  placé  le  RoyClimenus, 
qui  fut  le  4.  Roy  d’EÜdc. 

fils  deIupiter&deProtogenie,c(laufIimisàcej.degré, parce 
quefuiuânt  l’ordredesprccedens.il  fut  contemporain  du  RoyClimenus, 
& parce  aulfi  qu'il  fut  perc  du  Roy  Endimion. 

6.  Ce  fixiclmedcgréelf  vuide,auquelneantmoinsEndimion,filsd’Aë- 
thlius  fe  pouuoit  & deuoie  mettre  : mais  parce  qu'Eufebe  Sc  lesautres  difenc 
qu'il chalfafonpredcccfreur dés  l'an  ij.du  régné  deBellepares,iel'ay  def- 
cendud'vn degré  plus  bas  pour  letemps,fon  pere  l'ayant  peu  engendrer 
eftantdtfiâ  vieil. 

7.  Endymiun,  fils d'Aéthlius,  comme  nous  renons de  dire, ayantchafle 

le  RoyClimenus  fut  Roy  d'FÜde  le  ij.  an  du  régné  de  Bellepares;  8c  fut 
ainfile5.  Roy  d'£lide,8cpropofales yeux  Olimpiquesàfes  fils, pour  déclarer 
fonfuccefièutceluiquiyrcroiclcvidorieux.  Il  eucplufieursenfiins,  mais 
entre  autres  Epeus  8c  Ætolus  qui  fùrentRoisd'Elide, 8c  eutvne  fille  appel- 
lee  Eutidiccjlesdefcendans  de  laquelle  regnerent  en  slide  aufll  bien  que  les 
autres.  4 

Mars, petc  d'Ocnomaüs,fùtcontemporaind'Endimion;  parce  que  Pau- 
fanias nous  enfeigne  que  ce  fien  fils  regnoit  dans  Pife  au  melme  temps  que 
Epeus,  filsd'Endimion,rcgnoitcnEliclc. 

pere  de  Steropc,  femme  dudit  Ocnomaüs,fùtpareillement  con- 
temporain d'Endimibn;  tellement  que  fi  au  Promethee  du  fécond  degré 
on  auoit  donné  pour  frere  vn  Atlas, il  ne  pourtoit  eftte  l' A tlas,qui  fe  voyant 
ici  au7. degré, eft  é.degrez  de  génération  plus  bas  que  l'autre  fi  on  l'y  auoit 
poft  i qui  nous  fait  voir  qu'il  n'eftpaslicitede  multiplier  lesnoms,fî  ccn’eft 
qu'il  y aye  des  authori tcz  valables  8c  des  confequences  tres-necelTaircs. 

Dtucalion  i.dccenomdeceuxquifevoyenten  noftreTable.eft  fem- 
blablcmentmiscnce  7. degré, pour  faire  voir  la  difi’crcnce  qu’il  ja,en_tre 
Deucalion  filsde  Promethee  8c  pere  de  Prothogenia,  8c  le  Deucalion  pre- 
fent  pere  de  Hellen . qui  le  fut  d’Æolus , qui  le  fut  de  Salmoneus  Roy  d’Eli- 
de  : 8c  cette  pofition  le  iufi ifie  neceiTaircment, parce  que  félon  les  Autheurs, 
Salmoneus  Roy  d'Elide,frercde  Sifiphe  t.8<.de  Athamas  Rois  de  Cotintht 
8c  de  Bccotie,  ainfl  que  nous  auons  veu  en  leurs  lieux , fut  pere  deTiro  ,4a- 
quellcfùtmcred’Æfon.quifutperedelafon,  8c  ceffui-ci  Chef  des  Argo- 
nautes,eft  fansdoute  contemporain  de  Mitreus. 

g.  £/>fW,fils  du  Roy  Endimion,fùt  apres  fon  pere  le  £.Royd'Elide, non 
qu’il  fuft  l’aifné,  mais  parce  qu’il  fut  le  vainqueur  des  jeux  Olimpiques  qui 
auoieiiteftc  propofez  à cette  fin  par  leur  pere  : il  eut  d’Anaxiroc  fà  femme 
vnc  fille  appcllcc  Hjrmina,  laquelle  fut  mariee  à Lapitha;  mais  apres  fa 
mort  l'oiT  trere  Ætqius  lui  fucceda. 

^toM , fils  du  Roy  Endimion,  8c  fucceffeur  de  fon  fiere  Epeus , fut  la 
* SS  ij 
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7.  Roy  d’Elide  à pareil  dcgrc  que  le  Roy  fon  ftere  ; mais  ayant  tué,  (ânt  le 
vouloir  faire.  Apis  fils  deîafon.il  fiit  contraint  de  s’enfuir, & s’en  allant  laif- 
ùt  le  Roiaume  à fes  nepueux  & niepee. 

£«ridiff,fœurdesRoisEpeus&:  Ætolus.couchaauec  N<pr«»ie,  &delui 
eut  vn  fils  appelle  Eleus,  qui  fut  en  fon  temps  Roy  d'Elide. 

tyterifîm,  duquel  defeendit  Hercules  filsd’Alcmene,aefté  mis  ch  laTa; 
ble,  pourfairevoir  qu'il  fut  contemporain  desenfansd'Endimion,  & que 
ce  que  Paufanias  dit  de  Thoas  fils  d'Hetcules  eft  véritable , qu'il  fût  plus  bw 
qu'Endimion  de  (ix  générations  ; Acrifms , qui  fuiuit  Endimion,  faiûntla 
premiere,&Herculcs,pcreduditThoas,lafixiefme.  . 

Tantale  eft  aulTi  mis  fous  ce  degré  huiétiefmc , parce  que  fon  fils  Pelops 
furl'vn  des  Rois  d'Elide,cn  cfpoailantHippodamia  fille  de  OenomaüsRoi 
de  Pife. 

Oenomans,üh  de  Mars,  fut  RoydePife,  ville  d'Elide,  au  mefrac  temps 
qu'Epeus  cftoitRoy d'Elide, félon  Paufanias:  mais  il  fut  chaffé,  & félon 
quelques- vns,  tué  par  fon  gendre  Pelops.  le  donne  à ce  Roy  le  rang  du  g. 

5iei-fl/?f,filled' A tlaSjcft  auffi  en  ce  degré,  parce  quelle  fut  femme  du  Roy 
Oenomaüs.cat  les  maris  Sc  les  femmes Tont  ordinairement  de  mefinc  aage, 
ouàpcuprez. 

H d/en  n'cft  mis  en  ce  degré  que  pour  faire  voir  les  prodecclTeurs  du  Roy 
Salmoncus. 

9.  Hirmîna  fillcduRoyEpeus.marquclev.degréde laTableauccfon 
mari  Lapitha.fils  d'ApolIo, duquel  elle  eut  fon  fils  Phorbas;&:  fut, fans  dou- 
te,ce  Lapitha,  à caufe  de  fa  femme,  le  9.  Roy  d’Elide. 

EleWyâh  de  Neptune  &:  d’Euridice  fille  d’Endimion,  apres  que  fon  oncle 
le  Roy  Ætolus  s’en  fût  fuy,  fut  déclaré  le  i o.  Roy  d’Elide  : & d'autant  qu’il 
eftoit  le  principal  des  Rois  de  ce  pais,  fit  appellcr  le  Roiaume  Elidé,  & les 
peuples  Eleens,  comme  fon  oncle  Epeus  les  auoit  fait  appeller  Epeensi  il 
fût  pere  d’Augeas. 

Danai,  fille  d’Acrifius.&mere  de  Pcrfeus,n‘efticymife  que  pour  mar- 
quer les  prcdecelfeurs  de  Thoas  fils  d’H ercules. 

Pf/opr,  fils  de  Tantale, eftoit  félon  Paufanias.plus  icune  qu’Endimion 
d’vne  generation,&  menant  vne  Colonieen  Grece,au  temps  que  Epeusvi- 
iitiir  ref  noir  encores  fut  les  Epeens.tua  Oenomaiis,ae  efpoulântHippo- 
daraia  fa  hl!  e fe  fit  Roy  de  Pife  ; Il  ofta  par  force  à Epeus  la  ville  01impe,&  y 
fit  célébrer  les  jeux  Olimpiques  : il  fut  donc  Roy  du  viuant  d'Epeus  2ed’Æ- 
colu$,commcaufriducempsdesRoisLapitlia&Eleus:  Arfinalcment  futfi 
puiftantdans  lal’cninfule,qu’illa  fit  de  fon  nom  appellcr  Pcloponcfc:  il 
mourut  feulement  l'an  17.  du  règne  de  Panias  ; auquel  temps , & non  plu- 
toft,  fes  fils  Atneus  & Thieftes  luy  fuccederent. Pelops  fut  le  1 1. Roy  d’Elide. 

>£•/««, fils  d’HcUen,  & pere  de  Salmoncus, eft  placé  en  ce  9.  degré , pour 
faire  voir  fes  contemporains. 

I O.  PhoTÙas,  fils  de  Lapitha,  & pere  d'Aélot,  fiit  Roy  d’vnc  portion  d’E- 
lidc,6c  commence  de  marquer  le  i o.degré  généalogique,  comme  fils  de  la 
fille  du  plus  apparent  Roy  d'Elide. 

Per  feus  y cil  pour  tenir  rang  du  ttoificfmc  ptcdeccfteur  dcThoas,dcpuis 
• Endimion, & &t  le  it.Roy. 
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SaImoneiu,fih  d’Æolus&frcrcdeSifiphcî.&d’AthamaSjfut  premiè- 
rement Roy  en  Theflalic,  félon  Apollodorc,puis  en  Elide,&  y fit  baftir  vne 
cite',  où  il  fut  fi  prefompeueux  qu'il  vouloir  contrefaire  lupiter;  mais  il  fiit 
foudroyc'j&auantquemourireutde  fa  fcmmcAiddc  là  filleTyro  : il  fut 
donc  en  ordre  le  ij.Roy  d'Elide. 

II.  ..^/7or,filsduRoyPhotbas;fùtle  14.  Roy  d'Elide,6ù  pour  le  moins 
d'vne  partie  de  ce  Royaume:  il  fût  beau  frcred'.Aiigeas, Roy  d'Elide, c’cll  | 
pourquoi  il  tint  fon  parti  contre  Hercules, & fut  fondateur  d'vne  ville  qu'il  ’ 
appclfaHirminadu  nom  de  fon  ayeule;  il  fut  pcrc  deCteatus  ficEutitus, 
qu’il  eut  de  Molione  fa  femme. 

^ugt4S,Rh  du  Roy  Eleus,fuccedant  àfori pcre,fiitlei5.&  principal  Roy 
d'Elide, quelques- vns  difcntqu'il  fût  fils  du  Soleil;  Hercules  le  priua  de 
fonRoiaume,puislerenditàPliileusfonfilsaifne'. 

Pythiiu  elf  ici  mis, parce  qu'il  fût  pere  d'Amarinccus,  auquel  Augeas 
donna  vnepattiede  fon  Koiaumepour  le fecourir  contre  Hercules. 

Eldlrio  prcdecelfeur 4.  depuis Éndimion iufqüesàThoas. 

MreutSi  r^4/?ei,enfansdePelops,ran  17.  de Panias, partagèrent  les 
Roiaiimcs  paternels,S:  y regnerent  tf  5.  ans,  à ce  que  difent  les  Authcürs  ; ils 
fiirent  donc  lew  6.&;  1 7.  Rois  d'Elide, d’où  ils  furent  chalfez. 

Tyro, fille  de  Salmoncus,  futRoine  de  la  part  d’Elide  que  fon  pere  lui 
auoitlailIëe,8cfût  en  ordre  la  iS.elle  eut  vnOieu  pour  ami&  vn  Héros 
pour  mari;  car  de  Neptune  elle  eut  fcsfilsPelias&Neleus;  ôedeCreteus 
fon  mari  elle  eut  fes  fils  Æfon  & Amithaon. 

11.  jimdnnccKf,fi\sdc  Pittius,fût  félon PaulàniisalTocie'  au  Roiaume 
d’Elide  par  Augeas,au  temps  delà  guerre  qu'il  eutcontre  Hercules;  Seainfi 
fût  le  1 9.Roy  d’Elide,  & fut  pere  de  Diores. 

A ce  mefme  degré  fe  voit  Alcmcnc,mered'H^cules,&  la  cinquiefme  de- 
puis Endimion  des  predecefleurs  deThoas. 

Pf/Mr,filsdeNeptune&dcTiro,fillc  du  RoySalmoneus,&  NcttiuCon 
frere,  eurent  quelque  portion  dans  le  Roiaume  d’Elide:  car  Paufanias  dis 
qu’ils  yrcnouuellercnt  les  icuxOlimpiqUcs,ce  qu'ils  n’auroient  fait  s'ils 
n’cuircnt  eu  droiâ  & pouuoit de  le  faire;&  ainfi  fûrctlt les  to.Scu.  Rois  en 
Elide. 

y£/o«,  leur  ficre  de  merc,h'ycftqüe  pour  faire  voir  qu’il  fut  pere  de  la- 
fon,  chef  des  Argonautes. 

jimithdBi,  fils  de  Ctéchcus  & de  la  RoineTiro,  fût  auffi  Roy  d'Elide , Sc 
Icii. parce  que  Paufanias  nous  affeure  que  lesenfansdePelops  ayans  efié 
chaifezdu  Peloponefe,  ce  fut  lui  qui  le  premier  renouuella  les  jeux  Oliinpi- 
ques  : Si  peut  eftre  fût-il  Roy  premier  que  Pelias  & Nelcus , fes  frétés  de 
mere. 

ij.  Cttdttts,  filsduROy  Aélor,marquelepremier  le  ij.  degré  généalo- 
gique de  laTable:  il  fur  tue'duviuantdc  fon  pere, auec  fon  frere  Eurytut, 
par  Hercules,  comme  ils  eftoient  allez  voir  les  ieux  Ifihmiques à Corinthe  ; 
& cela,  parce  qu’ilsauoient  tenu  le  parti  d' Augeas. 

PhtUuijfih  aifne  d’ Augeas,  fût  des  amis  d’Hcrcules,& lots  que  fon  pe- 
te  eut  elle  ptiuedc  fon  Roiaume  Hercules  le  rendit  à’Phileus:  tellement 
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qu’il  peut  tenir  le  rang  du  vingt  troiriefme  Roy  d'Elide  : tnaisil  s’en  alla  ré- 
gner en  l’ifle  appellec  Dulicruuin,  Sc  laiflà  le  Roiaume  àfon  frere  Aga- 
Ithencs. 

^gaflheues  donc.firerc  de  Pliil*us,fut  Roy  d’Elide  parledefpart  dt 
(on  ftere,lequel  ie  mets  au  vingt-  quatriefine  rang, parce  qu’il  e(l  ainii  rangé 
en  l’ordre  de  la  Table  : mais  Hercules  en  fut  Roy  deuant  Ton  (irere,  üc 
par  ainfi  ddiant  lui.  Et  auec  ce  Roy  regnerent  aufll  en  Elide  Amphima- 
cus&Tlialpius  enfans  des  filsd’Aâor,ain(i  que  nous  verrons  au  degré 
fuiuanr. 

DiorM, fils  d'Amarinceus,eft  encores  au  ij.  degré  de  laT able  : il  fut  aulTi 
l’vn  des  Rois  d'Elide  & les  J.  car  il  fut  l’vndes  Rois  d’Elide  qui  menèrent 
chacun  dix  nauires  au  fiege  deTroye contre  Priam. 

H ercttlt!, fih  de  iupiter  & d’ Alcmene,y  efi  femblablement  : il  fut  pere  de 
Thoas&le  fixiermedefespredece(Ièurs,depuisque  le  Roy  Endimion  re- 
gnoit  dans  Elide:  il  eut  grandes  guerres  contre  leRoyAu^eas,  fie  finale- 
ment le  tua  félon  Apollodore.fie  print  là  ville, puisladonnaa  Phileus  : mais 
auantquela  lui  donner  il  yregna  quelque  temps  félon  Paufanias , fie  y re- 
nouuelIalesieuxOlimpiques;  tellement  qu’il  fut  félon  nolfre  ordre  le  i6. 
Roy  J’ El  iic  : mais  en  etfeéf  il  le  fut  deuant  Piaileus,  fie  deuant  ceux  qui  le  fu- 
rent apres  Phileus.  Orfaut  il  fçauoirque  toutes  les  guerres  qu’il  eut  auec 
Augeas  furent  apres  le  voiage  de  Cholcos,  parce  qu’il  fut  i ce  voiage  fie  Au- 
geas  aufll, félon  O rphee,  Apollonius  Rhodius,Higinus,  Apollodore  : telle*- 
inent  qu'il  n'a  peu  prendre  Elide,  ni  renouucller  Tes  jeuxOlimpiques  l’-an 
vingt  nuiéfierme  du  régné  deMitrzus,  comme  Eufêbe  l’a  marqué,  ptàis 
que  véritablement  le  voiage  des  Argonautes  n’a  peu  eftre  fait  que  vers  l’an 
nuléficfine  du  régné  deTautanes,ain(i  que  nous  auons  prouue  au  premier 
liure  de  nollre  Panthéon^ 

A^amemnon  n’cft  ici  mis  comme  Royd'Ëlide:maispatcequedeluidcf- 
rendit  Agorius,qiuàlacinquiefme  génération  depuis  lui  fût  l’vn  des  Rois 
d' Elide,  ainfi  que  nous  verrons  ci-apres.  Que  (i, comme  nous  auons  défia 
veu,  les  enfans  de  Pelops  ne  commencèrent  à régner  que  l’an  17.  de  Panias, 
félon  Vinghcr.fic  qu’ilsy  ayentregné  6y  ans  (Son  Vingher  fie  Eufebe,  il 
s’cnlûiura  qu'Agamemnon  fils  d’Atreus,  qui  le  fut  de  Pelops , aura  cfté  Roy 
de  KTîïxncî’dcs  l’an  17.  du  régné  deMitrzus.  Mais  Eufebe  ne  le  fait  com- 
mencer de  regner  que  l’an  n.dcTautanes:  que  s’il  n’a  régné  que  15.  ou  18. 
ans, iln’auracommcnccderegnerfelonnousque  l’an  14. du  mefmc Tau- 
ta  nés. 

ltifi>ii,\c  chef  des  Argonautes  3c  contemporain  d’Herculcs,  n’eft  ici  mis 
que  pour  monllrer  la  vcritablepofition  du  Roy  Salmoneus,fic  defesautres 
prcJcccfTeurs. 

.,^wéKnjc*r,fi!sdcCtcatus,  commence  de  marquer  Iei4. degré  de  no- 
ftre  r.ible,qui  fe  rencontre  auec  Ici?. desRoisd’Allirie, auquel  remps  la 
ville  Je  froyefurprife.-  ficcellui-cy,quifutlei6.Royd’Elide,ymenadiï 
luuircs.fic  y futtuépar  Hc(aor,fcIonHomere. 

T hdlpius,  coufin  germain  du  Roy  Amphimacus , fie  fils  d’Euritus , fût  au 
luefine  temps  que  fon  coufin  le  1 7.  Roy  d’Elide,  fie  mena  au  Gegcde  T roye 
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dixnauircs  ; ^ fucrvndcccuxqui  cntArrcnt  dedans  icfhcual  de  bois  j (c- 
lon  Homère  & Cointus. 

Polyxenus,  fiUdu  RoyAga(lhcnes,fut  ici8.  Royd'Elide,  &fcCTOU- 
ua  au  fiege  de  T royc,  où  il  mena  dix  nauircs,  félon  Homere.  Il  fût  grand 
■myduRoyAmphiraacus,filsde  Ctcatus,  & fût  pere  d’Amphimacus, 
qui  fut  Roy  apres  luy. 

TAoaj,  hlsd'Hcrcules.futaufiegedeTroye  auec  Agamemnon, félon 
Paulànias , & depuis  Æcolus,  fils  d'Endimion  iufques  audit  Thoa$,fe 
content (ixaages,  c'ellàdircfix  générations,  ainfi qu'il  Icvoiten  noiîtc 
table. 

Ortjlt!,  fils  d'Agamemnon,  Ictrouucau  mcfine  degré, mais  il  eftoit  en- 
corcs  fort  jeune,  & nefe  trouua  au, fiege  de  T roye, 

I f.  /Imphtmacns  i.hls  du  Roy  Polyxenus,fut  le  1 y.Roi  d'£lide,&  fiit  pct< 
d'Elcus,  qui  luy  fucceda. 

Hicman.filsdeT boas,  luy  fiit  contemporain,  & pere d'Oxilus',  qui  fût 
Royd'Elide. 

Penthilia,  fils  d'Oreftes,  mais  baftard,  félon  Pauûnias,  eftoit  leur  con- 
temporain, ■&  ayeul  de  Agorius,  Roy  d'Elidc. 

16. £lctist..decenom,  fils  du  Roy  Amphimacus  1.  fiitle  rrentiefms 
Royd'Elide,  &luy  régnant lesHeradides  & Ooriens  fe  rendirent  mai- 
ftresduPcloponefe,  Sc  Oxylu$,fils  d'Hzmon,  qui  le  fut  de  Thoas,  fût 
Royd'Elide  a fa  place:  ce  qui  aduint,  félon  Eufebe,  l'an  cinquiefmedure- 
gnedeDercylus,  Roytrentiefmc  des  Aftytiens,  félon Tordrede  noftro 
Panthéon,  ou  le  trente- vnicfmc,  fcloa  l'ordre  d«  la  prefente  Chrono. 
logic. 

OxilusHeraclidc,  fils  dudit  Hzmon, qui  le  fûtdcThoas, fils  d'fdcrcules, 
fut,  ainfi  que  nous  venons  de  le  dire,  le  trente- vnicfme  Roy  d'Elide , félon 
Paufanias,  lequel  fit  part  defon  Royaumea  Agorius,  fils  de  Oamofius,  Sc 
OxiluscntdePicria  là  femme,  fcsfils  Ætolus  & Laias.  Apollodorc  dit 
quecetOxilusfut  filsd'Andrsmon,  mais  Paufanias  l'appelle  fils  d'H.T- 
mon,  lequel  nous  fuiuons.  Quoy  qu'il  en  fuit,  de  cet  Oxiius,  à la  dixicfmo 
génération  depuis  luy  defeendit  Iphitus,  Prince  d'Elide,  qui  fût  le  reftau- 
rateurdes  jeux  Olympiques, négligez  depuisle  Koy  Oxiius. 

Damo/tus,  filsdcPeiicbilus  ti'efticy  mis  quepour  faite  voir  la  place  de  .. 
fon  fils  le  K oy  Agorius. 

17.  Ætolus,  filsaifnédu  Roy  Oxiius  ne  fut  Royd'Elide,  parce  qu'il 
mourut  icune,felon  Paufanias. 

Laias , ffere  puifhé  d'Ætolus',  fuccedantà  fon  pere  Oxiius,  fut  le;». 
Roy  d'Elidc,  félon  Paufanias. 

Agorius,  leur  contemporain,  filsdcDamofius,  qui  lefiit  de  Penthiins, 
qui  le  fût  d'Oreftes , auoit  efté  défia  fait  Koy  d'vne  patrie  d'Elide  par  le 
Roy  Oxiius  leur  pere,  mais  parce  quelcsautres  eftoient  les  principaux  : ce 
Agorius  aura  le  rangdu  vingt-troifiefme  & dernier  Roy  d'Elidc,  Icfqucls 
i’.iy  tirez  de  Paufanias. 

Pour  les  18.19.  io.  11.  zi.i}.i4.dcgrczgcoc3logiqucsdcnoftrctable 
ils  demeutent  vui^ts  pour  ce  qui  dépend  des  Rois  d'Elidc,  n'en  ayant 
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rien  tronué  dans  les  Authcurs. 

i 5.Lc  i{.degrc  de  la  table  cil  marque'  par  Iphitus,Hzmon,&PraxonidaSj 
parce  quePaulàniasnousdouncccscroispctronncspourauoir  elle  pères 
d' Ipbirus, félon  les  diueefes  opinions  dçs  Authcurs. 

tfi.  Iphitusdoncfilsd'lphitus.oudeHxmon,  ou  de  Praxonidas,  fut  ' 
Prince d'Elide,  defeendu  d" Oxilus,  Roy  d’Elidc,  lequel , félon  Paufânias, 
reftablit  les  ieux  Olympiques  au  temps  que  Licurgus  cftoit  Legiflateur  des 
Lacedcmonicns.EufcbedicquelaprcmicrcOlympiadc  d'Iphitus  fut  cc> 
lcbrcc4o6.  ans  aptes  la  ptinlc  de  Troye,Etatoilhcncs  l'an  40  9.  Mtes  la- 
dite ptinfe,  &i4.ans  deuant  la  fonction  de  Rome;  Iulius  Afncanus> 
que  ce  fut  au  temps  du  régné  du  bon  loathan,  Roy  de  luda. 

l^ous  ttouuons  qucTroyc  fut  prinfe  & ruinée  l'an  du  Monde  3018. qui 
futl'an355.  de  la  fortic  des  Ifraëlites  d'Egypte,  l'an  7. du  gouucrnemcnt 
d'Abdon  lugedcsluifs,  &:  l’an 31.  & dernier  du  règne  dcTautanes,  Roi 
vingt-  feptieîme  d'AIfytie, félon  nollrc  Pantheon.ou  vingt-  huiéfiefme  fé- 
lon nollre  ptefente  Chronologie. 

Et  ttouUonsauflî  que  la  ptemiere  Olympiade  fûtcelebrce  pat  Icfufdit 
Iphicus  l’an|34i7.  du  Monde,  quifut  l'an  6.  dutegnede  loathan  Roy 
de  luda,  l'an  7.  du  régné  de  Phaccc  Roy  d'ifraël , & Tan  1 1.  de  Phul  AlTur 
ouTheglatPhalafrar,Roy39.ou40.d’AlIyrie,  & 14. ans  deuant  lafon- 
dationdcRome. 

Que  fl  on  y comprend  l'anncc  de  là  prinfe  de  Troye , & l'annec  de 
rO  lyinptade  preftiicrc,il  y aura  de  l'vn  à l'autre  quatre  cens  dix  ans,ou  qua- 
tre censneuflèlonla  fupputation  d'Etatollhenes  iufqucs  à l’annee  de  la 
première  Olympiade  reîlabliecxclufe. 

Voila  ce  que  nous  auons  eu  à dire  toucliant  lé  Royaume  d'Elidé  ^ 
l’origineduqucl,felonlcsEIetns,nousauonsmifeau  commencement  du 
rcgnedcSpliærusRoyquatorziefmcd'Airyrie  félon  nollre  Panthéon,  ou 
quinziclme  félon  la  prefeute  Chronologie. 

Et  cependant  nous  finirons  ce  liccle,  contant  l'an  du  Monde  deux 
mil  fix  cens. 


SIECLE  XXVII. 

CE  vingt-  fcptiefme  fieclc,qui  fe  voit  en  la  vingt-fepticfmc  pge  de  la 
Ginûe  Chronologic,cfl  diuife' en  douzccolonincs  principales, 
première  contient  lesannees  duMondedefquelscefieclccilcom- 

t.  lafuittedela  Genealogicde  nollre Sauueur. 

La  3.  lafuittedes  générations  d' Abraham  aux  fuccefleurs  de  Leuy,  en 
laquelle  on  voit  comme  Aaton&  Moyfc,  frères  âcenfans  d'Amrara  mar- 
quent la  fi.ticfmc  génération  dcpuislapromelTcfaitcàAbraham,  comme 
aulli  la  quatricfme  depuis  le  commencement  de  la  feruitude, à laquelle  les 
quatre  cens  trente  ans  de  la  demeure , & les  quatre  ccivs  ans  de  la  letuituda 
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e(bins  finis,  Dieudcliura  (ôn  peuplcpar  les  mains  de  Moy(è. 

La  4.  colomne  contienc  les  Chefs  vifibles  de  l’Eglife  durant  ce  fiecle,  Qfl'  Moyf* 
où  nous  voyons  Aaron,ftereaifiiédeMoyfe,auoir  efté  naturellement  gj 

fei2icfmeChefderEglifcdepuisAdam,&  le  dernier  de  tous  ceux  qui  gou-  Alton  fcn 
uernerent l'EglifedurantletempsdclaNaturc.  MaisDieu toutpuiflant, 
tout-bon  a:  tout  ûge,  voulant  changer  l’eftat  & le  gouuernement  de  fon  ?uidonnefc 
Eglife , qaiiufquesacefieclc  auoitefie'  gouucrnecpar  la  Loy  de  Nature, 
inTpircedcOieu,  & comnundemens  verbaux  qu’il  plaifoit  ù Dieu  leur 
donner  quand  il  l'auoit  agréable , le  temps  de  Tes  promefics  s'approchant, 
par  vnevoyeextraortfihaireileilcucpourefirechefde  fon  peuple  Moyfe 
fon  feruiteur  fidelle , auquel  il  donnalà  Loy,  Exod.  1 9.1.  Or  Moyfe  fût  chef 
au  fpirituelaufii  bien  qu'au  temporel,  voire  il  fiit  par  défias  fbn  frère  Aa- 
ion,carrurladifficulté qu'il faifoitd'accepter  lacharge  que  que  Oieuluy 
vouloir  donner.  Dieu  s'êfiant  courfoucé,  luy  dit  : Parle  à ton  frere,  & lu^ 
mets  mes  paroUesm  fa  bouché,  dyiel^rayentahoMche&enUfienne , (yVoUf 
enfeignerayee  <fue  ions  aure:gà  faire',  CP"  ieeluy  parlera  pour  toy du  peu  fie , Cf" 
te  fera  pour  bouche,  & toy  tu  luy-  ferai  pour  les  chojes  qui  concerneront  Dieu,  ■ ::;4  'î 
Exod.  4.  tf..  Ecplus  bas,  le  t’dyconjlituépeur  Dieu  de  Phard'o,  & Action  tèn  ^ 
frere  (eraton  Prophète,  Exod.  7.  Parlefquclspa(rageton  voit  comme  Dieu'”  ‘ ‘ 
met  Moyfe  pardefius  Aaron,  quoy  qu’Aaron  nie  l’aifn^  j & apres  qite 
Dieu  eut  donneià  Loyà  Moy  (q,  il  luy  commanda,&  luy  dit;  Adioints  aufii 
etuectoy  A aron  ton  fere,(f  fes  fils  auec  luy  i entre  les  enfant  d’tfraèlipoui  m'e- 
xercer tefiat Sacerdotal,  Exod.  zg.  De  fàçonqu'Aaronefioitbicnadioint 
de  Moyfe;  mais  Moylceftoit  le  principal  Chef  extraordinaire  de  l’Eglife 
unt  qu’il  vefquit  en  qualité  de  Prophète,  comme  aufii  de  Prebftre,  & 

Aaron  fon  adioint,  comme  grand  Sacrificateur  : tellement  que  Aaron  n’e- 
flou  que  l'adioint  de  Moyfe,  àparlerpropretncnt,  & à vfer  des  mots  de 
l’E(criturefainéfe,quoy  qu’il  aye  elle  le  premier  (ôuuerain  Sacrificateur 
& Pontife  des  Hebtieux  depuis  la  Loy  donnée;  Scainhl’vn  des  Chefs  vi- 
fiblesdel’EgÜfc  audeffousdeMoyfc:  cela  s’entend  depuis  qu’il  futoinél 
& facrc  par  Moyfe  pour  efire  fouuerain  Pontife:  car  auparauant  depuis 
l’efieéfion  de  Moyfe  iufqucs  à l’onéfion  de  Sacrificateurc  d’Aaron  ledit 
Aaron  n’auoit  point  dechargelegitimc  & otdinaircic  eftpourquoy  on  ne 
peut  imputer  l’erreur  & le  péché  du  V eau  d'or,  qui  fut  fondu  par  Aaron  au 
chefde  l’Eglife,&  comme tel;carpourlors Aaron n’eftoit  pasoinéfny  Gi- 
cré,ôc  Moyfe, qui eftoitablènt,aîen la prefenceduSeigneur  en  la  mon* 
tagneeftoitlcfeulChefdel’Eglife,  quoyqu’en  fa perfonne, comme par^- 
ticulier,  il  n'y  a nul  doute  qu’il  ne  pcchafi. 

La  5.  colomne  contient  les  années  de  nos  preuues,  quifont  la  futtte  des  Delà  ij.üai- 
anneesdelademeureiufquesàlafin, &apreslesannees(^uicoururentde-  loa.  ' 
puis  la  fortie  iufquesà  l’an  4.  du  regnedu  Roi  Salomon , alaquelle  il  com- 
mença d’edificrleTemplcduSeigneur,}.Ro«  6. duquel  texte  nous  tirons 
la  vingt-troiliefmeliaifon  desanneesdenos  preuues,  car  puifque  l'an  4.du 
règne  de  Salomon  fut  l’an  480.  depuis  lafortie,  cela  nous  fait  voir  que  ces 
480.  ans  font  fixes  & aifeurez  à ioindre  lapremiere  année  de  ces  480.  à l’an 
450.&decnicrdeUdcmcure,  ainllquenousfaifons.  . « 
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Lafi.colomne  centientle  rcftedcs  ans  de  laferuitude,  bquelle  dura 
quatrecens  ans,  quifinirencaumefmeiourquelcs.quattcccns  trente  ans 
delà  demeure  finirent.Içauoireftl'andu  Monde  deux  mil  fut  cens  quatre- 
vingt  cinq. 

La  7.  contient  le  refte  des  ans  de  la  vie  d’Amtam , pere  d'Airon , & de 
Moy  fe,  qui  mourut  au  commencement  de  l’an  du  Monde  a»  11  .apresauoir  ^ 
vefeu  cent  trente-feps  ans,  Exoâ.  6. 

La8.  colomne  commence  àla  naiflànccd’Aaroa,  & contientlesans 
de  fa  vie. 

La  9.  commence  àla  nailTance  de  Moyfe,  freted‘Aaron,&:  contient  pa- 
reillement les  ans  de  là  vie. 

Laio.  eft  la  colomne  du  fiecle,  à laquelle  lût  la  fin  ya  vn  petit  bord 
, dans  lequel  font  exprimez  les  années  du  gounernement  de  Moyfe.premict 
Prince  & Duc  des  Ifraëlites,  depuis  qu'il  eut  forti  lo  peuple  de  l'Egypte. 
Venons  maintenant  aux  difeouts  des  principales  matières  contenues  dans 
ce  fiecle,fuiuant  l'ordre  des  années  du  Monde- 

L'an duMondeiâo). qui fiitl’an)4S-dclademeure,&:  l'anpS.  delà 

Hifcruitudedesenfànsd'I&aè'  cnEgypte,  ic  félon  nos  pofitions  l’an  ijo. 

‘“1  d’Amram  fut  auffilalpremicro  année  de  fon  fils  ailhéAaron,  ce  qui  fe 
■ preuue  en  rétrogradant  depuis  l'anneeSj.d’Aaron,  en  celle  maniéré  Aa- 
Jon  auoitSj.  ans,  & fonfrere  Moyfe  8 o.quandilsparlerentà  Pharao  pour, 
lâilTcr  fortir  les  Ifraëlites  de  l'Egypte,  Exod.  7 . 7 -L’an  8 o.de  Moyfe  eft  l’an 
,4)0.  &demierdela demeure, £xed.it.40.L’an4)o.&  dernier  delade- 
meure eft  l'an duMondeaé8).  donc  la  première  annee  d’ Aaron  fût  l'an 
du  Monde  160). 

, L’an  du  Monde  1 « O 6 . qui  fût  l'an  ) 5 1 . de  la  demeure,  & l’an  ) 1 1.  de  la 

feruitudc.l’anijj.d’Amram,  & le  4.  d’Aaron,  fut  aulli  l’an  premier  de 
Moyfe.  Carcommete  tempt deUpromtlJei affrochou,hi<juetleDieu  tuou faite 
4 jyraham.  J lies  7. 1 7.  qui  eftoit  de  deliurer  fon  peupleà  la  quatriefine  gé- 
nération de  la  feruitude,  le  peuple  s'accreut&  s'augmentaen  Egypte,  iuf^ues  à 
ce^u"ilvint\m  Rtytjui  Hefçauoit^uec'efioitquede  lofeph,lequelpaTrufet donna 
~tânr  de  fortes  d' affligions  à nos  peres,  i]ue finalement  il  les  contraignit  de  mettre  en 
4kandonleursenfansmafles,afinienperdrela  race,  iy  en  ce  temps  là  naftjuit 
Moyfe,  i4/7e/7.i7.  &fuiuans<C’eftàdire,  liir  le  commencement  de  celle 
annee,  parce  que  fon  frere  Aaron  n’auoit  que  trois  ans  plus  que  luy  : telle- 
ment que  Moyfe  nafquit  comme  Aaron  commença  fa  quacricfmeanncc, 
acfeptpuuc  la  nailTance  de  Moyfe  par  les  mefmes  textes  & raifons  que 
nous  venons  de  prouuer  celle  de  fon  frere  Aaron.  Et  fût  Moyfe  nourry 
) mois  clandeftinemétchezfonpcre.maisla rigueur del'Edidldu Prince 
s'exerçant  auec  grande  violence,  on  fut  contraint  d’expofer  à la  merci  des 
cauxl’enfant  Moyfedansvn berceau, lequelayanteftétrouucen  ce  piteux 
eftat  parla  PrincelTe  fille  de  Pharao  commeelle  fc  promenoir  le  long  de 
l’eau  elle  commanda  de  le  fortir,  & l’ayant  trouuc  beau  le  fit  nourrir  & 
elleuer,&finalcmcntrado{>ta  pour  fon  fils,  lequel  elle  fit  foigneufement 
inftruirecn  toutes  les  fciences  des  Egyptiens,  & fut  grSnd  & puilfuit  en 
difeours  Sc  enfiûifts.  ixod.  11,10.  Cr  jHet  7.  & c'cftàla  l'iaiiEmcc  d' Aaron 

& de 
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& de  Moyfe,  que  ie  nnarquela  nxieime génération  en  droite  ligne  depuis 
la  promciTe  delà  terre  &c  prediâion  de Icruitude Faiteà  Abraham, laquel- 
le {îxiefinc  génération  cilla  quatriclmc  de  la  rcruitude.  Car  Abraham 
engendra  luac,  llâac  lacob,  lacob  Lcui,  & Tes  Hcres  i Lcui  Cahat,  Cahac 
Aniram,&:AmramAaron&  Moyfe,  fouslclqucls  finirent  les  ansdc  la  de- 
meure, Si  les  ans  delà  fcruitudc  en  vn  mcfmciour,  comme  nous  auons 
fouucntdit,ô£  verrons encorescy- apres:  &ainfià  laquatriefme  généra- 
tion depuis  la  première  qui  fut  réduite  en  feruitude,  laquelle  fût  la  fixief- 
me  dr{H]is  la  prediiilion  de  ladite  feruitude,  la  poficrice'  d'Abraham  fut 
dcliurcepours’cn  retourner  en  la  terre  de  Charuan,  comme  Dicul’auoic 
promis. 

L’andu  Monde  iis  aj.commcMoyfeeftoiten  fon  année  40.  ilvifita  Mo^fequit.; 
fex  frères, Icsenfansd'lfracl,  13.  C’eftàdirc,  qu’il  quitta  laCourde'">>  Cour  de 

Ph.iraopoutfeioindrcà  ceux  de  fa  nation,  mais  lui  cllant  auenude  tuer 
vn  Egyptien  qui  battoir  vn  Hebrieu,  il  s’enfuit  en  la  cetrcdes  Madianites, 
où  s cllant  habitue  Sc  marié,il  y fitalfcz  longue  rcfidcncc,iufqucsà  ce  qu’il 

Îiaruintaucommcnccmcntdc  fon  année 8 o. auquel  temps  Dieu  pailaà 
uy  Sc  l’appclla  pour  deliurer  fon  peuple. 

L’andu  Monde  1.685.  Dieu  paroilTantdans  le  builTon  ardent, parlaà  Dieocom- 
Moy  fc,  & luy  donna  le  commandement  de  faite  fortir  fon  peuple  de  l’E  ■ 

Eil  efioit  entre  en  fon  année  80.  &Aaron  fon  frère  en  fon  année  8 3 .en  foo  peuple  de 
lie  année  furent  faites  ces  mcrucillcs  indicibles  flcinnenarablcs  que 
Dieu  fit  deuant  Pharao  parle  minillcrc  de  fon  feruiteur  MoyfciSe  fut  celle  «piti  y »uoit 
mcfmc  année  la  fin  des  quatre  cens  trente  ans  de  la  demeure  des  enfans 
d'ifraël  en  Egypte,  commeaullilafindcsquatrcccnsans,  durant  Icfqucis 
il  falloir  que  îafcmenccd’Abraham  fut  afflige  en  vue  terre  non  fienue, fui-  410. 
uantcediuin  Oracle  prononce'  de  labouchede  Dicuà  Abraham.  Sçachts 
tjuittpofltrité  fera  rjiritngerecn'tnpayi  non  pcHy  ou  elle  fera  ufferuit  5*  a'ftgec 
ïelfi.ece  Jetjuatrecem  .mr,  çÿ*  âpre)  ce  il)  fortiront  auee  grand)  iiens,  (yàla  ejua^ 
trie f me  génération  ils  reuiendront  ir5i,Grn.  i5.i5.C’ell  à dire  en  la  terre  de  C ha- 
naan,  ce  quiarriua  ccflc  année.  Cdr  la demeure  detenfansd'lfraèl  (pollc- 
rité  &fcmcnccd’.Abraham)  enPgyptefui  de  tjuatre  cens  trente  ans , iefejueh 
tfans  aJteuex,  rj-  accomplis,  le  propre  iour  toute  la  multitude  du  Seigneur  [ortie 
del'Egypte,Exod.  u.40.  li.typremiereauxGalathesy 

Ceux  qui  contre  ces  tcfmoignagcsfifainâ:s,üclaits,  6c  Cvctitablcsne'Obieaion» 
veulent  pas  quclesenfansd’Ifraëlaycntdcmcure'quatrcccnstrcntcans  en 
Egypte,  ny  qu’ils  y ayent  clléalfligcz  durant  l’cfpace  de  quatre  cens  aiis,fc  te  du  irtiëli. 
feruent  ordinairement dcsfufditspailàgesaltcrcz dans  laverfion  des  Se- 
ptarite,  furquoi  nous  auonsdefia  amplement  difeouru  au  fiecle  13.  6c 
en  outre  de  quelques  autres  paflàgcs  de  l’Elcriturc  pour  appuyer  leurs  opi-  . 
nions  lentrc  autres  ils  difent  que  le  chapitre  y.des  Aâcs,&  le  3.dcl’Epi(trc 
aux  Galatcsmonllrcntcuidcmmcnt  qu’ilfàut  commencée  les  quatre  cens 
ans  dclcruitude  .au  tempsquclapromeffc  fut  faiteà  Abraham,  6c  non  au 
temps  que  l.tcobdcfccndit  en  Egypte aucc  fes  cnfàns,  6c  ainfi  beaucoup 
moins  apres  fi  mort, comme  nous  faifons. 

Maispuil'quc  tous  demeurent  d’accord  que  l’entrcc  6c  la  dcfccntc  de 
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prendre  au  cempsque  lacob  y arriua  auec  fes  enfàns.com- 
voyeinoftre  me  aufli dcfâiftaillcurs  nefe  peut-elle  nullement  prendre , fi  l'on  n’cft 
Apologieco-  dcfpourJcude  fcns&  deiu^cment, commet  peuuentilséuiterd'eftrecon- 
ucSilun.  ujincuj  parle  pafTage  de  l'Exodc  ii.  40.  qui  les  obligeans  de  croire  que  la 
demeure  des  Ifraclites  a elle  de  4jo.ansen  E^ptc,les  force  quant  8t  quant 
decroirc  fie  confciTerquela  feruitudefie  ami(^iondela  polterité  d’Abra- 
ham  n'a  eu  fin  que  du  temps  que  Moyfefortit  de  l'Egypte  ; fie  cela  efiant, 
le  Soleil  en  Ton  plein  Midyn'ed  pas  plus  clair  qu'il  elt  clair  que  les  j 00. 
ans  de  la  feruitude  ont  commencé  l'an  ji.de  ladite  demeure.  Or  de  reiettet 
comme  ilsfont  envne  infinité  d'endroiées  la  verfion  des  Septante  en  la 
compilation  de  la  Chronologie,  fie  puisyauoir  recours pourcefeulpaf- 
fage,quicfl:auflî  bien  altère  comme  tous  les  palTages  des  générations  des 
peres,  cela  eft  intollcrablc,fie  tout  à fait  impertinent,  llfaut  lüiurc  en  tout 
fie  p.utoutla  verfion  des  Septante,  fielailicr  les  textes  Hébraïques  fi  on 
s'en  veut  feruir.ou  en  tout  fie  par  tout  la  laifler  en  ce  qui  concerne  la  Cliro- 
nologiefi  on  fc  veut  tenir,  comme  on  le  doit, aux  originaux  des  He- 
brieux. 

Mais  afin  de  faire  clairement  voir  que  tous  les  textes  qu'ils  tafehent  de 
^cliiafon-  tordre  à leurs  (eus  fie  opinions  nemonllrent  rien  moins  que  ce  qu'ils  pré- 
tendent , i'ay  creu  qu'il  feroit  tres-à  propos  d'inferer  icy  tout  du  long  tous 
les  textes  qui  en  ont  parlé,  afin  qu'on  voye  qu'il  n'y  a tien  de  contraire  ou 
contradiéfoire  en  iceux,  fie  qne  pour  en  ellablir  les  vns  il  ncfàut  iamais  de- 
ftruirelcsautres,ainfiquefontcouftumiersdefairc  Temporarius  fie  Vin- 
gher;  fie  parce  qu'à  chaque  paflàge  il  y a plulicurs  verfets  qui  en  par- 
lent, il  fuffira  d'en  cotterics  chapitres,  fie  de  rapporter  auec  toute  fideli- 
té les  propres  mots  des  textes  dcfdits  paflàges , qui  font  quatre  en  nom- 
bre. 

PiiTages  de  Lcprcmicrpairagccftprinsdeschap.it.fie ij.duGenefc,defqueIsonpeut 
l'Efctiiare  recueillir,yH  /tbrahimMoufoixante’quinXt dm qutniil pdrtitde  Har*n pour 
«ufciuels  on  Uttrrede  fhdn<ian,oùilaIld  pourobeirau  commdniemcnt de  Dieu,  & 

cftitnc  fa  - ' * 1,^..  w ’ . 

«oie  contra-  (^uyfjUntdfrtueidpffsydHotrlonguementdemfure^Dteub  dpfarutdluy^ie^m 

iMonhücjiijf^janereireréldpromejfequil  luy  auoit  de/ia  faite  de  luy  donner  ùr  à jafe- 
demeurc'dcs  '"cncf  (ÿ* pojleriii  ladite  terre  de  Cbanaan , il  luy  prédit  ^a'auant  au  elle  l'ac- 
ifraclitcs  en  complijl  tjue  fdpoflerité  ferait  étrangère  en  \>ne  terre  <pui  ne  ferait  pas  jiennr.ejueU 
Egypte-  ^ iiy^  afjtigee  er  réduite  en  feruitude  te[j>ace  de  quatre  cens  ans,  <jue  lors  Dieu 

les  dfifleroit  de  fon  hrat  puijfant  i tju'tls  forliroient  de  ce  pays  pleins  de  biens, 
Cr  qu'à  la  quatriefme  génération  ils  retourneraient  en  ladite  terre  de  Cha- 
naan. 

Le  fécond  efl  pris  du  11.  chapitre  de  l'Exode  defiafi  fouuent  allegué,où 
il  eft  dit,  que  l’habitation  detenfansd’lfraël,  de  laquelleils  demeurèrent  en  Egy- 
j pt«t  fut  de  quatre  cens  trente  ans , lefqueb  eflans  finis  (y  accomplis  au  propre  iour 

quifuiuitcetaccompUlfementtoutelamultitudeduSeigneurforiitdelaterreitE- 

gyptf. 

Lctroifiafmeeft  prisduy.chap.dcsAéfes.oiHl  eft  dit, ^«e  Dieus'ejlant 
apparu  a nofire  pere  abraham  auant  qu'il  demeurajlen  Haran,  lors  il  partit  de 
y r,iille  des  (haldeettt,pour  aller  demeurer  eu  ladite  ville  de  Haran,  dou  apres 

la  mort 
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U mort  iefonpere,  DieuCayant  tran^ortitn  U terre  de  Chanaan,  illuy  apparut 
& luy  dit , fapolîeriié  fèroit  eflrangere  en  V»?  terre  non  fienne , où  elle  ferait 

afferme  &mal-traiüte[t]^ace  de  tjuatre  cens  am,apreilefcjuels  fa  pojleriti  s'en 
iroit , tir  le  viendrait  feruir  en  ladite  terre  de  Chanaan  ; tjue  quand  le  temps  de  la 
promeffeque  Dieuauoitfaiteà  Abraham  s'approcha,  que  lors  le  peuple  multiplia 
grandemennt , iufques  à ce  que  s ejlantejleué  Vn  autre  Pharao , qui  ne  fçauoit  que 
c eflait  que  de  lofeph,  affligea  tellement  les  Ifrtùlites,quilles  contraignit  d'expefer 
leurs  enfans  à [abandon, afin  £en  exterminer  cr  perdre  la  race\Cr  qu'béa  ce  temps- 
là  Mqyfe  nafquit, lequel ejlant  aage  de  quarante  ans  •vi/tta  fes  freres  les  enfans  d’if- 
raèl,  Cr  que  quarante  ans  apres  il'eut  commandement  de  Dieu  de  fouir  le  peuple 
d' Egypte,  lequel  il  mena  au  de fertyCr  y furent  quarante  ans.  * 

Lcquatriefmcpaflàgccftpriasdutroiuefmccliapitrc  de  l'Epiftrc  aux 
Oalachcs^ou  {aineï  Paul  ditÿ  quece  fut  a Abraham  cy  à fa  femence  que  fu- 
rent faites  les  promeffes , cr  que  ce  tejlament  ayant  ejlè  confirmé  de  Dieu  n'a- 
uoit  pas  efl^neanty  par  la  Loy  , qui  fut  donnée  apres  quatre  cens  trenté 
ans. 

V oila  exaaement  la  fubftancc  & les  mots  de  ces  quatre  palTagcs, de  cous  Explication» 
lefquelson  peucrccueillirpar  ordredetemps  douze  Chers.  Chionologi. 

I.  QueDiensapparut  a Abraham  auant  qu’il  demeurait  en  la  ville  de  2“r4!*pa^*! 
Haranjc’cftàfçauoit  comme  il  eftoic  encorcs  habitant  delà  ville  de  Vt,g«f«<iouM 
<^ui  eft  cnlaMcfopotamie  dePAflyneau  pays  des  Chaldeens,  où  Dieu‘*''“- 

sapparutàluyaprcslamoitdeNoe,ain(iquenousauonsfàic  voir  au  fic- 
elé ij. 

i.Qu’eftanc  party  dclavillcdc  Vr,  il  alla  demeurer  en  la  ville  de  Ha- 
ran,&nonfculcmentluy,maisTharcfonpcre,  actoute  leur  famille,  où 
ils  s’arrefterent  en  ladite  ville  de  Hatan  ou  Charan,qui  eft  en  laMefopota- 
mic  de  la  Syrie.. 

3.  Qu’cftancaagédefoixantc-quinzeans,Dicu  s’eftantderechefappa- 
ru  à luy,  il  quitta  £bn  perc  T haré , & partit  de  la  ville  de  Haran  pour  aller 
en  la  ttrre  de  Chanaan. 

4.  Que  Dieu  s'apparut  à luy, & lüy  ayant  commandé  de  facrifier  certaine 
quantitédcvi(ftimcs,illuyditqucfapoftcrite'fcroicaffligce  en  vne  terre  ^ 
non  fienne  l'efpace  de  quatre  cens  ans. 

y Qu’à  la  quatricfme.generation  ladite  afflidion  finiroit,  & que  fa  po- 
fterité  tetoutneroit  en  la  terre  de  Chanaan  pour  y fetuir  Dieu.  ^ 

6.  Qy  apres  la  mort  dcTharé  Dieu  le  cranlporta  de  ladite  villedeHa- 

ran  en  ladite  terre  de  Chanaan,  en  laquelle  il  ne  luy  donna  aucune  poflèf- 
fion,quoyqu’illuycuftpromistoutclatcrre.  ^ 

7.  Que  neantraoins  Dieu  auoic  parle  à luy  fiduyauoit  ditcommefa 
femence  feroit  cftrangcrc  en  vn  pays  non  ficn.où  elle  feroit  affligée  l’efpa- 

ccdequatrcccnsansrnoftrcverfionFrançoilcditquatrecens  trente  ans, 
maisifnefautquequatrcccns,  & ainfi  eft  il  aux  Bibles  Grecques  & Lati- 
nes,patcequclain(ftEftienneparIoitlorsdutempsdc  l’affliaion,  &non 

du  temps  de  la  demeure. 

8.  Que  le  temps  de  la  promefle  s’approchant  le  peuple  te  multiplia , Sc 
fut  tourmente  cruellement  par  vn  nouucauRoy  : auquel  temps  Moyfii 

TT 
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nafquit. 

9.  Qu’eftantaagcdc quarante  ans  il  vificafcsfreres  1«  Ifraclitc*. 

10.  QuaprcsauoirquaranteanSjDicus’apparutàMoyfc,  lequel  parle 
commandement  de  Dieu  fit  fortir  les  Iftaëlites  de  l'Egypte,  & qu'aptes  ce- 
la Dieu  donnafa  Loy  à Moyfe. 

11.  Que  Dieu,  lequel  auoit  promis  à Abraham  & ifa  fcmcnce  de  luy 
donner  la  terre  de  Chanaan^  auoit  accomply  ce  qu’il  auoit  promis,  &que 
la  Loy  qui  auoit  elle  dùnc'e  aptes  quatre  cens  trente  ans  n'auoit  pas  anean- 
ty  ladite  promefic. 

II.  Finalement,  que  les  l&aclites  auoient  demeuré  quarante  ans  au 
* defert. 

AppliMtion  Dcfqucls  douze  clieh  il  n’y  en  a pas  vn  qui  contrarie  à l’autre.  Car  ou- 

auons  délia  dit  aux  ficelés  precedens  fur  le  fcptiefmc  des 
piiligcj  : & Aélcs,nousrcitcrcrons  icy  quand  famftEfticnncditquc  Moyfe  nafquit 
À°  q”  "e  cô'  temps  de  la  promclTc  s’approcha  : cela  cft  très-  cett^  & indu- 

treLlun/ur  bitablc;  mais  par  ces  mots  on  ne  peut  ny  ne  doit  conclurre  qu’il  faille  com- 
•«  mcnccr  les  quatre  cens  ansdeferuitude  au  temps  que  la  promeffe  fut  fài- 

tc,ainsparlafin , qui  cft  certaine  & infaillible,  il  faut  chercher  le  com- 
me luOi  no-  mcnccment,  comme  nous  auons  fait,  lacobcnmourantdit,  quelcSce- 
des  Tem*'!'  ptrenefottitoit  point  deluda  queceluy  qui  deuoitefttccnuoycncvint: 
touchant  ^là  lldifoit  vtay , mais  fes  paroles  ne  concluoient  pas  que  foudain  qu’il  feroit 
Gentalogie  niortleSccptrccntraftcn  lamaifondcluda,ainsil  cntcndoitqucdcflors 
^ qu’ily  feroit  vne  fois  entre  qu’il  n’en  fortiroit  point  iufques  à ce  que  le 
Meme  vint,  ce  qui  arnua  comme  il  l’auoit  prédit.  Dieu  promit  dez  la 
création  du  Monde  que  la  fcmcnce  de  la  femme  briferoit  la  telle  du  Ser- 
pent; il  a tenu  fa  promefte,  non  foudain  qu’Adam  &Euc  eurent  péché, 
nytoutaulfitollqu’Euccutdcs  enfins,  ains  quatre  mille  deux  cens  ans 
apres  celle  promeirc,ifçauoirquâd  leFils  de  Dieu  futincarné.  Dieucnco- 
rcs  auoit  bien  promis  de  donner  à Abraham  & à là  fcmcnce  la  terre  de 
Chanaan,  mais  ce  ne  fut  ny  lors  qu’il  le  promit,  ny  quatre  cens  ans  apres , 
ny  à A braham,ny  à fon  fils,ny  au  fils  de  fon  fils,ainsà  leurs  dcfccndans,fort 
long-tempsaprcs. 

Les  delais  ac  la  promefte  n’ont  pas  rendu  lapromclTc  nulle,  Dieu  pré- 
dit ce  quiluyplaift,&fcsProphctcsccqu’illcur  commande,  mais  le  plus 
fouucnt  quand  ils  expriment  quelque  nombre  d’annccs,  il  n’en  faut  nul- 
lement prendrerorigincautcmpsqu’ilsont  prédit &prophetifé,  ains  par 
la  fin  & tfuenement  du  temps  exprimeil  faut  trouuer  le  commencement, 
leremic  prédit  aux  luifs  qu’ils  lcroient  feptante  ans  captifs  en  Baby- 
lonc  , mais  la  captiuiténe  commença  nullement  au  temps  que  IcPro- 
phctcrauoitprcditc,ains parla  fin,  quifutranpremier  de  Cyrus  , on  a 
fçculà  où  il  fàlloitjirccifémcnt  commencer  les  Icptantc  années  de  lacap- 
- tiuité.  Ainli  par  la  fin  des  quatre  cens  ans  dcl’affliélion,  qui  fut  au  temps 

qucMoyfcfortitlepeupledcl’Egypte,  rétrogradant  par  les  quatre  cens 
trente  ans  de  la  demeure , qui  ^it  en  mcfme  iour , on  apprend  que  les 
400.  ans  commencèrent  l’an  trente- vniefme  de  la  demeure;  & cela  cft 
infulliblc. 
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^ Derechef qoan  J S.  PaulditiuxGaèatfces,  «pcJaLoy  qui  fut  donncflOü'l'P»**»- 
apres  quatre  cens  t renreans  n’a  pas  rendu  in  proped'c  ancauci.ç^  U dit  vray,  f^’^'caUtel 
Mats  ram  s en  faut  que  parcepaiTa^eâHàiile  oftMilit  qu'il  n'ayccoutuqufl  monaie  dai. 
430.ansdepuisla;promefrfiu<quesala'Loy;queioutau  contraire,  puifqu^  t'm's'dc  1» 

taprcdi<fbiondelarerui(udcn'cftoitquede4QO^Sj3cqu‘ikll.<;crtainqufl  demeure. 

i»  demeure  de  l'Egypteacfté  de43n.ee  texte  nous  obligea  croire  que  &,■ 
Paülrefcreletomtnencementdes  quatre  cens  trente  ans  qu’il cxpnme;,  ' 

hoftautcm|)S  queIapromtflcfutfaitcà  Abraham,; ains  au  temps  qu’cHe  ’ ■ 
fhtrc'fteréealacobquandDieu  luycommandad’allcren  Egyptcauccto^r  *13 
te(âfàmille,oùilpromir  dcdcfrédrcauecluyâtdcl’cn  faite  tcmôter.Grn.  , 

46,  parce  quelcsqultrtccnstrenteans  exprimez parS.  Paul  rcfpondcnt 
^edfcincntaux  quatrccens  rrenteanaque  lacob&:  fesenfans  furent  en  E- 
gypte,  Icfquelshnis,  trois  mois  apres-la:  Loyfardonnee,  & les  43  6.  ans  de 
S.  Paul  rïclepeuucntny  ne rcdoiucndrappotccraillcurs, eu  cfgard  incline- 
ment  q-.rc  quand  Dieu  pariai  Abrohamil  qe  parla  nullement  des  43  o.  an?, 
ajusfcuiêment  des- 400.  qui  ont  courudansies430.de  la deincurciaurquck 
4:30:  & non  aux  400.  faindi  Paul  aeufapcnrcc,  comme  aulli  à la  rcïccra- 
tion  de  la  promefle  faite  àlatob.Cclbttop  s’attcllcr  fui  des  chofes  qui  font 
Ûclaircs.  ' ■’iHf 

L an  du  Monde  1 sSd.-fut  dondapremiercanncc  des  480.  qui  couru-  P«n>>erc«n- 
rent  depuis  iafortie de  l’Egypte  iufquesi la  quatiicfme  annee duregne  de  qu' 01" 
Salomon,comnienousauonsdcnaditrurlesannccsdclaprcuuc,&rutla  U 

13.  liaifon  d’icellcs.Carpttifquc  par  le  troificGnc  liurc  des  Roy  $ chapitre  6.  ^*fît''iurqû^j 
Reparle  i.duParalip.t.cl»ap.|.noupapprcnousqucl’an  quatricrme  du  te-  au  braiment 
gnedu  RoySalbinon  fûd'ah48o'  dcpuislaforticdcl’£gypte,nouscon-‘*“^“"P*'’ 
cluons  pertinemment  que  la  première  anneedes  480.  fuiuit  inimcdiate- 
mentran45o.dcladcmcurcdcscnfan5d'll'rael  en  Egypte, & quclcpro- 
nre  iour  qui  finit  les  45o.dc(qucls  il  cft  prarlc  dans  l'Exo  Je  1 1 .40.comméçâ 
les  480.  dcrqucis  il  cil  parle  au  3.  des  Rois,&  t.  du  Paralip.à  caulc  de  quoy  • i 

pour  nos  prcuucs  depuis  la  fortic  nous  nous  feruirons  de  ces  480.  ans,  iuf- 
qncS  à ce  que  nous  ferons  voir  comme  l'an  480.  fut  lan  4.  du  regne  de 
Salomon.  lcmcfouuicnsd’auoircy-deu3ntditau{icclcx3.quctoutainfi 
que  rentrée  de  l’Egypte  fc  peut  prendre  & entendre  non  Iculcment  du  _ 
point  &:  inllant  dcladitc  entrée, maispour  tout  le  temps  qui  courut  depuis 
ce  premier  inifant  iulijucs  au  temps  que  le  dernier  des  feptante  que  Moyfe 
dity  élire  encrez  aueclacob, fut  né  Demclmes  la  fortic  derEgyptefd  peut 
aulli  entendre  non  fculcinentdu  point  & inllantdc  ladite  Ibrric,  maisde 
beaucoup  de  têps  qui  aura  couru  depuis, félon  l'intelligence  de  celui  qui  en 
parlera.  EtainliDautdaprinscn  general  le  mot  de  la  fortic  quand  il  dit 
au  Pfeaume  113.  fetir  defFg\ptele fieuut  I ourJdin  remonté  contre  fa  fonr- 

ce.  Où  le  Royal  Irophetcn’cxprimantpasrannccdccc miracle, apeu di- 
re que  ce  fût  aulortir  de  l’Egypte,  prenant  pour  la  fbrtic  de  l’Egypte  tout 
le  temps  qui  courut  depuis  qu’ils  en  furentlbrtis,  iufqucsau  cempsqu'ils 
fùrcntcntrezdanslatcrrc  ptoniifcdii  ranpsdclofuc,  quicommenjaà  la 
cbhqucrir.  M.ais  .autre  chofe  eftde  parler  de  la  tonie  gcnctalcmcnt  & 
en  gros,  autre  choie  d’en  cotter  les  années  parle  inenuicar  en  cefte  dernis- 
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-ili  -l-.i  X r.  ^ façonJj'iiliily 'A  <i«fc:tqnit  ^’TkÜnc.foit  :uçs-cftroiâtrt>cnt  olrtgi 
t>y  1.'/ <J{#f rcndrt laif©ttie»u^roprewùr quelle  ^rtiua- ^ tout  aihf^  qucquwft 
^ -.if.  cjldit,  Eiodi<h»l>.  i^.tfUàktroifiej'miii^:iifHvUf«TtieU.  ffuf’k^'.r'x^fE 
il '“n'idf/frr  deSiWiwwlanepeutfetappdrtiMÜlcutsqu’au  propre  lourd#:  la  (<?fp 
bfte|aih{;iqu'aHd»uy:rfe*ï4ois^&i-.dpPa<al.j.ilcftdit,y«<^/'rti«y<<<«tf?f/^ 
dnre^nc'tlè  S'aloradnfMPl'MOfMMrecem.Wtrt-Vmgn deUforrii^^^U  >'cutehrt 
CouKc-vin-  à Icsprcndrc  depuis  Icjproprc  iouï  de  ladite  f9tnc,t{li9.ii 

fcrap‘  oü  'l  eommcVirtglKrscliunaginépourappuycrlesÉiuflcs  fupputations, ,qui 
faut  mettre  U veut  qucl'on  coniiticnccl  origine  fitcommencthienc  décès 
rce'dcpu.rû  lafortie,  commcilfc  doit.  & tomme  nous  iiiibns.  mo^ 

ro«i«.  Mus  de  quarante  ans  âprcs:fcfeniantpoutautlionfer  ceftef  nouuclk  opt. 

nwn  du  pafTage  fus  allegüédc  Dauid.Ce  qui  cil  ridicule  & impertinent  :cat 
fi'eela  cftoit,  & que  félon  Icsfantaifies  de  Vinglicr,  le  prenucr  an  des  4?p, 

qui  tombe  en  la  quatricfmc  année  du  règne  de  Salomon  cllpit  l'an  4x.de 

la  fortie,  où  il  veut  que  foit  l'an  picmier  de  ladite  fortie,  à lyaubii  au  temps 
que  le  lourdain  tourna  contre  fa  fourcc  il  en  atriueroit  vne  infinité  de 
contradiaions&abfurditeidanslcstextcs  de  la  fainélc.Efcriturc,  parce 

qu'il  s'enfuiuroit  que  la  Loy  qui  fût  donnée  trois  mois  aprcsla  lortie,; 
c'eft  à dire  le  troificfmc  mois  de  la  première  année  desa  So.ans  qui  ont  cou-. 

rudepuislâfotticiufqucsauquàtrie(rncde,Salomon,na4roittfté  donnée 

.ut  audit  temps, ains  4 i.an  apics,puifque  félon  Vingher  1 aq  41.de  la  lortiefut; 

•'  l'an  premier  des  480,  Et  quand  l'Efctinire  dit, que  le  T alîernacle  fût  pofc. 

if.,  au  premier  iour  du  premier  mois  du  fécond  an  dç  W fortie.c'çll  à dire  au  pre-. 

X--  mier  iour  du  premier  mois  dufccôd  aiidcs  4S0.il  n’auroit  efté  pofé  que  41. 

ansaprcslafortic,cequiferoitfaux.Aütrcchofçdonccftparlerd'vn  temps 

fanslcdcfinir,  & autre  chofe  d'en  cotter  à:  exprimer  les  années. 

- Ce  fût  donc  trois  mois  aptes  immcdiatcmciu,à  compter  du  propre  iour 

qu"Fu'tdoi’i-  de  la  fortie  que  Dieu  donnafa  LoyàMoyfepourla  conduitteJ:  iàlutdc. 
necli  Loyde  fbn  peuple:  ce  qui  attiua  l'anncc  du  Monde  1686.  qui  fut  la  premterç  desj 
48 O auant  IcTcmple commencéàlaquatriefmedcSalomon.l'an 84.d'Aa-, 

' ton  l'an  8i.dcraagcdcMoyfe,&l'anprcmictdcfaPrincipautcougou- 

uctncmcntfurlcslûifs:àlaquclleannce ac non pluftoftprintfin le  Temps. 

qu'on  appelle  de  la  Nature,  ou  fans  Loy  eferite,  & commença  le  T emps  de, 

laLoy.Ecainficciu-làmcfemblencsabufcrgrandcmctquioimBtroduit 

ccProucrbci  Dtux mille ani fans  Loy,(ir  deuxmillcfoia U Loy  : cil  quand 
iin'ÿauroiccntoutquc40oo.ansdcpuis  laaeation  iufqucsàla  nailfancc 
du  Fils  de  Dieu,  comme  on  voit  parla  fupputation  de  quelques  Autbpurs, 
ce  que  nous  failbns  voir  cftrc  autrement, toufiourslc  téps  quia  cllé  deuant 
la  Loyaduré,  comme  il  fc  voit  par  nos  dcmonftrations, deux  mil  fixccns. 
quatre,  vingts  cinq  ans.De  façon  que  ce  dire  ne  peut  cftrc  vcritablc.fi  ceux- 
il  n c veulent  prendre  la  Citconcifion  pour  la  Loy  :cc  qui  ne  fc  doit  du  t epj 
d'Abralfam, caries  Lofx  regardent  tout  vn peuple  qui  n'cftoitpas  pour  ' 

lors, non  pasmofmcsdutcmpsd'Kàac.  ,r  n ui 

CeremontM  "CcItc  lucrtncanncc^oc  U Loy  de  Dieu  fut  donnée,  furent  auui  cltablici, 

uî‘'‘‘’“^*''toutcslcsccremomcsludaiqucscontcnuësau3.liutedcMoyfc,appcllccle 

Lcuitiquc.lcfqucllcs  onieftéaboLcs  parla  venue  de  iioftte  Sauucut  «c 
dempteut  i ^ 
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Celle  merme  année  aulfi  Aaron,frerc  de  Moyfe.par  le  commandement 
deDicUjlùt  fait  le  premier  Pontife  & Ibuucrain  SacriHcatcur  ordinaire  des  ufe  dn  iiùf<. 
Iuifs,^e«r  di/mini/frer  <*«  Stùnfl  Jet  Sainlh  lny  tT  f»  fil‘  eteraeücment.I.  P*ral. 
xj.t}.  à fçauoir les aifnez premièrement,  &àlcurs  débuts  &abfences  les 
puifncz  & collateraux.  C4r  lesjils iEluftr  aufii  hienqHt  ceux  (thhamdr 
elieieni  Princes  du  S4n(lHMrt,Pr'mces  de  Dieu.  i.  Parai  14.5.  Et  toutesfois 
îthamarn'c(loicpasl‘airné,ainsEleaGir.  Oeuanrla  Loy  la  Sacrificature 
clloit  cômune  à cous  les  Pcrcs,facrilioic  qui  vouloir,  Gain  aufll  bien  qu'A- 
bel  fut  Sacrificateur , &:  ainfi  de  tous  les  defeendans  d'Adam.  Mais  4epuis 
la  Loy, la  PrcbUrife  Sc  Sacrificateure  fut  rcllrcince  en  la  famille  de  Lcui , Sc 
le  Poncificacaux  defeendans  d’Aaron,  ainfi  qu'il  fe  verra  de  fiecle  en  fic- 
elé dans  la  colomne  des  Chefs  de  l'Eglife,  ou  tous  les  Pontifes  font  fuc- 
ceflluement  rangez  depuis  Aaron,qui  en  fut  le  premier, iufques  à Caiphei 
que  iedy  élire  le  dernier.  Et  d'autant  que  les  années  de  leurs  Poncincats 
nefont  pasdeclarccsdan$IalhiniSlcEfcriture,quis'cllconccnrcc  de  nous 
donnerlesanneesdugouuernement  des  luges  ouregnesdes  Kois,  fout 
lefqucls  les  Pontifes  ont  vefeu , à caufe  de  cela  nous  les  auons  mis  ge- 
nealogiquement , Si  les  auons  placez  vis-à-v  is  de  cenzauee  lefqucls  ils  ont 

Îieii  eltrcconcemporains4  8c  ce  iufqucs  au  temps  du  Duc  Nchcmie.  Apres 
cquel  temps, parce  que  l'Efcricure  ne  dit  plus  rien  desPon  tifcs,nous  auons 
recours  à ce  que  nous  en  ont  lailTé  Philon  8c  lofephc,  furquoy  il  faut  voir 
le  difcours  qui  en  fera  fait,  tant  pour  eux  que  contre  eux  au  ficelé  4j. 

Celle mefmcannceaulfifucla  premieredes  quaranteque  les  Ifraëlites  Origine  dti 
furent  au  defert , pendant  lequel  temps  ils  furent  toufiours  nourris  de 
la  Manne  celelle,  Sc  vne  infinité  de  miracles  furent  faits  en  leutfà-  futenciude- 
ueur.  (""t. 

Celle mcfmeanneeaulli , Sc  cedez  Icptcmier  jour  de  la  fortie, l'ordre  j.. 
des  moisdesluifs  fut  changé,  car  aulieuqucTifry  fouloit  auant  la  fortie  de  l'oSiedet 
elltelcpremicrdcsmoisdc  l'annee.  Dieu  ordonna  que  le  lourde  la  fortie 
de  l'Egypte  feroit  deflors  Sc  à iamais  le  premier  iour  de  l'an,8c  ainfi  le  mois 
auquel  ladite  fortie  efeheut,  qui  elloit  le  mois  des  nouueaux  fruiéls,  fut  le 
premier  mois  de  l'an  auquclmoislafeftedela  Parquefûc  ordonnée  le  14. 
dudit  mois,£xod.  ii.  Ce  qui  arriua,  félon  les  anciens,  au  mois  deNifàn , 
qui  teuient  Sc  fe  rapporte,  félon  l'opinion  des  meilleurs  Autheurs,  à noftrc 
mois  de  Mats  ou  Auril.quoy  qu'il  y en  ay  c qui  foulliennent  que  ce  premier 
mois  fut  le  1 jar  des  Iuifs,qui  fe  rapporte  à nollrc  mois  d'Auril,à  caufe  qu'il 
cfldicquec'cfloit  Icmoisdes  nouueaux  fruiéls.  Mais  en  ce  pays  de  l'E- 
gypte 8c  autres  pays  chaux,  Sc  plus  approchant  de  la  ligne  que  nos  pays 
Septentrionnaux,  iln'ell  pas  incompatible  qu'il  riypuilTe  auoirdc  nou- 
ueaux fiuiâs  au  mois  de  Mars. 

Tantyaque  ce  changement  de  l'ordre  des  iours,  des  mois  8c  des  an-  QntleMoiw 
nées,  puisqu'il arriuaau  Printemps,  me  fcmbic  dcmonllratiucmcnc  ap- 
puyer  l'opinion  de  Rabi  Elicfet,fuiuic  de  âcaliger,aprcs  beaucoup  d'autres, 
qui  vculét  que  le  Monde  aye  cllé  créé  en  Automne, quoi  que  les  Hebrieux, 
ainfi  que  no>is  voyons  dans  leuts  Chroniques,  fuiuent  celle  de  Rabbi  lo- 
fué,qui  veut  que  le  Monde  aye  cllé  créé  au  Printemps , parce  que  fi  dez  la 
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,r\_  création  du  MondcIesanncesculTentcdé  commencées  pat  le  Printemps 
-t.i,:.-  lorsque  bforrie  arriua il  n’yeuftpaseu|dcchaBgcment, comme  l’Elcrii^ 
tute  nous  le  dit , ains  on  cud  continue'  de  compter  les  mois  & lesans.com- 
me  l’on  auoit  fait  depuis  la  création,  ou  s’il  y cull  eu  changement  .comme 
il  y en  eut , & que  le  Monde  cufl  efte'  ctcc  au  Printemps , comme  ils  le  veu- 
lent, ils’enfuiaroit  que  ce  changement  & fonic  feroit  arriuee  en  Autom- 
ne, ce  que  non.  MaisedantarriuecaumoisdcNizan,  & iceluy  de  7.  fait  le 
premier,|contrc l’ordre  des  mois  qui  cHoit  auparauant,  il  s'enfuit  que  le 
Mondeauoiteftcctcc'en  l’Automne,&  que  de'slorsfeulemcnt  on  commé- 
çaà  côpter  les  années  dez  le  Printemps.  Quoy  qu’il  en  foit.i'en  tends  touf- 
jours  que  les  années  de  mafàindc  Chronologie  fuiuent  les  années  de  la 
fain£le  Efcri  turc,&:  que  s’il  y a eu  du  changement  aux  années  desl  fraëlites, 
comme  le  £iin£l  texte  nousen  fait  foy,  ic  pofelcmefme  changement  aux 
années  du  Monde,  & ainfi  dcfduifant,  retranchant  ou  aduançant  fur  icel- 
les ce  qui  e(l  déduit , retranché  ouaduancc  fur  Icsanneesinfcrecsdansla 
■Bible,ciles  commenceront  & finiront  tou(ïour$rvncquant  & l'autre  ; 6c 
c’ellafTez  difcourufurla  premiereanneedepuislafortic  de  l’Egypte,  qui 
fût  la  première  des  480.  quci’appellc  duTemplc,  parce  qu’à  Ta  dcrnlete 
d’icclles,  en  la  quatriefme  année  de  Salomon,  le  T cmple  fut  fonda 
Le  Tibenu-  L’an  du  Monde  1687.  qui  fùtl’an  x.  delafortic,6cainhran  1.  des  480. 
de  eche»  .deuât  Ic  Temple, le  premier  iour  du  premier  mois  de  celle  fécondé  année  le 
UdŒombr*  del’Aliance  fût  placc',Ej:(></.40.i5:Ec  Dieu  commanda  àMoylc 

meaefiiO.  de  faite  le  dénombrement  des  enËinsd’irracl,quiefloiencfoctisd'Egypcc, 
J^omh.x.  qui  fettouuercnt  monter dev;»gt<i«»,  &•  au  deffîti , fant  les  fem- 
nus&‘  enfaasà/!x  cens  trou  mille  ciii^  cens  cinquante  hommes  propres  à porter 
les  armes,  fans  y comprendre  les  Leuites,quifurens  denombrelf  à part  : à laquelle 
Multiplication  penferont  ceux  qui  vculentqueles  enfans  d’ifracl  n’aycnc 
pour  tout  arrefle  en  Egypte  que  quelques  deux  cens  ans. 

LestutCfiSs  Celle  mefmeannecleconae,verslemoisdcScptcbreouOi£lobrc,com- 
reel^noub”  melcs  raifinsefloientmeuts,Moyfeenuoyâ  recognoiftre  la  terre  ptomife 
bccnc.  pat  douze  cfpions,vn  de  chaque  Tribu  d'lfracl,Tefquels  apres  auoir  dili- 

gemment confiderc  toute  la  terre  retournerét  en  l’O  11  pour  en  faire  le  rap 
port,  fur  lequel  les  1 fraëlites  s’eflans  intimidez,  parce  que  des  douze  il  ny 
enauoitquedeux.àfçauoir  lofuéôc  Caleb  qui  leur  donnaffent  courage 
d’^fljillir  lcs;habitansde  la  terre , ils  commencèrent  à murmurer  contre 
Moy  fe;  à caufe  de  quoy  Dieu  iura  que  pas  vn  de  tous  ceux  qui  auoient  eflé 
iTombrez  n’entrcroientdansla  terre  promifc,exccptc  lofùc  6c  Calcbjàcau- 
fe  de  quoyils furent erransaudcrertdurantquarantcans,iufqucsà  ceque 
tous  les  dénombrez  furent  morts,  horfmis  les  deux  qui  en  auoient  elle' 
exceptez. 

PieniUte«n-  ^ Celle  fecondc  année  de  la  fortic  fe  peut  6c  doit  prendre  le  commcncc- 

ment  des  J 00  an#,defquclslelugelephté  parla  par  fes  AmbalTadeurs  au 
lugcst.ts.  RoydesAmonites,  lug.u.i6.  Caràcomptcrlapremiercannncedes  ;ao. 

immédiatement  apres  celle  fecondcaQnee,elles  hnilfent  iullemen  t à la  pro- 
ptcannec  queles  Galaaditesprierent  lephtéd’ellre  leur  Prince,  6c  auteps 
jque  lephté  enuop  refdics  Amballâdcursau  Roy  des  Ammoni  tes,dequoy 
nous  aircourrons  cncorcs  en  fon  lieu. 
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* T ant  y a, que  ces  deux  premières  années  depuis  la  forcie  de  l’Egipre,ain(i  Condafion 
que  les  quarante  qui  fuiuirenc  depuis  ladite  (ortie  auant  que  les  Ilraëlitcs 
entraflènt  en  la  terre  promife,  nous  forcent  quand  nous  ne  le  voudrions  (ortie  leptc- 
pas  faireen  fuite  d’icelles  de  continuer  à compter  les  480.  ans  qui 
rent  depuis  le  premier  iourdc  la  fortieiufques  à la  fondation  du  Temple,  Tuiuit  Ufct- 
qui  fut  l’an  quatriefme  du  régné  de  Salomon , fans  nous  arrefter  aux  ima- 
ginationsde  Vingher.qui  contre  toute  raifon  & vérité,  ainfi  que  nous 
auonsdit, veut  eflablir  la  première  anneedeces  480.ansau41.an  de  lafor- 
tie,ccquinefedoitnynefepeur. 

Lan. çolomnedeceSiccleeft celle desRois  d’AfTyrie  ou  deBabilone, 
cnlaquclleonvoitlesiS.i7.&  iS.Rois,&Ies  années aelcurtegne  au  bord 
de  la  mefme  colomnc. 

De  Cijle  Eüha*,  Royaume. 

EVboc,ouNegrepont,cftvneifle  de  la  Grèce  alTez  grande,  lac^uelle 
futaufli  appellee  Macris3c  Abantis,  (i  proche  de  la  Bocotie  qu  on  la 

Eeut  ioindre  auec  vn  pont  : Mai^def^auoir  l’origine  de  ce  Royaume  il  cil 
ien difficile, il  fautneantmoinsla  mettre  oudu  temps  de Spatetus Roy 

i6.d’A(lltie,oudeuantlui;  carpuisqueCectops,fclonEufcbe,fitbaftit  en 
cette  ifle  vne  ville  appellee  Athènes  l’an  '5  8.  du  régné  dudit  S|s^tctus,  il  fal- 
loir que  défia  l’ifle  mil  faite,&  Nonnus  nous  diûnt  queN^tuncclungea 
la  vierge  Euboeeenille;  il  s enfuit  qucEubœc  y auoit  delà  demeuré,  & 
quelle  auolt  défia  donné  fon  nom  a l’ifle, qui  e(l  ce  que  Nonnus  veut  dire. 

AIcoit,  filsd’Erichtheus  Roy  d’Athenes,  quitta  l’ A ttiqqc  pour  aller  dc- 
tneurcrdansl’iflej&y  rcgna:&difcnt  les Autheurs, qu’il  fut  fi  excellent 
tireur  de  l’arc.qu’vn  ferpent  ayant  pris  vn  ficn  fils  pour  le  deuoret,  il  tua  le 
ferpent  fans  faire  mal  à l’enfant;  il  fût  contemporain  de  LamptidesR^ 
lud’Aflyrie.  ‘ 

EIpenorytegnoitfurlcsvieuxansdcThefcus:  carce  fut  chez  luy  que 
lesenfansdeThcfeusferetitcrcntquand  TbcffUsfutchalIcd’Athenespat 
la  faûion  de  Mnefteus  : 8:  ce  Roy.  a peu  élite  éontempotain  de  Mitrxus 
Roy  i(t.d’Affirie.  % . f, 

Naiiplius  y regnoit  aufli  au  temps  de Tautjpes  Roy  i.7.d'A(ryric;  car 
pour  févangerde  la  mort  de  fon  fils  Palamedes,  comme  les  Grecs  rcue- 
noient  du  (lege  de  T roye,  il  fit  allumer  de  gtandslcux  fur  des  rochcïsdan- 
■gerçux.afinqucles Grecs lesvoyantdenuiél,pen&ntqueccsfcux  fu(Tcnt 
•fignes  delà  route  qu’ils  deuoient  tenir  ,allaircm  faire  naufrage  contre  ces 
’efcaeih8cyperi(rent,ccquiarriùa.  . 

■ . ' ‘ ' ' i '■  : 

■ ‘ - Du  Royaume  i J tlieuti.  ■ 

■ ’ * ■ j 't  i..  î*.  . .. 

L.A  II.  Scdcrnictecolomneefl  de  l’originçdeschofes&des  perfon- 

nés  illuftres,  en  laquelle  vis-à.-vis<iel’an4.clcSpatetusi7.Roy  d Af-  ; k 

lyrie.fuiu.'intleBerofcj&aprcsluiAfricanus.Ejqfcbç&touslcsauttes.lcf- 

tJuclspfertUèncplus^liauDl’QrigincdupaisAttique,&;difenc  qu’Ogiges  y 
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rcgrui99.ansau3ncCccrops,&cotnpccntioie.ans  depuis  b premier* 
antree  du  régné  d'Ogiges  iufques  à la  première  Olimpiade  edablie  par 
] phicus  ; mais  cela  edanc, Ogives  aura  régné  deuant  Cecrops  s 1 8.  ans,  foie 
cnBceoticjfoitenAttique.ouAûeus  régna  aufli  deuant  Cecrops  Si  fuf 
Ton  beau-pere.  N ous  commençons  ncantinoins  par  Cecrops,  parce  qu'il 
fiic  fondateur  de  la  ville  d' Athènes, qui  de  fon  nom  fut  appcilee  Cecropb, 
où  il  y eut  premièrement  dixfcpt  Rois  qui  y regnerent  rucce{riucmcnt,puis 
treize  Arenontesou  MagidratsrouueiainstentroifiefmelieureptArchon- 
tes , qui  n’exeteerent  leurs  charges  que  chacun  dix  ans.  Finalement  la  ville 
réduite  en  Oemocratie  eut  des  Archontes  annucb,ainfî  qu'il  s'enfuit. 

I.  Cecrops,  furnommcDiphics,  commença  àregner  l'an  4.deSpare- 
tus,&  régna  cinquante  ans. 

Z.  Cranaüs, l'an  14.  d'Afeatades, neufans. 

Amphitruo,  ou  plutodAmphiâion  gendre  dudit  Cranaüs,  l'an  zj. 
dudit  Afeatades,  dix  ans. 

4.  Erichthonius,foy  difant filsde  Vulcan  & delaT enejchalTa  Amphi- 
«dion,  Sc  fut  Roy  d' Athènes  l'an  jj.dudit  Afeatades, cinquante  ans. 

5.  Pandion,l'an 4z.d'Amintas,quarantcans.' 

6.  Enidhxus,ouEcechtheu$,raB  ii.de  Bellepares,cinquantcam. 

7.  Ccrops, ou  Cecrops  z.  l'an  jz.de  Lamprides,  quarante  ans. 

8.  Pandion  z.  l'an  zo.  de  Lampares,vingt-cinqans. 

9.  Ægeus,ran ij.de Paunias,quarante-huiâans.. 

I O.  Thefeus.  l'an  1 8.  de  Solârmus,  trente  ans. 

I I Mnefleus,  l'an  premier  dcTantanius,  vingt  ans.  Çedui-cy  fût  par  le 

fupport  de  laNobleiTcdcclaré  Roy  d' Athènes  au  ptciu&icr  des  enfans  de 
Thefeus, félon  tous  les  Autheurs,  quoy  que  Diodoteeftime  qu'il  fut  aufU 
£ts  de  Thefeus  6c  frere  de  Ocmophion,6cqu'ilsfurent  tousdeux  ail  ftege 
dcTroye.  Etlcranottcquepourlcs  trois  derniers  Rois,  ie  les  range  tout 
autrement  dans  la  fin  du  premier  liure  de  mon  Panthéon  par  raifon  & par 
neceffité.  \ 

iz.  Oemophion, l'an  zz. dcTantanius, ttente-troisans. 

IJ.  Oxinthes,ran zj.dcTantzuSjdouzeans. 

14.  Apliidas,l'an  j).deTantxus,iffian. 

IJ.  Thimothes, l'an j<.duditTantxus,fcpt ans. 

lâ.^I^elantus,  fils  d'Andropompus  Roy  de  Meflcnie,  d'où  il  auoit  efié 
chalTc par  les  Heraclides,fiit  Roy  d'Athenesl'an  4.deTinzus,  jy. ans. 

17.  CodrusdernierdcsRois,l'an ii.deDercillus,vingc6cvnan, félon 
quelques  Autheurs,  8e  trentefelon  lesautres.  Apres  b mort  de  ce  Roy, 
ceux  q ui  gouuernerent  6e  dominèrent  dans  Athènes  prindrent  feulement 
la  qualité  de  Princes,6e  furent  appeliez  Archontes  Mcdontidcs,parce  que  - 
le  premierd'euz  s'appelloitMedon,  fils  du  dernier  Roy. 

I.  Medon,  fils  dudit  Melanthus,doncpremier  Archonreà  viel'an  pre* 
mier  d'Eupales,  vingt  ans. 

z.  Agaifus,  l'an  z i.dudit  Eupales,trente-nx  ans. 

J.  Archippus.l'an  19.de  LaolUienes,dixneufans. 

4.  Theriipus,ouThcrcopus4'anj8.deLaoiUicDct,quaiante8c  vnao. 
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5.  Phorbas.lan  ^ d'Ophratius.  trenrcA"  vnün 


dcccmnaU 

d'Achcnes. 


azapcs,v..^Mvui.*im 

■-i?/:Ariphforti,'lkin4i^4uditOfciozapes,vHigtarfj  ■ “i  iiip  ,csï>:A 

:trtl».Tf(pKrùï<ouTcfpœiiki:an4.dc|’l|ulbe|o;ïç;^^^  „ ^ 

*b'J-;<A^rtiot(liQr,lan  jydsdit  PlM]lb^^ol^ûs,vlngt^pS.  ' ” 
ü uMicJiiliM'll'*|i  y. de  PhaI.Affur,  vingt-  trpiyins.  ■ 

-•,j).^Alcmcnonlan  ^déSaImat«l^arVtrofsans^  'Et'apres  la  mort  de  ce 
•deruior  Archontcou  Prince  Mcdontliidc,  les  A tliciuensordofinCTent  que 
curs  Archontes  lcroient  d'orcfnauant  rcnouucllez  de  dix  en  dix  anT 
le  premier  defqucls  fut  Carops.  i ' ' ’ 

I.  Çarops  premier Archontedecemnal.l-anj.dcisalmanafrar.dixans. 

t.  Æ(imcdes,rani5.dudirSaImana(Târ,dixans;'  ‘ ' Archonte. 

J.  Ælidicus,  1 an prcniierd  AllaraJon, dixant^,[-.- 

4.  Hypomancs, l'an  j4.de BerodaciBaladan.Roÿ^deBabiIoncdixans. 

5.  Leonates,  I an  44.  dudit  Roy  de  BabiIonc,di*anï. 

6.  Ablandcr,!  an  1.  de  Beii-McrodaCj  dix  ans. 

7.  hrixias,lanii.dudic8en-Mcrodac,dixaiiK.  Et  ?cy  chanjrerent  les 

AthcnicnslcurPnnapautc tout  àfaiten-fLepubhque Démocratique  &fe 
«eercntdesArchontcsquieftoicntanmiclsjleprtmierdefquels.nommé 
Thleha$,excrçaccttcchaige}aprciïïreteannëcdfNabuchodonoforprc. 
mierdece  nom  .autrement  appélfé  par  queiques-yhs  NabonaiTar, ou  par 

■quelques  autrciiKabopolaflâr,  mais  rtù'h  & dcpùKcç  temps  là  ils  n’turent 
tjucdes  Archontesannucis.  Etainfi  en  appliquant  les  Rois  & Archontes 
d Athei^saux  Kois6c  Monarques  d’Afryric.onyoitenquel-temps  d«  la 
laincteChronologicilsontvdcu.  ■ • . 

_ Du  Royaume  de  U Lele^it  ,cu  d(  LaceJrmime,  ^ Sf>drthf. 

E Royaume  de  la  Leiej^iecR  marque  an  vnze  ou  douzieEme  an  de 

^Sparetus.parce  que  félon  Paulanias Lelex  sen  fit  leprcmief  Roy, 

comme  Cccropsregnoit  à Athènes:  & Vingherl'amisauvnze  ou  dou- 
ziefme  dudit  Sparetus  1 7.  Roy  d'Airvtie:  A:  dunom  de  Lelex  fut  le  Roiau- 
mepremierementappcllc  Lelegie.  Oril  y acudeux  Lelegies;  lynecp  Gre- 
cedansle  P^eponefe,  qui  eft  celle  que  nous  marquons;  Sc  l’autre  en  Æic 
vers  les  connus  de  la  Mæfic  & Carie,  procédez  des  Grecs , fur  Icfqucis  te- 
gnoit  .Mt.Tus.ou  Ala:us,pcrcdc  Laothoë, de  laquelle  Priam  Roy  deTroyc 
eut  fes  fils  Licaon  Sc  Polidorc.  C^ant  àla  Lclegiedu  Pelbponefccliccüt 

fcsRoisparjiculicrs,maisonncvoit  clairement  la  duteedeleuiïrcgnetrtel- 

lemcntquenous  nous  contenterons  de  les  mettre  icy  généalogiquement. 

r.  . ' : ■■  ■ ■ 

■ ' - ht..,  J . Wi' V ! 

-;ii' Ui  • ■ nri.dé  : V -i:,  . ■.  ; 

••Il ' ■ ' ■ II- 'Il  •■•i'"' 


•i-  'î '■ 
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Lelex  donçfiit  1«  premier  Roy  ^la  teregit,  ôu  iJtconit,  où  tàteitmnifiVL 
Sfdrthe  : car  ce  Royaume  a eu  cous  cfcs  diuers  noms,  il  eut  deux  fils. 


-- 


Eurous. 


Miles,  qui  flic  Roy  de  Lelegie.  Policaan,quiefpoufaMe(renic,fiI- 

ledeTiiopasRoyd'ArKosrilfùc 

Roy  & fondateur  de  m ville  de 
MelTenie  dans  le  Peloponeiê,  & 
ptochedécelledc^ne , des  fac- 
celTeun  duquel  nous  parlerons  cy-* 
apres. 


Sparte,  fcmnic  de 
fon  onde  Lace- 
dxmon. 


Lacardxmon,(îls 
délupiter  & de 
la  femme  de 
Miles. 


îl,-  I 

I. i... 

'■"‘'Atraus. 

II. '}  ■ 


Amiclas. 

I 

Argalus; 

f 

Cynottas. 

Oebalus  cfpoufà 
Gorgophone., 
fille  de  Perfeus.. 


..I 

: .1  '■ 
..l..-'  » ; 
>ni- 

■ I;  -i. 


.111  nu 

I.rdl. 

, t 

■ri.  1X-. 


'1  1 


Agamemnon. 


Hyppocoonayat  Tyndar^usi  quidaflà  (ônlntte^ 
vainru  fon  ftere  alfifte  d'Herculcs,  & fiat  Roy  de 
fût  Roy  de  Sparte. 

Sparte.  | 


Menelaüs— Helene.  Caftor.  Pollux.  CUtemncllra, 

I I femme  d’A- 

Orcfies,qui.elpoulâ  Hermionne  fille  de  Menelaüs.  ' gamemnon. 

Tifamenes&  Pentylus, qui  furent  chaflèzduPcloponefc  par  IcsHcra^i- 
des  8 O.  ans  apres  la  ruine  de  Troye.  j 

. Du  Royttume  de  Lycie. 

tYçie  cft  vue  prouince  de l'Afie Mineur,  entre  la  Carie  & la  Cilide, 
ainfiqu'on  lcvoitàl.iio;.pagedenoftre&in£leGcogr.tphie:  niais 
-elle  fut  aiim  appelice  Termile,ou  Trcmile  , & fes  peuples  Tremiliens, 
■ Ai  SoIimc$,&  Miliens  ; Ai  finalement  Lidc,  ou  Lidens,  fi  ce  fut  Licius  fils 
de  Pandion  deuxicfinc  Ai  frere  d’Ægcus  Roy  d'Athcncs  qui  donna  ce 
nomdcLicieaupaïs,  comme  veulent  pluficurs  Autheurs:  mais  i’eftinle 

3ue  aprefle  nom  de  T remile,pere  du  fleuue  Xanthus,lc  pais  rcceuc  le  nom 
c Lide , de  Lifia , fille  dudit  Xanthus  : quoy  qu’il  en  foit , la  force  des  dc- 
grczgcncalogiquesnousobligeàmcttrcroriginede  ceRoyaumeau  Siè- 
cle 17.  Ai  au  premier  an  du  regned'Afeatades  Roy  i7.d'Artÿrie,ainfi  qu'on 
peut  voir  à la  Table  fuiuante  appliquée  aufdits  Rois  d‘ A fly  tie. 
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Bjù  i ^JJyrie. 

JI.O/S  DE  trctE. 

»7 

Arcati(!ct4i. 

Tf^milfrrtt  PratîJîèe 

1 

it 

Am  J QUI  4|. 

1 

Xaatbui. 

t 

19 

Bdo€haii«.tf. 

1 

T jfim ApoHoI 

i 

10 

BclIcpaieilQ. 

4 

tt 

<4ti>pa4es  )i. 

Patams.  lobattt.'  Rhadanuate.  iar^edom 

BelcropboD-pJloooe..  ChtLeoi.  Suaoder, 

i 

it 

SoGires  &o* 

Hippolochiu.UoJami».  Sarpeaoo.  Aiiobiltf. 

€ 

»} 

Lusp&ref  |0« 

I 1 , 

Giaucoc.  ^rpedoof 

7 

U 

PinjM  41, 

, Lycius. 

t 

»; 

SofArraus  tf. 

1 ■ 

SenerophQD. 

P 

1 ■* 

Miu«u« 

ijpolocbat.Laodanûa.  ^ 

10 

TawtncsjL.  ( 

lâUucaf*  Sarpedoo.  ' ' 

It 

I . T rçmiictus,  ou  T crmilus,  ou  T rcmilus, tient  le  premier  degre'  dend- 
ftrcTabledcsRoisdcLicic,qui  fc  rencontre  contemporain  d'Afeatades 
Roy  i7.d’Aflirie,oùil régna  41. an:  tclIementquelesfucceflcursdcTre- 
miletus  feront  contemporains  des  fuccertcurs  d'Afeatades  , ainfi  qu’il  le 
voit  facilement  iufcjuesaux  Rois  Glaucus&SarpedQn,quifurentau  liège 
deTroye  du  cofte  de  Priam,&  vefeurentau  degré  deTautanes,àla  demie. 
reanneeduquclTroŸcfut  prife.  Ce  RoyTrcmilctus eut  delaNymphe 
Praxidice,  félon  Stephanus  Je  Hérodote , fon  fils  Xanthus , & du  nom  de 
ceRoylcpaïs  fut  appelle  generalement  Tremilc,  &fcs  peuples  Ttemi- 
liens  ou  T ermiliens  ; Praxidice  la  Nymphe  ayant  elle  fa  femme, a deu  ellre 
aulli  à ce  premier  degré  généalogique.  Stephanus  dit  qu’elle  fut  fille  de 
,Neteus:fi  cela  cil  il  y a eu  deuxNcreus  & dcuxPraxidices;celle-cy  contenir 

fiorainc  d’Afeatades,  & l’autre  qui  a vefeu  au  temps  Je  Mitra;us  : &ainfi 
e premier  NereusauradeuellreautcmpsdeSparetus,  pcrcduditAfçata- 
des,  & le  fécond  du  remps  de  Sofarmus  pere  dudit  Mitræus.  Paufanias  fait 
mention  d’vne  Praxidice  Deelfe  des  Vengeances;  mais  il  faut  que  ce  foit 
la  Praxidice  d’ O rphee.c’eft  à dire  Proferpinefilledelupiter  &:  remmede 
Pluton,  laquelle  mt  long  temps  apres  la  femme  de  Trcmiletus. 

1.  .Af<«nr/?«#,RoydeLicie,fils&  fuccelTcur  de Tremilctus,  félon  Ste- 
phanus,donna  à mon  aduis  fhn  nom  à Xanthus  fleuue  de  Licie,&  eut  vne 
fille  nommeeLycia. 

5.  Ljicût,  PrincelTe  de  Licie  .fille  de  Xanthus,fclon  les  Autheuts,ou  fille 
de  lupitcr  félon  cjuelques-vns , n’ellant  pas  incompatible  quelle  aye  eu 
deux  peres,  l’vn  Dieu  & l’autre  Roy, eut  d' Apolld  fon  fils  Patams. 

.<^polfo,amioumaridcLicia,aaurtîdcucftre  fon  contemporain  ; &de 
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cette  Licia  i’eftime  queles  peuples  furent  appeliez  Licicus , 8:  fon  pais  Li- 
cia. 

4.  Pdtarut , fîls  d'ApoIlo  & de  Licia,  fille  de  Xanthus  félon  Secuius,fuc 
Roy  de  Licie  & fondateur  de  Patara, ville  de  Licie.en  laquelle  Apollo  fou- 
loit  rendre  Tes  rerponfes. 

lokatif,  Roy  de  Licie,  félon  Higinus  & Apollodore,  doit  eflreà  cemef- 
medegtégenealogique,  parce  qu’il  fut  peredeSthenobœa& Pholonoë, 
lefqueïles  furent  mariées  à Pirxtus Roy  d’Argos,&  à Bcllcrophon  Prince 
de  Corinthe,qui  fiit  Roy  de  Licie, & viuoient  contemporains  de  Lampri- 
des  Roy  i i.d’AflIric,  ainfi  qu’il  fe  voit  dans  la  Chronique  d’Eufebe. 

RWdWrfntf  ,frerede  MinosRoy  deCrete,  & fils  de  lupiter&  d’Euro- 
pe, regnoit  en  Licie  au  mefme  temps  que  Mlnos  tagnoit  en  Crete.  Or 
nous  auons  veu  au  Siècle  2.  i.cn  parlant  des  Rois  de  Crete , comme  Minos 
premier  de  ce  nom,  frere  de  Rhadamanthe  & de  Sarpedon,fut  contempo-  ' 
tain  deBellepares  Roy  io.d’A(ririe,&  par  confequent  Rhadamanthe  le 
doiteftre:  & défait  Vingher  le  fait  regnerdes  l’an  premier  ou  fcpticfme 
deBellepares;  Mais  Eufeoesabufe  de  vouloir  qu’il  aye  régné  dés  l’an  45, 
d’Amintas:  carficela  c(loit,il  auroit  tegné  fort  longuement}  ce  qui  fc 
peut  fai  re,  pourueu  que  ce  foit  de  Bellcpares  en  bas. 

Sarpedon , frète  de  Rhadamante  & de  Minos  auffi , & fils  de  lupiter  & 
d'Europe,  fut  au  (fi  Roy  de  Licie,fuiuant  lefdits  Autheurs,  & de  fon  temps 
les  peuples  s’appelloicntT remiliens  & Soliraes;  Sc  Diodoréadjoufte  qu’il 
eut  vn  fils  appelle  Euander. 

5.  Bcllcrophon , fils  de  Glaucus  Roy  de  Corinthe , duquel  nous  auons 
aflfz  amplement  à difeourir  ci  apres  auSiccle  ji.cn  parlant  desRois  de 
Corinthe, fiit félon  Homère  cflcué  ieune  àla  Cour  de  Pritus  Roy  d’At- 
gos,quiauoitefpoufc  Stcnobœc  filleaifnecdelobatcsRoy  de  Licie;  la- 
quelle elfant  deuenuë  amouteufe  de  Bellerophon/ur  le  refus  qu’il  lui  fit  de 
confentir  à fesamouts,de  rage  clic  l’acculà  fauffement  vers  fon  mari  le 
Roy  Prætus, lequel  pour s’endeifaireenuoya  Bcllcrophon  au  Roy  lobâ- 
tes ; mais  là  ayant  tuéla  Chimærc,Monftre  qui  tourmentoit  la  Licie,il  y fit 
en  fuite  tan  t d’autres  exploits  dignes  d’vn  grand  courage , que  lobâtes  lui 
fit  efpoufcr  fa  féconde  filleappclTce  Philonoc,&  venant  à mourir  ordonna 
fon  gendre Bcllerophon  pour eftre  Roy  de  Licie;  & Bellcrophon  eut  de 
l^fcmme  fon  fils  Hippolochus  & fa  fille  Laodamia. 

Philonoc,  fille  du  Roy  lobâtes  fie  femme  de  BeUerophon , eft  au  mefme 
degré  généalogique  de  fon  mari. 

£riihrciiCy& aifilé  de  Rhadamante,  futauifi  Roy  d’vne  partie  delà  Li- 
cie,fie  fitappcllerErithrealaprincipalevillcdefa  portion.  Paufanias  l’ap- 
pelle Erithrus. 

Euander,  félon  Diodore,ou  Suander  félon  Vingher, s’il  n'y  a erreur 
d’imprelfion,fùt  fils  du  Roy  Sarpedon,  fie  efpoulà  Dcidamia  fille  de  Bclle- 
rophon , ainfi  appelle  il  celle  qu’Homere  fie  tous  les  autresappellcnt  Lao- 
damia, de  laquelle  il  eut  fon  fils  Sarpedon  i . de  ce  nom. 

6.  Ariobàlue  eff  pareillement  Roy  de  Licie  à l‘an6.dcSorares,fclon 
Vingher:  mais  fi  cclaefl,mal-aifemcnt  peut-il  effre  celui  que  les  autres 

appellent 
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appellent  lobâtes,  qui  comtnandaà  Bellcrophon  d’aller  tuer  la  Chimère, 
lequel  lobatcs  (ut  contemporain  de  Bellcparcs,  non  deSofarcs,  comme 
• ledit  Ariobalusi  &partantriIobatcsfutau(nappelléAriobalus,il  faudra 
le  placer  au quattiefme  degré  généalogique  de  la  table,  non  au  fixicfmc, 
comme  Vingherafait. 

Roi  de  Lycie,  fut,  félon  Homere,  fils  de  ce  Bellcrophon, 
qui  tua  la  Chimère,  il  (ut  auili  frère  de  Laodamia,  8c  perede  Glaucus , & 
& marque  le  fiwcfme  degré  de  noftre  table. 

Ldodàtnu,  fille  du  Roi  Bellcrophon,  & (ocur  du  Roi  Hippolochus,  eut 
dclupitcr, félon  Homère,  vn  fils  appcllé  Sarpedon. 

J'dr^rdan  a.  de  ce  nom,  fut  (clonOiodore,  fils  du  Roy  Euander,  & de 
Dcidamia,  fille  du  Roi  Bellcrophon.  Mais  en  ce  qu’il  dit  que  ce  Sarpedon 
(ùttuéaufiegedcTroycils’abufelourdcment,  & Vinghetauee luy , puis 
que  ce  Sarpedon  par  leurs  propres  pofitions  fut  contemporain  de  Solarcs 
1 1 . Roy  d’Aifyric,  Se  que  le  Sarpedon  qui  mourut  à Troy  e (ut  contempo- 
raindcTautancs,Roy  ly.d’Aifyric,  Seainficcfiui  cyplusancicnde  cinq 
ou  fix  générations. 

7.  G!aucus,l’vn  des  Roisde  Lycic,fils  d'HippoIochus, marque  le  feptief- 
mc  degré;  maisHomere  fc  trompe  autant  quafi  que  Diodorc,d’auoir  creu 
que  ce  (ût  ce  Glaucus  qui  cliangeafcs  armes  d’or  auec  celles  d’airain  que 
Diomedes  1 uy  don  na. 

Sarpedon,  fils  de  lupiter  Se  de  Laodamia,  fille  du  premier  Bellcrophon, 
félon  Homère,  eft  à pareil  degré  Roi  dc  Lycicquc  (on  coufinlc  Roi  Glau- 
cus; mais  il  ell  faux  qucceftui-cy  ayeefié  tuéau  fiçgc  dcTroyc:  Homere 
dormoit  quand  il  a clcrit  cela,  puis  que  ccfiui-  cy  cil  cinq  aages  au  delTus  de 
la  ruine  dcT royc , Se  celuy-ci  nous  l'appelions  icy  Sarpedon  j. 

8.  Lycius,  félon  Paufaiiias,  que  les  autres  appellent  mal  Lycus,  fils  du 
Roid’AthencsPandioni.Sefrcrcd’jEgcusRoid’Athcnes,  apres  la  mort 
de  fon  pere,  à fçauoir  l'an  1 8.  du  règne  ûc  Panias,  fc  retira  au  Royaume  des 
Tcrmilcs, Se  y régna, félon  Strabon,liurc  11.  Se  Hérodote liu.i.  Se  fitap- 
pcllcrfon  Royaume  Lycic,  mais  il  y auoit  long-temps  que  ce  païs  auoic 
défia  ce  nom. 

9.  Bellcrophon  i.dcccnom.Se  ncantmoinsconfonduauccleprcmier 
par  les  Aurhcurs,fut  fils  ou  petit  fils  de  Glaucus,  SefiitRoidc  Lycic,  Se  le 
fcul  duquel  Diomède, filsdeTydieus, qui  le  fut  d’Oencus,pouuoit  dite  vé- 
ritablement à Glaucus,petit  fils  dudit  Bellcrophon,  que  leurs  grands  peres 
auoient  cfté grandsamis,  quand  au fiege  de  7 roye  il  rc(ù&  de  combatre 
contre  Glaucus:  Se  ncantmoins  Homère  n’y  ayant  pas  pcnfé,a  voulu  que 
ccGlaucusqui  fut  au  fiege  deTroyc  aye  elle  petit  fils  du  Bellcrophon  qui 
tua  la  Chimcre,Se  qui  fut  beau- frété  de  Prætus.Roi  d’Argosece  qui  cil  (aux 
Se  impofliblc,  maiscilttes-vericablcSefaifablcdccefccondBclIerophon: 
Separconicéturci’oferoisdire  que  ce  fécond  Bellcrophon  auroit  peu  ef- 
poufet  quelque  fille  de  Lycius,  Roi  de  Lycie,  ou  fille  de  Sarpedon  5.  Se  de 
fafcmmcauoireufilsSefilledcmcfmc  nom  que  le  premier  Bellcrophon. 
Quoi  qu'il  en  foit,  (i  Glaucus  Se  Sarpedon , enfans  de  Hippolochus  Se  de 
Laodamic,quilefrireatdc  Bellcrophon,  fctrouuerent  au  fiege  dcTroyc, 
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&qu'iUyfurcnccucz,Glaucusp3rAiax,rclonCointus,  & Sarpcdon  par 
Patroclcjfclon  Homère,  il  faut  par  confequenccneceiriire  des  degrez  gé- 
néalogiques que  leur  ayeulBellerophon  aye  efte  au  ncuficlmc  degré  de  no-- 
lire  table,  non  au  cinquiefmc,commc  le  premier  s'y  trouuc  ne».  efla;rcmcnt. 

10. Hippolochusz.dcccnom,RoidcLycic,fut  fîlsdc  Bellcropiion  t. 
&percdcGlaucus,quiflittucdcuantTroyc:  &cez.  Hippolochus  mar- 
que le  dixiefme  degré  de  noftrc  table. 

Laodamie,fîlledc6eneroplionz.  eut  de  lupiter  Ton  fils  Sarpedon  4 de 
ce  nomi  & ainliHomere  & Diodorefe  pourront  en  quelque  façon  accor- 
der, car  Diodorc  veut  que  de  Dcidamia,  fille  du  premier  Bellerophon , E- 
uandcr,fils  de  Sarpedon,aye  eu  fon  fils  Sarpcdon  z .&  Homère  veut  que  de 
Laodamic,  fille  de  Bellerophon,  lupiter  aye  eu  fon  fils  Sarpedon  tuéaU 
fiege  dcTroye.Quefi  les  deux  Bellerophon  ont  chacun  eu  vne  fille  appel- 
iez Laodamie,dcrquelles  en  diuers  remps deux  1 upi ters ay ét  eu  d eux  fils ap- 
pell  .-z  Sarpedons,  cela  n’eft  pas  impofl'ibleimais  de  vouloir  que  l - première 
Laodamie  ou  Ocidamie  aye  eu  vn  fils  appellé  Sarpcdon,  qui  fc  foit  trouué 
au  frege  deTroyc,c’cftccqui  nefepeut  nullement  accorder, 

11.  Glaucus,  RoideLycie,  fut  fils  d'Hippolochus  z.  & ce  Glaucus  fc 
peut  icy  appellci  z .du  nom,  au  lieu  qu'en  la  Généalogie  que  nous  donnons 
des  Rois  de  Corinthe  il  s’y  rrouuccinquicfmc  du  nom,parccquclànousy 
auons  infère  d'autres  branches.  Mais  toufioursc'cfi  cclai-cyfculqui  fiitau 
fiegedcTroye,&qui donna fesatmcsd’oràDiomedcs,  qui  en  efeharge 
lui  donna  les  fienpes,  qui  n’elf  oient  que  d’airain. 

Sarpcdon  4.  de  ce  nom,  par  ladite  table  fût  Roi  de  Lycic,&  coüfîn  ger- 
main du  Roi  Glaucusuls  furent  tous  deux  tuez  deuantT  roye,  tenant  le  par- 
ti de  Priam  contre  les  Grccs^ain  fi  que  nous  auons  défia  dit , qui  cll  tout  ce 
que  nous  pouuons  dire  de  ces  Rois  de  Lycic,car  depuis  le  fiege  dcTroyc 
nous  n’en  auons  pas  beaucoup  de  cognoilTancc. 

Du  Rtydume  de  Megdre. 

M Egare,  ville  & Royaume  de  l’Achaïc  de  la  Grèce,  aux  confins  de 
l’Attique  &:  du  Pcloponcfc,eut  fon  commencement , félon  Paufa- 
nias,par  Clcfo,  fils  du  Roi  Lclcx,  Roi  de  Lclcgic,apptllct  puisaprcs  Mega- 
rc.Or  Lelex  ayant  commence  de  regnerau  tcinpsdc  Sparctus,Roi  1 6.d’Af- 
fyric,p4r  confequcncc  Généalogique  Clcfo,  fils  dudit  Lelex,  fera  contem- 
porain d' Afeatades,  fils  dudit  Sparctus.  C’eft  pourquoi  nous  mcttonsl'ori- 
gine  de  ce  Royaume  à l’an  z.duregne  dudit  Afeatades,  auquel  commen- 
cèrent à régner  les  Rois  de  Mcgarc,  félon  l'ordre  rcprcfcntc  à lafuiuante 
tablcappJiquccaux  Roisd’Aflyricdcpcrc  en  fils,  fuiuant  noftrc  coullu- 
nrc. 
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Celle  table  genealogiqueneconiicntcommcl'on  voit  que  douze  de- 
grez  de  générations,  Icfquels  rcfpondcnt  aux  dtgrez  des  Roysd'Aflyrie 
qui  leur  font  à l'oppofitc. 

I . Lelcx  qui  naarque  le  premier  degré  de  nollre  table,  n'y  a efté  mis  que 
pour  faire  voir  de  quelle  fouche  delcendoient  ces  anciens  Rois  de  Mcga- 
re , parce  qu'il  foc  pcrc  dcClefo , qui  félon  Paufànias  en  foc  le  premier 
Roi. 

1.  Clcfo  donc  fils  du  Roi  Lclex  marque  le  fécond  degré  de  la  table, 
& foc  le  premier  qui  regnadans  cefteregion  del'Achaie  oe  la  Grece,  la- 
quelle fut  cnfmappellee  Megarc.  Paufaniasueantmoins  diél  que  Cares 
fos  de  Phoroneus  foc  le  premier  qui  donna  fon  nom  à ladite  ville,  & auouë 
que  les  Bocotiens  le  nient,  &difent  que  ce  foc  Mcgarcus  fils  de  Neptune, 
gendre  de  Nifus. 

5.  4.  Les  trois  Se  quacrielme  degrezdelacable  fontvuidcs,  pour  n’a- 
uoir  crouuédequoy  les  remplir  dans  les  Aucheurs. 

5.  Lclex  t.dc  cenom  venant dcl’Egypte, félon  Paufànias pageyj. ré- 
gna dans  Mcgarc  douze  générations  apres  Cares  fils  de  Phorcncus  , Se  fit 
appcllcr  les  peuples  Lclcgcs,  Se  fon  pays  Lclegic , Se  cfl  le  fcCond  Roi  de 
Mcgarc  dans  noflrc  table  : Et  cela  quadre  alTcz  bien  que  ce  Ldex  ay  c com- 
mencé dctcgncrdansMegarcdouzcgcncrationsapresCarcsfils  de  Pho- 
roneus j Car  depuis  ledit  Pnoroncus  quicfloic  côtemporain  d' Armamitres 
Roi  S.d'Affyrie  iufquesàLelcxquircgnaducempsdc BcIlcparcsRoi lo. 
d’Aflyric,ily  a véritablement  douze  dcgrczdc  générations,  voire  depuis 
Cares  fils  de  PharoncuSjà  compter  Cares  pour  le  premier.  Se  Lclex  pour 
le  douzicfmc.  Mais  quand  à la  page  quatre  vingts  deux  le  inefmc  Paulaniai 
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dit  que  ce  fécond  Lclcx  fût  fils  de  Neptune,  cela  fe  peut  fouffrir,  comme 
aum  qu'il  le  fût  deLybie,  fille  d'Epaphus,  pourueu  qu'on  n’entende  pas 
qucccfutEpaplius,  fils  d'Io,  fillede  Phoroncus:  car  cela  ne  fçauroit  dire, 
parce  que  ledit  Epaphus,  fils  d'Io,  fut  onvnze  douze  dcgrezdc  eenera- 
tion  plulloft  que  ce  Lelex.  Quoy  qu'il  en  Toit, en  mourant  il  laifla  le  Roy- 
aume à fon  fiIsClefon,  félon  Paufaiiias. 

6 . Clcfon,  fils  du  Roy  Lelex,  fut  le  troificfme  R oi  de  Mcgate,&  marque 
le  6.  degré'  de  noftre  table,  & fut  petede  Pila. 

7.  Plia  ou  Pilus,  Roi  quatricfmc  de  Megarci  fût  fils  du  Roi  Clcfon,puis 
s'dlantlui-mefmesbannyde  Megare  pour  quelque  meurtre  qu'il  yauoit 
fait , alla  fonder  la  ville  de  Pilos  ou  Pilus  dans  la  Moree.  Il  fut  pete 
deScyron&de Pelia,femmeduRoid’AthencsPandion2.&  marque  le 
y.  degré  Généalogique  de  noftre  table. 

8 .Sciron,fils  du  Roi  Pila,fiit  le  cinquiefme  Roi  de  Mcffare,mais  Pandion 
2.  Roid'Athcncs  fon  beau-frcrceftantmort,  Nifus  ton  fils , & nepueil 
de  Sciron,difputa  le  Royaume  contre  lui,  & par  le  iugement  d’Æacus 
l'emportai  maisilnelaiifapasd'eftreRoi,  &d'eftte  le  premier  à marquer 
le  liuiélicfme  degré. 

Pciia  fa foeur,  fut  Roined' Athènes,  cftant  femme  du  Roi  Pandion  i. 
mais  ils  furent  chaftez  d' Athènes  par  Metion  &fcs  enfâns,  & s’enfuirent 
vers  Pila  Roi  de  Megare,  lequel  cûoitencorcs  viuant. 

Apollo  fe  voit  en  ce  mcfmedegré,  parce  qu’il  fut  pere  de  Mcgareus,qui 
fut,  félon  quelques- vns,Roi  de  Megare. 

9.  Nifus,  fils  du  Roi  Pandion  2.6c  de  Pelia,  PrincefTe  de  Megare,  fut 
Roi  de  Megare  parle  iugement  d’Æacus;  cela  s’entend  d’vnc  panic  du 
Royaume,  qu’il  emporta  fur  fon  oncle  maternel  Sciron:  carcommenous 
anonsfouuentdit,  il  yauoit  en  incfme  temps  plufieurs  Roisd'vnmefme 
Royaume. 

Le  RoiNifus  fût  pere  d’I  phinoë,  femme  de  Mcgarcus,  fils  de  Neptune 
& de  Scylla,  laquelle  deuint  amoureufe  de  Minos,  & trahit  fon  pere. 

Neptuncfevoitaufli  en  ce  mefme  degré,  non  qu’il  aye  efté  l’vn  des 
Rois  de  Megare,  mais  parce  qu’il  fur  pere  de  Mcgarcus,  qui  en  fût  Roi, 

Pelops  s’y  voitauftl,  qui  eftoit  défia  bien  vieiXôc  qui  mourut  l’an  17. du 
règne  dePanias,  non  comme  Roi  de  Megare,  mais  comme  pere  d’Alca- 
thous,qui  le  fiit. 

Megitreus,  félon  quelques- vns,  fils  d’ Apollo  fut  Roy  dequelque  partie 
de  Mfgarc  au  mefme  temps  que  Nifus  eftoit  le  Roy  principal , parce 
que  Q fille  Euzehme  en  efpoufant  Alcathous  le  fit  Roy  de  Mega- 
re. 

I o.  Minos  2.  de  ce  nom,  & Roi  de  Crète  aftiega  Nifus  dans  Megare,  & 
print  laville,parce  que  ScyIa,filledeNifus,luy  en  donnâtes  moyens, car 
elle  eftoit  palhonnémcnt  amoureufe  de  Minos:  &ainfi  il  fut  Roi  de  Me- 
gare pour  quelque  temps,  mais  ce  fut  apresqueNifus  & Mcgarcus  furent 
• morts,  & fut  pere  de  Deucalion. 

Meg4rtusfi\i  de  Neptune,fût  l’vn  des  Rois  de  Megare,parce  qu’il  auoic 
clpoufélphinoc, fille  du  Roy  Nifus;  il  eftoit  défia  Rotd’Onchcftus,  félon 
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PauGmias,  & eftoit  venu  au  fccours  dcNifus , & là  hit  tue  & cnfcuclyi  à 
rhonneurduqucl,audircdesBa:oticns,lavillequ’ori  appclloit  Nifa  fut 
appcllec  Megarc. 

Mais  en  ce  que  Paufàniâs  s’imagine  que  ce  fut  ce  Mcgarcus  qui  fut  pcK 
d’Euippus,  Si  d’Euæchme,  femme  d'Alcathous,  certainement  il  s’eftabu- 
fc,  ayant  confondu  Megarcus,  hls  d’ApoUo,auec  Megareus  fils  de  Neptu- 
ne , car  autrement  Alcatnons  fetoit  pat  trop  vieil  s’il  euft  cfpoufc  la  fille  de 
Ce  fécond  Magareus. 

Æaeus,  Roy  d’Ægina.ayeul  d’Acliilles  &d’Aiax  fèvoit  en  ce  mefmc 
degré,  non  qu’il  fuft  Koy  de  Megarc,  mais  parce  quece  fut  luy  qui  enadiu- 
gea  la  principale  patticau  Roy  NifuSja:  que  d’ailleurs  il  fut  pcrc  de  Tç- 
lamod,  qui  fot  en  partie  Roy  de  ce  pays,  à caufe  de  (à  femme  Pctibœc. 

Alcathohs,  fils  du  Roy  Pclops  ayant  tué  le  Lyon  Citheronicn,  qui 
auoit  deuoté  Euippus,  fils  de  Megareus,  Roy  de  Megarc,  pour  rccom- 

ftenfe  de  fa  valeur  elpoufà  Euzchme,  fille  de  Megareus,  & à caufe  d’elle  fut 
c 9 . Roy  de  Megarc  au  mefrac  tenms  que  Megareus,  fils  de  Neptune  y re- 
gnoit  comme  gendre  dcNifus,  & fut  Alcathons  pcrc  de  Pcnbœc,  femme 
de  rhelamon,fils  d'Æacus. 

1 1 . Dcucalion,  fils  de  Minos,  marque  le  1 1 . degré  de  noftre  table  ; ic  ne 
fçay  s’il  fut  ou  non  Roy  de  Megarc  ; mais  s’il  le  mt  cela  fe  doit  entendre 
qu'il  l'a  efte  du  viuant  de  fbn  pete. 

Tclamon,  fils  d' Æacus,ayant  efpoufé  Pctiboec,fiUc  du  Roy  Alcathous, 
fut  àfon  tour  Roy  de  Megarc,  & le  ii.  en  nombre,  comme aufll fc  trou- 
uc-ilau  II.  degré  Généalogique  de  la  table. 

Penboee.filleduRoy  Alcathons, fut  félon  Paufànias,  l’vnedes  fillcsj 
fur  laquelle  tomba  le  fort  pour  ettre  enuoyé  aucc  T hefeus  au  Minotaure 
de  Crète;  maisThefeus  ayant  tué  le  Minotaure,  & deliuré  les  filles  dumor- 
tel  tribut , clic  fût  maticcà  T elamon,  duquel  elle  eut  fon  fils  Aiax,  & Plu-* 
tarqueadiouftcqucceftePeribœe,  mered'Aiax,  fut  l’vnc  des  femmes  de 
Thefeus:cequiell  croyable  deuant Tclamon,  puifque  Tclamon  viuoit 
encorcs  aptes  la  ruine  de  T roye,  & T hefeus  ne  viuoit  plus  dez  le  commen- 
mcncemcnt  du  liège. 

t2.  Idomeneus,  Roy  de  Crète,  marque  le  douzicfme  degré  de  noftre 
table,  non  qu’il  fuft  Roy  de  Megarc;  mais  parce  qu’il  cft  petit  fils  de  Mi- 
nos, qui  en  auoit  cfté  Roy,  & qu'il  fc  ttouuaauec  A iax  au  liw  de  T roye. 

Aiax,  fils  du  Roy  T elamon,  & de  la  Roync  de  Megarc,  fut  Roy  & fuc- 
ceflcurdeMegarcaprcslamortdc  fon ay cul  Alcathons:  felpn Paufànias, 
ilfctualuy-mefmes,Ttoyc  eftant  cncores  alficgec  , parce  que  les  armes 
d'Achillcs  J fûrentà  fon  prciudicc  adiugeesà  WylTes;  & en  fa  petfonne 
finirons  nous  ce  que  nous  auions  à dire  touchant  les  Rois  de  Me- 
gare. 

Nous  verrons  donc  tes  Rois  des  Lacédémoniens  defeendus  de  Hercu- 
les apres  que  les  Heraclides  s’en  feront  rendus  les  maiftres,  ce  qui  fera  au 
)t. ficele. 
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Dh  RoydHme  de  Mtfftnie  d*ns  le  Pelo^inefe. 

MEfTcnic  fut  iadit  ville  6c  Royaume  du  Pcloponefc  de  la  Grece,donc 
Polycaon,fils  du  Roi  Lelex,de  Lelegie  fut  le  premier  Roi  & fonda- 
teur: il  efpoulà  Mefleniç,  fille  de  Triopas,  Roy  d’Argos,  Se  s’eftant  rendu 
le  maiftre  d’vn  petit  pays, proche  du  Royaumede  la  Lelegie,  où  Miles  fon 
ffereregnoir,  ily  fitbaftir  vne  ville  qu’il  fit  nommer  Mcflenia,  du  nom 
delà  femme,  & en  fut  le  premier  Roy  enuiron  l'an  lo.  d’Afearades , Roy 
d’AfTyrieiy. 

Paufanias  ne  nous  a pas  donné  les  noms  des  enfans  & fucceffeurs  de  Po  • 
lycaon,  mais  il  dit  à fon  liu.  4.  que  cinq  aages  ou  cinq  générations  apres 
lamortdePolycaon,  n’y  ayant  aucun  ruruiuaatdefàrace,lcs  Wclfeniens 
appellerent  au  Royaume  Perieres,  filsd’Æolus,qui  en  fut  Roy,  Se  auoit 
efpoufé  Gorgophone , fille  de  Petfeus  Roy  de  Micenes,  laquelle  auoit  elle 
premièrement  remme  de  O ebalus,  Rov  de  Lelegie.  Ce  fut  donc  au  temps 
du  regnede  Lampares,  Roy  i j.  d’Afly  rie  qu’il  y fut  appelle'. 

DurempsqueleRoi  PerieresregnoicenMciTenic,  Melaneus,  qu’on 
difoit  eftre  fils  d’A polio,  fe  retira  vers  lui  auec  fà  femme  O echalia.S:  le  Roi 
leur  donna  vne  portion  delà  Me(renie,quifùtappclleeOecalie , du  nom 
de  la  femme  de  Melaneus  oûilsregncrent,  6c  apres  eux  leur  fils  Euritus. 
Voyez  ce  Royaume  au  ficelé  2, 9. 

Le  relie  de  la  MefTcnie  fut  derechef  diuifé  en  deux  entre  Aphareus  Sc 
Leucippus  frétés  6c  enfans  du  Roi  Perieres  , Sc  de  Gorgophone , 6c  fut 
Aphateüs  Roi  de  MclTcnie,  Sc  Leucippus  d’vne  portion  du  Royau- 
me. 

Ces  deux  frétés  rcgnansNclcusleurcoufin  germain,filsde  Cretcus.qui 
fût  fils  du  fufdit  Æolus,  furnommé  Neptune,  au  dire  de  PauGmias,fe  réfu- 
gia vers  eux,  fuyantles  menaces  de  fon  frète  Felias,  Roi  d'iolcum  , Sc  . 
Aphareus  lui  donna  vne  partie  de  fon  Royaume,  où  Ncleus  s’eftant 
eftabli,  Sc  ayant  chalTéPylus,  fils  deClefon  d’vnc  villequ’ily  auoit  fon- 
dre, appcllecPylum  de  fonnom,il  ydemeura,  Sc  fut  la  capitale  de  fon 
petit  Roiaume.  Tellement  que  le  Royaume  de  Polycaon  fut  diuifeen 
quatre  Royaumes, qui  cftoient  bien  petits  i à fçauoir , 
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Apharens  fils  aiTné 
<ie  Peheres,  qui  fu( 
Roy  de  Meiremeùl 
ef^nfa  Arené  fille 
d'Æbalus  Roy.  de 
Lcleeie , & d'elle 
CUC  Us  fils 


lilas  fiic  Linceos 
fiaudroyé  fut  eue 
parlupi-  par  Pol> 
picer.  lux. 

Etainltleur  Roy- 
aume donne  à Ne- 
ftor. 


Leucippus  fils  le* 
coud  de  Pericres, 
Roy  dVnc  portion 
de  Mclîènic. 


Arfinoé,  de  laquel- 
le on  dit  qu’Apoilo 
eucvnfiU»app€llé 


Æiculapius  , 
fiic  pere  de 


Machaon 
fiicaufie- 
ge  de 
Troye,& 
y fut  tué 
par  Eury- 
picus  fils 
de  Telc- 
phus. 


Alexanor 


Nclcns  fils  de  Cretheusi  EaritusâideMe- 
quifutRoydcPylum,  qui  Uneus  Roy  d'Oa- 
eutpluficursenniU,  de  en-  ciliei 
tre  autres 


Podaly- 
rius , a- 
près  la 
ruine  de 
Troyc, 
s’habitua 
es  rifie 
Syros  ou 
Syrus. 


Neâor.  Pcryclimetmi 


i’entbüus. 

I 

Bonis 

AndropopuS 


qui  Trafimedei 


SUlis. 

Alcmffon 
qui  fiic  chal^ 
fede  laMcf- 
fente  par  les 
Heraclides 
de  Doriens. 


Melanthus  Roy  de  Mefienie  , qui 
ayant  eftéchafie  par  les  Heraclides, 
s’en  alla  i Achenesau  temps  queThi- 
motés  y regnoic,  qui  n’ayant  oft  ftr 
ic  battre  en  duel  contre  Xuchus  Roy 
de  Baocie  , Mdanchus  accepta  le 
duel,tuaXuthus,  de  fiit déclaré  Roy 
d’ Athènes. 


Tous cespetits  RoisayanscftéchalTez  du  Peloponcfc  par  lesHeracIi- 
des  & Doriens,  le  Roiaume  de  MelTcnie  efeheut  à Crcfphontcs  fils 
d Ariftomachusou  Ariftodemus:carces  deux  noms,  parccqu’ils  elloicnt 
frères , font  par  Paufanias  fouuentprins  l'vn  pour  l’autre.  Et  Crefphonccs 
cfpoufa  .Vlcrope  fille  de  Cypfclus  Roi  d’Arcadie. 

Æpytus  le  plus  ieunc,  fils  du  Roi  Crefphontes,  efehappa  des  mains 
desmeurtriersdefon  pere  & de  fes  frétés,  parce  qu’il  cftoit  nourri  &cfle- 
ué  chez  Cypfelus  Roi  d’Arcadie  fonayeul  maternel , à l’aide  duquel  il  foc 
reftabli  en  (on  Roiaume  de  MelTenic.&fi  gouucrna  fi  bien  quefesdef- 
cendans  furent  appeliez  Æpytiens,  au  lieu  qu’auparauant  on  les  appclloic 
Heraclides. 

Glaucusfon  fils  & fucceffeur  fut  Roy  de  Mefl*enie,&  fit  mettre  au  nom- 
bre de  leurs  DieuxPolycaon,3c  fz  femme  McfTcnia.commeauffi  Machaon 
filsd’Æfculape. 

Ifthmius,  fils  de  G lauciw,  fut  aufll  à fon  tour  Roy  de  Meflènic.  * 

Docadas,  fils  d’Ifthmius  le  fut  apres. 

Sybocas,  fils  de  Docadas  le  fut  à fon  rang.  , 

Phinta,filsdc  Sybotas  le  fut  aufll,  & fui  régnant  commencèrent  fes 
difeoeds  des  Meflèniens  Sc  des  Lâcedemaniens. 

^ Anciochu$&  Androcles,  frercsflc  filsduRoi  Phinta,fc battirent en-i 
trxux,  l’vn  tenant  le  pani  des  Lacédémoniens  & l'autre  des  MeflenjenSi 
mais  Androcles  fut  tué,  & Antbiochus  relia  fcul  Roy. 

Euphacs,  filsdu  Roi  Antiochus  fût  Roi  de  Mcflenie,  5^  ayant  régné 
treize  ans  mourut  fans  hoirs  mafles , apres  auoir  donné  deux  cruelles  oa.f 
tailles  contre  les  Laccdcmoniàis.  -- 
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A près  la  mort  du  RoiEupacs  il  ycuc  trois  Princcsdcfonfâng  qui  bri- 
guerentpour  eftre  Rois,  mais  AriRodemusfùt  choiTi , & Cleon  & Damis 
rcjcttez.  AriRomusayantrcgnéfitans  fc  tualuymcfmcsfur  le  tombeau 
d'vne  (îenne  fille  qu’il  auoit  lui-mcfmcs  immolée  pour  le  bien  de  là  patrie 
auant  qu’il  fiift  Roy. 

Oamis  fufdit,  par  la  mort  d’Ari(lodemus,fùt  non  feulement  créé  Roi  des 
Meifeniés,  mais  Empereur  auec  puiiIànc8rouucraine,&  ne  vcfquit  gueres. 

Ariftomenes,  Prince  Mcflènien,  delà  race  des  y£pytes,aprcsauoir  vail- 
lamment combatu  contrelcs  Lacedemoniens,  fiiteileu  Roi  de  MclTcnie, 
maisluircfulàntladignitéRoyaleonlui  donna  celle  d’Empereur,  & en 
cefiedignitéilbatitpTuficurstois  Anaxander,  Roi  des  Lacedemoniens, 
il  fit  des  exploits  incroyables  à la  guerrej  & fût  l’vn  des  plus  vaillans  & plus 
vertueux  Princesdefon  temps,  futlequel  neantmoins  les  Lacedemoniens 
furent  en  fin  les  maifttes,&  les  MelTcniens  chaifez.qui  s’en  allèrent  habiter 
ànilcde  Zangle,fous  laconduittedeGorgus,  filsdu  vaillant  Arifiome- 
nes.  EtleRois’eftantlàuuéàl’illedeRhodcs,  oùfa  troificfmcfillccftoic 
mariee  auec  Damagctus,qui  en  efioicRoi,y  mourutau  temps  quePhraor- 
tcscfioitRoideMcdes,  & Ardis,fil$dcGygcs,RoideLidic;  qui  cil  tout 
ce  qu’on  tiouuc  de  remarquable  dans  Paulànias,  touchant  les  Rois  de 
Meffenie. 

Et  cependant  n’y  ayant  plus  rien  à difeourit  fur  celle  dernière  colomnc 
qui  nefoit  facile  & aileàencendrc,nousfiniirons  ce  ly.ficcle  en  comptant 
l’an  du  Monde  1700. 


SIECLE  XXVIII. 


CE  vinet-huidiefmc fieclc,  qui  fevoiten  la  vingt  huiéUcfmc  page 
de  la  lainélc  Chronologie,  le  diuifeen  dix  colomnes. 

La  I.  contient  Icsans  du  Monde,  defquels  ce  ficclccll  compofé. 

La  1.  lafuittcdela  Généalogie  humaine  du  Sauucur  du  Monde. 

La;,  les  ans  de  nos  preuucs,quifontlafuittedcs  4S0.  ans  qui  couru- 
rent dcpuislafortic  de  l’Egypte  iufquesà  l’an  quatricfmc  du  règne  de  Sa- 
lomon. 

-ia4.1esChefsvifiblcsdel’£glife,commcaulfi  les  Prophètes  qui  ont 
die  leurs  contemporains. 

La  5.  contient  le  rcllo  des  ans  delà  vicd’Aaron,  quimourut  apres  qu’il 
eut  vefeu  cent  vingt-troisans. 

La  6.  le  relie  des  ans  de  laviedeMoyfca 

La  7. ell  proprement  la  colomnedc  ce  fiecle,  au  bord  de  laquelle  font 
Icsannccsdc  ladiitcedcs  gouueraemens  des  luges  des  ifiaëlitcs,  fur  la- 
* quelle  nousauonsà  difeourir  auant  que  de  palTcr  aux  colomnes  fuiuan- 

tes. 

Mort  a’ Aa-  L’an  du  Monde  tyx  y.  qui  fut  l’an  40.  de  la  fonic  de  l’Egypte  fût  aulli 

MowL'**  l»d”iûcrcdcs  vies d’Aaron  fc  de  Moyfe,  Notak.  38.  & Dtuttronome 


1.3.  & 
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i.j.8c34.i.aufquelsfuccedecentau  Pontificat Eleafar, fils  d’Aaron,  &à 
laludicaturclolué^fillede  Nun.Moylëauant  que  mourir  parlecomman- 
demcnt  de  Dieu  l'ayantchoifi  pour  luy  fucceder.  Deuf.  3 4. 9.  Et  c'cfl  icy 
où  finiflènt  les  cinq  liures  du  Prophète  Moyfe,  Prince  Sc  Legiflateur  des 
luifs,  appeliez  Genefe,  Exoie,  Leuitiaue,  Nombres,  & Deutheronome.  Par 
lefqucls  depuis  la  création  du  Monde,  nous  voyons  la  fuitte  de  la  fàindte 
Chronologie  durant  1715.  ans. 

L'andu  Monder7r6.quifutla4t.delarortiedeI'Egipte,  fùtauflila  Goimeme; 
premiercanneedela  ludicaturcdelofuc.filsdeNun.fuccefleur  deMoy-  J?|"' 
fe,  car  puifquc  Moyfe  dez  lôn  viuant  l'aunit  déclaré'  tel,  & que  Moyfe 
mourut  le  premier  iour  du  vnziefme  mois  de  la  quarantieîme  année  delà 
fortie,Df»r.  i.CTj4.  quifiitl’anduMondepreccdent,  ils'enfuit  infailli- 
blement que  la  prcrenteannecaclfe'lapreiTÙeredela  ludicaturc  ou  gou- 
uernementdelofuc.  ^ 

Dedireau  vrai  combien  d'annccsIoru»agouucrné,ceIanefe  peur, par-  De  la  duree 
ce  qu’il  n’en  eft  rien  dit  dans  la  fainâe  Efcriturc;  & d’ailleurs  il  e(t  aulli  im-  ^cmeoT'dd' 
poflible  de  le  conclurrc  au  vray  par  aucune  confequence  necclfaire  : car  loâé. 
encores  que  les  ans  de  Tes  ruccelTcurs  foient  exprimez  dans  la  Bible  iufques 
à l’an  4.  de  Salomon,  & que  nous  ayons  défia  dcmonftré  comme  il  y a 
48o.ans depuis larortiedel’Egipteiufqucsà  cet  an  4.  inclus,  il  y auroic 
quelque  apparence  qu’en  défalquant  defdits  480.  anslesans  du  gouuet- 
nement  de  Moyfe,  & lesansdeceux  quiontgouuernéapres  lofué,  que  le 
nombre  d’annecs  qui  refleroit  feroit  infailliblement  le  véritable  nombre 
desanneesquclofuéauroitgouuerné.  Maisparcc que nousferons voir 
corne  en  certain  tempsl’Efcriturenousdit  que  pourlors  il  n’y  auoitpoint 
de  gouuetneurs  en  Ifracl,  nous  concluons  que  l’on  ne  peut  clîablirau  vray 
les  ans  que  lofue'  a gouuenic,  à caufeque  l'on  ne  fçait  pas  combien  de 
temps  ont  duréles  interrègnes.  Etparainfinc  pouuantexaâement  dire 
les  années  des  gouucrnemcns  des  luges  des  I uifs,  c’cfl  la  caufe  pourquoi  ic 
ne  me  fers  pas  de  l’ordre  de  ces  années,  comme  incertain  pour  les  prcuucs 
de  nos  années  de  la  faindlo  Chronologie , ains  feulement  des  4 8 o.  ans  qui 
ont  couru  depuislaforticdc  l'Egipte  iufques  à l’an  quatricfme  du  règne 
de  Salomon,  comme  certains  & indubitables  par  les  textes  du  3.  Rois  6.  Sc 
1.  Parai.  3. 

L’anduMondedeuxmilfeptcenstrcnte  dcux,  quifutl’an  quarante-  lofliérant. 
repticfmedelafortic,Scl’an(cpticfmedugouuernementdeIofuc,  Caleb 
fils  de  Icphone  ijarla  à lofue',  fils  de  Nun:  cela  s’entend  les  47.  ans  accom-  donna  U villa 
plis,  & le  feptiefme  de  I ofuc  de  mefmcs,  parce  qu’il  lui  dit,  y ae  lors  il  y anoit  Hébron  à 
^uarante-cinej  ans  !jH  ils  auoienteJlienu^eX,tous  deux  pour  ej^ier  k terre  auec 
lesautresdixauiePoientmorts,ei[of.H.to.  Tellement  que  ce  fût  enl’annee 
huidlicfmc  du  gouuetncment  de  lofué,  qui  fut  la  quarante  huiéliefnie 
de  la  fottie que  ce  pour- parler  arriua,  ficqueCalebdemanda  à lofué  que 
la  ville  de  Hébron  lui  fiifl  donnée,  ce  qui  fut  ainfi  fait)  & d’autant  qu’a- 
pres  ce  don  effeélué  l’an  huiéliefme  du  gouuernement  de  lofué , il  ell  dit 
que  lofué  & le  Pontife  Eleafàr  trauaillerent  aux  partages  de  la  terre 
(^ndle , nous  eflimonsquc  lofué  vcfquit  cncores  quelques  années, âe 
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conftituonslc  terme  de  fou  gouuetncment  auec  pluficurs  autres  Autheurs 
au  nombre  de  vnze  ans  tant  feulement:  tellement  que  le  don  de  la  ville  de 
L’»n  Met  O- Hébron  ayant  efte  faidàCalcbl'anS.dugouuernemcnt  de  lofué,  nous 
inferonsdclàque  l’an  9.  defon  régné  les  partages  commencèrent  d'eftre 
Are  faits  les  faitîisde  la  terre  promife entre  les  cnfansd’ifracl  par  lofué  & le  Pontife 
j«rtigesdela£|ç^^|.^^gygy  üss’occuperentleteftedesioursdela  vie  de  lofué,  apres 
m.  promi.  la  plus- part  des  peuples  qui  occüpoient  la  terre 

promife, /o/l  10.  n.  ii.  Et  d’autant  qu’il  eft  diél  du  temps  de  lofué, 

Dieu  donna  à Ifraèl  tome  la  terre  ^uileur  auoit  e^é  promifê,  tant  à eux  <jui 
’ieursperei,  lof.  11.  41.  cela  eft  plus  que  véritable  :&  en  confequence  de  ce 
don,  la  plus  grande  partie  des  peuples  ayant  efté  debellez , la  diuifion  & 
partage  de  la  terre  furent  commencez  d'eftre  faiéls  l'an  9.  du  gouuerne» 
ment  de  lofué.ainfi  que  nous  venons  de  le  dire:  mais  encorcs  quelle  fiift 
pour  lors  toute  donnée,  fi  ne  fut-elle  pas  pourtant  toute  deliurce  du  temps 
de  lofué, ny  aptes  luy  depuis  beaucoup  de  liccles  apres,  ai  ns  durant  fa  vie  Sc 
de  fes  fuccefteurs,  il  y eut  toufiours  guerre  auec  les  nations  non  encores  dc- 
ftmites&fubjuguees  iulquesà  l’an  14.  de  Salomon  : ce  quinous  donne 
occafion  de  dire  en  ce  lieu,  comme  i’eftime  que  l'on  doibt  entendre  le  tex- 
te d^i  i j.chap.dcs  Aiftes,  verfet  1 9. 

Esplicition  palfage  a bien  donné  de  l’exercice  à tous  les  Chronologiftes , pour 

du  paUàge  le  moins  à ceux  qui  y ont  pris  garde  , tant  à caufe  des  diuctfes  leçons 
des'AaM  les  Bibles,  que  pat  ce  qu’il  fcmble  qu’il  y aye  de  la  contra- 

v«reti/.*’  ricté  entre  les  textes,  voire  de  l’impofllbilité  : mais  le  tout  eft  patfai- 
(ftement  bien  , pourueu  que  l’on  entende  les  textes.  Le  Grec  porte 

itmtt  tUi  -)4u7  ài/ni; mat*  nvm  »<  ï-no  7V7r&un«ir 

Et  noftte  verfion  Françoife  tourne. 
Puil  ayant  défit  uit  fept  nations  en  la  terre  de  Qhanaan,  il  leur  a dijlrihuè  leur  ter- 
reparfort.  Et  apres  cela  enuironejuatre  cens  cinquante  ans,illeur  donna  des  lu~ 
gesiufquesàSamuelle  Prophète.  Et  la  verfion  Latine,  que  nous  fuiuons. 
Et  deflruens gentes  feptem  in  terra  (Jsanaam  forte diflribuit  eis  terra  eorum,  quafi 
poflqnadringentos,  (y  quinquagintaannos:  ür  pojlhac  dédit  ludices  \fque  ad 
Samuel  Prophetam.Pn  IcGtec  &c  la  verfion  Françoife, qui  mettent  le  point 
aptes  les  partages  faits  de  la  tcrre.il  femble  que  le  texte  nous  veuille  dire  que 
durant  450.  ansiufqucs  au  Prophète  Samuel, Dieu  donna  des  luges  aux 
luifs.Mais  cela  ne  fe  peut  ainfi  entendre, car  puifque  l'Efcriture  nous  enfei- 
gnejgucl'an  4.  du  régné  de  Salomon  fut  l'an  quatre  cens  quatre-vingts 
de  laj'ortie  de  l’Egypte  ; fi  de  ces  480.  ans  vous  oftez  dez  le  commence- 
ment les40. ans  quelepeuplefùtaudefert  auantquelesfcpt  nations  fuf- 
fentdeftiÿites  & les  partages  faits,  il  n’en  reftera  pour  tout  que  440.  & 
ainfi  il  ne  fera  pas  ny  ne  peut  eftre  véritable  que  les  luges  ayent  duré  450. 
ans.  D’abondant  fi  vous  oftez  des  440.  anfles  4.  du  régné  de  Salomon,  les 
40.  de  fonpere  Dauid,  & les  vingt  que  l'on  donne  ordinairement  4U  Roy 
Saiil,  quifontentoutâ4.iln’en  reftapourtoutque57£.  & ainfi  iamais 
on  ne  irouuera  les  4^0.  ans  pour  la  duree  des  luges  depuis  les  partages 
faits  iufqucsau  Prophète  Samuel,quand  bien  on  y voudroit  comprendre 
les 40.ansdircgncquifoncattribucz, tant  audit  Samuel  qu’au  Rpy  Saül 

enfem- 
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enfemblemenc;  de  façon  qu’il  n‘ya  aucun  doubtc  qu’il  n’y  aye  erreur  en  la 
punâuacion  des  textes  Grecs  6c  François:  car  à véritablement  parler,  à 
compter  depuis  la  première  année  de  lofuc  iufques  à la  première  annee  de  ■ 

Samuellc  Prophète, le  tempsdes  lugcsn’adure'  que  trois  centsvingt  fut 
& tant  d'annees. 

A quoy  Luther  ayant  prins  garde  en  fa  verfion  Allemande , il  a galam-  Contie  La- 
ment  & en  hardi  reformateur  ofte  centans  du  texte,  & n’a  mis  en  là  ver- 
fion  que550.  ans.^uoy  que  malheur  foitdenonçc  fur  ceux  quiadjouftent  B.ble  Ale. 
ou  diminucntenl'cfcritute.  Trop  mieux  donc  noftrc  verfion  Latine  ap- 
prouuce  de  nosfainffs  Peresles  Pape$,arengéles  mots  comme  ils  doi- 
uent  eflre,  mettant  le  point  apres  les  450.30$,  6c  ioignam  ces  années  à la 
diHnbution  de  la  terre,  6c  non  à ladurec  des  luges  : mais  toujours  y a il  en 
appatenccdclaconcrarieccaueclepairage  fus-allcgue  lof  2.1.  41.  Carily 
cil  diâ  que  deflors  Dieu  donna  toute  la  terre  qu'il  auoit  promife,  ôc  icy 
qu'il  la  diflribua  durant  450.  ans.  Voire  il  fcmblc  que  le  texte  veuille  dire 
qu'apres  ces450.  ansDieu  donnalorsdcslugesiuïquesau  Prophète  Sa- 
muel: tellement  qu’il  fcmbleroitparce  texteque  les  luges  n’auroicnt  cflé 
donnez  au  peuple  qu’apres  les  450.  ans,àfçauoir  apres  les  pairages,  puis 
t^uc  les  partages  ont  duré  ce  temps  là.  Ce  qui  n’cll  pas,  car  nous  auons  dif 
ja  veu  6c  voyons  comme  lofuc  futimmcdiaccment  fuccciTcur  de  .^1oy(ei 
6c  le  premier  luge  des  lu'fs.  tedy  le  prcmicr,parcc  que  Moyfc  fut  plus  que 
luge.carilen  futlc  Lcgiflatcur  6cfouuerain  par  dclTus  les  Pontifes  mef- 
mes  aux  chofes  fpiritucllcs. 

Pour  refoudre  donc  toutes  ccsdi£Scultcz,fans  nous amufcràladiuccfités„j(eael'ex> 

des  leçons  qui  font  dans  les  vcrfions  des  Bibles  fur  ce  palfagc,  ayant  defià  plic»ùon. 
protellc  6c  déclaré' qu’en  toutes  façons  ic  fuis  obligé  de  future  la  verfion 
Catholique  Latine  d’Anuers,  comme  deflus,  nous  tafeherons  à l’cfclaircir 
fuiuant  ladite  verfion,  pour  lequel  mieux  entendre  il  faut  mettre  icy  tout 
du  long  ce  qui  y ell  contenu;  6c  prenant  les  parollcs  déplus  haut , i’ellime 
que  l’intclligenren’cn  fera  pas  trop  dilficillc. 

L'Apoftre  S.  Paul  parlant  en  ce  ij.  chapitre  des  A êtes,  vetfet  16.  faiéf  ci»ire  eon^ 
tnc  cfpcccdcnarr.ition  dcschofcsarriuccs  depuis  que  Icslfraëlitcs  entre-  ejuCon  de 
renten  Egypte  iufques  au  temps  du  regne  du  Roi  Dauid:  Voicy  lesmef- 
mcspatolles.  l-ors  Pdnl  fe  Uua,  (y  faifant  fîgne  de  U main  tfuon  fi^fUence^  ge. 
diffjHommes  Ifraëliteij&Vout  <jMicraigne^Dieu,Bje'T^.  Le  Dieu  decepeufle 
d/fraèlae/leunoiperes  a exdltè  cepeuple  dn temps  qu'ils  demeuroieni  enl* 
terre  d’Egypte  j eÿ*  les  fit  fortir  d'iceBe\d'vn  hrns  puifjant.  Et  a fouffcrtleurs 
tneturs  audefert  le  temps  de  qUÂrtmte  ans.  Et  dejlrmfant  fept  nations  delà  ter- 
re de  Chanaan,  leur  difirilma  leur  terre  ^uaji  apres  (juatre  cents  cinquante  ans. 

Et  apres  cet  chofes  il  leur  donna  des  luges  iufques  à Samuel  le  Prophète.  Ee 
deflors  ils  demandaient  v»  Roy,  Dieu  leur  donna  Saul  fils  de  Cis,  homme  • 

delaTrilm  de  Benjamin  par  C efface  de  quarante  ans.  Lequel  eflant  »fié,Dieu 
leur  fufàta  Dauid  pour  Roy.  Comme  fi  l’Apofttedifoit,  depuis  l’entree 
des  enfànsd’IfraélenEgypte,Dicutoutbon6c  tourpuilfantfillpluficurï 
8c  diuerfes  chofes  cnfaucutde  nosperes. 

Premièrement, entre  toutes  Icsnarionsde  la  terre, Dieu  choifit  nos  pe- 
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rcspourluyeflrc  fon  peuple,  Icfquols  il  exalta  durant  qu'iU  demeurèrent 
enEgyote 

1.  IlleshtforrirderEgypteauecfon  bras  puiflant. 

Il  s’accommodaàleurshumeurs&bigearreries.lefqUellesil  fupportd 
durant  l’efpace  de  quarante  ans  qu’ils  furent  au  defert. 

4.  Q^andilfuttempsde  tenir  ce  qu’il  auoit  promis  ànos  peres,  il  de- 

ftruifitrcpt  peuples  & nations  quipoITedoientla  terre  de  Clianaan  par  les 
armes  des  irraclitcsfoubz  lorué.  ® 

5.  Ayant  ruy  ne  les  fept  nationSjil  fift  faire  les  partages  de  la  terre  promifej 
laquelle  dcllors  il  leur  donna:  defquels  partages  la  dillribution  & deliuran- 
ccena  duré  quali  quatre  cents  cinquante  ans.  Ce  quieft  très- véritable  à 
les  compter  depuis  les  partages  faits  en  la  ÿ.annee  du  gouuernemcncde  lo- 
fue',ainfique  nous  auonsdcmouflré  iuTques  à l'an  14.  du  régné  de  Salo- 
mon : auquel  temps,  5c  non  pluftofti  Salomon  fiit  pailible  polTe  fleur  de 
toute  la  terre  promife  3.  Roys  9. 10.  Car  ce  fût  lors  que  Pharao  bcau-pere 
de  Salomon  print  lavilledeGazcr&y  mitle  feu,puisla  donna  endoüai- 
rc  à faillie  femme  de  Salomon  apres  qu'il  eut  pafle  au  fil  de  l’efpee  leCha- 
iianccn  qui  y habitoit  j.  Rois  9.  16.  Et  Salomon  fifl  tout  le  peuple  ^ui  t^oit  de- 
meuré des  Âmorreens  & des  H eleeas,cr  des  Phere':^eens  & des  H entent, O"  dei 
1 ehufeentjef^utls  ne  font  point  des  enfant  dlfraêl,  &•  tous  le>  ftlsiiceux  qui  efoiet 
demeurent  en  la  terre , lefqueU  Us  en  fans  d/fraël  nauoient  peu  deftruire  ( noter 
n’auoicnt  peu  drftruire)  iufquesàceiour,Hles  fifleflre  trilutaires,^.  Roys^. 
to.  II.  Il  n’y  aricrtdcplus  clairque  ce  texte,  par  lequel  nousaprenons  que 
la  dillribution  6c  conqucllc  de  la  terre  promile  à Abraham,  6c  donnée  dii 
temps  de  ! ofuc  différa  d'clfre  deliuree  iufquesau  i o.  an  apres  que  Salomon 
eut  acheuclcsmaifonsdcDicu  dcRoiallesiccquiefcheut  en  la  14.  année 
de  fon  regne;  de  laquelle  en  rétrogradant  iufquesà  l’an  9.  du  gouucrne- 
mentdc  lofué,  vous  trouucrcr  infailliblement  les  quatre  cents  cinquameant 
dcfqucls  S.  Paul  parle  maintenant  aux  Aâcs  1 3.  fuiuons  les  autres  Chefs  de 
ce  texte. 

6.  Que  depuis  qu’ils  commencèrent  d’entrer  en  la  terre  promife  5c  de- 
puis Lidellrudiondefcpt  nations.  Dieu  donna  des  luges  aux  Ifraelitcsiuf- 
quesautempsdu  Prophète  Samuel.  Bien  entendu  que  ces  nations  ne  fu- 
rent partout  à faid  fubjuguecs,  maisreduitesà  fi  peu  de  confideration  que 
ce  qui  reftoit  n’empefcli»  pas  que  l’on  ne  procedafl  aux  partages,  tan  t de  la 
terredcfiàconquifcquedccellequ’il  falloir encorcs  conquérir. 

7. *jQuc  du  temps  de  Samuel  les  Ifraclites  demanderent  vn  Roi,  ôc  que 
Dieu  leur  donna  Saut  fils  de  Cis  l'cfpace  de  quarante  ans,  cela  s'entend 
compris  tant  la  iudicature  de  Samuel  que  le  regne  de  Saul. 

8.  Finalement  Saul  eftant  ofté.  Dieu  leur  fulcita  le  Roi  Dauid.  Et  voilà 
■ en  hui<îf  Chefs  diftinguczpar  ordre  les  chofes  que  Dicufitenlàucurdc 

nos  peres,  Icfquelles  S.  Paul  femble  auoir  mellees  pour  la  tiflurc  de  fon 
difeours,  ayant  eu  cfgard  à la  vérité'  pluflolf  qu’à  la  dillin(Sfion  d’icelles,  lef- 
“ quelleseftant  rangées  6c  expliquées  pat  la  melme  vérité,  il  n’y  a ny  contra- 
riété ny  contradiiàion.  ’ 

de  lo-  T ant  y a que  finalement  lofiié  aagéde  cent  dixans  mourut,  lof.  x 4 19. 
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acenfamorrprcndfinrhiftoircduliuredclolùfc,  & commence  celle  du 
liure  des  I uges.  Ce  fut  vn  très-  grand  guerrier  & valeureux  Capitaine , Sc 
encorcsplusgrandferuitcurdcDieu.  Ildcftruifit  trente-vn  Roy  dans  la 
ludce:  en  cc  temps  tous  les  petits  fonuerainsde  quelque  ville  ou  circuit  de 

fiays,  tant  fuft-il  petit,  s'appelloient  Rois , encores  qu’eux  mermes  fùHènc 
ubietsàdesRoispluspui(Tins,commeauxRo|s  des  AfTyriens:  tels  font 
auiourd’huy  ceux  qu'on  appelle  Potentats  en  Italie,  Sc  Princes  du  faindl 
Empire  en  Allemagne. 

Contre  ces  Rois  donc  combatant  lofue'  pour  la  querelle  de  Dieu,  voyant 
vn  iour  que  le  Soleil  s'abaiiToit,  & qu'il  n'cRoit  pas  à fin  de  la  bataille,  il 
commdndd  hardiment  au  Soleil  de  tarrejler  le  S oleil  obeyt  a la  voix  de  C hom- 

me t elj>ace  de  tout  vn  iour,  teiement  ^uil  ne  fut  ûtmait  Veu  de  iour  Ji  long  eue  ctluy 
delahataiile de  Gahaon,lof.io.  Et  ainfilesdemondrationsdes  Matnemati- 
ciens, fondées  fuiJe  règle  mouuement  des  ARres  (èront  icy  fubietes  àfaillir, 
commeauRl  du  temps  du  Roy  Ezechias,auquel  le  Soleil  rétrograda  de  dix 
degrez.Dieu  n'eR  pas  fubiet  aux  réglés  de  la  nature, c'eR  luy  qui  en  eR  l'Au- 
theur:  mais  tout  eRfubietàlàdiuinevolonté,  &nous  fur  tous  àfa  laindl? 

Î>arole.  Quoy  qu'il  en  foit , les  années  de  noRre  fainde  Chronologie, 
bntles  années,  non  purement  &:  Rmplement  du  mouuement  réglé  des 
Cieux.ains  dudit  mouuement,  entantqu'ileR,  comme  l'Efcriture  ledit: 
tellement  que  ce  iour  qui  fut  de  quarante  huid  heures, parce  qu'ilfùt  dou- 
ble en  l'vne  des  années  du  gouuernement  de  Iorué,futauin  doubleau  mois 
del’anneedes  480.  depuis  la  fortie,  auquel  ccRemerucillearriua  ; Stainfi 
doublecnl'annecdu  Monde,  àlaquelle  cela  fe peut  & doit  rapporter  : cc 
que  nous  ne  pouuons  pas  déterminer  prccifément  ny  dircl'annecà  laquelle 
cela  eR  arriué, parce  qu'il  n'cR  pasditdans  l'Efcrirurc. 

Nos  anciens  Gaulois,commedirenrnos  Romans,ontappellé  Prraxrous 
les  vaillans  & genereux  Caualiers  ; mais  fur  tous  les  Preux  du  Monde  ils  en 
ontchoifi  neuf,qu'ilsontparexcellenceappcllez/esncM/  Preux,  àfçauoir 
trois  Iuifs,trois  Payent,  & trois  ChreRiens:  de  tous  lefquels  ce  lofue  eRlc 
premicr,le  Roy  Dauid  le  fecond,Sc  ludasMacabec  le  troihcfmci&  ces  trois 
fontles  luifs.  Les  trois  Payent  font  Cyrus, premier  Monarque  des  Perfes, 
Alexandre  le  Grand,  premier  Monarque  des  Grecs,  & Iules  Cxlàr,  pre- 
•inierEmpereurdesRomains. Les  trois  ChreRiensfontnoRre  Roy  Char- 
lemaigne,ou  Charlcsle  Grand,  premier  Empereur  d’Occident,AnusRoy 
delà  grande  Bretagne,  & Godefroy  de  Buiilon,  qui  conquit  la  terre  fain< 
dc,&  en  fut  le  premier  Roy  ChreRien. 

Apres  la  mort  de  lofué  ne  velquirent  pas  longuement  fes  côtemporains, 
iug.chag.  i.'verfeti.  C'cRpoutquoy  depuis  là  mort  de  lofué  iufques  à la 
premiereannee  du  gouuernement  d’Othoniel  ie  mets  vn  interrègne  de 
quatreannees,  durant lefquellcs il  n'y  eutpointdc  luges,  & durantlequel 
temps  il  eR  dit,  ^u’Ifraêl  ferait  au  Seigneur  tout  letemfsde  lofué  û*  des  \ieil- 
lards{qui  vtpjuirent longuement)  agrès  lofué,  lof.  1 4.)!.  Auquel  lieu  il  ne  feut 
• pas  entendre  qu'apres  la  mort  de  lofué  les  vieillards  ayent  longuement  vef- 
cu,  le  partage cy  dertus allégué  du  fécond  chapitre  des  luges  y répugne: 
mais  il  faut  cntcndiccc  partage,  comme  fi  les  mots  Vfyawirmr  longuement, 
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n’y  cftoient  pas,  ou  y cftanslcslirc  comme  par  paraïuljcfe,  Sîâinfi  il  y aura, 

I (rail  feruit  au  Seigntur  tout  le  temps  de  lofiié,  ar  des 'vieillardi  deluisgue  vie 
qui  furuefquirent  hfué-,  c’eftà  dire,  qui  ont  vefeu  longuement,  tant  auec 
lofuc',qü’aprcsluy,dclquelsCalcbcnfùtvn  des  plus  vieux  : car  il  cftoic 
Contre  Vin  foii  contemporain , ficl’vn  des  deux  quirefterent  cnvicdctoüsceuxqui 
gheroutpre  furent  dénombrez  par  Aaron&  Moyledez  la  fécondé  anncedelafortiedc 
fiippoïc  qucp£gyptj_  Orqu'ilfoitvrayquelesvieillardsn’ontpeu  vlürc  longuement 
fui  ,d  Jurent  aptes  la  mort  de  lorue,outrc(epair^cfus  allégué  du  fécond  chapitre  des 
loiiRM  -mcnt  lagcs,vcrfet  8.en  voicylaraifon.  Depuis  le  iour  de  la  fortie  de  l’Egypte 
lloiue.  , 4.duregne  deSalomon,ily  a.  comme  nous  auons  delta  dit 

pluficurs  lois,  quatre  cens  quatre  vingts  ans:  de  ces  quatre  cens  quatre- 
vingts  Moyfccn  a gouucrnc  quarante,  relient  quatre  cens  quarante , def- 

3ucls  (i  vouiollcz  les  anneci  des  gouuernemens  des  luges  6c  des  règnes 
csRois  Saül  & Daaid.co'iamcaulfilcs  quatreduregne  de  Salomon  , à 
remonter  iul'quesàlapremicrcanncedu  gouuerncmenr  d’Othoniel,  qui 
fut  luge  apres  lolue,  Sc  apr«-s  les  vieillards  qui  le  furuefquirent , Vous  trou  - 
' ucrezqu'il  ne  relie  que  quinze  ans,  tant  pour  le  gouucrncment  de  lofuc 

que  pour  le  temps  que  les  vieillards  ont  vefeu  apres  luy,  deuant  que  O tho- 
niclfuteflcu  luge,  Icfquelsquinzcam  lion  en  donne  vnzeau  gouuetrle- 
mentdelofue.lcldits  vieillards  ne  l’aurontpcu  furuiurc  que  de  quelques 
quatre  ans  pour  le  plus:  ledv  quatre  ans  feulement,  tiuoy  que  l’on  cft 
ttouuc  fix  entre  les  vnze  de  lolué , & les  gouuernemens  defes  luctcflcurs, 
qui  parfont  les  48o.depuislaforticiufquesàran  quatre  de  Salomon:  mais 
de  ces  (ix  il  en  fkut  donner  deux  à vn  interrègne,  qui  ell  entre  le  iuge  Sam- 
fon  & le  lugeHrlv,  & ainli  pour  tout  il  n’en  telle  que  quatre,  que  l'orl 
’ peut  donner  au  gouucrncment  de  ces  vieillards,  qui  le  furuefquirent:  telle- 

ment que  quand  il  cfl  dit,  & des  a ietllards  qui  vefqutrent  longuement  apres  lo- 
fué-,  c'ellàdite  5c  des  vieillards  aptes  lofuc,qui  furent  comme  luy  dclon- 
guc  vie , ce  que  V ingher  n’a  feeu  ou  voulu  entendre. 

, P I Or  durant  ces  quatre  ans,  que  nous  donnons  au  gouuernemcnt  deS 
Sr.ijm  fut  vieillards  de  longue  vie  quifurucfquircntà:ofuc,lftaclfcruitauScigncut: 
Ducaprcio-  c’eflpourquoyilsluy  demandèrent, lofucellant mort,  qui  feroit-ce  d’en- 
*“'■  tr’cuxqiticombattroitcontrclcrhananecn,  & Dieu  leur  refpondit  quc^ 

ccfcroitludas,  car  ieluyayliurc  dit  il,!atcrre  en  les  mains:  & ludas  ap- 

aàfonfecours  Simeon  fon  frere  pour  fairela guerre  aux  Chanancens, 
quclcScigncurrauoitdit, Ilnefautpas  en cell  endniiicl  eflrc 
fltkpourueudciugcmcntd'cllimcrqucceludas  6e ce  Simeon  frères,  qui 
furent  chefs  des  Ifraélitcs  contre  les  Chanancens,  félon  que  Dieu  l’auoit 
ordonné, foieat  les  deux  frères,  entans  propres  de  I acob  : car  poOf  lors  il  y 
auoit  plus  de  trois  cens  ans  que  tous  les  douzcPattiatches,cnfans  dclacob, 
efloicnt  morts,  puifquc  Lcuy  fut  le  dernier  viuant  de  tous  les  douze  : mais 
^ ce  ludas  Se  ce  Simeon  font  félon  quclqucs-vns  defeendus  des  familles  & 
lignées  des  premiers  ludas  & Simeon.  Ou  fi  mieux  on  ayme,  ce  qui  fc- 
roitmon opinion,  cesnoms quifemblentcllrcicy  noms  propresd'hom- 
raes,  font  coHeclifi , 8c  denorent  que  lesdeux  T tibus , à fçauoir  celle  de  lu- 
da  SC  celle  de  Simeoa  curent  la  charge  de  faire  la  gueneaux  ChanatKçns, 
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&CC  d’autant  que  l’Efcritutt  ne  nous  dit  pas  de  qui  celudas  &ct  Simeon  * 
font  enfans,  comme  elle  fait  de  tous  le*  autres  luges , & qu’en  beau- 
coup d'endroiiîlsl'Efcritureen  vfc  de  mefmes,  fc  contentant  de  nommer  le 
Chefpremier  delà  Tribu pourtoutelaTribu:&ainficncft-ilvfcau  cha- 
pitre 1 0,  des  luges  apres  la  mort  de  Samfon,  où  les  onze  Tribus  s’eftans  af- 
fcmblces  pour  délibérer  la  guerre  qu’ils  alloient  faire  contre  la  Tribu  de 
Benjamin,  &ayanslàde(Tusfait  confultcrleSeigncur,  Dieu  leur  refpon- 
dit,  ludas  fera  vollre  Prince:  cela  s’appelle,  la  Tribu  de  luda  aura  le  droi£f 
du  commandement, ou  le  Chef 5c  Prince  delaT ribu  de  luda.  T ant  y a que 
durant  celle  guerre  Othonicl  ayant  pris  la  ville  de  Hébron , qui  auoit  ell^ 
donnée  à Caleb  par  Iofuc,Caleb  donna  là  fille  AxaàOthoniel  en  maria- 
ge, lug.  1.13-ce  qui  fait  voir  comme  Caleb  a furuefeuà  lofue',  5c  qu’il  eftoit 
dunombredeccsvicillardsquifontappcllezdelongue  vie,  lequel  efiant 
mort  5c  tous  ceux  qui  clloicnt  contemporains  de  lofué,  d’autres  leurfuc- 
ccderent,quinerclbuuenoient  plus  des  merueillesque  Dieu  auoit  faites 
cnfaucurde  leurs peres,  5c en vn mot, ne cognoiffoietit f>liu U \>ray  Difu, 

Jug.chaf.  I.8. 

Apteslamortdoncdeccs  vieillards, d’autres s’cllanseneuez  qui  neco 
gnoilToien  t plus  le  Seigneur , les  ifraclites  feruiret  aux  faux  Dieux  à Baalim  chonid.&acs 
& Aflaroth,  àcaufedequoy  Diculesabandonnant,l(sliuraauxmainsde 
Chufan  Rafaraim,Roidela  Mefopotamiedela  Syrie,  auquel  ilsferuirent  comment’il 
ou  furent  tributaires  dur.int  hui6lans,  lug.  3. 7.  Mais  en  mefme  tempsque  lafiucpUcet 
Chulànlcurcomnjcnçadefairelagucrre,Dieufefouuenanc  defes  miferi-  '"„,p|'^rh£. 
cordes  il  leur  fulcitapourellrelcurchefOchoniel,  fils  deCenes,  nepueu  ftoûc. 

5c  beau-fils  de  Caleb,pourlcs protéger 5c  deliurer delà  feruicude  de  Chu- 
fan,/«ç.3.9.  l’ay  dit  en  mefme  remps,  5c  c’ed  pourquoy  dezLannce  du 
Mondei74i.commcncelaprcmicre  année  du  gouucrncmcntde  Otlio 


Couueroe- 
ment  d'O- 


niel , qui  cil  en  paral5llcauec  la  première  année  dcshui£l  quclcs  Ifraclices 
fcruirciu  à Chufan,  ainfi  qu’il  fe  VI 


; voit  en  la  colomnc  fuiuantc,  en  laquelle 
i’ay  misles  temps  5c  les  durees  des  capciuitez  ou  fcruitudetfouffcrccscndi- 
uers  temps  par  les  Ifraelites.  Car  ceux-là  fc  font  lourdement  abufez  qui 
oiiccllimé  quedurant  Icshuiâans  delà  captiuité  fous  ChuGin  il  n’y  aye 
point  eu  de  lugccnlfraël,5cainfiquc  ces  hui£l  années  de  captiuité  doi- 
uentedre  infcrces  depuis  la  mortdclofuéiufquesàla  première  année  du 
goaucmcracntduditOthonicl,c6meauin  quclcs  iS.ans  de  captiuité, que 
nous  vcrronscy-apres  edre  arrtuez  fous  le  Roy  Moab  doiuent  edre  inférez 
entre  ledernieran dugouucrncmcnt  d'Othonicl5clcpremierandugou- 
uernement  de  Ahot,  luccefleut  d’O  thoniel , parce  qu’il  cd  dit  que  O tho- 
niel  IcsdcliutadcChulân,  5cqucAhottualeRoi  des  Moabites.  Maisfi 
on  y procédé  comme  cela,  la  (ain£lc  Efcriturc  n’a  garde  de  fetrouucr  vé- 
ritable en  ce  qu’elle  dit,  ^«ri’an  ^.duregnedu  Roy  Salomon  fut  tan  480.  de 
la  fortie  de  l'Egypte,  j.Royi6. 5c  i. Parai,  Car  en  inférant,  ainfi  qu'ils  veu- 
lcnt,lcs  années  des  durees  des  captiuitez  cntrcles  années  dcsgouucrncmés 
des  luges , au  lieu  de  quatre  cens  quatre-vingts  ans  qui  doiuent  fe  trouuet 
feulemét  entre  la  fottic  de  l’Egypte  5c  l’an  4.du  règne  de  Salomon, il  s’y  en 
trouueiacinq  césquatre- vingts  dix  ou  vnze  années, ce  qui  ed  fiiux  5c  ttes- 
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impcrtincDC , parce  cjuc  l’Efcriturc  die  le  contraire.  Pour  donc  fuiurc  Si 
trouuer  la  vérité',  il  n’y  a nul  doute  que  les  captiuitez  outeruitudes  expri- 
mées en  l'Efcriture, n’ont  pas  interrompu  l’ordre  du  regnedesinges, par- 
ce qu’il  fautquel’an  quatre  censquatre-vingts  combe  en  laquacricTmc  an- 
née du  régné  du  Roy  Salomon,  Si  qu’eftrecaptifou  tributaire  n’empcfchc 
pas  le  cours  & la  dureedu  cegneou  du  gouucrnemcnc  de  quelqu’vn , nous 
concluons  donc  que  leslugcs  oncfucccdé  les  vnsaux  autres  immédiate- 
ment,nonobdanclefditesfcruitudes&captiuirez,  fauflctemps  desdeux 
interrègnes  que  la  Tain  Ae  Eferitute  nous  marque  qu’il  n’y  auoit  nuis  I uges 
en  ce  temps  là  en  Ifraël  : & ainfi  iudement  nous  pofons  véritablement 

Suel’andu  Monde  deux  mil  fepe  cens  quarante-vnfûc  la  première  année 
u gouuernemenc  d’Otlionicl;  & en  mefme  temps  la  première  année 
delafcruitudedesirrae!icesrousChuran,contrclcquclOchoniel  Due  &; 
luge  cutguerre  iurqucsàcequ'ilcuc  atfranchylcsiuils  decede  feruicude. 
Comment  il  L’Elcriture  dit,  tÿ*  fut  U terre  tu  repas  tjuurdntt  ans , puis  Othomel  mourut, 

fautemcndrc.^ji^  5 Pat  CCS  paroles  il  fcmblcroit  que  les  quaranceans  du  gouuctnc- 
âtentepo'  mcntdeOrhoniclne  fedoiuenc  commencer  qu’àla  fin  des  huud  années 
de  lacapriuice'  des  irraëlitcsfousChufan  : mais  ayant  défia  demondré  que 
les  années  du  gouuernemenc  d’Otlionielne  pcuuenc  & ncdoiucnc  edre 
^ ruccedluesdesnuii^  delà  feruicude,  non  plus  qucles  anncesdcsgouuer- 

nemens  des  autres  luges  des  années  des  autres  captiuitez,  & qu’outre  nos 
■ demondracions  les  Hebrieux  en  leurs  Chroniques  petite  & grande  en 
‘ vfcutdcmcfmcs,Scronfondentleslcruitudcsdans  les  durees  des  gouuer- 

nemensdes luges  , iirauccroirequcccpairagcs'cnccndautrcmenc,&que 

cereposdcquaranteanneess’cnrcild  partie  en  payant  tribut,  quifutdu- 
irantlcshuicàans,  & partie  fanslcpayer,à  fçauoir  depuis  que  Ochonicl 
les  en  eut  affranchis:  ou  bien  que  ce  repos  de  la  terre  s’entend  pour  ceux 
qui  laculciuoicnc  tant  feulement,  & non  pour  les  gens  de  guerre . qui 
cdoienc  perpétuellement  en  armes,  fuit  pour  detfendre  ce  qu’ils  auoienc 
conquis,  foie  pour  conquérir  les  terres  qui  leur  auoienc  ede'  données  en 
partage.  De  façon  que  cede  maniéré  de  parler,  quelaterre  fut  en  repos  du 
temps  du  Duc  Othoniel,  comme  partout  ailleurs  où  l’Efcriturc  vfera  de  fem  - 
blables  paroles,fe  doit  entendre  qu’icelle  fut  vaillamméc  dcffenduc  contre 
les  ennemis  durant  les  quaranceans  que  OchoilicI  exerça  la  iudicacurc,ac 
que  durant  ce  temps  ià  les  laboureurs  furet  en  rep'os.foit  d’accord  de  partie 
entre  les  armc'es,  ouparproteûion  d’armes, ou  moyennant  le  tribut  an- 
nuel. 

Comicmc-  L’an  du  Monde  deux  mil  fept  cens  quatre-  vingts  vn,  qui  fût  l’an  quacre- 

Ahot'*'*&r  fortie,  fut  aulll  le  premier  an  du  gouuernemenr  de  Ahor, 

Ægioîi.Roy  filsde  Géra,  comme  audi  la  première  anneede  la  capciuite'  ou  feruicude  à * 
acMo»i).  ]aquellelcsIftaëlitesfucencteduit$parÆglon,Roy  des  Moabites,&  dura 
celte  feruicude  dix- huiâannecs,  lug.y.  14.  Mais  ils  en  forent  deliutez  par 
Ahot,quialla  lui-mefmes  tuërÆgîon  dans  fon  Palais,  faifant  femblant 
qu’il  auoit  à.  traicter  auec  luyctellcment  que  l’Efcriture  dit  que  la  terre  foc 
en  repos  quatre-vingts  ans, parce  qucAhotgouuerna  tout  autant  d’annccs. 
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La  8.  colomne  donc  cft  pour  y marquer  les  capciuitcz  & feruitudcs  C»pci«iteit 
(budcctcs  en  dtuers  temps  par  les  lîraclites  fous  diuers  Rois  à mefure  qu'ils 
s’efloigncnc  du  vray  culte  fc  feruice  de  Dieu,  & au  bord  de  ccdc  colomne 
oa.voit  les  années  de  la  duree  de  ces  captiuitcz,&  les  temps  aufquels  elles 
commençoient. 

La  9.  colomne  ell  la  fuitedesRoisd'Aflyrtc, en  laquelle  on  voitleconv  AiTj-titn», 
menccment  des  Rois  19. 10. & 2.1.  & au  borddclamcrmc  colomne,  com- 
me aux  autres  fiecles , la  duree  de  leurs  règnes. 

La  10.  & detniere  colomne  cft  de  l’origine  des  chofes  & des  hommes 
jlluftrcs,felonropiniondes  Authcursquim'ontprcccde',  en  laquelle  on 
voit  comme  la  19.  Dinaftie  de  fEgypte  romincncc  l'an  )8 . d'Afeatades  18. 

Roi  d'AlTyrie,  de  laquelle  nous  auons  délia  difeoutu  en  parlant  des  Dina- 
ftiesdel’Egypte auliecle  ii.  Cefùten  ccfteannecquerut  chafte  Danaus 
pat  Ton  frere  Ægyptus.-fic  ce  fût  lors  que  Ægy  ptus  cômença  la  1 9.  Dinaftie, 
félon  le  Manethon,  qui  afuiui  le  Betofe,  appliquant  au  régné  des  Rois 
d'Egyptelcs  régnés  des  autresRois  du  Monde,  comme  le  Berofe  faifoic 
auxRois  d’Aftyrie:  tellement  que  le  Manethon  dilànt  qu'Amymas  19. 

Roi  d’Aftÿrie  cominéça  de  régner  l'an  J.  d’Ægy  ptus,  il  s'enfuit  que  ce  mef- 
me  Ægpytus  commenta  de  régnés  l'an  38.  du  predccclTcur  a Amyntas, 
qui  fut  Afeatades. 

Du  Royaumtde  Dardante , tu  Troje,  dani  ( /ifie  mineur. 

C'Eft  làns  difpute  de  tons  lesRoyaumcsceluy  duquel  ona  le  pluspar- 
1^,  & duquel  neantmoins  il  femble  que  les  Autheurs  fe  font  le  moins 
accordez,  foie  uir  le  temps  de  (à  duree  depuis  fon  commencement  iufques 
àla ruine  deTroye,&foitdclaperfonnc  decelui  qui  en  a efté  le  premier 
Roi  Sc  fondateur. 

Sansdonc  nous  amuferauxdi^utes  qui  s'enpcuucnt  laite, nous  auons 
&it  voir  CB  la  pge  105.de  noftre  uinâe  Géographie  que  la  Dardanie  fut 
iadis  vne  petite  ponion  de  la  Mceonie  dans  l’Afie  mineur,  laquelle  par  di- 
uers noms  a efte'appellee  tantoft  Dardanie,  tantoft  T cucrie,  puis  T roye,& 
bicnfouucnt  Phrygie,  & parfois Xanthe. 

Le  premier  qui  en  fiit  Roi,  fût  par  le  commun  confen  tenien  t Dardanus 
fils  de  lupitct  & d'Elcdra,  fille  d'Atlas , félon  Homère , Coluthus,  Coin- 
tus,Nonnus,Higinus,  Apoliodotc.  Berofe  fculde  l'.^nnius  de  Viterbe 
dit  qu’il  fût  fils  de  Camboblafco , appelle  I upiter , & de  Eleiftra, fille  de  Ki- 
tim,appcllcauin  Italus  Atlas:  & Laâance  fcinblcfuiurecettcopinion,di- 
làntqu'il  fût  filsdeCorythus,Roi  d’Italie,  & qu'il  ne  fut  fils  de  lupiter. 

Mais  pour  les  accotder,nous  dirons  fuiuant  les  vns  & lesautres, qu’il  fut  fils 
de  Cory  thus-Camboblafco,dic  lupiter,  qu'il  fut  Italien , & frète  de  lafius,  ^ 
félon  Virgile,  & qu’il  fut  premier  Roi  &fondateur  duRoiaumedeDat-' 
danie. 

Quant  à fes  fuccelTeurs,  & Ifc  temps  qu'il  commença  de  régner, autant  de 
telles, autant  d'cq}inions,tousdcmcuransneaDtmoins  d'accord  que  T royc 
fûtruiaéc  l'an 408.  deuaiitlaprcmicrc01yrapiadc,rcftablieparlphitus, 
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’ Prince d'Elidc,  & l'an  4|i.  dcuancla fondation  de  Rome  parRorauIus. 

Et  ce  fondement  pofe  en  appliquant  les  ruccclTeurs  de  Oardanus,&  lui'- 
mcfmcsaux  Rois  d’Aflyric, félon  noftre  méthode, nous  verrons  facilement 
à peu  prezleurs  contemporains, & en  quel  tempsies.vias  &lesautrcsauainc 
peu  viure,maisauantquedclcsrangerpatl’otdrcdu  temps,  voyons  leur 
ordre  Généalogique. 

/«^ircr, fut  pere de Dardanus,  qui  le  fut  d'Ericlitonius,  qui  le  fut  de 
Troos,  qui  le  fut  d'ilus,  d’Alfaracus  & de  Ganimedes;  Ilus  flit  pere  de 
Laomedon,  qui  le  fut  de  Priam,  pere  du  diuin  Hcâor,  ainh  qu’en  a eferit 
HomereenfonOdylTce:  tellement  que  de  pere  en  fils  voila  huiiR  degrtz 
de  génération, ày  comprendre  lupker.-qtfcltcclupitcr , félon  Laitance, 
fut  Coritu$,ouCamboblafco,  félon  le  Berofe,  il  nyanuls  inconueniens» 
car  il  a peu  auoir  CCS  trois  diuers  noms. 

Tousi^uificonuicnncnt  aulfi  que  Dardanus  fut  fils  d‘Elc(ftra,filIed'A- 
tlas,&  qu  citant  arriuc  en  la  T cucric,païs  de  l’Afie  mineur, il  y trouua  T eu- 
cct,  qui  pour  lors  y regnoit,  lequel  lui  ayant  donne'  vne  partie  de  fon 
Royaume  & fi>  fille  Batata  en  mariage  , il  y fonda  la  ville  dcDardanie, 
Sc  y régna:  & ceux  qui  dilcntquccc  ^t  en  Moeonie  qu’il  arriua , & que 
Achos  y regnoit.  Si  lui  donna  vne  portion  defon  Roiaume,  ils  ne  dilent 
rien  dccontraire,patcequclaMœoniecontientlaTeutrie,  de  laquelle  la 
Dardanie  faifoit  partie.  Eufebe  dit,  qu’il  fonda  Dardanie  l’an  i.  d’A- 
myntas. 

Erichthomm,  fils  d e Dardanus,fut  pere  de  Troos,mais  il  fut  aulfi  pere  de 
Ganimedes,  félon  Higinus,  tab.171.  Je  cutaufll  vn  frereappcllc  Ilus,  félon 
Apollodore,quiditqucErichthonius  fiit  Roi  apres  fon  frète  Ilus,  parce 
qu'il  mourut  fansenfans.  EtEufcbcauecIeMancthon  d'Annius,  difcnt 
qu’il  commença  deregnet  l'an  to.  ou  xi.du  règne  de  Belochus  1.  Roi 
d’AlfyrieiS. 

Trot,  fîUd'Erichthonius  fût  pere  de  Ilus, d'Alfaracus,Jc  Ganimedes,  fe- 
lonHomere,  Je  Apollodore;8eainrivoiladcfia  dcoxllus  Je  deux  Gani- 
medes: Si  dit  Eufebe  qu’il  commençade  régner  l’an  1 o . du  règne  de  Lam- 
prides,  ce  que  Mincthon  attribue  au  1}.  du  mefrac  Lamprides  : Je  de  ce 
Roi  Dardanie  fut  appcllceTroye. 

//«#,  filsaifnc  de  T roos,fut  pere  de  Laomedon,  félon  Horaere , Je  àuIII 
d’Alfaracus, félon Ouideitellcmcnt que Ilusfutfcere  d'Artaracus , Je  pe- 
rcaulTid'vn autre  Alfaracus,  Eufebe  dit  que  ce  Roi  fit  fitire  IcChaiteau 
Ilium  l'an  19.  du  RoiLamparcs. 

A ljf4rdcM  donc  i.  de  ce  nom,  fils  d’ilus,  félon  O uidc,  fiicpere  de  Gani- 
medes, fclon  le  mefmeAuthcur.  I-  ■ 

Ganimedes,  filsdudit  Alfaracus  ,fùtpcredeLaomedon:  tellement  que 
voiladcuxLaomcdon,l’vnfilsd’Ilus , Je  l'autre  de  ce  Ganimedes,  félon 
" Ouidc,quioncc(téconfondusparicsautresAutheurs.  - 

Latomedon,  fût  donc  fils  de  Ganimedes,  Je  pere  de  Priam,  félon  Ouidc: 
Je  fe  font  abufez  ceux  qui  ontereu  que  Laomedon , fils  d’ilus  auoit 
cité  pere  de  Priam,  au  veu  que  ce  fut  Laomedon  fils  de  Ganime- 
dcs.  , ^ 

^ Priam, 

r . 
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Pridm,  pat  le  commun  confcntemcnt,  fût  fils  de  Laomcdpn,  mais  les 
vns  ont  entendu  que  c’eftoitLaomedon  fils d’llus,& mal,  &Ouidc  feul 
que ceftoit Laomedon  fils  de Ganimedes, 5c ttes-bicn;  lequel  Priam fût 

pete  d'Hccfor, comme  chacun  fçait. 

Hf/ïor, filsde  Ptiameftoicdefiapete  du  petit  Aftyanax,  & Icfilsaifné 
desdnquantefilsque Priam auoitquandTroyefûcalîiegec  ôeprinfe,  & 
ainfipofântHe<aorpourcontempotaindeTeuunes,  Roiiy-  d’Affytie, 
comme  nous  fàifons  pat  tout, on  poutta  drefiet  la  Chtonologie  de  fes  pte- 
decefleuts.fuiuantla  tablccyaprcs  reptcfencee. 
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. Et  voilà  le  nombte  ôc  l'otdtc  véritable  & généalogique  des  Rois  Sc 
Princesde  la  DatdaniedepuislupitetpercdeDardanus,quienfutleprc- 
miet  Roi  iuEques  à Hedot  fils  de  Priam,  qui  furent  tuez , le  fils  durant  le 
fiegc,5clepetc  la  nuidqucTroyefuttuynec.mais  de  la  fufdite  généalo- 
gie tous  n’ont  pas  efté  Rois,  ains  feulement  les  fuiuants, 

I.  DardanusquifutRoirani.  oui.d  Amyntas,felonEufcbe. 

Zi  Ilus  filsdcDardanus,lequclmounitfanshoirs. 

,'j.  Etichthoniusfircre 

-J  14.  Troos  fiU  d’Erichthpnius  qui  commença  de  rc^t»çt|’?n  11.  de 
Lampridejjfclon  Eufebc.  • ■ ir. 

4^  Ilust.de  ce  nonvhls  de  T|;oofi,  i , , j-rm;;  ■ 

: ; 4..  Laoroedonprctniçt  dunomfilsd’41us,quincfntnuUemencperede 

^>iiara.  ■ •.1  -r  ; ,• 

vjs  Liômedon  fils  de  Ganimedes  qui  \c  fût  d’Aflâtacus,  qui  le  fût  dudû 

ilds.  • ■''I  ■ > .1  . : 

8.  Priam  fils  du  fécond  Laomedon.  ’ . 

^cdotfiUdftPriamnefût  Roy  nylesautrescontenusauxligncs  colla- 
tctaHesdéiagcnedogie,lcfqueUont  regndtout  autant  queles  dix  Roys 

X X iiij 
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Roi  d'Elidc,deIaquelIciIeucronfîIs  Phorbas.  EcccLapichafcIonP^uTa- 
niasfucfils  d'Apollo  SedcStilbc  fille  de  l'Occan. 

Quant  au  3 . Lapi  tha  il  fut  véritablement  fils  de  Periphas,  lequel  lîcn  pe- 
re  fe  trouua  au  combat  de;  Lapitbes  contre  les  Centaures  qui  fefftaux 
nopcesdePirithousr&ainTiccPeriphasayant  elle'  contemporain  de  Pi- 
ritnous  il  le  fut  de  Mitrzus,  & Lapitha  fils  de  Periphas  le  fut  de  T autanes 
fils  de  Kiitrxus.  MaisStcphanuss'efiabufcd'ellimerquc  ce  Lapitha  3.  aye 
donné  le  nom  aux  Lapithes  qui  efioient  auant  qu  'il  fufl  nay . 

Pour Phlegias& Tes defcendantSifoit qu'il defeendifi du  x.  Lapithaou 
qu’il  eufi  efpouré  quelqu  vne  de  fes  filles,  les  Autheurs  demeuren  t d'accord 

3u'il  fut  Roi  des  Lapithes.  Et  autant  en  difent-ils  d'Elatus  & iesdefeen- 
ants. 

Du  Roj/Mme  de  U Phocidt. 

P Hocidc,  région  & Roiaumede  l’Achaïe  de  la  Grèce,  de  laquelle  Del- 
phesefioit  U ville  capitale,  où  IcsOraclesd'Apollo  ciluient  rendus, 
eut  lànsdoutefonojigineau temps qu’Amyntas  Roiig.  d'Aflyrie,  parce 
qu’ayant  deda  veu  en  parlant  desRoisdeBccotieauSiecleij.  queDeu- 
calion  fut  contemporain  de  Sparerus  R pi  lé.  d’Aflyrie , il  s’enfuit  que  Me- 
lantho  l'vne  de  fes  filles  a deu  eftre  contemporaine  d’Afeatades  fils  dudit 
Sparetus,  & que  Delphus  fils  de  Neptune  & de  ladite  Mclantho  le  fut 
d’Amyntas  fils  dudit  Afeatades.  Or  defçauoirauvray  lequel  des  Phocus 
donna  1 e nom  de  la  Phocide  à ce  Ropume,cela  efl  malaifc, parce  qu’il  y en 
acu  trois  qui  ont  eucc  mefracnoin',  de  tous  lefquels  les  Autheurs  difent 

3u’ilsle  donnèrent.  Appliquons  les  Rois  qui  ont  peu  y régnera  nosRois 
'Aflyric  félon  noftre  méthode. 


n_0  rs  DE  t HO  CID  E. 

Il 

AmjmUi  4|. 

Dclphnt  6U  de  NepnneSc  dcMslantbo  ,JUUdcl>etKâIiun  ,fut  Roy  de  Phocide  • de 
donBafonnomADelfhci,  nUecapiiaUdu  Royaume. 

ai 

•a 

LampiiJri  |». 
Sofâm  40. 

PytenotiRoydcPhoculc  oudeTbrac^i  feloA quclqtiea'vns , feprectptM,  voulant 
fatrcviolcMt  aasMufciquivcnoient  J'ilcliconaumonc  PainafTe.  OuuL 
Pho«ui,fiU4'OmytM)n.rrpoufit  ABttoffve('u«  de  Lycui  Ro/dc  Rcotic,  Scniccur 
du  Roy  Labdacui.  Pauiau. 

Sofirau  19. 

U 

Pfaoevifiltd'AeacBfiqatdooaafoBnoindtaPbocide.  PauTan.  ••  .m. 

*7 

Tautaoct  )«• 

Phacui  frmdeTheU,rafaMd'Orniuon,filide  Sifipfae.  Str^hiui.  — 

xt 

Tcutcai  40. 



* 

Nouin’aoonspcuremphi  tous  les  degrez  de  noflre  table,  parce  que  les 
Autheurs  nenousontpasdonnédauantagcdefecours.  Et  fi i’ay  quelque 
opinion  que  Pauiànias  s’abufe  fur  fès  deux  Phocus,  & qu'iln’y  aeuquelq 
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dernier  frere  de  Thoas  quiayenc  peueftre enfin* d'Ornytiott , qui  lefùc 
deSiGphe,  fi  ce  n’eft  qu’il  y aie  eu  deux  Ornytion  j l’vn  dutempsdeLy- 
cus , l'autre  plus  bas , comme  nous  l'auons  iufiifîé  au  5 ■ . Siecle  en  pofànc  les 
Rois  de  Corinthe. 

Pour  moy  i’eftimequelcsRoisfucceflifsdepereen  fils repcuuenc&rè 
doiuent  commencer  pour  la  Phocide  au  Roy  Phocusfils  d’Æacus,lepo- 
fànt  vis-à-vis  de  Sofàrmus,  vn  degre'  plus  haut  que  ie  n’ay  fait  en  la  table. 

Crifiis,  fils  du  Roy  Phocus,  félon  Paufanias , nit  aulB  Roi  delà  Phocide. 

Strophius,  fils  du  RoiCrifuSjfiit  aullîRoide  la  Phoride  , & efpouià 
Aftyoche,  felonHiginus,fœurd’Agamemnon:  mais Paufiniàs l’appelle 
Anaxibia,&  mieux. 

PyladesRoidela  Phocide,  fils  du  Roi  Strophius,  fut  ami  inuiolable 
d’Oteftes,  fils  d’Agamemnon  & fon  coufin  germain  : ilefpoufàElcdfra 
fille  d’Agamemnon  &fceurdefunamiOiefies,  & d’elle  eut  fcsfilsStro- 
phius  & Medon. 

Strophius  deuxiefme  de  ce  nom , fils  du  Roi  Pylades,  fucaufil  Roi  de  la 
Phocidei&ainfien  voiladnqdepere  enfils,  quiefttout. 

Pour  les  partages  de  la  terre  de  promiffion,  qui  commencèrent  d'efirc 
fàitsl’anii.d’Amyntas,  qui  fut  Ie9.dugouuernemcntdelofud,  & ainfi 
l’an  49.  de  la  fottie  de  l’Egypte,  & le  X734.  du  Monde,  notis  enauons 
défia  alTcz  difcouiu. 

Du  Reyuumc  de  Tyrou  Phamcie. 


NOusauonsdefiaveu  auSiecleit.  comme  Belus,ditlupitcr, qui  fut 
fils  de  Nembroth , dit  Saturne,  l’an  troifiefme  de  fon  régné , fiic 
fondateurde  la  ville  & RoiaumedeT)r,quieftdanslaphœnicie:cequi 
aduint  l'andu  Mondex074.  félon  nos  fupputations. 

Et  maintenant  au  Siècle  1. 8.  nous  voyons qu’Euiebe,  & V ingher  apres 
luy,difent  que  Phoenix  fils  d’Agenor,  qui  lefut  de  Belus , fut  Roi  de  Phoe- 
nicicl’an  13.  ou  17.  duregne  d’AmyntasRoi  dixhui£liefme  d’Affyrie  fé- 
lon l’ordre  de  nollrc  Chronologie,  & le  dix-neufiefme  félon  l’ordre  de 
noflrc  Panthéon;  c’cllà  dire  l’andu  Monde  1740.  qui  font  près  de  fepe 
censansapresle  premier  Belus. 

Orne  faut  il pass’imaginer quece fécond  Belus,grandpere  de Pheenix, 
foit  encores  le  premier  Belus , cela  feroit  impoffible':  & d’ailleurs  nous 
auons  veu  quelc  premier  Belus , qui  fut  le  fécond  Roi  des  Aflyriens,  mou- 
rant apres  auoir  régné'  foixante  deux  ans  ou  foixantecinq,  félon  quel- 
ques-vns , laiffa  fon  Roiaume  & fon  Empire  à fon  fils  & fuccclfeur  Nihus  : 
rcllcment  que  par  necelfitc  il  .&ut  conclurre  que  ce  Belus  fût  tout  autre 
•que  le  precedent. 

Quan t à Poenix,  Homère  veut  qu’il  aie  efté  pere  d'Europe,  mere  de 
Minos&deRadamante,àquoyEufebes’accorde,  &MofchusaulIî. 

Higinus  d’ailleurs  fie  Apollodore  nous  enfeignent  que  Phoenix  fils  d'A- 
genor,  fut  frere  d'Europe^  comme  aulli  deCadmus,  6c  Palzphatus  eff 
aufll  dans  cette  opinion.  ; 

Cela 
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Cela  cftant  il  y a eu  certainement  deux  Europes , T vne  fille  d’Agenor  Sc 
füéurdePhœnix  & de Cadmus,  l'autre  fille  de  Phœnixqui  le  futd'Age- 
nor,  lefquellcs  Ici  Autheurs  ont  confondues  & n'en  ont  faid  qu'vne, 
maismaî,&  ne  fiiut  nullement doubter  que  ccflc  Europe  qui  fiitrauicpat 
lupiter  de  Crete,  ne  futccllcqui  fut  la  focurdeCadmus. 

Car  nousauons  veu  au  Siècle  1 5.en  donnant  les  Roys  de  Bccotie  comme 
Cadmusqui  en  fut  Roi  viuoit  encores  du  temps  de  Lamprides  Roi  it. 
d'Aflyricy  mais c'eftoit  durant  fa  vieillelTc,  ou  pour  le  moins  n'cftoit-cc 
pas  durant  fa  icunefle,  laquelle  ilauoit  pafleeen  Phocnicie iuiques  au 
temps  que  lupiter  eut  rauy  fa  fœur  : car  lors  il  en  fortit  par  le  commande- 
ment de  fon  pere  Agenor  pour  l’aller  chercher. 

Auquel  temps  s’eftant  premièrement  arrefte'  en  la  Samothrace  félon 
Euftathius.il  y fut  trouué  pat  Dardanus, lequel  luy  donna  fa  fœur  Harmo- 
nie en  mariage,  laquelle  IcsautrcsAutheursappcllent  fille  de  Mars,  tl  s'en- 
fuir que  Cadmus  fut  contemporain  de  Dardanus,  & venant  de  voir  par  les 
Rois  de  Dardanie  que  ledit  Dardanus  fut  contemporain  d'Amyntas  & 
de  BcIochusi.ils'enfuitqueCadmusraeftéaufli,tS:  que  Phœnix  pareil- 
lement a peu  eflre  Roi  l'an  aj.  ou  17.  dudit  Ainyntas , ainfiqu'Eufebc 
nousenalfeure,  & l'application  aux  Roud'AfTyrieeneflaifccpar  la  gé- 
néalogie fuiuance. 


Hùys  df  Photnicle  » oit  dt  Tyr* 

«7 

ACtiaies  41: 
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Letroifiefmc  Belusfùtaufli  Roi  de  Phœnicie  félon  Virgile,  & pere  de 
Pygmaleon  & de  Dido,  laquelle  fc  tua  pour  l'amour  qu'elle  portoiti- 
TÎneas, lequel  s'eftant  efchappcdü  lâcdeTroyc.s'en  allant  en  Italie,  paf- 
fapar  Carthage.où  Dido  fœur  de  Pvgmaleon  cftoi't  Roinc. 

Therfander  fils  de  Polynice  & a Argie,  fille  d'Adraftus  Roid’Argos 
fut  auffi  frère  d'Adraftus,  & l'vn  des  cheS  des  Epigones  à la  fécondé  guer- 
re de  T hebcs , puis  fut  tue'  en  Mific  par  T elephus  cftant  aile'  au  fiege  de 
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T roye,  fclon  Paufanias. 

Cyanippusfilsd’Ægialcusfclon  Triphiodoras  6c  Paufanias,  6c  ledit 
Ægialcus  fils  d'Adraftus  qui  le  fût  de  Polynices  gendre  d'Adraftus  Roy 
d’Argos  félon  le  mcfme  Paufanias,  fut  du  nombrede  ceux  qui  encrèrent 
dans  le  chcualdeBoisàla  prifedeTroye.quoy  que  fort  ieune  félon  Tri> 
phiodorus.  Orparlagcncalogie  dece  Cyanippus,  contemporain  deT  an- 
taneSjCadmusfe  trouue  contemporain  de  Belochusi.  &i9.Roid’Affy- 
ric,  & par  mcfme  moyen  Phœnix  Roi  de  Phcenicic  frété  dudit  Cadmus. 

Que  fi  Hercules  fils  delupiccr  StdeAflcricfoeurdcLatoneaefiéRoy  ' 
de  Tyr,  parce  que  félon  Cicéron  il  y cft  adoré,  lequel  il  diûauoireftc  pè- 
re de  Canhage,  Afierie  fe  trouuant  dans  la  généalogie  generale  des  OieuK 
contemporaincdeSo&rmus  Roi  15.  d’AfTyric,  ainfi  qu’il  fe  voit  au  pre- 
mier liurede  noftrc  Panthéon,  il  faudra  placer  Hercules  Phoenicien  au 
mcfiuc  degré  que  Belus  pere  de  Oido,c’efiàdiceaua7.dcgréde$Rois 
d’A(ryric,ac  dire  qu’il  en  futRoiaumefmc  tempsqueBelus. &quc  Dido 
s’en  eifant  fûye  ayant  Fondé  vnc  villeen  Afrique  fa  fit  appeilcr  Carthage 
du  nom  de  la  fille  d'Herculcs  qui  efioit  fàcoufinei  ou  que  ledit  Hereufes 
& Belus n’efioient qu’vn  raefinc homme foubz diuers noms, comme aufi 
fi  conclurcc  que  Dido  s’appelloicCatchagciccquin’cflpasinufitéparmy 
CCS  anciens. 

Mais  cela  c(lant,Eufcbcfcfera  grandement  abufé  de  faire  viute  Hercu- 
les de  Phcenicic,qu’il  appelle  Definaus,au  temps  d’Afeatades  Roi  17.  d’Afi 
fy  rie.  O u fi  on  veut  (auuer  l’opinion  d’Eufebe,  il  fiiudra  dire  qu’il  y a eu 
deux  Hercules  en  Phcrnicie.l’vn  du  temps  d’Afeatades  Roi  17.  d’Aflyrie, 
l'autre  du  tempsdeMicrzus  Roixi.desmcfmes  Aifyriens,  6c  les  ranger 
en  cefte  forte. 

I.  Hercules, diéf  Definaus,I’an  S.d’AfcacadcsfelonEufcbe,  qui  a peu 
cflrc  le  Belus  1.  de  la  généalogie  precedente. 

а.  AgcnocfilsdecepremierBcluspcrediEuropc  & de  Cadmus, &de 
Phœnix  aufli. 

}.  Phœnix  fils  dudit  Agenor  6c  pere  de  la  féconde  Europe. 

.4 . Europe fiilcde  Phœnix Roinc de  Phœnicic , apres  laquelle  il  faut 
fauter  cinq  degrez  de  génération,  parce  qu’on  n’en  trouue  pas  la  fuictc 
dans  les  Aucheurs. 

5.  Hcrculcsdiéf  Belus, ou  Hercules  6c  Bellus,fclon  Cicéron, qui  fûtpe- 
rc  de  Carthage  & qui  fut  contemporain  de  Mitræus. 

б . Pygmalcon  fils  dudit  Belûs  qui  fut  frere  de  Dido  Roine  de  Cartha- 
ge, qui  elf  tout  ce  qu’on  peut  dire  du  Roiaume  de  Phœnicie  iufquesau 
temps  de  la  tuyne  de  Troye,  & au  delà. 

Du  Roytume  de  tlfle  Zéçyuthus. 

ZAcynthus,appeIIeeautrement  Hirieou  Zante,eftvneIfledelaGre- 
ce  dans  la  met  Méditerranée,  appellec  la  Ionique,  ainfi  qu’il  fe  voit  à 
la  p.rge  19J.  de  noflrcGeo^phie,  de  laquelle  fût  Roi  6c  premier  fonda- 
teur ^cynthus  fils  du  Roy  Dardanus,fclQn  Paufanias.  Et  datu  ccflc  Iflc  fi 

fit 
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ficballir  vnc  vÜl«  appellcc  auHiZ3cynthu$,lcChaIlcau  de  laquelle  fût  balH 
& appellé  Pfophis , parce  qu’vn  Citoyen  de  Pfophis,  ville  d’Arcadie,  fut  le 
premior  des  Grecs  qui  alla  en  celle  ille  aucc  vn  nauirc. 

Dm  K»yMme  de  Behricie  , dite  àttj!i  Bùhynie 
I.  ' & Migdonie. 

BEbrincj  OUparcomiprion  Brcbicic,ProuinccduPontcn  Aficmi- 
ncur,ainGqa’onlevoitàlapage*05.  dcnollrc  fairnac  Géographie, 
fùciadisvn  ancien  Royaume,  dans  lequel  régna  premièrement  Bcbrice, 
fille  de  D inaus,  félon  Arrûnus,  laquelle  donna  Ton  nom  à ce  pays.Et  d’au- 
tant quelle  & les  filles  de  Danaus  furent  du  tempsde  Lynceus,mari  d’Hy- 
pcrmncftra,rvnedesDanaidcs,acqueLynceuscommença  de  regnetl’an 
dixicTme  du  règne  de  Bclocus  fécond,  Roi  dix-ncufiefme  d’Aflyric  , i'y 
mets  aulfi  le  commencement  du  Royaume  de  Bebricie , qui  fut  l’an  du 
Mondcti768.  depuis  lequel  temps  on  ne  voit  p.is  quifutentfes  fuccef- 
feurs. 

MaùSofàtmus,  Roi  1 5.  d’ A ffyrie  régnant , nous  auons  ci-deuant  veu 
danslcdifcoursdu  Royaum'edcThrace,que  Bithinus,filsdelupitcr&de 
ThraccvquituntlaTliracc  palTi  dans  l'.Afic  mineur,  ôe  $‘arrcftant&  re- 

giant  dans  la  Bebricie,  fit  appellarlc  Royaume  Bithynie,  lequel  apres 
rappelle MigdonieparlcsMigdoniens  de  Tluace,  qui  l’allcrcnt  habi- 
ter. 

Amycus,fils  de  Neptune,  fut  pareillement  Roi  de  Bebricie,  & tuépaf 
Polluxl’vn  des  Argonautes. 

Butes,  fils  dudit  Amycusenfut  Roi  aufli,  mais  aptes  la  mort  defon  pere 
il  s’enfuit  en  Sicile,  oùil  fut  Roi. 

Qui  cil  tout  ce  que  pour  le  prefent  nousauons  adiré  touchant  ce  Royau- 
me du  Pont  en  Alie  Mineur. 

D»  Royaume  des  Locres,  ou  de  U L ocride. 

LOcridc  cftoit  anciennement  vnc  région  de  la  Phocide  ou  de  l’A-l 
chaïc,ainfi qu’il fe  voitàla pagci95.de  noftre Géographie, & fc  di- 
üilbitla  Loende  en  Ozolcs  & Epicncmidicnsi  les  Ozolcs  à l’Occident 
du  mont  ParnalTus,  & les  Epicncmidicns  ou  Opuntiens  de  l’autre  co- 
lle', & àl’Oorientde  lamcfmcmiontagnc:  A:  ce  petit  paysauoitfcs  Rois 
particuliers  auantlaruinedc  Troye. 

I.  Phircu's,filsd’Æcoius.quile  fût  d’Amphiâion,  qui  le  fut  de  Deuca- 
lion,  fût  fondateur,  & par  confequent  Roi  de  Phyfeos,  ville  de  la  Locri- 
dc;  ic  d’autant  qu’au  Siecle  vingt-cinquicfrne,en  difeourant  des  Rois  de  la 
Sccotie,  nous  auons  veu  que  Amphi^on  fût  contemporain  d’Afeatades, 
Roidix-reptiefmed’Airyrie,  ils’chfûit  queÆrolusfon  filsie  fûtd’Amyn- 
tas,  fils  d'Afeaitades , Sz  qu’ainfl  PHyfeus,  fils  dudit  Ærolus,  aura  elle  ’con- 
fenipoiain:  de  Bclocus  kcond , fils  dudit  Amyntas;  & partant  nous  poû- 

YY 
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uons  mettre  l’otiginc  de  ce  noyaumc  aptes  ccluy  de  Bcbticie  au  Siedd 

iS.&à  l’an  it.du  regneduditBelochusi. 

1.  Laodacus,  pere  d'Oilcus,  fut  Ikns  doute  Roi  de  la  Locride  durant 
letegnede  SoÊtmus  Roitj.d’AlRtic.catfon  fils  Oileus  fût  Roi  aptes,  Ic^ 
quel  Oileusfut  petcd’Aiax.quilefut  auffi. 

}.  Oilcu$,Roidela  Locride/utau  voyage  des  Argonautes  aueclafoili 
&futpeted'Aiax. 

4.  A iaxjfils  d’Oileus  fut  Roi  des  Loctes.felon  Homere,{ùt  de ceUxqi^ 
auec  Vlyffesfe  mirent  dans  le  Cheual  de  bois  lots  que  Troye  futprifc.t^i 
cil  tout  ce  que  nous  en  auons. 

D»RoyaumeiOrchemeniu,cMietJ»dr/cule. 

ORchômenus  fùtiadisvncvillctrespuiirante,& vn  Royaume  dansbl 
Bœoticdela  Grèce, dont  lavillecapitale,  appellee  Orchomenus, 
eftoità  l’emboucheure  d’vn  fleuue  , apjjclle'  auffi  Orchomenus,  qu’oa 
fouloitauparauatttappeller  Mmyeus  ; en  icelle  régnèrent  iadisles  Rois  qui 
ife  voyent  en  la  table  fuiuante,  Ufquels  cftans  appliquez  aux  Rois  d’Affyrie 
on  trouuc  queje  premier  qui  y a regne',  félon  Faulànias , a peu  & deu  cftte 
contemporain  de  Bellepares,  Roiio-d’AlTyrie;  c’eft  pourquoi  nousmet- 
tons  l’origine  & le  commencement  de  ce  Royaumeàl’an  premier  du  regne 
de  ce  BeUepates. 
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Il  faut  toufiours  feiôuuenir  que  Trqye  fût  affiegee,  prinfe  k ruinee 
au  temps  que  Tautanes,  Roi  vingt-feptiefme  d’Aflytie  viueit , lequel 
legfu  ttente-deuz  ans , ainfi  qu  il  fe  voit  à la  table , Sc  Afcalaphus, 
fils  de  Man  fcd’Aftioche,  l’efianc  uouuc  au  fiege  de  Troye,  reroon- 
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tant  pat  lui  de  üls  à pere  pat  les  neuFdegrez  généalogiques  on  trou- 
ucra  que  tous  font  placez  aux  dcgtcz  qu’ils  doiuent  dire qu'ils  font 
vis  à - vis  des  Rois  d’ A ffy  rie.defqucls  ils  ont  peu  cftrc  contcniporains;  & ne 
faut  pas  crouuerellrange  (î  en  celle  table  ie  rends  Æolus,  pere  d'Athamas 
8edeSi(ïplie,contcmporaindeBelochus  deuxiefmc,rayant  placé  plus  bas 
auSiccle  trente- vnicfmc, vis-à-vis  de  Sofarcs,(^ui  cil  trois  degrez  au  delTous, 
prcc  qu'outrcquVn  merme  homme  peut  vmreiufques  à trois  & quatre 
drcgezjil  les  faut  plus  où  moins  haullcr  ou  bailler, félon  que  Icsgenerarions 
multiplient  plus  en  vne  branche  qu'en  l'autre  ; là  en  remontant  par  Sarpe- 
don  & Glaucus,  quifùrcnttuezauncgcdeTroye,Æolusfetrouueau  n. 
degré  des  Rois  d’AlTyric  : mais  icyrcmontantparAfcalaphus.ilfetrou- 
ueaudix-neulîefme,cclac(l(ài(àbic&poflîblc,carvnmcfme  pcrc,  fouche 
commune  de  deux  freres,fe  verra  bien  fouuent  bis-aycul  & tris  -aycul  des 
vas  qu'il  ne  fera  que  pcrc  des  autres.  Expliquons  maintenant  les  neuf  dc- 
gtez de noftrc table: & voyonsrordreaenosRoisd'Orchomcnus. 

I.  Prnena,  dcuuedc  laBœotie,  oùlcRoiquidonnaronnomàccdcuuc 
commence  de  marqucrle  premier  degré  de  noRre  table,  qui  refpondau 
dix  -ncuhefme  des  Rois  d‘Airyrie<&;  aiiifi  ce  Peneus  & Bclochus  deuxiefmc 
firent  ou  peurentcllrc  contcmporains.Pau(ànias,pag.  594.  delà  Bocotic, 
ou  defonliure9.  dit  qu'il  fût  pcrc  d'^ndrxus, premier  Roi  de  l'Andrzidc, 
dite  puis  apres  Orchomenie. 

Leucon,  pcrc  d ’Euippe,  femme  dudit  Andrzus  ,^a  deu  cllrc,  fuiuant  nos 
réglés,  contemporain  de  Peneus,  pere  dudit  Andrxus  : c’cfl  pourquoy 
nous  les  auons  placez  en  mcfme  degré,  mais  parce  que  Paufanias  ny 
aucun  autre  Autheur  ne  recognoilTcnt  pas  d’autre  Leucon  qucccluyqui 
fit  fis  d'Athamas,il  faudroit  que  Euippe,  femme  d’ Andrxus,  tullau  4.  de- 
gré  de nofltc table,  k fon  perc  au  3.  au  lieu  que  iclepofc  au  premier  -,  & 
qu'ainfi Andtxuseflantforcaduancéenaagccull  efpoufc  Euippe, file  de 
Leucon , quoy  que  fort  icune  ; ccqui  arriuealTcz  fouuentaux  vieillards. 
Ncantmoins  fepouuant  faire  que  Euippe,  femme  d'Andrxus  a efte  iillc 
de  quelque  autre  Leucon  que  de  celui  qui  fût  fis  d'Athamas,  ie  l'ay  placé  au 
premier  degré  de  noflre  table, cftantconuenableque  les  pères  fbient  conr 
temporains , defquelslcs  enfans  fc  marient  cnfcmble, 

yEalm,  pere' d'Athamas  & de  Sifîphe,  a deu  auflieflre  contemporain 
de  Peneus , puifque  fon  fis  Athamas  fut  contemporain  du  Roy  An- 
drzus. 

i.  /indr»m,Skde  Peneus, fit,  félon  Paufanias,  1e  primierRoi  dcceflc 
partie  de  la  Boeotie,  laquelle  de  fon  nom  fit  appellec  Andrxide:il  efpoufà 
Euippe,  file  de  Leucon,  de  laquelle  il  eut  fon  flsEthcoclc. 

Euippe,  fille  de  Leucon  eut  deux  maris,  Andrxus  & Ccphifiis,  ou  vn 
mary  ôcvnamy,  del’vndefquels  cllc  eut  fon  fils  Eteocles,  félon  Paufa- 
nias. 

OpAi/i»»,fleuued'Argos,  fit  félon  quelques- vns,  au  rapport  de  Paufa- 
nias , cflimé  auoir  eflé  le  perc  du  Cifdi  t Eteocles. 

.,tfrl)4nMt,filsd'Æolus,âefercdeSifiphe,  allatrouuerle  Roi  Andrzus, 
qui  lui  donna, félon  Paufânias,vne  partie  de  fon  Roiaume,cn  laqucllcilicn 

YY  uj 


3i«  CHRONOLOGIE 

gna:  maisayanttuéfesenfans.enles.ctQyant  morts  il  adopta  Coronus  & 
Haliattes,enfansdeThetlânder,filsdcforifraeSi{iphc,&ilfutle  fécond 
Roidel’Andrxide. 

5»/ipi!v,frcred’Atliamas,n’efticymisquc  prce  qu’il  fut percd'Halmo, 
qui  fut  l'vh  des  Roisdel’Andnide,  & petcdeThetlandcr , pere  de  Coro- 
nus, qui  en  fut  aufli  Roi. 

3.  Etheocles,  Roid’Andræidc,  filsd’Andriusou  deCephifos  : il  diuifa 
fesfubictscn  dcuxTtibus,rvneappclIee  Ccphiûade,  & l'autre  Etheoci- 
de,  & vers  ce  Roi  fe  retira  Halmo,  fils  de  Sifiphe,  & il  luy  donna  vne  par- 
tie de  fa  terre  :&  les  fils  d’Halmo  oufesfilles  fuccederentà  Eteocles,  Roi 
troificfme  d’Andnidc. 

Phrixas.  filsduRoi  Atliamas,  fuyant  la  fureur  defon  percs’enalla  en 
ColchoSjOÙilefpoulàvnefillcd’Æctcs,  Roi  de  Colchos,  & fût  pere  de 
Pre(bon,&  autres. 

Halmo, filsdeSifiphe.&ncpucud’Atharaas.feretira vers  lcRoi  Eteo- 
cles, qui  bidonna  vne  partie  defon  Royaume,  les  habitant  de  bquelle 
furent  appeliez  Halmoniens.  Il  fut  pere  de  deux  filles  , Chryfe  , de 
laquelle  Mars  eut  fon  fils  Phlegias , & Chryfogone , de  laquelie  Nep- 
tune  eut  fon  fils  Chryfes:  il  fut  le  quatriofme  Roi. 

Therlandcr , fils  aulU  de  Sifiphe  n’efticy  mis  que  parce  que  fon  oncU 
Athamas  adopta  fes  deux  fils  Coronus  &Haliartes. 

4.  Pr#iioB,filsde  Phrixuseftant  dereiourenrAndræidereceutlânsdif- 
putcle  Roiaume  paternel  de  fes  coufins  Coronus  êcHaliartes,  qui  fe  con- 
tentèrent d’vnc  partie  de  la  terre,  qui  leur  fût  libaalement  aoeordee:  & fut 
IccinquiefmeRoi  del’Andra-ide.&pcredu  RoiClymenas. 

iWari  ayant  cfpoufé  Chryfe,  fille  du  Roi  Halmo,  fût  à caufe  d’elle  en 
partie  Roidel’Andra:ido,&d’clleeut  fon  fils  Phlegias. 

Neptune  daillcuts  ayant  iouy  ou  efpoufé  Chryfogone,  fille  aufli  du 
Roi  Halmo,  fût  Roi  de  l’Andræide,  & y régnèrent  au  temps  de  Pref- 
bon. 

Corontu  Si  Hd/wr/«,frercs,  & enfans  de  T hcrfander.fils  de  Sifiphe,  fû- 
rent  Rois  de  l’Andriidc  d’athamas,  qui  les  auoit  adoptez  pour  fes  enfans  : 
maisayant  rendu  le  Royaumeà  Prelbon,ils  fe  contentèrent  d’vnc  portion, 
où  ils  fondèrent  les  villesappellecsde  leurs  noms,Coronus  & Haliartes. 

Chmrniu,  fils  du  Roi  Prelbon , quoy  qu'il  foit  le  premier  à marquer  le 
cinquiefme  degré  de  noftrc  table, fine  fut-il  Roi,fclon  Paufanias,  qu’apres 
latnortdaen^s  de  Mars  ûc  de  Neptune,  voire  aptes  la  mort  d’Otcho- 
menus. 

PWfçMr,filsdeMars&deChryfc,fillcduRoi  Halipo,futRoi  ou  l’vn 
des RoisderAndræide,fclonPaubnias,aumefinc temps  que  Chryfes  fon 
coufin. 

Chryfes  fih  deNeptune  8c  de  Chryfogone, fille  du  Rai  Halmo  fût  aufli 
Roidel’Andrxide,  8c  poflederentcesdeuxffercsnon  feulement  les  parts 
de  Halmo,  mais  aufli  celles  d’Eteoclcs. 

6.  Erguuts,  Roi  de  l’Andtxide , appellec  de  fon  temps  Orchomenus, 
fiit  Rai  8c  fucccflcur  de  fbn  pere  Cumenus  : 8c  fût  cç  Roi  vaincu  pat 
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Hercules,  (ils  d'Alcmene,  qui  ne  ^ifoic  que  forcir  dcrcnEancc. 

ÀxtiUy  frere  du  Roy  Erginus,  & fils  du  Roy  Climenus,  régna  fur  quel- 
que partie  du  Royaume,  comme  c’efioic  lors  la  couftume. 

Minyas,  fils  du  Roi  Chryfes  eut  vne  partie  du  Royaume  d'Andra;ide,& 
cedeuant  que  Clymenusfuft  Royi'deccluy-cy  Fucappelleela  ville  Orchô- 
menusdes  Minyenspourla  difiinguer  de  l’autre  Orchomenus,  ville  de 
l'Arcadie,  & fans  douce  donna-ilaulfi  (bn  Qom  au  fieuuc  Minyus. 

7. Trophonius&  Agamedes,  frétés  &enfiins  du  Roy  Erginus,  lefquels 
ilauoiceufur  fes  vieux  ans  d’vneieune  fille.  Ik  furent,  félon  Paufanias,  fi 
cxccllens  Archicedtes,  qu'ils  firent  bafiir  plufi^rs  T emples  Si  lieux  publics 
pourplufieursRoisimaisàHyriÆUsilsfirencbaditvnthrefocauec  tel  ar- 
tifice qu'ils  en  pouuoient  o(f  er  vne  pierre  Se  la  remettre  quand  ils  vouloiéc  ; 
de  quoy  s'effans  fouuencferuis,  Hyriæus  y fiedrefferdes  piégés,  Si  Agame- 
des s'yefiantpris parles pieds,Trophoniusluycoupalaceflc,  depeur qu'il 
neraccufaftiScfoudainluy-mefmesflicengloutyparla  terre,  laiffant  leur 
Royaumeà  Afcalaplius Sc  Ialmcnus,enfans  de  (^rs  8c  d'Aüiocbe. 

Aifor  leur  contemporain,  fils  d’Axeus,  tegnoit  en  vnepartie  de  la  terre. 
Si  futpered’Aftiochc. 

Orchomenus, leur  contemporain, 8c  le  Roy  principal  derAndrzide,fut 
fils  du  Roy  Minyas,  8c  donna  fon  nom  à la  ville  Si  au  Royaume , lequel 
cft.mt  mort  fans  enfans,  Clymenus  fufdit  fiit  Roy  de  toute  l’O  tchomenie. 

8.  AÜioche,  fille  du  Roi  A£l;or,euc  deMarsoudcquelquegalanc  hom- 
me, qui  fcdifoic  efire  Mars,  deux  fils,lalmcnus  8c  Afcalaphus. 

9.  lalmenus  8c  Afcalaphus,  frétés  8c  enfans  de  Macs  8c  d'Afliochc,  fille 
d’Adlor,  furent  Roisd'Afplcdon  8cd'Orchomcnus,8c  félon  Home^c,me- 
nerenc  trente  nauires  pour  les  Grecs  au  flege  de  T royc;  8c  Cointus  dit  que 
lalmenus  fut  de  ceux  qui  entrèrent  danslc  Cheual  de  bois  quandTroyefût 
prinfe.  A pollodorc  dit  qu'ils  furent  du  nombre  de  ceux  qui  prétendirent  au 
mariagedelabelleHclene,  8c  Paufiiniasen  demeure  d’accord',  qui  cfl  tout 
ce  que  ces  anciens  Aucheurs  nous  en  difent. 

Dm  Roy/tume  de  SaLwiine. 

SAlamine  cfloit  anciennement  ifle  8c  ville  8c  Royaume  dans  la  mer  Æ- 
gec,  prochedel'Attique,  8c  danslegolphcSarronique,  mais  pour  en 
bien  fçauoic  l’origine,!!  fautfe  fouucnirqucAiax,filsdeTclamon , fut  au 
{iege  de  T roye,8c  qu'il  s’y  tualui-meflnes,duquel  remonranr,fuiuât  noflrc 
ordre , par  les  degrez  généalogiques  iufqUesaSalamine , mered'Azopus, 
laquelle  donna  fon  nom  à l'ifle,fotonPauunias,  on  trouuera  quelle  viuoit 
autempsqueBelleparcsefloiclevingtiefmeRoidesAfryriens;  c'efl  pour- 
quoii’enmarquclccommencementàl'an  fécond  du  regnedudit  Bellcpa- 
icsi  8c  ce  fondement  pofe',  voyez  la  table  fuiuantc,appliquee  depere  en  fil* 
aufditsRois  d'Affytie. 
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Table  des  Roys2c  Princes  de  l'tflc  de, Salamine. 
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Celle  table  contient  donc  ynze  depez  généalogiques,  qui  refpondent 
àtoutautantd'autresdegrezgenealogiquesdesRoisd'AfljTic,  par  tel  or- 
dre qiiclepremicrdegrcde  la  tabletelpond  au  vingtiefme  degré  de  ceux 
d' A lîy  rie,  & ainfi  des  autres. 

..  i.Salaminemarquele premier degre'dela  table,  & fe  voit  contempo- 
raine de  Bel  lepates,  R.oi  r o.d'Afly  rie,  où  il  régna  durant  trente  ans.  Paufa- 
nias  dit  qu'elle  lut  mere  d’ A Ibpus  p.  6 5.  & qu'elle  fut  la  première  qui  don- 
na fon  nomà  l'illede  Salaminc. 

1.  Afopus.  lilsde  la  Roine  Salamine,  félon  le  mefme  Pautinias,  fut  Roi 
de  l’ifle. 

5 . Salamine,  fille  du  Roi  Afopus,  fût  Roine  ou  Princcflè  de  l’iflc  de  Sala- 
mine, & couchant  comme  femme  ou  concubine  auec  Neptune  en  eut  yn 
fils  appelle  Cichr.xus. 

4.  Cichr:eus,filsdeNeptuneSc de  Salamine,  filled’Afopus,  fût  Roide 

Sàlaminc, félon  Apollodore:  mais  il  fc  doit  abufer  quand  il  dit  que  Ci- 
cbtius  donna  fon  RoyaumeàTclamon,  ou  bien  il  clloit  extrêmement 
vieux  quand  célaarriua.  Quoy  qu’il  en  fôit,du  nom  de  ce  Roi  l’ifle  de  Sa- 
larmnc  fut  par  fois  xppcllec.Cichrxa,  & il  y tua  vn  ferpent  qui  tourmentoit 
Icshabitansd’icelle.  ■■m  .. 

jifo/ruix.  de  ce  nom  fevoità  pareil  degré  que  Cichrtus , parce  que  le 
precedent lcroit trop  vieil  poureftre  pcted’Æginajmered'Àcusquefi  ot» 
veut  q UC  ce  foit  le  mcfmé  ie  ne  rerapefeheray  pas,  mais  on  confldcrera  que 
depuis  le  premier  Azopusdcnoftretableiulquts'avÇgfni  ilya  quatre  m?- 
fcgrez  de  génération.  u,!ir.  ' Q - (.ui 

5.  .Sfyr<»7i,filsduRoiCichr*us,efpo(l(à,  félon  Plutarque  ,Chariclo,  de 
laquelle  il  eu  t fa  fille  Endeyde,femme  d’Æacus,  & fut  Roi  de  Salaminc , & 
futtucparThefcus.leditThcfeus  eflantencoresfonieunc,  Sc  s’en allant 
à Athènes pouifcfairciccogaqiflrcfils  d'^geus. 
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lupitcrefticy  misa  parcildcgrc,  parce  qu’il  futperc  d’Æacusmary  de 
ladic  e Endcyde,  Ægina  pareillement  y doit  eftre,patce  que  ce  fut  d’ci  le  que 
lupitcr  eut  Ton  fils  Æaeus. 

6.  Endcyde  PrincclTe  de  Salaminc  Sc  fille  du  Roi  Scyronfûtmatiee 
aucc  Æaeus,  & de  luy  eut  (es  fils  Pelcus  & Tclamon. 

Æaeus  donc  filsde  lupitcr  <cd’Æginafilled’Afopus,  fut  par  fa  femme 
Roi  ou  Prince  de  Salamiiic. 

7.  Tcbmon  fils  puifné  d’Æacus  &de  ladite  Endcyde, apresauoir  tué 
fon  fccrcPhocuss’cnfuitenriflcdeSalamine;&n  nouscroyonsà  Apol- 
lodore  Cydrxus  fon  bifaycul  maternel  viuoit  & y tegnoit  encorcs,  lequel 
en  mourant  (fon  fils  Scyronefiantdcfià  mort)  luy  donna  foo  Royaume; 
aufii  bien  luy  appartcnoit-il  du  collé  de  fa  mcrc. 

8.  Aiaxnlsdu  RoiTelamon  fut  feulement  Prince  de  Salaniinc:  car 
cllantallcaufiegedcTroyc,  8e  les  armes  d’Achillcs  ayants  elle  adiugeesà 
fon  ptciudiccà  VlylTcsil  en  eut  tant  dcdcipit  quede  rage  ilfc  tua,  Sc  mou- 
rutauantque  fon  pcrc.lailTantvn  fils  appelle  Eutylàccs. 

Tcuccr  aurctourdcTroycncpcutcllrclc  bien  venu  de  fon  pere  Te. 
lamon,ccqui  fut  caufe  qu’il  s’en  alla  en  Cypre, où  ilfut  fondateur  8e  Roy 
de  la  ville  de  Salaminc. 

. f.  Eury iâces  fils d’Aiax  fût  félon  Pauiàiiias Roi  de  Salaminc,  8e  laillà 
fon  Roiaume  à fon  fils  Phiizus. 

10.  Pbylzusfclon  Paufanias  fils  du  Roi  Euryfàces  donna  fon  Ille  Se 
fon  Roiaume  aux  Athéniens , apres  qu'ils  l’eurent  faiél  Citoyen  de  leur 
ville. 

11.  Les  Athcniensayantsrcccu  du  Roi  Phiizus  en  don  l’ide  de  Sala- 
minc l’incorporèrent  à leur  République. 

. Du  Rtyaume  d'Epire  ou  Melojîie. 

MOlolfic  Se Epircnelôntqu’vncmefinc région, car Epireell  le  to- 
tal,Se  la  Molofllc  n’cft  qu’vne  portion  dcT’Epirc;  mais  toute  la  ré- 
gion cft  fouuentappclleedunom delà  moindre  partie  qui  cil  Mololfie. 
Orcftl’Epirevne  Prouincedela  Gtcccainfi  qu’il  fc  voit  en  noflrcfainéle 
Géographie  page  19;.  dans  laqucileaux  premiers  temps  il  y auoit  en  mef- 
mc  temps  pluficurs  Roitelets,  du  règne  dcfqucls  pour  en  fçauoir  le  temps 
nous  lesappliqueronsaux  Roisd'AlTyric  fuiuantnofire  méthode. 

. Eufebe  nousalailTéparcfcritqucÆdoneut  Roi  de  Mololfie  l’an  ii.  du 
règne  de  Bellcparcs  Roi  10.  d’Alfytic  rauit  Ptoferpinc  fille  de  Ceres  , 8c 
diélqucccRoi  Ædoncus  s’appclloit  autrement  Orchus,  duquel  le  chien 
appelléCerberedcuoraPyrithous,8ccncullautant  faid  de  Thefeus  lots 
qu'ils  y allèrent  pour  rauit  Proferpine  n'cuft  efté  que  Hercules  deliura 
Thefeus.  Quçfi  Eufebe  eullvn  peu  mieux  penfe  à ce  qu’il  failbit  iamais 
il  n’cuft  efetit  CCS  chofes,  car  fi  Ædoncus.did  Orchus, Roi  des  Mololficns  • 
futcontemporain  de  Bellcparcs,  certainement  Thefeus  ny  Pyrithous  ne 
furent  oncquesdece  teihps  par  les  propres  pefitions  d’Eurcbe,qui  did 
qucThefeusnq  commcnÿa>dc  régner  que  l’an  premier  de  Mitrzus  Roi 
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yingt-fixiefme  d’Aflyric. 

Corrigeant  donc  Éufebe,aous  dirons  qu'il  y a eu  deux  Ædoneus  Rois 
des  Moloflcs,rvn  du  temps  de  Bcllcpares, félon  Eufebcfic  Vingher.quil'a 
aucuglcmcntfuiui,  l'autre  félon  la  vérité  au  temps  de  Thefeus  & de  Py- 
tichous  : Et  toufîôurs  par  aduancc  fera  on  aducrü  que  le  mefmc  Ædoneus 
ou  prehus  ell  auffi  appelle  des  autres  AutheursPluton,  Ades,Aido,  & 
Dis.  Voicy  donc  l'ordre. 

10.  Bellepares.1  Du  temps  de  ce  Roi  Bellepatesao.  d'Affyrie,  & l'an 
1 1.  de  fon  rcgne,fcfon  Eufebe,ou  1 5.felon  V ingher,  car  il  en  régna  a o.Plu- 
ton.didl Ædoneus  &Orchus,Roi  de Molome,rauit Proferpine  fille  de 
Cercs.  Etdece  PlutonRoidcsEnfersapeucflrelugeRadamanthe  fils  de 
Jupiter  & d’Europe  fille  d'Agenor. 

ai.  Lamprides  qui  régna  ja.  ans. 

la.  Spfares,  10. 

a;.  Lampares,)o. 

14.  Panyas,  4). 

1^.  Sofarmus,  19. 

Durant lefquels,àfçauoirdurant  146.  ans  qu'ils  ont  régné,  Eufebe  ny 
pcrfonnenenousdiéHesfucceffcurs  du  precedent  Ædoneus. 

16.  Mitr.eus  qui  régna  17.  ans, durant  le  regqe  duquel  fut  Ædoneus 
Roi  des  MoloifesappeTlé  aufli  Orchus,  lequel  félon  Plutarque  fût  mary 
de  Proferpine  de  laquelle  il  eut  vne  fille  appellee  aufsi  Proferpinc,ae  The- 
feus  îc  Pyrithous  qui  auoienr  defîàraui  Idelene  pourThefeus,  ayant  def- 
fein  d'aller  rauir  Proferpine  la  mere  ou  la  fille  pour  Pyritfious,  Ædoneus 
les  retint  ptifonniers  & fit  deuoret  Pyritfious  par  fon  chien  Cerbere , & 
Hercules  furuenant  en  Molofsie  ayant  fçeu  leur  enueptinfe  deliura  The- 
feusparfes  prières. 

D'où  nous  concluons  nettement  qu'il  y a eu  pour  le  moins  deux  Ædo- 
ncus&  trois Proferpines, les vns contemporains  de  Bellepares,  & les  au- 
tres de  Mitracus  & oc  Thefeus 

17.  Teutanesquiregna5i.ans.]  DurantlcrcgnedcceRoiTroyefut 
afsiegee,  & l'an  dernierdefonregneTroye  prinfe.  Et  les  Grecs  cflans  de 
retour  Pyrrhjis  filsd’Achilles,  qui  s'appelloit  autrement  Ncoptolemus, 
au  lieu  de  retourner  dans  Phtic  ville  de  Thcflàlie  oùfcsperc&ayeuls 
auoient  régné  , par  le  confeil  d'Helenus  fils  de  Priam  s’arrefla  dans 
l’Epire  & y régna  félon  Paufànias.  llcutdc  Andromache  vefue  d'Heûor 
fon  fils  MoIoUus  qui  fut  Roi  d’Epite , & Pielus  Roi  aufsi  d'vne  partie  de 
l’Epire. 

Hclenus  fufdit  fils  de  Priam  ayant  fuiui  Pyrrhus  en  Epire,  il  luy  don- 
na vne  partie  de  ce  Roiaume , en  laquelle  Helenus  régna,  & la  fit  appelle! 
Chaonie  du  nomde  Chaon  fon  frere,lequel  patmefgardeil  auoit  tué;il  fut 
apres  Pyrrhus  mary  d'Andromache,&  ainfi  ibn  troificfme  mari,de  laqucl- 
Jeileutfonfils  Ceftrinus. 

18.  Teuteus  qui  régna  4o.ans.]  EcdefontcmpsMolpfTus  fils  dudit 
Pyrrhus  fût  Roi  d'Epite,  comme  aufsi  de  la  Chaonie:  car  il  fucceda  à 
Pyrrhus  & àHclcnus  aufsi, félon  Paufànias,  Ot  ce  fut  luy  qui  fit  appelle! 


tout 
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tout  le  Royaume  de  Moloffie. 

, Du  tempsde  Moloflus  regnoitauffien  Epire  fon  frété  Pielus  fur  vne 
portion,  duquel  i f.  degrez  de  génération  plus  bas  félon  Paufànias  defeen- 
ditTharypusquifutRoid'Epirc.  llfiitperede  Alcetas,  quilefutd'Ariba 
ou  Arimba  & de Neoptolemus.Ariba  fùtpete d'Alcetas & de  Æacides,& 
ceftui  cy  pere  de  Pyrrhus  z.  D’autre  cofte  Mcoptolemus  fils  d'Alcetas  fiiç 
perc  de  O ty  rapias,tnere  d’Alexandre  le  gtand,au  Siècle  duquel  on  verra  fes 
fucccifeurs. 

Voilà  tout  ce  que  nous  auonselbmé  de  dire  fur  ce  Siecle,  lequel  nous 
finiflbns  en  comptant  l’an  du  Monde  deux  mille  huid  cents. 


SIECLE  XXIX. 

CE  vingt- neüfiefme  Siçclc  qui  fe  voit  en  la  19.  page  de  la  làindç 
Chronologie  eft  diuife'  en  huid  colomnes. 

Lai.  contientlesansdu  MondedcfquelsccSiccleeftcompofc. 

La  i .la  fuitte  des  années  denospreuues,qui  font  les  années  quicourent 
depuis  la  fortie  de  l’Egypte  iufquesà  l’an  4.  du  régné  de  Salomon. 

La  5.  lafuittedclagenealogicdenoftreSeigneur. 

La  4.  la  luitte  des  Chefs  vifibles  de  l'Eglifc , auec  les  Prophètes  qui 
elloient  leurs  contemporains. 

La  5.  cil  IarolomneduSiecle,au  bord  de  laquelle  on  voit  les  années  Deboniu' 
dugouuerncment  des  luges  des  luifi,  entre  lefquels  on  voir  vne  femme  «4 
qui  clloit  Debora  femme  du  Prophète  Lapidotn.  Ce  qui  nous  faid  voit 
que  du  temps  des  luifs  les  femmes  n’ont  efte  ptiuecs  deschargespubli- 
xjues,  puis  qu’il  ell  dit  quecelle  DeboraiugeaIepeuplel’efpacc«lc40.ani. 

'.Il4g.^.&  5- 

La  6.  colomnéelldcscaptiuitez  & feruitudesdes  luifs,  en  laquelle  on  _ 
voit  comme  labin  Roi  de  AzorenbtcrredeChanaanlesalfubjetitàfoyde  W. 
durant  vingt  ans,  ce  qui  faid  bien  voir  que  les  luifs  ne  polTcdoient  pas 
toute  la  terre  ptomife,  quoy  que  lofué  fie  Elealàt  en  euflent  defùftids  les 
partages. 

La  7.  colomne  cil  des  Monarques  d’AfIVrie,  eh  laquelle  on  voit  le 
commencement  des  régnés  de  quatre  Rois,  à ^puoir  des  1 1 . i j.  z 4.  fit  1 j. 
fie  le  temps  de  leurs  régnés  au  bord  de  la  colomne. 

Dm  BioyMmt  i Ætolie. 

ÆT olie  fût  jadis  vne  petite  région  de  l’Adujc,  fie  l’Achaie  vne  Pro- 
uince  de  la  Grece,  ainfi  qu’on  le  voit  à la  page  1 9 5.  de  nollre  (âindc 
Gcogr»hi«.  MaispoutlesRoisquiyontrcgne'certainemcntilellbicn  ' 

difficile  làns  nollre  méthode  d’en  tirer  l’ordre  des  Autheurs,  tant  il  y a de  ^ 
laconfiifior^. 

Paufànias  en  fes  Eliaquesdid,  que  lupiter  fut  pered’Aetlius,  lequel  U 
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cucdeProtogeniafilledeDeucalioniqucActhlius  fiitperc  d’Endymion 
quilc  fùtd'Ætolus, lequel  Æcolus s'en eftantfiiy  du  Roiaumed’Elide s’en 
^la  demeurer  le  lohg  du  fleuueAcHelous,  ou  i!  fiitRoi  & fondateur  du 
Roiaume , qui  de  fon  nom  fut  appelle  Ætolic. 

Que  fl  dudit  ÆtolusondcfcenddeperecnfilsiurqucsàDiomedcsqui 
fût  au  fiege  de  Troye,  Se  qu’on  applique  là  gcncalogie  à celle  des  Rois 
d’aflyrie  on  trouuera  infailliblement  que  ledit  Ætolus  fera  contempo- 
rain du  Roi  xi.  d’ A iTyrie. 

Mais  quand  xpollodore  didt  que  le  mefmç  Ætolus  tua  apis  fils  de 
Phoroneus,il  fe  faut  bien  donner  de  garde  de  croire  que  ce  PhoroneusSc 
apis  foient  les  fécond  ictroifiefme  Rois  d’argos:  carceuxlàviuoient  au 
temps  des  9.  8c  10.  Rois  d’alfyrie,  à fçauoitBcloclius  8c  Balæus  ».  De  fa- 
çon que  c’eftoit  quelque  autre  Photoneus  8c  quelque  autre  apis  : 8c  de 
faidi;  Paufanias  didfquc  apis  quifûttudp'arÆtôlusfût  filsdelafon,  non 
de  lafonchefdes  Argonautes,  mais  d’vn  autre  que  nous  appellerons  la- 
fon- Photoneus  J 8c  ainfi , fuiuant  Paufanias,voicyleutgenealogieap- 
pliqucc  àla  Chronologie  desRois  d’aflyrifc 


lufiUf. 

AciLiu. 

»• 

BcUcparei  }•. 

I ^ 

•• 

Lamftiicl  ja. 

1 

Aetolus  ,quifistUpt«mi«r  Roy  j*An«lU 

a 

«a 

SoCirta  ae- 

PUÔroR.  Catyiwn. 

> 

*I 

lanforts  |«, 

I 

Agenoa' 

*4 

Paayaa 

1 

Partiuao.  . Tbdbtti. 

1 

Sofinnua  a». 

Oeacoa. 

1 

I 

it 

Mîcravi  37. 

1 I I 

Mclcanr.  DrunuifcoiaKirHmitUs.  Tydm. 

4 

ay 

TanriMS  ja. 

1 1 1 
Partncnopzm.  Tfcow.  Dtomedet. 

7 

f Gorge  feauBci'Aadtcmkiu 
TboM. 


O r les  Rois  d’ Aflyrie  depuis  Lamprides  ayant  duré  deux  cents  cinq  an» 
iufquesauficge  8c  ruinedeTroye,  tout  autant  auront  peu  durer  les  Rois 
d’Ætoliedepuis Ætolus  iufquesàParthenopiusfilsde  Meleager&  Dio- 
medes  fils  deTydius  qui  en  furent  Rois  .comme  auflj  de  Calydonie. 

PourThoaSjHomere  didl  qu’il  fut  Roi  d’Ætolie  8c  qu’il  mena  pour  les 
Grecs  quarante  Nauirçs  au  fiege  deTroye,  mais  il  n'explique  pas  lequel 
desdeuxThoas  fût  ce  Roi, car  Hercules,  del'vnedcs  fillesd’Ocneus.cut 
deux  fils  Thoas  8c  Andtemon:  D’ailleurs  vn  Andræmoncfpoufa  Gorgé 
*~^e  dudit  Ocneus.de  laquelle  il  eut  vn  fils,  Thoas. Et  tous  les  deux  ont  peu 
àcdeubcftre  Roisd’Ætolic  lût  degtez  au  deflbusd’Ætolus  comme  didf 
PaulàniasiQûefîonvçutquiln’y  ayceuqu’vuThoas  Roid’Ætolic.on 
, pourra 
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pourra  dite  qu’il  eue  deux  pères,  Hercules  & Andreffion , comme  Her- 
cules eri  auoic  eu  dcux,Iupiter  & Amphitryo. 

Pourics  Collateraux  de  la  genealogie,iIs  furent  Rois  de  quelque  partie 
del’ÆcoIie,  comme  Calydon  de  la  Csuydonie,  laquelle  eUhcutaOchcoj 
pere  de  Meleager^  Sc  ainll  des  autres. 

t 

Du  RoyMme  de  Thruce. 

La  Thracc  ell  vne  grande  Prouincede  laGrecéj  ainfi  qu’il  fepeut 
voiràlatabledenoftre  ûinae  Géographie  page  195.  Elleeftoitan- 
çiennementdiuifeeen  plufieurs  RoiaumcSjiufqucsautempsdela  ruine  de 
Troye,maisd’enmettteles  Rois  par  ordre,  veu  la  confufion  qui  eft  dans 
les  AutheurS)  qui  attribuent  orditiairemcn  t à vne  feuleperfonne  ce  qui  cR 
deubàtroisouadeuz qui  auront euracrmeaom, c’en  chofe  quafi  impof- 
lîble:  Et  neantmoinsluiuantnoRre  méthode  liousufcherons  de  donner 
quelqu«iouràceCha6sderantiquitc,propofant  premièrement  vne  table 
ou  pian  des  Rois  qui  y ont  règne,  afin  qu’on  ypuilTe  voirceuxquiont 
fiaccede'  aux  autres,  ou  qui  ont  efte  Rois  en  mefrae  temps  : Et  en  fuitte  dif- 
courant  fur  ladite  table  du  mieux  qu’il  nous  fera  polUble,  en  lesappli- 
quantauxRoisd’AlTyrie.  • 


Jj 

■I  Am)rnta«45. 
Stfocut  i*af 
Bclltparei}». 

Icij». 
lofarts  a», 
Lamparcf  JO 
Paniai 
SofarmiiMf . 
Mitrtwi  «7. 
Tawaactji. 


KJ'A/k4»n 

4 Knâhmiiis 
{ PaniliOA. 
4Ercch»b<o<. 

7 Cecropt  ». 

I Pandioa». 

ÿ Argdis. 
lo  Thefest. 

ti  DemophoA. 


^ii  &Prinftt^iTkrâ($ , Untntffraintdes 


Borcai- 

1- 


Neptune. 


Calâis.lctlMi.  Çleopawâ<— — Phtoeoa.  Aesut.  Batrolpui.  Tepyiiuf. 

BiltptudcKHan.  lounaridu». 


Tetcu». 

Suinon. 

Berça».  tiarpalicc. 
Câlaii.zëtlics.  liAofi. 


Drya». 


Har^os.  i^rgUf.  Ci0*vs.  * 


Tbraceÿtupùcr. 

Eloncut.  B’titn'.Dalooe* 


!.'»  ■ ' PhÎMOi.  pliUjn.  HcrubcflrPriK,  ftlxafni.  Srta  Bt  U 
Maniiiin'.  Pyro^  Heftor.  P«it.  Thm.  Biiipi. 


M4TJ. 


Ccflc  table  ainfi  rcprcfcntcc,  taqueUe  contient  inclnfluement  dix  dc- 

frer  de  gcncracioo , &c  par  laquelle  on  voit  ï vn  clin  d* otil  à quel  dcfdits 
egrezics  Rois  & Princes  delà  Thncc font cùntetfiporains des  Rois  d’At 
fyric  & d’ Athènes , il  eft  temps  deftendre  vn  peu  le  difeours  fîir  chaeùn 
de  ces  Rois,  ou  pour  le  moins  fur  la  phis  grande  partie,  adjouftanti  nos'" 
difeours  ceux  qui  n auront  peu  eftre  mis  en  ladite  table. 

1.  Au  premier  degré  nous  ttouuons  Borcas  qui  m'eft  grândcmcni  fut 
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peft,  & neantmoins  fi  nous  ne  voulons  démentir  Eufcbe  ch  U page  51.  de 
ù Chronologie, foitdcfon  chef  ou  apres  quelque  autre,  il  nous  ailcurc 
que  BorcasdeThracc,c’cftàdircR6idcThraccran7.du rcgned'Arayn- 
tas  qui  fut  le  itf.  du  régné  d’Erichthbnius  Roi4-  d'Athenes.ilrauitOri- 
thienllcdudir  Erichthonius  : & ainfi  il  faut  neccflititcnicnt  que  ce  pre- 
mier Borcasaye  elle  contemporain  d’Aminthas,  puis  qua  l’an  7.  de  foa 
règne  il  eftoit  defù  en  aage  de  rauir  celle  Princcflè  d’Athcncs,  laquelle 
s'appclloit  Orithic. 

4.  Boreasdcuxicfmedeccnom,l'an  ir.durcgnedc  Bclleparcs,  qui  fût 
le  9.  du  règne  d'Erichtheus  ou  Ercâhcus  Roi  «.d'Athcncs,  finouscrè- 
yons  au  mcfmc  Eufebc,fift  vn  pareil  rapr  quefon  predccefTcur , car  il  tauit  » 
O nthie  fille  dudit  Ercchthcus  84.  ansapreslepremier,&:femblablerauif- 
fement  ; Et  de  celle  Orithie  Orphée  demeure  d'accord  que  Borcas  eut 
deux  fils, appeliez  Calais  Sc  Zethes,  Apollonius  Rhodius y confent,  Op- 
pianus,  Higinus , Apollodore,  Ouidc,  de  mcfmes. 

MaiscncequctousccsAuthcursdifcntfansy  penfer  que  ces  Calais  Sc 
Zethes  enfants  de  Borcas &d’Orithie  i.dcccnom  fille  tTErcchthcus  Roi 
tf.  d'Athenes  furent  aucc  lalon  du  nombre  des  Argonautes , ic  ne  puisque 
ic  rtc  rje  de  la  fauffeté  de  leur  Chronologie,  car  Ouidcauoüant  que  Calais 
&Zethesqui  allèrent  en  Colchos  aucc  lîfoncftoicntforr  icunes,  iamais 
au grandiamais les  enfantsd’Orithie fille  d'Ercchtheus  RoiS.  d'Athenes, 
ne  mrentny  n'ont  peu  cllre  du  nombre  des  Argonautes  aucc  lafon. 

Car  quoyqu’Eufcbcs’abufc  lourdement  de  mettre  le  voyage  des  Ar- 
gonautes à l'an  18.  tS.oujj.  durcgncdePanyas,c’eftàditeâl'an}.i3.& 
18.  du  règne  d'Ægeus,  le  trouuant  bien  cmpcfchc  du  lieu  où  il  le  doibt  pla- 
cer, Ægeus  ellanr  le  9.  Roi  d'Athenes,  les  fufdits  Calai's  & Zethesau-' 
roicntcu  prez  de  cent  dix  ans  quand  lafon  fit  fon  voyage  ;&  ainfi  faux  &: 
impoffiblc  que  ees  premiers  Calais  Je  Zethes  ayent  clic  de  ce  nombre. 

Et  beaucoup  moins  fi  le  voyage  dcsArgonautcsl'e  fit  commenous  le 
dcmonflrons  aü  premier  liurc  oc  noflrc  Pam'iicon  l'an  8.  du  règne  de 
Tautancsnyplufloflny  plus  tard,  maisl'idcmtitc  des  noms  les  a abufez,' 
ayantconfondutrois  Boreas en  vn,& trois  Orithiesen  vnc. 

A ces  premiers  Cala'is  & Zethes,  Nonnus  donne  vue  firur  appcilec' 
Clcopatra,  laquelle  fut  femme  de  Phineus  Roi  de  Thracc  freicde  Cad- 
mus , enfants  d'Agenor , Sc  cela  très  bien  : Car  puisqu’en  parl.inr  au  Siè- 
cle 15.  des  Rois  de  la Bœotie, nous auonsveu que Cadmus y ell contem- 
porain de  Lamprides  Roy  il.  d'Aifyrie,  Phincüs  fon  frète  le  fera  de  mcf- 
mes, lequel  i'ay  fâiél  defeendre  d'vn  degré  pour  l'ajullcr  aucc  fa  femme  fil. 
ledufccond  Borcaus  compagnon  aufli  du mefme Lamprides. 

5.  Phineus  donc  frère  de  Cadmus  & filsd’Agenor.fe  trouuantaucin- 
quiefme  degré  généalogique  de  la  precedente  table,  à caufe  de  fà  femme 
CleopatramtRoidcquelqueportiondelaThracc.auec  fes  beanx-fretes 
Calais  SC  Zethes,  mais  ils  ne  furent  iamais  ny  les  vns  ny  les  autres  du  nom- 

«>bredcs  Argonautes, ainsplusandcnsde  cinq  ou  fix  générations  félon  la 
pure  vérité. 

v€musfùc*encor«sRoideThraceaU  mcfmc  temps  qucfcs^cres  Calais 

Sc 
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"°yonsàStcphanusilfbcfils  aufll  dudit  Bottas  & 
d Otithic  fille  dErcchthcus,&  rcgnafuricmontdcla  Thracc.quifiic  de 
Ion  nom  appelle  Æmus  & cfpouTa  Rhodopc&fœur,  laquelle  donnafon 
nomavnc  autre  montaigne  proche  du  mont  Æmus  : & les  Poctes  ont 
teint  que  Mars  cuefon  Palais fiir le  mont  Æmus. 

6.  Biftonide, Nymphe  ouRoinc  deThracc,  &à  mon  aduisfillede 
queIquvndccesRoisqmregnoientau5.  degré,  fiit  aymeede  Mars:  Ce 

J 'r' c!*  Ærnus.où  il  régna  £i  eu  t de  Billoni- 

de  fes & Tercus  & Dryas. Etainfr  Mars  &c  Biftoniderefpondcntà  Lam- 
parcsRoi  ij.d  AlTync,  fcaui.Pandion.qui  fijt  le  7.  Roi  d"  Athènes:  ce 
quisenfuitdcnccclhtc.parccquc  Tercus  cfpoufa  Progne  fillcde  ccRoi 
Pandioni.  Ornefçay-icpash  ce  flitBiftonide  qui  donna  fon  nomi  la 

BiUonic  région  de  Thracc,  ou  Bifton  fils  d'vn  autre  Mars  & de  Calitrhoé 

amh  quenousverronscy-aptes;  mais  foit  de  Ivn  ou  de  l’autre,  la  Thrace 
ell  fouuent  appellec  Biftonie. 

«lonc  fils  de  Mars , & de  la  Nymphe  Biftonidc,  comme  il  plaift 
au  Calepin,  caraillcurs  ne  lay-ie  pas  ttouuc',  efpouCi  Progne  fille  du  fuf- 
dit  Pandion  I félon  Higinus,  Apolodore,  Ouidc  & Paufanias,  &non 

contentdc  fa  femme,  viola  encores  Philomelefœur  de  Prognc,dontluy 

arriua  les  malhcursqucles  Poètes  racontent  de  luy. 

Dryas  fon  ftcrc,(clon  Higinus,fiit  tué  par  Thcrcus,  croyant  que  ce  fûft 
yq^udeuoittuer  ItysfilsdcTctcus,maisauantqucmounr  illailfa  fon 
RowumcafonfilsLycurgus,  quifutperc  dePhillis. 
des  ’n  ^T^r^  li*'  enchantemens,  & fçauoit  la  vertu 

Thracc,Scdc  Iclupitereutfes  fils  Bitliinus&  Doloncus,fclonStepha- 
nus,oudcquc!queautrcThraccquc  de  la  Magicienne.  le  rends  la  mcrc 
de  ce  Bithinus  qui  s en  alla  donner  fon  nom  à Bithinic  Roiaume  del’Afie 
mineur  contemporaine  de  Drj^as,  parce  que  Amycus  Roi  de  Bebteciefut 
tue  par  Hercules,  & Bcbrccie  & Bithinic  n cft  qu’vn  rnefine  Roiaume 

UrJaT,"  precedente  table,  parce  qu’il 

fut  Roi  de  Thrace  au  temps  de  SoSrmus , Roi  a 5.  d’AlT)  rie.  li  fut,  fdon 
Apollodore,perede  Rjiceius  aufli  Roi  deThrace  qui  fut  tué  au  fiege  de 
TroycparDiomedcs,filsdeTyd.xus,  & ce  Roi  Smmoa  donnafonLm 
auflcuucStrimon,quifeparelaThraccdeIa  Macedonc 

HarpW»,  fut  en  mefoe  temps  Roi  en  Thrace  fur  les  Àmmymne^ 

lon  Hi|inus,quinousenfcigneque  fa  fille  Harpalicc  lauua  fon  perc  des 
raainsdeNeoptolemus,filsd’Achilles.  perçues 

FJ  r^l»oJopc,  & félon  Apolodore. 

fut  ROI  des  Edoniensdcla  Thrace  : mais  on  confond  ce  Licurgus  auec 

lupiterae  de Semele,  fille  de 

Cadmus:IequelNonnusditauoueftéRoid’^  nondcThracc.  Que 
fi  on  veut  future  Apolodore, ü&udra  pofer  vn  autre  Lycurgus,fih  d’vnau- 

tre Dryas, lcquelaurac(lccontemporaindcLampares,oudirc  que  quand 

noftrelycurguschaflk  Bacchus  defon  Royaume  il  cftoit  encores  ieunc. 

" Z Z ^ 
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Sc  Bacchus  adiiancc  en  aagoîce  qui  n'cd  pas  impoUtble.  Quoy  qu'il  en  (bit, 
ccftui-cifutperedcPhyllis,  laquelle  apresleficge  deTroye  coucha  auec 
Demophon,filsdcThcIcus  comme  il  rctournoit  en  Grèce. 

Cij^»r,fucau(ri  Roi  de  Thracccnracrme  temps,  car  félon  Homère,  il 
fucpere  deThcanc, femme  d'Ancenor.&felonHiginus, il  fut  pere  d'Hc- 
cube,  femme  de  l’riam. 

Eionem,ft.oi  dcsThraces  en  mcfme  temps  que  lesprecedcnSifcIonHomc* 
re.quiditqu'ilfutpercde  Rheüis,  & Pauianias  dit  qu'il  futtu&  deuant 
Troyepar  NcoptoIemus,filsd'AchilIes;  tellement  qu'il  y eut  deux  Rhe. 
fus,l'vnfilsdu  (ufditStrimon,  félon  Apolodore,& le  fils  d'fioneus. 

9.  Borcas.troifiefme  de  ce  nom , tient  le  premier  rang  des  contemporains 
dcMitræus,Roii«.d’Aflyrie, quieftle  vrai  Borcas,  perede  Calai's  :fle 
Zethes, qui  furent  fort  icuncs  du  nombre  des  Argonautes.  Il  fut  fils  d'A- 
ftræus,  & fe  voit  en  la  genealogie  generale  des  Dieux  des  Payens  au  pre- 
mierliurede  notlrc  Panthéon  iufiemcnt  contemporain  dudit  Mirrxus: 

Sue  s’il  eut  fes  fils d'vne  O rithie,  certainement  elle  ne  peut  eftre  Orithie 
lled'Erechcheus,Roi «.des  Athéniens, & moins  Orithie,  filled'Erich- 
thonius.Roi  4. des  mcfmcs  Athéniens. 

Mais  bien  Orichiela  Nymphc,filledeNereus, laquelle  en  lafufditc  ge- 
nealogie generalefe  trouue contemporaine  du  mefmcMitrxus,&  laquelle 
eff  aullî  contéporaine  de  ce  troiricrmeBoreas,appelle  Roi  des  V ents,parcc 
quelesplusfortsfoufHcntducoffédelaThrace,  félon  Homere,  qui  die 
que  ce  Borcas  troubla  la  mer  contre  Hercules,  filsd'Alcmene. 

Phinria,  Roi  de  Biftonie  de  la  Thrace, félon  Orphee,  ou  de  SalmidclTe 
ville  de  Thrace,  félon  Apolodore , fut  celui  qui  fût  deliure'  des  Harpies  par 
Calais  & Zethes  enfans  de  lupitcr  au  temps  qucles  Argonautes  alloicnt  à 
Colchos;  que  s’il  efpoufaClcopatra  fille  de  Borcas,  &fœur  de  Calais  & 
Zerhes, comme  la  plufpart  des  Autheurs  le  vculent,il  faudra  dire  qu'il  y eut 
deux Cleoparra,  filles  de  deux  Borcas, comme aufTi deux  Phincus,  ce  qui 
cflfort  faiiàble.Ccrtui-cycatiepluficurscnfans  fut  pcrc  de  Mariadinus, 
Roi  des  Mariandins. 

D/onjfi/MertoitaufrienmefmctcmpsRoideThrace,cclui  qui  nourif- 
foit  fes  iumens  de  chair  humaine,  fut  félon  Cointus  tue'parHcrculcs,l’vn 
des  A rgonautcs.il  effoit, félon  Apolodore , Roi  des  Bilfonicns  de  la Thra- 
ce,  & hls  de  Mars  & de  Cyrene. 

R htfiu.  pareillement  fils  d'Eioncus,  félon  Homere , fût  Roi  deThrace, 
& edant  au  licgc  de  T royc  du  codé  desTroyens , y fut  tué  pat  Diontedes 
& Vlydcs.quiîctrouucrentdormant. 

Rhcfm,  autre  que  le  precedent,  & fils  du  flcuue  Striraon,fiit  auffi  tue  de- 
uant Troyepar  Diomedes, félon  Apolodore. 

ATirrdeScta.foeut  del’vn  defesdeux Rhefus, eut fon fils Bithys,  &à 
mon  aduis  aulli  fon  fils  T hrax. 

MjgJon  ic  O itxas  cdoicntaudiRoisdeThracecnla  Mygdonie,car 
ayans  edé  a (Taillis  par  les  Amazoncs,ils  furent  fccoums  par  Priam  lors  qu'il 
edoiten  faieunede,fclon  Homcrc,&  Cointus  & Paufaniasdifent  qu'il  fut 
pcrc  de  Corsbus , qui  deuoit  cfpoufçr  Callândre,  fille  de  Priam.- 

f . 


r 


DE  LAPEYRE  SiecleXXIX.  sz/ 

OfM«#fon  frère,  fut  aufll  RoideThracc,&  perede  Panthous  ou  Pan- 
thus:&  ApoIIodore  dit  que  cés  dcuxeftoienc  aufli  freres  d’Amycus , Roi 
des Bcbridens.qui fût  tuépar  Hercules. 

10.  Bidon, ms  de  Mors  & de  la  Nymphe  Calirrhoë,  fut  Roi  & fonda-* 
tcurdcBidonia,  ville  dcTlirace  ; &:  du  nom  de  ce  Roi  ou  de  Biftonidc, 
futappcllce  Bidonievne  région  de  la  Thracc.  Or  trouuons  nous  trois 
CallirrhoCjl'vne  fille  dcl’Occan  au  temps  de  Solàrmus,  Roi  vingt-cin- 
quiefine  d'Aflyrie,  la  féconde  fille  d'Achclous , & la  troificfmc  fille  de 
Scamander:  & ces  deux  dernières  du  tcmpsdu  Roi  Mitrsus,ainfiqu’il  fe 
voit  au  premier  liure  de  noftrc  Panthéon  ; tellement  que  de  laquelle  des 
trois  Mars aye  eu  Bidon  , il  ne  fçauroitedre  mieux  place  qu’en  cedixiefme 
degré , car  il  aura  peu  edrs  fils  du  merme  Mars  que  Bithys. 

Polymnedor.Roide  Thrace,auoiccfpoufcllione,fillctie  Priam.  félon 
Hyginus;  & ce  fut  chez  luy  que  fon  beau  percenuoya  l'enfant  Polydorc, 
lequel  fùtpoignardé, félon  Ouidc,  par  cemefehant  Polytnnedor  : mais 
Hyginus  dit  qu’il  ne  le  tua  pas,  ains  Deiphilus  fon  propre  fils,  cuidant  tuer 
Polydore,  lequel  edantdeuenu  grand, crcua  les  y eux  à Polymnedor,  aydé 
de(amereHccube,feloh  Ouide. 

Phrous.ou  Pyros,  fils  du  Roi  Imbrafus,  fut  Roi  desThnee , & fe  trouua 
aufecoursdu  Roi  Priam,  oùilfuttuéparThoas.Roid’Ætolic. 

,Crufus,filsduRoi  Mygdon.fùt  Roi  a vne  partie  delà  Mygdonie,  la- 
quelle de  Ton  nom  il  fit  appeller  Crufis. 

Olynthus,filsd’Hercules,  futaulhcn  meCnc  temps  Roi  & fondateur 
d’Olynthus,  villedeThrace. 

Et  finalement, beaucoup  de  Siècles  aptes,Helotus  fut  RoidcThrace  au 
temps  de  Miltiades,  Capitaine  Athénien,  qui  efpoulà  fa  fille,  appellee  He- 
gefipile. 

T outes  les  fufdites  recherches  fonr  v tilcs  & agréables,  mais  vn  peu  trop 
longues  pour  vnChronologide,quifedoitcontenfer  des  liaifons  & fui- 
tesdespcrfonnes,(ànsaucremcntfcfoucierdes  matières  hidoriques;  mais 
ic  ne  puis  m’en  empefeher,  ayant  à efclaircir  les  Autheurs , 6c  à dedromper 
ceux  qui  leslifent,  cequeien’autoismoy  mefmesfceu  &itc  làns  l’aide  de 
mon  Panthéon. 

l’auois  oublié  de  dire  que  Eumoipus,  fils  de  Neptune  6c  de  Chyonc, 
fille  de  Boreas  6c  d’Orithie, fille  du  Roi  6.  d’Athenes,fut  aufli  Roi  de  Thra- 
ce, félon  Apollodotus:  carilfuccedaàTcgyrius  apres  que  Immaradusfon 
fils,  6c  gendre  de  T egyrius,eut  edé  tué  pat  Étechtheus,  Roi  d’Athencs. 

Et  beaucoup  de  Sieclesapres  furent  Roisde  Thrace  Bifes,  qui  donna 
fbnnomàla  ville  dcLygos,laquellefutappellet  Bi(ànce,8c  du  depuis  Con- 
ftantinople.  Pui$TerSs,Sialces,  Sentes,  Cotis,Corfobleptes,Lyfimachus,’ 
Flcuratut,Anaretes,Cotis  a*  Bittis  6c  Deldoyregnercntaufli. 
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DuKoyMme  ieCilicK. 

GIlicie,  qu’on  appelle  auiourd'huy  Caramanic,  eft  vnc  région  de  l’Afie  ' 
mincur,&  en  icelle  régna  prcinicremcnt  Cilix , fils  de,Cadmus  ; 8c 
d'autant  que  nous  auonscy  deuantveu  en  parlant  de  la  Berotie  queCad- 
mus  fut  contemporain  de  Lamprides,  Roi  zi.  d'Aflyrie,  c’eft  pourquoy 
i’aymislccomincncemcntdu  régné  de  Cilicie  au  premier  an  du  regne  de 
Lamprides, parce  que  CilixfreredeCadmusen  fut  le  premier  Roi 

i.Cilix donc, filsd’Agenor 5c frere de CadmuSjcftant  parti  de  la  Phœ- 
nicicauecfcs  frères  pourallcr  chercher  Europe  leur  foeur,  ne  l'ayant  trou- 
uces’arrefia  en  celle  partie  dcl’Afiemineur,  laquelle  de  fon  nom  fut  ap- 
pellee  Cilici'e,où  il  régna, eflât  contemporain  de  Lamprides,  ainfi  que  nous  » 
vcnonsdeledire.  llrutperede  Pigmaleon  Pyrodesfic  LaEnpfccic.  ' • 
i.  Pyrodes,  fils  de  Cilix,fut  apres  fon  pere  du  temps  de  Sofares , fils  de 
Lamprides,  Roi  de  la  Cilicie,  & fut  lepremierqui  donna  l’inuention  de  fai- 
re forcir  du  feu  d'vn  caillou.  , 

}.  Æcioujou  Eetion,  ouEthion.Roi  de  Cilicie  au  temps  de  Priam,fiic 
pered’Andromachc,  femmed’Hedlor. 

4.  Mopfus,  fils  de  Manto,  fille  de  Tirefias,  félon  Paufânias, fut  Roi 
deCilicie,felon  Eufebe, au  temps  deTautanes. 

Et  plus  n'en  difenc  les  Autheurs. 

Du  Royuume  de  Cirenes. 

CYaeneselloitvn  ancien  Royaume  de  la  Lybiccxterieurc,ainfi  qu’il  fe 
peucvoiràlapageiii. de  nollre  Géographie,  duquel  la  ville  capita- 
le fut  iadis  fondée  par  Apollo  5c  par  Battus  à l’honneur  deCyreiie,  fille  du 
flcuue  Pcncus,  pour  de  laquelle  iouïr,  Apollo  larauic&lamenacnLybic, 
oùcllefutmarieeàBattusaprcsqu’Apollocneuccu  fon  filsAtillxus,  qui 
futgendredeCadmus, parce  qu’il  efpourafa  filleAutonoc. 

Eccelaellant.ayantcy-dcuantvcu  au5ieclei5.  au  difeours  des  Rois  de 
Bocotie:queCadmus  futcontemporain  de  Lamprides,  on  peut  con.lurrc' 
que  Cirenc,  fille  de  Pencus,  fut  aufll  au  mefmc  temps  que  Cadmus  ; & cela 
s’accordcafrczbienauecEufebe,quimetla  fondation  delà  villede  Cirenes 
à l’an  li.  du  regne  de  Sofares.qui  fût  fils  dudit  Lamprides;  mais  il  s'abulê 
quandà  vn  autre  endroit  de  fa  Chronique  il  met  que  Cirenes  fut  fondée 
l'an  1 6.  du  regne  d'Amyncas  tfis-ayeul  dudit  Lampares. 

Apollonius Rhodiuss’abufeaufli quand  ildic  qu'Apollo  porta  fon  fils 
Arift.Tusdansl'antredeChyronpouryeftrenourri, 8c  fa  fauteprocede  de 
cequ’il  confondlenom  des  deux  Nymphes  qui  s’appcllerent  Cyrcnc  ,1a 
première  fille  de  Pencus,  autre  que  celui  quihittucdeuancTroye,  8c  cel- 
le-ci futcontempotainedeCadmus.  Et  l'autre  Cirenc,  de  laquelle  Mars, 
félon  ApoUodorc,eutfonfils  Diomedes,  RoidcThrace,  qui  fut  tue  par 
Hercules. 
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NousmcttonsdoncrorigincduRoyaumcdeCyrcnes  à l’an  i.  du  rè- 
gne du  fufdic  Lamprides,  Roi  j.  i.  d’AlTyrie, parce  q^u’ellc  fut  de  fon  temps  : 
acd’aucint  que Callimaçhusditqu’AppollomonUtaàBattusle  lieu  ou  la 
Cite'  feroit  ballie.il  ftut  cftimer  que  c‘<;ftje  premier  Battus^aty  de  Çyrenc, 
félon  quelques  vns, qui  y régna  auec^. 

Battus  r.  de  ce  nom.  furnoramc  par  PauûniasTcrxus  ; c’eff  k dite,  fils 
ou  defeendu  de  Thcra , fût  eonduâeur  d'vnc  Colonie  des  Grecs , qu’il 
mena  à Cirenes , ou  il  régna.  Que  s’il  fut  fils  de  Thcra  ou  Theras , pc  fut  ail 
temps  d’Eüpales,  Roi  je.  d'Aflyrie,&  Vinghers’eftimagine' .que  ce  Bat*.» 
tusTerxcnaefte'lcDtemicrRoi&fondatcur des  Cirenes,  ainu  qiie  nouf 
verrons  au  trcnte-fepticfme  Siècle  ; ee  qui  eft  très  Aux  par  ce  que  nous 
venons  dédite:  & quand  il  en  auroit  efte'  le  fondateur,  ce  faroiç  Battus 
troificfmc  de  ce  nom,  &touGoursfaudroit  ilporterrorigined.uRoyau- 
mc  beaucoup  pluftoft  qu’il  ne  &it,,  ainû  que  nous  . le  venons;  en  fon 
lieu. 

Du  Rojf4ume  de  Lemnes . 

LEmnos,appclleeahciennemcntVulcania,puisHipfipvlc,&auiour- 
d’huyStalimine.eftvnc  idede  la  Grèce, dans  la  merÆgee,  ducoftç 
de l’Afic.ainfi qu’il fc  voit  dans noftrcfainûc  Géographie,  page  195.  en 
laquelle  régnèrent  iadis  pluficurs  Rois  ; fie  d’autant  que  tous  les  Au- 
thcursdcmcurcntprcfqucd’accordqueVulcan  en  fut  Roy  , npus  met- 
tons l’origine  de  ce  Royaume  au  temps  de  Vulcan  , qui  fc  trouua  aux 
faopccs  de  Cadm  is  & Cadmus ayant  vefeu  auec  Lamprides,  Roivingt- 
vnicfrac  d Aflyric  . nous  appliquerons  les  autres  Rois  de  Lemnos  aiu( 
fuccclTcurs  du  Roi  Lamprides  pat  la  table  Aiuante,iufqucs  à T autancs,  Roi 
vingt- fepticfmc,  au  temps  duquel Troye  futprinfe  en  la  dcrnicre  année 
de  fon  teghe. 
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Expédions  maintcnatulcsnomsqucnousauons  mis  en  celle  tablcj  iè- 
lon  les  degrex  généalogiques  qui  fe  rapportent  aux  Rois  d'Afl)' rie. 

I.  Minos  i.dccenom&RoideCrctCircvoitaupremierdegrédcIaca- 
blejparce  que  les  Autheurs  difent  qu’il  fut  contemporain  de  BelTepatcs.qui 
ne  régna  que  ]o.ans:quefî  Minoseharegnéfoixante-dix, comme  cela  fe 
peuthire,  il  aura  veuiufques  au  régné  de  Sofàres,  auquel  temps  s'il  eut 
U fille  Adrianc , elle  auta  cllé  iuflcment  du  temps  de  Bacchus,  fils  de  Sein&* 
de  5c  de  I upiter, 5c  ainfi  ils  auront  peu  fe  marier  enfemble. 

1 . Vulcan  premier,  5c  Roi  de  Lemnos,  félon  Cointus,  fe  trouua  au  ma- 
riage de  Cadmus  Sed’Harmonie,  félon  Apollodore,5clui donna  vne do- 
rure, que  Cadmus  donna  à là  femme  Et  quand  Bacchus,  fils  de  Semelc, 
fille  de  Cadmus,  poru  (à  femme  Ariadne,  fille  de  Minos,  au  Ciel,  il  luy 
donna  deux  coupes,5c  ces  deux  couppesBacchus  les  donna  à fon  fils  T hoas, 
quilesdonnaàHiplïphylc,  5celleàfonfils  Euneus. 

Cad  mus  donc  fe  voit  par  raifon  à mefme  degré , puis  qu'il  fût  au  temps 
du  premier  V ulcan  de  la  table. 

Ariadne, fillede  Minos,  doit  bien  aulTi  ctlre  à ce  degré  généalogique, 
mais  neantmoins  ieune,  5c  de  l'aage  de  Bacchus. 

j.Scinclemarquclcrroificlme  degré,parce  qu’elle  fut  fille  de  Cadmùs, 
Koi  dcThebes,5c  qued’cllelupitcreucfonfils  Bacchus,  mary  d' Ariadne, 
première  fille  de  Minos  premier. 

4. Bacchus  marquelc  4. parce  que c’elHon rang, comme  filsde  Semele.Il 
cfpoufa. félon  Plutarquc,laprcmicrcAriadne,  fillcduprcmier  Minos  , 5e 
d’elle  eutfonfiIsThoas,quifucRoide  Lemnos,  5cil  luy  donna  les-dent 
couppes  que  Vulcan  luy  auoit  données. 

5.  Minos  1.  de  ce  nom,  6c  Roi  de  Crete  marquele  5.  degré,  parce  que  les 

Àutheurs  difent  qu'il  fut  contemporain  de  Panyas,  Roi  S4.  d'Affyrié,  5c 
fùtperédelafecondc  Ariadne.  ^ 

6.  Thoas,  fils  de  Bacchus,  5c  delà  première  Ariadne,  ell  au  cotrunence- 
ment  du  5 . degré;  5c  neantmoins  nay  au  5. 1 1 receut  en  don,  félon  Coinrus, 
les  deux  couppes  que  V ulcan  auoit  données  à fon  pere  Bacchus, 5c  les  don- 
na à fa  hlIcHiplipyle,  5cfutRoide  Lemnos,  félon  ApolIodorc5c  les  au- 
tres. 

Oenarus,  dit  Bacchus,parce qu’il eftoit  l’vnde  fesPreftres  dans  l'iflede 
Lemnos,cfpoufa  la  féconde  Ariadne,  fille  du  fécond  Minos,  ainfi  que  Plu- 
tarqucle  nousalailfé  par  eferit  : t’eftoit  Ariadne  deuxiefme. 

Ariadne  i.  fillede  Minos  i.eft  à ce  mefme  degré,puis  quelle  fut  femme 
d'Oenarus,  dit  Bacchus. 

7.  Vulcan  i.dunom,commence  le 7.  degré  de  la  table.  H fut  Roi  de 
Lemnos, 5c  ce futluiquiàlaprieredeThetis.mere  d‘Achillcs,fit  les  armes 
dudit  Achilles. 

Hipfipyle,  Roinc  de  Lemnos,  fille  deThoas,  regnoit  en  celle  ille,  où  les 
Dames  auoient  défia  tué  tous  les  hommes  quand  lafon  6c  les  Argonautes 
yabotderent:«lleauoitreccudefonpere  en  donles  deux  beaux  vafes  ou 
couppes  que  le  premier  Vulcan  auoit  faites  5c  données  à Bacchus  fon 
tycul. Celte  Ri^ne  coucha  aucc  lafon,  5c  de  luy  eut  dcu^fils,  Euneus 
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& Deiphiliu,  & elle  donnià  Ton  61$  Euneus  Icrditesdeux  couppes. 

lafonRoid’loIqueenThciralie.futcnguelqucfaçon  Roi  dcLemnos, 
puis  qu’il  eut  d’Hipripyle  Roine  de  II  (le  (on  61s  Euneus  qui  en  fut  Roi: 
Us'en  alloit  lorsà  la  conqucR(/de1a  T oifon  d'Or,  & fut  le  chefdcs  Argo- 
nautes : l'ay  faidl  voir  que  cc  voyage  fe  6t  l'an  8.  du  règne  de  Tautanes , & 
quclafon  pouuoitlorsauoir quelque  13.  ans,&qu'il  cdoirnayran  it.du 
régné  de  Mitræus.&ccdans  le  premierliure  de  noftre  Panthéon.  Et  par- 
tant lafon  Si  Hipfipylc  font  placez  cxa^cment  au  degi:  qu'ils  doiuent 
eftre. 

. 8.  Euneus RoidcLemnos>auoit  quelques  ta.  ans  quand  les  Grecs 
prindrentTroye:  il  (ùt6is  aifnéde  lafon  Si  de  la  Roine  Hipfipyle,  Sc 
durant  le  6ege  deT royeil  enuoyoitaux  Grecs  des  vins  de  Ton  I llc.Ét  pour 
la  rançon  de  Lycaon  6ls  de  Priam  il  donna  à Achilles  Si  à Patiocle  les 
dcuxfurdites  couppes  que  là  merc  luy  auoit  données,  Sc  cent  bœufs:  Et 
audit  Patrocle  vne  couppe  d’argent  qui  auoit  clic  fabriquée  dansSidon, 
ainfiqu’Homere&CointuslenousontlailTc  par  eferit. 

Depuis  lequel  tenips  ceRe  llle  n’eut  plusde  Rois  particuliers,  elle  fut 
fubjetci;à  des  plus  puiflants  Monarques,  ou  li  elle  en  eut  les  Auiheurs  ne 
nous  en  ont  rien  lailfé  par  eferit. 

Du  Royaume  de  Paonie. 

POeonie  eft  vnetegion  de  laMacedonedcIaGrece  le  long  dufleuue 
Axius,  de  laquelle  Pœon61s  aifnéd’Endymionfutlepremict  Roi  cn- 
uiron  l'an  4.  du  régné  de  Lamprides  Roi  ti.  d’Aflytie,  car  ayant  cy-deuant 
veuau  Siècle  » «.comme  Endymion  Roid’EIide  fut  contemporain  de  Bel- 
leparespercdc  Lamprides,  il  s’enfuit  que  Pœon  61s  d’Endymionle  doibt 
«ftre  de  Lamprides,  6ls  de  Bcllepares  : car  Pœon  ayant  perdu  le  Royaume 
d'Elideàlacourfecontrelon  ftere.  nevoulutplus  demeurer  en  Elide,  & 
cherchant  ailleurs  fa  bonne  fortune  la  trouuaen  celle  région,  qu’il  fit  de 
fonnomappcllcrPœonieScfes peuples  Pœones, félon  Paufanias;mais  ilfc 
faut  bien  donner  de  garde  de  prendre  cc  Pœon  pour  Pœon  qui  eftoit  Mé- 
decin, & fut  auec  fes  enfans  au  fiege  de  Troyc. 

La  to.  Dinaftie  d’Egypte  a l'an  5.  de  Lamprides,  voyez  en  le  difcours 
auSiecleti.  ' 

Ùh  Royaume  de  Phrjgie. 

PHrygie  elVoit  anciennement  vne  Prouincc  de  la  Mœonic  en  l’Afic 
mineur, 2c6it  ptcmicrcmcnt  diuifee  en  deux  portions  quonappel- 
la  Phrygic  la  grande,  & Phrygicla  petite  : Cefte-cy  futdonnccàDarda- 
nus  quibt  fit  appciler  Dardanic,  & la  grande  retint  le  nom  de  Plirygiefim- 

Elcmcnt,&cc  à la  différence d’ vne troiricfmc  Phrygicappc'leelagrandc, 
iquclle  s’appclloit  auffi  Brcbîcic  ou  Bithinic  ainü  qu’on  le  voit  claire- 
ment en  noftre  (ainiftc  Géographie  p.  l 05.  en  la  table  de  lauan. 

I.  Ayant  donc  defià  veu  les  Rois  qui  regncient  dans  la  petite  phry-, 

Z2  ûi; 
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gic  en  donnant  les  Rois  de  Dardanie,  nous  y ation  s aulll  appiins  que  dâ  le 
temps  du  regne  d’Amyntas  Roi  i8.  d'Aflyrie,  Athos  flcTeucer  edoient 
Roisdetoutcla  Phrygiegrande  & petite,  &;  qu’ils  donnèrent  la  petite  à 
Dardanus,  laquelle  de  Ton  nom  fut  appellce  Dardanie,  & fut  Datdanus 
fuccclTcurdeTcucet  enefpoufantfesdeux  filles. 

t.  Pour  Athos, Roi  de  phrygie  la  grande,  on  n’en  fçalt  nullement  lafuitté 
fuccefliue,feulcmcnr  Voyons  nous  ou  pouuonihousrecueillirde la  Chrd- 
niqucd'hufebcqueTantalcfilsdelupiterrcgnoiten  phrygie  dczranig. 
duregncdcLamprides  Roi  ii  d’AITyrie,&:quedcslaio.  annee  du  regne 
dudit  Lamprides  il  rauit  Ganimedes  fils  de  Tros  Roi  de  Dardanie,  qui 
efioic  aufil  contemporain  dudit  Lamprides.  Etainfi  dn  faute  du  iS  de- 
gre'dcsRois  J'Afiyrieau  ti.  S.  Augufiin  au  liure  iS. delà  Cité  de  Dieu; 
s'cfiaduifc  de  nous  dire  quccerauiiTcmentarriuaaprcslamort  deioluéSe 
du  temps  des  luges,  de  il  diét  vray  ; car  ce  fût  au  temps  du  1 uge  A hot,  mais 
prez  de  cent  ansapres  lamortdelofiié:  celle  mefureefivn  peu  bien  large, 
car  I ofuc  mourutlan49.  depuis  l^ortie  de  l' Egypte , & le  rauilTement  de 
Ganimedes,  faid  l'an  ao.  du  regne  de  Lamprides,  bat  auec  l'an  14g.  delà* 
dite  fortie. 

J.  Que  fl  Eulebe  e(l  véritable,  il  &udra  neccfiaircment  qu’il  y aye  eu  deux 
Tantales  quiayent  elle  Roisde  Phrygie.  Ce  premier,  duquel  nous  ve- 
nons de  parler,  âc  T antale  filsde  iupiter,  bis-aycul  d’Agamemnon,  general 
de  l’atmeedes Grecs, qui  alTîcgcrcntTtoyc,&  laruinerent.Car  Agamem- 
non  futfilsd'Atreus.  qui  le  fut  de  Pelops,quile  fut  de  ce  fécond  Tantale, 
fils  de  ■ upicct  & de  la  Nymphe  Ploto , lefquels  efians  appliquez  en  temon- 
tanraux  Roisd’AlL  ric,il  fetrouuera  que  ce  fécond  Tantalcacflé  contem- 
poiai.i  fculcincntde  Panyas,  Roi  ^4.  T.^lTytie,  & qu’ainfiil  n’a  ianiaispca 
rauir  Ganimedes,  filsde  T roos.  Roi  de  Dardanie  : car  ayant  clic  rauy  à cau- 
fedefa  beautedesl’an  vingticfmcdurcgncde  Lamprides, Roi  vingt- vnief- 
mc  d'Airyric,ils'cllcfcou!éenairon  foixanre-dcuxans  iufqucsau  Roi  Pa- 
nias  ; Si  en  ce  temps  il  ne  donnoit  plus  aucun  fujet  d’cllrc  taui  : caria  beau- 
té clloit  plus  qucpalTce. 

4.  Eufcbeditcnoutre.qucMydasfutRoidePhrygicl’anvingticfmc  du 
regne  de  Lampares  ; Si  partant  ce  Mydas  cil  plus  ancien  Roi  de  Phrygie 

3'uTaatalc,parccquc  Lampares,  Roi  vingt-troificfme  d'Aflyrie,  fut  perc 
c Panias:&  c'ell  ce  Mydas  qu’on  dit  auoir  eu  les  oreilles  grades  comme  les 
oreilles  d’vnafne,  pat  le  iugement  qu’il  donna  en  faueut  de  Marfiascon- 
tre  Apollo  : mais  ce  fût  apres  qu’il  fc  fut  retiré  du  Monde , Sc  apres  que  Bac- 
chus  pour  le  bon  ofiîcc  qu’il  luy  auoit  fait  dcluy  rendre  Silcnus,luy  oélroya 
que  tout  ce  qu’il  touchcroit  deuiendroir  or,  dont  il  fc  repentir  ; & s’e- 
Ibnt  lauc  dans  le  fleuue  Paâole  il  perdit  celle  propticté,fuiuant  Higinus  Si 
Ouidc. 

5.  En  celle  mcfme  Phrygie  régnèrent  long- temps  apres  Gordius, lequel, 
defimplc  laboureur  qu’il  clloic,dcuinc  Roi,fclon  l’Oracle  d’Apollo,lcquel 
auoit  refpondu  aux  Phrygiens  qui  s'clloien  t aflcmblez  pour  c ilirc  vn  Roy, 
qu’ils  euflènt  a cllire  Icprcmicr  qui  entraoit  dans  leT emplc:  & Gordius  s’e- 
Itant  Icuédc  bon  rnadn  pour  aller  au  labourage , entra  le  premier  dans  le 
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Tcmplepoury  faire fcs prières, &foudain les Eflcûeurs  le  falüerentpout 
leur  Roi,  & luy  fe  voyant  Roi  print  les  liens  du  foc  de  fa  charrue  & en  fit 
vnncrudindi(roluble:8crOtacleditqueIe  Roiaumeappartiendroicàce- 
luyquidcfnoüeroitlenocud<jordien,S:iufqucsà  ce.qucla  ractf  de  Gor- 
diusy  regneroit  : Mais  Alexandre  le  Grand  apres  pluheurs  Sierles  conti- 
nuant en  l’ Afie  mineur  fes  conqueftes, voyant  qu‘il  ne  le  pouuoit  dcfnoüer 
s’adui&delecouperdefon  efpce,àquoynul  autre  que  luy  n'auoit  iamais 
pcnfc,&  ainfi  mit  fin  à l’Oracle,  & polT^a  le  pays. 

6.  Midasi.  decc  nom,filsdc  ce  Gordius,  fut  apres fon  pere  Roy  de 
Phrygie. 

7.  Gordiusi.fils  deMidasfût  àlbn  tour  Roi  de  Phrygie. 

8.  Midas  5.  de  ce  nom,  fuccedant  à fon  pere  Gordius  x.  tut  femblablc- 
ment  Roi  de  Phrygie. 

9.  Là  régnèrent aufllMitridatesJe  Grand,  Ariobarlànes  & deux  ou 
trois  autres  Rois  qui  furent  appeliez  Mitridates:  mais  ceux-  cy  polTcdoicn  t 
toutcsies  trois  Phrygics. 

On  pourroit  donc  difpofer les  anciens  Rois  de  Phrygie iufquesà  Gor- 
dius en  celle  forte,  en  lesappliquantauxRois  d’AlTyrie. 

Atos  fie  Teucer  du  temps  de AmyntasRoi  18.  d'AlTyrie. 

Bclocusdcuxiefmc  Roi  19^ 

Jupiter BclleparcsRoy  10. 

Tantale  fils  de  lupiter  du  temps  de  Ijmpridcs  Roy  ii. 

Sofares  Roi  2.  a. 

Midas,oreilles  d'Afnc,dutempsde  Lampares  Roy  xj. 

Tantale,  fils  auffi  de  lupiter,  de  PanyasRoii4.  d’Aflyrie. 

Et  puis  les  autres,  ainfi  que  ci-dcuantnous  lesauons  rangez. 

Du  Royaume  d'  /ichale. 

AChaïe,  prouince  delà  Grèce,  laquelle  contenoit  pluficurs peuples 
fie  régions,  fut  jadis  Royaume  c(l  rAchaïedouble,àfçauoirla 
grande,  qui  fut  appclléc  Elias,  comme  aulli  toute  la  Gtcce  quand  les  Ro- 
mains la  conquirent. 

Oulapetitequifappelloitauparauant  Ionie,  laquelle  elloitdansle  Pe- 
loponele , depuis  l’Iltlime  de  Corinthe , iufqu’au  promontoire  Araxe  : fie 
toutes  les  deux  eurent  leur  commencement  en  celle  forte. 

Au  temps  qu'Etechtheus  regnoit  dans  Athènes,  fie  que  Bellcparcs 
efloit  Roi  d’Allyrie,  Xuthus,fils  d'Hellen,Roi  deThelTalie,fon  pere  ellant 
mottfcfailltde  touslesthreforsdc  fonpete  ; àcaufe  dequoy  il  fut  chalTc 
patfesfrercs  duRoiaumede  la  Thellàlie:  Etils’eii  alla  vers  Ercchtheus 
Roi  tf.d’Athenes,  lequel  non  feulement  le  teccut  amiablement,  mais  qui 
plus  e(l  luy  donna  fa  fille  Creufa  en  mariage,  à ce  qu’en  difent  Paufaniasfie 
Apollodorc  : tellement  que  Xuthus  ayant  cfpoufé  dreufà  fille  d’Ercch- 
theusfut  beau  frere  de  Cecrops  t.  Roid’Athcncs  7.  fie’ainfî  contem- 
porain de  Lampridcs.filsdu  fufdit  Bellcparcs. 
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De  ce  mariage  nafquirent  Ach*us&  Ion,  Icfquels  furent  par  conlê- 
quent  contemporains  de  Sofares  fils  du  Roi  LainprideS  : mais  leur  aycul 
maternel  le  Roi  Ereclitheus  eftant  mort,  parce  queui  & leur  perc  furent 
partifansde  Cecropsi.ils  furent  tons  chaflez  d' Athènes,  & lots  ils  s'en 
allèrent  demeurer  en  Ægialie. 

Làe(lans,&  Xuthuseftantmort,  Achtusafliftédes  ytgialiehs  s’en  alla 
recouurer  Ton  Roiaume  de  TlicHâlie  qu'il  agrandit  de  plufieUrs  autres 
Roiaumes,  & de  fon  nom  le  fit  appeller  Acliaïa  : & ie  pofe  que  cela 
apeuarriuerau  premierandurgnede  Sofares  Roi  a t.  d'AlTyrie,  parce  que 
ces  deux  frétés  Achæus  & Ion  eftoientfes  contemporains. 

Ion  relia  dans  le  Peloponefe,  Sc  comme ilfeprepatoitdefiiirelaguer- 
re  à Selinus  Roi  d‘ vne  partie  de  l’ytgialie,  la  paix  le  fit,  parce  que  le  Roi  Se- 
linusluy  donna  Helice  fa  fille  en  marii^c,  & deflors  les  Ægiafiens,  ou  par- 
tie d'iceux,  furent  appeliez  Ionicns,&  Ion  fit  ballir  vne  ville  laquelle  il  ap- 
pellaHelice.dunomdefâfemmc,  & mourant  lailTa  fon  Roiaume  à fon 
fils  Pityteus. 

Pour  Acharus  ,qui  regnoit  dans  la  grande  Achaïe  il  le  laillà  à fes  fils  Ar- 
chanderSe  Architcles.lcfqucls  auecics  Acheens  vindrentà  Argos,  & là 
ils  efpouferent  deux  foeursScita  & Antomate  filles  de  Danaus  Won  Pau- 
Dmias:furqiioyilfe  faut  bien  donner  de  garde  d'eftimer  que  ce  foit  le  pre- 
mier Danaus  Roi  d’Argosqui  regnoit  du  temps  d’Amyntas  6c  de  Bclo- 
cus  t.  quatre  générations  cleuant  ccux-cy  , mais  ce  fut  de  quelque  autre 
Danaus,  ou  bien  interprétant  Paufanias  qui  dit  filles  de  Danaus,  ccd  à dire 
de  la  race  deDanaus  qui  fc  pratique  alTcz  fouuent.Et  eux  régnas  ceux  d‘ Ar- 
gosacdeLacedemonefurétappellez  ^chzens,  mais  les  Acharens  ayâsellc 
chalTcs  d Argos  6cde  Lacedemone  ils  fe  retirerét  vers  les  Ioniens  de  l'Ægia- 
lieauec leur  Roi  Tifamenusautéps  queles  Hcraclides  6cDoricnscbaire- 
rent  d’Argos^Tifamenus  fils  d'Orelles  : Et  quelque  temps  apres  debat 
edantfuruenu  entre  les  Ioniens  6c  les  Achiues  ou  Achxens,  les  Achxens 
chaderent  les  loniens.quoy  que  leur  Roi  Tifamcnusyfut  tué,  6c  dedors 
ils  feirent  appeller  l’Ionic  du  Peloponefe,  Acliaïe:  mais  cede  fécondé 
Acliaïe  plus  tard  que  la  precedente  de  quelque  neuf  générations:  Car  la 
grande  Achaïe  eut  fon  commencement  comme  nous  auons  diétau  pre- 
mier an  du  règne  de  Sofares,  Roi  1 1 . d'AlTyrie,  ôc  la  petite  ne  fut  ainli  ap- 
pellee  que  du  temps  de  Dercylus,  Roi  3 o.  d’Aflyrie:  car  ce  fut  lors , 6c  non 
plutod.queles  Hcraclidesfc rendirent  maidresdu Peloponefe. 

l’oublioisdedireque  Archandereut  vn  fils  qui  s'appeîloit  Metanades, 

3 ui  fignific  fugitif , ainfi  que  Paufanias  l’intcrjprete:  mais  il  s’abufe  lout-  ‘ 
ememt  d’edimer  qu’il  fut  ainfî  appellé  à caule  de  la  fuitte  des  Achxens 
d’Argos,  6c  de  Lacedemone,  puifque  cede  fuitte  n’aduint  que  du  regnede 
Dercylus,  ainfi  que  nous  venons  de  dire,  6c  que  Metanades  fut  contem- 
porain dePanyas,Roii4.d’Airyrie.  Voyezlagenealogiefuiuante,pour 
faire  voir  que  Paufanias  s’ed  abulc,  appliquée  aux  Rois  d’Aflyrie. 
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10  Bcllepircsrcgiujo.ansd-Ecechcheai  Rojt.  d'Atkcnes.  Hcllcn  Roy  de  Theflàlie. 


Il  lampiidcjji Cttuf»,  UqocUe  crpoufi Xuthm  (ilj  d'Hellen. 

11  Soüces  10. - Achmii , Roy  de  rAchiïe.  Ion , Roy  de  l’IoniCi 

1}  Limpties  JO. Arcbiudct.  An^tlci.  Pityteu*. 

14  Panyis4j Mcunuftei. 

xf  Sofkrraos 

x6  Mitrxus  --Hercule*. 

*7  Tautancsji Troycprinfc, 

xt  Teuteu*  40. 

*7  T/ncus|o. ----- - 

|e  Dercjlus  40. -Retour  des  Hcracliies^  idlud'Hercule*. 


Et  la  mefme&ute  commet- il  de  croire  que  Pityreus,  fils  dufufdit  Ion 
cAoitRoid'EpidaurcquandlesHcraclidcsyarriucrcnt:  Mais  il  (àutdirc 
neceflàirement  qu’autres  furent  Archander,  Architcles , enfans  d’Achæus. 
& autres  ceux  qui  viuoientautempsdurccourdcsHeraclidcs. 

Du  Royuanu  de  Caltdanie. 

CAlydoniefttvne portion  du  Royauraed’Æolie,  en  laquelle  régna, 
Calydon,  filsd’Ætolus,  &frere  de  Fleuron,  & luy  donna  fon  nom; 
d’autant  que  lés  Rois  d’Ætolie  furent  ptcfque  toufiours  auffi  Rois  de  Ca- 
lydonic.  Qui  en  voudra  voir  la  fuitte  eft  renuoyé  aux  Rois  d’Ætolie,  def- 
qucls  nous  auons  défia  difeouru  au  prefent  Siccle. 

Du  Royaume  des  Phaaces  enfIJIe  Pbaacia , ou  Corcyra. 

Orcyra.illcde  la  Grece  en  la  merY oniquc.auiourd'huy  appellee  Cor- 
fou,&anciennemct  Seseria  & Phæacia.elldu  cofte  de  l’Italie.ainfi  qu’il 
fc  voitàlapagc  lÿj.  de noft te  Géographie  , en  laquelle  il  y eut  des  Rois 
depuis  laNympheCorcyra,filled’Afopus,  iufqucs  au  delà  de  la  prinfe  de 
Troye.  Orauons-nousveucomme  Afopus,  Roi  dcBœotie  eftoit  con- 
temporain de  Lampridcs,Roi  1 1.  d’AlTyric,  en  efcriuant  des  Rois  de  Bœo- 
tie  au  Siècle  1.5.  d’où  il  s’enfuit  que  fa  fille  Corcyra  a efte'  du  temps  de  So- 
Ikres,  fils  dudit  Lamptides,  quand  elle  fût  rauie  pat  Neptune,  & portée  en 
l’iflc  Sc.xria,  qui  de  fon  nom  fut  appellee  Corcyra , & où  elle  régna  la  pre- 
mière dés  le  commencement  du  régné  de  Soûres  ; ce  que  i’ay  marqué  à la 
troifiefmc  année. 

1 1.  Sofares.  i.  Corcyra  .fille  d’Afopus  Roi  dç  Bceotie,  fût  rauie  par 
Neptune,  & ponee  en  l’ifle  Scxria , où'il  eUt  d’elle  Ion 
fils  Phxax. 

a.3.  Lampates.  a.  Phxax, filsdcNeptune&deCorcyra,fùtRoiderilIe 
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Corcyra,  laquelle  Je  fon  nom  fut  appclIccPharacia,  Se 
fût  pere  d'Alcinous. 

14.  Panyas.  j.  Aidnouj.premicrdecenom,  filsdcPhiaS.futRdi 
auflî  de  l'ille  Phxacia. 

Du  tempsdcccAlcinousfegnoic  fut  les  Géants  Eu- 
rymedon,  lequel  fut  pere  de  Periboee,  félon  Homè- 
re. 


a/.  Solàrmus.' 
t6.  Micrxus. 


17.  Tautanes. 


a S.  Teuteus. 


4.  Pctibœe , fille  du  Géant  Eurymedon,  eutd'vnautre 

Neptune  Ton  fils  NaufichouL  t 

5.  NaufithouSjfils  de  Neptune  & de  Periboee, faifoit.fit 
demeure,  félon  Homere,  en  vnc  ifle  appcllee  Hypetia, 
proche  des  Cyclopes,  parlefquelsils  clfoient  fouucn^ 
pillcz&  tourmentezi  à caufè  dequoy  il  quitta  Hyperia, 
& auec  fes  Phzaces  alla  demeurer  en  l'ifle  Scxria,  ou 
il  fit  bafiir  vne  ville  & des  T cmples.ll  fut  pere  Je  R.he-> 
xenor  & d'Alcinous. 

6.  Rliexenor.Roy  Alcinous,  frété  de  Rhexenor,  ef- 
apres  fon  pere, fût  poufafaniepceArcte,  & futapres 
tué  par  Apollo  , fon  frère  Roi  des  Phxaccsi  de  la- 
lailTant  vnc  fille  quelle  il  eut  cinq  fils,  Sc  vne fille 
appelleeAtete.  appelleeNauficaa, 

7.  Defquels  cinq  fils  deux  efroient  défia  mariez  quand 
aptesla  ruine  dcTtoye  VlylTes  à la  fin  de  fes  longues 
erreurs  arriua  en  leur  ifle,  ie  que  Naufiraa  l'ayant  ren- 
contré tout  nud  luy  fit  bailler  de  quoy  fc  couurin  le  fils 
aifnés'appelloit  Laodamas. 

Et  U finillcnt  les  Autheurs  à parler  des  Rois  des 
Phxaces. 


Dit  Royaume  des  TJIts  de  Corfe/Sardaigne,  & autres. 

Sc  Sardaigne,  font  illes  enla  met  Méditerranée,  & Cotfc  futau- 
très  foisappelleeTerapnc  & Cyruus,  comme  aulfi  l'autre  fut  appellcc 
Ichnufa  ou  Sandaliote,  ainfi  qu'on  le  voit  en  nofrre  Geographiep.  19‘j.Sc 
fùrentiadis  ces  deux  illes  deux  Royaumes,  oùregncrent 

I.  Photcus,filsde  Neptune,  & de  laNymphcThoofa,  lequel  Phorcus 
fut  vaincu  par  .\tlasen  vne  armée  naualc,  en  laquelle  il  fut  noyé,&  Icsfub  - 
icts  le  desfierent  apres  (à  mort,  & fut  mis  au  rang  des  Dieux  marins.  U tut 
contemporain  de  Sofarcs,  Roi  ii.  d'Aflyrie. 

1.  Medufe,Euryale  & Sthenio,  filles  du  Roi  Phorcus,furent  Roinesdes 
trois ifles;  àfçauoirdeCorce,  Sardaigne  Sc  Citene,  & furent  appellees 
Phorciades  & Gorgones  i 8c  Palephatusditquc  Perfeus  croyant  quelles 
fuirentgrandemenc/ichcsy  alla,  8c  tua  Medufe. 

3 . CyrÂus,  fils  d'Hercuks;£èl6n 'tabius  Pidor , alla  régner  fu^  l'illeap- 
pellceTcrapne,8cdefon  nomIafic  atelier  Cy mus. 

4.Sardus, 
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4 Sardusjfils  auflid’Hcrcul«,fclonSiIuit&Solinus,  ou  fils  dcMaçe- 
rides,  dit  Hercules  Lybicn,  félon  Paufanias,  parrit  de  Lyfaic,  & alla  régner 
en  l'ifle  Sandaliotc,laauellcde  fon  nom  il  fie  appeller  Sardinia:mais  fi  Pau- 
ûnias  elt  véritable, il  faudra  qu’il  y aye  eu  deux  Satdus,  I vn  fils  de  Maceri- 
des,  qu'il  dit  auoir  précédé'  laColonie des  Grecsconduicce  par  Ariftæus,  & 
l’autre  filsd'Hercuics,  qui  fut  fauue'  par  lolaus  des  mains  du  pere  comme  il 
eftoit  en  fureur.  Or  Ariftssus,  félon  le  mefme  Pauûniai , ayant  clpoufé 
Autonoe, fille  deCadmus,  il  fiitinfailliblement  contemporain  de  lofâ- 
tes Roi  vingt-deuxieline  d’Aifyrie , comme  nous  l’auons  veu  au  Siècle 
vingt-cinquiefme  en  parlant  des  RoisdeBoeotie;  & ainli  fut  auflî  con. 
temporainde Phorcus:  SeSatdus,  fils  d‘Hcrculc5,acllccontcmporain  d« 
Tÿuunes  Roi  17.  des  Afiy tiens,  ainfi qu’on  verra  clairement  par  la  table 
fuiuante. 


Macetides.  Apollo.' 

Il  Sofaresio.  ans.  • -Phorcul. Satdus  Roi-- Arilatus, 

I de  Sardai  gendre  de 

a}  Lampares  )o.---.Medufe&fesrocucs.—Petreus.  gnc.  Cidmus. 


14  Panyas4;.»‘ 
z;  Sofarmutiÿ. 


EIcRrio. 

I 

Alcmcne; 


iS  Mitrzus  Z7. Hercules. 

J . . 1 

17  Tautanes5z.- ---Cytnus,  Sïrdus.Rois  de  CorfeCC  de  Sardaigne, 


DitRej/numeJu  Pclofantje. 

Le  Peloponefc  eft  vne  belle  Peninfule , laouelle  s’appella première- 
ment Ægialie,  puisApie,en  fin  Pelop.oneie,&  auiourd’huy  Moree^ 
ayant  eu  ces  diuers  noms  en  diuets  temps,  félon  que  les  Rois  y eftoient 
les  plus  puilTâns,  & qu’ils  donnoieht  la'Loy  aux  autres  Roitelets  qui  y 
eftoient  en  grand  nombre,  &fe  tient  celle  Peninfule  à la  Grcceparvnpe- 
tiÜftlime,appclléde  Corinthe:  maisquand  Pelops,  fils  de  Tantale  Roido 
Phrigic,ycutmislepied,  ilfe  rendit*(î-puiiranrÆ{  fi  redoutable  qu’il  fit 
appeller  defon  nom  toute  la  Peninfule , Ürqùelle  futlots  appellce  Pclo- 
ponefe.  Cequipeutarriuer,nonautempSqil’ilyvintpoure(pouferHip- 
podamia.filled’Oenomaus,  RoidePifc,quifotd!ffemps  de  Sofares  Roi 
vingc-deuxicfmc  tf  A ffyrie;  mais  fur  la  fin  de  fts  loüts,  enuiron  le  tempsdu 
regnede  Panyas  Roi  vingt-quatriefinedefditsAflyriens:  car  Pelops  veC- 
quit  longuement,  maisnon  pas  tarit  qu’Eiifeba  s'eftiniaginé,  qui  veut 

Ju’ilayecommencideregner  l’an  5.  du  regnede  Bellepares  à vne  partie 
’Argos.&cclaeftant,&ayantvefcuiufquesaui7.duregnede  Panyas,  • 
où  les  autres  Autheurs  Içfont  mourir , il  n’aura  pas  feulement  régné  lej  * 
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cinquante- neuf  ans  qu'Eufebe  lui.  donne  de  egne  , mais  plus  de  ceni 
vingt-  quatredl  faut  donc  cotrigcrEufebc,fi  cc  n’elt  en  tou  t, pour  le  moins 
en  partie,  5c  prenant  lescinquantc-neufansduregne de  Pelops,  qu'Eu- 
febe  luy  donne,  remonter  depuis  l’an  1 7.de  panias, auquel  il  mourut,  & on 
trouucra  qu’il  commença  d’ellre  Roi  dansic  Peloponefe  l’an  9.  du  règne 
de  Sofares  Roi  vingt-  deuxiefme  d’Aflÿrie,  qui  eft  le  mieux  & le  plus  dou- 
cement qu’on  peut  traitter  Eufebe  ; & fclon  cela  mettre  l’origine  du 
Royaume  du  Peloponefe  au  ncufîcrmean  dudit  Solârcs, ou  pourlemicux 
à l’an  quinziefmc  de  Lamparcs;  d’où  prenant  les  cinq  ans  de  Ton  règne 
&lesfoixante  cinq  ans  durcgned’Atrxus  apres, comme  Icsquinze  d'A- 
gamemnon,filsd  Atr*us,letour,felonEufebe,  nous  les  appliquerons^ 
tant  luy  quefetrucceiTcurs,aux  Rois d’Alfy rie. 


I^tit  <3r  frima  dn  ftUfmtft. 

Selon  Eaicbe.  , Selon  nous. 


10 

»a 

*4 

>î 

U 

»? 

11 


Beileparcs  }«. 
Lampndc*  js. 
SofÂrcs  10. 
Lamparci 
Panyn  4Ç. 

SoCuMUt  Ip. 
MirTBUf  17, 

Tautaoes  }i. 
Tevtcui  4«. 
Tjmctn 


PeIopie«m«cii(«d«rr{n«t  l*an cinquicT*  , 
me  de  Bclleputt , le  rvgaijÿ.  «nt.  2 

At^rai  donc  Taii  troifiefme  de  $«fîireft 
comitenfa  d'en  rtgsKr  tetuau-cinq. 

PelopsarriuadattatcPctoposeféraii  aeefif- 
nede  Sofaret. 

Peloes,  Kan  qnbiucfme  de  Lamparea  fut  Eejr 
duPetapMefe,  6t  y régna  ans. 

Atiawa  , Van  44.de  Paoyascomtneofade  re« 
gner  fomaati-cinq  ans. 

Agamemnon  l'ait  dix-neufiéme  de  Panyas, 
8(  quiflxc  ans  apres  Troye  fut  prife. 

Agamemnos  , l'an  it.de  Taurines  fuccedai 
Atreus,  8r  quinte  ans  aptes  Troye  lutpnfe. 
Orcfles,  filaSc  AKccfTcai  d'Agamemaon. 

régnant  fes  Hcrachdes  amuerent  au  Ptlo- 

ponefe  .drcncEafrctentTi^eftkt. 

Certainement  on  voitpar  celle  table  comme  Eufebe  s’eft  grandement 
abuféd'auoir  placé  fi  haut  le  commencement  des  cinquante-neuf  ans  de 
régné  qu’il  donne  à Pelops:  car, fi  cela  eftoitAçraus  fonlîls  n‘en  ayant  rè- 
gne que  foiiante-cinq  par.lui-mçfmes,  & Agamemnon,filsd’Atrxus, 
que  quinze  ans  quand  Troyçifctpîiefe,  il  s’enluiuroit  par  le  mellmeEu- 
febeque  Troye  auroit  eflcprinie  Pan  trente- trpiflefme  du  régné  de  pa- 
nyas;  ce  quiefl  faux  pdl  le  mefenp  .Eufebe,  qui  dit  quelle  fût  prinfe  l’aa 
vingt-cinquielme  du  regife  de  Taupes,  quatre  générations  plus 
bas.  1 

Le  furplusde  la  ubie  cR  &cileà  entendre. 


I ■ -J, 


r 
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Du  R^*umt  £ umurdhuy  Pugliu. 

A Pulia,  pays  & région  du  Royaume  de  Naples, (ùc  anciennement  vn 
Royaume  particulier  dansl'  I talie,  où  regnoit  Pilumnus.filsde  lupi- 
ccr,quandDanaë, fille  d'Aaifms.laquclIcauoit  cfté  abandonnée  fur  b mer 
y aborda  auec  Perfeus  Ton  enfant:  & ce  pays  fut  quclqucfoisap|>ellé  lapy- 
gia,  dunomdclapygcs,filsdeDxdale,quiy  regnarcarily  auoiten  mef- 
mc  temps pluficurs  Rois.  Que  fi  Pilümnus  efpoufa  Danac,  comme  les 
Autheursiedifcnt.il  faut  pour  le  moins  qu’il  aye  cfié  contemporain  de 
• Lampares  Roi  i j.  d’Alfyrie,  & à ce  teuaps  ic  mets  le  commencement  dd 
régné  de  Pilumnus,  qui  ^t  Roi  du  pahappelléApulia.  Voyqnsfesfucccfr 
feurs  en  lesappliquant  aux  Rois  d’Aflyrie. 

1;  Lampucs  jo.  ans.~  PUanmus  fUide  lupicci. 

14  Paiiyu  4). .---Oaunui; 

I I 

45  Sofitroas  iJ. -- ---Daunüs.  Drdalus, 

\6  Mittzm  17.--- ---Faunus.  Veiiüia.  Ajiuta,  lapia.  Tydea». 

I I . , 

IJ  Tautanea  )>••••  luturna.  Diometics. 

I.  P.lumnus  donc,fiIsde  l upiter,  fut  le  premier  Roi  de  I’ Apulia,&  ce  fûc 
lui  qui  efpoulà  Danaë,  fille  d’ Acrifius,  Perfeus  ellant  défia  nay,  5t  d’ellé  eut 
fon  fils  Daunus. 

i.Daunus,filsdePilumBus,  &de  Danaë,  fut  le  fécond,  & fut  pere  de 
Daunusfon  fucccfTeuridc  Vcnilia,faeur  & femme  de  Daunus  i.fic  de  Ama- 
ta,  femme  de  Latinus. 

3.  Daunus  x.filsdeDaunus,futletroifierme.Ileut  deux  filles  ; l’vne,  à 
fçauoir  Vemlia, femme  de  Faunus,  &mcrcdcTurnus;  1 autre,  à fçauoir 
Amata,fcmmcdc  Latinus,&;  merede  Lauinia;&  ccftui-cifutayeul  dcT ur- 
nus . 1 1 a peu  auoir  d'autres  filles,  l’vne  dcfqucllcs  fut  mariee  à lapix , fil  s de 
Dzdalc,  l’autre  à Diomedes,  fils  de  Tydxus,  Icfquels  régneront  en  leurs 
portions,  & celle  de  lapix  fut  appelle'e  lapygia. 

4.  Faunus,mari  de  Venilia,  félon  le  Calepin  & le  Diélionaitc  Poétique 
de  Morel,  où  i’eftime  qu’il  faudroit  mettre  Daunus  3. fut  aulfi  Roi  de  Apu- 
lia  : car  ce  fut  Daunus  qui  fut  fon  pere,  & V enilia.quoy  que  fœur  de  Dau- 
nus, fa  mcrcîce  qui  elloit  lors  a(Tcz  familier.  Quoy  qu'il  en  foit,  Daunus  ou 
Faunus  eut  de  Venilia  fon  filsTurnus,  &deceftui-cy  Diomedes  efpoufa 
l’vnc  des  filles,  ou  pluftofl  fille  de  lapix:  car  autrement  il  adroit  elle'  blaf- 
mablc  de  n’eflre  du  collé  de  fon  beau-  frere  T urnus  contre  Æheas,  ce  qu’il 
rcfiilà,  & fe  rendit  neutre. 

Du  temps  de  ce  Faunus-Dauiius,  lapix  fils  de  Dxdalctfloic  Roid’A- 
pulia  ou  d'vne  partie,  qui  de  fon  nom  fût  app  ellee  lapygia. 

5.Turnns,  Princed’Apulia, apres  le  fiegedeTtoye,  &larUine  d'icelle; 
voyantqu’Æneasefloitdcfcenduenluliepouts’yarreftcr,  & qu’ilvou- 
loit  efpoufct  Lauinia,  fille  du  Roi  Latinusi  fit  la  guerre  à Ærieas,&  par  iujr 
fùttue'i  ^ • * 

. ’ À Aa  ij 
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DiomcdeSjfils  dcTydzus,au  lieu  de  tccourncr  en  la  Grece  apres  la  ruine 
de  Troye  comme  les  autres  Princes  Grecs,  ayantfeeuque  durant  Ton  ab> 
fcncefa  femme  auoit  fait  l'amour  auecCyllabarus, (ifs  du  Roi  Stcnelus,s'cn 
allaàl’Apulia,&là  efpoufal’Vné  des  Ailes  du  Roi  Oanaus  , & y regnoie 
quand  Turnus  & Æneasauoient  la  guerre  enfemble. 

Etàceux-cy  AnilTcntles  Roisd'Apulia,appellceaufniapygia,&auiour* 
d'huy  Puglia. 

Dit  RojiitutHcdeCic0mt  oitJeiCktn»,  cude Pierie,tnUThracc. 

OEagrius,  ou  Oiagrus(contemporain  de  Bacchus,(ilsde  Iupirer,&  de 
Scmele,filledeCadmus)fur,(clonOrphce,Roi  des  Ciconiensen  la 
Biftonie  delà  Thracc  , & fût,  félon  Nonnus , à la  guerre  des  Indes  aucC 
Bacchus.Il  fut  donc  contemporain  de  Lampsares,  &ie  mets  le  commen- 
cement de  Ton  régné  enuiron  l’an  i.  de  Lampares  Roi  ij.  d'AlTyrieou  a 4. 
Il  eut  de  la  Mufe  Calliopefon  Als  Orpheus. 

Orphée  fon  fils,  fut  Roi  de  Ciconie,  qu'Apolodorc  appelle  Pierie  de  la 
Thracc,  & fut  du  nombre  des  Argonautes  : il  fut  contemporain  de  Mi- 
trzus3c  dcTautancs,  âcnafquit  fonpcrccfiantdchafortviel. 

Ccadus,  Roi  des  Ciconiens, félon  Homère, fe  trouua  au  fiege  de  T toye^ 
ou  pour  le  moins  fon  petit  fils  Euphemus,fils  de  fon  fils  T rœcenius. 

■T rœrenius,  fils  de  Ccadus,  fut  Roi  des  Ciconiens, & pcrc  d'Euphemus. 
Euphcmus,âlsdcTcœcenius,mcnalesCiconicnsau  fccours  dcPiiam, 
félon  Homère. 

Du  Rtyaumt  de  Pont. 

POnr,eft  vncrres-grâdeProuince  dcrA(iemincur,appcllee  auffiTher- 
gama,  ou Thogarma,  laquelle contenoit anciennement  plufieursau- 
tres  Prouinccs,ainfi  qu'il  fevoità  la  page  loj.  denofire  fainde  Géogra- 
phie : que  fi  Pontus  en  fut  le  premier  Roi  & autheur,lc  plus  haut  que  nous 
en  pouuons  mettre  l’origine  fera  du  tempsdu  regnede  Lampares  Roi  aj. 
d’AlTyrie,  parce quePontus.filsdc Chaos, futfon contemporain,  comme 
nous  l'auonsiufiifiéau premier liure de noftre  Panthéon:  c’elf  pourquoy 
nous  l’eftabliffonsà  l'an  ;.dudit  Lamparc$:que  fi  Elazar  en  la  fainde  Efcri- 
ture,  Gcncfei4.  i.fignifie  Pont,  comme  la  verfion  Latine  l’a  interprète', 
fans  doute  l’origine  dcce  Royaume  iroir  au  Siccle  a 1.  au  teps  qu’Abraham, 
parlecommandemcntdeOicu, quitta  la  Mefopotamie  pour  aller  en  la  ter- 
re de  Chanaan , 8c  qu’il  fut  de  retour  du  voyage  qu’il  fit  en  Egypte  : car  ce 
futlorsqu’ildcfficArioch, RoidePont,  quiauoit  aucc  autres  trois  Rois 
adàilly  les  Rois  de  Sodome  8c  de  Gomorrhei  mais  cela  n’empefehera  pas 
que  le  Royaume  appelle' Elazar  n’aye  commencé  d’eftre  appelle  Pont  au 
Siècle  a 9.  pat  Pontus,  fils  de  Chaos,ainfi  que  nous  venons  de  l’cftablir.  Or 
il  y a eu  trois  Pontus,  l’vn  fils  de  Chaos,  l’autre  fils  d’ Vranus,  8c  le  ttoificf- 
mc,filsde Neptune , qui  auroient  peu  dpnner  leurs  noms,  le  premier  à 
Pont,  Royaume  dit  Thogarma,  le  lecondi  Pont,  Royaume  dit  Arménie 
lapctite,ou  Eiafarou  T rebifonde,  8c  le  troifiefmcà  Ponr,dit  Brebicie,  ou 
Bithynie,  ou  Phrygic  la  grande;  Icfquels  trois  Royaumes  fe  voyent  en  la 
page  a oj.CualIcgucc.Apliquons-lcs maintenant  aux  Rois  d’Aifytic. 
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^oysd'Affyru. 

t).Lamparcs30. 
14.  Panyas  45. 

a 5.  Sofarmusiÿ. 
aé.  Mitr.TUS  17. 


Royi  Cr  Princes  de  Pont. 

Pontus,  qui  fût  fils  de  Chaos,  félon  Heziode. 
Pontusjfilsd'Æthet,  dit  Vranus,  ou  le  Ciel,  felori 
Higinus. 

Pontus,  fils  de  Neptune,  félon  Eufebe,!.  i . de  la  Prxp. 


Leucon  fut  auflî  Roi  de  Pont,  & fût  tue' pat  fon  frere  O xylochus,  par- 
ce qu’il  couchoit  auec  (à  femme, mais  ie  ne  fçaurois  dire  en  quel  tempsrque 
fi  ce  fût  Leucon,fiJs  d' Athamas,il  fut  plus  ancien  que  les  prccedens  Pontus. 

Làontaufll  tegne  du  temps  des  Romains  Mithtidates,  Eupator,Bcla 
Roine  Pythodora. 


Oh  Roynume  de  TifledeSeriphot. 


SEriphos,  ifle  dans  la  mer  Ægee,&  l’vn  des  Cicladesde  la  Grcce  fut  iadis 
vn  Royaume,  lequel  nousauons  marqué  à l'an  4.  du  regn-  de  Lam- 
pates.parcequ’encetempsy  regnoitleRoi  Polydeéfes,  chez  lequel  fût 
nourry  Sc  cflcué  Perfeus,  fils  de  lupiter  & de  Danaé,  fille  d' Acrifius,  l’vn 
desRoisd’Argos.  ' 

I.  Æolus.hitfansdouteRoidecefteiflc;  car,  félon  Apolodore,  il  fût 
perode  Magnes,  qui  lefut  de  Polydedes. 

a.  M ïgnes, fils  d’Æolu5,acperc  de  Polydeélcs&  de  Diâis,  félon  Apo- 
lodore. 

5.  Polydeéles.filsde  Magnes  régnant,  ainfî  que  nous  auons  défia  dit,' 
Danaë,  fille  d’ Acrifius, auec  fon  fils  perfeus , ayant  efléexpolec  fur  la  met 
par  (on  pere,y  aborda,  & Diélis,  frere  du  R oi  Polide£tes  les  mena  chczluy, 
& fit  eflcucr  Perfeus  dans  leTemple  de  Mineruc.  Higinus  dit  que  polyde- 
dles  cfpoufa  Danac , mais  Apolodore  dit  le  contraire  : il  auouë  bien  qu’il 
l’a  voulut  efpoufer;  mais  que  Perfeus  reuenant  de  tuer  Medufe,  & d’efpou- 
fet  Andromède,  artiua  comme  il  vouloir  faire  violence  à fa  mere , & le 
changeaen pierre  puis baillale.Royaume  à Diâis. 

4.  Diiftis,  fils  de  Magnes,  Sc  frété  de  Polydc4les,fût  Roi  de  Seriphe,ainfi 
que  nous  venons  de  leracontcti 


D»  Roynume  des  Tai>fiies  er  Teleboiies. 

L Es  ides  T aphies,  autrement  appellces  T elebo’ides,  fon  t , félon  pli  ne, 
trois  ides  de  la  Grece,  en  la  mer  Yonique,  du  codé  de  l’Italie,  & pro- 
che des  ides  appellces  Echinades,ainfi  appellces  à caufe  de  T aphus  & Tclc- 
boas, frères,  qui  y regnetentmout  en  mettons  le  commencement  au  temps 
de  perfeus,  contemporain  de  Lamparcs,  Roi  ij . d’Adyne,  ainfi  que  nous 
l'auons  veu  au  Siècle  16.  en  donnant  les  Rois  d’Elidc,  & qu’on  le  verra 
maintenant  pat  la  table  fuiuante,appliquee  aux  Rois  d’ A (Tyric. 
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«y  frinat  Jet  ijttt  T4fhitt  Kr  TeUkUa. 

|>l  tLaispitcijo. 

Pcrfewi»— «Andf  ■ii4f. 

, 

SthcocliH.  eWâno. 

1 

>5  ISefamutii. 

NcftuM«^lifrod(»c.  6«iriAhe<>«*  t/daiBiiu.  AU»CM— Am^itri» 

I 

|*#jU»tsii(  17. 

PtercLu. 

HÿrCiilr». 

Iphidua. 

4 

TcUbo». 

1 *> 

Tapkw.  ClifomuBi.TyrMiuf.  Amioebw.  £ii«icf. 

Co«ctk«. 

I 

_ 

Ccflc  généalogie,  aucc  les  alliances, e(l  riree  beaucoup  plus  de  Diodoro 
que  d‘Apolodore,mais  de  tous  lesdeux  on  a peu  la  mettre  en  fa  pcrfeâioni 
ccqu’autrcmentcuftcfté  difScile,&  y acinqdcgrezdegeneration. 

"i.  Perfeus  blsdelupitcr& deDanaefïlIed'Acririus,Roi d'Argo$,mai' 
que  aucc  fa  femme  Andromède,  le  premier  degré  généalogique:  il  fut  xoy 
de  Myccncs&  pcrcdcpluficurscnfins, &: cntr'auticsdc  Mctlor,  SchenC'* 
' lus,  l-.lcârio  & aIczus,  les  vns beaucoup  plus  aagez  quclesautres:  Cai 
Medor  cud  bien  ede  le  pcrc  de  fon  frère  aIczus  , & de  la  vient  qu'a  mphi- 
trio  dlsdudit  aIczus,  quoy  qu'il  fud  en  pareil  degré  que  fâcoufincHip- 

[lothoë  fille  de  Mcdor,(îcd-ce  qu'il  fut  cf^'  en  aageaux  cnfansdcPteiC' 
as,&  à ptcrclas  mcfme , contre  Icfqucis  il  eut  guerre. 

Menaceus,  Prince  Thcbain,  edmis  àpareil  degré  quepcrfcus,  parcç 
qu'il  fût  pcrc  d'Hipponome,  femme  d'Alczus,  fils  dudit  Perfeus. 

1.  M eyîjr.fils  de  perfeus, marque  le  fécond  dcgtc,&  fut  pere  d'vnc  feul- 
le  fille , appcllec  Hippothoc. 

Sthenelut,  frere  de  Medor,  fut  Roi  de  Mycenes,  & pere  d'Euridheus. 
Eleflrio  leur  frété,  fut  Roi  ou  tuteur  du  Roi  de  Mycenes,  Se  fût  perç 
d'Alcmcne  mctc  d'Herculcs  & de  pluficurs  fils. 

..^/rurtuifilsaudidc  Perfcus,doitedrcau  mcfmcdegrc  cucfcsfrctcs:  il 
cfpoufj  Hipponomc,  fille  de  Menceccus,princeThcbnin, félon  Apolodo- 
te,  & d'elle  cutfonfilsAmphitrio, appelle  le  Thcbain  à caufe  delà  mere. 

} . /Veptane, marque  le  troifiefmc  degré'  aucc  fa  femme  Hiffaiboë,fA\c  de 
Medor,  de  laquelle  il  eut  fon  fils  Ptctelas,  auquel  il  donna  vn  poil  d’or, qui 
auoit  celle  dcdincc,  que. Ptctelas  feroit  immortel  tantquccepoilluydU'^ 
teroit. 

Ruriffhtiti,  fils  deSchcncIus,cfià  pareil  degré  que  làcoufincHippo- 
thoé  : mais  beaucoup  plus  icunc,  Ce  fût  luy  qui  donna  tant  de  peine  à 
Hercules. 

Lyciwn/«»,  fils  d'Elcûrio,  3c  lefculdetousfcsfrctesredéquandptere- 
las  eut  guerre  contre  Elcébrio  Sefe^enfans. 

Alcmene, fille d'Elcéftio,  marieeà  Amphitrio,  fon coufin  germain , fils 
d'Alczus. 

mpliitri0,  fils  d'Alczus,  cfpoufa  Alcmene,  à telle  condition  qu'il  ne 
couchcroit  pas  aucc  elle  qu'il  n’eud  vengé  la  mort  de  fes  frétés  ; mais  ayant 
tué  par  accident  fon  bcau-pcrcEleébio,  quoy  qu'il  nele  voulud  fiiirc,il 
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quitta  Tyrinte  d’Argos,&  auec  (à  fiancée  s'en  aiIaiThebes,où  il  fut  le  bien 
receu  par  le  Roi  Creon,&queIque  temps  apres  deffit  Pterclas  & (es  enfans, 
& donnalesiflesTaphus&ToleboidesàCephale,  Prince  Athénien, qui 
l'auoit  affilié. 

4.  PtercUs,  fils  de  Neptune  & d'Hippothoë,  marque  le  4.degré:  il  fut 
pere  de  fept  fils  fie  d’vne  fille,  de  tous  Icfquelsiln'cn  efchappaquele  feul 
Eueres  à la  guerre  qu'ils  eurent  tant  contre  Eledlrioluy  demandant  le 
Roiaume  dcMeflor  leur  ayeul  maternel,  que  contre  Amphitrio  gendre 
d'Eledrio. 

Herculet  fie  I^hului  enfants  d'Amphitrio  fie  de  lupiter,  fie  d'Alcmene 
femme  d'Araphitrio,  font  bien  à pareil  degré  généalogique  que  Pterclas, 
mais  ilsncnafquircntquencuf  mois  apres  la  mort  de  Pttrclas  fie  de  tous 
fes  enfants. 

5.  Teletnés  fie  T dfhiti , fie  leurs  autres  frétés , enfans  de  Pterelas  .mar- 
quent le).  fie  dernier  degré  de  noflre  table,  qui  furent  vaincus  par  Am> 
phitrio.non  cantparl’afliflancc  queluy  donnèrent  Ccphale  Roi  de  l’Aélo- 
riqueterrcd’Achenes,panopcus  Roi  de  la  Phocidc,  Eleus  fils  de  Perfeus 
Roi  d’Elide,fie  CreonRoide  Thebcs,  que  parce  que  Cometho  fille  de 
Pterelas deuintamoureufe  d'amphitrio, laquelle  coupa  Iccheucu  d'or  de 
fon  pere;  fie  ainfi  fut  vaincu  fie  tué  pat  Amphitrio. 

ComethojfoeurdeTaphus.fie'TcleboasScfilIc'de  Pterclas,  autres  ef- 
criuent  Comxtho.dcuintnamourcufe  d'Amphitrio,  que  pour  le  rendre 
victorieux  de  fou  pere,fie  de  fes  frères  fçaehant  que  cela  ne  pourroitarriucr 
qu'elle  n’eull  couppé  le  poil  fatal , qui  cfloit  d'or  à la  telle  de  fon  pere, 
elle  Iccouppa,  fie  Amphitrio  fut  victorieux,  qui  pour  recompeufe  la  fit 
mourir. 

D«  Ktytmme  de  Micents, 

Le  Roiaume  de  A/ice»«ellmarquéaui4.  de  Lampares,  parce  qu'en 
ce  temps  Perfeus  apres  auoir  tue  Acrilius  Roi  d'argos.fc  rendit  maillrc 
du  ttoiaunie,fie  eflablit  ion  ficge  Roial  dans  la  ville  de  Micencs,cn  laquelle 
régnèrent  huiCt  Rois,  iufquesàcc  que  les  Hcraclides  par  leur  retour  en  la 
Morce,en  chalTercnt  les  fuccelTeuts  de  Perfeus.  qui  en  fut  le  premier  Roi, fie 
comincnça  à y régner  comme  nousauonsdiCt. 

1.  Perfeus  l'an  A4,  de  Lampares,  quarante-cinq  ans. 

1.  Stcnelusl'an  )ÿ.  de  Panyas,  neutts. 

J.  Eurifleusl'an  3.  de  Sofarmus,  quaftntc-vn  an. 

4.  Atræus  ficThycIlesran  14.  de  Mytrxus , dix  huiCt  ans. 

5.  Agamemnon  l'an  i j.  de  T eutanius,  dix-huiCt  ans. 
fi.  Ægyftus  l'an  1 . de  Tantxus,  fept  ans. 

7.  Ocelles  l’an  8.  deTantxus,  foixantc  fie  dix  ans. 

8.  TylàmcPcsl'an8.dcDercillus,troisans  ,iufqucsauretourdes  He- 
raclides  qui  fe  rendirent  les  maillrcs  de  toute  la  Moree , fie  partagèrent  en- 
tt'eux  les  Royaumes  quatre  vingts  fie  untd'annecsaprcsIadcIltuCtionde 
lavillcdeTroyc.  Tellement  que  le  Roiaume  d'Argos  fie  de  Myccne$ 
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échcut  en  partigck  T emenus,  qui  fut  endroicc  ligne  le  5.  des  defeendans 
d'Hcrcules  :duquelTcmcnus,parlongue  fucceflîondc  Siècles, fedifoienc 
dire  defeendus  les  Rois  de  Macodone  predecefleurs  d'Alexandre  le 
Grand. 

Du  Royuumt  dt  Coo , ou  Cor,  ou  Merofe ,ifledeU  mtryEgtt. 


COo,ouCos,ouChio,ou  Merope,  ouLango,ouLongo,  car  tout 
autan  t de  dmers  noms  donnent  les  Autlieursà  troisl(Ies,qui  (ont  Sy- 
nonimcsd'vnciqui  eft  parmi  les  illesde  la  Grèce  dans  la  mer  Ægeed’autre, 
qui  eft  du  nombre  des  Cyclades,&  en  la  mefmeraer;  & la  trotîiefme,  qui 
dl  parmi  les  illes'de  l'Afie,en  la  mer  de  Scarpanto,ain(I  qu'on  les  peut  voir 
aux  pages  195.  & aog.  des  tables  de  nonrcfaindle  Géographie. 

Et  ne  peut-  on  pas  bien  difcemer  de  laquelle  des  trois  les  anciens  ont 
autrcsfois  fait  vn  petit  Royaume  i mais  de  laquelle  des  trois  que  ce  foie,  la 
premiereayant  communiqué fon  nom  aux  Icconde  & troilicfme,  com- 
me noftrc  France  à la  France  nouucllc,  dans  l'vne  d'icelles  ou  fut  toutes 
crois  furent  ia.IisRoisautempsdePanyasRoi  i4.d’Airyrie. 

I.  Mcropsic  Géant,  qui  lut  l'vn  de  ceux  qui  voulurent  rauir  le  Ciel  à 
lupirer.&cdlui  cy  fucpered'vncfilleappelleeCoo,du  nom  de  laquello 
1 i(iefucappclleeCoo,ouCoos,  laquelle s'appelloit  auparauanc  Merope, 
ou  Mcropis:  &:  auoit  ce  Géant  cfpoufé,  felonHiginus,  la  Nymphe  Eche- 
mea,  3c  fes  peuplcss’appelloicnc  Meropes. 

i.Coo,  tille  de  Vicrops,  fut  Roinedcl'iHe,  &i'cflimc  que  ce  fut  d'elle 
que  Neptune  eut  fon  fils  Eutypilus;  Apolodore  neantmoinsditqucNe- 
ptunecut  fon  fils  Eurypilusd'Aflipalea.  Quoy  qu'il  en  foit , Coo  Se  Ne- 
ptune regnerent  en  mcfme  temps  dans  celle  ifle,  Sc  la  Roine  s'appelloit 
auHiCoa  félon  Higinus, Se  peut  ellre  Aftipaleaaiifll , (don  Apolodore. 

).  Eurvpilus,  fils  de  Neptune  Si  d'Aftipalea,  fiic,  lelon  Apolodore , Roi 
de  celle  ille,  Se  auoit  efpoufcClytica  : mais  Hercules  reuenant  deTroyc, 

Îru'il  auoit  prinfc fur  Laomedon,  Se  Eurypilusnele  voulant  rcceuoir dans 
ouille  Herçulcsycntraparforce,  SetualeRoi  Eurypilus,  fa  femme  Se 
fes  cnfanstScs'abufentlourdcmcnt  ceux  quiclliment  quelc  Roi  de  Coo 
fut  Eurvpilus  fils  dudit  Hercules,  parce  que  le  fils  d'Hcrcules  viuoit  au 
temps  du  (iege  de  T royejSe  cellui-ci  fut  tué  par  fon  perc,qui  eftoie  mort  au 
temps  du  (iege. 

Du  Royaume 


de  d.wj  !a  furie  de  l' jd/îemineur. 


ANadoria,ou  Milet,  ville  Se  Royaume  de  l’Afie  mineur  dans  la  Pro- 
uincc  de  Carie, eut  fon  origine  Se  commencement  au  temps  de  Pa- 
nyas  Roi  14.  d'A(fyrie,Sc  nous  fauons  marqué  au  i.  an  de  fon  règne,  od 
tcgnetcnt  iadis 

I.  Anax,filsduCicl8edelaTcrre,fcIonPaufanias,Se  CocliusRhodius: 
car  il  fut  Roi  Se  fondateur  de  Anaéloria , ville  capitalcdu  Royaume, Se  fut 
contemporain  de  Panyas  Roi  vingt  quacricfme  d’A(ryric,amfiquenous 
l'auons  iuRifié  au  premier  liure  de  noîlrc  Panchcon,Se  eut  vn  fils  qui  fut 

appelle 
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appelle  Afterius. 

t.  Aflerius  fils  du  Roi  Anax,  félon  Paufânias,  fut  le  fécond  Roy  d’A- 
nadforia:  il  dit  qu'il  auoit  vn  corps  de  dix  coudées  de  hauteur. 

Mcander,  qui  donna  (bn  nom  au  fleuucMcander  de  la  Carie,  foit 
qu’il  euft  efpoufc  vne  fille  d'Anax,  fditquede  fonchef  il  regnaftfurvnc 
partie  d'Anaéloria , il  eft  véritable  qu'il  eftoit  Roi  au  temps  d’afterius , & 
comme  luy  contemporain  de  Sofarmus  fils  dePanyas,  &fut  pere  d'vnâ 
fille  appellceCiane'e,  & d’vn  fils  appelle  Calamus. 

Calamus  mourut  s'elhnt  noyé  dans  le  fleuucMeandet,  fonpereefiant 
encores  en  vie. 

4.  Cianée  fille  duRoyMeander,fûtmariéeauecMilet  fils  d’ApoIlo, 
qui  auoit  elfe  chaifé  de  Crete  pat  Minos  2. . dece  nom,  2c  ceux  là  s’abufent 
quieflimentquece  fut Icpremier  Minos  fils  de  lupitcr  & d'Europe  i car 
cela  cil  impo/Tiblc.  Ils  eurent  Vn  fils  appçllé  Caunus,  2c  vne  fille appclléc 
Biblis. 

5.  Caunus  & Biblis,  frere&foeur, régnèrent  dans  lavilleAnaéforia,  la- 
quelle le  Roy  leur  pere  auoit  fait  appellcr  Milet  t fa  fœur  fiit  efperduémenç 
amoureufe  de  luy, niais  iln'y  voulut  condefcendre;àcaufedequoy  elle  fût 
changée  en  fontaine  de  Carie.Et  les  fuccelfeurs  de  Caunus  y regnerent  du- 
ranrtrois  générations,  àfçauoir durant  lesregnesde  Teuteus,  T inzus  2e 
Dcrcylus,  Rois  d’Aifyrie. 

6.  Mais  Eupales  Roi  ja.  d’Alfyrie régnant,  Niizus  Prince  d’Athenes, 
fils  du  Roi  Codrus,  qui  le  fût  de  Melanthus,ayantdifputépourla  Royau- 
té auec  fon  frere  le  Roi  Medon,  2c  en  ayant  cfié  rebuté,  il  s’en  alla  auec 
quelques  fiens  frétés,  2c  quelques  Ioniens  nouuellement  venus  du  Pelo- 
ponefe,2c  mena  vne  Coloniedes  GrecsenAfie  mineut^Ac  s’eflant  arrefié 
dans  la  ville  de  Milet,felon  Paufanias,  y fit  ruer  tous  les  malles  defeendans 
du  Roy  Milet,  puis  les  liens  efpouferent  les  vefûes  2c  les  filles  des  morts;' 
& ainfi  fe  rendit  Roi  2c  fouuerain  de  Milet. 

• 7.  Ægyptus,  fils  du  Roi  Nilxus,fut  apresfon  pere  Roi  de  Milet,2c  con- 
temporain de  Laollhenes,  Roi  j;.  d' Affy  rie,  qui  ell  tout  ce  que  i’en  ay  peii 


trouuer. 


Du  K«yiut)te  à’ Onhtdu. 


O 


Echalie  fût  iadisvn  petit  Ropumedu  Pelopohefe,quin’cfloitquV- 
ne  portion  de  celui  de  Meffenie,  l’origine  & le  commencement  du- 
quel nous  auons  mis  à l'an  5.  du  règne  de  Panyas,  parce  que  ce  fiat  lors  que 
Melaneusenfiitle  premietRoiou  enuiron  ce  temps,  aindque  nous  l'a- 
uonsdeluditfurle  Sieclei.7.endonnantlcs  Rois  de  Melfenie,.  Voyons 
premièrement  l'ordre  généalogique  à la  table  fuiuante  , appliquée  aux 
Roisd’Airyrie. 
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VoiIarordregenealogiquedesRois&  Princetd’Oechalie  flc  de  leufj 
alliances,  voyons  main ccn au c l'ordre  hiftorique  pourd'autanc  plus  ap»- 
puycr  le  temps  auquel  nous  en  auons  mis  l'origine:  carcoucquadre  mer- 
ueillcurcmcnt  bien. 

t.  Apollo  marquelepremierdegre'delacable, parce  que  félon  Paulâ- 
nias  en  fes  MciTcniaqucs,  il  fiit  pere  du  Roi-Melaneus,  auquel  il  enfeigna  à 
cirer  de  l’arc. 

1.  Melaneusfilsd’AppolloefpoufaOechaliaiil  fiir  excellent  tireur  de 
l'arc,  &fc  retira  versPerieres  iîlsd’Æolusau  temps  qu’il  regnoiten  Mef- 
fenierlequel  Pcrieresluy  donna  vnepatrtie  de  fort  Roiaume,&  Mclanecs 
(itappelfer  Oechalie  celle  portion  du  nom  de  là  femme,  & fut  pere  du 
RoiEurytus,folon  paufanias,Sc  marquent  Mclaneus  & fa  femme  le  fé- 
cond degré. 

Pylus.ou  Pylon.fc  voitaufli  à ce  mefme  dcgré.parce  qu’il  fiit  pere  d’An- 
tiope  femme  d’Eury  tus  lie  nefçay  pas  fi  cepylus,oupylo$,futiepylaRQi 
de  Megare  duquel  nous  auons  parlé  au  Siecle  17.  mais  il  l’a  peu  eftte. 

3.  furytus  Roi d’Occhalie,filsduRoiMelaneus&:  delà  Roine  Oechj- 
lia, félon  raufanias,  fut, félon  Homere,  fi  excellent  tireur  d’arc  qu’il  ofade- 
fier  Apollo,  mais  Apollo  le  tua:  ilefpoufa  Antiopc  fille  de  rylos  ou  py- 
lon,delaquclleil  eut  Icsenfans  exprimez  dans  la  cable  félon  Higinus,  qui 
diifl  que  ce  fut  Hercules  qui  le  tua,  parce  qu’il  luy  auoicrcfufé  fa  fille  lole, 

' & Apolodore  en  demeure  d accord.  ' 

A polio  fe  voit  à ce  mefme  degré  de  nollrc  table,qui  fut  celuy  contre  le- 
quel Eurytusfc  battit  félon  Homerc.  Or  n'y  a- il  pas  apparence  qu’il  fcfùn: 
battu  contre  Apollo  fonayeul  &pcrcdu  Roi  Melaneus,  c’cllpourquoy  cç 
fut  vn  autre  Apollo. 

4.  Deioneus,  qui  commence  de  marquer  le  4.  degré  généalogique  de 
noftre  t.ible,fut, félon  Plutarque, fils d’Eury tus  Oechalicn,&efpoufa  Peri- 
goncapresqucThefeuseneuc  eu  vn  fils  appcllé  Menalippus,  mais  il  ne 

j,^^raut  pas  confondre  ce  Dcjoncus  auecceluy  qui  fut  pere  de  Cephale:  car 
^'cçl  uy  là  fut  plus  ancien  qu'Araphicrio  pere  d’Hercules,  ny  aufli  auec  Dej  o- 
ncus  fils  d’Hercules. 

Ipbitus,  fils  aulli  du  Roi  Eury  tus,  fût  auec  fon  frere  Clytius  du  nombre 

des 
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des  Argonautes  félon  Apolonius  Rhodius  & HÎginus , & edoic  d'aduis 
qu'on  donnait  fafœurlole  en  mariage  à Hercules,  & Hercules  eftantde- 
uenufurieux  jccca  Ipliicusduiiaut  des  murailles  de  Tyrinthe  cnbas,ainfi 
qu'Apolodore  referit. 

Clythius , fils  aullî  du  Roi  Eurytus  fiir  du  nombre  des  Argonautes^ 
félon  lefdits  Autheurs,  & fut  tue'  par  Æetes , Roi  de  Colchos , félon  Higi- 
nus. 

Oriope,fiIIeaifnc'e  duRoiEuritus  fût  violeepar  Apollo,  Sc  mariée  à 
Andrxmon  , defquels  elle  eut  fon  fils  Amphifus , puis  fut  changée  en 
arbre,  6c  fût  pleureeparfonpcre  Euritus,  &par  (ôn  ntari  Andrxmon, 
felonOuide. 

lole  fe  voit  auffi  à ce  mefine  degre',  fille  dudit  Eurvfus,&  promife  en  ma- 
riageàcîluy  quiferoit  vi(Horieux  d'Euritus  &dc  fes  enfans,  & Hercules 
les  ayant  vaincus  demanda  le  prix  de  fa  viûoire,  qui  luy  fut  rcfufé.  • 

Hercules,  fils  de  Iupiter&d'Alcmcne,fe  voitauflià  ce  mefme  degré, 
parce  qu'il  fut  matyd'I oie  apres  qu’il  eut  ruiné  Eurytus  & fes  enfans,  puis 
mourant commaridaà fon  hlsHiiusd'efpoufer  ladite  lole,ce qu'il  fit. 

Apollo,autre  qüe  les  precedents,fût  celuy  quieut  le  pucelage  deDriopc 
faut  d’iole. 

5.  Amphifus  fils  deDriope,eutpourperesApolloâc  Andrxmon, fé- 
lon O uidc,&  marque  le  (.degré. 

Hillusquieftau  mefmedegré,filsd’Hercules,efpoulàIolefabelle-me- 
re,6cainfi  fut  Roi  d'Oechalie,  5c  d’elle  eut  là  fille  Euxehme  félon  Paulà- 
nias,  laquelle  fùtmariee  à Policaon. 

6.  Policaon,fiUdeButes,marquelctf.&dernierdegrédelatablc:  il 
cfpoulà  Euxehme  fille  d'Hcrcules  5c  d'Iole,  qui  ell  tout  ce  qui  fe  peut  di- 
re par  les  Autheurs  touchant  ce  Koiaume  d’Oechalie. 

Du  Royaume  de  Perfe, 

PErfe  ell  vne  fort  grande  Proumee  de  l’Afie,  laquelle  eft  diuifeeen  plu- 
fieurs  Prouinces,maisla  petite  Prouince  qui  particulièrement  s'appel- 
le Perfe  eft  dans  la  generale , 5c  celle  qui  a donné  le'nom  à lageneralc  ainCi 
qu’il  fevoitenlapagexo4.denoftrefain<fte  Géographie,  l'origine  de  la- 
quelle iemetsàl’an4.duregncdePanyasRoii4.d’Airyrie,  pareequefi 
nous croyonsà  Apolodore,  PerÆf,  fils  de  PerfeusSc  Andromède  fille  de 
Cepheus  Roi  de  l’Æthiopie,  en  fût  le  premier  Roi  ôc  luy  donna  fon  nom. 

T hiton,  frere  de  Priam  5c  fils  de  Laomedon,felon  Diodore,fût  marié  en 
Perfe , & y fit  baftir  le  chafteau  de  Sufe. 

AI emnon,  fils  du  Roi  Thiton.fût  aulfi  Roi  de  Perfe  5c  mena  vne  armée 
d’Æthibpiensaufecoursdu  Roi  Priam,  5c  yfut  tue  parNeoptolemus  fils 
d’Achilles  félon  Homere. 

Nous  neraettronspasicy  Ach.xmenes  qui  fût  Roi  d’Achxmenie,  car 
nous  l'auoni  mis  dans  l’Achxmenie , qnoy  que  Drodore  veuille  qu’il 
fût  Roi  de  Perfe,  5c  que  de  luy  les  Rois  de  PerK  (es  fûcccllcurs  furent  appel- 
iez A clwemcnides}  naais  l’Achæmenie  eftoitjn  petit  Roiaume  particulier 
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qui efloit dans celuy  duquel  nous  traidlons.ainfi qu'il  fcvoitau  Siècle  30. 
Et  pour  les  Monarques  de  perfe  depuis  Cyrus  on  les  verra  au  Sieele  57. 

De  Pjles  Royaume  de  Peloponefe, 

PYlos.ou  pyle, ville  & Koiaume  du  pel oponefe,  fut  jadis  fondée  par  py  - 
lus,oupyla,Roi  de  MegareSc  fils  de  Clefo, félon  pauGinias:  celaaduinc 
fur  la  findc  fesiours,  & i'en  mets  l’origine  à l'an  5.  duregne  de  panyas 
Roi  2.4.d'Airyrie,  apres  qu’il  eue  quitté  foh  Roiaumede  Megare:mais 
apresy  auoir  régné  quelques  années  il  en  fut  chaifé  par  Ncleus  fon  fuc* 
ceifeur. 

I.  PylusdoncfilsdeClefo.Roi & fondateurde Pyle, fiic contemporain 
de  Solàrcs.Lampares  & panyas  Roisd’A(ryrieti.i3.&:i4.&:rurlafinde 
• fesiours  fut  chafle  par  Neleus. 

1. Ncleus, frerede  pelias,Roid'lolque,fiitfilsdeNeptune&  deTyro  fil- 
le de  Salmoncus  U femme  de  Creteus  pere  d’Æfon.qui  le  fiit  de  lafonttel- 
lementqueNelcuseftoit  frere  vterind’jCfon  & beaucoup  plus  aagé  que 
lui:  reftui-  ciayât  efté  chafic  d'I  olquc  par  fon  frète  Peliass’cnalla  en  Meife- 
niedu  Peloponefc,oùayant  cffenuorablementaccueilly  parleRoi  Apha- 
rcus.il  s’y  arrefia,  & ayant  chaife  pylus  de  fon  Roiaume.en  ht  la  ville  princi- 
pallc,  &:  y régna, félon  Homere  & paufanias,  auec  douze  fils  qu’il  auoit  eus 
défi  femme  Chloris  fille  d’Amphion  Roi  d'Orchomenus  des  Myniens 
félon  Homere,  couslefquels  furent  tuez  par  Hercules  filsd’Alcmcnc  apres 
qu’il  eut  prinsElide,  excepte  Nefiorqui  pour  lors  elfoiiicune&  nourry 
ailleurs  que  dans  pyle,  à ce  quediéf  Apolodore.  Et  fùtceftui-cicontem- 
^ porain  dudit  panyas  Roi  14.  d’AlTyrie.  , 

3.  Ncftor,filsdu  Roi  Neleus, fut  Roi  de  pyle  & contemporain  deSo- 
farmusRoi  1 5.  d’AlTyrie.  Homere  didt  qu’il  auoit  defià  paflé  deux  aages 
» quand  il  fut  au  (legedc  Troye  auecles  autrcsprincesdela  Grece,&y1ùt 
auec  fes  fils  Antiloclius  8c  Tbrafiracdes:  8c  apres  que  Hercules  eut  ruyné 
pyleyil  baillaà  N cflor  le  R oiaume  en  dépoli,  félon  paufanias,  comme  aulG 
le  Roiaumede  MelTenic.où  luy  âcics  enfans  regnerent.  Il  mena  quatre 
vingcsdixnauirerau  ficge  de'Troye. 

, 4.Thrariinedcs,filsduRoiNellor,fut  RoidePyle,  fon  frère  Antylo- 

éhus  ayanteflctuédeuantTroye,où  il  fut  aulfi  de  ceux  qui  entrèrent  dans 
leChcualdebois,felon  Triphiodorus,  8cmenadefonchefquinzenaui- 
res  deuant  T roye,\  ce  que  dit  Higinus:  il  fut  perede  Sillus,felon  paufanias. 

3.Sillus,filsduRoiTlirafimedes,futaoi  de  pyle,  8c  pere  d’Alcmæon, 
félon  paufanias;  8c  au  mefme  temps  qu’il  eftoit  Roi,  Poron,  fils  du  fufdit 
Antilochus  l’cftoitaufli,  8c  tous  les  autres  enfansde  Neftor. 

6.  Alcmxon,fils  du  Roi  SyllusfutaulÜRoidePyle  iulques  àce  queles 
^ Heraclidcs  eflans  arriuez  dans  le  Peloponcfe  le  chalfcrent  auec  tous  lesau- 

tresdefeendans  deNellor* 

Conrlnfion,  mettrons  fin  auxdifcours  dece  i».Siecle,à  lafio,duquel  on 

compte  l'an  du  Monde  x ÿoo.qui  fiit  l’an  11 5.  de  la  fonie  de  l'Egypte,  l’an 
4P. 8c  dernier  dç  Deboa  lugeffe  des  Iui6, 8c  l'an  J.  de  Panyas  t j.Monar- 
quedcsAirytieni,j  , SIECLE 
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SIECLE  XXX. 

CE  trcncicrme Sicclc  , qui  fc  voit  à la  trcntierme  page  de  la  fainâe 
Chronologie,rediuifeenhuiâ  colomnes,  fur  Icfquelles  nous  na> 
uons  pas  grands  difeours  à faire. 

La|i.  contient  les  annses  du  Monde  defquelles  ce  Siecle  eft  com- 
pofe'. 

La  i.Iesanneesdelapreuue,àfçauoiclafuittedes  480.  ans  qui  ont 
couru  depuis  la  {ortie  de  l'Egypte  iufques  à l'an  quatricfme  de  Salo- 
mon. 

La  5.  la  fuitte  de  la  Genealogie  de  noflre  Seigneur. 

La  4.  LesChefs  vifiblesdcrEglire,àrçauoirlaruittedesrouuetains  Pon- 
tifesdes  luifs. 

La5.eff  lacolomncde  ceSiecle,  en  laquelle  on  voit  l'ordre  fuccellif  ■**’""'*"*' 
des  luges  & Gouuerneurs  des  luifs , Sc  au  bord  de  la  colomne  la  duree  des  poS^  iuge.°^ 
années  de  leur  ludicature  ou  Gouuerncmcnt,  où  il  fera  noté  touchant  la 
perfonne  d'Abimelech,  que  l’Efctiture  dit  que  les  Siclùmites  le  conftitue- 
rentRoy, &n'vfepointdumotdcluge,oùlànsdoutclcmocdc  Roi  ell: 
prinspoutlugc  &Gûuuerneur,  (ice  n'eftque  L'on  veuille  direqu'il  fut 
appelle  Roy,  parce  que  tyranniquement  il  occupa  cefte  cli.trge  apres 
qu'il  eut  laie  mourir foixante-dix des enfans de  Gedeon,  qui  edoient  les 
fieres,  eux  legitimes,'Sé  luy  ballard,  & que  l'on  appelloit  Rois&nonlu- 
geslesTyrans  qui  venoient  en  celle  fouueraine  charge, non  parcdeâion, 
maisparforce. /«ç.  9. 

Quant  au  lügc  lepJue',  outre  l'exemple  qui  fe  lit  en  fon  hilloire  de  l'im-  (’»• 

molation  rcclle  de  fa  fille  vnique  pour  l'accomplilTemét  du  veu  qu'il  auoit  ** 

fai  t à Dieu, il  y a vn  p.ilfageau  1 1. chapitre  du  liure  des  luges, verlet  1 fi.  qui 
cil  aucunement  confiderable.Carlephté  ayant  elle  efleu  par  lesGalaadites 
pour  ellrechcf  fie  Prince  de  Icurarmeecôtre  le  Roi  des  Ammonites, qui  les 
auoitalTailiis,  lephtéluy  enuoyafcs  AmbalTadcurs  pourfçauoirle  lubiec 
&:lacaufc  pourquoyilleurfaifoitia  guerre, ficle Roi desAmmonitesluy 
ayantfaitrcfponrc.quec'eftoicpourrauoirfestertesque  les  Ifraiilites  luy 
auoient  enuahies depuis  qu'ils  furent  de  retout  de  l'Egypte , lephte' luy 
renuoyaditeqa'ilsn'occupoientaucunes  terres  qui  eulTent  iamais  appar- 
tenu aux  Rois  des  Ammonites  ny  Moabites,Stquecequ'ilsoccupoientle 
long  du  lourdain&  àHezebon  auoit  iadis  appartenu  à Sebon  Roi  des 
Ammorreliens , qui  auoit  ellé  vaincu  par  les  Ifraclites  ; & ainfi  Hezebon, 
villecapitale  defonRoyaume,&toutleRoyauraedcpuisArnon  iufques 
à laboc  Fut  donné aux  Ifraëli^es , Icquclils  ont  polfedé  depuis  la  défaite  de  ^ 

Selion,finsqueles  KoisSts  Ammonites  & Moabitesen  euflent  iamais 
fiit aucune inllance,  qu^quelesUraëlitesy  eulfent  délia  demeure  l'cf-  icg««patie- 
pace  de  trois  cens  ans.  Ce  que  lephtc'faitreprefenrer,  pareequ'en  effeél  nofbeotf^ 
il  auoit  trois  cens  ans  ou  enuiron  que  Sehon  Roi  des  Amorrehens  auoit  p[c  <ics 

BBb 
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cftc  défait  par  les  iCtaelkes.Moyfc  viuantencorcs,  JcAaronaulTi:  auquel 
temps  Balacli,  fils  de  Sephor,  Roi  de  Moab  voulût  faire  maudire  les  Ifrail- 
lites  par  le  Prophète  Balaam.non  pource  que  les  1 Iraclites  occupoient  Hc- 
zebon  & les  villes  circonuoifines,  mais  parce  qu'il  craiguoit  de  perdre  Ton 
Royaumeidepuislequeltempsiln’yapasiullcmcntlestroiscens  ans  fpc- 
cifiez:carils'cn  manque  quelque  trente- fept  ou  trente- huid  ans.  Que  fi 
on  veut  trouuer  iuftement  les  trois  cens  années  accomplies, il  faut  les  pren- 
dre dez  la  fécondé  année  delà  fortie  de  l'Egypte,  auquel  temps  Moyfc 
enuoya  cfpier  la  terre  proimfe,  ainfique  nous l'auons marqué  au  Siccle 
vingt- fcpticfme  •'  & auquel  temps  on  peut  dire  que  les  Ifraclites 
commencèrent  d'habiter  en  Hezebon,  fans  que  depuis  ce  temps  là  les 
Rois  de  Moab  ny  des  Ammonites  s'en  fulfentrormalifezny  euflent  rien 
querelc comme fiifoit  celui  qui  regnoitfur  les  Ammonites  du  temps  de 
lephtc'. 

Ab-ffiniii  e Pout  Abe(ran,quelqueshiftorienstiennentquecc  fat  le  Boos  duquel  il 
des  lu'ift  l'i  cft  parlé  dans  le  hure  de  l'hiftoire  de  Ruth,  entre  lefquels  eft  Vingher,  pag. 
Viiightr  rc-  première  patrie  de  la  Bibliothèque  hiftoriale:  mais  u n'y  a pas 

‘ beaucoup  d'apparence  de  vérité, attendu  que  par  la  difpofition  généalo- 
gique des  predecefleurs  de  noftrc  Seigneur  on  voit  que  Boos  viuoit  au 
Siècle  precedent,  &:  que  fon  filsObed  viuoit  en  ccSiecle:  que  ficcft  de 
cetObed  qucl'Efcritureparle,/»^.  9.11. quand  elle  dit,  aueGadl,  fils  de 
ObedtslUcorstre  Ahimelechle luge,cenesctt  AbelTan,  qui  futluge  prés  de 
cinquante  ans  apres  ledit  Abiraele.h  ne  peut  eftrc  le  Boos  de  l'hiftoire 
de  Ruth:  aulTin'cneft  ilrienditcnl'Efcriture,oùil  eft  feulement  dit  que 
cefte  hiftoire  arriua  au  temps  de  l'vn  des  luges  fans  dire  lequel  : ce  qui  peut 
eftrearriuéaulli  bien  au  temps-du  luge  Ahot  que  de  nul  autre;  &c‘cft  l'o- 
pinion des  Hebrieux  en  leur  grande  Chronique;cn  laquelle  ils  mettent  en 
termes  exprez  que  cefte  famine  de  laqueile  il  eft  parlé  au  liuredeRuth,ar- 
riuaau  temps  de  Æglon  Roi  de  Moab,  qui  fut  tué  jibr  Ahot  le  luge,  & di- 
fent  que  EHmclech  eftoit  frété  de  Salmon,qui  fut  pcrc  de  Boos. 

Madun  Ro  La  â.  colomnc  Contient  Sc  marque  Icscaptiuitcz des  luifs durant ce  Sie- 
dciMadunC  cle,  l'vnedefeptanncesfous  Madian  RoidesMadianitcsautempsdulu- 
us.  g(,  GcJconi&l'autrededix  huisSans  fous  les  Philiftins&lcRoi  des  Am- 

monites i de  laquelle  ils  furent  deliurez  pat  le  luge  lephté. 

La  7.  eft  delà  fuitte  des  Rois  & Monarques  de  Babylonc  ou  des  AlTy- 
riens,  où  il  faut  noter  que  le  18 . Roi  d' A Ifyrie  s'appelle  félon  le  Metafthc- 
nesTautanius  ou  Tautanes, lequel  eft  ainfi  appel  lé  par  Eufebe  & par  Vin- 
gher, voire  ils  le  fuiuentaux  années  qui  luy  font  données  de  régné  , ôc 
neantmoins  on  ne  cefte  de  crier  contre  ce  liure,parcc  qu'il  cft  dans  la  com- 
pilation de  l’AnniusdcVitcrbe.Ctefias&:  DiodorcrappellentThcutanus. 
Maisfoit  Tautanius,  félon  Metafthencs,  Eufebe  & Vingher,  ou  Theuta- 
nus,  félon  Ctefus  & Diodore,  il  n’y  a pas  beaucoup  de  diftèrence  au  nom, 
tous  conuiennent  q^uc  durant  fon  règne  arriua  la  ruinede  la  ville  dcT roy  c^ 
ce  qui  fetrouueaufli  félon  noftrc  fupputation,*ainfi  que  nous  dirons  au 
Siècle  fuiuant, 
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Du  Royaume  de  TraT^ene. 

T Roczenc,  ville  & Royaume  du  Pcloponefe.eutlbn  origine  parPit- 
thxusSc  T rœzen.freres, & enfansde  Pclops.qui  furent  contempo. 
rainsds  Panyas  Roi  1 4.d'Airyrie:  c'cll  pourquoi  lel’ay  marquéà  ce  jo.Sic- 
cleài’an  S. du  régné  dudit  Panyas,  ou  enuirô,non  que  celle  ville  n’eull  ellé 
fondcelong-temp$auparau3nt,ain(I  quenous  l'apprenons  de  raufanias; 
mais  parce  quelle  changea  de  nom  fous  leregne  dcPitthcus,.ainfi  qu’il 
s’enfuit. 

I.  Orus.Grecou  Ægyptien,  fticle premier  qui  rcgnaenla  région  des 
T rœzenicns,  laquelle  de  fon  nom  fût  lors  appcllee  Orxa. 

Z.  Leide,fille  du  Roi  Oru$,cUt  de  Neptune  fon  fiU  Althepus,  qui  fut 
Üoid'Or.xa. 

}.  Althepus, fils  deNeptune  & de  Leide,fut  Roid’Orxa  apresfon  ayeul 
maternel, & fitappellcrfonRoyaumeAlthepia,aelui  regnanty  eut  pro- 
cez  entreNeptune  & Minerue  àqui  des  deux  appartenoit  la  protedion  de 
celle  région  ; mais  lupiter  ordonna  quelle  appartiendroit  à tousies  deux; 
c’ell  pourquoy  ces  peuples  adoroient  Minerue  & Neptune,  &Icursmon- 
noyeselloientmarquecsd'vn  collé  de  la  telle  de  Minerue,  & de  l’autre 
d’vn  Trident. 

4.  Saron  futRoiStfiiccelfeurderAlthepicapres  Althcpus,&:  pourfui- 
uant  vn  cerf,  il  y alloitauec  tan t d’ardeur  qu’il  feprecipita  dans  la  mer,  & 
s'y  noya  , &cc  Roi  donna  fon  nomaux  marais  & palus  Saronides:  & 
depuis  ce  Roi  les  habitans  dupaysnefçauoientpaslesnoms  de  leurs  Rois 
iufquesàHypcretesacAntha.en&ns  de  Neptune  4c  d’Alcione,fille  d’A- 
tlas. 

5.  Hyperetes  4c  Antha,  frères  fufdits,y  régnèrent  long  temps  apres,  4c 
furent  fondateurs  des  villes  Hyperea  4c  Anrhca. 

(î.  Aëtius,  fils  de  Antha  appella  fa  ville  Anthea,  PolIîdoBia,  & de  fon 
tempsatriuerent  chezluyTroczcn  4:  Pittheus,enfansdePelops,aufquels 
il  fit  part  de  fon  Royaurtje;  tellement  qu’il  y auoit  trois  Rois  : mais  Aëtius 
4c  Troczcncllans  morts  Pittheusreduifi^t  les  deux  villes  Hyperæa  4c  An- 
thea en  vnefeule,qu’il  ppellaT  toezene  du  nom  de  fon  frere,qui  laiflà  dcu< 
fils  Anaphlyllus  4c  Sphetus. 

7.  Pittheus  donc.  Roi  dtl’Altçpie,  4c  premier  RoideTrjczenc,fût  l’vn 
desplus fagesdefon  temps,  appelle Saindl par Euripides,  au  rapport  de 
Plutarque  : il  fut  fils  de  Pelops,  félon  Paufaniai,  4c  non  gendre  comme 
Vingherlcdit,  4c fut pere de Æthra. 

8.  Æthra,  PrinceiredcTroezenc,filleduRoi  Pittheus,par  lecomman- 

dcmcntdcfonpcrecouchaauecÆgeus,Roid’Athenes,duquclcIlccurfon 

filsThefeus,  4c  elle  pat  l’aduis  de  fon  pere  fit  courir  lebruidl  que  Thefeus 
flloit  filsdeNeptune  4cd’elle,felonPlutaque, qui ell tout. 
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De  Tyr,  Vitecafiuleiu  Royaume,  fondée. 

% 

La  S .&  dcrnicrc  colomnc  cft  des  origines  des  Royaumes  & des  per- 
fonnes  illüftres,  en  laquelle  dnvoitTyr.ville  capitale  du  Royaume 
de  la  Phœnirie, marquée  vis  à - vis  de  l’an  j o.de  Panyas, parce  que  lofephe 
dit  que  celle  ville  fiic  fondée  deux  cens  quarante  ans  deuanc  que  le  Roi 
Salomon  iettaft  les  fondemens  du  T emple  de  Hieruülcm.  lofephe  Hure  g. 
des  Jnsiamte'XJudàitjueifChap.t.  Ce  qui  fetrouuearriuer  en  rétrogradant 
l'an  J o.  de  ce  Panyas,  non  l'an  X t . comme  Vingher  a mal  exptitné,  quoy 
qu'il  ayedonné  de  regneaux  Rois  de  l'AlTyrie  lesmermes  années  que  nous 
Icurdonnonsaprcs  IcMetallhenesde  l'Anniusde  Virerbe,  & que  Via- 
gher  aimemieux  citer  Eufebe  queledit  Metallhenes,  quoi  que  le  Me* 
tadhenes  Toit  plus  ancien  qu’Eulebe.Qaan  t aux  Rois  de  'I* yr  nous  les  ver- 
rons au  Siècle  tcente-deuxiermc  depuis  Hyram  contemporain  de  Sald- 
mon. 

Du  Royaume  de  Sicile. 

Sicile,  autrement  appellecTrinactia  ou  T riqueta,eft  vno  belle  ifle  dans 
la  mer  M.'diterranee , ainil  qu'on  le  voit  à la  page  1 99.  de  nodrefain- 
£le  Géographie,  en  laquelle  y eut  anciennement  plufieurs  Rois  qui  y ré- 
gnèrent, ou  en  mefine  temps  ou  ruccclEuementdes  vns  aux  autres,  elle 
Futaullî  appcllecSicanie  par  les  Sicaniens, peuples  d’Efpagnc.quirhabite- 
rent.  Vingher  apres  Denis  de  H3licarnaire,ditqu’enuironran}9.  durc- 
gnede  Panyas  Roi  14.  d’AlTyric,  les  Siciliens  de  l’Italie ayans  edé  chadez 
par  les  Pclafgicns  & Aborigènes  s’en  allèrent  en  l’ifle  T rinacria , qu’ils  fi- 
rent appelles  Sicile.  Autres  ont  dit  que  cefiitSicuIusRoi  des  Aufones  de 
l'Italie  quiluidonnafon  nom,  & la  fit  appelles  Sicile.  Quoiqu’il  en  foit, 
patlatablcruiuanteon  verra  les  Rois  de  Sicileauanc &durantlefiegede 
Troye,  le  tou  t appliqué  aux  Rois  d' Aflyrie.  ^ 


1 n,<f.4/?jrnV. 

Mjis  <T  Je  U SidU. 

PinyM  4J- 

TauuMf  ja. 

. I. 

1 1 . 

i.Cocalus,Koide  Sicile,  félon  Paufanias,  eut  guère  contre  Minos  Roi 
deCrete,  &:  marque  le  fécond  degré  de  la  rable,  & partant  ils  ont  edé 
contemporains:  car  Minos  chez  lequel  edoitDïdale,&  luy  Dardale  s'en 
edant  fuy  vers  Cocalus,fur  le  refus  que  le  Sicilitn.Iuy  fit  de  le  rendre,Minos 
y alla  à main  armee;maisily  mourut,&  Hérodote  dit  que  cela  arriua  trois 
aages  deuant  la  guerre  de  Troye , & ainfi  du  temps  du  Roi  Sofarmus, 
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comme  nous  l’auons  placé,  non  du  temps  de  Mitraus , comme  Vingher 
ledit,  &cerani5.defonrcgne,ny  au  temps  deThefeus,  comme  Plu- 
tarque la  laiiTe  par  eferit , fi  ce  neft  qu’il  veuille  que  la  guerre  fc  foi  t corn  - 
menceeentrelcsdcuxRoisdutempsdeSofarmus,  & qu’cileayc  finy  au 
tempsqueThcfcusrcgnoitauecfon  pere.  ^ 

Hipi>otet,T royen,  eft  aulTi  misàce mefme degré , non  qu’il  fuft  Roi  ou 
Pnnee  de  Sicile,  car  il  cftoit  Troyen;  mais  parce  qu’il  fût  pere  d'Eecfta 
Roine  de  Sicile.  ^ ° ’ 

Butes  y eft  pareillement , car  Apolodore,  Higinus  & ApolloniusRho- 

diusnousenfeigncntqu’ilfiitdunombrcdcsArgon3ures,quoyquedcfia 

aduancéenaage,  & qu’au  retour  du  voyage  de  Colchos,  Venus,  Roine 
dEryceen  Sicile,  lelàuua,s  cftant  precipirédans  la  mer  pour  aller  ouyr  lès 
Sirenes,&  le  fit  demeurer  au  Lilyb*e,  où  elle  le  garda  : il  eut  de  Venus  fon 
fils  Erix. 

l^eniu,  Roine  en  Sicile,eftaulli  à pareil  degré,  parce  qucfuiuaot  Icfdits 
Autheurs  elle  y arrefta  Butes,  & de  luy  eut  fon  enfant  Erix. 

P' «/c4»,marideccfte  Venus,yrcgnoit  en  mefme  tcmps,&  il  s’alTubict- 

üt  toutes  les  ifles  des  Ciclopes,  lelquelles  forent  appcllecs  ifles  de  Vul- 
can. 


OrceVulcan,i)ulefufditButes,forcntaulIîappcllczErix,  comme  le 
fils  de  Butes, carce  fut  contre  l’vn  desdeux  que  Hcrculescombattit,&  le 
tua,3ppeIlétantoftErix,tanroftBuresparlcs  Autheurs. 

3.  Qrinifuu,  Roi  deSicile  marque  le  troiftcfme  degré:  il  coucha  auec 
Troyen,  & en  eut  fon  filsAceftcs.  Higinus, 

d Hippotes  leTroyen, félon  Seruius.fot  parfon  pere  mife  dans 
Vn  petit  vailTcauà  1 abandon  delà  mer  pour  lalàuuer  d’eftre  deuoree  pat 
vn  monftre,  & fon  bon-heut  l'ayant  portée  en  Sicile , elle  coucha  auec 
Ctinilius,  & d elle  eut  fon  fils  le  Roi  Aceftes. 


Wrr  y eft  aufti,  lequel  eut  de  ladite  Egcfta,  fille  d'Hippotes,  fon  fils 
atolus,  qui  rut  Roi  de  Sicile. 

Erix,  fils  de  Butes  & de  Venus , fot  Roi  de  Sicile  en  mefme  temps  que 
Crinijius;mais  ce  nefot  contre  ccftui-cy  que  Hercules  fe  battir,ainfi  V’A 
polodorcledit,  ou  bien  ce  Erix  qui  luita  contre  Hrrc«/«  eftoit  autre  que 
le  fils  de  Butesicar  fi  Butes  ns  s’arrefta  en  Sicile  qu’en  reuenan  t de  Colchos 
fonfiUErix  depuis  ce  temps  iufquesà  la  mortd’Hercules  n’euftpeu  auoir 
tM  £ttit'^  "**  ' * ‘*'  ^‘^  Higinus  dit  que  ce  fot  le  pere  Bu- 

Hiblæa  fot  DeelTe  des  Siciliens,  félon  Pauûniàs,  6c  peut-eftre  mere  de 
Hiblon,qui  fot  Roi  de  Sicile. 

4.  Méfies,  Koi  deSicile, filsde  Crinifius 6c  dçEgefta,  fot  celui  qui rc- 

itu  hanj«nement6ccourtoiliment./£>if4spardeuxfoisapres  la  ruine 


ceut 




de  T roye,  félon  Higinus,  O uide  6c  Virgile. 

j^oKfiUderupiter6cdeladiteEgefta(appelleeAcefta,  Sefta  6c  Ser- 
eelt^musmal)  foc  Roi  de  Sicile  en  mefine  temps,6c  celuy  qui  rcccuc  cher 
ruyPVy^iauretourdsTroyc:  ’ 


BBb  iij 
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Pfophis,filled‘Erix,  de  laquelle  Paufanias  dit  que  Hercules  eut  fcsfils 
Echcphron&  Promachus  ; ce  qui  ne  (èpeut,  ou  Paufanias  prend  Erix  le 
fils  pour  Butes,  dit  Erix  le  perc. 

Hyblon,  Roi  de  Sicile,  fondateur  d’Hyblon,  ville  laquelle  apres  fut  ap- 
pcllee  Mcgarc:ien’ay  point  d’authotitc  valable  pour  le  temps  du  place- 
ment de  Hiblæa  ny  de  Hyblon. 

5.  Echephron  & Promachusne  furent  Roisde  Sicile,  ains,  félon  Paufa- 
nias,nourris& efleuezen  Phcgccd’ArcadiechczLycorta,4c  firentappcl- 
letla  ville  Pfoplii$,& partant  y regnerent.  ' 

Du  Royaume  iJehemenie. 

AChemenie.ou  Ach*menic,region  &iProuince  de  la  Perfc,ainfi  qu'il 
fe  voit  à la  page  a 04.  de  noftre  fainiVc  Géographie, fut  jadis  vn 
Roiaume  fur  lequel  régna  premièrement  Bachzmon  ffere  de  Stene- 
lus  Roi  de  Mycenes,  & ainfi  cnfàns  de  Perfeus,  fi  nous  croyons  à La£hn- 
ce. 

Achcmenes,ou  Ach*mcnes,fils  dudit  Bachzmon,fut  Roi  apres  fon  pe- 
re  du  Roiaume  paternel,  qui  de  fon  nom  fut  appelle'  Achcmenic , &:  fes 
peuples  Achzmenicns,&  ce  fut  en  ce  paysque  les  Patrhes  regnerent  long- 
temps apres,  car  Achcmænien  fignifie  vn  Parthe  Pcrficn. 

Achemencs  1.  de  ce  nom,fut  fils  d’Ægeus  Roi  d'Athencs,  lequel,fi  nous 
croyonsàEftienne.ne  régna  pas  feulement  en  l'Achemenie,  mais  déplus 
luy donna  fon  nom;  ccftui-cyneantmoinsa  elle  corftemporain deThe- 
feus  fils  dudit  Ægeus,  & ainfi  plus  ieune  que  le  precedent. 

Quoy  qu'il  en  foit,  Hcrodote  nous  a laiflc  pat  eferit  qu'Achemenes 
fut  le  premier  Roi  des  rerfes,  duquel  à ce  qu'il  dift  tous  les  Rois  de  Perfe 
iufquesà  Darius  eftoient  défendus.  > 

Or  ay-ie  pIacé*l'origine  de  ceRoiaumeà  l'an  j9.dcpanyasRoii4. 
d'Aflyrie  félon  l'ordre  de  nollre  Panthéon,  parce  qu'en  celle  mefme  an- 
née SthcnelusfrereduRoiBachzmon  commença  de  regnerà  Mycenes, 
non  que  de  là  ic  vueille  inferer  que  Bachzmon  n'aye  peu  commencer  de 
régner  pluftoft  ou  plus  tard,  mais  toufioun  ayans  clic  contemporains 
comme  fteres,  l'origine  de  ce  Roiaume  ne  peut  eftre  que  tres-bicn  pla- 
cée. 

Du  Royaume  d'Itajue. 

I Tacha,  ville, -Ille  & Roiaume  de  la  Grece  dans  la  mer  Y onique , en  la- 
quelle régnèrent  jadis  & dez  le  régné  de  Panyas:  c'eft  pourquoy  i'en 
mets  fon  origine  à l’an  40.  dudit  Panyas. 

1.  Arcefiusjfils  de  lupiter,  & pere  de  Laërtes,  félon  Apolodore  & Gui- 
de, ou  fils  de  Dejoneus,  qui  le  fut  de  Cephale,  félon  Higinus. 

a.-  Laërccs,6isd’Atccfius,qui  fut  du  nombre  des  Argonautes,  &;  pere 
d’Vlyflès. 

}.  VlylTe$,fiIsdçLaërtes,&mary  de  Pénélope. 
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4.  Telcmachus,  fils  d’Vlyflcî  & de  Pénélope,  fût  Roi  d’Iraque  & de 
rifle  DuIichiumîauffiHiginusdiaquïIclpoufaCirce  concubine  de  fon 
pere,&  que  d'elloil  eut  Ion  fils  appellé  Ladnus.  Et  Plutarque  adioufte 
queceLatmus  elpoulàRime,  ficque  d’elle  il  eut  vn  fils  appelle  Roenu- 
lus,  p.  10. 

De  njle  ûT  RoyMtne  Je  Lestai. 

LElbos , ou  Mitylene,  Sc  auiourd'huy  Metelin,  ifle  dans  la  mer  Ægee 
ouHelcfpont,appattenantàrAfiemineur,ainfiquilfevoit  àlata- 
bledenoflte  (àinftc  Géographie  p.  108.  fut  jadisen  telle  confidcracion 
qu’elleauoit  la  domination  & empire  de  toute  laTroade.  Mais  de  dire 

en  quel  tcmpslesRoispartkuliersyontregnc, cela  eft  bien  difficileàcau- 
fe  de  la  multiplicité  dVn  mefmenom  qucplufieurspetfonnes  portent , Sc 
que  les  Autheursnenous  en  marquentpasles  années;  lorsnous  auonsre- 
coursàlagcnealogiegenerale  dcs&ux  Dieuxqui  eft  au  premier  liuredc 
noftre  Panthéon  : Sc  d autant  que  lapety  eft  là  contemporain  de  Panyas 
Roi  14. d'Aflyrie , nouspouuons  conclune  que  Lclbus ,fils  de  lapet,  fut 
contemporain  de  Solàrmus  fils  dudit  Panyas,  & dire  que  ledit  Lefbus  en 
fut  le  premier  Roi. 

I . Lclbus, donc  fils  de  Iapct,fut  le  premier  qui  aborda  cefte  ifle,à  laqueU 
le ildonnafonnom,&y fitbaftitvnevillcappelleeLclbos.  Encestemps 
quiconque  eftoit  fondateur  d’ vne  ville  en  eftoit  le  Roi. 

i.  Geren,  fils  de  Neptune,  félon  Strabon,  y fût  aufli  fondateur  Sc  Roi 
de  Geren,ville  de  Lelbos,  Sc  fut  contemporain  de  Mitr*us  félon  la  fufdite 
gencalogie  generale. 

Macarcus,filsd  Æolus,  doit  cftrcà  pareil  degré,  parce  qu'Ouide  nous 
alfcurequ’il  fut  aux  nopçes  de  Pirithous,  lequel  fût  contemporain  de  Mi- 
trajus;  Sc  ce  Macarcus lefutauflî.commedc Tautancs,  Sc  fût  perc d’I flà  & 
de  Mitylene, toutes  deux  fondatrices  Sc  Roines  d’ilfa  Sc  Mitykne, villes  de 
l'ifle  de  Lelbos. 

Ifla,fillcduditMacareus,delaquelleApolloeutlaiouyirance,ayant 

pris  la  fotmed'vn  païfan,  fut  Roine  Sc  fondatrice  d'Ilfa  ville  dcnUe  de 
Lesbos:  Ouide,Stephanus. 

Mitylene,  fille  de  Macharus,  félon  Diodote  liu.  4.Ü  a voulu  dire  Maca- 
reus,caràpasvnautreAutheurnefetrouue  ce  Macharus,  fût  fondatrice 
de  Mitylene  villede  Lesbos,  où  elle  régna,  car  toute  l’ifle  fûtappclleede 
fon  nom  Mitylene;  Sc  ces  deux  filles  furent  du  temps  de  Tau  tanes:&l’o- 
i gine  de  ce  Roiaume  fc  doibt  rapporter,  ou  au  commenccmen  t du  régné 
deSofarmus,oufurlafindeccluvde  Panyas,  Sc  à caufede  cela  pour  luy 
donnerplace,  nouslemettionsài’an  44.  dudit  Panyas. 
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Du  Reydnrn  i'Armenk. 

CE  que luftinditdel’originedu Roiaume^ /Irmtniecn fon liuro  41; 

l’atcfibuant  à Armcnius  Thcffalicn  , qui  fut  l‘vn  des  Argonautes, 
Vingherl*aappliquc,&  nousaptesIuiau45*^f^  ^ dernier  du  régné  de  Pa- 
nyasrv  R°l  d'Aflyrie  ic’eftlepaysqu’onfouloit  anciennement  appeller 
le  Royaume  desSagues.  Quand  atufucceflèurs  de  ceft  Armenius,  duquel 
le  pais  fut  depuisappellé  Arménie,  les  hiftoriens  ne  nous  en  donnent  pas 
nettement  l’ordre , c’eft  pourquoi  nous  nous  contenterons  que  l'on  trou- 
uc  qu'aptes  cet  Armenius,  longs  Siècles  paiïcz,regnercnt  en  A rmenie  Sat^ 
diates,Artaxes,Zadriadis,Tygtanes,  Artanafdes,  & finalement  Tygra- 
nesfecond,  âc  Artanafdes  fécond,  fiirlefquels  les  Romains  conquirent 
l’Armenic: ôcainfi ayant eftépolTcdce pat  diuers Monarques,  3c  tegiepar 
diuersgouuerneurSjCelaellcaufequenousnen  auons  pas  la  fuitte  exa^tf 
& fucceffiue  des  Rois  qui  y ont  règne. 

D«  Royaume  de  Cijle  Ægina,  ou  Ornent. 

ÆGina,  ifle  dans  la  mer  Yonique  du  codé  de  l‘l  talic,  laquelle  s’appel- 
loitauparauantOenone,  & auiourd'hui  par  corruption  Leeine, 
ainfi  qu’on  le  voit  àla  page  195.  de  noftrefainae  Géographie,  fût  réduite 
enRoyaumel’andu  Mondei94i  ouenuiron,à  fçauoitl’an  i.du  règne 
deSofarmus  Roi  1 {.  d'AfTyric,  parce  que  Æaeus,  fils  de  lupiter  & de  Ægi- 
na, fille  d’Afopus.qui  en  fut  le  premier  Roi.cftoit  contemporain  de  Solâr- 
mùsi&dunomdeceRoi  furent  fes  defeendans  apocllez  Æ acides , &fiit 
aufli  celle  ifle  la  demeure  des  Mirmidons, peuples  fubiets  du  Roi  Æaeus  & 
de  fes  defeendans.  Voyonslagenealogiede  les  defeendans,  appliquée  aux 
Roisd'Aflyrie. 


t^is  ù'USSf^lE. 

15  Sorarmujrcgnnj.ift*. 

16  Mitrzui  17, 

17  Tautancs ji.-- • •••• 

aS  Teutcu»40. 


HJOtS  D*  UEC  IH.A. 
/€acuj,Roy  d’Ægina. 

Pe)cus,Ro]r  d’Ægma.  Tclamon,Roy  de  Salamine. 
Achines,iioy  d’Ægina.  Aiax.  Teuccr, 

Pyrrhus,  Roy  d*>Egioa,  comme  auflîd’Epire. 


Phocui,  Roy 
delaPhocide, 
juys  dca  Oxo* 


Du  Royaumede  Caritydue aufi  Aolie&leMt  dttJfie. 


CArie,  pais  de  la  Meronie,  dans  l’Afie  mineur,  ainfi  qu’il  fe  voit  en  la 
r of  .page  de  nolltc  làinaeGcographie.fut  ancienncmeiit  vn  Royau- 
me particulier , où  regnerent 

Cata  ouCares,felon  Stephanus.quihit  lepremierqui  s’aduifa  de  pré- 
dire & deuinerparle  vol  desoifeaux,  & le  premier  aufli  qui  donna  fon 
nom  à ce  pays, qu'il  fit  appeller  Carie,  le  commencement  du  régné  duquel 
remets  enuiron  l’an  t.  duregnedeSo&tmus,  parce  qu’il  fiitcontompo- 
laindeMinos  RoideCietc  1.  de  ce  nom,  car  les  Lcleges  habitans  des 

" ■ ifles 
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iflcs  qui  rccognoiflbieBtlcsLoixdcMinos.s’cnallcrentenla  terre  ferme 
foubz  la  conciui rtc  de  Milct  fils  d'ApoUo,  qui  s’y  arrefta  & y fut  fondateur 
dclavillcdc  Milct,  &y  efpoulâCyanefille  du  fleuue  Mcandet.  Et  furent 
les  Lclegcs  appeliez  Cariens  de  Cara  qui  tegnoit  en  Carie. 

CryalTus.fils  de  Cares, félon  lemcfmc  Autheur,fiit  RoidcCatic  & fon- 
dateur de  CryalTus,  ville  de  Carie. 

Bargafus,fils  d’Hcrcules,  & de  Barge;  ayant  cfté  chafle  par  Lamus  fils  du^ 
dit  Hercules  & d’Omphale  Roinc  de  Lydie,  s’en  alla  en  Carie,  y régna  & 
fut  fondateur  de  sargafa  ville  de  Carie. 

Cyardus,  Roi  de  Carie,  fils  du  fufdit  Bargafus,fut  fondateur  d’vnc  villd 
de  Carie,  appellee  Cyarda. 

Penthilus, frété  baftatd  deTi&menus,ayanteftéchafle  defonpaïspar 
les  HcraclidesdelcendantsduditHerculesran7.de  DercylusRoijo. des 
Aflyriens, quelques 8 O.  ansaprcsla  ruine  de  Troyc,  s’cnallaauec  fes  fils 
Archelanus  & Branus  & auec  bonne  partie  des  Æoliens  du  Peloponefc  en 
Afiemincur,  &s’arreftadansla Carie, d’ouayantchaflcies  ancienshabi- 
tans  du  pays  ou  fubjugue',  fit  appellet  le  Roiaume  Æolie, félon  Strabon. 

Ncleus,frere  de  Medon,Roi  d'Athenes  Si  fils  du  Roi  Codius , s’en  alla 
auec  les  Ioniens  de  l’Attiqua  habiter  la  Carie  ou  ^Eolie  enuiron  l’an  8. 
d'EupalesRoi  51.  d’AlTytic.&firentappeller  Ionie  le  territoire  de  la  ville 
de  Milet,où  ils s’areftcrent,fclonVingher,  apres  Pauftnias. 

Atfalis  cftoit  Roi  de  Carie  au  Siecle 3 5.  au  temps  de  Candaules  & de  Gy- 
ges,carilainfia  Gyges. 

Hecatomnusfùt  RoideCarie  auSiecIc  38.  auquel  fùccedcrent  fes  fils 
Maufolus  & Hydrheus,  & fes  filles  Attheraife.  Voyez  leurs  fucctflcurs  au 
Siecle  37. 

D»  Rayaume  Je  Paphlagonie 


PAphlag6nie,fclon  Ptolomee,fùt  jadis  vne  partie  de  la  Galaticdcl’A- 
fie  mincur,ainfiqu’ilfcvoitenlatablcdcl’Aliemincur,pagci05.  de 
hoftre  faindfe  Géographie;  & de  cepays,  félon  Diodore,  au  rapport  de 
Vinghcr,fiitRoiTautalcl’an8.de  Lampridesrmais  il  fut  Roi  de  Phry- 
gic.  Si  peut-eftre  pour  lors  la  Paphlagonicy  eftoitcomprinfe. 

I.  Plineus,fcIon  quelques  Autheurs,  en  fût  Roi,commeaulfi  dcThracc: 
fl  ce  fut  le  Phincus  qui  cftoit  defià  vieil  quand  les  Argonautes  allcrcirt  en 
Colchos,il  fut  làns  doute  contemporain  dcSofarmusRoiij.d'Aflyrie. 

1.  Paphlagonius  fon  fils,  fût  aufli  Roi  de  ce pa’is,  qu’il  fift appellet 
Paphlagonie  ; Scainfi  contemporain  de  Mitræus,  filsdeSofarmus, 

5.  Pylatmencs,  Roi  de  Paphlagonie,  & à mon  aduis  fon  fils,  mena  lei 
Faphlagoniensaufecoursde  Priam  contre  les  Grecs,  & fut  tue'  deuant 
Troye  par  Menelaüs. 

4.  Mirridates,  beaucoup  deSieclesapres.fùtRoi  diiPont,acparcori- 
fequentde  Paphlagonie,  où  il  fut  fondateur  d’ vne  ville  appellee  Eupâto.; 
ria  ; mais  Pompe  l’ayant  conquife,  la  fit  appellet  Pompeiopolis. 
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Du  Royaume  Jet  m»ntt  Pyrenees. 

PYrenees,  montagnes  trcj  hautes,  fc  voycnt  auiourd'huy  lés  borhe* 
des  Gaules  & des  Efpagnes,  fut  lefquelles  régna  anciennement  Bo- 
bryx,  qui  pouuoit  eftrc  contemporain  deSoürmus  Roivingt-cinquief- 
med'AlTyric,  finons  croions  à Silius,  liure  j. 

Pyrene , fille  du  Roi Bebryx,  fut  Roihe  de  ces  montagnes^  & de  fon 
nom  furent  appellees  Pyrenees , fel6n  le  mefmc  Silius,  qui  dit  quelle  fut 
engroilTce  par  Hercules  fils  d'Alcmene,  & ayant  elfe  tuée  paroes  beftes 
fauuages,  rutlà  enfeuelie. 

D»  RoyMme  de  Sdmt. 

SAmos,  ouPatthenie,  ifle&  Roiaomeprochederionie  deTAfiemi' 
neut,  ou  Samos.  autrement  appelléeCephalenie,  illc  proche  del’E- 
pire,  dcl'vnedefquellesAncxus,  filsde  Neptune &d’Aftipal*a,  fut  Roi 
& fes  fuccefleurs.  le  ctoi  que  ce  fut  de  Samos  delaGrece.  Mais  pour  en 
fçauoir  bien  l'origine , il  faut  dreffer  la  fuiuante  table  généalogique,  ap- 
pliquceauxRoisd’AiTyricfuiuaut  noftre  méthode. 


Sofatmui  If.  I 

i4 

Mttraai  ty. 

*7 

Taucancs  }s. 

si 

Tcutcus  ft. 

Tyueut 

I* 

Dcrcylua  4*. 

J* 

Espaict}!. 

1» 

LaoAhcneifç. 

fl 

Pitldusius  fù. 

tiêit  ^ f rinça  dt  Sems. 


PeriBéd».— Phaniis.  ••• 
Neptune. - 

I < — 

Anc<vt.~->  Samia 

I- 


•■Mcander.  ■ 
— ; 


Hercules.  • 

I 

Ctcfippus/* 


I 


TbraSanor.' 

l 


Pitthenope,  Pcnlatu.  Etitiilui.  Smiiu.  Aluheifcs.  Ancimachus. 


.•Pytitena.  ApeUo. 
-Proej*!,— 
•Laoganu.  ■— 
— ••••— ‘Androdni. 
•Laogor«i.'*w— «I- 


I.  Au  Siècle  precedent,  en  donnant  les  Rois  d'a€tolie,nourauonsvcu 
commeOeneusquien  fut  Roi,  2c  dcCalydonieaufli,  perede  Meleager 
écdcTydirus,  eftoit  contemporain  deSofarmus  Roi  vinCTC-cinquiefme 
d'AfTyrie:  2c  decemcfmc  Oeneus  fut  fille  Perimede,  laquelle  de  Phœnix 
fon  mari  eut  vne  fille  appcUce  Afi ipalxa , merc  d'Anexus,  premier  R oi  de 
Samos;  la  gencalogie  auquel  nous  commençons  au  Roy  Ocucus,,  2c 
mettons  aufli  l’origine  de  ce  Roiaurac  à l’ancinquiefme  du  règne  defon 
contemporain  Solarmus , parce  que  Oeneus  pouuoit  pofTcder  l'ifle  de 
Samos , 2c  l'auoir  baillée  en  mariageà  làfille  -,  2c  ainfi  par  fucceffion  cflre 
paruenuëiufquesà  Anextts  qui  s'en  qualifiale  premier  Roy.  Etainfiabon  , 
dr^t  Oeneus  marque  le  premier  degré  généalogique  de  nollre  table. 

**  ^ '1.  Perimede, 

f 
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1.  Penmfdr,  fille  Ju  Roi  Oencus , laquelle  efpoulà  Phanix,  marque 
aucefon  mary  le  fécond  degré.  - ^ 

H ercH/fi,  filsde  lupitcr  & d’Alcmene , y eftaufsi , non  comme  Prince  de 
Samosi  ntais  parce  que  de  luy  defeendit  Deiphon.quichalTaletEpidaii- 
riensdclaMorcc,  IcfqucU  furent receus dans  l'illedcSamos  parlesfreres 
de  Parthenope,  & qu’il  eftoitgendre  d’Oeneus. 

5.  N tptunt  te  jijupMa , fille  de  Phœnix , marquent  le  troificfmc. 

Aitandtr , pere  de  Samia , fut  leur  contemporain  ^ parce  que  fa  fille 
«fpoufa  Ancocus  leur  fils. 

Cw/îp/iKi,  fils  d'Hercules&  de  Dcjanira,  fille  du  Roi  Oeneus;  & Ho- 
mère dit  que  ce  Ctefippus  auoit  fa  demeure  en  fille  deSamos,  & qu’il 
fut  de  ceux  qui  prétendirent  aumariagc  de Penclope femme  d’VlylfeSj 
à caufequ’onleaoioitmort,  parce  qu’il  ne  rcuenoit  pas  de  Troye  com- 
me les  autres. 

4.  Encans  , Roi  de  fille  de  Samos,  fils  de  Neptüne  & d’Allipalæa, 

fûtaufsi , félon  Paufanias,  Roi  des  Lelcges  de l’Alfye mineur,  &auec là 
femme  Samia,  fillcdulIeuueNdcander,  marque  le  quatriclnie  dc<^c  ce- 
nealogique.  ® ° 

Thralianor , fils  de  Ctefippus , & perc  d’Antimachus , eft  au  mefmc  dc- 
grc. 

5.  Parthenope,  filleduRoiAncæut,  marque  Iccinquiefme;  &cefut 

elle  qui  donna  fon  nom  à fille  de  Samos,  & quilafit  appcllcr  Partheniej 
& d Apollo  elle  eut  Ion  fils  Lycomedes,  &eile  &lèsfreresregnerenten- 
femblement  dans  fille  de  Samos.  ° 

Antimachus,  fils  de  Thralianor  & perc  de  Deiphon,  efioit  contem- 
porain de  Parthenope  & de  fes  frétés. 

Pjfji'f»t,qui  eftoitdcs  defcendansd’Ion,filsdcXuthus,regnoitence 
temps  dans  Epidaure,  & fiitpcredeProcles. 

6.  LvcomedcSjlîIsd  Apollo  & de  Parthenope,  regnoit  auec les  oncles 
dansfille,  & tous  enfemblc  reçeurent  Procles  RoidesEpidauriens,qui 
auoient  efté  chalfez  par  Deiphon  j auquel  Pytireus  & Ibn  fils  Procles  ren- 
dirent Epidaurefans  combattre. 

7.  Laogorus , fils  dudit  Procles , qui  regnoit  en  fille  de  Samos , en  fut 
charte, &les  Samiensaufsipar  Androclus  Prince  Athénien. 

8.  Androclus,  fils  du  Roy  Codrus  d’Athènes,  le  rendit  maiftre de  fille 
de  Samos,  & lors  les  Samiens  s’en  allèrent  demeurer  en  vne  autre  ille 
«ju'ils  firent  appeller  Samo-Thrace:  mais  Laogorus  s'arrella  vis-à-vis  dé 
I ille  de  Samos  dans  vn  chafteau,  où  il  tint  bon. 

9.  Laogorusfufdit,  fils  de  Procles,  daansaprcsfarriUe'cd’Andtoclusi 

trouua  le  moyen  de  s’emparer  derechef  de  fillede  Samos,  en  laquelleil 
régna.  - .a 


• • ' 
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Du  Royaume  delà  PeninfuU ouCherfonefe , ouCherronefeTauriqué. 

La  Tiuriquc  Cherfonefe,  c'eft  àdircla  quaft  iiledela  Taunquerc- 
zioti,  fut  jadis  vn  Koiaume  de  b Rufric-Mofcouic,  ainfi  qu'il  fe 
voitàlapagci97.  denoftre  Geogiaphic. 

De  ce  Roiautne  fut  RoiPerfes,  fils  du  Soleil,  quifuttres-crucl&  frère 
d'Æeta  Roi de  Colchos , perc de  Mcde'e; & aind contemporain  de  Sofar- 
mus  Roi  vingt-cinquiefme  d’AiTyiie. 

Hécate,  magicienne  &:  grande  enchantercife,  fille  du  Roi  Perfes,  fut 
Roinc  de  la  T aurique  région  apres  fon  pere , durant  le  temps  de  Mitr*us , 
fils  de  Sofàrmus. 

Thoas,  fils  de  Bacenus  & pcrc  d’Hipfipyle  , femme  de  lafôn,  ou  fk 
concubine  , ayant  cflé  fauué  par  là  fille  lors  que  les  Dames  de  l'ifle  de 
Lenmostucrent  tous  les  hommes,  s’enfuit  à la  Taurique  région,  & yre- 
gnoit  au  temps  de Tautanes,  filsdcMitrxus:  car  luy  régnant,  Oreftes, 
fils  d'Agamemnon,  & Pylades  fonamy , y arriuetent  apres  la  ruine  de 
Troye.  &c  lui  defroberent  l'effigie  de  Diane,  affiliez  par  iphigcniefceut 
d’O  relies,  félon  Higinus  : mais  fi  cela  cfl,  il  faut  que  Thoas  aye  vefeuprez 
de  quatre-vingts  ans. 

Du  Royaume  de  Chtlcos,  ou  de  f anâenüe  Medie. 

CHolcos  cfloit  anciennement  le  païs  quiefl  entre  IcsdcuzmersCaf- 
pic 3c  Euxinc , mais s'ellcndant  plusauant  vetslc  Midy , ce Roiaume 
comprenoit  toute  la  Medie;  3c  auiourd'hui  ce  qu'on  appelle  Medie,  ne 
tient  rien  de  l’ancien  pais  de  Cholcos,  maisleptcinicr  Roiquiyrcgna  fût 
contemporain  de  Sofàrmus  Roi  vingt-cinquicfmc  d’RlTytic,qui  fût  Æctes, 
fils, du  Soleil. 

Æctçs  donc,  fils  du  Soleil  3:  de Perfa , fille  dd'Occan  , fut  première- 
ment Xoi  d'vnc  partie  de  Corinthe,  5c  ayant  biffé  ce  ficn  RoiaumeàBu- 
nus,filsdc  Mercure,  félon  Eumelus,  au  rapport  de  Paulanias,  il  s'cnalla 
régner  au  Roiaume  de  Cholcos  l'an  dix-fcpticfmedudit  Sofàrmus , 3c  nul  - 
Icincntdumondel’an  vingt-quatricfmc  dcLamprides  Roi  vingt  vnief- 
mcd'Airyric.ainfiquc  Vingher  le  met.  Qucficncetcmpsil  yeut  vn  Roi 
Æetes ,. certainement  il  faudraconfclfcrqu'il-y  aura  eudeux  Æctes,  le  pre- 
mier du  temps  dcLamprides,  quiaura  pciidonner  (à  fille  Chalciope  en 
mariageà  Phrixus,  filsd'Athamas,  ôc'Æetcsdeuxicfme,  perc  de  McdLc, 
laquelle  fut  femme  de  lafôn,  chef  des  ii^nautes,  puis  d'Ægcus,.Koi 
d/thenes,  .i. . jL  !>  ' ' 

Que  fi  on  veut  que  Mcdéeayc  auffi  elle'  feeur  de  Chalciope , femme  de 
Phrixus,  certainement  il  y auraaufsi  deux  Medees  6cdcuxCircc.  Ce  qui 
n'ellpas  incompatible. 

, Phrixus,  fils  d^Athamas , ayant  cfpoufc  Chalciope , fille  du  Roy  Æetes, 
fut  Roy  de  Cholcos,  3c  y régna  aucc  fon  beau-perc  Æetes,  premier  de  ce 
nom.  Et  fi  fon  beau-perc  tut  contemporain  de  Lamptides , il  l'aura  cflé 

de 
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de  Lamparcs,  petit  fils  dudit  Lampridcs,car  Athamas  fon  pere  le  fût  de  So- 
ûrcs.pcre  de  Lamparcs,  & fils  de  Lamprides.  Ornous  apprenons  d’Apol- 
lonius Rhodius.quePhrixus  mourut  vieil, &iau'cnmourantil  commanda 

à fes  enfans  Argus,  Cy  tiforus,  Phrontis  & Mêlas  de  s’en  aller  au  Royaume 
de  fon  pere  Athamas:  tellement  qu’ils  eftoient  défia  grands  quand  ils  fe  rc- 
folurenrd’y  aller  : &de&i<aHiginus  fab.  14.  a laiflepar  eferir  qu’ils  fu- 
rent compagnons  d’Herculcs  quand  il  alla  quérir  la  ceinrurede  la  Roine 
desAmazones.Ccs  enfans  donc  ont  peu  eftre  contemporains  deSofarmus, 
& mefmesdeMitrxus.ainfiauflî  dua.  Æetes,  duquel  nous  auons parlé 
cy-deuant. 

Medce,  fille  du  fécond  Æetes,  Sc  femme  de  lafon  & d’Ægeus  s’enfuit 
d’Atlicncs,  félon  Paufariias  & autres,  apres  qu’elle  eut  eu  d’/tgeus  fon  fils 
Medus,  auec  lequel  elle  retourna  en  Colchos , où  elle  & fon  fils  regnerent, 
& donnèrent  le  nom  à la  Medie,  apres  en  auoir  chafTc  Perfa , frere  du  fé- 
cond Æetes. 

Quefionvcutvoiràl’oeilcommeilfaut  nccelTairement  qu’il  y aye  cd 
deux  Æetes,  deux  Circc,  & deux  Medees,  voire  trois,  voyez  la  table 
fuiuante,  appliquée  aux  Rois  d’Alfyrie,  félon  l’ordre  de  noftrc  Pan- 
théon. 


21  LampriJes  5t. 
il  SoHucs  io. 
i|  Lamparcs  }o. 
14 


Soleil. 


Æces.  Circc. 

I 

Chalciopc  femme  Je- 


Acharnas. 

-Phriïus. 


Æcci.  — - -Circc.  EnfantS4.  Athanusfrete  Je  Siûphc. 

Chalciopc  femme  de  - ' ■ Phrixus. 


a;  Sofamius  19. 


Ætes.  • - - Circc. 


•Enf4ncs4.— Amphictio. 


Mitrxusiy. 


McdJc  femme  Je 


lafbn.  Hercuicr. 


»7  Tautancsjt.  Le  voyagedesArgonautcsfcfitl’ang.  duregnede  Tau- 
tanes,  félon  la  vérité, où  fe  trouuerent  Hercules,  lafon,  les  enfîns  de  Phri- 
xus, 6c  Medce, fille d’Æetcs  3.  dccc  nom  , depuis  lequel  temps  Mcdec 
demeura  dix  ans  auec  lafon,  puis  cftant  rcpudiccs’enallaà  Athènes,  où 
elle  efpoufa Ægeus  perede Tlicfeus.  Paufanias,  Plutarque, 6c  tousles 
autres. 

QuefionveutfauucrlciAutheurs,  on  eft obligé  de  rqutc  ncccffitcde 
pofer  troiiÆctes,  Sc  autant  de  Circe , comme  auliiautant  de  Medees  auec 
deux  Athamas  8c  deuxPhrixus.  Ou  s’il  eft  permis  de  les  corriger  par  les 
regUs  de  la  vérité  Chronologique,  il  faudra  pour  le  moins  admettre  deux 
Æetes,  deux  Circe,  8c  deux  Medees,  auec  vn  A thamas  6c  vn  Phrixus , qui 
feroit  mon  opinion,  le  premier  Æetes  ayant  régné  au  temps  de  Lamparcs, 
6c  le  fécond  au  temps  de  Sbfàrmus,  6c  cela  cfl  fiiifàblc  à ceux  qui  voudront 
fcfouuenir  que  nous  auons  en  France  neuf  Charles  .treize  Louys,  ôc  fix 
Philippesquionteu  auffi  filles  de  mefme  nom  aflèz  fouucnc,  oubicn 
n’enmcttrcqu’vn  fcul  Æetes,  vnefeulc  Circc,  8c  vnefeulc  Mcdce.comme 
auffi arncfcule  Chaldopc.quidl:  celui  qui  cil  contemporain  dcSofàrmus, 
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ainfî  que  nous  l’auons  commence. 

Du  Royaume  de  Dtlos. 

DEIos,  ifle  de  la  mer  Ægcc,  & l' vnc  des  Ciclades  ,appelle'e  autrement 
Ortygia&Sdilc,&Arteri.i,&:  Cjrnthia,  & Lagia,  & autres  noms 
quife  voyentàIai95.pagedcno(lrcGcographic,  Eitiadis  vn  Royaume^ 
où  régnèrent 

i.Cynthus,  filsde  l'Ocean,  lequel  fa  trouue  dans  la  genealogie  generale 
des  Dieux  du  premier liure de noft«  Panthéon, contemporain  de  Soiàr- 
musRoi  ij.d'AITyric;  c’eftpourquoi  ie  marque  l’origine  de  ce  Royaume 
à l’an  Ig.  du  règne  de  ceSolarmus,  &Cynthus  donna  Ton  nom  au  mont 
Cynthus  de  l’illc  de  Dclos.fur  lequel  Latone,fücur  de  laRoine  Afterie  s’ac- 
coucha d’Apollo  & de  Diane. 

2..  A(lerie,rcEurdeLacone,&  toutes  deux  filles  de  Cxus,  fut  Roinede 
celle  ifle  ,ac  fut  appellee  Afterie,  puis  Delos,  apres  queLatone  s’y  fût  ac- 
couchée, & cefte  Afterie  contemporaine  auflide  Sofàrmus,  euede  lupiter 
fon  fils  Hcrcules,felon  Cicéron. 

5.  Anius,Hls&:  Preftre  d’Apollo,  fut  Roi  de  Delos, félon  Virgile,  con- 
temporain de  Anchifes,pered’Æneas  &dcMitrzus,  fils  de  Sofàrmus:  il 
viuoir  encoresau  temps  de  T autanes,  fils  de  Mitræus  ; car  ce  fut  lui  qui  rc  - 
ceut  humainement  en  fon  illeauecfon  fils  Andms,apres  la  ruine  de  T roye, 
Æneas,commc  ilalloitenlralieauecfonpere  Anchifes. 

4.  Amo,filsdc  Radamantc  frere  deMinos  i.  eut  en  partage  l'iflc  de 
Delos, félon  Diodorc,  au  rapport  de  Vingher;  c’eft  à dire  qu’il  eh  fut 
Roi,  & peut  eftrc  deuant  Anius , qui  eft  tout  ce  que  nous  en  au«ns  trou-i 
uc. 

Du  Royaume  de  Citliera. 

I thera.ou  Porphiris,ou  Cetigo,eft  vnc  petite  ifle  en  la  mer  Yonique 
>dcla  Grccc,p.  19j.de noftrc  Géographie,  proche  dcl'illc  de  Crète, 
félon  Strabon , en  laquelle  régna  iadis  Venus, mcrcd’Æntas.  LcRoyau-  * 
me  eft  petit,  mais  degrandereputation;  icl’ay  placéàl’an  dix- ncuficfmc 
du  regne  de  Sofàrmus  Roi  vingt-cinquicfme  d’Affyiic,  parce  que  An- 
chifes fùtfon  concemporain,duqucI  Venuseutronfils.Æneasi  & fût  ce- 
lle Venus  appellcc  Citherce,  à caufc  de  fon  ifle  Cithera,  à laquelle  elle 
fut  portée  premièrement  fur  vnccoquillc  manne  : Se  fut  celle  Dcclfcaulli 
Roync  dcTiflc  deCy  pre,  comme  de  celle  de  Cithcrc, 

Du  Royaume  de  Lydie. 

LIdie,quis’appelloitautrementLudSe  Mœonic,cftoitancienncmcnt 
vnRoyaumede  l’Afic  mineur,  commeonlc  voix  en  noftrc  fàiiuftc 
Géographie  page  a o 5.  Se  en  ce  Royaume  régnèrent, 

i.  Tiimolus , félon  Apolodore,  fut  Roy  de  Lydie,  Se  contemporain  da 
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Sofarmus&deMitrxusRoisiî.  &16.  d'Aflÿric  : il  cfpoufa  Ompliale, 
filledc  Iatdanus,&  venantà  mourir  donna  fonRoyaumcà  fa  femme. 
i..Omph.iIe,RoinedeLydie,cfl:antvcfùedu  Roi  Thmolus.fclonlcmcf- 
ine  Apolodore,  achepta  de  Mercure  H erculcs,fi!s  de  1 upicer  &d’Alcmcne, 
vendu  ainfi  comme  cfclaue,  parce  qu’ilauoit  tue' fa  femme  Mcg-ire  & fes 
filsTheremachus& Ophites.qu'ilauoitcusdcladire  Megare,  félon  Hi- 
ginus.  Plutarquedicquecefutpourauoirtuclônfilsiphirus,  Sedemeu- 
rent  cous  d’accord  qu’il  fut  elclaue  de  laiRoine  durant  trois  ans,  &:  Plutar- 

Îuedit qu’il  y eftoitencoreslors  qucThefeuspartitdcTrafcnepours’cn 
letà  Athenesfcfaiterecognoifttcfilsd’Ægeus  Roi  des  Athéniens.  Or 
félon  Eufebe  les  trois  premières  anneesdu  régné  deThefeusrefpondcntà 
l’an  1 9.  & dernier  du  regne  de  Sofarrous , & à l'an  premier  & fécond  du  re- 
gnedeMitrzus,&  partant  félon luy  nous auons  très- bien  placé  le  Royau- 
me de  Lydie  au  premicran  dudit  Mitraeus,  non  queie  veuille  dire  qu'il 
n’aye  eu  fon  commencement  qu'en  celle  année,  mais  parce  que  ce  Royau- 
me changea  de  riom  parles  fils  dudit  Hercules , qui  defeendirent  de  ladiie 
Omphale,  de  laquelle  Hercules  eut  fon  fils  Agelao,  duquel  Croefus  tiroir 
fon  origine,  félon  Apolodore:  il  en  eut  auflî  vn  fils  appelle'  Laomedon, 
félon  Palæphatus,  &vnautrc appelle  Atys, félon  Strabon,  & vnappellé 
Argon,  félon  Hérodote,  qui  tous  quatre  régnèrent  cnfcmble  apres  leur 
'merc. 

3.  AtyslquelcBerofed’Anhiuiappelle  Athos,  Sc  s’abufe  lourdement 
de  lerendrecontemporain  d’Afeatades,  & fon  fils  Tyrrhenus  d'Amya- 
tas  Roisd’Alfyrie  ) fut  fils  de  la  Roine  O mphale  & d’Herculcs , & apres  là 
mercregnaen  LydieouMoronieauecfcsfreres  :&  puis  que  leur  peredf 
mere  furent  contemporains  de  Micræus,  il  s’enfuit  que  ces  Rois  Atys,  fé- 
lon Strabon , ou  Athos,  félon  le  Berofe,  6c  fes  frères,  furent  félon  b vérité 
contemporains  deTaücancs  Roiiy.d’Alfyrie,  filsdudir  Mitrarus.  Stra- 
bon ditqu’il  futperedeLydus, qui  donna  fonnomàlaMoeonie,  &la  fit 
appcllet  Lydie , &:  queT yrrhenus  fut  Roi  des  lanigenesTofcans,  qu’il  fit 
appellet  TytrhcnienS. 

H.  Lydus,  fils  de  .^tys , fuiuanc  Strabon  liurc  5.  fut  Roi  de  Mceonie 
apres  fon  pere,  6c  la  fit  de  fon  nom  appeller  Lydie,  & fes  peuples  Ly- 
diens. • 

5.Larius,filsdeLydus  , filtlàns  dotiteRoide  Lydieapres  lcRoifon 
pere, &defon  nom Tyrthenusfon  oncle  fitappeller  Lariuscc  grand  Lac 
de  ritalie,qui  ell  près  de  Corne,  ou  bien  peut-  dire  que  ion  oncle  le  fit  ré- 
gner en  celle  région  où  ell  ce  grand  Lac,  & que  quelques  autres  de  fes  frè- 
res régnèrent  en  Lydie. 

Apres  ceux-là,  6c  loi^- temps  apres  y regnetenc,  fucceUiuement  ^liate.c, 
Ardis,  Allâtes  i.Myrlus&Candaules,  qui  futtli  badin  qu’il  voulut  faire 
voir  la  Roine  là  femme  toute  nuëà  Gyges,  lequel  pn  deuint  fi  amoureux , 
& la  Roine  de  luy,  que  par  fon  commandement  il  tua  le  RoiCandaules, 
puis  enefpoulàntla  Roine  fe  fit  Rokle  Lydie , 6c  lepremier  de  la  race 
des  Mermnades. 

Ce  Gyges  eut  pour  fuccelTeurs  de  peré  en  fils  Ardis,  Cadiaccs  ouSadi^-, 
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tcs,Aliaccs,  & finalement  Crœfus,  lequel  ayant  eftc  vaincu  par  Cyrus,(im 
Royaume  fut  annexé  à la  Monarchiedes  Perles. 

Bien  efi  vrai  neantmoins  que  du  temps  d'Haiinibal  Arficoras  efiolt 
Roy  eaSardis,  ville  de  Lydie, qui  cil  tout  ce  que  nousen  fçauons. 

Du  Royaume  Je  MarrhubU. 

MArrhubienseftoientamcienspcuplesderitalie  prez  du  Lac  Fuciri, 
& parmi  les  Marucins  & Marces  , & tous  dans  le  pays  appcllé 
Abruzzo,  qui  e(l  du  Royaume  de  Naples,  fur  lefquels  Marrhubiens  régné* 
rent  iadis 

i.Marrhubius  RoideMarrhubia , qui  donna  Ton  nom  au  pays  & à' 
fes  peuples:  mais  de  dire  quand  & en  quel  temps  il  commença  d'y  ré- 
gner , cela  ne  fe  peut  que  parconieélure , iel'ay  misa  l'an  deuxiefme  du 
regnede  Mitræus, parce  que  Rhcetus.qui  defeendoit  de  luy  fût  infaillible- 
ment contemporain  de  T autanes,  fils  de  Mittacus. 

1.  Rhœtus, Roi  des  Marrhubiens, eutdelàpremierc  femme  vnfilsappel- 
Ic  Anchcmolus,puisfe  remaria  à Cafperia,  & Anchemolusen  deuint  fi 
amoureux  qu'il  en  eut  par  force  la  iouy  fiance,  de  quoi  elle  demanda  iulh- 
ce  àfonmari. 

3.  Anchemolus,Roi  des  Marrhubiens,fils  deRhoetus  & de  fa  première  fem- 
me , ayant  viole  là  belle-mere  la  Roinc  Cafperia,  s'enfuit  versT  urnus , qui 
pour  lots  eftoit  en  guerre  contre  Æneasi  & ainfi  Anchemolus  tût 
contemporain  de  Teuteus,  fils  de  Tautancs  , félon  Virgile  & Ser- 
uius. 

Du  Royaume  Je  Mj/fte,en  /Ipemineur. 

MY  fie  clloit  anciennement  vn  Royaume  diftingué  en  Myfie  la  gran- 
de & Myfie  la  petite,  lequel  cfioitdans  l'Afie, mineur;  quelques- 
vns  l’appellent  Mœfie,  mais  mal  : caria  Mafie  eft  dans  l'Europe.  De  ce 
Royaume  l'origine  n'en  eft  pas  bien  cognuë,  reulcmcnt  trouuons-nous 
que  du  téps  de  Mittæus  Roi  1 S .d'Afiyric.T eutras  en  eftoit  Roi:  c'eft pour- 
quoi nous  l'auons  marque  à l’an  3.  du  règne  dudit  Mitrxus  en  ce  Sie- 
cle30. 

I.  Teutliras,ouThoutras, régnant  en  Myfie  le  pays  s’appelloit  Teu- 
thranie:catordinairement  les  pays  prenoient  les  noms  de  leurs  premiers 
Souuerains  ou  des  Princes  qui  en  eftoient  les  conquerans.  ,Cc  Roy 
achepta  de  Nauplius  Auge,  Princefic  d’Arcadie,  fille  d’Alxus , qui  en 
eftoitl’vn  des  Rois , & ce  apres  que  Hercules , fils  d’Alcmene  eu 
euft  eu  fon  fils  Telephus,  & l'ayant  acheptee  ne  laifia  pas  de  l’cf- 
poufer  ôc  de  la  faire  Roine  de  Myfie , làns  fçauoir  quelle  euft  eu  vn 
fils.  • 

Longues  années  apres  Teunas  ayant  guerre  contre  Idas , à ce  que 
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dit  Higinus,promicfon  Royaume  & fa  femme  à celui  qui  le  deifendroiti 
lorsTelephus.filsd'Hercules  ôed'Auge,  ignorant  qu’elle  fuftlàmereen- 
trcprincla dclTenfc,  & eftantdemeuréviûoricux,leRoiTeuthrasIuytinc 
ce  qu’il  lui  auoit  promis  ; mais  il  n’efpoufala  Roine,  l’ayant  recognuc  ; 
ains  fut  adopté  pour  fils  ds  T cuchras. 

T eIcphuSgfils  d’Hercules  Sc  d' Auge,&  filsadopce'  du  Roi  T euthras,fijt 
apres luy  Roi deMyfic.&tintlcparty de Priamcontrcles  Grecs.-mais  ily 
fut  blelfe' parAchilles  d’vne  playe  incurable, & fut  pered'Euripylus,5i  fina- 
lement il  tut  tue  par  Achilles,  & eut  ce  fien  fils  d' Aftiacha,  feeur  de  Priam. 

j.Eurypilus.filsdeTelephus,  fûtàfon  tout  Roi  de  Myfie,  mais  eftant 
venu  au  fccoursdesTroyens  comme  fonperc,  ily  fut  tue'  pat  Ncoptole- 
mus,  fils  d' Achilles. 

Arius, félon  Paulànias,  regnoit  en  T euthranie, apres  lamine  de  T royc; 
mais  il  fût  tué  en  duel  pat  Pergamus,  fils  de  Pyrrhus,  qui  le  fut  d'.^chilles, 
qui  en  fut  Roi,  & fit  appeller  fon  Royaume  Pergame  : tellement  que 
Teuthtanie.Myfie,  Si  Petgame  ne  font  qu’vn  mefme  pays  fous  diutrs 
noms,  quieRtoutccqueuouscn  trouuons; 


Dh  Roj^aumeJeStyriu. 

SCyros,  ifle  de  la  Grece  dans  la  met  Ægee , & l’vne  des  Cicladcs , alnfi 
qu'on  le  voit  à la  page  i y 5_de  nbfire  Géographie,  fut  iadis  vn  Royau- 
me,&  en  icclui  regnoit  LycOmedes  fur  les  vieux  ans  de  T hefeusjc’eft  pour- 
quoi nous  l’auons  marqué  à l’an  4JU  règne  de  Mitracus  Roi  1 e.d'A  (fy  rie^ 
parce  qu'ils  furent  touscontemporainsi&ceRoiLycomedcs  fit  mourir 
Thefeus,quis’eftoit  retiré  chez  lui,àceque  Plutarque  nousalailTcpar  ef- 
crit  i & ce  fûtchezlui  queTlietis,  mere  d' Achilles,  mena  fon  fils  habillé  en 
fillepour  cfuiterqu’ilnefûtmenéaufiegedeTroyc,  oùellcfçauoit  qu’il 
deuoit  mourir. 

Deidamie,fillcdu  RoiLycomedes  fut  engroilfeepar.^chilles,  tandis  qu’il 
viuoit  habillé  en  fille  aucc  celle  Princelfe,  de  laquelle  il  eut  fon  fils  Neo- 

Etolcmus.qui  fut  auffi  appellé  Pyrrhus,  parce  que  Achilles  fon  pere  eftant 
abillé  en  fille  on  l’appciloit  Pyrrha. 

Pyrrhus,  Roi  de  Tille  de  Scyros,  fils  d’Achilles  & do  Deidamia , fille  de 
Lycomedesjfiit  pr  Vlyffes  mcnéfottieuneaufiegcdéTroye,  parccquc 
iàns  lui  la  ville  ne  pouuoit  eftre  prinfe, 

^ Du  Riyaumt  dtitiJIiJe'tenèJes.  ■ 

TEnedos,ouLeUcophrisou  Phœnice,  oüLyrneflûs,  eft  vne  illc  dans 
r Archipelago,quieftoit  proche  du  Royaume  deTroye.ainfiqu’il  fc 
voit  en  la  table  de  la  Natolie,ou  Afie  mineut,pagc  1 05.de  nollre  Geogra- 
pluCjen  laquelle  régna  premièrement  Cygnus,  fils  Neptune,  lequel  Cy- 
gnus  efpoufà  en  premières nopces  Scamandrodice,  & >en  eut  fon  fils Tch- 
nes,  & fa  fille  Hemitæa.  Paulànias  appelle  Proclea  lamere  de  Tennes,&  ce 
Cygnus  regnoit  aufli  dans  Colonc, ville  de  la  T roade,&  fut  tue  pr  Achil- 
les,îtlon  Cointus. 
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T ennes,  fils  de  Cygnus,  efhnt  requis  d’amour  par  Phylonomc,  femme 
a.  de  Cygnus , & T cnnes  la  rcfii(ànt,ellc  l’accufa  vers  Cygnus  de  l'auQit 
voulu  violer,  & Cygnus  croyant  dclcger  mit  Ton  fils  Tennes,  & là  fille 
Hemithea  dans  vn  colfrc.puis  les  ietta  dansta  mcr,&  la  mer  les  porta  dans 
l’ifle  Leucophris.oùilrcgnafic  fitâppellerriflcTenedosdefon  nom, mais 
s'cflantaucc  le  temps  purgé  ducrimeàluiimpoféilfut  remis  en  grâce,  & 
finalement  tué  par  Achillcs,  félon  Paufànias.  Et  Cicéron  dit  que  Tennes 
hit  le  Dieu  des  habitans  de  celle  ille. 

0«  Rcyame  de  $udes  Doliom. 

CIzicus,ouMarmora,cftvneiflcderAfie  mineur,  laquelle  eft  dans  le 
Propontidc,  &cn  icelle  regnoitiadis  Cizicus,  fils  d'Æuippe,  fille 
d'Eudorus,folonOrphee;il  auoit  iàit  baflir  vne  ville  qui  auoit  les  murailles 
de  marbre, 8c  reccut  magnifiquement  les  Argonautes  comme  ilsalloient  à 
Cokhos,puis  leur  ayant  dit  adieu,ils  y furet  rapportez  de  nuiél  par  la  tour- 
mente, 8c  les  Infulaires  aoyant  que  ce  fiiflent  leurs  ennemis  coururent  les 
accueillir  aucc  armes,  8c  le  malheur  voulut  que  Hercules  tua  le  Roi  Cizicus 
fans  le  cognoiftre.  ApoloniusRhodiusditque  ce  Cizicus  eftoit  fils  d'E- 
neius  8c deÆncce,fillcd'Eu{brus,maisOrphcecIl  plus  cotreâ , 8c  ditde 
plusque  ce  Roi  eftoit  ieune  Sc  marié auec  dite, fille  de  Merops  Pcrcofien; 
8c  quelafon  le  tua;  tous  deux  peuuct  dire  vrai,6c  les  peuples  de  ce  Roi  s’ap- 
pelfoient  Dolioncs,  àce  que  difcntApoloniusRhodiusfufdit, 8c  Apolo- 
dore. 


ConcluGoa 


Du  Royaume d’ J cdrntinu. 

ACarnanie  eft  vne  région  qui  eftoit  de  la  grande  Acha’ie,prochede 
l’Epire,  laquelle  fiitreduite  en  Royaume  en  faueurd’Alcmaton,  fils 
d'Amnhiarauspar  Achclous,quipourlorseftoitRoi  de  ces  contrées  ; ce 
quiarnuaaprcslaprcmicrcguerredc  Thebcs,  8c  apres  que  Alcmaronent 
tué  fa  meroEriphylc,  8c  qu'il  s'en  fut  fuy  vers  Phegeus  Roi  de  Phegec  en 
Aria  lie,  qui  lui  donna  fa  fille  Alphefibocepourfcmme,maisAlcm*on  ne 
pouiiât  trouucr  repos  en  fon  efprit  pour  le  meurtre  qu’il  auoit  fait, il  lui  fût 
cniointd'aller  habiter  la  terre  qu’il  trouueroit  la  plus  nouuelle  ; ce  qu'il 
trouua  à l'cmboucheure  du  fleuuc  Achelous , où  s’eftan  t arrefté,  Achelous 
qui  en  eftoit  le  fouuerain  l’eut  agréable,  8c  lui  donna  en  mariage  fa  fille 
Calirrhoc,  8c ainfiAlcmxon  fut  Icpremier  Roi  decenouucau  Royaume. 

Acarnan,fils  dudit  Alcmxon  6cde  ladite  Calirrhoë.fuccedant  à fonpere, 
en  fut  le  fécond  Roi , 8c  fit  de  Ion  nom  appieilcr  fbn  Royaume  Acarnattie 
fes  peuples  Acarnaniens:  8c  i’ay  placé  le  commencement  de  ce  Royau- 
me vn  an  apres  la  première  guerre  de  Thebes,  8ccefte  annee  efehoir  en 
laii.duregnedcTcutanes,quifùcranduMondci997,lorsqueAlcm*on 
commença  d’y  regner.  Et  les  Acarnaniens  s’appelloient  Curetés  quand 
Alcmæon  y arriua,  félon  Paufanias. 

Et  ainfinous  mcttionsfin  auzdifcours  de  ce  jo.Siecle,en  comptant  l’an 
du  Monde  trois  mille. 
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SIECLE  XXXI. 

CE  trerttc-vnicfme  Siècle  fe  voit  en  là  j i.  page  de  la  Gùndlc  CHtond- 
iogie,  Scrcdmifeaufllen  huiâ principales colomnes. 

La  I.  contient  les  anne'es  du  Monde  defquelles  ce  Siecle  cft  compofé. 

La  1.  nos  anne'es  de  la  preuue,  tirées  de  la  fuitte  des  48  o.  ans  qui 
ont  couru  depuis  la  fortis  dé  l'Egypte  iufquesà  l'an  4.  du  règne  de  Salo- 
mon. 

La  3.  la  fuitte  généalogique  des  predecelTcurs  de  noftrc  Seigneur. 

La  4.  lesChefs  vifiWesderEglife.  > 

La  3.  l'ordre  fucceflif  des  luges  & Roisd'llraël,  âcc’eft  proprement  la 
colomncdecc  Siecle,  fur  laquelle  nous  auons  vnpeuàdifcoutir. 

Nousauons  défia  veuvnc  fois  commeapres  la  mort  dulugelofué,  il(c  interrègne»,' 
pain  quelques  atlnées  , à fçauoir  quatre  , pendant  lefqueUes  il  n'y  eut 
point  de  luges  fouucrainsfurlfiaël,  Sc  maintenant  en  ce  prefent  Siecle  il 
ênarriuademefmesapreslamottduIugeSaml'onlcfort,  depuis  la  mort 
' duquel  il  efl:  ditenl'Eferitute,  quen  ce  temps-lk  il nynueit ptiat  deRoycn 
ffnùl,meùs qiivnch(UHn fanait cequilluy  femUoitfour  le  mieux,  lug.  18.  i. 

&ti.2.4.  C'eft  à dire  qu’il  n'y  audit  nul  luge,  Gouuerncur,ouMagiftrac 
fouucrain,  lefqucis  l'Efcriture  qualifie  Rois  ouRegents  à caufe  de  leur 
fouuctaineté,  quoyqu'en  efFeékiln'y  euft  euencoresfurlcs  Ifraëlitesau- 
cun  Roy  légitimé:  Audi  n'enauoient-ils  pas  pour  lors  demande,  ny  n'en 
demandèrent  de  long  temps  apres. 

Or  à cet  interuale  qui  fut  (ans  Rois  ou  Regents.il  nes’y  eftpeu  mettre 
dauantage  de  deux  années  accomplies , parce  qu'il  faut  toufiours  de  nc- 
cefsité  quel'an  4.  du  régné  de  Salomon  lctrouuecftrcl'an48o.  delafor- 
tie  de  l'Egypte:  dcuantlefquellcs  quatre  années  deSalomon,  les  années 
dugouuernement  des  luges  Hcly  Sc  Samuël , & des  régnés  de  Saül  & de 
Dauid  remplifTcnt  tellement  tout  l'interualc  qui  eft  depuis  la  mort  de  Sam- 
fon  iufques  à ladite  quatricfme  année  de  Salomon  qu'il  ne  reflétant  feu- 
lement que  Iclditcs  deux  années  pour  le  temps  auquel  l'Efaitute  nous  en^ 
feigne  qu'il  n'y  eut  nuis  Rois-luges. 

Fendant  Icfquelles  deux  années  la  (àinefle  Efcriturc  nous  metl'liifloire  iJoIeJeMie 
dcl'idoledc  Michas,  comme aufsilaguerredesvnzeTribus  d'idaëlcon- 
tre  la  Tribu  de  Benjamin,  de  laquelle  guerre  Dieu  ordonna  que  ludas  fc-  jimin. 
roitChef, /«g.  lo.  i8.  C'efl  à direlaTribudcIuda,çoramecy-deuantau  ^ ^ ^ ^ j 
SiecleiS.  & ce  durant  l'interregne,  qui  fût  depuis  la  mottdelofuéiufques  Tiibu*d«ia- 
àlapremierc  année  du  gouuernemcntd'Othonicl.  <i». 

Et  durant  cet  interrègne  aufsi  il  efl  dit  que  la  Tribu  dcDancherchoit  CeuxaeD»» 
encores  fon  partage,  c'eflàdire  difputoit  contre  ceux  qui  le  polTedoient,  £l>ctcho-mc 
Jkg.  18.  Ce  qui  monflré  bien  clairement  la  vérité  du  paflàge  du  15.  des  ^ 

AAes,  oùll  efl  dit  que  Dieudiflribua  la  terre  qu'ilauoit<donnéeaux  Ifraë. 
lites  par  l'cfpacc  quafi  de  quatre  cents  cinquante  ans:  car  depuis  les  partages 
faits  par  lofué  SeEleazar  iufqueS  au  temps  que  ccuxde  Dan  cherchoient 
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Icurpartily  aprcsdc  trois  cents  ans:  mais  ce  ne  fut  pasicy  qucles  Ifcacli- 
tes  acheuerent  leurs  conquelf  es  de  la  terre  donnée. 

Rois"ou'*dc  ^‘■y  finiflent  les  liures  de  la  fainât  Efctiturc,  appeliez  des  lugesSc de 

Samuel.  Ruch , & commcHcc  le  premier  liurc  de  Samuel , autiement  dit  le  premicc 
des  Rois. 

Hcl^  Ponti.  L'jf,  du  Monde  3 O 41.  qui  fut  l’an  3 57.  de  la  fortie  de  l’Egypte , fut  aultl 

^ ' la  première  année  des  quarante  queeouuernaHely  quifutfouucrain  Sa- 
crificateur & luge  des  luifstoutenfcmble.  Or  qu’il  l'oit  vrayquclaprc- 
miereannéede  Ion  gouucrncmentayecommencc,ain(iquenous  venons 
dedire,  lademonfiration  encllfacile.  Catpuisquela  quatricrmeannéc 
duregne  de  Salomon  fût  l'an  480.  de  ladite  fortie,  & que  cette  année 
480.  fcrtdeptcuueàl’anduMonde3i63.  fi  vous  ofiez  tant  desannées  du 
Monde  que  de  celles  dé  laforiie,  en  rétrogradant  les  quatre  annéesdure- 
gnede Salomon,  les  quarante  dcceluy  de  fon  |>erc  Dauid,  les  quarante 
aulTi  que  Ion  donne  enfcmblcment  à Samuel  & a Saiil,  & y adioultez pour 
défalquer  les  quarante  du  gouucrnenien  t de  Hely,vous  ttouuerez  infailli- 
blement que  la  première  année  de  là  ludicacurc  efeherra  comme  nous 
auonsditau  commencement  de  cetatriclc. 

Or  Hely,  quoy  qu’il  defeende  &foit  ilTud’Aacon  par  Eleazar,  ainfi 

3u’ilfevoit  en  la  généalogie  que  nousauonsdrelTéedesRois  & Pontifes 
CS  luifs,  fl  n’efl-ilpasdesenfansd’Eleazatendtoitteligne;  tellement  qu’il 
cfi  croyable  qu’il  fut  appelle  àla  fouuerainc  Sacrificature  pendant  la  mi- 
norité des  enfans  dcsaifncz,  aufquels  de  droit  appateenoit  le  fouucrain 
Pontificat  : ce  que  pourtant  n’cft  exprimé  dans  l’Efcriture  làinifte. 

Comte  loié-  Mais  lofcphel’Hiftoriens’cft  grandement  abufé,& ceux  qui  l’ont  vou- 

piteiutUg;-  lufuiurc,  de  s’cftre  imaginez  que  Helyfoit  defeendud'Aaron  pat  fonfe- 
cond  fils  nommé  Ithamar.ainfiqucDicuaydantnousferonscxaélcmcnt 
6:  clairement  voir  aux  dilcoursdaprcmicrSicclcdela Grâce,  quiferalc 
quarante- croificfir.cdu  Monde. 

SimudPrt).  L’an  du  Monde  3081..  qui  fut  l’an  347.  de  la  rorticderEg)ptc,  fut  aulli 

' ’’°"'la  première  année  du  gouuerncmcnt  du  Prophète  Samuel,  quifutnon 

feulement  luge,  mais  aulli  fouuerain  Pontife  des  luifs  par  vocation  ex- 
traordinaire, quoy  qu’ilncfviften  aucune  façon  defeendud’Aaron  ny  de 
fes  enfans,  aufquels  fculscftoitdeucdedroit  la  Preftrife  & fouuerainc  Sa- 
crificaturedes luifs  : Surquoy,  ainfi  que  nous  venons  dedire,  il  faudra 
voir  les  Difeours  du  45.  Siècle,  où  de  propos  délibéré  contre  Philond:  )o- 
fephe,  nous  traittons  de  l’ordre  véritable  de  tous  les  fouuerains  Pontifès. 
Samuel  fut  le  dernier  des  luges,  comme  Moyfcauoirellé  le  premier.  Ainli 
• i • par  deux  grands  Prophètes  finit  & fccommcnçalafouuctaine  chargedes 
luges.  Etc’cft  pourquoyl’Efcriturc  dit,  aue  Dieulrur  dontid  dis  lugis  'iuf^ 
tjuisiu  Prophttt  Samuil,  Ait.  ij.  u.  Et  d’autant  que  les  annéesduguu- 
ucrncmeiu  de  Samuel  ne  fc  trouuent  en  toute  l’Efcriturc  dillinâement  fc- 
parées  de  celles  du  régné  du  Roy  Saiil,  premiçr  Roi  des  luift;  ains  quelles, 
l'ontconjointcs&cûnfonduëscnfemblc,  voire  de  telle  façon  que  parle 
fufditpalTagc  desAéfes, il  fcmbicquc Samuel  ne foit  pascomptéau  nom- 
ades luges,  fi  ccn'dlcQmmçlc  tamc  & la  fin  d’iceux,  ôi  quclcsqua. 

' ( rante 
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rantcans,  qui  font  attribuer  tant  à Samuel qua Saiil,  femblcnt  totale- 
mcntappatteniràSaül,  celaedraufc  que  dés  la  première  année  du  gou- 
uernement  de  Samuel,  i’ayadiouftévnecolomne  pour  y faire  voir  quclrs 
quarante  ans  que  Ion  donne  àSaülderegne  fedoiucnt  commencer  dés  la 
première  année  de  Samuel  auec  lequel  ou  fcul  il  a véritablement  elle  Roy 
quarante  ans:  mais  les  Autheurs  donnent  ordinairement  vingt  ans  au  gou- 
uernement  de  Samuel , & vingt  ans  au  régné  deSaiil , quelques- vus  plus, 
lesautres  moins,  félon  qu’ils  cuiment  que  Samuel  mourut  deuantleRoy 
Saül,i.  Roù  2.8.30.  dequoy  nous  parlerons  plusamplemcnt  auSiecIefui- 
uant. 

La  6. colomnecoatient  les  captiuirez  des  luifsaniuéesà  caufede  leurs 
pecliez  au  prefent  Siecle,  la  première  defquelles  fut  de^a  duré^e  quarante 
ansfousies  Philiftins.lefquelsonnepeut  commencer iudicieufement  ail- 
leurs qu'à  la  première  année  du  luge  Samfbn,  tout  le  temps  duquel  les 
luifsfutentmaltraiéiez parles Philillins,  comme  aulli  du  temps  d’Hcly 
& de  Samuel  ce  ne  furent  que  guerres  continuelles  contre  lefdits  Phili- 
ftins,fansquerEfcriturecnexprimelesdurées.  Que  s'ilyaeudiucrsin- 
terualles , & que  lesfufditesquaranteannées n'ayent  pas  efté confecutiues, 
ains  en  diuers  temps , ie  n’ empefehe  les  leéleurs  de  les  placer  iufques  à la  fin 
du  régné  de  Saul , car  durant  tout  ce  temps  là  il  y a eu  des  guerres  & grands 
defauantages  du  collé  des  Ifraclites. 

La  7.  colomne  cfl  de  la  fuitte  fuccelTiue  des  Rois  Sc  Monarques  des  Ailj- 
Alfyriens.  * 

La  8.  &derniere colomne e(l de  l'origirledcs  chofes  &des  perfonnes 
illullres. 

Du  RoyMime  des  l^olfques  ou  V olces  en  lulie. 

LEs  Volfques,  ou  Voici,  peuples  du  Latium  en  Italie,  ainfi  qu'ilfe 
voitàla  page  19  j .de  no/lre  Géographie, eurent  des  Rois  particulicts, 
mais  on  n’en  fçaitny  l’origine  ny  la  fuitte,  on  apprend  feulement  de  Vir- 
gile que  du  temps  du  Roy  Latinus  ; c’ell  à dire  du  temps  de  Tautanes  Roy 
vingt-feptiefme  d’Alfyrie,  Metabus  enelloitRoy,  & regnoit  dans  Pri- 
uetne. 

Camil  la  fille  du  Roy  Metabus,  fut  guerrière,  &porca  les  armes  pour 
T umus  contre  Æneas,  & y fut  tuée  par  Arüns  d’vn  coup  de  llefche  qui  luy 
donnaaudeffousdeb  mammelle. 

*•  . • 

De  Mdntoue  y Roynumé. 

MAntomc,  ville  d’Italie,  eft  tres-anciennc,s’ilcn  faut  croire  Virgile  : 
car  en  fon  liurei  o.  il  nous  dit  que  Mantouë  fut  fondée  par  Oenus, 
filsdcTulcusRoydesTofcans,  & qu’il  luy  donna  le  nom  de  Mantouë 
pour  l’amour  qu’il  portoità  la  Roine  fa  femme  appclléc  Manto  la  Pto- , 
phetefe  fille  deThirefiaslcdeuindeThebes,  d’où  lepereSc  la  fille  furent 
chalTcz  apres  la.fecondeguene  dcThebcs,  appclléc  des  Epigones, laquelle 
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fut  faite  l ‘an  vingtieCnc  du  regne  dcTautancs  Roy  vingt-  fcpticfme  d'Af- 
fyric,  quelques  trois  ansdcuantlcfiegedeTroye,  aitlli  que  nous  l'auons 
prouuq  demonlf  ratiuement  au  premier  liuredc  noUre  Panthéon. 

Auiourd'huyc'eftvne Duché,  lequel edant  cfchcuàMonfieurle  Duc 
deNcuers,  à prefent  deMantouë  S: du  Montferrat,  a efte  le  fujeû  des 
guerres  d'Italiedepuisl'an  1619.  iufques  à maintenant, 
sic  c&  li-  l’aymarquévis  à-visdel’an  13. duregne  deTautanius vingt  huidief- 
nede  TtoJrcnieRoyd'Afryrie  le  commencement  du  tant  & tant  renomme  fiege  de 
Il  gtuide.  Troyc  par  les  Rois  & Potentats  de  la  Gtecei  lequel  hege  dura  dix  ans; 

Mais  cncores  que  tous  les  Autheurs  conuiennent  que  la  ruine  & deftru- 
dion  de  cette  grande  ville  aye  cde'ducant&  fur  la  fin  du  regne  de  ce  Tau- 
tanius,ou1|jntanius,ou  Theutanes,  neantmoins  ils  font  quelque  peu 
diffcrentsdcT’annéeveriubleàlaquelle cette  ruine arriua.  Carfile  Manc- 
thon  del’Annius  de  Viterbe  ell  véritable , la  ruine  de  T roye  arriua  à la  pre- 
miercanncc  delà  Dinaftie  qu'il  appelle  vingtiefine,  & nous  vingt-vnief- 
rae  : laquelle  ayant  commencé  l'in  1 6 .duditTautanius.il  s'enfuiuroit  que 
laruinedeTroyefcroit  ainfi  arriuéeen  cette  mefme  année  16.  dcTauta- 
nius,  & que  le  fiege  auroit  commencé  l'an  ly.deTautanius.&nonlc  13. 
Mais  fi  aufii  elle  fut  prinfe  quatre  cents  huid  ans  deuant  la  première 
Olympiade, & quatrcccnts  trente-deux ansdeuant  la  fondation  de  Rome, 
félon  Eratofthenes,DionifiusHalicarnancus,Solinus,&:  Clément  Alexan- 
drin, cette  prife  & ruine  fe  doit  rapporter  non  à l'an  30.de  Tautanius, 
comme  Vinghera  fait,  mais  à l'an  3a.  & dernier  dftIitTautanius  comme 
nousfaifons.  Alaquclleannée  Agamemnon,Roy  dcMiccnes  ,cftoit vé- 
ritablement à la  18.  &dcrniere  année  de  fon  regne,  comme  veulentles  fut- 
dits  Autheurs.  Mais  pour  Mnefteus,  Roy  d'Athenes,  quand  bienilau- 
roitregnévingt  icquatreans,  comme  Vingher  le  veut  apres  Eufebe  & 
Temporarius,  non  vingt,  comme  Goulet  le  veut,  toufiours  n'a-il  peu 
cllreviuantàla  prinfe  de  Ttoyc,  mais  trop  bien  Demophon  fon  fuccef- 
feur.  Mezentius  regnoit  fur  les  Tyrrheniens^ouTofians,  Latinus  fur  les 
Aborigènes  ou  Latins  ; Mellicola  en  Efpagne;  Rhemusen  Gaule  ; Pclaf- 
gusen'laSicyonie.Jc  Argon,  filsde  Hercules,  regnoit  en  Lydie. 

Quoy  qu'il  en  foit.  Ado,  Atcheuefque  de  V ienne,  en  fa  Chronique,  dit 
quecelaarriuaàl'an3.d'Abdon,lugcdesluifs:  & nous  trouuonsquecc 
fütquatreans plus  tard.àfçauoir l'an  7.  delaludicaturedumefmc  Abdon, 
qu'il  appelle  aufii  Labdon  : & l'abrégé  des  Chroniques  de  N uremberg  di-. 
(cntqueccfutaufsifous  le  luge  Abdon, 


Du  Royaume  de  Cyfre,&deeeluydeSalaminedam  Cyfre. 

CYpre,  ifle  & Royaume  en  la  mer  Mediterranée,  prez  de  la  Syticÿ 
ainfi  qu'il  fe  voit  en  la  table  des  ifles  de  l'Afieen  noftre  faimfteGeo-. 
graphie,  page  108.  nousl'auons  placé  à l'année  qui  fuiuit  celle  de  la  ruine 
derroye,  non  qu'il  n'y  euft  eu  des  Rois  auparauant,  mais  parce  que  les 
Rois  qui  y régnèrent  apres  fe  difoientdefcendrcdc  Tcucer  ( frere  d'Aiax  ) 
qui  fût  Roy  ti  fondateur  deSalamine,  ville  de  l'iHc  de  Cypre , lequel 

Tcuccr 
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Tcuccurau  retour  de  Troyc  fut  par  fonperc  charte  de  l'Iflc  deSalaminc, 
parce  qu’il  n’auoit  pas  venge  la  raort  de  Ion  frere , & ainfi  il  fc retira  à l’i rte 
de  Cypre,  où  en  commémoration  de  fon  ifle  de  Salamine  il  y fut  fonda- 
teur d'vue  villeappellécaurti  Salamine.  Voyons  maintenant  les  Rois  tant 
deuant  qu’aptes  Teucer. 

Æos,  fils  de  Tiphon , fût , félon  quelques- vns , fondateur  Sc  par  confo- 
quentRoidePaplioSjVilledeCypre.  Orriphon  geantfutfilsdeTatta- 
rus , &en  lagenealogie  generaledes  Dieux  il  fetrouuc  contemporain  de 
Sofarmus  Roi  vingt-cinquiefmcd’Artyric,  & partant  ce  Roi  Æos  ne  peut 
auoir  elle  Roi  à Paphos  quedu  temps  de  Mitrxus  fils  de  Sofarmus,  qui  cft 
le  hecle  de  rhefeus.  Et  ainfi  ce  n’a  pas  elle'  le  premier  qui  a régné'  en  Cypre; 
d’ailleurs  que  les  meilleurs  AutheursdilentquecefùtPaphusfilsdePig- 
maleon  qui  fut  fondateur  de  lavillede  Paphos. 

I.  Pigmaliondonc,  félon  Apolodore  Si  Ouide,  fut  Roi  de  Cypre  du 
temps  ^e  Cecrops  deuxiefme,  Roi  feptieCnc  d'Athenes  : lequel  Ce- 
crops fut  contemporain  de  Sofarcs  Roi  vingt- deuxiefme d'AlTyrie,  com- 
meaurtidefonfilsLampares.  Il  fut  amoureux  d’vneftatuëd  yüoire,  la- 
quelle Venus  par  fes  prières  changea  en  femme , 6c  d“elle  il  eut  l'on  fils  Pa- 
phus,  félon  Ouide,  8c  fa  fille  Metharmc,  laquelle  fut  femme  de  Cinyras 
RoidesAITyriens,  felonHiginus,  c’eft  à dite  ilTu  des  Rois  d’AlTytie,  ou 
Roi  de  quelque  portion  des  Aflyriens.  - 

i.  Paphus,  fils  de  PigmalionSc  delà -ftatutjlaqucllc.futappcllc'e  Ci- 
lis, fûtapres  fon  pere  Roi  de  Cypre,  contemporain  de  Pandion  deuxiefme, 
8c  Roihui6liefmed’Athcnct,commeaufli  dePanyasRoi  vingt- quatrief- 
med’Artyrie.  Ouide. 

Cinyrasaurtl  fufdit  frere  de  Paphus , félon  O uide  ,ou  beau  frere , félon 
Apolodore, à caufe  de  fa  femme  Metharrae,  fut  en  mefme  temps  Roi  de 
Cypre  8c  fondateur  aucc  Paphus  de  la  ville  de  Paphos.  Ce  Roi  eut  de  (a 
femmefesfilsOxipotus ScAdonis, 8c fes fillesOrlcdice,  Lapgore ôc  Br*- 
fia.  OrceRoi Cinyras, felonApolodore, fut  filsdeSandocus,  qui  lefùt 
d’Aftynous.quilefutdePhacton,  qui  le  fut  de  Tithon,  qui  le  fut  de  Ce- 
phale,  fils  de  Mercure  8c  de  Hetfe,  fille  de  Cecrops  premier,  8c  premier 
Roy  d’Athenes  l’an  ttoifiefmc  du  régné  de  Sparetus  Roi  feizicfmcd'Af- 
lyrie. 

J.  CitiyraS  deuxiefme  decenom  , filsdePaphus,  félon  Higinus,  eut 
pour  femme  Ccnchreis,  de  laquelle  il  eut  fa  fille  Smyrna  8c  (csnlsAmarJ- 
tus  Sc  Adonis  : il  fut  donc  contemporain  de  Solàrmus  Roi  vingt-cinquief- 
mj  d’Artytie,  comme  auflî  d’Ægeus  Roi  neufiefine  d’Athenes,  5c  fut 
ce  Roi  fi  parfaitement  beau  que  Smyrna  fa  fille  en  deuint  amoureufe,  8c 
par  fineffe  coucha  aucc  lui , 8c  eut  de  ion  pere  le  fufdit  Adonis , qui  fut  aimd 
de  Venus,  8c  tué  par  vn  Sanglier.  Amaracus  aufli  fut  change  en  marjo- 
laine. 

CcRoi régna  longuement,  futgrandemcntrichc,  8c  c’eft  deluyque 
Hometeacfcritqu’ilcnuoyaàAgamemnon  vne  richccuirafledc  laquelle 
il  s'armaU  iourdcla  bataille  des  Grecs  contre  les  Troyens. 

Que  ficc  mefme  Cinyras,  Roi  de  Cypre,  viuoit  cncoresaprcsîarumç 
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Du  Royaume  ieluiet  Cr  Je  lerufalem. 

LERoiaumedcs  luifi,  oudelaIudec,cftmarquéàrani4.  dcTinius 
trencicGncRoi  des  Aflÿricns,  à commencer  la  première  annee  du 
Roi  Saül  qui  en  fûtiepremier  Roi  auec  la  première  année  du  Propherc 
Samuel,  ainfi  qu’il  fc  voir  en  leurs  colomnes,  aufquclles  on  voit  l’ordre 
(ùccedlf  Sc  la  duree  du  règne  des  luifs. 


Du  Royaume  de  la  grande  Bretagne,  eefi  f Angleterre 
dr  £fc<>lfe. 

La  grande  Bretagne  qui  comprend  les  deux  Roiaumes  d’Angleterre 
& d’Efcdfle,  elt  marquée  à l’an  5.  de  Dercillus  qui  fut  le  trente- 
vnicfmeRoi  des  Aflÿricns,  parce  qu’enuiron  ce  temps-là,  à fçauoir  mille 
cent  & huift  ans  auant  la  naiflancc  de  noftre  Sauueur,  Btutus  com- 
mença de  jegnet  en  la  grande  Bretaigne  ; lequel  Brutus , fi  nous 
croyons  à Gyl^  diû  le  Sage,  & apresluy  à Dauid  cliambre  Efcollbis, 
fût  £Is  de  Syluius  P oRhumus,  & petit  fils  d’Æneas  de  T roye , qui  régna 
fur  les  Latins  en  Italie.  Et  voicy  l’ordre  fucceflif  & le  nom  de  leurs 
Rois. 


Royt  de  la  grande  Bretagne  & tMngleterre. 


I Bnicus. 

X Locrmut. 

$ Mindinus. 

^ Mempncius. 

) Ebrancus. 

^ Bruuis  deuxiefroe. 

7 Leiilus. 

S RhudurdiBns* 

9 BUdud* 

Lcynis. 

II  CordiiU  61ie. 

IX  Morgan. 

I)  Rivallo. 

14  Gurgufhis. 
xy  SiliusouSidliui. 

\6  lâgoouLago. 

17  Kimma^V* 

’ if«  Gorbodoc. 

19  Poertx  de  Fecrex. 

10  Mulmucias. 

11  BeUinns  & Brenrm#. 
Il . Gargitnbacnit. 

Gunthelcnus. 


I 14  Ccelus. 

*.  15  Kimakus  deuxie/me. 

x6  Elanius. 
n Motindui. 

Gorbomanos. 

19  Archigallo. 

)o  Elidurus. 

)i  Vigeniusde  Pertdarus. 
31  Gorbonunus  iècond. 

53  Morgan  dcuxicGne. 

54  Imarianus. 

33  Iduvalio. 

3<»  Vrimoi 

37  Gerendos. 

38  Cadlius. 

39  CoUlus. 

40  Porcex  deoxicAn^. 

41  Chirimis, 

4a  Fulgtniui. 

43  Edudus. 
44Androgcus, 

45  Vranius. 

^6  Eliud. 


47  Dedantiui. 

48  Detonus. 

49  Gurgidius. 

50  Mcrianul. 

51  Bladunus. 
yi  Capenus. 

53  OvinD.% 

54  Ciluis,  oQ  Siniuit. 

55  Bledguebrcdui. 
Archcmalas. 

57  Eldon. 

38  Rodianiu. 

39  Redargius. 

60  Sahnapenfel. 

ti  Pyr. 

6x  Caporui. 

d3  DinclIuï,ouTincUm. 

64  Hdy. 

.|^3  Cud. 

6$  Caffibiflanas, 
dy  Theomamioi, 
i4S  Cymbalanoi,  ^ 


Au  régné  duquel  Cymbalanus  noftre  Seigneur  nafquit  au  mondcl 
Et  depuis  que  noftre  Seigneur  fût  pc  furent  Rois  en  la  grande  Breta- 
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gnc  les  fuitunts. 

Ganiderius. 

69  4(  Arvir&gus. 

70  Mariuf. 

71  Coillnsdcuiicrmc. 

71  180  Lucius  premier  ChrcÛicri* 

7j  107  Sept*  Severc  Empcrcor. 

74  XI)  BxiEAn  Empereur. 

75  X19  CaraHus. 

7C  xiS  Aleâus. 

77  1)1  Aicicpiodacui. 

78  170  Coillus  tcoifieime. 

79  191  Con(Unce,  Empereur. 

80  )i8  ContUncio  le  Grand, Empereur* 

81  ))6  Oébuius. 

Sx  )8t  Texherus. 
f)  )90  Maxime. 

84  )98  Gracian. 

85  4)1  Conftantindeuxierme. 

ZS  44)  ConiUncedeuxiefme. 

87  448  Vertigernus. 

88  4(^4  Vortimerui. 

89  478  Aurclius Ambtofîu*. 

90  497  Vterpendraeon. 

91  51)  Artusrvn  des  neuf  Preux. 

9X  540  ConftanAitroificCne. 

• 9)  j4)  Aurelius  Conaii. 

94  546  Vortiportt». 

9)  ))o  Mxlgon. 

$6  jZ6  Cachericot. 

97  6t$  Caduanus. 

98  4))  Caduallon. 

99  68)  CaduaUdrui. 
io«  6Î6  Inas. 

loi  711  Ethclardc. 
lOi  7x6  Cüthbord. 

10)  741  Sigibert. 

104  748  Kînulphus. 

105  778  Brichttcui. 

106  Atheiften. 

107  795  Egbcrrus. 

108  819  Edelvolphe. 

109  86t  Ethelvalde. 

110  86)  Echelbctd. 

lit  865  Etlielrede.  * 

lu  87  i AlfrcduSjOU  Alvredus. 

U)  901  Edouard  premier. 

114  9X{  AthcbUmdcuxîefme. 

11)  940  Edmoiul. 

116  946  Eldrede.  \ 

117  9;j  Eduiii. 


118  9S9  Edgarils. 

119  975  Edouard  deuxielme. 
txo  978  Etheldreddeuxicima 
ixt  1016  Edmond  deuxieüse. 
ux  1018  Canutus » ou Caio. 
ta)  10)8  Harolde. 

1x4  1041  Hardicanurai. 

1x5  104)  Edouard  uoiEcfine. 
tx6  1066  Harold  deuxiefme. 

1x7  1067  GuillaumcleConqoenuiû 
tx8  >087  Guillaume  le  Roux. 
tX9  itoo  Henrj. 
r)o  II))  E((iezine. 

1)1  11)4  Henry  deuxiefme. 
i)X  1189  Richard  cceui  dtl/oA. 

I))  1199  lean  Ems  terre. 

1)4  ixi6  Henry  troifîeTme. 

1))  1x7a  Edouard  quatneime,  diâi.  .. 

136  1)07  Edoiiard  anquicimCfdiâa; 

1)7  i)i9  EdoUardnxiefmCtdiâ  )• 

1)8  1)77  Richard  deuxiefene. 

1)9  1)99  Henry  quatrierme. 

140  i4ix  Henry  ciiiquieTme. 

141  141X  Henry  nxiefme. 

14X  1460  Edoiiatd  feptie/ine, ^1^4. 

14)  1483  Edouard  hui  Aieime,diA  51 
144  Richard  croinelmc. 

14)  14I4  Henry  fepeierme. 

146  1)09  Henry  huiâiefhie. 

147  1341  Edouard  neuhcime,  di6l6. 

148  I)))  MariefcmmeduRoyd'Elpagne. 

149  13)8  Elivabeth. 

1)0  160)  laques  Stuart prcmicremenc  Roy 
d'Elcoûè,  &maimenam  Roy  de 
la  grande  Bretagne  5c  d'Irlande, 
grand  Prince  * cres*>rçananc,  Sc 
qui  par  la  prudence  a bany  la 
guerre  de  Tes  Royaumes.  Dieu 
par  les  milcricordes  le  vueille  ra- 
mener de  Tes  peuples  au  giron  de 
l’Eglife.  Jl  cndccedéaumoisdc 
Mais  161). 

1)1  iSt)  Charles  Ton  fils, dprefenc  Roy  de 
la  grande  Broagne  depuis  le  x8. 
Mars  I5x5.auec  lequel  cA  maciéo 
Madame  Arurdu  Roy  Henriette 
de  France, filIcdeHenry  le  Gran4 
& de  la  Royne  Marie  de  hlcdi-  ' 
du 


Le  premier  nombre  marque  le  nombre  des  Rois  , & le  fécond  l’an  de 
noftre  Seigneur  auquel  ils  ont  commencé  de  régner  , par  IcfqucllcS  on 
peut  voir  combien  d’années  ils  ont  régné , & en  Siècles  depuis  la 
Grâce;  Ainfi  quclonlepeuc  recueillir  tant  des HiltoriensAnglois  flcEf- 
colTois,  que  de  leurs  Romansouliutes  fabuleux.  Car  avrai  direiufqucsà 
* Egbcrrus,  quieft  lecent  fcpticfmccn  ordre, Sequifut  le  premier  qui  fc  ren- 
diclemaiftrcdc  toutlc  Roiaume d’Angleterre,  leurs  Hiftoiret  reffentent 
plutoft  leurs  Romans  fabuleux  qu’Hiitoites  véritables. 
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Du  Koydume  de  Sftrthe. 

Le  Rovaumede  Sparihe  fc  voie  marque  au  11.  andcDcrcillus,  8 o.ans 
aptes  la  ruine  de  Troye:  auquel  temps  les  Heraclides,  c’eft  à dire  les 
defeendus  d' Hercules  s’emparèrent  de  tout  le  Peloponefe  & en  clulTcrent 
lesRoisquiyregnoient;  tellement  queccluy  deSparthe  efeheut  à deux 
frères  jumeaux  fais  d’Ariftodemus,  lelquels,  ou  leurs  fuccelTcurs,  ytegne- 
rent  enuiron  930.  ans,  & commencèrent  d’y  regnet  iio.  ans  aptes  que 
Hercules  fut  aile  aux  Dieux.  EnvoicylaGencalogie. 

Hercules. 


H/llus. 

CJodeus. 

Ariftomachos. 

Arillodenms. 


I Euriftenes  Roi  de  Sparte 

a Agis. 

$ EtchcRracns. 

I 

4 Laoobotes. 

■ J 

5 Dorjrftttf, 

I t‘J 

i AgelUias. 

I 

/ ’ ^ Archelaui. 

^ t TelecliiJ. 

I,  • .'i 

5 Alcamei^t. 

to  Pol/dorui. 

Eurichntei. 

I 

II  Aoaxander. 

/ 

/ i|  Euriaatesdeuxierroe* 

14  Laon. 

I 

1;  Anaxandrides. 


] Pcoclcs,  Roy  de  Sparte, 
a Sous. 

I 

I Eunrpon  ou  Euricioo. 

J» 

4 rrytannis. 

I 

y Eunomius. 

4 pliilodcâcs.  LÎcûrgus. 


7 Cnarilaus. 

1 

S Nicander. 


9 tL. 


icopomput. 

ArcKidamus. 

I 

to  Zeoxidamus. 


Il  Archidam*  i«.  ii.Ai)axi- 
. 1 , [dam* 

<1  AgaHclcs. 

I 

14  Arifto. 

I- 


Sotinis.  ir.LconitUi.'CleôbtoniL  iS.CIcomcDU. 


. .1 


. . it  PluLchus.  PanfuiUs. 


I 


Nicomcdei. 


Il  Agefîpolis. 


Xf  Agelipolisa* 

Acroucus. 

I 


19  Pliftonax. 

10  Pauiânlas  i<. 
li«  Clconibrocas  a*. 
14  Cleomcnes  fécond. 


ij  Oemaractts.  Menarii. 

I 

16  Leotichides. 

I 

Zeuxidamui  deoxielme.  ' 
I 

17  Archidamas. 


19  A^cGIaus!  Cinifea 


Cleonimos. 

I 


15  Areusou  Arius.  aS  Leonida^ 


iS 

Lcocichides.  ao  Archidtmusa^ 
il  Aguav^iTEu^ 

1}  Archidamos  croiGeGne 
34  EudamidasdeuxieGne. 


xSActoutujfccod.  jiEpicliiu.  jo Cleomcnes  j* fille  , femme  15  Agis’trbifiefme. 


17  Ateus  fccenit. 


de  Cleôbcoc* 


li  Eurjrdtmidxs. 

DDd  il 
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Tcniporariiis  £[  voyla  quels  ont  les  Rois  de  Spanhc  de  la  race  de  Hcrcti- 
conn!ür«'à  > Y *yaf>t  cKpoîs  hs  dciK  ffcrcs  cu  coutiouts  dcux  Rtiis  en  mcffflt 
duMoulin.  temps, y~cnayanreu5i.dBco[léd’£utà(lhenes,  &:r6.dü<oftédeProclc5. 

l'ay  tiréccttcGcnealogicde  Paufànias,'&apresloy  dcTettiporarius'&'de 
Vingher,  & pourcaule,  quoyqa'ilsnenousdonnent  paseïaâcmenft'I'à 
duree  des  régnés  de  chafque  Roy,  & qu'ils  tic  foienrpttsbi^d'accord'jle 
la  durée  entière  de  tons  enfemblc  : carTwftporatius  Vïtit  qu'ils  Bycntduré 
iurquesàlarnottdeCleomenestroificfme,  qui  futIedemicr>tiebfc-tMtS 
trenteansrmais  Vingher  ne  leuren  donne  que  huiél  cents  quatre-vingts 
vnze,pag.  jji.  de  làpremiercpartie  de  la  Bibliothèque  : & dit  qu'aptes 
que  ledit  Cleomenes  eut  régné  feize  ans  du  temps  de  Ptolomée  Euerge- 
tes  Antigonus  Royd'Afiereduifitle  Royaume  de  Sparthe  en  Prouince:& 
neantmoinsquetroisansapresquelcs  LacedemoniensrceurentqucClco- 
menese(loitmort,ilse(leurentpour  leur  Roy  vn  Agehpolisfilsd'Ageli- 
polisifTu  de  Clcombrotus,  apres  lequel  fiirentRois  ou  tyrans  de  Sparthe 
' Lycurgus , Mechanidas  Si  Nabis , qui  fût  tué , & le  dernier  des  T y tans  qui 

n’cfloient  pas  de  la  racedesHcraclides:  & ainfi compris  les  Tyrans,  les 
durées  fccrouucrontanez  égales  en  Temporarius  8c  en  Vingher. 

^ Oryaileudeuz  AteusouArius  quiontcRé  RoisdeSparthe,àfçauoic' 

dit  qu’il*^n>  vinet-cinqurefmc  6c  vingt-feptiefme  du  codé  d’Eurillenes  : lequel 
«uoit  point  Vinghetdit  auoir  commencé  deregner  l'an  445.  de  Rome,  6c  lui  donne 
1 Spa«i«'dù  Diodore  4 4 . ansde  régné  : tellement  que  l’an  4 4 5.  de  Rome  fut  l'an 

temps  d'o-  premier  des  quarante  quatre  de  cet  Arius.  Et  cela  edant  il  s'enfuit  que  l’an 
^ le  Pou-  quatre  cents  cinquante  de  Rome  fut  l’an {ùtiefme du  règne  d’Arius.  Or 
ed-il  que  Vingher  dit  qu'en  cetteannee  Simon,  dit  l'Ancien , fucceda  en  la 
fouueraine  Sacridcature  desIuifsàfonpcreOViias.  Donc  ledit  Oniaspre- 
mier  du  nom  netnourut  que  l'an  {ixicfmedecct  Atiils  Roi  de  Sparthe.  Il  y 
a plus,  c'ed  que  l'an  dixhuiidiefme  de  cet  Arius,  quifutdeRomc  l'an  qua- 
tre cens  foixantc- quatre  le  mcfme  Vingher  dit  qu'Elcalàt  futfouucrain 
Sacrificateur  apres  Simon  en  qualité  de  tuteur  d’Onias  deuxiefme  du 
nom  ; 6c  par  ainfi  du  temps  de  cet  Arius  il  y a eu  deux  Oni as,  à l'an  dcfquels  ■ 
Ariusapeu  eferire  ainiï  qu’il ed  rapporté  dans  les  liures  des  Machabces, 
de  quoi  du  Moulin  fe  mocque;  mais  de  cela  nous  en  parlerons  ailleurs. 
Car  c'ed  folie  de  s'imaginer  que  les  liures  des  Maciurbees  quand  Iti  par-v 
lent  de  la  lettre  d'Arius  ayent  en  tendu  parla  d’Onias  troi/iermcduhom, 
quifutfoüucrain  Pontife  du  temps  d'Antiodius  le  Grand,  Bc  de  fon  fils 
Seleucus  tousdeux  Rois  de  Syrie  fuccedluement  i nais  bien  du  premier 
qniviaoitdarempsdadit  Arius.  Ce  quedu  Moulina  fàitfcmblantdene 
vouloir  entendre,  8c  lofephenierme  s'y  ed  trompé,  comme  Vingher  Ta 
iudicieufement remarqué,  llfiiffiticyque noos raifonsvbirpar Vingher' 
mefmccommcau  temps  qu'Atius  premier  du  nom  regaoit  à Sparthe  qhe' 
O niaspremier  du  nom  edoitfouuerain  Pontife  desiuifs  dans  lcrulàlcm.,' 

* 8c  qu'il  ne  mourut  que  l'an  fixicfinc  du  règne  d’A  nus.  , , 
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Du  Royaume  de  Corinthe,  ouEphira. 

COrinchc,  aucrchienc  appelle Epliira,&aupanuantHcliopoIis, fur 
anciennement  ville,  région  & Royaume  dans  le  deftroic  ou  ifthme, 
qui  fepare  la  Peninfulc  du  Peloponefc,  auiourd'hui  appelle'c  laMoree, 
durcftcdelaGrcce,  & ce  Roiaume  eftoit  mis  au  nombre  de  ceux  du  Pe- 
loponefe. 

Les  Aucheuts  mettent  le  commencement  & l'otigine  de  ce  Royaume 
quelques  quatres-vingtsSe  vnanaptes  lamine  de  Troye  : ce  que  nous 
rrouuonsarriuctran  vnzielme  du  règne  de  Detcylus  Roi  trentiefrhe  d' Af- 
lÿrie , fuiuant  l'ocdte  de  noftrc  Pantneon , qui  eft  le  trente  & vnieCnc,  fui- 
uant l'ordre  de  nofVre  prefente  Chronologie,  parce  que  Semiramis  fait 
nombre  entre  Ton  mari  Ninus  ôc  fonfils  Ninus  dcuxicrmc  : mais  nous 
en  mettons  le  commencement  bien  plus  haut,  pour  lequel  cntcndie  il 
fàucprcmietement  voirla  genealogie  fuinantc. 


Omaui. 

LyaccuJ. 

Abu. 

Pntni. 


R»hitÀjl;rh. 
il  Aa7ata>45 
«9  Moebu  I). 
M BeUepam]9 
U Lutfit'Üeaja 
U tofftru  M. 

4 

s Manias  19. 
* 

17  Tmums}>. 
Tctnu4*. 
Tfactti  I*. 
&<rc]r)ui  9e. 

(«paie»  }l. 


O*  f/lWr/  it<  Cêtwhf, 


Aeoliii.  Adsi.*'"« 
( t 

'sJi|>ls«,'Merope.-'' 

üUaciu.»»»»»’*»»»»» 


Idleropltmi. 

• Liotianuc.  Hsppolecat.  Aeoln».»-»— 

I I I,  ' 

— Sarptdoa.  CUans.  Ss£ph4.  Athunat. 


.H....»..»....,.  \(Jtc«ru.  Soki].  — — — AltTOirt.  fotybstis. 

iw...~s!fiphc.  Unrai.'  BtUrropbS.  Acctcf.  Innni.  Antoïiciti. 

Glaucui.  Oiatûofl.  Tydciu.  Llodaxtis.  Hi|<^lo<*.Epopnts.  M e.  SiCphe.  AnJelea-  CUuca.  Mcguc.*4lcr«nlti.>»»' 
itHccophfi.  Thoat.  Dioincdei.iarped<‘'i.  Glaùcas.  Marstfad.  •••  •— oSiioa.  vWtfit.*»*»' »Antiocbas.*«<**  • 

1 I ^ ( 

—Dfmopbi. 

-•“•••Propoias, 


-I 


Don^t.  Hyitidis. 


-..•#byjis.i'*‘- 

OfCI. • 


»~Ale*hes, 

J 

-IxtM.*— ' 


i 


Cette  Genealogie,  outablegtnealogique , eft  dmifec,  comme  on  Iç' 
voit,  en  quatorze  colomnes.  Ce  n’eft  pas  que  tout  cequiy eft  contcnif 
forte  d'vnemefmefoucheny  qu'il  pyeliaifons  depcrccnfils  depuis  Æo- 
lus,quieftlcpremir  iufques  aux  derniers,  mais  ie  les  ay  tous  mislcS  vns 
genealogiquemcntjles  autres  ûnsliaifon , pour  faire  feulement  voir  ceui 
qui  ont  velcu  en  mefmc  temps,&ceux  defquels  font  delcédus  ceux  qui  ont 
eu  quelque  part  au  Royaume  deCorinthe,  ou  qui  y ont  eu  des  alliances, 
ou  qui  ont  eu  à defmefler  quelque  chofe  auec  les  Rois  de  Corinthe , le  tout 
appliqué  auS  Roisd'Alfyric  depuis  Amyntas qui  en  fut  ledix-huiéüefin'c 
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Roy , iufcjacs  a Eupalcs  qui  en  fuc  le  trcntc-vnicfme. 

Or  contient  noftrc  table  quatorze  devrez  généalogiques  qui  refpon- 
dentàautant  dedegrez  de  générations  aes  Rois  d Aflyrie^  de  telle  forte 
ncantmoins  que  le  premier  degrif  delà  ublc  refpond  au  i!.  degrc  des  R'ofs 
d’AÏÏyric,  8c  ainfi  des  autres. 

1.  Au  premier  degrc' nous  voyons  æoIus  8c  Atlas,  comme  ayant  efte 
contemporains  d’Amyntas  Roii8.  d’AfTyrie  & de  Danaus  Roi  ii.d’Argos 
apres  qu'il  cia  eut  chaffe  Gclanot  fils  de  S tenelu»  : Et  cefte  pofition  fe  iufti- 
ficpar^Eufebe.quinousalaifTcparefcrit  en  fa  Chronique  p.  55.  qucSifi- 
phe  fut  Roi  6c  fondateur  d'vne  ville  l'an  15.  de  Belocus  fils  8c  fucceffeur 
d’Amyntas',  commeauffi  parHomcrc  lequel  nous  donne  la  généalogie 
depuis  Sifiphexolidc,  c cftà  dire  fils  d'Æolus  iufquesà  Bclletophon  pctc 
dcLaodatitie,dclaqucllcIupicctcutfonfils  Satpedon.  Orne  difcnt-ils 
pas  quÆolùsate  elle  Roi  de  Corinthe,  ny  duquel  des  æoIus  ce  Sifiphc  a 

cfte’filsrmàfstouriourspuisqucccfienfilsefpoufaMcropc  fille  d'Atlas,  il 
s'enfuit  nccciraircmcntqu'Æolus  pctc  de  Sifiphc  6c  Athas  perede  Métope 
ontefte contemporains, puisque Itfilsdcl  vn  6c  la  fille  de  lautrc  forent 
mariez  enfcmblc.  le  fçay  qu'il  y a eu  pluficurs  æoIus  6c  pluficurs  Atlas, 
maisc'cltairezpoutiuftifictlapofitiondc  ces  deux  qui  fc  voyent  au  pre- 
mier degré  de  la  table.  , -T  1 Cl 

t.  Le  fécond  degré  de  la  table  cft  rempli  despetfonnes de Sifiphe  fils 
d'Æolus,  8c  de  Merope  fille  d'Atlas;  8c cela  très  bien,  car  comme  nous 
auons  défia  dit,  Eufebenous  enfeigne  que  l'an  xj.  du  règne  de  Belocus 
deuxicfme  de  ce  nom,  & Roy  dix-neuficCnc  d’Affvtie,  Sifiphe  fonda  la 
ville  qui  du  depuis  fut  appcllée  Ephira , 8c  finalement  Corinthe.  Ce  qui 
nous  force  8c  nous  oblige  à mettre  Sifiphe  confepaporain  de  ce  Belocus 
deuxiefmc,6c  dite  qu'il  fot  le  premier  Roi  de  ce  pais  puis  qu  il  y fot  le  pre- 
mier fondateur  delà  principalle  ville.  ■ , 

Or  Higinus  8c  Apolodorenous  difent  qu  il  fothls  d Æolus,  6c  qu  il 

efpoufa  Merope  fillcd-Atlasidoncfàfemme8cfon  pere  font  placez  iufte-, 
mentaux  lieux  qu'on  a deu  les  placer.  Et  tous  ces  Autheurs  demeurent 
d'accord  qu'il  s'arrefta  au  pais  qui  du  depuis  fot  appelle  Epfota , 8c  qu  il  hit 

^'?.*^GU*rus'doncfils  de  Sifiphc,  8c  de  ladite  Merope,  fot  le  fécond  Roi 
dcce  petit  Roi.aiime,  5c  tientle  rangdu  troifiefmc  degré  généalogique  de 

n.ftrc  table,  qui  refpond  au  lo.des  Rois  d'Affyrie,8cainfi  contemporain 

^'oSuSi’s,  félon  Homere,fotfils  deSifiphe,8cpcmdeBellerophon; 
8c  Higinusen  demeure  d'accord,  fol.  70.  commeauffi  ApolpdoreToli 

atfy.ôc  170. vrr/o.  . i-  n ' « 

4 Bellcrophon.filsduRoiGlaucus.fotaccqueditHomcrecfleueœ 
nourry  ieunc  à la  CourdeProctusRoiquatoïzicfmcd'Atgos,6:ainfiWt 

contemporain  dudit  Prœtus,  comme  aüfli  de  Lamprides  Roy  vinstc 

vniefined'Aflyrie,  8c  occupelequatricfmcdegrc  généalogique  de  ncrftre 

uble,  8c  patraifonScfucceflion  naturelle  deuoit  cure  lé  noiuclmc  R« 
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de  Cotinchc , ou  de  ce  pays , qui  en  fin  fut  ainG  appelle.  Mais  ayant  eue 
fansypcnferfonfrereDeliades.felonApolodote,  il  s’enfuit  chez  Prœtus 
Roi  d’Argos,  où  laRoinc  Stenoboea  eftantdcucnucamourcufèdeBel* 
Icrophon.&luynevoulantconfcntiràfesamours  impudiques,  client 
laifTa  pas  dcTaccufet  àl’cndroiâ:  de  fon  mary,  difant  qu'il  l’auoit  price  do 
fon  deshonneur:  à caufe  de  quoy  Prœtus  qui  auoitefpoufc  la  fille  de  loba- 
tesRoidcLycie,  enuoya  Bellerophon  en  Lycie  au  Roi  lobâtes  pour  le 
faire  mourir:  mais  Bellerophon  ayant  tue'IaChimcie  parle  commande- 
ment de  lobâtes , & fait  plufieurs  autres  allions  valcureufcs,  tants’en  faut 
que  lobâtes  le  fitmourit,  que  tout  au  contraire  il  luy  donna  en  mariage 
fon  autre  filleappelle'e  Philonoë,  fœur  de  la  Roine  Stenobœa , & ainfi  fut 
Roi  de  Lycie  par  fà  femme. 

Prœtus  Roi  d’Argos, fut  félon  Paufaniasp.  ji.&  91.  Roi  de  Corinthe 
au  mefmc  temps  que  Bellerophon  cftoit  Roi  de  Lycie,  & cela  peut-eftre 
paraccotd,  Bellerophon  luy  ayant  quitte  fa  parc  de  Corintlie,  parce  que 
Prœtus  luy  quitta  la  Tienne  de  Lycie  :carilsauoient  tous  deux  cipourélcs 
deux  filles  de  lobaccs  Roi  de  Lycie,ruiuanclesfufdics  Auclieurs. 

Bellerophon  eut  de  fa  femme  deux  fils,  lfandcr&  Hippolochus , A:  vne 
filleappcllee  Laodamie,  félon  Homère.  i 

5.  Ceuxquifoncplacczaucinquicfme  degrc'dclatable  fondes  cnfàns 
de  Bellerophon  Roi  deLycie,  àfçauoir  Hippolochus,  qui,  félon  Homè- 
re, fut  Roi  deLycie,&perede  Glaucus,&  Laodamie,  de  laquelle  lupitcr 
eut  vn  filsappellc  Sarpedon , dcfqucls  nous  parlerons  cy-apres. 

aiolus  i.de  ce  nom,qui  fut  auflj  pere  de  Sifiphe  &d’Athamas,cft  placé, 
corameTon  voic,au  meunedegre'cinquiefme  de  nolfre  table, foit  qu’il  dé- 
tende du  precedent  Æolus  , ou  qu’il  foit  chef  defaraille  nouuellc:  car  Ü 
y en  a eu  plufieurs  & en  diuers  temps  qui  ont  eu  ce  nom:  quel  qu’il  fuit 
c’cftde  ceftui-cy,  & denulaut're,  qucdcfccndirenc  Sarpedon  & Glaucus 
Rois  Je  Lycie,  Icfqucls  au  fixiefme  degré  de  ce  fécond  Æolus  fc  rrouucrent 
au  fiege  de  Troyc,8£  nullement  du  monde  du  precedent,  comme  le  bon 
Homerefcl’cft  imaginé:  il  fut  pere  de  Sifiphe  dcuxiefmc,  comme  aulfi 
d’Achamas,  &apcucftreaulfipercde  Crcceus,  qui  Icfut  d'Æfon  , qui 
le  fut  de  lafon.  Or  ay-  ie  la  creance  qu'il  fut  Roy  de  Corinthe,  parce 
que  fon  fils  Sifiphe  le  fut  aufll , comme  nous  verrons  au  degré  fui- 
uant. 

6.  Au  «.degré de  latablepatoiflencfurlesrangsSarpcdon, Glaucus, 
coufins  germains, & Sifiphe&  Athamas,  freres. 

Sarpedon,  fut  fan  s difpuce,  fils  de  lupitcr  & de  Laodamie,  feçondcfillc 
de  lobâtes  Roi  de  Lycie,  ainfi  qu’Homere  le  dit  : car  cous  les  autres  Au- 
theurs  en  demeurent  d’accord:  il  fut  aufll  Roi  de  Lycie,  ou  l’vn  des  Rois  dç 
ce  pays,  mais  que  ce  Sarpedon  fe  foit  trouué  au  fiege  de  Troye,  fie  qu’il  y 
aye  e(lé  tué  par  Patrocle,  comme  Homere  le  veut,  iamais  cela  ne  fût  ny  n’a 
peu eftre par fes propres pofitions, car puifque  delagcnealogie  que  nous 
recueillons  de  fes  efcrits,ce  Sarpedon  eft  le  fixiefme  par  fà  mere  du  premier 
Æolusde  la  cable,  & quelui-mefme  nous  enfeigna  que  Bellerophon  fon 
Byculmacecnelfucnouiriàla Gourde PrœcusRoicTArgos,  duquelil  lût 
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bcau-frere.leditBcllerophon ayant  ainficfté  contemporain  de  Lampri- 
des  Roiii.d'Artyticifon  petit  fils  Sarpedon  l’aura  eftc'  dcLaropares  Roi 
i;.  d'Aflytic,  «cainfinaycinq  aagesdeuantlaprinfcdeTtoyei  &ain(iil 
auroit  eu  près  de  1 55.  ans  quand  il  le  trouua  pour  Priam  au  fiege  deT roye: 
ce  qui  n’eftpas  véritable,  car  il  y cft  reprcfentc  comme  vn  Roi  encores 
icune.fortSc  vigoureux.  Homère  s’y  ell  donc  lourdement  abufé,  ayant 
confondu  Sarpedon  contemporain  deLamparesaucc  Sarpedon  contem- 
porain de  Tautanes,  parce  qu’ils  furent  tous  deux  Rois  de  Lycie,  k que 
tous  deux  eurent  pour  merc  vneLaodamie,&  pouraycul  vn  Bellerophon, 
ainfi  qu’il  fc  voit  clairement  à la  table. 

Glaucus,  fils  d’Hippolocus.&coufin  germain  de  Sarpedon, fût  enco.i 
rcs  aulfi  peu  au  fiege  de  T roye,  comme  Homère  le  prefupofe , car  celui  qui 
fut  à Troye,  & qui  changea  fes  armes  d’or  auec  celles  d’airain  que  Diome- 
desportoit,  vefquitcinqgenerationsapresceftui-ci , & fiit neantmoini 
Roi  de  Lycie  comme  ccftui-cy. 

Si/«/'/;f  i.dcccnomfutfilsd'Æolus  fécond  aufil  de  ce  nom,  puis  qu’il 
fut frered’Athamas.gendtedcCadmus,  félon Ouidc:  il  fut  auffiRoidc 
Corinthe,  puifque  félon  Apolodore  il  y fut  inllituteurdescombatslfth- 
miens,  qu’il  y ordonna  à l’honneur  defon  nepueu  Melicettes,  filsdcfôn 
ftete  Athamas.apres  que,felonPaulànias,il  en  eut  trouuéle  corps  fauué  pat 
va  Dauphin,  quoi  que  mort,  & qu’il  l’eufl  fait  enfeuclirdans  Vlflhmcde 
Corinthe.  Et  fefaut  bien  donner  de  garde  de  croire  que  cefoitee  Sifiphe 
duquel  Paufâniasdit  qu’il  fut  Roi  de  Corinthe  aptes  Medee , femme  de 
lafon,patcc  queccftui-ci  eftoit  nay  trois  aages  deuant  Medee , & qu’il  faut 
necelfaireraent  que  ce  foit  vn  autrcSifiphc,ainfi  que  nous  verrons  ci-apres. 
Ceftui  cifut  aulli  pctcd’vn  Glaucus, qui  le  fut  d’vn  autre  Bellerophon, leC- 
quels  furent  Rois  de  Lycie.non  de  Corinthe. 

j^tham,a,fretc  deSifiphei.  fut  par  fa  femme  Roi  de  Bœotie^  ayant  et 
poufe  Ino,fillc  deCadmus.l’vn  des  Rois  de  la  Bœotic, ainfi  que  nous  auons 
ci-deuant  veuenefcriuantduRôiaumcaedesRoisdeBo:otie,&fuccc  A- 
thamas  perc  de  Melicerta  ou  Melicettes, qui  pour  fuir  la  fureur  de  fon  perc 
fut  precipitedans  la  mer. 

7i  Au 7. degré' fe prefentent Glaucus, Melicerta,  Soleil,  Mercure,  Poli- 
bus,  ou  Polibius,Mcno:cius& Océan,  tous  contemporains  de  Panyas 
Roi  vingt- quatriefmc  d'Alfyrie  , defquels  nous  difeourrons  mainte- 
nant. 

G/uvrt/rj.dc  de  ce nom,fùtfilsdc Sifiphe  t.  félon  les  precedens  Au- 
theurs,quoi  qu’ils  ayent  le  tout  merueillcufcment  confondu,  &fùtbien 
Piince  de  Corinthe,  maisilfut  Roidc  Lycie,  &celafâns  douce  commelc 
plus  proche  parent  de  Sarpedon  6c  Glaucus  Rois  de  Lycie , defquels  nous 
auons  défia  parlé. 

jWffifer/ft,coufingetmaindeccGlaucus  3.  6c  fils  d’Athamas  l’vndes 
Roisde Bœotic, felonNonnus,Higinus,Apolodore,  fainéf  Auguftin  6c 
■ autres,  félon  lefquclsil  eft  dit  que  fâmere  Ino  6c  lui  fe  précipitèrent  dans  la 
mer  pour  fuir  la  fureur  d’Athamas,  en  faucut,  6c  à l’honneur  duquel  Sifi- 
fehe  Roi  de  Corinthe  ordona  les  ieux  6c  combats  lflhiniques:tiuis  Eufebe 
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s’abufc  lourdement  quand  àlapaçe  59.defa  Chronique  il  pofe  que  ces 
jeux  Ifthmiques  furent  ordonnez  l’an  xo.  du  régné  de  Lampridcs,puifquc 
ledit  Lamprides  eft  quatre  générations  au  deflus  de  ce  Meliccrta. 

Soleil, félon  Eumelus.fiit  Roy  d’ Afopie,  & d'Ephira , au  rapport  de 
Paufanias,  &fut  pere  d'Aleæus  & de  Æctes,  aufquels  illaiilà  fes  deux 
Royaumes, àfçauoirAfopieà  Alceus,  & Ephira  qui  eft  Corinthe  à Æc- 
tes. 

Mcrcuten’eft  icy  mis  que  pour  faire  voir  qu’il  fut  pere  de  Bunus  & Au- 
tolycus,  Icfqucls  eurent  part  au  Royaume  de  Corinthe. 

Polj^us  ou  Polybus  fut  Roy  de  Corinthe,  &auoitcfpouft  Pcribœe; 
félon  Higinus & ^olodorc,  &viuoitau  temps  de  Mcnotcius,  pere  de 
Oreon,  qui  fut  aufli  Roy  de  Corinthe:&  defon  temps  fes  bergen  trouue- 
rentl’enhintOedipccxpofe',  lequel  ils porterentà  la  Roync  Pcribœc,  & 
elle  le  ht  nourrir  pour  (icn  du  confcntemcntdcPolybus,  parce  qu’ils  n’a- 
uoient point  d’cnfims,mais  Oedipc  deuenu  RoydcThebes,  Polybus 
moutut,  fclonHiginuscnfafàblcôy. 

AfnKtfiiKr.qnoyqu'ilfuftdcsPrinccsdeThcbcs,  eft  icy  pourtant  mis, 
parce  quefon  hlsCreon  futRoy  deCorinthe  & dcThebes  par  vfurpation. 

qui  Ce  voit  au  premier  liurc  de  noftre  Panthéon  dans  la  généalo- 
gie generale  des  Dieux  contemporain  de  Panyas,  Roy  X4.  d' Aflÿrie , & 
dl  icy  mis  parce  qu'il  fut  pere  de  la  Nymphe  Ephira,  laquelle  donna  fon 
nom  à la  ville, qui  aptes  futappclleeCorinthc.  EtvoilapoUrlcfepticfme 
degré  de  la  table. 

8.  Au  8.  degré  fe  ptefentent  Sifiphe  5.decenom,Oencus,Bellerophon  x. 
Alams,  Æetes,  Bonus,  Autolycus,  Creon,  & Ephira  fufdits,  tous  contem- 
porains de  Sofarmus,  Roy  1 j.  d’AlIÿric. 

S^l'fj.deccnomfut  Roy  de  Corinthe, félon  Paufanias,»:  eft  icy  place 
parcequ’il  fut  pered’Ornition , leshiccclTeurs  duquel  le  furentde  pere  en 
fils  iufqucsà  Doridas  & Hyantidas  fireres,qui  furent  depoifedez  au  téps  de 
Dercilus  Roy  jo.d'Aifyric.  O r Paufanias  difant  qu’il  fut  Roy  de  Corinthe 
apresMedee, femme  de  Iafon,i’cftime  qu’il  nélcraut  entendre  de  ceftui-ci, 

3ui  viuoit  vn  aage  deuant  Mcdee,  ains  de  Sifiphe  4.  qui  eftoit  petit, 
Is  du  fufdit  Mercure,  & contemporain  de  ladite  Medce.  Ce  Sifiphe  troi- 
ficfmefatccluyquidefcouuritàAfopasqucc’eftoitlupitcr  qui  auoiten- 
leuc  (à  fille  yï giha,  dont  il  fût  piiny. 

Oenens  n’eft  icy  rnis  que  pour  faire  voir  qu’il  fut  amy  & familier  de  Bel- 
Icrophon.aycul  de  Glaucus,qui  ne  fe  voulut  combattre  contHeDiomedes, 
petit  fils  duditOcneuSj'ainfi  que  Dioniedes  le  dit  parlant  i GIoucus  dans 
Homere,  où  le  bon  homme  s’abufedecroire  qu’il  fut  ami  de  Bellerophori 
qui  tuala  -Chimtre;  eequi  eftoit  atriué au  premier  Bellcrophon  cinq  aages 
deuant  ccftui-cy.  OrfutOeneusamy  dé  Bellcrophon, & pere  deTydeus, 
qui  le  fût  deDiomtdcs. 

Btüf/ejfhon  x.dccenoih,  filsdcGlaucus&  Roy  de  Lycie  fut  aycul  de 
Sarpedon  tué  au  fîegc  de  Troye,&  fût  aùfli  pere  de  La6damic,'mere  dudit 
Sarpdon,  & cefittee  Bcllérophon  qui  fût  amy  6c  compagnon  d’Oeneus, 
ayçnldcDiomédcS; 
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^/<«j,filsdu  Soleil, fclon  Paufanias,fiit  Roy  d’Afopic,&  frcrcd'Æetes, 
Roy  de  Corinthe  : il  fut  aulfi  pete  d’Epopeus,  qui  fut  pateillenient  Roy  de 
Corinthe. 

Æetts,  fils  du  Roy  Soleil,fut  apres  fon  pere  Roy  de  Corinthe,  comme 
auflî  de  Cholcos,  félon  Eumelus,  au  rapport  de  Paufimias,  maissen  allant 
regner  en  Cholcos  il laifla  fon  Royaume  de  Corinthe,  pu  la  part  quil  y 
auoitàBunus,  fils  de  Mercure  ScfreredAutolicus,  ScÆetes,  fur  pere  de 
Medee,  femme  de  lafon. 

Bunus  donc  fils  de  Mercure  & d'Alcidamea,felon  leditEumclus  Sc  Paufâ* 
nias, fut  Roy  de  Corinthepar  le  deparrd’Æetes,Roy  de  Cholcos, Sc  mou- 
rut fansenfans:  apres  la  mottduquelEpopeus,  fils  d Alœus,  Sc  nepueu 
d'Æctes s'empara  du  Royaumede  Corinthe,  Sc  Iclaiilàafon  fils,  mais  ils 
régnèrent  fl  peu  le  fils  Sc  lepetit  fils,  que  finalement  Medce,fille  d Æetesy 
fut  appcllce  à la  Royauté. 

Jutobem,  fut  félon  Higinus  fils  de  Mercure  comme  Bunus,il  fût  larron 

très  renommé,  Sc  fit  fouucntdegrandslarrecinsaSifiphe  RoydeCorin- 
the,pere  d'Ornition:  ceftui-cy,  félon  Apolodore , fut  du  nombre  des  Ar- 

gonautes,Scaprint  àluiteràHcrcules,fiisd'Alcmcne:ilfiitpered  Anriclea, 

laquelle  fut  engroiifce  par  Sifiphe,  puismariee  a Laërtcs  pere  d VlyfTes, 
félon  le mefme  Higinus  : tellement  qu’on  ne  fçauoitfi  Vlyifcs  efioit  fils 
de  Sifiphe  ou  de  Laërtes , ce  que  Aiax  luy  reproche  dans  Ouide:  il  fut  auffi 
pere  de  Sifiphe  fi  on  s’en  rapporte  à Setuius  qui  a commente  le  Vir- 

C««n,filsdeMenœtius,ou  Menœcius,fclon Higinus  Sc  Apolodore, fut 
RoydeThebes,  Sc  de  Corinthe  félon  Apolodore  Sc  Ouide,  Sc  fût  pere 
de  Glauca,appcllee  Creufà  par  Ouide,laquellcfutfemme  fécondé  de  la- 
fon,commcaufll  fut  pere  de  Mcgare,temmed  Hercules,  fclon  Icfdits  Au- 
cheurs:que  s’il  y a eu  deux  Créons,  l’vn  Roy  de  Thebes  1 1 autre  de  Co- 
rin  chc,les  Autlieurs  no  s’en  expliquent  pas,  mais  ils  ont  toufiours  elle  con- 
temporains, Sepourmoy  i’eftimcquccenefùtquvn. 

fp/dra,  fille  de  l'Ocqan,  fût  la  première  quis'arrclh , fclon  Pau&nias, 
dans  la  petite  région  de  l'ifthmc  laquelle  fcparc  la  Grèce  du  Pelopo- 
ncfc.où  elle  fitbauir  vne  ville  appellcede  fon  nom  Ephira,  laquelle  en  fitj 
fut  appcllce  Corinthe  patCorinthusfils  de  Marathon,  quilçfiitd'Epa- 
peus.  Mais  pour  entendre  PaufaniâsSc  1 accorder  aucc  Eufcbc,qui  a&it 
fondateur  de  la  mefme  ville  Sifiphe  premier  fept  générations  deuantEphi- 
ra,  il  faut  croire  que  Jifiphe  fonda  prenaiercmenteefto.  ville,  .^u  Ephira  y 
furuenant,  foit  par  mariage  auec  quelqu  vh  desRoys  qui  y regnoient, 
{bit  par  droit  d’aflbciation,commc  eda  artiuoitalRz  Ibuuent  en  ce  temps, 
clleraugmcnta  ou  rcftablitde  telle  fajonqtî’eÜe mérita d'cfltc appcllce 
Ephira  du  nom  de  fa  bien- fàéfrice.  - , . j . . , 

le  ne  trouue  dans  les  Autheurs  que  deux  Dames  quiont  eucenora  d E- 
phira,  la  precedenteà  laquelle  ilsdonnent  l’hôncur  a auoir  baille  fon  nom 
a la  ville  de  Corinthe,  Sc  Ephira,  fillq  de  Nereijx.,  Sc  fœur  de  T hetis,  merc 
d’AclTill<3,Sc  ainfi  plus  ieune  que  la  precedente  d' vn  degtéde  génération^ 

lefppneantmoins  que  Virgile  fait  mention  d vne  Nymphe  appeU 

lee  Ephira, 
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IccEphira,  compagncdcCitcne,  mcrcd’Ariftius,  laquelle merctj'Ari- 
(beus,  fl  on  entend  parler  d’ A riftius  gendre  de  Cadmôs,  aura  cftccon tem- 
porainedudirCadmus,  quilefiitdeSo&resRoiii.d'Aflyric,  &ain(l  fa 
compfgneEphira  fera  plus  ancienne  que  les  deux  precedentes,  mais  les 
Autheurs  ne  luy  donnent  pas  l’honneur  d’auoit  efté  fondatfice  d’E- 
phira. 

9 . Au  9.  degré  de  la  table  Ce  voyent  Glaucus , O rnition.T yda;us,Lao- 
damie,HippolocIius,Epopcus,Mcdee,Sifiphe,  Anticlea,  Glauca,  Mc- 
gare  & Hercules,  defquclsl'vn  apres  l’autre  nous  allons  difeourir. 

QUucus  y eft  feulement  mis  pour  dire  qu’il  eftoit  fils  de  Sifiphe  troifief-, 
me  de  ce  nom,  & Roi  de  Corinthe,  & pour  faire  voir  qu’il  eft  Icquacrief- 
me  de  ce  nom,  félon  les  degrez  généalogiques:  ilfutpcrc  de  ficUcrophon 
troificfmcdcccnom,  & Princede  Corinthe. 

OmitioH,  Roi  de  Corinthe,  fut,  félon  Paufanias,  Roi  de  Corinthe  à 
(bn  tour. 

TyJteus,  filsduRoiOeneus,  &percdcDiomcdcs,mourutàla  premier 
re  guerre  dcThebes. 

£4od40t(edeuxiefmcdcccnom,  fille  de  Bcllerophon  deuxiefme  de  ce 
nom,  &Roi  dcLycic,  fût  mère  du  Roi  Sarpedon,  qui  fût  tue  par  Pa~ 
trocle. 

Htppolechus,  frere  de  Laodamie  deuxiefme,  fut  aufii  lui  deuxiefme 
déco  nom  & pcrc  de  Glaucus , qui  fc  trouua  au  fiege  deTroyc  du  collé  des 
Troyens. 

Epopeui,  fils  d’.\lius,&coufin  germain  de  Medec,  fut  Roi  de  Corin- 
the, félon  Paufanias,  apres  la  mort  de  Bunus , fils  de  Mercure , & fiit  pere 
de  Marathon. 

Affdff,hllcdu  RoiÆetes,qui  fût  Roidc  Corinthe, puis  deCholcos,fut 
femme  première  de  lafon,  & appelléeau  Royaume  de  Corinthe  apres  la 
mortdcCorinthus,filsduRoi  Marathon:  mais  s’en  efiant  fuye  de  Co- 
rinthe & d’Athencs,  ellclailTa  fondroiél  à Sifiphe quatricfmc  du  nom, 
nepueu  du  Roi  Bunus,  ôc  fils  d'Autolicus. 

Si/tphe  q uatriefmc  de  ce  nom, par  la  cellion  de  Medec  fut  Roi  de  Corinr 
the, félon  Paufanias:qucfion veut quece Sifiphe  quatriefmc,pcritfil$  de 
Mercure, aye clic  le  perc  d’Ornirion,  comme  il  fcmble  que  Paufanias  le 
veut,  il  fitudra  porter  Ornition  plus  basd’vn  degré,  & dire  que  ce  fût  lui 
qui  engroifla  là  fœur  Anticlea,  & lequel  fut  fouuentdeltobé  parfon  perc 
Autolicusiccquincs’accotdcnullcmentauec  les  paroles  dcPaulànias:  Sc 
partant  autre  Fut  Sifiphe,  perc  d’Ornition  Rois  de  Corinthe,  Sc  autre 
Sifiphe  fils  d’Autolicus,  auquel  Medec  ceda  fes  droiûs,y  ayant  Sifiphe  pte^ 
tcnlion  à caufedefon oncle  Bunus,  qui  en  auoitcllé  roL  Cclfui-ci  foc 
pere  de  Sinon. 

. ^rfBtif/ea^œurdeSifipbequatrielme,  fille  dmtolicus  , ^t  cngroilicc 
pat  Sifiphe  troifiefmc,  Sc maricca  La2ttcs,pcrcd’yiyires. 

GImc4,  fille  de  Creon  Roi  de  Corinthe,  appellee  Crculà  parOuidc, 
fut  la  féconde  femme  dclafon,  pouçramourdelaqoellcilauoic  répudie' 
Mcdée.  -J.;,::  ..J  ] 
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M«r^4«,fcsur  de  ladite  Glauca  fut  femme  d'Hcrcules,  fils  dclupiter  Se 
d’Alcmene.lequclàîaufcdecelacutpMtiondans  lesRoyaumes  dcThe- 
bcs&  de  Corinthe. 

Hercules,fils  de  lupiter&d’Alcmene,  femme  d’Amphitrio.eft  flacéà 
ce  degré' neufieCne,  tantparce  qu'il  auoitefpoufc  Mcgare.fiUa  deCrcoil 
Roi  de  Corinthe, que  pour  faire  voir  comme  Alethes,  l'vn  defes  defeen- 
dans  fut  Roi  de  Corinthe, duauel  nous  parlerons  en  fonlieu. 

1 0.  Pour  le  dixiefrrte  degré  de  noftre  table  de  Corinthe , fe  prefentent  î 
nos  yeuï  Belletophon  , Thoas,  Diomedes,  Safpedon,  Glaucus , Ma- 
rathon , Vlyflcs  & Antiochus , tous  contemporains  de  Tautanes  Roi 
vingt-fepticfme  d'Aflyrie,  & qui  furent  tous  au  fiege  & à la  prinfe  de 
Troye,les  vnsducollédcPriam,lesauttesducoftédes  Grecs. 

Beüeropbon  troifiefme  dcce  nom,couCtn  germain  deThoas  Roi  de  Co- 
rinthe, & fils  de  Glaucus  quatricfme. 

TW, Roi  dcCorinthe,felon  Paufanias  , fiitfils  du  Roi  Otnition , fc 
pere  de  Demophon. 

Diomedes,  fils  de  Ty  d*us , eftant  auec  les  Grecs  au  fiege  de  T roye,com- 
me  il  fut  fur  le  point  de  fe  combattre  contre  Glaucus,  ne  le  voulut  faire  le 
voyant  h richement  armé,  car  il  auoit  des  armes  d’or  ; lefquelles  il  re- 
ceutde  Glaucus,  Scenefchangelui  bailla  les  fiennes,  qui  n'eftoient  que 

Sarpedon  fécond  de  ce  nom , fils  de  Laodamie,  fille  de  Bdlerophon , fut 
RoidcLycie,  Scaueefon  coufin  Glaucus  donna  fecoursà  Ptiam  contre 
les  Grecs,  où  apresauoit  vaillamment  combatu.fut  en  fin  tué  par  Patroclc 
arme  des  armes  d’ Achilles,  fc  ce  Sarpedon  Homère  l’a  confondu  auec  le 
premier,  éc  des  deux  n en  a fait  quvn. 

GUucus,  Roi  de  Lycie,  fils  d’Hippolochus  deuxiefme,fut  le  cinquiefme 
de  ce  nom,  & le  feul  qui  a peu  fe  trouuer  au  fiep  dcT royc  pou  t combattre 
contre  Diomedcsàl  auoit  désarmes  de  fin  or,lefq«elles  il  donnai  Diome- 
des, ayantfeeu  que  leurs  grands  peres  Oeneus  & Bellerophon  auoient 
cfté'amis&  compagnons  d’armes,  fl:  Diomedes  en  efehange  lui  donna 
fcsarmcs,qui  n’eftoient  que  d'airain.  l’aicfté  forcé  de  mettre  ici  ces  Rois 
de  Lycie  a caufe  du  parentage  qu’ils  auoient  auec  les  Rois  de  Corin- 

rlie.  • ■ 

Mirdsbon  Roi  de  Corinthe,  fils  d’Epopeus,  & pere  du  Roi  Corin- 

*^Shion,filsdeSifiphe,felonScruius,oud’Æfimon,  félon  les  autres  Au- 
theurs,  fut  celui  qui  perfuada  auxTroyens  de  mettre  leChcual  de  bois 
dans  leur  ville  : il  fut  coufin  germain  d’Vlyffes  , & a peu  auoir  deux 
peres  , comme  YlyfTcs  qui  eut  pour  petes  Sifiphe  troifiefme  & Laër- 

^^yiyffes,  filsd’Anticlw^eft  ici  mit  que  pour  faire  voirà  quel  degré  il  eft 
forti  par  tnere  de  Mercure,  & comme  il  efkoit  petit  nepueu  de  Bunus  Roi 

**^)^ric)Thus,  fils  d'Hetcules  Se  de  Meda, félon  Paufânias,fùt  pere  d’vn  fils 
appelé  ^ylas,  qui  eut  mefine  nom  que  Phylas,  pere  de  Meda  ou  Midea.  ' 
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II.  Auvntiefmedcgtédcnollrc  table fevoycnt Dcinophon,Coryn- 
thu$,Sicyon  Si  Philas  tous  contemporains  gencaloglcjucmcnc  de  Tcu- 
tcus  Roi  vingt-  buidbiefrned’AiTytic,  defqucls  nous  auons  à parler. 

Demophon,  fils  du  Roi  Thoâs,  fiit  apres  fon  petc  Roi  de  Corinthe,  & 
futpcrc  de  Propodas  félon  Paulanias. 

Carini^xij.filsduRoi  Marathon,  eflantdeuenu  Roi  d’Epliirala  fit  de 
{bnnom  appeller  Corinthe,  & ceRoiefiantmoct  Paufanias  diâ:  qucles 
Corinthiens  appellerent  Mcdcefenunedelaiôn  pour  legncr  fur  eux, ce 
quelle  fit  i Et  par  là  deuons  nous  conclurrê  qne  les  Rois  Corinihus,  Ma- 
rathon 3c|  Epopeus  elloient  tous  morts  auant  que  Medee  regnaft  en 
Cotintlle.at  partant  quilsh’y  tegnerentpas  long-tctaps,  puis  quelle  s'en- 
fuit de  Corinthe  5t  s’en  alla  efpoufcr  Ægeus  Roi  d’Athenes  enuiron  l’an 
18.  du  règne  de  TautanesRoi  xy.  d’Airyrie,ain(i  que  nous  le  failbns  voir 
au  premier  liure  de  noftre  Panthéon , en  Corrigeant  ptefquc  tous  Us  autres 
Autheurs  fut  celle  matière.  . < ,i. 

Au  dcmcurant,lcs  Corinthiens  du  temps  de  paufanias  difoient  que  Co - 
rintbusfilsdelupitet  auoit  dounà  Icnoin’àUur  ville,  nonleRoi  Corin- 
thusfilsde  Marathon.  Qucficelaellvetitablc,ayantrccoursàlagcnea- 
logte  generale  de  cesDieux,  & ledit  Corjnthusfils  de  lupitct  fc  trouuant 
contemporain  de  Mitrxus  Roi  2.6.  d'A0yrie  il  pourtoit  élire  fiisdelupi. 
ta&  d’Ephtra , & ainfi  auoit  rçgnç  tn  Çofinclie  ;au  mcfinç  temps  que  ■ 
Otnytion,  Epopeus  & Medee.  . ■ ■ 

Pbfitts,  félon  Paufanias, fut  fils  d’Anciochus;ilfut  contemporain  des 
Rois  Demophon  Si  Cptit)clms',  fils,  de  Marathon. 

II.  Audouziefme  degtede  nollre  table,  nous  voyons  Propodas  5c 
Hippotlics,  qui  furent  contelnporainsde  Tineus  Roi  a-j-.-d’Aflyrie. 

Propodas,  fils  du  Roi  Demophon,  fut  apres  (on  pefo-Roi  de  Corin- 
the, 5c  mourant  lailfa  fon  Roiaumeàfes  fils  Dpridas  5c  Hyantidas. 

Hippotes,  ouHippotus,filsde  Phylas,  fut  félon  paufanias  petc  du  Roi 
Alethcs, comme  nous  verrons  au  degré  fuiuant. 

15.  En  finautrcziefrac  degré  delà  table  nousvoyonsDnridas, Hyan- 
tidas Si  Aletlies  contemporains  de  Dercylus  Roi  trentiefmc  d’alTyric. 

Doridas,  fils  du  Roi  Propodas,  fut-auec  fou  frère  Hyantidas  Roi  de 
Corinthe; 5c ceux-cy  régnants  arriuerent  les  Heraclides  5c  Doriensqui 
les  en  chalTerent  l’an  s.  du  règne  de  Dercilus  félon  Eufebe,  ou  l’an  8. 
dumefmcDercilusfclon  Vin^et.  Etmoy  ietrouuequececirangement 
adeuàrriuer  l'an  ii.  ou  ii.  du  règne  de  Dercilus. 

Aletliesdonc  filsd’Hippotcscinquicfinc,depuisHcrculcs,fclonPau(à- 
nias,nonlefixiefme,  comme  Vingher  le  dit  fuiuant  le  Scholialle  de  Pin- 
date,  s’elbnt  làili  de  la  ville  d'Ephira,  ditte  Corinthe  , en  chalfa  Do- 
ridas 5c  Hyantidas  que  Vingher  appelle  Doris&Hyacinthus  l'an  4.  de 
Dercilus  Roi  50.d’AlIyriefelon£ufebc,oul’an  8.  félon  Vingher,  ou  félon 
nous  l’an  1 1.  ou  1 1 . du  tegne  du  mefme  Dercilus:Et  c’eft  à ce  Roi  feulement 
que  lesauttes  AUtheurs  mettent  le  commencement  du  règne  de  Corinthe, 
isayant  eulc  contage  dedcsbtoüillet  touslcsprecedents  Rois  comme  nous 
auons  frid,  demeurant  d’accord  auec  eux  desRoisfucccfTcutsduRoiAlç- 
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thcs.I'ay  cdcplusiongqucicnedcuois  eftrc  pour  vnCbtonologi  (le, mais 
i’eftime  que  ces  recherches  ne  feront  pas  dcfagreables  aux  ttâeurs.  V oicy 
donc  l’ordre  véritable  des  Rois  de  Corinthe  deptfis  le  premier  Sidphe. 

I.  Sifiphe  premier  de  ce  nom,  fils  d’Æolus. 

X.  Glaucus  fils  de  Sifiphe  & de  Merope,  fille  d'Atlas. 

5.  Prxtus  Roid’Argosàla  placedeBellerophon,  filsde.Ghmcus. 

4>  i€olus  deuxiefine  de  ce  nom. 

J.  Sifiphedeuxicfmedecenom,filsd’Æolus(ccond. 

6.  Soleil,  pete  d’Alœus  & de  Æetes. 

7.  Polybus. 

S.  Æctes  fils  du  Soleil,  & deTontemps  Sifiphe  troiricfide,  Bunus.  . 
Creon , & Ephira. 

9.  Ornition,  &auec  luy  Epopeus: 

10.  Thoa$,&auecluy  Marathon. 

' il.  Demophon,  & auec  luy  Cotinthus. 

IX.  Propodas. 

I).  Doridas  & Hyantidas.  Tous  Icfquels  Rois  durèrent  depuis  l’an 
vingt- ci^quicfmc  de  Belocus  deuxiefine , que  Sifiphe  fit  balUr  la  ville 
iurquesauvnziefinedutcgncdeOercilus  que  les  Rois  Doridas  & Hyan- 
tidas furent  chaifez,  enuiron  316.  ans. 

' 14.  Alethes premier  de  la  race d'Hercules, régna  félon  Eufebc  3 5.  ans. 

13.  Ixion,  cinquante- fept  ans. 

16.  Agilaus  trente-fept  ans. 

17.  Priminasou  Prumnides,  trente-cinq  ans. 

18.  Bacchis  fils  de  Prumnides,  trente-cinq  ans  : Sc  du  nom  de  ce  Roi 
les  fiiccelfeurs  furent  appeliez  Bachides. 

19.  Agelas,  trente  ans. 

xo.  Eudemus,  vingt  cinq  ans. 

XI.  Arifiemides,  trente-cinq  ans. 

XX.  Egemnon,  feize  ans.  ^-a 

X3.  Alexandre,  vingt-cincj  arts. 

X4.  Tele(lcs,filsd'Arillodemusfclon  Paufanias,ouPhclcAeus  félon  les 
autres  douze  ans;  Sc  cefiui-  ci  ayant  efic  tue  par  Arieus  Sc  Peranta , il  n'y  eut 
plus  de  Rois  à Corinthe,  quoi  que  lesautres  donnent  àTeleftes  Anthome- 
ncs  pourfuccetfeur,  mais  i'efiime  auec  Paufanias  que  ledit  Anthomenes 
fut  le  premier  Magifirat  annuel,  car  ils  ne  luy  donnent  qu'vn  an  de  règne. 

Mais  les  Magiurats  annuels  ayants  elle'  introduits,  ilsfûteut  chaifez 

Eiar  Cipfelus  T yran  de  Corinthe , fils  d'Ection , qui  le  fut  de  Melanes , qui 
cfutd’Antafusfclon Paufanias;  mais  Cipfelus  ne  print  pas  la  qualité  de 
Roi  non  plusqueceux  qui  vindrent  apres  luy,  Periander,  Plàmmeticus, 
^ Cadmus,  & Timophancs, lequel  voulant  introduire  la  Souuetaineté  fiit 

y'  tuéparTimolconfon  propre  frère,  & en  fin  la  ville  fut  brullce93x.  ans 

félon  Vingher  apres  Paterculus,  depuis  quAlethes  s’en  fit  Roi,  où,  il  mec 
la  fondation  & commencementduRoialime,  mais  mal. 

Fin  du  |i.  FiniironsdonciesDifcoursdecetrcnte-vniefineSiecleeacomptantraa 
Siecle.  Ju  [jq jj  jujU j cjm, 
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SIECLE  XXXII. 

|E  trentc-dciuiclme  Siècle  , qui  le  voie  àlatrente-deuxicCne  page 
(delà  iàindle  Chionologic,  fe  diuife  en  huiâ  principales  colom- 


nes. 


La  I.  contient  la  (ùitte  de  la  Gcncalogie;  humaine  de  noftre  Sei- 


gneur. 

La  a.  contient  les  ans  du  Monde  dcrquels  ce  Siecle  cft  corapo-' 

Te. 

La  3 . les  années  de  la  preuue,  qui  font  le  rede  des  quatre  cens  quatre- 
vingt  ans  qui  ont  couru  depuis  lalortiederEgypteiulqucsàran  quatrief- 
meduregnedeSalomon.&nedureceftecolomne  que  iufqucs  àlan  du 
MondecroismilccntroiKai\»cinq,parce  qu’encede  meline  année  fîni- 
rcntlcsquacreccnsquatre-vingts  ans  depuis  ladite  Tome,  la  liaifon  def-  i 

quels  auec  les  années  du  régné  de  Salomon  nous  verrons  cy-apres  en  la  ' 

colorancdece  Siecle.. 

La  4.  colomnc  cd  pour  la  lùitte  fuccedîue  desfouuerains  iPontifcs  des  - 
luifs,  parmy  lefquels  i’ay  mis  audi  les  noms  des  Prophètes  qui  fiiren  t con- 
tempoAins,tantdefdits  Pontifes  que  desRoys  des  luifs,  defquels  nous 
parlerons  en  la  colomne  fuiuante. 

La  5.  colomne  contient  & lafin  des  luges  desluifs  & le  commence- 
ment de  leurs  Rpys:  & c’ed  proprement  la  coloranedeceSiecle,  fur  la- 
quelle principalement  nousauons  à faire  nos  difeours. 

Premièrement,  cede  colomne  ed  en  fon  commencement  diuifee  en 
deux,  de  laquelle  diuihou  la  première  partie  contient  les  difeouts  & paf  iju  Prop*htl 
figes  du  Prophète  & detniet  luge  Samuel , & la  féconde  contient  le  cou-  wSjmuïL 
ronncmcntdeSaülprcmierRoy  desluifs,  comme  aulli  ccluy  de  fon  fils 
acfuccelTeurlibofcth:  lefquels aduertifTemens donnez,  ie  dy  que  le  Roy 
Saiilaregnéquaranteans,  Jiles  13.1.  cela  s'entend  fcul  ou  durant  la  vie 
du  Prophète  Samuel  : carcesquaranteanncesfecommcnccnr  dez  la  pi[c- 
inieteannee  du  gouuerncment  de  Samuel,  ce  qui  fe  voit  au  premier  bord  ’ 

delapartiedelacolomnc  quiedpourSaül.  Mais  quand  ic  donne  vingt 
ansderegneàSaülcelas’rntend  à les  prendre  depuis  fou  couronnement  “ 

publiCji.  Roi*  8.  & 10. 1.  On  voit  par  les  fiinids  textes comme  Hely  Iclu- 
gemourucdcdefplaifir  quand  onluy  annonça  laViouuclle  que  les  Phi- 
lidinsauoicntprins  l’Arche  , de  l'Aliance,  ce  qui  aduinc  au  Siccle  prere*- 
dent.  Onya  veu  aullicommefeptmoisapres  les  Philillins  furent  con- 
traindfs  de  rendre  l'Arche,  8e  que  ce  fut  en  la  première  année  de  Samuel 
fuccdfcuid’Hcly  que  ceux  de  Cariathiarim  portèrent  l'Arche  en  Gabaa 
dansla  raaifon  d'Aminadab.  En  laquelle  maifon  l'an  vingcieliîic  apres 
qucceuxdc  Cariathahmreutent portée,  1.  Kois  7.  1.  Samuel  cnantdrfia 
fort  vicl  les  Ifraclitcs  d'vn  commun  accord  luy  demanderent  vn  Roy, 

EErdj 


i 


• «.  ■ 


i 


j8S  CHRONOLOGIE 

1.  R«w  8.  & ce  fut  lors  que  ie  djr  qu'il  couronna  le  Roy  Saül,  i.  Rok  lo.tclle- 
nienc  que  i'cdime  que  quelque  temps  apres  ce  couronnement  ou  fccon>* 
de  ondion , le  Prophète  & luge  Samuel  mourut  (ans  en  pouuoii  au  vray 
exprimer  l'anncci  3c  c'eft  pourquoyon  eftforcépar  ces  textes  de  mettre 
apres  la  vingtiefme  année  du  gouuemement  de  Samuel  la  première  an- 
née du  couronnement  de  Saiu  i 8c  d’ailleurs  parce  qu'il  eft  dit  aulit  aux 
Aâe$queSaülrcgna40.ans,  on  eft.contrainâde  croire  qu'il  fùtdcfliâé 
8e  defigné  i la  Royauté  dez  la  première  année  du  gouuemement  de  Sa- 
muel i & ce  par  confcquence  neceflaire,  où  i'eftime  que  l'on  doit  appli- 

3uer  IcpaÜàgederErcriture,  qui  dit  que  Saùl  elloit  ennnt  d'vn  an  quand 
commença  de  regnet;  c'eft  à dire  quand  Dieu  fit  voir  à fon  Prophè- 
te que  Saül  eftoit  le  Roy  qu’il  vouloit  donner  à fon  peuple  , lequel  il 
luy  fit  plus  clairement  recognoifire  quand  les  alheflcs  de  Cis  pete 
de  Saül  furent  perdues , auquel  temps  Saül  elloit  défia  grande- 
let. 

Qae  les  qa>  Que  fi  on  répliqué  qu’il  n'y  a point  de  necelfité  de  faire  que  la  pre- 
«»ato  ans  de  nûere  annee  des  quarante  attribuez  à Saül  commence  quant  & la  pre- 
tnietc  du  gouuemement  de  Samuel,  ains  que  tout  au  contraire  il  finit 
punciaedcicommenccr  les  quarante  ans  de  Saül  immédiatement  apres  les  vingt  de 
nan!cnœt°dê  ^ finir cesquatanteans vingt  ans  plus  bas  que  nom 

Samuel.  ne  fiiifons  ; le  reTpons  que  cela  ne  fc  peut , d’autant  qu’u  fiiut  toufioun  (• 
fouuenir  que  l’an  quattiefinc  du  règne  de  Salomon  doit  eilre  l’an  quatn 
censquatre-vingtsdelafortiedel’Egypte,  ce  qui  ne  fetoit  iamais  finoui 
faifions  defeendre  les  quarante  ans  donnez  à Saül  vingt  ans  plus  bas. 
Car  au  lieu  qUedelafiiçon  que  nous  auonsletoutdifpofé  laquatriefine 
année  de  Salomon  fe  trouue  eilre  la  quatre  cens  quatre-vingts  de  la  for- 
tic  comme  l’Efcriture  le  dit,  elle  fe  trouucroit  vingt  ans  plut  bas , ce 
qui  feroit  faux,  ou  il  fimdroit  fiùre  que  Dauid  n'eull  régné  que  vingt 
ans,  au  lieu  de  quarante,  contre  vne  infinité  de  textesqui  luy  en  don- 
nent quarante  i a fçauoir  fept  ans  dans  la  ville  de  Hébron  , & trente- 
trois  en  lcrulàlem.  De  necelfité  donc  nccclfitante  il  faut  que 
les  ans  du  régné  de  Saül  8c  les  ans  du  gouuemement  de  Samuel 
demeurent  6c  foient  confondus  enfemble  par  le  palTagc  des  A- 
âcs. 

Que  Saül  »-  Il  relie  maintenant  à vuidet  fut  la  perfonne  de  Saül  vne  alTcz  grande 
«oit  vn  an  difficulté.Catilcllditdcluyi.Roitij.Sai/f/IetfJîfidViiaiiyMndi/w»»- 
wMfrfàrefwfr.  C’cll  à dire  que  Saül  n’auoit  encotes  qu’vn  an  quand 
pet.  il  fùtdechréRoy.  PlufieutiDoélcursderEgÜfe  interpteans  cepallige 
difent  que  cela  ne  fe  doit  entendre  littéralement  , nuis  allégorique- 
ment, comme  fi  l’Efcriturc  difoit  ; Q^d  Saul  commença  a regnet 
il  elloit  tellement  refigné  aux  volontez  de  Dieu  par  les  (âges  confeilt 
de  Samuel  le  Ptopliete , qu’il  elloit  docille  & aufli  facille  à condui- 
•*  te  comme  fi  ce  n’eull  Àe  qu’vn  enfiut  d’vn  an.  El  cela  fuflSt  alTez 

pour  artcllcr  les  clprits  qui  (ont  humbles , mais  non  ceux  qui  ne  ü 
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nefercndentquequandiisncpcuuentpiusricnrepliqucr.  Qucs’iln’y  a 
crreurauxCopi(lcs&lnipricncurs,cotnincavouludircCanus,  qui  pcu- 
uent  facilement  auoirmis  vnpourvinge-vn  (iln'eilrienderiaifc  quede 
faillir  aux  chitfres  ) ce  qu'çn  tout  autre  liurc  qu'en  la  Bible  ie  corrigeroy 
hardiment,  i'clhmc  que  ladite  interprétation  des  Docteurs  efl  grande- 
ment necc(rairei&  en  voicy  les  raifons.  Pofczlccas.ainliquenousauq^s 
roatquo  au  precedent  Siecle,  qu’adihiellcmcnt  Saul  dez  (on  enfance  , Sc 
n'ayant  encores  qu'vn  an  aye  efté  elleu  de  Dieu , Sc  déclaré  Roi  par  le  Pro- 
phere,  6c  que  puis  apres  ayant  Saiil  attaint  fon  annee  vingt- vnicfme  il  aye 
edé  couronné  futla  hn  des  iours  de  Samuel,  ainfi  que  nous  auons  dc- 
mon(lrc,ils'cnfuiuroicqu'cnIa  prcmiercannec  du  gouuetucmcnt  de  Sa- 
muel Saüln'auoit  que  deux  ans  tant  feulementiil  le  fautainh,  puisqu’il 
n'en  auoit  qu'vn  quand  il  commença  de  régner. 

Oc  s’il  n'en  auoit  cpi'vn  quand  il  fut  déclaré  Roy,  qui  fut  à la  première 
des  quatantc  qui  luy  (ont  attribuez,  tantà  luy  qu’à  Samuel,  il  s’enfuit  aulTt 
necclTaircment  que  lors  qu'il  fc  tua  il  n’auoit  que  quarante- vn  an  tant 
fculemcnti  6c  cela  eftant,  comment  pourra  il  eftre  véritable  ce  qui  cft  dit 
apreslâ  mort  de  fonHlsIlbofctli , àfçauoir , <}u  tl  auoit  quarante  ans  quand 
il  fut  déclaré  Roy  contre  Dauid  apres  lamortde  Saiil, i.  Roii  1. 1 c.  Car  fi  ledit 
Ilbofeth  auoit  lors  quarante  ans,ilnafquitdoirc  dés  la  premicreannee  du  DeUBoreth; 
gouuctncmcnt6cdufegnedeSamuel  6c  dcSaûl,  parce  que  les  quarante 
ans  du  régné  de  Saiil  6c  Içs  quarante  de  l'aage  d’UÉofcth  hnifTent  6c  corn-  fanuirancc. 
mencent en mefme temps.  Qucs'ilnafquitcnia  prerhiere année  des  qua- 
rante attribuât  au  règne  Saiil,  Saiil  n’auoit  donc  qu’vn  an  quand  il 
l’engendra,  p^rce  qu’il  n’en  auoit  qu’vn  quand  il  commença  de  regner, 
ce  qui  eft  impodiblc  6c  ridicule.  Il  fcmbleroit  donc  de  deux  chofes 
l’vne,  ou  queles  £fcriuains6c  Copiftesauroient  mis  vn  pourvingt-vn, 
en  parlant  de  Saiil , ou  que  s'ilsn’ont  point  failly  en  cet  endroit , qu’ils 
auroient  (àilly  auxansdelaviedelibolethquand  Saiil  mourut,  6c  qu'ils 
ayentpoféquaranteaulieude  vingt.  Ques’il  n'yapçint  d’erreur  en  l’vn 
ny  en  l’autre  endroid , ainfi  que  ie  le  tiens  en  tout  ce  qui  c(l  de  l’Efcriture 
fainéle  de  noftre  édition,  i’ayrac  beaucoup  mieux  me  contenter  de  la 
fufdite  interprétation  des  Doûeuts,  comme  lapluscwtaine  6c  la  meil- 
leure, ou  dire  que  Saiil  cftoit  fils  d’vn  an,  c’eft  à dire,  qu'il  n’y  auoit 
qu’yn  an  qu’il  commençoit  de  regnpr  lors  qu’il  alTcrabla  celle  armee  de 
trois  mille  nommes:  car  en  toutes  manières  il  falloir  qu’il  fiifi  aduancé  en 
aage  lors  de  (à  premierconélion, attendu  quecefut  quand  il  alla  par  la 
région  chercher  lesafnesde  fon  pere,  6c  que  lors  il  trouua  ellrangc  , 6c 
nouueau  d’ouyr  cequcle  Prophète  lui  difoit  qu'il  deuoit  cllrcRoy,  qui 
monftreaffcz  n’y  auoif  point  eu  d’autre  ondlion  auparauant , 6c  qu'il 
régna  innocemment  comme  vnenfantd’vn  an  durant  deux  ans  iufqucs  à 
ce  qu’il  entreptint  d’oihitlcsholocaulles  à l’ablence  de  Samuel,  lequel 
lors  trlnfporta  le  droiél  de  (à  couronne  à Dauid:6c  depuis  ce  temps  ne  fut 
en  la  grâce  de  Dieu. 

Mais  toutes  ces  rcfponfes,  à franchement  parler , quoi  que  bonnes  6c 
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iudidcufcs  ne  font  neantmoinsquevrayes  elchapatoircs,  & ne  mènent 
nullcmencrcfpritcn  repos:  ceftpourquoyilfâut  plus  auanc  aprofontJir 
cède  queftion  , & tafehet  de  la  relbudrc  de  telle  forte  qu’il  ncnouspuilfe 
plusrcfteraucunfcrupule:  Voyons  donc  premièrement  ce  paflàgc  dans 
tontes  les  Bibles , dcfqucllcs  on  fe  fert  communément,  tant  Catholu 
ques  qu’heretiques,  & enfuitte  nous  mettrons  nos  penfees  & nos  con- 
clufions. 

Premièrement  , toutes  les  Bibles  Hébraïques  difent  à ce  premior 
verfet  du  trcizicfme  chapitre  du  premier  liurc  de  Samuel  ou  des  Rois: 
Ski»;  ’Pen  laSoa  p Ce  qui  le  tourne  mot  i 

mot  pat  Pagninus  , Filim  anni  Saul  in  regnando  ^fum  , &•  duolms  an- 
nis  regnamt  fuper  Ifracl.  Puis  en  interpreunt  ce  verfet  il  adioude  au 
marge  , erat  innocens  (juando  regnaiih,  de  quoy  iem’cdonne,  car  Pagni- 
nus, qui  fçauoitparfaicrementbienla  propriété  de  la  langue  Hébraïque 
pouuoitmieuxfaire,ainfiquenous  verrons cy-apres,  tant  y a que  félon 
Pagninus  ces  mots  Hebrieux  Ben  fanah  Saul-bcmalco,  fignifient  Saul  fis 
(fvn an, luy  régnant,  auec  cede  glofe  au  marge,  yu’i/  efois  innocent  en  ré- 
gnant. 

Poutlaverllon  Grecque  des  Septante  elle  n'a  point  tout  à fait  ce 
premier  verfet , & commence  ce  trcizicfme  chapitre  du  premier  liu- 
re  des  Roys  par  le  fécond  verfet , k J ciitmî.  Et  e/tÇ't  > Et  Saisi 
efeut,  (TC.  Et  partant  on  ne  peut  pas  deuinet  d'ou  procédé  cede  ob- 
miflion.  ■ i 

Mais  aux  annotations  Grecques  SeLatirKS  qu’on  a mifes  à la  fin  de 
<ous  les  chapitres  de  la  vcrllon  des  Septante, 'imprimée  nouucllement  à 
Paris , voicy  ce  qu’on  y adioude  , difant  qu’auant  ce  fécond  verfet  on 
lit  dans  la  glolc  ces  mots , tm  ùttW.  C’ed  à dire. 

Saisi efloii  flsd'vn  an  quand  il  régna.  Ce  que  1»R.  P.  Morin  de  la  Com- 
pagnie de  l'Oratoire  delelüs  edimeauoir  ede  prins  partie  de  Theodo- 
rct,  & partie  de  Synamachus:  mais  d'où  que  cela  foit  prins  on  a voulu 
mettrcccquiauoic  edéobmisen  la  verfion  des  Septante  pour  l'a  rendre 
conforme  auxorignauxdesHcbrieux. 

Et  que  dans  vnc  autre  glofe  on  lifoit , i™ 

C'ed  a dire  , que  Saisi  auoit  trente  ans  quand  il  régna  en  Ifrail.  Que  û ce- 
de glolc  auoit  lieu  il  n’y  a nuldoutequcladifficultéfcroitodcc,  & que 
Canus  & autres auroienttaifon  dcdirequcles  Imprimeursautoientfeilly, 
acqu’aulicudvnanilyauoicttenteou  trente-vn.  Mais  tous  les  làinids 
textcsdesHcbticuxfontcontrairesà  code  glofe,  & partant  elle  n’ednon 
plus  rcccuablc. 

Nodre  Bible  vulgaire  & déclarée  Canoniquetfuiuant  les  mots  desHe-" 
hrieux, dit,FHiusvniut annierat Saul cumregnstreeetpiffet  duohss  auiem  stnnit 
regnauit fuper Ifraeli  C'cdàdire,5<(«/  e(loufili  dlin  an  quand  il  commenf* 
deregner,  & regnadeuxans  furifrael:  fur lef^uels mots  les  cotreétions  de 
Rome  ne  difent  rien,  Se  partant  nouslaidcntacntendre  le  fens  del’Efcri- 
ture. 


DELAPEYRESiecleXXXII.  391 

Cyprian  de  Valcra , cnla’Bibk  Efpagnolc,  a fuiuy  les  faindls  textes 
brieux&  Latins  de  la  Canonique,  difànt  Hijodevn  dnno  cru  Saul  juan- 
Jorcynoydosannoi  teynojobre  lfraet,C'ef[.idiie,SauleJl0U  fils  d’inan^uand 
Hre^udyCr  rtgna  deux  ansjur  l frael.  Puis  il  adjouflc  au  marge,  en  interpre- 
tantees paroles, (^owflaw»wn«dfV»<«»n<»//i«r<irfCÏo,»yf.  Lisant  droit  Sc 
fincere  comme  vn  enfant  d'vn  an,  y dos  annos  reyno  fobre  I frael  en  efiareHi- 
tud.  Et  en  cette  perfeâion  ou  droiture  il  régna  deux  ans  fur  Ifraël  : en  quoy 
il  fuit  l'opinion  la  plus  commune  de  nosDoâeurs,  & celle  de  Pagninus, 
laiflànt  les  mots  en  leur  entier. 

Luther,  Alleman  & Hcre(iarque,en{k  Bible  Allemande,laiirant  les  mots 
Hebrieux&  Latins,  a traduit  vliar  ein  \ar  K^onig  gewefen  vn  da  er 

s^uVey  jar  vber  l frael  regire,  C’eft  à dite,  Saul  auost  eflé  Koyrnan  ,&  <juand 
il  eut  régné  fur  l frael  deux  ans.  Que  s'il  elloit  petmis  de  changer  les  mots  des 
fainâs  tcxtes,il  n'y  a point  de  doute  quequoy  que  Hetetique  il  auoit  afTcz 
bien  fuiui  le  feus  du  fainâ  texte. 

IcanDiodati  en  la  Bible  talicnnea  fuiui  Luther,  & en  outre  a gloCfIc 
iâinâ  texte , Saul  haueua  regnaio  v«  anno  quando  quelle  cofeaucnnero,Cr 
hauendo  regnato  dueanni  fopra  ! frael.  C'cll  à dire,  Saul  auoit  régné  vn  an 
quand  ccschofcsattiuaent,  payant  régné  deux  ans  fur  I frael.  Puis  il  ad- 
joufte  au  marge,  folennemente  m Gbtlgal,dopo  hauert 

fconfittigli  Jmoniti:  e Samuel  tienne  i fopradetti  ragionamenti  al  popol.  C’eft 
à due,  ^and  il  fut  folenneüement  confirmé  en  Ghalgal,  apres  auoir  defeonfit  les 
j/monites:  v Samuel  faifost les  fufdits  difeturs au  peuple.  Et  ainft  il  explique 
le  Icns  dudit  texte  allez  bien. 

Frifon , Chanoine  & Penitencier  de  Rheims,  en  noftre  Bible  Françoife 
atourné  les  mots  HebricuxSc  Latins  en  cette  forte.  Saule  fiait  enfant  a'vn 
an  quand  il  commença  à regner,  (y  régna  deux  ans  fur  I frael.  Etau  marge  il  ad. 
'joufte apres  le  mot  de  Saül,  ceux  cy  pour  interpréter  le  fainift  texte,  aitoir 
efiévnanen  fon  régné.  Et  cela  tres-bien  pour  en  expliquer  le  fensi  mais  il  a 
trcs-mal  traduit  le  mot  de  »3  & de  Films  par  celuy  d’en&nt  : car  il  fe  peut 
bienfairequ’vn  enfant  d'vn  an  foitRoy.  Noftre  RoyClothaire  deuxief- 
me  fut  Roy  eftantau  berceau, &portéàla  bataille, qui  par  là  prcfcncefûc 
gaignee  : mais  on  n'a  iamais  veu  qu'vn  cn&nc  d’vn  an  puilTc  auoir  eu  des 
.enftns,  comme  il  s’enluiuroit  de  l’interprctation  de  Frifon , puis  que  apres 
lamorcdcSaü!,quincrcgnaquequaranteans,  ilcftditqucfon  fils  Isbo- 
feth  en  auoit  quarante,  1.  Rou  1.  10.  comme  nous  auons  défia  veu. 
11  falloir  donc  lailTer  le  mot  de  Fils , comme  le  Latin  , lequel  cft 
appliquablc  à toutes  fortes  d'aages,  beaucoup  plus  & mieux  que  celuy 
d'enfans 

Mais  ioufiouts,foit qu’on  fe  feruedu  mot  de  Fils,  ou  de  Films,  foit 
qu'on  fefetuc  de  celuy  d’enfant,  la  difficulté  demeure  qu’il  eft  impoffible 
qu’vn  fils  ou  vnenfimt  d’vn  an  aye  peu  auoir  vn  enfant,  comme  Saul  eue 
fon  fils  Isbofeth  -,  6c  partant  il  faut  expliquer  ces  mots  & ce  palTage  tout 
autrement  qu’on  ne  les  explique, fans  pourtant  rien  changer  aux  mots  des 
fainâs  textes. 

Tousqcux  qui  cntrcptenncntdcfàircdcsvcrnonsdoiuent, s’il  (è  rait., 
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patfaitcraciu  entendre  la  propriété  des  mots  qu’ils  traduifent , afin  de  fui- 
urc  le  vtay  fens  de  rAuthcut,&  fut  tout  trouuant  des  mots  qui  font  homo  - 
nimes  fit  ont  plufieurs  fignifications , il  doit  tafehet  de  prend  re  celle  qui  cft 
del’intenriondel’Autheurrques’ilne  le  fiait  l’homoninue  fans  doute  dc- 
meuteauflibien  à la  vetfion  qu’à  l’original  ;&  faut  ncccifairement  inter- 
pitter  le  mot  afin  qu’on  l’entende,Sc  querhomonimic  foitefclaircie. 

Noftre  mot  Frâçois, EJ^eren.eft  fans  doute  homonime , pat  lequelnous 
entendons  tantoft  ce  dequoy  les  Caualiers  fe  fetuentpour  piquerlesché- 
uaux,8cfouucnt on ditl’efperond’vne  galère, commeaulfi  elpcron  pour 
vn  terme  de  fortification.  Maisfi on  vouloit  tourner  l'cfpcrond’vnegale- 
re  par  le  mot  Latin  C4/c4r,fans  doute  cela  feroit  impropremér.au  lieu  qu  il , 
faudroitdireRoyir*)».  Demcfmele  motdeBonè:  caraiitreeft  la  bouc  Sc 
fange  d’vne  ruë,&  autre  la  boue  d’vneplaye,  & fi  on  les  vouloit  mettre  en 
Larin.labouëdela  tues’appelleroit  Limw,  ou  Lutum,  ou  Eliiuies , & celle 
de  la  playe,P«s  ou  Tdkes.  Il  faut  en  ces  matières  & en  tout  que  le  iugement 
y opère. 

Le  mot  de  Chofe,en  noftre  langue, eft  grandement  general,  & qui  parl.it 
Latin,Grer,ou  Hebrieu.voudroit  aulfi  louuent  dire  . ou  -dt  ài- 

iur,  comme  nous  faifons,  il  ferendroit  fans  doute  bien  fouuent  ridicule, 
quoy  que  le  iLbar  des  Hebrieux  foit  quafiaufli  general  que  noftre  Chofe. 

Demcfmelemotdc  ta  Ben  des  Hebrieux  eft  tellement  gencral,& a tant 
de  differentts  fignifications,que  fi  on  n’y  prend  garde  de  bien  prez,l  es  ver- 
fions  en  deuicnnet  metueilleufcmét  obfcures  & d’intelligéce  tres-difficil*. 

Car  premièrement  le  mot  de  p Ben  , qui  vient  du  verbe  np  Bdnah, 
fignific  édifié  ou  ^4/^,foit  intérieurement  ou  au  dchots,8cpartran(lation 
il  a vne  infinité  d’autres  fignifications  fort  differentes;  tantoft  il  fignific 
Fils  ou  £M/4Mf, comme  en  la  Genefe  4. 1 6.  Et  Seth  aulfi  eut  vn  fils,Bcn  & au 
precedent  vctfct,&  infinis  endroits  de  l'Efcriture. 

Par  fois  il  fignific  vn  arbriffeau  croiffant , r>'D  P Ramut 

erefeent  Cuper  fomem,Gen.j^9.i-t.  Ce  que  noftre  verfion  Latine  a tourné, 
Filiiuttccrefceni&decoriuafien».  Et  le  François,  Fils  croiffant  & beau  à 
Vo/r.Cela  s’entend  corne  vn  arbriffeau  & rameau  cft  beau  fur  vne  fontaine. 

Par  fois  Ben  fignific  vne  fléché, ou  l’Archer  qui  la  pouffe  , irn'piKb 
p»|rî?  Nonfngabiteum  films  *rcut,znt'oir  fagutarms.  L'jércherne  le  pour- 
ra ckajffcr.  Iob.41. 19. 

Quclquesfois  Ben  fignific  criminel  & coulpablc  m.inptap 
filins  mortisipfe-,  car  ilcftF(fidemort,c’cftàdirc,il  cft  coulpablc  &punif- 
fabledemort.  i.Roû  10.31. 

Quelquefois  & affez  fouuét  Ben  fignifié  homme  n:»ms3  raniam  -nn 
Et  fuit  Noe  filins  efuingentorum  annornm.  EtNoé  cftoit  Fils  dccinqccns 
ans,  Ge».5.5i.  La  Canonique  tourne,  Noeyiericumijuingentommeffeanno- 
rum.  Et  Noé  efiantenUage  deànqcens  ans;  où  l’vnc  ny  l’autre  ne  fe  font 
pasatreftccs  au  mot  de  Bf»,f(fi,  parce  quelles  ont  fuiui  le  fens  & non  les 
mots,ac  très- bien:  que  s’ils  en  euffent  autant  fait  au  paffagequi  a donne 
fiiict  au  prefent  difeours,  il  n’y  autoit  eu  aucune  difficulté. 

fois  Ben  fignific  froment  ou  paille , »rij  pi  Et  films  Area  mea. 

Et  le  fils 
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Et  c'c(làdire,legTïindcmonairc.  La  Bible  Latine  dii;i 

Ef/!/94rMi»ifie,commcqi«diroit,lefromcntoulétgrainsde  mon  aire,& 
ainfl  l’a-on  corrige'àR.oine.  Que  & Frifon  Icuft  fuiuic^l  euft  dit  let  Fibjaoa 
le  fiU  de  mon  aire  : quoy  qu’il  en  foit,  jpuis  qu’ils  ont  tourné  le  mot  de  flr», 
par  celuy  de  Filsi  à la  txmnc  heure  > mais  il  faudroit  manquer  de  iugemenr» 
<^ui  n’cntcndroit  par  ces  F ils  dtltùre,  les  bleds  ou  pailles  de  ladite  aire  : cela 
s en  tend  de  Iby  m efmcs. 

Par  fois  le  mot  de  Bm  lignifie  Prince  ou  fouucraia,  ou  le  plus  grand  de 
premier  de  tous,&  en  vn  mot, le  Roy,  D'ii^Nn  ’n  min  Et  'viitntmfilij  Dei, 
Gen.6.1.  Et  les  F(7f  de  Dieu  virent.  C’ell  adiré,  les  Rois  & Princcs,& les 
Grands  de  la  terre,  qui  font  appeliez  let  Filsde  Dieu,  ainfique  Pagninul 
l’explique,  tant  à la  marge  de  fa  Bible  interlignaire,  que  dans  lôn  'Isirelot 
de  la  langue  Hébraïque.  Enfin  cemotdc  ben  a vne  infinité  delignifica- 
tioo$,&:  ttes>dificrentes,lerqueIlesnousn'aurians  iamaisacheué  fi  nous 
les  voulions  rapporter  toutes;  mais  les  precedentes  fuffiront  auec  la  pce- 
fente  : car  aflèz  fouuent  Ben  fignifie  vn  veau , nija  ja  np'i  | Et  tuUt  filieim 
houufien.it.T.  Et  jlbraham  peint  le  fils  Svnt  Vdche.  La  Bible  Latine  t’eft 
bien  gardee  de  le  tourner  mot  pour  mot,  naaiselleadit.  Et  tuUt  yiititliim. 
Et  il  apporta  vn  veau.  Que  fi  Frifon  eufl  voulu  fuiure  les  mots  de  l’Hebriea 
en  François,  & dire  pour  vn  veau  le  fils  et  vne  Véche  > il  y auroit  eu  dequov 
lire.  Et  neantmoins  fi  la  Bible  Latine  l’eufi  fait  comme  l’intetlignaire  die 
Pagninus,  il  euft  efté  quafi  obligé  de  la  fuiure, quoy  que  cette  façon  de  par- 
Ict^ftcres-ridicule  en  noftre  langue.  Mais  quand  cela  feroit,  il  euft  fallu 
interpréter  cemot  de  fils  de  ai4c/>e,& dire  que  c’eut  efté  vnHebraïfme  qui 
a bonne  grâce  en  Hebrieu,&qui  ne  peut  fefouffrir  ny  en  Latin,n  y en  Fran- 
çois. 

De  mefines  pour  refoudre  finalcmentnoftre  difficulté, fi  au  lieu  de  tour- 
ner les  mots  Hebrieux  StKÇt  nW  )a  Ben  Sdunh  SmI Filin*  anni  S*nl,oa  Filin* 
vniui  anni  er*t  Senti,  ou  Saul  ejieit  enfant  d’vn  <m  , on  euft  tourné,  comme  on 
le  pouuoit  Sc  deuoit,  Saul  ef*it  Roy,  ou  Prince,  ou  Souuerain  d'\>n  an  ,il  n’y 
euft  eu  aucun  lieu  de  difpute,ny  de  doute:  Car  quoy  qu'il  n’cuft  eftéRoy 
que  d‘vnan,oudepuisvnan,ilauroicncantmoinspeueftrchommede  15. 
ou  ] o.  ans,  &:  ainfi  eftre  défia  perc  de  fon  fils  Isbofeth  quand  il  commença 
de  régner;  Sc  deuoient  aullltoft  prendre  lafignification  de  Prince  en  ce 
païTage,  cumnae  ils  auoient  pris  celle  de  veau  pour  le  precedent. 

Mais  ne  l’ayant  pas  fait, la  Latine  en  cét  endroit, ou  le  fainâ  Efprit 
pour  elle, a eu  agreabledclaifTcrl’Hebraïfme;  cequelcsglofesGrecques 
&autrcsBiblesont  pareillement  fuiui,  parce  qu’en  cet  endroit  BmenHe- 
btieu,  & Viliut  en  Latin , ne  fignifient  autre  cnofe  que  Roy  ou  Prince  ; 8c 
partant  la  Bible  Allemande  &ricalicnne  en  ce  poinéf  ne  font  nullement 
blafinablcs. 

Etc’eftainfi(iereftirae)quccepafrage,qui  a donné  tant  de  peine  i 
tout  lemondc,nc  fcmblenullementdifficileàentendte;  & comme  cela 
Pagninus  le  pouuoit  8c  deuoit  expliquer, quoy  qi«fon  explication  nefoir 
que  tres-bonne.  r 
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Ou  fécond  U-  A la  mort  de  Saül  prend  fin  le  premier  liure  des  Rois , appelle  aufll 

e^ei'ld 'de'*’  premier  l^ute  de  Samuel  ; ainfi  appelle,  parce  qu’il  y eft  parlé  de  Samuel, 
Senmcl.  non  pas  que  le  Prophète  en  foit  l' Autheur  : car  quand  bien  il  en  autok  fiiit 

lecommeacementiln'enapeuEùce  la  fin , patfc  qu’il  moumt  deuant  Is 
^oy  Saül.  Êt  moins  encorcs  a-il  fait  le  fécond  liure  des  Rois  qui  fuit 
en  la  (àinéfq  Chronologie , lequel  cil  aulfi  appelle'  le  fécond  liure  de 
.Samuel , ie  ne  fçay  pourquoy , fi  ce  n’ell  parce,  que  luy  Viuanc  il  'bi- 
gnit  ôc  làcra  R oy  Dauid , duquel  il  ell  parle'  dans  tout  ce  fécond  li> 
^^c. 

D«id  X Is-  ' Saül  donc  eftant  mort , il  y eut  fchifine  pour  la  fuccclfion  à la 
bofeth  Rois  Royauté.-Car  ceux  de  la  T ribu  de  luda  fe  rangèrent  fous  Dauid,parce  qu’il 
auoit  efté  oinél  pour  fucceder  à Saül  du  viuant  mcfme  de  Saül.  Les  autres 
le  rangerentfous  Isbofah,filsdo  Saül,  lequel  Abner  general  de  l’armee  de 
SaülfitregnercontrcDauid;  maisfon  regncn’ayant  duré  que  deux  ans, 
toutfercngca  finalement  fous  le  feeptre  de  Dauid:  Scainficn  là  perfon- 
ne  le  feeptre  ayant  cllé  ollé  à la  Tribu  de  Benjamin  entra  en  celle  de 
lucla , de  laquelle  il  pc  doit  plus  forcir  iufques  au  temps  que  le  Mcllie 
viendra. 

Mercii  ge-  .Or  dés  la  première  année  de  Dauid  , nous  voyons  que  la  colomne 
bien  commence  d’auoit  quatre  petits  bords , qui  tous  quatre,  à 

ptet  les  »n-  bien  parler, ne  font  qüvn  feul  bord,diftinguéou  diuifé  en  quatre,  qui 
nets  des  te-  pgur  contenir  les  années  du  règne  des  Rois  de  luda  j làns  laqudle 
de'in-  inuention  fellime  qu’il  eft  du  tout  impollibic  d’accorder  les  diuerspaf- 
dakd'iftael.  fages  de  la  fainéle  Eferiture  fur  les  commcncemcns, duree  & fin  des  ré- 
gnés, tant  des  Rois  de  luda  que  de  ceux  de  Samarie,  autrement  dits  d’If- 
raël,  à caufe  du  nombre  infini  de  concrariecez  qu’il  lèmbic  y auoit  en- 
« tte  lefdics  palTages,fans  parler  des  fautesque  les Copiftes&  Imprimeurs 
y peuuentauoitcommifes.  Et  ncantmoins  i’eftime  que  cette  méthode  y 
appoctcca  de  tccs-gcands  efclaircilTcmcns,  Seenoftera  les  dilficultez, la- 

3uellei’ay  imaginée,  non  de  mes  putes  inuentions,  mais  conclue  par  les 
ifeours  & ledute  de  l’Efcriture  làindo  en  les  diuerfes  maniérés  de 
compter  les  années  des  règnes  des  Rois  dcfquels  il  eft  parlé  en  icelle. 
Defquellcs  maniérés  i’en  ay  remarqué  quatre  differentes  ôe  diuerfes  ; ce  qui 
eft  caufe  qu’tl  fcmblc  pat  fois  que  les  làinds  textes  fe  contraricnr,quoy  que 
cneffcéliln’y  aye  point  de  contrariété. 

Ain  de  1 Laprctnicrcfirçondccomptetlesannecsduregnedequelqu’vneft  af- 
tUge.  * fez  familière  à l Efcriturc  fainde,  à fçauoir  quand  on  commence  à les 
compter  du  temps  que  Ion  commence  de  regner  auec  quciqu'vn , foit  de 
gré  à gré  comme  le  fils  auec  le  pcre,foit  par  force  quand  on  difpute  la 
' Royauté , Sf  que  tous  les  pretendans  fe  difent  Rois  en  mefme  temps  ; Icf- 

qucllcsannccsiclesappellcdc  Patiage.parcequeccuxaufquclsonlesatti- 
buc  font  pairs  & comme  compagnons.  Ainfi  pouuons-nous  dire  que 
Saül  a régné quaranteans,c'cftàdire  des  années  de  pariage  auec  Samuel: 
car  dcpfm  qu’il  fut  feul  il  n'en  a régné  que  vingt , comme  ie  l’eftune, 
quoy  que  ^ pfephe  au  liure  lixicfine  des  Anciq.  de  la  verfion  de  Gcnebtard, 

& aptes 
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& apres  luy  Zonarc  en  la  première  partie  de  fes  Annales  ne  luy  en  donnent 
que  dix  apres  la  more  de  Samuel  des  quarante  qui  leur  font  atttibuczàtous 
deux.  Carilsdifentque  Samuel  gouuerna  douzeans  fcul  depuis  la  mort  MoctdcSi- 
dcHely,  & dix- huiâauecSaül  depuis  qu’il  l'cuedecIarcRoy,quifonten 
tout  trente:  tellement  que  Saül  n’auroit  régné  feul  que  dix  ans  ; Mais  i’ay 
cy-  deuant  monftrc  que  vingt-ans  apres  la  morr  de  Hely  & prinfe  de  I' Ar< 
che,Saül  lutelleuRoy,  Sc  oinâ  St  facré.  Quefi Samuel  dcpuisce  temps-là 
vcfquitencorcsdix-huiâans,  Se  gouueraaauecSaiil,  il  s’enlùiuroit  que 
Samuel  ne  fetoit  mort  que  deux  ans  deuant  SaüliSt  c'efl  l'opinion  des  He- 
brieux,  voire  qu'il  mourut  l’annee  rnefmeque  Saiil  mourut;  mais  l'opi- 
nion de  lofephe  e(l  plus  conuenable  à rEfetiture  (âiniStc,eu  efgard  à beau- 
coup de  chofesqui  furent  Élites  par  Saül  depuis  la  mort  de  Samuel,  qui 
n'ont  peu  eftre  raires  que  durant  pluficurs  années.  Qimy  qu’il  en  Toit, 

Samuël  St  Saül  regnerent  St  gouucrncrcnt  enfemble:  tellement  que  de 
cesannecsdePariageSaülenaregnéquarante,Stlèuldixans,  felonlofe- 
pbe  St  Zonare,àquoy  nous  nous  accordons:  nuis  en  cecas  Samuel  au- 
rottgouucrnéauecSaül  dixans,  St  non  dix-huiél,  parce  qu’ils  ruppofent 
qucSaülcommençadercgnerdouzeansapresla  mort  de  Hely,  St  l’Efcti- 
turenous  enfeigneque  ce  ne  fût  que  vingt  ans  apres.  Aiiifi  aura  régné 
Dauid  quarante  ans,  en  y comptant  les  années  de  Pariage  qu'il  régna  cori- 
tre  Hboreth|âlsdcSaül  : car  en  eftcét  Dauid  depuis  qu'il  mtfcul  Roi  n'à 
régné  que  trente  huiâ  ans. 

Lalecondefaçondecompteriésanneesduregne,c‘e(lquandcllesfont  Au  da  n- 
comptees,non  depuis  que  l’on  eft  oindi  Stdeclare  Roi,maisdepuisque  l'on  *"*• 
coramencedetegnettoutfeul,  foie  qu  on  foit  libre  ou  captif^  Sc  ceftefa- 
çon  ie  les  appelle  {implement  les  années  du  regne.T eis  furent  les  cinquari- 
tc-cinqansdu  régné  de  Manafles,  qui  fût  captif  en  Babyloriedu  temps  de 
Holofcrnes.  Et  de  ces  années- cy  tirerons- nous  d’otcfnauant  nos  prcuues,  ^ 

tant  St  fi  longuement  quedureront  les  Roisde  Iuda,foudain  quenousau- 
tons  trouué  la  liaifondes  années  de  lafortie  auecles  anneesdu  régné  de 
Salomon. 

La  troifiefine  façon  de  compter  les  anneesdu  regne  en  l’Efcrirurè  fâinéle,  <*5 

eft  quand  on  commcncedelescompter,nondu  temps  du  pariage,  nydumœ'""*' 
temps  que  l'on  commence  d’efttefeul , mais  bien  du  temps  que  l’on  com- 
mence d’elircpailibleiouylTant  du  Royaume,  lefquelles  i’appclle  années 
de  coùronnement.T  elles  furent  les  tterlte-  trois  années  du  règne  deDauid, 

z.Ro^<;.4.  Carquandonditqu’ilenregnaquaranteon  ycomprcndles 
deuxanneesde  pariageauec  Ifbofeth, St  les  cinq  fuiuantesdeuant  qu'il  euft 
prinsla  ville  de  leruGilem,  en  laquelle  regnoit  le  Icbufeen  : T elles  aufll  fu- 
rentlcsneufanncesdcrcgneattribuéesà  OfeeRoideSamarie  4.  Roù  17. 

Car  d’ailleurs  il  feverificqu’ilenregnadit-fèpt.Orqu'il  yayeeüpluficurs 
ondlions,qui  fontautant  quefi  ondifoit  diuets  coüronnemés,  cela  fepeut 
facillement  recueillir  de  l’Efcri  ture,  St  lofephe  en  donne  crois  à Saül , croii 
à Dauid,  St  deux  à Salomon. 

La  quatrieline  Se  derniere&çon  décompter  les  années  du  regne  de  Ant  Ahon-' 
quelqu'vn,  eft  quand  on  attribué  à vn  feul  pour  l'excéllence  qui  eft  en 
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luylcsannccsquifontdcuësn'onrculcmcncà  fon rcgnc,lnais  aUregnc  da 
ceux  qui  lui  furuiuent  & luy  fucccdcnc  ; T elles  font  les  années  que  nous 
,,  c«ptonsauiourd'liuiduSalut&dcla  Gracedepuis  la  nainbncedeOicuIc 
Fils, attribuant  à iuy  feul  par  honneur, encores  qu’il  ne  foit  plus  en  ce  mon- 
de vifiblement,  lesannecs  qui  ont  couru  depuis  qu'il  y fut,  quoy  qu'on  Ic4 
peudattribueràceuxquiiuyontruccedéaugouucrnemenc  vi(ible&  ci- 
terne de  fon  £gl  ife:  Telles  les  années  des  Perfes,  que  l’on  compte  depuis  U 
prcmicreannecdeCyrus:  Telles  Icsanneesd'Alexandrelc  Grand  ou  des 
Grecsi  & ainh  &ut  il  entendre  le  palTagc  do  3 .chapitre  du  1 .des  Machabec^ 
vcrfctjy.  quand ilycll  dit, tjueURoy  jintiothiu j>mit dt UviUe (t  Jntuthe 
l'dn  crntitfmedefoa  nr^nr.C'cll  à dire  l'ail  centierme depuis  qu' Alexandre  le 
Grand,  eut  donne  commencement  àl'Empire des. Grecs;  car  cctAntio- 
, chus  ne  régna  iamais  plus  hautdedouzeans:  A:  decelle  manière  décom- 

pter faut  il  aulfi  entendre  le  pallage du  4.  des  Rois,  chapitre  15.3 o.oü il  eft 
dit,  que  Ope,  Roy  d' ! jraël,eommençdk  rejtner  enSamarie  l'dnVmgtiejmede 
lodthun,  Roy  de  /«da:  auquel  temps  il  y auoic  quatre  ans  que  loathan  choit 
.délia  mort,  d’autant  qu’en  tout  il  n’en  régna  que  feizc.ainh  que  nous  ver- 
r<})iscy  aprcz;&cehc  façon  de  compter  les  années,  ie  les  appelle  les  ans 
d'Honncur,parce  que  c’eh  pour  honorer  la  pctfunnc,du  tempsde  laquelle 
on>  compte  les  années. 

ConcUifion  . Donc  de  ces  quatre  façons  de  Compter  les  années,  (àmilirrcs  à l'Efcrt- 

lî's'^tds  dei  faindcji’ay  inuenté  ces  quatre  petits  bords  pour  compter  cr^înc^me 
iiBiùcxi  .ccnlps  toutes  les  quatre  manières  à mefure  que  le  bclbin  le  requerra,  & afin 
que  l'on  s'eu  refouuicnne. 

; Le  I.  bord  contient  les  années  de  Pariage.  ■ 

•Le  1.  bord  contient  les  années  du  Règne. 

Le  5.  bord  contient  les  années  du  Couronueraent. 

Le  4.  bord  contient  les  années  d’Honneur. 

Et  cous  enlcmblelrs  années  de  la  duree  desregnes  parcelordre  qu'anz 
comptes  que  nous  en  ferons  cy-apres,  s’il  n’y  a befoin  que  de  deux  bords  il 
n’y  aura  que  les  deux  premières  façons  de  compter  exprimées;  li  detrois, 
l<;s  crois  premières;  fi  de  quatrc,lcs  quatre  ; & ainli  des  Rois  de  Sama- 
ric,  6c  autres  aux  Siècles  fuiuans. 

Ccsfondemcnsainfipofcz,ic  dy  qu'il cft très  vctirablc  qucDauid,  fils 
de  I clTé  de  la  T ribu  de  Iuda,aprcs  la  mort  de  Saiil  régna  quarante  ans,bicn 
entendu  que  cefont  années  de  Pariage  ; & qu’il  eh  aulfi  tres-vray  qu'il 
n’en  régna  que  trente-trois,  cela  s’entend  à les  pirendrc  depuis  qu'il  eut 
HçonquisIeru(àlero,& en  fut  couronne  Roy.  Or  commença- il  de  régner 
l’an  quatre  cens  ttcntc-fcpt  de  la  fortiede  l’Egypte, qui  fut  du  Monde  l’an 
troi^mil  cent  vingt-deux.;  Ce  fut  vn  grand  letuiceurdc  Dieu,  & tous 
les  iours  de  fa  vie  fepairerent  prefque  en  guerres,  mais  ilfiit  toufiours 
heureux  âc.viéioricux,  fi  bien  qu’il  fc  vit  quafii  paifible  poflcfTcur  de 
toute laterrepromife,  & fe rendit cnbutairesbeaucoupdcpcuplcschran- 
gers. 

Pelage  q«e  LesHcbcieuxen  leurs  Chroniques  tiennent  pour  ferme  & confiant 
lcRojr  sda-queSalomon,fiUdcDauid,n‘cfioitaagéqucdcdoazeaju  quand  il  com- 
mença 


detcgticr. 
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mença  de rcpnet.cc  qu’ilseomptent  en  ccftcmanicre.Salotnon naiqDicde  lomon  «uoit 
Bcthfabee.femmcd’Vric  durant  le fiege. de  Rabbatha,  villccapitalc  «'derT * 

Ammonites  apres  queia  villefucprinfcdDauideftât  de  retour  cnlcruralem  fclon 

fon  fils  Amon  viola  Sc  print  pat  force  fa  fœurThamar.  Deuxansapres  cc|'‘Hebiitux. 
violemcnt  Amon  fut  tue  par  ion  frère  Abfalom,  à caulede  ce  violcmen  t;  à 
caufcduqucl  meurtre  Abulom  s’enfuit  chez  fon  beau- perde  Roy  de  Gef- 
fnr,  où  il  fut  trois  ans,  qui  font  cinq,  i.  Cescroisans  expirez  Ab- 

falom fut  ramené  dans  lerulàlcm,  où  il  fût  deux  ans  fims  voit  ronpcre,qui 
fontfept,  1.  Rois  14.  lequel  Abfalom  ellant  finalement  remis  tout  à fait  eii 
grâce, aagéde40.ans,voulantvfurpexlaCouronnefercbella'concre  Da- 
uid,  mais  Abfalom  fot  tué,  Sc  Dauid  remis  en  fon  trofne.  Que  ces  chofes 
ainfi  arriuccs  il  y eut  troisans  de  famine  fans  intersnilTion , qui  font  dix, 
t.  Rois  ri.  Que  la  famine  edanrappaifec  3c  finie,  &quelques  guerres  con- 
tre les  Philillins  au(Ii,Dauid  commanda  que  le  dénombrement  du  peuple 
folffaiéV,  auquel  dénombrement  on  demeura  neuf  mois  & vingt  iours; 
apres  lequel  dénombrement  Oauid  vcfquir  encores  quelque  temps.  Et 
ainli  on  voir  clairement  vnzeannees  accôplies,deuant  lefquellcs  Salomon 
cHantné  , il  s'enfuit,  difent- ils,  que  Salomon  clfoitenlà  douzicfme  an- 
née, quand  apres  la  mort  de  Oauid  il  commença  de  regner;  & cela  eflant  il 
s'enfuiuroitque  la  ville  de  Rabbatha  auroir  c(léprinfoenuironran30.des 
40.du  règne  de  Oauid,  & que  Salomon  auroiteiié  nédczl’an  19.  dumef- 
mc  rogne,  & qu'ainfi  Dauid  l'auroit engendré aagéde  j8.an$,puis  qu’il  en 
auoit  trentequand  il  commençaderegner.  Maiscontreles  Chroniques 
des  Hebrieux  onrccueillcduy.  liutedaAntiquirczde  lofephe,  &dclap^j“ 
première  partie  des  Annalcsde  lean  Zonare,  voire  delà  verfion  de  nosan-  le  n.  ms. 
ciennes  Bibles,  que  Salomon  elloit  plus aagé  que  de  douze  ans,  te  voicy 
comme  ils  y procèdent.  Us  demeurent  d'accord  aucc  les  Hebrieux  que 
Salomon  nafquit  vcritablemcnr  auaiir  la  prinfc  de  la  ville  de  Rabbatha, 
l'Eferiture  y ell  toute  clairc.Dtfcnt  aullî  que  Dauid  eftant  de  retour  & vi- 
âotieux  dans  leruGilem , que  ce  fut  lors  que  Amon  viola  fa  fœur  Thamai^ 
que  deux  ans  apres  Abfalom  le  fit  tuer,  &:  que  Abfalom  fut  fugitif  durant 
trois  ans  chez  le  Roy  de  GelTur , & finalement  qu'ayant  cllé  ramené 
dans  Icrufalemil  yfùtdeuxanslânsvoirle  Royfonpere,&  ainfi  lofephe 
& Zonare  s'accordent  aucc  les  Hebrieux  des  premières  fept  années  j & 
apresauant  que  parler  des  trois  ans  de  la  famine  ils  difent  que  Abfalom  de^ 
meura en  lerulàlcm,  minutant  dcloing  & doucement  les  delfeins  qu'il 
auoit  à la  Royauté  i De  fiiçon  que  quatre  ans  apres  qu'il  eut  ellé  remis  en 
graceaueefonpere,  ce  fut  lors  que  tout  ouuertement  il  fe  dcclarà  fous  le 
prétexte  de  vouloir  aller  lacrifier  en  la  ville  de  Hébron;  & ainfi  en  difant 
qu’AbfalomcRoit  aagéde  quarante  ansquand  il  déclara  fes  delfeins , au 
licudequaranteilsdilcntque  quatre  ans  apres  là  réconciliation  cela  arti- 
üâ,&  ne  parlent  du  tout  point  de  CCS  quarante  années:  Ainli  leslcptpre- 
mieres  années,  & ces  quatre  font  onze,  adiouflez-y  les  trois  de  la  famine, 
ce  font  quatorze,  mettez  y l'anncc  du  dénombrement,  en  voila  quinze. 

De  façon  qu’iln’yanuldoutaquc  Salomon  parleur  calcul  eftoit  dcjjjj  en 
fa  Iciziefmc  année  pour  le  moins;  &qu’ainfi  Salomon  auroit  cllét,éenla 
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vingt-cinquicrmeanncc  dcscjiurantc  duregnc  deOauid,  Sc  la  ville  ds 
Rabbatha  phnfc  l’ail  vingt-fix  du  mefiflc  règne  : tellement  que  Dauid 
auoit  plut  de  cinquante  ans  quand  il  commit  l’adultcrc  auec  la  femme 
d' Vrie,  & ell  ceRc  opinion  beaucoup  plus  fouRcnablc  que  celledcs  Chro- 
niques des  Hcbricux>&  la  raifon  en  cRparce  que  nous  verrons  cy-apres 
que  Salomon  n’a  régné  que  quarante  âns , Oc  que  Ton  fils  Roboam  auoit 
quaranteans  quand  fon  pere  moumt;  tellement  qu’ilcRplusvray-fcm' 
blable  que  Salomon  en  auoit  feize  quand  il  l’engendra , ce  qui  arriuc  félon 
lofephe  & Zonare,que  non  pas  douze  ; ce  qui  s enfuit  du  calcul  des  Chro- 
Et  félon  U niquesdcs  Hebrieux:  & fait  pour  l’opinion  de  Iofèpl)e& de  Zonare,ainÜ 
Con”de  *no>  *'*y  vcrflon  de  pluficurs  Bibles,  qui  au  lieu  des  quarante  ans  mis 

Bibles  au  fécond  liure  des  Rois  chapit.  15.&  7.  attribuez  à l’aagc  d’Abfalom  ony 

voit  quatrcansaulieu  de  quarante,  6clescorreéhons  Romaines  qui  font 
infcrcesàlafindenosBibfcsapptouuee$,neblafmcnt  pastoutàfait  ccRc 
leçon,  Sc  difent  quelle  cil  probable  & fouftenablc.  Mais  moy  faifant 
profelliondefuiurc  punélucllcment  la  vérité  certaine  & infaillible,&  non 
la  probabilité, iem’arrefte au  fainéltextc,  qui  dit  que  quarante  «nséfrtt 
eongikOauiâitâer  accomplir  feiMaux  en  U ville  de  Hé- 
bron: Iciqucis  quarante  ans  quelques- vns  commencent  de  compter  apres 
fainélHietofme  du  temps  que  Dauid  paflà  par  Nobé,  & qu’il  trompa  le 
Pte(lrcAchimelcch,i.R»wii.àquoyic  ne  voy  pas  grande  raifon,  nyne 
fçay  comme  ils  y peuuent  iuftement  trouuer  leurs  mefures. 

Contte  V m-  Pour  Vingher,  qui  en  la  page  147.  de  la  première  partie  de  fà  Biblioi 

ghec  fnr  les  ji,çqjjgj,tqugcjlaaJuintquatantcan$apresquelcs  Ifraëlitcs  curent dc- 
T’atû-  mandé  vn  Roy  à Samuel,  fins  donner  aucune  raifon  ny  authorité  de  fon 
loin,  «Isde  dire,  le  bonfeigneur  n’aguerespenféàccqu’ildifoit;  car  s’il  ycutpcnfé 
il  euftveu  que  depuis  le  temps  de  celle  demandciufqucs  au  règne  dcDa- 
uidilya  vingtans,  qucfi  Abfalom  commença  àfercbeller  quaranteans 
aptes cefte demande,  ils’cnfuir  quccclaarriuala  vingticfme  annee  du  ré- 
gné du  Roy  Dauid.  Que  fi  lors  il  auoit  quarante  ans , comme  l’Efcriture 
fcmblc  le  nousdire,certes  il  faudroit  que  Dauid  l’cull  engendré n’eft.ît  pas 
encoresenl’aagcdedixans,  voice  qu'il  eull  eu  fes  trois  prcmieresfcmmes,à 
fçauoirMichoî,Abigail&lafillede  Icfraclenl'aagcdchuia  ou  neuf  ans: 
ce  qui  ell  ridicule  &abfurde.  Que  fi  on  réplique  pour  Vingher  que  l’Ef- 
critutc  nedit  pas  expreffément  que  Roboam  eutlors  quarante  ans  , ic 
refponds  qu’il  cfloit  toufiouts  obligé  de  nous  dire  pourquoy  il  veut  là 
que  les  quarante  ans  fc  doiucnt  prendre  à la  demande  des  1 fraclites  faite  à 
Samuel. 

Mais  de  dire  que  pat  ces  quarante  ans  on  entend  qu’ Abfalom  deman- 
da ce  congé  au  Roy  fon  pere  comme  il  eut  attaintl'aagede  quarante  ans, 
cela  efl  grandement  foultenable,parcc  quel'Efcrimte  ne  parle  là  que  d'Ab- 
lâlom,  & quecela  quadte  affez  bien  au  temps  que  fon  pere  l'a  peu  auoit 
engendré,  à fçauoir  comme  il  cfloit  en  fàquinziefmc  année  : car  chacun 
fçaitqu’ilcfloitfort  icuncquandilcuaGoliar:  à caufe  dequoy  Saül  luy 
doRna  en  mariage  fà  fille  Michol,laqucUc  ayant  quittcc,&  s’en  eflât  fuy,  il 
princyluftcuu  autcct femmes, cnccclefquellcs  fut  la  metcd’Abfàlom , fille 
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du  Roy  de  Geflur:  que  fi  cela  fût  au  temps  qu'il  deçeut  Achimclccli  en 
Nobe,  ienel’cmpefche,  toutfcrcncomreraconformcàla  venté.  De  ce 
difeours  nous  concluons  aue  la  ville  capitale  desAmmonitesRabbatba  fût 
alfiegecranvingt-troifielmedesquarancedu régné  de  Dauid,  & que  lo 
fiege  dura  prez  dequatreans,  puifque  depuis  la  ville  afllcgoe, (Dauid  com-  ■ > 

mit  l’adultete  auec  Beth(àbee,&  qu’icelle  s’accoucha  de  deux  enfims  en  di-  , rr  *' 

uctfes  années  ) auant  qu’elle  fut  prinfe;  le  ptemicr  dcfquck,  qui  auoit  cfté  . -j1 

engendré  du  viuant  de  fon  matv  Vrie  mourut , & le  fécond  nu  Salomon 
en  légitimé  mariage,  qui  fucceda  au  Royaume. 

L'an  duMonde  trois  mil  cent  foixante-deux,  qui  fut  l’an  quatre  cens  Du  Koj  s«î 
foixantedix-feptdela  fortie  de  l’Egypte,  fût  aufli  la  première  annee  du 
régné  de  Salomon, fécond  Roy  de  luda,  laquelle  fuiuit  immédiatement  &Zt!dupt' 
1 an  quarante  & dernier  duregnedcDauidlonpere,  &icy  prend  fin  l lù-  ralip.&de»J^ 
ftoirc  du  premier  liure  des  Roys, comme aufl]  lopremicrdu  Paralipome-: 
non, &commcncencles5.desRoys&t.duParalipomenon.  CeRoya 
elléleplus  (âge  de  tous  les  hommes  auant  qu’il  euftdclai(TcDieu,toute  ià 
vie  eft  pleine  de  mcrueillcs;  &futAuthcut  desliuresfàinâs  & Canoni-  . “} 

3ucs,appcUezles  Prouerbe$,l'Ecclefiafte,  le  Cantiquedes  Cantiques  ' '' 
e la  Sapience,  qui  font  tous  liures  véritablement  diuins:fà  Sageffe  fûtad- 

mirec  & recognuë  de  tout  le  monde,  & neâtmoins  les  femmes  fie  l'amour 
qu'il  leur  porwi  t le  firét  tellemét  trébucher  que  l’Eglifc  doute  de  fon  faine.  • 

A l’anquatriefmedefonregnenoustrouuoaslavingt-quattiefmeliai- 

fon  des  anneesde  nospreuucspat  cefàinél  texte  qui  nous  dit,  y«e  tan 
q»atrie(medeSalomon,quifuttantjuatrectniquatre-\>ingiiitla  [ortie  deCE~ 
gypte,  le  Roy  commença  défaire  hflirteTempleduSeigneur.y.  Roischap.6.  r.  P**»*^*: 
fie  i.  Para'ip.  5.  i.  A quoy  s’accordent  les  Chroniques  des  Hebrieux.  lofc- 
pheau  8.  liure  des  Antiquitez  chap.4,  de  la  verfion  Latine  de  Goulet , dit  • ^ 

quece  fut  cinq  cens  deux  ans  apres  que  les  Ifraëlites  furent  fortis  del’E- 
gyptc:3c  au  i. cliap.de  la  verhon  deGcnebrard  il  y a cinq  ces  quatre-vingts  « 

ô:  douze  ans,fic  Ican  ZonatcAbreuiatcurouCopiftede  lofcpheprcfqu  en 
toutes  chofes  s’en  elloignant  en  cet  endroit  en  la  première  partiede  fes 

Annalcsditquecencfutquc44o.ansaprcsladitelbrtie,  6c conuicnnent 
ncantmoins  tousquccefutlan4.durcgnedeSalomon;maisence  qu’ils 
fontcontrairesaufaind  tcxte,ilsncfontny  rcceuablcsny  confiderables, 
auffin  en  fày>ie  mention  en  cet  endroit  qu  afin  que  1 on  n’y  chope  point.' 

Puis  donc  que  par  ce  fainéf  texte  les  480.  ansdepuisla  fortie  de  fEgy-  R„p„„  j, 
ptefinificntauec  1 an  quatriefme  du  régne  de  Salomon , fie  qu’ainfi  les  l’Arche  auec 
années  depuis  la  fortie  font  lices  aux  années  des  régnés  des  Rois  de  luda,  cj""'’’'  '** 
depuis  1 an  quatriefme  do  règne  de  Salomon  nous  quitterons  les  années  *““*• 
de  la  fortie,  fie  par  les  années  des  règnes  des  Roisde  luda  prouueronsd’o- 
tcfnauant  les  ans  du  Monde,  fie  premièrement  pat  celles  du  règne  de  Sa- 
lomon , duquel  ayant  défia  veu  que  fon  annee  quatriefme  fût  l’an 
quatrcccnsquatrc-vingtsdclafortic.  fiedu  Mondel’anji«5.  nous  con- 
cluons nettemét  que  fon  annee  dnquiefme  fert  de  preuue  infaillible  à l’an 
duMondeji6«.  ficqucccn’cft  qu’vnemcfmeannee,&quclcs  fuiuantes  * 
de  fon  règne  ptcuùent  les  fûiuâtcs  du  Monde  iufqucs  a ce  que-  iBus  ayons 
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rencontré  vne  nouucllc  lUifon.  Eft  à noter  que  l'an  du  Monde  i i 5.  Noé 
entra  dans  l’Arche  pourcuiter  le  Déluge,  & l’an  du  Monde  j 1 6 5.Salomori 
commenta  de  badir  leT emple  de  Dieu,  figuré  par  l'Arche,  à fçauoir  deux 
milans  apres  tout  iudement. 

Rndelico-  La 6. colomneeftdescaptiuitczfouft’crtespat  les  luits:  mais  d'autant 
«a^luitexdcj  ”’y  00  eu  t plus  dans  la  ludec.nous  ne  continuerons  au  fli  plus  celle  co^ 

tmrt.  lomne  aux  Siècles  fuiuans:  carenccduLcy  finirent  toutes  les  conquedes 

de  la  terre  {àinélc:  car  le  Roy  Dauid  fubiugua  quad  tout  & reridit  tributal- 
Dc  Hanon,  rcs  beaucoup  dc  Rois,  & notamment  les  Moabites  Si  A mmonites,&  Ha  - 
Mom'tei  iidë  Ammonitos pcrditla  vie, le  Royaume,  6c  fa Coirronnc,  qui 

ûCouromic.  edoit  fabriquecdepicrrcsprccieufcsdc  grandprix,  te  laquelle pefoit  vn 
IA  talent  d'or,  a.  Roij  8.  9. 10.  II.  II.  Oryayant  eupluheurs  Sediuerfes 

la  vaicar  (<Ntcs  de  talent , dc  quoy  Budeea  doélemcnt  & amplement  tlaiélé  en  Ton 
Suitaleni.  \iuK<U /tffe,  on  prend  le  talenr,àcommuncment  parler  celuy  qui  vautlix 
cens efcutde France, valantl^fcutrente-cinq fols  tournois,  qui  feroitau. 
iourd'huy  vnze  censcinquante  liures  monnoyc. 
fttibutionliê  FinalemcntdutempsdcSalomon,àfçauoirl’an  i4.dureguedeSalo- 
u"ettc°pto-  mon,  Pharao  Roy  d’Egypte  print  & brufl.»  la  ville  de  Gazer,  & mirau  fil 
mife  . qui  a dc  l’cfpee  les  Chananecns  qui  la  tenoient , puisla  donna  en  dot  àfa  fille, 
AÆea  1°.^*  Royne  deludce,à  caufe  qu’elle  edoit  mariceaucc  Salomon.-auquel  temps 
' finircntlcsquatrecenscinquanteans  defquelsilcd  parlcaui3.dcs  Aélci, 
que  durant  cet  cfpace  dc  temps  Dieu  didribua  la  terre  qu’il  auoit  don  nee  ; 
car.ee  fût  lors,  6c  non  pludod  que  toutes  les  nations  dc  la  ludec  furent 
fubiuguces , Si  que  les  luifs  furent  paifiblcs  poirclTcurs  de  toute  la  terre 
promifc. 

Roù  d’Aflr-  La  7.  colomnc  contient  la  fuitte  des  Roys  des  Aflyriens,  fur  laquelle  il 

ne-  n’yarienàdifcourir. 

Du  4.  aage.  LaS.  & detnierc  cd  de  l’origine  des  chofes  Si  des  perfonnesilludreï, 
où  nous  voyons  vis-à-vis  de  la  première  année  du  règne  dc  Dauid  le  qua- 
tricfmcaage  marqué,  duquel  comme  des  autres  aages  nous  auonS  cy-de- 
.uant  difeouru  aucommcnccmcnt  dc  ces  difeours. 


Des  Koys  cr  Royaume  JeTyr. 

Vlsàyisdc  l’an  JJ.  d'Eupales , qui  fut  le  }i.  Roy  d’Aflyrie  , nous 
auonsmis  Hyram  Roy  de  Tyr,& ayant  veu  aux  Siècles  précèdent 
lesotiginesdclaPhccnicic,lesfondationsdes  villes  de  SidonSc  dcTyr, 
capitales  de  la  Phœnicic,  nous  dirons  maintenant  les  Roys  dc  Tyr  depuis 
^cct  Hytam  qui  en  fut  Roy, contemporain  8c  grand  amy  duRoy  Salomon, 
prins  dc  l'hidoricn  Mcnandcr,  au  rapport  de  lofephe  au  Hure  i.  qu’ila 
fàitcontrcApionpag.  145. delà verflonde  Gencbrard,  qui  dit  qu’apres 
qu’Abibal  Roy  delà  Phoenicie fut  decede,  Hyramfon  fils  luy  fucceda  au 
Royaume,  8c  qu’ily  régna  trente-quatrcains.En  voicy  l’ordre  lùcccflifiuf 
qucsàlafondationde  Cartage. 

* i.Hyraro,  filsd’AbibalRpydcTyr, trente-quatre  ans , l’an  jj.d'Eupai 

les. 
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i . Balcaflartus,  (cpt  ans,  6c  comtiicnÿa  de  régner  1 ani  9.  de  Laofthe- 
nes. 

f.-  Abda(brtus,  neufans,  & fut  rué  par  les  enfans  de  (à  nourrice:  il 
comoicnça  de  regner  l'an  j 4.  de  Laofthenes. 

, 4-’  Léfilsaifné de  ladite  nourrice  par  vfurpation,  douzeans,  & com- 
mençade  regnerl'an44.  dudit LaolUienes. 

J.  Aftartusjfils  d'Elcaftanus reconquit  IcRoyaume,  & régna  douze 
ans  dez  l’an  ii.dePyrithidias. 

Arctim  Ton  ficre,  neufans  dez  l'an  13.  dudit  Pyrithidiasj  &fùt  tué 
parfbnircre. 

7.  Phcletes  ayant  tué  fon  frere,  régna  liuiét  ans  dez  l’an  deuxiefme 
d’Ophratæus. 

8.  Ithobalus, Sacrificateur  delà  Deeflè  Aftarte, trente-deux  ansdezi’an 
10.  dudit  Ophratxus. 

Cellui-cy  fut  beau-jperç  d’ A chab.Roy  d’Ilraël,&  perc  de  la  Roine  l efa- 
bcl,&  eft appelle Ethbaal  en  l’Efctiture fainélc,  3.  Ro»  11.34.35.  & eft 
appelle'  Roy  deSidon. 

9.  6adezorfonfils,fixansdezl'an t3.d'Ophragane$. 

10.  MargenottMctliinus&n fils,  neufans  dezFan  19.  dudit  Ophra- 
gancs. 

n.  Pygmaleon,  quatantc-fept  ans  dez  l’an  38.  dudit  Ophragaî 
nés. 

Lefquelsvnze  Rois  ont  duréen  tout  cent  foixante  dix-fept  ans  huiéf  Dofondemit. 
mois,  félon  Menander,fut  l’ordre  & la  duree  défquels  lofephe  tire  ces  con-  de  Cemge. 
clufions. 

I.  Que  l’an  7.  de  Pigmalcon,  Dido  fâ  fœur  fonda  en  Afrique  la  ville  de 
Cartage. 

1.  Quedepuis  leregnedeHyraraiufques àlafondation  deCartageil 
y a eu.oent  cinquante  cinq  ans  huiéf  mois. 

3.  Que  d’iceux  dcfduitdouzeansdeHytam.auquclanlcTempledcIe- 
rulàlem  fut  édifié,  il  s’enfuit  que  depuis  l’édification  du  Temple  iufqucs 
aux  fondemens de  Cartage  il  y acent  quarante-trois  anshuia  mois. 

Et  voila  quieft  bien  déduit  en  apparence,  mais  faulTemenr  conclu  par  Contre  lofe-, 
lofeplic  ou  par  ceux  qui  l’ont  coppié  ouimprimé:  car  par  le  dénombre- 
ment  des  années  des  Rois,fàit  pat  Menandet  depuis  la  première  de  Hyram  Cerage.'*' 
iufques  à la  dernicre  de  Pygmaleon,  il  y a en  tout  cent  foixante  dix-fept 
ans  nuiâ  mois.  ' 

Oftez  desquarante-fept  ansdetegne  donnez  àPigmalcon  quarante 
ans , puis  qu'il  cû  dit  que  l’an  feptiefmede  Pigraaleon  Cartage  frit  fondée, 
il  n’en  peut  en  tout  refter  quecent  trente-fept,  & nullement  cent  cinquan- 
te-cinq, comme  dit  lofephe. 

Deduifez  encotes  de  ce  nombre  de  cent  trente-fept  les  douze  ans  de 
Hyram,  à la  fin  defquelsle  Temple  de  lerufalem  fût  Fait  & paracheué,  il 
n’en  peut  refter  que  cent  vingt-cinq  qui  auront  feulement  coulé  depuis  l’c  - 
dification  duTemple  iufques  aux  fondcmensdcCartagc,  fi  tant  eft  qu’el- 
le aye  efté  fofrdee  l’an  feptiefmc  du  regne  de  Piemaîeon,  6e  no  . cent 
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uarantc  trois  comme  dit  lofcphe,  s’abufant  pat  fes propres  pofitibns  de 
ix-huidlansenfes  conduirons.  ' 

lofephe  cotï  Que  fi  d’aiUeurs  il  eft  véritable  que  lefdits  cent  quarante-  trois  ans  ayent 

***'■  coule  dcpuisredificationduTempleiufques  àtelle  de  Cattage^icomme 
IofepliclcditenceIiure,&auxliuresqu‘ilafaitde$  Antiquitex  dei  lui^ 
il  Faudra  changer  l’ordre  de  ià  dedudhon , 3c  calculer  ca  celle  maniéré. 
Des  cent  (oixante  dix-feptans  huiâ  mois  qui  ont  couru  depuis  la  premiè- 
re annee  du  Roy  Hyram  iufqucs  à la  dernicte  de  Pigmaleon , bftez-ert 
douze  du  régné  de  Hyram  , auquel  temps  le  Temple  de  Iccùlà- 
lem  fut  bafty  ( c’eft  à dire  patachcué  ) il  en  reliera  cent  fdixahte- 
cinq. 

O (lez  derechef  de  ces  cent  foixante-cinq  ans  cent  quarante-trois  ans 
qui  ont  coutudepuisrandouzicrmedeHyramiurqucsàlafondation  de 
Cattage,  certes  il  s’enfuit  infailliblement  que  l’an  vingt-deuxiefmc  dure-_ 
gn»  de  Pigmaleon  Canage aui'aefté fondée,  & non  l'an  fepticfmc  com- 
me dit  le  lofcphe,  &ainfi  ilfcfcra  véritablement  trompéde  quinzeans; 
maisfcstradudlcutsoucopiftcsncrontpasregatdédcfiprez.  De  ces  dit 
cours ncantmoinsnousarrcllonsqucpuis que  l’anix.  du  Roy  Hyram  le 
Temple  fut  parachcué  &balli , &quc  cclan’arriua  quel’anvnzicfmede 
Salomon  Roy  de  luda,  Hyram  commença  in&illiblement  de  regner  l’an 
dernier  du  Roy  Dauid,âc  fut  Roy  de  Tyt  vn  an  dcoant  que  Salomon  fiill 
Roy  de  luda. 

De  Billony-  fuccelTcurs  de  Pigmaleonau  Royaume  de  Tyr,  parce  que 

muh  itoyae  Mcnandcr  ny  lofcphe  ny  aucun  autre  apres  eux  ne  nous  en  dilent 
point, nous  ne  fommes  pas  obliges  d’en  dire  dauantage,  feulement  voyons 
nous  qu’vn  peudeuant  que  le  Grand  Alexandre  conquill  l’Alic,  vncer- 
tain  Straton  y tegnoit,  auquel  il  ofta  le  Sceptre  & la  Couronne,parce  qu’il 
s’eftoit  rcbcllécontreluy , & donna  le  Royaume  à vn  pauute  homme  qui 
s’appolloit  Ballonymus  , qui  ne  s’yattcndoit  nullement  du  monde  : ôc 
c’cll  tout  ce  que  nous  auons  à dire  fur  les  Roys  3c  le  Royaume  de 
Tyr. 

Temps  ée  U Vis  à visdel’antrentc-fcpticImcdeEupales  Roy d'Aflÿrie  cftmatqué 
fonaation du  ljfondationduptemietTempledeIeru[alcm,quifuc l’an  quatriefme  du 
Çotd'c.  regnede  Salomon,  l’an  quatre  cens  quatre-vingts  de  la  fortic  de  l’Egypte, 

& l’an  du  Monde  5165.  Ce  qui  eft  très- véritable , & cxadlement  ptouué 
année  parannee  depuis  la  premieft  année  du  Monde  iufqucs  à mainte- 
nant,fansnous  amuièr  à frite  voit  les  diuerfcsfupputations  dctouslcsau- 
tres  Autheurs. 

Acheuons  donc  ce  Siècle  en  comptant  l'an  du  Monde  trois  snil  deux 
cens  prouu^  par  la  trcnte-neufieltne  année  du  régné  de  Salomon. 
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SIECLE  XXXIIl, 

CE  trdntc-troificfiiicSiecIcqaifHvoitcnlatrcntc  troificfmepagede 
noftrc  (àinâe  Chronologie,  cft  diüiiecn  fcpt  colomncs. 

La  I.  la  fuittc  des gentalogicslèfon  la  chair  de  noftre  Seigneur,  tant 
IcIonS.  Mathieu  quefelon  S.  Luc, comme  aulfi  félon  le  tfomefme  liure 
desRoys  & dudeuxiefmcdu  Paralip.  ' 

La  1.  contient  les  années  du  Monde  defquelles  ceSiecleell  compofe'. 

La  3.  les  CheftvifiblesderEglife.quifontlesfouueraihiPontifes  fe-  DesChcüvl. 
Ion  la  fâindie  Elcriture,  & comme  ils  ont  efte  contemporains  des  Roys 
▼is  à vis  delquels  ic  les  ay  placez.  le  fçay  que  les  Hebrieux  en  leurs  Chro- 
niques  mettent  du  temps  de  Roboam  vn  Achimaas,  du  temps  de  lôfa-  ttdcs  Chto- 
phat  vn  loas , du  temps  de  loram  vn  loarib , & du  temps  de  Ocliofias  vn 
lofaphat  dcfquels  ie  ne  fay  pas  mention,  parce  que  ces  Chroniques  ne  ' ' 

preuuenr  pasces  Pontificats  par  aucun  texte  de  rEferiture.  Que  ft  ils  ont 
elle  tels,  à la  bonne  heure,  cela  n’empefchc  pas  que  les  miens  ne  foient 
mieux  prouuez  que  les  leurs , & qu’ils  n’avent  elle  en  mefmc  temps  qu’ils 
pofent  queles  leurs  ont  efte':  ie  m’anefte  a l’Efcriture  tant  que  ic  l’a  puis 
auoitpourguide,&  aux  autres  Autheurs  quand  rEfctiturc-nc  di<ft  mot. 

Voire  l’ordre  des  Pontifes  decesCroniques  ne  s’accorde  nullement  aucc 
l’ordre  des  Pontifes  quenous  a baille  lofcphc. 

La  4.  colomnc,eftla  fuitte  desRoysdeluda,  laquelle  a quatre  bords  RoUJeiuda. 
pourlesannccsdc  leurs  régnés. 

La  3.  cftdes  Roysde  Samarie,autrementdi(fts  d’lliaël,quia  trois  bords  Rois  de  Sa- 
pour  les  années  des  régnés  de  ces  Roys.  . »“ 

Sur  lesquelles  deux  colomncs,  qui  font  proprement  les  colomncs  de‘*"^“*‘ 
ce  Siècle,  en  cequidcfpcnd  del’hiftoireSainiftc  nous  auons maintenant 
àdifeourir,  n’en  ayant  peu  feparet  les  difedurs,  parce  que  les  matières  y 
font  trop  mcflccsdesRoysdeluda  aucc  ceux  d'Ifraél. 

Et  premièrement  auant  toute  cEUure,  il  cft  expédient  de  vuider  les 
difeours  des  liaifons  de  nos  preuucs,  & cela  fàiift  nous  viendrons  aux  cf- 
daircüTcmcnts  des  difiicultcz. 

Vis  à vis  de  la  première  année  du  règne  de  Roboam  fils  de  Salomon  liaifon; 
nous  auons  la  1 5.  liaifon  par  ce  texte  ; R oioam  fit  de  Salomon  auoie  <jua- 
tMte-Vnan^uandilcommeuça  à re/rner,  & régna  en  lernfdlem  dix-fegt  ans. 

3.  R0Û14.  II.  Si  t..  Parai.  11.13.  Tellement  que  le  fils  ayant  fucccdc'  im- 
mediatementaupetc.iedyquela  première  année  du  régné  de  Roboam 
quiafuiuila40.Scdcrnietede  Salomon  fert  de  preüueà  l’an  du  Monde 
trois  mille  deux  cents  deux,  comme  les  fuiuantes  de  fon  règne  aux  fuiuan- 
tes  de  celles  du  Monde  iufqucs  à vne  nouucllc  liaifon. 

Visàvisdclaprcmiercannccd’Abia  filsde  Roboam,  nous  voyons  la  DÛ 
vingt-fixielme  liaifon  des  anneesde  nos  preuucs  par  ce  làinift  texte  qui 
diift;  Qiu  jihiafilsde  Roboamregna  fonpere  eflantmort.f.  Roys  14.  i j.  ^ 

Jitilcommeniaderegnertandix-hmfliefmedelerol>oamen!erufalem,ouilre- 
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gna  trait  ans,  Roit  15.  i.  & t.  Parai,  ij.  1.  Et  ainfi  par  fcmblabics  rai- 
Tons  ic  dy  que  la  première  année  du  règne  d' A biafcrc  de  preuve  à l'an  du 
Monde  crois  mille  deux  cènes  divneuf.convi^  lçs,fuiuants  de  fon  règne 
aux  fuiuanesdu  Monde  iufquesàvne  autre  liaifon. 

Visàvisdela  première  aunce  du  règne  de  Aza  fils  d' Abia,  nous  voy«iU 
DÛRÔy*Afa.^*  vingt-fepciefmeliaifqn  des  juineçsde  nos  ptcuues  par  ce  fainû  text^ 
Que  jIXa  pis  <f  yil/ia  cammença  ie  régner  tan  xo.  Je  lerohoanty  0-  qutTre- 
gna  quarante-'vn  an,').  Raù.tj.  y.  âi  x.  ParaL  ifs  14.  Duquel  texte  iç.  re- 
cueille deux  cKofes:  l’vne  ,quela  première  année  rjccét  Aza  & la  dernierc 
defonpereAbijn'eft  qu'vnemdlncanueç.rvnefiudlànt  acrautreçom- 
mençant  àian  xo.  de  Içrohoam,  &parainfiquç,(.cfe  première  anneceft 
vne  anneedepariage,dalaquelle  le  me  pourrois  bien  ferulrpour  les  an-( 
tices  de  mes  prçuues  conjointement,  toutesfois  aue.c  l’an  j.  & dernier  d|ç 
f fqp  pere  ; L’autre  chofe  que  ic  remarque , c’ett  que  la  première  annee  du 

règne  de  ce't  Aza  ellvcricablemcnc  la  féconde  des  années  dupariage,  lur- 

3uoy  nous  difeourronsey- apres.  Ecainfi  ic  conclu  que  la  première  annee 
U règne  d'Aza,  quand  il  commença  d’edrefeul,  qui  cil  ladeuxieGnc  des 
ans  defonregneenpariage,  & qui  fuit  immédiatement  l’an  croinelme  & 
dernier  defpn  pere  ferc  de  prcuueàl’an  du  Monde  trois  mille  deux  cents 
vingt-deux,  & les  fuiuancs  de  Ton  règne  aux  fuiuantsdu  Monde  iu'rquésV 
vne  nouucllc  liaifon. 

is.luifon.  A la  première  année  de  lofaphatfils  d’Aza,  noustrouuons  lavingt- 
DuRoiiori-  huiticlmcliaifondcs  années  de  nosprcnucs  par  ce  texte  quiditi  Comme 
lofapbae  fils  tt  [ucceda  à fan  pere  l'an  4.  ijehab,  0 qa'il  auo'it  trente- 
cinq  ans  quandil  commençtie  regner  ,0  régna  mingt  einq  ans,  j.  Rois  xx. 
41.  & X.  Parai.  xo.;i.  Par  lequel  texte  les  ans  duRoy  Aza  font  liez  aux 
ans  de  Ton  Hls  lofaphac,  duquel  nousdifons  que  la  première  annee  de  Ton 
régné  qui  (uiuit  immédiatement  la  dcrnicre  du  règne  de  fon  pere,  fert  dé 
preuue  à l’an  du  Monde  trois  mille  deux  cents  foixance-deux,  comme 
les  ruiuantesdefonregneaux  fumantes  du  Monde  iufquesàvnenouuclle 
liaifon. 

19  luiron  ^ première  année  du  Roy  loram  fils  de  lofiipliac  nous  voyons  la 
Du  Ro/  lo-  vingt- ncufiefmc  liaifon  des  années  de  nos  pr’euucs,  par  laquelle  les  années 
Min.  du  régné  de  lofaphat  font  liees& jointes  auxan'necsdu  tegnede  fonfils 

loram  fuiuanc  ce  rexee  -,  loram  fils  Je  ! ofapbat  auoit  trente- deux  ans  quand  il 
„ commença  à regner,  0 régna  en  lerufalem  hut(l  ans , 4.  Rois  8.  17.  & 1. 

Parai.  11.  Et  par  conlequenc  nous  difons  que  la  première  annee  de 
fon  règne  nous  fert  de  preuue  à l’an  du  Monde  crois  mille  deux  cents 
quatte  vinigcs  fe^c , comme  les  fuiuancs  de  fon  régné  aux  fuiuaurs  du 
Monde  iu^ues  avncnouuelle  liaifon. 

)o.  Ikifon.  A la  première  annee  do  la  Royne  Acalia  nous  voyons  la  trentiefine 
liaifon  des  anneesdenosptcuucs  par  ces  fiùnts  textes;  Que  Oebofias  fils 
Rojr  Ocho-  Je  loram  auoit  vingt- Jeux  ans  quand  il  commença  à regner  un  an,  l'an  douXief- 
me  Je  loram  fils^/lchab,  4.  Roys  8.  X5.  que  luy  ayant  efii  tué,famere 
aJtalia  s'empara  Ju  Royaume,  fur  lequel  elle  régna  fix  ans  par  yfurpat'ton, 
4.  Rots  II.  Par  Icfquels  textes  les  aimees  de  régné  du  Roy  haram  font 
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liées  aux  innées  tics  régnés  de  Ton  Hls  Ochofîas  & de  (à  mère  Atalia  de  tells 
maniéré  cjue  l'année  qui  eft  attribuée  au  Roi  Ochofîas  fe  trouue  eftre.par  • 
tic  auec  la  huiéliefme  & dernière  de  (on  père , te  partie  auec  la  ptcinictc  de 
là  mère:  6c  c’eft  pourquoi  nous  neprenons  pour  nos  prcuues  que  la  pre- 
mière année  d'Atalia,  laquelle  ayant  (uiui  immédiatement  la  huidicfme 
& dernière  de  Ton  mari  le  Roi  loram,  elle  nous  fert  de  prcuuc  à l'an  du 
Monde  J 195.  comme  les  fuiuants  de  fon  règne  aux  fuiuans  du  Monde 
pourtoutlercftedc  ceSieclciufqucsà  la  trente- vnicfme  liaifon,  lai^uelle 
nous  verronsdez  la  première  année  du  Siècle  füiuant. 

Quant  aux  cfclaircilTemens  que  nousauons  promis  fur  vhe  infinité de  ^ 

difhcultczquelon  voie  en  apparenceaux  textes  delà  raintReEfcriturc  fur  ncral  po^uV 
les  commenccmcns, durées  iîns  des  règnes  tant  des  Rois  de  1 uda  que  des  “ncilict  tou-' 
Roisd'Ifraël,  àcaufedes  contrarierez  qucTon  cftime  d'y  voir , Nous  di- ,^,'5 
fonsicy  genetalcmcnt  qu'en  rapportant  & appliquant  tous  les  palTages  eu 

qui  fembleront  contenir  quclqucdiucrflté  ou contradiébon  aux  quatre 
petitsbords.  qu'icelles  fe  vuideconc  d'elles  mefmc,  parce  que  nous  ver-  «cflftafL 
rons  à l'inftanc  que  fi  l'vndes paffages parle  desanitcesdu règne,  l'autre 
parlera  des  années  du  pariage  ou  du  couroHnemcnt,&:  ainfi  tout  fe  trouue- 
ra  véritable  : car  les  Leél;curs  font  obligez  de  chercher  6c  entendre  le  fens 
8c  l'intention  des  Autheurs,  quoy  que  les  Aucheurs  foient  obligez  aulfl 
d'eftte  clairs,  nets  & intelligibles.  Etahn  qUelon  voyc  commenousen* 
tendonsfairecesapplications  & nousfcruirdenoftrc  nouuelle  méthode, 
il  cil  plus  que  raifonnable  d'en  bailler  quelques  exemples , afin  de  ne  redire 
p.is  louucnt  vne  mefmc  chofe,  y ayant  grande  quantié  defcmblables  ren-- 
contres,  qui  fe  vuideront  beaucoup  plus  difficilement  par  (impies  dif- 
cours  qu'ils  nele feront  par  dcmonflrat|on  oculaire,  mais  il  faut  faire  ce 
que  Ion  peut.  Exemple. 

L'an  du  Monde  ;aoi..fiit  l'année  qui  fuiult  la  dernière  delà  vie& du  R.oboim  & 
tegnedu  Roy  Salomon,  apres  la  mort  duquel,  ainfi  qu'il  auoitefté  prédit 
parles  fainéls  Prophetes,fon  Roiaumcdcla  ludée  (utdiuifé  en  deux  Roy- 
aumes:  de  telle  façon  que  des  douze  Tribus  aufquclles  elloicnt  réduites  ">c(niet£p». 
toutes  les  familles  des  luifs , il  n'y  en  eue  que  deux  ; à fçauoir  celles  de  luda 
& de  Benjamin  qui  vouluffcnt  recognoillre  pour  Roi  R oboam  fiJs  de  Sa- 
lomon. Caries  autres  dix  fiifant  vn  dcfplorabic  fchifmc,  ellcurcnt  pour 
leurRoy  leroboamfilsdcNabath,  quife  qualifiaRoy  d'ffracl  ou  de  Sa- 
maric  ville  capitale  de  fon  Royaume , en  mefme  temps  que  Roboam  s’ap  - 
pellaRoyde  ludaoudclerufàlsm.  Roboam  donc  RoideIuda,&Icro'- 
boam  Roi  d'ffracl  commencèrent  de  régner  enmcfinctcmps  : tellement 
que  la  première  année  du  règne  de  l'vnwt  la  première  année  du  régné  ck 
l'autre,  bien  entendu  quetoutes  les  années  qui  font  exprimées  cnl'Efcri- 
turcfainélc,nouslesprcnonspourpaffaitcs8caccomplies.  Or  Roboam 
ayant  régné  dix-feptans  8c  Ictoboam  vingt  8c  deux , puis  qu'ils  commen- 
cèrent deregneten  mefme  temps, ils'enfultquel'andix-fcpcicfme 8c der- 
nierdufegnede  Roboam  cutfafin  quand  8c  le  dix- fcpticfme  du  règne  da  ' 
Jéroboam. 

Oc  Abia  fils  de  Roboam  fuccedant  à fon  pcrc,ategnétroisansfurIu-P",*'-®y  A- 

• t ' » bi»ie  IM». 


1 


d'irciïii. 


Bulà  Rojr 

d'irncL 


/ 

406  CHRONOLOGIE 

da:  donc  la  première  année  du  rcgne  du  Roy  Abia  commence  & prend  fin 
auec  1 an  diz-huirSUcrme  de  leroboam , & l'an  rroiGefme  Sc  dernier  dd 
mefme  Abia  commence  & fînirauec  l'an  vingcicrme dudit  leroboam. 

Du  Ro  AT»  d'Abia,  apres  la  mort  de  fôn  perc  fut  Roy  de  luda  quarante* 

defud”^  *vn  an,  de  façon  que  la  prcmietc  année  d'Aza  Roy  de  luda  commence 
auec  l'an  vingt- vnieCne  du  rcgne  de  Ictoboam.'&ainü  l'an nee  fécondé 
de  Ton  rcgne  doibt  commencer  ôc  finir  auec  la  vingt-deuzicfine  âc  der- 
liiercduregnedc  leroboam,  cela  cil  clair  & intelligible. 

Nidab  Roy  II  cil  diâd'ailleursen  lafuitte  des  Roysd'lfiaclquc  Nadab  fils  de  le- 
roboam fût  apres  fonpcreRoyd'lftacl  en  la  fécondé  anneed'Asta  Roy  de 
luda,  & qu'il  régna  deux  ans.  QucfilapremicreannéedcNadabfiitauec 
la  féconde  d'Aza,  ayant  veu  cy-deuant  que  la  mefme  année dcuzicfmc 
d'Aza  fut  la  vingt-dcuxicfmc  de  Icroboarù,  nous  concluons  nccclTaire- 
ment  que  la  première  année  de  Nadab  cil  année  de  pariage,  & qu'il  a com- 
mencé de  régner  du  viuant  de  fon  perc,  puis  quela  dernière  de  fon  pcre& 
la  première  de  fon  règne  fcrrouucDt  concurrentesaucc  la  féconde  du  rc  - 
gne  d'Aza.  Que  fi  aum  Nadab  a régné  deux  ans,  comme  l'Ëlcrit  urc  le  dit, 
puis  que  (a  première  cil  concurrente  auec  la  féconde  d'Aza,  là  fécondé  fe 
trouuetaauin  courir  auec  la  troifiefmc  dudit  Aza,  voire  l'abforber  toutà- 
fait.  Et  cela  cllant,  comment  fepoutra-ü  faire  que  Baalà  fuccefleu  t de  Na- 
dab apres  qu'il  l'eut  tué,  luy  aie  pcufucccdcr  l'an  troifieCnc  du  mefme 
Alà?  Certes  cela  ne  fe  peut  faire,  fi  félon  nollre  méthode  on  ne  fuppofe 
que  les  vns  ou  les  autres  ayent  commencé  à régner  duviuantde  leurs  peres, 
icainlitout  fctrouuera  véritable  Scconfonanr. 

Car  l'an  dcuxiefme  du  pariage  d'Afa  Roi  de  I uda , fera  le  premier  de  fon 
règne  concurrant  auec  l'an  vingt- vniefme  de  leroboam  Roy  d'Ilracl , 
commcaufll  l'an  troificfme  defon  pariage  fera  le  fécond  de  fon  rcgne,  le 
premier  de  Nadab , & le  dernier  de  leroboam.  Et  ainfi  Nadab  aura  rom  ■ 
mcncé  de  régner  l'an  deuxiefmc  du  règne  d'Afa,  comme  aufüBaafa  l'an 
troifiefine  du  mefme  Aft , bien  entendu  que  la  féconde  de  Nadab  & la 
première  de  Baalà  finilfent  & commencent  l'an  troificfme  d'Afa,  &ainli 
ncfont  qu'vne  feule  année.  Et  fi  ces  efclaircilTcmcnts  fcmblcut  vn  petr 
fubtils  &c  difficiles,  à plus  forte  raifonics  difficultcz  ont  cllé  grandes  de 
difficiles  à rcfoudce,dcfquelles  nous  en  donnerons  cncorcs  quelques  au- 
tres exemples. 

Mais  auant  que  de  continuer  ces  exemples  refoluons  certaines  difficul- 
tcz qui  fcprcfcntcnt,  & prcmicremcnt  furl'aageduRoiRoboam.  L'Êf- 
critureditqu'ilauoitquarante&vnan  quand  n commença  de  régner,  3c 
ayant  vcuauSiecleprecedentque  Salomon  ne  régna  que  quarantcans,  il 
s'enfuit  qu'il  y auoit  vn  anque  Roboamclloitné  auant  que  fon  perc  fuR 
Roi.  Et  cela  cllant  les  Chroniques  dcsHcbricux  font  impertinentes,  te 
ceux  qui  Icsfuiucntcncclapruiudicicux  d'cllimcc  que  Salomon  ne  full 
qu'en  la  douzjefme  année  de  fon  aage  quand  il  commença  de  régner  : car 
ficelaclloit  Roboam  fcroitnél'an  vnzicfme  defon  perc,  qui  l'auoiten- 
gendré  à Ion  année  dixiefinc.  Ce  qui  ell  impolfibic  félon  les  Loixdcla 
nature.  Trop  mieux  donc  loièphe  6c  Zonare  en  ont  eferit  que  lefditcs 
^ ...  Chroniques 
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Chroniques,  par  Icfqucls  nous  auonsdemonftrc  au  Siècle  precedent,  que , 
Salomon  eftoic  défia  en  fon  annee  feiziefrae  quand  il  commença  de  re-  ‘ 

Îjner.  Cequ’eftant,fon  fils  Roboam  fera  ne'  en  fon  annee  quinzicfme,& 
e pere  l’aura  engendre  aag^dc quatorze  ans,  ce  qui  fe  peut  naturellement, 

&ain(iricnd'aDfurdc  enl’Efcricure. 

Celle-là  vuidcc,envdîcy  vneautrefurleRoyÀbia  fils  deRoboara,du 
rçgneduquel,qui dura  trois  ans.lcstcxtcsduttoificfmedesRoisij.i.aidu 
feconddu  Parai.  15.1- demeurent  bien  d’accord  ; mais  quand  ils  dilent  le 
nom  de  fa  mereau  j,des  Rois  i.Paral.n.i7.cllc  cSappellee  Maaciia 

fille d'Abfalom. Etneantmoinsplusbasaumefmeliutedu z.du Paral.15.1. , 
cllceftappellce  Micliaia,fille  d’ V riel  de  Gabaa,  & parainfi  il  fcmblc  qu'A-  ■ ;• 
biaayceudcuxmeres.ccquincfepcut  naturellement:  Et  bien  qu'il  y ayc. 
quelque  rapport  entre  les  noms  de  Maacha  Sc  de  Michaia , 5c  que  s’il  n’y  • ’ 

auoit  que  ççtte  feule  difficulté  on  euft  peu  dire  que  ce  feroit  la  mcl'mc  per-' 
Ibnnenortimeedcdiuersnoms.oud’vn  feul  nçmdiucrfific,  comme  cela 
cftfisrtfrequcntcnl'Efcriturefain&ç.  Ncantmdins  icy  cclanefuffit  pass 
car  l’vne  cft  ditte  fille  d’Ablàlom,&:  l’autre  fille  d’yriel,3c  ainfi  ce  font  dctir 
petfonnes.  Ce  qui  me  fait  ellimcr  que  l’vnc.à  fçauoir  Maacha, la  fille  d’AU* 
falom,fiit  mete  du  Roy  Abia,&  que  Mjchaia  fille  d’ Vriel,  fut  la  mere  de  la-f 

dite  Maacha  fUle  d’Abfalom, Sefemmedu Roy  Roboam i & penfe  que 
l’Autlicur  dux.du  Parai,  ade  propos  délibéré  fait  mention  de  la  fille  d’V- 
Tiel,  pour  faircdiffirrenccdesdcux  filles  d'Abfalom,  toutes  deux  appellces, 

Maachaidcfquellcsl'vne,  à fçauoir  Maacha  (qu'ilauoit  eue  de  Mict^  fille  ' 
d’Vricl)  futfemméde  Roboam  rneredu  Roy  Abia,  6e  Maacha  la  icune  ou 
la  fécondé,  qu'il  auoit  cuede  quelque  autre  fenync.cfpoulà  leRoy  Abia; . 
&aiiifiTcsdcux  filles d’Ab(àlôm,lccurs  dediùctfes  meres , efpoulMcnt  le  ' 
pcrcâc  le  filS'Roisde.Iuda,  à fçauoir  Roboam  A:  Abia. . 

Lattoifiefraedifficultéquenousâiipnsàrcfoudte,c’eft  que  dans 
du  Paralip.  16.  i.üelldit.^nfran  trnte-fuciefmed-jiTl^a  Roy  de 
Royd'Ifrdel  montd  en  U T rih  de/mU,  & il  y fai  foie  bajhr  des  murailles  «j 
U yille  de  Rama.  Ce  qui  ne  fe  peut  : car  BaaU  commença  de  régner  l’an  *' 
troifieCncd'AzJ,aprcs  qu'il  eut  tué  Nadab,  j.  Roi  15. 1 7.  & le  mcfme 
fa  ne  régna  que  vingt-quatre  ans,3.Roilj.jj.  par  où  nous  voyons  que  ià> 
première  anhee des  vingt- quatre  ayàn  t commencé  l’an  troifielmc  d’A za,il  -- 
faut  ncccflaircmcnt  que  fon  année  vingt- quatricfme  ’&  dernière  finiflo 

Îuant  & lavingt-fixicfme  Ju^cfmeAza,ainfiqu’ilfevoitcnladcraon-  . 

ration  de  ce  Sicile  i & ainli  il  n’a  peu  voir  l’an  3 «. du  régné  d’.^fa,àlaquel- 

IcanntxilyauoitprcsdedixansqucBaafacftoitmort.  Ccquimefaitcfti- 
mer  quil  y a icy  vn  erreur  de  Copifte  ou  Imprimeur,  qui  ont  mis  au  lieu 
prcallegué  du  Paralip.  rrente-  fix  pour  vingt- hx  : auquel  tcmpsil  cft  venta- 
ble  qu'Alà  Roi  de  lüda  fiit  fccouru  & affilié  par  Benadab  Roi  dé  Syrie  con-  ■ 

tre  le  Roi  de  Samaric , ce  quincpcùtcftrcarriuéque  l’an  vingt-fuicfmc 
d’Afa  Roi  de  luda,parcequc  ce  fut  la  vingt^uatre  fie  dernière  de  Baalà  Roi 
d'I  fraël  ou  de  Samarie.  Qge  fi  on  veut  Uuuer  les  deux  paffages , il  foudroie 
s’imaginerqu'Afo  euft  cfté  déclaré  Roy  du  viuant  de  fon  ayeul  Roboam 
deuant  que  fon  p'ctc  Abia  fiift  Roi,  ce  qui  feroit  bien  extraordinaire  ic 
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inoiiy.  OudiiequcBaalàauroit  rcgne  plus longucmem qu'il ncfl  dicau 
* IJ  du  j.desRois,cc  qui  ne  fe  peut,  parce  quenon  feulement  Baafa  mounit 
l'an  r$.d‘AlâRoydeIuda:  maisde  plu$Ela,(ils&fucceireurdeBaa(à,füt 
' > tudranz7.dumefmeA(à,&  la  Couronne  de  Samariemife  au  pouuoirde 

Zamry,&apresd'Amry,quifetuercntlesvnsle$autres,J.  Rois  i6.  Ce  qui 
ferableroit  de  premier  alpeâ  donner  lôupçon  qu’il  y auroit  quelque  fau- 
te d’imprimeur, ayant  mis  trente- ûx  p»ut  vingt-fix,  & adjoufte  fàns.y 
penfer  dix  années,  qui  fcmbleroient  dire  à ofter  du  premier  verfet  du  fei- 
ziefme  chapitre  au  fécond  liuredu  Paralipomenon.  Ccqueneantmoinsic 
ne  veux  pas  dire,ne  m'appartenant  pas  ny  à aucun  particulier , ainsà  l’Egli- 
fe  : que  il  c’eftoit  vn  autre  liure  que  la  làinâe  Efcriture,ie  conclurois  claire^ 
ment  à l’erreur. 

Reuenantdonc  aux  exemples  de  Aoflre  methode,ayantcy-dcuantfait 
voir  laneceffitédesanneesduPariage,ilfautmaintenantfaire'voir  pareil- 
le luceflité  pour  les  années  du  Couronqement  ; Car  puis  qu’ilxfl  dit  en 
l’Efcritutc.qu’Achab  Roy  d'ifraël  comméça  deregner  l’an  trentc-huidVief 
me  d’Aza  Roi  de  Iuda,il  faut  necedairement  qu’Achab  aye  regn^  du  viuanç 
de  fonpeteAmty, parce  que  l’an  trente-huidliefmed’Axa, comme  nous 
venonsde  voir,e(l  lapremieredu  règne d'Achab : Sc  parce  aiilh  qu'Am- 
ty,  perc  d’Achab,  ayant  commencé  deregner  l’an  trente- vniefme  du.mef- 
me  Afà,  & ayant  régné  douze  ans,  j.  Roisu.  zj.il  s’enfuit  nccelTairement 
que  l’an  i z.  & dernier  d’A  mry  a veu  l’an  4 1. du  melme  Aza.  Ques’il  l'a  veu, 
& que  fon  fils  Achab  aye  commencé deregner  désla  j8.  dudit  Afà, il  &u- 
droit  manquer  de  iugement  pour  ne  voir  point  qu’Achab  a commencé  de 
regnetdés  l’an  huiéhcfmcdu régné  de  fon  pere,  parce  que  la  huiâiefme 
d’Amry  & la  première  d’Achab  refpondent  toutes  deux  àl'an  jS.d’Alà  Roy 
dcluda. 

j PafTonsoutteicatileftditdumefmeAchab  qu’il  régna  vingt  & deux 
luda.  3ns  > durant  Icfquels  Afa  Roy  de  luda  mourut , & fon  fils  lolàphat  luy  fuc- 
céda.  Ot  Afa  n’ayant  regnéque  quarante- vnandesanneesdefon  pariage, 
& quatante  de  fon  régné  en  feul,  puis  que  l.’an  jS.  de  fon  rcgne  fut  concur- 
rent, ainfi  que  nous  auons  veu,  aucc  Tan  premier  dudit  Achab,  ils’cnfuit 
que  ran40.de  fon  règne,  qui  fut  l’an  41. de  fon  Pariage, finit  auecTan 
troificCnc  du  régné  d’Achab,  qui  fut  l’an  dixicfinc  de  fon  pcrc  Amry.  Et 
c’efl  pourquoyl’Efcritnrc  dit  que  iofaphat  apres  (bn  pcrc fut  Roy  de  luda 
, l’an  quatricfmc  dudit  Achab,  ce  qui  cft  très- véritable,  j.Rois  zz.4i.&par 

ainfiVanquacnefmcdu  Pariage  d'Achab,  qui  fut  l’an  vnzigfrae  du  rcgne 
d’Amry  pcrc  d’Achab,  fut  le  prcmietdudit  lofàpliatRoy  de  luda,  qui  ré- 
gna vingt-cinq  ans,  dcfqucls  le  dixncuficfme  fait  le  vingt- dcuzicfmc  6c 
demier  du  melme  Achab. 

Ocholiu  & DoncPchofias,filsdudicAchab,duquelilc(ldic  que  fon  pcrc  mort, 
d^if'^l  “ régner  l’an  dix-fèpticfmc  dudit  Iofaphat , il  faudroit  qu’il 

' ‘ ' euft  commencé  à régner  l’an  vingticfme  dudit  Achab , p.ircc  que  cet  an 
vingtiefmcrcfpond  au  dixfcpticfrae  de  lolàphat.  Mais  parce  qu’il  cfl  dit 
• d’ailleurs  que  le  mefme  Ochofias  ne  régna  que  deux  ans,  & que  fon  frere 

loram  luy  fiicccda  icnmcdiatcmenc,vaire  que  ce  fiit  l’an  dixhuiâ  du  mefme 

lolàphat, 


r 
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Iofapliat,quitefpondau vingc-vniefmc d'Achablcurpcce.  Ilfàatdcne> 
cclfiténeccincantc  (inous  voulons  que  les  enfans  d'Achab  ayenc  rrgn^ 
apres  la  mort  de  leur  pere , ainli  que  l’Efcriture  le  dit , & q“’»ls  ayent  com- 
mence de  regner.l'vn  auiy.l’autrcau  i8.dcIo&pIut,il  faut,dis-ie,dene- 
cclTicé  admettre  les  années  du  couronnement  ou  fecondeondlion  delo- 
ûphat,  parce  qu’en  ce  faifantl'an  17.  de  Ton  couronnement,  quifutleao. 
de  Ton  régné  aura  veula  fin  de  l'an  dernier  d’Achab,  Sc  le  commencement 
del’an  premier  d'Ochofias,  auquel  donnant  de  régné  deux  ans  ilfc  trou- 
uera  auÆ  veritablcque  foafrere  loram  aura  commencé  de  régner  fur  la  fin 
delà  dix-huiéHefmeanneedu  couronnement  dcIolàphat,qui  fût  la  vin  gt- 
vniefmedefon  régné. 

Surquoy  derechef,  parce  qu’il  eft  dit  que  le  mefrae  loram  Roy  d’Ifraël  jonm,  Kof 
régna  apres  Ton  frété  Ochofias  l’an  dcuxiefmc  du  régné  de  loram , fils  de 
lo&phat,  Roy  de  luda,  4.  Rok  i.iy.âc  que  ce  mefm*  loram  Roy  d’ifraël 
auoit  commencé  de  régner  l’an  iS.delolâphat  4.R«v}.i.quenousauons 
dcraonftréredcuoir  entendre  de  l'on  18.  du  couronnement  de  lofaphat, 
puisqueparcesdeuxpaiTagcsnousvoyonsquerannec  18. du  couronne- 
ment de  lofaphat  fiit  la  fécondé  du  regne  de  fon  fils  loram , parce  que  ce- 
lle 1 8.  & celle  Z,  concurrent  auec  la  première  de  loram  Roy  d'ifraël , nous 
conduonsnccefrairementqueIoram,filsde  lo{àphat,futdeclaié  Roy  de 
ludaduviuantdefon  pere;  &cedcz  l'an  17.  du  couronnement  de  lolà- 
phac,quifut levingticfmedefonrcgnc.Etainft loramdesanneesdcfon  ' ' 
pariage  aura  regne  en  luda  prez  de  quatorze  ans, & apres  la  mort  de  lo- 
làphat  huiét  ans , de  telle  façon  que  fa  derniere  année  Toit  confondue  auee 
l’annee du regnedefon fils  Ochofias, parcequ’ilfiiudra  cy-apres  aupre- 
mieran  du  Siècle  fuiuantque  lesfiz  ans  delà  Royne  Atalia  accomplis  Sc 
expirez  la  première  du  regnede  fon  petitfilsloasfe  rencontre  ellre  l’an  7. 
de  lehu  Roy  d'ifraël. Ces  difficultez  Sc  efclaircilTemés  fevoyent  beaucoup 
mieux  à l'œil  quelles  ne  fe  donnent  à entendre  pat  dilcours.  Que  fi  ces 
demonflrations  femblentfafcheufcs  & difficiles  au  Lcéleur  qu’il  cflime 

3u’il  a beaucoup  moins  de  peine  à les  comprendre  que  ie  n’en  ay  eu  à les  re- 
uireaupoinél  que  ie  les  ay  réduites. 

Cefl  exemple  des  ans  du  couronnement  acheué, venons  aux  cfclaircüTe-  Du  R07  io- 
mens  de  quelques  autres  difficultez.  Il  efldit  au  4.  des  Rois  8. 17.  & z. 

Paraît!. 5.  qiitqHmi  loràtn  Roy  de  luda  commençai  régner  apm/ûn  pere  parla  Phili- 
Jofaphat^u'itduoittretue-denxans,Cp’‘}"^f’>^fg>**l>"‘^-  Il  eft lèmblaDlc- 
mentditauchap.ai.dut.duParalip.vcrfetié.  ^uegtrce  que  loram  nauoù 
pas  eflé  bon  comme  fon  pere  lofaphat, que  Dieu  fufeita  contre  luy  les  Philifiint  cJr 
jirahes, le fquelseflans  venus  iufques  dans  lerufalem  la  pHerent  luy  mirent 

imort  tous  [es  enfans, excepte  loachat,  qui  efloit  le  moindre  de  tous:  & que  finale- 
ment ledit  loram  ejlant  mort  miferahlement  le  peuple  mit  à fon  trofne  ledit  l ca- 
chai, autrement  appelléOchofas,±.  Parai,  zz.i.  Quefi  les  Philiftins & A- 
rabcs,commenousvenonsdedirc,onctuécousles enfans deloram  Roy&  Tes  ftci» 
deluda,exceptcOchofiasouIoachas,quifût Roy  deluda,  comment  fe'““ 
pourra-il  faite  que  lehu  Roy  d'ifraël  apres  qu’il  eut  tué  loram  Roy  d’I&aël  lê. 

fon  predecefteur  aye  fait  mourir  ce  meüne  Ochofias  Roy  de  luda,  & h». 

» GGg  - 
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quarante  deuxdcresfrercs?ainfiqu'ilcfIditaU4.  desRoysio.  ii.  &fui- 
uans.  Car  fi  les  Arabes  & Philillins  les  tuèrent  tous  lots  qu’ils  allèrent  ptl^ 
1er  lerulàlein  duviuant  de  ioram  leur  pctc,  comment  cft-cc  qu'ils  font 
cncoresen  vie  pour  mourir  par  le  commandement  de  lehu  au  temps  de 
IcutfrcreleRoy  Ochofias,  dit  loachas?  Acciaiererpondsque  le  mot  de 
frereed homonyme  cnrEfcriturerainâc,  &quetantod  ilcdprinspour 
frète cnfansd'vnmefme  pere,  commeau paflagecitédes Arabes  &Phili- 
ftins,&  tan  toft  pour  les  plus  proches  parens  qui  l'on  t d'vne  mefmc  famille, 
comme  les  quarante  fteres  que  I chu  ht  mourir;  c’ed  àdirc  quarante  Prin- 
ces de  la  lignee  de  luda  ; Sc  ainfi  les  luifsdifoient  à nodre  Seigneur  que  Tes 
frères Icdcmandoicnt,  c'edàdirc  fes  proches  parens.  CariT  n’eutiamais 
dcderc,  lafainâc  Viergcn’cutaucrecnfansqucnodrereul  Rédempteur. 

Quantauxlettresquc  Ioram  Roy  de  luda  reccut  delà  part  du  Prophète 
Elle,  ainli  qu'il  edditau  u du  Parai,  ii.  Paricrquellcsilluy  annonçoitdc 
la  part  de  Dieu  pluf  ieuts  malheurs , parce  qu'il  auoit  tué  rou  s fes  frères  ; le 
ne  puis  alTcz  m’edonner  de  ce  qu'il  y a des  gens  defçauoir  & de  metite  qui 
croyenr  que  ce  fût  long-temps  apres  qu'Elic  eut  ede  emporté  dans  le  cha- 
riot de  feu , à fçauoir,  les  vnsneufans,  les  autres  fept  aptes,  voire  il  y en  a 

Sui  cnmettcntiurqucsà  trente.  Mais  tous  s'abufent lourdement, ne  di- 
inguant  pasl’ordre  des  chapitres  de  la  fainâc  Efcriturc  d'auec  l'ordre  des 
TcmpSjCC  que  tout  bon  Chronologidc  doit  fçauoir  faite,  fie  ainfion  ttou- 
- uera  facilement  (ans  faircaucuneviolcnccaufainéfrextcquc  le  Prophète 
Elieedoit  encore  parmy  les  hommes  quand  il  efeduie  fes  lettres  au  Roy 
Ioram.  Puis  fut  emporté  vers  le  Ciel.  Vingherveutqucccslcttrcs  ayenc 
edéefcritesàl'an  4.  duregncdeloram:  maisi'cdimequece  fut  àfon  an 
premier  ou  fécond  pour  le  plus  tard , à fçauoir  foudain  que  ce  Roy  eut 
tué  fes  frétés  , donc  Elic  le  reprenant  luy  prédit  ce  qui  luy  deuoie  arriiicr, 
puisfutcmpoccéauCicloudanslcParadiscertcdrc.  Voycznodrc  Difci- 
ple  des  T emps  contre  le  P.  Petau , page  500. 

Eiietirau  Ce  n'cd pas touc,ilcddicau  4.dcsRois8.i.(. fit  9.2.9. qu'Orhofias Roi 
fil'jp'lJ^gjj'Jdcludaauoitxi.ansquand  il  commença  à régner,  fie  que  l’annccdc  fon 
Roy  üdio-  régné  fe  termina  l’an  i2.deIoramRoyd'lfracl,auquelcempsil  fut  tué  par 
lehaMais  au  i.  du  Parai,  it.  i.il  edditquecc  mefmc  Ochofias  Roi  de 
luda  auoit  4 2.  ans  lors  que  le  peuple  le  mit  au  trofne  de  fon  perc,Sc  demeu- 
re neantmoins  d’accord  auec  les  autres  paffages  qii’il  ne  régna  qu’vn  an,& 
qu'ilfuttuéparlehuRoid’lfraë].  Orfansm’artederau  mot  demmimut, 
c’ed  à dire  moindre  ou  plus  icunc  de  cous,  pource  qu'cncores  qu’il  culf  eu 
cinquante  ans,  cela  nempefehoit  pas  qu'il  ne  fûflle  moindre  de  fes  frères 
s’il  cil  oit  le  dernier  né:  il  faut  venir  à ce  qui  clf  bien  plus  dihcile  à refoudre, 
qui elH'aage qu'il  auoit  quandil  commença  de  tegner , parce  qu'il  n'ea 
auoit  que  xr.  félonies  cextesdu  4.  des  Rois,  fie  42.  fuiuancle  2.  du  Parai. 
OùiUemblequ'il  faut  que  les  Imprimeurs  ayenc  failly  en  l'vnou  cnl'au- 
rre  endroit. Car  il  faut  fcTcffouucnir  queie4.dcsRoisSele2.duParal.com- 
* menousauonscy -deffus  mis,dcmcurent  d'accord  que  fon  pereloram  n’en 

auoitque-}2.  quandil  commença  de  tegner,  fie  qu'apres  fondit  pere  régna 
huiéfans.auboucdcfqucls  il  mourut:  tellement  qu'il  ne  velquic  ny  ne 
regru-^n  (oiu  que  quacantç^ins  : fie  cela  clfanc  il  y auroic  apparenc» 
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d'erreur  d’imprimeur  au  fécond  verfee  du  tt.  chap.  du  1..  du  Paralip. 
auquel  onauroic  mis  quarante-deux  pour  vinge-deux;  rellcmcnt  qu'il 
enfaudroicoltcr  vingt , Se  ainfi  les  deux  pallàgcs  feroient  conformes, 
eftantautccmcntimpofllblequ’vnhommcqui  meurt  aage  feulement  de 
quarantcanslaincvnHlscnmouranrquienaycquaranto-deux:  car ainfi 
il  fcroicncpluftoftqucfonpere-  Ncantmoins eltanr  le  texte  fainâ  ain((  ' 

dilpofe,  c’cftàquoyic  ne  dois  ny  ne  veux  aucunement  toucher  nyreco- 
gnoiftre  de  faute,  comme  n’^partenant  pas  4 vn  particulier,  quel  qu'il 
îoit.ainfi  que  fouuent  i'ay  défia  dit  Se  proteflé. 

le  ne  m’arrefteray  pas  icy  fur  ce  mefme  verfet  du  x 1 .du  x.du  Paral.auquel  Athaü^  fille 
Âtalia  Reine  deluda  eft  appellec  fille  d'Amry,quoi  quelle  fût  fille  d’Achab,  f ^ 

* qui  le  fut  dudit  Amrymousyauons  cy-deu.it  fatisfait  Se  lait  voir  que  le  plus  gnc.  ' 
(ouuentfillefe  prend  pour  petite  fille  en  quelquedegrc  que  cefoitenl'Ef- 
aiturc  fainâe  comme  en  cepalTage,Se  en  beaucoup  d’autres.  Cefte  Roy  ne 
ayant  feeu  comme  fon  frété  loram,  Roy  d'Ifraël,  6:  fon  fils  Ocholias  Roy 
de  luda  auoient  tous  deux  elfe  tuez,  Se  aucc  eux  quarante-  deux  Princes  de 
ludaenfàns  des  frétés  dudit  Ochofias  ou  de  fes  oncles  par  lehu  qui  s’elf  oit 
empare  du  Royaume  d’Ifraël,alors  fe  voulant  elle  faifir  de  la  Couronne  Se 
du  Sceptre  de  luda,  elle  ellàya  d'elf  eindre  tout  à faidf  la  race  Royale  de 
luda.  Mais  lofaba  fille  de  loram  Roy  de  ludaSe  fesur  du  Roy  Ochofias 
Se  femmede  loyadafouuetain  Pontife, voyant  que  la  Royne  Atalia  failbit 
tuer  tousles  enfans  duditOchofias,elle  defroba  de  la  chambre  des  enfans  le 
petit  loas  fils  dudit  Ochofias  aucc  fa  nourrice, Se  lefàuua  Se  cacha  pour  leur 
faircc'uiccrlafùried’Atalia4.Rffiiii.Se  i.Pdrai.  it.ii.  Sefuiuans.  Par  cous 
lefqucis  cndroiâs  il  appert  nettement  Se  claireméc  que  le  petit  I oas  ne  fai- 


foic  quafi  que  de  nailVre  quâd  il  fiic  fauué  par  fa  tantclofaba  ou  Iofabech,Se 
qu'ilcftoitfilsnaturcl  Se  légitime  dudit  Roy  Ochofias  ilfu  en  droite  ligne 


de  Salomon,  fils  de  Dauid,  cequeie  marque  cxctaotdinaircmcnc,  parce 

quePhilonleluifenfonhure  del’Abrcgc'  dcsTempss'cft  imaginé  con- 

tre  la  vérité,  qu'Atalia  fit  mourir  tous  les  enfans  du  Roy  Ochofias,  fans  ion.  Que  le 

en  excepter  vn  feul,Se  que  lors  princ  tout  à fait  fin  la  bracheRoyale  deSalo-  Ro' 

mô,parce  que  le  Roy  loas,à  ce  qu'il  dic,n’cftoit  paspropre  fils  dudit  Ocho-  O- 

fias,ains  qu'il  efioit  des  defeédans  dcNachan.Mais  d’autant  que  nous  au6s  chorus: 

refolu  de  propos  délibéré  de  faire  voir  comme  ce  liurc,foit  que  Philon 

l'aye  fait,  ou  autre  pour  lui  fous  fon  nom,c(lcnplu(icurs  chofestout  àfait 

contraire  à l’Efcricure  fainéfe , Se  en  cela  non  - rcccuable;  nous  ne  nous  y ar- 

refterons  pas  en  cct  endroit  dauantage.il  fuffit  icy  qu’iln’y  a rien  de  mieux 

prouué  en  la  fainéfe  Efetiture  que  ce  que  nous  venons  de  dire , à fçauoir, 

que  ce  Roi  loas  fiic  fils  propre,  naturel  Se  légitime  du  Roi  Ochofias, 

voire  le  huiétiefme  en  droiâe  ligue  depuis  Salomon,  qui  efehappa  de  1;1 

iiirie  de  la  Roine  Atalia  là  grand  mere,  par  le  foin  de  fa  tante  lolà- 

beth. 

La  6.  eôlomnceftlifuittefuccefliuedcs  Rois  Se  Monarques  des  AlTy-  RouJ’Afly- 
tiens. 

La  7.  Se  dcmlere  de  l’origine  des  chofes  Se  des  perfonnes  illufires , en  Rojunme 
laquelle  on  voit  l’origine  du  Royaumed'HfacloudeSamarie,  dont  il  ya  “*  **'“*• 
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4n  CHRONOLOGIE 

coIomncparticuUccccn  la(âin£bc  Chronologie,  en  laquelle  on  voie  le 
nombre  des  Rois  quiyontregncjlecommcncemcnt&lafin  duRoyau- 
me. 

Elit  le  Pro.  Vis-à-vis  de  l’an  vingt-hxicfme  d’Ophr^anus, qui  fut  le  trente- fixicf. 

Ttauit  l'ncRoides  Aflyriens,  & laquelle  année  rcfpondàl'an  dcuxiefinedclû- 
le  Cict.  ram  Roi  de  luda , & à l'an  luiclme  de  loram  Roi  de  Samarie,  on  voit 
comme  le  Prophète  Elie  fût  eiileué  vers  le  Ciel , lui  edant  encores  en  vie 
Tempr.  dans  vn  chariot  de  feu,ainfi  qu’il  ell  rapporté  au  quatriefme  des  Rois  cha- 

pitrcfecond,  qui  fut  l’an  du  Monde  trois  mil  deux  cens  quatre-vingts 
nuiiSl , deux  mil  deux  cens  quatre- vings  quinze  ans  apres  que  Henoc 
y fut  porte;  ceftui-ci  au  temps  de  la  Nature,  & Elie  mainteiiant aii 
tempsde  la  Loy , & tous  deux  au  Paradis  terreftre,  félon  la  creance  de  * 
l’Eglife. 

Fmdujî.Sie-  jsjous  finilTons  doncce  trente- troifiefmc  Siecle  en  comptant  l’an  du 
Monde  trois  mille  troiscens,prouué  parranlixiefmedelaRoineAtalia. 


SIECLE  XXXIV. 


pales. 


E trente-  quatriefme  Siecle , qui  fe  vbit  en  la  trente-quattiefme  page 
de  la  fainde  Chronologie  cil  diuifé  en  fept  colomnes  princi» 


fé. 


La  I.  contient  les  fuites  des  Généalogies  de  noftre  Seigneur. 

La  1.  contient  les  ans  du  Monde  defquels  ce  Siecle  eft  compo^ 


des  Hc- 
bries  X. 


Rois  de  lu 
da. 


?"  La  3.  les  Chefs  vihblcs  de  l’Eglife  , qui  fondes  fouucrains  Pontifes,’ 

contre  les  ’ 3UCC  les  nonis  des  Prophètes  qui  ont  elle  leurs  contemporains.  Les  Chro- 
Chtoniques  niques  des  Hcbrieuxaulicu  de  noftreAchitob  mettent  vn.Amafias,  icau 
lieudenoftre  Azariasvn  locl;  mais  puis  qu’ils  ne  prcuuentleur  ordrepar 
aucune authoritc  & que  lofcphcleuceftconttaire,&  quenousprouuoni 
les  nolircs  parrEfcriturc  faindàe,  nous  reiettons les  leurs  de  nollre  faindle 
Chronologie,  &:  nous  arrdlons  à l’ordre  deferit  dans  le  Paralipomenon 
parnouscitéfur  chaque  Pontife. 

La  4.colomnee(tdcs  Rois  deluda,  en  laquelle  y a quatre  bords  pour, 
s’en  fetuir,  le  befoin  le  requérant. 

Roisdifraëi.  La  j.elIdesRoisd’lftacl , enlaquelleya  trois  bords  pour  exprimer  les 
diuerlcsannccs  de  leur  regne: 

Et  ce  font  proprement  les  colomnes  de  ce  Siecle  fur  lefquellcs  nous 
auonscoiüom(ftcmentàdiicounr,commcnous  auons  fait  au  precedent 
Siècle,  & premièrement  nous  expédierons  nos  liaifons,  puis  nous  vien- 
drons aux  matières. 

5t.  liaifon.  Vis  à-visdela  première  annee  de  loas  Roy  de  luda  nous  voyons  la 
^“|*-'’‘^°“.tccnte-vnicfmeliaifon  pat  ce  fainift  texte,  qui  dit,  y«e  loaifilsdeOchoJîas, 
(tagidefeptans commenfaJeregner i'anfeptûfmede leh» Roy  d'Ifraël , eÿ*  tju'il 
r<j»iyiMrj«»e4n/,4.Ro»ii.ii.&iz.i.&z.P<<r<i/.i4.i.Patlcquel&Iesau- 
tresdifeours  qui  font  dans  ces  ipelmcs  chapitres  les  ans  des  règnes  d’O  cho> 
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fiu&  Aulia,fqnt  join£bauxansdu  tcgncdcceloas  ;&  partant,  ic  dit 
fluclaptemicreanneedu  Roy  loatfilsaOcliofiaSj&pctit  fils  d’Atalia,'  > 
lertdc  ptcuuc  à l'an  du  Monde  trois  mil  croiscens  vn  ,&  les  fuiuans  de 
fon  icgnc  'aux  fuiuans  du  Monde  , iufques  à vne  nouuclle  liai- 

Alapremiçrcannccd'AmafiasRoydeluda,fiis  du  Roy  loas,  nous  DuRoiAmi- 
ÿpyons  la  trente  dcuxiefme  liaifon  des  années  de  nos  prcuues  pat  ce 
ûjnâ;  Texte,  <ju<  loiu  aj/4nt  tfiè  tui  , fon  fils  Amajîsu  reona  four  ]uy,  4. 

Rois  II.  11.  Si  ^uekdit  AnutfasfanfeconideloiuRoyilfrtül,  eflantod- 
gide'ViHgt-ànsfyustcommtnfndrtffoer,&rtj^d'\>ingt-neufnns,^.  Rois  14, 

I.  Si  1.  Paralip.  15.  i.  patlcfquelsles  ans  du  Roy  loas  efians  joinâs  aux 
ansdurcgnçdefon  fils  le  Roy  A mafias,  iedisque  lapreinicte  annee  du 
regnedcce  RoyAmafiasferc  de  pteuue  à l’an  du  Monde  trois  mil  trois 
cens  quarante- vn , & Ips  fuiuans  de  fon  tegne  aux  fuiuans  du  Monde , 
iufques  à vne  nouuellc  Ijfiifon. 

A la  premj^eannee  d'^farias , autrement  dit  Ozias , fils  du  Roy  Ama- 
fias,  nous  voyons  la  ttçrite  troifiefme  liaifon  des  années  de  nos  preu-  duRo*'au. 
uesparcelàinâ  Texte, quidic,  L' un  vingt- feptiefme  de  lerobodm  deuxief-  ri*i,<lit  O- 
tnedunom,Roy  ilfraël,  ji7^ariM,dit  Os^Uf , fils  it  Jmtiflds,  fut  Roy  de  lu- 
ddUJgède  [eisff  ans, régna  cim^uame-deux  ans,  Rois  ii.Scsj.i.Sc 
1. Paralip.  si,  i.  par  lequel  les  anneesdu  regnedu  Roy  Amafias  font 
immédiatement  jointes  aux  années  du  tegne  de  fon  filsOzias,  dit 
Azarias;àcaufedcquoy  iedisque  la  première  annee  du  règne  de  ce  Roy 
Ozias  fert  depreuue  à l'an  du  Monde  crois  mil  crois  cens  foixante  &; 
dixi&lcsfuiuances  defon  régné  aux  fuiuantes  du  Monde,  iufques  à vne 
nouuellc  liaifon. 

Rcuenons  maincenanr  aux  exemples  & applications  des  années 
des  régnés  des  Rois  de  luda  & d'Ifracl  à leurs  petits  bords. 

L'an  du  Monde  })0i.  qui  cil  le  premier  de  ce  trente- quatricfme  loî.  Roi  4* 
Siècle, fiit  l’an  fcpcicfme  de  Ichu  Roy  d'Ifraël , & fut  aulli  la  premic- 
re année  dutegne  de  loas  Roy  de  luda,aagc  qu'il  clloit  de  fept  ans, 
comme  nous  auons  défia  veu  , lequel  loas  ayant  règne  quaranteans, 
fut  CUC  par  deux  dcfcsdomclliqucs,laiirancle  Royaume  à Ibnfils&fuc- 
celTeur  Amafias. 

Il  eft  aulll  dit  que  ledit  Amafias  auoic  vinct-cinq  ans  quand  il  AmniuRoi 

' ^ T*  t m ^ f>dcludl« 

commença  a régner  apres  ton  pcrc  loas,  8c qu  il  regua  vingt  8c  neuf 
ans,  puis  mourut , lailTânt  le  Royaume  à fon  fils  Azarias , dit  Ozias: 
tellement  que  le  règne  de  ces  deux  Rois  , àfçauoir  de  loas  8c  d' Ama- 
fias, montant  à foixante  8c  neuf  ans  en  tout,  puifquc  la  première  an- 
nee de  loas  fert  de  preuueà  l'an  du  Mondc);oi.  ils'enfuit  que  la  der- 
nicrcanneede  Amafias  fert  depreuueàranduMondcjjâç.anncepour 
annee. 

Et  cela  ellanc,iln'yaquc tenir, a’y  ayant  eu  aucun  interrègne  entre 
lcRoy  Amafias  8c  fon  fils  8c  fuccelTcut  Azarias  dit  Ozias,  que  la  pcmiere  d«  loJa. 
annee  de  fon  regne,  comme  nous  auons  délia  ditjfcct  de  prcuue  a l’an  du 
Monde  trois  mil  crois  cens  feptante. 
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icha  Rojr  D’autrc  part , puis  (juc  la  première  année  de  loas  Roy  de  Inda  , 
d if«cl.  fcpticfme  de  lehu  Roy  d’IfraSl , & qu’il  ell  dit  que  lehu  régna 

vingr-huiftansjil  s’enfuit  pat  la  demonftration  oculaire,  que  fa  virigt- 
huidiefme  & dqmiere  annee  eft  concurrente  auec  l’anttée  ri.  de  Idâiî 
Roy  de  luda. 

Et  cela  eft  fi  véritable,  quel’Eferiture  en  termes exprer dit, queïoa- 
loichij  Ror  jfjjj  g|j  jç  içhu  ^ fm  Roy  d*lfraël  apres  fon  pete  l’an  viftgt^troiiieOiiè 
dcloas  Roy  de  luda;  c’eft  à dire,  que  ladite  annee  vingt- troifiefme-dù 
régné  de  loas  Roy  de  luda.fiit  lapreraieteduregnede  loachas  ; lécjbtil 
ayantregnédix  feptans, il&utneceifaitementque fon  9nneedix  fepé- 
mcôcderniere  ,fe  ttouueenrencontre  auec  l’annee  trertte^  tlrtlfic^^wdt 
Joas  Roy  deluda  , ainfi  que  l’on  voit  en  nos  demonfttatfdns'.v’’ ' 
loaiRoid'ir.  Ques’il  eft  vrayauifj  que  loas  Roy  d’iftael,  fils  &fuccéftèurdt‘Tôà- 
chas,aye  commence  deregnercommeileftdit,l*antrente-feptidftnedÈ 
loas  Roy  de  luda,  qui  ne  voit  qu’il  faut  que  loàs'  Roy  tfifraïl  aye  com- 
mencé à régner  du  viuant  de  ion  pere  roaenas , fié  déz  la  qiiWzîéfmc  an- 
née de  fondit  pere,  aptes  lequel  ilregnafei*ean$feul  ,'&;enuirondix- 
huidoudix-neuf,ycomprinscellesdupariage  : de  maniéré  qu’il  mourut 
fut  la  findcl’anneei4.  d’AmafiasRoy  de  luda,  parce  qu’il  eft  dit  que  le- 
dit Amafias  furuefquit  d«  quinzeans  loas  Roy  d’ifraël.  4. Rois  14.17. 
letoboim  1.  Tellement  que  la  ptemieteannee  du  régné  de  leroboam  deuxiefme  de 
Rord’lfraci  cenom,Royd'lC:aél,fils&fucceflcur  de  loas  Roy  d’ifraël,  fc  rencontre 
auecl’anquinzielrae d’AmafiasRoy  de  Iuda:&  ce  leroboam  ayant  ré- 
gné quarante- vn  an  ,ontrouueraquerandix-feptiefme  & feiziefme  de 
Ion  regne  finiront  & commenceront  à l’annee  première  du  règne  d’O- 
ziasdit  Azarias  Roy  de  luda. 

Azanias  die  Etfansefcoutet  ccux  qui  eftimeroient  y auoir  erreur  d’imprimeur 
Oxi»s,Ro7  au  premier  vetfet  du  ijTchap.  du4.  desRois.ou  il  eft  dit, que  IcditAza- 
de luda.  fjjj.  Ozias  Roy  de  luda , commença  de  régner  l’an  17.  du  fufdit Icro- 

boamRoy  d’ifraël  .puisque  nous  venonsdedcmonftrer  que  l’anncei7. 
deleroboam  fc  rencontre  auec  la  première  deAzarias-Ozias,  ilfaudtoit 
qu’ilyeuft  eu  interrègne  depuis  la  mort  d’AmafiasRoy  de  luda,iufqucs 
àlaprcmicrcanneedurcgnedcfonfilsAzarias-Ozias.de  quelques  vnze 
ou  douze  ans , pour  que  la  première  annee  du  regne  dudit  Azarias-Ozias 
fc  tcncontraftauecla17.de  leroboam  Roy  d’ilracl.-Cequincfutpoint, 
car  pat  les  faindh  Textes  ledit  Azatias-Oiias  fucceda  immédiatement 
au  Royaume  foudain  que  fon  pere  Amafias  fût  mort.  Pour  laquelle  dif- 
ficulté refoudre,  fi  tant  eft  que  les  Imprimeurs  n’ayent  point  fâilly,  & 
Etreurdes  qu’ilsaycnt  misvingt-fcptpout  dix  fcpt,ccquifcroit  mon  opinion  , il 
Cop>««  »“  ftudra  dire  que  ledit  Azarias-Ozias  commença  voircment  à régner  l’an 
^5.1”  17.de  leroboam  Royd’lfraël  ,maisqu’ilne  fot  couronné  que  l'an  i7.du 

mcfmc  leroboam,  fi  mieuxon  n’aime  s injaginer  que  leroboam  Roy  d’if- 
’ . raël  euft  commencédetcgncrauccfon  pere  loas  désla  fixicfmc  annee  de 

■ fon  regne:  car  cela  cftant,  Azarias- Ozias  auroit  immédiatement  fuccedé 

àfonpcrc  Amafias, &fiil  auroit  commencédcregncrran  vingt-fcptief- 
mc  de  leroboam  ; bien  entendu  ope  ce  feroit  l’an  vingt  feptielrac  du  pa- 
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Zacbatier 
Roi  (i'irracl 


riagc  :laquelle  année  1.7.  depariage  fe  tcouueroic cfttc  la  17.  de  Ton  ré- 
gné depuis  qu'il  futfcul. 

Noosaaqnaicfiadif  fommeleroboam Roy  d'ifraël , regnaquarante 
(8£vnan  4'.R»«'»<i>6:  apres  le(quelsilinouru:,&  fon  fils  Zacliarie  luy 
iûccodat'ClIaarleiiicfine'clup.  vareti9.  Ecpar  ainfi  la  première  annee 
de  Zacharie  Roy  cTirraël.fûcra  iS.d'Ozias-Azarias  Roy  de  luda.-Quefi 
Zacharie  commença  deflors  de  régner;  commedefirir  rt  régna  , n'eftant 

i tarie'  en  l'Efcrinire  d'aucun  interrègne , n’ayant  ledit  Zacharic'eflc  tué  par 
bnfucccflcur  Sellum qu’en lajÿ.anneedumefincOzias-AzariasRoy  de 
luda , il  s’enfuit  neccirairement  que  Zacharie  a régné  onze  ans  accomplis, 
voire  douze  : Et  ceiaefiant , d’où  vient  donc  qu'au  chap.  fumant,  à fça- 
uoir  au  15.  du4.  des  RoisverfetS.  ilcfi  ainfiparlédç  ce  Zacharie  ? L’ati  Sellnm  >.07 
Koy  de\uda,  Zdcharie  fili  de  leroboam  regnd  furlfi>aêl  et»  Sa  - “*  *‘“'*‘ 
marie  px  moir. Et  plus  bas  verlêt  10.  £r  SellutnfbdeXahez  1*  *»<»  >■  & 'reyn* 
po»r  Uytitn^9.di4mefme régna  in  mok-  Pat  Icfquels  paflà- 
ges.il  femblcque  Zacharie n’aye en  toutregnéque  ïlzinoimnaisçen'cft 
nullement  l'intention  duCunélTexte;aulLin'cft -il  pas  ditqu’ilaye  com- 
mencé de  regnet  en  l’annee 38.d'Azarias,mais{împlement,quc  de  cette 
année  ;8.  il  en  régna  fizmois  : c’cflàdire, que  l'an  douziefine  du  régné, 
de  Zacharieauoit  commencé  aux  fix  moisderniersdela  38.  année  du  re- 
gne  d'Azariasi  laquelle  eftant  finie  dans  la  39.  du  mefmc  Azarias  tres- 
veritablemcnteft-il  dit  queSellum  l'ayant  tué,  régna  pourlui  yn  mois, 
l'an  39.  dudit  Ozias,  dit  aulTi  Azarias  Roy  de  luda. 

il  telle  maintenant  quenousdilionsencoreseeque  nousedimonsne  Contres. 


deuoiteftteteufutlapetfonnedumefme  Ozias  Roy  de  luda,  & ce  auec  *«""**“■ 


le  refpeéldeu  à quelques  Doâeursde  l'Eglilc,  & notammentàfainél  Ire-  ronneduftoy 
nee  Euefque  de  Lion,  qui  en  a traiélé  expreflèment  au  trentiefme  chapitre 
de  fon  ttoilîefmeliurecontrelesHeretiquestlequel acftiméj&plufieurs 
autres  aptes  lui,  que  ce  RoiOzias&  fesmccelTeursiufquesau  Roilecho- 
nias  , font  le  mefme  Ozias  &resfucceircurs,dcfquefsil cil patléau pre- 
mier chapitre  defainâ  Matthieu.  Ce  que  n’edant  pas  ainfi,  ains  citant 
deux  Ozias  tousdilTercns,  & leun  fucccllèurs  de  mefine , auant  toute  ocu- 
ure , il  faut  mettre  deuantlesycux  laGenealogie  fuiuante,  depuis  Adam 
iufquesànodreSauueur,tireetantdela  Gcnclé,  que  du  hure  de  Ruth  , 

& 4.  liure  des  Rois , comme  auûi  des  deux  làinéls  Euangclides,làin£t 
Mathieu  Sdàinét  Luc. 
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Pour  vcritablement  donner  le  temps  Sc  ladurccdcs  aagesdu  Monde 
on  yprocede  ordinairement  en  deuxmaniercs;  ouenijjecifwntlesannc'cs 
particulières  que  chacun  defdiesaagcsadure;  ou  en  déclarant  le  nombre 
des  générations  qui  ont  fuccede  durant  le  mefmeaagedont  elVquelhon  ; 
Et  ainh  quand  il  cft  dit  en  l’Exode  que  la  demeurées  enfans  d'iûaïl  en 
Egypte  fut  de  4jo.aiis , cettç  inefmc  efpacedè  demeure  nous  eft  d'ailleurs 
erifeiguccd’vnc  autre  façon  dans  U Gencfc  quandily  eft  dit  qu  àla  qua- 
tiiefroc  génération  dçfdits  Ifraëlites  on  deuoit  forcir  de  cette  terre 
eftnnigere.  Ce  qui  fc  Voit  clairement  en  la  lignée  de  Leuy,  Cahat,  Am- 
ram,&  Moyfe.  Car  Lcui  fut  l’vn  de  ceux  qui  auec  fon  pcrc  lacob,  dit 
Iftacl,dcfccndircnt  en  Egypte:  & Moyfequifitla  quatricfme  génération 
de  Lcui  à prendre  la  fouchc  audit  lacob,  fut  celuyqui  en  fit  fottirlepcu- 
ple. 

Derechef  ceux  ciuiprocedcntàdcclarctlesduréesdestcmpsparlcsgc- 
ncrations,  tantoftilsadiouftcnt  Icsannéesaufdites  générations,  domine 
Ion  voitparla  Genefedepuis  Adaraiufqucs  à Abraham,  &parlesquatrc 
liures  des  Rois  & les  deux  du  Paralip.  en  l'ordre  fucccilif  des  Rois  de  luda 
depuis  Dauid  iufqucsàScdcciasincIufiucment.  Tantoftils  fc  contentent 
de  mettre  lesfeulles générations  ûns  y appliquer  aucun  nombre  d'années, 
comme  dans  lefdits  liurcsdu  Paralipomcnon  depuis  Adam  iufqucs  àDa- 
uid , dans  ûinéf  Luc  depuis  le  mefme  Adam  iufqucs  à noftr’e  Seigneur , & 
dans  fainél:  Matthieu  depuis  Abraham  iufques  à nollrc  Seigneur  auflî 
tout  de  mcfmes. 

Et  comme  celui  feroit  iugé  très- impertinent,  qui  ayant  entrepris  de 
déclarer  année  par  année  quelque  durée  de  temps, apres  auoir  compté 
vingt  années  l’vne  apres  l’autre  lâutcroit  d'vnfcul  moràquarantc,  &au 
lieu  dédire  vingt  & vndiroit  quarante  j certes  de  mefme  celui  qui  pro- 
cedcroitparla  numération  deslcullcs  gcncrationsà  donner  cette  mclmc 
duree  de  temps,  ne  nous  donneroit  rien  de  folide  ny  de  certain  s’il  obmet- 
'ioitquelqu’vnc  dcfditcs  générations. 

Les  vns  doiucnt  religieufement  fuiurc  toutes  Icsanhécs  vnc  apres  l’au- 
tre, &lesautres  toutes  les  générations,  fans  en  obmettre  aucune,  foitdc 
propos  délibéré,  ou  par  oubli,  autrcmentiln’ypounoit  auoir  aucune  ve- 
nté certaine.  Et  tout  ainfi  que  cclpy-là  ne  patleroit  pas  bien,  qui  pour 
ccntannécsn’en  donneroit  que  quatre-vingts  dix  ; de  mefme  ccluy  s’é- 
loigncroit  de  l’ordinaire  façon  de  parler , & ne  declarcroit  pas  exaélement 
& nettement  la  chofe  qui  nous  baillcroit  quatorze  générations  pour  dix- 
huléi. 

Que  C ie  fuis  trouué  véritable  de  dire  que  depuis  la  création  du  Monde 
iufquesà  lanaiiTance  du  Sauueur  d’iccluy  il  n’y  a que  quatre  milledeux 
cens  ans,  parce  que  i’aurai  prouué  les  années  particulières  de  ce  nombre 
general  l’vne  apres  l’autre;  certes  celuy  fera  encorcs  beaucoup  plus  véri- 
table qui  fuiuant  S.  Luc  comptera  depuis  la  mefme  création  iufquesà  no- 
ûrcScigncucfoixanteS:feizcgcnerations,cn  comptant  Dieu  le  Pcrc  & 
Dieu  1=  Fils,  comme  ontfaief  S.Auguftin  liu.  j. contre  Fauftus Mani- 
chéen, & Iulius  Pomerius  Atcheuefquc  deToledc  liurc  j.  contre  li;sJuih!, 
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ou  foixante  & dix-fcpt  (I  l'on  veut  faire  deux  générations  de  Càinan 
dcuxiefnie  & de  Salé,enfans  d'Arphaxat,  dcrqucisil  nes'endoibt  faire 
qu’vnc  comme  nous  l'auons  prouué  au  Siecle  i8.  Et  aufll  véritable  de 
mefme  fera  celuy  qui  fuiuant  S.  Matthieu  conclurra  qu'il  n'y  a que  foixante 
& vnegeneration,enadjouftantàcelles  qu'il  met  depuis  Abraham  j celles 
quiyfont  miles  par  làinâ  Luc  depuis  Dieu  qui  créa  Adam  iufqucs  audit 
Abraham,  pareeque  faindï  Luc  & uindL  Matthieu  font  tous  deux  infailli- 
blement véritables,  quoi  qu’ils  femblent  effre  contraires, l’vn,àfçauoir 
faind  Luc , difant  que  depuis  la  création  du  Monde  iufqaes  à la  nailTance 
duFilsde  Dieuily  a foixante &feize  générations;  &faindl  Matthieu  di*- 
fàntqu’ilii'y  en  a que  foixante  &vne,  entre  lefquels  neantmoins  il  n'y 
a aucune  forte  de  contrariété',  parccqu'ils  comptenticursgenerations  en 
deux  diuerfes  branches. 

Lcfquelles  chofes  ainG  prédites , venons  à l'examen  de  la  duree  du 
tempsdepuis  Adam  iufqucs  à noftre  Scigncurparles  générations  qui  nous 
en  font  données  dans  les  Efcriturcs  fàinâcs,  Sc  y procédons  exaÂcment 
comme  il  cil  requis. 

Toute  la  Gcncalogie  que  nous  auonscy-dcuantdonné  fe  prouucfc 
recueille  des  liurcsdc  la  Geneze,  de  celuy  de  Ruth  , des  quatre  liurcs 
des  Rois,  des  deux  du  Paralipomenon,  de  l’Euangilc  de  làindf  Matthieu 
& de  celle  de  fàin£f  Luc  , defqucls  on  tire  trois  principalles  branches 
Roiallcs  depuis  lapetfonneduRoi  Dauid:  aufquelsliuresonpeutadiou- 
fter  le  3.  liutc  d’Efdras  pour  quelques  noms,  duquel  neantmoins  en  cepre- 
fcntdifcours  nous  n'entendons  pas  de  nous  en  lcruir. 

Par  la  Geneze  donc,  par  le  liarc  de  Ruth, les  quatre  liurcs  des  Rois,  & les 
deux  du  Paralipomenon,onvoit  oculaircmcnt  qu’il  y aendroitte  ligne 
depuis  A dam  iufqucs  aux  en  fans  du  Prince  Eliænaï  le  tou  t incl  us  foixan  te 
& quatre  générations  félon  les  textes  des  Hebrieux  & noftre  verGon  La- 
tine, vulgaire,  authentique  & Canonique,  toutes  lefquellcs générations 
font rcellcs,  véritables  & graduelles  de  pcrc  en  fils  depuis  Adam  qui  fût 
crée  de  Dieu.  Lefquellcs  foixante  & quatre  générations  ne  vont  nync 
pcuucnt  aller  iufqucs  au  tcmpsdcla  naiftàncedu  Fils  de  Dieu,  G on  veut 
appliquer  Icsannccs  aux  perfonnes,  ains  feulement  iufqucs  autempsqu’à 
vci'cuî’Authcurdcsdcux  liurcsdu  Paplipomenon.  Que  ficefutEfdras, 
comme quelques-vns  l'cftiment,  n’ayant  Efdras  peu  voir  pour  toutquc 
iufqucsau  commencement  de  l’Empire  des  Grecs,  il  a fallu  que  cette  bran- 
che première  de  noftre  Généalogie diuine  aie  finy  au  temps  dudit  Efdras, 
puis  qu’elle  ne  paflepas  plus  outre:  & ainG  plus  de  trois  centsansdeuant 
la  nailfancc  de  noftre  Seigneur  , quoi  que  par  icelle  depuis  la  perfonne 
d’Abraham  fuiuant  la  méthode  defaindt  Matthieu  il  y aie  troisquatot- 
zaincs&  demie  de  générations  iufqucs  aufdits  enfans  du  Prince  Eliæna’i, 
commeilfe  voit  oculaircmcnt.  Que  Gonditqu’àcescnfànsil  fàurioin- 
dtc  le  reftede  la  branche  donnée  par  làinéf  Matthieu  pour  allcriufqucsà 
la  natiuité  de  Dieu;  à cela  nous  refpondronscy -apres,  & feronsvoirque 
cette  ioindure  ne  fepeutny  nefe  doit  fàircGccn’cft  immédiatement  à la 
pcrfqflpc  du  Roi  loram  quieft  en  cette  branche  le  trente  neufiefmc  de- 
puis 
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puis  Adam , Sc  le  fepticfine  de  la  féconde  quacorzainedepüis  Abraham  : Se 
icyc’cftaflczdc  voirque  par  les  générations  tirées  des  fufdits  liureson  ne 
peut  joindre  le  temps  delanatiuitcdc  Dieu  le  Fils,  voyons  maintenant  les 
autres  branches,  car  celle  cy  qui  eft  la  première  nous  l'appelions /a 
chedes  Roys  de  ludt,  en  laquelle  nous  ytrouuons  dix-huiél  Roysfuccef- 
fifsdepcrccnfîls  depuis  Oauidiufqucsà  loachasquifucmcnéen  Egypte 
où  il  mourut,  apres  lequel  il  y eutcncorcs  trois  Rois , àfçauoir  foniirere 
loachim,  fon  nepueu  loachim  & fon  frere  Scdccias,  qui  lût  le  dernier  Roi 
iurquesàladcftruéliondelcrulàlcmpar  Nabuchodonofor,  qui  font  en 
tout  vingt-vn  Roy. 

D'ailleurs,  par  les  mefmesliurcs  iufqucs  à la  perfonnedu  Roi  loram,  & 
pat  l'EuangiledeS.  Matthieu  de  furcroifl:  on  voit  que  depuis  Adam  iuf- 
quesà  noftre  Seigneur,  le  tout  inclus,  il  n'y  a en  tout  que  foixantc  genera- 
tions,à  fçauoirdix-neufdepuisAdam  iufqucs  à Tliaré  perc  d'Abraham 
inclus,  & quarante-vnc  depuis  ledit  Abraham  iufqucs  a noftre  Seigneur 
le  tout  inclus,  ou  quarante  feulement  iufqucs  à la  perfonne  Diuinc  du 
Sauucur  cxclufc,fuiuantla  méthode  de  S.Auguftin  au  liute  de  l'Accord  des 
Euangeliftes  chap.  4.  Toutes  Icfquclles  générations  comme  celles  de  la 

Sircccdenccbranchcfontnaturellcs,  véritables  & graduelles  de  perc  à fils 
ans  aucune  obmiftionny  rcdondâce,lcfqucllcs  le  SainélEuangcliftc  pour 
ncdonnctlieuàaucund'endoubteradiftingucen  troisquatorzaines  qu'il 
a difpofees  en  crois  chefs,  de  telle  façon  que  le  dernier  de  la  première  qua- 
torzainefert  de  chef  à la  fécondé,  6c  le  dernier  de  la  fécondé  fert  de  mef- 
mcsdcchef  àlatroificlmc.  Or  ne  dit-il  pas  que  ce  foient  troisquatorzai- 
nes confecutiucs,  car ainft  il  y auroit  quarante-deux  perlbnnes  au  lieu  qu'il 
n'y  en  a que  quarante  : ains  (culemcn  t apres  auoit  par  les  gen  erat  ions  &:  fi- 
liationsqu'il  nousptopofcfaiélvoir  combien  ily  a eu  de  perlbnnes  entre 
Abraham  & noftre  Seigneur,  il  diélquc  depuis  Abraham  iufqucs  à Da- 
uid  ilya  quatorze  générations,  ce  quieft  vcritablclc  tout  inclus,  lldiél 
aulfiqucdcpuisDauidiufquesàlattanfmigration  de  Babylone,  laquelle 
il  met  en  termes  exprès  en  la  perfonne  de  lofias,  ily  a quatorze  généra- 
tions , & cclaauflllc  tout  inclus  cft  très- véritable.  Finalement  il  dit  que 
depuis  ladite  tranfmigration , c'eft  adiré  depuis  fon  lofias  iufqucs'à  noftre 
Seigneur  ily  a demclme  quatorze  générations, qui  cft  la  mcfmcveritc,la 
perfonne  du  Fils  de  Dieu  cftant  exclufe  de  cette  dernierequatorzaine , qui 
eft  bien  ne  fils  de  l'homme,  mais  quin'apascfté engendre  del'homme  pat 
la  voyc  ordinaire:  & toufiours  fi  ony  veut  compter  le  Fils  de  Dieu,  il  eft 
très- véritable, comme  nousauons  delta  dit,  que  depuis  Adam  iufquesàluy 
le  tout  inclus,  il  n’y  a que  foixantc  générations,  c’eft  à dire  foixantc  per- 
fonnes  qui  ont  immédiatement  fuccedé  les  vnes  aux  autres  de  perc  à fils. 

Etc’mainfi.àfçauoir  par  le  nombre  des  générations  tirées  dcsfufditS 
liurcs&de  lâinift Matthieu,  que  Iulius  Pomerius  cy-deuant allégué,  cri 
tout  fon  troificfme  liurc  contre  les  luift  prcuue  la  venué  du  Mcfllc  Scia 
natiuitéd’iccluy , dilânt  qu’il  ne  faut  pas  prouucr  les  cinq  aages  qui  ont 
précédé  noftre  Seigneue  pat  le  nombre  des  années,  ains  feu^^ent  par  le 
nombre  certain  des  générations , dcfquclle}  il  en  donne  dix  au  premier 
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ze  gcncraàôsà  la  croiliclmc  aagc,  la  quacriclmc,  & i4.à  la  cinquicrmcj 

fuiuantcnccialagcncalogiedonnccpar  S.  Matthieu,  quoyqueuir  la  Hn 
il  die  apres  les  autres  que  S.  Mathieu  a oublié  trois  Roys,  & quecclacon- 
trarie  grandement  à fa  demondration  : Et  là  delTus  nous  ferons  voir  que  le 
Saindà  Euangelidc  n'a  rien  obmis  ny  oublié,  8c  qu'il  a par  tout  8e  en  toutes 
chofesdiéitres-vray,  8e  partant  nous  appelions  cede  branche  Royalle  la- 
quelle nous  ed'  baillée  par  S.  Matthieu , U hanche  Royalle  des  Princes  de 
luda  iffus  deDauid  far  le  Roy  loram.  En  laquelle  nous  cdimonsfoubzle 
rcfpeà  8c  obeylTancc  deuë,  8c  que  nous  voulons  toufiours  rendre  à la 
làinéteEglife,  n'yauoireu  pour  tout  que  fept  qui  ayent  edéRoys,  8cccs 
lèptqui  ont  polfcdé  le  Sceptre  8c  IcTrolhedeDauid  de  perc  en  dis  Ibnc 
plus  que  fudîlancs  pour  faire  voir  comme  nodre  Seigneur  ed  defeendu 
du  tronc  Royal  de  Oauid  8c  de  Salomon  par  l'vndes  nls  du  Roy  loram, 
appelléOfias  félon  S.  Matthieu, &ns qu'il  foit  befoing  d'y  adiouder  plus 
grand  nombre  de  Roys,  comme  font  ceux  qui  ediment  qu'il  y dtutmettrc 
cousles  Roys  deludaiufquesà  Ioachim,di(dleconias. 

Finalement  par  l'Euangile  de  S.  Luc  depuis  Adam  iufquesà  nodre  Sei- 
gneur le  tout  inclus,  on  voit  commeilyaioixante 8c quinze  générations, 
ou  foixante  8c  Icize,  fl  on  veut  faire  deux  générations  de  Cainan  deuxief- 
me8c  deSaléenfansd'Arphaxat,  c'edà  dire  foixante  8c  feize  perfonnes 
de  pere  à fils,  ou  de  beau-pereà  beau-fils,  làns  aucune  didontinuation  : Et 
cede  branche  donnée  par  S.  Luc,  ie  l'appelle  aulli  la  branche  Royalle  des 
Princes  de  luda  ifpts  du  Roy  Daaid  par  le  Prince  Nathan  fon  en  laquelle 
il  n y a eu  qu'vn  (cul  Roy, qui  fut  Dauid,long  temps  deuant  la  captiuité  de 
Babilone,  8c  apres  la  captiuité  quelques  quinze  perfonnes  qui  le  quali- 
fièrent Princes  8:  Ouesde  luda  depuis  SalathicI  filsdeNcry. 

Et  ainfi  l’on  voit  comme  ces  trois  branchesRoyallcsfont  grandement 
diiferentesau  nombre dclcurs générations,  toutes  trois  neantmoins réel- 
les 8c  véritablement  fuccclTiucs  de  pere  à fils  (ans  aucune  difeotitinuation 


ny  obmidîon  ; car  en  matière  de  généalogies dcfquclles  onfc  veut  fer- 
Voyez  no-  marquer  la  duree  des  Temps,  ellcsne  peuuent  edre  exaûes  8c  par- 

itre  Apolo-  faidlementaceomplicsfiellesobmettentaucun  degré.  Etnenuidderien 
l’objcidion  quel'on peutfairefur la  perfonne dudeuziefine Cainan, mi- 
fe  par  S.  Luc,  8c  laiflcc  par  la  Genefc  8c  le  Parlipomenon  : car  nous  fàifons 
voir  ailleurs  comme  letout  edvcritable,àcaurequeSalé  quiaedé  engen- 
dré par  Arphaxat  a peu  edre  fils,  c'ed  à dire  gendre  de  fon  frere  Cainan, 
qui  fut  au(u  fils  du  mefme  Arphaxat  i tout  ainfi  queS.  lofeph  ed  appelle 
filsd'Hely,  parcequ'ilflitmary  delà (àinéfe  Vierge  fille  dudit  Hely,di£b 
loachimidcainfilesbeau-filsaullibienqucles  fils  nclailTcnt  pas  chacun 
de fairclà génération patticuliercjiquoy le  Saindf  Euangelidcayanteu  ef- 
gatda  fiiid Régénération  entre  Cainan  deuzicfme 8c  Salé,  quoy  qu’ils 
tu(Ten»^eres8e  ne  feUTent  quivafcul  degré de  genetation,  parce  qu’il  a 
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confiderclafiIlcdcCainan, laquelle  cftant  mariée  auec  Salé  fàifbicnt  vn 
autre  degré  de  génération , ce  qui  ne  s’eft  deu  faire  au  liure  de  la  Genefc,  où 
lesannéesfontappliqueesauxpcrfonn«s,&  oùla  generarion  deSaléfuit 
l‘an  trente  delôn  pere  Arphaaat. 

La  première  branche  donc  aroixantc-quatre  générations,  la  fécondé 
Ibixante.en  y adiouftanc depuis  Adam  tousceux  quiprecedenc  Abraham 
fclon  la  première,  A:  la  troificfme  en 'a  feptante-fix,&  partant  la  féconde  efl: 
moindre  que  la  première  de  quatre  générations  ( quoy  que  beaucoup  plus 
longue  aux  années  j Scmoinùteauflidcfeize  generationtque  latroifief- 
me.quoyqu’ellesfoientefgalesendureedctemps.  Et  ncantmoins tou- 
tes ces  ttois  diucrfcsbtanchcs  font  natu telles  & véritables  fins  aucune  ob- 
miflloncommeon  prefupofe  ordinairement  en  la  féconde  branche,  cfli- 
mans  que  fiinéf  Matthieu  en  a obmis  quatre,  parce  qu'ils  prefupofent  que 
la  première  branche  fidafecondene  fontqu'vne  feule  branche  depuis  le 
Royloramiufquesau  Prince  Zorobabel,  enquoyilmefemble  que  l'on 
s'cflgrandcmentabufé. 

Voyons  donc  oaaintcnant  toutes  les  difEcultez  qu’il  y peut  auoir  de- 
puis le  commencement  iufqucs  à la  fin  de  la  Genealogie  que  nous 
auonsdrcffecàce  que  nous  voyons  de  pere  en  fils  le  véritable  temps  de 
l'aducnement  de  noftre  Seigneur , fie  comment  il  a efte  fait  fils  d’A- 
dam. 

Puis  quedez  l’origine  du  Monde  apres  le  péché  de  nos  premiers  pa- 
ïens Dieu  leur  promit  que  là  fcmcnce  de  la  femme  briferoit  la  tefte  du  Ser- 
pent qui  auoit  etté  caule  de  leur  cheutc:  & que  cefte  promclfe  n’a  peu  eftre 
accompUeny  ne  fe  peut  appliquer  qu’à  la  feule  petfonne  ficreedu  Sauucut 
du  Monde,  la  bien  feance  fembloit  requérir  que  noftrc  Sauueur  deuoic 
defcendredufils  aifnéd’Adam&d'Eue,  qui  fût  Gain  : car  le  droiél  d’ai- 
neffe  a Sc  doit  auoir  de  grandes  prerogatiucs;  mais  neantmoins  la  diuinc 
Genealogie  de  l’humanitéde  noùre  Seigneur  vient  d'Adam , non  pat  fon 
fils  aifné  ny  par  fou  fécond,  ains  feulement  par  fon  troifiefme  pour  les 
raifons  fuiuantes. 

C aïn  fiit  véritablement  l’aifné , mais  il  fût  maudit  & reietté  à caufe  qu’il 
auoit  tué  fon  frere  Abel.  Mainttnaru  ( dit  le  Seigneur)  tu  feras  maudit  fur 
la  terre , laquelle  a ouuerifd  bouche  four  reeeuoir  de  ta  main  le  [ang  de  ton  freré, 
Gen.  4. 1 . Et  fiinél  Jean  en  fa  première  Epiftre  dit,  que  Cdin  efloit  du  malin, 
eyqu  iltua fon  frere  <éW.L‘vn  donc  ayant  efté  tué  fans  laiflcr  des  enfans,& 
l’autre  ayant  eflé  reictté,noftre  Seigneur  deuoic  venir  du  troiftefme  en  fane 
d’Adam , à fçauoit  de  Seth,  qui  tenoit  lieu  des  aifnez.  Car  il  eft  dit,  que  Seth 
fut  donné  à la  place  £ Jbeï^ueCam  auoit  occis. Gen.  4.x  6.Et  c'cfl  pourquoy  S. 
Luc  en  la  Genealogie  qu  il  nous  alaiffccne  fait  aucune  forte  de  mention 
de  Gain  ny  d’Abcl.ains  mecau  fécond  degré  de  génération  Seth,quoi  qu’il 
nefiifi  queletroificfmefilsd’Adam,parceque  tous  les  enfàns  qui  vien- 
nent immédiatement  d’vn  mefmehomme  foncà  pareil  degré  de  généra- 
tion , Sc  que  nous  donnant  la  Genealogie  de  noftre  Seigneur , il  auoit  be-‘ 
foin  feulement  d’exprimet  la  petfonne  delaquclle^  &p»  laquelle  il  def- 
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cendoit  d’Adam,  & non  les  autres,  dcfqacis  il  n’cft  point  defeendu. 

A la  fécondé  difficulté  qui  fe  prefente  fur  les  deux  enfans  d'Arpha- 
xat  nousyauonsdefiarcfponduencc  Difeours,  & fait  amplement  voir 
ailleurs,  àfçauoitau  Siecle  dix-hui(aicfmc,quc  Salé  , quia  cfté  en- 
gendre d'Arphaxat  , ne  laifle  pas  d’eftre  fils  de  Cainan  , parce 
qu’ilenauoit  efpoufé  la  fille.  Se  parainli  que  fainét  Luca  euraifon  d'en 
&irc  deux  degrez  de  génération  , parce  que  ces  deux  fi  on  y applique 
les  années  comme  à la  Gcncfe,  ne  font  confidetees  que  pour  vnc  : 3c 
c’eft  pourquoy  en  la  Genefe  il  n’eft  fait  aucune  mention  de  ce  fécond 
Cainan. 

Ces  deux  difficultez  ainfi  vuidees,  tous  les  fainéh  Liures  demeurent 
d’accord  des  filiations  Sc  générations  depuis  Adam  iufquesàlfaac,  qui  fut 
filsd’Abraliam,  faifansdefcendtcnoftre  Sauueurtoufioutsdesaifnez  de 
la  famille  de  Setli  : mais  aptes  Abtaham,  bien  qu’lCnaël  fuft  fon  fils  aifné, 
qu’il  auoiteud’Agar;  & qu’l  faac  ne  fuft  que  fon  puifné,  qu’il  auoit  eu 
de  fa  femme  Sarra  , fi  eft  ce  que  les  Sainéfs  Euangeliftesne  patient  ny 
peu  ny  prou  dudit  Ifmaël,  parce  que  Dieu  auoit  dit  qu’en  Ifaac  feroit 
appcllce  la  femenre  d' Abraham  ; & ainfi  Ifmacl  fut  en  quelque  fa- 
çon reietté,  & Ifaac  particulièrement  efleu  fur  cous  les  enfans  d’Abra- 
liam  : tellement  que  voila  défia  par  trois  fois*commc  les  branches 
ont  fourché  depuis  le  tronc  d’Adam  , & que  l’on  a laifle  les  branches 
fucceffiues  des  aifnez  pour  prendre nouuelles branches,  à fçauoit  celles 
despuifncz. 

Derechefaptes  Ifaac  les  Sainéfs  Euangeliftesiaiflcntia  brâche  de  l’aifné 
fans  en  dire  mot,  & prennent  celle  du  plus  ieune:  car  llàac  eut  deux  en- 
fans, à fçauoit  Efau  & lacob,  auquel  Efauappartenoit  le  dtoiéfd’aifncf- 
fe,  quoy  qu’ils  fulTcnt  jumeaux , parce  qu'il  eftoit  forty  le  premier  du  ven- 
tre de  leur  mere,  Sc  neantmoins  tant  lelon  fainéf  Matthieu,  que  félon 
faindt  Luc  noft  te  Seigneur  eft  defeendu  de  lacob,  8c  non  d'Efau,  duquel 
ils  ne  difent  mot,  parce  que  deuant  qu’ils  fuflent  nais  Dieu  auoit  dit , tjue 
le  pltugr  uni  feruiriot  au  moindre,  Gen.i^.  ir.  Et  ^u' il  auoit  aymé  lacob  &• 
hay  Efaii,  Malachiet.i.^fainfl  Paulaux  Romaini  ÿ.ij.Efaü  doc  quoy  qu’il 
furtl’aifné ayant cfté reietté,  lesSainéfs Euangeliftes  prennent  la  branche 
du  puifné,  qui  eftoit  lacob,  Sc  ne  fefoucient  de  celle  d'Efaü,  non  plus  que 
s’il  n’auoit  iamaiseftéau  monde , parce  que  noftre  Seigneur  ne  defeendoit 
pasde  luy,  Sc  qu’ilsfçauoientlàreieéfion. 

Le  cinquiefmc  changement  fe  trouue  aux  enfans  de  lacob  : car  de 
de  douze  qu'il  en  eut,  quoy  que  luda  ne  fiift  que  fon  quatriefme  fils  , 
fi  eft-ce  que  les  Sainifts  Euangeliftes  laiflent  les  branches  de  tous 
les  autres , Sc  continuent  feulement  celle  de  luda  , parce  que  fon 
pere  lacob  auoit  prophetifé  que  de  fon  cftoc  viendroit  celuy  qui  deuoit 
eftre  enuoyé,à  fçauoir  noftre  Seigneur  I efus-Chrift,  Gen.  49.Scainfiluda 
<lleu,quoy  qu’il  nefiift  que  le  quattiefnae, comme  nous  venons  de  dire,  au 
pteiudicc  de  cous  les  autres. 

Quand  aux  enfans  de  luda,  Hcr  Sc  Onan  cftans  morts  fans 
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en  fans , bien  ejuc  Sella  Ton  croifiofinc  fils  fiift  rcft(f  en  vie  pour  en  aubir , & 
q.u'ii  rint  licudcraiiiic',{i  c(l-cc  cjuc  les  SainâsEuan^liÂcs  ne  condnuciii 
pas  laruicccfuccelliue  de  fa  branche,  quoy  qu’il  fùlbnécn  légitimé  mariai 
ge;  maisau  contraire  ils  prenncnrlabranchedePharcz,  jumeau  & aifiie 
deZara,  IcrquelselloientaulTienfansdeluda,  qu'il auoircüs  dcThamtr 
{àbelle  fille,  clles’elbmcdefguiree,  parce  que  luda  fon  beau-pere  la  (ha- 
ftroic  d'erpouTcr  Sella,  qui  efioit  tenu,  félon  la  Loy,  de  fiifcitcr  lignee  à Tes 
fireres  morts  : 6c  c’efi  la  feule  raifon , comme  ie  réllime,  que  Sellaeü 
reicccé,parce qu'il fraudoit  b Loy,  & Pharezefleu:  lequel  luda,  quoyqtic 
‘ (ànsle  pchferauoitengcndréàbplacc  defesailhez  Her  & Onàn, & ainfi 
luy-mcfine  leur  auoit  fulcitélign^  i & cefl  la  (ixierme  fois  depuis  A- 
dam  que  les  Ounâs  Euangelifies  onr  lailTc  les  troncs  ou  branches  des  aifnés 
pour  prendre  les- branches  des  puifncz,  quoy  qu’en  cet  endroit  Phatez 
tinclicudel’aifnc. 

LafepticfmefoisquelesSainâs  Euangeliflesontlaiifelcsaifncz  pour 
prciidrelcsp)Usiéuncs,c(lauxcnfansdelc(ré,quiclllc;a.  depuis  Adam: 
caiiccluy  ayaiitcuplufieurscnfans,  3c  leplusieune.quiefioir  Dauid  ayant 
effé  eileu  de  Dieu,  il  commanda  à Samu^  le  Prophète  de  l’oindre  & fà- 
crer  Roydcluda,  ccqu'iLfit  : &c’c(lpourqiioy  la  feule  fuccefljoh  de  (à 
■ branche  eftfuiuie , ficcclla-dEfcsâTecesbiirccpacles  Sainâs  Euangeliftes 
fàiniSI:  Matthieu  Sc  (àinâ  Luc ,- lefqnels  iniques  iey  font  d’accord,  6c 
aucc  eux  cous  les  autres  fitinébi  huresen  la  Généalogie  de  noilre  Seigneur 
depuis  Adam  iufquesà  Danht  . ’tL: 

La  huicfiefine  fourchcuce  dcl’arbcBdccede  Généalogie  eA apres  la  per- 
fonne  du  R.oy  Dauid  faite  par  iàinâ  Luc  tant  feulement,  lequclfaifant  la 
Gcncalogicde  nolfre  Seigneur  au  lieu  de  continuer  icelle  dans  le  tronc 
Royal  pat  Salomon,  fils  de  Dauid , biffe  tour  à fait  l’arbre  focceffif  des 
Roysbns  en  dire  vnfeulmoc  f cequielb  gTandcracntàrcmarquef,parcc 
quefainâ  Matthieu  enFerademefmcsquand  il  quittera  ce  tronc  Royal) 
& prend  b branche  Royale  du  Prince  Nathan , fils  du  Roy 'Dauid  , 1:^ 
quelle  il  continue  fuccelTtucmcnc  depere  àfils  iufques  à b perfonne  de 
noftre  Seigneur,  &ytrouue-on  quatre  quacorzaincs,  6c  plus  de  généra- 
tions, auueuquefainél  Matthieun'cnraetquetroisr&s’eftgrandemcnt 
abufcfaincl  Auguftin , 6c  apres  luy  lulius  Pomerius  Archeuelquc  de  Tol- 
Icdc,  & nouucllcment  apres  eux  Seuerin  Religieux  Polonois  chb  généa- 
logie qu’il  a bit  imprimer  en  carte  l’an  1590.  d’auoir  efiimé  que  le  Prince 
Nathan aycellé le  Prophète  Nathan,  qui  edoit  contemporain  du  Roy 
Dauid,  lequel  ledit  Seuerin  ditaulTiauoir  edéPredre,  6c  duquel  ilsefti- 
incncquebinâLuc  afuiuy  bgenealogie:Maisautte  fiicNathanle  Pro- 
phète,Icquclien’cdiraepasauoit  edePtedre,  ains  feulement  Propheté 
6c  fils  de  Echeiou  Echi,  i.  Parai  a.  contemporain  de  Dauid  -,  6c  aucrcNa-'- 
than , fils  du  Rdy  Dauid , félon  S.  Luc.  T el  ed  grand  Capitaine  5c  coo^ 
ducteur  d’armec,  qui  ne  fçauroir  faire  vne  efpee  1 6c  auilt  tel  edgrand  6c  iiw 
figne  Doctcut,qui  peut  cdtc  mauuais  Genealogidc. 

Le  ncuficfincdeldncment  du  tronc  Royal  fc  fait  par  fainâ  Matchieti 
hnmcdbccmcnt  après  b perfonne  du  Roy  lo  :am , fcptiefme  Roy  depuis 
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des  Rois  de  luda  fâtc  vnc  nouucllc  branche  en  la  pwIi^ne  daPtinçe 
Ozias,  fils  engendre  dudit  Roy  lotaro,  Matth.i.  8.  &ainli  frere  du  Roy^ 
OchoGas.quifucauflifilsdu  mefmeRoiloram,4-R®‘‘8.Etcoutaiafiqw 
S.LuetnlaGcncalogicqu’ilnousdonne  aquitce'la  branche Royallt du 
Koy  Salomon,  fils  de  Dauid,  pour  prendre  & continuer  celle  du  Pnnee 
Nathan,  filsaufli  de  Dauid,  fansparleren  façon  du  mondedu  Roy  Salo- 

inonnydefcsfucccircursidemcfmesicylaina  Matthieu  autttelabranche 

duRoyOchohas.filsduRoy  loram.pour  ptendrcccllcdu;PrinceOziaj,  _ 
fils  aulli  dudit  lorain.  Cuis  parler  en  aucune  façon  du  Roi  Ochofias , ny 
d’aucun  de  fes  fuccelTeurs.Or  le  Roi  1 oram  eut  plufiturs  autres  entans,  qui 
fiirent  tous  tuez  par  les  Arabes  Si  Philillins,  excepté  ledit  . Rbi  OcholiUj 
ion  fils,  & fretedece  Prince  Ozias,  1.  P4t4/.i.i.  li.flc^ïtiti.  Maiscnco-f 
rcs  qu  ils  fûlTcnt  tuez  pat  lefdits  Arabes  Si  Philiftins  , ccla:n’ieinpefchcpiï 

qu’ils  neuffent  eu  délia  des  cnfan$,patce  qu’il  cil  dit  auflLquc'quand  Ichu 

deftruifoit  la  maifon  Royale  d’Achab  ; Il  trouta  ( aufli  ) lu  Princes  deltiid, 
0-lesfibdes  frertsdu  RoyOchoJîas,&lts  occhiufjucsduntmkndt^Hdranu- 
deux,  4-  Rois  10.  ii.  & a.  Porditt.  8.  Doncle  Prince  Oziai,duqueHàina 
Matthieu  fuit  la  li2;neiucceiriue,apcu6atcrvndcsfilsduRoi  loram  qui 
furent  tue*  par  lefdits  Arabes  ôiPhiUftin$,cdrame  aufli  loathhn,  fils  de-  , 

ce  PtinceOziasaellél’vnde  ces  qpltante- deux  Princes  de  luda , fils  dex 
freresdu  RoiOcho(ias,quifuteatcuezpatlccôniandcmcntde  lehu,fans 
que  l’occifion  commandée  pat  lehuaye  pcucftcindrc  toute  leur  race,pat» 
ce  que  ccBot qu’ils  fàifoient  tuer auottnt délia  dcsenfimsvainilqu  ilicTe- 
rifiepar£xinaMatthieu,quiditqu<iceIoathan.filsd’OziasengendraA- 
chas,ae:Achaslesfuiuans.  r, 

qi2*ainh(oitque le  PrinccOziasaclléfrcrcdu Roi  Ocholias,&hIs 
natut(^SçcngcndrcduRoiIoram,le  Sainû  Euangelifte  nous  force  de  le 
«oire.quand  il  dit  que  depuis  Dauid  iufquesàk'tcanfmigration  dcBaby- 

lone,  laqifillcilmeten  la  perfonne  du  Prince  lohas,  qu'il  y a quatorze 
^ncrationsi,8i  qu’il  n’en  compte  ny  plus  ny  moins.  Que  ü ce  PrinccOzias 
clloitl’üziasdek  btanchedes  Rois  comme  iainû  Ircnec  l’a  cftimé.  Si 
aprcsluilesautrcs,  certes  ce  ne  (croit  pas  clairement, (pccifiqucmentny 
oradudlcmcntdcfcrire  laGenealogiccfenoltrc  Seigneur  commcleSaina 
Ëuanc'clifteaiàittrcs-clairement , mais  non  en  fuiuant  l’aduis  de  Giinéf 
ircnec.  Et  tout  ainfi  qu’on  nefl: pas  oblige  de  fuiure  fainft  Auguftin  en 
l’opinion  qu’ila  eu  du  Prince  Nathan;  de  mcfmes  ne  doit-on  pas  eflre 
force  de  fuiure  celle  de  fainéHrcnec  en  la  perfonne  du  Prince  Ozias,  qui 
fut  bien  filsduRoilotam,fclonCùna  Matthieu,  mais  qui  ne  fut  ïamais 
Roi  de  luda, comme  nous  le  (àifbns  voir. 

Ccuiqui  ont  fuiuileCunaEuefque,  Se  qüi  veulent  que  leRoyOzias 
fils  du  Roi  Amaiiis  foit  lamefme  perfonne;  à fçauoit  le  mefme  Ozias 
queiàinâ  Matthieu  diteflre  fils  engendré  du  Roi  loram  , confondent 
tellement  les  Efetitures  , qu’ü  s’en  enfuit  vn  grand  nombre  d’abfur- 
ditez,  Si  autant  de  difificultc^quafi  indilfolubles,  fans  s’aduifcr  qu  il 
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y auoit  cinquante  ans  que  loramcfloic  mort  lorsque  le  Roy  Oziasnaf- 
quit,&  qu'ainfi, félon  eux, le  Roy  lorain  mort  aura  engendre'  le  Roi  Ozias, 
ce  qui  elt  impolTible  & ridicule. 

Premièrement, ils  fon  t ce  me  femble  que  fainét  Mattliieu  n'eft  pas  exaifi; 
cnccqu’ilditquelcRoy loramacngendre'fon  Ozias, & quoy  qu'ils  di- 
fentpour  accommoder  cet  affaire  que  le  mot  d'engendrer  fc  prend  non 
feulement  par  foy,  mais  aufll  par  aucruy,  cela  fc  peut  accorder  en  gros, 
maisnon  pas  en  detail,  à parler  nettement  &cathegociqucmcnt  comme 
l'on  doit  aux  graduatiôs  généalogiques.  Car  en  gros  on  dira  veritablcmét 
qu'Adam  a engendre' tous  les  hommes,  mais  s’il  faut  fçauoir  comment, 
ondira,parccqu'Adamacngcndrc'vn  tel, &cc(lui-cy l'autre,  iufqucsà  ce 
que  graduellement  on  foitparucnuàl'indiuidu  , duquel  il  fera  qucllion. 
Orquelagencalogicqucfainû Matthieu  nous  donne  foie  touuours  & 
immédiatement  de  pcrc  à fils , il  ne  faut  auoir  que  le  fens  commun  pour  en 
iuger,  car  autrement  elle  ne  feroie  pas  graduellement  parfaite:  &le  mot 
d'engendrer  en  matière  de  généalogie  ne  fe  peut  ny  ne  fc  doit  prendre 
qu’en  là  vraye  ôc  propre  lignification. 

Secondement,quandilfàudroit  prendre  ce  mot  d’engendrer  comme 
ils  le  veulent,  ce  qui  nelc  doit  en  matière  de  fuitte  généalogique,  ainli  que 
nous  venons  de  le  dire,  ils  font  quelcfainâEuangclifielaiirc  les  généra- 
tions de  trois  Rois  entre  le  Roy  loram  & Ozias,  & ainfi  qu’il  femble  n’e- 
llrc  pas  cxad:,en  ce  qu’il  ne  compte  dcpuisDauid  iufqucs  à 1 ofias  que  qua- 
totze générations, làoùymettancccux qu’ils  difent  qu’ilaobmisily  en 
autoitdix  huidl,Ietoutinclusi  &:  ainli  il  lcroitobfcur  & confus  de  com- 
pter quatorze  pour  dix-hui£t. 

On  dit  que  S.  Matthieu  ne  les  a pas  oubliez,  mais  que  de  propos  déli- 
béré il  n’en  a voulu  faire  aucune  mention  iufques  à la  quatrielmc  généra- 
tion du  Roy  Ioramiparcc,dircnt-ils,quc  les  enfansdu  Roy  loram  cftoient 
iflus  d’vnc  ellrangere , àfçauoird’Atalia  , fille  de  l’impic  Icfabcl  Royne 
d’I  fraël.  Que  li  cela  clé  confidcrablc,  fainû  Matthieu,  félon  nous , a bien 
mieux  fait,car  il  a toutà  fait  forclosdc  la  généalogie  qu’il  nous  donne  tous 
les  defeendusde  la  Royne  Atalia,  ayant  prins  la  branche  du  Prince  Ozias, 
qui  probablement  efioit  fils  d’vnc  autre  femme,  & lequel  auoit  délia  cRc 
tue  parles  Arabes &Phililfins,  cllantchofc très  notoire  quclcsRois  de 
luda  auoient  grande  quantité  de  femmes.  Mais  celle  railon  femble  foi- 
blc:  carlifain<5lMatthicul’auoitconlidcrcc,ilfiilloitauin  obmcttreles 
enfans  de  Salmon  , parce  qu’il  eut  Booz  de  la  paillarde  Sc  ellrangere 
Rahab.  Il  filloit  aulü  obmetcrc  les  cnfms  de  luda  , pour  le  moins 
Ceux  qu’il  auoit  eu  de  l’incellc  commis  auec  fa  belle-fille  T hamar , & di- 
re que  luda  auoit  engendre  Aminadab  , fins  faire  mention  de  Pha- 
rez  , de  Hefron,  ny  de  Aram , comme  l’on  veut  que  fainél  Manhicu 
aye  dit  icy  que  loram  engendra  Ozias , qui  e(l  à mon  aduis  beaucoup 
violenter  l’Éfcriture,  là  où  il  n’y  a aucun  fujet  de  le  fiùre  ; fainél  Luc 
a prins  par  Nathan  , & a lailfé  Salomon  > fainél  Matthieu  prcndpar 
Ôzias,&laiirclcRoyOcholias.  Il  n’y  arienfifacilleny  deli  clair  que  de 
fuiure  ce  quclcslàinéls  tcxtcsnousdifcnt. 

HHhii; 
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Maisquoy.rcpliqucraquelqu’vn, ccftc  fuitrc  continuelle  demermés  . 
noms  de  Père  en  fils  raie  bien  voirque  depuis  l’Ozias  de  faindt  Matthieu 
iufqucsàran  Ionas,quironcfept,  ce  nefontautresquclesrepc  qui  font  i 
la  branche  des  Rois;  Mais  àcelaierefpondsqueceftercncontredemefrac 
ruittedcnoinsen  diuerfes  branches  n'ell  pas  confidcrablc  au  prciudice 
des  fainifts  textes  de l’Efcriturc,  qui  nous enfeignent  le  contraire,  efbmc 
chofe  frequente  & ordinaire  que  dans  les  mefmes  Eimilles  en  diuerfes 
branches  on  voye  mefines  noms  fc  fuiure , comme  il  fc  vérifié  en  la 
fufdite  genealogie  que  nous  auons  donnée',  par  laquelle  en  la  bran- 
che de  Caïn  on  y voir  Henoc , Mathufàel  & Lamech  aulll  bien 
qu’en  celle  de  Seth  , cela  n'eft  en  aucune  maniéré  incompatible  i 
mais  il  elf  aifez  fâcheux  & rude  de  violenter  les  textes  de  (àin£f 
Matthieu. 

En  troifiefmclieu , fi  le  Roy  lofias  efUemcrmelofias  de  lâinâ  Mat- 
thieu (ce  que  non)ilsfont  quefàinâMatthieun'efl;  pas  véritable, en  ce 
qu’il  dit,  ^uc  tofttu  engtndr*  lechonias  ûr  [es  frères  enid  trdnfmigrdsien  de 
Bdhylane.  Ce  qui  efi  faux.  Car  le  Roy  lofias  mourut  en  Mageddo,  tenant 
le  party  du  Roy  de  Babylone  contre  le  Roy  d’Egypte  plus  de  vingt- fix 
ansdeuanequ'ilyeufi  aucune  tranfmigrarion  de  Princes  deluda  enBa- 
bylonc,4.  Roù.is..ii  15. Que  fi  faindMatthieu  efl  vaitable,comme  il  l'eft 
(ans  aucun  doute,  autre  fut  le  Roy  lofias  qui  mourut  cnfylageddo,  6c 
autre  le  lofias  defainâ  Matthieu  qui  engendra  lechonias  & Tes  frétés  en 
la  tranfmigration  de  Babylone:  & ncTcrtpas  beaucoup  la  rephquc  que 
l’on  fait  là  deifus,  difànt  que  quand  fàinâ  Mattliieu  a dit  en  la  tranf- 
migration  de  Babylone,  c’efià  dire  enuiron  ladite  tranfmigration  ; cat 
quand  l’on  dit  enuiron  quelque  chofe,c’eftàdirefurlepoinéiou  peu  de- 
uant  ou  peu  apres  i mais  de  dire  enuiron  pour  vingt-fix  ans  deuant,  cela 
n'efi:  pas  (bufienaj)le  : 6c  quand  il  le  feroit,  ce  que  non  , toufiours  la 
difficulté  demeureroit,  car  le  Roy  lofias  n'a  iamais  veu  ladite  tranfmigra- 
tion,ny  aucun  des  maux  arriuez  depuis  là  mort  à la  ville  &aux  habitant 
de  lerufalcm,  tant  parce  qu’il  mourut  auant  toutes  cesmiferes,  que  parce 
aufll  que  Dieu  le  luy  auoitainfi  promis  par  la  Prophetefle  Oldam,  r . Pd- 
rdlip-i^.  iS.  Car  maiatenant  (ditle  Seigneur)  iete  recueilterdy , (jr ferds 
forte  en  pdix  en  ton  fepulchre{noKzzen  ton  Icpulchre  ) dr  tes  yeux  ne  ver- 
ront pds  tout  le  mal  tjue  te  doit  fdireMenir  fur  ce  lieu-cy  Cr  fur  les  hatitdns. 
Par  où  l’on  voit  comme  iamais  le  Roy  lofias  ne  vit  ladite  tranfini- 
gration  de  Babylone , 6c  le  texte  de  fainâ:  Matthieu  au  contraire, 
nous  raonfirc  clairement  que  fon  lofias  a veu  la  tranfmigration  de 
Babylone  , voire  qu’en  ce  temps  il  a engendré  fes  enfans , auquel 
temps  il  y auoit  prez  de  vingt-fix  ans  que  le  Roy  lofias  eftoit 
mort. 

Et  cette  raifbn  eft  fi  forte  que  Samerius  lefuite  voyant  quelle 
eftoit  viéforieufe,  s’eft  imaginé  & a mis  en  faiéf  en  (à  facree  Chrono- 
logie que  k tranfmigration  de  Babylone  fc  doibt  prendre  depuis  la 
/etcziefme  année  du  Roy  lofias.  Mais  outre  qu’en  cela  il  eft  contraire 
a tous  les  Chtonologiftes  &aux  textes  (àorez.  Une  s'eft  pas  fouucnuque 
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ce  mcfmc  Roy  lofias  l’an  dix-huifticfmc  defon  règne  glorieux  & paci- 
liquedansIcrufalemyfitcclebrcrceftcmemorablePafque,  donteft  faid- 
mention  au  4.  des  Roys  chap.  15.  & ain(i  qu’il  s’eft  a bu  le  de  mettre  la 
commencement  de  la  tranfmigration  foubz  le  règne  du  Roy  lofias  qui 
mourut  en  Mageddo,  laquelleredoibtprendreautemps  du  lofias  de 
Mathieu  parce  qu’il  le  did,  ficquelediCintilelltrcs-veritable. 

Derechef  S.  Matthieu  did  que  fon  lofias  engendra  lechonias  & fes 
ficrcs  : que  fi  le  1 echoniasde  S.  Matthieu  cft  le  Roy  lechonias,  (corameils 
le  prefupofent)  certes  icy  il  y aura  encores  obmilfion  d’vne  perfonne,à 
fçauoirdeloachim fils duRoylofias, car leRoy  loachim  dcuxiefmc, dit 
lechonias,fut  fils  duRoyloachim  qui  fut  fils  du  Roy  lofias;  mais  lelccho- 
nias  de  S.Matthieuefi  fils  de  lofias  ôc  non  de  loachim,  donc  s’il  fiiut  que  le 
Roy  lechonias  foit  le  lechonias  de  S.  Matthieu,  il  ne  fera  pas  icy  non  plus 
véritable  en  cequ’il  nous  did  que  lofias  l’a  cngendré,&  au  lieu  de  quator- 
ze générations  qu'il  trouuc  depuis  lofias  ia^ucs  à la  natiuité  de  nollrs 
Sauucur  il  y en  aura  quinze;  & ainfi  vn  abifme  fuiura  l’autfc.  ’ 

En  cinquicfme lieu, ie demande  à ceux  qui  fuiuent  cette  opinion,  de 
qui  veulent-ils  que  le  Abiudde  S.  Matthieu  foitfils?  S’ils reljjondent  que 
c’eft  du  Zorobabel  de  la  branche  des  Roys,  comme  ils  font  obligez  de  le 
dire,  cela  ne  fetrouuera  pas  véritable;  Carie  Zorobabel  de  la  branche  des 
Rois  ellfilsde  Phadaia  i.  P4ral.  5. 18.  qui  le  fut  du  Roy  lechonias.  Et 
le  Zorobabel  deS.  Mathieuefifilsde  Salathiel  qui  le  fût  de  fon  Içcho- 
nias  : Autre  donceft  le  Zorobabel  fils  de  Phadaia,  & autre  Zorobabel 
fils  de  Salathiel.  Qije  fi  on  did  que  S.  Matthieu  aye  encores  icy  prins  Sala- 
thiel  pour  Zorobabel,  tout  fcmbleroit  merucilleufcment  confus  & enue- 
lop^:  Mais  pour  faire  voir  que  le  lechonias  de  S.  Matthieu  ne  fut  iamais  ny 
fils  du  Roy  lofias,  ny  moins  luy  mefmesleRoi  lechonias,  ains  autre  qui 
cft  defeendu  de  la  branche  Royalle  de  Salomon  parle  Prince  Ozias  fils  du 
Roiloramcommenousauonsdefià  déclaré  , voyons  ce  que  l’Efcriture 
did  desenfeni  duRoylofias,  qui  eut  quatie  fils,à  fçauoirloachas,  Elia- 
chim,did  loachim,  Mathanias,did  Sedccias,&  Stllum. 

Le  premier,à  fçauoirloaclias,fut  tranfportc  & mené  prifonniet  en  E- 
gypte  où  il  mourut , fans  que  l’Efctiturc  luy  donne  aucuns  hoirs,  4. 
Roy/ 1}. 

Le  fécond,  ùfçauoirEliachim,  did  loachim,  fut  aufC  mené  captif  en 
fiabylone,&  fon  fils  loachim,  did  lechonias,  mis  au.Trofneponr  régnée 
À là  place. 

Le  troifiefme,  qui  fût  Mathanias,  did  Sedecias,fii  t Roy  auffi  apres  que 
fon  nepueu  loachim,did  lechonias,  eut  efté  comme  fon  pere  mené  captif 
cnBabylone;  Et  de  ce  troifiefineon  voit  dans  f’Efcriturc  comme  le  Roy 
Nabuchodonofbt  fit  mourir  tous  fes  enfant  auant  que  hiy  fiiirc  creuec 
lesycux,4.  15.  ...1, 

. • Le  quatriefme,  qui  fût  iellum,  l’Efcriture  ne  luy  donnéancuns  enfans:  ' 
doncH  neteftadcsdorcendahs  duRoi  lofiuquc-lefeul  Roy  lechonias  fils 
defon  filslc  Roy  loachim-Eliachim:  defqucls  voyez  ce  qui  eneftditdans 
le  sa.  chap.  dcleramie,RMvrr4»(  (/diSU^t^yM/rUtJoéchtmfhdttojîiif  Rçf 
■ ' ■ HHh  iiij 


4î8  chronologie 

de  ludd]  iltnelefUmdrcni  f*s ,HeltumM  frere'.heUt  m<t (tti*r\& fem  fds 
crié  pour  luy,  heUs  Seigneur  ! U féru  enfeuely  deUfepulture  de  Idfne  pturry , 
0>)etti  horsdes  portes  de  leru(dem.  Voilà  p,our  le  fils  duRoy  lofias,  te 
pour  le  fils  defon  fils,  à fçauoitdu  Roy  leenonias:  voy  ez  ce  que  là  mef- 
mes  il  en  eft  diâ:.  le  fu  'u  vùunt,  diél  le  Seigneur , sjue  qutmd  lechonua  fils  de 
lodchim  Roy  de  luda  feroit  Vne  bague  en  ma  main  dextre  , ji  t arracheray-je 
hors  de  là.  Et  plus  bas  de  luy  mefmcsi  C'efl  pourijuoy  tant  luy  que  fa  fe- 
mence  (noctez  lemence)  fontfitteX^  en  la  terre  qu’ils  ne  cognoijjent  pas. O terrCy 
terre  efeoutte  la  parole  duSeigneurl  Le  Seigneur  di{lsùnfi,Efcticithomme-cy 
fierille {noizcz  fterille)  hommequi  ne  projjierera point  en  fes  iourr,  caril  n'y 
aura  point  d' homme  de  fa  femence  qui  fait  afiis  fur  le  T ref  te  de  Dauid,  cjr  qui 
aye plus puiffanee  en  luda.  Que  li  apresauoir  veuces  malediûions.onnc 
iuge  quelles  (ont  beaucoup  plus  confidecables  que  celles  de  Caïn  & d'E-^ 
làu,  ïenlaillêleiugemcntàtoUtc  perlbnncde  bonfèns;  Et  quand  il  n’y 
auroic  que  ces  feul  s textes,  ils  font  plus  qucfiiiSlanspourfaitcvoir  que  le 
leclionias  dclagcncalogie  donnée  par  S.  Matthieu  ne  fut  iamais  ny  fils  du 
Roy  lofiasny  filsdcfon  fils,  puis  qu'ayant  efié  tous  deux  maudits  & le 
Roi  lechonias  toutà  faidceicttcaucc  là  femence  Sc  po(lecité,pour  n'auoir 
aucune  authorite  en  luda,  le  fils  de  Dieu  quielHcRoy  eternel  de  luda, 
n'tuira  pas  voulu  defccndtc  ny  d'eux  ny  de  leur  femence,  c’ell  à dire  de  leurs 
fucceueursi  ains  du  lechonias  de  S.  Matthieu  qui  nefiit  iamais  Roi  non 
plus  que  fon  pere,quoy  qu’ils  fiilTcnt  biendeligneeRoialle. 

Reuenons  maintenant  à la  fuittede  la  généalogie,  car  puis  que  nous 
auonsfaiâ  voit  que  toute  la  pofterit^du  Roi  lofias  fut  clfeinte  par  mort, 
ou  rejettee  pour  n’auoir  plus  de  puillànce  en  luda,  voyons  qui  aura  eu  le 
Sceptre  aptcsleRoi  lechonias  puis  qu’il  fût  re;ettéauec  toute  fit  pofteritd. 
SalathiekiiOc  Efdrasliu.a.chap.  yeftoie Ducdupeupleenuiron  /'«oijo.  de  U 
taptiuité  : Donc  ce  fut  le  Prince  Salathiel  qui  eftoit  Duc  du  peuple  d’ifraël, 
& patainfide  luda,  6c  qui  fuccedaau  Roi  lechonias,  non  pourellre  Rot 
comme  il  auoit  elle,  mais  pour  en  eftreDuc  6c  Prince fouuerain  com- 
meil  fût; furquoy  nous  auons  encoresà  efclaircir  qui  fût  ce  Prince  Sala- 
tliiel  fuccelfcurde  lechonias:  caron  voit  par  la  genealogie  quenous  auons 
drelfeedommcil  y aeutroisPrinccsdeludaqui  ont  eu  ce  mefme  nom,  à 
fçauoir  Salathiel  fils  de  ce  Roi  loachim.didHechonias.en  la  première  bran- 
che, Salathidfilsdc  leclionias  qui  fitt  fils  de  lofias  en  la  féconde  branche, 
&:SaUchiel  fils  de  Ncr.y  en  la  troifiefme  defditcs  branches. 

te  premier  fetrouue  le  vingtiefme  depuis  Dauid,  le  fécond  eft  feule- 
ment le  qwnzielmt  depuis  le  meftae  Dauid,  &le  troifiefme  eft  le  vingt- 
dcuxiefinedepuisDauulaulfi.'Etainfitoustrois  dilfercnts  tant  au  nom-^ 
bre  desgenetations  fuccéffiues  qu’aux  lignes  tirées  du  lioi  Dauid  qui  nous 
faidtclairememfvoltquelc  Salathiel  de  S.  Matthiounepeuceftteconfon- 
.du  ny  prins  pour  aucun  des  autres  deux. 

. On  demandera  donc  duquel  dc.ccs  uois  a parlé  le  Prophète  Efdras, 
quand  il  diâ.que  Salathiel  eftoit  Duedu  peuple  quand  il  eftoit  à l’an  treti- 
tiefibe  de  lacapdpité  en  Babylonti  A quoy  on  peut  ncttemcnucfpondre, 
qu’ft  olaiathaÈteaccadude  parler  daptemier  qui fiu  fils  du  Irai  içKhonkis, 

^ -.i  .-U  H ' àcaufe 


DÉ  LAPEYRÈ  Siedé'XXSIV;^ 

à'cauCcJutCKce  formel  que  nous  venons  d'allegaer  du  Prophète  Icrcmie, 
ears’il  auoit  parl^  de  luy,  outre  que  contre  la  grande  malediâion  donndc 
àfonpere,noftreScigneutfetcouueroitdcfccndu  de  lafcmence  rejeneé, 
itièroit  vray  que  contre  la  diuine  ordonnance  SalathicI  auroit  edé  a(Us 
au-irrofiic  de  Dauidâc  de  fondit  perde  Roi  lechoniasi  Sc  cela  ne  pou- 
uanc  edre,  parce  que  Dieuauoit  rejette  la  podericé  du  Roi  lechonias,  il 
faut  nqcedâiremunt  qu'Efdras  aye  parlé  de  l'vn  des  autres  deux  Sala* 
tbieU. 

. ' Et  d’autant  que  cela  n’cd  pas  déclaré  dans  Efdras  ny  ailleurs:  dans  l’Efj- 
crïtrUte  (àinide,  & que  Philon  le  luif,  & apres  luy  cous  les  Chronologidts^' 
demeurentd’accordquedcpuislafindes  Roys  dcluda&  capriuitédeBa- 
bilone  le  Sceptre  dduda  fut  transféré  aux  Princes  de  la  ligne  de  Nathan, 
fils  du  Roy  Dauid:  ce  qui  ed  vray-femblable  par  l’ordre  fuccclEfdes  per- 
Cànnes  qui  font  en  la  derniere  branche,  quihirentdepere  en  fils  Ducs  de 
lildadepuisNeryiufquesàMelchi,  & qu’Efdras  nouscnfcigneqiic  Sala- 
thieledoicOucLl’an  trencicfme  de  ladite  capciuicé.  Nous  difons  har- 
diiuonc  que  ccfiic  donc  le  Salathiel  de  Sain^  Luc  qui  edoic  fils  de  Ne- 
ry  ,&le  vingt  deuxielmedcpuisleRoiOauid  parla  branchede  Nathan) 
apres  lequel  SalathicI  il  y eut  quinze  Ducs  fuccclliucmcnc  de  la  mefinc 
farnille,àtouslelquclsquafiPhilon,&  aptes  luy  tous  les  autres  Autheurs, 
adjoudenc  vn  fécond  nomà  celuyqueS.  Luc  nous  en  a donné)  comme  à 
R.eza,quied  le  ttoifiefmeDuc,ils  yadjoudent  le  nom  de  Mtfciollam)à 
celuy  deloannailsyioignent  Benreza,  Acainfides  autres.  Tant  y a que 
ccfucSalathielfils  deN^siquifucceda  auRoi  lechonias,  duquel  lecho- 
nias Philon  a fongé  qu’il  fût  furnommé  Neri,  parce  qu’il  met  le  change- 
ment du  Sceptre  beaucoup  plus  haut,  à fçauoir  en  la  petfonne  du  Roy 
loas,  enquoy  il  s’abufe,  comme  nous  auons  prouué  fur  l'examen  de  fon 
liute  cy-apres  inféré. 

Mcfmc  quedion  peut-on  faire  du  Duc  Zorobabel  fils  de  Salathiel,  qui 
fiic  Duc  du  peuplcapres  les  foixante  & dix  ans  de  la  captiuité  de  Babylone, 
1.  Efdrdt  I.  Car  y ayant  eu  quatre  Princes  de  luda  cous  qùafi  contempo- 
rains qui  ont  eu  le  nom  de  Zorobabel,  on  peut  iudement  demander  du- 
quel de  ces  quatre  Efdras  a entendu  parler. 

Le  premier  que  l'on  voit  en  la  généalogie  ed  Zorobabel,  fils  de  Pha- 
daia,  qui  fut  fils  du  Roi  lechonias,  duquelle  Prophète  n’a  peu  entendre 
parler,  tant  à caufe  du  fufdit  texte  de  leremie  par  lequel  tous  les  defeen- 
dantsdu  Roilechoniasenfontforclos,  que  parce  que  dans  Aggee  chap. 
z.ily  ed  diéi.  Encts  iourslà,  di3  le  Seigneurdei  Àrmees,  iete  fnrendray  loy 
ZorohaM  fils  de  Sdkshiel  mon  feruiseur, carie  tay  efieu,  di(l  le  Seigneur  des 
jtrmees.  Or  puis  que  celuy  que  Dieu  auoit  efleu  edoit  fils  de  Salathiel  & 
non  de  Phadaia,onpeucaflcutementconclurrcquecen’ed  nullement  du 
premier  qu’Efdras  a voulu  parler. 

Non  plusn’a  il  peuentendrcduquatriefmc Zorobabel, parcequil cil 
fils  d'vn autre  Zorobabel  félon  Efdras  mefmcs,  3.  Efdras  5.  5.  & le  Du.’ 
Zorobabel  fut  fils  de  Salathiel.  Donc  ce  quatriel^te  en  ed  exclue  comme  le 
premier. 
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Et  par  ainfi  Efdrasa  parle,  comme  aufli  Aggec,  ou  du  Zorobabddclâ 
fécondé  branche  félon  S.  Matthieu,  ou  du  Zorobabel  de  la  troifiefme 
branche  félon  S.  Luc,  parce  que  l’vn  & l’autre  ont  eu  vn  pete  appelle  Sa- 
Jathicl.  Mais  le  Zorobabel  de  S.  Matthieu  cftoit  fils  rfc  Salathiel  fils  de 
Icchonias,  &leZorobàbeldcS. LucfilsdcSalathiclfilsde  Neri:doncil 
yagrandeappareneeque  ce  fût  ccluy  de  S.  Luc,  tant  à caufe  que  nous 
auonsvcucommcPhilonnousacnfeignciquelcDuc  Salathiel  clloitfils 
dcNcri,queparceauirique  tousfesdefccndantsdcpcrccn  fils Iuccc(Iiuc-< 
ment  font  appeliez  Ducs  de  luda  depuis  fon  fils  Salathiel,  qui  en  fiit  le 
' premier,  iufques  à lanné  qui  fut  le  dernier  de  laligne  mafeulinedes  Prin- 
ces de  I uda  qui  en  eurent  le  Sceptre. 

Tant  y a que  le  Zorobabel  de  S.  Matthieu  ne  peut  (Jlre  celuy  de  laprc^ 
micrc  branche,  parce  que  le  fien  eft  fils  de  Salathiel,  & l'autre  l’eft  de  Pha^ 
daia:  Etainfi  pat  toutes  fortes  de  raifons  depuis  le  Roy  Ioram,autrecftUt 
branche  Roialle  du  Roi  Ochofias  fon  fils;  tirde  des  liutes  des  Rois  &'dti 
Paralipomcnon , & autre  celle  qui  e(l  rapportée  par  S.  Matthieu  depuis  le 
mefme  Roi  loram  par  fon  fils  Ozias  qui  fut  frère  du  Roy  Ochofia^  Sc 
onclcau  troifiefme  degré  du  Roi  Ozias. 

D’ailleurs,  puis  qu’en  S.  Matthieu  dcpuisIcRoiDauidiufijuesànoIhe 
Seigneur  nous  ne  voyons  que  deux  fois  quatorze  générations,  & que  par 
la  branche  des  Rois  on  y voit  non  feulement  les  deux  fois  quatorze  géné- 
rations félon  la  méthode  de  S.  Matthieu,  mais  de  plus  iix  générations 
dauantage,  {icen’cftoitqu’vncmefme  genealogie  que  celle  des  Rois  & 
celIcduPrinccOzias donnée  parleSainétEuangeüfie,il  s’enfuiuroit que 
l’Autheur  desdeux  liures  du  Paralipomenon  auroit  peu  voit  la  naiflânee 
du  Fils  de  Dieu,  & qu’il  feroit  né  au  temps  de  Scmciafils  de  Sechenias, 
qui  c(t  le  tteziefrne  depuis  le  Roi  I ohas;  ce  qui  elf  faux  : C ar  ledit  Semeia 
viuoitencorcsdutcmpsde celuy  quia  faiéf  les  liures  du  Paralipomcnon 
plus  de  quatre  cents  ans  deuant  que  nodre  Seigneur  print  chair  humai- 
ne. 

Concluons  donc  auec  tout  refpcél&rcucrcncc,quetout  ainfIqueS. 
Augudin  s’ed  abuféd’cdimcrquclagcncalogicqucS.  Luc  nous  a donnée 
dcpuisIcKoy  Dauid,  foit&ayeeftédu  Prophète  Nathan,  &nonde  Na- 
than fils  dudit  Roi;  & qu’ainli  le  Sainéf  Euangelidc  nous  aye  baillé  la  Ge- 
nealogie fàccrdotalc,  & non  Royallc  de  nofttc  Seigneur;  De  mcimcs  s’eft 
peu  dcccuoir  $.  (renec  & ceux  qui  l’ont  fuiuy,  d’auoir  creu  que  la  Généalo- 
gie du  Fils  de  Dieu  rapportée  par  S.  Matthieu  ed  la  mefme  que  celle  qui  fc 
tire  des  liures  des  Rois  & Paralipomenon,  depuis  le  Roi  loram  en  bas: 
Car  comme  il  cd  très- véritable  que  la  Généalogie  rapportée  par  S.  Luc  ed 
toute  Roiallc,  prouenuedu  Prince  Nathan,l’vn  des  enfans  du  Roi  Dauid, 
fans  qu’en  toutela  fainâc  Efcrïture  autre  part  qu’en  S.  Luc,noustrou- 
uions  aucuns  des  defeendants  de  Dauid  par  la  branche  de  fon  fils  Na- 
than. Audi  deuons-nous  dire  celle  que  nous  donne  S.  Matthieu  pro- 
yt4]cnuc  du  PtinccOzias,l’vn des enfiinsduRoy loram edre  trcs-par&dle 
' te  accomplicjiàns  aucune^bmiffion,  & qu'cllp  cd  toute  autre  que  celle  du 
liuredcsRoysdcduParalipimcnou,  quoy  qu’il  s'y  rencontre  vnc  fuitte 
' *■  fucceflluc 
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fucceffiucdcnomsquiontdonncoccafion  d’cftimer  que  c'cftoicnt  mef- 


mespcrfonncs.tantdanslabranchcdcsRoysdepuislc  Roi  loramqu’cn 
labranchcdcfon filsle  PrinccOzias,  maispuisqucGuillaumcfïlsdciGan  . • - 

cft  aucrc  que  Guillaume  fils  de  Pierre;  & que  Henry  de  Bourbon  fils 
d'Antoine,  eft  autre  que  Henry  de  Bourbon  fils  de  François;  Certes  le 
Roy  OziasfilsduRoi  Amafias,  quielllc  cinquiefmc  defeendu  du  Roy 
loram.efl  autrequelcPrinceOziasfilsdumcimcRoi  loramquifctrou- 
ue  au  premier  degte':  que  (i  ce  font  deux  Ozias,  cornmc  ils  le  font,  leurs  en- 
fans  font  diuerfes  perfonnes,  qùoy  qu'ils  ayent  mcfmes  noms. 

Par  ainfi  ie  ne  fuis  non  plus  blafmablc  de  conclurre  la  vérité  contre 
(àindHtcnée,  quclonnefa  eftéd'auoirconclu  contre fainélAuguftin en 
ropinionqu'ilaeuëduPrinceNathan.  Que  fi  on  me  répliqué  que  Ion  a 
peu&deub  conclurre  contre  fainû  AugulHn  , parce  que  fainiSë  Luc  en 
termes  exprès  dit  que  ledit  Nathan  fut  fils  de  Dauid;  De  mefmç  ie  ref 
ponds  quei'ayraifondenefuiutefaindHrencc,  parce  que  S.  Matthieu  dit 
que  lë  Roy  loram.  a engendre  le  Prince  Ozias,  & qu'il  ne  met  depuis 
leRoiDauidiufquesàfonlofiasque  quatorze  générations.  Et  ainfifui- 
uant  nos  raifons  & demonftrations  fans  faire  aucune  violence  à la  lettre  . 
nyaufensdcrEfcriturc  , les  troisquatorzainesdegenerations  exprimées 
pat  faillit  Matthieu  depuis  Abraham  iufques  à nollre  Seigneur,  fetrou- 
lient  très-  clairement  S:  véritablement , fins  aucune  obmilnon  ny  redon- 
dance.'Oùau  contraire  confondant  la  branche  royalle,  qui  eft  la  premiè- 
re, auec  la  branche  des  Princes  ilfusdu  Roi  loram,  qui  dt  la  fécondé  ; ce 
'qui  n’eft  neceftaire  ny  fouftenable , on  fe  trouue  tellemcnr  empefehé  à 
trouucr  l'ordre  reglédefditesquatorzainesqucle  dodte  Maldonatlefuite 
ncfçaitàquoy  il  s'en  doit  tenir , apres  auoir  fur  ce  rapporté  plufieurs  3c 
diuerfes  opinions,  toutes  lefquelles  font  contraintes  de  dire  que  faillit 
Matthieu  a obmis  ou  oublié  des  perfonnespour  faire  iuftement  fes  trois 
quarorzaines,cequenousauonsde(iarefuté  &efclaitcy.  Trois  fois  qua- 
torze, difent-ils,  font  quarante-deux  perfonnes  ,&  il  n'y  enaeu  en  tout 
que  quarante  : Etpartant,  concluent- ils,  il  faut  que  l'Euangeliftc  en  aye 
lai(féquelqucs-vns:mais  ces  imaginations  foubz  fupportation  font  fans 
folide  fondement , foufmettant  derechefeomme  tout  le  refte  de  mon  ceu- 
ureau  iugement  infaillible  de  TEglife:  leS.Euangeliftecft  clair,  intclligi- 
ble  ficveritablc.  Voicy  commeiTparlcde  ces  troisquatorzaines. 

1.  Pttr  dinfi  toutes  ( nottez  toutes  ) les  générations  tjui  ont  ejlé  depuis  Ahrd-  Des  Qnitor; 
ham  iufques  à Dauid  font  quatorXe  generationt.  Math.  1. 17.  uincs  deS. 

Z.  Et  depuis  Dauidiufquesàcequ'ilsfurenttranjforteX^enBahylone,qua^  Matthieu. 
tor^e  générations,  Matth.  i.  17. 

3.  Et  depuis  qu'ils  furent  tranjforteg^  en  Bahylone  iufques  à Chrijl,  qua- 
torT^e  générations,  Matth.  1. 17. 

Applicons  maintenant  ces  diuins  textes  félon  les  intentions  de  Saina  ,* 


Matthieu , & faifons  vne  claire  dcmonftration  de  ces  trois  quatot- 
raines. 


♦ • 
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Demoolha* 
' tion  des  croix 
Qoaconui^ 
nu. 


i.  Qifiitor:ztâne. 

I Abraham. 
i Ifaac. 

5  lacob. 

4 luda. 

5 Pharcz. 

6 Hcfron. 

7 Aram. 

8 Aniinadab. 

9 NahalTon. 

10  Salraon. 

II  Booz. 

11  Obcd. 

1}  Icfle. 

14  Dauid,  Roy. 


1.  Quiuorz^mf- 

t Dauid.Roy. 
t Salomon , Roy. 
5 Roboam,  Roy. 

4 Abia,  Roy. 

5 Afa.Roy. 

6 lofàphac,  Roy. 

7 loram , Roy. 

8 Ozias. 

9 loathan. 

10  Achas. 

11  Ezechias. 

Il  ManalTcs. 

I)  Amon. 

14  lofias. 


}.  QMi»rX*ihé. 

I lofias. 

I lechonias. 

} Salathicl. 

4 Zorobabel. 

5 Abiud. 

6 Eliachim. 

7 Azor.  ’ ^ 
S Zadoch. 

9 Achim. 

10  Eliud. 

II  EIcazar. 

11  M-athan.  ^ 

I)  Ucob. 

14  lofcph. 


-7 


' t.  ■ 


Et  lofe^h fut Icmary de 7^1arie,de laquelle ejhic  Insvs,  quiefldit  Christ, 
Mdtth.  1 . 1 6.  Sc  peut- il  rien  voir  de  plus  clair  ny  de  plus  véritable  & fâindî 
Car  faindl  Matthieu  ne  dit  pas  qu’ilyaieny  quarante,  ny  quarante-deux, 
ny  quarante- trois  perfonnesi  mais  il  dit  que  depuis  Abrahamiufqucsà 
Dauid  il  y a quatorze  générations,  & cela  eftvray  prenant  chafquepcr- 
fonnepour  vne  génération.  Lt  c'eft  ainfl  que  le  Sainift  Euangeüfte  fait 
^ ' fes  troisquatorzaines,aurquelIesOauideflledernietdelapremicre,&Ie 

premier  delafcconde,  & lofias cftledemicr  de  la  fécondé  & le  premier 
> ,,  delatroificfmc.toutainü  queNoéfùtledctnier  homme  depuis  la  crea- 

. tioii  iufques  au  Déluge,  & le  premier  depuis  le  Deluge  iufqucs  à nous. 

Ellrelcdcrnierà  vnlieu  ncmpefcliepasqu’on  nepuiffcellrele  premieri 
vn  autre;  Mais  leSaindl  Euangeüfte  femole  n’auoir  nullement  entendu 
I ÿ , qu’ily  euftplus  ny  moins  de  perfonnes  depuis  Abr.iham  iufqucs  à lefus 

i k ’ ' que  celles  qui  y fontcxprime'cs,  parce  qu’en  la  niimcrationd'iccllcsde- 
puisD.iuid  iufqucs  à loram  inclufiucmcnt,  ils  ont  tous  efte'  Roisdeluda: 

. inaisdcuantDauid,nyaprcsIotamiln’yapointcudcRoiscnlaGcnca- 

logic  de  noftrc  Seigneur  félon  faindt  Matthieu.  Paffons  aux  autres  co- 
" ‘ lomnes. 

^7^  ’ R, -,  LaS.colomncdcceSiecleeftdelafuittcfùcceffiucdcsRoisic Monar- 

d’Aflriie.Jc  ques  de  la  première  Monarchie  du  Monde,  quifutcellcdcs  AlTyricns,  la- 
- > ' S*'<**"*P*1'>  quelle  depuis  la  première  année  du  régné  de  Nembroth  , qui  en  fur  le 


7^' 


Empire. 


3uicnfucletrcntcliuidricfmcRoy,a  dure  (ans  aucuncintcrruptionrcfpacc 
e ire:^e  cents  einijHunte-trou  ans  : au  bout  duquel  temps  les  vices  de  Sarda- 
napale  furent  fi  cxccflifs&infupporcables,  ou  l'ambition  de  Belocus& 
.Arbaces  dcux'de  fes  Satrapes  Sc  principaux  Fauoris  (î  grande  qu'ils  fe  dcli- 
bcrcrentà  mainouuertcd'affaillir  Sardanapale:  ce  qui  leur rcüfntfihcu- 
'reufement.  Dieu  l'ayant  aùifi  permis,  que  le  Roy  pour  éuiter  de  fe  voir  en  - 
*:  ttc 


h': 
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trc  leurs  mains  fc  ictta  dans  vn  feu, où  il  fut  bruflc  tout  vif;  & luy  tnort,BeI- 
lochus  ctoiflefmcde  ce  nom,  dit  autrement  PhuUBclochus,  Sc  Arbaccs,  fc 
partagèrent  l’Empire,  comme  veulent  la  plus  grande  patrie  des  A utheurs. 
Maisi’cftimcquerEmpiredel’Aflyriedcmeura  tout  a feitàPhul-Bello- 
chas,  & qu'il  donna  le  Rjoiaume  des  Medes  à Arbaccs  : tellement  que  ce 
partage  futgrandcracntincgal;&s’abufentccux  qui  eftiment  que  la  Mo- 
narchie Ailyrienne  print  icy  ân  : car  tout  au  contraire  ledit  Phut-Bçllo- 
chus  & Tes  fucceiTcurs  ne  font  iamaiaautrement  qualifiez  aux  Hiftoires  que 
Roisd’Airytic,ou  de  Babilone  : & quoy  quele  Sceptre  des  Afiÿricns  chan- 
geai pour  lors  de  famille.  l'Empire  ne  laiflà  pas  de  durer,  les  changemens 
desfamillesn’cmpefchenc  pastoufiours  les  durees  des  Eiats,  c'elt  pour- 
quoyi'appellc  ce  changement  diuifion,  ou  lèparation  d’vne  partie  de  la 
première  Monarchie  des  Airyriens,&  non  la  fin,  laquelle  n'arriua  que  lors 
que  Cyrus  en  transféra  la  Monarchie  aux  Perfes. 

Et  cependant,  pour  faire  voir  à l’cril  l'alteration  ou  changement  qui  R»'»  des 
arriua  en  la  première  Monarchie  apres  l'an  quatorziefme  de  Sardanapale,  *^*‘*'-‘ 
l'ay  mis  en  attache, danslacolomnedcsRoisd'Alfyrie,  le  commencement 
d'vnecolomnepour  les  Rois  des  Medes, grandement  confiderable  pour 
bien  placer  l 'Hiioitc  de  1 udith , ainfi  que  nous  verront  cy-apres,  & prcc 
aulhquedés  ce  temps- là  les  Medes  eurent  leurs  Princes  & Rois  prtica- 
lius  iufqùcsàCyrus,lerquels  eioient  bien  liez  Sc  confederez  des  AlTy- 
riens,  mais  nullement  fubjets , voire  il  y eut  fouuent  des  guerres  entre 


eux. 

Lafepticfme&dcrnierecolomneeftdcrotiginedesRoyaumes  te  des 
pecronncsilluircs,oùnousn’auonspasbcaucoupàdilcourir,{Icen’ei  vn  & Ho^iume 
peu  fur  la  fondation  de  la  ville  & Roiaume  de  Cattage.  Cattage  donc,  Cimge 

ville  & Roiaume,  ci  marquée  à l’an  quatricfme  d'Afetazafpes,  qui  fut  le  * 
trente- fcptiefinc  Monarque  des  Allÿricns;  parce  que  ce  fut  en  ce  temp^,  à 
fçauoitccnt  quatante-troisans apresquelcTcmplcdcIcrufalcmcut  cic 
baii  parle  Roy  Salomon,fclon  lofcphc,(ainfi quenous auons  veu  au  Siè- 
cle trente-  deuxicfme  fut  lesdifeouts  des  Rois  deTyr,)que  Dido,  fœur  de 
PigmalconRoydcTyr,oudcPhoenicie,s’eneiantfuyedcThyr  auec  de 
gsands  ircfots,s’cn  alla  en  Afrique,  où  elle  fût  fondatrice  te  première  Roi- 
J1C  de  Cattage:  & d'autant  que  laPhoenicie  fût  anciennement  appcllce 
Punicic.&t  que  Dido, fondatrice  de  Cattage, eioit  Punicicnnc,de  là  ci  ve- 
nu que  les  guerres  qui  onteie  entre  les  Romains  & IcsCartaginois  ont 
cicappcllccs  Puniques pluioiqucCartaginicnncs.  Que  fi Cattage  fût 
mince  par  Scipion  l'an  6 o6  .de  la  fondation  de  Rome,  au  Confulat  de  Cn. 

Cornélius  Lentulus,  & Lucius  MummiusAchaius,  comme  il  ci  vray  JSc 
Orofe  cn  demeure  d'accord, il  a mal  lûpputé  quand  il  a dit  que  ce  fût  700. 
ansapttsqucCartagcauoitcié  baiie:carilyauoitcnuiton  739.805 qu'el- 
le auoit  cite  baÜc.  Quant  aux  Rois  fucceicurs  de  Dido , il  n'y  a point 
d'Autheuf  quilesnousaye  baillez,  mais  pluficurs  Siècle^ apres  Dido  il  y 
a ou  de  gnnds  perfonnages,  qui  de  pcrc  en  fils  quafi  ont  t ic  Chefs  desar- 
iVcesakCariage,  tant  dans  les  Efpagncs,  que  cn  Italie  & Afrique,  & f.-';  ‘ 

Chefr  fout  communément  appeliez  Ducs  de  Cattage,  non  comme  nSûs 

Ili 


2).  Dinaftte 
4£gypie. 


Des  Pontifes 
àc  ce  Siecie, 
contre  les 
Chroniques 
lies  Hc* 
bticux. 


Rois  de  lu* 
da. 

Rois  d*If- 
laëL 


)4.Iisiron. 
Du  Ro/  los> 
chao. 
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prenons  auiourd'huy  la  qualité^de  Duc , mais  Ducs , c’eft  a dire , Chefs  & 
Capitaines  : car  la  ville  fc  gouuernoit  en  Republique.  T elsonteft^  A mil- 
car,  Hanibal  , Humilco, Mago , Hanno,  Afdtubal.Amilcardeuxiefme, 
Gifeo,  Amilcar  troifiefmc,  Hanibal  fécond, Hanno  deuxiefine.Afdni- 
balfecond,Hanibaltroifteünc,Afdrubaltroificfme:  & finalement  Cat- 
tage  fut  deil:ruitc&  razceparles  Romains  fous  Scipion  +Emilian. 

Pour  laij.Dinafticde  l’Egypte,  voyez  ce  que  nous  en  auons  défia  die 
aux  ‘difeours  des  Uinaitics  au  Siècle  1 1. 

Concluons  donc  ce  Siecie, en  comptant  l’an  du  Monde  $400.  proüné 

Îiarl'aH  }i.d'Azarias,ditOzias,Roy  deluda;  cela  s'entend  pat  la  ji.de 
bn  regne,  & non  de  fon  aage. 


SIECLE  XXXV. 

CE  trente-cinquiefmeSieele,quifevoit  àla  jj. pagedenoftrclâindlc 
Chronologie, fediuife  en  neuf  colomnes,defquell«s  les  vnesfonc. 
depmsle  commcncementdu  Siècle  iufquesàIafin,&lesauuesnon,  dc- 
quoy  nous  donnerons  aduis  en  Ton  heu. 

La  première  colomnc  eft  la  fuite  généalogique  des  prcdecefTeurs  de  not 
lire  Seigneur. 

La  t eft  desanneesdu  Monde  dcfquelles  le  Siecie  dont  eft  queftion  eft 
compofe. 

La  j.lcsChefsvifiblesdel'Eglife,quifont  les  fouuerains  Pontifes  de* 
luifs,  auec  les  Prophètes  qui  ont  efte  leurs  contemporains, & ont  vefeuen 
ce  Siècle.  Les  Chroniques  des  Hebtieux  ne  mettent  point  noftrc  Sadochj 
& auantSellum  ils  introduifent  vn  loathan,vn  Vrias,vnN*tias,&  va 
Ozias.qu’cllcs  difentauoit  efte  Pontifes  fous  lesRoisIoathan,Acha$,  Eze- 
chtas&  Manaftcsimaistouscesnomsncftanspasdansleliuredu  Patalip. 
en  l’ordre  des  Pontifes,  Sc  les  Chroniques  ne  donnant  authotiié  ny  raifon 
de  leur  dite , nous  obmettons  ces  Pontifes  pretenduz , & nous  tenons  aux 
deux  de  l'Efcriture.  Et  faut  notter  que  ptefque  tous  les  Prophètes  qui  vi- 
uoient  au  Siecie  prçredent  viuoicnt  encore  en  ceftui-cy. 

La  4.  colomnc  eft  de  l’ordre  fucceffif  desRois  deluda, laquelle*  qua- 
tre bords. 

La  j.  colomnc  eft  le  refte  des  Rois  d’Ifraël,  qui  a trois  bords  ; & ces  deux 
colomncs  fontlescoloinnesdu Siecie  fur  lefquellcsnousauons principa- 
lement à difeourir  : Ce  ptcmictemen  t,  félon  noftrc  otdt* , nous  vuiderons 
Icsliaironsdesannces  de  nos  prcuues. 

A la  première  année  du  regne  de  loathan,  fils  Se  fuccclTeuc  d’Ozias, 
nous  trouuonsla  ttcnte-quatticfme  liaifon  des  années  de  nos  prcuuespar 
ccfainift  texte, /o  «lu»  ttgéde  vingt-cmq  ans/dn  fécond  de  Phacee,flsdeR»-‘ 
miilU  Koy  if Ifraël, commença  deregner eyregna fei^eans,  ^.Ro'u  15.j1.Cr  *• 
P^raLiy.  Par  lequel  palTagc  Se  celuy  qui  eft  pris  du  7.  verfet  du  næfine 
1 5 . qui  dit  que  :^^4ri4f  mourm,  (y  qite  fon  jîl^I  oathan  r^na  four  luy. 
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Les  ans  du  règne  dudit  Ozias-Azarias  font  ioints  aux  ans  duregnede 
fou  fils  loatliai) , duquel  ie  dis  que  la  première  année  de  fon  règne  nous 
fèrt  de  preuue  à l'an  du  Monde  trois  mille  quatre  cens  vingt  & deux, 
comme  les  fuiuans  de  fa  vie  aux  fuiuans  du  Monde,  iufqucs  a nouuclle 
liaitbn. 

A l'annee  première  du  regne  d' Achas , fils  de  loathan , nous  voyons  la  du . 
trentc-cinquiefme  liaifon  en  ce  texte, qui  dit  y1ché(S,fib  Je  loathan,  re-  chas.  ” * 

gna  t an  dtxfeftiefme  ie  Phacee.fiU  ie  Romiilia  Roy  d'Ifraël,  qu’il  auoie  Vingt 
ant  qnani  il  commença  k régner,  régna  feiTy  ans,  4.  Reu  16. 1.  & 1.  Pa- 
ral.iS.i.  Par  lequel  paîfage  les  ans  du  règne  de  loathan  cftansiointsà  ceux 
de  fon  fils  Achas,  ie  dis  que  la  première  anneedu  règne  d’Achas  fert  de 
preuue  à l'an  du  Monde  trois  mille  quatre  cens  trente- huidt , & les 
fuiuans  de  fon  règne  aux  fuiuans  du  Monde  iufques  à vne  nouuellc 
liaifon.  ‘ 

''A  la  prcmîereannec  du  Roi  Ezechias,  fils  de  Achas,  qui  cft  concurren- 
te,ainhqucnousdironsci-aprcs, de  l'annee quinzielmc du  regne  de  fon  DiRofEae- 
pere,  nousvoyonsla  trente  fixiefmc  liaifon  des  années  de  nos  prcuuespac 
et  fain  a texte,  qui  dit,  y «e  frf»  trotfiefme  i'Ofee.fils  tCEla , E%echias,fi'.s  £A- 
thas  régna , qui  anoit  Vingt  cinq  ans  quand  il  commença  ie  régner , ür  régna 
vingt-neuf  ans,  4.  RoinS.i.  & 1.  Parai,  zj.  1.  Parlefquelspaffageslesans 
du  regne  d' Achas  eftans  ioints  aux  ans  du  regne  d Ezechias,  ic  dy  que  la  • 
première  anneedu  Roy  Ezechiasfcrtdeprcuueàl'anduMonde  trois  mil 
Quatre  cens  cinquante-deux,  comme  les  fuiuans  de  fon  regne  aux  fuiuans 
du  Monde,  iufques  à vne  nouucllcliaifon. 

■ Alapremiereanneedu  regne  de  Manaflès,  fils  d’Ezechias,  on  voit  la  Jr-  liuTon: 
trente  feptiefme  liaifon  des  années  de  nos  prcuues  par  ce  làina  texte, 

Que  Manaffes  fils  dEgechias,aagé  ieiouje  ans,  fucceia  à fon  pere,  & re-  * **’ 
gna  cinquante- cinq  ans,  4.R01S  zi.i.  &i.  Paralçf.i.  Par  lelquels  palTa- 
geslcsansduregned'Ezcchias  eftansioints  aux  ans  du  regne  de  fon  fils 
Manaifes,  ie  dy  que  la  première  année  du  rcgnedcManaflcsfcrtdcprcu- 
ueàl'anduMoncletroismillequatrecens  quatre  vin  gts,  comme  les  fui-  , 
uans  de  fon  regne  aux  fuiuans  de  la  duree  du  Monde,  iufquesà  vne  nouucl- 
Ic  liaifon. 

Quant  auxmatieres  du prefent  Siecle,  Azarias-Ozias  ayant  regni  cin-  ioaci«„  Roi 
quante  deux  ansmourut,& fon  fils  loathan  lui  fucceda  : tellement  que 
l'an  du  Monde  trois  mille  qu.itre  cens  vingt-deux  fût  la  première  année 
de  fon  regne,  lequel  apres  auoir  régné  feize  ans  mourut,  lai  flan  tic  Roiau- 
mcàfonhlsAchas,4.  R0BI5.31.& i.  p4r<i/.i7.  Que  fi  loathan  n'a  régné  D«  an> 
que  feize  ans,  comment  cil  ccquclon  doit  entendre  le  paflàgc  du  4.  deSj^Jj™""*' 
Rois  15.30.  où  ilc(ldit,yHc  tan  vingtiefme  de  ce  Roy  loathan,  O :^ee  ayant  loul^ 
tue  Phacee,fils  de  Rom»lia,fut  Roy  d'ifraèl.  Car  de  recourir  aux  années 
de  pariagi , & dire  comme  aux  prccedcns  Siècles  que  loathan  pouuoit 
auoir  commencé  de  regner  dés  le  viuant  de  fon  pere  , & qu'ainfi  l’an 
vingtiefmcdcfonpariagefetrouucroit  commencer  & finir  auec  l'an  fei- 
zielme  de  fon  regne  i ce  qui  feroit  grandement  probable , par  e qu'en  ef-  ■ 

fet  loathan  commença  oc  regner  depuis  le  temps  que  fon  pere  eut  efté 

Ili  ij 


Ozec  Roy 
à'IfiicL 
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frappé  Je  la  lèpre  poiirauoir  voulu  faire  l’office  de  fouucrain  Pontife;  cela 
ncantnaoins  icy  ne  fuffit  pas, parce  que  les  ansdepariagepeuucnt  bien 
''  élire  plus  en  nombre  que  les  ans  du  règne,  à caufe  qu'ils  ont  pludoft  leur 
origine,  mais  toujours  faut-il  que  ceux  du  pariageayent  mefme  fin  que 
ceux  du  régné;  & ainfi  l'an  vingtiefmc  du  pariage  l’eroit  aciieué  quant 
& le  feixietoe&  dernier  du  règne  de  loachan.  Or  eft-il  que  Phacee,  Roi 
d'ifracl,  ne  fut  point  tué  pacfonfucccireurOzee,nyduviuantdudicloa- 
tlian  Roy  de  iuda,ny  apres  fa  mort,  que  enuiron  quelques  quatre  ans, à 
fçauoirà  la  troiderme  anneedu  regue  d'Achas,qui  mt  la  quatricfme  de  fon 
pariage, &:  la  vingtiefme  & derniere dudit  Phacee;  fellcmét  que  par  necef 
iîréilfautquccctccvingtiefmeanneede  loathan  foitquelquelortcd’an- 
ncesquilccompccncmermesapresiertcrpasdeceuxaurquers  on  les  attda- 
bue.  Et  ccfontlcsanncesquei'ayappcllélesansd'honneuc,quifont  ex- 
primez aux  4. bords, vis  à vis  desans  du  régné  de  I oathan.Le  paflàgc  donc 
Ju^.dcsRoisfus  allégué, honorantla  mémoire  de  loathan  tres-bonPrin- 
<c,quoy  qu'il  fufl  mort,&  ne  voulant  parler  de  fon  fils  Achas  pour  lors  re  - 
gnant,quiclloicvn  mcrchantRoi,a  mieux  aimé  dire  par  honneur  deu  au 
bon  loathan, /‘an  LO.de loathan, qucYm  4.dcfonfils  Aclras.  Etainh  Phaè 
cee  ayant  elle  tue  il  fera  vray  que  O zee  qui  le  tua,commeoça  de  regner  l’an 
zo.de  loathan,qui  fut  le  4 du  régné  d’ Achas. 

Et  parce  que  dcrctdief  il  cil  dit  du  mefme  Ozee , commença  de  ré- 
gner [an  dou'^ielme  du  mefme  Achat,  4.  Rois  17. i.  il  y auroit  vne  gran- 
de contrariété  aucc  le  tcxre  precedent , fi  nous  n'auions  recourt  aux  aur 
•nees  du  couronnement  dudit  Ozee.  Pcwr  donc  lâuucr  ces  deux  paf- 
fages,  il  fut  Roy  d’ifraël  foudain  qu'ij  eut  tué  Phacee  (ôn  predecclTeur,  Sc 
ce  des  l'an  vingtiefme  de  loathan  , qui  fut  le  quattiefine  d'Achas , Sc 
en  fut  couronné  comme  paifiblc  poUclTcur  l'an  douzicfme  du  règne 
du  mefme  Achas  ; & c'ell  pourquoy  nous  pouuons  dire  que  ce 
texte  parle  des  années  du  couronnement,  & non  de  celles  dcl’vfurpa- 
tion. 

r^cchiuRni  Ht  d’abondant  il  cH  dit,  fue  le  Roy  Etçeehias commença  de  regner  tan 
deiudi.  iroifiefme  du  mtfme  OXee,  4.  Rois  iS.  Puisque  la douziefroeanneed'A. 

ch  is,pcre  d’Ezechias  fut  la  première  duditOzee,il  s'enfuit  que  la  troiderme 
d’ O zee  cd  concurrente  auec  la  1 4-du  régné  d’ A chas  & auec  la  1 5.de  fon  pa- 
riage; Scs’enfuit  auffiqupEzechias  commença  de  regner  dés  lai4.  année 
de  Ibn  pere  Achas  ; lefquciles  années  de  pariage  nous  auons  marquées  au 
quattiefmc  bord  contre  notlre  ordre,  parce  qu'elles  n’ont  peu  eftre  ex- 
primées au  premier  bord,  pourauoir  elle  en  partie  rempli  des  ansde  paria- 
gedu  Roi  Achas.  Car  pour  les  ansdu  régné  d’Ezechias,  ie  les  commence 
vis-à-visdciaquinziefmeannecdurcgnedcfonpcreAchas:tcllementque 
la  quinziefme  du  régné  d’Achas,  qui  fut  la  feiziednede  fon  pariage  ne  font 
qu’vne  mefine  annee  aucc  iapreiniereanneeduccgncd'£zcchias,quifuc 
Quenoi  fiip.  là  féconde  de  fon  pariage, & la  4. du  couronnement  d’Ofee. 
puiations  le  Qr  que  cela doiucainli dire, voire  que  toute  nollrc  fupputation  de» 

hUn'cion*iiP“'®  création  du  Monde  iufques  au  prefent  Siècle  ne  puilfc  ny  ne 
iàin<2<£rai-doiue  dite  autrement  que  nous  l’auons  fauc  , cela  fc  peut  vérifier 

turc.  . 
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par  les  textes  fuiuans:  car  il  e(l  notamment  dit  en  termes  exprès  k intel- 
ugibles,  (dit  quatrufme  du  Roy  E'î^tehids , tjm  fut  U fepuefme  du  Roy 
0(er,  lavilledeSamarie  futaHîegeeparSalmanaiTar  Roy  des  A (Tyriens;  le- 
quel fiegcayant  dure  trois  ans, enfin  (dn  fixitjme  dudit  tXfchuts,c  tjf  d dire 
le  neufieime  , la  ville  fut  prire,âc  la  plus  grande  partie  des  dix 

ligncesd'Ifraëltranfporteesen  AfTyrie,4. *8.  Qge  fi  nollrefuppu- 
taiion  n'elloit  iulf c,  k noftre  méthode  très-  cxadlc , il  ne  feroit  iamais  cf- 
cheu,  comme  il  l’cft,  que  l'an  quatricfme  d’Ezechias  cufl  cflc  le  feptiefme 
d’Ofee.ny  Icfixiefme dudit  Ezechiaslcneuherme dudit  Ofèe,(c>uslequeh 
ainfi  que  reviens  de  dire,  les  dix  lignées  reccurent  le  dernier  coup  de  leur 
ruine  i tellement  qu'il  n'y  eut  plus  de  Koiaume  ny  de  Rois  en  Ifraël  : k 
^ c'etlpourquoynous  cnfinifTons  la  colomne  vis  à vis  de  l'an  du  Monde 
troismü quatre censcinquante-fept:  carcefuteetteannee  que  prit  fin  le 
Royaume  d Ifraël,  dit  de  Samarie,  quoy  que  au  Siecle  fuiuant  nous  en 
verrons  encores  quelques  honorables  reliques  dans  la  ville  de  Bethu- 


Et  d'autant  qu'il  e(l  dit  dans  le  liure  de  l'hifloire  desTobics,quoccfiit 
fous  les  Rois  d'Âfryrie,Salm3nafrar,Sennachenb  & Affarhadon , quel-  l'hiiliritr  du 
le  arriua  apres  la  ruine  du  Koyaume  de  Samarie;  ttes  à propos  en  cot- 
tons-nous  l'origine  de  l'Hifloire  dés  la  neufiefme  annee  du  Roy  Ozee; 
qui  fût  la  fcizielme  dudit  Salmanaflàr,  ne  pounapt  ny  ne  deuant  ailleurs 
cflte  rapportée. 

Reprenons  maintenant  leserclaircifTemensdesdifficultezde  ce  Siècle. 

Il  ell  dit  en  l'Efcriture  comme  l'an  quatorzicfme  du  Roy  Ezcchias,  le 
fufdit  Sennacherib  Roy  d'Affyrie  vint  aflieger  la  ville  de  lcrulàlcm.  Saimdic- 
Mais  Dieu  defployant  fon  bras  intre  ce  Roy  , & faifant  mi- 


Icricotde  a Ion  peuple  , a vne  par  Ion  Ange  vengeur  , en 

fit  mourir  au  camp  de  Sennacherib  cent  quatre-vingts  cinq  mille:  tel- 
lement qu'il  fut  contraint  de  s’enfuir  ; mais  à peine  fut-il  arriue  en  fà 
ville  de  Niniue,  qu’il  y fut  tue  par  deux  de  fes  fils  qui  s’enfuirent  , k 
le  plus  ieunc  de  tous,  nommé  Aflàrhadon  fut  choifi  pour  regner  à fà 

Elace,  4.  Roit  it.k  19  Mais  à peine  le  Roy  Ezechias  auoit  il  efte  de-  ndiuré  t(l 
uré  de  cette  puifTante  armee  , que  le  voila  m.ilade  au  liéà-  de  la  mort^  nulide  i la 
en  laquelle  maladie  il  pria  Dieu  auec  tant  d'efficace,  que  Dieu  luy  pro. 
longea  la  vie  de  quinze  ans  : k en  ligne  de  cette  grâce  il  fat  rctrogra-  Ij.  am. 
derle  soleil,  k remit  le  Roy  Ezechias  en  parfaite  fanté,  auquel  temps  LeSoleilcc. 
il  fut  vifité  par  les  Ambalfadeurs  de  Berodach-Baladan  Roy  de  Babi- 
lone,  4.  R ou  10.  Cette  grâce  fût  obtenuë  par  rinterccffion  du  Pro- 
phète Ifàie  verfet  vnze  , où  elf  à notter  qué  le  Roy  c(l  appelle  en  cet  Roy  pnnr 
endroit  là  feulement  Duc  du  peuple  de  Dieu;  comme  quelqucsfois  les 
Ducs  du  temps  des  luges  furent  appeliez  Rois.  Or  ay  ie  marqué  les 
quinze  ans  delà  prolongation  de  la  vie  du  Roy  en  charaéferes  rou- 
ges dans  le  premier  bord  du  régné  dudit  Ezechias  , dequoy  ie  donne 
aduis,  afin  qu’on  ne  prenne  pas  ces  années  pouranneesdepariage.  Au, 
relie  i'ay  mis  expreffemenc  de  rouge  les  fàinéls  textes  qui  lient  les  an- 
nées des  Rois  de  Babylone  k d’Alfyrie  auec  les,  années  du  regne  du 


lie. 
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Roy  Ezcchias , pat  lefqucU  on  voit  la  véritable  {icuacion  de  Senj- 
nacherib  & de  fonfils  Aflàrhadon  ; & parainfi  de  tous  leurs  predcceflèunî, 
deqiioynousauonsamplcmentdifcouru  fut  l’origine  de  IcutMonatcluè 
au  Siecle  vingt- vn. 

Mainifcs  Apres quclcRoy Ezechiaseutadlucllementaclieué  l'an  vingt-neufief- 
Koy  Je  ud  . ulc  de  fon  pariage,  Bc  qu’il  cftoit  en  la  vingt-neufiefine  de  fon  tegne.com- 
me  audi  en  laquinziefmcdela  prolongation  de  (à  vie, il  quitta  finale- 
ment le  monde,  & en  mourant  laiffa  le  Royaume  à fon  his  Sc  fucceC- 
fêur  Manafles,  tres-mauuais  fils  d’vn  très- bon  pere.  Ce  Roy  n’auoic 
que  douze  ans  quand  il  commença  à regner,  Sc  régna  cinquante-cinq 
ans. 

Le  commencement  de  fon  régné  fut  longuement  temply  de  toutes  for- 
tcsdimpictez,&delaifr3  tellement  Dieu  que  Dieu  le  delaiffa  luy  niefraes, 
&luy  fit  prédire  par  fcsfaindls  Prophètes  fa  prife&  pillage  delerufalcm,à 
caufcdclesmcfchancetcz,4.  Rois^l.  lo.  Mais  de  ce  Roy  il  fera  plus  am- 
' plemcnt  parle  au Sieelefuiuant. 

Rois  de  D»-  La  fuicfmccolomnecftdesRoisparticuliersdeBabilonc  ; furquoy  au 
bj  loue.  difeours  que  nous  auons  dcfia  fait  fut  l’origine  des  Rois  d’Aflÿric  &de  Ba- 

' ' bilone,  Siecle  vingt-  v n,  nous  auons  défia  donne  aduis  que  fuhiant  l'ordre 

du  Berofe  &du  Mctaflhmes,qui  mettét  Berodac-Baladanau  rang  du  qua* 
rante-quatriefmeRoyd/lfyrie,&parainfi  immédiatement  apres  Allat- 
liadon , qui  fût  le  4;.  il  ne  faut  pas  eftimet  que  les  cinquante-deux  années 
qui  luy  font  attribueesdcregne,aycntcourudepuis  lamortdudit  Affarha- 
dbn  nullement  du  monde;  car  fi  on  les  met  immédiatement  apres  les 
dijcdurogncd'Aflàthadon,iamaisil  n’efchcrraqiiclaquatriefmeanneedé 
I oachim,  fils  du  Roy  lofias,  foit  la  première  de  Nabuchodonofor  dcuiief^ 
DeDcrodsc-  me,  comme  il  faut  que  cela  arriue,  le  texte  de  lcremie  5.  nous  y obli-^ 

ac'aiLidan'*  gca'ic  expreffement : c’cftpourquoy  il  n’yaquctenirqucdcces  5z.ansle- 
& de  jt.  JUS  dit  Btrodac-  Balailan  en  auoit  défia  régné  trthre  - trois  dans  BabilonO 
?)u'lV'Klîe  ‘î'*  fuccedaft  à AfFafIiadon,&  futl  fcul  Monarque  des  Aflyriens  ; & 
lufsi  Me'o-  commeaulfi  qu’il  fut  RoydeBabylone(celanefe  peut  teuoquer  en  dou- 
dicli.  te  ) au  temps  mefmc  que  AiTathadon  commença  de  regner,  commé^  nous 

auons  veu  fur  le  règne  d’Ezechias,  4.  Rohlo.ii.  Or  ayant  les  Rois  d’Af- 
fyric  elle  aullî  toufiours  Rois  de  Babylone,  qui  n’cfloit  qu’vnt  mcfme  cho^. 
fcdu  tempsdcSalmanaffar  Royd'AfTyric&dcs  la  féconde  annee  de  fon 
regncietrouuc  qu’il  falloir  que  Berodac-Baladan  fuft.Roy  de  Babiloné: 
car  fl  la  4. du  Roy  loachim  I.futlapremicredeN.lbuchodonofor^.'Com- 
mc[crcmiclcnouscnfcigne,ils’cnfuicqucla5s.&dcfnicreannce  de  Na- 
buchodonofotfonpcreefchcutenla5.du  mcfme  loachim  ; & remontant 
• aiiirilcsanneesdcsregncsdcsRoisdcBabilonc  par  les  années  des  règnes 

des  Rois  de  luda,on  trouuera  fans  doute  que  la  première  année  des  si.du 
Cjiic  Bero  ■ regne  de  Ben-  Merodae  efeheut  en  la  6. annee  du  régné  d’.Achas  Roy  de  lu- 
Roy  de  Bj-  da.Orcll  il qucccttemefmeanneeé.d’AchasfutTai.duregnede  Salma- 
biloMc  ,fiu  naffar  Roy  d'.Affyric.-donc  au  mefmc  temps  que  ledit  Salmanaffar  fut  Roy 
d’Aifyric,&  régna  en  Niniuc, ledit  Bcrodac-Baladan  fût  aulli  Roy  de  Babi- 
Roy  d'Airy.  lonc,&  cclacff  indubitable, foicqu'ilfulUrcrcduditSalmaiiaf&r,&  qu'on 

rica  - - . . ^ 
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luy  cuft  baille  le  Royaume  de  Babylone  pour  fa  part, ce  qui  feroit  mon  opi-  ' 
nion.foit  qu’il  s’en  fuft  rendu  le  maiftrçà  force  d’armes.en  fe  rtbcHant  i on* 
trclesRoysd'AlTyrie.ainCquele  veulent  quelques  Autheurs,  qui  dilcnt 
mefines  qu’en  bataille  rcngceilfurmontaAirarhadon:  mais  ncdifant  pas 
d’où  ils  prennent  celle  iouineede  bataille,  ny  de  quel  Autheuf & voyant 
queleBerofe&  le  Metafthencs  le  font  fiicccder  audit  Aflirhadon.Iàns 
coupfcriri’cllimenoflreopinion  bonne &foullenablc qu’il  fucceda audit 
Airirhadoncommcprocheparent  j&quccommctel  il  regnoit  délia  en 
Babylone  dez  le  temps  du  pere  &del’ayeuldudit  Alfarhadont  àfçauoir, 
du  temps  de  Sa!manairarai.Scnnacherib  Rois  d’Aflyrie,  &qu'auifi  il  fut 
quelque  tcmp.s  Roi  de  Bibylonefculement.&finalemcnt  Poyde  Baby- 
lonc 3c d'Alfyiw  toutenfcmble;  à caufedequoydurantfon  refrne  de  Ba- 
bylonci’ayfaitlacolomneàpart,  3c  marque  la  fubdiuilion  delà  Monar-  <i;’ilf„tRoi 
chieenfapcrfonne.laquelleprintfin  à la  réunion  desRoyaumr' quief  o'  Bibdone 

cheutcnlàpetfonneaprcslamort3cl’andixiefinedurcgned’Airarhadon:^t„c‘*«[fm! 

auquel  temps,  3c  non  pluRoll  il  commença  d cllrc  le  quarante*  quatridme  Blc. 
MonarqucdesAlTyricnsi  ôcentertequaliré  il  régna  feulement  dix  neuf 
ans  , à fçauoit depuis  l’an  trente  quMte  de  Ton  regne  de  Babylone  iufques 
à l’a’n  cinquante  deux  de  fondit  tegirt,letoutinclu(iuement 

colomneeft  dés  RÎoiS des  .^(ryrtens,fucc*ireurs de  Phulbelôcbüs,  Ro>» 

patl’anîette  defquek  &1eS  teites  del’Efcrîture  fain  die  que  i’y  ay  nipportc’$;'j«'' 'J]’"  V,  “ 
on  voit  combien  nollre  raetbodeéflcj<3cle,parfàite  3t  accomplie  d’auoi'r’*'on  d^pù- 
mwforiginedeléur.Monai'èbicnonceptcrenteansaprcsleDcriigc.com-”"’'"^'^''’"’ 

mda  plufpartdes  Autheurs  ayant  funtfle  Berofe  & le  Metallhcnès,  3c  ^mpL^o^ 
Eufcbcjfanscxâhiincts'ilson  dit  vray  ou  non , ains  3 ji  an  apres  le  De  ^u(cbc  sc 

luge  par  la  réglé  du  la  vérité  infaillible  . quiell  l’Efetiture  , par  laquelle 
fanSrien  changif  aùx  durees  particulières  deleurs  régnés  tout  quadrefi- 
biert  autc  l’Elcritute  fainfte,  qu'on  n y peut  rien  dtlirer:  voyez  la  delTus  ce 
que  n6us  en  auôns  defià  dit  an  Slecle  x i. 

'Lag.colortneeftlafuitÿ«iccefriuedesRois3c  Princesdes  Medes,  au  Roi.de  M*J 
botddelaquelleonvoitladtjicedcsregnesdechaqn*  Roy.  du.  ' 

La  9. 3c  déhiiere  colomnc  ell  de  1 origine  des  choies  3c  des  perfonnes 
illultrcs.  i.a 


.11. 


Du  Roydum de  Mdciione. 


Le  Royaume  de  M actione  cil  le  premier  en  chef  de  celle  colomne 
vts-à  vis  de  l’an  douzicfme  de  Mandanes, fécond  Roy  desMqdes,qüi 
fut  Pan  quarante  de  Phulbclochus  trente  neuficfme  Roy  d’Alfj  ric.àla- 
auellc  année  Cranus,  ou  Cramaus,  ouraranusfcizicfmecnligncdroidc 
dcfccndu  d’HcrèUlescommençadcrcgncr.duquelvoyczlaluiuante  Ge- 


nealojie. 

JO 


‘•'i  ’; 
nio*  J 


, 1 '.livL 

.U*.  ■ s 


lli  iiij 


niï 


/ 

1 4 


44<5  CHRONOLOGIE 

Rois  de  Ucrcolct.  Claint.  Arifioiueliw.*^f  TCMimiKay  J'Aifoi. 

CedODC*  ^ tt tA a 1 9 £ 


iC«ranaf,frcniicrRo]p4cM4cci»»crtjiân  M«*4c  }««t.  faik  ti.  Jcftk  Herc*lr*> 
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s Cacwu. 


4Pereku. 


4 Pbüipptii. 

( 

7 Acropuf. 

I 

t Alcctat. 


t«  AtrcMdrt. 

I — 


S Atfcu  ••  Axcksuf. 


4 AiB*iat«t. 


CifM  fnatnc4<ft«bafw. 
Akctat.  PbUtppui  Strar«niee£nB«<4e 
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?eraic«S).  tii<  I»  Aicbdatu.  AiB7Mu4nuit(ne. 
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J 1 I ^ 
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‘^(T  Delà  duree  defqucls  vingt-  quatre  Roit,IesAutheuttne(bnc  d'accord 
ny  en  gros  ny  en  detail,  non  plus  que  dcleurnombtedepuisCaranus, qui 
fut  le  premier  iufques  à Alexandre  U Grand  : cac  les  vns  y mettent  vingt- 
vn  Roy.lesautres  vingt-quatre.  Et  pour  les  durees  particulières  de  leurs 
régnés  ils  rontaulTi  grandement  diuers,  quoy  qu'en  gros  ils  demeurent 
d'accord  que  leur  duree  a e(lé  de  47  t..  ans  ou  de  477.4e  ainü  diââeilemenc 
peut  onfçauoitau  vray  l’anneederolympiacle,  à laquelle  nafquit  ledit 
Alexandre.Carfi  ils  n'ont  duré  que  47  s.  Alexandre  fera  nq  plu(ion,fi  477. 
il  fera  né  plus  tard , puis  que  tous  demeurent  d'accord  qu'il  n'auoit  que 
vingt  ans  quand  il  commença  de  regner.  Quoy  qu'il  en  Loit,  Caranus  ilTu 
des  R.oisd'Argos,Sedclara.ed'Hcrculesfutl|epçf:miecdesHcraclides,qui 
s’eflant  làifi  de  la  ville  d'Hdeifa  en  la  Macedone  s'en  déclara  Roy.  Ce  qui 
aduint,  au  dire  de  Vingher.l'an  ti.de  Phulbelochus;maiçi)oustrouuonS' 
en  rétrogradant  depuislc  rcgned'Alexandre,que  cela  n'arriua  qu'à  l'an  40. 
du  mefmePhulbelochus,  comme  nousl'auonscy-dcflus  dit. 

Olympiades.  Quant  aux  Olympiades, rorigincdefquellesnousauonsmarquees, com- 
me audl  la  fondation  de  la  ville  de  Rome  en  ce  Siecle  ] 5.  quoy  que  ie  ne  me 
férue pointdesanneesdesOlympiades.ny  desannecsdela  fondation  de 
la  ville  pourprcuuer  la  fuittcdenoftrefainâe  Chronologie,  fi  cen’eft  de- 
puis que  rEkrirurc.(àinéienous  lie  aux  Confulats  de  Rome,ainfi  que  nous 
verrons  en  fonlieu  ,1ie(l-cc  que  puifque  la  plufpart  des  anciens  Autheurs 
s'en  font  feruis,  8c  quclques-vns  de  nos  modernes  font  grand  eftat  de  la 
certitudedcsOlympiades.i'ayeftimé  qu'il  falloir  Élire  voir  comme  ellcsfe 
peuucnt  & doiuent  veritablementappliquerà la  fainâe  Chronologie,  en 
ayant  à cet  clfeél  drede  vne  table  demonfiratiue, tant  dcfdites  Olympiades 
que  desans  de  la  fondation  de  Rome  depuis  leurs  commencemens  iufques 
dans  les  années  de  la  Grâce, auquel  temps  ona  commencé  de  n'auoir  mus 
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bcfoin  ny  ducomptcdcsOlympiadcs,nydacoraptedcs  ansdcla  fonda> 
tion  de  Rome. 

■Pourlcs  Olympiades  nousapprenons, tant  des  fables  des  Grecs  que  de 
leurs hidoires  véritables, commelong  tcmpsauantleDelugc  de  Dcuca* 
lion,  qui  aduinraudiredePaufaniasl'an  34.  de  Sparerus  Roy  d’AlTÿrie, 
ainfi  que  Vingher  l'a  cotte,  Sc  par  ainfi  au  vingt-feptiefme  Siècle  de  noRre 
methode,&:  à l'annee  du  Monde  1 66  6.  il  y eut  vn  Herculesde  Crète,  ( qui 
cR  auiourd'hui  l'ifle  de  Candie)  difTerent  de  l'Hcrculcs  vulgaire,  qu'ils  di- 
fentauoir  eRe'  l'vn  desDadlyksdu  monr  Ida,  autrement  clic  l'vn  des  Cu- 
retés ou  Coribantes,  qui  eurent  le  foin  de  la  nourriture  de  lupiter,  fils  de 
Sacurnerauquel  Hercules  ilsattribuent  l'inucntion  de  ces  jeux  ou  combats, 
qui  du  depuis  furent  appeliez  Olympiques. 

. Cinquante  ans  apres  ce  Deluge  de  Dcucal  ion,  au  dire  du  meOne  Paufa> 
nias.liu.  5.  vn  nomme  Climenus,filsdeCerdis,  qui  fc  difoit  eRre  def- 
cendu  de  ccRuy  Hercules  de  Cretc,partit  de  ceRe  ifle,  & s'en  alla  demeurer 
en  la  Grece  dans  le  Pcloponcfe,  qu'on  appelle  aufli  la  Mocee , & y fut  Roy 
&-Seigncurde  la  ville  d'OIympe,  oùs'cRant  habitue  ily  introduifit  ces 
jeux  6c  combats,  qui  auoient  eRe  inuentez  parfooptcdccclTeur:  & parce 
qu'on  les  celcbroit  dans  la  ville  d’Olympe,  on  les  appella  les  jeux  & com- 
bats Olympiques  ; & d'autant  qu'ils  ne  fe  celabroicnt  que  de  quatre  ans 
enquitreans,  cet  efpace  de  temps  fut  appelle  Olympiade  ; icdelà  curent 
leur  origine  les  Olympiades. 

Long  temps  aptes  ccClimenus,Endymion,R.oid'.Ætolie,quelesPoë-  . 
tes  ont  teint  auoircRé  paRîonnément  aimé  de  la  LunCivRirpanc  le  Royau- 
me d'Elidefur ledit  Climenus  ou  fes  enfans,  & pat  confequent  la  ville 
d'Olympe,eut  le  foin  durant  fon  temps  de  faire  obfctucr  la  continuation 
des  jeux  Olympiques. 

Quarante  ans  apres,  Pclops  fils  de  T antalc  en  efpouiàn  t Hipodamia,fillc 
vniqucd'Ocnomaus,l'vndcsRoisdclaMorec,s'yvint habituer,  6c  yfic 
fibicnfesafFaires,qu'cnoRant  la  ville  d'Olympe  aux  enfans  d'Endimion 
il  fat  Roi  de  toute  la  Peninfule,  qu'il  fit  nommer  Peloponefe,  & y régna 
quelques  cinciuancencufans.au  dire  de  Paufànias,  durant  Icfqucis  Icsjcux 
Olympiques  furent  tout  à fait  difeontinuez. 

Pclops cRantmort,fonfilsAtrîEUS,finouscroyonsà  Vellcius  Patercu- 
Jus,ouHcrcules,filsdelupitcrâcd'Alcmenc,fillcde  Pelops,fi  nous  fui- 
uons  Clement  Alexandrin,  ou  tous  deux  l'vn  apres  l'autre  rénouuellcrent 
&rcRablirent  Icsjcux  Olympiques  à l'honneur  de  Pclops  aucc  tel  foin 
ju'ils  en  furent  eRimezeomme  les  Authcurs:&  difent  les  hiRoriensque  ce 
□t  trente  ans  deuant  la  guerre  dcT roye  que  Hercules  les  rcRablit,de  q'uoy 
Apolodorus  ne  demeure  nullement  d’accord , puis  qu’il  aR'crme  que  ce 
meCne  Hercules  mourat  cinquante- troisansdeuâtceRcgucrredeTroyc, 

& beaucoup  d’autres  nclcfont  mourirque  trente  ans  deuant  le  fiege  de 
Troycou laprinfed’icclle.-maisilss’abuient  tous,  car  il  cRoit  encore  en 
vie  quelque  vingt-quatre  an  s auan  t la  prinfc  de  T roye,fur  le  temps  de  la- 
quelle prinfe  & ruincily  aaufli  diuerfes  opinions , maisnous  auonsfcul*.' 
ment  marqué  la  noRreà  la  derniere  colomnedu  Sieclc3i. 
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'•  Oipuis  cetcmps-Iàlcs  jcuxOlympiqucsfurcnc{I  mal  obfcruez  ou  de 
celle  façon  dclailfcz,  qu'il  n'en  clloic  quafi  plus  de  mémoire  iufqucs  à ce 
trentc-cinquicfmc  Siècle:  auquel  temps laGrcce fut  vniuçtfellcmciu  affli- 
gée de  la  pellci  Sc  l'Orade  d'Apollo  cffaiic  confulcé  du  moyen  qu’il  y auoic 
ct'appaifcrles  Dieux,  il  fut  refpondu  que  le  Seau  cefferoit  lors  que  l'on  au- 
rait relfabli  les  jeux  Olympiques. 

A celle  caufciphtcus  Prince d'plide,quifedifoit  dite defeendu  d’Hcr- 
cules,  üls  d' Alcraenc,en  fut  de  nouueau  le  re(laurateur,&  depuis  ce  temps- 
1.x,  qui  fut  au  Solllice  d'Edé , les  folcmnitez  en  furent  (i  cucicufemcnc 
obfcruccs , que touslcs  Grecs  3c la plufparc  des hidoriens,  quoy  qu'ils  ne 
fuirencGrccSjfc  fontferuis  en  leurs  hidoircs  du  compte  des  années  des 
Olympiades, contcnancchaque  Olympiade  quatre  années  complétés , 
dequoy  tous  les  Autbeurs  demeurent  d'accord  : mais  de  l'annee  à la- 
quelle Iphitus  fit  célébrât  (à  première  Olympiade,  certes  cela  ed  telle- 
mcncinccccainqueien’ay  peu  ny  deu  m'en  feruir,  comme  de  chofe  af- 
fèurce. 

Car  Iulius  Africanus  dit  bien  qu'elles  furent  redablies  au  temps 
que  le  bon  Roi  loachan  regnoic  en  luda,  mais  Une  nous  en  cotte  pas 
l'anoes.  ^ 

Eufcbedic  que  la  première  Olympiade  d'Iphicus  fut  cclebree  quatre 
cens  fix  ans  apres  la  prinfe  de  T roye.  Erathollhcncs  fuiui  de  beaucoup 
d'Aucheurs  l 'an  q uatre  cens  neuf,  Sc  que  ce  fut  vingt-  quatre  ans  deuant  la 
fondation  delà  ville  de  Rome. 

La  différence  ne  lèroic  que  de  crois  ans  fi  la  prinfe  de  Troye  edoic 
fixe&cercaine,& VclleiusPaterculusmccenfài£lqueRome  fut  fondée 
vingt-  deux  ans  apres  la  première  Olympiade  : ce  qui  feroic  contraire  à l'o- 
pinion d'Erathodficnesi&  voila  ce  que  nousauionsàdire  couchant  l'ori- 
gine des  Olympiades,  & les  Autbeurs  d'icelles. 

DeUfatiJi-  Quant  àia  fondation  de  Rome,  quoi  que  tous  les  Autbeurs  demeu- 

tion  ic  Ro-  rent  d'accord  quelle  fut  fondée  par  Remus  & Romulus,enfans  d'ilia, fille 
de  Nuntitor  Roi  des  Lacins,&d'Amulius  frère  dcNumitor,  & leuroncle, 
ou  félon  les  fables  des  Macs,  & qu'ils  conuicnncnc  aufli  que  Romulus 
ayantcuéfonfrercRemus  plus  par  defTcin  que  pourcaufelegitimcifuc  non 
feulement  fondateur  de  Rome  , maisauffi  premier  Roi,  oû  il  régna 
trcntc-fcpc  ans:  neantmoins  ils  ne  font  nullcraenc  d'accord  de  l'année 
'3c  du  temps  auquel  elle  fiic  fondée , bien  que  la  plus  laine  partir  die 
que  ce  fut  le  vingt- vnielme  iour  d'Auril , difeordans  toutesfois  de  l'an- 
née. 

P'omponius  Atticus,  Cicéron, 'Varro , Velleius-Paterculus , Orofe,  & 
autres, ellimcnc que  Rome  futfondceau  troiltefracan de  lafixicfme  O- 
lympiadc  ; c’eflàdircvingt-deuxans  apres  la  première. 

Denis  de  Halicarnaffe,  Diodore,  Soiinus,  l'Autheur  des  Fartes,  Caton, 
Théophile  d'Antioche,  Clément  Alexandrin,  8c  bon  nombre  desmo- 
dernes  difen  c que  ce  fut  au  premier  an  de  la  fcpcicfine  O ly  mpiade. 

'*  Nepos , Lu(rtatius,8eccuxquilcsoncfuiuisau  fccondandc  lafcptief- 
mc^Fabius  Pi<rtor,&  Tes  idhcrans,queccla  aduincàla  huidlicrme  Olym- 
piade, 
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piade , c'cft  à dire  à la  prcmicre  année  de  la  hui£lierme , car  quand  l’on  ne 
nommcpointlanneedcrOlympiade , onenrend  toufiours  la  première 
der  quatre. 

Finalement  Cincius&plufieuts  autres,  au  rapport  deSolinus,  dit  que 
Rome  fiit  fondée  cnla  douziefrae  Olympiade,*:  ainG  difficilement  peut- 
on  tcfoudreàquoi  l'on  s’en  doit  tenir. 

Or  ces  origines  eftant  ainG  nul  aflêurecs,  iuge  le  Lecteur  quellecerti- 
tuJe  peuuentauoirlesAutheutsquifefondcntTur  les  Olympiades,  tant 
du  commencement  du  régné  de  Cytus.quc  de  la  naiflâncc  & commence- 
ment du  regned!  Alexandre  le  Grand  , furquoy  les  authoritez  des  Au- 
tlieursfontdifferentesdedix  ou  douze  ans  pour  le  moins.  Et  quoi  que 
tous  dient  ordinairement  qu’il  ne  régna  en  tout  que  douze  ans , à fçauoir 
quatre  ans  deuant  qu’il  euftdeffaitDarius,&  huiÂansaprc$,{i  eft-cc  que 
Nicepliore  le  Patriarclic  en  (à  Chronique  inférés  dans  la  Bibliothèque  des 
Pères,  tome  8 . page  97  4. dit  qu’il  régna  en  tour  dix-fept  ans,à  fçauoir  dou- 
ze deuant  qu’il  conquilf  l'Empire,  & GzapresauoirdeffairOarius;&  pour 
nous,  nousfàifons  voircomme  ila  règne  en  tout  quelque  feizeans,  à fça- 
uoir quatteans  deuant  qu’il  deffit  Darius,  félon  l’opinion  commune,  Sc 
douze  ans  apres  qu’il  l’eut  deffiair,fuiuanc  l’authorité  inftillible  des  liâtes 
des  Machabces. 

Alix  difficuitezquenousanonsdeGadecIarees  furie  temps  des  Olym- 
piades, & de  la  fondation  de  Rome  pouuons  nous  bien  adioufter  celles 
quife  ttouuentfutla  duree  des  fept  premiers  Rois  de  Rome,  fcfutl'an- 
nee  que  les  premiers  Confuls  forent  ellablis  à leur  place. 

Car  les  vns  veulent  que  le  chailèment  des  Rois  *c  cftabliiTcment  des 
Confuls  foit  aduenu  l’an  de  Rome  deux  cens  quarante-trois,  entre  lef- 
quels  cft  Euttope,  quoi  qu’il  donne  deux  cens  quarante  cinq  ans  de  ré- 
gné aux  fcptRois,patce  qu’il  cntendycôprendtelcs  deux  derniercsannees 
de  Tarquin  le  foperbc,durant  lefquclles,quoi  qu’il  euft  défia  elle  chalfé , il 
ne  lailfa  pas  de  fc  dire  Roi  de  Rome,&  apres  lefquclles  il  fc  retira  en  la  ville 
deTufculura,  où  il  vcfquit  le  relie  de  fes  iours  en  homme  priuc. 

L’authcurdcsFalles,Tite-Liuc,  ficautres,  difent  que  cela  aduint  l’an 
deux  cens  quarante  quatre  de  Rome,&  Denisde  Halicarnallc,*:  ceux  qui 
l’ont  fuiui, Van  deux  cens  quarante-cinq. 

Aptes  Icfquels beaucoup  de  nos  modernes,  comme Sigonius,  Onu- 
frius,  Tempotarius,  Mcrcator,  Vingher,*: autres, ontchacun  à leur  mo- 
de rafehé  de  rabiller  ou  plulloù  galler  l’ordre  des  Confolats  de  Rome,alfez 
dilFcrcns  les  vns  de  s autres , & qui  fc  licentient  trop  libremen  t de  palTer  des 
années  toutes  entières  fans  les  remplit  d’aucuns  Confuls,  comme  aulfi  de 
remplir  celles  que  IcsFalles  difent  notamment  auoir  elle'  lânsConfuls.aiirti 
que  fait  V inghcr,qui  n’a  mis  aucunsConfuls  à l’an  de  Rome  a 4 5.ny  à celui 
de  3 4a.  8c  a rempli Vannee  qui  fuiuit  le  Confolat  do  V eturius  Caluinus,  8e 
Pollhumius  Albinus,  quoiquelcsFaflcs  Celmoigncnccxprclfcmcnt  que 
ccllcanncc  foc  lànsaucuns  Confuls  à Rome. 

Pour  moy  ic  fois  d’humeur  d'adioullcr  beaucoup  plus  de  foy  aux 
Rcgilltes  d'vn  Parlement  qu’à  tous  les  hilloricns  du  monde,  co.un.e 
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au(S  «le  faire  beaucoup  plus  de  cas  des  Faites  iournaux  ou  Calen- 
driers dcRume.qua  de  cous  les  labeurs  despaniculiersic'cfl  pourquoi  m'ar- 
tedaacducoutàVordradesConrulats  quife  voyenc  dans  les  Faites,  fans 
rien  changer, &n’cltantqueltion  que  de  bien  appliquer  Icfdics  Confu- 
ats  aux  années  delà  fondaciondeRome,&aux01ympiades,&  le  tout  à 
noltre  làindte  Chronologie.fans  m’obligera  fuiure  pas  vn  des  fufdits  An- 

theurs  au  general  de  leurs  applications  ; voicy  l'ordre  comme  i'y  ay  procé- 
dé. C’elt  que  fur  certaines  auchorices  infaillibles, parce  quelles  foneprin- 
fesderEferiturefainéte,  & fur  certains  confentemens  vniuccfcls  des  Au- 
theurs,aulieu  de  procéder  en  mes  applications  des  temps  pâlies  iufqucs  aux 
nollres,  ie  commence  par  les  noltres  Sc  remonte  iufques  à ce  que  ie  crouue 
l’origine  des  chofes  que  ie  recherche:  Que  (t  en  ce  failantieme  rencontre 
auec les  opinions  des  Autheur s,  à la  bonne  heure, i’en  fuis  tres-aire:que  II  ie 
leur  fuis contraire,ilmelüfficdefairevoirquemesfondemens font  folides 
te  irrcprochablcs,  fans  me  lôucier  beaucoup  d’impugner  leurs  erreurs.  Et 
pour  ce  qui  regarde  l’application  à la  làinéle  Chronologie,  tant  dcfditcs 
Olympiades  que  des  ansde  Rome,  que  du  commencement  vcritablcdc 
la  Monarchie  des  Perles,  des  Confulats  de  Rome,  & de  l’Empire  des 
Grecs,  voicy  IcspaEàgesüit  Icfquelsi’ay  dicflema  fuiuante  demonltra- 
tion. 

I.  PrtmUremtHt,<}Ht  U câftimté  dtt  Inifs  en  Babyleneé  duré foix4nte-dt)t4m, 
4 les  compter  Jepuu  U defoltuion  & rusntieU  Vifle  de  letufalem  iuf^Mes  4 U pre- 
mière année  du  régné  de  Cyrrnifuifiit  le  premier  Monarjuedei Peifes.  lerern. 
I.  &15.  £zcchicl40.  a.Paralip.s^.Efdrasi. 

a.  l Empiredet  Perfes aeudeduree deux  censtrenteans,eejlàdiredeux 

cens  vingt-  neuf  ans  accomplit,  QT  ^uel^ue  quatre  0 u cintj  mois  itijipues  au  iour 
Dariué  eroifejme  & dernier  Roy  des  Perfes  fut  furmontè  par  Alexandre 
le  Grand,  fuiuant  le  eonfentemevt  vaiturfel  des  meilleurs  Jutheurs,  comme 
Q.  Curtius,Diodote,luliu$  Africanus,Eufcbc,  Clement  AlexandrinjStra- 
bon,  A gathius,  Sulpitius,  Seuetus,Temporarius  &:  V ingher. 

J.  Qjt  Alexandre  le  Grand  commença  f Empire  des  Gwj,  fur  lefjuels  il  re- 
gnadouXeansapres^uileutdeffait  Darites.  i.  des  Machabecs,  chap.  1. 

4.  Lsiciut  fut  Confulde  R.ome  fan  centfoixante-dousçedtl  Empire  dtt 
Grecs.  I Machab.  1 .) . & i y. 

5.  Que  le  Con/ulat  de  Q^uintut  H orttnfm  çÿ*  Q.  Cacslistt  Mctellue  fut  eoni 
current  auec  la  troifiefme  annee  de  f Olympiade  177.  cent  foixante  dix-Jept. 
lofephcliu.  ij.  des  Antiquitez,  chap.  14. 

é . Que  Ctceron  fut  Confulfix  ans  apres  ledit  H ortenfut.Ciccto.  de  O rato  - 
re.  Et  tjuiljut  Conful  fan  de  Rome  6S9.  Eutrope. 

• 7.  Quef  Empire  des  Grecs  en  Afie  nadurè  pour  tout  ^uenuiron  deux  cens 
cinquante  ans, à Uscomfterdtpuuqu  Alexandreeut  défait  Darius  iufques  à ce 
que  Pompeereduif:  toute  f rtfie  mineur  en  Prouince  Rowainf  ..Strabon  fur  la  fin 
du  ij.  Iiu.defa  Géographie. 

S.  Quecefutau  Con/ulat  de  Cicéron  que  Pompeereduifitf  Apeen  Prouince 
Romiùne,  (irquaittp  y peint  pnt  Empire  des  Grecs,  de  quoy  Ptmpee  triompha 
au  Ganjulatqsufuiutt  celuy  de  Cicéron.  Strabon,  Vcllcius  Paterculus,  lo- 
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(cphe,  Eutrope,  Oiofc,  & tous  les  Authcurs. 

9.  Que  le  Consulat  de  CUndias  M arceUut  & de  Corneliui  Lentulus  fut  [un 

de  Rome  7 oj.  eÿ"  les  Co»ruls  s'en  eflantfuis  Cteftr  fe  rendit  le  mdijlre  de  Ro- 

me, (ÿ- de  toute  C Italie , V cllcius , Patcrculus,  Plutarque, Niccphorc,  & au- 
tres. 

10.  Que  Cafar  fut  tue  Ion  de  Rome  feftcerss  & ^uafi neuf,  c’edà  dire,/«r  la 
findelan  y oS.de  Rome, Evtttopc,  comme  il  efloitConful  attet  Marc  Atttoine, 
pat  le  confentemen  t de  tous  les  Autheuts, 

n.  Que  /duj^uf.e,fon  juccelfeur,commença  fon  fremierConfulatyniourde- 
uantquileuflaccomjslyU  to. anneede  fonaage,tan  y09.de  Rome,  y s.,  ans 

deuant  leConfuUt  de  Marcus  yinutius.  Vcllcius,Paterculus,Dtoit,  & tous 
les  Autheuts  qui  en  parlent. 

U.  Que  le  fecorsdConjulatdl  jduguflefut  l'an  yt9.de  Rome,  tref}^  ans  de- 
uant leConfulat  d'  /fpuleyus  ÿ"  Siluiut  Nerua.  Frontinus. 

13.  Que  le  t. Consulat  de  Lybere^omme  aufîilt  i.de  {jn.Calfhurinus,futl'an 
de  Romr  745.  ^-le  premier  an  de  l'Olympiade  19).  DcnisdeHalicatn.l.K 

14.  Que  leSauueurdu  Monde  napjuit  au  Confulat  treiT^iefme  d'i^uguflei 
Epiphane. 

1 5.  Que  le  Sauueur  commençant  la  jo.de  [et  année’, ( an  ij.de  l'Empire  de  Ty 
bere,  fuccejfeur  £ A ugujle , fut  baptifi , félon  les  4 . fainfli  EuangelijleSfCr  ^ue  ce- 
la aduintau  Confulatdes  deux  Gemini,  Onufrius,  Baionius,T emporarius  & 
V ingher,  «jr  ^ue  ce  fut  l’an  ySo.de  Rome,  Mercator,  Crau^.an  de  f Olym- 
piade loi.Onuinus. 

16.  Finalement, ^ueleEautteur  [ouffrit  Mort  el  P afiion pour  laredemptifk 
du  genre  humain  Ion  tS.de  l'Empire  deTybere.  Eufebe,  Epiphane,  Eutrope, 
S Hicrofnie,  S.  Auguftin,ldatius,Nicephore,  Denis, lhdote,Beda,Ma- 
rianüs,  Scotus,  Baronius,Vingher,  & quafi  tous  les  Modernes,  & epuece  fut 
l'an  iS.de  Tybere  <]ue  Phlegon  dit  ^ue  fût  faite  la  grande  Eclypfe  du  Soteil,&  l'an 
4.dela  t,oi..O/ympiade,lclohVw2hei  en  fes  Commentaires  fur  le  liure 
de  la  Ci  té  de  Dieu  de  S.  Auguflin,cnap.  5 4 .liu.i  il . 

Sur  Icfquels  feize  fondcmens,defquelsii  y ena  trois  qui  font  pris  de  l'Ef' 
ciiturefaindJe,  8c  les  autres  appuyez  tant  furie  confenteraent  general  des 
Authcurs  que  fur  l’authorité  de  quelques  particuliers  Hidoriens  tres-di- 
gnes  de  foy,par  la  fuiuantc  demondration  on  verra; 

Qu’il  ed  très- véritable , félon  Eratodcncs , que  la  prcmiuc  Olympiade 
qui  fut  célébrée  par  Iphitus,  Prince  d’Elide,  fut  cclcbrcc4  09.ans  apres  la 
ruine  de  T ioye,Sc  1 4.ans  auant  la  fondation  de  la  ville  de  Rome. 

Que  Rome  fut  fondée  par  Romu[us  au  premier  an  de  la  fcptiefme 
Olympiade. 

Que  Cy  rus  commença  l’Empire  des  perfes,  ie  dis  rEmpirc,non  le  règne 
des  Petfes,l’an  zio.deRome,quifut  Icfccond  andcla59.  Olympiade;  & 
d’autant  que  la  faimdcEfcriturcnous  enfeigneque  la  première  année  de 
. l’Empire  deCyrusdoit  immédiatement fuiurelayo.  & demiere  année  de 
la  dclolation  de  icrufalem  âc  captiuité  de  Baby  lone,&  que  pat  la  fuite  de  la 
faimdc Chronologie  nous  voyons  que  catc  année  70.  hit  concurrente 
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rj  U ptBnpyTJiympiaàray» 


^^^^*doKv{«gtlrqiiimaai  tpm  l^pmûcreOlraftaie»  ruiuaj  Ict . 
Autatan , fut  l^iTccparRonsliulc  si.  îMir  d«  inoita*Aaril , aa  premier  an  «le  ta 
repriefatc Olfmpia<k  1 qaiAii  l*aaduMMderrMimi/faar*<t«mi  tMfu«Mrcr  Paa 
'iaatotsif(mcdWhasllop«leIu<U»  «mlmaBfiPan  premier  «la  rme«rBaeclûa>»fiti 
ludicAcbat»  qatliitranvaticrwed'Orce,  Bapdelamaric  ,0r  «le (ba Cvareancncn 
i'âu  troiCefiae  ,qai  fia  l'an  æalîéme  du  rcfnedc  Merodach.  RoydcBabrlone , l'aa 
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diueme  de  s&lauÊiuAr  Roy  «iaâ  À4mcâs  , comme  auA  l'aa  iccoôd  ^'Aaücarmiu 
Aoy^tMedci. 


fRomal..  J 
Kmdamir  ^ Ro* 
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Roy  , U legna 
creaia-fcpk  ana. 
Satrapr . q<d  alTo* 
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.bina, aptes  qoe  lai 
IRomaifia  curcac 
Iraoy  kl  6ttaa.dg« 
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A*<aiUântBic«MeMaa*rctatrrftBrcMn4dcl'Oirn»u^l<.  Ùmit  tU  Ms. 
|ù^.fcM.|.<)atratrM4«R0B(it4.  VoylMr. 
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ricu,  Irrntbruflc  pu 
k(è«di*Ciel  âtec  te«« 
te  (1  famUCf 


. Tetqifiii  rAa4***  fut 
f Vabrosé  i Aneil  bn  l« 
I 'feensde  aonte^l^O- 
4 jlpflipiBJc  4t.  • >C|M 

I éé«p»erle’»70.tii*5epuiilidefo1«i»e«deû  Tiileiur^o«4  U pitmiére  année  S j^**®**  */*'•_*’*.*  ^ 
A du  r«ne  de  Crf ■«  ptemiet  Mona*«e  det  ferie» , Wftfi  9»t  noua  luaDt  fort  * ■*"*  * ,* 

^ 4*  . . I.  1 -1-  «•rriaa  Ktitrone  % S tUt 


>l«  ;T4r<l»l.l'Ai«i<«tS4i4»4.r44>4erpl4»MiJJ«.Vmjrnij»4|Mijl.ri«jln. 
•if  C«Reaof»defbtUii.durepKdcS«deeiatdmlcrReiaeIenirele,«taTuler«>nfe.  f 
'4®|  t •Cette aande  u».  de  Rome,  U4-dcrOifai|Made4t'  ntt’aadvMoDie  } 
’4>  ' a 'yteo.ft  UpremietcaacUcdet?*.  a««deUeapnBitede*  iHtncBRebfloie  , A 4 


AMttt  Martnif  p»(  U 
Voir  do  p«l»pte  4t  d« 
tenatfitt  vfleii  Roj’de 
Rome  Tan  drta«c>mc 
de  la  )f.  blyiÉpiadc, 
félon  Deuil  Ü HaU- 
carnafle  » a«  nppon 
de  ViDfber , |c  te|na 
«ui(t4'^treafa. 
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SIECLE  XXXVIL 


tnmas  T«U««  contMBÇtac  refstr  csU4.wt.t«4eU'<«.OlnBpUde.  qui  fetran 
4cR<4BCt7*.J>f.ii/f.ifa4n.6c  .frciûi/ 


T(fi$  (f  /«wmaa  $ di 


^ * I *7«L*  Tvtii* 
^(MrcdcTtrqBln  fut 
uibrof  c à f.fi  bcâu-pc- 
rc  CO  I.  4.  .Aii«t  df 
roljmpUde  (O  il  r'e> 

ÏnA  44.  *iH,  Cuiuiu  le- 
il  U«nu. 


*2 

Ar»»Bf«i|.dar4jneJeSCT«UfTuUnf , >')nfbernct  U »rmi«re  tnnec  dercmpirc  «* 
deO'rutquitc.iiitcfaU  Mofuicbic  «Ut  AiTrticstauK  Pcrui  .contre l’opinioA dctplu»  «* 
«li||aeiAacScsr>qairftiUuArttf(.uiMcri:urinircl^iaaei  oui  c&UtBefAe  vcritafle  **' 
coMmcaceveni  dei'fcmpire  «Ut  PctUiimmediJtraKtK  apret  la  7 ouint  Je  la  ddblactôn 
•iç Uvillc 4c(crufaUtiv,aiafiqaenoaifa)roai.  Q^e  firon  veut  w CyruM  âjteom- 
(BeoccdeicgBefilaprnù<rcoa*ureco»dc  aaacc «le  celle {{.Oirmj>iad«,  atafiqoe 

f'Ioïkars  AutheuMcn  font  d'aeewd,  cela  Te  pearrafoiitfnr  pout  U Petic  ùulemeat  ; de 
■qvclkil  Ce  rendit  ’cmuftrefîirron  ayetâ  Afipa^ , mau  «a'ilne  fut  Moaa/que  da 
t’4&c  0i>k«Atfy(iea«9tBab7toueiuqa’cnUrecsQdcasM<  dcl'OlfRipia^  ff.  aiafi 
qu’on  T.itcy.aprct.  ^ 

*9 
PO 
l> 
J* 

li 

t'IfwWdei  Prrfat,  qaifutla féconde Monarchiedumonde^eocfooerl^tnceo  Cttirtc 
an  Uptanreatitaelailer.lMtondelerufakTB  parCyrot,  quituclepcenier  Monarque 
det  Pcricif  ayii  fobiu|ue  Sc  au  En  à la  pKoicre  Munarcbic  du  moMe,qai  fut  ccUc  oet 
AfTyricnt.  Que  EceAcMonaichicdet  Periét  aeui'aEnenladeux  cens  te  Reticf ne  an- 
née de  fa  duree»  fie  que  celle  de*  Gmt  aye  eu  fon  comtacncencoi  eu  la  neCae  année 
«nrcefte-creut  raan,amS  que  eD«tIesbillorWaiendcineurcncd'aecotd.Et  que  celle 
mOrectnxje  (lare  que  deux  <enictnqaaBteaftt,ati(fîqucS((a6oa  noos  en  aflcure  ; ce 
qui  efttm.verteable»  puu  quetouile*  hiflenent  l'accordenc  quel’AGa  dommee  par 
leCrtctlut  rcduuceti  PtMtoceRoiitainepar  PoapecIcOraadau  CooTulat  dcCice- 
roa.  Certet  par  i'otdre  det  C«iuCaUet  que  noua  vetroiu  cy-opreti  iJ  faut  de  toute  neceC- 
lucqactapreifiiercanneedela  duree  Je  t‘Fnpùr  det  Perlât  lôti  concurrente  auecl'an 
t loak  1a  fondation  de  Home»  fit  atnliancclaicrondtannec  de  U je.Oi7nq>iade»«»ifuc 
i’andBBtondcjtfdo.  EtnuUeacntaueeU^j.Glyrtpiadc/onneoaletoic  daiu  wcH 
fitAiUcort. 


4 aal 
*4  * 

*»1® 
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*,»I4 

4;*  J*. 
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»44 
*1  I «41 
»«4« 
J *47 
>4l 
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î** 

’at 

U17.  Heltrcfnmnt  34l.ant,  puîeler  CoiMrta  furent  eftabUi  i leur  plae».  &>mpr.  14^ 

L Ia>iiuta.ut*,Taf«uin’iaU»ti.*»Vaien«iir«bûcola,SB.LiKrc«*,Moftti*Piit»»ilut  * tit  Cnwivij 

Valertutf  AVed|fWUa.f»U,aMeeT.iucreèûe  «■«■»  a’ce&rcnc  tmt  Kl,.  , 

Vaknua  fablicoUrfifHoratiutPalvUIua  a.  } U'an  144  delaaeta 

ip.Lartivf >&T.KcnBianit  IquameCaie  an  Oe  la 

*'alena»PubîicoU4,fitrofllwiniut  Tnbertut.PablicolaBW«rotftl.nBu»rop<»* 
d.VaUruia, Itère  de  Ptûlicola.fir  T.  Lactetn»  pont  la 

«p.CaÆoti  If  opirrr 


rat^i»  d'»le 
^ <-b«,t7asttu<fon 
b«»}.MreTu>Un  Ce  fit 
Rejr  oe  Rosie, fie  régna 
a(  .ansmatt  avant  vio- 
le Lucrede  il  nit  chaird 
Se  en  lup  (mirrnt  lef 
Roii  i Rome  l'aa  delà 
fondation  a4i  Jteom- 
wencereot  let  Confub 
i gouverner rfiJlat  dés 
U a),  année  du  règne 
ieTarquia,  quiiuott 
tfté  ciutfd. 


S <7.01y«ftadc 
* |trr  Onrnftmt 
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Afnppa  Mcneniat,  6tP.  foftbiUBUi  " . . . . 

PeUBmilu  CoBtiMOi  Aarutwui , fc  T.L*r»»»ottL*nnu  FUub»  •—  “*•“  

S«».  $olpuia*Cam<riiiiu,  & M.ManUBiTiUB»  Lwogui  ■- ^ 

P.  Vcnuiot  Oeminu»,  liT. Ebi»cMuHd«»  .... 

T.L»jj«iiouUmBiPU«ui».8f<U3Œl*MS‘a*l«*.UprtiukrfutDiaateBr-~— 

Augunau»  - 

A.P(ÆuAHi«AU)Ui.a(T.Vir£UMy»T<twaut  C«.im«nrtAu»  — 

M.  AreiatCUtt^ut1lrgtl>cnb«S«bti)Bi,  8<  P.Straib«iPiimu 

A.  Virtmiui  Tmollui  C«tiiooi«J«a*,  «f  T.Vei«n«*  OcmiauiCicui»»»  ^ 

Ss.CaiRuiVicelliaati  *P**fthu«iutConm»iiM  AarwftCB» 

■rOeMmg»  Maccnitiu,  U $p.  Liruo»  Aufliit  ,o«  P.  Miauüu»  Au|m»mi* 

A.  ScaiprtHÜai  AwatiAWi.k  Aagtirwaa  ». 

Q.  lüîiaMCamcriBiuCofiMB» , àt Sp. Lâttiu» Ruffui 0«  PUuni 

IbIb»,  fcP.  PuiâtiBioupiBccri»»  *4»aiCTci«iuRttn«u 

Sf.  Na«fi(MRyulu»,8{S«.P«»naiP«ifB»~~— • “■  _ __ 

CAqni!iii*Tttr<o»,acT.$tc»uttSabiw«—**~—*— 
Sp-CaCatViIscUiniUf.PrpcalB»  VirgianuT«ic*ftB»R»ulitt 
Q.PablttiVibuUnui,  kSer.Co*«hi«  UilBgiacdu  Cotfui 
LTiaMll»u>CaiiictCBi,atC*CjpabiiaV4»uI«B«»  —m.— — 

Ü.Fabii«iVitMiUfl»»,  k L.  Valenu»  Volafi»»  Potuw 

CIbUbiIuIb* t k Q.-  p4biu»Vibal»oi«>.3*»  Q^Cafo ' *' ' " " 

C*f«F»bi«*  VibttUnuj  » k Sp.FutiBiFufii»  — |-— 

M.Pabtiu  Vibalanuia.  kCa.M»ni»iu  Cincumin» 

C*fiï  Pabiai  Vibalâiuu k T.  VirtciMi  Trtcoftw  »«Ul« 

L.4nili«f  Mameicai  i.k  C.S«nit.i«i  ftrudu  Abala— 

>4. OB  Q HonHat  PuUiUm  , k T.  Ucacauu  Uaacu» • ....i*— 

A.VwguuBiTricDfiuf  katilu»,  kSf.  S«i«akat suBÛtt»—;^*— 

P'Valeriat  pBbti<alafccoadJ* ceaoB» »k  C.  NâBtly»  Rwiliit  "i  Trrm--~ 

A.  Minliui  ViiU<>,k  L.  FunaiMcdulliniiii 
L.  itaiütosMamctcut,  kVopiTcmlalitnliilBi 

L.  PiBAriBiRalfa*  M»Btcr«nu»,  k P.  Faiiu*  Pofitt  •••«  

Appittf  Ctaadiai  *d>inBi , k T. CapiwUn»  AatMou  • ' 

t.  Vâkfiui  PB4imi  k T.  AauUatMJBKfonai  •y»—"— 

Aat.Vlri»aiwC«6U*08»»n«»,  k T.  Nmuib*  9*  M»aru»  PHTeu* 

T.  Qfwâia»  CapUOliBMBjr^tu*  s.  k »ij>a  T.Seruditt»  PrtTca  «SobAb* 

T.^tliiuUatnmiaui  ».  k Q^*b«u  V ibuUnB»  «a  FibaUnu»  — — — 

PofthaiBia»  Albu»  , kT.üc«B«Bi  ABfynniu,  ob  QJcnuim» Prîtes»  ».  — 
d i»biB»VibuUm»».kT.Quiok»iw  CtpttoUaB»|. 
A.Pe>ftJ»tt»m»»Albu»R«nll«ai,  k »p.PuriB»Mcdi»Ui*a»«ttM«dsUPafi« 

L.  tbsnai  Etu» , k P.  f«f  ttilMM  PnCeu» 

q^b«  t.  Lueretiui  Triapinau» , k (J^eiuriB*  Ocbuimi  ou  Ccauciot  Ckwibs»  •-« 
P/Volumais»  AmiatiaB*  CaUui , k ÿcr.Milpiûes Camariaua 
P.Valrrisa  PubUcoU,  kC.ClaBd>Bt}abioua,pau  L.  Qaj»4iu»Cu»cx»i*»nia  •“•••**• 
<1  Fabiof  VibuUBBtj.kL.  Comcltut  blatufcsa  ColTu» 

L J4>Batiui  Au||urilitt»t  k C.so  QJJautiui  lûiaUiit .— 

C.HorBUusPulutUoi t kQ^utatiua  Augunout  

H.ValcnsiMaximu»,  k$p  VirfiaiaiCcrluBontaiwTrlcoftBf*»'—* — 
T.  RomtUiu  Rocu»  VatkasBa , k C.  Vetansi  Cicuriaaa  ^ 

Sp.Tarpeiua  UonMau»,  k A.  Ataui»  Pokiiaalia 
SeB.Qajanüsi Varui, fcP.HoratittiTrifeauaoi  qt»Terieinii»»i* 

P. S«».CapUe1uBi,  kX.Bu  I McocnlB» LaaarB» 

Apptuf  CljBdia»  CtaiTinuiRegilUai , k T.  Gwsciu*  Augsrinm.  Les  Dc«BV»trt~*— 
L«f  X>eccinvir«  gottuemerciw  encore*  Mttcaaace 

U»D«i*ir,.k«oi4<*J»f"»«»'*Coaftli  l Valcriai  Pontw.k  M.HoniiittEarbat». 
Ip.  OB  lar.HefmiBiuijkT.VifiiiuuaCaHmoauauiTncoUB» • 
M-  OegaoiBt  Maccunu»,kC.  XbIiuiIbIbi  — •~»«  — 

T.<l:a«diu»  Capitaliaui  Baibarui  4.  k Afnppa  FunatPuiu»  ~ - 

M.  ueasao»  AusBriBu» ,k CComua  ••••••— — 

Tr«iiTrtbBai  cnliuire»  ,*«'«d4*i»L.  Papuisi  MugtlU^^ k L.Sp,  AcrauBiu»* 

M.OefaBiBiMieninui».  kT.QjiakiuiCapiïolHiu»  Rarbatsi». — 
M.Pabtua  Vibulanu»,  «PoftUBBiii»»<Rb«i»a»tlua*-““*—***‘“*"“"“'"‘“ 
C.FunstPacüuaouPaciliu»  r«r«i  .ci  M.Pap«»»B»  Cratfsi 
Pto<ol«ÜrfBnia*»44CCtiiia»,  « l.Heacmu»  Agrirpo  Lanats» 

T.  Q;**»tk»B»  Caprtoluiu»4.  et  ACima  Metiea>a»  Lanatu* 

Trou  Tiiban»  miUuirei  aa  lieu  Je*  Confult  

M oegaaia»Mace»ins»|.eit.*«i«»«»ndcrua  i;*’— 

M.  Comelju»  aalagincntl* . ctL.PaptiiK»Crair<u 
C4ubuflolu»OBPfo«'ilu»».k  L.Virpiuua  Tneoftaa 

C(ulitM|g|ai<raProculu»  j.  L. VugtatwTricofttt»  a. 
rrai«TribBn«miti(a>re(aulics4ei  Coofiila*^**— — • 

TroUTribunimibtatreteocoiet  cetteaaaee  « 

T.  Quiartiua  PemiaaCtoeutaaitti  kC.Iulmi  Mémo 
L.  PapinoiCralfaia.  fc  t.  lalia»  Ia)u» 

L. Setcm<Ptdcnais.  k HoftmLuoettuaTnopitbiB» 

T.  QmnAïuf  Ciacinaato»  Pc mi«»  ou  Psaui , m A.  Coraeltiu  Coffiu 
C.SerBiüttilt»aku»Abala,kt.  Paptria»  Mafillcna»  i. 

TroU  Tribarumiljulreaau  licSdeaCoBfalï.kaacecuavB  Bidwesr 

qjktrc  Tribuaa  miliialfo 

Q^tra  Tribun»  milixairca — — 

cTlempcoftiu»  Atratiauiik  Q^PabiaiVibalanu* 
q»*»»*  Tftbuni  iBiUuûei 

T.qs.i8kiu»C4piiobnuaBatkatoi.kC.  rabiuiVibBlanu* 

Quatre  Tribun»  militauc» 

(^urrTtibuar  milivdrea  

Trou  Tribun»  imlitaKet  i.  ..i.. 

Qnitre  Trdiaaj'aiiUtalrc* 

qj^atreTribanimilitaHet  — — 

Qiiatre  Tnbnaa  mUitaire» 

q>^aticT»'bua»iBilitaire*  

M. Comdiiu  CofToi.k  t.  fariai  Mcdalinai  tn.i,  — — 

Q rabiuf  Aobuftai  .kCPunni  Pacilo»vn  PaeUiua 

Mrpamfiai  MoctUanu»  ,k  C.  Na«i»u  AutdBt»»«»~-^;~-*-~-"*— 

M.  rtaiilN»  Mameninui , k C.Valena»  Paekiu  Volufius 
Ca.CoroclittiCairui,kL.  farin»  Mcdalliaa* 

Troii  Tribun»  mlliulfe»  , I*«»  defijucla  fia»  Oid«ea»  — — 
qj^erc  Tntwai  iBiUtuiret 

^4crc  Tribuns  mil»ta*rc» ^^ *"•**”*“““••“•*** *~*—****' 

SiK  TribuMBitlUalrca’^’**' 

Siu  Tnbuw  milUalrc* 

II»  Tobuaa  atolitairet 

^ ~ ~ • .1 


J4  ! La  Gunilk  in  tAitm 
« kpCtkjfiBM 


ta  D-B*h»s  dr 

K$m. 


AttL  5<sijn»ni^». 
W.  Vakriuti: 


fcp»ni«lCo«£a»cM 

U MiU  uuaebde 


loani4c4cSat«Bkr. 


1 «nlndCtneuHCM. 

Le»  Tribun»  4u  Pcir^c 
Qui  a'cAoient  i]nc 
MU» , furent  acnew 
u>i^ucii4u(. 


Ttni»  riibuRa*iliu>- 


Rj!!apitnUniu.DiAU. 
Tivli  riibuni  aitliu 
bl.if'mUaai  t>»Àat. 

Qjln.  Prirci-f.Didai. 
M.  Arfiihui.Btdat. 
Tiox  rnlwB*  sultta». 
Ici. 

A.Puiliiuau'  Tubcsi* 


U-  Aaiüa»  Mabci- 


«^tenùlj^  PüUt. 


P.  6oraali«t  C•fa^ 


« 


DE  LAPEYRE. 


4SI 


.«f 


I7J“ 


>»*• 


«♦<» 


SIECLE  XXXIX. 


Six  Tr'bvat  miKuItn  ~ 
rribaai  ailniim  ~ 


sut  rcrbKM 


SJCTribsju  rruluMcs  r ■-  ut  - - -m..  i --n  i 

***  M«»,  fc  M FwuH  CxHitD<R . OMtxin 

SiX  Triant  Miiulref 
Su  TllbMU  ftlItcMM  •' 


t.  IwtcMf  FUlitti.  le  Set.  MtMiim  (Umeriam  - 

L.  V<kc<MrdtKay,«(  14  M*oüm  Cjpiioiiiui»  m,  .« 

ku  Ttibmu  MiIiutKi  

SiX  Trtbvft*  BbUtsifw  >. 


Su  Tnte» otiiiMa . k U.  tmm»  CamillM.  Oiaamr  - 
Six  Tnmu 

SU  rnbmu  aikutm  .m.~. 

SixTil^tusmiliiJircs 

SU  Ttilwa*  Buiicairrt 

StxTtiOMt  aiiiUtf  a 

SaTci^xAsmtiuirâ 
SU  TntraiwuiLains  « 


<]jnaâ<Cuctiiu<n 

S(iTitMHaulitxtfti—..~...~.~>...  , ,,,,„ 

luTuMM  nwUuuiei  i in-  n i — . 

Su  Titbvot  lailitaKti  ••• 


C iJoa»«»Cxl««*,k  C SniMtScxnaw  LaiRtn*t,Titb«a«dii  •€•»!*-*—«- 
G tidA.tti  Cxlui,  k C.  Setdat  StSuont,  Tribut  4a  pà<fi* 

C-  itCttMiCaUw.k  C.  SfxiiM$cxoBiM,TTibunt48Mmlt~««~-»x.M~>.««M. 

C.  Luai«»  Cxluw.  k C SCXI.W  ScnkMs.  Tribut  tfaiMuk 
C Luibmi  Câiut,  kC.  ScXBsiScniiMt,  Tvibui  da 

lu  TiibitHiiiluiùes r - ^■■■■^.  .„  MIT  .■■■■-, 

Su  Tnb04u«iiU*iK#~.»..~.  .. ..... 

?* îî‘?**  *“{“*«» . C*imiU«.  Dkk.  k »•«  4£mii  P.  SSxaUi  CuitpfaMl  - 

Su^iout  nulitiini,  k CmuIm  txfi  dtld.xni,  OikMcur  eoatrtkt  Cwloit  •• 

L Æatloii  MttBcrciMf.k  LSotoat  Liirtaiwi.t  Coofolcfl.adicUpxn^pm^c» 

C (âOMKiBi  Aaeuioenât,  k AiuU  

C.  |g{f «Ht  Potuss  oa  fnfewTk  C LicMbatCxIaMtS 


lit  ^ uim 

|««Nrr4MM  4« 


Tribmi  nuUtâirn. 


M.  FaniuCamillas. 


1 


L Andiu  M«a«s«aa»  X.  k Ca.  Cttutnai  AncanaRiiM 
(^tniibat  A h^,lt  L Ocnaütu  AUQuakit,Coor.  k A] 


r Qaini 

M rxbiMAsiowaut.kC.  F«bln«t>boVdblntB^t.kQS«tttahfaAluU,Oift. 
M Popibat  Luatt.  k Cb  Uiobai  CxptûxltRst  impcn«r«H  • 

C.  Fab.«tt  Aubodiit,  k C pltatta»  proxulm.uccC  Salpitiat  DiAuew~>^*^> 

C.  MmuikRui  lot , kCx  MtoÜus  Ctpiiolloat  ItiipefiofiH  

U.rtbiOi  Aabatltft.k  M Poptlntt  LUâ(.»ac«C.MxR>w  Rurilw,  0>aii«ar ......... 

C,  Salf  uafPunriti.kM.Vtlaiaii'BblteoU 

M.  FàbwM  AnbaKxt,  k T.  si2<n  «hh  Sirbtiin  C«ph»lliMn  Cnrpat ...  • 
C.Salpctiatp«ctra«.kM  Vâieint  PgblkoU.awcT  iCaalm  Torqurat.  CMAamr, 
P.  yalcnai  PubcaU.  k C.  Utfout  Mula^ mu  C taha*.  DiAtwar..~«  ..m.-... 
C.Satptt^P<M9$,kT  \i9n^tfiin»tOùeiaa»tm.k  U fêbtuAmhaiht  Oik 
M.  popU>ML«iui|.k  L ^mcUail’pM.MtcL  •««« CaauSa«.  Oiktccar 
L.ParMt  Caniliw.  k P.  C1m4.w  Cufiaai  Rr|ilkofit  ........m .................... 

Si.  po;xl<a*  tanat,  k M Vakriu  Cocaw  ...•  .........  ...m........... 

r MukliUlapttwIbtTocqurat.kC  PUittMi  V«mo 

14.  Vaictiu  Coraat,  k C PutUiot  Liba  Vifolat  ...  .m  ....« 

SA.  F«bi«  0«(tb.  k Scr  SalpScuitCaiurûiat.  aacc  L.  Fanat  Caadlai,  Oikticat 
C Mtfiiat  Radet |.k  T. Ilânliai  lopanorai  T>jfquaait.  P-  Talcriai  PablicoU, kik 
M VaIa<akCocaes,kA.CofnclistCofl(uAra(au 

C Mtnta«Rtcia(,k  (^Senaiiat  Abat*,  aare  U Valcriat  Corut.  OiAaMac-.<~>~ 
L tC'w'>atM(ainonaTPtaiRiKnrit.kC.Plaar>«i  Veau  ........................ 

T.  Mtalrat  npa.oiut  ToiqMiat. k P Dcdet  Uat.ra  vott*làv>eM  peaph  ..... 

r.  Æimba*  ItaoKrefbui  oa  Mai&e<c«t.  k q Pabiiaa  pmo  ................ 

t.  fari»CaWat.k  C Uamaiu  

C.  Salfttiat  Louât,  k P ÆJwt  Prr-aa.  aace  C,  CUatim  Re(  IknCs  Diksteat 
!..  PtpiriatCrafiat,  k C.  Dwbat  ............. ........................... ........ 

M Vtlenat  Coraat  4 kM  Atoliat  Regatot  ...... 

T.  Vetaciat Calaia»,  k 1p.  PoA.iaaint«Albinoi . aace  P.  CerecUa*  RnlK  iw  . Dik. 
L' année  qal  faHUt  le  CoafalM  dt  Vtianai  k PoDhamiat  ek  Tut  Coaf  dant  Ict  Fiket 
A CoRkcbutCoAit.  kCn  Deoiit  aiCdaiRat,ute  y PapRàitCraCu.  Dikttcar 
S4  ettadu Uucailat.  kC  oaL  VtUtiui  Fltccai  Poil<at.kCn.  <)uiAkiai , »tk 

L.  Ptpmut  Ctakat . k L Plaatlu  Veuto ....  . 

L.  Æoubat  lAaoufcat  4 kC.  PUautt  Deciamn 
P.  Cactul<ai  ScapaU.  P.  PUatiat,Pioralat 
L CoTMliat  Lenntlut,  k O Pabb'at  Philo 

L.  PapbiatCaeibc  .k  q,oa  C PotilntLiba  Vdb!at.~*<*«~>~M.M.........._. 

L.  fmim  Ca-aJlIut.  k a luaiat  Brutai  Suaa 


a Cltadiai  Cf  tAa*.  pik  ■ 1 S 


L.  PanaiiCarfar.o^auar  .(aiuaacam  CoafaUdarx&tcekeaaiiee  m..........  . 

C.  Sij^ictat  Lucas. k Abu oeA<tù1>ot  Cmetuat— m...--.»- 

Q_fS«at  k4xii««  Rulbanat.  k L Palarat  Cunas . k A Cora.  CoC  Aniiai,  Dik 
T.VeraeiasCaWnai.ktp  Pofthaailai  AlUnat-^**^»***—*-*^— 

L PapAiatCaribit.  k q^ablibat  Philo  ...........  ...  .......ta........... 

L PapKiaiCarfor  f kq^wlatCmetuas  >tata.M...t..ta.ta.ta.tata..tata..ta.. 
L.  PfaabatVeiuM . k U HoOiat  FlacdMtor  ta.tata.ta.ta.ta  ...ta.........tata.ta.ta 

<).€oiiliatBaibaU.kC  laoiet  ■abalcoi  Bnirai  >ta.  •.ta-tata.ta.....ta...ta.tata 

Sp  Naaiiat  Radiât,  k SA  Popdiat  Laaat,  k L ÆtaffiM  lAtmerciaaa.  olkateat 
L PafimrtCar1ôt4  k^  PabliUatPhalo. aaecq^aUoiSAaxiinaf , otkttcar  ta.ta 

M Puôliat  tibo.kC.  Salpidat  Loogaa  ...ta..ta  ~..>..ta...  ta.ta.ta 

I I t.  PapinatCatfotf  kC  laniatBabateasBraiat  AtexaaJrr  te Crtad 
y.  Vâleriat  lAarimat,  k P.  oemt  SAat** 


i C,  laaiai  Babalcat  Bradât  i.k  oifuiUat  BteWapoat  hferonde  fou  • 
j q^Fab-utUisiffln  RalUakat.kc.  SAwiiat  Radlat  •ta....ta.....tatata. 
^ L.  Paptiat  Catibr OikatUr.AasaecaïuCo^ali  •• 


P pariai  liai  i.  k q_f*biat  SAxitmai  RaUUaupoarUtrotGeftBcfob  «ta  ta. 
Ap.  Ctaad.a<C*car,  k L.  VotamB'ai  Ftxtanaa  Violcat  »ta.ta....ta.ta  .ta.ta ....  ■ 

n MinkaTrecBalat.  k P-  Coendiat  Antiaa'”"'’** — ..ta...ta.ta.ta.ta.. 

' i «akbawwai  Me^at.  k T.  Mmotiu  AagatiUt,poia  SA  Falaiat  Caraat  >••• 
ta  P SetopfoaiatB'jyiat.k  a SalpMat  Siamio*****' *~*>******''‘~<ta.f.  ta~.<tata 
Ser  Coraebai  r*atalai.k  L Camtrat  Aaawunrft  tatata^^ta^  tata..ta... 
SA  fciaiat orater.^ y Ae»iliat awilat.tue C 'ù'ut ItdtaleatPiqatfar «ta 


, M.  pariutCaisiUtft. 


A.CaraenFCblGii^ik. 


T.  Qnbi.  Ciadaoatu». 


TnbaM  4a  P^pU. 


M.P.CSfailLit.Dikat. 
H.  F.CaauUat. 


L.Marfiai.D'kct« 

Appiat<*iabdtaa. 

T.  Qjikia»,  • 

',C  1ulpIchnrD.kx(. 
CiMirtiaa  RatUat. 


Î.  ya*^atTW>qaat. 

.iaiiiit,S>'k 
X.  FjbtoJ  Aubukaa. 
t.PanwCakdlai. 


l-Tar.Cfainnt. 

P.  Valesut»  PuUicDlt. 

y.V«lxnc«raM.  ' 


C.CIaaÜUiXefiU. 


P.  ComeltaeRak.. 


M.  Ptptr.  CraBiit. 
Ca.  qj^Htkiat. 


l.P^iriatCarfôr. 
A.Corad.  Coifat,ZSt4L 


L.  Æ-atl  Utaniaai 

q^Pxh.S*ubaat. 


L.  Paplrias  CadoT. 
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S lECLE  XL. 


9(  M.Valchtti  Corftu»,tu<G(an»CoiifMU  • 

M.f  p«u«tt»,  4 T.fcw»5ia»T«r<ï»aiu»,#f  luy  «ou  M.  VaUriui  Coraui*. 

L.  CorteUat Uipto.at  Ca,Fol«àki*Mv(.  C«n«iinth>»  .—m- 

M4JU«a»  HaUu«»i4.  * F.  D«na»Ma«  r 


A»iof  CUu4ius  Cmtmt  ».  k L VolHmOtui  FU««i  Violcni.t 
Ôjrabioi  Maximu»  R«llU»a»5  kf  î>«»ai 
l.foùbvmtv$UezOln.9tU  AtnH**  Kf*o1«» 
t.Papiruu  Curbr,  » Jo.Carailiot  Ma*imi**— ■*• 


O FAbiai>U»iaiu<M|«*.  k P.Uwu»  »iat«»Sc»«»— 

L ^oahtmiioi  Mcgellu J.  8c  C.Imbiui  ItMO»  Bubalca» 

P .Cemcltot  Hu&ixa» , le  M.Conoi  DewJCM 
M.  VakrtkuCoruna*,  fcQj:*ii«iui  Noam  • 

Q.Main>u  Tr««lu» , «c  P.C'oiacliM  Aniè«u 
U.  CUu«lt«>MuccUB»,8c  jp.NsBtlo» katllai ■ 
M.V4knu»Pou(«s»lc  C. 

C.CU«3tuC4Btna,8(  M.^emitlutLcpUm 


C.8crutliuiO«iai*MiTMC4,a(  L.C«ciliai  D«iter,le^uçl«ortM  C«r»oiD«tcn»i 

P.ConieliuI>«latKtla,8cCit.Uo«inv«  Ctlstna»  - 

C.fab'rioBi  l,«l!cious,lc  Q_  Æailiot  Pappai 
(rMmiotPkunPfw,8cL.il«Uiait»rbaJa—*— 

^alrnaiLvuiau»,  icT.<^nucMiti«  Ncpoi  • 


P.tutattiutSaacrno»  k P.DfctiuMa»— 
C.Fwiiriui  Lut(t«**  s.  k Paff  >** 


P.Cocarlmi  R.v£aw,  kC.  iaaio»  Brotat  liAalm 
QJPabiut  MâKimm  C«rt**  » k^iàeootitt»  Cleffina 
U.  Cw»ai'Deocat«l».fcL.C«n»«lia»  Lcntalm  — - 
M.Cwii<i»D<nut»t].  k S«t.  ConKÜM  U(fCBda-<~ 


C.P4btaiPorfo  Li<i»ui  ,o»  Fabnui»  Luinmittk  C.  Clao4««C*nliia,o«  Cuioa  •• 
uihvcMaitavs  • 


L.PapiriinC«fl4K  i.kSp.Cai 

L.ou  C.  <^iaaiMt  CU«Ji«t  L.CcnouuiCirpfAa  •* 
C.  Oci*y«u»  CUpJÎoaa.k  Cn  Cp<»eliw  Blaûo 
C.  Fabiut  iHaor , k QjOg wloUw  OiUoi  •• — “ — -“■ 


f.  »aflipcooluib«|ib«t  iCcAptatClaadia»  RüITuf**' 
M.  AuiUttj  Rtfol«»,et  L.  laliBi  L«bo*~— • 


M. oa  Sancritt(?abia»  Piaoc.ctO.laaMi  Para*' 


QPabioi  MaUttosCurgea»  kL.MiaïUoaViculai*' 

: .Mi  ...  li...  M _ ti  BmI.i.m.  af 


/^i(U  CUtfiUitt  CaaXeâ . et  U.  Paluia*  Flacctu  Catulex  ^ 
M.  Valettu»M4xi<niuMcdaU,k  M>Otaa(iaf  Cralfa**-' 

L.Po(lbumn»MctcUB«.kQ^Ma«iUiu  Vitaloi 

L.  VâletiMJ  Flaecas , ex  T Ouulitu  Crafla* 
Ca.Corn(h«fikpt«  AS4a,ccCa.  OuiU«a*-.~—~- 
L.C«rn<llu  Seipio , « C.  Aqailios  Flattn  •' 


_ U.  AcxiIiwCalaiuml,  kC.$alpitim  PatecoBla»  — 

C Aeoiios Rrt  ’Iuf  »ct  C*. CotocUut 8Uâ« 

L.Mdniiai Vul% Loua*»  kQjC«4itia»,  kiojr  «oribl.  AcUUu* Regalit»  f»4>fOf«  ~ 

11"  M KJ  f m.Um.  ■ ACftl.41 


Set.  FululUt  SobiUor Pfftn»u»,exM. AiaiUai Faalaa** 
Cd^Cotort>aiStiiâiAAlînaa.  kÙ.oa  A.AltUiaiCalatiiitti  a. 
C(vJctullia»C*ÿ6.  et  C.  serajrtotuo»  BUfoi  — ~- 

C AutcUiu  Cotu  >k  P.  SeniUnt»  üei“*“— — 


L.G»«i5M«^RB»te«C-P»tiB*Pacjliif  — 
C.ÀitiJiatiUeBk»  a.  k L.  Maaliu»  ToU»  a 
KOp  ob  V.  Ctaudittj  Palcbcr  ,cc  L.  laBiailnitBi  au  PuUm  -^ 


C.AurcIiB*  Cofua.  k F.Scruilius  Ceatinaf  ».  • 
t.  Caettw»  MefcUu»  a.  & M.  Fabioi  Bjwo  • 
M.PabiatLicimut,  k Sâ.OtaeiliutCcaffa»  ».  •- 
U-Fabtui  B"Uoj.  k C.  Aml>u»  Balba»  ~ 


A.'mBliaxTor^aaiu»  AetCeui.k  Ç ScwobIb»  W*fat 

C.]PiwJai»iinPBnilula»,kC.  SalwciMiUallaa— 

C.  X.UUCÎUI  Cat  alB*  , k A.  PoRbaBiia»  *U»w« 


A.*Mjftlia»Tat«ata»  Aiuew  ».  k Qj.auciu»  Ce  tco .< — 

C.^UaiiiuCcatbo.  kM  Snrproaia»  riMliuBOf  — 

Q_V4leiia»Fa5io  ,8tC.Ua«>5»B*Tarri*u» 

TTaerapeoBiu^Ofaeeby  • f Veletia»  FaUo  • — 


^ QjBiuw*  Ftaccu» 
P.Cor^Kliai  LeniaIa(Caa4iaiu,  kC.UCtaia»  Vaja» 


L.PoflliBMtin  Albinoi 


.nC.At 

.<Mp-c 


^ _ Caca»Uu»  Abb»  
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Nous  n’auons  pas  cftimé  qu’il  fuft  neccflaire  de  produire  plus  auant 
cette  deinonftratipn,  parce  que  depuis  que  Ion  a commence  de  compter 
les  années  du  régné  des  Empereurs  & les  années  de  la  Grâce,  les  Olympia- 
des n’ont  plus  cllé  rcquifcs.ny  Icsaos  de  la  fondation  de  la  ville  neseifaires, 
ains  s'cll-onferuy.tantdes  ans  de  la  Grâce  depuis  la  nailTanqe  du  Sauueur 
du  monde,  que  des  ans  du  regne  des  Empereurs  depuis  IuliusCæfar,& 
pour  les  mcHncs  raifons  ay  je  creu  qu’il  feroit  inutile  de  continuer  plus 
want  l'or  Jrèdes  Confulats  & les  noms  des  Confuls  de  Rome. 

Quanta  l'intclligencede la  fufdite  dcmonftration , quoy  qu’il  n’yayc 
tiende  difficile,  enîaueuc  des  apprentifs  nous  dirons  quelle  eftdreflce 
de  telle  façon  que  de  page  en  page,  ou  à mieux  dire  de  Siecleen  SiecIe, 
ellctcfpond  aux  Siècles  delà  faiiicte  Chronologie,  afin  que  les  applica- 
tionsenpuifficntcftrcfaites,  tout  ainfi  que  finousauionsmis  les  Olym- 
piades & les  ans  de  Rome  dans  la  fainüc  Chronologie , ainh  que  nous  y 
auons  mis  les  ans  de  la  durée  des  Empires  des  Perfes  & des  Grecs:  ce  que 
nousn’auons  peu  faire,  tant  parce  que  le  peu  d’efoacede  papier  ne  l’a  per- 
mis que  parce  aufll  que  ie  ne  me  fuispas  feruy  ny  dcfdires  Olympiades  ny 
dcsânsde Romepourlaprcuue.de  la  fainclrc Chronologie,  fi  cen’elldc- 
puis  que  les  liuresdes  Machabées  lient  fan  171.  des  Grecsauec  le  Confulac 
deLucius.Pournelaifferdoncricn  enarriete,lepremierbordoucolomnc 
de  cette  demonftration  contient  les  années  du  Monde  toutainfi  quelles 
font  exprimées  en  la  faintbe  Chronologie.  Le  fécond  bord  nous  donne  le 
nombredes  Olympiades  en  cara(fceresro«^fx,&lesanneesdcfditcs01ym- 

piades  en  caraaeres  noits.Le  j.nouscnfeigne  les  années  qui  ont  couru  de- 
puis la  fondation  de  Rome  iufqu’àla  mort  du  Sauueur  du  monde  Le  4-cft 
iiuife  en  plufieurs  interualles } au  premier  font  exprimez  les  14.  ansqui 
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coururent  depuis  la  première  Olympiade  iufqucsà  la  fondation  de  la  ville  . 
de  Rome.  Au  fécond  interualc  du  ^.TOrd  font  les  70.  ans  de  la  dm  ce  de  la 
captiuiti  de  Babilone,  depuis  la  delf  ruâion  de  leruGilcm  iufqucs  à la  pre- 
mière année  deCyrus.  Au5.incerualcdumcfrac4.bordrontlcsanncesdc 
ladurccdcl’EmpircdcsPerfes.  Au  4.  interualc  du  mefine  4.  bord  font  les 
anneesde  ladurcede  l’Empire  des  Grecs,  depuis  que  Alexandre  le  Grand 
l’eut  commence,  iufqucs  au  Confulat  de  Cicéron, auquel  ledit  Empire 
pour  l’Afie,  fut  réduit  en  Prouince  Romaine  par  le  grand  Pompee.  Et  au 
cinquicfmc  interualc  de  ce  mcfmc  4.bord  font  lesanneesdu  règne  des  Em- 
pereurs Cæfar,  Augufte  Si  T ibère.  Au  5.  bord  ou  efpace.qui  cft  le  plus  large, 
on  y voit  les  difcoursdeschofcsarriueesautempsqu’clles  y fontcottees} 
&enfuittcdefditsdifcoutstouslcsConfulatsacnomsdcsConfulsdc  Ro- 
me , depuis  le  premier  Confulat  iufques  au  Confulat  de  l’an  i8.de  i’Empi- 
re  deTibcrc,  auquel  noftrcScigneurfouffiit  Mort  & Palfion.  Lc6.cfpa- 
ce,  ou  petit  bord.contient  premièrement  les  années  des  règnes  des  Rois  de 
Rome, depuis  le  premieriulques  au  dernier, & en  (uitc  le  nombre  des  Con- 
fulats  qui  ont  cfté  depuis  que  les  Rois  furent  chaiTcz  ; par  tel  ordre,  que  à 
toutes  les  fois  qu’il  y a eu  du  changement  au  gouuernemcnt  de  la  Rcpubli- 
quc,&  que  l'authoritc  Confulairc  a cefle,&  quelques  autres  pris  leur  place, 
ic  commence  tour  de  uouucau  le  nombre  dpsConfulats  qui  courent  de- 
puis le  dernier  changcmcnt,commeau(Ii  depuis  que  quelque  Confulat  cfl 
marque  de  quelque  chofe  grandement  remarquable,  tels  qu’ont cllé  le 
Confulat  du  Lucius  des  Machabccs,qui  marque  la  liaifon  des  années  des 
Grecs  aux  Confulats  de  Rome  ; Se  celuy  de  Cicéron , qui  marque  la  fin  de 
l’Empire  des  Grecs.  Finalement  au  fcpticfme  Se  dernier  laord  ,bu  cfpa- 
cc,fonc les noms,non feulement  desRois,mais  ucionslcsDi^atcurs  de 
Rome  , depuis  la  fondation  de  la  ville  iufqucs’iux  Empe^urs  , la  foi- 
re dcfquels  fc  voit  trcs-exa£tement  dans  le  corps  de  la  faiTOc  Chrono- 
logie. ' ■ 

Il  nous  rcRe  feulement  à inférer  icyquciquesauthoricez  qui  quadrent 
auccno(lredcmonflration,pourlcsadjouficcàccllcsquenous  auonsmi- 
fesau  commencement  d’icelle. 

I.  Qjielc  Confulatde  Lucius  f^aterius  Pothus , suée  M.  Aîsniiui  [^iitli- 
nus,  fut  hn  sig.queles  R,oit  suaient  eJléchaffeX^.  ( Denis  de  Halicarnaflc)  Et 
cela  cil  tres-vray,  en  comptant  l'annee  du  chalTcincnt  des  Rois  pour  la  pre- 
mière,*: cellede  leur  Confulat  pour  la  derniere. 

1.  Que  leConfulst  de  P.  Mutius  Scsuols,sutc  L.  Cslphurinlts  Pifa,  fut 
cent  foixsnte-deux  ans  deusnt  tjue  le  Confulstde  M.  yinucius . ( Vellcius  Pa- 
rerculus)  Par  lequel  paHàge&  par  le  j.ci-deuant  allégué,*:  pris  dumef- 
nie  Patcrculus,ii  fautnecelTaircmcnc  conclurrcque  le  Confulat  de  Vinu- 
cius  fufide  nccellité  neccÜitante  l’andeRome  781.  Si  non  l’an  781.  ny 
78}.  comme  beaucoup  d’exeinplaires  ledifent,  lefquels  Mercatora  tres- 
iudicieufement  dit  qu’il  falloir  corriger  pour  y mettre  l’an  78 1 . car  puis  que 
Paterculus,  en  termes  exprès  par  lclufditncuficfmepa(rage,dicqueMar- 
cellus  Se  Lentulus  furent  Côluls  l’an  de  Rome  fept  cens  trois,  & que  main- 
tenât  il  dit  que  Scxuola  Se  Calphurinus  forêt  Côfols  cent  foixâte^eux  ans 

douant 
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dcuanclcdit  VinUcius, il  fctrouacninfiilliblcmcnc  Lentulus  & Marccllus 
occupant  lande  Roine70).queSc2uola&:Scalphurnius  occupetcntl'an 
tif.Se  Vinucius l'an 781. 

3 . Qfe  fan  fit.  de  K orne  ,fnt  oflee  famhoriti  aux  Confub  & donnée  aux 
Decemvirs.  Euirope. 

4.  Que  CafSiut  Conginus  & Sextiui  Caluinus , furent  Confub  fix  cent  'vingt 
Crfegt  ans  apres  la  fondation  de  Rome,  c'eft  à dire  apres  l’année  de  la  fonda- 
tion,&qu’ain(i  ils  furent  ConfuIsTan  de  Rome  £a8.  jcainfifaut  il  expli- 
quer Eutrope  ; car  puis  qu'il  dit  en  termes  exprez  & intelligibles, que  Cicé- 
ron fût  Conful  l’an  éSÿ.de  Rome;  en  remontant  par  les  Confulats  & les 
ansde  Rome, il  fe  trouucra  infailliblement  quclefdits Longinus  & Calui- 
nusfiirentConfuls l'an  6ig.de  Rome,cequi  fùt6i7.ansaprcs  l'anncedc 
la  fondation  d’icelle.  C'efI  alfez  difeouru , tant  fur  les  Olympiades , ans  de 
Rome,queruclcsConrulatsd’icelle.  PafTons  aux  autres  matières. 

Rois  de  Lydie,  dits  Mermnadts. 

QV  A N T au  Roiaume  ie%M ermnades , marqué  à l’an  4 3.  de  Bêrodac- 
6aladan,qui  fût  le  44.Roy  d’Aflyrie,&  ainli  l’an  ii.de  fon  régné  de- 
puisqu’il  futRoyd’Aflÿrie,  ce  n’eft  que  changement  de  famille  aux  Rois 
de  Lydie  : car  les  Heraclides  auoient  dure  depuis  Argon,qui  fût  fils  de  Her- 
cules, félon  Hérodote, iufques  à Candaulesenuiron  503. ans;  & Candau- 
les  ayant  edé  tué  par  Gyges,  ledit  Gyges  fut  le  premier  des  Mermnades  qui 
y régna  en  cfpouiàntla  veufuede  Candaules,5olura  le  régné  desMarmna- 
des  iufques  à Crxfus  inclus  enuiron  1 70.  ans. 

Il  rclfe  Iculcment  dedonneraduis  au  Leéfeur,  que  j’ay  marqué  deux 
foisleRoyNABoNAssAR,  duquel  Ptolomee  a parlé, & apres  luy  tous  les 
A utheurs,  (ans  demeurer  d'accord  de  la  perfonne  de  ce  Nabonaflàr,  les  vns 
ayant  ellimé  que  ce  fût  Tcglatphalaflàr,lesautres  Salmanafrar,&  lesautres 
Sennacherib,Sclesautres  Baladan,  & les  autres Merodach,ou  Bcrodac-Ba- 
ladan,  fils  dudit  Baladan. 

Pour  moy,  non  plus  qu’Eufebe,ie  n’en  &is  ny  mifê  ny  receprc:&  neant- 
inoins  fi  on  veut  que  l’an  1 1 5.dudit  Nabonaflàr  tombe  à l’an  7.du  régné  de 
Cambyfes,ainfl  que  Ptolomee  l'a  laifle  par  eferit,  il  faut  placer  ledit  Nabo- 
naflàr à l’an  6.du  règne  d'Aflàrhadon  Roy  43.  d’Aflyrie,  qui  fut  l”an  i ÿ.du 
regnede  Berodac-Baladan.pourlors feulement  Roy  de  Babilone. 

Que fî on  veutque cette annee7.deCambyfesayecflé  ladernierede  fa 
vie,&  de  fon  regne;en  ce  cas,puis  que  nous  donnons  r t .ans  de  regneaudit 
Cambyfes,  il  faudra  dire  que  Prolomce'n’a  compté  les  ans  dudit  Camby- 
fes  que  depuis  qu'il  eut  fubjugué l’Egypte;  & ainfi  l’annee  ?.de  Cambyfes, 
félon  Ptolomee, & l’annee  ia.duditCambyfes,felon  nous,neferontqu’v- 
nemefmeannee;  Et  afin  quel'an  1t5.de  Nabonaflàrfetencontreauec  l’an 
7.qui  ert  le  1 i.deCambyfes,il  faudra  placer  Nabonaflàr  t.ans  plus  bas,à  fça- 
uoicàl'an34  de  Berodac-Baladan,Roy  de  Babilone, quifiit  le  premier  an 
delà  Vlonarchiefurl’Aflyric:&3infile  Nabonaflàr  de  Ptolomee  fera  in« 
failliblcmcut  le  Ben-Merodac  de  l'Efctiture  fainéle. 
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Fais  SiecU  Ce  Siècle  donc  s’acheue,  en  comptant  l’an  du  Monde  5500,  prouue'  pac 
l'an  zi.de  Manafles  Roy  dcluda. 
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^ E trente  fixiefin#  Siccle, duquel  la  demonftration  en  eft  faite  à la 
V^trcnte-fixiefme  page  de  la  fainâe  Chronologie  , fe  diuife  en  fept 
principales  colomnes,  & vneattacheoudemiecolomnc. 

La  première  colomne  eft  de  la  lùite  généalogique  desprcdeceftcurs,  fé- 
lon la  chair,  de  noftre  Seigneur,  Sauucur  du  Monde. 

La  deuxiefixie  colomne  eft  des  ?nncesdu  Monde  dcfquelles  ce  Siecle  eft 
compofe. 

Dej  foauc-  La  croificfmecolomne  de  ceSiecle  contient  les  Chefs  vifibles  de  l'Egh- 

fe,  qui  font  les  fouuerains  PoncifesdesIuifs,auec  les  noms  des  Prophètes 
üc.  qui  ont  efté  leurs  contemporains  j de  tous  lefquels  les  Chroniques  des  He- 

brieux demeurent  auftid accord auec  l’Efcriture  fainâe, excepte  quelles 
ne  font  point  de  mention  du  Pontife  £liachim,parce  quclcfdites  Chroni- 
ques ne  font  point  mention  del'Hiftoirede  ludith. 

La  quatriefine  colomne  eft  de  la  fucceflion  des  Rois  dcluda,  auec  vne 
attache  pout  les  Princes  5c  Gouucrneurs  delà  ville  de  Bethulic;  & c'eftla 
colomne  de  ce  Sieelefur laquelle  nousauons  principalement  à difcourir,5c 
piemieremcntfur  lesliaifonsdesanneesdenos  prcuucs. 

A la  première  année  du  règne  du  Roy  Amon,  nous  voyons  la  jS.liaifbn 
defdites  années  de  nospreuucs  par  ces  lainds  textes,  qui  difent , Que  le  Roy 
Mona(fesmourue,0' que  fon  fils AmonregnaiftpUce, ^.'Roisii.iS.  Eiqut 
Amon  etuoit  t t.uns  quand  il  commença  de  regner,<^  régna  u.ans.  4.  R aé  z i . I ÿ. 
ôcz.  Paralf.if.il.  Par  lefquels  textes  IcsansduiCgncdeManaffcs  eftans 
liezauxansdu  règne  de  fon  fils  Amoh , on  voit  comme  la  première  année 
de  fon  régné  fert  de  prcuueà  l’an  du  Mondc353  5.  comme  aufti  Icfccond  5c 
dernier  de  fon  règne  à l’an  du  Monde  3 33  i. 

39.  liiifon.  A la  première  année  du  regne  de  lofias,  filsd’Araon,on  voit  la  trente- 

^ Du  Royio-  ncuficfinchairondcsannecsdenos prcuucs  par  cefaind  texte,  lofias,  fils 
^ d'^mon,  allait  huifl  ans  quand  il  commença  à regner,  C-  régna  trente  & vn  an, 

4.Ro»zz.i  Si  i.Paral.f^.i.  Par  lequel  les  ansdu  règne  d’Amon  eftant 
ioints  aux  ans  du  règne  de  fon  fils  lofias , nous  dilbnsquc  la  première  an- 
nce<«iu  regne  dudit  lofias  fert  de  prcuuc  à l'an  du  Monde  trois  mil- 
le cinq  cens  trcntc-lept , 5c  les  fuiuans  de  fon  règne  aux  fuiuans  du 
Monde. 

4->  liaifon.  première  annee  de  loachim,  fils  de  lofias,  on  voit  la  quaran- 

DuRnyiaa  ricfmc  liaifon  des  années  de  nos  prcuucs  par  ces  faimfts  textes.  Que  lo- 
fias  ayant  efiè  tué  en  Mageddo,le peuple  mit  à fon  trofne [on  fils  hachas , qui 
ne  régna  que  trois  mou , 4.  Rois  z 3. 3 o.  Et  que  Necbao , Roy  d'Egypte,  mit 
tlia<him,frere  de  loachas,à  fa  place  , & t appela  loachtm,&  que  aagé  de  if. 
ans  il  commença  de  regner, O"  régna  ii.aas,a.Roitii.>'..r‘rfuiu.i..Paral.}6..^. 


R.oii  4e  lu- 
43. 


$S.  Uaifoii. 
Du  R.o)r 
Aiqoq. 
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Par  lc(cjuc!s  pallàgcs  les  ans  du  regne  de  I ofias  eftani  liez  aux  ans  des  régnés 
de  (es  deux  nls  loachas  Sc  loacliim,  iedy  quela  première  annee  qui  fuiuoit 
la  demieredclofias,  qui  fut  la  première  du  regnedeIoachim,dc  laquelle 
fonfrereloachasauoit  règne'  trois  mois,  fert  de  preuucà  lan  du  Monde 
3568. &les  fuiuansdcfonregncauxfuiuansdu  Monde  iufquesàvnenou- 
uelleliaifon.  ^ 

Alapremiereanneedure^edeMatlianias.ditSedeciaSjfrere  de  loa-  ii,jfon; 
chirn  de  loachas,  on  voit  la4i.liai(bndesanneesdenospreuues  partes  pw  le  Rojr^ 
fàinâs  textes;  2“^ (lequel  i'appelleptemier de  ce  nom, par- 
ce  que  fon  fils  s appella  aufll  loachim , lequel  i appelle  deuxiefme  de  ce 
nom,  acaulequcnlavcrfion  Latine  ils  ne  (ont  pasdiftinguez  par  l’orto- 
graphe,ainfiqu ilslefont ailleurs, eftant l'vn elcrit  par  x>  qui  nit  ch,  & 
vn  H au  bouc,  & 1 autre  par  vn  m , quiefi  vn  c tout  pur,&  vn  , à la  fin.) 
dormit  auec  lei  pcrei,  cr  fon  fils  loachim  régna  à fa  f ace  ,^uilefioit  aagd 
de  dixhmfl  ans,^u  il  régna  trois  mou  dix  tours,  4.  Rois  14.5.  &;  x.  Paralip; 

3(5.  9.  Nabuchodonofor  l'emmena  cafttj  enBalylone  , & tju'il  mit  à fil 

flace  M athanias  fon  oncle , lequel  il  appella  Sedecias , aagé  de  Vmgt  «y  vn  an, 

nui  régna  ^n-^e  ans,  q.  Rou  14.  0.17. 6c  2..  Parai.  }6.n.  Par^uelspaf- 

làges  nous  voyons  commelesans  desregnes  de  loachim  filsde  lofias.lbnt 

ioincs  aux  trois  mois  de  regne  de  fon  fils  loachim,  & comme  tes  trois  mois 

font  ioints  à la  première  annee  du  regne  de  fon  oncle  Sedecias  ; c’ell 

pourquoy  nous  difons  que  la  première  annee  du  regne  dudit  Sedecias 

iert  de  preuue  a 1 an  du  Monde  trois  mille  cinq  cens  fbixance-dixncuf^  '■  * 

comme  les  fuiuans  de  fon  regne  aux  fuiuans  du  Monde  iufques  à vnc 

nouuelle  liaifon.  ^ 

A la  première  annee  des  fcpcance  de  la  captiuice'  de  Babylone,on  voit  la  •“‘•“ni 

quarante-deuxiefme  liaifon  des  années  de  nos  preuues  partes  fainds  tex-  llZéli* 
tes , Que  la  parole  du  Seigneur  fût  donnée  à Jeremie  iufques  à l’accompliffe-  BiibUonc. 
mentde  l'anxm^iefme  du  regne  de  Wdeaat.fils de  lofas  Roy  de luda, iufques  à 
la  tranfmigrationde  lerufalem , lerem.i.  Par  lequel  texte  l'an  11. du  regne 
ac  Scdcci2s , voire  la  fin  dcccttc  vnzicfmcanncc  cftancioincc  au  çoa^men- 
cementdelatranlinigrationdelerufalem,  iedy  que  la  première  annee  de 
aditetranfmigrationoucaptiuité  appellcedeBabylone.ferc  de  preuue  à 

laaduMondctroisinilcinqcensquatre.vingtsdix,commelesfu!uansdc 

ladire  captiuité  aux  fuiuans  du  Monde,  iufques  à ync  nouuelle  liaifon.- 
PaUons  aux  inaticrcs. 

, Nous  aimi»  veu  au  SiecJe  precedent  lecomtivaeçment  du  regne  du  ^ . 
Roy.ManafTcs,  maintenant  donc  nous  pourfuiutons  ce  que  nous  auons  n“!«  î!,  ’ 
tricores  a dire  fut  fon  regne.  Les  impietez.de  ce  Roy  allerenciufquesàvne  Mantf; 

ttllccxtremitc, qu'elles  porterçntDieuàluypatlet&àtoutlepeuple,afin  * 

quilseufleiit  às'amendcrs  mais  n'ayans  voulu  entendre  aux  infonations 
I^iuesj  ny'aux^admonkions  de  fes  fiiimas  Prophètes,  Dieu  leur  fufeita  les 
Chefs  des  armées  des  Alîyriiias , qui  comme  il  aupit  elle  prédit  par  les 

Prôpfictc3rcduifircntlavilkdclcnifal(;incn.forf  piteux  cftat,ôiprindrcnc 

kîRoy  ‘Manartes  quils  mcncrcnc  captif  en  Babjiwûc,  x.  Pardlio,  n. 

Man  eeU  auoit  elle  ptedic  au  Roy  Ezechias,  perp  de  Manaflès , par  Ilâie 

LLl  ij  ' 
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le  Prophète,  4.  Ro««  to.i«.difant,  M tes  p qui  fortirontdttoy, 
hfquels  tu  eurendrerus , Ceront  oJieX^,  & feront  les  Eunuches  4U  PnUu  du  Roy 
deBabtlone.,  Pat  lequel  paflage  on  peutconjcâ:urcr  queauec  leRoyMa- 
nalPes  furent  menez  captifsdefes  frétés, enfans  du  Roy  Ezechias,qui  tu- 
rent  Eunuches  du  Roy  de  Babilonc.  Ce  qui  peuft  Ôc  dcult  lans  doute  airi- 
uct  au  commencement  du  régné  de  Nabuchodonofor  premier  de  renom, 
lequel  lotèphcappelleNabulaflàridcleMctafthenes.auecrEfcriture.Na- 
buchodonofot  ; les  conqueftes  & profperitez  duquel  font  amplement 
deferites  au  Imre  de  l'hiftoire  de  ludith , & ce  aptes  que  Nabuchodonofor 

eut  deffaicfic  vaincu  ArphaxatRoydes  Modes, fondateur  de  la  villed  Ec- 

batane,  /«dir/;  i.  Tellement  que  le  Roy  Manalfes  cftant  captif  en  8a- 

bilone,lavilledelcrufalemquarirmnec,&lepfuplerigoureirfcmcntcba- 

ftié , lors  Eliachim,  fouuerain  Sacrificateur  & Pontife  des  luits,  fut  durant 

lacaptiuité  deManaircs&basaagedefonfilsAmon.commclcpcrccora. 

mua  &couucrncur  de  toute  la \udtc  Judith  4.  &c  EfaU  1 1 . 1 9X0115  le  temps 

duquel  aduintcettememotablcHiftoire  de  la  courageufeveuhie ludith, 
qui  coupa  la  telle  à Holofernes  General  de  l’armeedcNabuchodonolor, 
cequiaduintentermesexptczfuni5.d«  régné  dudit  Nabuchodonofor,  lu- 
dith , chap.  Z.  7.  & cela  fans  douce  durant  la  captiuitc  du  Roy  Manaf- 
fes  ■ laquelle  captiuitc  ie  commence  à l'an  trents-feptiefine  dudit  Manalfes, 
parce  que  cette  anneefe  rapporte  à la  première  annee  deNabuchodono- 
fot.q ui  commença  de  fe  tendrele  maiftre de  toute  f Alic  dés  le  commence- 
ment  de  fon  tegne.  le  fçay  que  les  Chroniques  des  Hebneux  difent  que 
cela  arriua  fan  vingt-deuxiefme  dudit  Manalfes , fins  qu’il  y aye  taifon  ny 
authoritéi  queficelaeft.àla  bonne  heure , pourueu  que  facaptiuite  aye 
duréiufquesàlamort  de  Holofernes  & au  delà,  parce  qu’en  ce  temps-la 
Eliachim  «rouuernoit  en  ludee  ; il  n’y  a rien  qui  ne  fe  puilfe,  mais  n y ayant 
nulle  authoritc  exprelfe.le  fens  commun  me  fait  conclurre  que  cela  arriua 

en  la  i oU}.anneedutegnedeNabuchodonolor,3cnon  plulloll.  Et  d’au- 
tant que  lelieu  3c  le  temps  de  l’hiftoire  de  ludith  cil  mis  fort  dmetfement 
par  les  Autheuts, voire  qu’ily  en  a quelques- vns  qui  ont  eftime  que  c ellmt 
pluftoll  vncallcgorie  qu’vne  hiftoircveritable.il  lera  fort  a propos  d en  di- 

rc  maintenant  ccquo  nous  en  tenons,  ayant  accc  cttc£k  mis  l attache  que 
i‘ay mifeen cette colomncpourycottçrcxpreffcmcnc  letcmps,lc  hcu,&: 

les  perfonnes  nommées  danscÉttcHilloire.  . , 

En  premier  lieu, ceux  qui  ont  recours  aux  allégories,  & qui  veulet  qn  en 
cette  Hilloireon  y entcfldeautres'cbbfcs  que  ce  qui  y cil  Imaalement  dir, 
c’eft  fans  doute  parcc  qu’ilsfetrouucnt  grandement  empefehez  a bien  pla- 
cerletcmpsdccectcHiftoirc,àcaufcde beaucoup  de  contradiéHons  quü 

femblc  y auoir  au  narré  des  temps,dcslieux,  & des  petfonnes  ; & a caufe  de 
cela  ils  fe  font  imaginez  qu’il  falloit  prendre  cette  Hilloirc  comme  on 
prend  IcCantiquc  des  Cantiques,  où  fous  les  porfonnagesd’vn-Atnant 

Lin6lcmentpalfionrté,&d’vncAmantecha(lementpetdué^d’amoür,aefté 

défaite  IVnibn  parfaite  de  Icfiis-Cliriftaucd’Eglifc  fon  Efpoufe;  mau  U 
il  n’y  any  temps  nylkudcfignc.ny  perfonire nommée,  8c  ceft  pour- 
quoy  finalement  on  peut  dite  que  ceft  vne  allégorie  ; Mais  icy  deft  tout 
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au  contraire  : car  les  temps,  les  lieux,  & les  petfonnes  y font  fi  bien  defi- 
gnez  6c  fpecifiez  , que  fi  l’Hiftoirc  cftoit  allégorie  on  en  pourroic  dire 
tout  autantdc  toute  la  Bible  : T ellement  que  c eft  pute  folie  de  recourir 
aux  allégories, & ny  a rien  de  plus  véritable  que  fhiftoite  de  ludith  efl: 
réellement  &aâuellcmcntaduenuë,ainfiquenous  verrons  ptefentement 
en  la  dedu£Hond'icelle. 

L’origine  de  cette  hiftoire  eft  du  temps  d’ Arphaxat  Roy  des  Medes  fon-  «nips  au.' 
datcurdclavilled'£cbatane,/»(iirA  1.  Cela  fetrouue fi  véritable, que  qui  reaiicc'^u* 
remontera  en  tettogtadant  par  les  années  des  Rois  des  Medes  en  leur  co-  ceiccHiiloi- 
lomne,depuislaptcmiereanneede  Cyrusde  Pcrfe,qui  s'empara  du  Roiau- 
me  des  Medes  & des  Aifyriens  à la  fin  delà  captiuite'  de  Babilone,il  trouue* 
ra  infailliblement  que  la  première  année  du  régné  du  Roy,  qui  fut  fonda- 
teur de  la  ville  d‘Ecbatane,que  l’hiftoire  de  ludith  appelle  Arphaxat,  fût  ' 

la  vingt  & feptiefme  du  tegne  du  Roy  ManaifesRoydcIuda.&ladou- 
ziefme  de  Ben-  Merodac  quarante-  cinquicfme  Roy  d‘ Afly  tic , & ainfi  l'an 
du  Monde  trois  mille  cinq  cens  fix.  CcquieftconformeauxautresHifto- 
riens,  comme  Hcrodotc,Diodorc,Eufcbe,qui  appellent  ce  mefine  A rpha- 
xat,Dejoces  ou  De jocles  ; & cela  le  voit  ordinairement , que  les  noms  des 
Rois  qui  font  nommez  dans  la  Bible,  font  fouucnt  diiferens  d'auec  les 
noms  des  mefmesRois  qui  font  nommez  dans  les  autres  Autheurs  -,  8c 
d’ailleurs efichofe  ordinaire qu’vnmefmc  Roy  a pluficurs&diucrsnoms 
ou  (ùrnoms  ; Et  ainfi  retrogradant,commc  i’ay  défia  dit,  depuis  la  premiè- 
re année  de  Cyruspat  lacoTomncdcs  Rois  des  Medes,  vous  trouucrez,fc-’  ^ 

Ion  Eufebe  Sc  Hérodote,  que  Aftyages.ayeul  maternel  dudit  Cyrus, régna 
trente- huift  ans.  Que  Cyaxarcs  fon  ptcdcceifcur  en  régna  quarante.  Que 
Phraortes,ou  Aphraortcs,deuantcuxen  régna  vingt  &:trois,fclon  Héro- 
dote & Paufânias  : Et  Oejoces,  ou  Dejocles , cinquante-trois  ans  entiers, 
ou  cinquante- quatre,àtel  fi  que  fon  année  cinquante-quatre  foit  la  pre- 
mière dudit  Phraortes.  OrfutceDejoces  fondateur  de  la  ville  d'Ecbata-  Que  Arph«- 
nc,  8c  le  premier  Roy  des  Medes,  au  rapport  de  Hérodote  W.  i.  fol.  9. 
quoy  il  s'accorde  auecl  hiftoire  dcludith  ; ce  qui  nous  fait  conclure  que  quVn  mef- 
r Arphaxat  du  liurc  de  ludith  eft  infailliblement  le  Dctoces  ou  Dejocles  J?'  • * 

dudit  Hérodote,  8c  des  autres  Hiftoriens:  car  bien  qu'ils  foient  dilfttens  ro”/'' d'$** 
aunom,ilsncIefontpasen  lachofc,ains  demeurent  tous  d'accord  delà  Medei.fmv' 
fondation  de  la  ville  d’Ecbatane,  faite  par  ledit  Arphaxat-  Dejoces,  auquel 
Herodotcdonnecinquante-troisansdc  regnertcllementqueArphaxat- 
Dcjoccsregnoit  fur  les  Medes,  comme  nous  auons  dit,  du  temps  de  Ma- 
naircsRoydeIuda,8caufl'idcNabuchodonoforprcmierdu  nom,quifut  • 

Royd'AlfyricecdcBabilone;  8c  fut  Arphaxat-Dejoces, comme  il  eftoit 
enrannccdouzicfmcdefonrcgne,quircfpond  à la  fécondé  du  règne  de 
Nabuchodonofor,defËiit 8c vaincu parNabuchodonofor,  Et 

ainfi  le  Roiaumede  Nabuchodonolorfutagrâdi,8c  fon  pouuoir  magnifié 
par  toutcl'Afie.duquel  les  Generaux  de  fei  armées  ruinèrent  8c  rauagerent 
la  ville  de  Ierufalera,8c  menèrent  lcRoy  Manafles  captif  rn  Babilone,  i, 

■.Parai  55.  t.  ce  que  i’eftime  deuoir  8c  pouuoit  cftre  arriué  enuiron  l’an- 
née de  fon  règne  ttcucc  feptou  trentc-huiéhcfmc , à f^auoir  apres  qua 
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Nabuchodonoforfcfut  aiTubjcctilcRoiaumedcsMcdcs,cc  qui  fut  l’an 
(ccond  delbn  rcgn  c,  parce  que  ccccc  année  refpond  à l'an  douziefme  du 
legned'Arphaxat-Dejoces,  auquel  an  il  c(f  dit  qu'il  fût  vaincu,  & qu’il  y a 
dcl’apparcncequeNabuchodonoforRoy,ieune  & viâorieux,pourfui- 
uit  fcsconqueHes  fur  la  Syrie  &lereftederAfie,  tanten  perfonnequepac 
lev  Generaux  de  Tes  armées,  ainfi  qu’il  eft  dit  en  luditli , & au  fufdit  trente- 
noificfme  chapitre  du  deuxiefme  du  Paralip.  Auquel  temps  A mon,  fils  de 
Manalfcs.pouuoit  auoir  quelques  quatre  ans  feulement,  puis  qu’il  n’en 
auoitquevingt  ic  deux  quand  il  commença  de  regnet  apres  la  mort  de 
Eliichim.ou  fou  perc,  4.l\ou  H.19.  Tellement  que  durant  lacaptiuitc  du  Roy  Manaf- 
Pomifr’  ^ •uinoritéd’Amonfonfils  ,1e  Pontife Eliachim  fûteomme  le  Gou- 
uerucurSc  Adininiftrateur  de  toute  laludee,/»dir^4.5.  ficcemcfmeElia- 
chimc(lau(riappelIéloachim,/«<firi9.  9.  par  la  prudence  & fage  con- 
duiteduquel  toutes  les  reliques  de  luda  &d’Ifraëllc  reünirent  enfemble, 
&fccoüerentle  jougdeNabuchodonolor,ain{ï  quclon  peut  recueillit  du 
difeoursque  Acliior,  Duc  des  Ammonites, fait  àHoIofcrncsdans  le  liurc 
Holufcmes.  dcl'liiftoire  de  ludith  : de  façon  que  l’an  treiziefmedu  règne  de  Nabu- 
’ chodonofor,  Holofcrnes  auec  vne  grande  5c  puiflànce  armee  ayant  ré- 

duit plufieurs  Prouinccs  5c  Royaumes  fous  les  loix  de  Nabuchodofôr.fina'; 
Btthulie  >r-  lement  vint  alfieger  la  ville  de  Bethulie,  forte  d'^llictte  5c  baftie  fur  le  fom- 
'■'S"-  m :t  d'vne  haute  montagne  de  la  Galilée  dans  la  T ribu  de  Zabulon , reftee 

feule  du  Royaume  d'ifracl , laquelle  n’auoit  pas  efte  alTubicctic  par  Salma- 
OziK,  fi!»  de  naflar,  dans  laquelle  pour  lors  cftoit  Chef  & comme  Prince  Ozias , fils  de 
Michi.  Micha,dclaTribudeSimeon,/«<//V/;6.ii.  danslaquclleauflî  fctrouuanc 
adiegee  ludith,  veufue  de  Manafles, de  la  mefraeTribu  de  Simeon,  elle 
Indiili  tren-  entrcptint  fainûcmcntcc  qu’elle  exécuta  courageufemcnt.qui  fut  décou- 
ché l«  telle  i pjr  latclleàHolofcrnes.Scainhdifripcrvnc  armee  de  fixvingts  mille  fol- 
Holofeincs.  jouzemillccaualiers.  Toutes  lefquelles  circonftanccs  fi  bien  5c 

curieufement  exprimées,  5c  fi  difiinâement  (ûiuies,  nous  marquent  tant 
clairement  le  temps,  le  lieu  , 6c  la  réalité  de  l'Hiftoire  de  ludith  , qu’il 
n’y  a aucune  raifon  d’en  vouloir  faire  vne  allégorie, 5c  moins  de  dou- 
ter du  temps  que  cela  aduint,  puis  que  les  années  des  Rois  contempo- 
rains, lantdes  AlTyricnsquedes  Mcdcs.yfontdiftinéfemcnt  cottees;  Ôc 
’’  mcfmcs  qu’il  cft  dit  qu’apres  cette  aétion  fi  geneteufe  l’armee  des  Affy- 
riens  fut  difllpec  , 5c  que  le  fouucrain  Sacrificateur  loachim- Eliachim 
alla  eu  Bethulie  pour  y voir  cette  belle 5c  viâorieufe  Dame,  laquelle  vef- 
quit  longuement  dans  Bethulie  apres  qu’elle  eut  fait  ce  coup  inimitable. 
. drtd.15.9. 

Ceux  qui  veulent  que  cette  Hifloirc  de  ludith  foit  arriuee  apres  le 
Contre  Phi-  retour  de  la  captiuitc  de  Babilone  , quoy  qu’entr’eux  ils  ne  foient  pas 
lîuîVf  v”!r  temps  ( les  vns’,  comme  Philon  , voulant  que  cela 

Iwr.  lut  i'in- foit  arriuc  bien  toft  apres  le  retour  de  la  captiuitc,  5c  ce  deuant 
iloirc  Je  lu- que  le  Temple  fuft  tobafty  ; les  autres  comme  Sulpitius  , 5c  après 
Lny  Vingher,  dilàns  que  cela  fut  quelques  deux  cens  ans  apres  la 
fin  de  la  mcfme  captiuité  , à fçauoir  fous  Artaxcrxcs  Ochus  , qui 
cli  nofirc  Attaxerxes  fixiefine  du  nqm , aufquels  nous  lefpondcons 
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icy  à tous  cnfcmble  , & puis  à Philon  particulièrement  fur  l’examen 
defonliurcdel'AbtegcdesTemps.  ) llsfc  fondent  fans  doute  furcepaC- 
fage  du  t.chap.duliurcdeludith  verfee  15.  où  AehiotDuc  des  Ammo- 
nites dilàntàHolofcrnes  quels  eftoient  ces  gens  & ces  peuples  qu’il  tenoie 
adicgezdansla  villedcBcthuIie,  apres  auoir  difeouru  de  leur  origine  6c 
progrcZjildit,  MdisUny  4 guercs  questflans  retourne:^  4 Dit»  ils  fe  font 
réunis,  raHieT^O"  rajfemhl^,  de  U di^erjîon  de  Inqueüe ils  4uaient  ejlé  ef^urs,^ 
ont  monté  en  cesmontdgnes,  0“ poffedent  derechef  lerufnlem , ois  font  les  chofet 
fdinfles  d'ictux.  Ces  cnofes,  difent-  ils.nc  peuucnt  eftrearriuccs  qu’aprrt  le 
retour  de  Babylone,  car  lors  ils  furent  réunis,  ficpoircJerent  derecneflc- 
rufalcm.ainuqu’ilcftditcncetextc.  Cclafcroitcn  quelque  façon  con- 
fiderablefila  villedelerufalcmn’auoitcftc  prinfe qu'vn feule  fois:  Mais 
nous  auôscy-deuantveuqu’clle'lc  fut  par  IcsArabes  &:  Philidins  du  temps 
deloram  Roy  de  luda,  6c  en  ce  temps  mcfme  par  les  Alfyricns  lors  que 
Manaifesfut  mène'  captif  en  Babylone,  comme  nous  auons  cy-deuant 
prouué;  dctclleforte  quetants’en  faut  que  ce  texte  nousfoit  contraire, 
que  i’eftime  qu’il  fait  pour  nous.  Car  celle  réunion  Scralfemblagc  fe  fait 
apres  la  difpcrfion  des  dix  lignées  d’ifracl , qui  auoienc  elle'  ruinées  pat 
SalmanaBâr  Roy  des  AlTyriens  quelques  foixante-dix  ans  ou  enuiron  a- 
uantqucBcthuliefu(lalliegee,dansFaquellelesl(caëlites  s’edoient  réunit 
parmy  ces  montagnes,  6c  s’cfloient  liguez  auec  ceux  de  lerulàlem,  où 
cftoicntles'chofeslaindles.  Etc’efteequedit  letexte,  qu’ils pofledoient 
derechef  Ienifalem,parce  qu’ilsauoientfccoüe'  le  joug  des  Alfyricns  du- 
rant la  captiuité  du  Roy  ManalTcs.  Or  apres  la  captiuité  de  Babylone,  Contre  Phi-' 
oùPhilon  veut  que  celle  hiftoirefoitarriuee,  ils  n’auoicntgardcdepof- 
fedet derechef letufalcm,  qui n'elloit pas rebaflic  , nylcTemple  reedifié. 

Et  fon  opinion,  comme  celle  des  autres,  ne  peut  ny  ne  doit  valablement 
ellre  teceué , comme  diamétralement  contraire  aux  textes  exptez  de  la 
fainâc  Efetiture.  Car  au  temps  du  retour  de  la  capriuitc,  ny  iamais 
depuis,  durant  la  Monarchie  des  Perfes  il  n’y  eut  aucun  Roy  des  Medes 
qui  full  contraire  aux  Rois  des  AlTyriens , ny  aucun  Roy  d‘ A flyric  qui  aye 
vaincu  Arphax.it- Dcjoces  , fondateur  de  la  ville  d'Ecbatane.  Il  n’y  a 
iamaiseu  que  deux  Nabuchodonofors  Roys  des  Alfyricns,  le  pere  ôc  le 
fils  , 6c  tous  deux  ont  ellé  douant  la  captiuité  de  Babylone , & morts 
auant  qu’elle  full  achcucc:  6c  du  temps  des  Petfes,  ny  en  l’Efctiturc  ny 
en  aucun  hilloricn,  nul  de  leurs  Rois  ne  fut  iamais  appellé  Nabuchodo- 
nofor  , & le  nom  qui  ell  le  plus  commun  dans  l’hifloire  fainéle  pour 
les  Roysde  Pcrfecllccluyd'Actaxerxes.  Et  contre  Sulpitius  6c  Vingher,  Contre  Suie 
qui  veulent  qqc  celle  hilloirc  foit  arriueedu  temps  du  Roy  Artaxcrxcs,  dit  ^1,'^“’* 
Ochus,  qu’ils  felbuuicnncnt  qu’en  ce  temps-là  il  n’y  a eu  aucun  Pon- 
tife en  letufalcm  qui  aye  ellé  appellé  Eliachim  ny  Joachim  , voire  pat 
h propte  confelfion  de  Vingher  , qui  fous  fon  année  du  Monde 
trois  mil  fix  cens  quatre-vingts  dix  fept , dit  que  le  Pontif  Elialib 
cllant  mort  fian  fils  loadda  luy  fucceda  l'cfpace  de  quarante-quatre 
.ans , & apres  ledit  loadda  fon  fils  loathan  l’cfpace  d’autres  qua- 
rante-quatre ans  iufqucs  à la  fin  de  la  vie  dudit  Ochus  -,  mais 
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il  n'^  a pas  regardé  de  (I  prés,  Bi  acreuquil  {ù£(bit  que  Sulpitius  l’auoic 
ainfi  die.  Ec  quant  au  tcfnioignagc  qu’il  allégué  de  Diodorc , qui  die, 
qu’enuironle  temps  dudit  Ochusil  viuoit  vn  certain  Holofetnes,  cela  ne 
coclud  riendcfolidepoutleuiopinion,cartoutainnqu'ilyacu  plulîeurs 
Darius,  &plu(ieursArcaxerxes  en  diuers  temps , aulC  y a il  peu  auoir  dl- 
uers  Holorcrnes,  l'vn  contemporain  du  Roy  des  Medes  Arphaxat  Dejo- 
ces,  fondateur  d'Ecbatane,  & l'autre  du  temps  de  cet  Ochus,au  premier 
defquclsludith  trencha  la  tede,  ainfîque  nousauonsdit,  l’an  treiziefme 
duregnedeNabuchodonoforpremietde  ce  nom,  & quarante  fixiefme 
Roy  des  Aflyriens. 

s ^ cncote  dcux  obieâions,  aufquclles  il  faut  refpondre,  la  première 

de  rhiftoUe'  defquclles fe pcut faite , tantcontremoy  quecontreceux  quifelontima- 
de^iudith.^Sc  ginezquel'hilloicedeludicharriuaautcmpsduRoy  Oclius.  Caren  tous 
[ce&^°°  les  deux  temps , à fçauoir  en ccluy  qui e(f  cotte dansleliuredeludith,  qui 

eft  noftre  opinion,  & au  temps  du  Roy  Ochus  la  ville  de  lerulàlem  & le 
T empleedoienc ballisou  rebalUs & recdidcz.C’edà dire, clloient en  leur 
entier.  Ce  quife  vérifié  pour  le  temps  de  Nabuchodonofor  dans  Icliure  de 
luditli,  parla  crainte  que  les  luifs  auoient  de  letufalem,  qu’Holofcrnes  ne 
Ht  au  Temple  du  Seigneur  ce  qu’il  auoit  fait  aux  autres  villes  Sc  Citez 
qu’il  auoit  démolies,  lud.  4.  Que  fî  ladite  ville  d e lerufalem  & le  Temple 
eHoientenronentier,pourquoyefl-ceque  ludich  fàifàncfà  prière  à Dieu 
furlepoindldcfonentreprinfevfedecesmotsauchap.ij.verfety.SeiçBfwr 
4^j)uye  mon  dtjfein,  & regarde  keePe  heure  à f teuurede  mes  mains , afin  ejuainp 
4jue  tu  tas  fsromis, (eiigis)  tu  re/e«»(qu’aucuns  difenr,tu  rrediHesj  /cr»/ii/r»i  ta 
Ciré.  Mais  outre  que  le  texte  Grec,au  lieu  de  rclcuer  metpour  l’exaltation 
ou  grandeur  de  lerufalem  ; chacun  fçait  que  le  mot  de  crigfre  fignifienon 
feulcmcnth3ufrcr&rcleuerdesmucailles,maisaufri  partranflacion  con- 
foler,fecoutir,  & exalter;  &c’e(lainfi  que  l’entend  ludith.  Car  au  temps 
dudit  Holofcrnesle  Roy  ManafTcs  eflant  captif  la  ville  de  lerufalem  auoit 
grand befoindeconfolation&  de fecours.  Et  d’ailleurs  H lerufalem  & le 
T emple  n’eufsét  pas  cfté  en  leur  entier,  pourquoi  les  luifs  cufTcn  t ilscrain  t 
qu’Holofernes  euft  démoly  leur  ville,  commeil  auoit  fait  celle  des  autres? 
. celle  obiedion  efl  foible  comme  ie  croy.  Car  mefincs  le  Roy  Dauid  au 
Pfeaume  ) o.  qui  efl  le  51.  de  la  Bible  Hébraïque  fe  feri  de  ces  mots , Vt  adi' 
pcenturmuri  lerufalem,zRnc^\xc  les  murailles  de  lerufalem  foient  baflics, 
où['HchKupone,iedspcahis,oniedipcet,  tubatifTes,  tu  ediHcs  les  murail- 
les de  lerufalem  ; auquel  temps  neantmoins  les  murailles  de  celle  ville 
cfloicnt  enleurentier.Ce  qui  fait  voir  que  Dauid  regardoit  plusà  l'ediH- 
cation  & balliment  fpirituel  qu’au  temporel  de  la  ville  de  lerufalem,com- 
me  icy  auffi  ludith  en  fait  de  mefmes. 

Autre  obie-  L’autre obieélion efl, qu’ayanteflé  dit, /«dirf?  é.  II.  qu’Ozias  cfloit 
^on  far  O-  jç  jj  -p jg  Simcon  , & commandoit  en  Bethulie  , ce  mcfmc  O- 
neut  ziasau  S.chap.  vetfet  j4.cflappellé  Prince  de  luda;  Et  comment  peut-il 
thulie.  eflreappeilé  Princedeludas’il  efloit  des  Princes  delaTribu  de  Simeon? 

l’eflimequeccOziasdurantla  captiuité  deManaffes,  fie  icuneffe  de  fon 
£ls  Amon,futpourlcfaiâdesarmescheffiegouucmeurde  laludee,com- 

’ / me  le 
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me  le  Pontife  Eliacliim  l’eftoit  de  la  Police , & à caufe  de  cela  O zias  cft  ap- 
pellé  Prince  deIuda,c’cllàdircDuc&  Chef  des  Armées  de  la  ludcc,  & 
notamment  dans  la  vilicdeBcthuIie:  & comme  du  temps  des  luges  il  e- 
ftoit  indiffèrent  de  qucllcT ribu  ils  fufleiu.aufli  pour  les  Ducs  Sc  Princes  au 
fai<£l  des  armes,  quoyquccet  Oziasfulldcfa  nailTuiccdc  la  Tribu  de  Si- 
meon, ilnclaiffoit  pasd’cftre  Prince  de  luda;c'e(là  dire i hef des  luifs,  ■ 
qui  prenoient  dcllors  leur  dénomination  généralement  de  luda»  à caufe 
de  quoy  ils  eftoient  tous  appeliez  /»dfï,luih,quoy  qu’ils  ne  fuflent  pas  par- 
ticulicrcincntdclaTtibudeluda,  ains  de  quclqu’autre,  comme  de  celle 
de  Simeon.  Et  n’eftoit  pas  cliofcnouuelle  qu'en  mefmetempsilyeuft  vn 
Roy  &vn  Duc  en  luda,  voire  mefmc  le  Roy  citant  prefent,  non  abfcnt& 
captifcommcManaffes;  ce  qui  fe  vérifie  clairement  parle  19.  chap.  du  a. 
du  Paralip.où  le  Roy  loCiphat  parlant  à fon  peuple,  & les  czhortant  con- 
tre les  Ammonitcs&  Moabitcs.ditqu'AnuriascIllcfouuerainPontifcde 
fon  temps,  & Zabadias/e  Ducdcluda:  lequel  Zabadias  eff  oit  fils  d'ifmaclv 
qui  n’eltoit  point  de  la  lignée  R oyalc,  non  plus  que  ce  Prince  Ozias,&  ne 
Lnlfoit  pourtant  pasd’cftrc  Duc  de  luda.ainfi  que  dit  cft  au  temps  du  Roy 
lofaphat. 

TantyaqucranduMonde55i8.  prouuc'parl'an  quarante- ncuficfme  Mantir«mii 
du  règne  de  Manafles,  quoi  que  captifen  B abylonc , l'an  treiziefmc  du  rc  en  Ub«tc. 
gncdeNabuchodonofor  RoydeBabyloncôcd'Airyric,  Holofcrnes  ge- 
neral de  fon  armée, ayant  eu  la  tefte  trendiec  par  la  main  de  la  vaillante  Tu- 
dith,  & les  Armées  Àflÿriennes  perdues  fie  ruinées,  quelque  remps  apres 
le  Roy  captifayant  fait  pénitence  de  fes  pcchez  ficàbonelcicnt  pleuré  fes 
fîutcs,Dieu  fe  fouucnanr  de  fes  mifericordes  exauça  les  prières  du  Roi  Ma- 
nalTcs:  tellement  qu’il  fut  remis  en  liberté,  &reftablicnfon  Royaumede 
lcrufalem,oùil  vefquit  en  très-bon  Roylcrefte  de  fes  iours,  i.  Parai, 
ii-  3S- 

. L'an  du  Monde  5 (55.  le  Roy  ManalTeseftant  morr,  fon  fils  Amon , qu’il  Amon  Roy 
auoiceu  deMeiralcmcth,filledeHarusdcleteba,fùt  Royde  ludaaagéde‘*‘*“‘**' 
vincft- deux  ans  feulement,  & ayant  régné  deux  ans  fin  tué  par  fes  dôme-  ContceUv«- 
ftiques,4.Ro«  II.  i9-dr /»>«««.  La  verfion  des  Septante,  & dcccux  quifionJesSep- 
l'ontfuiuic,difent  que  Amon  a régné  douze  ans..i.Mais  les  originaux  de““' ^ 
l’Hcbricu  Sc  toutes  les  vctfionsreccucs  del’Eglifc  ne  luy  en  donnent  que  min!  ' ' , 
deu  « depuis  la  mort  de  fon  pete  ; Sc  c’eft  la  verité,firiuicaufli  de  lofephe  au 
liurc  I O.  des  Antiquitez  des  luifs,  chap.  j.  Nous  reiettons  donc  les  dix  que 
les  Septante,  félon  l’édition  corrompuë,6c  leursfcâa  teurs  luy  en  donnent 
de  plus,  fi  ce  n’eft  qu’on  les  vacille  compter  comme  années  de  pariage,  au- 
quelcas  IcuranpecdouziclincfiniraquaatSclafccondcdurcgne  qui  luy 
cft  attribuée  pat  la  fainéfe  Efetiture. 

■r:  L’an  du  Mondetjjy.futl’anneeprcraieredur^nc  delofias,  fils  d’A- 
mon,qui  commença  de  regner,qucw  qu’il  ne  fiiftaagé  que  de  huiét  ans,Sc 
sn régna trentc-vn, ou dumoinsil tut  tué  enta  crcute-vnicfme année  de 
fijQjegnc.  Gfux-là  fcmblent  s’abufer  grandement  qui  cftiment  qucce  i^/neiî^ 
Roy  lofiasfoitlcmcfmelofiasquicftinrcrédanslagencalogic  qu’a  faite  point  le  lo- 
fiiaef  Matthieu  en  fon  ptemia  chapitre;  car  ceftui  cy  ne  fût  iatnais  captif  Matlhinu* 
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ny  moins  tranfporté  en  Babylonc.ains  au  contraire  il  mourut  eftant  blelK 
en  Mageddo  par  l'Armée  de  Nechao  Roy  d'Egypte,  luy  tenant  le  party 
du  Roy  de  Babylone  contre  les  Egyptiens,  4.  Hoù  13.  2;,.  là  où  lelofias 
duquel  lima  Matthieu  parle  engendra  fon  fils  lechonias  en  la  tranfmi- 
gration  de  Babylone,  5. /W4fr/;.  i.ii.  Ce  que  nousauons  défia  fait  voir 
aux  Siècles  précédé  ns,  & comme  il  fe  verra  encoieslorsquenousrappor- 
terons  les  Généalogies  de  noftre  Seigneur  en  table,  que  ccRoy  loliasnc 
fut  iaraais  celuy  duquel  mention  eft  faite  en  ladite  Genealo<rie  pat  le  fainû 
Euangelifte. 

I I fil  ^^°"‘^'5»^7-‘l}iicftprouue'parrantrente-vniefme&: dernier 

de  loCai.  duregnede  lofias,fut  auflilannce  en  laquelle  fbn  fils  nommé  loachas, 
dit  lechonias,  lequel  il  auoit  eu  d'Amital,  fille  de  leremie  de  Lobna, 
commençade régner  , lequclayant  régné  enuiron  trois  mois  fut  mené 
captifenEgypteparleRoy  Ncchao,  4.Reit23.  31.  t.  l^aralip.  }6.  6c  j. 

Efdras  I. 

Erteuta  im-  Roy  lo^chas,  dit  lechonias,  auoit  quand  il  com- 

primeui  au},  mençaa  régner,  aufiiits  chapitres  alléguez  du  4.  des  Rois,  & i.du  Paralip, 
y“'d<««oifVj>>gf-rrp»4nj;  & au  contraire  au  i.du  3.d'Efdras  il  eft 
et  trerhe-trois.  Mais  outre  que  ce  troifiefme  liure  d'Efdras 

n'eftpas  receu  de  l'Eglifc  pour  Canonique;  & qu'ainfi  il  n'eft  pas  tant 
confiderablc  comme  les  autres , il  n'y  a nul  doute  qu'il  y a erreur  audit  liute 
troificTme  d'Efdras  chap,  1.  verfet  34.  où  les  Imprimeurs  ont  mis  trente- 
trois  aulieufiewiigr-froit.  Car  fi  le  Roy  lofias  fonperen'auoit  quehuiift 
ansquand  il  commença  de  regner,ainfi  qu'il  feverifie  par  les  ûinéh  tex- 
tes, ac qu'il n’aye règne' que  ttcnte-vnan,  comme  ilaefté  demonftré,  il 
s'enfuit  neceffairement  qu'il  n'en  a vefeu  en  tout  que  tren  te-neuf  defqucls 
fi  vousdetfalqucz  les  trente-trois  qu'Efdras  donne  audit  loachas  quand 
fon  pere  mourut, il  fauJroit  que  foh  pere  l'euft  engédré  auant  qu'il  euft  eu 

fixans  accomplis:  ce  qui  ne  fe  peut;  & partant  il  faut  corriger  ledit  pallàge 
du  34.  verfet  du  i.  chap.  du3.  d'Efdtasparles  tcxtesCanoniques,&  y met- 
tre ViBçr-  trois,  8c  ofter  trente  trois. 

mef  fi"7'dê  ^ Monde  356  S . fe  prouue  par  la  premiereanncc  du  régné  de  loa- 

’ chimpremier  de  ce  nom.finon  qu'on  le  diftinguepar  l'orthographe  côme 

dcirus,filsduRoylofias,8cffetedu  Roy  Ioachas:lcquelloachim  fùtainfi 
appelle  par  Ncchao-Piiarao d'Egypte  ( caraimarauantil  s'appellort  Elia- 
chim)  lors  qu'il  le  fit  regnerà  la  plaecdefon  frcrcqu'il  emmenoit  captif. 
On  l'appclla  auflî  Jcchonias  & Sellum,  car  ces  quatre  diuers  noms  luy  font 
donnez  en  diuers  endroitsde  l'Efcriturc  (ainôe  ; S:  d'autant  que  fon  fils  8c 
fuccelTcur  fut  aulll  appelle  loachim  Sc  lechonias  corne  luy, les  Autheurs  s’y 
abufent  bien  fouuent, prenant  le  pere  pour  le  fils,  & le  fils  pour  le  pere;  tel- 
lement que  pour  ne  tomber  aux  mefmcs  inconuéniensnous  examinerons 
toutes  Icsanneesdesregnesdes  deux  loachims.  .1  ■■■ 

r^fc  qîr/“'  Mais  auant  que  d'enireraux  années  deleorsregncsilfautrefoudre  vno 

loichim  2 quertion  qui  fe  peut  Êiitefut  l’aage  qu’il  auoft  quand  ikbiilença  deregner, 
furleeommenccmcnt  de  fon  régné.  Car  il  eft  dit  que  quand  il  commen- 
Jcrcgntc.  çadcxegnetif<«witvi»gï-rt'«y4«r,  Cr^n'ilreputimT^eani,  ^.Roist}.  3},& 

t.Parnl 
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1,.  €ar4l.  )6.  4.  Or  nom  auons  veu  que  fon  frère  aifné  loachas  n’en 
auoit  que  vingt-trois  quand  il  commença  de  regner,  & qu’il  ne  régna  que 
trois  mois.  Donc  il  s’enfuit  que  quand  bien  loachim  euft  elle  gémeau  de 
loachas, qu’il  n’en  a peu  ny  deuauoir  quevingt-trois  ans  trois  mois  qu.ind 
il  commença  deregner  , ou  que  s’il  en  auoit  vingt  cinq  il  eftoit  ailne 
de  loachas,  cequin’eftny veriuble  ny  vray  fcmblabic , l’Elcriture  n’en 
difantmot,  & le  peuple  apres  la  mort  de  lofias  n’eut  pas  préféré  loachas 
s’iln’euftcftcl’aifnéà  les  autres  frères  : tellement  qu’en  troifiefmc  lieu  il 
fcudroit  donc  qu’il  y euft  eu  quelque  interrègne  depuis  le  temps  que  oa- 
chascefla  d’eftre Roy  iufquesà  ccquefon  frerc  loachim  euftattainr  l’an 
vingt-cinquiefme,  que  l’Efcritutc lui  donne,  àfçauoirpresdcdcuxans, 
quand  bien  il  auroit  elle  gemeau,  comme  nous  auons  dit  dudit  loachas: 
raaisicccintcrtcgneiln’yaauinnullcapparcncedeveritc  , car  en  termes 
èxprez  il  elldit  queNeclrao  emmena  captif  loachas  quâd  il  eut  règne  trois 
mois,  & qu’il  cftablit  à fa  place  auant  que  partir  pours’en  retourner  crrE- 
gypte  le  Roi  loachim.  Qu’cft-ce  donc  que  l’Elcriture  entend  quand  elle 
ditqu'ilauoitvingt-cinqansquand  ilcorfimcnçaderegnerî  l’cftimeque 
les  ans  du  pariage  font  i.  i confondus  aucclcsans  du  règne  de  ce  loachim, 

& que  l'Efctiturc  dit  qu’il  auoit  vingt-cinq  ans  quand  fl  commença  de  ré- 
gner , c’eftà  dite  d’eftre  Roi  feul,ce  qui  arriua  au  temps  que  fans  doute  fon 
frété  le  Roi  loachas  mourut  en  Egyptc,où  il  eftoit  captif  & quâd  d’ailleurs 
l'Efcriture  dit  qu’il  régna  vnzeans,celas'entend  à les  prendre  du  temps  que 
fon  frere  fut  priué  de  la  Royauté,  & luy  inftaléen  icelle:  façon  de  parler 
alTcz  communeà  l’Elcriture  faimftc,  ainfr  que  nous  verrons  en  la  perfonne 
du  ülsdcceRoyloacliim.  Voila  queleft  mon  fentimentfut  celle  diffi- 
culté. 

A peine  loachim  premier,  filsdclofias.auoit-ilefté  fait  Roi  de  luda  par  W 

Nechao  Roid’ECTpte.queNabuchodonolbrRoi  de  Babylone&  d’Alfy-  N.'buVd 
rie  vint  enlemialem  aueevnepuiftantearmee,oùilnefit.iutremalpourror.&qL“ri° 
lotsauRoiloachim'queluiÊ^itcquittctlaliguederEgypte,  & le  rendre 
Ion  tributaire,  ce  qui  dura  enuitontroisans.  ^.Rtù  14.  >.  Et  cela  arriua  NTb^hoL 
ranprcmierdurcgnedcce  loachim,  quifutl’an  jj.  du  regne  de  Nabu- 
chodonofor,  ce  qui  nous  fait  clairement  voir  qu’il  y a eu  deux  Nabu- 
chodonoforsiàfçauoir  lepcte,qui  rendit  tributaire  ce  Roi  loachim  des 
la  première  annee  de  fon  règne,  lui  eftant  en  la  yj  .annee  du  lien  : & Nabu- 
chodonoforlefils,  duquel  il  elldit,  ^uel'an  <juttriefmeiu  régné  de  ce  I04- 
thim.Jils  de  I op<ts,fui  la  première  annee  du  régné  dcNahuchodonojor,  lerem.  15.1. 

Car  fi  vn  Roi  appelle  Nabuchodonoior  cft  venudezlapremiercannec 
deceloachimle  rendre  fon  tributaire,  & que  dez  la  quatriefmc  anneede  ' 
ce  mefme  loachim  vn  Roiayecomraencédcrcgncrquis’appcIIoitNabu- 
chodonofor,  il  n’y  a que  tenir  qu’il  y a eu  deux  Rois  en  Artytic  appeliez 
, dccemefmcnom,  cequiefttres-veritable&  conformez  ccquc  nous  en 
a lailfelcMethallhcncs. 

Le  Roy  loachim  sellant  rebellé,  & ayant  rcfiifcdcpaycr  le  tribut,  4,  icn.ralcm 
Raù  1.4.1.I  ancroificfmedc  fon rcgnclcrulàlcmfijtalliegee  Ce  ptinfe  pafP''"‘=>*iui 
Nabuchodonofor  Icpftc,  eftant  en  la  cinquantc-cinquicfme  & dernier»  «é 
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ïibylone.c:-  fon  règne  ; lequel  ayant  pille  la  plus  grande  partie  des  threfors&vaTcs 
* *‘faindl-s  du  Tcmple.les  fit  porter  en  Babylone,&  y mena  quant  & luy  cap- 
tif le  Roi  loacliim  fils  de  loftas  lié  de  enairnes,  i.Pardl.^e.  6.  k ].  Efdrds  i. 
J».  Telleinentqac  dcnor5fonfilsloachim,dcuwefmcdcccnom,fiitmis 
à fa  place  comme  i7  nduoit  que  huit}  djis,t.  Pdrdl.  ;6.6.  Et  c'edainfique 
'•  IcsHebrieuxlbiitexpliqucenleutgrandcChroniquc,  ^<^159.  delaver- 

' fiondc  Gcnebiêtdi  &ainûfousfestuteurs&gouucrneursdurant  lacap- 

tiuitc  dcfdnpere,  aumefrne  aage  qutlc  Roy  lofiasauoit  commeheéde 
regner,  ilcooimcnçaaulllde  reçnetluy-tnefmes,  & regna  neuf  ans  ac- 
complis, & quelques  mois  : car  1 an  j.  du  régné  de  fon  pcre.quoy  que  cap- 
tif,fut  l’an  premier  du  régné  defon  fils  ; c’elt  àdiredesans  dupariage , au- 
quel temps  il  n'auoit  quehuiéfans:  mais  comme  les  neufans  de  Ton  pa- 
riagefurent  accomplis,  ficquefou  petefut mort, apres  auoir  régné  libre 
ou  captif  vnze  ans,iorslc  Roy  loachim  dcuxicfinc  eftoit  en  fon  année  dix- 
huiéficrine;  & comme  il  eut  feul  régné  trois  mois  dix  iours , il  fut  aulli 
mcnécaptifen  Babylonc  : &c‘eftainfi  qu’il  faut  accorder  les  deux  paflâ- 
ges,defquclsrvn  clit  quilduoithuiüdits , l’autre  dix-huiil  quand  il  com- 
mença deregner;  de  quoyilfera  plus  amplement  parlé  cy-aptes:  retour- 
nons au  natté  des  vnze  années  de  fon  pere,  dcfquelsvnzcilcnfùtles  trois 
premières  tributaire  de  Nabuchodonofonmaisà  cefte  troifiefrac  annee,  . 
ainfi  que  nous  auorts  défia  veu  , il  fut  mené  captif  en  Babylone,  Sc 
DiniellcPto-  quant  & lui  plufieurs  Princes  de  fon  fang,  entre  Icfquels  furent  Daniel  le 
phece,  X au-  Proplietc,qui  futappcIle5j/fa/4r,Ananiasappellc 5iJrdch,}AiCaelMifjch, 
Z''iing''me*  & Azatias  /ihdend^o  iSc  cefte  première  tranfinigration  arriua,  ainfi  que 
ncicaptifi  a-  dit  cft, l'an  troificfmc  du  régné  du  Roi  loachim  premier, & lors  Nabucho- 
donofotbailla  àccsEunuqucscesquatrecnfans9ufangdeluda,  afinque 
durant  trois  ansilspeufl'cntcftreinftruiÀsen  la  langue  Aflyrienne  pour 
s’enfctuirquandilsl’auroientaprinfe,maisilsfctuitentaufils,  3i  non  au 
Première  pere  : tellement  que  la  troifiefme  annee  dutcgne  dciqachim  premier  fut 

cranfinigti-  pfçmifrcjnnec  delà  première  tranfinigtâtioii  desluifs , Sc  lapremiere 

de  ficaptiuité,commeaufliduieuneDaniel 8cde  (escompagnons.Cefùt 
aulfi  lapremiere  annee  du  régné  en  pariagedefonfils  loachim,  comme 
aufit  l’an  55.  & dernier  dcNabuchodonolotlepere. 

NabuchjJo-  L’an  quatricfmcdu  rcgncdc  loachim  ptemiet,  qui  fut  la  féconde  de 
recii*ad°”  facapciuité,&Ia  fécondé  auffi  du  régné  en  pariage  de  fon  fils  loachim 
çic"  ranVau  deuxiefmc , fût  aulli  la  première  annee  du  régné  de  Nabuchodonofot 
ûraiTf'T  deuxicfmedccenom,filsdu premier, Cequinousenfeignecn 
* ' “‘’‘’'retrogradantparlcsannecsdcsregnesdesRoisdeBabylonc,  SclesappU- 
,,  cjuantauxannecsdclafainiflcChronologie  depuis  ce  Nabuchodonofot 

deuxiefmc iufques  à Berodaç-Baladan,  qu’il  faut  déroute  nccelTité  que 
ledit  Bero  lac-BâIadanayce(téRoidcBabylonedutcmpsdcSalmana£far, 
Sermacherib  Sc  Alfarhadon  Roisd’A(ryric,ainfiquenousl‘auonsdemon- 
ftreau  Siècle  prcccdont,8c  vérifié  véritable  par  les  textes  derEfcriturc  fain- 
de.  Bien  cil  vrai  aulh  que  Bctodac-Baladan  fut  finalement  fuccclfcur  de 
ccstroisRoisd’AlfyricjOupoutlemoiDsilfutcnfinmaillte,  tant  dcBa- 
byloncqucd’AIfytic,  f 
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Ccttcracfmcannec4.dcIoachim  premier  fut  la  vingt  croifierme  an- 
nee.à  compter  depuis  la  trciziefme  anneedu  régné  de  lofias,  que  le  Pro- 
phete  lercmieauoitcoinmcncé  àprophetifer,  leremie  i j.j.  ce  qui  &it  voir  ij-mi. 
combien  nodte  fupputanonedexaâed’auoir  compris  les  trois  mois  du 
règne  de  loachas  .oudansladernierc  annee  de  fonpere,ou  dans  la  pre- 
mière de  fon  frere&  fuccellcur.  Et  cette  mefme  annee  quatriefme  fur  audl 
la  deuxiefme  des  trois  que  Daniel  & Tes  compagnons  denoient  de- 
meurer fous  les  Eunuques  , pour  apprendre  la  langue  AfTyrien- 
nc. 

L'an  5.durcgnedeIoachimpremicr,quifutletroifiefmede(àcaptiui- 
te',&  le  troiliefme  aulll  de  l'apprentilTige  de  Daniel  & de  fes  compagnons,  apliqa^îê' 
fût  de  mcf  mcsranncefecondcdu  régné  de  Nabuchodonofor  deuxiefme,  i N»- 
lequel  ayant  fait  fon  fonge  de  la  grandeftatuë,&  nul  de  fes  Sages  & Magi- 1 |“i°' 

ciensneleluy  pouuant  interpréter, on  eut  recours  au  icune  Daniel,  qui  grand  en  Ba. 
pour  lors  cftoit,ac  fçauant  en  leur  langue,&  extraordinairement  afllftc  de 
î’elprit  de  Dieu  : De  façon  que  ayant  nettement  explu^uc  le  fonge,  fa  fa- 
gclfe  Sc  prudence  fut  tellement  admirce  & reconnue, quoy  qu  a ne  fuft 
qu’vn  enfuit  ou  icune  garçon,quc  des  lots  il  fut  grand  auprès  du  Roy  Na- 
bucbodonofor,&:  fut  fait  le  plus  grand  de  toutes  les  prouinces  de  Babilo- 
ne,  Oan.ii, 

Enuironce  temps,  depuis  que  Daniel  fût  en  dignité  fi  relcuee,  edant  Hiftoire  do 
arriue  le  fcandale  de  deux  mifetables  vieillards , qui  ayans  edé  refûfcz  aux  Suiannc. 
efforts  de  leurs  concupifcences  parla  chade  Sufanne,  & eux  l’ayant  fauflc- 
mcntaccufeed'adultere,ilspalierent(ibienleurs£iufrcs  acculàtions,  que 
l'innocente  Dame  fût  cqndamnee  àlapeinedufupplicedcuë  aux  adulte-  ' 

res.  Mais  Dieu, prorcâcur  infaillible desaracs  innocentes,  rufcitafelpric 
du  icune  Daniel,  aage  pour  lors  de  douze  ans,  s'il  faut  croire  à Sulpitius, 

P.  deux  cens  cinquante- trois,  tant  parce  qu'il  edoit  luif,  que  parce  audî 
qu’il  cdoit  très  puidant  auprès  du  Roy  Nabuchodonofor,  lequel  deve- 
nir deuant  luy  ces  med  dans  vieillards  : Et  tout  ainfi  que  le  fage  Roy  Salo- 
jnon , quoy  qu'il  n'eud  que  quatorze  ou  quinze  ans,  feeut  par  fa  fubtile  in- 
uention  tirer  la  vérité  de  la  difpute  desdeux  paillardes  i Ainfi  Daniel,cn- 
corcs  fort  leune,  feeut  fuudicieufement  interroger  ces  deux  malheureux, 
que  leurs  fauffcsacculàtionsâclubricicez  edans  dclcouuertcs, cette  belle 
4c  (âge  Dame  fût  declarce  innocente , & ces  deux  mondres  de  nature 
lapidez  5c  punis  du  mefme  fupplice  qu'ils  auoient  voulu  faire  fouffrir 
par  leurs  faux  tefmoignages  à Sufanne  , Elle  de  Helcias  , & femme  de 
loachim.  Et  depuis  ce  lugement  de  Daniel,  fa  puifTance  fût  tres-gran-  , 

de  au  veu  & au  feeu  de  tout  le  peuple  , Daniel  if.  Et  c'ed  en  cet  en-' 
droit , & nulle  part  ailleurs , que  fe  doit  placer  cette  fainéle  Hi- 
ftoire , laquelle  ne  fe  trouue  pas  dans  les  textes  Hébraïques , mais 
feulement  dans  la  verfton  de  la  Bible  faite  par  Theodotion  ; ce  qui 
cd  comme  vne  efpece  du  Paralipomenon , fur  le  liute  du  Prophète  Da- 

r r n 1 r Contre  ceux 

Il  y «n  a qui  ofent  rejetter  cette  lainé^e  Hidoire,diunc  que  ce  hure  qui  n'ap- 

eft  apocriphe , & qu’il  n’y  a nulle  apparence  que  de  miferables  captifs  JJ' 
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VamufalTcnt  àauoir  dcfi  beaux  iaidins  à lè  promener,  ny  de(i  bcliesfon- 
«aines  à fe  baigner, comme  il  eft  die  qu'auoit  dans  Babilonc  le  mary  de 
Sufanne:  6c  ciailleucs  qu'il  n'y  a nulle  raifon  de  s’imaginer  que  les  lutfs 
culTcnt  des  luges  dans  Babilone  pour  y condamner  des  femmes  de  la 
qualité  de  Sulannc  à mort , 6c  moins  qu'vn  ieune  enfant  eulf  le  pou- 
voir de  danger  le  iugement  qui  enauoit  efté  défia  donné. 

' Mais  à CCS  cfprits  qui  ne  reconnoifl'ent  rien  de  folidement  vcriubic 
que  ce  qu'il  leur  plaid , il  deuroit  neanemoins  fuSîrc  de  leur  rcfpondre, 
qu'il  faut  neccfraircmcnt  croire  cetteHidoire, puisqu'elle  cd  infcrce  dans 
le  corpsde  la  Bible,&  approuuœ  de  l'Eglifc.  T outesfois  pour  rcfoudrc.s’il 
fe  pcuc,lcs  diiScul  ccz  qu’ils  s’y  imagincnt,ils  fc  fouuicndronc  que  dés  la  fin 
duRoiaumcd’lfraél  ou  dcSamanc  les  dix  lignées  furent  tranfporcees  & 
efparfes  pat  toutcl’Aflyrie,commc  nous  auons  cy  deuant  veu,  depuis  le- 
quel temps  ceux  qui  furent  menez  en  Babilonc  eurent  afTczde  loifirde 
s'y  cnrichir,&  d'y  acheter  de  belles  maifons  ( chacun  fçait  comme  cette  ra- 
ccdegcnsfçauenten  peu  de  temps  faircvaloir  le  talciir,  & que  loachim, 
mary  de  Sufanne,  pouuoit  edre  aes  premiers  & plus  riches  iuifs  venus  là  du 
temps  de  la  ruine  clcs  dix  lignées  :)  & quand  bien  il  feroie  l'vn  de  ceux  qui  y 
furent  tranfportez  du  temps  du  Roy  loachim,  qui  pour  lors  edoit  captif, 
en  Babilonc , cela  ne  feroit  pas  incroyable, & moins  impolliblc,  qu'il  y cud 
défia  acheté  de  belles  maifons  & beaux  iardins,  voire  c’edoit  la  volonté  de 
Dieu  & fon  commandement.  Car  le  Seignenr  des  ai  mées , le  Dieud’Ifraèl, 
dû  ces  chofes  i toute  U eranfmigràtioa  ejue  tdy  fait  aller  de  Jerufalem  en  Bd- 
hilonei  Edi fet^det maifons  &y  ^meurei^,  plant^  des  iardins (ÿ*  mang^  des 
fruiBs  d^iceuXjfirenes'  femmes  (r  engendres^àes  fils  Cr  des  filles, Crdonne^^des 
femmes  à Vos  fils,&‘donne:^'vos  filles  aux  hommes,  (y  ^u  lif  engendrent  des  fils 
& des  filles, ry  ^ueVoui  multi^lse'i^là,(y  ne  foye^  foint  defetit  nombre, (ÿ- 
demande:^  la  faix  de  la  Qitè  a laquelle  ie  mous  ay  fait  aller, frie:^  le  Sei- 
gneur four  eüei  car  en  fa  paix  votes  aurez  paix.  leremie  19.  4,  gÿ"  fuiuans- 
Que  fl  Dieu  leur  commandoit  d’y  badir  des  maifpns,&  d'y  planrerdes  iar- 
dins, quel  inconuenient  y a-il  que  les  riches  y en  euflent  defîa  acheté,  & 
que  loachim, quipouuoitedrcdesPrincesdeIuda,ycneudde  tels  } Et 
quant  à leurs  luges,  bien  qu'ils  fulfent  comme  captifs  incorporez  aucc  les 
Babilonicns,&  ainfi  fujetsauz  luges  ordinaires  de  la  ville , iis  ne  laiffoicnt 

{•asd’en  auoir  parmi  eux  qui  iugeoient  les  luifs  en  première  indancc, félon 
eurs  loix  6c  coudumcs,fauf  l'appel  au  Prince  & à fes  Ofificiersi&  c’ed  pour- 

Siledàprefumcrqu’ilcnmtappcllé  au  ieune  Daniel, qui  n’edoit  plus 
deté comme vn  enfant, nycommcluif,ainscommc Prince  fur  tou- 
tes les  Prouinccs  de  Babilone  dés  la  féconde  année  du  Roy  Nabuchodo- 
nofor  deuxicfme,  Dan.  t.  C’eflafTez  parlé  de  l’hidoirc  de  Sufanne,  re- 
prenons la  fuite  des  années  du  règne  du  Roy  loachim  premier  de  ce 
nom. 

Cette  mcfme  année  cinquiefme  du  régné  de  loachim  premier , an 
neufiefme  mois  le  icufhe  fut  public  dans  lerufàlem./frcw.  56.9.  Pt  lors 
}e  ieune  loachim  fon  fils , qui  regnoit  durant  la  captiuité  de  ion  pere, 
bruila  le  liure  que  le  Prophète  leremie  auoit  £ùt,  ic  qui  auoit  edé  leu 
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par  le  Prophète  Banichlcfquclsilfitmcttre  en  prifon,  /fr<w.}6.i6. 

L’an  10.  du  régné  de  loachina  premier, fils  de  I ofias,  qui  fût  l’an  8. du  rc-  L'an  lo;  éê 
weenoariagedeloachim deuxierme,commeaufnran7.duregnedcNa-  " 

Duchoaonoïordeuxiefme.IcditNabuchodonoforreinontacn lcrulalem>  ' ®“  • 
&emmena  captifs enBabiIonejot;.luifs,  lerem.ft.t.S. 

L’an  vnzielmeduregneclc  loachim  premier , qui  fut  i’anneuficfme  de  L’an  u.duiift 
ù captiuitc>  & l'an  neuhefme  du  tegne  en  pariage  de  fon  fils , comme  auffi 
l’an  huiâiefme  du  régné  de  Nabuenodonofor , le  mefme  Nabuchodono* 
for  remonta  en  lerulalem , auquel  temps  les  vnze  ansde  régné  de  1 oachim 
premier  eflans  accomplis  il  mourut  ; & lors,ainfi  que  nousauons  défia  dic^ 
commença  l’an  dixiefme  du  régné  en  pariage  de  Ion  fils  loachim  deuxief-  joichini 
roe,commeaulTi  la  première  annee  defon  regne  efiant  Icul.  Et  c'efi  ce  que  fccond.iiUde 
lesfaindbtextesnousveulentdire.quand  ilsdifent,  l’vnj  ijuil  efloii  rn  /<» 
huii^hefme<tnneeifuandilcommciifddertgner-,ScleiiUtrcs  tjutltfloiun  (adtx-  julli  mené 
fmifhefme  annee  tjuanâ  il  commença  de  regnet.  Car  celuy  qui  dit  qu'il  eftoit  en  “P‘‘f 
fàhuiâiefmeanneeditvray.àprendre  le  commencement  de  fon  regne  du  *** 
yiuant  de  fon  pere quand  il  fûtmenccaptif  en  Babilone  : Et  ccluy  qui  dit 
qu'il  eftoit  en  fon  année  dixhuiûicfiue  dit  vtay  aufti,à:le  prendre  à la 
mort  de  fon  pere,  auquel  temps  il  auoit  défia  regne' neuf  ans,&  eftoit  entre 
dansl’anio.aefonpariage&premicrdc  fon  regne:  Mais  quand  tous  les  / 

textes  direntapres,^«’i/ ne  régna  tjuerrou  intiù,ou  trou  moudre  ioarr, ils  entea^ 
dent  parler  defon  regne  quand  il  fût  feul,&  apres  que  fon  pere  fût  mort. 

Maisàpeineauoit-il  régné  ces  trois  mois  dixiouts,quc  Nabuchodono-  seconde 
for  eftanc  encores  dans  la  huidhefme  annee  de  fon  icgne , le  priua  du  Scep- 
tre3cdelaCouronnedeIuda,&l’eraraenacaptif  comme  il  auoit  fait  fon 
pere,  Sc  auec  luy  la  plus  grande  partie  des  principaux  de  I cmlalem , iufques 
enuiron  dix  mille,  4.  Roiti^.  & mitaurrofncde  Icrulâlcm  fonde  de  ce 
loachim  deuxiefme,àfçauoirMathanias,fils  du  Roy  lofIas,lequel  il  nom- 
ma Sedccias,  4.R0ÛS4  17.  Et  ainfi  lecommcncemcnt  de  la  première  an-  Du  RoySe- 
ncedu  tegne  de’ loachim  deuxiefmc,fut  aufli  le  commencement  de  l’an 
dixiefme  de  fon  pariage,  duquel  iv’ayant  régné  que  trois  mois, ils  fon  t con- 
fondusdansl’anneepremieredu  regne  de  Sedecias,  vis-à-vis  de  laquelle, 
au  precedent  bord,  i’ay  marqué  laprcmiereannecde  la  captiuité  de  ce  loa- 
chim deuxiefmedcfquelles  années  de  iàcaptiuité  nous  continuerons  iuf- 
ques à ce  qu'il  foit  remis  en  libertéimaisla  premietcannee  de  fa  tranfmigra- 
tion  ou  captiuité , fût  laio. annee  de  latranfmigrationdc  fon  pcre,ainfl 
qu'il  fe  voit  au  premier  des  trois  bords.  Or  fût  ce  loachim  dcuzicfme  fils  de 
loachim  prcmier,appellé  lechonias  comme  fon  pere  ; & ce  fût  de  ccftui-cy 
que  le  Seigneur  iura,queluynyfcsfucccireutsneferoicnt  iamaii  plusallis 
autrofnedcDauid./frewi’eti.  Qet  dett* 

Nous  auons  donc  clairement  veu  deux  tranfmigrations  auant  la  de-  ‘«urmigr»- 
ftrudbon  & ruine  entière  de  lerufalcm  & du  Temple , à pas  vne  defquelles  Ro"!’ deVem.’ 
on  ne  peut  ny  ne  doit  prendre  le  commencement  des  feptante  ans  de  la  ii>lcm,  adue- 
captiuité  de  Babilone.commequclques-vnsont  fait.  La  première  tranfmi- 

gration  eut  Ion  commencement  1 an  rroilielmedu  regae  de  loachim  pre-  \ille,appcllcc 
micr.qui  fût  fils  du  bon  Roÿlofiasidcpuis  laquelle  tranfmigration  nous  en 
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auonsmarquclcsannccsaupranier  borddcccctc  eolomnc,  & en  conti- 
nuerons la  luire  au  Siecle  fuiuant  fous  lenom  du  Pfophete  Daniel , qui  fur 
l'vn  d’iceux  qui  furent  tranfportez  auec  luy.  La  féconde  tranfmigration, 
quifutdcslccomencemencdurcgno  cnfculdeloachim  i.Hlsdcloachira 
prcmicr,conimcnccauecla  première  annecdu  règne  duRoy  Scdecia$,Sc 
c'elf  pourquoy  depuis  ce  cemps-làicmarquclesansdcccttcrecondetranf- 
migracion  au  fécond  bord  de  nolfre  prcfentecolomne;  de  telle  maniéré, 
que  voyant  la  premicrcannee  de  la  première  tranfmigration  de  Joachim 
prcmier,Sc  des  Princes  deludaquifurenrtranfportezauec  luy, on  voit  que 
ccfutlapremicreannecaufGduregneen  pariagedeloachim  la  ;.du 
régné  de  loacliim  premicr;commeauin  l’an  ly.du  pariagedu  icune  Nabu- 
chodonofor,qui  fut  la  55.  & dernière  du  régné  du  vieil  Nabuchodonofor  t 
Et  voyât  la  I o.annce  de  la  première  trâfmigration,on  voit  que ,ce  fût  la  pre- 
mière annee  delà  féconde  tranfmigration  en  laperfonneduRoyloaclum 
deuxiclincrquc  ce  fut  aulfi  la  première  annee  du  régné  du  Roy  Sedecias,  la 
ré.du  pariagedu  icune  Nabuchodonofor, Ce  la  ç.du  règne  du  mefme  Na- 
buchodonofor. 

L’an  5.durcgnedcScdecias,quifùtauiri  l’an  j.delafecondetranfmigra- 
tion,le  Prophète  Bamcheftant  parmi  les  captifs  de  Babilone,cfcriuitfonli- 
ure,  par  lequel  nous  apprenons  que  de's  le  temps  que  cette  tran  fmigration 
commença,  lesChaldccnsauoicnt  mis  le  feuàla  ville  delerulàlcm,  Baruck 
1.  mais  que  pour  lors  elle  ne  fut  ny  deftruite  ny  rujnce.puis  qu'en  cette  mef- 
me  annee  ceux  qui  eftoient  captifs  en  Babilone  enuoyerent  en  lerufàlcm 
vers  loachim,  fils  d'Hclcias,!e  Preftte  Salom,&  à tout  le  peuple  qui  y cftoit 
encorcs  depuis  le  temps  queNabuchodonofor  auoit  pris  les  vafes  du  Tcm- 
ple,quandiletnmcnacaptif loachimi.  Bdruch  i.j.&fuin.  &ccfut  lors 
qu’il  leur  prédit  que  quand  ils  feroient  arriuez  en  Babilone  ils  y feroient 
fort  longuement  iufqucs  à fept  générations,  Baruch  61. 

Cette  mcfmcannce  la  parole  du  Seigneur  fût  donnccà  EzechicI  le  Pro- 

t)hcte,£^fc<i.i.i.  où  il  femblcroit  d’abord,  s’il  eftoit  permis  à des  particu- 
iers d'en  parler  ainfi, queau commeficcmcocdccc  fien  premier  chapitre, 
quand  il  y cft  dit,  Et  aduint  en  U trentufmednnee,<\\iï\  y aurait  erreur  des  Im- 
primeurs &Copiftcs,&  qu’il  y faudroit/’<«i/rfi^/>/w  au  lieu  dcl'an  tren- 
«f//i»f,àfçauoir  l’an  ij.du  régné  de  Nabuchodonofor  : cardu  commence- 
ment de  Ton  tegne  on  a cftimé  que  fc  deuoient  compter  les  70.3ns  dccapti- 
uitc  prédits  par  lcremiclc  Prophète;  Sc  c’eftdclàen  çlfedl  quclesluifs  les 
comptent  dans  Icuis  Chroniques.  Mais  de  dire  d’ailleurs,  s’il  n’y  a point 
d'crrcur,àquoy  EzechicI  veut  rapporter  ces  30.  ans,  cclaeft  bien  difficile. 
Or  l’an  15  du  règne  de  Nabuchodonofor  fut  l’an  5.  de  la  féconde  tranfmi- 
gration,quifutl'annceàlaqucllc  la  parole  du  Seigneur  fut  donnceàEze- 
chicl.  Que  fi  on  veut  qu’il  n’y  ayepoint  d'erreur,  cflant  chofe  iiifupporta- 
blcd’ofcr ainfi  toucher  aux  faimfls  textes,  parce  que  toutes  les  Bibles  en 
font  d'accord, & difentran50.&nonran  i3.nefçacbant  où  rapporter  l’o- 
riginedcccs  50  annccs,fion  nevcutcntcdrcqu’Ezcchiel  ayeparlédesan-; 
nées  de  fon'aagc, fuiuant  l’authotité  de  S;  Gregoirefur  Ezcchid,il  faut  dU- 
mer  que  le  icune  Nabuchodonofor  auoit  commencé  de  régner  du  viuant 
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dtfonpcre;  5:aiiî{i  l'an  trentcdontEzcchiel  parle, fcroi:  I“an  trcmlcfme 
des  années  du  pariage  du  icuncNabuchodonofor , & en  mefme  temps 
l’an  trciziefmcdo  fon  régné  : car  il  commença  de  régner  fcul, comme  nous 
auonsderiafaitvoir,raii(]uacricrmcdeloacliim  premier,  qui  llic  61s  du 
Roylobas.  Or  le  Prophète  Ezechiel  eiloit  captif  (culemcnt  depuis  le 
temps  de  la  fécondé  tranfmigration. 

L’an  (uiefmedu  régné  de  Sedecias, qui  fut  aulli  l'an  fixiefmedc  la  fecon-c.  mnee  dt 
de  tranfmigration, le  Prophète  Ezechiel  continua  à prophetifer  au  milieu  S'**'*:*»»- 
des  fepeante  Anciens d'ilraëli  & Pheltias,6lsdeBanajas,rvndes  Ptinces 
du  jjeuple,  moutut.  E'Xtchtel  8 . 1 1. 

L’an  7.  de  la  tranfmigration  du  Roy  loachim  deuxicfme,qui(utau(ri  la  Suiteddoci 
7. du  regnede Sedecias, Tes  Anciens  d’ifraclvindrcnt  trouucr  le  Prophète  ^’ee/duTe* 
Ezechiel  E^^echiel  lO.  gne  duRo^ 

L’an  9 du  règne  de  Sedecias , qui  fiitaufli  l’an  9.  de  la  fécondé  tranfmi- 
gration,&  l’an  18  .delà  tranfmigration  première, & l’an  i y.du  regne  deNa- 
buchodonofordcu.xiefme,  lerulàlemtutitflicgecau  lo.ipur  du  10. mois, 
ij.r.  Ieremit^9.i  Sc$i.4. 

L’an  .o.du  regne  de  Sedecias,  qui  fut  l’an  19.de  la  tranfmigration  de 
loachim  premier.  Ce  l’an  10.  de  la  tranfmigration  de  loachim  deuxicfmc, 
Nabuchodonoforeftanten  la dixhuiâielmcanncedcfon regne,  enuoya 
captifs  Sji.luifscn  Babilonc,  /eremif  51.19. 

L’an  ii.CedernierduregnedeScdecias,qui  futl'aia  io.de  la  première  Dcltiuinibd 
■tranfmigration,&  l’an  ii.de  la  fcconde,&  l’an  1 9-du  regne  de  Nabuchodo- 
nofor , au  5.  iour  du  4.  mois  de  laditeannee  les  portes  de  leruiàlcm  furent 
ouuertes.  Ce  tous  les  Princes  de  Nabuchodonofor  y entrèrent  ; Ce  lors  il 
commanda  qu’on  tuaft  cous  les enfansdu  Roy  Sedecias,  auqucl,apres qu’il 
CUC  veu  mourir  fes enfans, il  6t  creuer  les  yeux, leremie 59. 

Et  au  7.  iour  du  5.  moisde  cettemelme  année , Nabufardan,  General  de 
l'armee , l'an  1 9.  du  regne  de  Nabuchodonofor  entra  dans  letufalem , 4. 

Hoisij.S. 

Et  le  9.  iour  du  5.  mois  de  la  mefme  anneeii.duregnedcScdecias,la  fa- 
mine fut  malftrelfe  de  la  ville. /emn/f  51.  5. 

Et  le  I O,  iour  enfuiuant  dudit  y.  mois  de  l’an  19.  du  regne  de  Nabucho- 
donofor,ledit  Nabufardan  bruflatouielaville,lefàin(5Temple  Ce  les  mai.’  , 

fonsRoyaleSjCidcftruihtlesmuraillesdeleruCtlem,  4.R0W1S.8.  leremie 
51.  II.  Ainh  fut  deftruiteCc entièrement  ruince  la  Cité  fainClrc,  l’an  du 
Monde  trois  mille  cinq  censquatre  vingts&neuf  L’an  mille  neuf  cens 
vingt-cin  q apres  le  Déluge.  L’an  mille  fix  cens  vingt  quatre  depuis  la  naif- 
fince  d’Abraham.  L’an  mille  trois  cens  trente-quatre  depuis  que  lacob,dit 
Ifraël,&  fes  enfans,furent  defeendus  en  Egypte.  L’an  neuf  cens  quatre  de- 
puis la  fortie  de  l’Egypte.  L’an  quatre  cens  vingt  Ce  quatreapresl’an  4.  du 
regne  de  Salomon,  à laquelle  il  6t  fonder  le  T emple.  L’an  vingtiefme  de  la  1* 

première  tranfmigration,ditte  de  1 oachim  prcmier,oude  Daniel.  L’an  vn- 
zicfme  de  la  fécondé  tranCnigration,  dicte  de  loachim  dcuxie6ne,oude 
Ezechiel.  L’an  vnziefmcduregneduRoy  Sedecias.  Et  l’an  dixneuEefmc 
du  regnede  Nabuchodonofor  dcuxiefmcquarante-feptiefme  Roy  d’Afly- 
tic.  MMm  iij 
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Ptcmietein-  Etc’cftimHicdiatcmcnt  aprcscctteanncequ'il  faut  mettre  la  première 
«nt  deU  ci^  année  des  feptan  te  de  la  cap  tiuité  de  Babilone , voire  le  com  menée  ment  de 
tiuùé  de  Ba-  ladite  captiuitc  foudain  que  la  ruine  de  la  Cite  fût  arriuee,c‘eft  àdirc  imme- 
îa'^rantal-  diatcmcnt  apres Icdhiclmc  iourducinquiefmemoisde  l’an  vnziefme  ôc 
grition  ap-  dcmict  duTegnc  du  Roy  Sedecias  ; ce  que  le  Prophète  Icrcmie  marque  à 
fon  premier  ihapicre,quandildit,  Que  la  parole  du  Seigneur  luy  fut  donnée 
depuis  la  treit^iefme  annee  du  RoyJofias , iufjues  au  mois  cintjuiefme  de  { année 
'vn'Zjefme  du  Roy  Sedecias  ,tjui  fut  la  tranf migration  de  Irru/alemi  oùilnedit 
pslacranlinigrationdcloachim  premier, ny  la  tranfmigration  de  loa- 
chim  dcüxicl'mc  y^nslatranfmigrationde  lerufalem , parce  que  ce  fut  lors 
quelle  fut  tout  àfait  deftruite  & ruinee.  Mais  quand  le  Prophcteparle  de 
quelque  chofe  qui  eût  fon  origine  àl’vne  des  deux  precedentes  tranfmigra- 
tions,lorsil  Icsexprime&les  (pccific , l'an trente-feptiefme de  la  tranfmigra- 
tion de  loachim  Roy  deluda.dil  le  Prophète  51.31.  que  s’il  euft  dit  fimplc- 
mcntde  la  tranfmigration  fansyrienadjoufter,fànsdoute  il  auroit  enten- 
du de  la  tranfmigration  de  lerufalem  : depuis  laquelle  tranfmigration  de 
Icrufalci/i,  & non  des  autres , le  Prophète  prédit  que  la  terre  j croit  deferte 
durant  feptanteanSy\etem\z  15.  ii.tytontlesioursdeladefolation  U terre  re- 
pofa  influes  àcet]ue  feptanteans  fuffent accomplit ,t..  Parai.  }6. 1 1.  Ce  que  le 
Prophète  ECdras  condrme,diünc,  jue  la  terre  fahiatifa  tout  le  temps  de  fa  de- 
fertion  en  1‘ application  de  feptanteans , ^.Efdr.^Z.  C’eft  à dire  que  depuis  cjue 
lemfalem  fut  deferte  3c  ruinée,  la  terre  ne  fut  point  cultiuce  durant  l’efpa- 
€cde  feptanteans.  Or  cette  defertion aarriua  point  en  façon  du  mon- 
de, ficen'eûaprcs  que  la  ville  3c  leTemple furent  bruflez,  & que  les  mu- 
railles furentrazees.  EtainfU’aconclufainûAuguftin,  liu.  ly.delaCitéde 
Dieu,chap.ij. 

Contre  1«  E'  partages  me  femblent  fi  clairs  8c  fi  intelligibles  , pour  nous 
Chroniques  obliger  de  croire  que  les  feptante  ans  de'  la  captiuite  de  Babilone  ne  fe 
^"ontre*’  •'Y  peuuent  prendre  ailleurs  que  à la  ruine  de  la  Cite» 

Vingher,  fut  quc  ceux-là  me  femblent  de  propos  délibéré  aller  contre  les  tefmoigna- 
' S'*  l'Efcriture , (jui  ufehent  d’eh  mettre  le  commencement  ailleurs, 

cipnûw.'  **  Comme  l’Autheur  des  Chroniques  des  Hebrieux , qui  commence  les 
feptante  ans  à la  première  annee  du  régné  de  Nabucliodonofor  le  ieu- 
ne,  c’eft  à dire  à la  première  tranfmigration  , qui  fût  celle  de  loachim 
premier,  fils  de  lofias , de  Daniel , 6c  des  autres  Princes  de  luda.  Et 
Vingher,auec  plufieurs,  à ce  qu’il  dit  ( 8c  lefquels  il  s’eft  bien  garde  de 
nommer)  veut  6c  entend  contre  la  vérité,  que  le  commencement  des 
feptante  ans  de  la  captiuité  fe  prenne  à la  fécondé  tranfmigration,  à fça- 
uoir  à celle  de  loachim  deuxiefme  8c  du  Prophète  Ezechiel  ; qui  eftl’v- 
ne  des  trois  opinions  que  Contius , Commerrtateur  de  Nicephorc,  rap- 
porte auoir  veu  dans  Theodoret  ; Mais  il  ne  dit  pas  quels  Au- 
theurs  ont  efté  de  cette  opinion  , quoy  qu’il  dit  que  ce  fut  là  le 
commencement  de  l’vne  des  trois  captiuitez  rapportées  par  ledit 
Theodoret.  Mais  ny  les  luifs  en  leurs  Chroniques , ny  le  Ving- 
/ her  en  là  nouuclle  opinion  , ne  font  leceuables  ny  confidcrables 
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au  préjudice  de  la  vérité , Sc  moins  qu'eux  tous  me  femblc  reccuabic  Hen- 
ry Samerius  lefuite  en  fa  facrcc  Chronologie , quoy  qucfçauanc  &par 
ainfi  hardy,  en  cequ'il  a voulu  introduire  & commencer  les  70.  ans  de  la 
captiuitéde  Babylone  à l’an  treiziefme  du  règne  de  lofias  Roy  de  luda, 
qui  ne  fut  iamais  en  Babylone,  6c  durant  le  régné  duquel  tant  s’en  faut 
qu’il  y cuftaucune  tranfmigration  faite  d’aucun  luif en  Babylone  , que 
tout  au  contraire  le  bon  Roy  lodas  mourut  en  Mageddo,  blcfl'cd’vncoup 
de  fléché,  tenant  le  party  des  Rois  de  Babylone  fie  d’Aflytie  contre  le  Roy 
d'Egyptci  fie  ainfilcsvnsficles  autres  très  roalfondez:  car  puisque  la  ter- 
re fut  dercrtel’efpace  de  feptantc  ans,  àcommencer  depuis  la  captiuitc  de 
Babylone,  leurs  fondemcnsjac  font  ilspas  ridicules?  La  terre  fut- elle  de- 
ferte  durant  le  tegne  du  Roy  lohas,  qui  ne  fut  iamais  en  Babylone?  La 
terre  fut  elle  deferte  durant  les  vnze  années  de  la  captiuitc  de  oachim 
premier  ? Nonccrtcs.nonplusqucdurantli  captiuiréduRoy  Manafles, 
ny  les  autres  precedentes  captiuitez,  quoi  qu’ils  fuflent  tributaires.  La 
terre  fut- elle  deferte  5c  inculte  depuis  la  fécondé  tranfmigration  , qui  fut  j'-r/ 
celle  de  loachimdcuxiefme?  Point  du  tout,  Mathanias.  ditSedccias,  fût  ■ 
cftablyàfaplacc.-ilrcgnaviizeans  ouenuiron,  durant  lequel  temps  Ic- 
rufalcm  fut  floriflantc , le  Temple  feruy  comme  auparauant,  fie  la  terre 
cultiuceiufqucsauterapsqucla  ville  fut  afliegee  , qui  fut  l’an  9 du  regne 
de  Scdecias,  fie  la  totale  dcl'cttionfuiuit  indubitablement  la  totale  ruine  : 

& ncfertderienà  Vingherdcnousdircque  le  Prophète  Fzcchicl  s'cxpli- 
queficfaitpoutluycnlbnchap.40.  Cartoutaucontrairclc  Propheteen 
ce  lieu dilfingucdifertcmcntla tranfmigration  du  Roi  loachim  dcuxieC- 
me , dit  Icchonias,  d’auec  la  ruine  de  la  Cite  : fie  ne  fçay  commenr  il  ofe  fc 
feruir pourfouftenir  fonopinionduij.chap. du4.  des  Rois  . quiluycR 
diamétralement  contraire,  ny  du  premier  chapitre  de  fainéf  Matthieu,  qui 
ne  parle  en  f tçon  du  monde  du  cômenccmcnt  des  feptâte  ans  de  dcferiion, 
quoiqu’il  parle  de  la  trâfmigration  de  lofiasficdcfon  hlslcchoniasimais  fl 
parce  Icchonias  il  entend  le  filsde  loachim.qui  fut  fils  de  lofias.ainfi  qu’il 
faut  qu’il  le  face,  iln’a  nullement  entendu  la  .Généalogie  de  faind  .Mat- 
thicu.T rop  mieux  que  luy  en  aeferit  fon  contemporain  T cmporaiiu.squi 
fort  à propos  s’eftarrefte  àla  vérité  de  la  lettre,  8c  met,  comme  nous  fai- 
fous,  5ccommclavcriccefttclle,àladcffru(Sfiondelavillclccommcncc- 
men  t des  feptantc  ans  de  la  captiuité,  où  i’allcgue  T emporarius,  non  pou  t 
confirmer  mon  opinion,  car  ic  ne  l’ay  puifee  que  de  l’EÎcriture  fainéte  non 
plus  que  luy,  mais  pour  l’oppofer  audit  Vingher, comme  gensde  mef- 
mc  farine. 

Comme  aufli  pour  les  mefmes  confidcrationsi’oppofc  lofcphcrhifto-  lofeplic  op-, 
rien  luif  aux  Chroniques  des  Hebrieux , lequel  quoy  que  grandement  ^h?om”mes 
rcprchcnfiblc,  8c  en  fes  fupputations,  3c  en  ce  qu’il  confond  beaucoup  dcdesHcbfieux 
chofcs,lesattribu.ât  autcmpsdcNabuchodonofoclcpcrc,quifoncaduc- 
nuës  du  temps  de  Nabuchodonoforle  fils,  eneequi  cftdc  l’originedes 
feptantc  ans  il  eft  fortclait  8c  confotraeàlaveritcdcl’Efcriturelain(ic,tc- 

3uclenfon  ii.chap. duio.liuredcsAntiquitcz  luda’iqucs,felonIa  vcrfion 
cGenebratd,patlant  dcsdiuctfcs  tranfmigratiôs  des  îuifi,rvrtc  des  dix  li- 
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gnccs  d'irnëldu  cépsdcSïlmanalTac  Roy  d’Aflyrie, l’autre  des  deux  ligtites 
reRanceSiàfçauoir  de  luda& de  Benjamin,  il  dit  que  Salmanaflatàla  pla- 
ce des  Ifraëliccs  emmena  en  Samarie  lesChuteens  & Babyloniens.  Mais  tjut 
te  R.ty  Je  Btkylone  ne  mit  aucune  autre  nation  e:'  lignées  de  luda  {ÿ-  de  Benjamin 
aulieude  ceuxtju'tl  auoitfait  tranjjioter , ^uifutcaufe  ^ue  toute  la  terre  tjr  ie 
Temple,cr  la  viBedeHierufalem  demeurerétderoles^gari'ejpacedefeptanteant. 
Ce  qui  fait  clairement  voir  qu'il  entend  mettre  le  commencement  des 
Icptanteansdebdefolation&captiuicéàlaruinc  de  la  ville, '&  non  ail- 
leurs; ce  qu'il  confirme  tres-cxprelTemenc  quand  il  dit  en  iuittc,,qu’ewre 
lacafninté  des  dix  lignées,  {Jr  letranj^ortement  de  deux  autres  ^iii  ePoient  de- 
meur^derefte,  ily  eut  cent  trente  ont  pxmo’ss  dix  iours , lequelnombre  d’an- 
neestombe  iüftemeiitenla  vnzicfmeanneedurcgnedcScdctia.s,  auquel 
temps  la  villefiitruince,àcommcncerdelescompteraprcs  la  ruine  deSa- 
maric,  fie  premier  tranfport  defditesdix  lignées. 
ttwlnig*rT-'  L lacaptiuité.quifutle  vingt  trois  du  régné  de  Nabutliodo- 

tiondci  tbifi  nofor.Nabufardantranfporta  cncores  en  Babylonc  Icpc  cens  quaranre- 
en  Bib/lonr.  finq  luifis, /erew.  Ji.  30.  Cela  s’entend  de  ce  peu  de  luils  quis’dloicnt  rc- 
tiroz  aprer  la  ruine  de  la  ville  vers  Godolias,  fie  apres  en  Egypte:  auquel 
temps  iofephe  dit  qu'en  cefte  mcfmc  annee  le  Roy  Nabuenodonofor  cn- 
uoyavncpuilTantearmeecontrelcRoy d’Egypte  ; lequelayantcflevain- 
cupar  les  Chefs  dd'armeede  Nabuchodonofor  ils  yeftabÜrent  tel  Roy 
qui  leur  pleut  de  la  part  duRoi  de  Babylone  fie  cmmencrét  quant  fie  eux  ca- 
ptifscepeudeluifequ’ilsytrouuerentrefiigiez,  qui  furent  fans  doute  ce 
nombre  duquel  parle  icylefaind  Prophète. 

Du  trois  Le  Prophète  Daniel  fecontentant  de  nousdirel'hifloireadmirabledes 
trois  hommes  qui  furent  mis  dans  la  fournaife  ardente  par  le  ebmmande- 
«cdciincan-  ment du  Roy  Nabuchodonofot, commc auflî  denousraconter  ccRe  au- 
tiiremcnt  de  trc efttaneehiftoire que  ce  grand  Rov de  Babylonc, Ndbuchodonoror,^'ut 
nofor.  chafle de  Ion  Royaume , fie  qu  il  rut  1 elpacc  de  iept  ans  aux  c h.imps  fiede- 

fcrts,pai(Tantlefoin  commel«sbcftcs  fàuuages,  làns  nous  dire  le  temps 
que  CCS  chofèsarriuetenr,  il  nous  cft  permis  de  recourir  ailleurs.  C'cll  pout- 

3uoy  Iofephe dil'ant au  dixicfmcliurc  des  Antiquitez  ludaVques  ftirla  fin 
U chap.ti.  que  cela  fut  aptesquefes  armées  eurcntdomptii'Egyptc  ( en 
fuitte  delà  ruine  de  lerufâlem  )cequi  aduintl’an  vingt- troisde  ion  règne, 
ainfi  que  nous  auons  cy-deuant  dit:  & en  fon  premier  liurc  qu'il  a fait  con  - 
trcApion,  que  cela  futaprcsladitedcftruiRiondc  Ictufalcm,  p3gc747.lc 
toutdcla  verhon  deGencbrard.  Dclàieprensfujctd’cftimer,  quccom- 
inc  il  fcvcitainfiviâoricux  de  toutes  parts,c(lantdcfeiourcn  Babylonc, 
ce  fut  lors  qu’il  fit  drelTer  cefte  grande  ftatuë , qu’il  voulut  cftrc  adorée  de 
tout  le  monde,  foudain  qu’on  entendroit  la  douce  harmonie  dclaMufl- 
quciiquoy  n’ayant  voulu  obéit  Sidrach,  Mifach,  & Abdenago,  quia- 
uoient  cfté  menez  en  Babylonc  au  temps  de  la  première  tranfmigration 
auec  Daniel,  le  Roy  commanda  qu’ils  niffcnt  icttez  dans  lafournaife  ar- 
dente; ficeftvray-femblablcqucccgrandmiraclcarriuaaprcsl’an  vingt- 
troificfrac  du  règne  dcNabuchodonofor, fie  apres  lafin  dcroutcsfcsgucr- 
res  fie  heureufcsconqucftcs,parcequcrEfcriture  n’appclIc  plus enfans les 
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trois  qui  furent  mis  en  la  fournaife,  ains  hommes, auffi  pouuoient-ils  pour 
lors  auoir  trente  ans  palTez.  Et  qu’ils  difenc  en  leurs  prières  adrelTees  à Dieu 
eftans  dans  la  fournaife,  qn'il  n'y  auoit  plus  de  Rois  ny  de  Sacrificateurs  en 
Ifcuquiluy  fdft  particulièrement  deftine , cornmcfoüloiteftrelemfalem: 

5c  tout  cela  fe  rapporte  affez  bien  au  temps  que  ie  ledy , à caufe  de  quoy 
nous conllttuons celle hilloirc en  l'annec  14. du  regne  deNabuchodono- 
for,commcauiri  le  commencement  desfept  ans  queNabuchodonofor  fut 
reduitaurang  des  belles  fauuages  : lefquelscllansaccomplis  il  fiit  lellably 
en  Ton  Royaume, quoy  que  durât  fon  abrcncc  perfonne  n’ofad  fe  refoudre 
de  prendre  lcnlttedcRoy,ain{iquelofephelcnousdit;C’ell  pourquoy 
i’ellimequedurantcctemps-làquelqu'vndcfcsenfansregit  Ôc  gouuetna 
fon  Empire  fans  prendre  la  qualité  de  Roy.  '■ 

La  5.  colomne  cil  de  l’ordre  fucceflif  des  Rois  de  Babylonc  5cd’Afly-  Anÿrien£ 
rie,  dcfquels  en  ayant  défia  ditprcfquc  tout  cequenousauions  à en  dire 
en  la  precedente  colomne  nousreferuerons  au  Siècle  fuiuant  les  difeours 
qucnousauonsàen  faire  depuis  le  premier  Nabuchodonofor  fur  les  an- 
nées de  leurs  règnes. 

La  6.  colomne  contient  l’ordre  fucceflif  des  Princes  5c  Rois  des  Medes,  Modes, 
afin  qu’à  l’ocil  on  voyc  quels  ont  edé  les  contemporainfdcsdeuz  Nabu- 
chodonofors,  5c  en  quel  temps arnuaprccifcrocnt  l'hifloircde  ludith  Si 
d’Holoferncs. 

. La7.6cdcrnicrecolomnedcccSiccIcc(lderorigincdcschofes,5cdes 
perfonnes  illuflrcs  qui  ont  vefeu  en  ce  Siècle. 

Du  Roy/tumede  Cirents , en  jiffrique. 

C!renfs,  ville  5c  Royaumede  l’Alfriquccfl  marquée  vis  à vis  de  l’an 
prcmierduregnedclofias Roydeluda,  quifutlc  vingt  deuxicfme 
duregne  de  Nabuchodonofor  premier,  5c  l'an  trcnte-deuxicfme  du  rè- 
gne d'Arphaxat  Dejoces  Roy  des  Medes,parcequcSolinus  ditqu’ellcfuc 
Fondcccinqcens  quarante-trois ansapres la  prinîcdc  Troyc.-  5c  Vingher 
fuiuant  Solinuspofc  le  fondement  dicelleàl’an  quatriefme  dudit  lofias, 
difuu  quelle  fut  fondée  par  Battus, filsde  Polymndlus , 5c  dit  que  ce  Bat- 
tuscll.intpartydel’iflcdcThcra,  quiiadisauoitcflc  peuplée  par  ceux  de 
Lacedemone,  il  s’en  alla  auec  vue  partie  des  habitans  de  celle  ville  en  Af- 
fiiquc.oùilfutfondateurdes  villes  deZoaôcdeCirencs,  5c en  futlcpre-  Contre  Soli^ 
mierRoy.  Or  quanta  la  Royauté,  pour  m’accommoder  à vne  partie  de  -hec  fur 
ce  qu’ilsdifent,  i’auoücray  auecSolinusSc  Ving^herque  ce  Battus  a eflc  fondation  dt 
IcpremictRoydcCirencs,  5c  qu’il  a peu  commencer  d’y  regnerl’an  cinq 
cens  quarante-trois  apresla  prinfcdcTroyci  maisdedirc  que  lors  Battus 
en  aye  die  le  fondateur  nySolinus  ny  Vingher  n’ont  pasalfcz  penfé  à cc 
qu’lis  nous  en  ont  dit,  5c  fur  tout  Vingher,  qui  n’adeuignorer  cequien 
ellditenl’Efcriture  lainélc,enlaquellcilcll  parle  de  Cirenes  plus  de  cent 
ansdeuant  la.pretenduë  fondation d'icclle  { félon  Vingher,  page  1x7. 
de  la  première  partie  de  fâ  Bibhorheque  hiiloriale,)  5c  ce  au  quatriefme  des 
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Kois,  chap.  i6,  verfct  9.  où  il  eft  dit,  qucThcglai  Phalaflàrcn  fiucut 
Roy  Açhas  ayant  mené  vne  armce  contte  ceux  de  Damas  , de 
ayant  dcftruk  la  ville  il  en  tranrpoita  les  babitans  en  Cirenes.ce  qui  arriua, 
comme  i’ay  dic,prezdcccnt  ans  deuantle  temps  que  Vingbetveut  qu’el- 
le ayeefté  fondée:  mais  il  n’a  pas  voulu  clplucncties  Efcrituresdefipreïj 
acs’eftconccntcdecroireàSolinus.  Cardediro  qu’en  ce  paflàgc  duqua- 
tricfme  des  Rois,  non  plus  qu’au  premier  & neufiefme  chapitres  de  Amos, 
ilfoit  parle'  dequelque  autre  Cirenes  que  de  celle  qui  eftoit  en  Affrique,cc 
icroit  n’cftre  pas  gueres  bon  Geoagrapne:il  n’y  a eu  que  deux  Cirenes  s 1‘ v- 
neen  Alfrique,&  l’autre  en  l’illedeCypre,  mais  celle  de  Cypre  ne  fut  fon- 
dée que  du  temps  de  Cyras,  plus  de  deux  cens  ans  apres  celle  qui  cfloit  en 
Affrique.  En  laquelle  fi  tant  eft  que  ce  Battus  aye  commencé  de  régner 
l’an  cinq  cens  quarante-trois  aprez  laprinfe  de  Troyc,i‘ay  placé  l’origi- 
ne de  ce  Royaume  en  fa  droite  place  : auquel  Royaume  , apres  ce 
• premier  Battus  ont  régné  fuccelliuement  Arcefilaus  premier , Battus 
deuxiefme,  Arcefilaus  deuxiefme.  Battus troificfine,&  Arcefilaus  ttoi- 
fiefmc, aptes  lefquels nous  n’auonsplus  lesnomsde  leurs fucceiTeurs  dans 
lesAutheurs,  feulement  trouuons  nous  comme  cinq  ou  fix  Siècles  apres 
ce  Royaume  fut«lonné  pat  vn  Apion  aux  Romains  en  fon  teftamenti 
&:  voila  ce  que  nous  auons  du  Royaume  de  Cirenes,  qui  fut  vne  Colonie 
~ îadis  de  luift  en  Affrique. 

Bfaanccfon-  La  ville  de  Bizance  eft  marquée  huiû  ans  apres  celle  de  Cirenes, 
.Jce,  c'eft  pareeque,  félon  Eufebe,  & ceux  qui  l’ont  fuiui,  elle  fut  fondée  enuiron 
COTlUntino-  1^  pjf  y„  Bi^cs  ou  Bizas,  Roy  de  Thrace  : celle  ville  futde- 

puis  appellec  Conftantinople  , du  temps  de  l’Empereur  Conftantin 
le  Grand  , qui  fut  le  premier  des  Empereurs  qui  y cftablit  le  Siégé 
de  l’Empire  de  Rome.  C’eft  poutquoy  i’ en  ay  icy  voulu  marquer 
la  fondation.  Et  pour  les  Empereurs  'qui  y ont  régné  on  les 
verra  aux  Siècles  de  la  Grâce  : car  iufques  à ce  temps-là  nous 
n'auons  point  d’ordre  véritable  des  Roys  de  Thrace  qui  l’ont  pof- 
fedre. 

f A»ge.  Finalement  nous  marquons  l’origine  de  l’Aage  cinquiefitie  , félon 
les  autres  Hiftotiens , qui  commence  à la  première  annee  de  la 
captiuitc  de  Babylone  , éc  dure  iufques  à la  naiflàncc  de  noftre 
Sauucur.  Et  ainfi  nous  acheuons  ce  Siecle  en  comptant  l’an  du 
Momie  trois  mille  fix  cens , prouué  pat  l’an  vnzicfmc  de  la  capti- 
uitc. 
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SIECLE  XXXVII. 

CE  trcnte-fcpticfmc  Siccle , qui  fc  voit  en  la  trente- fepriefme  pa- 
ge de  nofttc  fainibc  Chronologie , fc  diuifc  en  neuf  colom- 

nes. 

La  première  contient  la  fuitte  de  la  Genealogie  de  noflre  Sau- 
ueur. 

La  fécondé  contient  les  ans  du  Monde  dcfquels  ce  Siècle  eft  com- 
pofé. 

La  }.  les  Chefs  vifibles  de  l’Eglife  aueç  les  Prophètes  qui  ont  vefeu 
en  ce  Siecle. 

La  4.  colomne  contient  la  fuitte  de  la  tranfmigration  de  loachim, 
fils  du  Roy  lohas,  laquelle  iay  intitulée  de  Daniel,  parce  que  Daniel 
fut  tranfpottcauec  luy  , & que  i'en  ay  produit  les  années  iulques  à lan 
troifiefmcdeCyrus,  parce  qu’il  eft  dit  que  Daniel  perfeuera  iufquesencc 
temps. 

La  5.  colomne  contient  la  fuitte  des  années  de  la  tranfmigration  de 
loachim  deuaiefme , & du  Prophète  Ezechiel , lefquelles  i'ay  mifes  iuf- 
ques  à l’an  trente  feptiefmcde  cefte  tranfmigration  , à laquelle  annee  le 
Roy  loachim  fut  mis  en  liberté'.  Puisplusbasenlamefmecolomnei’yay 

mis  les  fepuntc  ans  qui  coururent  depuis  la  mort  de  Baltalàr  iufques  à l'an- 

nee  fécondé  du  règne  du  Roy  Darius. 

La<.colbmneeft  des  Ducs  deluda,  tant  durant  la  captiuitc'  qu'apres 
icelle , au  bord  de  laquelle  font  la  fuitte  des  an  nees  de  la  captiuite,  & icelle 
finie  lesansdeladuteedesgouuernemensdesDucs  & Princes  de  luda;/c 
d’auunt  que  nous  auons  beoucoup  àdifcourirlùr  ceSiecle , quoy  queles 
matières  de  nos  difeoutsfoient  grandement  liees  entre  celle  colomne  & 
les  colomncs  fuiuantes , nous  ne  laifferons  pas  neantmoins  de  traitter 
feparemcntde  chacune,  fie  premièrement  desliaifons  des  années  de  nos 
-preuues,  & apresnousparcourtonslesraatieres  fumant  l’ordre  des  années 
de  ce  Siècle. 

Vis  à-vis  delà  premiereannee  du  tegne  de  Cy ras,  qui  flit  le  premier  4,. luifoi,: 

Monarquedc$Perfcs,on  voitlaquarantc-troifiefmeliaifondcsannecsde  Deuni  deU 
nos  preuucs, par  ces  fainâs  textes, y«f^^«f/y«’i>nf/fA4/>/><Mr  ilejloit 

mtnètn  Bal>ylonefour[eruir4H  R»ji,Cr  ifesfili & fMecejjeurs iupju^t  icc âne  çnedei  Petl’ 
le  R.oyiePerfecomenç4deTegner,crqMla  Prophetiedeleremiefujlaccomoiu, 
x.?m\.i6.to.crt*nj>Temier{duregne)  deCyriu  Usfeptdntc  ansde  Ucd- 
ftiaitè  deBohylonepredtilsfiarleremieeftanefinitO-  dtcomplisjts  luifs  furent 
mii  en  Uyerti,&- eurent  permpion  de  s'en  retourneren  lerufdlem  pour  yrehapir 
leTemple,}..  Rdrai.^S.  ix.  & i.Efdrasi.  //àif  45.  Pat  lefquels  textcsl’aa-; 
nee  feptante  & derniete  de  la  captiuitc  de  Babylone  depuis  la  ruine  de  le- 
rufalem  cllant  ioiaftei  la  première  année  du  regne  de  Cy  rus,prcmier  Mo- 
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narqucdcsPcrfcs,  laiflânc  à nous  fcniir  des  années  de  la  duree  de  la  ca- 
ptiuité  pour  les  pteuues  de  nos  années , & prenant  les  années  de  l’Em- 
pire desPerfes,  y cftantliez  par.  l’Efcriturc  (âinûc.iedy  que  la  première 
i annee  du  règne  du  Roy  Cyrus  , qui  fut  la  première  année  de  la  duree 
de  l'Empire  des  Petfes,  fert  de  preuue  infaillible  àl'an  du  Monde  trois 
mil  fixcen5foisantc,parcequeranneefcptante  fiedernierede  la  captiuitc 
ayant  feruy  de  preuue  à l’anneedu  Monde  3 â5y.&  la  première  de  l'Empire 
des  Petfes  ayant  immédiatement  fuiuy  cefte  annee  feptantiefmc,noftre 
conclufion  s'en  enfuit  clairement,  & ainfi  audî  les  fuiuantes  de  la  duree  de 
l’Empire  des  Petfes  prouueront  les  fuiuantes  du  Monde  iufques  à ce  que 
nous  trouuionsvnenouuelleliaifon.Et  tout  ainli  qu’aux  Siècles  iS.  19.30. 

31  &à  vne  particduiy.  Sc  51.  pour  les  années  de  nos  preuues  nous  nous 
. fommes  feruis  plulloll  des  4S  o.ans  qui  coururent  depuis  la  fortie  de  l’Egy- 
pte iufquesà  l’an  4. du  régné  de  Salomon  que  des  années  particulières  de  la 
duree  des  gouucrnemcns  des  luges  & Rois  des  luifs  qui  durant  ce  temps- 
li  fe  fucced  -Tcnt  1 es  vus  aux  autres,  parce  que  les  règles  generales  contien- 
nent ordinairement  les  particuliers  en  matière  de  fuppucations  & ordte 
d’annees. 

Que  1.  dntec  mcfmes  icy  laiHànt  les  durees  des  régnés  particulières  de  chaque  Roy 
de  l E.npirc  dc  PctCe,  commc  grandement  diuerfes  & differentes  dans  lesAutheurs, 
eftc'a"'”  * nousnous  arrelletons  à la  commune  & plus  ludicieufe  opinion  de  tous  les 
»n$»compîis,  Autheurs,  quidemeurent  d’accord  quel’EmpiredesPerfesa  dure  en  tout 
* ijo.  aaa  imxcens  trente  anr,  detellefaçon  quela  dernieie  annee  dc  là  duree  & la 
accomplis,  année  de  l’Empire  des  Grecs  ne  foitqu’vncmefmc  annee,  tout. 

ainlique  l’anncc  48  o.  dc  la  fortie  de  l’Egypte , & la  quatricfine  du  regne 
dc  Salomon n’cp.fontqu’vneautrc.  C’eliadircqueran  i30.tombcdans 
laprcmicrcdcsGrecs,  adapremiercdcsGrecscommcnccdansla  X30.& 
dernière  de  l'Empire  des  Petfes;  & ainfi,  à proprement  parler,  la  durée  de 
l’Empire  des  Perfes  aefté  de  119. ans  accomplis,  & de  quelques  mois  i 
dc  laquelle  opinion  ont  elle  prcfque  cous  les  meilleurs  & plus  laborieux 
Autheurs,  comme  (au  rapport  de  Vingher,  page  198.  de  laprcmictc 
partiede  fa  BibUotheque')  Diodorc,  Q.Curtius, lulius  Afficanus,Eufcbc, 
plcment  Alexandrin,  Scrabon  , Agathius , Sulpitius  Scucrus,  & ledit 
Vingher,  qui  eflime  que  le  T radudfeur  Latin  a mis  dans  Strabon , & fup- 
pofe  en  Sulpitius  deux  cens  cinquante  pour  deux  cens  trente,  tant  il  cft 
I.  affcurc  que  la  duree  des  Perfes  n’a  efte  que  d’enuiron  13  o.ans, comme  nous 

auonsdcfiaditiccqueledit  Vingherverifieiudicicufcmcnt,  &lc  confir- 
me encorcs  enlapage4âo.  du  mcfmeliure.  Tcmporariusauflîcftdccet 
•■■■  ’ aduis,  àquoyicm’arrefteaucctrcs-grandcraifon,  tancàcaulêderautho- 
’■  rite' generale  dc  tous  ces  bons  Autheurs,  qucpatccaufli  que  nous  ferons 

voit  que  les  an  nets  particulières  des  durees  des  gouuetncmens  des  Ducs 
ScPrincesdcsluifs  rapportées  dansl’AbregcdcsTempsde Philonfcrap- 
portentàceconfcntementvniucrfcl  de  deux  cens  trenteans,  cny  adiou- 
ftant  les  annccsdugouucrncmcntduDucNchcmic,obmisparPhilon 
& rclfab)i  par  l’auchoritc  dc  l'Efcricurc  làiniffe.  De  quoy  nous  par- 
lerons 
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Icionsplusatnpicmcnc,  félon  lu  lieux  & les  occafîom  qui  nous  y oblige- 
ront. 

£t  d'autant  que  durant  le  temps  de  la  capciuite' , & depuis  icelle  iufque.<  >’  cpi'ttion 
au  temps  du  Aunoneens,  dits  les  Machabces,ceux  qui  font  les  Clirono 
logiesié  feruent  ordinairement,  tant  en  l'ordtefuccellif  des  Pontifes,  que  tiu^rami- 
desPrinces&  Ducsdelnda.decequinousenaeftclaiflc  patPhtIon  tnvn 
petitliurequiluyeRattribué,  quelonappellecommunement , 1 ’/ibre^è 
drrTempr,&;quenousauonsàdirc  beaucoup  de  chofes  contre  ce  liurc  de 
r Abrège  du  T emps,  attendu  qu’il  ne  contient  que  deux  petites  fueiiles  de 
papier, ainH  qu’il  ell  imprime,  auec  beaucoup  d'autres  A ucheurs  dans  le  re- 
cueil qui  en  a elle  fait  par  lean  Annius  de  Viterbe,  imprimé  à Paris  par 
lean  Petit  l’an  1511.  i’aycreu  qu’il  feroit  très  à propos,  auant  toute  ocuore» 
de  l’infereticy  de  motàmot,aHn  que  fur  chaque  article  lefaiTe  voir,  lelon 
mon  opinion,en  quoy  il  cil  croyable  & rcccuablc,&  en  quoy  aulli  il  s'efloi- 
gne  du  iàindh  textu. 


PREMIER  LIP'RE  DE  L’JBREGE'  DES  TEMPS 
de  Philon , tiré  du  14.  Uure  de  lean  dnniue  de  Viterbe. 

A 'Va  N T qu’entrer  (ùt  l'examen  du  parolesdc  Philon  , contenues  Sîâooit  fi  le* 
aux  deuxuureSjOU  àmieuxdircauxdcuxchapitrcs  qu’il  aintituicz,  j', 
l’Abregc  des  Temps,  il  ne  fera  hors  de  propos  d’aduertir  le  Ledlenr  qu’il  y Tc.npi  Cobc 
acuplulieursgrands&  dodles  petfonnages  qui  ont  cllimc  que  ces  deux 
liuru  n’ont  iamais  elle  faits  par  Philon  le  luif,  quoy  qu'iis  luy  ioicnt  attri- 
buez, & alléguez  fous  Ton  nom  par  touslcs  Autheurs  ; & ce  d'autant  qu’il  y 
a beaucoup  de  chofes  dircâcmenicontraircsàlalàinâcEi'criturc,  comme 
aufll  plulicurs  cholu  qualî  impertinentes  & ridiculu  , indignes  d’vn  li 
grand  homme  qu’a  elle  Philon  : de  façon  qu’ils  ont  cteu  & eliimé  que  ç'a 
elle  vnc  pute  inuention  de  lean  Annius  de  Viterbe.  M.iis  ic  ne  puis  dire 
de  cette  dernière  opinion.  Car  outre  que  diuers  Autheurs  l'e  font  feruisde 
l’ordtcduPontifcs  8c  Ducsdcsiuifs, qui  fc  trouuc  en  cet  Abrège',  auant 
que  iamais  Annius  de  Viterbe  full  ne,  il  cil  aulli  allégué  par  fainél  Hierof- 
mc.quiviuoitplusdcinilleansdeuant Anniusde  Viterbe.  Voicy  ccqu’il 
cnaditen  fon  liureappcllc.  De  partu  Virgtnis.  Quel  befoin  ( dit-il)  <t-on  j HijtoCn» 
pourUgenealogiedeU  V lerge  Marie,^uiejl ficlaire,dela  [ufettationdefemence 
fraierniüedePunther gy  Barpamher,li cenefttjuelei  ftuxfreres  pour  je  moc- 
epuerdes  Eu4ngiles,enfai(ant  jembUntde  les  expliquer  ont  feint  cr  inuenti  cft 
chofes, li  où  Luc  l’Buangelifîe,Crla  tradition  des  Sainüs  deU  'iyrie^omme  Phi- 
lon & Luc  l'ont  tres-clatremtnt  ejerif,  iujijues  là  ^ueLuene  colhgetm pas  les 
temps làoù  Phtlonce[[e,iceaxles  notes produtfent  tres-clairement:  jar  Melchi, 
flsdeîanne,'»eftjutfotngt  cinq  ans  engendra  Leut, lequel  aagê  de  quarante  ans 

engendra Mashan,  y iceiuyaage  de  trente  f.x  ans  engendra loatftim , dit  £ly,  , 
pere  natuiel  de  Marte  CT  Ir^al  de  lofeph.  O r Philon, en  nul  endroit  de  fes  au- 
ttesŒUurcs,  n’ayant  parle  du  tempsny  des  années  des  prcdeccircurs  de  U 
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fàinûe  Vierge  fpecifiez  en  faindl  Luc  chap.j.qu  en  ce  feul  liure  de  l’Abrcgé 
des  T emps,  où  iHinit  par  lanné,  apres  la  mort  duquel  les  Machabees  prin- 
drenc  les  armes,  il  faut  ncceflàirementconclurre  par  les  paroles  deS.Hie- 
rofme,  que  de  Ton  temps  ce  liure  intitulé , 1‘ Abrège  des  Temps  de  Philon, 
eftoitfait.  Et  partantauxehofesqui  neferont  pascontraires  à la  làinôe 
' EIctiture.i’eftimequenousfommesobligczde  lefuiure, comme  vn  Au- 

theurduquelonnerefçauroitpalTerjCe  quieftbonpout  lefujet  prefent. 
Que  fl  on  re  jene  cette  authorité  de  fainâ  Hierofme , parce  q u’elle  cft  aulfi 
tirée  d'vn  liure  que  Ion  douce  fi  S.  Hierofme  l’a  fait,  il  feraainfî  loifiblede 
douter  de  toutes  chofes.  Pourmoy , iccroy  véritablement  que  Philon  a 
efté  Autheur  de  ce  liure,  mais  qu'il  ne  laiflè  pasd’eftre  reprehcnfible  en 
beaucoup  de  chofes  comme  lofephe  en  fesocuures;  11  en  fautdonc  pren- 
dre le  bien  &laiffer  le  mal;  on  ne  laiffepas  de  recueillir  les  vcricezdc  l'Hi- 
floire  des  Fables  & des  Romans.  V cnonsà  nodre  examen,par  lequel  nous 
diftingucrons  Icfdits  liures  en  certain  nombre  d’articles,  & fur  chaque  arti- 
cle tious  dirons  ce  que  nous  aurons  à y dire. 

TeitedePhi-  ••  DepHil  Adam  iuj<jucs  au  Déluge,  ont  coulé  mille fix  cem  cinquante-fx 

Ion.  ans. 

Examen  pat  Ce  commencement  cft  grandement  foupçonneux:  car  Philon  ayant 
lequel  il  ap.  edc  luifd’ Alexandrie, &ainli obligé  de fuiure la  verfion  des  Septante,  de 
pert  qu'il  laquelle  les  luifs  d’Alexandrie,  defquels  Philon  eftoit,fe  feruoienc  ordinai- 

puf/'laCrea-  rement.  Comment  eft-il  poflîblequ'en  l’alTcmblage des  années  desPeres 
lion  iufqu'au  dcpuis  Adamiufquesau  D«lugc,ilaycicy  neantmoinscoiiclufelon  Its  tex- 
Deluge.  Hébraïques,  & non  pas  félon  ladite  verfion , telle  que  nous  l’auons  au- 

iourd’huy?  car  par  les  textes  Hébraïques  on  crouuecômunemenc  ce  nom- 
bre d'annees  depuisAdam  iufqucs  au  Delugefccla  s’entéd  de  ceux  qui  con- 
fondent les  générations  auec  les  naiffances)  làoù  pat  la  verfion  des  Septaa- 
teilsen  trouuenc  1140.  Maisilnefefaucpaseftonner  dececy,  lofephe  en 
a bien  fait  de  mefmes,&  en  autre  façon.  Ceftui-  cy  fuit  les  textes  Hebraï; 
ques  en  la  fupputation  des  années  depuis  Adam  iufqu’au  Deluge,&:  fc  ren- 
geà  la  verfion  des  Septante  en  ccquieffde  la  demeure  des  enfans  d’Ifraël 
en  Egypte.  Et  lofephe  au  contraire,  fuit  la  verfion  desSepranteaux  an- 
nées depuis  Adam  iufqu’au  Deluge,&  ferenge  aux  textes  Hébraïques  en 
ce  qui  cil  de  ladite  demeure  : & ainh  félon  leurs  fan  tailles,  ils  ont  fuiui  tan- 
toflccux-cy.tantoflceux  là.  Pournous,nousauons défia proteflé de  faire 
litietede  toutes  fortes  d’Autheurs,quandlafainéle  Eferiture  parlera  contre 
eux,  &quenousfuiuonslesfàinds textes  Hébraïques,  & les  verfionsap- 
prouucesdcl’EglireCacholique,parlcrquelles  nous  auons  défia  fait  voir 
comme  depui  s Adam  iufqu’au  Déluge  il  y a eu  mille  fix  cens  foixan  te-cinq 
ans. 

1.  Depuis  le  Déluge  iufques  4 Ahalsam , deux  cent  nouante -deux 

T4Utedcnetif  * 

ans  furie  reps  ^ * i n • 

dcpnitlcDe-  Par  nos  dcmonflracions  prôuuecs  annee  par  année , nous  ea  auons 
^ annee  5 & partant  le  calcul  de  Philon  manque 

de  neuf  années  qu’il  y mec  de  moins:  cequiprocede  de  ce  qu’il  ne  diflin- 
guepaslesgenerationsd’aucclesnaifTancesdes  peres. 
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3.  Dtpuil  i^hrahamiuf^ues  * MoyfctjUdtre cen$  vingt  cintj  ans.  On  «41.de: 

Par  nofditcs  demonftrations  on  voit  clairement  c]u'il  y en  a 641. 

& partant  Philon  commence  icy  grandement  de  s’cfloigner  de  la  veri-  iMoyfc? 
tc,&ce  pour  auoir  fuiui  la  verfion  Grcccjue  des  Septante,  & quitte  les 
originaux  des  Hebrieux,  par  lefquels  nous  auons  veu  comme  depuis  Abra- 
ham iufqucs  à la  première  annecdcsenfansd’lfraclenEgyptc , ont  coulé 
deux  cens  quatre- vingtsvnzc  ans:  laquîlic  demeure  ayant  efte  de  quatre 
cens  trente  ans,  Exod.it. . 4 o.  il  s'enluit  que  depuis  la  nairtànce  d’Abraham 
iufqucs  à la  fortie  de  l’Egypte  ont  coule  fept  cens  vingt  & vnc  année  : Et 
d'autant  qu’il  cft  dit  que  Moyfc  auoit  So.ansquand  cette  fortie arriua, 

Exod.7  7.T1  des  71 1 .an  on  dcdalquc  les  8 o. de  Moy  le  pour  trouucr  le  temps  ” 

de  fa  nailfancc,on  verra  infailliblement  quedepuis  lanaiflamcd’Abra- 
ham  iufqucs  à celle  de  Moyfe  il  y a fix  cens  quarante  & vn  an  accom- 
plis, & que  Moyfc  nafquitl’an  fixccns  quarante  & dcuxicfmc  depuis 
Abraham,  & partant  Philon  & tous  fcifeâatcuri  s’abuicnt  de  deux  cens 
feizeanspour  le  moins:  3c  cela  cil  fins  rcplique,fionvcutcroireàl’Ef- 
ctiturc  làinéh;. 

4.  Depuis  Mo\fc  iuf^u(silaforiudeTEgyptr,Crcommfncrm<ntditTem-  xemps  de' 

pie  de  bois  ouduTab  rnacle,  S o.ans.  puu  s . uyli 

Cclacft  très- véritable, pareequedepuis  la  naiffancc  de  Moyfe  iufqucs 
au  tempsqu’il  parlai  Pharaon pourfaircfortirlepeiiple,ildlditquc  Moy-  ptc.'* 
fc  auoit  quatre- vingtsans.  EtlcTabernaclctùtdrcifc  pat  le  commande- 
ment de  Dieu  foudain  queles  Ifraëlitcs furent arriuez au defert,  fxod.  16. 
donc  il  n’y  a eu  que  quatre-vingtsans  depuis  la  naiffance  de  Moyfc  iufqucs 
aucommandemcntdcfàircle'fabcmaclc,quifuc  parachcué  en  huiéf  ou 
neufmois,  3c  dreffe  le  premier  iour  du  premier  mois  de  lafcconde  année 
de  lafortie,  Exed.  40.15. 

5.  Et  depuis  teeluy  ( T cmplc  de  bois)  iufpues  au  commencement  de  ctluy  Tempj  dc- 

de  pierre . tan  4.  dis  régné  de  Salomon , tJr  du  decret  de  Dauid  exécuté  touchant  P“>»  ' Tortic, 
les  faccejfeut  s du  Hoyaume,  on  recueille  48  o.ans.  7dT*  s4lô  ^ 

Cccalculclltrcs-bonpar  Icttoidefinc  liute  des  Rois,  chap.  « Separ  le  mou. 
i.dn  Panilip.chap.3. 

f.  OrJebats’eftantmeuentrelesfiisde  DanU,<jull  auoit  eus  deBerfabee,  Dm  en&n» 
lequel  ce  ferait  d'iceux  <jui  f-roit  préféré  au  R oyaume.  R-or  Da- 

Auantqucde  tien  direfur  ceicxtc,  il  faut  fçauoit  que  du  i.dcs  Rois,”'  ’ 
ch.ip.5.&5.  3cdui.duPar.ilip.chap.  5. 11.3: 14.  on  apprend  le  nom  3c  le 
nombre  dcscnfaiis  que  Dauid  cutdefes  femmes  3c  concubines,  dont  en 
voityl  J généalogie. 


peUpreteiw 
duc  Ordon* 
tuncede  Da- 

uid  I fur  U 

Couronne  de 
ladec. 
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DAVID. 


AcbiiKi.i.  Abicin.i.  Michol.l.  Muchi,4-  AM«.  J-  *gU,7.  »eth<ibec,l.  Plufimts 

- • • r I 1 I ConcabiDei* 

1 1 i 

Chelubr.  AbÛom  I.  Adomas.  Stpluôa.  letraka.  Samsa  x.  lerimoth  t. 

Dauicl  X,  Tkamtx  t,  Sobab  1,  lebaar  t. 

fiUr.  Nathan  }.  Biifama  |« 

Sâloaoo  4.  Etipkalec  4. 

Noge  5. 
Ncpbeg  f* 
lapbia  7» 
Eluda  t. 
Elifoa  f. 


Ces  vingt&vn  fils, ou  filles, eutlcRojDauid, tant  defes  huiû  fem- 
mes, que  de  plulieurs  & diuerfes  concubines, qui  eftoient  aulTi  fes  efpoufes 
légitimés  : Mais  du  different  que  Philon  prefuppofeauoir  eftéentre  les  en- 
fans  de  Bcthfabee  pour  la  fuccelfion  de  la  Royauté',  il  n’y  a endroit  en  tou- 
te la  Bible  qui  en  dife  vnfeul  mot;  tellement  que  c’cftvne  pure  imagina- 
tion de  Philon.  Trop  bien  voyons  nous  pat  l'Hiftoite  làin£Ie,  que  du  vi- 
uant  mcfmes  de  Dauid,  A bfalon  fon  fils,  apres  qu’il  eut  efte'  remis  en  grâce 
auec  fon  pctc  de  ce  qu’il  auoit  tué  fou  frere  Amon,  qu’il  clTaya  d’vfurpet  la 
couronne  contre  fon  propre  pete.Et  que  Adonias,{ien  autre  fils  qu’il  auoit 
eu  de  fa  cinquiefmc  femme,  afpira  fi  auant  à la  Roiauté,que  de  fon  mouue- 
men  t,&  par  fes  brigues  & menees  il  fe  qualifioit  défia  Roy  au  defccu  de  fon 
pcrc,(Icquoi  le  bon  vieillard  eftant  aduerti.il  déclara  pour  fon  rucccncur,& 
fit  oindre  ôc  terer  Roy  de  fon  viuant  fon  fils  Salomon,  j.Reir  i.fic  i. 

7.  Dauidorionna parEdifJ.ijuilfuftcommcnci  par  lespliuitHnes,(ÿ>qi^t>r 
txn  fucceiaftàl'dutre,quandlet[ucctjjeuri  naturels  tiendroient  à défaillir  i O 
partant  il  fut  commencé  par  Salomon, ^uie/loit  le  plus  ieune. 

Dece  prétendu  Edi£I,Deaet  ou  Otdonnâce  de  Dauid.il  nes’en  trouue 

fias  vn  feul  mot  en  lEfcriture  Ciindle.Mais  pour  l’eileâion  dcSalomonel- 
c fe  voit  aux  chapitres  iüs-allegucz  du  j.liuredes  Roisitclleraent  que  cette 
loy  de  commencer  pat  les  plus  ieuncseftvne  purcbadinericourefueriede 
luif,toutàfàitcontraireauxtextesdc  la  làinârcEfcriture.  Carfi  Philon 
prend  pour  les  plus  ieunes  ceux  qui  font  nommez  les  derniers  en  ordre 
dansl’Eferiture,  comme  il  yaquelqucappatencedetaifon.  Salomon  (ans 
doute  fetoit  le  plus  ieune  des  quatre  fils  que  Dauid  eut  deBerhiabeei  mais 
le  narre  de  l'H  iffoire  nous  foi  t voir  que  celuy  que  Dauid  engendra  de  Beth- 
fabce,  apres  la  mort  de  fon  mari  Vrie.nit  Salomon, & ainfi  qu’il 
eftoit  l’ailhé  de  tous  fes  frétés  nés  en  légitimé  mariage  de  (à  mere  ; car 
celui  que  Dauid  auoit  eu  de  Bcthfabee,  Vtie  viuant,  mourut,  & Salo- 
mon nafquit  apres.  T outesfois  accordé  foit, fans  le  confefler  véritable, 
que  Salomon  aye  efte  le  plus  ieune  de  tous  les  fils  de  Bcthfâbcc, certes 
l'cllcélion  de  Salomon  ne  fut  nullement  vne  confequence  qui  euft  lieu 
pour  ceux  qui  defeendirent  de  luy  ; Dauid  le  fit  Roy,  parce  que  Dauid 
l’auoit  ainfi  iurc  & promit  à Bethfabee , j.  Roit1.1y.t9.  Maisaprcscet- 
te  clle(SI:ion,coufiours  lesaifnez  efroient  infailliblement  Rois  par  droidl 
de  fucceflion  aptes  la  mort  de  leurs  peres;  ce  qui  fc  vérifié  viétorieufement 
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pailea.i.cliap.da  r.duRaniip.o^lcR'Oylofsphatityantdonncdc  bon- 
nes penfions  Sc  bonnes  villcsà  ièspu(fncz,bailia1c  Roiaame  à I oram.pdr- 
(etjHiltftoitfonfils  tufnè,  noctezla  caufe,  parce  qu'il  cftoit  le  fils  aifné  : & par 
ainft  laprctenduëloyenËiucur  des  plus  ienncsai'cft  qu'vne  pure  fable  de 
Philon,qui  ne  doit  pasfeulcmcnceltre  eonfidcrc  en  ce  qui  cft  contraire  à 
l’Efaiture (âinâe.  Et  neferuiroicricnàPhiionlarcpliqucquc  Ion  pour- 
roitfàire pour  luy,di&ntqucAbia,filsdc  Roboam.fut  l'on  liiccclTcur  au 
Roiaume,quoy  qu’iHuftfilsdc  facroificifiBc  f»nmc  i car  outre  que  ledit 
Abiafitlf  l'airnéclcs  enfànsde  ià  mere  Malacfia  , femme  troifîerme  dudit 
Roboam , il  ne  fut  nullement  le  plus  ieunc  des  cnfàns  de  Roboatn  ,qui  prit 
piuGcursautresfemmesapresladitcMalaclia,8;cn eut  iB. outre 6o.  con- 
cubines, 3. . Pdral.  1 1 . 1 1. 

8.  P uùpdr  Nathan  fin  tntre  fiUlefhafrociia'mfdpfetléAhiafarCrMa- 

thaï,  &•  à fis  fuceeffenrs  ^hiafanns  Mathatim  , c’ejl  à dire,  lomon. 

^te  tous  ftiffint  affeücT^  frtres  du  Prince,  ty  aptes  à Jucceder  en  leur 
temps. 

Si  Nathan , ftcrc  de  Salomon  & fils  de  Daoid , a ellé  appelle  Ahiafat 
& MathatjOU  non, cela  n cR  pasde  grande  importance  ; mais  il  clloit  rai- 
ronnable&necciraire,lapo(h;ticcdc  i jauid  venant  à fàillitcn  la  branche 
dcSaloman,quclcSccptrefuftdonncà  ceux  quidcfccndokntdcs  autres 
enfànsde  Dauid, comme  il  le  fùtaux  defeendans  de  Nathan, herc  dudit  Sa- 
lomon,nonàfiiutedesdefccndans  delà  branche  de  Salomon,  (clon  les 
loix  naturelles,mais  parce  que  les  fuccelTcnrs  de  Salomon  furent  rejettez, 5c 
les  defeendans  de  Nathan  choifis,  ainft  que  nous  verrons  ci-aprespat  la 
propre  bouche  de  nofire  Seigneur, & parfesfàinâs  Prophètes. 

9.  Dés  ce  temps  ,iHp)ues  à lofaphat  crChhtftat , U ptjleriti  de  Nathan  Des  tr.fâtu 
Ji^e^e  appeiee  jfhiafarins:  carletdrfetndanide  Nathan^ite  loramiita,le[^ttelt 

fc  pere  anoit,  outre  l'ordonnance, honorez  en  laT rihu  de  luda , furent  appelIeT^ 
tnfans  de  Iofaphat,&  freret  dudit  loram.  Et  pareiHiment  les  enfant  de  ceux-là 
que  loram  auoit  Ituffez  libres  \>oirement,maii  fans  nuis  reuenus  en  laTrthu  de 
luda,  furent  appelle^  frtres  {ÿ*  fis  iOchojias,kitn  que  ledit  Ochopas  rrjlafl  (eul 
fyvnique  de  loram, ducoflédeSalomon. 

Tout  cccy  font  pures  imaginations  de  Philon:  car  par  Icfufdit  vingt- 
vnicfmc  chapitre  du  i.  du  Paralip.  Azarias,  lahici , Zacharie,  Azarias  fé- 
cond, Michaël  & Saphatias,freresdudit  loram, font  véritablement  appel- 
iez entansdu  Roy  lolàphat,  parce  quVnefteiîl  ils  eftoientfes  vrais  5c  natu- 
rels enfans.lcfquels  furent  tous  tuez  par  leur  frere  aifnc  loram  , foudain 
quclolàphaUcurperc  fut  mort, comme  aulli  il  fit  mourir  quelques  autres 
Princes  d'ifraël  : C’eft  pourquoy,  dans  le  mcfme  chapitre, le  Prophète  Elic 
luy  enuoya  des  lettres,  dans  lefquclles  il  prédit  à 1 oram  les  malheurs  qui  luy 
deuoicnc  arriucr.  Parce  ( dit-  il  ) que  tu  as  fait  mourir  tes  freret,  de  la  mai- 
fonde  ton  pere, qui  efioient  meilleurs  que  toy  ; ilneditpas  qu'ilsfufTentdela 
maifon  ou  famille  de  Nathan,  mais  de  la  propre  maifon  de  lofapirat,  pè- 
re de  loram  : de  façon  que  loram  eftant  alTailii  pat  les  Arabes  & Phi- 
hlhns,  qui  rauagerent  toute  la  ville  de  lerufalem  , ils  luy  tuerent  tous 
les  enfànsjhorlmis  le  plus  ieune  appelle  loachas,  1.  Parahpomen.  u.  17. 
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ou  Ochofias,  Z.  Pord/ip.zi.i.i.quicIUcmefmeOchorus  duquel  par^ 
le  Philon  i & en  cela  feulement  dit-  il  vray,  qu'il  relia  feul  des  enfant  de  I o- 
ram. 

De  lois.fiU  ( Ochofias)  aymt  ej}é  tkè,  t^ithalid  s’effor(n  iofier  tout  à 

du  K.ojr  O- fuit  toute  la  race  Royale  ^ hiaf arienne , fi  par  la  prouidence  Je  Iolal>eth,faur 
ten Ju  Vlfdes  ^lt“tfarienne  JuJit  Ochofias  , neuft  ejU  fauué  le  plus  ieune  enfant  des  jihia- 
ti.funs  de  (arins  appelle  Ely  & Eltachim  : car  Ely,Cr  Eliachim,&  Ioachim,font  fy- 
Nuilun.  nonimci  parmy  les  Syriens  tÿ*  Egyptiens.  Or  tenfant  Elj  futile  premier  de 
la  maifon  de  Dauid  cÿ*  pojierité  de  Nathan  , appelle  loas , pour  .lequel  le 
Mifmor  ( c'eft  à dire  ) le  Pfeaume  fut  chante’  à double  Cheeur  drotSl  & 
gauche  , lequel  fut  fait  foixante  & quator%iefme  par  les  foixante  & Sx  An- 
ciens, cÿ*  inpruit  joua  loyada,  afin  que  Dieu  neperdijl  point  tout  à fait  la 
maifon  de  Dauid,  là  où  les  fucceffeurs  de  Salomon  auoient  pris  fin.  Depuis 
ce  loas  en  auant  les  Rois  eurent  toupours  deux  ou  trou  noms  : car  ce  premier 
fut  appelle  Ely,  Ioas,SimeoniCT  Manafjes  fut  appellè  Her,&  E:(eehias  le- 
fut , & femblahles. 

T out  ceci  pourroit  eftre  véritable , s’il  n'auoit  point  (àuflement  fuppo- 
fé  que  loas  fiiftdefcendu  de  Dauid  par  Nathan  : mais  au  contraire  de  ce 
qu’il  dit,  par  cous  lespalTages  de  rErccimrelâindte,  loasfetrouuc  fils  natu- 
rel & légitime  dudit  Ochofias, ainfiquenousauonsci-deuantfàicvoirau 
Siècle  tientc-quatriefme , & ladite  lofabeth,  fa  tante,  qui  le  Ikaua  delà  fu- 
ried’Atalia,elloitfceurpropreduditOchofuSi  &c  nullementdu  monde 
cncetendroitnyailleurs,iln‘eftparlédesdcfcendansdeNathan  au  temps 
de  ce  Roy  I oas.  Et  fe  trompe  lourdement  Philon , de  s’imaginer  que  la 
branche  de  Salomon,  fils  de  Dauid,  aye  elle  efteinteEn  la  perfoniie  du  Roy 
Ochofias,puisque{onfilsloasfutfauuéparladitelo(âb«th,  4.R0M11.1. 
i.  Si  15.1.  fici.Pdrd/.  11. II.  où  ladite  lofabcth,en  termes exprcs,eflappellec 
fille  du  Roy  loram,  fœur  du  Roy  Ochofus,  & femme  de  loyada  le  Ponti  - 
fe, 1.  Parai,  zj.ii.  en  tous  lefquels  textes  iln’eftpasdit  vn  feul  mot  desdef- 
cendans  de  Nathan,  ny  des  Anialàrins. 

Dm  ans  qui  II.  Et  partant  depuis  tanquoiriejmede  Salomon  ,iu(ques  àlafinde  fa  pofie- 
puL™an'a*Je  ^ premier  fucceffeur  Ahiafarien , appellè  loas, on  fuppute cent  trente- 

Salomon  ioC.  huiél  ans. 

quMiioas.  CettefupputationeftmoindredctroisansparlafainùlcEfcriture  : car 
depuis  l’an  4.dudit  Saiomoniufques  au  premieran  du  régné  de  loas,  il  n’y 
aque  155. ans,lcfurplusell faux!  car  il  ell contraire  à la  laindle  Eferiture, 
comme  nous  venonsde  le  prouuer  en  l’article  precedent.  I oas  fut  en  droi- 
te ligne  le  7.  depuis  Salomon , Sc  nefut  iamais  desdefeendans  de  Nathan, 
c’eft  pourquoy  la  famille  de  Salomon  ne  faillit  point  en  ce  temps,  ny  ne  fut 
pour  lors  en  aucune  façon  rejctcce. 

Dm  ani  qui  ' Depuis  ledit  loas  , iufques  à la  libre  cJr  ^solontaire  tranfmigration  de 
.intcouliac-  leachim,ilj  a deux  cens  quatre-'vingts  inXe  ans , en  comptant  les  dix  ans 
^''m' à*Voa  1'“  "i""*  aimon,durant lacaptiuité de  fon pere  Htr,qutfut  aujii appellè  Ma- 
chun  i.  nafjes. 

Ce  calcul n’cft  pas  légitimé  ny  véritable,  on  voit  par  nos  demonftra- 
tions  de  la  làincle  Chronologie  , que  loas  commença  de  régner 
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l’an  du  Monde  J30I.  5c  la  ttanfmigration  de  loachim  ( laquelle  Philbn 
appelle  libre  5c  volontaire,  parce  qu'il  lercndic  àNabuchodonofor  pour 
ne  (oufFrir  le  fiege  ) artiua  l'an  du  Monde  3578.  5c  partant  iln'y  a depuis 
ledit  loas  iufques  à ladite  tranfmigration  rien  que  deux  cens  foixantc  dix 
feptans,  voire  compris  les  dix  ans  que  Philonditqu'Amonrcgnadurant 
la  captiuité  de  ManalTes  Ton  pere , lefqucls  font  contenus  dans  les  cin- 
quante-cinqde  regneattribuez audit  ManalTes. 

13.  Findcmm,  depuis  U tranfmipration  luj^ues  iUdefoltuion  il  y 4 vn7f 

' delacranfoii' 

4711  • ration  du 

Voicy  la  fin  du  premier  liure  dcl'Abrege'  desT emps  de  Philon , lequel  Koi  loachim 
i’aydiuifé  cncreizcarticles,5cfaitvoircc  quieftvray  ôede  mife,  comme 
auiricequieftfaux5cnon-receuablc.  Orpource  dernier  article  il  eft  très-  vul^  - 
véritable,  parce  que  lors  que  ledit  loachim  dcuxieline  fut  mené  captif  en 
Babyione,rononcleMathanias,ditScdecias,futmisà  Taplacepar  le  Roy 
Nabuchodonoror,5c  Tan  ii. du  règne  dudit  Sedecias  lerufalemfut  totale- 
ment deftruiiAe,/erem.  51. 


SECOND  LIVRE  DE  VJBREGE’  DES  TEMPS  DE 
Philon, tirédu  13.  liure  <f  Jnniusde  Viterbe. 

I.  17  "E iepuisUdefoleuhuiupjues aux prifons deUacbimilyu'vingt ^5,^  Dattmpsde- 

Cadepuu  fa  tranfmigration  trente-'\in.  puii  Ij  defo- 

11  faut  que  Philon  entende  que  loachim  ayant  ell5  tranfporte'  en  au"”" 
Babylonc,  outtela  captiuitc  publique,  aye  elle  mis  particulièrement  dansioacLoi. 
desprifons  au  temps  qu’il  nous  marque;  dequoy  il  n'en  cil  rien  dit  en  la 
fainfte  Eferirure , feulement  il  c(l  dit  que  Tan  ; 7.  de  fit  tranfinigration  il  fût 
rais  en  liberté  par  Euilmerodac,  4.  Roir  13.17. 

Z.  ytux  fix  ans  fuiuam , lors  fut  mu  en  lumière  le  Mi  fmorhuiSlante-feptief-  Duccmpi 
me,  &•  U la  fin  de  fan  feptiefme  Euilmerodac  tir  a delaprsjon  Joachim,  cr/’m  loachim 

enhonneur:  ty  le  peuple  l'appella  Netj  ,parce<juelalampe  de  Oauid,  que  f on  bent 
criyoitepeinte  donna  lumière, ey  leMifmor  huijlante-hui  Jliefmefui  mit  en  auant 
pour  les  adioni  de  grâces , la  conferuation  de  la  gent , cp-  le  prompt  ennoy  du 
Mefsie.  i. 

lleftvrayqueTan37.  delà  tranfraigration  dudit  loachim  deuxiefine, 
qui  fût  Tan  vihgt-fix  de  la  dcfolation,5c  Tan  premier  du  regne  dudit  Euil- 
merodac  loachim  futmisenlibcttc, 5c  faitl’vn  des  principaux  Confeillcrs 
duRoy£uilmerodac;4.Ro»i3. 17.5c /erem.  31.31.  Que  h le  peuple  pour 
IdtslefurnômaNery.ounon.cela  n'importe  de  rien,on  le  peut  accorder  à 
Philon:  Mais  que  ce  loachim  aye  de  nouueau  gouuernc  le  peuple  deDieu, 
cela  n’eft  point  véritable  ny  deluy  ny  de  fes  enfans.  le  fuit  iiuant,  dit  le  loachim  & 
Seigneur,que  quant  lechonias,  fils  de  loachim,  Royde  ludaferoit  xne  bague  en  j**  * 

mamaindextre,  fifarracheray-ie  delà,  car  ce  lechoniai  e^-ce pat'un  •vaijj'eau  r°K«cx''du 
firagiHe,  aifé àreduire  enpoudrei  C'eftpourquoyluyCr/afemence  ontepêre-  irofnedcD»- 
yttts^Ky  mu  en'one  terre  qu'ils  ne  cognosfient  point:  car  il  n y aura  point  tthom-'^'^' 
me  déjà  [emence  ^uifoit  afiu/ur  le  trojne  de  Dauid,  ny  qui  aye  plus  de  puifjance  en 
. N N n iiij 


f 


488  CHRONOLOGIE 

IhJU.  lerfut.ii.Si  Pliiloncuftprinsgardcàce&inâ  texte  il  ne  noui  euft 
pas  baillé  Tes  &blcs  pour  hilloircs  vcricables  fie  folides  : nousauons  cy- 
. douane  fait  voir  comme  les  deux  loachims  pere  fie  £1$  ont  ellé appeliez 

lechonias,  fie  icy  l'ETcrirure parle  dufils,  carie  pereelloit  defiamorc,  fie 
{îcfloitfîls  dejofias. 

robibel'sâô  Sx-  > 

temps  dès  70.  Uthiel,le<jUelJix  feft  ans  detkmt  U fin  de  U càf:iuiti  eiu  ftn  fiU  Btracbie , leijiui 

ét^de  dixftft  wir,  UctiftimUefidiit finie, fut  Duc  dufeuple  , & depiiiseefU 
charge  on  ( appdla  ZorohahelCan  huiHamt-'vniènie  dtpun  U lranfmigration,Cr 
r dn  feptantiefme  depuis  Id  defiUtion. 

DeSilichid,  Par cetroificfme article  Philon  voudroit  nous  perTuader  que  les  fue-. 

?s7  pere  'de  ccflèurs  de  ce  Roy)Ioachim, qu’il  appelle  Nety,  ont  efté  Ducs  fie  Princei 
Zarobabel.  de  luda,  contre  l'authorité exprelTe  de  rbrcriturcallegucc  à l’article  pre- 
cedent: mais  outre  ce  que  nous  enauons  délia  veu  il  n'y  a rien  de  plusve. 
ritable  qu’au  temps  que  loachim  bit  deliuré  des  priions , pour  lors 
fie  apres  eboit  Duc  du  peuple  Salathicl,  4.  Efdras  $.t6.  Mais  ce  n’elloit 
point  le  Mezczebel,  dit  Salathiel,  fils  deloachim.dicNery,  fie  nelepou- 
uoit  dire  : car  puis  qu'il  nalquit,  ainli  que  dit  Philon, foudain  que  fon  pere 
, eut  clic  mis  en  liberté  , il  n’euft  peu  auoir  au  temps  du  vray  Duc  Satxr 
thiel  que  quatre  ans.  Et  ainli  ce  n’cft  nullement  le  Duc  Salathiel  qui  vint 
parlcràElarasl’anjo.delacaptiuité,  4.  Efdrasj.&cf.ié.  Et  ce  Salathiel 
. , Duc, eftoitlcSalathielveritablede  fainébLuc,  qui  eftoit  vray  filsduvray 

Nery.ilTudcDauidparfonfilsNathan,  S.  Luci.  Etcccy  Philon  l’a  du 
tout  ignore,  fie  a creu  que  loachim  auoit  ellé  appellé  Nery , ou  pour  le 
moins  il  le  l’ell  imaginé,  parce  qu’il  aveu  que  Salathiel  Duc  du  peuple 
efioit  appellé  fils  de  Nery.  Mais  il  y agrandcdificrence,  car  ilfaut  l'çaucnr 
a eu  de  la  ligne  Royale  de  Dauid  deux  qui  ont  eudcnorndeSala* 
chicls,&  trois  thiel,  fie  troisqui  ont  eu  le  nom  de  Zorobabdjainfi  que  l’on  vcrraclai- 
Zorohabcis.  remcnteulaGcnealogiequei’enay  faircidcfquclsrvn  fut  trictré  , àfça- 
uoirceluy  qui  venoit  de  l’eftocdeSalomon, fie  l’autre  eilcu,qui  elloit  le  fils 
de  Nery,  fie  apres  luy  fon  fils  Zorobabel , quilû^auiliDuc  de  Inda,  tons 
deux  dcrccndusdeDauid  pat  Nathan, dcmcurârd’accordauccPhilon  que 
noftrc  Zorobabel  fut  Duc  l'an  quatrcrvingtsvnicliuc  do  btranfmigra- 
tion  deloachimf  reietccauec  toute  fa  race)  fie  l’an  fcptanriefme  delà  de- 
folation,  qui  nous  fait  clairement  voirque  véritablement^/  comme  il  fc 
doit,  Philon  prend  le  commencement  des  feptanto  ans.de  la  capriuiis 
à la  defolation  de  la  ville  de  lerufalcm,  fie  non  à latranfooigirarion  de  Ioa-> 
chim,ainlique  Vingher  s’eRperfuadéqu’iilefajloit  Eure. 

Des  Ducs  Se  4.  Or  commandèrent  au  peupledes  Ducs  de  La  nuifon  de  Dauid , cr  des 
Prtflres  de  Leuy  frparementiufijuetdu  temps  des  Àfmsmeens,  tJr  sficeux  les  ftp- 
Àfmo-  plante  sdneiens  osstain/tpdrièestleurs  écrits. Irfus,  fis  de  lafedeeh , grand  Pontife 
duec  Barachie,  Zorohid/el, fils  sle  Mezei^thel,  fils  de  Nery , ceft  loathim,  tan 
premier  deCyrus  vint  en  \trufalem,  tefquels  comme  en  la  fécondé  année  ilspo- 
foient  les / ondemens  ( du  T emple) prophetifans  sdggeeCf  'Ldcharie,à  cdufe  de  U 
mtrtde  Darius  Hiflajfisf  auurefue  empefcitee,  & ne  peut-on  auoir  recourt  i 
Cyrus,quiefloitempeJché  àlaguerre  contreTamirie. 

Quant 
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Quant  aux  Ducs  Sc  P ontifcs  qui  gouucrnerent  les  luifs  depuis  la  fin  des  lesDoej 

fepuntc  années,  ccd  chofeafleuree  que  tous  les  Autheurs  nen  peuuent  p,, 
dire  que  ce  que  l'on  en  voit  icy  dans  Philon  & dans  le  lofcphe,  c cft  pour-  - 

quoy  il  les  en  faut  croire,  d'autant  qu'en  rEfaiturefainûeleur  ordrefuc- 
celfifnes’ytrouueplus,  & moins  encores  les  années  que  ledit  Philon  & 
lofephe  donnent  à la  duree  de  leurs  gouucrncmcns  : & partant  nous  fui- 
urons  Philon  en  l'ordre  fuccelfif  tan  t des  Ducs  que  des  Pontifcs,&  aux  an- 
nées qu'il  leur  attribue  iufques  aux  Afmonccns,  dits  Machabee’s,  puis  lo- 
fephe depuis  Icfdites  MachabcesiufquesàlanailTanceduSauueur,  en  tant 
qu'ils  ne  feront  contraires  àJ'Efcriture  fainûerCar  par  icelle  feulement  en- 
tendons nous  decorrigcrleurs&utesadùpplecràlcursdcffauts.  Maisdu 
furplus  de  cequatriefmeatticleiln'yapas certes  beaucoup  de  vérité,  car 
nous  venons  de  faite  voit  comme  le  Zorobabcl,qui  fùtDuc  du  peuple, *n'c- 
ftoit  point  filsdcMe2ezebel,ainsdeb;3lathiel,fiîsdeNery,  ficquecc  Ne- 
ry  ne  fut  nullement  le  Roy  loaehim.ainfi  que  Philon  le  prétend;  mais  le 
fils  de  Melchi,comme  il  eft  dit  au  j.  chapitre  de  S.  Luc.Noftre  Zorobabel 
donc.fi  s de  Salathiel  auec  lefus.filsdelofedech  vindrent  véritablement  au 
lieu  où  fouloiteftrelerulàlem,  la  première  anneeduregne  de  Cynis,  i.  P4- 

rdl.  }6. 1 r.  & I.  Efdras  i.  Eteft  vray  aulfi  que  l'an  fécond  ils  poferent  les 

fondemensduTemple,i.Ê'/ar4(  }.aej.Ê/dr<M5.56.Maispourlorslcs  Pro- 
phètes Aggee  & Zacharie  ne  prophetiferent  nullement,  Sc  ne  commen- 
cèrent de  prophettfer  que  l'an  i.dc  Darius,  fils  d'Hiftafpis,quinefùtdc 
long  temps  aptes  que  le  4.  Monarque  des  Perfes.  Car  de  dire,  comme  Phi- 

Ion6it,que  DariusHiftafpis  fiift  mort  deuantCyrus,cela  cft  fiimpertinent  J 

& ridicule  contre  l’authorité  d'Herodote  & de  tous  les  hiftoriens  qui  nous  Ion  mU  ' 

ont  laifle  quelque  chofe  par  eferit  de  la  Monarchie  des  Perfes, que  i^y  hon-  “™*'- 
te  que  cefte  ignorance  fevoye  fous  le  nom  de  Philon,  ficencft  qu'il  yaye 
erreur  dansl  impreflionduvolumederAnniusde  Viterbe,  & que  l'on  y 
ayemis  Darius  Hiftafpis,  aulicu  de  Darius  de  Mede.auquel  fucceda  Cyrus, 

& duquel  cft  parle  danslc  Projphetc Daniel,  chap^.5.3o.Quoy  qu'il  en  foit| 

Darius  Hiftalpis  n'eftoitpas  feulement  nay  à laTeconde  annee  du  règne* 
de  Cyrus,  tant  s'en  faut  qu’il  foft  défia  mort.  Des  lorspourtantil  cft  vérita- 
ble que  le.baftiment  du  T emple  fût  empefehe. 

5.  Cynuayam  tflitui  Affuenutannen  /frtixerxesluyjHccein.  f. 

Cel3cftveriuble,carlefucceflcur  de  Cyrus  eft  appelle  dansl'Efcriturc  * 

Afluctus  & Artaxerxesle  Grand,  i.  EfdrdS  4.1s.  & tfiherii.  eftaufliap- 
pellc  Cambifes  par  Herodote,&  autres  Autheurs  profanes.  ^ 

6.  Quiprel>aTottl<tgHtrrecoHtre^ri>h4X4U,  fauteurdeUfafhondeTami- 
Mot: porté  à celle  rtuolte  les  ^fiyriens.Medei,  CT  Per/es,  CT  ledit  ^IJiu- 

w (e  contenait  dans  Babylohe^yers  lequel  (parce  que  les  Chefs  de  la  Syrie  auoient  imagLjei,' 
eferit  contre  les  H ebrieux)  fe  tranjforta  le  fus  le  Pontife , ayant  lai/Je  au  Ponti- 
ficat l'an  douziefmed'  ^jJuertufonfiU  loachim . qui  fat  aufii  appellè  Hely , 

stin/î parce  que  ledit  jilfuermeftoU  occupé  ilaguerre,cejle  annee  lefusn  eut  point 

A audience. 

Tout  ce  fixierme  article  font  pures  menteries, car  premièrement  le  Roy 
Aflucrus,  ainfi qu'on peutrecueilIirduliured'Efthern’eut  aucunes  guet- 
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Tcscontrcaucunsdéfesfubiccsrebellcs,&  Hérodote  fous  le  nom  de  Çani- 
. bifesneTuy  fait  auoirguerre  quccontrc  lesEgyptiens,  qu’ilconquit  ; & 

pour  les  deffcnccs  qu'il  fit  de  baftir  le  T emple  elles  futent  faitesà  la  rufeira- 
tion  d’ Aman  furies  premières  années  de  fon  règne,  & furent  ollees  finale- 
ment ces  deffences  à la  confiilion  du  mcfme  Aman , qui  en  fut  pendu 
fur  la  fin  du  règne  d'AlTucrus  i tant  s’en  faut  que  l'an  douziclme  de 
fon  règne  ou  l’anncc  fuiuante  il  fit  faire  lefditcs  deftcnces  , que  tout 
au  conttaire  ce  fut  en  ce  temps  que  Mardochec,  oncle  de  la  Rcy  ne  Efther, 
futfaitlc  fécond  apres  Aifucrus,  Sc  Aman  pendu  l'an  douzicfme  dudit 
Alfucrus,  Ejlhtrte.  & II.  &partantl'Arthaxat  ouArpliaxat  de  Pliiloneft 
misencelicufortignorammentquantà  l’hiftoire,  càroutrc  que  nousa- 
uons  demonftté  au  Siecle  precedent  qu’Arphaxat  Roy  des  M edes  fut  def- 
fait  l’an  tteizicfme  de  fon  régné  par  Nabuchodonofor  premier,  Sulpicius , 
& apres  luy  Vingbcr,Veulent  que  ceftt  teuoltc generale  foit  arriuec  fous  le 
Roy  Artaxeries,ditOclius,  oüilspofcntletempsde  l’iiilloire  de  ludith, 
aufli  mal  fondez  les  vns  quelcs  autres,  ainfi  que  nous  auonsfait  voir  au 
Siècle  precedent.  En  fin  tout  cet  article  (ixiefme  n'a  en  foyaucune  raifbn, 
&auiUpeude  vérité. 

De  l'hiiloire  7.  L'annccfuiuaniee^àntdimcmèVt^loruttXiCommeileitttnieaiHejuHo- 
Jon'phiion!'  lofernesijuilauoitenuoyi  auoiteulate^etrenchee  furies luifsjfnr [on  EdidfiU- 
hlicil  d^endit  <jue  le  T emple  fut  rehafly. 

Ftiuoles  &impcrtinentsdifcoursde  Philon.  Comment  cil- ce  qu’Ho- 
loferneseufteu  lateftetrcnchecparludichapreslaruincdu  Temple  &de 
la  ville,  & nyl’vnnyl'autren'efianspasrebaltis,  puisque  partout  leliure 
de  ludith  on  voit  que  les  habitans  de  lerufalcm  auoient  peur  que  ledit  Ho- 
loferncs  ne  vint  dcRtuireleur  ville  éc  IcurT emple,  comme  il  aüoit  fait  aux 
autres  lieux  qu'il  auoit  conquis; 

De  Dirio^  g.  Deuxde  fetfils luy  fuccederentjefjuels  dijf'iitdnt  d f Empirr,itiifeptiefme 
Lo 'igmf.*'' *'  mois  U'vi3oire  demeura  à Dstrius  Longue  main , ejuidUoit  foitwa  derelafchtr 
tniin.  t Edifi  de  fon pere. 

Philon  igno-  Philon  a'cftcfimalinfttuitauxatFairesdela  Monarrhiedes  Pcifcstju’il 
“nt  aux  aiTai.  jn  a parlé  du  tout  impertincmment,tant  du  nom  de  leurs  R ois  que  de  1 ot- 
ra  es  Pet-  dcleurfucccflîon.  Car  au  lieu  de  mettre  en  ligne  de  compte  treize 
Roisqu’il  y acu,.\commcnceràCyrus,&  finira  Darius  troificfmc  du 
nom,  qui  fut  vaincu  par  Alexandre  le  Grand,  iln’cn  met  pour  tout  que 
cinq  en  cet  Abrégé  : tellement  qu’il  n’y  anulle  apparence  d’examiner  par- 
ticulièrement ce  qu’il  en  dit,  puis  qu’en  general  fur  celle  matière  il  n’a  en 
tout  rien  fait  qui  vaille;  & partant  ic  renuoye  le  LeéVeur  .à  l’ordre  des 
Rois  de  Perfe  , ainll  que  nous  les  auons  rangez  fuiuant  la  vérité  dans 
' lafainéle  Chronologic,& fur  lefquels  nous  difeourrons  quand  il  en  fera  le 

temps. 

. 9.  L'an  premier  de  fon  régné  ledit  lefuteflant  de  retour,  les  tnefmes  Prophè- 
tes l’en  exhortant, il  tafeha  de  retdifier  le  T emple. 

Il  appelle  ignoramment  Darius  Longue -main  ccluy  qui  fut  Darius,  fils 
d'Hiftafpe,  au  Iccond  duquel  il  eflyray  que  les  Prophètes  Aggee  Sc  Za- 
charie côffimcncerentdeprophetifcr , & dire  qu’il  falloit  reballir  le  Tem- 
ple; & 


De  tefut» 
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ple,&ainrifuc£iiccicz  ladite fccondeanncc du rcgac de  Darius,  filsd’Hi- 
ftafpc. 

10.  le  fus  Jonc  exerça  le  Pontificat  ioftjues  a tait  dou;i^iefme  ,d‘  /ijfue-  De  U dutei 
r«u  tancien  durant  trente-px  ans  , (on  fils  loaehim  en  fon  abfence  hmO 

ans. 

SiPhilon  entend  que leshuiâansdufilsroicntiointsau  trente  ftx  du 
pcreilyautoitquarante-quatreans,&ainfitrop  de  trois  ans,  parce  que 
lefiis  ayant  commencé  d'clhc  Pontifeà  la  fin  des  70.  ans  de  la  dcfolation,  -■ 

&randouziermcd'Airucrus,  & l’an  quarantc-vniefme  depuis  la  fin  des 
feptante  ansn'cftansqu'vnemcfmcannee  , ainfi  qu'il  fe  voit  en  nos  de- 
nionfharions,  (iledit  Icfus  n’a  gouuerné  quciuiqucs  à l’an  douzicfme 
d’Afiuerus  il  n’a  en  tout  peu  gouucrncr  que  quarante  vnan.  Que  fi  aulli 
il  entend  quelesliuiéVanneesdufilsfoientcôtcnuësfic  comprires,&  facéc 
partie  des  trcnte-fixdiiperc,  en  ce  cas  là  ily  manqueroit  cinq  années  pour 
paruenir  iufques  au  douziefinean  dudit  AiTucrus.  De  façon  que  fi  on  veut 
s’accommoder  au  dire  de  Philon  il  faudra  pofer  que  ledit  lefus  a elle  admis 
au  Pontificat  trois  ans  deiiant  la  fin  de  la  capciuite,&  ainfià  l'an  douzicfme 
du  règne  dudit  Alfucrus,  luy  6c  Ion  fils  auront  exercé  le  Pontificat  quaran* 
te  quatre  ans. 

• I.  CePm-cy  efcrimtlesgefiesde  ludith,  & ordonnaque  tomlesans  onfe-  De  toachim 
foit  1 n anniuerfatre  pour  le  fouuemr  de  la  delturance.  dm  efaue*  * 

' Quand  bien  il  feroit  véritable  que  ce  loachimauroitclcrit  Phifioirede  l'hiftoice  d* 
ludith  celane  concluroit  nullement  qu’elle fuflarriucc depuis  la  defola- 
non  de  la  ville:  car  Moyfe  a bien  cfcriti’liifioirc  de  la  création  du  Monde, 

& n’efi  venu  que  plus  de  deux  mille  fix  cens  ans  apres. 

11.  L e me  Imelefui  epant  de  retour  commua  fon  Pontificat  durant  xingt  ans.  De  lcru>, 
ey  ce  iufques  à l’an  \ingtielme  de  Longue- main,  e^ant  lors  aagedecent  trente 

ans. 

Il  cfl:  véritable  que  ce  fut  I efus,fils  de  I ofcdccb,qui  fut  te  premier  Pontife 
desIuifidcpuisiafindes70.ansdelacaptiuitédcBabylone,fi/<^r'.  1.;.  Mais 
pour  les  ans  qu’il  a vcfcu& gouuerné  nous  ncle^cnonsqucdc  Philon  & ^ 

de  lofephe,  & ne  nous  peut  chaloir  iufquesa  que^oy  il  aye  vefcu  ou  gou- 
uerne:  car  pour  ce  regard  Philonn’arien  larfTé  de  véritable, i’entendspout 
les  Koisde  l’crfe,  il  lulfic  qu’il  nous  dit  qu’il  a gouucrnècntoutfoixante- 

Suatrcans.aufquclsfontcomprii^cshuidàqucron  fiisgouüerna  en  fon 
jfcncc. 

IJ.  toachim  derechef fucceda  au  Pontificat  durant  quarante- huit}  ans  fiufques  Des  antr» 
au dou:(ielme an dugrand  Artaxerxes  /Iffuerus)  quiefcriuii thifloire  diSpher, 

Crord  nna  la  mémoire  de  Phurim,à  ce  exhorté  par  les  lettres  de  M ardochee,qui 
paffatoage  d'ijaacde  d'tx-huid  ans.  Le  troipefme  Pontife  fut  Eliafib  durant 
vingt-  vnan,& ce  iufques  itan  trente-troipefme  du  grand  /irtaxerxer,  Cefiui-ci 
■fut  le  premier  qui  mit  en  lerufatem  la  porte  du  troupeau.  L e quatrirfme  Pontife 
loadaexerçalePontificat  vingt-quatre  ans,  &loathan  tout  autant  (àfçauoir 
vingt-quatre  ans)  iufques  à la  fn  d'Oebus  Àrtaxerxes.  Le  dernier,  fous 
les  Perfes,  fut  laddui  ouleddoa,  quifui fixtefmePontifedurantdix ans. 

De  CCS  fix  Pontifes  nommez  tous  dans  le  premier  & fécond  liure  de  i . 


492.  CHRONOLOGIE 

Efdrasdes  mcfmcsnoms,  &par  U mefme  ordre  que  Pliilon  les  a nom- 
mez , on  recueille  feulement  cent  quatre-vingts  vnze  ans  ; de  manie-  - 
re  qu’au  dire  de  Philon  la  Monarchie  des  Perfes  n'auroit  eu  que  pa- 
reille duree,  furquoy  nous  ferons  voit  cy-apres  ce  qui  en  cft  de  plus  vé- 
ritable. 

Del  Ptincei  14.  Qiuitt  aMxPrincts  JeUmailonJU  Nttihén  , U premier  fur  Simeon , dit 
? *Iudà  ar  Leuy,  dit  jima/îus, pareillement  lefue , dit  Ei^rcbUi  , femblablemeM 

Nathan"  Her,dppeUé  Munufes,  ceux-là  furent  deuantUcapiiuité. 

Ion  Philon.  Icsfainds  textes  cy-deuant  alléguez  nous  auons  fait  roir  que  le 

Royloasnefutiamaisdela  maifon  ny  de  la  famille  de  Nathan, filsdeDa- 
uid,  ains  au  conttaite,  que  luy  Sc  fes  defeendans  furent  de  la  ligne  de  Salo- 
raon,aulfi  fils  de  Dauid;ac  pat  le  texte  de  I eteinic  cy-deuant  rapporté  nous 
auons  aptins  que  quand  ledit  loas  & fesdcfccndansiufques.au  Royloa- 
chim, dit  lechonias, fils  de  loachim.culfcntcftéde  la  famille dcNaihan.cc 
que  non,  neantmoinsprccqueleRoy  loacliiin  &fapollctitc  furent  re- 
icttcz,il  s’enfuiuroit infailliblement  queSalathrcl,  qui  fut  Duc  de  luda, 
n’a  peu  iamais  eftte  fils  du  Roy  loachim  ; c’eft  pourquoy  il  clf  trcs-ccttain 
AbnsdePhi-  que  Philon s’cft abufé  & lourdement  trompe  fur  le  temps  qu’il  a creu  la 
de  Nathan  auoir  efte  introduite  au  Sceptre  de  luda;  ce  qui  n’a 
tfhondcUfa-  peuiiydeuefltcqu’aprcslereietccmcntduRoy  loachim,  &de  iàfcmcn- 
mo*"*'a**dê  ecitellementquelesPrincesdcla  mailbndcNithan  n’ontefte  admis  au 
l'inttoduflion  gouuemcmcntdu  peuple  qu’aptesla  dcfolation  de  la  ville,  & ont  com- 
de  celle  île  nicncé,nondu  temps  du  Roy  loas,  c’eft  vne  pure  refucric, mais  en  la  per- 
fonnedcSalathiel,filsdcNcry,  quilefut  de  Mclchi,quilcfiitd’Addi,qui 
le  fut  de  Cofam.qui  lefutd’Elmadan,quilefutdc  Her.quilcfutdelcfus, 
quilefutd'Eliczcr,quilefutdeIoram,qui  le  fut  dcMath.i,  qui  le  fut  de 
Lcuy,  qui  le  fut  de  Simeon,  qui  le  fut  de  Iuda,quilcfutdelolcph,  qui  le 
fùtdclonam.quile  fut  d’Eliachim,  quilefiitdeMelca,  qui  le  fut  de  Me- 
n.im,  qui  le  fut  de  M3thata,quilcfutdeNathan,filsde  D.iuid,  Lkc.j.  Et 
ainfi  ledit  Salaihicl  fut  le  II.  en  droite  ligne  depuis  Nathan,  & le  premier 
de  fa  famille  qui  futDu^deluda,4.É/dr4r3.  i.&5.i6.cequifucenuiron 
l'an  30.  de  la  ruine  de  la  ville. 

Des  Dnci  de  , ^ ^ de Idcdptiuité,  ZorobdM  le  premier  gouuernd  ciarjuditte- 

Rfiça  Ui[cioUdmfoixante-fx  , todnna  Ben- Ret^a  cinqudnte- trois, 

(y  luda  premier, dit  tiircdnHSitfUdtorT^^  '<î 

Deccs  quatre  Ducs  de  lud  t,  qui  font  nommez  ainfi  de  fuitte  dans  le 
rroificfme  chapitre  de  Giinâ:  Luc , aufqucls  Philon , & .après  luy  cous  les 
Authcursasliouftcnt  le  fécond  nom  qui  leur  eft  appliqué,  car  ceux  que  le 
faind  Fuangcliftc  appelle  Reza,  loanna,  & ludas  , Philon  les  appelle 
Rcz.i  Milciollain  , loanna- Ben  Rcza.ac  ludas  Hitcanus.  On  recueille 
de  l.t  duree  de  leurs  «gQUuerncmcnscenc  quatre-vingts  vnze  ans,  tout  au- 
tant quedes  Pontifes  iufquesau  Grand  Alexandre:  tellement  que  tou- 
fioursilparoirtquePhiloijn’acnccndu  que  la  Monarchie  des  Perfesaye 
duré  plus  de  cent  quatre-vingts  vnze  ans. 

Le  Duc  Ne-  Ma.isiUobinis  & oublie  de  mettre  au  nombre  des  Ducs  de  luda  Nc- 
olTpwlor’  heinic,dit  Acheffata,  qui  fut  auffi  Duc  de  ludaaptcs  Zorobabel,i. E/drat 
■ b &5- 
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1.  Si  ySc  ij.àquoy  Philonrt’a  pas prins garde,  noa  plus  que  à beaucoup 
d'autres chores;(ie(l  cepourtanrquertferiture  y eft  fiexprcflc,qu’onne 
le  peut  ny  ne  doit  obmcccrc  fans  pécher  grandement  i par  laquelle  obmif- 
lîonneantmoins  nousapprcnonsquePhilon  s’eftabufeen  ladureedela 
Monarchie  des  Perles,  de  laquelle,  comme  nous  auons  tait  voir  fur  la4j. 
liaifon,tous  les  meilleurs  Aucncursdcmcurcntd'accord  quelle  a dure  en- 
uiron  deux  cens  trente  ans. 

16.  Mais  dejriiu  Alexandre  iufques  aux  jtfmoneeni,  les  Pontifes  iufjues  à Pontifes 
Judas,  Onias  l'ancien.  Vingt  fept  ans,  Simon  l'ancien, tret^eans  ,Eteafar,-^'^^^^J‘^^"^p* 
ennemy  à' /intiothiuTheoi  ,Vmgt  ans,  M*na(fes,amy  de  Seleueus Qalliniciet,  ques  ausAf; 
vingt  'ÿ  fegt  ans,  Simon  le  lufle,  honoré  du  grand  /Jntiochuss  Vingt-huid  ant,  “«nceni, 
Onias  fon  fis,  trente- neuf  ans , fut  friué  du  Temple  far  Seleucus,  Cf  ludat 
jifmoneen  fuiuit  ceftui  cy. 

Par  les  années  que  Philon  donne  au  gouuernement  de  ces  fix  Pontifes,  Qu'il  y t jef,- 
depuis , 'Alexandre  le  Grand  iufquesaux  A(monecns,dirsles  Machabccs.on  J"*  **'?"'»  I» 

‘ ^ 1 r I ■ hnde»7aant 

recueillecent  Cinquante-quatre  ans',  lelquclsiion  loint  aux  cent  quatre-.  dcitcapimU 
vingts&  vnze des  precedens  Pontifes  denommczautroifiefmcarticle, on  'uiquei 

irouucraquedcpuislafindesyo.ansde  lacaptiuitc,c'ell  à dire  depuis  la-n“*n, 
première  année  de  l'Empire  des  Pertes  iufques  au  gouuernement  de  iudas  Pouiifcs. 
Ma,:habec,paclcsaniieesdcsgouuernemensdes  Pontifes  il  yauraitoiiccni 
quarante  emtj  anr,  ce  qui  toit  diligemment  remarque,  car  ileltde  grande 
importance. 

17.  Mais  les  Dues  delà  maifon  de  Dauid,iufques audit  Iudas  {Machabeus) 

furent  (dcpüiiCCKmpsd'  Aicxandie)  Jofeph  premier,[eiit  ant, Semei  yikner, 

r-i  1 « ,Æ  ! ^ , K(  . puiilabndes 

Vn^eam,Mathatias-tly,douT^eans,  Malsat  A\ar,neuf  ans,Nagtd-  Arta-  herfes  iuf- 

xat,dixam,  Hely- Agar,huidani,  Nahum-  Uaflot,feptans,  Amos-Syrach,<ïsa  aoxAC- 

!juator:(e  ans,  Mathatias  Siloa,dixani,loleph  le  ieunèAit  Arjes, honoré  de  Pto- 

lomee,loixanteani,  lanneus  i.  St  H ircanus  t.  leis'e  ans. 

Par  les  années  que  Philon  donne  à la  duree  des  gouuernemens  de  ces  ^.j|  p , ,j, . 
ynze  Ducs  de  luda,  on  recueille  cenr  foixante  quatre  ans  depuis  Alexan-  ans  depuis  U 
dre  le  Grandiutques  à Iudas  Machabecquituiuitincontincnt,c6me  nous 
verrons  en  l'ariicle  fuiuant.  Que  ti  on  les  adjouite  aux  cent  quatre  vingts  ques  aux  Af- 
&vnzedes  pracedentsDucs contenus  au  i5.article, on  trouucra  que  de- 
puislafindcS70.ansdelacaptiuité,quifutlapremicredel'Empiredes  Per-  ■ “ 
lès,  iufques  audit  Iudas  Machabee,il  y autitrois cens cin^uante-cin^ ans  ,cpai  <ipe  sarPhia 
font  dix  ans  de  plus  par  les  années  des  gouuernemens  des  Ducs,  qu’il  n’y  en  j"” 

a par  les  ans  des  Pontifes:  &ainfi  par  Philon  mcfmes,  la  duree  des  Ponti-,ns  en  iuy- 
fià.depuislafindclacaptiuite'  iufques  aux  Machabces  eftant  moindre  de 
dixansqucladureedcs  Ducs,il  a niilly  fans  doutcauxannees des  Pontifes,  oieVehe-* 
& à la  duree  entière  de  la  Monarchie  desPerfes.  £tquccelafoit,fiàladu-  tnic.&fonte. 
ree  des  Ducs,denombrez  par  philon, on  adjoulte  le  Duc  Nehemie  Si  la  du  |",'pf,^p^ 
tee  de  fon  gouuernement, qui  fut  de  vingt  ani,ou  enuiron,  il  y aura  en  tout  Ion  Philon, 
trois  cens  foixante  Sc  quinze  ans  pour  la  duree  des  gouuernemens  des 
Ducs  i defquels  crois  cens  foixante  & quinze  ans  ù vous  oltcz  les  cent  qua- 
rantc-cinqans  des  Grecs, apres  lefquels  ,ou  a la  fin  defquels, les  Afmo- 
xjcçns,  dits  Machabees,prindxenc  les  armes,  i.Machabxhaf.i.i.  il  en  relie- 
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ra  (ènlemciu  deux  cens  nentc,  qui  cft  la  iufte  duree  de  l’Empire  desPet* 
fes.ee  qui  eft  grandement  à notter.  Car  bien  que  philon  n’aye  pas  pla*- 
cé  les  Ducs  de  luda  comme  il  faut , 5e  ne  fuft  ce  que  parce  qu’il  en  a ou- 
-blic  vn,à  fçauoir  le  Duc  Nehemic,  (i  clbcc  que  en  corrigeant  philon, 
5e  y adjouflant  le  Duc  Neliemie  , comme  nous  le  pouuons  5e  deuons 

ÎiarrauthotitcdcrEfcrituroGùnûe.on  trouue  que  tous  caAuthcursal- 
eguez  en  la  quarantc-ttoifiefine  de  nos  liaifons  font  très- véritables,  en 
<e  qu’ils  donnent  deux  cens  trente  ans  de  duree  à la  Monarchie  des  Per- 
fes.ôe  n’y  en  peut  ny  plus  ny  moins  auoit,  puis  que  Mathatias  Afmd- 
neen.pcre  des  Machabecs.print  les  armes  l’an  cent  quarante  cinquieC* 
me  des  Gcea,  ainfi  que  ion  voit  dans  les  liures  des  Machabces  ; laquel- 
le cent  quarante -cinquiefine  annee  des  Grecs  fe  compte  depuis  qu5 
Alexandre  le  Grand  eut  deffait  5i  vaincu  Darius  troifiefme,  dernier  Mo- 
narque des  perfes  ; ôc  que  d’ailleurs  par  les  années  des  gouuerncmcni 
des  Ducs  de  luda, y adjouftant  celuy  que  philon  a oublid , on  rrouue 
qu’ils  ont  duré  trois  cens  foixante  5c  quinze  ansidcfquels  ded'alquant, 
ainfi  que  dit  eft.Ies  cent  quarante-cinq  des  Grecs,iln’enrcfte  ny  plusny 
' moins  que  deux  cens  trente  pour  les  pctfcs:  ôc  ainfi  par  philon  mefnics.cor- 

rigé  pat  l’Efcriturc  faimSfe,  nous  trouuons  la  duree  de  l’Empire  des  per-. 
fes  auoit  dure  enuiron  deux  cens  trente  ans,  quoy  quclcdic  Philon  ne  leur 
en  attribue  en  apparence  que  cent  quatre-vingts  vnzc,5:  ainfi  qu’il  leur  en 
donne  ttente-  neuf  moins  qu’il  ne  deutoit  en  pacciculicr  ; mais  ioignant  les 
années  qu'il  fait  couler, tant  fous  les  Perfësque  fous  lesGrecs,  depuis  la 
fin  de  la  capduité  iufqucs  aux  Afinoncens,  qui  pnndrcnt  lc<  armes  l’an 
cent  quarante  cinquiefine  defdits  Grecs  , certes  pat  luy  mefmcs , mal- 
gré qu’il  en  aye, quand  bien  on  n’y  voudroit  pas  adjoufter  leDucNe- 
fieinie,  par  les  années  qu’il  donne  à fes  Ducs, il  fc  trouucroit  que  l’Em- 
pire des  Pctfcs  auroit  duré  deux  cens  dix  ans  ; aufqucls  fi  on  adjoufte, 
corameilleËiut,parcequerEfcritutelcdit,lci  vingtans  du  Duc  Nehemic, 
on  aura  la  iufte  duree  de  l'Empire  des  Perfes , à fçauoir  deux  cens  trente 
ans. 

I*.  IiKentmmfmiiireHtksAfmoHftHtJefjiitlsMiitckVentificMfriitJrtnt 
?€s  de  Duc  ie  U maifon  de  Dauid , <f  oi  nafijuu  inimitié  & Uloujie  : ludut 

b««,  Jic<  Af-  Kfmoneen  frenent  kl  armes  centre  Antiochsm  k Nobk,&  fon  fis  Amicchut  Eui 
fatoT,^  Demetrius  auJ}i,gottuemacint]  ans, 

Philon  a oublie  d’y  mettre  Mathatias,  Afmoncen.pcte  deludas  : car  ce 
fut  luy  qui  auec  fes  fils  fut  le  ptemier  qui  print  les  armes  l’an  cent  quarame- 
cinqde  l'Empire  des  Grecs,  i.  Machab.  i.aptci  lequel  véritablement,  luy 
eftant  mort  (ut  la  fin  de  l’an  cent  quarante-ux  des  Giecs,  ludas  fon  fils  luy 
fucceda  ; 5c  Philon  aufll  feit  la  coUeûion  des  années  des  Ducs  de  1 uda.iut 
qucsàceludas  Maclubacus:  écainfidcpuislafindelacapciuitcparPlhlon 
mefmcs , y adjouftant  les  vingt  années  du  Duc  N chemie  qu’il  auoit  obmi- 
fes,  nous  trouuons  nctrement  les  deux  cens  trsn  tt  ansdes  Pcrfes,5c  les  cent 
• - quarantc-cinqansaccomplisdcsGrccs,quifontenrouitroiscen$roizan- 
tc-quinze  ans  accomplis,qui  ontcoum  dcpuisla  première  annçe  des  pedes, 
quifuiuitlayo.  Scdanicrcdc  lacapriuité,  iufqucs  à la  ptcmictc  année  du 
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gouuerncmcnt  de ludas, die Machabcc,|»r  lequel  Philon  commence  le 
règne  des  Afinoncensi  eflianc  très  véritable  qu'il  gouuerna  cinq  ans,  du- 
rant Icfquels il  eut  guerre  contre  Antiochus  le  Noble,  Antiochus  Eupacoi 
&Deraecrius,ain{i  que  très- bien  le  dit  Philon. 

19.  IonMbiU,[onlrerc,d$xntMf(ans)Swion,iijuiJmiothluStdttfzden-  De  lonathu 

IM  U iihertè,gouu(rna  hni(l  dns.  * Simon. 

Lcsannccsduregnedecesdeuxfrercs  (ôntauiHtellesdanslesliuresdes 
Machabees.ouàpeuprez;  carlonathasagouiicraeiS. ans  accomplis,  & 
ainfi  mort  dans  la  1 9.  annee.  Maispour  la  liberté  de  laquelle  Philon  parle, 
elle  fut  arreftee  3i  conclue  par  les  Romainsdes  l'an  j.  du  gouuernement  de 
Simon, I.  M4C/1.14.  &15.  laqucllcfùt  peut  cllrepuisapresconiirmce  pat 
Antiochus Sedctcz,quinecommcnçad’cItre Roy  dcayrieque  l'an  5.  du 
gouuernement  de  Simon. 

zo.  lean  Htrcdnus,datdncitn  ,deUrdcedes  id fmontenr, vingt  fix  dns, 

^rijlabsilta'»nan,ldnncM,dit  ..dlexdndrt, Vingt gy- ftgt dns , /itcxdndrd,  fd  Roisjc  l.<Ja 
^mme, neuf  dns,  H srcdniujt  dernier  trente-^  itjtt  e dm, le<juel  efldnt  pris  des  Par-  iuisu'»  ^ tic-, 
ihri,dyant Idifjé fdfemme (y  (dfille,0"  ririliobulietfrered'icelle,pdrleeommdn-  *°‘***‘ 
demtntdaSendt  Romdin,  Herodes  eommenfd  vn  régné  lyrdnniijue , prennnt  i 
femmetdditepllede  Hircdniu  ,&  iecUrdnt  Pontife  rdriftobultts , fils  dnjiidudit 
HircdnHS,pourdttirerlescatirfgp-l'dmourdeslHifsi  foy  ,<yreut de  fd  femmes 
fiUed'Hircdntu ,deux  fils.  Mots  l'dn  x6.de  fon  régné  tyrdnniejue , voydnt  fon 
hedU-pere  Hircdnus  deretour,efire  fdlkè  Pdrlet  Hebriettx  à U Roydle,  félon 
Cdnciennecoisfiitme,  il fit  dion  mourir  fon  bcdU-pere , gjr  heüe-mere , (y  leur  fille 
fd  femme, & les  deux  fils  qu'il  duoit  ests  d[ellè,(r  ^rijlobulus,<y  durant  i. dns  df- 
fligeagrdndementlet  Hebrieuxiey  Can^o.defa  Principauté  tyannique  tlofld  ^^^jJ^*'*** 
te  Xanedrin  de  la  maifun  de  Dduid,gy  fit  Pontife  vn  certain  jlnnaUtis , (y  forma 
leXanedftndes  Profelites qui luy  fembloientejlie trop  ffduansenla  Loy.  Lors  il 
fit  mourir  fa  iaur  Sdtome,(y  le  mary  d'icelle,  qui  efioit  de  la  T ribu  de  luda  ; pd- 
rtillemtnt  fon  propre  fili,quilauoiteud'\ine  femmequi  eftoitdelamefmeTrtbu, 
cyced  autant  qu’on  difoit  défia  que  le  Cbnfi  promis  en  la  Loy  ejloit  né.  finalement 
les  H ebrieux,ldffeX^,luyo^rtrenfVoiontatremtnt,à  luy  gy  aux  fient  fucceffeun, 
ic  Royaume,luyiurant de  luyejlre  fidellesgy  a fes fuccejfeurs.  Le  premier  He-  h«i>; 
rodes  .^fcaloniteregnatyranniquement trente  Vu  an, (y  légitimement  fix,  tir-  des  legna  en 
cbelaHS,fon  fils,  neuf  ans,  (y  Herodes  le  T etr arque  Vingt  (y  quatre  ans  ; duquel-  " 

fan  vingt  ty  Mnielme  ,moy  efiant  encore!  leune  homme  , fus  enuoyé  par  nos  ‘ 

Juifs  d'rllexandrteen  rimbafjade.  Cefluy-là  fut  fuiuy  d' Afirifpa  l'ancien  du- 
rant leptans,  Agrippa  le  plus  ieune, "vingt  (y  ftpt  ani,piiu  Agrippinus,  qu'on 
appella  le  dernier  Agrippa , trente  ans ,iufquet  à ce  dernier  an  de  mon  aagede- 
crepit 

Nous  voici  défia  à la  hn  des  deux  Hures  de  l'Abrege'  des  Temps  de  Phi-  Fin  des  deox 
lon,tant&fllbuuent  alléguez  detouslcsChronologillcs  & Hilloriens, 
commeaufli  le  fera-  il  par  nous.auec  les  modihcations  6c  conciliions  que  de  i*Abieg4 
nous  yauonsmilcs,authorifccs  de  rEI'criture  lâinâe,oude  raitons  tirées ‘*“Ten'p«. 
de  Philon  contre  lui  mcfmcs.  Et  l’urcc  z o.  & dernier  article  de  Ion  Iccond 
hure  nous  ne  pouuons  fuiure généralement  fes  fuppucations, parce  que 
celles  de  l'Hiltonen  loicpheieluif,quiaelcritapres  lui  fur  Icmcinie  lu- 
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jet , nous  fcrablcnc  pluscxaâcs  & plus  conformes  aux  veritez  infailli- 
bles qui  fontcontenucsdansles textes  facrez.  Car  fi  Herodcs,l’an  tren- 
Qu'otl  ce  ticfmc  tycanoiquede  (on  règne, olia  le  Zanedrin  de  la  maiiôn  de  luda, 
( c’eftoit  le  College  ou  Affembleedu  Sceptre  & de  rauchoritc  Royale , qüi 
elfoiccompofé  de  loixanre  & dix  Anciens  qui  eftoient  de  la  Tribu  de  luda, 
Sc  par  deffus  Icfquelseftoic  le  Prince,)  & qu’en  cette  annee  trentitfme  il  fit 
DeUneiflin-  uiourit le fils qu'il  auoiteud’vne  (ienne femme, qui  eftoit  de  laTribu  de 
ce  du  Fils  de  luda,ilfaudtoitquefadits  année  jo.ou  51.  tyranniquefe  fuftrencontree 
?n'doii  maT  * caufe(dit  Philon)  qu'on  difoit  que  le 

Kjjport’cc.  Chrift  eftoit  né.  Or  tous  les  Autheurs  tiennent  vnanimenient  quenoftre 
Seigneur  nafquit  l’an  quarante- deuxiefme  d’Augufte,  & cela  eft  très-  véri- 
table, eftant  bien  entendu  quefi  on  ioint  à ces  années  les  ftx  que  Philon 
donne  de  régné  légitimé  à Herodes,&  les  neuf  du  régné  de  fon  fils  Arche- 
laus,&  les  vingt  vn  du  regnede  Hcrodes  le  T etrarque, auquel  temps  Phi- 
lon dit  auoir  elle  enuoyc  en  Ambaftade,  il  s’enfuiura  quece  fut  trente-fix 
ans;«prcslanaiiranceduFilsdeDicn,Tybcre  régnant  encores  & plus  de 
• ■ deux.ans  apres.  Or  Philon,  ainfi  que  nous  pouuons  voir  dans  fes  au- 
ftes  ceuures,  ne  fût  enuoyé  en  AmbalTade  que  vers  l’Empereur  Caligu- 
la,plus  de  quatre  ou  cinq  ans  apres  , à fçauoir  quand  Caligula  voulut 
que  (à  ftatuë  fuft  miié,  comme  celle  des  Dieux,  dans  les  Temples,  ainfi 
qu’il  appert  de  fon  liure  de  ladite  Ambaftàde  : Donc  il  faut  que  nofttc 
Seigneur  foit  né  plus  bas  qu'en  ladire  trentiefme  annee  dudit  Hero- 
des,  puis  qu'il  n’y  doit  aupit  que  trente- fix  ans  depuis  la  nailTance  du 
Fils  de  Dieu  iufques  à l'AmbaiTade  de  Philon  faite  vers  l’Empereur  Ca- 
' ' - Hgula:  & par  ainfi  nous- nous  arrefterons  pluftoft  aux  fupputations  de 
lolcphe,  que  à celles  de  Philon  pour  le  fujet  contenu  au  prefent  atti- 

Condufion  Or,mepourradirequelqu'vn,queiemepouuoisbicn  paffer  de  rem- 
pouiquoy  lc$  plir  mcs  fùeilles  des  œuutesd’autruy  j mais  tel,peut-cftre,fera  femblant 
Ion  on 'cOü  fafché , qui  fera  tres-aife  que  i’en  aye  donné  les  efclairaftcmens 

tcxuiiu».  que  i’enay  donnez.  Et  apres  tout,  puis  qu'il  eft  libre  à vn  chacun  de  fui- 
ure  fon  humeur  aux  chofes  indift'erentes  , & la  mienne  n’eftant  pas  de 
tant  plaire  à autruy  quedem’eftudiet  à chofes  vtiles  3c  profitables,  te  fuis 
(i  religieux  aux  rciperfts  que  nous  deuons  aux  anciens  Autheurs,  parce 
que  leurs  Hures  font  les  fourccs  dcfquelles  tous  les  autres  doiuent  pui- 
(er,  que  ie  ne  m’en  defparts  que  le  moins  qu’il  m’eft  poftlblc  ; Sc  m’en 
■ voulant  dcrpattir,ou  les  contredire, s’il  fe  pouuoit,ic  dehrerois  àchaf- 
que  mot  que  Ion  vift  pourqueySe comment.  Or  apres  lafiiincfeElcri- 
turc,  Philon  3c  lofephctous  deux  eftans  les  feuls  Sc  vniques  plusanciens 
Autheurs  de  ce  qui  peut  appartenir  à la  iàimfte  Chronologie , rous  deux 
. grands  Sc  fçauans  perfonnages,ie  n’ay  peu  ny  deu  m’elloigncr  de  leurs  opi- 

' nions  Sc  eferits  qu’auec  bonnes  Sc  valables  raifbns,8c  authoritez  authenti- 

: quesic’ertpourquoy  labreuetédesi.  liuresdel’Abregédestépsde  Philon 

m'adonncrcnuicdefaire  voiràvnchacuncout  ce  qu’il  enauoitdic,Sc  c« 

' ' qucnousauonscuàdirçfurluy Sccontrcluy.QuefilesccuurcsdcIofephc 
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euflcnc  elle  fur  cette  matiercaufli  abrégées , ides  culTc  fans  doute  fembla^ 
blementinfcreestourdulongrlanscesdilcoursi  maisilfulfiraquc  nous  y 
mettions  en  temps  & lieu  les  partages  defquels  nous  voudrons  nousferuir, 

&:  contre  lerqucls  nous  aurons  à dire  quelque  chofe. 

Ftn  de  l’exdmen  du  Hure  de  Philon.  • 

Reprenons  maintenant  le  fildenollrc  (ixiefme  colomne,  Sc  fuiuons 
breuementlcsmatiercsqutlontcnicellcs,&  fur  Icfquelles  il  y a quelque 
choie  àdili'outir. 

Nousauonsdefiaveudansl  examen  desdeuxiiuresde  Philon, comme  R07I0*- 
IcRoy  loachim  ,ditIcchonias,hls  de  loachim,  fut  mis  en  liberté  par  le  c'iim  mù  c« 
RoyÉvilmcrodac,blsi3clucccrtcurdeNabucliodonolor  : ccqui  arriua 
la  première  annee  du  règne  dudit  Evilmcrodat  h,  qui  fût  l'an  1 6.des  70.de 
la  dclolation,  Bc  l'an  trente  fepticlme  de  la  féconde  tianfmigration , à fça~ 
uoir  de  celle  düdit  loachim  qui  fut  mis  en  liberté, de  laquelle  auili  nous  fai-  ^ 

fonslaHn  enccttemefmeanncc,  qui  fûtiaquarantc  fixiefmcannec  de  la  - 

première  tranlmigranon  dittedc  loachim  HIs  de  iolias,ou  de  Daniel.  Or 
ce  Roy  loachim  ayantclfc  mis  en  liberté  par  le  Roy  Evilmerodach , & fait 
l'vn  des  principaux  onleillers  de  fa  M.a)ellé , à caufe  dequoy  i'cllimc  que 
les  luifs  eurent  rccoursaux  Princes  du  fangdc  la  lignée  de  Nathan,  & que 
des  lors  eux  voyant  que  celuy  qui  fouloit  élire  leur  Roy  s’clloic  du  tout 
donne  à EvÜmerodach,  Salathicl,hls  deNery  ,fiit  elleu  pour  leur  com- 
mander : ce  quicll confirmé  parle  5.cliapitre du  4.  liure  d'Efdras , ainh  que 
nous  dirons  cy-apres;  quoy  qu’il  en  (oic,fuiuantccque  Dieu  en  auoir  pré- 
dit par  Ion  Prophète  leremis,  non  feulement  ce  Roy  loachim  fût  reietté 
duttofiie  de  Dauid,  mais  aurti  toute  fa  fcmence,  /eremie  it. 

L'an  trentiefmc  des  feptantede  la  defolation,  qui  fut  le  cinquantiefme 
de  la  ttanfmigration  de  Daniel,Efdras  le  Prophète  olloit  enB.tbilone  en-  Du  Prophète 
tre  les  autres  captif,  ^.Efdrai  3.1.  & cela  ellant,  h Efdras  le  Preltre  & pa>gV ’qt'il  * 
$cribe,&  Efdraslc  Prophctenefontqu’vnfeulhommc& vncmefmeper-  don  luoii 
fonne,  il  faut  de  neccH'ut , ou  qu'il  aye  vefeu  prez  de  trois  cens  ans , ou  qu'il 
aye  prophetiquement  nomme  les  feuucrains  Pontifcsdesluifsiufquesau 
temps  de  l'Empire  des  Grecs  commencé  par  le  grand  Alexandre  ; Car  puis 
qu'il  clloit  Prcllre,i.Ê/dr<tJ7.i.  & Prophète, 4. £y</r<«i.&auquellepeu- 
plc  auoit  elle  commis  en  la  région  de  la  ttanfmigration , 4.  Efdras^.  17. 

&:  qu'il  y fut  dezl'an  trenticfme  de  la  defolation,  y ayant  toutes  ces  quali- 
tez  il  fàlloit  qu'il  eull  dez  lors  vingt-  cinq  ou  trente  ans  pour  le  moins  : car 
laloylerequeroitain(i,&autrcmentiln'eull  peu  dire  Prcllre,  Nombres. 

14.  Qucurantrentiefmedeladefolacionilclloitaagédetrenteans,  à la 
findesléptanteansdeladefolation  il  en  eutaurti  foixante  dix.  Or  ell-il 
que  dans  fon  fécond  liure  il  nomme  des  Pontifes  iufques  à Taddus,  ou  led- 
doa,qui  fut  Pontife  du  temps  que  legrandAlexancire, apres  la  première 
dertaitte  de  Darius,  s'an  alla  en  lerufalem;  ce  qui  fut  deux  cens  trente  ans 
apres  la  fin  des  feptantc  dclacaptiuité:  Que  & aux  deux  cens  trente  ans 

OOo  iij 


49«  CHRONOLOGIE 

de  la  duree  des  Pcrfcs  vous  adjouftca  les  foixante-dix  ans  qu’il  auoicdcfia 
vcfcu  , il  s’enfuiura  qu’d  a dcu  viure  cnuiron  trois  cens  ans , ce  qui  eft 
grandement  difficile  à croire,  n’y  ayant  pas  de  texte  exprès  de  l'Efcriture 
Qu'il  r » eu  qui  nous  en  afTcurc.  Et  cela  eft  caufc  que  i’ay  quelque  opinion  qu’il  y a 
dcuicEfJm.  eu  deux  Efdràs.ainfi  qu’il  fevoit  oculaitement  en  la  généalogie  que  i'ay 
• dteftcc.tant  desRoisdeluda.quedesPontifcs&Preftresdclafamillede 
Aaron  au  Siecle  quarante-vn , en  laquelle  on  voit  diftinétement  comme  il 
y a deux Efdras qui defeendent  voitement  d’Aaron,mais  de  deux  diffe- 
rentes branchps:  tellement  que  i’eftimequeautre  fut  Efdras  le  Prophète, 

' qui  eft  celuy  qui  dez  l’an  5 o.  de  la  dcfolation  cftoit  en  Babilone,  & autre  le 

Scribe  Lfdras, qui peuteftrenéaprcslafindelacaptiuitc;  & toufiours  ne 
fçauroit-on  efuiter  que  l’vn&l'autre  n'ayent  vefeu  quelques  deux  cens 
trente  ans. 

Or  en  mefmetempsque  le  Prophète  Efdras  eftoit  l’an  trentiefme  de 
L' de  Nei^',’  la  defolarion  en  Babilone,  Salathiel.fils  de  Nerry, eftoit  délia  Duc  du  peu. 
Ducdeiudii  ple,ainfi  que  i’ay  dit  fur  Philon;  ii  c’eft  celuiduqucl  fainiftLuc  parle  en 
riS  wn  troifiefme  chapitre.  Ce  que  nous  pouuons  hardiment  conclurre,  tant 
parce  que  Dieuauoit  iurc , comme  nous  l'auons  veu  fur  le  merme  Philon, 
quepasvndesfucccircursdeloacliim,ditJcchonias,  neferoit  aflîs  fur  le 
trolhc  de  Dauid,que  pareequ’en  la  fuittefucceffiuedesrrincesdeluda, 
tous  ceux  qui  font  nommez  par  rhilon , & apres  luy  par  tous  les  autres 
Autheurs  , font  ceux-là  mefmes  qui  font  exprimez  de  pere  en  fils  au 
troifiefme  chapitre  de  faindl  Luc  , depuis  ledit  Salathiel  , fils  de  Ne- 
ry , iufqucs  aux  Afinoneens , appeliez  Machabees , auec  cette  différence 
que  làimft  Lucles  nomme  deleur  nom  propre  tant  feulement,  & que  phi- 
lon leur  baille  vnfurnomquafià  tous.  EtainfilcSceptredela  maifon  de 
luda.pat  la  tcjedliondu  Roy  loachim 8c de  fa  femence,fiit  transféré  de 
la  maifon  & famille  de  Salomon  filsdeDauid.en  la  maifon  Je  famille  de 
Nathan,  fils  de  Dauid  pareillement.  Et  fut  Salathiel  le  piemiet  Duc  des 
luifs  de  la  famille  de  Nathan,  lequel  i’eftimeauoir  gouuerné  en  cette  qua- 
lité depuis  la  defolation  iufques  a la  fin  desfeptante  années,  parce  que  ce 
fût  lorsquefon  fils  Zorobabelluy  fucceda,ainfiquc  nous  le  verrons  cy- 
apres,&que  dez  la  ruine  de  lerufalcm.le  Roy  loachim  S:fcs  enfans  eftoient 
défia  captifs  &c  rejettez,  tous  les  enfans  du  Roy  Scdecias  tuez,  & lui  mefmc 
auoitles  yeux  creuez;  tcllcmencqu’ilfallucnecefTairementrecouriràlafà- 
mille  deNathan,&Salathielfutchoifi,qui  print  feulement  la  qualité  de 
Duc  du  peuple,  & non  celle  de  Roy,  parce  qu’ils  auoientperdu  IcRoiau- 
me. 

D»niel  eut  U La  colomne  de  la  tranfmigration  du  Prophète  Daniel  a fi  peu  d'efpace,' 

Tiiion  des  4.  que  i’ay  cfté  contraint  de  mettre  les  textes  qui  font  tirez  de  fon  liure,  & qui 
•nimaux.  font confiderables pourfHiftoirc dans  lacolomne  deceSiecle,  où  nous 
voyons  comme  la  première  annet  du  régné  de  Baltafàr,  Roy  d’Affyrie,qui 
fut  la  57.  de  (à  tranfmigration,  commeauffi  lajy.de  la  defolation,  Daniel 
eut  la  vifion  des  quatreanimaux,  qui  luy  reprefentoient  les  quatre  Monar- 
chies ou  Empires,àfçauoit  la  Monarchie  des  Afryriens,celledes  Perfes,cel- 
ledet  Grecs,  & celle  des  Romains,  Do»  7. 
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L'an  J.  durcgnc  du  mcfrne  Baltafar,  quifud’an  cinquante- ncuficfmc  viCondu 
dcfacranfmieration,comméaufl'ilc59.dcladefolation,ainfiquc  Daniel  **“ 
cftoit  en  la  villedc  Sufc  il  eut  la  vifion  du  combat  du  Bouc  & du  Mouton, 

Ddn.  8. 

Mais  fur  la  fin  des  iou  rs  du  Roi  Baltafar, qui  fut  félon  lesautrcsAutheurs  p„. 
l’an  8.  Sc  dernier  de  l'on  régné  , faifant  vn  grand  & fomptueux  feftin  & dul 
banqueta  tous  les  Grands  6c  Potentats  de  Ion  Empire,  & failantlcruirles 
VaresfaindtsàresvolupcczA:  magnificences, dhiu à tablcil  eut  la  vilion  Royaume, 
de  la  main  qui  eferiuoit  fur  la  muraille  M due  T ectl  Phnrer.  Ce  que  tous  fes 
Deuins  n’ayant  fçeulire , ny  moins  interpréter,  on  enuoya  quérir  le  Pro- 
phète Daniel,  qui  lut  le  champ  luy  prédit , & la  perte  de  ftSn  : oyaume,  & 
la  fin  de  fa  vie.  CcquiarriuaccRcmcfinc  nuict,  ainfi  que  nous  dirons  en 
lacolomnedesRoysd'Airyrie,  Dan.  5.  Q|iant.i  ce  qu'il  y enaqui  font 
régner  Baltafar  plus  dchuidtans,nousendifcourronslur  la  colomnc  fui- 
uante,  voyons  encorcs  ce  que  fit  Daniel. 

jiu  firemiet  dnde  Dariue,  fils d’ jiffuerue,deUrdceJes  Medes , lejsielregnd 
ftsr  le  Koydume  des  Chaldeens  -,  jIu  premier  an  , Jis-te  , d'scetuj  , moy  Dd-  jj,  ,o. 
rsiel  entendis  dans  les  Hures  le  nombre  des  unnees  duquel.  Id  parole  du  Set-  ansdclidc- 
gneur  fut  donnée  J lerimiele  Propbete,queles  feptuntedtisde  IddefoUtionde  le- 
rufdlem  fufjentdccomplts.  Dan.  9.  i. 

l'ay  mis  ce  texte  de  mot  à mot , parce  qu'il  cfl:  fort  confiderable , & fut 
lequel  autant  de  telles  autant  de  diuetlcs  interprétations.  Or  puifque 
le  Prophète  dit , qu’au  premier  an  du  regne  de  Darius  de  Mede  il  a enten- 
du dans  les  hures  le  nombre  des  feptante  ans  de  la  captiuité , cela  nous 
apprend  qu’auparauant  celle  première  année  de  Darius,  quoy  qu’il  s’y  fuit 
cftudié,  il  ne  les  auoii  pas  entendues.  Quenousveutildoncdircmainte- 
nant? 

On refpondàcclaquelefainil Prophetecfloitcmpefchcdcfc  refoudre 
où  il  deuoit  mettre  le  commencement  des  feptante  ans  de  la  captiuité 
prédite  par  lercraie,  à fçauoir,  ou  à la  captiuité  de  loachim,  fils  du  Roy  1 o- 
fias,  oua  celle  de  loachim,  fils  dudit  loachim,  ou  bien  à la  ruine  delà  Cite', 
fousleRoy  îiedecias  ;& qu’ayant  elle  en  doute,  & en  peine  fur  ces  diflicul- 
tez.Dicu  luy  fit  cognoiftre  ce  qui  en  cftoit, &qu’il  les  làlloit  commécer  de's  • 
l'annce  que  la  ville  & le  Temple  furent  bruflés,qui  cft  la  vraye  rcfpôfc,  fans 
nous  arrefter  à ce  que  quelques- vns  fe  font  imaginez  que  le  Prophète  auoit 
entédu  les  7 o.ans  eftre  années  prophétiques  d’vn  iour  pour  vn  an,vcu  que 
cefte  opinion  feroit  par  trop  efloigncede  la  raifon,  faifant  monter  à ce 
comptclacaptiuiteàplus  de  vingt-cinq  mille  ans  communs,  ce  qui  n’a 
nulle  apparence  d’auoir  elle  penfe  par  vn  fi  grand  Prophète:  & c’eft  pour- 
quoy  il  dit  que  dez  la  première annee  de  Danus  il  auoit  entendu  le  com- 
mencement Sc  la  fin  dcfdits  feptante  ans  de  captiuité. 

Voila  ce  que  i’en  tiens:  car  de  dire  auflî,  comme  il  y en  a quelques-  vns, 

Îoe  ce  palTagefcdoiue  appliquer,  à ce  qu’en  ce  mefme  chapitre  Daniel  dit 
e ces  7o.fcmaines,il  n‘y  a nulle  vraye  -femblancc  ny  raifom  & pour  cela  la 
feule Icélure du  texte  monftrcraquecepafl’agepatlefeulementdesyo.ans 
de  la  captiuité  de  Babylonc  prédits  par  Icrcmic^,  & non  des  feptante  fe- 
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inaincs  Je  Daniel. 

Qae  lesHc-  A l'année  cinquantc-vnicfmedcsfcptantcdepuisla  dcfolation , qui  fut 
bui'cm  de  fcpc.uuc  vnicfme  de  la  première  tanfmigration  ; à fçauoir  » de  la 
mettre  la  fin  tranfmigration  du  Roy  loacliim premier,  fiU  de  lofias,  auquel  temps  les 
d-*la  CH  partied'eftte  fubictsàNabuchodoiiofor,  Roy  de 

dti'ulition  de  Babvlone  & d'AlTy  rie.  Les  Hebrieux  en  leurs  Chroniques, intitulée  Seder 
la  ville.  Olam  Zuta,&  Seder  Olam  Rabba,mettent  la  fin  des  70. ans  dclacaptiuj- 

te,  A:  à l’annce  fuiuante  ils  prefupofent  qu’auec  Darius  de  Mede  régna  aulit 
Cytus  Roy  de  Perfe  , & t^uc  lors  les  luifs  curenc  conge  de  retourner  en 
lcrufalem:  tellement  qu'a  ce  compte  la  terre  de  Icruialcm  n'auroit  ede 
deferte  que  cinquante-vnan  accomplis,  5c  non  rcptance , ainfi  qu'il  auoit 
edé  prédit  par  leremic. 

Tantya  que  dez  la  cinquante- vnicfinc  ou  cinquante-dcuxicfme  an- 
née delà  dcfolation  de  la  villcils  font  régner  Darius  de  Mede  5c  Cyrus  de 
Perfe  cnfemblcmenc  Mais  puifque  Daniel  dtdinguc  nettement  le  règne 
dcDariusdc  Mede  d'auec  le  règne  de  Cyrus  de  Perle,  6c  que  tous  les  textes 
de  l'Efcriturc  fainidebien  confiderez  nous  enfeignent  que  la  ville  5c  le 
^nàriu'^dc  deuoient  edre  en  folitudc  5c.dcfcrtion  l'efpaccde  feptantcans,5c  que 

Mede  en  Ba-  U première  année  du  regnede  Cyrus  fut  la  fin  dcfditcsfeptantc  années  de 
hfyX'’c  ras  > “V  nulle  aMatcncc  d'appcller  vnc  ville  déferre  tant 

fut  pis  en  qu’cllecdflorilTantccomccllcfuciufquesàranis.durcgncdcNabucho- 
donofor,nousconcluonsfuiuant  les  faintds  textes  5c  la  plus  grande  partie 
des  meilleurs  Autheuts  que  les  feprante  ans  de  la  captiuité  de  Babylone 
fc  doiuent  prendre  depuis  la  dcfolation  de  lcrufalem  iufques  au  retour  des 
luifs,qui  fut  à la  première  année  de  Cyrus  Roy  de  Perfe,  5c  reiettons  en  ce 
point  les  Chroniques  des  Hebrieux,  comme  n'ayantpas  fuiuÿ  Icfcns  de 
i'Efctiturc,6c  cependant  i'ay  marque'  d'vne  pcritccroix  l'anncc  ou  lefditcs 
Chroniques  ediment  que  l’on  doit  prendre  la  fin  des  feptante  années  de 
la  captiuité'. 

L'an  duMonde  59.qui  fut  l'an  quatre  vingts  dix  de  la  première  tranf- 
migration, nommée  de  Daniel, fut  auffi  l'an  vingt-ïixicfme  depuis  la  mort 
ans  de  capti-  de Baltazat dernier dcsfilsdcNabuchodonofor,  commeaudi  fanfeptan- 
tiefme  5c  dctnierdela  totaiccapciuitcdeBabylone,cariufqucsàccttefep- 
tantiefme  année  inclufe,à  côptcr  depuis  que  la  ville  fût  brulcc  5c  leT cmple 
aufli,  5clcsmuraillcsabbatuës,la  terre  fabbatilâ  durant  ces  feprante  ans, 
ainfi  que  l'auoit  prédit  lcremie,fi4p.i.  5c  x 5.  Tellement  que  lors  que  les 
feptantc  ans  de  la  dcfolation  finiffent , finiffent  audi  les  quatre-vingts  dix 
ans  de  la  captiuité,  à prendtcle  commencement  d'iccllc  à la  première  tranf- 
migration, qui  fut  lors  que  le  Roy  loachim premier,  dit  Icchonias,  6c  le 
Prophète  Daniel  furent  ttanfportcz:  Aefiniffentaudî  les  quatre-vingts 
vnan  de  la  fécondé  captiuité  , à prendre  le  commencement  d'icelle  à la 
fécondé  tranfmigration  , à laquelle  fût  tranfporté  le  Roy  loachim 
deuxicfme,  dit  Icchonias , 5c  le  Ptoplicte  Ezcchiel , Macdochcc,5; 
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autres. 
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Et  ainfi  pour  accorder  tous  les  Autheurs  en  leurs  diuerfes  opinions,  5c 
fuiurcncantmoins  1a  vérité  des làinéts  textes, nous difons  qu’ily  acu  trois 

principa- 
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principales  captiuicez  des  luifs  du  tenjps  du  Roy  Nabuchodonofor  en 
Babylone,  toutes  lefquclles,c|uoyqu'clleseufrcnt  eu  diuers  commence- 
mcns,ne  laifTerentpasd'auoir  vne  mefme  fin. 

Carlapremierecaptiuitéafoncommencement  dezla  première  tranf-  ». 
migration.quenousauonsfaitvoireftrearriueefurlafindel’anj.  dure  ^ 
gne de loachim premier,  dit  lechonias,  filsde  lofias,  laquelle  a dure  en 
' tout  quatre  vingts  dix  ans. 

La  fécondé  captiuitc  prend  fon  origine  des  la  première  année  du  rc-  a. 
gne  duRoy  Sedccias.lorsque  le  Roy  loachim  dcuxiefme,  dir  lechonias, 
fut  auec  fes  femmes  3c  enfans,&  beaucoup  des  Princes  3c  Grands  de  ludec 
tranfportez  de  lerufalcm  en  Babylone,  & a duré  quatre-vingts  & vnc 
annee. 

Et  finalementla  troifiefme  captiuitc  eut  fon' origine  à rembrafement  j. 
du  Temple,  & ruine  totale  de  la  ville , à laquelle  le  Roy  Sededas  ayant 
veu  tuer  tous  fes  enfans , ayant  luy-  mcfmcs  tu  les  yeux  crcucz.fut  tranfpor- 
te , & tout  ce  qui  clloit  efehappé  du  glaiuo,cn  Babylone:  & a durc'ccfte  ca- 
ptiuitcfcptantcans,  pendant  Icfquclstautclaludccdc  lerufalcm  fiât  in- 
culte & deferte.  Icnc  parle  pas  de  quelques  autres  tranfmigrations  qui 

font  fpedfiecs  dansles  liurcs  dcsProphctcs,ny  desluifs  qui  s’cfloiét  rcfbgiés 

en  Egypteapres  la  dclolation,  car  tout  cela  efteomprins  dans  ces  trois  ' 

principales,  toutes Icfqucllcs  curent  fin  quant  celle  de  lerufalcm  eut  fin, 
qui  fùtapres  que  les  feptante  ans  furent  accomplis,  &nonpluftoft. 

Oràlafin  delà captiuitede Babylone finiffcntauflilcsliurcsduParalip.  n«  q„«rc 
Sc  commencent  les  quatre  liutcs  du  Prophète  & Preftre  Efdras  î à fçauoir  «i'Ef- 
ceux  que  l'on  appelle  premier  & fécond  qui  font  appcllczauflidcNchc-’*'”'- 
mie.parcc  qu'ils  parlent  des  choies  aduenuesdu  temps  de  Nchemic  , qui 
fût  Duc  des  luifs,  &difcoutcntdcpuislaprcmicrcannccdurcgnc  de  Cy-  , * 
rus  lufqucs  à la  fin  des  iouts  d’Attaxcrxcs  , maiftre  de  Nchemic  , & 

CCS  deux  premiers  font  liures  Canoniques.  Les  trois  A'  quatricfmc  traittent 
des  mefmes  ebofes  quali  quclestfcux  premiers,  voire  commencent  bcau- 
coupplus  auantquclcs  deux  premiers;  Aoferois  dire  que  l'Autheur  des 
deux  derniers  eftoit  ne  deuant  l'Autheur  des  deux  premiers, ainfi  que  nous 
auons  cy-deuant  difeouru  fur  la  perfonne  d'Efdras  au  trcnticlmc  an 

deladcfolation.  Et  quoy  que  ces  deux  derniers  liures  ne  foieiu  pas  dans 

les  Canons  des  Hebrieux,  ny  mis  au  nombtedes  liures  Canoniques  par 
rEglife,fic(l  ccqu'cllans  inferezdans  lecorps  de  la  Bible,  ils  font  lans  ' 

réplique  de  grande  conlideration  , & principalement  en  ce  qui  cil  ^ 

de  l'iûlloire  , qui  cil  le  fcul  fujet  pour  lequel  nous  nous  en  fer- 


46  ' 


uons. 


L'an  du  Monde  )66o.  qui  fût  de  la  tranfmigtation  de  Daniel  l'an  91,  Prcmierea„; 
& l'an  17.  depuis  la  mort  de  Baltalàr,  fut  aulTi  la  première  année  de  la  prin-â  "«  «g”* 

cipautc de Zotobabcl.filsdcSalathicl, lequel  Zorobabcl  appcllcaufliSaf-  fob°“,î 
fabar,  i.  Efdras  1.  8.  aage  de  1 7.  ans, fi  nous  croyonsà  Philon,  fût  le  fécond  Îm"* 

Duc  des  luifi,&  régna  félon  lemefine  Philon  58.  ans.  Mais  de  la  duree  de 
lôn  règne  noi»  en  difeourrons  cy-aprcs.T  ant  y a que  ce  fût  ce  Zorobabcl  " 
filsdciaUtb'  ',  quidez  la  première  année  du  règne  du  Roy  Cyrus  eut 
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t:ongéauectoaslesluifs  de  retourner  en  letuialcm  poury  faire  rccdificrle 
Temple  & la  villes  &ainfi  la  première  annee  du  gouucmcment  de  Zo^ 
Tobabel  fc  rencontre  auec  la  première  annee  du  régné  de  Cyrus.Ce  qui  fat 
immédiatement  aptes  la  fin  des  feptante  ans  de  la  defolation  de  ietulà* 
1cm. 

îorobabel  & L’an  (ccond  du  retour  en  lerufalem , c’eft  à dire  l’an  fécond  du  gouOer- 
Icfus  pofent  nemcntdc  Zorobabcl, au  fécond  moisdcccftcmcfmeannce,turaiticncz 
lesfoiidcmensdufccondTemple  par  Icfus  fouucrain  Pontife,  & paf  le 
<]iii  fut  4S.  Duc  Zurobabcl  ; & d'autant  qu'il  eff  dit  en  S.  Ican  i.  to.  qu’on  auok 
«mleftteb#-  ansàbaftirccTcmplc,  & qu'il  cfl  dit  qu’il  commença  d'cflrcba- 

fl i l'an  fécond  de  Zorobabel,  & qu’il  fut  paracbeue'  l’an  fixicfme  du  Roy 
Dariusfilsd'Hi(lafpc,i.E/'dr<u$.i;.  à caufcdccclai'yaymis  vn  petit  bord 
danslequcl  font  exprimées  les  46.  années,  bien  entendu  qu’elles  ont  eu 
leur  origine  dez  b féconde  annee  du  gouucrnemcnt  deZorobabel,&  ainfi 
là  où  clics  font  marqucesil  les  faut  entendre  finifTantes  &:  non  commen- 
çantes. Et  qu’on  ne  penfc  pasappliqucr  ces  quarante- fix années  àautre 
■Temple  qu’à  ce  fécond:  car  ccluy  qu’on  attribue  à Hcrodes,qu'on  peut  ap- 
pcllcr  lctrQificrmc,futpluffoftrcftauration&cmbeilifrcraenc  de  ccfhiy- 
cy  que  fondation  nouuclle;  & d’ailleurs  lofephe  au  i;.  liuie  des  Antiqui- 
teZfClupitre  dernier,  nous  affeurc  que  ce  que  £t  Hciodes  fut  acheue  en 
quelque  neuf  ans  & demy. 

Dinfelïiuoit  Finalemcntpouracheuerlcs  difeours  de  cefte  coiomne,  l'an  troifieC- 
encore  10  medurcgncdc  Cyrus,  quifut  l’an  9;.  de  b première  rranfmigration,  ap- 
tempracC/-  pclleedc  Daniel,  luy  cflantioignant  le  grand  fieuue  Tygris,  l’Angedu 
'“*■  Seigneur  luy  parla.  Dan.  10.  Ce  qui  nous  bit  voir  deux  ciiorcsi  l'vne,quc 

Daniel  cfloitencorcsviuant  à l’an  troificfmc  du  règne  de  Cyrusi&  l'autre, 
“ qu’il  y a eu  dilFcrcncc  entre  les  régnés  de  Darius  de  Medc,  & le  règne  de 

Cyrus  de  Perfe,  Si  que  le  Propneteen parle  diflindfemcnr;  difaiit^yM 
ïanprtmierdurtgnede  Ddriusie  Mcde  il  duoit  ntendulc  nomhrf  da  années 
. greditesparleremie,  Dan.  9.  Etquetaniroi/iefmedeCyrust /tnge  parla  klssy 
comme i!ep<iiiioigndnt  lefieuueTygris , Dan.  to.  Or  quoy  ^uc Daniel  fuff 
grand  & puiffant,  tant  fous  les  Rois  d'AfTyric  que  fous  le  Roy  de  Perfe, 
chacun  félon  Ton  temps , fi  ne  laifTa-il  pas  pardeuz  diueifes  fois  d’eflre  mis 
dans  lafofTeauxLyons,  tantparl'cnuicdcsCourtifàns,  que  parce  qu’il  fe 
conferuoit  en  la  pureté  de  fa  Religion,  encore  qu’il  fiifl  des  premiers  Ju 
Confcil  des  Rois.  La  première  fois  qu’il  y fut  nus  fut  du  temps  de  Darius 
Dimel  mis  1 de  Mcdc,  lors  quc  tous  les  luifs  eftoient  encores  captifs  en  Babylone, 
la  fuiTc  aux  Pan.6.Ec  bfccondefois  du  temps  de  Cyrus  de  Pcrfc,lorsquc  Zorobabel 
ba*uî'c ramené  les  luifs  en  ludcc  pour  y rebaftir  la  ville  & le  T cmplc  , Si  ce 
de  ludcc  en  fuciccllc  foisqud’Ange du  Seigneur  print  par  les  cheueux  le  Prophète 
r Habacuc , & le  porta  de  ludcc  en  Babylone  pour  y portera  Daniel , qui 

efloirdanslafofTcaux  Lyons,ledifncrqu’ilauoit préparé  pour  fes  moif- 
fonneurs,  Dan  ■ 4. 

Mabaroc,  Quantau  Prophète  Habacuc,  la  vie  duquel  on  tire  d’Epiphanc  &d’I- 
l'ropiictc.  fiJore,  on  dit  qu’il  clioit  delà  T ribude  Simeon,  néau  terntoire  Bathacat: 
U viuqit  ainf  i que  nqtu  voyons  du  temps  que  Daniel  pour  la  .'èco^c  fois 

lut  rois 
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fût  tnisenlafofleaux  Lyonsjcequeftantarriuccnfuittede  la  croifiefme 
anncedcCyrus.Di».  lo.  {ÿ-/*i«4aj,S.Epiphane&  Kidorcfcfontabufcï 
dedircque  IcProphctcHabacuccftoit  mort  cnfon  champ Sabarta  deux 
ans  dcuant  que  le  peuple  rccournaft  de  Babylonc  : car  tout  au  contraire  ce- 
cy  adeu  8ipcuarriuer  deux  ans  apresle  retour  de  Babylonc,  fuiuant  ce 
quieftadioufteà  l'Hcbrieudanslaverfion  dcThcodotion  ; & qui  plus 
A dans  la  verfion  Latine  vulgaire,  approuuecderEglifc  au  liurc  de  Da- 
niel, cliap.  14. 

La  7.  colomne,  qui  contient  la  fucceflîon  des  Monarques  d’Aflyrie,&  Roii  it 

continuceiufquesà  la  fin  de cefte première  Monarchie, nousoblige  àdif-  Bibyione  te 
courir  vn  peu  fur  Icsdurecs  de  leurs  rcgnes,car ayant  fuiuy  cxactcmét  le  Bc- 
rofe&  le  MethafthcnesquifontdansI'AnniusdeViterbeiufquesà  Nabu- 
chodonofbr  i.dc  ce  nom,ie  ne  lesay  peu  ni  deu  fuiure  aux  durees  des  regnei 
depuislcdit  Nabuchodonofor  premier,  fi  ce  n’cft  en  partie  pour  les  rations  j 

fiiiuantcs  : & afin  d’y  procéder  exadement  nous  déduirons  ce  (u  jet  de  plus 
haut,  à fçauoir  depuis  le  j 5.Siecle,  où  nous  auons  clairement  fait  voit  com- 
mcondoit  placerlescinquantc  dcuxansderegnequeM«hafthcnesdône 
à Mcrodac-Baladan  44.Royd  Aflyrie,&  fuccelTeut  d'AlIàrhadon  j Je  telle 
façon  que  tant  en  ce  Siècle  qu'auxi.nausauonsprouuc  que  dcces  51. ans 
Berodacenauoitregnéen  Babylone  33.  tandis  que  les  Roys  Salmanaflar, 
SennachcribSc  Aflarhadonregnoienten  AflyricdansNiniue,&dix  neuf 
ans,  tant  fur  Babylonc  que  furie  refte  defAlTyrie.  Nousyauonsauflifait 
voitcomme  fon fils Ben-Mcrodacluyfucccda,  Sc qu’il futai. an Monar-  Ben-M«o-; 
que  43.  del’Aflyric,  &toutceIa  rendu  clair  &intclligible(ànsrieachan- 
geraux  dureesdcsregncsdcces  45.  Roys. 

Pour  le  46.quifutNabuchodonolbrprcroicr,ily  a diuerfes  opinions  Nibuchoio-' 
dans  les  Autheurs  pour  la  duree  de  fon  tcgnc.Car  loiephcau  10.  liurc  des 
Antiquitez  des  luifedit  qu’il  régna  vingt-  vn  »n,chap.  ii.de  U verfion  Loti-  u ZTcfii* 
nedeGoulet,  &•  chjp.ii.de tay/erfion  Framoife de  Geaebrard.EtanliüTC  pre-  Ibnttgne. 
mier  des  deux  qu’il  a fiiit  contre  A pion  & les  G rccs,il  ditqueccinefmcNa- 
buchodonofor,  qu’il  appellcaufiîNabuIairar,cn  regnavingt-ncuf,ci^<»p.4. 
fiiiuant  la  verfion  LatinedcGoulet,oùàla  pag.747.de  la  verfion  de  Ge- 
nebrard,  qui  ne  diftingue  point  ce  liurc  par  chapitres,  bien  entendu  que 
tout  ce  que  le  lofephe  en  dit, il  protefte  l’auoir  prins  du  Bcrctlè,  Je  cela  eftât  ' 
le  rapport  de  lofephe  tiré  de  l'ancien  Bcrolcn’cfi  pas  plus  véritable  en  cet 
endroit  que  le  font  les  nouueaux  Berofe  & Methafthencs  que  nousa  dôné 
AnniusdeVittrbe.  D’aillcurs,danscemefmc  Methafthencs  nous trouuôs 
qu’ildopncderegne35.ansàcepremicrNabuchodonofbt,quiaeftcfui- 
uv  de  Henry  Samerius,  oufelon  quelques  autres  53.  au  rapport  ^^in- 
gner,qui  ne  luy  en  donne  que  quarante-  vn  : tellement  que  félon  les  diucr- 
les  imprellions  du  Mcthafthenes,les  vnes  donnent  à ce  premier  Nabucho- 
doaoîox  trentecin^  ant,  les  autres  cmfM<MW-ciny  : tellementque  c'eftaftez 
pourdonnerdelapcineàquoyonfcdoittcnir&refoudte.  Pour  moy  ie  Qn’Uitegai 
fiyptofcffionde  fuiure  l’Efetiture  làindc  au  preiudiccdc  tous  les  hifto-  » «nipjrdç. 
riens.  Que  fi  l’an  4.  du  règne  de  Ioachim,fils  de  IoGas,fût  l’an  premier  du 
iegncdeNabuchodonofort.ditlcGrand,/rrrm.ij.5.iln‘yaquctenirquc 
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4a  dcmicrc année  du  règne  de  (bn  père  s'acheue  quant  fitlaj.  du  régné  du 
mefineloachimi&d'aüleurs, parce  que  nous  voyons  parnos  denionftra- 
tions  deiafainâe  Chronologie  que  ccQc  mefme  annee  du  régné  di 
loachim  fut  la  ii.de  Phraortcs,7;Roy  des  Medes  , auflî  bien  que  Ta  der- 
nière du  premier  Nabuchodonofor , &c  quenous  voyons  aufG  que  deuant 
ledit  Phraortes.Dejoces  6.  RoydesMcdes,  fondateur  de  la  ville  d'Eçba- 
tanea  règne  5J.ans:  Certes  s'il  cil  véritable,  comme  il  lcd;,  voire  infailli- 
bleraentquelc  fondateur d'Ecbatanel  an  ii.de  fon régné aye  eftédelfait 
âc  vaincu parNabuchodonoforpremierdccenom,  & 4«.Roy  d’.AlTyrie, 
/«diV/n.j.onnepeutnyonnedoitdonnerderegne  auditNabuchodono- 
for  plus  ny  moinsde  ;5.ans,ain{l  qu'il  fc  trouucdans  quelques  imprcllîons 
du  Methafthencs,autres  quecellcsde  l'AnniusdeViterbe;  car  cela  edant  il 
fera  véritable  que  Nabuchodonofor  aura  deffait  le  Roy  des  Medes,  fon- 
dateur d'Ecbatane,  ainfi  qu'il  eft  dit  au  liure  de  ludith,  & fi  il  fera  vray 
aullî  qu'il  aura regne'iufquesà  l'an  4.  du  regne  de  loachim,  qui  fut  lapre- 
miere  du  regne  de  fon  fils  Nabuchodonofor, parce  que  ces  jy.ans  de  regne 
eftans  appliquez  aux  années  des  règnes  des  Roys  deluda  &des  Roys  des 
Medes  la  première  fetrouueta  concurrente  auecl'an}7.  du  regne  de  Ma- 
nalTcs  Roy  de  luda,  3c  auec  la  ii.  d'Arphaxat , dit  Dejoces,  fondateur 
d'Ecbatane,  & la  dernière  auec  l'an  troiuefme  du  regne  de  I oachini,  filsde 
lolias,  Roy  de  luda,  3c  auec  l'an  douziefme  du  regne  de  Phraortes,  Roy 
des  Medes,  3cfucce(Teur  de  Deioces  : que  fi  cefte  demonftration  n'cft 


gence. 

Des  diaerfes  • Quant  aux  regnes  dcsfuccelTeuts  de  Nabuchodonofor  premier  de  ce 
opiniSs  qu’il  jufqucs  à la  première  année  de  Cyrus , qui  tranfporta  la  Monarchie 

«Vè'urs”  u'.  desA(ryriens3cChaIdeensaux  Perfes, autant  de  telles  autant  d'opinions, 
Nïbuchodo  félon  que  les  Autheurs  ont  diuctfement  mis  l'originedes  fepranteans  de 
la  captiuite'.lurquoy  nous  examinerons  prefentement  rrois  diuerfesopi- 
nions,les  dcux.quoy  que  contraires,tirees  du  Berofe,au  rapport  delofephe 
3c  la  3.  du  Methallhenes  de  l'Annius  de  Vitcrbc,furlefquellespuis  apres 
nous  refoudrons  noftre  opinion. 

Première  Duliuredixiefmedes Antiquitczluda'iques,  chapitreii.felonlaver- 

opinion, titee  {ion  Latinede  Goulet, ou  vnzicfme  félon  laverfion  Françoifède  Gene- 
l"fcphe*'qul  btatd  i voicy  comme  ledit  lofephc  en  parle  fiiiuant  le  Berofe,  ainfi  qu’il 


I.  Nabuchodonofor,  filsde  Nabuchodonofor,  régna  43.ans.  43.  ans. 


Les  durees  dcfquels  cinq  Roys  reuicnnent  àcent  dix-huidl  ans  neuf 
mois,  defqucls  fi  vous  oRcz  les  dix-huidf  ans  que  Nabuchodonofor  auoir 
segnéauant  que  leiulàlcmfut  ruinée  3cdc(lrâitcilcnre(lefaencoreccnr. 


claire  ie  manque  de  iugement , ou  le  Leéleur  manquera  de  bonne  intelli- 


1.  Euilmerodaefon  fils,dix-huidt  ans. 
sAkJicrli  iTar.  Quarante  ans. 


;,  neufmois. 


_ 18. ans. 
40.anSÿ 
p.  mois. 
17.  ans. 


3.  Baltazar,ditNaboandelouNabonede,dix-feptans. 
Apres  Icfquels  Darius  3c  Cyrus  regnerent. 


iiS.Ms  9.  moit. 


Orcft-il 


-V., 


i 
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• Orcfl  il  quclaprcmicreannccdurcgnedcCyrusdoiccftrcàlafindes 
fepcanceansdc  la  captiuitcde  Babilonci  donc  cette  fupputation  du  Bero- 
fc,anrapportdeIokpbe,nc  peutfubfiflernyedrcTericable,  puisque  de- 
puis l’an  dixhuiâiefmc  du  rogne  de  ce  Nabuchodonofor,  iufques  à la  pre- 
mière annee  du  régné  de  Cyrus  il  fe  trouue  cent  ans  là  où  il  n’y  en  doit 
auoir  que  feptantc. 

Au  contraire  du  premier  liureque  lofephe  a fait  contre  les  Grecs, Ma- 
Dcthon,  Apion,  &autres,chap.  4.  fuiuant  la  verbon  Latine  de  Goulet, ou  loicphe 
page  7 47.  de  la  verfion  Françoife  de  Genebrard,qui  ne  diftingue  pas  ce  li  u“/7énue  *' 
ure  par  chapitres,  on  recueille  du  Berofe,  au  rappqrt  de  lofephe, ce  qui  s'en-  Apion , qui 

{yjt,  ncdnonpiu* 

1.  Que  le  furdit  Nabuchodonofor  le  fils  régna  quarante-trois  ans.  4}. 
a.  QueEvilmerodachfut  cu^aptesauoirregnedeujcans.  z, 

}.  Que  Nigliflbroor  qui  le  tua  en  régna  quatre.  4. 

4.  Apres  eux  Laborolarchod  neuf  mois.  ÿ.m.  ^ 

5.  EthnalementNabonededixfeptans.  17, 

Apres  lefquels  rognèrent  Darius  & Cy tu  $.  

* ° 6 6.  ani  neuf  mois. 

Que  fl  des  66.  ans  de  rogne  que  lofephe  leur  donne  , vous  oftez 
comme  ci-deuant  lesdixhuià  que  Nabuchodonofor  auoit  régné  auant 

auclerufalemfùfldclfruite,il  noreftera  que  48.  ans  9.  mois  depuis  la  de- 
rudhon  de  lerufalem  iufques  à la  première  annee  du  règne  de  Cyrus,  \ 

Donc  cette  fupputationn’eft  non  plus  foulfenable  que  la  precedente , par- 
ce qu'il  faut  qu'il  y aye  feptantc  ans  depuis  la  defolation  iufquesàla  premic- 
rcannccdc Cyrus,ficcn’c(lquclofephcayeentcnduquc  les  feptantc  ans 
delacaptiuitéont  deueflrc  pris  dés  la  première  tranimigration  : car  cela 
cllant  ce  calcul  feroit  foullcnable  , & approchant  de  ce  qui  en  cft  laiflc 
dans  les  Chroniques  des  Hebrieux  : mais  il  n'cftricn  déplus  vcritablc,qu'il 
y a eu  feptantc  ans  depuis  la  dcffruéUon  iufques  à la  première  annee  deCy- 
rus.  EtccpendantiugclcLeéicurparccscontradiéfions, quelle affeuran-  |jb„o7 
ce  plus  grandeonpcutauoirau  hureappcile Fragments  du  Berofe, com-  ic  de  l'An- 
pofédcccquifcvoitdeluidanslesautrcsAutheurs,qucau  Berofe  mcfmcs 
qucnousauonsdansl'Anniusde  Viterbe.  bon  que  les 

Pourl’ordrcqucnousen  voyonsdanslcMcthafthcncsdcl’Annius,voi- 
cy  com  me  il  en  eferit. 

I . Nabuchodonofor  le  fils,  dit  le  Grand,  quarante-  cinq  ans. 

Z.  AmiliusEviimcrodach,trcntcans. 

3.  Rcg-Affar,  trois  ans. 

4.  Lab  Afrardachfonfrcrc,fixans. 

5.  Bàltafàrfonfrcrcjcinqans. 

89.  ans*  cftre  U 

Toutes  lefqucllesannecs^enicnncnr  àquatrc-vingts&ncuf ans, apres 
lefquels  Mctliafthcnes^t  que  Baltazar  fut  tué  par  Darius  & Cyrus.  Que 
fl  vous  en  oftez  les  dixhuiét  ans  que  Nabuchodonofor  auoit  régné  deuant 
ladcftruél:iondclavillc,il  n’y  a que  tenir  qu'il  fc  trouucra  que  Daltazat 
aura  cfté  tué  fcptantc-vn  de  la  ruine  de  la  villej  laquelle  feptantc- vnief- 

Pl'P 
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me  année  cdanc  la  première  du  reenedeCyrus , il  fera  très- véritable  que 
dcpuislaruinedelavilleiulquesàra première  anneedeCyrus  il  y aura  eu 
feptanteansdcdefolarion.cequiièdoitainfi  tronuer.  Et  cette  opinion 
feroit  grandement  receuable.  Il  le  liure  du  Prophète  Daniel  ne  nous  obli- 
gcoitdecroirc  qu’il  y a eu  différence  entre  le  régné  de  Darius  fie  le  régné  de 
Cyrus  : car  encores  que  Bal  talâr  fut  tue  pat  Darius  de  Mede,  l’Empire  d’Af 
lÿrie  ne  laillà  pas  de  lub(iffcr,non  plus  que  quand  Phul-Bclochus  ht  mou- 
rir Sardanapale  ; & il  eff  dit  aufft  que  Darius  regiu  fur  les  Chaldecns , mais 
neantmoins  l'Empiredes  Chaldecns  ne  fût  pas  perdu  comme  quand  Cyrus 
le  tranfporta  des  A ffy  riens  auxPetfes  : & c’eû  chofe  très- aflcurce,  qu’en 
mcfmc  temps  que  Darius regnoit  aptes  Baltazat  fut  les  Chaldecns,  Allia- 
ges regnoit  fut  les  Medes.  Et  Sulpitiuscflouucrtcmentdcccttcopinion, 
qui  donne  deregneà  Darius  dixhuiil  ans,  &dit  que  Alliages  regnoit  en 
mcfmc  temps  fur  les  Modes,  page  157.  Cateeuxquidu  fixicfmc  chapitre 
de  Daniel  dlimentpouuoirconclurrc  que  ce  Darius  cfloitRoy  des  Modes 
& des  Perfes,  parce  que  quand  il  fut  qudlion  de  faire  le  decret, par  lequel  le 
Roy  ordonnoitquc  nul  n’cull  à prier  Dieu  ny  hommcduranc  trente  lours, 
finon  le  Roy  fcul,  fut  peine  d’ellrc  iette  en  la  foffe  des  Lions , fi  quclqu'vn 
y clloit  dcfobcïffant  ; & qu’ils  requirent  le  Roy  de  confirmer  le  Decret , à 
ccqu’il  nefuffpoint  enfreint  conformement  aux  Loix  des  Modes  & des 
Perfes,  où  la  vcrfion  Françoife  dcLouuain  a traduit,  jlfn  quecctfui  * efté 
refoludes  Medes  c des  Perfes  ne  foie  fns change , qui  eft  mai  : car  il  femble 
que  ce  fiiffcnt  les  Modes  6c  lesPerfesquicuflent  refoiu  ce  qu’ils  propo- 
foient  au  Roy;  ou  au  contraire,  l’Hebrcu  6c  la  vcrfion  Latine  bien  pun- 
<Sluec,dit  que  ce  qu’ils  propofoient  ils  rcqucroicntqu’il  fuft  confirme  delà 
Majcfté,<«^n^«f  félon  tacouflume  des  Medes  & des  Perfes  celsiymoutullejHiy 
conrre»irndrai(  : ce  qu'ellant  ainfi,cclancconclud  pas  que  Darius  fu(l  Roy 
des  Modes  ny  dcsPcrfes,non  plusquclet  Romains  n'efloicnt  pas  Seigneurs 
de  la  République  d’Athenes  quand  ils  reformèrent  leurs  Loix  fur  ccllcdes 
Athéniens.  Et  comme  Daniel  y eutcontteuenu  , parce  qu’il  ne  laiffoit 
pas iourncllcmcntdepricrfon Dieu, 6c queceux  qui  cfloienr  fes  enuieux 
6c  chctchoicnt  de  le  faire  mourir  euffent demandé  au  Roi  fi  celui-là  nede- 
uoicpasmoutir,quiauoirvioléledecretconfirméparlcRoi.  Le  Roi  rc- 
(pondit  que  cela  clloit  véritable  félon  les  Loix  des  Medes  6c  des  Pctfcs,qui 
cfloicnt  couflumiers  de  punit  de  mort  ceux  qui  contreuenoient  à ce  qui 
auoit  ainficflé  décrété  j.mais  il  nedifoit  pas  que  cela  full  véritable  félon 
les  Loixdcÿ  A ffyricns, Chaldecns 6c  Babilonicnsfur  Icfquelsil  regnoit,  6c 
Alliages  fon  frcrc,ou  fon  parent, fur  les  Modes  6c  Perfes  : Car  Daniel  auoit 
prédit  à Baltaz.ir  fon  Empire  feroit  distsfé  aux  Medes  & Perfes,  fl  que 

d'accord  de  p.icticayantcnfemblcmétconfpirc  contre  Bal  talâr, apres  qu’ils 
l'curct  tué  lors  que  moins  il  y péfoit,ils  fe  partagerét  l’Empire  de  telle  niçô, 
que  Darius  de  Mede  régna  furies  Affyrics  en  Babilonc,6c  de  l'Empire  fûrét 
cnciucz  les  Roiaumes  des  Modes  6cdes  PetfeSffur  lefquels regnoit  Alliages. 

Puisdonc  quclc  Bctofe,au  rapport  de  lofephe?  dit  tantoll  que  le  Roi 
Evilmcrodachregnaiü. ans, tantollqu'iln’cn  régna  quoi.  6c  que  leRoy 

NiglilIâr,ouNigUiroroqr, tantoll  en  régna  40.6c  tantoll  quc^.leulcmcnt. 
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Puisque  par  lesfupputations  circcsdu  Berofc  par  lofcplie, il  s’enfuit  que 
Darius  & Cyrustucrei.t  Baltaiàr  l’an  quarante- ncuficfnie’dc  la  ruine  de  la 
Cité. 

Puis quclcsClironiquesdesHcbricux  veulent  aufli  que  Darius  ficCy- 
• tusayent  commence  de  régner  l’an  cinquante- dcuxiclmcdc.la  ruinedc  la 
Cité. 

Puis  que  d’ailleurs  Metliafthencs  veut  que  Balthafarn’aye  efté  tué  que 
l’an  feptante  de  la  ruine  de  la  Cité,  & aucc  lui  plulicurs  autres  Authcurs,qui 
concluent  que  Darius  & Cyrusontrcg'néenlèmblcmenr. 

Et  puis  qu’il  ell  véritablement  necclfaire  que  depuis  la  ruine  de  la  ville 
delerufalemilyaye  eu  Icptâtc  ans, durant  lelquels  la  terre  aye  clic  delcrtc,  • • 

& que  les  feptante  ansfinisles  luifsfurent  mis  en  liberté  à la  première  an- 
neede  Cyrus,  1.  Paral.5(!  li.  & l.EfdrdS  i.  * 

Et  puis  que  Daniel  dillingue  les  années  du  Roy  Darius  de  Mede  d’auec 
les  années  du  Roi  Cyrus. 

Et  puis  aullî  que  Bcrofe.au  rapport  de  lofephe,  dit  que  Baltafar,qui  fut 
tue  par  Dar'us  & Cyrus, régna  dixlcpt  ans,&  que  au  côtraire  Mcthallhcnes 
dit  qu’il  n’en  régna  que  cinq,  fcfttmc  qu’à  mon  tour  il  me  fera  permis  dif 
faire  la  duree  des  régnés  de  ces  Rois  comme  bon  me  fcmbicra.pourucu  que 
ie  foisauthorifé  des  vns  ou  des  autres,  & qu’en  tout  & par  tout  ic  fois  con- 
formeàlalàindleEfcriturc:  Et  voici  conuneierenge  leslix  Rois  qui  ont  ' 
régné  en  Babilone  iufqucsau  régné  de  Cyrus,qui  fut  apres  l’an  feptante  do 
laruinede  lerufalem. 

le  dis  donc  nettement  que  Nabuchodonofor  le  fils , depuis  la  mort  de 
Nabuchodonofotfon  pere,n’arcgnéen  tout que44- ans, vn  plusquelo- 
fephenedit  ,&  vn  moinsquclc  Mcthallhcnes  nclui  en  donne:  car  outre 
que  fur  ladiuerfitede  deux  Autheurson  cil  loüable,ne  voulant  fuiurel’vn  ^ 

ny  l’autre,  defe  mettre  au  milieu  de  cequ’ils  difciit,  la  demondration  en  cil  mrom.abin,* 
claire  en  la  fainélc  Chronologie.  Car  puis  que  la  1 9. année  du  règne  de  Na-  * 
buchodonolor  fût  lavnziefmcdu  règne  duRoy  Sedccias  auquel  la  ville  gn"dc'’Nt’- 
de  lerufalem  fut  dcllruitc,  /erem/e  51.11.  & que  nous  auonsdcmoiillré  .au  buchodono-, 
Sieclé56.  que  l’an  11. du regnede  Sedccias,  & le  n.de  lacaptiuitc  du  Roy  *’ 
loachim  dcuxiefme , n’ell  qu’ vne  mcfinc  choie , il  s’enfuit  que  la  1 9.  annee 

du  règne  de  Nabuchodonofor  ell  concurrentcaucc  la  ii.annce  dudit  loa- 
chim : & cela  cllant,puis  qu’il  cil  dit  d’ail  leurs  que  fan57.de  ladite  capti,- 
uitc  de  loachim  fut  la  première  année  du  règne  de  EviJracrodach , fuceef- 
fcur&  fils  de  Nabuchodonofor  .certes  il  s’enfuit  nccclTaircmcntqucNa- 
buchodonofor  n’a  régné  en  tout  que  quarante- quatre  ans  : parce  qui! 
adjoullant  vingt- cinq  ans  au  vnzicfmc  de  la  captiuité  de  loachim,  vous 
produirez  trente- fix  ; & adjoullant  aulfi  vingt  cinq  ans  aux  dix  - neuf 
de  Nabuchodonofor,  vous  produirez  quarante- quatre.  Or  l’an  trcntc- 
fepr  de  la  captiuité  de  loachim  fût  le  premier  de  Evilmcrodach,fucccf- 
fcurdcNabuchodonofor,  4.K0B  i5.i7.&/ci'fmif  51.JI.  Donc  l’anncc  . * 
precedente  de  ladite  captiuité  de  loachim  , à fçauoir  la  trente- fixiefinc, 
rut  la  quarantc-quatticfmc  & dernière  dudit  Nabuchodonofor , félon 
la  làimae  Eferiture  i & ainfi  ce  fera  à lofephe  & à Méthâllhcncs  àfc  taire. 

PPp  ij 
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Do regne de  Pour''^viltncrodr(h,puisqu‘àvncndroitduIofcphc,lcBcrofcdit qu'il  • 
dicb.  ' 3 fculcmenc  ; que  ailleurs  il  en  a régné  dixhuiâ, 

&qac  Methafthenesdit  qu'il  en  a'rcgné  trente,  & que  l’Elcriturc  n’en 
parle  points  ic  m'arrefte  auxdeuz  années  de  fon  régné, parce  qu'il Icm- 
blc  que  oleptic  au  liure  preallcguc  contre  Apion  , en  parle  là  de  pro- 
pos délibéré,  &que  audixiefme  hure  des  Antiquitez  il  n'en  parle  qu’en 
paiTant. 

D(R,garr,c,  Quant  à RagaiIàr,(I  c’eft  le  NiglilToroor  du  lofephe,  ainli  qu'il  y a 
ouNigiUlo  grande  apparence,  puis  que  IcMcthallKcncsnc  lui  donne  que  troisans 
dcreçne.&quelolephe  aumefme  liurecontre  Apion  lui  en  donne  qua- 
I • trc,i’aiine  mieux  me  tenir  auxtroisqucleMethadhenesluicndonnc, par- 
ce qu  ils  font  plus  conformes  à la  vérité  que  i'ay  à demondrer. 

Pour  Laborofarchod, ou Labol'ardacli. félon  lofephe, ou Lab-Aflâr- 
dach,  félon  le  Mechadenes,  icm'arrede  aux  (ix  ans  de  régné  que  ledit  Me- 
thallhcncs  lui  donne. 

Et  RnalerncntàBaltaGr,  dit  NaboandcI.ouNabonede, auquel  lofephe 
donne  i-  .ans  do  régné, & Methafthenes  feulement  cinq,  ne  me  tenât  à l'vn 
ny  à 1 autre,  parce  qu'ils  font  trop  diffcrens,ie  ne  lui  en  donne  que  huiCl  i & 
ainli  ic  m’clloigncdcsextremicczdctous  les  deux,  & me  tiens  au  milieu 
pour  les  raifons  que  ie  diray  ci  apres. 

Car  pour  Darius,  hlsd'AlTuerus, de  racedesMedes.qui  tua  IcditBaU 
tafar,  & lequel  aucuns  veulent  auoiredé  fils  d’Adiages  Roy  desMcdes,  Sc 
les  autres  que  ce  fut  Adiagcsiuymefmesappellé  Darius  par  le  liurede  Da- 
niel, auec  lequel  Darius  on  veut  que  Cyrus  aye  prins  Babilone , parce  qu'ils 
prcfuppofentquc  Baltafàr  en  fut  le  dernier  Roy,  quoy  que  ce  fud  Darius 
de  Mode,  voire  apres  luy  vn  certain  Labinithus;  ic  ne  puis  en  façon  du 
monde  foufcriye  à leurs  opinions,  n’y  ayant  rien  ce  me  fcmblc  qui  foie  plus 
clairquccequi  cil  dans  le  liure  du  ProphctcDanicl  pour  ce  regard.  Car 
(outrecequcnousenauonsci  deuantdit)  toutainfiquc  fi  ic  difois  que 
Charles  de  France  fe  rendit  maidre  de  la  Sicile  l'an  mil  deux  cens  foixantc- 
cinq  de  la  Grâce,  ien’entendrois  pas  pour  cela  que  ce  fiid  lcRoy  de  Fran- 
ce qui  s'en  fud  rendu  le  maidrc.ains  l'vn  de  fcsiilsjOU  quclqu'vn  des  Prin- 
ces de  fon  faiig.  Ainfi  quand  Daniel  dit  que  Darius  de  Mcde  tua  Balea- 
far , fc  fc  fit  Roy  des  Chaldeens , qui  ne  voit  que  le  Prophète  entend 
que  ce  Darius  fud  quelque  Prince  du  fàng  des  Rois  des  Medes  , le'* 
quel  edant  par  occafion  & dciTein  dans  Babilone  au  temps  du  fedin, 
ou  edant  d’ordinaire  au  fcruice  de  ce  grand  Roy, par  confpiration  pré- 
méditée print  le  temps  des  yurongneries  de  Balthafar , Si  l'ayant  tué 
fe  rendit  1e  maidre  de  Babilone  & du  Roiaume , fans  armée  prépa- 
rée ny  autre  aiTcmblec  que  de  ceux  de  (à  ligue  & fiidion  ; ce  qui 
ed  fouuent  arriué  aux  Empereurs  de  Rome, qui  ont  edé  pludod  allaf- 
{îaez  par  leurs  Capitaines  des  Gardes , ou  Lieutenans  generaux  , que 
vaincus  par  leurs  ennemis.  Et  fi  Ion  veut  que  Alfuerus , pere  de  Darius, 
aye  edé  Roy  des  Medes,  il  faut  nccedâircment  ( eu  efgard  que  Darius 
auoit  foixante-deux  ans  quand  il  fe  fit  Roy  desChaldeeUs)  que  Cyaxarcs, 
paed'Adiagc$,ayeedédacdcce Darius, & qu'ils  ayent  edé  tous  deux 
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enfâni  de  Pliraoiccs , & qu’ainfi  Darius aye cfli  oncle d’Aftyages,&  grand 
oncledelameredeCyrus.fillcdudit Aftyages.  Etmefèmblevnepurcfo- 
lie  de  vouloir  confondre  le  règne  de  ce  Darius  aucc  celui  de  l'yrus,  veu 
qu'ils  font  diferccmcntdillingucz  : car  il  cfl  dit  que  Daniel  perrcuera,c’cn; 
àdircvcfquit,  &duraiurqucsaurc?nede Darius, & iufques  au  règne  de 
Cyrus  de  f'erk, Daniel  6.zü.  de  façon  que  Babilone  futdeux  fois  pnfc,  Bibilone 
fl  prife  fcdoit  appelles  la  furprife  de  Darius  de  Medej  la  première  fois  par 
Darius  de  Medc,  comme  vfurpatcur, (ans  3ucuncarracc,lclon  Daniel  ; & la 
fécondé  fois  par  Cyrus  de  Perfe,  comme  conquérant  à main  armée,  félon 
Hérodote.  Et  pour  lesannecs  du  règne  de  ce  Darius,  outre  qu'c  par  le  tex- 
te de  Oaniel  il  appert  qu'il  a deu  longuement  regner  toutfcul.ccque  iu- 
dicicufcmcnt  Vingher  a remarque,  cela  mcfcmblcquarinccellàirc  pour 
beaucoup  de  raifons.  Premièrement  parladurccdcfcs  prcdccefTcurs  Rois  Que  Dariui 
de  Babilone,dc  la  race  &famillcdcNabuchodonofor,  on  voit  comme  ils 


moururent  tous,  6i  ne  rcgncrcnrqueiufqucsàran  quarante-quatre  de  la  ^'.dcUdcfoI 


ruine  de  la  Cite,  félon  nos  lùpputations  ; tellement  que  Balrafar  ayant  edé 
tué  furlafïndcccctcannccquarantc  quarrc.ils'cnfuicqucDariusfucRoy 
de  Babilone  l'an  quarante  cinq  de  la  ruine  de  la  ville.  Que  fî  il  commença 
de  regner  l'an  quarante-cinq,  6c  que  la  prcmicrcdu  regne  de  Cym.s  aye  fui-' 
ui  la  teprantc  de  ladite  ruine,  certes  il  faut  de  nccefliré  que  Darius  de  Medc 
aye  régné  vingt  cinq  ou  vingt  (Ix  ans,  bien  que  Sulpitius,ainfi  que  nous 
auonsdcfiadit,ncluycn  tfonnequcdixhuiéf.  Or  qu'il  aye  commencé  de 
regner  l'an  quarante  cinq  de  la  dedruâion  de  I erulalcm,  félon  nodre  (up-  ' 

puution,cela  n'ed  pas  incroyable,  puis  que  félon  I ofephe  il  commença  de 
regner  l'an  quarante- neuf,  à fçauoir  quatre  ans  plus  tard,  6c  que  les  Chro- 
niques des  Hebrieux  veulent  qu’il  aye  régné  dés  l’an  cinquantc-vn,  à fça- 
uoir fix  ans  plus  tard  que  nous  nefaifons:  que  s'il  edvray,  félon  lofcphc, 
que  ce  Darius  de  Medc  aye  commencé  de  regner  dés  l'an  quarante-  neufde 
la  ruine  de  la  Cité,ou  dés  l’an  cinquâte- vn  félon  les  Hebrieux, rien  ne  nous 
peut  empefeher  que  nous  ne  fouftenions  que  ce  fut  dés  l’an  quarante-cinq: 
auquel  temps  ic  marque  vis  à visdcranquarantcrcinqdelaruinc  deleru- 
falcm,qui  fut  l’an  foixanrc-cinq  delà  première  tranfmigration, la  première 
, année  aepuis  la  mort  de  Balrafar,  dernier  de  laracc  deNabuchodonofor, 
qui  fut  aufTi  la  première  année  du  règne  de  Darius  de  Medc  fur  lesBabilo- 
niens;  auquel  temps,  parce  que  le  Prophète  lefcmie  auoit  prédit  que  les 
luifsferuiroicntàNabuchodonofôr  & à fesfils,6c  au  fils  de  fes  fils  durant 
feptantcans,  Daniel  croyant  que  Balrafar  fud  le  dernier  des  cnfans5ccn- 
£ins des enfans deNabuchodonofor, ellimoitque  la  dcliurancc  des  Juifs 
fud  ptochaine,6c  deud  arriucr  au  commencement  du  regne  de  ce  Roy  Da- 
rius; mais  Dieu  luy  ayant  illumine  l’entendement,  lui  ht  entendredes  la 

Îircmierc  année  du  regne  de  ce  Darius  le  nombre  de  ces  feptanre  années, 
çauoiredqu’onlesdcuoitcommcncerdccom|Jtcrdésla  ruiiie  de  la  Cité,  '* 

6c  non  pludod,  6c  quelles  ne  deuoient  finir  qu  au  premier  an  du  regne  de 

Cyrus,  i 11.6c  i.£/dr4fi.  auquel  temps,  à fçauoir  fur  la  fin  du  Fin  <l«  -vs.' 

regne  de  Dat'.us,  i’edime  que  Labinirhus , duquel  Hérodote  fait  mention,  I*  <âp- 

fç  rendit  lemailtrc  de  Babilone, cointncfilioudcfccndudcNabuchodo-.b,'îône'''  ***• 
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nofot;futlequcl,ainIiquclcmefmeHerodotetcfmoigr.c,  Cyrus  à main 
armcc  ayant  alllcgé  Babilonc  la  print  finalement,  ayant  fait  dcftourncr  le 
cours  du  flcuuc  Euphratcs,  & eftant  entré  dans  Babilone  par  le  canal  natu- 
rel du  cours  dudit  Hcuue  ; façon  de  ptifc  bien  cfloignee  de  celle  qui  fut  faite 
pat  Dariusde  Mcdc  : AinfidutempsdeCyrus,&non  pluftoft.futaccom- 
plicla  prophétie  des  70.  ans  delacaptiuitc,  commencceà  la  rainede  la  vil- 
le,Scfinielors  que  Cyrus  commençaàregner,commcil  auoitauffi  eftépre- 
ditde  la  petfonne  duRoiCyrus  par  leProphetelfàie.auant  que  iamais 
Cyrus  fuit  né,  //i«>  45. 

Des  70.  ans  llyaplus,c’eftquei’ay  deproposdelibctémis  la  première  annee  du  rc- 

45.  annee  UC  laruincde  la  villcdelcrufalcm,  parce  que 
rie.cliap.i.  depuis  ccttc  anncc  iufqucs  à la  fécondé  incluic  du  règne  de  Darius,  fils 
d’Hiftafpe.4.RoydcsPcrfcs,ontrouuc  iuftement  Icsyo.ansdclquelsil  cft 
fait  mention  dans  le  liurc  du  Prophète  Zacharie  chap.  1 .dcfqucls  nous  par- 
lerons à la  fin  d’iceux  ; & icy  il  fumt  d’en  cotter  l'origine  & le  commence  - 
mcnt,àfçauoir  à la  mort  de  Baltafarfic  commencement  du  règne  de  Da- 
rius de  Mcdc,  qui  fut  l'an  45.  de  la  ruine  de  la  Cité. 

Des  Rois  des  La  huiéf  icfmc  colomne  contient  la  fuitefucceniue  des  Rois  des  Medes, 

dcfqucls  A ftiages  fût  le  dernier  & le  neuficlme  Roy  depuis  Arbaccs  : & lira 
notté,  que  tout  ainfi  que  par  la  mort  de  Sardanapale , Bclochus  & A rbaces 
partagèrent  de  telle  façon,  que  l'Empire  de  Babilonc  & d'AfTyric  demeuré 
audit  Bclochus,  & que  Arbaccs  n’eut  pour  fa  part  que  le  Roiauroc  des  Me- 
des, qui  dés  lots  fût  demembréde  l'Empire  de  Babilonc;  Ainfi  à la  mort 
deBaitafar,  AftiagcsRoydcsMedcSjfcparadcrErnpirc  de  Babilonc  , qui 
demeura  à Darius  fon  oncle, ou  frète, ou  proche  parent,  les  Roiaumes 
des  Modes  Sc  des  Perfes  fur  Icfqucls  il  cotnmandoit  fonucrainement,  & 
Icfqucls  auoient  cfté  remis  fous  l'Empire  de  Babilonc  par  Nabuchodo- 
nolor  premier  de  ce  nom,  au  temps  d'Arphaxat- Dejoces  fixicfincRoy 
des  Medes , ainfi  que  Ion  voit  dans  le  liurc  de  riiifioirc  de  ludirh  ; de- 
puis lequel  temps  ayant  cfté  fubjets  des  Rois  d'AfTyric  &:  de  Babilonc, 
ris  en  fecoüercnt  le  ioug  la  nuifl:  que  Balthafàr  fit  ce  grand  feftin  où  il 
perdit  la  vie,&fonRoiaumefûtdiuifé  aux  Medes  Sc  Perfes,  parce  qu'en 
cc  temps  les  Modes  & les  Petfespoflèderent  tout  l'Empire,  à Içauoir  Da- 
riusde Mcdc  fut  les  AfTyricns&Babilonicns  dans  Babilonc  &Niniuc;  & 
Alliages  & fon  beau  fils,mari  de  Mandaue  (à  fillc,&:  pcrc  de  Cyrus,lcs  Mo- 
des 6c  les  Perfes. 


Medes. 


De  l'Empire  des  Perfes, 

Cyrus, pre-  dcux  dcmicrcs  colomnes,  à fçauoit  de  celle  des  Rois  d'AC- 

niicr  Monip-  | J fyfic  J;  Je  celle  dcs  Rois  des  Modes , il  ne  s’en  fait  fur  la  fin  qu’v- 
> * fçauoir  en  l’an  du  Monde  j66o.  en  laquelle  anncc  fut  la 
première  anncc  du  regne  de  Cyrus,  qui  tranfporta  l’Empire  des  Affy- 
nens  3c  des  Medes  aux  Perfes,  & en  fut  le  premier  Roy  & Monarque’ 
duquel  la  Monaiclùc  a duré  deux  cens  vingt-neuf  ans  & quelques  mois. 
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ainfl  que  nous  auons  défia  dit  au  difeours  que  nous  auons  &it  fur  la  vingt- 
troifiefme  liaifon  des  années  de  nosprcuucs  des  le  commencement  de  la 
colomne  de  ce  Siècle,  qui  eftia  fuielmc.  Or  les  années  de  la  duree  de  la 
Monarchie  des  Perfes,  qui  fût  la  fécondé  Monaiÿhic  du  Monde  fc  neut  rc--  ' 

cueillit  en  deux  manieta,  à fçauoir  en  grosou  en  detail  : en  detaif  par  les  «ÎZ 
années  particulières  de  chaque  Roy  de  Perfe,  depuis  la  première  OTnee  de  *“ 

Cyrus,  qui  fut  le  premier,  iufquesà  la  derniere  annde  de  Darius  etoificime  ‘ 

& dernier, qui  fut  deftait  & vaincu  par  Alexandre  le  Grand:  & en  gros  par 
les  authoritez  de  plufieurs  Sc  diuers  A utheuf,  qui  conuiennent  cnfcmbic 
& (ont  d accord  en  general  d' vn  certain  nombre  d’annccs  pour  la  duree 

" 1 Monarchic,commc  auïourd’hùi 

tout  le  Chrilhanifme  demeure  daccord  que  nouscomptons  fan  de  Gra 
ce  I «J  1.  ce  qui  e(l  vetitable,  fans  que  Ion  Ibit  obhgé  de  le  prouucr  par  les 
années  particulieresdcs  Papes  quiontgouucrné  depuis  la  mort  de  noftre 
Sauucur. 

Et  dautantquc  lesccyifcntemensgenerauxfoht  toufiours  plus  affeu-  DuconftnteJ 
rezquelesdcnombremcnsparticulicrs,àcaufèdcs  liaifons qu’il  faut  fûirc S''"""' 
desanneesfucceflîuesdesvnsauxautres,&qu’ilya vn  nombre tnfiny  de fllt/ 

contrauionscntreles  Autheurs  touchant  les  durees  particulières  des  re- 
gnesdechaque  Roy,  & qu’il  eft  impoflible  d’en  fuiurelVn  fansfaillir  con- 
tte  les  principes  de  1 autre:  ce  qui  arriue  ordinairement,  parce  que  les  Au- 
theurs ne  penfentpasa  exailcmentdiftinguerlcs  années  particulières  du 

rcgnedauecceIlesdupariage,ainfiquenousauonsfeitaiixRoysde  luda 

& d Ifrae  ,&  commeil  faudroit  faire  desRoys  dePerfe  li  on  vouloit  accor- 
der tous  les  Autheurs.  Nous  ne  fuiurons  reglement  aucun  d’iceux  Au- 
theurs pour  la  duree  de  la  Monarchie  des  Perfes,  ains  nous  arrefterons 
aux  conclurions  generales  qui  en  ont  efte  prinfes  par  les  meilleurs  Au- 
theurs Sc  par  la  plus  grande  & faîne  partie  d’iceux,  qui  cfl  qu’elica  duré  en- 
uiron  deux  cens  tteme  rnis;  le  dy  enuiron,  parce  que  l’an  i.o  Sc  dernier 

des  Perfes,  &l  an  premierde  la  Monarchie  des  Grecs, n’cft  qu’vne  mefme 
choie,  commcnousauonsdefiaditfurla  quarante- troificfme  liaifon  des 
annecsdenqspreuues  ; Etpourladurecp.uticulieredu  règne  de  < haque  nd.  daree 

Roy.ene  marrefterayafuiureaucun  Autheurparticulieren.ent  au  preau-  r" 
dicedcsautrcs,alnstantoftcell:ui-cy,&tantoftceftuv-là,  fdon  ouc  icles 
cltimerayeftre  plus  ou  moins  conformes  à la  fainârcÉfcriturei  de  quov  il 
ne  peut  ny  ne  doit  chaloir,  poÛrueu  que  nous  ayons  toufiours  quelque 
Autheurquiaycditce  quenoiisdirons,  & queparles  accumulations'dcs 

années  particulicresdcleursrcgnesnousn’excedionspasladuree  generale 

qui  eftdcdcuxcenstrente  ans,  defquelles  ie  me  fers  pour  les  Ânccs  dé 
nos  preuues  & non  desannees particulières dechaque  Roy , parce  qu’il  va 
trop  de  cotranetez  parmy  les  Autheurs,defqucls  il  n’y  en  a pas  vn  que  nous 

puiirionsabfolumentac infailliblement direiccftuy  cy eft le fcul  véritable  • • 

commenouslcpouuonsnettementdiredci:Efcriturefain<aeidclaquellc’ 
nousadioulleronsaceftedureegcneralcdel’EmpiredesPcrfes  lors  quele 

temps  y cfchi^ra  tous  les  nombres  des  années  que  nous  pourrons  recueil- 
lit d iccllespar  textes  exprez  ou  pat  con  fequcnccs  nccelfaircs,  comme  nous 
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concluons  par  iccllc  qucdcpuislafindelacaptiuitc  iufques  à la  fïxicfine 
année  du  régné  de  Darius  4.  Roy  des  Perfes,  il  y a eu  48.  ans , &' qu'il 
n'y  en  peut  auoir  dauantage,  ny  moins.  Et  la  raifon  en  ett , qu'eftant  dit, 
qu'on  coramençadebaftjrlcTemplcl'anr.apreslc  retour  en  leturalcm,  1 
i.E/Jr-aj.  iii.EfdrM  5.56.  & qu'il  eft  dit  que  l'on  fut  46.  ansàlc  baftir, 
S.  Ican^.  & qu'il  futacheuc  de  oaftit  en  ladite  fiùermc  anneedu  régné 
de  Darius,  1.  Efdrtu  « . 1 5.  ie  dy  hardiment  contre  tous  les  Autheurs  que 
depuis  la  c.ipciuicé  iufques  à l'an  6.  inclusdu  règne  de  Darius,  4.  Roy 
des  Perfes  4 y a inlàilUblcment  48  ans,  ce  qui  n'eft  pas  tout  à fiaiifl  confor- 
me àpe  que  nous  en  trouuons  dans  les  autres  Authears,defqucls  la  plufpart 
ncdonncntqucttois,ouquatre,oufcpt,oudixansdetegncàCytusdepuis 
qu'il  fut  Monarque,  & qui  ne  donnent  que  fept  anneesderwneàAflue- 
rusCambifcs:  raaislàoulafain£tcEfcriturc  parle,  ienemcfouciegueres 
dece  quelcsautres  Autheurs  peuuent  dire  touchant  les  durees  particulie-  , 
rcs  de  chaque  Roy  depuis  la  fin  de  la  captiuitc  iufques  à la  fixiefme  année  ' 
du  rewne  dudit  Darius, duquel  il  faut  neccflairem.en  t que  la  fixiefme  année 
fereiicontreauecla48.  deladuree  delà  Monarchie,  qui  commença  à la 
fin  des  70.  ans  de  la  captiuitc.  Cyrus  donc  fût  le  premier  Monarque  des 
Pcrfcs,auqucl  fuiuant  Hcrodoteic  donne  zj. ansdcr^ncrfic pourlesan- 
nccs  qui  font  données  à fes  fucceffeurs,  les  Autheurs  en  font  allégez  dans 
la  (àinifte  Chronologie,  c'cftpoutquoy  ils  ne  feront  plusicy  reïtetez  fi  la 
ncceffité  ne  nousy  oblige. 

O rd»d  Oray-ic  mistrois  bordsàlacolomncdesRoysdesPerfcs,  &enmet- 

Cdl™,'’é!d«  tronsquatrcquandlcbefoinlcrcqucrra,  aupremier  defquclsfontlcs  ans 
Perles.  de  la  duree  de  la  Monarchie,  qui  font  les  anneesde  nos  prcuues,  comme 

l'on  voit,  au  (ccond  le  nombre  des  Roys  de  Perfe,  &aux  fuiuans  les  an- 
nées des  durees  de  leurs  règnes.  Concluonsdonc  que  Cytus,  fils  de  Cam- 
bifes,  (impie  Ibldat  de  Perfe, ou  Roy  des  Perfes,  âc  de  Mandane,  fille  d' A- 
ftyages,  félon  Herodotc,fc  rendit  prcmictcm  tnt  Maiftre  du  Royaumtdci 
Medcs,duviuantd  Aftyagcsfonayeul maternel.  Se  ce  dez  l'an  ji.  félon 
les  vns,  ou  j5.de  fon  règne,  félon  les  autres:  Mais  en  tout  ledit  Aftyages 
ayant  règne  feul  ou  aucc  Cyrus  trente  hui£f  ans,  félon  Eufebe,  dfres  Hé- 
rodote , 4mourut,ac  Cytus  fût  paifiblcpoflcÉfcurdefonRoyaume,  Dm. 
IJ.  6 J.  Et  en  mefmc  temps  Darius  de  Medc,  Roy  des  Chaldeens,fon 
gr.ind  oncle  maternel  cftantmort,Cyms  s'en  alla  auffipour  prendre  pof- 
lelliondcBabylone, oùtrouiunt  delarefiftancc  parles  parcns,commeilcft 
àprcfumet.dc  Baltafar, fut  lequel  Darius  de  Medc  auoitvfutpc  le  Royau- 
me Se  l'Empire,  lefquelsparens  s'en  eftoient  rendus  derechefles  Maiftres 
fousvnLabinithus,ainfi  nomme' par  Hérodote,  Cytusallicgca  la  ville. 
Se  finalement  la  print  Se  s'entendit  le  Maiftre  , félon  la  Prophétie  d'Hàic, 
chap.  4 5.  Se  la  première  annee  des  1 j.de  fon  Empire;  ce  fut  lors  qu'il  donna 
, lalibertcaux  luifsfousiaconduittede  Zorobabelpours'cnrctournerrc- 
baftir  leur  ville  de  Icrafalcm , Se  leTempleduSeigneur,ce  qui  efeheutim- 
mediatcmcntapresran70.de  leur  captiuitc  depuis  laruinede  leur  ville, 
quifjtl'anso.deJcutpremierccaptiuitéouprcmicrctranfmigration,  Sc 
Lan  Si.dclcutfccondctranfmigtation,  ».  f iJtfdrM  i. 
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LefecondRoy  des  Pcrfcs,  qui  fut  fils  & fucccflcur  de  Cyrus  a plufieurs  C«mbifcs,  & 
& diuersnotns,  cardanslei.d'Efdras.chap.  4.  verfet6.il eftappcllo'^y^  Gnin"”*'  * 
fueruf,  comme  aulli  dans  leliure  dcrhilloiced'Efiher,  mais  par  fois  dans 
le  mcfmeliurcd'Efther  il  eft  appelle  /irtaxerxes  U GrjnJ,E[llKr\i.x.  Et  en 
troifiefmclieu  il  eft  appelle  C4mi//èr  par  Hérodote,  &par  tous  les  autres 
hiftoriens  prophanes.  Et  moy  ie  dy,  puifque  tous  les  hiftoriens demeurent 
d’accord  que  ces  trois  noms  ont  fucccdc  à Cyrus,  chacun  à fonfens  , que 
le  fécond  Roy  des  PetfeSifuccclTeur  de  Cyrus,a  eu  tous  ces  troisnoms,  lef- 
quels  ne  defignent  qu'vn  fcul  homme, n’efiant  pas  incompatible  quelc  (è' 
cond  Roy  des  Perles  aye  eu  trois  noms,  comme  la  plufpart  des  Empe- 
reurs dcRome,qui  en onteu quatre  ou cinqrousdiuers&dilFcrens, voi- 
re iufques  à{ix,commeTitiis,^urelms,Fuluiitt,  Bojonittf,  jintoninm.Pmi. 
Touslefquelsfix  noms  ont  defigne  vnfcul  Empereur,  àfçauoirlefucccf- 
feur  de  l’Empereur  Adrian.  Etcelaeftant,iedy  quel’an  du  Monde  5689. 
quifittl'an  sô.depuislamortdcBaltafar,  Royd'Airyrie,ran  jo.  dugou- 
uernementde  Zorobabcl  Ducdeluda,l’an  z 8. depuis  qu’on  eutcommen.  ' 
ce  debaftirle  fécond  T emple,  futaulfi  l’an  30.  de  l’Empire  des  Perfes,  & le 
premier  du  régné  du  fec&nd  Roy  des  Perfes,  fuccelTeur  de  Cyrus,  qui  s’ap  - 
pelloit  /Iffuems-Cambife!,  Attdxtrxti  leGrand. 

Et  ce  fut  du  temps  de  ce  Roy  AlTuerus- Attaxcrxes^Cambifes,qu’Efthcr,  Efthetluifuc, 
niepcedeMardocheeleIuif,futfaiteReync&:  femme  dudit  Affuerus, 
iIfâutnotterqueleliuredel’hiftoired'Efthcrellfait  tout  ainfi  que  celuy 
du  Prophète  Daniel.  Car  depuis  le  10.  chapitre  de  ce  liure  ce  n’eft  quali 
qu’vne  ampliation  & redite  des  chapitres  precedens,  & comme  vne  efpe- 
. ce  de  Paralipomenon  audit  liure  d'Ellher.rcccuë  neantmoins  & approu.2 
ueedelalàinâeEglife  : tellement  qu’il  faut  dillingucr  les  chofes  par  les 
.tempsquifontexprimez  dansceliureplufioR  que  par  l’ordre  des  chapi- 
tres. Premièrement  Mardochee  eftoit  de  ceux  qui  furent  menez  captifs  MaiJo- 
cn  Babyloneauecle  Roy  loachimi.dit  lechonias,  £y?W  11. 4.  tellement  ond» 
que  dezlorsj'c’çftàdire  quand  Alfucrus  commença  de  regner,  Mardochee 
pouuoitauoir quelque uxvingts ans.  Quel’an  a.  dudit  Afluctus,  Arta- 
xerxcs  le  Grancf,  Mardochee  eftant  en  la  villcde  Sufe,  fit  fon  fonge , 1 1 . i. 

Cela  fe  peut , carlors  tout  l’Empire  reco^noilToit  les  Roys  des  Perfes,  le 
fiege  Royal  defquels  elloit  la  ville  de  Suie. 

Que  l’an  3.  dudit  Affuerus  la  Royne  Vafty  ayant  cfté  rejetccc  à caufe  VaByreitt- 
qu’ellefaifoitlafuffifante&defdaigneufe,E(lher,  luifue,  fille  d’Abihail,‘«>*Eftbet 
fretedudit  Matdochee,ayanteftciugeelaplusbellefilledefon  tcmps,fut  ' 
rcceuë  à la  place  de  la  Royne  V afty,  EJlber  1.  Ce  qui  fait  conclurre  quelle 
efioit  Se  icune  & belle  , car  icuneffeSc  beauté  ne  font  guetes  fouuent  fe- 
parecs:  du  temps  de  laquelle  Aman,  qui  elloit  lefeul  Sc  vnique  fauory  du  Aman.rauoiy 
Roy  Affuerus,  pat  lequel  toutes  chofes  fe  faifoient^  Sc  (ans  lequel  tien  n’e- 
doit  fait,cut  deffein  d’exterminer  du  tout  lanation  des  luifs,Sc  leur  fit  def- 
fendre  de  continuer  le  badimen  t du  T emplc.Mais  Dieu  ayant  pitié  de  fon 

Îieuple  le  deliura  miraculcufement,Sc  aux  mcfmes  potences  qu’Aman  auoic 
ait  préparer  pour  y faire  pendre  Mardochee|,  il  fut  luy-me(me  pendul’an  • * 

II.  du  régné  dudit  Affuerus,  Sc  Mardochee  edably  en  grand  honneur. 
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& les  biens  d'  Amanluy  furent  donnez,  Eflher).  7.  & i«.  C’eft  pourquoi 
iedonne  de  règne  douze  ans  à ce  fécond  Roy  des  Pcrfcs,quoyqucCrcfias 
luyendonncdix  huidf,IcsCIironiqucsdesHebricuxquacot2e,&:qu'Hc- 
rodote  & pluficurs  autres  Autlieursapres  luy  difcnc  qu'il  ne  régna  que  fepe 
ans^quelques  mois;  mais  il  faut  que  cous  les  autres  Autheurs  le  cedent 
àccuxdr  l'Efctiturc  faindle,  cncorcs  mcfmes  qu'ils  nefoient  pas  dans  le 
Canon  des  Hebrieux , pourueu  qu'ils  foient  dans  le  corps  de  la  Bible , Se 
Contre  cent  du  nombre  dcs  liutes  Canoniques  rcceus  par  l'Eglife.lc  Içay  qu'il  y a eu  di> 
?h!ftmfc  à’E-  opinions  des  Autheurs  pour  le  temps  de  celle  liilloirc , dcfqucls  les 

fther  aillcnts  vns  Veulent  que  Ce  foit  Aftyages  Roy  dcsMcdcsquiaycellcrAllucrusdc 
S'An'uc'js"'  laRoyncL'llhcr, &quece  fùtl’Alfuerus,  perede  Darius  de  Mode, duquel 
Cambifei.  ilcfl  parlé dans  le  liurede  Daniel,  lequel  ils  prefupofent  auoir  clic  ledit 
Adyages;  mais  quand  il  faudrait  fuiure  celle  opinion  , parce  que  Daniel 
dit  que  le  pere  de  Darius  de  Mede  s’appclloic  Alfuerus,  nous  auons  cy  -def- 
fus  tait  voir  que  ledit  Allyages  D'a  peu  iamais  élire  le  pere  de  Darius  de 
Mede,  ainsfon  frété  ou  fonnepueu;  & quand  bien  il  lauroir  elle,  ce  que 
non,tantconttcluy quecontrefesprcdcccireurs  Roysdes Medes, dcfqucls 
ieveux  croire  que  Daniel  en  a appelle  Alfuerus  quclqu'vn  d'iceux,  tou- 
fîouts  y a il  dcsobieclions  aufqucllcson  ncfçauroic  iudidculcmrnr  ref- 
pondrcic'cll  qu'ils  ne  furent  nullement  Monarquesdetoute  l'Alic  Alfy- 
riennc,ains  (impies  Roys  des  Mcdcs,fubiets  ou  triburaircs  des  Rois  d'Alfy- 
tieiufqucsàlamort  deBalralàr,  là  oùil  ed  dit  qu'Alfuerus  de  la  Roync 
Edher  regnoir  depuis  les  Indes  iufquesàl'Ærhiopic  fur  (îx  vinges  Prouin- 
ces,  dcfquelles  la  ville  de  Sufan  fiic  la  capitale  & Siège  Royal,  laquelle  ellât 
dans  la  Perfe  cela  nous  fait  viélorieufement  voir  que  cela  ne  peut  dire  ar- 
riue  que  du  temps  des  Monarques  de  Perfc,voire  priuatiucmcnt  à tout  au- 
trcduccmps&durcgnedenollre  Alfuerus-Cambilcs,  dit  Artaxcrxes  le, 
Grand, fuccelfcur  de  Cyrus,&  fécond  Roy  des  Pcrfcs.tant  parce  qu’il  n'y  a 
quelefcconJ  Roy  des  Perfes,  fuccelfcur  de  Cyrus,qui  foit  appelle  Aflue- 
rus  en  toute  l'Efctiturc  fainéle,quc  parce  aulfi  quenous  apprenons  d'Hc- 
rodoteque  le  fécond  Roi  des  Perfes,  qu'il  appelle  fimplcincnt  Cambifes, 
ellendit  les  bornes  de  fon  Empire  iufquesà  l'Æthiopic,car  il  concj^uir  toute 
l’Ægpy  tc,qui  cil  bornée  par  l'Æthiopie  du  code  de  Midyrcc  qui  le  rappor- 
te parfaiclcmenc  bien  aux  (àinâs  textes,  qui  difent  qu'il  regnoit  depuis  les 
. Indes  iufqucsàl’Æchiopic,ac  qui  fut  véritable  en  lapctronncduditAlfuc. 

rus-  Cambifes.  Et  pour  ceux  qui  ellimcnr  que  ce  fiit  Darius,(îls  d’Hillafpis 
4.  Roi  des  Perfes,  qui  fut  l’Alfuctus  d’Ellhcr,  cela  ne  fe  pcur,cant  pareeque 
ce  Darius  fut  ami  perpétuel  des  luifs,  que  parce  qu’en  l'Efcriturclàinélc  il 
^ n’ed  iamais  appelle  Alfucrus,ainscn  tcrmcscxptcz  Darius:voitcl’Efcritu- 

rc,&:  tousics  Autheurs  ptophancss'accordétfi  bien  du  nomdu  premier  Sc 
du quatricfmcRbidcs  Perfes,  quctoutainfiquctousles  Autheurs làinéls 
& prophancsdifcntquelcprcmierRoi  ouMonarquedes  Perfes  s’appelloit 
Cyrus,fans  luy  donner  aucun  autre  nom,ainfi  vnanimement  ils  difcnc  tous 
, que  le  quatricfme  s appelloit  Darius,  & ne  luy  baillent  aucun  autre  nom,fI 

ce  n'cdquclespropnancs  yadioudent  qu'il  cdoit  dis  d’Hillafpis:  outre 
Icfqucllcsraifonsil  yacctinconucnicnt,qucpluson  defeend  l'hidoitc  de 

la  Rcyne 

V 


i 
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la  Rcync  Efthcr,  Si  plus  il  faut  que  Mardochecayc  vefcu,&  ccft  bien  aflèz 
auoirvcfculànsauthoricc  cxpreflc  de  l’Efcriture  que  de  le  faire  viure  fix 
vingtsdixoudouzeans,  comme  nous  fàilons,  félon  les  loix  de  la  Nature 
là  où  fi  on  le  fait  viure  pardelà  l’an  douziefme  de  Darius  il  en  aura  vefcu  , 

plusdcfept  vingts, ce  qui  feroitfubietàcaution,  n’yayant  point  de  texte 
qui  nous  en  afleurc.Et  voyez  làdeffiis  nofttc  Difciple  desTcmps  contre  le 
P.  Petau,furlaÇnduliure.  . 


Addition  (hronolomue  touchant  les  Olympiades,  ans  de  Rome,  ans  Ht 
naffar  de  holomee,  eaptiuité  de  Babylone,  ans  des  Yegnei 

de  Cytue  ’ÿ  Qamhyfes. 


du  Naio~ 


IL  me  fufflroit  affez  d'auoir  iuftifié  la  fui  ne  de  ma  Chronologie  cortime 
iel’av  fufEfàmmentiuftifieeiufquesicy,fansme  foncier  beaucoup  fi ic 
me  tcncontrcauec  les  opinions  des  autres  Autheurs^  touslefqucls  ie  n'ay 
nul  cfgard , (i  ce  n’eft  en  tant  qu’ils  font  conformesà  l'Efcriture  fainiSfc, la- 
quelle icfouftiens  eftre  la  feule  infaillible. 

Mais  depuis  quei’ay  eu  fàitimpnmermon  Difcipledes  Temps  plufieurs 
perfonnes  de  grand  fçauoir  & mérité  m’ont  dit  & fait  dire  qu’on  s’cftônoit 
de  voir  qu’en  toutes  chofes  i’eftois  exad  Oc  puniaucl,&  que  neantmoins  ie 
&ifois  feul  bandeà  part  fur  le  commencement  des  ans  duregne  de  Cyrus, 
&parconfequent  de  ceux  de  fonfucceifeurCambifes,  duquel  Cyrus  tous 
les  Autheurs  demeutoiét  d’accord  qu’ilauoit  commence  de  regnerau  pre- 
mierandelau.Olympiade.&partantqueiencdcuoisfacilcmcntm’ciioi- 
gucrdcceconfcntemcntvniuerlcl,lequclcftoitiuftifiepar  les  fîipputatiôs 

Allronomiques  de  Ptolomee,qui  auoit  laiffepat  eferit  que  l’an  7.  du  règne 
de  Cambyfcs,qui  eftoit  l’an  1 1 5.  du  regnede  Nabonailar  il  y auoit  eu  vne 
Eclipfc  de  Lune,  ainfi  qu’il  fe  voit  en  Ptolomee.liu. y.pag.  1 z 5.  de  l’edition 
Grecque. 

Accsobieiaionsi’ayverbalemcntrcfponduquci’eftoisblafmables’ilfe 

trouuoit  que  ce  fuft  vn  confentement  vniuerfel  de  ne  le  pas  fuiure.mais 
que  ie  ferois  clairement  voir  qu’encores  qu’en  apparence  il  fcmble 
que  les  Autheursdemeurcntd’accord  touchant  le  commencement  du  re- 
gnede Cyrus,  en  difant  tous  qu’il  commença  de  regner  l’an  premier  de  la 
55. 0 lympiade,  qu’en  elfedf  neantmoins  ils  ne  le  font  nullement. 

Qu’ils  ne  font  non  plus  d’accord  du  premier  an  de  la  fondation  de  Rome 
ny  du  temps  auoucl  le  Nabonaffar  a commencé  de  regner  ny  aufli  du  com- 
mencement & de  Ip  fin  de  la  eaptiuité  de  Babylone, & que  cela  eflant  ie  n’e- 
ftois  & ne  pouuois  eftre  blafmable  fi  ie  ne  m’accordois  auec  pas  vn  d’eux: 

Dàbondant  iedifoisquePtolomeencparloitpasdesOlympiades,  & 
^u’ilfecontentoit  de  rendre  concurrens  l’an  iiy.defon  Nabonaffar  auec 
lan7.dutcgnedcCambifes,àquoiienc  repugnois  nullement,  pourueu 
qu’on  ne  voulut  pas  que  cefteannee  y.fiit  la  demieredu  regnedeC^bifes. 

Que  fl  cncores  on  veut  que  l’an  y.du  régné  de  Cambifes  foit  félon  Pto- 
lomee  l’andernierdu  régné  & delà  vie  de  Cainbifes,  celafepourra  faite 
parce  quePr  vlomec  n’aura  compté  les  ans  deCambifes  que  depuis  le  temps’ 
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qu’ilfuc  maiftrcdcl‘Egypcc,S£ain(iran7.&dernicr,fcIon Pcolomce.fera 
deinicr,rclonla(^âeErcricurcdu  raermcCanibircs, appelle  auifi 
AlTucrus  Sc  Arcaxerzcs  le  Grand,  ainfi  que  noua  auons'  fouucnt  dit. 

Et  Diodorc,  liu.  x .ch.  i.  & Eufebc  en  la  j .annce  de  l’O  lyrapiadc  6 j.fem- 
blentmonftrcr  au  doigt  ce  que  nous  venons  de  dire,  quand  ils  difenc  que 
Cambifesl’anj.defonregne  enuoya  vne  armee  en  Egypte  contre  Pfam- 
nietichus,qu’ilva^quit&fitmoutirauectousfespatcnsacamis,  & ainfi 
conquit  toute  l'Egypte:  depuis  lequel  temps  Ptolomce  aura  compte  les  7 . 
ans  qu’il  donne  de  regne  à Cambiies,  & celte  y.annee  fût  la  noflrc  1 x .auec 
laquelle fcrcnconttclan  xx5.deNabonalTar, lequel  nous  cftimons  cftre 
Merodac- Baladan. 

Et  d’ailleurs  V ingher,  Salian  & T emporarius  tiennent,  comme  moy, 
pourcliofe  tccs-alTcurce, & (ànsdifpute  que  le  Cambifes  des  Payens  ne 
peut  eltre  autre  que  celui  qui  cltappclléA{luerus&  Arcaxcrxcs  par  Efdras, 
&ainfiilJ&uCJicceiIàircmcnt  qù’ilayc  régné  dauantage  que  les  feptans 
qu'Herodoce  & les  autres  G recs  luy  donnent. 

Et  lofephe,  quoy  qu’il  ne  donne  de  regne  que  fix  ansà  Cambifcs,ne  re- 
cognoill  point  d’autre  AfTuerus  queledit  Cambifes. 

Clément  Alexandrin  luy  donne  1 9.  ans  de  regne  : Ctefias  luy  en  donne 
18.  Eufcbe&  BedaS.  St  les  Chroniques  desHebrieuxluy  en  donnent  9. 
ou  félon  aucuns  14.  St  Sulpitius  Seuerusluy  en  donne  neuf. 

Tcllementqueran7.cott^arPtolomec,s’il  cft  ledcrnierdela  vie  de 
Cambifes,ilfautquece7.finifleauecnoftrc  11.  auec  le  18.  de  Ctefias,  St 
auec  le  19.de  Clement  Alexandrin,  Scainfidesauircs:  car  autrement  s’il  a 
entendu  le  feptiefme  des  premiers  feptans  qu'il  commença  deregner.pofc 
que  tous demcuralTcnt  d'accord  du  commencement  de  fon  regne,ce  qu’ils 
ne  font  pas,  il  faudroit  dire  que  Nabonalfarauoit  commencé  de  régner  en 
Eg)’pte  cinq  ans  pluftolt. 

Mais  pour  faire  clairement  voit  comme  les  Autheurs  ne  s’accordent  nul- 
lement (ùr  ces  matières, il  faut  mettre  certaines  règles,  defquellcsnous  de- 
meurions cous  d'accord,  Sc  fur  icelles  voirà  l’oeil  les  accords  Sc  difeords  des 
matières,  dcfquelles  on  prefupofe  que  tous  les  Authcutsfonc  d'accord. 

Otla  feule  règle  infaillible,  Sc  pour  telle,de  tous  rccognuc,elHa  fàinéfc 
Eferirure,  .t  laquelle  en  .appliquant  les  opinions  diuerfes  des  vus  Sc  des  au- 
tres noftrc  demonfi ration  fera  claire  Sc  facile. 

Cellcfaindc  Efcriturcnouscnfeigncqu'AzariasouOziasRoy  de  luda 
régna  51.  ans,  4.  Reii  15.1.  Sc  t.  Partil.  x6.  i.  Que  le  Roy  toathan  fon  fils 
régna  fcizc  ans,  4.  Rois  15.  jx.  Sc  x.  Paré.  xy.  Qu’.^chas,  fils  de  loathan, 
regnafeizcans,4.  Roir  iS.i.  Scx.  Parai,  xg.i.  EtqucleRoyEzechias,  fils 
d’Achas,  régna  vingt- neufans,  4.  Re«  18.  i.Dcfquclspanàgcs  ie  forme  la 
régi  e fuman  Ce , à la  commencer  à l’an  3 4.  du  regne  d’Azarias , parce  que  du 
furplus  nous  n'en  auons  aucun  befoin  pourle  luict  des  prefentes  maucres. 
Et  pourfairc  voirladiuerficé  dcsAuthcurs,ilfufiîradc  voiràl'ccil  vn  An- 
cien, trois  Catholiques,  Sc  deux  Hérétiques  depuis  le  temps  qu'Iphirus, 
Prince  d’£lide,euc  refiably  les  O lympiacies. 
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Dlt^ERSITE'  DV  CO  M MENCEMENT 

des  Olympiddes» 


P E T A V met  Et  ptemicre  Oljmpode  «ae<  l'in  da  tegae 
d’Axuiis. 
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EVS  EBE  & TE  M PO  R ARI  VS  iran5o.dudic  Azarîas.- 


S A L I A N met  iâ  pretniere  Oljinpiade  au  preni^  an  dé 
loathan*  . 


L A P E V R B met  là  première  i i*aa  6,  dudit  loaüuit 


VINGHEREi  ptemiere  ii«  dumefiue  lou- 

thani 


Ain(1voiC'On<]ue  nom  n'auons  garde  de  nous  accorder  du  temps  que  les  Olympiades  furent 
’ reftablies  par  Iphicus,  puis  que  Ion  Toic  que  depuis  la  première  Olympiade  de  Pccau  iufques  i U 
première  Olympiade  de  Vingher  il  y a crentc  & vne  année  aditequ’ils  ne  Ibienc  d accord.  Car  le 
premieran de lapreraiere Olympiade deVinghereftlan^roifieline de  la  huîAierme  Olympia* 
dede  Petaa,&n'eRquel'antfoiâefmede  laquacriefme  Olympiade  d Eufebc  te  de  Tempora* 
rius,  &ranquatriefmedcla  croinefmeOiympiade'deSaUan.ny  queJ’an  troinefme  demafe- 
conde  Olympiade.  Et  ainfi  n'cRanrpas  d’accord  da  principe , nous  ne  pouuons  iamais  edre  d'ac- 
corddeIacinquanre*cinqaiefme  Oiympiade^nydes  autres.  Voyons  maintenant  le  temps  de  la 
fondation  de  Rome  parte  mefrae  ordre»  depuis  l*an  cinquicrmedu  règne  deloachan  iulquesad 
Hz  on  repcieTme  du  régné  delbnpecic  fils  Eaechias. 


Q.Q9 


f 
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POSITIONS  DU'CRSES  Dy  NJBONJSSAR 
de  Ptolamee. 
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LAPEYRE  le  met  icy  lî  l’an  7.  deCabyresTe- 

16 

4<’ji 

19*7 

I7 

1 

Ion  Pcoiomée»  fut  l'an  dernier. de  là  vie  dudit 

CambyfeSi&icetccopinionil  s'astcAe. 

Tenetncnc  que  parla  prcmiciecolomneon  voitqu'il  yaquarautC'Cinqaïudc^iSc^coceen- 
rre  U première  opinion  & la  repcie(nie,&  que  lors  que  le  P.  Petau  compte  le  premier  an  dcNa- 
boruU^i!  s*en  manque  quarancc-quacre  ans  que  te  ne  Coj  encoresi  cecie  première  ann^e.  £e 
quand  ie  compte  l’an  premier  dudit  Nabonallâr,  Petau  en  compte  quarante*  cinq , Eufebe  trcn« 
(e  & vn , Temporarius  trente , Salian  vingt* hui^  Vingher  feize , Ôc  ma  premiercpoiîiion  fix. 

l'ajr  cflé oblige  démettre  ces  deux  positions  Éir  les  dilficulccz  qui  fepeuuent  Recouchant 
leregnedeCambyfes  yâcaufequeles  Autheurs  ne  demeurent  pas  d’accord  du  temps  de  Ton  te* 
gne  » de  que  les  fepe  ans  que  Ptolomée  a exprimez  Te  peuuenc  rapportes  aii«c  les  dermen  ans  de  fz 
vie,  ou  auec  les  premiers  ans  de  fon  règne.  Quoj  qu’il  en  Toit , nous  ne  ibmmes  non  plus  d’accord 
du  commencement  duregne  de  Nabonadàr  que  noos  l'auons  cAd  des  Olympiades  de  des  ans  dt 
Rome.  V o/ons  maintenant  l’origine  des  fepeante  ans  de  la  capciuied  de  fiabylone. 
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520  CHRONOLOGIE 


DIVEKSITE'  D’OPINIONS  TOVCHANT 
(ori^  de  lé  taftwké  de  BétyUne. 


P E T A V tnec  le  premier  en  des  70.  de  U cipûuké  i l’an  5.  de  loa- 
chùn , &à  l'an  a.  de  l'Olympiade  4.). 


V I N G HER  la  fait  commencer  U'an  premier  deSedecias|dt 
i l’an  a.  dela|y.  Olympiade. 


TEMPORARIVS  ,SALIAN«cLAPEYRB  com 
mcncenc  Iciyo.  ansdela  captiuiréde  Babjlone  à la  defoU- 
cion  de  laville  de  leruCücm,  Sc  immediactnsenr  apres  l'aDii. 
Sc  dernier  de  Sedecias.  Mais  T emporariut  die  que  ce  fut  l'an 
4.  de  l'Olympiade  49.  Salian  l'an  a.  de  la  mefme  Olympia- 
de»dc  itdy  quc4cwraa4.  del'OIympiadè4i. 


E V 5 E B E en  met  le  commencement  feize  ans  plus  bai, 
&i  l'an),  de  l'Olympiade  47.  parce  qu'il  donne  dix  ans 
de  régné  plus  que  la  uinâe  Elcrirurcau  Roy  Amon»  l( 
Qo'ila  fuinyanregncides  Rois  de  ludalcsluppjuuon 
des  Septante. 


Aiaüloa  voitefl  refpace  Sc  dotée  de  crente-huidant  «exprimexi  U première  colomne,  qua* 
treopiniofu  fort  diffetentesfurroriginedes  reptantcans  delà  captiuité  de  Babylone>dc/quellee 
U troificrme  opinion , encore!  qu’elle  fuiuela  ventablepoEcion , fuioant  Laregle  de  ta  fainde  £f* 
encore , H eft-ce  que  les  Aotheucs  n'en  font  pas  d'accord  pour  les  années  des  Olympiades. 

Toucesleiquellcs différences  des  Authearslarlescommenccmcru&ongincs,  tant  derdires 
Olympiades  que  des  ans  de  Roroedtdelacapciuicé,  nous  font  voir  qu'il  cil  impoflible  qu'ils 
Ibieat  non  plus  d’accorddu  commencement  doregnedeCyrus  premier  Monarque  des  Perfes. 
Car  encores  qu’au  commencement  de  fonregne  ils  caTchent  tant  qu'ils  peuuentdes'accorderà 
dire  que  ce  fut  le  premier  an  de  la  cinquante-cmquielme  Olympiade,  bien  qu'ils  Ibicm  d'accord 
en  pacoUe  ils  ne  le  font  nullement  en  effet,  comme  nous  vcrr<Misâ  1a  table  (bioanie  en  appliquant 
tes  ditterfesopinioniaux  feptante  ans  de  la  captioicédeBabylone»  àles  compter  depuis  la  defo* 
iationdeleni(âiem,quinousrer«icoatàtoQi  déréglé. 
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EVSEBE&TEMPORARIVS  le  mettent  icf,  fc  diiênt  que» 
fiic  lepremietandelajj.Oljrnipiidc:  mai»  Eulcbeicuiqaece  foill  w]i. 
dclamptiuitd.dcTcniponriiiirinff.  comme  il heft.  j 

‘S  A Ll  A N lemetic7,dedit  qucceEitlcpremietandclipJ.Ol/inpic^ 
de, comme eulE  1*1041.  deUciptiuitA 
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'.LAPEYRE  coarenew  compUtfânce  qtieCynï»  apcçomreenc^d» 
régner aa  Royaome  de  Perfe,  dequecccanfucTan  i.dela55.01jn* 
piade : i cdÊ qu’il  aura eftd Roy aocc'Aftyages du feul Roiaume de 
Perfe  17.  ans,Ac  les  ap.reftans  depuis  qo’il  fat  Monarque, qui  font  en 
loue  f d.aoJ  de  régné, £c  qiTil  (oit  cnort  aagd  de  700ns  félon  Dicralfitti 
PerfîcQS , au  rapport  de  Vingher. 

V I N G Ht  R ycut  que  cefoit  le  premier  an  dcla55.  Olyrn^ 
piade,âedicauiliquece  (utlepremicrao  quifmuiclesyo/ans  dt 
5 Jacaptiuicé. 
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Tir  toutes  lcrjucl]cfl  (l9noaftticiohï.<ui  f o>^  cliitcmcnt  qi^etms  <es  Af  t^juri  pe 
0 Jent  non  plus  de  Olympiade , njr  du  commenceuicnt  du  régné  de  Cyius  que  pefeceS^n* 
tes  époques:  flr  pai ^nt ic  rte  AisiiulfeinetotisUi^drlcs  Aimrej'àTn'sdeprendrema'nieruresde 
icle  façon  aue  i'aye  toufrourt  la  &^hâe  iÇrctitune  ppti^pion  garenr , qui  c(l  la  Teule  à laquelle  ie 
ài'arretU.  Or  (x  tous  ces  Meilleurs  ne  font  d'accord , ny  des  origines  des  Olympiades , ny  des 
ans  de  R.omc,ny  du  N abonallàr  de  Pcolomce,  ny  du  commencement  de  la  captiuitÀ  ny  du  règne 
deCyruf  ,cciCiinement  il  eftifnpollîble  qu'ils  le  (oient  de  Tan  y.  durcgnedeCaml  b/fti  fiiccci'- 
feur  de  Cyrus  ny  moins  de  Tan  ax{.  qui  doit  ellre  courant  ai9ee  l*an  y.dudit  Camby&s  : Laiilbiu^ 
tes  donc  11  t tafehons  de  faire  voie  la  vérité  exaâe  de  no^o(îtions  touchant  (es  .années  de  rc* 
gne  que  nous  donnonsi  Cyrus  Monarque  des  Perfcs.i  Aduerus  Cambyfes  Ton  Bis  9c  ruccelTenS 
ec  aux  autres  ,tufqucs  M'an  6.  de  Darius  Hiftafpis» en  appliquant  les  règnes  des  Rois  Eropeteor* 
aux  ans  de  leur  Empire  depuis  la  ân  des  ye.  ans  de  la  captiuité  de  Babylone. 
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Au  (.an de  Cyros  les  luifi  remontèrent  en  ludée  pour  y baftir  le  Temple, x.  Péi . 
L'an  i.de  l.nif  irtiuée  au  i.mois  ils  ieteerét  les  fondemes du  Temple,  i.èfd.).9. 
An  premier  des  4.4.  qu'on  demeura  àbalUr  le  TempU,i'.  Itén  s.^o. 
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40!  EmpefchalebaAiemenc.i.^/îér.  4.  8. 
rf  t j Lors  fut  Utdé  le  baftiment  lufaues  i ranfecond  de  Darios,  t.  £/ir.  4. 14. 
4X^  A l'an  fecondde  Darius  Zoroubel  9c  lofué  commencèrent  de  badicle 
4)  Temple, i.^Vra/4.x4.  dcy.a. 
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Et  Est  acheué  le  T emple  Tan  (ixiémc  de  Darius , 1.  F/Wir.  C»  15. 
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En  la  precedente  Table,  la  première  coIomnccontienrJerantdeï’Em- 
pirc  des  Perfes , depuis  c]ue  Cynis  en  fût  le  premierMonarquCi  At^u'ü  euEÎ^ 
itiisfinàl'Empiredes Airyrien).  : 

La  1.  noùs  donné  les  noms  dés  MOnanqués  des  Perlës,depais  tyrus  qa^ 
fiil  le  premier,  A rtuchis  dit  Cambi(ês,ae  A rtaserjtcj  lé  Gran  A qui  ftt  le  Ic- 
cond,  Smerdislefaux.oule  Magitié,dicaufli  Artaâlftsfcs/qui  (îit  drôificfj 
me;&Darius,filsd’Hiftaipis,quifutlc4.  , v n-..*  '.n»,  ,«1.^^ 

\ La  j.'colomne  nousdonne  Icsaftsdosre^ésdéCywsid'éCatnbylcs/ 
de  Smerdis,&  iufquesàran  «xle  Darius,  auquel  tenTp$‘leTemplc^e'DicH\ 
fût  paracheuc.  i-  .'•  > i4 

ïLà  4 Contientlcs4<.anneesqu'ondemcma*il«ftiidèTert>pl*t > f 
■ Let  5. 6.7.8. 9. 10.  II.  & it,  contiennent  k$^n$yfe'r^rdoAffijrntr>> 
Catnbyfes,  dit  Artaxcrxcs  le  Grand , feloii  lés'diiierrtsopinionsdtsdiû'ew 
Aathèurs,  qui  font  au  deflus  & dedans  dèebdf^uaiWlotnneVptirltÙl  &rdra^ 
quetouteslesopinionsontvnemcûnefin,  quoyqu'cUMilÿ^teA>nmit«^i 
cemcnsfortdilicrens.  " — ' 


) •.ir.iuB  •««jr.nstv 


La  15.  contient  le  rcHedes  ansdeNabMa(&r^'â(qnM<1W<9O>ltidi0 
Nabonairariufqucsàron  anxi5.quieft'cotftadtaua^  l*an  dé'tnrer.du-TSÎ* 


s peuotnVcihé  veïji^lemltiiii^^^ 
entendu  le  regne  de  Cambircsyroitqu!>l  aytfcoranjblfté<d«<r6gtn;Mtitacli 
lavicdefonpereCytuSjfoitde  fonregiMi^atidit  fetfcuiÿ’foirdï^uit  le 

temps  qu’il  eut  fiibjugué  l'Egypte.  ■ it- y,  ;>».  .n-' 

La  dcrnierecolomne  contient  les  GHympiaduïèioh  niïftfe  oidr<^àRs\ 
monter  depuis  l’an  t.dcla  69.01ympBKfi^qul  fiittoncurreiftanec  l’an-der- 
nierduditAfluerus.Cambifes,ditArtaen*»kGTapd.  ' .= '3 

Le  furplusde  la  demonftration  eft  fâcücècnactTdrqcftartt  letourefclair- 
cy  par  paflàgcs  deJ’Efcriture  (âindle. 

Puis  donc  que  nous  fàifons  voir  par  latrffii  praoedcRtcsdcmonllra  lions, 
le  peu  ou  point  d’accord  qui  eft  entre  les  Auraciih|itant  furi'origine  dés- 
olympiades,  que  des  ans  de  Rome,qUe  du  Nabbnartiir  de  Ptolomcc , 
des  durees  des  régnés  de  Cyrus  8c  diÆsiriby  fe^  coasme  aulfi  du  commen-’ 
cernent  des  7 o.ans  de  lacaptiuite'deBabjloneyUncftrisps  obligé  de-les 
fuiureny  de  les  mettre  d‘accord,8c  làns  beaucoup  meibucierdes  ynsny  def 
autres,  il  mefufHt  de  (ùiurc  le  El  perpétuel  de  ma-làinâe  Chronologie,  8c 
defuiuretounourslespurstextesdélafâiniftcEftricure.  ^ 

Parlerquelsi’apprcnsqu’ilyaeupluficurs  tianrmigrationsdcsluifs  iàî-> 
ces  en  diuers  temps  par  les  Rois  des  A fty  riens  ou  dc'Bwilone,  à pas  vne  def' 
quelles  on  ne  doit  mettre  l'origine  des  reptantoansxie  la  captiuitéde  BabK 
lanequ’àlaftuletranrmigraciondclerulalenvj  anift-appeliee  par  leremie 
chap.  i.verfet  qui  fût  immediatemencapresTin  i'i.8c  dernier  du  règne  de 
Sedecias  dernier  Roy  de  luda  .-car  ce  fût  lors  que  la  ville  fut  entièrement  de-'. 
ftruitc,lc  T cmple  du  Seigneur  8c  toutesles  maifons  bn»flees,ac'lesmurül- 
lesrafees;  depuis  lequel  temps  feulement,  8c  non  pluftoftny  plus  tard,  oiv 
peut  appliquer  les  pallàges  6c  textes  fuiuans.  .<-1*  .-■•'p 

QJ5_q  üij' 
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îH  CHRONOLOGIE 

I.  QiieféniChdiiRty SedeciM, ^uifiitténit.JtN <J>iéchedoaof$r,  - 

Jtm  f»tafiufnif.f*r  térmceduR»yieBMione,letcm.^i..\.i. 

%.  Qiu  U 'Vite  fut  blo<jun  iufjuts  if  an  ii.Jndû  Stdeàat,^nifMt  tan  i 
Ualmdtcdonffnr  R^4<  Bahloue,\ettm.it..yti:eCi^.R.oatyt.t. 

).  Qÿeaf>4-nn)is  CF  9-itnr  dudit  nuis  f («icbdicc  année  u.  de  Scdeciasfif 
iJ^Nabuchodonofor)  U fammtfutfi  grandt  en  la  viBt,<juelt  Roy  Stieciat 
auec  U plus- part  des  guerriers,  fortit  de  la  vJle,  tjuil  fût  pourfutni,  ejr  prit  ^ me- 
né an  Roy  d«  ffhbi/onevfui  ayant  fait  mourir  laualesfilsdeS tdetiat  ieuant  Ityjuy 
^ ereuer  ltl'ye/ix,iCS‘.  If  mena  lié  en  Bahdone,Cr  U mit  euprifon  mf^ueià  fa  morti 
>crcm.5t.6.&ruiuans,&  4.  Rois  i.5.).&fuiuans. 

4-  iPiitH'iumoit  de  lodtteannie  1 yJe  Naiuehodonofor,  tda- 

knfardoRiÇdnirai  def^rmee  du  Roy  de  Baiilonefôfvndet  Seigneurs  di  fa  Cour, 
krufla Umeifondn Seigntpr,ef  le  Palait  Royal,  Cr  toutes  les  msifons  de  lernfa-  ■ 
ltm,Cr  deflrmfitlai  murailles  delà  'uiStum  if  entour,  4.R01S  ï5.S.ÿ.to.&:  le* 
rcBiie5»./aii^^i4.  i 

5.  Que  les  enne/nit  mirent  le  ftu  en  la  mai fon  de  Dieu,(y  de^tuifîrtnt  Ier  mu 
iMiBeislt  iaudé^'ûj’rufiewtt  toufes  les  toHri,&demolirent  cetfuitfloit  pxetiéux-, 
Cf‘~ft\oucune^Flttithatf*defrfpae,ieeluymenk  enBalnlone  feruoitauRoyCti- 
jknfh  à dt.fueifiRty  de  Rerfe  régna.  El  jue  la  parole  du  Seigniur  fuji 

aeetmpiioiluil<^u/iitfrtditfiar  la  ioucliedeltrtmie,quetoMUiioundelaiefu-. 
•Utitudttftttrtfrre%i^h Sabathiufjueiiu^ueyo.antfrffetuaetompl».  ». 
Fual.^  <»  Etdieremiejiuait  prédit, 

ai  4,.^emFiUi>erétii*kivdM)fufi^defirteCFeue^onnement,  (rtomet 
les  gens  deuoient  feruir  au  RoydeBabiloneparyo.ans.  Etefuetfuand  yo.anf 
fénient  acrompbi , Oitndeuait  x^ttrli  Roy  de  Babilone,  icrem.  4 {.1 1. 1 ». 

' 7.  Car  ie,Seign<uu  dii  aiufi  ^ Quand  fepeante  ans  commenceront  i efire 
accomplis  en  Bahylone  yie  voue  uifttray.Cr  fufèiteray  ma  bonne  parole  fur 
Vous  pour  vous  faire  retourner  en  et  ûeu  cy  (c’eft  à dire  en  iodcc)  Icrcmie 
»9.io. 

Pat  touslclqilds  toiles^  faut  cftre  aueugle  volontaire, (i  on  ne  voit  <]ue 
cette  dciblatioavniuerfcUefuiuitiinniediatcinct  lanzi  & dernier duRoy 
Scdecias,&que  les  70.a«<id  la  captiuitc  de  Babylonc  coururent  depuis  ccc- 
cedciolation  iufquoSMittrops<]u«4eRoydePeirecotnmcnçadc  régner, 
c eft  à dire, .fut  maiftre  & M.onarquc  de  Babilone,  & de  tout  l'Empire  \ ce 
i^uiartiaapunduelIcaDent;  carlea^aanscftotent  accomplis. 

jiu  premier  an  de  Cyrua  Roy  de  Per  fa  , pour  accomplir  la  parole  du  Sei- 
gneur qud  auoit  parle  par  la  bouche  de  leremie,lx  Seigneur  fufc'ua  feffnt  de 
Cyrsts  Roy  de  P erfe,  lequel  fit  publier  par  tout  fon  Rotaume  ,aufi  par  lettres, 
difant , TtBet  ebofes  dit'  Cyrut,  le  Roy  de  Perfei  Le  Seigneur  Dieu  du  Ciel 
m’a  donné  tous  les  Roiattmes  de  la  terre  ; gy  ietlui  ma  commande  tjue  ie  lui 
ethfe  vne  mtifbn  en  lerufsdem  ,la^ueBe  tjl  en  ludet.  Qjûefl d'entre  voue  tous 
fon  peuplei  LeStigneur  fon  Dieu  foitauee  lui,  (y  fu'ilmente,  t.P»nl.)6.tz. 
»}.  & i.ETdtas  I. 

Et  ainfijCou  auenoo  di£culcé,le  premier  an  de  l'Empire  de  Cynis, apres 
que  Dieu  luy  eut  donné  tous  les  Roiaumes  de  la  tcnc,  c'cll  à dire  apres 
qu’il  luy  eut  donne  l’Empire  6c  la  Monarchie  de  la  terre  , fût  auflj  le 

premier 


f 
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premier  an  delà  liberté  dcsluifs,&la(înde  leur  capciuité,  larjuclle  auoic 
durércpranccans:  car  ce  fût  lorsque  tous  Icsiuils  remontèrent  en  ludce 

[loui  y reedifict  lcTcinpleduSeigneur,&ccpremier  an  de  fon  régné  fut 
epremierdes  vingt  &ncufqueHerodoteluy  donne  deregnedepuisqu'il 
fut  Monarque  : tellement  que  la  duree  de  la  Monarchie  des  Pcrfescom- 
menceauec  la  première  annee  du  Roy  Cyrus,qui  aduint  félon  la  pure  véri- 
té l’an  fécond  de  la  cinquante-  neufiefme  O ly  mpiade,  l’an  d eux  cens  dix  de 
Rome, & l’an  trente-  cinq  de  Seruius  T ullius  Roy  des  Romains,&  l’an  i g 5. 
de  nolfrc  fécondé  pohtion  duNabonaifarde  Ptolomeei  laquelle  fécondé 
pofition  rapporte  & tombe  à l’an  3 4.dc  Merodac  Baladan  Roy  de  Babilo- 
nc, qui  fût  la  premieredepuisqu’il  fut  Empereur  d’Aflÿrie. 

Etainfi  iememocquede  cette  prétendue  certitude  de  la  première  an- 
needela55.  Olympiade  pour  le  commencement  duregne  deCyrus,  puis 
que  nous  auons  hiit  voir  par  la  première  de  nos  fix  demonft rations , que  ce 
qui  eft  la  55.0lympiadcà  l’vn  ne  le  peut  cRrc  à l’autre, &que  pour  ce  regard 
ils  ne  fon t nullement  d'accord. 

Etietrouueque  laderniere  année  des38.de  rcgnequcHerodote&  Eu- 
febe  donnent  à Alliages,  a (à  hn  aucc  l’an  7 o.  de  la  captiuité  de  Babilonc,& 
qu'ainhen  mefrnctempsqucCyrusfutRoydc  Perfe  il  futaulli  Empereur 
& Monarque,  Sc  eut  raifon  de  dire  que  le  Dieu  du  Ciel  luy  auoit  donné 
tous  les  Roiaumes  de  la  terre , cncores  qu’il  ne  les  polfcdall  pas  tous , que 
par  les  Loix  de  la  Monarchie  qui  veulent  que  tout  obei'lTc  à vn  (èul. 

Or  puisque  la  première  annee  deCyrus,c'cR  à dite  le  premier  an  de 
l’Empire  des  Petfes,  e(l  attachée  & liee  à la  7 o,  annee  de  la  captiuité  de  Ba- 
bilonc,&qucparno(lre43.1iai(bn  tireedelalàinâeErcricurecIlc  fuit  im^ 
mediatementran 70.dcla captiuité, &quela  44. liaifon  nous  fait  voir  la 
fin  de  l'Empire  des  Perfcs,comme  la  43.  liaifon  nous  en  fait  voir  le  com- 
mencement,nous  apprenons  la  duree  en  gros  de  l’Empire  des  Perfes  & de 
l’Empire desGrecs par yneconfequencetres-necclTaite  titee  de  la  fainéle 
£fcriture,quie(lnoilrc45.  liaifon,  laquelle  nous  liel’an  171.  de  l'Empire 
desGrecsauecie  ConfulatdcLNn»rCitci/iwM»e//M/,àquoy  toutes  les  vc- 
ritez  des  prophanes  quadrent&  s'accordent,  ainll  que  nous  le  demon- 
flrons  dans  nos  difeours. 

Etpoutlesxÿ.ansqu’Hcrodotcdonnede  régné  à Cytus,premier  Mo- 
narque des  Perfc5,&  pcrc  de  Camby  fes,  il  les  faut  inEùlliblcment  & necef- 
làirement  prendreàl’an  premierdefon Empire, Gnous  voulons  trouuct 
les  4e.ans  qu’on  demeura  àpatfaireleTcmple,ainGqueGiinél  lean  ledit 
à fonxhapitre fécond  verfet  vingt;  lequelTemplc  ayant  cfté  fondé  en  la 
féconde  année  deCyrus,  depuis  cette  fecondecxclufeiufques  à la  fixiefme 
annee  du  Roy  Darius  Monarque  quatricfmcdcs  Perfes,  à laquelle  le  Tem- 
ple fut  paracheuéjietrouue  les4<>-ansdefainâlean,auec  lequel  i’aime 
beaucoup  mieux  m’accorder  qu’auec  ceux  qui  font  tant  de  cas  delà  35, 
Olimpiade.  Etnefe pcuuentces44. années entendred’autreTcmpleque 
deceluy  qui  fût  fondé  en  lax.anneedcCyruSj&achcué  en  la  6. annee  dç 
Darius.  Carceluyque  Salomon  HtbaGir,  outre  qu'il  auoit  edé  bruflé,  k 
, rafé  k ruine,  il  auoic  edé  acheue  en  fept  ans , 5.  Reir  7.1.  Et  l'autre  qu’on 
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attribue  à Herodes,puis  qu'il  fût  commencé  l'an  1 8.du  règne  dudit  Hero- 
des,8cqu’iln'cnrcgnaquc57.onn'apeucftrcàleb3flit  qucquciques  lO. 
ans , lofephe, lin.  i j.  der  chap.  1 4.  & d'ailleurs  Hcrodes  ne  feit 

que  lerecdiHcr,rcbaItir&  decorer;&partantlcs4&.ansdontellf^itmen- 
llonen^aln(SV  leannefe  pcuuenc  entendre  que  duTempIe  qui  fut  com- 
mencédu  tempsdeCyrus,&  acheucl'an  é.de  Darius. 

Quant  aux  douze  ansque  ie  donne  au  fécond  Monarque  des  Perfes, le- 
quel Efdrasüc  Eftlier appellent  AlTuerus  Artaxerxesle  Grand,  Sc  Herodo- 
teSclesautresAutheursappellcntCambifcs,  i'aime  beaucoup  plus  fuiure 
cncclarEfcriture  fainâe,quePtolomceny  tousics  Autbeurs  qui  ont  ef- 
cru  deuant  moy,lcfquclsneantmoins  pour  concilier  i'ayfaitlac.dcmon- 
ftration.où  Ion  voit  la  neceflité  des  veritez  que  nous  fouftenons.  Ce  Roy 
donnaiufquesàlaândecesioursdcsempelchemcns  pour  la  rcedification 
du  Temple. 

l’ourle  Magicien, ou  le  faux  Smerdis,  Monarque  ie  fuis  d'accord  aucc 
touslesAuthcurs,yadjouflancque  parEfdras  ilcllappellé  Artfxerxes,  & 
qu'il  Ht  £di£I  pour  cmpclchcr  le  baftiment  duTemple , qui  dura  iufques  à 
l'an  z.dc  Darius  Ton  fuccefleur. 

Et  en  ce  qu'il  cil  du  au  i.d'Efdras  chap.C.verf  14.  & 1 5.quc  IcTcmplc  fut 
} paracbeue  l'an  6. de  Darius,  Dieu  l'ayant  commandé,  & Cyrus  Se  Artaxer- 
xes  Se  Darius,  il  faut  en  tendre  Artaxcrxes  le  Grand,  qui  eftAlTuctusCam- 
, bifes,Iequcl  fur  la  fin  de  fes  iours , en  faucur  de  la  Roinc  Ellhcr  Se  de  Mar- 
‘ docbee,donna  le  mefmc  commandement  que  fon  pere  Cyrusauoit  donné 
pour  la  rcedification  du'Tcmplci  Icl'urplusdcnosdcmonflrationscRclaic 
Se  intelligible,  c'cll  alTcz. 

Royaume  Je  Sicile. 

La  neuficCne  Se  dernière  colomne  de  ce  Siècle  ell  de  l'origine  des  ebo  - 
fes  Se  des  pcrfonncsillullrcs,  en  Laquelle  vis-à-visdcl'an  n.  du  régné 
d'Alliages  Roy  des  Mcdcs.qui  fiitl'an  7,duregnede  Balthafar  Roy  d'Afly- 
tie,8e  ainfi  l'an  45. des  7 o. de  la  captiuité  de  lerulàlcm.Se  par  côfcqucnt  l'ah 
; 1 .du  Monde,  nous  auons  marqué  le  Roiaume  de  Sicile , qui  elt  vnc  1 lie 
de  la  mer  Mediterranée  -,  non  quedéslors  fût  l'origine  de  ce  Roiaume  : car 
DenisdeHalicarnalfetefmoigncquclcsSiciliens,  peuples  d'Italie,  com- 
mencèrent de  l'habiter  So.ans  deuant  la  prife  de  T roy  e.  Se  que  eux  ou  Sicu- 
lus.RoydesAufoncsSe  Liguriens,donnetcntlcnomdcSicilc  à l'ifle  qui 
fappclloitiadisTtinacric,8epuisSicanic.  Maispareequ'enuiron cctcmps 
Eulebe  marque  que  Phalaris , T yran  de  Sicile,  fut  bruflé  luy  mefmes  dans 
Ph»I»ris,Ty  le  T aurcau  qu'il  auoit  accouflume  de  bruder  les  antres , des  fuccclTcurs  du- 
janacSiole.  nuelonn‘entrouuep.asdanslesAuthtairsrordtc  exaélcmcnt  fait;  mais  il 
fc  voit  comme  depuis  cellui-cy  ont  regfle  en  Sicile,  ou  comme  T yrans,  ou 
commeRois,oucommcSeigneurs,Phalarist.dunomTyran  d'Agrigen- 
tc, Hypocrates, Gclon,  Hyeron,  Ducecius,  Denis, Denis z.  Dion,  Calip- 
pus,  T imoleon,  Agatoclcs,  Hyeron  fécond,  Gclon  dcuxicfmc,  Hycrofmc 
fils  de  Hycron,Se  Ênalcraent  Sextus  Pompcius,fils  de  Pompée  le  Grand,la 
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poflcdoit  du  temps  de  l'Empereur  Aueufte.  Pour  les  nouueaux  Rois  de  Si- 
cile depuis  les  Siècles  de  la  Grace,nou$les  dirons  en  leur  temps. 

La  fécondé  Ndonarchie  du  Monde,  qui  fût  celle  des  Petfes,  eft  marquée  i.  Momr-' 
vis-à-visde  l'an  du  Monde  }66o.  On  en  voit  les  Rois  dans  lacolomne 
particulière  des  Rois  des  Perfes en  la (àindte Chronologie,  c'eRpourquoy  **" 

il  feroitinutiledeles  redire  icy. 

LesConfulsde  Rome, c’eftadirelorimne  des  Confulats,eftmarqueeà  ConfaUu  de 
l'annec  3 5.de  la  duree  de  l'Empire  des  perfcs , qui  fût  l'an  du  Monde  3 « 94. 
deux  cens  quarante-quatre  ans  apres  la  fondation  de  Rome/clon  Euttopc, 

Et  pour  n'eftre  icy  ennuycux,&  pour  euiter  peine  inutile,ie  renuoye  lesLe- 
ûeurs,pourvoirlesnoms& l'ordre  des  Confuls  de  Romc,ànoftredcmon- 
ftration  particulière  ci-deuant  infereeaux  difeours  du  Siecle  trente-quatre, 
où  le  nom  & l’ordre  defditsConfulsfe  voit  depuis  leur  origine  iufques  à 
l'annce  de  la  palfion  de  noftre  Seigneur. 

Finalement  nous  concluons  ce  trente  feptiefme  Siecle,  en  comptant 
l'an  du  Monde  trois  mille  fept  cens,  prouué  pat  l’an  quarante- vn  de  l’Em- 
pire des  Petfes. 


SIECLE  XXXVIII. 

CE  trente-buiâiefme  Siecle,  qui  fevott  en  la  trente-huiâielmepaM 
deialàindleChronologie,  anuiâ  principales  colomnes , ainli^que 
nous  les  allonsdiuifer. 

La  première  contient  la  fuitede  la  gencalogie  de  nodre  Sauueur. 

La  X. les  années  du  Monde defquellcs  ce  Siecle  ed  compofe'. 

La  3.  les  Chefs  vifibles  de  l’Eglife  qui  l’ont  conduite  durant  ce  Siecle.  -J 

La  4.  les  ans  qui  ont  couru  depuis  la  mort  de  Baltha&r  Roy  d’AlTy-  " 

rie.  ■ 

La  (.les  ans  qui  ont  coura  depuis  la  fondation  du  fécond  Temple. 

Et  d’autant  que  au  delTous  de  ces  deux  colomnes  il  y a vn  nouucl  or- 
dre d’vne  nouuelle  colomne,  auant  que  de  palfer  outre  il  faudra  dire  ce  que 
nous  edimons  nece(raireenlesfiniflant,&  premièrement  fur  laquatricf- 
me,taquelle  nous  fînidbns  àl’an  (cptante  depuis  la  mort  de  Balrafàr  der- 
nier Roy  d’AfTytie  de  la  race  deNabuchodonofor,  laquelle  feptantc  an- 
née fe  rencontre  auccl’andeuxiefme  du  régné  de  Darius  Roy  quatriefme 
des  pcrfcs. 

lied  donc  dit  que  le  prophète  Zacharie  commença  de  prophetifer  l’an  Etpliation 
fécond  du  régné  du  quatrieCne  Roy  des  pcrfes , qui  fiit  Darius  premier  de  j'J. 
ce  nom  depuis  l’Empire  de  Cyrus,&  ce  au  hui(diefme  mois  de  ladite  année,  puS’àjnj'i e 
& que  au  vingt-  quatriefme  iour  du  vnziefme  mois  de  cette  mclme  fecon-  cha- 

deannee  le  Seigneur  parla  à fon  prophète  par  fon  Ange , Z«<f.  1.7.  & com- 
mel’Ange  eut  parle  à certains  perfonnages  qui  edoient  parmi  des  arbres 
de  myrtne,  êcqu’ils  luy  eurent  refpontfîi,  l’Ange  s’adrelTant  à Dieu  luy 
dit,  O SeigneMr  des  armees,  influes  i ^nand  [ersu-tu  fans  faire  merej  4 le- 
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ruftlcm  CT  «<**  Cicts^  de  luda  aufqueüet,  tu  es  couroucè , voicy  defîa  tan 
Jepeantiefme,  Zachar.i.ix.  Etcesfcptamcansfcmbicnt  cftrc  rcitcrcz  dans 
îi«  ^‘=“'^™*Zacharic,cIiapitre7.5.  Oapcucdeniandcrdcquclsfcptantcans 
d«Sî’”x*  l’Ange  en  Zacharie  ; quelqucs-vns  ont  eftime  que  c’eftoie  des  feptâ- 

touchxnc  cei  te  ansde  lacapciuicc'de  Babilone,  à les  prendre  depuis  la  ruine  delcruià. 
7o.»nnces.  Ijnj.&c’eftl’opinion  des  Chroniques  des  Hebrieux,  qui  comptent  ces  Ic- 
ptanteansde  Zacharie  depuis  la  ruine  iufques  aux  fondement  du  Temple, 
cftimansquequandileftditqueZachariecommença  de  prophetifet  l'an 
deuxiefme  de  Darius,  cela  fe  doit  entendre  de  Darius  de  Medc  ; mais  ils  me 
pardonneront;  carce Prophète  necoramençà  à prophetifer  quevn  peu 
auparauant  l’acheuement  duTcmple,qui  fut  du  temps  de  Darius  Hiftafpis 
quatricfme  Roy  des  Perfes, auquel  tempsl’Angedit , ^eicy  défia,  comme 
fil  difoit  que  les  feptante  ans  defquels  il  parle  ne  faifoient  que  d’eftreache- 
uezen  la  Icconde  année  de  Darius  Hiftafpis,  qui  eftoit  le  temps  auquel  il 

' parloir.  OrqueccfuftfousDariusHiftafpis.acnullementdumondefous 

Darius  de  Mcde , que  les  Prophètes  Aggec  & Zacharie  prophctifctenr,il 
ne  faut  que  lire  leurs  liutcs,  Jcainli  l'opinion  des  Hebrieux,  & de  ceux  qui 
les  fuiucntencela,nepcutfubfifter,  pareeque  au  temps  que  l'Ange  pat- 
loit  il  y auoit  défia  44.  ans  que  les  70.  ans  de  la  captiuitc  de  lerufalem 
Second»  opi-  eftoient  finis.  Autres  ont  eftimé  que  ces  7 o.ans  auoient  couru  depuis  la  fin 
70.  ans  de  la  captiuitc' au  temps  que  l’Ange  parloitau  rapport  de  Za- 
70’  aiu.  qui  n’cft  non  plus  fouftcnablc  : Car  puis  que  le  Temple  fut  ache- 

uéen lafixicrmcanncede  ceDariusHiftafpis,&quc  par  nosdcmonftra- 
tions  on  voit  qucccttc  fixiefme  année  ne  fut  que  l’an  quarante-  huidtiefinc 
depuislafindcsrcptantcansdccaptiuitc,il  n’ycn.pcut  auoir  feptante  de 
coulées,  fi  ce  n’eft  que  félon  les  Hebrieux  ils  comptent  les  feptante  ansde 
la  captiuité,non  depuis  la  ruine  de  lerufalem,  mais  depuis  la  première  tranf- 
migtation  de  loachim  premier,  fils  du  Roy  lofias:  car  en  ce  cas  cette  fé- 
conde opinion  feroit  aucunement  de  mife , veu  que  depuis  la  fin  des  fc- 
^tantc  ans  de  la  captiuitc, à compter  de  la  première  tranfmigration  iufques 
a l’an  deuxiefme  de  D.\rius  Hiftafpis  il  y a fbixantc  quatre  ans  : tellement 
J.  opinion  qu’il  yauroit  toufiours  manque  de fix ans  pourtrouucr  les  fcpt.intc,def- 
louchanc  ces  quels  l'Ange  parloir  ; voicy  donc  ce  que  i'en  eftime.  Cet  Angeayantpar- 
7o.amieet.  auxperlonnagcs qui cftoient  parmi  lc5Mynhcs,aciccuxluy  ayant  tef- 

pondu  que  toute  la  terre  viuoit  en  paix,  fçaehant  que  la  feule  Icrufilem 
eftoit  cncores  defcrtc  & miferable,  adtcflànt  fa  patolcà  Dieu  luy  dit,  Hclas 
Seigneur,  iufques  à quand  fera-cc  que  vous  aurez  pitié  de  voftrc  Icrufa- 
1cm  , vous  luy  auicz  prédit  par  la  bouche  de  voftre  Prophète  Icrcmie 
qu’elle  feroit  defcrtc  durant  foixantc-dix  ans  , & quelle  femiroit  au 
Roy  Nabuchodonofor  & à fes  fils , & aux  fils  de  fes  fils,  lerem.  i j.  11. 
: ' & ty.  6.  Or  non  feulement  clic  a elle  dcfèrtc  depuis  fà  ruine  du- 

■ ; ran*  feptante  ans  , mais  voicy  défia  la  feptantiefmc  année  depuis  la 
mort  de  ce  Roy  prophanc  Balthafàr  dernier , fils  des  fils  de  Nabu- 
chodonofor i & toutesfois  voftre  faind  Temple  n’eft  pas  cncores  rc- 
bafti,  ny  voftre  fainétc Cité  rccdifiec.  Et  c’eft  félon  mon  fcntimcnt.la 
myc  ^elligcnce  de  ce  paffage , ayant  à cet  cfTcift  marque  les  ieptanr.e 
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aances  depuis  la  more  de  Baltafàr  au  Siècle  precedenc  dans  la  colomnc  du 
Prophète Oaniel,& au prefenedans la 4.colomneiurques  àla  fin  derdites 
70.annces  afin  qu  a l’cril  on  puilTe  voir  la  foliditede  cette  méditation  pour 
rintclligcncc  de  ce  palTage. 

Quant  à ce  que  nous  auons  à dire,  outre  ce  que  nous  en  auons  défia  dit, 
fur  la  cinquiefme  colomne,  au  commencement  Je  fin  d'icelle,  le  fujet  en  eft 
pris  du  fécond  chapitre  de  fàinâ  1 ean,  où  les  I ui  Is  demandant  à nollrc  Sei- 
gneur vn  fignc  pour  authorifer  fes  oeuutes,  lelusayant  rcfpondu  qu'ils  euf- 
îent  àdeftruire  ce  T cmple,  & qu'en  troisiouts  il  le  relcuetoit , ces  aueugles 
n'entendent  pas  qu'il  difoit  cela  du  T eraple  de  Ton  corps,croyant  qu'il  par- 
laft  du  Temple  de  lerufalem,luy  répliquèrent.  Ce  Tejnjitc  a ejie  eitifr  par 
ttJj>acrde<jiiarMte-fix  ans tuUrtleuer/is en  rroàiaMrr.  Etc’cffàcaufede 
ce  texte  que  i'ay  marqué  les  quarante-fix  années  delquclles  ptloient  ces 
Iuifs,quifiniircntencettecolomne  vis  à- vis.de  l'an  fixicfme  du  règne  de 
Darius , & qui  commencent  l'an  fécond  de  la  fin  de  lacaptiuité , pour  fài . 
revoir  combien  ce  que  ccsluifs.difcnt  elf  conforme  aux-autres  pallkgcs 
dsi  I.  Efdras  j.  Sc  }.  Efdrat  5.  j6.  qui  difent  que  IcT emple  commença  I an 
deuxiefme  du  retour  en  lerulaiem  ,ic  du  i.  Ejaras  6. 15.:  qui  dit  qu'il  fût 
acheué  l'an  fixiefmc  du  régné  du  Roy  Darius , ou  les  quarante  fix  defquels 
lesluifs parlcntcafainéUcaafcrrouuentiuftcmcnt.  Orfàut  ilnccciTai- 
remerK' que  les  luiBentcndiilcotdcparler  de  ce  fécond  Temple  & de  nul 
autre  I car  en  I cru&lem  il  y aeu<troisiT emples  ; le  premicnoommencé  par 
le  RoySalomoal'an  quatticfme  de  fon  régné , lequel  on  demeura  à>ic  ba- 
ftir  feulement  fept  ans,  & ce  premier  fut  bruûc  l'an  viuicCne  du  régné  du 
RoySedécias.  Le  fécond  Temple  fiubafty  furlesfondemens  du  premier 
par  le  Pontife  Ufutv&  le  Duc  Zorobabcl , & c'ed  à ccfeui-cy:quc  ion  fut 
quarante’  ftx  ans-à  le  badir , & fut  fouuent  pillé  & délabré,  mais  non  ia- 
■mais  tout  à fait  ruiné,  fi  ce  n’eft  du  temps  du  Roy  Herodes , lequel  entre* 
print  do  le  refaire  tout  de  nouucau,  plus  beau,  plus  riche ,-  & plus  luut  qu'il 
n’eftoi#  LetroificfmcTemplcdoncdalerulàlem  fut  celuy  que  fit  baftir 
le  Roy  Herodes  fqt  les  fondemens  du  fécond , ainfi  que  nous  le  lifons  fur 
lafinduquinzicfmeiiuredesAntiquitezludaiquesdela  verfionde  Gene- 
bratd.quifutpawcheué  en  huiâ:  ans,&  ce  Temple  fiitdedtuu&  ruiné 
tout  à fait  l'an  fécond  de  l'Empire  de  V efpafian  par  l'armee  du  Prince  Ti- 
tus fonfils.  Or cetroifierme&dcrnierTempleedoitenexidencequand 
les  luifis répliquèrent  ànodreSauueur:  Comment  donc,difent-ils,qucce 
T emple  auoit  elle  fait  en  quarante-  fix  ans , puis  qu'ils  fçauoient  bien  que 
Ion  n'auoit  edé  que  huiid  ans  à le  badit,  eu  efgard  qu’il  y en  pouuoit  auoir 
entre  ceux-là  qui  répliquèrent  qui  l'auoicnt  peu  voir  badir,  puis  qu'il  fut 
commencé,  félon  lofephe, apres  l'andixhuiÂiefmedu  régné  de  Herodes, 
qui  ne  régna  en  tout  que  trente- fept  ans,  & que  nodre  ^seigneur  c'edoit 
touteequ'il  pouuoitauoir  que  trente  ou  trente-vn  anquand  les  luifi  lay 
parlèrent  de  ce  Temple:  Maisc’cdquelesluifineconfideterent  iamais  le 
Temple  de  Herodes  pourvu  nouucau  Temple,  ains  pour  vnTemplc  ré- 
paré ôc  de  nouueau  enrichi  ; tellement  que  les  luifi  en  leurs  répliqués , cu< 
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d’accord,  que  les  feptante  fepnuincs  de  Daniel  ne  fcdoiucnt  nullcraenc 
prendre  au  temps  que  Daniel  viuoit,  Se  qu'il  en  a parlé.  Mais  comme 
on  demeure  facilcmenr  d'accord  de  ce  que  Ion  ne  doit  pas  faire  , aufll 
cft-on  bien  empefehe  de  fçauoir  au  vray  à quoy  on  fc  doit  tcfoudre  & 
arrefter. 

Lesvnsdifent  qu’il  faut  prendre  l’origine  deces  70.fepmaines  àla  fin  Pttmicre  o.' 
dcs70.ansdclacaptiuitcde6abilone,àlçauoiràlapremiereannee  du  rc-  P"’’®" 
gnede  Cyrus,  fondez  fur  les  paroles  de  Daniel  ou  de  l’Ange  qui  parloir  à m™rdT.‘'ô, 
luy , Dm  pomf}  (ju'on  aura  dtt  U parole  , que  lerufalem  fait  derechef  edifiee,  fcpm»in«. 
Dan.  9.  II.  C'eftàditcdcsle  iour  qu’on  aura  permiflion  d'aller  reedifiet 
lerufalem  ; ce  qu’ils  eftiment  ne  fe  deuoir  rapportera  nul  autre  au  préjudi- 
ce deCyrus,  qui  fut  en  elfeiSf  le  premier  qui  donna  permiifion  au  Duc 
Zorobabelde  s’en  retourner  aucc  lesluifs  captifs  en  Babilone,  à lerufa- 
1cm.  Mais  cette  opinion  ne  peut  fubfiller  : car  puis  que  tous  les  meilleurs 
Hilloricns  demeurent  d’accord,  que  la  Monarchie  des  Perfes  a dure  deux 
cens  vingt-neuf  ans  accomplis,  ce  que  nous  forumes  obligez  de  croire, 
n’y  ayant  rien cnl’Elcriturelaimaequiy  répugne,  & qu’immcdiarcmcnt 
en  fuite  d’icelle  l’Empire  des  Grecs  depuis  Alexandre  le  (irand  iulques  à 
ce  que  toute  l’Afie  Mineur  firft  réduite  en  Prouincc  Romaine  au  Confis- 
lat  de  Ciecton,  a dure  deux  cens  cinquante  ans  , ainfi  que  le  iudicieux 
& véritable  Strabon  le  nous  aifeure  : que  depuis  ledit  Çonfulat  de  Ci- 
céron nous  apprenons  par  les  fartes  Sc  ordre  des  Confiils  de  Rome, 
qu’il  y a eu  foixante  deux  Confulats  iufqucs  à la  nairtancc  de  nortre 
Sauucur;  & que  toutes  ces  durees  adjourtecs  cnfemblc  font  le  nombre 
de  cinq  cens  quarante- dfux  ans  , l’origine  de  ces  fèptantc  fcpmaincs  ne 
peut  cftrcmis  au  premier  an  du  régné  deCyrus, parce  que  coutcs4cs  fep- 
tante fepmaincs  ne  valentcn  tout  que  quatre  cens  quatre-vingts  dix  ans; 

& ainfi  nortre  Seigneur  ne  fe  trouucroit  pas  meimes  né  dans  le  cours 
d’iccllcs,  là  où  il  faut,  qu’il  meure  immediatemenr  apres  la  fin  d’i- 
celles. 

Lesautresdifcntqu'ilfautcommcnccrccsfcptantc  fcpmaincs  à l’an  fc-  i.opinionda 
cond  du  quatricfmc  Roy  des  Perfes, qui  fût  Darius  filsd’Hirtafpc,  fondez  commcnce- 
fur  les  mclmcs  paroles  de  Daniel,  parce, difcnt-ils,qucce  fut  lors  que  ce 
Roy  donna  cette  ample  permiifion, en  faueur  de  Zorobabcl , aux  iuifs, 
d'aller  paracheuer  le  T cmple.  Mais  par  les  mcfmcs  raifons  alléguées  fiir 
la  première  opinion,  ccttc-cy  ne  peut  n on  plus  ertre  de  mife , parce  qu’elle 
ncdiminuëlesanncesdcla  precedente  opinion  que  d’enuiron  quarante- 
hui(rtans,lcrquclsortczdcs  fiifditS54i.iin’cnrcrtcquc  494.  Etainfilc 
Mertic  naifttoit  quatre  ans  apres  la  fin  dcfdites  feptanre  fcpmaincs, 
auquel  temps  il  aoit  mourir,  au  lieu  de  nairtre , félon  le  texte  de  Da- 
niel. 

La  troificfmc  opinion  cftdcccux  qui  veulent  que  l’origine  des  fep-  ^ 
tante  fcpmaincs  foit  au  fixicfme  an  du  règne  du  mcfine  Darius  , parce,  70.  fcpm»i” 
difcnc  ils,quclorslcTcmplc  du  Seigneur  fut  paraclieuc,  & que  lois  les""’ 

Iuifs  furentcomme  cnrcpos,&firentvncorpspolitique&reglé,ce  qui 
n’ertoit pasauparauant.  Maisoucrcquccettctroificfmcopinionn’ertpas 
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fondée  fut  les  exprclTcs  paroles  de  Daniel,  elle  ne  peut  non  plus  eftre  vala* 
ble  que  les  deux  precedentes;  car  deifalquant  encotes  lefditcs  (ix  années  du 
precedent  nottibrc  de  541.  à la  vérité  lanailTancode  noftre  Seigneur  fc 
crouuera  bien  dans  Ics490. années  dcs70.  fepmaincs;  àrçauoirdansl'an- 
nee  488.  Mais  bon  y adjoufte  apres  les  trente  troisansquenobreSau- 
ueurâvefcuauantqu'auoitfouffcttMottCi  Paflion,  tant  s'en  faut  qu’il  ic 
trouue  mort  fur  la  fin  des  70.fepmaines,  ou  immédiatement  apres  icelles, à 
fçauoit  apres  490.3ns, depuislc temps ducommencement  prétendu  des 
yo.fepmaines,  qu'ilaura  couru  plus  de  ;io, ans,  cequi  ne  fedoit  félon  le 
texte  de  Daniel. 

4 opiniondu  Laquatriefmeopinioneftdcceuxqui  veulcntque  l'origine  des  feptan- 
ment  des  7a  te  fepmainesfe  prenne  à la  fcptiefme  année  du  régné  du  cinquiefmc  Roi  Je 
fcpniiines.  Perle,  qui  fut  Xerxesou  Artaxctxes  troi(iefme,hlsdu  fufdit  Darius,  parce 
que  ce  fut  lors  qu'Efdras  le  Scribe  receut  ce  grand  Edid  pours'en  retour- 
ner en  luilceaucc  grande  quantité  de  Prcftres,afin  d'y  reflablir  magnifi- 
quement lefcruicc  de  Dieu  dansle  Temple  nouueau  qui  clloit  défia  p.ara- 
cl’.eué.  Mais  cet  EJicb  ne  parle  nullement  de  la  recdification  de  Icrulalem, 
ains  feulement  du  culte  Diuin  que  ledit  Efdras, comme  Prellre,auoit  per- 
mlffiôn,  charge &pouuoir  d’aller  rebablir.  Or  eft  il  que  Daniel  dit  qu’il 
faut  que  fes  (eprante  fepmaines  fc  comptent , du  tout  <jue  Ion  aura  ^er. 
mifSion  SaÛer  rttdifer  Itruftiem,  dequoy  il  n’cll  nullement  parlé  dans  le 
|)ouuoit  dudit  Efdras  : & ainfi  ne  pouuons  nous  nous  arrcfler  non  plus 
a cette  quâtrieftneopinion  qu'aux  prcccdentcs,y  ayant  exeex  ou  défaut  en 
toutes. 

5.  opinion  du  La  cinquiefmc  Seplusfaineopinioii  detoutcs.fclon  mon  iugement,eft  i 
commence-  (-jyjj  qy,  mettent  l’originedes  feptante  Icpmaines  de  Daniel  en  la  10. 
fepmsmci  de  annce  du  régné  du  lixiclmc  Roy  des  Perles , appelle  par  Eldtas'  fie  par  tous 
cft  ^ ■boriens,  Attaxerxcs, lequel  nousappellonkquatricfratf,dit  Longuc- 

leore  de  tou-  main, fils  du  fufdit  Xerxcs;  qui  ébaubi  l'opiniotlxlc  Ado,'Archcucfquedc 
tes.  Vicnnc,eii  fa  Chronique.  Carcefùtccbui  cy  qui  vcritablcinenc  pennit 

fie  donna  le  pouuoir  à fon  Efehançon  Nehcmic, d'aller  rebabir  les  mu- 
railles de  Ictufalcm, comme  en  efter  clics  le  fuient  pat  le  foin  fie  dili- 
gence du  Duc  Nehcmic.  Et  c'eb  proprement  rccdilicr  vne  ville  quand 
on  en  rcb.ibit  les  murailles,  qu’on  y met  portes  fie  tours , Ce  que  on  la 
rend  clolc  fie  fermée, comme  fit  le  Duc  Nehcmic  i ce  qui  cil  confirmé 
dans  l’Erclcfiabiquc  49. 15.  quand  il  dit , Ncbemic  ijui  nom  a reieui  Us 
mûri  abbjius,  t*"  V mit  portes  ferrures , relrua  nos  muifon<.  Or  puis 
quelcsfeptantefcpmaintsfcdoiuenrcommencct  du  iourque  Ion  aura  la 
pcrmibiondcrcedificr  lemfalcm,  fie  qu'il  appen que  ladirepermibionfijt 
donnccau  Duc  Ncbemic  en  la  vingticfmc  année  dudir  Artaxcrxes  qua- 
tricfmc,  i.  EfdrMi.  Se  5.  c'cbaucc grande raifon  que  i'cbablis,  aucc  ceux 
qui  m’onc  prccc  Jc,le  cûmmcnccmeht  des  feptante  fcpmaincsà  l'an  1 o. du- 
dit Attaxàrxcs  quntricfme,qui  fut  l'an  du  Monde  trois  mille  fepr  cens  qua- 
rante-trois. Et  11 'importe  de  rien  que  cette  vmgticfinc  aiiiicc  fc  ren- 
contre aucc  la  première  annce  depuis  que  ledit  Artaxcrxes  quatricfinc  fiat 
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InilRoi;  catcclartuicnttoucàvn:  EcNchcmic,quie(loic  fcruitcur  do- 
mcftiqucduRoyArta3tcn[CS,&  nonduRoy  Xctxcs  Ton  pcrc,  en  parlant 
des  années  du  règne  d:Jbn  mailVreiaeuefgard  au  temps  que  fondit  mai- 
ftreauattcomtncncéde  régner  aaecfenpcrc,Senonau  temps  que  !e  pe- 
redefon  inaiflreeiloicinoti..&fàucneccnàircmcntqucleditNcnetnieaye 
eritendu  de  prlccdcs  années,  que  nous  appelions  du  paiiage,  parce  qu'rn 
Tctrogradauc  depuis  la  morede  noIlreSâiucur  iulques  à la  première  an-  * 
nce  du  régné  de  Daims  dcuxicfine,dicOthus  le  BaAardjon  trouuera  qu’el- 
le cfciroit  en  l'anncc  vingt  dcrndefnie des  feptanccfcpmaincs  deDaniel,. 
à tjauoit  au  premier  iour  de  b quacricrme  (epmi^c  : & de  là  montant  7 

plus  haut,  pôle  que  ledit  Artazcncs  quatncfinc  aye  regn-.  quarante  ans, 
comme  DiodorcScThucicfidc nous enadèurcnt. montant  de  (âquaian- 
tiefmc  annce,on  trouuera  que  Ton  an  vingtiefnie  efehoit  iudement  au 
premier  an  du  premier  iour  de  la  première  fcpinainedes  feptantede  Da- 
niel. CommcaulTi  fi  dcpuis  la  fin  de  la  captiuitc  Sc  premier  an  de  Cyrus 
vousdclccndezparlesannces  des  Rois  dePcifc,ainii  que  nous  les  auons 
tcngeciâc.ptouuccs,  on  trouuera  que  la  première  aniiee  du  régné  dudit 
Attaxecxesqaacricrmc,àlcscomptcrdcpuislamorcdefonpcre,erchoicpa- 
reillemcng  en  bdite  première  année  des  faptante  Icpmaines.  Puis  donc 
qu’cndefcendantc'cft  lapremiere  du  règne,  & qu'en  remontant  c’cll  b 
vingeicftnc  -,  il  s’enfuit  ncceflaitement  qu'il  y a deux  façons  décompter , & 
que  pour  te  c^atd  b vingticfmcâda  ptemicrenefont  qu'vne  melme  cho- 
ie, de.  toutesdeux  veritabilcment  fe  rencantrene  à mcfme  poinâ  à diuers 
fens:  ce  que  nous  auons  demonftré  arrluerflfonuentenlafainâcEfcntu- 
rc,&  nocammentaux  Siècles  des  Rois  de  luda  &d’  ' fraël,qu'il  n’y  a plus  lieu 
d'en  douter,  Pourleprefcnt,G  i’eufTe  voulu  ien’eflois  nullement  nccelGtc 
derecouiiraux  diftinéàions  desanneesde  pariage  de  du  rcgne,pour  placer 
l’origine  des  70.  fepmaincs  3e  en  faire  rencontrer  le  commencement  aucc 
l’an  lo.d'Artaxerxes:  cariepouuois,commepIufieursaucrcsontfàit,  dite 
queccËitl’an  >.o.dcXcrxes,appcllédansrElcricureArtaxcrxcs  troificfmc 
de  ce  nom, 3e  aioG  haufTer  dedeux  ansfculement  l'origine  des  feptante 
lèpmaincs:  mais  erbifant  il  y auroit  eu  beaucoup  d'autres  difGcultcz  qui 
fcpcuuent  objcâaeonrre  lofèphe,  3e  ceux  qui  l'ont  fuiui , plus  fafeheufes 
que  celles  que  Ion  me  peut  àraoy  bircmaintenant,  comme  de  ce  que  Xcr- 
xes,ouArtaxcrxcstraâicfme,n’axncouc  régné  quci.i.an,3c  l’Artaxcrxcs 
quatricfrnc,quieftcduidu  DucNchemic,but  qu’il  en  aye  règne  plus  de 
trente-deux,  Z.  E^Jrai  t}.  &,  comme  de  bit  il  enaregne  40.  tant  aucc  fon 
pcte,qucfcul. 

Voila  quel  cft  le  commencement  des  feptante  fitpmaines  de  Daniel, 
tant  félon  Icsopinionsd’autruiqoefcionbnoGrc;  qucGcIlcs  font  dilFc-ncs  Dt-, 
rentes  fut  l’origine , aulG  la  font- elles  fur  le  temps  quelles  doiucnt  G. 
nit , Cirquoi  il  y a trois  principales  opinions  aniquelles  prefquc  toutes 
les  autres  fc  rapportent.  La  première  cil , qu’elles  GnilTcnt  enuiron  le  Premint  o- 
Kt&pS'  du  bapteiroe  de  noftic  Seigneur , quand  il  commençoit  d’auoir 

ttCTUC  dns*  ïcpiQtiacs* 
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^opinion Je  Lafccondc,qu'ellcs  finiflènt  feulcincnt  auant  latnort  de  nodre  Re- 
dompteur,  & qu'iccllesfînics  & accomplies  le Chrift  fût  crucifie, auec  la- 
quelle l'ordre  denos  fupputations  fcrencontre.  , 

). opinion  de  L®  troificl’iTie qu'cllcs finiflctit aprcsla mott  de  noftre Seigneur;  Sc  de 

la  hn  des  70.  ccttcttoi(icfiiie,il  yacncqrcsopinionsdiuerfes:  carlesvnsveulcntquece 
rcpmuni.s.  J 1^  mort,  lesautres  quatre  ; voire  il  y en  a quelques- vhs 

qui  les  font  finir  douze  ou  quinze  ansapres  la  mort,  & ainfi  pour  ce  regard 
iamais  rien  de  certain , rien  de  folidc  : & difficilement  trouuera-on  deux 
Autheurs  qui  demeurent  d'accord  des  temps aufquels elles doiuenrcomt 
mencer  Sc  finit  : car  Jilufieurs  feront  d'accord  du  romps  qu'elles  de- 
uront  commencer,  qui  difeorderont  fur  la  fin  ; & au  rebours,  plu- 
fieurs  conuiendront  du  tempsde  leur  fin, qui  auront diucrsconimcnce- 
inens. 

?‘'num«^rê  » moy,i’ayaflis  & placé  mes  fcptantercpmaincs  de  Daniel  apres 

doiucnccom-  quo  iay  cu  dtellc  ma  fàinâe  Chronologie,  & tTouué  en  rétrogradant  de- 
du'^M 'nde'  temps  de  la  Mort  Sc  Paflion  du  Sauueur  du  Monde,  que  la  premie- 

re  anneed'icelless'c(lrcncontree,ainfiquenous  auons  défia  dit, auec  l'an 
lo.du  règne  en  pariage  d'Artaxcrxcsquatricfmedece  nom , qui  fût  fils  de 
Xcrxcs,5c  auec  la  ptemiere  de  ion  règne  cRant  fcul,qui  fûrent  l'an  du  Mon- 
de 3744. 

Dos  Ducs  de  La  â.coIomnedeceSiccIccRdes  Ducsdeluda,  à laquelle  nousauons. 
mis  deux  bords  pour  les  années  de  leurs  régnés  ou  gouuememens,  pour  les 
raifonsquenousdironsauxdifcoursquenousferonsfur  les  matières  con- 
tenues en  cette  colomne. 

interdiflion  premier  de  ce  Siecle,qui  fut  le  4 x . du  gouuemcmen  t du  Prince  2o- 

des  bsilinsés  robabcl,comme  aufli  l'an  4i.derEmpire  des  Perfes,le  balliment  duT em- 
du  Ssincl  pie  fut  interdit  par  le  5.Roi  des  PerfesArtaxcrxesi.de  ce  nom,  4. 

Temple.  7. lequel ArtaxcTxesi.eft  appelle Smej^is  parHerodotc  &lesa'ftresAu- 
theurs,  ainfi  qu'il  fera  veu  en  fa  colomne  fuiuante. 

Oui  U Z L’anquarante  qu3tredugouuemcmcntduDuc2orobabcl,quifùtIc 
robabc",&  de  quaran'tc  quatriefme  de  l'Empire  des  Perfes,&  le  fccôd  du  regnede  Darius 
fci  compj-  Hiftafpis,  le  Roi  faifant  vn  feftin  Roial  à tous  fesfctrapcs  Se  grands  Sei-] 
gneurs , trois  ieunes  Seigneurs,qui  eftoient  des  gardesde  fon  corps,  gagè- 
rent entr’eux  à qui  diroit  le  plus  beau  mot  ou  la  plus  belle  fcnrence.  Ce-' 
Roicntdc  ieunes  Couttifans,  qui  eftoient  d'humeur  d^cmployer  bien  le 
temps  : & la  gageure  cftant  feite  telle  qu'ils aduiferent  entt'eux,  le  premier 
dit,/cvinf/î  /orf,  le  fécond, /e  Roy  p/*»  /ort;  Sc  le  troifiefme,/«  gemmer 
[oatcncorcs fins j^ortts,maieU  'vérité furmente tout,  ^.Efdr<is chap.y  Ce troifief 
me  gaigna  au  iugemét  du  Roy,  qui  voulut  eftre  iuge  de  leurs  belles  fenten- 
. ces.  Oteft'ilditcnrEfctiturequecetroiflefme  fut  2orobabel,àcaufede-' 
quoyilycnabcaucoupquionteftimé  affezlegeremencquece  fut  le  Duc 
Zotobabcl , qui  ayant  V eu  les  detfcnces  faites  par  le  predeceffeur  de  Darius 
de  continuer  le  baftimenrduTcmple, s'en  eftoitretourné,3cs'eftoit  mis  au 
feruiceduRoy;  mais  telles  fortes  d'Autheurs  nepenfent  gucres  à cequ'ils 
^ difent,  & vont  contre  la  vérité  Sc  contre  le  fens  de  l'Efcriture; 
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car  il  eft  dit  en  termes  exprez  que  les  crois  qui  firent  la  gageure  eftoienc  ^ 
croisicuneshommes  Orcelaefiancaducnul'an  ^4, delà  Principauté  de 
Zotobabcl,&luy  ayant  eu  dix-fepe  ans  quâd  il  fut  fut  Duc  du  peuple  apres 
lafindescapciuiccz.ilcnauoicdoncpourlors  foiunte-vn,  !c  c’eull  cfté 
certes  vn  beau  icune  hommcàcet  aage.  On  s’abufe  donc  grandement  d’e- 
ttimcrquccehjtlcDuc  Zorobabel  ,ce  ne  fût  nullement  luy,  mais  bien 
lôn  fils  loachim,  qui  fût  aulli  appelle  Zorobabel  comme  fonperc,  j.  Ef- 
drds  4. 1).  &c  ).5-  Sc  ce  icune  Zorobabel  fut  tellement  aux  bonnes  grâces  de 
ce  Roi  Darius,  à caulc  des  beaux  & rclcuez  difeours  qu’il  tint  deuant  le  Roi 
fonmaiftre  ,qu’ilobtincde  fa  Ma 'efténon  feulement  la  permiflîon  de  pa- 
cacheuer  IcTemple  du  Seigneur,  mais  déplus  toute  force  de  fàueur  & d af- 
nibince. 

Orau  raefme  temps  que  le  ieune  Zorobabel  gaignoit  les  bonnes  gra-  AggeeSt  h: 
ces  du  Roy  fônmaillrc  , celle  mefmc  annee  les  lâinéb  Prophètes  Aggee‘^*'"‘'*  P'®*. 
& Zacharie  coinmencerentà  prophetifer  & à refoudre  la  continuation  du 
baftiraent  du  Temple,  y exhortans  le  Duc  Zorobabel  éclefus  le  Pontife, 

Oc  »Seutias,ijiiei>Mi[^Helcs  maintdtlLorobM Ue  Duc  jauoiem  ittti  leston- 
demenutuTimpU,  ijKcleimefmts  mains  le  farleroient.  Ce  qui  fut  aind  fait 
comme  ils  rauoiencprophccifc,  car  le  Temple  fiit  acheuc,  comme  nous 
auonsveu  l'an{ixiermcduRoyDarius,quifucran48.  du gouuerncmenc 
du  Duc  Zorobabel. 

Enuiron  ce  mefmc  temps,  félon  Epiphane.lc  Prophète  Malachie,  de  MjUchit. 
la  lignée  de  Zabulon,  ne  apres  le  retour  de  Babylonc  en  Sopha.efcriuit  fon  Pfopheie. 
liurc. 

L'an  yS.dugouuemementduOuc  Zorobabel , fut  auffile  dernier  de  Mort  du  Doc 
là  vie,  (inouscroyonsàcequephilonnousena  lailTé,  fhr  lequS  i'ay  cy  Zorobabel, 
deuant  faitvoiren  l’examen  que  nous  auons  fait  de  fon  liure, comme  il  «m°inXi'r"e. 
auoit  coutàfàicobmis  le  DucNehcmie  i I'ay  dit  de  plus  qu’en  adioullant  K"e  de  Toa 
auxDucslcDuc  Nchcmic,&lesanncesqu'ilapcurcüncr,  quifonevinert  „ 
accomplies, on trouuera  mltcracnt  parlaproprc  fupputation de  Philon , robabel». 
qucladurccdcl'Empircdcs  Perfes  aura  elle  d’enuiron  deux  cens  trente 
ans.  Et  en  outre,  que  la  fin  del'annccàlaqucllcle  Duc  lannex.  ditHirca- 
nus,  fc  tua,  tombe  iufteraent  en  l'annee  ^ue  Judas  Machabec  fut  Duc,  qui 
fut  l’an  147.  des  Grecs.  Or  ay  ie  garde  en  l’ordre  des  Duesde  Iuda,tcs 
durees  de  leurs  gouucrncmensiufques  aux  Afinoncens,  dits  Machabecs, 
toutes  telles  que  Philon  les  nous  alailtccs,  excepté  des  deux  premiers 'de 
fon  ordre , à fçauoir  de  Zorobabel,  & Reza-  Mifciolam:  Sc  la  raifon  en  cil 
parce  qu’il  faut  necelTairemcnt  que  le  DucNchemicfbit  intercale  au  ca- 
uloguc  des  Ducs,  parce  que  l'Efcriturc  le  dir,  & fi  il  faut  que  la  première 
année  de  fon  gouuernemcnt  fc  rencontrcaucc  l’an  to.  d’ A rraxetxcs,  par- 
ce que  l’Eferirure  le  dicaufli,&  qu’il  (bit  place  là  où  ie  I’ay  placé,  à fçauoir 
depuis  l’an  10.  d’Arcaxerxes  4.  iufques  à la  fin  de  fon  dernier  & 40.  les 
làinâs  textes  nousy  ayant  obligé:  ôêcelaellant,  depuis  ludas  Machabee,  ^ 

fi  on  rétrogradé  iufques  à la  dernicrc  année  du  gouuerneraent  de  Nchc- 
mic,ilfc  trouuera  que  Reza- Mifciolam  n’a  peu  régner  que  quarante- vn 
an,  en  baillant  à fcshiccefTcucs  iufques  à ludas  Machabee  les  années  que 
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Philoivieur a dannccs.  Orcft  ilqu'iidicqneccRczacn  aregné  foixan- 
te-fix;cequinc  (c peut,  parce qu'cnrctrogradani,commc nous auonsdir,. 
fa  4i.anncercrcncoti[reaucclademicredc  Nchemic;  ac  partant  Philon. 
luy  en  a donné  vingt  cinq  de  trop.  Qucfiilluycn  adonne  vingt- cinq 
ans  de  trop,  ce  mciine  nombre  de  vingc-ciu^  ans  dclfauc  audià  la  datée 
adugouucrncnicntdeZorobabcIpourallcrioindtela  premiecc  année  doi 
gouucrnvmcnt  du  Duc  Nchemic  ;cclIemencqueicn'o(lc tien  des.annccs 
dclaruppucationdePhilon,  ains  en  ayant  luy  bailIéuopàrvn,&:  moins 
à l’autre  ic  rends  a vn  chacun  ccqui  luy  apparticiu,  afin  qu'il  n'y  aye 
nul  interrègne , ny  deuant,  ny  apreslc  Duc  Nchemic, demeurant  cclatou* 
fioursarrelliéquc  Reza  n'a  peu  rcgncraprcsNchemicquequaniticc-  vn  anj. 
parce  qucs’ilauoitrcgnédauantagerannccdcrnicrcduDuc,  quihicde- 
uantles'Afmoneens,  ne  tomberoit  iamaisà  la  première  année  de  ludas 
• Machabee.commeillefaut.  Quefion  vcutqacZorobabellepcccn'aye 

en  tout  gouucrnc'  que  cinquante  huiâans,il  raurdcdcuxcboturvncioa 
qu’il  y aye  eu  interrègne  de  vingt -cinq  ansdepuis  la  mort  du  DueZoro- 
babcllcpcreiufqucsà  la  première  année  de  Nchemic;  ou  que  s’il  n’y  x 
point  eu  d’interrègne  ou  vaquancede  principauté,  qucZorobabcI  Ichls, 
celuy  qui  fut  tant  aux  bonnes  grâces  de  Darius,  aye  régné  apres  foti  pcrc 
Icfdits  vingc-cinqans,cc  qui  rcioitmon  opinion:&  airm  on  lailTeroit  cou> 
tcslcsannccsdcsgouucrncmcnsdes  Ducs  comme  Philon  les  a données, 
excepté  feulement  de  Reza-Miftiolam,  duquel  en  6lhnc  les  vingt- cinq 
ans,onlesbaillcroic,comménous&ifons,auieunc  Zorobabcl,  appelle  au- 
trement loachim;  & femble  que  nous  y forames  obligez  fuiuant  lefcns  de 
l’Efcriturc  qui  Ait,  N ehmun*f4if»it  pM«ammrln  Dncr  fei fttJetef- 

feurs,  t.  ^drM  f.  14.  Cequi  nous enfeigne  que deuame Nchemic ilyauok. 
cupluhcurs  Ducs,  vfant,  comme  l’Elcriturctùic,  du  nombre  pluriel;  car 
de  répliquer  que  SalathicIScZorobabcIiepcreauoicnrcflrc  Duesdcuanc 
Nchcmie,celacn;vray,maisSalacbiclnefivoDuc{iccn’e(tdu  conpsdela 
captiuitérSc  il  y a apparence  que  Nchemie  prlclàdepuislcceroarcnleru- 
falcm,  quand  il  parle  du  furchargementSe  des  droiéls  de  les  prcdccclTcuti^ 
i’en  lailTe  lechoisau  Leéleur:  Scahn  que  n ous expli cpiiôs les  deux  bordsde 
celle  columne,dansIc|n'emier  font  les  anncesdesgouucmcm  cris  dïsDucs 
Zorobibcl  & Reza,  corne  PhilonIcsarangcz,&  au  fécond  les  années  des 
gouuernemens  des  mefmesDucs  aucc  l'adciirion  du  Duc  N ehcmic,duquel 
nousparicronscyaprcscn  Ton  rang,  maisieyita  fallu  donner  cesaducr- 
tifll-mcns,  afin  qu’on  entende  les  liaiibns  des  gouuernemens,  & pourquoy 
nous  les  auons  ainfj  difpofez. 

rcrmilBon  L’ail  du  Monde  5718.  (jui  fut  l'an  n.  du  régné  de  Zorobabcl  i.  com- 

donnéc  i Ef-  me  aulli  l’an  69.de  l’Empire  des  Pcrfes,fut  aufli  l’an  7.  du  règne  de  Xcrxc% 
dns  pat  le  dit  Artaxcrxcs  & l’an  5.duregneenpariagcdcfonfiIsArcaxcrxcs4.Cc'‘ 
Roy  Xciici  ^ dis-ie,  le  Prophète Eldras  par  Ediél  eut  petmilllon  d’aller  en  I c- 

nifalcm  aiiccvncgrandetrouppcdcPrcllres&Leuites,  i.Efdtdsy.  8.  fie 
) Efdras  8. 1.  fie  lofepkr  Ktinu.  dts  chap.  6.  où  il  dà  en  termes 

exprez,que  ce  finie  Roy  Xerxcs  qui  donna  celle  pcrmilTionà  Efdras,  fie  ce 
Xcrxesdans  Efdras  ell  appcilé  Arraxcrxes  , lequel  nous  fomommons 
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troificfmc  on  verra  cy-apres  les  dilTcrences  qu’il  y a entre  l’Artaxerxes  qui 
donna  celle  pcrmilHon , & i’Anaxcixes  qui  fiic  le  maillre  de  Nehe- 
mie. 

L'an  du  Monde  crois  mil  fepe  cens  quarante-trois  fût  la  première  annee  duDucNc- 
ou  premier  iour  de  la  première  fepmainede  Daniel , & ce  fût  aufli  la  pre 
mierc  anneedugouuemeroentdu  Duc  Nehemie,  t.  Efdrtu  i.  appelle  A-  ° 
therfata,i.fi|^r<«8.9.ou  Acharas,j.  ^o.  & 9.  jo.  Ce  fut  aufli 

l'an  84.  de  I^Kipire  des  Perles,  l’an  vingtiefnic  des  ansdu  pariage^’Arta- 
xerxes  quatriefmc  auoit  régné  auec  fon  pere , &:  la  première  année  de  l'on 
règne,  depuis lamortdefonditpere Xerxcsiàlaquclle  anneele  DucNe- 
licinie,  Elchauçon  du  ^rand  Roy  Artaxerxcs.eup  pcrmillion  d’aller  faire 
reballir  les  murailles  de  lerufalem.  Au  relie  ie  ne  puis  alTez  m'elbahir  de 
ccque  Philoncnfesdcux  liurcsdc  l’Abregédes  Temps  n’a  pointmis  au 
rangdes  Ducs  de  ludace  Duc  Nehemie  , veu  qucics  textes  en  fontfiex- 
prezdans  1 Elcricure  làimfle.  Dep/ià/e  dit  Nehemie  ) annuelle  Roy 
m auoit  commanAi  tjueit  fufje  Duc  en  la  terre  de  / uda,  drj>uii  fan  'oin^tiefmt  iuf- 
ijueià  fan  trente  deuxiefme  du  Roy  edrtaxerxes,fe[facedtdeuT^eans  moyO" 
mes  freret  n’auont  point  mangé  tes  'vtfluaiUes  annuelles  ijtii  [ont  deuêi  aux  Ducs, 
mats  les  premiers  Duesejui  furent  deuantmoygreuerent  le  peuple  (y  receurent 
éficeluy  tous  les  iours  en  pain  ty  fns/m  (y  en  argent  quarante  eicles,  r.  Efdras$. 

1 4.6c  1 5.  Et  plus  basau  dénombrement  des  Preftres & Leuites,<  hap. it.i6. 

Iceux  furent  ezioursdeloacbtm,filsdeIolnè,filsde  lofedech,Crés  iours  du  Due 
Nehemie,  dr  Efdras  Preflrecr  Scrihe.  Tous lefquels  textes  nousfoncclai- 
rementvoir  que  Philon  n’a  deu  obmettre  Nehemie,  comme  il  a fait , le- 
quel DucNchemien’a  pas It  peu  gouuerné  qu’il  nefe  puirtc  vérifier  qu’il  ^ 

a gouuerné  vingt  ans  ou  vingt- vn,car  puis  qucleRoy  Artaxcrxes  quatrief- 
me,  ie  dy  cet  Artaxerxes  qui  fut  fils  du  Xerxes  qui  eut,  guerre  contre  les 
Grecs,  Sc  furnommé  Longue-main,a  régné  quarante  ans, félon  T hucidi  - 
de,  qui  viuoit  en  ce  Siècle,  & félon  Diodorc,ac  que  ledit  Nehemiefiit  Duc 
deludadezl’an  vingtiefmede  fon  maillre, & qu’il  nous  enfdgneluy  mef- 
mc  que  iufqucs  au  trente- dcuxielineandelondit  maillre  il  nc'print  rien  fur 
le  peuple  cômcles  Ducs  fes  predeceflcurs:Et  de  plus,que  fur  la  fin  des  iours 
du  Roy  fon  maillre  il  retourna  en  lerufalem,  1.  EfJras  15.  y ayant  vingt 
ans  depuis  l’an  vingticfmc  dudit  Artaxerxes  kifqucs  au  quaraïuielme 
derr.iér,on  voit  clairement  qucle  Duc  Nehemie  a pour  le  moins  gouuer- 
né lcpcuple,prefcntouâbfent  tout  autant  d’annecs,  à fçauoir  vingt. Phi- 
lon a doncloùrdemencfailly  encct  endroit  de n’auoir infere  ceDucNe- 
hcmie.au  catalogue  de  fes  DilcsdVkida. 

Quanti  l'obicction  qu  on  pourroit  icy  faire,  que  (i  Nehemie  a clic  obieûion 
Duc  dcluda,commenous  venonsdclc  clairement demonllrcr,ils’enlui-l'“'i*  perfon- 
ura  que  durant  le  temps  & la  durt-e  de  fon.gôuuernement  & Principauté'  & 

le  Sceptre  fera  forcy  de  ta  maifondcluda, contre  la  prophétie  du  Patriar-  rcf|)once  à 
chc  lacob,  qui  auoit  prédit  que  le  Sceptre  ne  fortiroit  point  de  luda  , ny  ^ 
IcsDucsdclbnellociufqucsacc  qucle  Meflie  vint,  ce  qui  feroie  néant  laL. 
moins  arriuc  en  ce  temps,  parce  que  Nehemie  iVelloirpas  delà  Tribu  de 
li)ca , aim  de  celle  de  Leuy,  coiiimcl’on  collige  du  i.  d'El'dras,  chap.  i. 
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oùilcftappcllcfilsjJ'Hcchias,qui  vient  de  Leui,ainfi  que  l'on  voit  au  6. 
chap.du  i.du  Parai.  6c  que  paraduantureà  caufe  de  cela  Philon  ne  l’a  vou- 
lu mettreau  rang  des  Ducs  de  luda  .laquelle  confideration  fi  elle  eftoit  va- 
lable feroit  caufe  qu'il  en  faudroit  aufii  ofter  tous  les  Ducs  de  la  fanaillc  des 
' Afmoneens,  dits  les  Macliabees,  qui  furent, comme  Nchetnie,  Leuites& 

Prefttes.  A ces  difficulteznousyrelpondronsauSiccle  du  regnedesMa- 
chabccs,  qui  ferale  quarantiefinc  : & cependant  icy  c’eftalTcz  d’auoir  preu- 
ue' que  Nehemic  a eltc  Duc  de  luda , & qu’il  agouuernc  vingt  ans , ou  dix- 
huicl  feulement:  ce  que  ic  puis  conclurre  de  ces  mots  quand  il  dit,  Et  fur 
UfindelitVuÀu  Roy,i.Efdrun}.  Carcemot  fur  U fin  nous  donnelibct- 
té  de  prendre  aulfi  toll  deux  ou  trois  ans  deuant  la  mort  du  Roy  .comme 
la dcrnicte année.  Oray-jeconcluàdix-huift  ouvingt  anspoutlesob- 
milfionsdc  Philom  Cartoutainfi  qu'ila  obmisd’infercr  au  rang  des  Ducs 
Nehemic, aulfia  iloubliéde  mettre Mathatias.quifiitleperedesAfmo- 
neens,  dits  Machabecs:  inférant  donc  les  dix-huidl  ansderegne  du  Duc 
Nehemic  pat  le  premier  bord  des  la  colomnede  ces  Ducs,  on  trouucra 
que  les  Afmoneens  commencèrent  à tegneren  la  perfonne  de  Mathatias 
l'an  cent  quarante-cinq  des  Grecs:  ce  que  Philon  a oublié,  comme  nous 
ferons  voir  en  fon  lieu.  Que  fi  Ion  infere  les  vingt  années  de  règne  que 
Nehemiea  peuregnet,  on  verra  aulfi  pat  le  fécond  bord  commelefdits 
Afmoneens  auront  commencé  de  regner  l’an  cent  quarante-fixoucent 
quarante  fept  des  Grecs,  félon  l'ordre  de  Philon,  & conformement  aux 
liurcs  des  Machabées  en  la  perfonne  de  ludas  Machabéc,  fils  du  fufdit 
Mathatias.  Et  c’eft  pourquoyi'aymis  les  bords  doubles  iufqucsàla  per- 
fonne dudit  ludas.  De  telle  façon  que  fi  on  veut  procéder  à la  durée  des 
Des  deux  gouucrncmcnts  des  Ducs  de  luda  depuis  Zorobabcl  premier  iufqucs  à 
boids  de  la  Mathatias , pete  des  Afmoneens , parce  que  les  liures  des  Machabées  le  di- 
oierde  hi"  finta'«fi>quoy  que  Philon  l’aie  oublié,  il  faudra  prendre  le  premier  bord 
der&dclcul  6c  inferer  mentalement  les dix-huiél  ansdcrcgncdc  Nehemic,  Icfqucis 
’'%•  i’aylaiifcz en  blanc  audit  premier  bord  enttela  cinquantc-huidicfmc& 
dernière  année  du  gouuerncmentdc  Zorobabel.fic  la  première  du  gou- 
uernement  de  Reza-Mifciolam  : 6c  ainfi  on  verra  l’ordre  véritable  & fuc- 
celfif  des  Ducs  de  luda  iufqucsà  Mathatias , tant  félon  les  liurcs  des  Ma-  , 
chabccs  que  félon  Philon.  Mais  fion  vcutauoircfgardfculcmcntà  Phi- 
lon 3c  courir  lesdurées  des  règnes  des  Ducs dcluda  depuis  ledit  Zoroba- 
bcl iufqucsà  ludas  Machabéc,  fansfairc  mention  de  ion  pete  Mathatias, 
il  faudra  prendre  le  fécond  bord  & inferer  les  vingt  ans  de  régné  de  Nchc- 
niicdans  les  années  du  regne  de  Reza-Mifciolam:  Et  tout  ainfi  que  les 
charges  des  Ambalfadeursordinaircs  ccifcnt  lorsque  les  grands  Roisen- 
uoyent  des  .àmbafladeurs  extraordinaires,  & qu'iccuxpartisdulicuoùils 
auoientefte  enuoyez  l’ordinaire  continue  en  l’cxetcicc  de  fa  charge;  de 
mcrmespofcle  cas  qu’apres  l’an  cinquante  huiériefine  & dernier  de  Zo- 
robabcl Reza-  Mifciolam  aie  commencé  de  gouucrnet  les  foixantc-fixans 
qncPhilonluydonne,  vous  cnvoyezlcsvingt-cinq  premiers  au  fécond 
bord , qui  fument  immédiatement  Iccinquanrc-huiûicfme  de  fon  pre- 
dcccnèur:  aptes  Icfqucis  vingt-cinq  ans  de  Rcza-Milciolam , Nehemic 
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fùrextraori'nâirtraciucnuoyéparlc  Roy  Artaicrxc'  4.  ücfûtDuc,  com- 
menousauonsvcu,  durant  vingt  ans, Icfquclsfïniü&accomplis,  onpcuc 
dire  que  Rcza-Mifciolam  continua  degouucrncr  iufquc^à  foixancc-  (i)t 
anstoutreuhceliemcntqu'aprcsiaxo.  dcNchemie,  il  commença  Ton  an- 
née 16.  & ainHilaura  rcgncfeuiroixante-fixans,  &auec  Nehemicqua- 
tre  vingts  fixans^  en  qnoyiln’y  a ricnquincCoitiponiblc,  fi  mieux  on  * 
n’aymcdonncràZorohabelx.  les  X5. premiers  , 6i  àReza  Mifciolam  les  ^ 

41.  derniers,  ainüquenuusauons  délia  dit.  Tant  y a que  par  ce.  fécond 
bordonvoit^dureedesfegnesdcsOucsdeiijdaLurqucsàludas  Macha- 
bee,  félon  l’ordre  de  Pliilon, qui  a oublié  Matliatias. 

Pouracheucriedifeours  qucnousauonsà  faircfurceRecoIomne,i|e(l.Du  400. ani 
ditau  4.liured'Efdras,chap.  7i  verfetrS.  okeUfilsdeOiey  fer4reatlèaitec^^^^^'^^^ 
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ttux  qui  font  tuec  luy,  & (^Hrccux-UjeTtftqHyToutqui  auront  tjhhtilJezl  tffa  du»,  Iiuit4, 
adeq»atrtccn!an!,Crqu.kfrtiiceu%le<:.hTiji  mourra  il  c(f  bicndidîi.iledc  thap-7- 
ticnrcfoudredecertaindcs  anneesqui  font  exprimées  proplietiqucmenr  - 
cbasr£faicaret.&  toutcsfbts  parce  qu'il  y en  aqui  veulent  do  ce  palfage 
conclurre  que  félon  Efdiasnoihe  Seigneur  vicnqioir  apres  4<ÿo.  ans:  tout  ^ 

ainliqueiaarlafindesyo.'fcpmainesde  Daniel  on  trouuele  comniencç- 
mcnc  & roriginp  jd’irolics  -,  de  mcfhie  rcmotiunt  par  lajâiniile  Chro- 
nologiedepuislanaiU'ancedcnoRreSauueur  lecosusdcccs  400.  anson 
trouucra  que  la  première  annecdcccs  400,  ansefeboità  l'an  du  Monde 

Jijoo.  ! , • • U, 

. Partons maintenantilafepriclmccoIomhc,q^Bll:de la  Monarchiedes  Colomnc  df 
P«fes,  à laquelle  on  Voit  quatre  bords:  au  pronicr , a^ui  eft  le  plus  grand 
font  les)  années  de  b duree  de  l'Empire  des  i‘cfrcs,maiquccadefo«^r,par- 
ce  que  ce  fonrlcsannees  dénos  preuues:  au  lècond  bord  font  les  nombres; 
des  Roisde  Perfe:  au  tcoifieûne  & quatricfme  bordfont  les  années  de  leur 
regne , àfçauoir  dans  le  rroificfme  les  années  du  regne  en  pariage,  ^ 
danslequatticfmelesanneesduregnedcpuisqucles  Roys  régnent  fculs; 
Suiuonsàprefent  les  matières  félon  l'ordre  desanneesdu  Monde. 

! L'an  37oi.qnifutle4i.dcl’Empirede$  Perfes,crJuy  quifutfuccerteut  ArtainiMt, 
d'Artuerus-Canibifcs,&  qui  fiit  par  confequon  t letroificfme  Roy  des  Per-  JitSmctdis  sc 
feseutaulli  diuers  noms  comme  foi^redecertcur,  car  il  fot  appelle'  ^rta- 
sfcrxwaufllbienquefonditpredecertour.i.  £/dr4J4.7.  & à caufe  de  cela  cien. 
nousl'appeUonsÀrtaxcrxesdeuxiefme  ;il  fut  aulb  appelle  SmtrduptïHpi. 
rodote,  & Horefajlii  par  luüin,  & moy  ie  dy  que  ces  rrois  noms  ne  font' 
qu'vn.  Car  puis  qu'Efdras,  Herodoteâc  lurtin  difcntqu'Artaxcrxcsdcu- 
xiefme  Smcrdis-Horopaftcs,  fut  le  troifiefme  R oy  de  Petfe , que  peut-on 
plus  iudicicufcmcnt  conclurre, Gnon  que  ttius  difenx  vrai  fous  diucts  noms  ' 

& que  ce  mefrne  Horop3rtes,frcre  du  Magicien  PathUite,  fous  te  nom  du 
vraySmerdis,  frere  d'Artuerus-Cambifes,  lequel  ledit  Cambifes  fît  tuer 
par  fon  confident  Prcxafpes,aprcs  la  mort  deCambiiés  prenant  le  nom  du- 
dit Smerdis,  parce  qu'il  luyrefl<:mbloit,&Prcxafpes  n'ofant  auoüer  qu'il 
curt  tué  defes  propres  mains  Smerdis,dc  peur  d'efue  puny, conforta  que  çpr 
rtoit  le  vray  Smerdis,  & qu’il  n’auoit  point  tué  le  l^ioce  : à castfédequoylç 
peuple  creut  facilement  que  ledit  Horopartes , qui^iuoit  prinsie  pooa«U 
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Smerdis  eftoic  vcritabicmcntlcmefîncSmcrdis, &ain{îilviftrp>aIaCou- 
ronnede  Pcrfe,lcqudrevoyanteftablyau  Trofnc  fit  dcffences  aux  luifx; 
dcconcinuerlc  ballimcnt  du  Temple  de  Icrufalcm,  lequel  ballimcntà 
caufede  cesdclfeiiccs  lût  difeontinue'  iufqucs  àl’an  i.  du  règne  de  Darius, 
qui  luv  fucccda.cclas’entenddepuis  les  dcdcnces  faites  par  le  Roy  Artaxet- 
xes  1. 1.  EfitMi-j.  8c  5.  £/i/r<«i.i«’.ac’c’eftainfiqü’ilfàut  entendre  le  y.j. 
yerrctduy.  cliap.du5.d’Eiclras,oùilefl;dir,yM(/rrrm<Vrnr  tedifice duTem- 
flcdurrnt  denxdtu,  iuftjutiiit  infectai  de  O^riM.Ccquineredoicentendtç 
du  temps  d'AlTucrus,  dit  Artaxerxes  le  Grand,  lequel  fh  bien  pareilles  dcf<j 
fences  au  commencement  de  fon  régné , voire  les  réitéra  depuis  qu’il  eut 
erpoufei  laRoync  ERlicr  durant  le  temps  qu'Aman  fut  en  faneur,  mais' fut 
la  En  de  fesiourslefdites  deffences  furent  othes,  8c  fur  non  rculement  amy  ' 
desIuiEs,  maisleurdeifcnrcur  8c proteâeur , 8c c’ellde  fa  petlcmnc  qu’it 
faut  expliquer  Iei4.verretdu6.chap.du  i.d’Efdras,  quand  iidit,  y«r  /r, 
Templefutfardchenè,  Dieuldydnt  conmirndi  & Cyrm  (y  Artdxerxes.  Cci 
qui  s’entend  d’Artaxerxes  premier,  dit  le  Grand,8c  non  d’Anaxcrxes  i.dit 
SiTierdis  le  Magicien,  duquel  les  prohibitions  dunerent  mc&nes  apres  là, 
mort  iufquesàVan  2,.  de  Darius.  'Tantyaquelctroihcrmc  Roydes  Pet». 
Tes  s’appella  Artaxerxes  a..Smerdis.>Horopalles,  qui  neregna  qu'vn  an,  aui 
dircd’HerodotCjliu. 

L'an  du  Monde  ;70t.quifut  l'an  4j.del’Empirede$  Perfes,  la  fraude 
du  Magicien  edant  dclcouuerte.il  en  fût  puny,  8c  lors  par  elleâion, 8c  pac 
bon-heur,  auec  vn  pende  |^dcncc  ou  de  EneiTe/  Darius  fiiclc  quacricfmc 
MonarquedesPorics,auTapport  .8c  commun' confêntcmcn^  de  tous  IcS 
Hidorienslainâs  8c  prophanes:  carc'edainhqu'Efdids  ’appcllcfonquan 
tricfmcRoydes  Perfes,  8cc'edainfiauiriqu'Hcrodocer8ciouslcsaucrcs 
Aurheurs  appellent  leur  quatriefme  Roy  defdits  Pctics  depuisCyrus , quii 
en  furie  premier,  où  ils  adioudent  tant  rculeinent  que  ce  Darius  fut  his. 
d'Hidafpc,  à quoy  Efdras  ne  dit  rien  de  contraire  : 8c  cet  accotd  vniucrfel 
fait  voir  la  veritédenodreinuenriond'auoirparl'ordredcs  Roys  trouud 
ridencirédediuets  noms-àvne  feule  perTonne.  Ce  Darius  futvn  grand 
Prince:  cefùtluy quiayma  untleieuneZorobabcl,  qu'il  donna  ta petr 
million  aux  luifs  de  continuer  le  badiment  du  Temple  dez  fan  deuxiefine 
defon  régné, 8c  fucparacheuéàl'anflxiefme  de  fondit  regne,  delà  duree 
duquel  les  Aurheurs  ncfontgueres  d'accord.  Car  Hcrodorc  8c  ceux  qui 
l'ont  fuiuy  luy  donnent  trente-fwans  de  règne,  8c  Methadhencs,  au  rap- 
port de  V ingher,ne  luy  en  donne  que  vingt,  à quoy  ic  me  tiens,  parce  que 
i'edimequ’iln’ena  pas  régné  dauantage,  acaufcqueles  feprantefemaines 
de  Daniel  applicjuees  à la  fainide  Chronologie,  loitquc  l'on  en  mette  le 
commcncemcntàl'anvii^ciefmedurcgneen  pariage  d'Artaxerxes  qua- 
triefrne,  comme  nous  fàifras,  foie  à l'an  vingtiefme  deXcrxes,  dit  Arta- 
xcrxcsrroifiefmc,  comme  quelques  autres,  iamaisccla  n'arriueroir  fiDa» 
riBsauoicregnctrcnte-fixans:  queflon  veut  qu'il  caayc  règne  tout  au- 
tant, ilflbdra  donedirequ'il  en  a régné  vingt  tout  feul , 8c  le  furplus 
«uecfonElsXcrxes,  lequel  il  Etregncr  dezfbn  viuant,  félon  Hérodote, 
parce,  ^ue  félon  la  ctnjlume  des  Perfes  le  Roy  ne  fouuoie  aller  à la 

guerre 
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guerre,  fi  ce  n'efi  ^iie  fremwrement  il  eufl  decUrè  celuy  ejui  li^  deuoit  fucce- 
der  : mais  cela  n’arriua  que  fur  la  fin  de  Tes  iours , quelques  années 
deuant  que  mourir,  Sc  partant  le  plus  feue  e(l  de  fuiurc  le  McthalUic- 
ncs. 

L'an  du  Mondedonc  371.1.  qui  fût  l’an  63.de  la  Monarchie  des  Per- 
fes,fut  aufll  l’anncc  première  du  régné  du  cinquiefme  Roy  des  Perfes , qui 
eut  deux  noms,  & fût  appelle  comme  deux  de  les  prcdccclTcurs  A rtaxerxcs, 
&ain(ile  j.delcaom,i.Efdrasy.i.  il  fut  aufli appelle Xcrxcs,  Hetodoteliu. 
1.  &couslesGrccsl'ontainnappellc,  ôtainritousdifcnt  vray fous diucts 
noms;  pour  lefquels  accorder,  ie  dis  que  le  5.  Roy  dcsPeifes  fut  nomme 
Xerxes-Artaxcrxestroificfme,  qui  fut  celui  qui  eut  tant  de  guerres  contre 
les  Grecs, & lequel  fut  deffait  par  la  fage  conduite  & vaillance  des  A the- 
niens. 

Orauant  qu’il  fe  preparaft  défaire  la  guerre  aux  Grecs,  fe  délibérant 
deux  ansaprrs  la  mort  de  fon  pere  d’aller,  comme  il  fit,  contre  les  Egyptiés, 
par  la  Loy  du  pais, laquelle,  ainfi  quenous  auonsdeliadit,dcffcnàoit  aux 
RoisdePerfe  d’entreprendre  aucune  guerre  fans  auoir  premièrement  de 
clarc  qui  deuoit  edre  fon  fucceircur,i’cftinic  que  ce  fut  lors  qu'il  donna  le 
diadème  àfon  filsArtaxerxés  quatriefmedc  ce  nom  : tellement  que  la  3. 
anneedurcgnedeXerxcsfùt  la  première  du  règne  en  pariage  de  fon  fils 
Artaxerxcs,  Hérodote, liu.y.foi.yS.  ce  qui  aduint  fur  la  fin  de  fa  fécondé 
année;  puisayant  dompte  les  Egyptiens,  durant  quatrcansil  fit  les  prépa- 
ratifs de  la  guare  qu’il  auoit  detirmineç  contre  les  G tccs  ; & l'anncc  5.  de- 
puis la  guerre  d’Egypte,  qui  fut  la  7.  de  fon  rogne,  il  partir  auec  vnc  tres- 
puiffantearmeo,  Hérodote  liu.y.fol.yS. 

Ce  fut  cette  mefme  7.  année,  auant  que  partir  de  Perfe,  que  p.irEditd  il 
permit  à Efdras  des’en  retourner  en  I crulâlem  auec  grand  nombre  de  Pre- 
flres  & Leuites  ; ce  qu’il  fit  prudemment,  afin  denclailTcraucune  forte  de 
mal-contensdans  fes  Edats  tandis  qu’il  fer  oit  occuppc  à laguerre  contre 
la  nation  la  plus  aguerrie  qui  fud  lors  auMondc,quicdoicnt  les  Grecs, 
i.Efdras  7.8.3c  3.  Efdras  8.  O t l’an  7.  dudit  Xcrxes- A rtaxerxcs  troificfmc, 
cdoit  l’an  5.du  règne  en  pariage  de  fon  fils  Artaxeacs  4.  Sc  les  deuxUois, 
pere  Sc  fils,  edans  pour  lors  encores  enferablc,  la  raifon  veut  que  Efdras  aye 
reccu  l’Ediâde  pcrmirtlon  du  pere  pludod  que  du  fils, parce  qu’en  la  7. an- 
née de  fon  régné  il  edoit  encores  en  la  Perfeiôc  c’ed  pourquoy  en  fes  titres 
inférez  audit  EdiiSf  il  fe  qualifie, /^rtaxcrxei /îey  dejRcij, ce  que  fon  fils 
n’eudpasfaitduviuantdupere.  Etlofcpheditexpreffcmcntquece  fut  le 
Roy  Xetxes  qui  donna  cette  permiffion  à E Cdras,liu.i:.des  tinticj.ih  tj).  6 .en 
quoy  il  acres-bien  parlé  : maisencequ’iledimcquecemclme  Xcrxcs  foit 
celui  duquel  Nehemie  edoit  Efehançon , en  cela  il  s’abufe,  comme  de  ce 
qu'il  lui  donne  j i.ans  de  règne  : car  tous  les  Autheurs  les  plus  ludicicux  di- 
fent  qu’il  n’en  régna  pour  tout  que  10.  ou  si. 

Or  le  XerxeSjdit  Arcaxerxes  troKicfme,  à l’an  7.  duquel  Efdras  eut  per- 
midion  de  s’en  aller,  ncpeut  pas  edre  celui  qui  permit  à Nehemie  de  ballir 
les  murailles  delcrufalcm  (comme  plufieursÀuthcuis,  fans  examiner  ce 
qu’ils  difcnt  apres  lofephe  ont  voulu  afleurer)  parce  que  l’Ataxcrxcs 
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ira, s. l'Ac-  troificfmc  d'Efdras.qui  cft  le  Xcrxes  des  Grecs, fût  fils  & fucccflcur deDa- 
j"nMUp«-  this.&ainfi  fin  IccinquicfmeRoy dePerfe:  &l'Artaxerxcs  4.deNehc« 
ini&ioii  1 rnic,qui  cft  l’Artaxcrxcs,dit  Longuemain,  desautres  Authcurs,à  fçauoir  le 
N ehcttiie.  qjt  des  Pctfcs,  fût  fils  dudit  Xcrxes, dit  Attaxcrxes  troificfinc  : d'ailleurs 

ccluy  d’Lfdras  ne  régna  que  vingt- vn  an , félon  Diodotc  & làinû  Hicrof- 
mc  au  rapport  de  V ingher  : Se  celui  de  Nehemic  en  régna , félon  Efdras 
nicfnrcs,  plus  de  trente-deux,  t.Efdm  13.  é.  & quarante,  félon  Thucididc 
& Diodorc.  * 

Poucquojr  O n me  dcmâdcra  quelle  ncccfiite'  ic  puis  auoir  euc,de  faire  que  Xcrxes* 

Artaxcrxes  5.  aye  fait  régner  fon  fils  Artaxcrxcsquatriefme  dés  la  troiflef- 
Djutde  fon-  mcanneede  fonregne.  Ierc(pons,qucoutrequcmaconjei2:urc  eftpro- 
P«e  Xcacj.  bgble,  à caufe  des  Loix fondamentales  des  Petfea , fuiuant  les liurcs  de  Hc- 
■ rodotc  fus- alléguez,  elle  cft  aulTi  neccifaire , fi  pnne  veut  faire  viure  Efdras 

autant  qu’vn  fécond  Mathufalcm  ; & non  feulement  ledit  Efdras,  mais  vn 
grand  nombre  de  Preftres  5c  Leuites,  qui  parrircntaucc  Zorobabel  de  Ba- 
tjilonc,&  furent  aucc  Efdras  au  temps  que  Nclicmie  fit  rebaftir  les  mutail- 
lcsdc[cruralcm,quifutranzo.duaicArtaxerxcs  4.  ditLonguemain.  Et 
quoy  que  par  noftre  ordre  ladite  année  i o.d'Anaxcrxes  4.  fuiuc  immedia- 
temée  l'an  x 1 . 5c  dernier  du  règne  de  fon  père  Xcrxes, toufiours  Efdras  aura 
vefeu , fi  les  deux  Efdras  ne  font  qu’vn , cent  cinquante  5c  (Quatre  ans , 5c 
les  autres  qui  partirent  aucc  Zorobabel  quelques  cent  ans;  laoù  félon  les 
autres  Autneurs , & par  leur  ordre , qui  ne  dcfialqucnt  pas  les  ans  que  les 
enfans  pcuucnt  auoir  régné  aucc  les  pères  , ains  les  meccent  fuccclHue- 
ment  les  vnsapreslcsautrcs,  il  faut  que  ledit  Efdras  aye  vefeu  plus  dedeux 
cens  cinquantcans,5c  félon  quciqucs-vns  trois  cens  ans;  ce  qui  cft  diffi- 
cile à croire,  n’eftant  pas  attefté  par  quelque  texte  de  l'Efcriturc  fain- 
éfc.  D'ailleurs  ces  ans  de  pariage  font  inmlliblcmcnt  ncccilàiccs  pour 
* accorder  les  au  très  Autlicurs  aucc  l’Efcriture  : car  puis  que  apres  la  demie- 
rcannec  des  feptantcfcpmaincsdeDanicI,  nofhe  Seigneur  rcceut  Mort  5c 
Paffion,  en  appliquant  lefditesfepmaines  à la  fainâe  Chronologie,  5c 
rétrogradant  iufqucs  au  commencement  d'icelles , on  trouuc  que  leur 
commencement  arriue  apres  l’an  vingt- vn  5c  dernier  de  Xcrxes- Arta- 
xcrxes troificfinc.  Et  puis  que  d’aillcursTe  commencement  dcfdites  feptan- 
tefcpmaincs  fût  l’an  vingticfmc  d’Artaxcrxcsquatricfmc,  fils  d’Artaxer- 
xes  troificfme,  il  s’enfuit  que  ladite  année  vingticfmedoit  fuiurc  immédia- 
tement l’an  vingt- vnicfmc  de  fon  père:  Se  cela  cftant,  il  faut  ncccffiiirc- 
incnt  qu’il  aye  régné  les  dixncuf  ans  premiers  du  viuant  de  fon  pere,  ( Mer- 
cator  en  accorde  ncufduviuant  du  père)  lequel  pere  n’ayant  régné  que 
vingt  Se  vn  an  en  tout , il  n’a  peu  cftrc  celui  qui  donna  le  pouuoir  a N cnc- 
mie,  parce  qu’il  cft  dit  que  l’an  trente- dcuxicfme  defon  rcgne,lcdit  Nehe- 
mic alla rctrouuer  fon  maiftre,  qui  fut  infailliblement  Attaxcrxes  qua- 
triefine  , dit  Longuemain.  Il  y a plus , c’eft  que  ayant  ci-deuant  fait 
voie  que  la  duree  de  l’Empire  des  Perfes  n'a  efté  que  de  deux  cens 
vingt  5c  neuf  ans  5c  quelques  mois , fi  on  ne-fuit  par  noftre  ordre  la 
diftincfinéfion  des  ans  du  pariage  d’auec  ceux  du  régné , on  trouucra  par 
les  fupputadons  particulières  des  Autbeurs , que  leur  Empire  aura  dure 
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plus  de  trois  cens  ans, cc  qui  ncllpolliblc  nyvcritabic.  OrccsrntrcIaiTc- 
mensdes  années  de  pariageaucc  celles  du  règne, ne  feruent  ny  ne  nuifent 
àlapreuuccontinucllc des  années  fuccefliues du  Monde,  parce  que  nous 
ne  nous  en  lcruons  pas  anlli  pour  ladite  preuue,  ains  de  celles  de  la  duree  de 
l’Empire  ; 5e  apres  tout, nos  pofitions  font  appuyées  des  loix  5e  couftumts 
delà  Perfc,rapportccsparHcrodote,lefqucllcslcditXerxcs-Artaxcrxcs}.  , ■ 

n’a  peu  ny  deu  violer,  puis  que  Ton  pere  Darius  les  auoit  prattiquccs  en  fa 
fàucur  i auquel  Darius  nousn’auons  donne  que  vingt  ans  de  règne,  fui- 
uant  en  cela  Methaftlicnes, duquel  l’Alfuerus  ArtaxcrxescRoit  fansdoutc 
nodre  Xerxcs  Arraxerxcs  troilicrmc,  puis  que  ccluy  qui  luy  fucceda  fût 
Ton  fils  qu’il  appelle  Longuemain  , auquel  il  adjoulte  le  nom  de  Da- 
rius : tellement  qu’il  s’appclla  Darius- A ttaxcrxcs  quatriefme  , dit  Lon- 
guemain. 

Donc  l’annec  du  Monde  574;.  qui  fut  l’an  8 4.de  l’Empire  des  Perfes, 
fût  aulll  l’an  1 o.  du  régné  en  partage,  5c  la  première  du  règne  feul  du  fixief-  ,tgne  a’ Atta- 
mc  Roy  des  Perfes,  appelle  de  tous  les  Autheurs  fainâs5c  prophancs  Arta-  +■ 

xerxes  4.de  ce  nom , dit  Longuemain , excepte  le  feul  Methallhcnes , qui  Nchemic,'  I. 
l’appelle  Darius  Longuemain  ; 5cain(i,commenousauonsdcfiadit,  on  le 
pourroit  appeller  Darius-Artaxerxes  4.ditLongucmain,fils  de  Xerxcs, qui 
régna cil'^ut  40.ans,àfçauoiriy.  du  viuant  de  (bn pere, 5c  ii. depuis  fa 
mort. 

lufqucsàlafindeccfixicrmeRoy  des  Perfes  nousconduifent  les  liurcs  Findesliotes 
de  laiàinide  Bible:  car  icy  finüTcnt  les  deux  liurcs  d’Eldras  Canoniques, 
comme  aulli  les  deux  autres  qui  ne  le  font  pas:  5c  neantmoins  en  ce  qui 
regarde  les  Pontifes,il  nous  appert  que  de  toute  nccclfiré  il  faut  que  Efdras 
le  Scribe ayeveuleddoa,  que  Philon  appelle  loadda,  5c  lolcphc,Iaddus, 

X.  Eldrtu  ti.  5ccclac(lant,  ieperfeuere  touCoursdedirc,  ou  qu'il  y a eu 
deux  Efdras,  ou  que  s'il  n’y  en  a eu  qu’vn  feul  qu'il  a velcu  plus  de  trois  cens 
ans  : Tellement  que  pour  les  fuites  de  nos  Rois  de  Perle, comme  aulll 
des  Pontifes  5c  Ducs  de  luda  . il  faut  auoir  recours  aux  autres  Hillo- 
riens  , iulques  à ce  que  auec  les  liurcs  des  Machabccs  nous  cnttions'Vi 
temps  de  l’Empire  des  Grecs  , commence  par  le  grand  Alexandre  ;..5c 
ainlinousrenuoyonsleLcdteuràcequenouscnauonsdit  dansia  (ainiffc 
Chronologie. 

La  huiâiefme  5c  dernierc  colomne  de  ce  Siccle  eft  de  l’origine  des  cho- *•* 
fes  5:  des  perfonnes  illudres,  en  laquelle  nous  voyons  prcmtcrcment  le  choio"' 
Roiaumede(_'4p4doce,ouCapadocie, ou Lcucofydc, duquel  Ana|)ha, fils 
d’Atamna,quifedifoiteftredcfcenducn4.degréde  Plîatnaces,RoydcCa-  CapidMe."** 
padocie  5c  d’ A toira,fcrurdu  Roy  Cyrus,fiic  Roy  au  melmc  temps  que  Da- 
rius Hiftafpis  fut  Roy  des  Pcrfes,parcequ’il  fut  vn  des  fept  Satrapes  qui  oc- 
circntle  Magicien  Smerdis.  Or  à cet  Anapha  fucceda  Anapha  t.Dalaba,  ' 

Atiamnes , Ariarathes  5c  Atiarathes  x.  qui  fut  chalTé  de  fon  Roiaume  pat 
Eumencs,Secretaired’Alexandtclc  Grand, 5c  l’vn  de  fes  Capitaincs:mais  il 
y ent  depuis  Ariarathes  5.  Ariarathes  4.  Ariarathes  y.  6c  Ariarathes  £.  Ario- 
barzanes,  qui  fût  clufle  par  Gotdius,  5c  ledit  Gordius  charte  par  les  Ro- 
mains fous  la  côduitc  de  Silla,5c  ledit  Ariobarzancs  remis  en  fon  R oiaume, 
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Royautm  de  Pergtme. 

Le  Roiauro»  de  Pfrç«»OTf,appcllc  des  Romains  le  Roiaumed’Afie,  fût 
félon  Strabon,  Paufanias,  üi  Apion , commencé  l'an  dcRomc47i. 
pat  Philetr.'CUS,quicftoit  gardien  des  thrcforsdcJLifîmachus,  lequel  s'em- 
para des  threfors  & de  la  ville,  de  laquelle  iliè  déclara  Roy,  & en  laquelle 
regncrenc  apresluy  Eumenes,  Attalus,  Eumenesi-  Attalus  i.  quipar  tefta- 
menc  laiffa  Ibn  Roiaurac  aux  Romains. 

Royanme  du  Bolj/hore, ou  du  Pour. 

Le  s .\rchconi3:ides, félon  Diodore , ayant  commence  de  régner  au 
BofphorcCimmcrien,autrementappcllé,/e  Royaume  du  PontidésTan 
31 5.de  Rome,  en  ce  Siècle  nous  commençonsàapprendrc  les  noms  de  leurs 
Rois  par  cet  ordre,Spartacus,Satyrus,  Leucon,Spartacus  i.  Patifues,  Saty^ 
rus  i.Eumolus,Spartacus5.Mitridatcs,  Mitridatcs-Eucrgctes.Mitridares- 
Eupacor,  Pharnaces,  Micridaces,  Darius-Pharnaces, Si  Polemon. 
Royaume  de  Carie. 

Le  Roiaume  de  C4rir  eft  auifi  marqué  en  ce  Siecle,parcc  qu’en  ce  temps 
y régna  Maufolc,&  Artemifcfa  loeur  & femme, ldriæus,&  Ada  fa  focut 
& femme, Pcxodorus,Orontabatus  fon gendre, & finalement  Mitridates. 
Royaume  de  Biihynie,  ou  Mi^donie,  ou  Brcbicie. 

Le  Roiaume  de  BirAynir,  autrement  appellédcMigdonie,oudeBtebi- 
cie,  commença  félon  Diodore,  P lutarque  & Strabon  en  ce  temps , par 
vn  Zipoetcs,natif  de  T hrace  ; & aptes  luy  regnerent  en  ce  Roiaume  Nico- 
inedes  le  G rand,  Prufias,Nicomcdes  1 .Nicomedes  3.  Socrates,  N icomedes 
dereclicf , qui  laiflà  pat  fon  teftamen  t le  Roiaume  aux  Romains. 

FindeccSic-  Et  aiofi nous finirons ce Sieclc  3S.en  comptant  l'an  du  Monde  3800. 
'''•  prouûépar  l'an  i41.de  l'Empire  des  Perfes. 


SIECLE  XXXIX. 

CE  5 9.  Siècle  qui  fe  voit  à la  3 9.  page  de  la  fainéfe  Chronologie,  fe  tS- 
uife en  g.colomnes principales, fur Iclquellesnousn'auons  pasàdirc 
beaucoup  de  chofesqui  ncfoiét  défia  infcrces  en  la  dcmbfiration  du  Siècle. 

La  première  colomne  contient  la  fuitte généalogique  des  prcdecelTeurs 
de  noftre  Seigneur. 

La  t.eft  côme  toufiours  des  ans  du  Monde  dcfquels  ce  Sieclccrt  copofé. 
La  3.qui  efi  diuifee  en  trois  bords,e(l  la  fui  te  des  yo.fcpmainesde  Daniel. 
•!>  • La  4.cftdcsPrinces&DucsdeIuda,furlaqucllcnousauonsdit  auSie- 

cle  precedent  tout  ce  que  nous  auons  iugé  duc  ncccifairc  pour  l'intelli- 
gence des  deux  bordsqui  font  en  icelle. 

Des  Rois  de  Lj  j.  le  relie  de  la  duree  de  l'Empire  des  Perfes  iufques  à fa  fin , en 
laquelleiln'yapasaulfi  beaucoup  à difeourir;  car  d'y  voir  que  les  derniè- 
res années  de  quelques  Rois  font  les  premières  de  leurs  fucceireurs,cclaell: 
necclfairc  pour  faire  que  l'an  130.  & dernier  de  l'Empire  des  Perfes  fe  ren- 
contre auec  l'an  fixicfmc&  dernier  du  règne  de  Darius  troificfme  de  ce 
nom, dernier  Roy  des  Pctfes.Et  d'ailleurs  quec’eftoit  chofe  allez  ordiniate 
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auelcsRoisde  PcrPcfiiilbienc  des  leur  viuantrcgncr  aueceux  tels  de  leurs 
hls  que  bon  leur  fembibit , furqùoy  nous  fbmmes  obligez  d'accorder  Hé- 
rodote & Iuftin,en  ce  qu'ils  remblent  le  contrarier , non  en  l'efFrâ:  mais  en 
lacaufc,decequeIesR.oisdcPerrefairoien'c  regner  leurs  c'nBuis  aucc  euk, 
&deleurviuant. 

Car  Hérodote  rendant  raiibn  en  fonfepricfmcliutcci-deuant  allégué', 
de  ce  que  le  Roi  Darius,  Gis  d'Hiftafpis,fitdiés  fbnviuanc  regnetfon  fils 
Xcrxes.qui  e(l  nofire  Artazerxes  troiliefiri^^illlue  cefut,^onMm  ex  inj?;- 
iHto  Perfarum  oJ>ortchat,ita  demum  ire  in  exjtduionem  cum  regni  [ueeefjortm  de- 
cUrajpt.  T ellement  que  c’elloit  pat  la  Loy  & couftumedes  Perfes,  que  ne 
ceflàiremcnt  les  enfàns  regnoient  auec  leurs  peres.  Mais  iullin  tout  au 
contraire, rapportant  qu'Artaxetxes  5.  dit  Mhemon , fit  dés  fon  viuant  rc- 
gncrfonfilsDarius,aucommencementdefonio.liuredit,  Ex  Im Oarium 
contra  morem  P et  far  um  afudtjuosRexnif  morte  mutatur  per  mdalgemtam  Pa- 
ter Regem  ‘vmmfecit  nihil  (ibi  ablatum  exiflimatis,  ejuod  tn  flîum  contuliffet  jtnee- 
nttf^ue gaudmm ex procreationecapturum  ft  inpgniamaie[laiis  fkaviumin  filio 
eonjj’exiljet.  Ces  deux  Autheurs  demeurent  bien  d'accord , que  les  Rois  de 
Pérfe  faifoient  régner  leurs  cnfiins  quanti:  eiixi&  ainfi  n'auons-nous  rien 
mis  cnàuant  qui  ne  puiiTe  & doiue  dire  arriüé  dii  tempsde  nollre  Artaxer- 
xet  quatriefme  : Mais  en  cecy  fcmblcn  t-jils  le  contrarier , que  Hérodote  dit 

3uccelarciàiroitruiuantlaLoy&  coullumèdesPerTcs;  3iluflin,qucc'c- 
oic  contre  lacoulhimedesmefincs  Perles.  Maisiln'etl  pas  difficile  de  les 
concilier;car  Hérodote  dit  que  c'elloit  laloy  & lacouflumc,lors  feulement 
que  le  Roi  fe  prepatoit  d'aller  à quelque  guerre  cflraCTcre.  Et  I ullin  dit  vray 
aulll, parce  que  lors  qu'il  n'elloit  pas  queltion  d'aller  a la  guerre, la  Loy  n'o- 
bligcoitpaslesRoisdedcclarerlcsfuccenc>irs,ains  c'elloit  lorscontre  la 
coullumedcfdits  Perfes, Sc  par  putcindulgécedes  Rois,  comme  fut  celle  de 
Mnemon,qui  fut  le  lo.Roi  des  Perfes,&  loit  par  la  Loy  ou  par  indulgence, 
les  en  fans  regnoict  ordinàiremct  auec  leurs  percs.Et  neantmoins  l’Hilloi- 
rc  rapporte  de  ce  mefme  Darius,  qui  auoi  t elle'  tât  obligé  par  fon  pere,  qu'il 
hé  laiflâ  pas  de  confpiret  contre  fon  pcrc,àcaufedequoy  lepercle  fit  punir 
auant  qu’il  mourud , & c'ell  pourquoy  ce  Darius  n'cfl  pas  mis  au  rang  des 
Rois  des  Perfes , parce  que  les  ans  qu'il  a pieu  régner  aucc  fondit  pctc  font 
touscontenusdans  les  ans  du  règne  de  Mnemort. 

Pourics  4.bords  de  cette  colornnc,  nous  auonsdcfia  dit  comme  Icprc- 
mier& plus  grand  contient  les  ans  de  ladurccdcl'Empirc  des  Perfes,  qui 
nousfcrucntde  prcuueiufqucsàla44.liaifon,delaqucllcnou$dilcourrons 
ci-apres.  Au  fécond  fontlenorabrcdcsRoisdePerfc,  &au  j.  & 4.  les  an- 
nées de  leursregnes. 

L'an  du  MondejSjj.  qui  fut  l'an  ioo.de l'Empire  des  Perfes,  fût  Icii. 
Roy  des  Perfes  Artaxcrxes  6.dc  ce  nom,dit  Ochus,fils  de  Mnemon , au  rè- 
gne duquel  il  y en  à qui  nicttét  l'Hilloirc  de  hidith  &Holofcrncs,furquoy 
nousaaonsci-deuantdifcouru  au  Siècle  36.  Sefaitvoir  que  ces  pofitions 
font  tellement  conttaircsaux  textes  & circonflanccs  de  la  lâinûc  hfcriturc, 
que  icm’cllonnc  comme  il  s'cll  tiouuc  de  gens  de  fçauoir  & de  bon  fens, 
qui ay  ent  peu  fuiUre  cette  opinion. 
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Colomne  Jei  fixicfrnc  colomnc  eft  feulement  pour  faire  voir  le  pere  d’Alexandre 

eciotte.  * leGrand.&quclques-vnsde  fes predecelTeurs  Rois  de  Maccdone,  parce 
quecefucluy  qui  mit  fin  à l'Empire  des  Perfes,&  commencement  à la  Mo- 
natcliicdes  Grecs.  Voyezccquenouscnauonsci-deuant  dit  au  Siècle  jy. 

DeUM  onarchiedes  Grecs,  qui  fut  la  trtijîefme  dû  Monde. 

■ ces  deux  dernières  colomnes,  à fçauoirdela5.&  en  cil  produite 

I 3 vne  nouucIle,qui  e(l  pour  la  troifiefmeMonarchie  du  Môde,apellce 
dcsGrccs,aucommencemcnc&vis-à-visde  laquelle  nous  voyons  noflre 
44..  liaifon.  44.1iaifondes  annecsdeAos^teuues  parce  fainâtexte.  Or  aduint afres 
âc'l*Em 'ir'  Alexandre  ,fils  de  Philippe  leMaeedenitn , qui  premier  régna  en  Grece,  eut 

dci  Petfe»  isaincu  Darius  Roy  des  Per  fes  des  Medes,  que  ledit  Alexandre  régna  dou%e 

anxanncMde  ans,pu'u  mourut,auquel  [uccederent  les  fens  chacun  félon  les  lieux  qui  leur  furent 
defineT^,  i.Mach.i.  Par  lequel  texte  les  ans  de  l’Empire  des  Perfes  cflans 
ioints  aux  ans  del'Empire  des  Grecs  en  l’annce  du  Monde  ySS?.  laiiTanc 
Icsans  de  l’Empire  des  Perfes, & prenant  lesans  de  l’Empire  des  Grecs  pour 
continuer  nos  prtuucs,  ie  dis  que  puis  que  l’an  deux  cens  trentiefmc  & der* 
nier  del'Empire  des  Perfes, &l’an  premier  de  l'Empire  des  Grecs,  ne  font 
qu’vnefculeannee,quifertdepreuueàl’an du  Monde  3889.  que  l'an  fé- 
cond de  l’Empire  des  Grecs  fert  de  preuue  à l’an  jSÿo.du  Monde, corne  les 
fuiuans  dudit  Empire  aux  fuiuâs  duMonde,iufques  à vne  nouuelle  liaifon. 
Commence-  L a"  donc du  Monde 388 9.  laddus cftant  Pontife  des  luifs,  l'an  1 47.de 

mem  de  la  laii.fepmainedcDaniel,ran5.dugouuemement  de  ElyMathatias  Duc 
dcj^Gtecî.'  de  luda,fclon  |esMachabees,ouranpremierdefonditgouuctncmenr,fe- 
lon  les  fupputationsdePhilon-,  l’an  150.  & dernier  de  l'Empire  des  Perfes, 
le  trciziclinc  & dernier  Roy  des  Perfes  nomme'  Darius  3.  de  ce  norli , ayant 
elle  pour  la  detniere  fois  deifait  & vaincu  par  Alexandre  le  Grand  au  mois 
d' A ouft  prez  le  bourg  d'AtbelIe  qui  eft  dans  l’ A Ify  rie, félon  S trabon,com- 
me  ileftoiten  lafixiefme&dernicreanneedefon  régné,  en  luyprint  fin 
l’Empire  des  Perfes;  &cefùt  lors  qu’eut  foncommcncernent  la  première 
anneede  l’Empire  des  Grecs,  comme  aufli  la  première  annee  de  l’Empire 
* du  grand  Alexâdre,  qui  en  futlepremicr  Monarque,&  lequel  régna  douze 

ansapresqu'ileucdetfaicDarius,  I.  Mach.i.  Car  la  Monarchie  des  Grecs 
commença  le  propre  iour  que  celle  des  Perfesfinit  ; eequi  arriua  par  Ale- 
xandre le  Grand  en  la  cinquiefine  annee  de  fon  regnede  Maccdone,  coin- 
metcfmoigticluftinfurla  fin  de  fon  vnziefmc  liurc  au  mois  d’Aouft,  au 
rapport  de  Plutarque,  où  tous  les  Authcursd’vn  commun  confentemenr, 
au  propre  iour  de  ladeffai£VedeDarius,au  bourgd’Arbcllc,cftabIilfcnt  le 
commencement  de  la  Monarchie  des  Grecs,  & notamment  te  premier  li- 
ure  des  Machabccs,  & Strabon  fur  la  fin  de  fon  quinzicfmc  liurc  de  fa  Géo- 
graphie; Vingher  aulfis’yaccordecn  termes exprez en fonanneedu  Mon- 
de 3798.  (où  les  Imprimcursont  faiily,car  il  y faudroit  par  l’ordrcmcf- 
Cûtcc  Ving.  nies  de 'Vingher  3799.)  & ncantmoins  quand  il  vient  à compter  les 
het,  flic  le  cô-  années  des  Grecs  , il  ne  les  compte  pas  comme  beaucoup  d’autres  dc- 
dc'i''”inpue  P“**  dcriaiâc  de  Darius  par  Alexandre  le  Grand,  comme  il  Ce  doit, 
acsGcccs.  ains  feulement  depuis  Antiochus  , premier  Roy  de  Syrie  ; ce  qui  eft 
caufe  qu’il  n’a  garde  de  ttouuer  ianaais  vn  bon  accord  des  Hiftoires  des 
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liurcs  des  Maciubccs  auec  la  Romaine  : ce  qu'il  fcroit  s’il  cuft  commencé, 
commcil  le  deuoit.à  compter  les  ans  des  Grecs,  ainfi  que  i'ay  fait  depuis  le 
commencement  de  leur  Monarchie,  fuiuant  rauthoritc  du  premier  liure 
des  Machabees,  & celle  du  fûfdir  Strabon , ce  que  nous  ferons  voir  plus 
amplem  en  t cy-aptes. 

Quanràladurecdurcgned'Alcxandre  IcGrand,depuisqu'il  fût  Mo-  DelaJureé 
natque  il  n’y  a que  tenir  qucle  premier  des  Machabees  dit  qu’il  régna  dou-  ' 

«ans,  X.  Mdch.chép.i.S.  Sc  àcela  Strabon  fcmblene  point  contredire  fur  puijqo'U  eut 
la(îndu[5.IiurederadiceGeographieiyoicyres  mots.  Hunc(  Darium) 
cum  AUxander  euertifpt,  ipfedeeem  tut'vnitàm  annos  regnauit , pojlea  lon^Stu^n 
Imperium  in  complûtes  fucceffores,  ^ ah  eu  profeéloi  diutfum, tandem  dijiipatum  <!>»• 
eftpermanfit  annos  armer  ducemot  tfuin^uagmea. 

Et  àcesdeuxauthoritez  pouuons  nous  adioufter  celle  de  lofephe  en  Douze  ans. 
fon  ii.liuredes  Antiquitez  iuda'iques,chap.z.où  il  donne expreffemét  au- 
dit  Alexandrei  i . anneesde  règne  depuis  fon  Empirc,&  ledi  1 1 ofephe  com- 

|)te,  comme  les  liurcs  des  Machabees, Icsansdc  l'Empiredcs  Grecs  depuis 
adefFairedeDarius  puis  qu’il  demeure  d'accord  auchap.i«.dcce  mcfmc 
II. liure  qu’Antiochus  leNoble  mourut  l'an  dcsGrccs  1 49. qui  eft  la  mcfmc 
année  alléguée  dans  Icfdits  liurcs  des  Machabees:  &eftlcdit  lofephe  telle- 
ment conforme aufdits liures  des  Machabees  qu’  A nnius de  V iteebe  en  Tes 
Commentaires  fur  l’ Abrège  des  T emps  de  Philon  nous  dit,fe  l’cftant  ainfî 
imagine, que  lofephe  adioufta  aufdits  liures  des  Machabees  les  annces,qut 
aupatauahtluy  n’y  eftoienrpasexprimees.  A cestroisauthoritezadiouftez 
la  4.  prinfedeQuintusIuliusHilarion,  lequel  .à  la  page  971.  du  tome  de 
la  Bibliothèque  des  Peres, auquel  la  Bigne  l’a  inferc,il  dit  en  termes  exprez, 

^u  /flexandretua  Darius  du  temps  du<juell'bijloirede<  Machabeespar  di(cours 
diuin  fuit  les  années  des  Grecs:  kainfiVinghers’eftabufede  compter  Icfdi- 
tes  anneesdes Grecs  dutcmpsdesScleucides.&nondutempsdebdclfai- 
te  de  Darius,  comme  nousfaifons.  Quoy  qu’il  en  foit,  dcces  quatre  au-  Quel  Empire 
thoritcz,defqucllescelledcs  MachabccscftCanomqucàlafaindc  Eglile,  Grecs  a 
onvoitdcuxchofcs;  l’vnequ’AlexandrelcGrand,  chef  de  l’fcmpirc  des’*'’"**"’’"' 
Grecs,  apres  auoir  deffait  Darius,a  régné  douze  ans;  l'autre,  que  cet  Empire 
adurécntoutdcuxcenscinquantcans.  Ccquifctrouuetrcs  vcritablepar 
iioftrefûpputation,  à compter  les  ansdcsGrccs,commclcs  liurcsdcsMa- 
chabccs,  Strabon,  & lofephe,  depuis  la  première  année  dudit  Alexandre  t 

iufqucsauConfulatdcCiceron,  auquel  temps  toute  l’Afic  mineur,  qui 
faifoit  la  plus  grande  partiede  l’Empire  des  Grecs  fut  reduitte  en  Prouincc 
Romaine  pat  PompcclcGrand. 

Ncantmoins  parce  que  beaucoup  d’autres  Autheurs  cflimcnt  que  les  Qu'AlnïJre 
douze  ans  de  règne  atthouez  à Alexandre  fcdoiucnt  prendre  depuis  la  pre-  Grand  n'a 
mieteanneedefon  règne  de  Maccdoneiufques  à fa  mort, & ainfi  qu'il  n’a  " 
efté  Monarque  del'Afieque  8.  années  feulement,  à caufe  de  cela  i’aymar-  fclon  que", 
quclesannccsdefonrcgnc  doublement,  de  mis  au  dernier  des  trois  bords 
celle&çon  de  comptcr,e(lant  indilfcrcnt  auquel  des  deux  on  vucillc  s’arre- 
fter.  Car  pour  moy,  quoy  qucicm’arrcfteàcc  quien  eft  dit  dans  lesfufdits 
AuthcurSjficft  cequc  ieneme  fers  pas  des  ans  patticulicrsdu  regne  d'A- 
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lexan  Jrc,  non  plus  que  dclfcs  fucceflèurs,  fiour  prouuer  la  fmete  Tuccé/Ï?tte 
des  années  du  Monde,  cancàcaulcdcs  inHnies  cohtiarietcz  qui  fe  Ifrent 
dans  les  Aucheurs, que  parce  quelcsliuccs  desMachabees  comptent  les  an- 
nées de  l'Empire  des  Grecs,  & non  lesannees  dei  Empereurs  & Roys  quiy 
ont  règne',  Scceiufquesàl’annee  i88.  comme  nous  verrons  aux  Siècles 
luiuanSj&nepaiTcnc  pas  plus  outre  au  nacré  de  leur  hifloite:  mais  aaanc 
que  de  venir  iufqucsà  ladite  anneei88.&auant  que  de  quitter  les  anncci 
de  l’Empire  des  Grecs  les  fainéls  textes  nous  lient  aux  Coniùlats  de  Rome,  ' 
ainli  quenous  verrons  en  Ton  lieu. 

le  ne  laiiTc  pourtant  de  marquerpar  ordre  fucceflif  les  Roys  qui  ont  fdc- 
cede  au  grand  Alexandre, tant  en  Syrie  pour  l'Afie, qu’en  Egypte  poUri’Af- 
frique,  (ans  m’obliger  à fuiure  le  calcul  particulier  de  leurs  règnes,  comme 
remplis  d'erreurou  d‘abus:d'errcurpourc(lrefaIiiüci&  d’abus  lorsque  les 
Autlicurs n'ont  pas  diftinguc  les  années  des  enfans  qui  ont  règne  aued 
leurs  peresd'auee  lesannees  qu’ilsont  régné  quand  ils  ont  edé  fculs  , Sc 
qu'ils  ont  creu  que  toutes  lesannees  deregnet^ui  leur  font  attribuées  font 
entendues  depuis  les  morts  des  peres,  &nondeleurviuant,  enquoy  on 
fe  trompe  le  plus  fouuent,  ainfi  quenousauons  Ëiie  clairement  voir  aux 
Siècles  des  Roys  de  luda  8c  d'iincl,  8c  aux  Siècles  des  Roysdé  Periè,  q'uoÿ 
qu’vn  peu  moins  exaétement:  aufquellcschofcsfionne  prend  ^rdeil  y 
aura  tou(Iour$detres-grands  deifaux  en  l'ordre  véritable  des  Chronolo- 
gies. Or  en  ce  qui  eftde  l'Empire  des  Grecs,  quoy  que  toutes  les  fupputa- 
' rions  particulières  des  Autlieurs  foient  didérenccs , en  gros  neantmoinsiU 
demeurent  tous  d'accord  quel’Empire  des  Grecs  pour  le  reg.ardde  l’Afic 
mincuraprinsfîiiranncequelcgrand  Pompée  l.t  redudicen  Prouince, 8c 
cela  edant  il  n’y  a rien  de  plus  exaét  que  ce  que  le  verita  ble  Strabon  nous  en 
a laide  pareferit,  qui  eft^ue  ht  duree  àet’ Empire  des  Gieesaejlèdenuirondeux 
eens  cinefHunte  ms. Corne  aufli  tous  IcsAutlieurs  font  d’accord  pour  le  regarJ 
de  l’Artrique  quel’Empire  des  Grecs  eut  fa  fin  lors  que  i’Egypte  fut  redite 
en  Prouince  apres  la  bataille  d’Aébium:  d’où  remont.'mc  iulqUes  au  premier 
Ptolomec.fils  dcLagus,onvoitqucladurcé  dclcur  Empire  en  Affrique 
a edé  aétuclleincnr  de  a 8 4.ans  depuis  la  première  année  du  grand  Alcxan  - 
drc.c’cd  à dire  de  fon  Empire. 

Etpourvoiriccommenccmçntdcs  Roys  d'Egypte, appcllczlcs  Lagides 
àcaufede  Lagus,pcrcdePtolomec,quicnfut  le  premier  Roy,i’ay  mis  le 
commencement  de  leur  colomnc  vis  à- vis  de  l’an  douzicfmc  8c  dernier  du 
regne  d’Alexandre  le.Grand,  félon  l’opinion  commune,  qui  fùtlc  8.  de 
fon  règne,  félon  les  Machabees:  que  fi  on  les  veut  fuiure  il  faudra  mettre  la 
mort  d’Alexandre  à laderniere  annee  de  ce  Siècle,  coramenoùs  faifons, 
8c  laprcmicrcanncedcPtoIomce,  fils  de  Lagus,  à la  première  annee  du 
Siecle  fuiuanc  : 8c  ainfi  le  grand  Alexandre  aura  règne  feize  ans  depuis  qu’il 
fut  Roy  de  M.rccdonc,  8cdouzedcpuis  qu’il  fut  Empereur  3c  Mon.irque. 

La  ;.cotomneeft  de  l’origine  des  choies  8c  des  perfonncsilluflres. 

Du  Royaume  £ Jüyrie  ou  EfcUuonie. 

L'ilürieoa  EfcUuoniei  eu  fesRois  parciculicrs,mais  l'ordre  nes’en  trou- 
uc pas  exaâcmcnt  dans  les  Aucheurs,  Diodorc  nous  enfeigne  que 

Bardillis 
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Bardillis  en  cfloit  Roy  du  teps  de  Pliilippc.Roy  de  iMacedonc, apres  lequel 
Bardillis  y regnerenten  diuers temps  Glaucia$,Pleuratus,  Agron.Tencca, 
femme  d’Agron,  Demetiias,Scerdiletus&  Gentius,quipcrJitfon  Royau- 
med  lUyric5:  Eftlauonic  en  trente  iours,  conquis  pat  les  Romains  fous 
L.  AniciusGalIus,  Prxteur. 

Du  Royjumrd'Efcelfe,tp^tüé  ancienntmtnt  jilhunie. 

SI  Caincrari:isdit  vray,  l’an  j^o.auantl'incariudon  du  Fils  de  Dieu,  Fer- 
gus,  fils  de  Ferquhatdus  Roy  d'Irlande,  fût  auÆ  couronné  Roy  <f£/- 
ci»^,&  fut  noyé  l'an  z4.de  fon  regne.il  print  pour  fes  Armes  IcLyon  rouge, 
ficeutpour  fuccelTcursau  Royaume  d'ElcoÀc,  appelle  anciennement  Al- 
banie, 

1.  Faretharis,  fon  frère,  qui  régna  quinze  ans. 

;.  Maynus  filspuifiiédcFergus,vingt-neufans. 

4.  Darnadilla,  fon  fils,  diz-huiéfans. 

J.  Nothatus,  fon  frere,  vingt  ans. 

6.  Ru  ther , fils  de  Damadilla,  vingt-deux  ans. 

7.  Rhiitlia,foncoufingcrmain,quatotzeans. 

8.  Tl)creus,filsdc  Khutlier,  fixans. 
ÿ.  lofina,freredeThereus,  vingt-quatreans. 

10.  Finnanus,fonfilstrenteans. 

II.  Durlcus,ouDurftus,fonfils,neufans.  , 

li.  Eucnus.coufin  germainde  Durfeus,  dix- neuf  ans. 

ij.  Gillus,  filsbaHardd'Euenus.dcuxans.'ilcutlacellecrenchce. 

..  14.  £ucnusdeuxiefine,ncpueudeFinnanus,dix-feptani. 

15.  Ederus,  nepueu  de  Ourfeus, vingt-  quatreans. 

16.  Euenustroi(iefinc,(ônfil$,feptans. 

17.  Metellanus,  nepueu  du  Roy  Edcnis,  trente  neufans,àrandixief- 
mc  duquel  noftre  Seigneur  Icfus-Chriftnafquit  au  Monde. 
j8.  Caratcus,fon  nepueu, commençaderegnerl'andcGracejt. 

19.  Corbredus,  fon  frere,  l'an  54. 

Z O.  Dardanus,  arrière  nepueu  de  Metellanus,  l’an  7t. 

ZI.  Corbredus  Galdus, fils  du  Roy  Corbredus, l'an  76. 
it.  Lugracus,ouLuchagius,fonfils, l'anioy. 
z;.  Mogaldus,  nepueu  de  Corbredus,  ladite  annee  107. 

Z 4.  Conarus,  fils  dudit  Mogaiius,  l'an  143. 

Z5.  Ethodius,  nepueu  de  Mogaiius,  l'an  137.  t 

z6.  Satrahel,fonfrere,l'anijz. 

Z7.  Donalde,  frété  du  Roy  Ethodius,  l'an  1^6, 

z8.  Ethodiusdeuxiefme,  filsdu  Roy  Ethodius,  l'an  ZI7. 

19.  Atherco,fils  fécond  dudit  Ethodius  premier , l'an  Z3j. 

}o.  Nathalocus,ouNatholaous,vfurpalaCoutonnc,ran  Z5y. 

31.  Findocus,fil$duRoyAthcrco,ran  z6(S. 

31.  Donaldusdeuxiefme,fonfrerc, l'an  176. 

53.  Donalde  troifiefine.vfurpa  le  Royaume,  l'an  zyg. 

3 4.  C tathlintus,  fils  du  Rmr  Findocus,  l'an  z 9 o. 

33.  Fincomatcus,{bncoufm germain, ran3i4. 


ï!o  CHRONOLOGIE 

î fi.  Romacus.fils  du  frcre  de  Crathlintus, l’an  361. 

37.  Angufanus,foncouüngcrmain,ran 363. 

38.  Fcchelmacus,  foncoufin  germain,ran3fij. 

39.  Eugcne premier, filscu Roy  Fincomatcus,l an  368.  fur  lequel  lei 
Romains  conquirent  le  Royaume  apres  qu’il  eut  regne'  trois  ans,  &enfu- 
rentlesmaiftrcsiurqucsàl'andc  Grâce  411. 

40. Fcrgusdcuxicfme,  arriéré  petit  fils  dudit  Eugène-,  reconquit  le 
Royaume  par  annes,ran  412.. 

41.  Eugène  Jcuxicfme,fon  fils,  l’an  430. 

42.  Oongardus, Ton  frere,  l’an 4fir. 

43.  Con(lantius,ronlrerc,ran4fi3. 

44.  Congallus,fiis  du  Roy  Dongardus,  l’an  491. 

45.  Conranus,ranfrere,l‘an  511. 

4fi.  Eugene3.ouIngenius,filsduRoyCongallus^l’an  543. 

47.  Conuallus,  fonhete,  l’an  578. 

4*.  KinnatylluSjfon  frere,l’an588. 

49.  Aidanus,fiIsduRoiConranus,lamermcanncc58S.  1 

50.  KcnetusKeïr,filsduRoyConuallus,  ranfit3. 

51.  Eugene  4.  filsdu  Roy Aidan,laditeanneefii3. 

ji.  Ferquliardus,fonfils,l’an6i8.  Saindl  Fiacre  fut  fon  frère. 

53.  Ooncualdus  ou  Donaldus  4.  fils  du  Roy  Eugène  4.  l'an  £31. 

5 4.  Ferquhardus  deu»efme,fils  du  Roy  Ferquhardus,  l’an  <44. 

53.  Malduinus,  filsdu  Roy  Doneualdus,  l’an  ££4. 

5fi.  Eugene  5.filsdeDongard,quieftoit  frère  du  Roi  Malduin, l’an 
57.  Eugenefi. filsdu  RoyFerquharduSjl’anfiSS. 

)S.  Ambitl^iletus,filsdu  Roy  Eugene 5-l’an  £98. 

59.  Eugene  7.  fon  frère, l’an  699.  ,î 

60.  Mordacus,  filsduRoyAmbirkiletus,  l’an  716. 
fil.  Etlîfinus,  frcre  du  Roy  Eugene  7.  l’an  731. 

61.  Eugene  8,  fils  du  Roy  Mordacus,  l’an  7fii. 
fi  3.  Fergns  3 . fils  du  Roy  Ethfinus,  l’an  7 fi  5. 

64.  Soluathic,fiIsduRoy  Eugene  8.  l’an  7 61. 

< 5.  Achaius,fils  du  Roy  Ethfinus,l’an  789.  Ce  fut  eefiui-cy  qui  conclud 
& figna  auec  le  Roy  Charlemagne  l’alliance  perpétuelle  de  l’EfcofTe  auec 
la  France,  fie  deflorsil  fit  metae  à l’entour  des  armes  d’EfcofTclcs  Heurs  de 
Lys  en  double  traiiSl. 

fifi.  Conuallus,(àncojufrn  germain,  l'an 819. 

67.  Oongallu$,filsdu'Roy  Soluathic,  l’anS24. 

68.  Alpin,filsduRoyAchaius,  l’an  830.  . ;i 

6p.  Kcnctus  i.  fils  du  Roy  Alpin,  I’an83fi. 

70.  Ponaldus5.  fonfrere,  l'an85i. 

71.  Conftantini.filsduRoyKenetuSjl’an  861. 

/Z.  Ethus,ditleLeger,fonfrcrc,  l’an  874. 

73.  Grégoire,  fils  du  Roy  Dongallus  ou  Donaldus  5.  l’anSyfi.' 

74.  Donaldus 6.  filsdu  Roy  Conftantin  1.  l’an 893. 

73.  Conflantin3.filsduRoiEthus, l’an 903, 

76.  Malcolinus, 
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7 6 . Malcolmus,  Bis  du  Roy  Oonaldc  <.[3094.;. 

77.  lnduIphus,filsduRoyConftantin3.ran 959. 

78.  Duffus.BIs  duRoy  Malcolmc,  l'an  968. 

79.  Culinus/filsduRoylndulphus,  l'an  97t. 

8 O.  Kcnecus  ; . Bis  du  K oy  Malcolmc , l’an  97^. 

81.  Condancinf.Blsdu  KoyCuIinuSil’aniooo, 

St.  Grimus,  Blsdu  Roy  Dunus,l'an  looa. 

8 }.  Malcolmc  z.  Blsdu  Roy  Knctus  j.  l’an  1 010. 

84.  Duncanus,  Blsdc  Beatrix, Bllc  de  Malcolmc  t.  l’an  1040' 

85.  Machabzus,  Bis  de  Donada,  Blleauin  de  Malcolmc,  l'an  i04<J 

88.  Malcolmc  3.  lit  Kamdmor,  fils  du  Roy  Duncanus,  l'an  io£t. 

87.  Donalde  7.  fon  frère,  l'an  1097. 

8 8.  Edgarus,  Bis  4.  de  Malcolmc  3.  l’an  moi. 

89  Alexandre,  dit  le  Fier  Ion  frère , l’an  1 1 0 9. 

90.  Dauid,  fils  auBi  dudit  Malcolmc  3.1’an  ii  1 4. 

91.  Malcolmc,  4.  dit  le  Vierge  fils  d’Henry,fils  dudit  Dauid,  l'an  1153? 

91.  Guillaume,  dit  le  Lyon,  fon  frere,  l’an  1163. 

93.  Alexandre  i.  fon  fils,  l’an  1x14.  il  tonouuclla l’alliance  auec Philip- 
pe Augufte. 

• 94.  Alexandre  3.  fon  fils,  l’an  tx48. 

95.  Ican  Baliol,  Blsdc  Dornadclla  fillcdu  Comte  de  Gallouay , & de 
Marguerite,  fille  aifiicc  du  Roy  Dauid,  l’an  1186. 

96.  Robert  Bruce,  fils  de  Robert  Bruce, qui  futpctitfilsdu  Roy  Dauid, 
rani<o£. 

97.  Dauid  i. fon  fils, l'an  H30. 

98.  Robert  i.Scuart,filsdeMarioteBruce,faur  du  RoiDauidi. l’an  1370.' 

99.  Robert  3.  dit  aufll  Ican,  fon  fils aifné,  l’an  1390.  De  fon  temps  les 
gardes  EIcolToifes  de  nos  Roys  frirent  infrituees  par  le  K oi  Charles  V 1 1. 

100.  lacqucsi  fonfils,l’an  i4i4.beau  peredenoftreRoy  Louys  XI, 

101.  lacqucsi. fon  fils, l’an  1436. 

101.  lacques  3.  fon  fils,  l’an  1460.  fut  priué  du  Royaume  par  fon  fils. 

105.  lacqucs4.fon  fils, l’an 1 4Ü8. 

104.  lacques  vfonfils,rani5i4.IlefpoufaMagdeIenedc France,  fille 
de  noftre  Roy  François  l.  & en  féconde  nopecs  Marie  de  Lorraine , fille 
de  René,  Duc  de  Guifo. 

105.  Marie,  fille  vniqucdeIacqueS5.& de  Marie  de  Lorraine, l’an  1541^ 
Elle  efpoufa  premicremét  noftre  Roy  François  II. & eftant  veufue  cipoulîi 
en  Efeofle  Henry  Stuart,Ducd’Albanic,&  finalementeut  la  telle  trcnchcc 
en  Angleterre. 

io« . lacques  8 ditaulfi IacquesCharIcs,fils delà  Rcync Maric,& d’Hen- 
ry Stuart  ,Ducd’Albanie,  lequel  commença  de  régner  fous  la  Reyne  là 
mcrel’ani579.11ellauiourd’huyRoyd’Anglctcrrc&d’Efcofle,  qu’il  fait 
appcllerd’vnfeulnom  grande  Bretaignc,  3c  ellaulfi  Roy  d’Irlande.  Voila 
l’ordre  fuccefliPdes  Roys  d’Efcolfc,  ainli  que  le  nous  ontdonne  Gildas, 
HciflorBc£tius,&:  autres  AuchcursEfcolfois,  dcfqucis  Dauid  Chambre  a 
prinsfespetites  Chroniques,  du  temps  dcuoIlrcRoy  CharlcsIX. 
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Rois  de  Sy-  Poutles  ^oys  dc  la  croificfme  Monarchiedà  Monde,  qui  furcelledcs 
rie.  Grecs,  & pour  les  Royi  d’Egypte,  appeliez  les  Landes , on  les  voit  dans 

Rois  d Egjr-  leurs  colomncs  particulières  en  la  fàindte  Chronologie.  Et  partant  nous 
acheuerons  ce  Siècle  en  comptantranduMoTidcijoo.prôuurfparranu, 
dc  l'Empire  des  Grecs.  ' 


SIECLE  XL. 

CE  quarant  iefine  Siecle,  la  demonftration  duquel  fc  voit  en  la  40.pa- 
gc  delà fainâc Chronologie, cHdiuire' enhuiiîtcolomnes. 

La  première  cft  de  la  fucceflion  Généalogique  denoftrc  Seigneur. 

La  Icconde  cft  des  ans  du  Monde  derqucls'cc  Siecle  eft  compofé. 

- La  j.dcsChcftviiiblesquiontgonuernérEglifcdarantceSiecle. 

La  4.quicftdiuifcecntrois,eftpourlafuittddcs70.fcmaincsdi:Daniel. 
La  5.  qui  a deux  bords.cft  des  Ducs  & Princesde  luda. 

Des  Rois  de  ^ Grccsau  RoyaumcdcSyne,appellé  auilld'Afie,  laquelle 

.Syiie  ou  d'A- contient  trois  bords;  aupremier  dcfqucisront  les  années  de  la'duree  dc 
l’Empire  des  Grecs,  qui  (ontlcsannccsdc  nosprciinesi  au  fécond  &troi- 
flcfmc  font  les  ans  qui  ont  couru  depuis  la  mdird'Alcxandrc',  tant  félon  les 
Michabces  que  félon  l’opinion  commune,  iuft}.u«au  temps  que  Scicucus 
fc  fit  Roy  premier  dc  la  Syrie  : & depuis  ce  tcmpst  là-dans' ces  deux  derniers 
bords  font  les  années  des  régnés  des  Rois  de  Syrie,  diCpofccs  dc  telle  forte 
qu'àrœil  on.  voit  ceuxqui  ontrcgnéduviuantdcleürs  péris, ou  non:& 
ainfil'on  voit  que  l’an  18.  du  règne  dc  Scicucus,  dit  Nicanor,  fut  l’an  pre- 
micrduregncd’AntiochusSothcr  fein  fils,  qui  régna  quelque  quatorze 
ans  du  viuant  dc  fon  pcrc,  & mes  fuppurations  fcmbleroicnt  tft  ranges  fiic 
n’en  auois  par  fois  dc  bdfUgarands.Car  ce  Scicucus  Nicanot  ne  fit  pas  feu- 
lement de  fon  viuant  régner  fon  fils  Antiochus,mais  qui  plus  eft  il  luy  don- 
na  en  mariage  fa  propre  femme  ; dc  laquelle  le  fils  cftoit  deuenu  amou- 
reux, & les  fit  régner  conioindementauee  luy, à ce  que  nous  lifons  dans 
Appian  Alexandrin  aux  liures  des  guerres  dc  la  Syrie,  pag.  84.8s. 
Qo'ilfiiutm;.  Oray-icefté induitàcctcxpedicnrdccompter  diucrfcmentlcs  ans  des 

d^ftovniTiTcs  fiures  des  Macha- 

ansdu  pari.i-  bces.Strabon  & lofcphc.  Car  puis  qu’il  cft  cxprcfrcmcnt&  véritablement 
gc  6i  du  rc-  yfntiochits  Ej>iph.tnft,  cefi  à dire  l'illufire  ou  le  Noble,  commença  de  re- 

® "■  gner  l'an  cent  trente  feptief  'me  des  Grecs,  1 . M ach.  t.  1.  fi  on  remonte  en  re- 

trogr.idantd.-puis  ta  première  annced’AntiochusltfNoblciufqucs  au  pre- 
mier Scicucus,  6c  fansfeferuir  denoftre  ordre  on  ioint  la  première  annee 
d'vu  Roy  à la  dernière  de  fon  predeceffeur , fuiuant  Icnombre  des  années 
qui  leur  font  attribuées,  il  arriucra  qu’au  lieu  que  ledit  Scicucus  aye  efté 
Rov  dc  Syrie  douze  ans  apres  la  mort  d'Alexandre,  il  faudra  qu'il  Paye  efté 
mcfincsauant  que  ledit  Alexandre  eut  conquis  l'Empire,  ce  qui  tft  faux 
& ridicule.  O U au  contrairc,fuiuant  la  verite  mcfmcs,qui  cft  de  régler  tous 
les  autres  Autheurs  par  leu.  verfet  du  premier  cliapitte  du  premier  liure 
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des  Machabecs,  on  trouucra  iuftcmcnt  le  nombre  de  1 50.  ans  de  duree  de 
rEnipiiedesGrccs cnAfic, félon Strabon, on  trouuera  auflî  que  ledit Sc- 
leucus  n’aura  elle  Roy  de  Syrie  que  huid  ans  apres  la  mort  d’Alexandre, fé- 
lon l’ordre  des  Machabees,  ou  douze  félon  l'opinion  commune;  & on 
trouuera  de  mefincs  que  Antiochus  le  Noble  aura  commencé  de  régner 
l’ani}7.dcsGrec$,&:{ipourcanconriaurariendicconcre  la. vérité  des  au- 
tres Autheurs,puis  que  Apion  nous  cil  tefinoin  que  Antiochus  Sother  fût 
Roy  du  viuant  de  fon  pere. 

La  /.colomne  eft  auHi  des  Greesâu  Roiaume  d’Egypte, aux  deux  bords  Dm  Rob 
de  laquelle  on  voit  lesanneesdes  regnesdes  fuccelTeuts  du  grand  Alexan-  '* 

, dre,uir  lefqucllesanneeslesopinionsdes  Aucheursfontgrandement  dif- 
ferentes,ainnqucnouslesauonscottees,&  neantmoinsletoutfauué  par 
nollre  ordre.  Car  en  vnmot  lesLagides  n’ont  commencé  de  régner  en  ' 
Egypte  qu’apres  la  mort  du  grand  Alexandre , Sc  de  cela  tous  les  Autheuts 
en  demeurent  d’açcord,commcau(C  que  ce  Roiaume  ne  fût  réduit  en  Pro- 
uince  Romains  que  apres  la  bataille  d’ A dium,&  apres  la  mort  de  la  Roine 
Cleopatra:  ôc  cela  eftantCenforinus a mal  calculé,  & ceux  qui  l'ont  fuini  Contre Ccn- 
aptes  lui,  de  donner  de  duree  aux  Lagides  dans  l’Egypte,  de«x  ceux  y «arre- 
-vw^xx^Maxor^^eaw, puis  qu’il  n’yen  peutauoiren  toutquedeaxrtwx  foixan-  RoiïumcdM 
rftJrdxx/irMj&ceàcoramencet immédiatement  apres  la  mort  d’Alexan-  «« 

dre,felon  l’opinion  commune  : car  félon  la  fupputation  des  Machabees,lc 
régné  des  Lagides  depuis  la  mort  dudit  Alexandre  iufqu’à  la  mortde  Cleo- 
patra,n’a  peu  auoir  de  duree  que  deux  cens  foixante  dous^e  ans  en  tout  ; & 

cet  abus,  comme  nous  auons  pat  tout  dit , eft  procédé  pour  n’auoir  eu  le 
foin  de  didinguer  les  années  du  pariaged'auccles  années  du  régné. 

Etpour&ire  voir  que  ce  que  nous  difons  eft  très- véritable,  il  n’y  a pas  j 

vn  fcul  Autheur  qui  donne  de  régné  à Ptolomee-Philadelphe  plus  haut  de  ^i’ront*M. 
5 «.ans,  ny  à fon  fuccelTeur  Ptolomce-Euergetes  plus  de  1 «.  & neantmoins 
lefus-Sirach,  au  Prologue  de  l’Ecclefiaftique.dit  qu’il  arriua  en  Egypte  rEcd?(bflu* 
ranncejS.autempsdcPtolomee-Euergetes.  Oreequieftdans  la  lainde 
Bibleefttoufioursindubitable,&  (ans  aucune  comparaifon  préférable  à 
tous  Autlieurs  ; & par  ainfi  s’il  y a vérité  de  toutes  parts,  que  pouuons-nous 
mieux  condurrc,Unon  que  l’annce  que  lefus-Sirach  appelle  j8.  cftoit , ou 
- la  3».annee  du  régné  de  Philadclphe,laquelle  fc  trouue  dans  le  temps  du  re- 

irne  de  Ion  fils  Euetgetes  : & ainfi  Euergetes  aura  régné  dés  l’an  3 6 . de  Phi- 
adclphe  fon  pete.  O u fi  on  veut  dire  que  ce  foit  l’an  3 8.  du  régné  d’Eucr- 
getes,  il  faudraaufli  pofer  en  mefrae  temps,  que  fon  fils  Ptolomce-Philo- 
pater  aura  régné  du  viuant  de  fon  p^e  Euergetes , & ce  des  l’an  1 6 . de  fon 
régné,  félon  les  autres  Autheurs , qui  ne  lui  donnent  pas  dauantage  de  te- 
gne,&  ainfi  difficilement  fc  peut-  on  pafler  de  noftre  inuen  tion  & metode. 

La  S.colomnccft  del’originedcs  chofcs,&  desperfonnesilluftres. 

Rayaume  de  Syrie,  ou  i J fie. 

PO  VR  leRoiaume  deS^rie,auttemcntappelléd’Afie,oudes  Seleuci- 
des, parce  queScleucus  en  fût  le  premier  Roy,  outre  que  Ion  en  voit 
l’ordre  des  Rois  dans  leur  colomne  particulière,  qui  commence  l’an  du 
Monde  trois  mil  neuf  cens  neuf,  on  pourra  voit  la  généalogie  que  i’en  ay 
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dre  (Tcc  au  Siècle  quarante-deuxiefme,  fijr  la  fin  de  leur  R oiautne. 

Royaume  des  Parthes. 

PO  V R.  le  Roianmedes  Parthes  l’ay  marqué  vis-à-vis  de  l’an  14.  du 
régné  d’ An  tiochusx.  appelle  T heos , parce  que  enuiron  ce  temps , fc- 
lon  Eulebc.ilsfe  départirent  del’Empire  des  Grecs,  ^us  la  conduite  d'Ar- 
fesjou  A tfaces,  Scythe  de  nation,  qui  en  fut  le  prunier  Roy  i & de  luy  fes 
fuxertcursfiitentappcllezArlàcides.quionc  fousce  nom  tenu  le  Roiau- 
me  des  Parthes  fie  autres  Prouinces  de  l'Afie , iulqu’au  temps  d'Alexandre 
Seuere  Empereur  de  Rome.  L'ordre  fucceflîF  de  leurs  Rois  eft,  aptes  ledit 
Arûces,Mitridate5,Pomparius,Pharnaces,Mitridatési.Phraates,Artaba- 
nus,  Pacorus,  Phraates  1.  Hetodes,  Pacoms  x . & Phraates  5.  puis  les  Ro- 
mains. 

Royaume  de  N umiJie. 

AV  Roiaume de 7V«m;dif,autempsque nousle marquons, reenoitle 
Roy  Sipliax , & apres  luy  Bochus,  latbas,  & Hyempfa,  puis  les  Ro- 


mains. 

• Royaume  de  Mauritauie. 

ACeluy  de  Maur'uanie,  Malfiniflà,  Milllpfa,  Adherbal,lu^ta,  Fuba, 
Bogud,Bochus  X.  du  régné  duquel  le  Roiaume  de  Mauriunic  filtre- 
duit  en  Prouince  Romaine  pat  l'Empereur  Augufte. 

Rn  Je  ce  Sic-  Et  ainfi  nous  finirons  ce  40.  Siecle , en  comptant  l'an  du  Monde  4000! 

«le.  prouuéparleiix.derEmpitedesGrecs,commeonlevoit. 


SIECLE  XLI. 

CE  4t.  Siecle,  duquel  la  demonftration  en  eft  faite  en  la  page  4 1.  de  la 
fainifte  Chronologie,eft  diuife  en  huiâ  colomncs  principalcs,fur  lef- 
quelles  ayant  beaucoup  a difeourir  nous  y procéderons  félon  leur  ordre. . . 
Laptemietc eftde lafucceftîongenealogiquedc  lefus-Clitift. 
lo'mné'ac  U La  X.  eft  des  années  fùcccffiuesdu  Monde  defquellesce  Siecle  efteomr 
+5.li»irondcs  pofé.prouueescommclon  voit,par  1rs  années  de  l'Empire  des  Grecs , iuf- 
<,060.  vis-à  visde  laquelle  nous  voyons  1345.  liaifbn  des  an - 
l«s  J«°'r^  nees  de  nos  prennes  par  CCS  fainéfs  textes.  L'an  j.de  Simon, <jiii  fut  l'an  ijn 
"*'•  des  Grecs, les  Romains  confirmèrent  la liheriè des  Iuifs[sar  atrrejlou  Decret, pgnè 

L»ci\is,Con[ulKomam,iMach.ie^.Sc  ly.Parlequel  nousfommesenfeignez 
que  l'an  17X  dcrEmpircdcsGrec$,&l'anduConfulat  de  ce  Lucius,  n'eft 
qu'vnemefme  année,  qui  fert  de  preuue  à l'an  du  Monde  4060.  & ainfi 
l'ordre  des  Confulats  annuels  de  Rome  eftans  iointsà  l'an  1 7 x . des  Grecs, 
nous  laifTcrons  les  années  de  la  duree  de  l'Empire  des  Grecs,  & nous  ferui- 
rons  des  années  defdits  Gonfulats  pour  nos  prennes  iufqu'a  l'an  1 5.de  l'Em- 
pire de  Tibère, qui  fera  noftrcquarantc-fixiefmc  liaifon:cellement  que  puis 
que  leConfulat  de  Lucius, 2uec  l'an  i7x.des  Grecs,  ont  prouué  l'an  du 
Monde  4060.  ic  fuis  fondé  en  raifon  de  dire  que  le  premier  Confulat 
qui  a fuiui  celuy  de  ce  Lucius,  fcie  de  prenne  à l'an  du  Monde  4061. 
comme  aulfi  les  fuiuans  Confulats  eftans  chacun  de  la  duree  d'vnc  année 
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aux  fuiuans  du  Monde, iufqucs  à la  46.lMifon , nous  difeourrons  plus  ara- 

!>lcmcntdecc  Lveiii<cnrontcmpsdanslacolomncdesRois  dcâyric,  qui 
éralaiîxicrme. 

La  croificrme  colomnc  cil  des  Chefs  vifiblcs  qui  ont  gouucrné  l'E- 
glife  durant  ce  Siècle, qui  font  les  fouucrains  Pontifes  des  Iuifs,lapluf 
paît  dcfqucls  ont  auili  cilé  Ducs,  Princes  & Rois  de  ludaifur  Icfqucls,  l'Eglifecn  c« 
outre  ce  que  nous  en  dirons  aux  difcours  dcscoloinncsfuiuances,il  faut 
voir  lediicoursàpartquenousauonsfaitfur  l'ordre  de  tous  les  Pontifes 
au  Siècle  45. 

La  quattiefine  colomne  diuifee  en  trois, cil  pour  la  fuite  des  7 o.  fepmai- 
nesde  Daniel. 

La  5.  eilde  l’ordre  iùcccilif  des  Ducs  & Roisdc1uda,cn  laquelle  il  y a 
deux  bords  mfqucs  au  temps  de  I udas  Machabce,pour  les  raifons  que  nous  luJa. 
enauonsdtttcsauSieclc  JS.  & d autant  que  Icsdiicours  que  nous  auons  à 
fairefurccttecolomncfontgrandcincntmciliz,tant  aucc  lacolomnc  des 
Pontifes,  qu’aucc  la  luiuantc  qui  cil  des  Grecs  Rois  de  la  Syrie,  nousfui- 
urons  prcmicrcaicnc  l'ordre  de  ladite  colomnc, & puis  di {courrons  enfera- 
blcmcntfurlctout  pat  l'ordrcdcs  années  du  Monde.  De»  Roii  d« 

Laô.colomncctldcla  Monarchie  des  Grecs  fous  les  Rois  de  Syrie,  en  Sytie. 
laquelle  y a trois  bords  comme  au  Siècle  precedent,  au  premier  dcfqucls 
font  lesannccsdcladurecderEmpircdcsGtec5,quifontlcsannccsdcnos 

E cuucs  iufques  à l’an  1 7 1. de  leur  Empire,  àlaquclle  cftans  liez  aux  Confu- 
ts  de  Rome,ie  cciTc  de  les  marquer  de  rougc,&  ne  (cruent  plus  que  pour 
Élire  voir  la  duree  dudit  h mpirc.  A uxautres  deux  bords  font  les  années  des 
règnes  des  Rois  de  Syrie,  félon  noilre  méthode. 

Or  vis-à-visde  l’an  171. des  Grecs,  i’y  ay  adjouile'  le  commencement 
d’vnc  colomnc,pour  y inférer  les  Confulats  de  Rome  depuis  le  Céfuiat  de  ^ R„rô^ieî 
L«fi»»,  à laquelle  i’ay  mis  vn  bord  pour  iàirc  voir  le  nom  bre  des  Confulats  P“'»  ■' 

ejuicourrontdepuisladitcanncei7i.dcsGrccs& ledit  Coniiilat  de 

iufqu'àl'aii  ij.dcl'EmpircdeTybcte:  fied’autant  que  le  peu  d’cfpacc  du 
papier  ne  m’a  permis  d'y  inférer  tout  au  long  les  noms  des  dcuxConfuls 
annuellement,»  n’y  av  cxpnméque  le  nombre  dcfdits  Confulats  qui  ont 
fuiui  celui  de  uam,6t  ay  rait  vnc  petite  fcparation  dans  ce  cômcnceracnc 
dccolomncpour  y mettre  brefuement  quelque  peu  de  raifon  poutquoy 
i’ay  inférez  lefdits  Confulats  de  1 ucm.  Paifonsmaintenat  aux  difcours  en 
general  fur  les  matières  qui  fc  prefenteront  en  ces  trois  colomncs,àfçauoir  * 

en  la  i.quicildes  Pôtifes.enlay.quicildcsDucsdcluda.&cnlaô.quicft, 
tant  des  Rois  de  Syrie,  comme  des  Confuls  de  la  ville  de  Rome. 

Ce  Siècle  cil  grandement  confidcrablc, tant  parce  que  l’Hiftoire  çferitte  jJJ* . 

es  deux  liures  des  Machabees  y cil  toute  côtenuë,  que  parce  auili  que  pour  Sec»  limt 
lapreuucdcsannecsdu  Monde,  fuiuant  la iàinde  Chronologie,  ces  deux  g'“<i«ncnt 
liures  nous  lient  aux  Confulats  de  Rome  pour  continuer,  les  mcCncs  preu- 
uespar  l’ordte  dcfdits  Coniùlats,  & fans  cette  liaifon  nous  n’auions  point  »«. 
aillcurs,ny  texteexprez,  ny  confcqucncc  neceifaire  qui  nous  peuil  fucceili- 
uemeut  ^infailliblement  conduire  iufqu’àlanaiilàncede noilre  seigneur, 
de  laquelle  liaifon  nous  auos. défia  difeouru  en  la  première  colomne,&  dÜ» 
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courrons  ci-aprcs  lu  temps  desConfuIats;  difons  maintenant  vn  mot  des 
liuresdcs  Machabees.ôc  puisnous  entreronsdans  les  matières. 

Il  y a deux  liurcs  des  Macliabecs,ouà  mieux  dire  des  Almonecns,dits  les 
Machabces,  ccll  à dire  félon  quelques  vns , guerriers  6c  belliqueux , à fça- 
<i!i'iljfideux  uoir  Ic  prcmierfit  le  fécond  mis  tous  deux  au  rang  des  liurcs  Canoniques 
MlchabtVs  P”  Icfaina&facrcCondledcTrenteàlafellion  4.ce  qui ell plus  que fuf- 
«conmu  de  fifant  pour  rauthorité  authentique  de  ces  Crindls  liurcs,  délia  reccus  pour 
rEgiife.  Canoniques  en  la  priroitiue  Eglilc  du  temps  de  S.  Auguftin , ainh  qu’il  le 

tcfraoigne  lui  mefmesauiS.ltu.dclaCitcdcDieu.chap.jS. 

Le  pfcmierdcfquels  nous  donne  la  liaifon  de  l’Empire  des  Perfes  auec 
Du  ptetmet  l’Empite  des  Grccs,&aufG  la  liaifon  de  l’Empire  des  Grccsauec  celuy  des 
liutedci  Ml-  Romains  ; Sc  de  pluslcs&ias  & geftesde  Mathatias,  Afmonccn , ôc  de  fes 
cnfàns  dits  les  Machabces, & ce  dcpuislapremicre  anneedu  règne  d'Antio- 
chu  s le  Noble,qui  commença  à regner  l’an  i jy.de  l’Empircdcs  Grecs,  iuf- 
qu’à  l’an  177  .dudit  Empire,  & ainh  nouscnicigne  fuccinibenicnt  les  cho  - 
lesaduenuësdurancrelpacedc40.ans;  tellement  que  l’Autheur  du  pre- 
mierliure  ne  palTe  pas  plus  outre. 

Le  fécond  liurcdcs  Macliabcesn'eft  autre  chofcqu’vne  ampliation  d’v- 
Dufccondli-  neparticdu  premier, & comme  vne  féconde  Hiftoirc  du  fcul  ludas  Ma- 
'’ÎuIk's  chabius, contre  les  deux  Antiochus  pere  6c  fils,de  laquelle  lafon  Citencen 

' auoitfait&compofciufquesàcinq  liures,&  ces  cinq  liures  furent  abrégez 

&reduicsenvn  par  l’Autheur  de  ce  fécond  liurcdes  Machabcesj  defaçon 
pourtant  que  ce  n’eft  autre  chofe  quvneefpece  de  Paralipomenon  de  la 
vie  de  ludas  Machabce,quieftdefcritc  dans  le  premier  liure,depuis  le  pre- 
mier chapitre  du  liure  iulqu’au  trente  & vniefme  verfet,  du  neuhcfmc  cha- 
. ^ pitre, auectancd’harmonic&d’accorddutemps,dulicu,dcsperfonncs,& 

.t-i,  ‘ dcsa£fions,qu’il  n’y  a pas  vne  feule  véritable  contradiâion  ,h  Ion  ne  veut 

" ‘ appcllercontradiâionrampliationdcsmaticres.oulcsadditionsdescho- 

, „ fes  qui  ne  font  point  dittes  au  premier  liure,  ce  qui  feroit  très  inique  6c  ab- 
furdc;car  h cela  auoit  lieu  on  pourtoit  faite  les  mcfmes  obj  edionsaux  qua- 
tre fainûs  Euangeliftes,defquel$lesvnsont  beaucoup  dit  de  chofes  qui  ne 
font  p4$  côtcnucs  dans  les  auties,voire  fur  vn  mefmcfu  jet  : Mais  côme  tous 
ne  lai  (Tant  pas  d’eftre  fàindfs  6c  tres-veritables,encores  que  les  vns  fcmblent 
par  fois  contrarier  auxautres;  Ainft  en  ell-il  des  deux  liurcsdc  rHiftoire  des 
Machabces,  dans  lefquels,h  on  prend  la  peine  de  bien  diftinguer  Icsremps, 

■ on  trouuera  que  la  vérité  eft  plus  forte  que  toutes  choies.  Et  bien  que  l’Au- 

theur de  ce  fécond  liure  aye  eferit  du  temps  de  Demetrius  i.  du  nom,  & ce 
depuisl’annce  lôj.iufqucs  àTannceiSS.  de  l’Empire  des  Grecs,  fi  cft-cc 
qucquandilcommenced’cntrcrenfonAbrcgédescinq  liuresdelafon,il 
i-  , cotiamenccdcplushantqucn'apasfaitl’Aucheur  du  premier  liure:  Carie 
’ ■ fécond  liurcdonncl’originedefonHiftoireautempsdu  règne  deScleu- 
' J'[:  eus  quatricfme,  dit  Philopater,  Roy  de  Syrie , 6c  le  premier  liure  ne  com- 

mence que  du  temps  d’Antiochus  le  Noble, qui  hit  frété  6c  fucceiï(:ur 
dudit  Seleucus, apres  auoir  toutesfois  lié  l’Hiftoire  des  Perfes  à celle  des 
Grecs,  des  années  dcfqucls  les  Autheurs  des  deux  liures  des  I^adiabecs 
fc  fetuent.  Et  ainfiil  ne  but  pas  s’imaginer  qu’il  faille  lire  les  deux  liurcsdes 
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Machabees  fucccfliucmcntrvn  apres  raucrc,ains,rii^ircrepouiioic  con- 
ioinûcmcnt.&ceprincipalcmcntenla  vrc,  gclksdu  vaillant  lu- 

das  Macliabce,  pour  lequel  au  fécond  Hure  on  voir  beaucoup  de  chofes 
qui  ne  (ont  pasroncenues  au  premier, & fur  tout  les  diuerl'cs  & violences 
mucationsdes  fouucrains  Pontifes, qui  ioiicrcnt  au.  boutte-hors  durant 
le  tegne  d' A luiuchus  le  Noblc:Et  d'autant  que  dans  le  peu  d’cfpace  de  nos 
colomncs  nous  n'y  auuns  peu  infeter  les  matières  plus  impiorrantes  fie  ne- 
celfairesnous  y fuppicerons  maintenant,  fictafchcronsdeioindrelesdeux 
Hures ^ourl  œuure  prefente  le  plus  que  iebclbin  le  requerra  pour  l'ef- 
clairciircmcntdelaveriréqui  y eft  contenue. 

le  ne  dy  rien  fur  vn  certain  troifiefmc  Hure,  intitulé  audi  des  Macha-  Lcî.liuredei 
bces, infère  en  certaines  Bibles  Françoifes  ficC.recqucs,  fie  mis  en  fuitte 
des  deux  premiers  Hures.  Car  outre  que  ce  prétendu  troificfincliure  n'cft  jel'Lgiife. 
rccognu  de  l'Eglife,  ny  inlerédans  lecorps  des  Bibles  approuuces  en  icelle, 
il  n'y  a rien  qui  ferue  ny  qui  nuifc  à la  fainéfe  Chronologie,  c'ed  pourquoy 
nouslelaidons  là,,6enuustcnantauxdeux  premiers,  voyons  par  l'ordte 
desanneesdu  Mondccc  qui  fera  de  plus  digne  dans  ces  trois  colomncs^ 
comme  nousauons  dit  conioinâcment,àifauoir  des  Pontifes,  des  Prin- 
ces de  1 uda,  fie  des  Grecs,  Roys  de  Syrie. 

L'an  du  Monde  4015.  qui  fut  dcsGrecs  l'an  116.  fut  au(G  la  première 
anneeduregnedeSclcucus4.decenom,dit  Pliilopater,  fiisd'Antiochus  ican.Uucde 
lcGrand,ficregnadouzean5,felonEufebe,  Appian, -fie  Sulpitius.  Ordu 
tct^psdccc  Sefeucus,  fut  Onias  5.  de  ce  nom  le  Ibuuerain  Pontife  des  pom*! 
luifs.  Si  lean  Prince  fit  Ducdeluda,  fie  ces  fondcmeiis  véritables  pofez, 
ainfi  qu'on  le  peut  voiren  nos dcmonlf  rations,  fuiilons  maintenant  l'hi- 
(loire,  au  rapport  des  deux  fainéfs  fit  Canoniques  Huresdes  Machabees. 

- La  fainéie  Citédonc  cftant  pailiblc  au  temps  de  Scleucus  ( quatcicfme 
du  nom)  Roydel'Afic,  àcaufcdela  (àincb:  vie  d Onias  le  Pontife,  lors  B.mamiii. 
arriuerent les enuies, ialoufics  ficdelTeins  deSimon,  Prcfcéfdu  Temple, 
delà  Tribu  de  Benjamin,  contre  le  bon  Onias:  lequel  Simon  ayant  fut 
Ibnrappottà  Apollonius, gouucmcutdclaCoelofyrtcfie  Phcrnide,  qu'il 
yauoitdegrands  tlircfotsdans  le. Temple)  Appollonius  l'aila  redire  au 
Roy  Seleucus,ficleRoy  y énuoya  Heiiodoreauccpouuoirficcommilliou 
dclè(aifirdesthrefors,dcqubyjlfut  miraculcufcment  cmpelche,i.  Ma- 
tbalr.  4.  4. 

MaislcRoy  Seleucuscftânimorr,Antiochus4.  ditEpiphanes , c'eft  4- 

dite  l’llluIlteouleNoblc,quieftoitfon  frère  , luy  ayant  fuccedeilcom  ^E'iphantij 
mençaderegnerl'anccnttrente-feptiefmcdesGrecs,!.  AdrffiaA.  1.  11..  fie  ou  fllluifee. 
t.  AftfcliaR  4. 7.  fie  voky  OÙ  les  deux  Hures  s'accordent. 

Lots  Iafon,frere  du  bon -O  nias,  fe  fit  déclarer  fbuuerain  Pontife  parle  iiran,Ponti. 
Roy  Antiochtis,  tantau  prciudicedt  fon  ftete  Onias  j.  que  de  Simon,  qui 
du^emp  dé'Sdiliciis  auoit  contraint  Onias  de  fe  retirer, fie  ainfi  lafon  fut 
le' itbiuefniéPfiAtife'dt^ls  ledit  Onias,  1.  Mathdb.  4.  7.  lo.  fie  iouc- 
fcntleftfitsPûritifesfie  autres  tellement  an  boutte-hors,  que  depuis  ledit 
Onns  en-rabirtl'dcquelquo  vingt  ani  ludas  Macbabccfùt  ledixierme. 

' • Et  d'autant  que  nous  fommes  fur  le  nombre  des  Pontifes  qui  furent  ^ 

TTt  lij  • 
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t.  OniucRoitPâncifcdutcmpsduRoyScIcucm,!. OrdteJùdi* 

t.  Simon,  de  la  T ribude  Benjamin,  le  fin  par  vfurpation,  x.  Mach.  j.  où  "luda'fot 
4.  &4.  4.  •«  'O' 

J.  lafon,  frcTcdu  (ùrdic  Onias,  lefùt  par  rauthorité  d'Antiochus,  t-, 

Mdch.  4. 7. 

4.  Menelaus,  frère  de  Simon,  le  fût  ayant  chalTc  lafon,  x.A/4ci&.  4. 17, 

5.  Lyfimachus,frere  de  Menelaus,lc  fût  ayant  chaife'  fon  frcrc, t.Macb. 

4.x  9. 

6.  Menelaustleiurdcrechefayant&ittuërfon  frere  Lyfimachus,  £. 

Mach.  4.  )0. 

7.  lafonlefut  derechef,  ayant chaffcMenelaus,  x.  Alich-  5. 5. 

8.  Menelauslefiic  pourlaj.fois, lafons’cncRantfûy, 

9.  Alciniuslefùtdu  tempsde  l’aflèmblage  des  nations,  t.Mach.t^.f. 

to.  EtIudasMacliabxusfutfaitledixielme,  x.  Mach.  y xy. 

Et  voila,  (lie  ne  me  trompe,  la  vrayeincelligcncedeccpa(Iàge,&:  com- 
me il  Biutcnrcndre  que  ludas  Rit  le  dixiefme.  Reprenons  maintenant  les 
(bittes  des  années  de  l'hift Dire  de  nos  Machabees. 

L’an  du  Monde  donc  40x5.  qui  fût  des  Grecsl’an  ijy.  Antiochus  4.  Amischui  tè 
decenom,dir  Epiphancs,  c'elfàdirei’llludre  ouïe  Noble,  quiauoit  c(lé  Noble  com- 
cnodageàRomcduviuant  de  fonperc  Antiochus  le  Grand,  acres 
frère  .Seleucus  (ùt  le  10.  Roy  de  Syrie  ou  d’Afie^ainfi  cft  aufli  appelle'  Seleu-  fie. 

^us  Roy  d'Afieau  j.clup.  du  fécond  des  Machabees)  1.  Mach.i.u.Scz. 

Aldch.  4.7. 

Quelques  années  apres  Ptolomee  Epiplianes  eftant  mot^8c  le  ieune  Pro-  chEgypte.’ 
lomee  PhilometorellanrRoy  d’Egypre,  Antiochus  le  Woble  fit  fi  bien 
qu'il  fc  rendit  maifire  de  l’Egypte,  &ainfi  ilrcgnoitfur  deux  Royaumes^  ' 

I.  Mach.t.  17. 

L’an  1 4}.  des  Grées,  quihitdu  Monde  l’an  4031.  Antiochus  le  Noble  PilliIeTem- 
monta  enlavilledeleruulem,  où  il  fut  magnifiquement  receu  par  lafon 
IcPontife,  maisilnelailfapasd’entrerdansla  fanétification  du  Temple, 
où  ayantprins&pillé  tout  cequ’ilvouluts’en  retourna  en  fa  terre:  ce  fût 
l’any.defonregnc,!.  M<ff/;.i.xi.&x.M4cA.  4.X1.1X. 

Cependant  les  fouuerains  Pontifes  faifoient  à qui  dcbufqueroit  (bn  bi«>»l»ns7 
compagnon.  Car  lafon  ayant  efiéchalféparMenelaus,  & Mcnelaus  par 
fou  frère  Lyfiinachus,&  Lyfimachustue'paricsmeneesdudit  Menelaus,il 
demeura  le  maifirc  du  Pontificat,  x.  Mtch.  4. 

En  ce  mcfme  temps  Antiochus  le  Noble  retourna  en  Egypte,  x.  |M4c.  y Antiochm  ni 

Tandis  qu’ilyeftoitlafonlc  Pontife  print la  ville  de  lerufalem  fur  le  f/rof,'p,en4 
Pontife  Menelaus,&iccluy  lafon  fût  derechefehafie,  ficMenelaus  refta-  ictnraicm. 
bly,  t.  Mdch.ys. 

Etceschofcsainfi  palfecs  Antiochus  fut  de  retour  de  TEgipte,  x.M4c.5.it. 

Deux  ans  apres  fort  premier  .voyage  de  leruGilem,  l’an  du  Monde  405).  tion  mirc/it 
qui  fut  l’an  145.  des  Grecs,  & le  9,  du  regne  d'Antiochus  le  Noble,  il  reuint  leTcmplci 
en  lerufalem,  & y mit  le  feu,  defmolitlesmurailles,  & fit  mourir  durant 
troisioursquatre-vingts mille luifs , en renditquarante  mille  prifonniers 
& captifs , & en  fit  vendre  pareil  nombre  fous  la  conduitte  du  mefehant 
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Mcnclaus,&  s'eftantprcualudu  Tac  & de  la  ruine  de  lerulàlcm  de  mille 
huiél cens  talcns  qu'il  auoitprins  dans  le  Temple  le  quinziefroe  iour  du 
mois  Cal1cu,quireuicntànoftremoisde  Nouembre  il  mit  fur  l’Auccl  du 
Seigneur  l'idoledhominakc  de  Udtfolaiion,  Sc  cela  fait  il  s'en  retourna  à la  vil- 
led'Antiochcji.Mac/^i.jo. J7.&  i.M4cA.5.ii.  ti. 

MithMiai,  O r tandis  que  ces  abominations  fe  fiaifoient  dans  la  ville  de  I crufalem 

Aimoncen.  phüon  Afmoneen  ,fils  de  lean,  qui  fut  fils  de  Si- 

mon , Prcflre  des  fils  de  loarib , auec  cinq  de  Tes  fils  Te  retirent  en  la 
montagne  de  Modin  , & les  Commiffaires  que  le  Roy  Antiochus 
y auoit  efiablis  pour  contraindre  les  luifs  d'immoler  aux  Idoles, 
eflans  venus  au  lieu  où  eiloient  les  Machabecs , Mathatias  ayant  prins 
les  arrats  auec  Tes  fils  & ayant  tue  le  principal  de  celle  tyrannique  com- 
milfion  s'enfùitauecfescinqfilsauxm6tagnes,i.\l4cl>.2..& 
lein.Ducde  L'hftatdcsiuifefutcnce temps  fi  déplorable  quelean.Duc  & Prince 
* '*a"'  luda.pour  cftre exempt  des  abominations , ou  pour  efuiter  les  mains 
monccM  fal  cfuellcs  d'Antiochus.fetua  luy-mefmcs,  au  rapport  de  lofepheitellcment 
rtnc  eilcas  à que  ce  fut  lots  que  la  Synagogue  d es  A fly deens  ou  fclicniens,  ou  gencrale"- 
** ment  des  luift  s’aflemblcrent  6c  fe rengetét  aupresde  Mathatias,  & l’efta- 
bliren  t pour  leur  Chefi  & par  ainfi  queles  Afraoneens,  dits  Maclubecs,(u- 
lent  en  mcfme  temps  6c  Ducs  du  peuple  6cfouuerains  Pontifes,  à ccque 
nousauons  veu  dans  Philon:  mais  il  ne  fait  aucune  mention  de  noflrc  Ma- 
thatias , ainsfeulemcntdeludasronfils.foit  que  le  Duc  lean  ne  fùfl  en- 
cores  tué,  ou  Toit  que  Philon  aye  entendu  que  cefle  efleâiondela  Syna- 
goguen'ayeeftefàitequedclapcrfonnedc  ludas,  6cnon  decellede  fon 
pcrcMatathiasilhquoi  les  liuresdes  Machabces  concluent  pourtant  claire- 
ment , 6c  que  Mathatias  6c  les  fils  ayans  prins  les  armes  ils  definolirent 
tous  les  Autclsprophanes,  i.  Mdcb.  t.  4a. 

Qge  Miihi-  Orquoy  que  Philon  ne  parle  point  du  pere  des  Machabces,  i'dlime 

uc'rainpômi'  po^rtant  puis  qu’il  confcflc  qu’en  mefme  temps  lefditsAfmoneens  prin- 
fe  & Dm  de  drent  le  Sceptre  6c  la  Mitre, 6c  exercerét  le  Pontificat  6c  la  Principauté  tout 
ludi.  cnfcmble,  car  les  liuresdes  Machabces  nous  dilcnt  que  ce  fut  Matathias 
qui'prin  tics  armes  auec  fes  enfansj  i'ellime,dis-  ic,quccomméilfut  Duc  du 
peuple, il  fut  auffifouucrainPontifc.-tellement  qu'il  lefaudroit  mettreau 
lieu  ôc  place  de  l’impic  Alcimus,  qui  fait  le  neuficfme  des  dix  que  i’ay  cy- 
deuantrangez  , mais  il  fe  peut  bien  faire  qu'en  mefinc  temps  ils  le  furent 
tous  deux,  à fÿauoir  Alcimus  dans  ce  qui  tcfloit  delà  ville  6c  duTcmple, 
n’ayant  pas  cflé  celle  ruine  telle  qu’elle  fut  du  temps  de  Nabuchodonolor, 
6eMatathiasparmyccuxquis'cfloicntretirezdesabominations  des  Ido- 
lcs;à  caufedequoypeut-ellreon  n'afaitnullc  mention  du  Pontificat  de 
Matathias,  parce  qu'il  ne  l'exerça  point  dans  la  ville  de  Icrufàlem,  6c  que 
ledirA'cimus  fe  porta  toufiourspourfouuerain  Pontifciufqucsàfamorr, 
incrmcs  contre  ludasMa  .habec, ainfi  qu'il  fe  peut  voit  dans  ces  deuxliurcs. 
b«^  Monde  40J  4.qui  fut  l’an  i46.dcs  Grccs,commc  aufli  l’an  lo.du 

Pontife.  règne  d’Antiochus  le  Noblc,lc  bon  Matathias  mourut.ôc  en  mourant  dé- 
clara que  fon  fils  ludas  luyfucccdcroit,  6c  qu'il feroit  Prince  de  la  guerre  6e 
du  peuple,!.  Mdch.t.  7 0.6c  I udas  Machabce  fon  fils  régna  à fa  placc,i.  Ma  ch. 
5.  tellement  que  Matathias  ayant  prias  les  ar^  fan  145.  des  Grecs , 6c 

çllant 
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cftant  mort  l’an  146. 3c  EufcbcSc  la  plus-parc  des  Autheurs  luy  donnant 
enuiron  deux  années  de  régné, il  s’enfuie  qu'il  mourut  fur  la  fin  dclani4iî. 
des  Grecs, auquel  temps  ludas  Machabeeayant  commence  de  regner,  c’eft 
I fort  à propos  que  ic  rends  concurrente  la  première  année  de  fon  règne,  ou  ^ 
de  (à  Principauté  auec  ram47.dcsGrecs, 8c  pareillement  auec  l’an  1 1. du  re- 

fned'AnciociiusIeNoble;3cain(ivoiIalc  Sceptre  de  luda  dans  la  famille 
efdits  Afmoneens , qui  eftoient  de  la  Tribu  de  Leui  6c  de  la  femille  d’Aa- 
ron. 

Orauant  que  defuiurc  l’ordredes  années  de  la  Principauté  de  ludas 
Machabee,  il  cil:  temps  ce  mcfemblc  de  refoudre  vnc  crcs-grandedifficultc  s«pne  n'cft 
fiirla  Principauté  de  Mathatias  &dclcsfucceflrcurs,ditsles  Machabees,qui  point  foeü  de 
eurent  le  Scepiro  de  luda  plus  de  fix  vingts  ans,iufqu’à  ce  que  Herodes  Af-  ” 

calonite,parIa&ucurdcsRoraains,lcleurofta:  auquel  temps  3c  non  plu-  caoc.encores 
toft,viw  celuy^tiidcuohejîreenuojiè.  Car  puis  que  le  Patriarche lacob  en 
mourant  auoit  prédit  à fon  fils  luda,  Que  le  Sceptre  nt  fortiroit  point  de  luda,  ^tetWenê 
tiyles  Duesde  (onefioc,iufjues  à ceijue  leMefSievine,  Gcn.49.10.  Et  que 
ïdathatias  mcfmc  vn  peu  auant  que  mourir  auoit  dit,  Que  Duuid  par  fes  mi- 
fericordes  s'ejloit  dctju  'u  le  irofae  Royal  au  Stecle  des  Siècles.  Coramen|donc 
a ce  efté  que  N chemie,  au  Siccle  5 8 . a efté  Duc  de  Iuda,quoy  qu’il  fuit  Lcui- 
te  ? & comment  eft  ce  que  Mathatias  & fesenfans  n’eftant  point  de  la  Tri- 
bu de  luda  font-ils  faits  Princes  du  peuple  des  Iuifs,3c  fouuerains  Sacrifica-. 
teurs  tout  enfemble,  & ccauant  la  vcnuëdu  Mellîe  ,quoy  qu’ils  fulfent  de 
la  Tribu  de  Leui.iffus  de  loarib,  ainfi  qu’il  eft  dir,  i.lAach.i.  i.  & ainfi  qu’il 
femble  que  le  Sceptre  forte  tout  à &it  de  la  T ribu  de  luda  ? Car  pour  la  qua- 
lité de  Pontifeilsla pouuoienc  véritablement  & iuftement  polTcder,  parce 
qu’ils  eftoient  non  feulement  Leuites,  mais  ilfusd’Aaron,  duquel  les  en- 
fans  deuoient poffeder eternellementla fouueraine  Sacrificature, le  droiél 
d'aiftiellc  touuours  gardé  : maisauoireftcPrincesdu  peuple,  comme  ils  le 
furent  depuis  Mathatias  iufqu’à  Herodes,  fans  que  le  Mcflic  foie  venu  au 
tempsqu’ils  curentlc  Sceptre  de  luda,  ilfemblcque  cela  foie  diamctralc- 
snent  contraire  à la  prophétie  de  lacob, 

lefçay qu’àccttcobjc(ftiononfaitordinairementrefponfe,queduranC-  ^ 
le  cours  du  règne  des  Machabccs  il  y auoit  vne  efpccc  de  Confcil  ou  Sénat  • 

eippellé  le  Zcncdtin,fenslequclricnnefepouuoitrc(budrc,&  que  ce  Sénat  luSiiimce. 
«ftoit  compofé  de  ceux  de  la  maifon  de  luda , 3e  que  ainfi  en  quelque  ma- 
niercleSceptrcdemeuroittoufioutsdanslaTribu  deluda.  Cettetcfpon- 
fc  tirce  du  fufdit  Abrégé  desT  emps  de  Philon.Sc  des  autres  Au  tireurs  I uift, 

Ireut  cftre  confiderablc.mais  non  pas  à mon  aduis  aflêz  forte  pour  rclbudre 
a difficulté  (ans  répliqué,  outre  laquelle  i’eftimepouuoir  3c  deuoir  dire  ce 
ce  que  iV  voudrois  refpondrc 

Leslucceflionsdesneritagesdesluifs.tant  des  biens  conquis  que  des  Rerponfeva: 
biens  héréditaires, félon  la  Loy  de  Dieu &couftumc  de  ce  peuple,  apparte- 
noitaulll  bien  auxfemelles  qu’aux  malles,  3c  c’eft  pourquoy  les  cinq  filles  puja  Tîp»! 
de  Selphaad,de  la  T ribu  de  Mana{Tes,demanderent  3c  eurent  leurpart  en  la 
terre ptotnife,lots que lofué 3c  Eleafer  en  firent  les  partages,  lofuè  17.4. 
voire  eftoient  extraordinairement  lefditcs  femelles  admifes  aux  charges 

VVu 
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&digniteE  les  plus  rclcuecsicarDcboraiugeoit  le  peuple,  Holda, 

femme dcSellnmeftoitprophetcfle  autettipsdc  lolias,  Roy  de  luda,  fle 
Alcïaiiilra,veufue  du  Roy  lamneus.fucRoync  de  luda  durant  la  minorité 
-defesenfansHircanus  & AriQobulu$.Par  Icrqucts exemples  nous  deuons 
pofer  pour  fondement  alTeuté  que  toutes  les  fois  que  le  Mcflie  a elfe'  pro- 
tnisànos  pères  Abtaham,  Ifàac  & lacob,  IcspromclTcs  en  ont  edé  faites 
generaltméntàlcutfemence,  & parcortfequent  non  feulemcntaux  hom- 
mes, mais  aulli  aux  femmes;  & c'eft  pourquoy  en  ce  temps  les  femmes  qui 
edoientllcrillescftoientmefprifees,  & Icurfcmbloit  elfrc  tellement  ne- 
cefTaire  quelles  eulTcntdcs  en6ns,  que  n'en  pouuant  conceuoir,  elles^ 
mefmesprioicnt  leurs  mansd'efpoufer  leurs  feruîtespourenauoirdes  en- 
fàns,  lefqüels  en  ce  cas  leur  eftoientreputex  corne  fielles-mcfnics  leseuf- 
fentfaits:  &ainfi  en  vfàRacheldcfa  chambrière  Bala,  laquclleàfesfins 
elle  bailla  àfon  mary  lacob.  Et  que  cela  foit  ainfi  que  ie  le  dy , à fçauoir, 
que  la  promclTc  du  Mcdîc  edoit  faite  à l’vn  &a  l'autre  (exe,  cela  le 
Vérifie  vidforieufement  pat  l'Incarnation  inclFablc  de  nodre  Sauucur 
dans  le  ventre  faerd  de  la  fainede  V ietgc , qui  cd  appelle , füs  de  Daui/I, 
f is  d'^bràhemy  à caüfc  de  fa  (àinefe  mere  tant  feulement,  quoy  qu'il  n'cud:> 
point  de  pcrc  entre  les  hommes,  ains  feulement  fa  glorieulc  mcrc  îDemef- 
mesquîd  lacoba  prcàit. sf  ne leScipireneftroit point ojié de  luda, ny  les Oua de 
fottefloc  ;il  n'a  pas  non  plus  entendu  de  forclorreles  femmes  carautrehient 
nodre  Seigneurne  fetoitpas  filsde  Dauid  ny  filsd’ Abraham,  fit  c'ed  la  vo- 
fitableraiionponrquoy  leSccptten'a  pas  edéoûc  de  luda  , tncorcs  qu'il 
fut  baillé  à Matathiasde  àfes  enfiins.  Car  bien  que  Matarhias  & les  cnânB 
ducèdédeleurspredecefleurs paternels fûfrcnrdelcendusde.Lckiy  8c  non 
de  luda,  ils  ne  lailTent  pas  du  codé  de  leurs  mères  d'edtc  defeendus  du 
mefmeluda.  Car  Aaton,frere de Moyfcefpoüfa  Elifabeth,  fille d'Ami- 
faiVrftoiVnt"  ffdab,  Exoi.  6.  qui  fût  fils  d' Atam,  qui  le  fut  d'Efron,  Ruth..  4.  Parai . 1. 
iOiii  de  Leui  quile  futdePhatex,  Gm.  46.  IVorwi.  XJ5.  Rutit.  4.&  Parai  t,  quile  fiit 
“i^dit  luda,  Go>.  )8.  Nomb.  t6.  Tellement  que  tous  les  enfans  defeendus 
leurmere.*'*'  & ilTusd'Aaton,  ifTude  Leuy,  fontàcaufe  dcladiter'Elilâbcth  Icurmerc 
defcendusaulli  de  lüd&,Voire  en  termes  exptczils  font  appellexide  lafà- 
millc  de  luda,  dans  le  texte  Hebraïqucduiiure  dus  luges,  efiap.  aâ.  vcrfiit 
7.  Et  Hyauoit\m  enfant  de  Bethleem  en  luda,  delà  famüledrhda,  cr  icelt^ 
ejloit  l-rwiff:  ce  qui  ne  feipeut  entendre  d'aucune  branche  des  Lcuitcsfqoe 
de  celle  d'Aaron,  qui  auüit  efpoufé  vne  fille  de  la  T vibu  de  luda,  à fçauoir 
Elifabeth:  & ainfi la ptophcticde'lacobfetrouuctoufiours  véritable, par- 
cequeMatathias&lesenfànsedolencifTus  de  loarib&  dc.Phinecs,  qui 
fut  fils  d'Aaron,  i.  Mach.  i . i.  & 8c  parconfequent  comme  du  codé  de 
leurpere  Aaronlafouuerainc  Sacrificature  leur  appartcnoit,  aufn  à oaulè 
deladitc ElifabethléUt mere, leSceptrencfùtpointoftéde  luda  quand  il 
fût  bailléaux  Afmotiecns , ditsles  Machabees.  Que  fi  leurpere  Aaron,  Le- 
uite,  efpoufa  bien  vhe  fille  de  la  Tribu  de  luda,  lemefmc  Matathias  n'en 
a-  il  pas  peu  faireautant  ? quoy  qu'il  ne  foit  pas  dit  ny  exprimé  de  luy  com- 
mçdu  Pontife  loyada  qui  auoit  efpoufé,  quoy  que  Leuice,lofabethfille 
deIorani,  &f<eurd'Ochofias,Roysdc  luda,  8c  de  la  Tribu  de  luda.  Et 

quand 


Que  Mna 
thut&rlès  en- 


à 
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3uand  ccb  ne  fcroit  pas  &c]ucMachana$  n’eud  pas  cfpdufé  vnc  femme 
elaligneedeluda,  finelaifTcroicnc-ils  pourtant  d’en  cltre  i(Tüs  à cauiç 
d'Elifabcch fcromcd’Aaronleurmcte, comme  JulU  de Lcui,àcaufe dudit 
Aaronleurpcre,  Ce  qu’aufli  tiennent  Eytamjs,  Tpftiit  Denis  le  Char- 
ticux. 

Orlesmefmes  raifons  que  nous  auons  alléguées  pour  Matlutias  & fes  Le  DacNe^ 
fiiccelTeurs  Afmonecns  dits  Machabécs.pour  faire  voir  q'  ic  le  Sceptre  n'cft  hemie  de 
pas  forty  de  la  Tribu  de  luda  encores  qu’ils  l'ayent  poifedé,  on  les  peut 
nufli  alléguer  pour  le  Duc  Nebeniie,  parce  qu’tl  deUendoit  auflî  dcfdits 
Aaron  & Elifàbethpai  Ton  percouayeulHclcias,  i,  Efdrdt  i.  comme  il  a 
cy-deuanteftédir. 

le  ne  dy  rien  du  temps  de  la  Roync  AtaÙa  fille  d’Acliab  Roy  d’Ifraël,  (^oelpregee 
bquelle  régna  fur  luda  rcfpace  de  fu ans , durant  lefquels  on  pourroic  duc  *n‘» 

que  le  Sceptre  auroit  cité  ode  à luda  : mais  outre  qucfonregncfutvnre-  pu  oSé  le 
gne  tyrannique,  1 oas  quoy  qu’il  fùd  au  berceau  eftoit  ncantmoins  le  vtay 
Roy,  &fut  cache  durant  ces  hx  années  par  fa  tante  lolabcth,  femmedu 
rontife  loyada.  Or  pour  eftrc  captif  Se  cache'  le  Sceptre  toutesfois  n’eftoit 
pasodédeluda:  & de  fait  la  Roync  Atalia  porta  la  puqition  de  fatyran* 
nie , & le  icunc  loas  fut  rccognu  Roy. 

Moins  nous  artederonsnousicy  à l’objcidton  qu'on  pourroit  faire  de  Qu’Oija» 
■cequedansldiure  dcIudithOziasquicommandoit  en  BcthuÜc,  &:qui  dc°Bcihûîi<, 
cdoit  dclaT ribu  de  Simeon , ne  lailTc  pas  quelquefois  d’edre  appelle  prin-  ippeiic  Prin- 
ce de  luda,  c’ed  à dire  chef  & conducfeut  désarmées  de  luda  durantl’ab- 
Iccncc  & capduité  de  ManafTcs,  furquoy  nous  auonsamplcmcnt  difcouiu  pour  cdi  le 
au  Siecle  trente  fixiefme.  Sccpitc. 

De  touteslefquelles  objefrions  celles-  là  feules  me  femblcnt  confidcra  • Condufion 
blés  qui  font  faites  desperfonnesdu  Duc  Nehcmic.&:  des  Ducs  de  la  fa-  t|“«le  S«- 
mille  des  Afmoneens,  à quoy  i'edimcauoii  fuffifamment  fatisfaic.Ec  ainfi  fôt'ty'ii'e  lu^ 
on  voit  que  depuis  que  le  Sceptre  fut  entré  en  la  Maifon  de  luda  pat  le  iar<)uesiu 
Roy  Oauidil  n’en  cd  point  forty , ou  les  Ducs  de  fon  cdoc  iufqucs  au  téps-|^^*^  ^ 
du  Roi  Herodesiainu  qu'on  pcutoculaircmét  voir  en  la  fuiuanec  demon- 
ftration  gcnpalogiquc, laquelle i'ai  drcfTccprincipalcmcncpour  faire  voie 
ceux  qui  font  defeendus  de  luda , & ceux  qui  font  dcfccadusdc  Leui , afin 
qu'en  vn clin d’cril&  fans  peine  on  voie  tous  les  Rois  & Princes  de  luda, 

& tous  les  fouucrains  Pontifes  des  luifs  iufqucs  à la  nailTancc  du  Sauucuc 
du  Monde,  qui  fût  autempsdu  Roi  Hcrodes,  non  foudain  qu'il  eut  ede 
déclaré'  Roi  de  ludcc  par  les  Romajns , car  ce  regne  edoit  tiranniqucimais 
apresquelcs  luifs fc furent  volontairement  foulmisafoii  règne,  6i  qu'iU 
lui  eurent  fait  fcrmët  de  fidelité.  Et  quant  auxRois  de  I uda  & Pon  t ifes  des 
luid  & Gcncalogiede  nodie  Seigneur,  tout  y ed  cxaélcmcnc  félon  rEfcri- 
turc  lâinâc,  fans  y auoir  rien  mcâé  des  refueiics  de  Pliilpn  ny  de  quelques 
autres  luifs, Icfqucllesont  edç  fiiiuics  cp  vnc  Généalogie  iinprim.ee  à Rome 
encarcel'ani;90.  tout  à fait  contraire  à l'Efcriture  en  pluficurs  chofes,  Sç 
confufeaux  branches  iffuesdes  Roisdcluda,  tancfclon  S.  Matthieu  que 
félon  S.  Luc,  comme  aufii  en  pluficurs  autres  branches:  mais  ce  n'edicy 
IcUcudcdcmondici  lcsdedàuts,ilfuffic  que  la  nodre  foie  bonne, & qu'il 
p'y  aie  rien  à dehrer.  Wu  jj 
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Lkmimi  «bI  f*»»  d»  *>»*  *•  bèaefif»;*  «I  ^b»  •»»  ift  'IR*  «oa  «nf endrd  it  ftloy  daqwl  lif- 
dki  •«tat« : U«i« flin f •uai  fo«t ca  4r««tf  («ai  d«  traaitt  « l•rl  tl t nar^aMi  il 
Msr^  dc«  dm  ■cifoaBCt  m4o»A»  il»  «^aatiiTcat.  Lnlignn  irwm  f|Bi  de  hu»  en  bat 

lient^aâoBrtlnMiff  ••xieifanis  f»wBiaii(Ii«Il*aBaiTnoi  Ai irMefiTownen  au  aaboM 
<»«ftv^<lnce«cbm.Qiiffilril«C«e«  d«tra«iri  f»nr  feiJ*M*Btd/Biwi  *faBioi»«hrtte<|»^ 
q«‘en(reci>i.Brei  «w  In  aarirm  Hlet  ^uq«ent  w io«  et  «a'rilet  i«  contrant  1 eW  ^ 
mttrreBt4rBBUUprraicrbordd«cntep«aiciHr<|n’»ti  d<nUiib*rdd( Ufrr*adc.  Cthl'rdi 
l*tl'Bie»nec«i»t>n»e«tfa»iai»tle  traoende  la  unie  eÜni^Biinn  qtie  Iri  de« 

ÂnevaiBt  9cd»«MBt  iouidrtsCBRtBMCtUiqaivaiiHftrMbril  4e  «<«4tfi>tic*"uacN(nrBa« 
«aitftiantUrecBBde  T»«>ln  non  fn«*c(BB<  câd  A«(<  o«  Do««  l•u<rawt  4i  li^a*  iBif 
rtîiinfantdeB«ii»mlB.flu«deUij.Ml  d*I.i»i.qi*e  4esMm|en,  L'ordre  AlnCl^n  m 
Roh  ft  PoBcAt^oBi  AntAeoei  fa/ittcb>ffrn  qui  prr«i>ic«il  iet  fnunaittft  qoand  lerditi 
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bte  que  la  Afinoneenf,  dwi  Uacha- 
bat , ronr  drrrpoe  «le  linlapas  leae 
mere  B':>abctb  icmme d'Aaron. coai* 
tae  toH  d«  l'cAoc  de  teai  par  kdia 
Atron , parce  cpi'ib  cAoieat  da  fib 
de  laianb»adr{srib,  ainfi  que  Bo« 
chahe.pcredeS  Iciii8afftAe,eftoU 
deslUiPAbia,qaieftichaiâKiaiceq 
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AntiochttS  en 
Petit. 


Explication 
de  l'an  147. 
du 


Kcucnons  à h futtcc  du  années  de  nos  Machabées , ou  des  Roisde 
Syrie  qui  regnoient  de  leur  temps.  L'an  j+7-  de  fon  rt^e  i^ntiochuj  le 
Ntile  partit  <f  Antioche  pour  aller  en  la  Perfe  , laiffant  Lyftas  fon  Cieute- 
nantgentral  ^ gouuerncur  de  fon  fils  /intiochut  Eupator,  i.  Mach.  3.  37. 
iSei.Mach.ÿ.i. 

O r quand  audit  3 7.  verf  du  3 . chap.  du  1 . liute  des  Machabees , il  eft  dit 
tan  juarante-feptiefmede  fon  ,parIantd'AntiochusleNoblo,il  fe  Elut 

dVnUo^u  bien  donner  garded'cftimerquclc  fainél  teste  parle  là  des  années  du  re* 

f ne  particulier  d'AntiochusleNoble,  car  il  ne  régna  iamais  en  tout  que 
ouze  ans,  mais  il  elUàentcndu  généralement  du  régné  & de l'Empiredes 
Grecs , l’origine  defqucls  fe  rapporte  à la  première  annee  de  l’Empire  d'A- 
lezandrele  Grand:  tellement  que  poutluv  Faire  honneurcommeil  leroe- 
ritoit , on  a compté  de  fa  perfonne  toutes  les  années  de  la  duree  de  l’Empi  - 
re  des  Grecs  en  l’Abe  mineur  : & en  ce  palTage  l'an  147.  de  fon  regnc,&  l’an 
147.  des  Grecs  n'ell  qu’vne  mefnK  annee  , laquelle  fe  rencontre  auec 
l’an  vnzicfmc  du  régné  d’Antiochus  leNoble,  & auec  la  premiereannée 
delà  principauté  de  ludasMachabce, commencée  touccsfoisdezl'ani46. 
des  Grecs,  ainfî  que  nous  auons  défia  veu , 1 . Mach.  1 . ; o.  dr  3- 
Lyiïu  Lieu-  Soudain  que  leRoyAnriochuslcNoblc  fur party d'Antioche  pouraU 
ti^ui  vaiiî  Perfe,  Lyfiasfon  Lieutenant  general  enuoya  vnc  armée  de  qua- 

cu.  ' rante  mille  hommes  contre  ludas  Machabee , conduitte  par  Ptolomee 
Nicanor  & Gorgias,  laquelle  fut  vaincue  & dcÆaite,  1,  Mach.j,  Sc  4. 
& i.  Mach,  8. 


Lyfuivaiocu  L‘ani48  desGrecs,  qui  fut  la  fécondé  de  la  principauté  deludasMa. 
UTemplé  ‘‘  , & la  douzlcfme  8c  derniere  du  régné  d’Anrioenus  le  Noble,  Lyflas 

puiifié  ie  luymcfmes  vint  contre  ludas  auec  vnc  armée  de  foixante  millchommc^ 
nouutau.  gj  [jjffu  pjp  ludas  qui  n’en  auoit  que  dix  mille,  1 , Mach.^.  16.  Et  le  15. 

iourdu  mois  Cafleu , quicftlemoisdeNoucmbte  de  cette  mefmcannée, 
lesluifs  fe  remirent  dans  Icrufalcm  8c  hrenc  la  purification  Icmelmciouc 
quclcTcmplc  auoit  cllé  pollué  , 8c  fâcrificrent  fur  vn  autel  nouueau, 
I.  Mach.  4,1.  Sc  t.  Mach.  10.  J. 

AnUochut  Ortandis  que  ceschofcsfepaflbicnt  en  la  lude'e  le  Roy  Antiochuslo 
prmil'e'Ea-  Noblc  cffaya  de  fefaifird'EHmaide  ville  de  Perfe  pour  piller  Icstrcforsque 
raaide.  le  grand  Alexandre  y auoit  laiifcz  : mais  en  ayant  elfe  repouffé  hontcu. 

femenc,  il  en  tomba  malade  de fafeherie  ens'en  rctoumanr,  i.  Mach.  6. 
Tombe  *4-  'ler/'ft,  Sc  1.  Mach. g.  I.  Etcommcilfùrarriué  vcrsla ville 

lade,  d’Ecbatane,  ayant  fccu  ce  qui  cftoit  aduenu  aux  liens,  fa  maladie  aug- 
menta de  telle  façon  qu’il  difpola  de  fes  dernières  volontcz  , 8c  cfcriuit 
aux  luifscommc  fon  intention  cfloit  de  mieux  viure  auec  eux  qu’il  n’auoic 
faitparlcpalfé  , 8c  de  plus  comme  il  dcflgnoir  pour  fon  fucceneur  fon  fils 
«cmeu.-t.  Antiochus, 14.8c  x.AfAci.  9. Finalement  il  mourut  lànjifcrable- 
mentcommeeflrangcrparmyces  pais  de  montagnes  en  la  douzicfmean- 
Eieeur  dTra-  tegnc  furlafindel’annéei48.desGrecs,8cfurlccommenco- 

primeur  aux  mentdel’an  149.  i,  Mach. 6.16.  6c  x.Af<tcA.  11.17.13.34.  Oùquelqucs- 
J^'cLdu  X voulu  dire  qu’il  y a erreur  des  Imprimeurs , 8c  qu’il  faudroit  metti  c 

4cp  Machab.  üuldics  vciièu  17.8c  3 4.ccnt  quarante- neuf  au  lien  de  cent  quarante-huiû, 

patte 
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parce  que  outrccc  qu'il  eft  dit  au  premier  liurc  des  Mach.6.  i«.  queAncio* 
chus  le  Noble  mourut  l’an  i49.'Iorephe  eiiditdemcrmesauié.chap.duii. 
desAntiqiiitez.  tt  ad  oullcntqu'ilnefaut  pas  trouuer  eftrangc  ny  nou- 
ueau  telles  erreurs  d'imprimeurs  ou  Cop:(lcs  dans  CCS  deux  liurcs  desMa^ 

' chabces,puis  qu’on  en  a remarqué  de  pareilles  aux  liurcs  des  Rois  & du  Pa- 
ralipomcnon.  Mais  ic  fuis  d'aduis  contraire,  S:  ne  veux  aduouër  telles  fau- 
tes,ny  au  Parjlipomcnon,commcnousauonsdcfiamonftré,tiy  encepre-  • 

'fcntpaflàgcdcsMachabccSjcftantaifc  d'expliquer  que  Lifiasayantcunou-  * 

ocllesdelamortd’AntiochusIeNobledcsrannec  148.  quoy  que  verita- 
blcmcntilnefuftpasencorcsmort,ain(i qucfouucnt  telles &lcmblables  • 

fauflcsnouucllesarriucnt,ilefcriuitdcslors  ces  lettres,  tant  fous  le  nom 
d’ A ntiochusEupator,fîls  du  Noble, que  de  luy  mermes , pour  fe  rendre  les 
luifs  amis,  & que  lors  il  dattafes  lettres  de  l’an  148.  quoy  que  leRoyAn- 
tiochus  le  Noble  ne  mourull  aéhicllcmcntque  l’anncc  1 4 9.  Ou  bien  aufli 
on  pouuoit  diftingucr  l'annee  Egypticimed’aucc  la  ludaïquc,  l’vne  com- 
mcnçantaiiraoisdeTifry,quieltScptembre,&rautrc  aumoisdcNiGm,  1 

3uielt  Mars,  A l’vnchx  mois  deuant  l'autre  i & ainfi  les  luifs  comptoienc  ” 

clial  an  149-  quelcs  Egyptienseftoientencotesdans  l'an  cent  quarante-  « 

huicE,  & ne  comptoient  l’an  1 49.quc  demy  an  aprcs,ce  que  Lifias  aura  peu 
fuiure. 

Tant  yaqucLifiasayantfceuauvraylamortd’Antiochus  IcNoble.il 
fit  en  mcfme  temps  régner  le  ieunc  Antiochus , lequel  il  furnomma  Eupa-  Eupîwr.R<jr 
tor,c’cll  adiré  généreux:  &ain(U’an  i49.dcs  Grecs,  qui  fût  l'an  ttoificlme 

delà  PtinciputcdcludasMacbabeCjfutauflirfmpremicrduregncd’An- 
tiochus  cinquicTmc  du  nom,  dit  Eupator.  *RçprenotV5  cncpies  noflrc  an- 
née cent  quarante  huiâ. 

Cette  mcfme  année  cenCquarantc-huiâ  des  Grccs,LiCas  ayant  cfté  de-  Ufl»»  tech«- 
rechef  dclfait  aucc  vnearmcedequatte-vingtsmillc hommes,  1 Mach.iù 
ayant  eu  nouuellesdelamort  d'Antiochus  leNoble,  il  cfcriuit  ajix  luifs 
lettres  de  paix  & d'amitié:  on  datte  celle  de  Lihasdu>4.dumqisDiofco- 
nis,  JccellcduRoy  AntiochusEupatordu  ij.dumoisXancicus,  qui  ref- 
pond  à noftre  Auril , x.M<<cR.i  1.17.1 7. 

Cette  mcGneannceaufTi  cent  quarante-huiû  des  Grecs,  Icquinziefmc  Ambiiû-' 
iourdu  mcfme  mois,  XanticusTitus  Manlius  ou  Manilius,  & Q^Mcm- 
mius,  Ambaffadeutsdes  Romains  à Antioche,  efcriuircnt  aufli  aux  luifs, 

< ledit  Manlius,  ou  autre  de  tel  nom , auoit  cfté  Conful  de  Rome  l’annee  ‘“‘f*- 
precedente.) 

La  paix  donc  fût  finalement  faite  auec  Lyfus  & ,aueC  Antiochus  Eup-  Pair  anec 
torjqui  ne  fut  pas  de  longue  duree:  car  Timothee  & Appollonius  Nica- 
norj  & autres, ne  peurent  laifler  viurc  en  paix  les  luifs  : tellement  que  ludas 
ayant  reprisles  armes  btufla  le  port  de  I oppé,6c  deffit  Timothee,  qui  auoit  Timothe» 
vncarmecdcfixvingts mille pictons,flcdcuxmillccinq cens  cheuaux,  & vaincu, 
fit  pluficurs  autres  aéfes  mémorables  i & en  fin  vidforieux  d’vnc  infinité  de 
•rencontres  & batailles  ,il  enuoya  en  Icrufalcm  douze  mille  drachmes 
d'argent  en  offrande  en  làaifice  pour  les  péchez  des  morts , i.  Md- 
chti.li. 
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McncUus  L'ani  4 9.  des  Grecs,  qui  fut,  ainfiqucnousauonsdenaclitjian  rroificf- 

ne‘,ow  'ta'  dc  la  Principauté  de  ludas  Machabcc,  & l'an  premier  d'Antiochus  Eu- 
pator.Iudas  eue  nouuellcs comme  fa  Maiefte  & Lizias  fc^reparoient  pour 
ralTaillir  aucc  vnc  année  de  cenr  dix  mille  hommes  depied,  cinq  mille  che- 
uaux&  vingt- deux  Elephans,  Si  crois  cens  chariots  armez  aucc  des  faux, 
auec  lefquelss’cdant  range  Menclaus,quoyqu'iI  eudefté  Poncifedes  luifs, 
par  le  confeil  dc  Lyiias,le  Roy  commanda  qucce  mefehant  & dcdoyal  fùd 
prccipircd’vnc  tour  en  bas,  x.  Machah.  13. 

L'an  t > O.  des  Grecs,  qui  fut  le  4.  de  ludas,  & le  x.  d'Antiochus  Eupa- 
Edpjcor  vain  tot,  I udas  nc  lailTa  pas  d'adieger  ceux  qui  edoient  dc  la  part  du  Roy  dans  la 
eu  pu  ludas.  foftjrcdcdc  lcrulàlcm,&;  Antiochus  vintàlcurfècours,S:  fon  armee  cdoii 
lors  dc  cent  raille  hommes  depied,  vingt  mille  cheuaux,  & ircncc  deux 
Elephans,&  la  bataille  fut  donnée  contre  ludas, qui  demeura  le  viéforieux. 
i.Mdchab.6,  o.SCi.  Machab.i}.  xx. 

Maiscommele  Roy  fie  Lizias  eurent  aduis  que  Philippe  apres  fon  re- 
Sax'  tour  de  la  Perfe  fie  des  Medes  s'edoit  faifi  dc  la  v ille  d'Antioche  Si  fc  rcbcl- 
loit  contre luy,  la  paix  fût  faite  aucc  ludas,  lequel  fût  fait  par  Eupacor, 
Prince  depuis  Pcoloraaïdc  iufques  aux  Gccrcnicns,i.  Machab.i.  55.  fie  x. 
Mac/sai.  1;.  X}. 

Deœctriui  du  Monde  40^9.  qui  fiit  l'an  5.  fie  dernier  delà  Principauté'  dc  lu- 

ayïïlt  vaincu  das,I'an  j.fie  dernier  d‘AntiochusEupator,fijt  audi  l'an  premier  du  règne  dc 
Eupuox  Dcmctrius.fils  dc  Selcucus  4.  nepueu  d'Antiochus  le  Noblc,fie  coufin  ger- 

main d'Antiochus  Eupator, lequel s'cdancfauué  deRomc,  oùiledoiccn 
odagcdczl'annoc  precedente,  arriua  cede  année  aucc  Ton  armée  à la  ville 
d'Antioche,  oùayantvaincule^oy  Antiochus  Eupacor,  fie  Lizias,  fie  les 
ayant  fait  tuer,  Demetriusdcmcurafeul  Roy  dc  toute  la  Syrie, 

I.  fie  i.Machab.  14. 1. 

Smàchl"”  ellcmcnt  que  voila  ludas  Machabcc  dcliurc  des  deux  Roys  A nciochus 
moucu.ee  du-  pere  fie  61s,  contre  Icrquclsilauoiccurancdcgucrrcsil'vn  edant  mort  aux 
™'ii*de'''''  't'ontagnesdes Medes, ptez  la  ville  d'Ecbacanc,  l'an  I49.  des  Gtccsj  fie 
° "Taucretucà  la  ville  d'Antioche  l'an  i^i.des  mermes  Grecs,  fie  tous  deux 
mortsdansladurecdugoupcmemcncfiePtincipucéde  nodre  valcurcu;^ 

Alcimus  fuit  lutlas  Machabec. 

Pontife  cou-  Contre  lequel  vn  ceruin  Alcimus,  qui  auoic  edé  Pontife  du  temps  du 

meflange  des  nations,  fie  s'edoit  volontairement  pollue,  c'ed  à dire,  auoù 
Apodalifc  auec  les  Payens,  s'edant  retire  vers  le  Roy  Demettius  l'annec 
precedente,  foudain  qu'il  fc  fût  fauuéde  Rome,  i.Machah.m.  4. y retour.' 
nacncores derechef ctdeannee, fie leRoyDcmctriusrayant  déclaré  Ibu- 
ucrain  Pontife  des  luifs,l'enuoya  aucc  Bachides  contre  ludas , où  edans 
amuez,  fie  Bachidcscdant  demeuré  en  bonne  intelligence  aucc  ludas,  il 
s'en  retourna  àla  Cour  dc  Demetrius , laiffant  le  gouucrncmcnt  du  pays 
pour  le  Roy  à l'impic  Alcimus,  t.Mach.y.^.  (p- f»uums  iufques  aut}.  <ur- 

f»‘ 

Nicanoc  fie  Alcùnus  ne  pouuant  fouffrir  que  ludas  Machabcc  fut  au  monde  s'en 

Aicimut  con-  alla  derechef  Vers  le  Roy  Oemetriuspoury  aceufer  ou  calomnier  le  vailbnt 
UC  luilas.  IudasMachabce,i.M4f/».7.xj.aelorsleRoyrcnuoyaAlcimus,fieauecluy 

Nicanot 
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contre  Iudas,aucc  commandementaudit  Nicanor, qu’il  euftàcftablir  tout 

àfàit  Alcimus  fouucrain  Pontife, i.A/4fA.7.ié.&  i.Moch 

MaisNicanorfutdebonneintclligéccauecIndas  pour  quelque  temps,  tj* 

voire  fi  parfaite,  que  Nicanor  perfuada  à 1 udas  de  fe  marier  ; ce  qu’il  fit , & *nu  de  lodae. 
viuoicnt  tous  deux  en  grande  paix  Je  amitié  dans  la  ville  de  Ictuiâlein,  a.. 
M0ch.14.1y.cr  fui». 

Cequ’cftantdutoutinfupporubleàAldmus,il  s’en  alla encores trou-  Nicanor 
uer  le  Roy  Dcmetrius,&  lui  ayant  donné  delà  ialoufie  de  leur  bonne  intel-  'aincu,&  (i 
ligence.le  Roy  fit  commandement  à Nicanor  de  lui  enuoyct  ludas  Macha- 
bcciiéàla  villcd  Antioche, i.Afdc6.i4.a£.  Maisludasayant  eu  aduisde 
cedelTeinfe  iàuua  fie  fortit  de  leru(âlcni,aeferetiraaux  contrées  de  Saraa- 
tic  où  Nicanor  l’alla  trouuet  auec  fonarmee,  4e  s’eftans  ioints  le  1 j . lout  du. 
mois  Adar, la bataillefiicdonnee,Nicanor  vaincu, 4e  fa  teftc4eies  maiiu 
couppces 4e  poneesen  Ieru(âlcm,i  .M4chak7.16.Cr  fataani,^  x.<Vfach.if. 
tout  U chapitre.  Etc’ellàla  mort  deNicanorquel’Autheur  du  fécond  liure  Findu  fécond 
des  Machabees  met  fin  à fon  Hilloire,  laquelle  il  commence  d puis  le 
ttoifiefmccliapitredefonliurefeulement,lesdeuxpremiers4cvne  partie 
dutroifiefme  n’eftantqu’vnauant- propos  4e  difeours  fur  les 'matières  du 
temps  auquel  l’Aisthcurviuoit,4e  non  du  temps  de  ludas  Machabee  i la 
mon  duquel  ludasnefevoitpsdansle  fécond  liure  des  Machabees, non 
plusquelesaâesJefaiâsdesfuccefTcutsdc  ludas,  parccqu’ii  met  fin  à fon 
IiurcacettedeffaittedcNicanor,apreslaquel!cludasvefquiccncores;mais  ; 
pree  que  depuis  cette  deffaittc&'mort  dcNicanor  lesluifsi  pofTederent 
paifiblement  lcru(àlem,àcauredecelarAucheur  n'a  pas  voulu  pafl'er  plus 
outre,  i.Miir^.iy  38. 

Reprenons  donc  la  fuite  de  l’Hiftoirc  de  ludas  Machabee  4c  de  fes.firc- 
tes,  dans  les  difeours  du  premier  hure,  puis  que  le  fécond  n’en  parle  plus,  4c  faite 
qii  jl  importe  grandement  d'en  fçauoir  la  fuitte  pour  la  liailon  de  la  fainâc 
Chronologie.  Et  fouuenons-nous,  comme  nous  auons  fait  voir  iufques 
icy,  qu’il  y a vn  prfait  4c  entier  accord  entre  le  premier  ôc  le  fécond  liurc 
des  Machabees.Jc  qu’il  n’y  anon  plus  de  contradiéhon  que  dansles  quatre 
fainâs  Euangelillcs  ; ce  que  nous  ferons  voir  ci  apres  par  vn  cfchaiitillon 
de  l’accord  que  i’ay  fait  du  fixielmc  cliap.du  premier  liurc  auec  le  ncuficlme 
chap  du  fécond  liuredes  Machabccs,furle  lieu  4c  le  temps  de  la  mort  d’Ai> 
tiochusle  Noble. 

Nicanor  doncayant  c(léchaftic,commcnousauonsvcu,Iudasfitcflc- 
ûiondcEupolemusfilsdcIcan  4c  de lafon  filsdcEleafar.lcfqucIs  il  en- 
uoyaà  Romepour  requérir  les  Romains  de  ligue  4c  d’amitié,  4c  laiurcr  en 
fi>nnom,4cdctousiesluifsaueccux,i.AYi(cJ!i.r^<ip.8.  Romun». 

L’an  du  Monde  4040.  qui  tût  l’an  131.  des  Grecs,  4c  l’an  i.du  règne  de  Bichide»  * 
Demetriusj  commcilcuteuaduis  de  la  deifaitec  dcNicanor,  il  renuoya  Alcimmcon. 
foudain  vneautre  atmee  contre  ludas,  conduite  pat  Bachides  4c  l’impie  Al-  îud's'œôu*^ 

cimus;  contre  Iclquclsludasayant  donné  la  bataillc,4c  y ayant  valcurcufe-  ”>'• 
ment  combattu  auec  neufeenshommes  contre  vingt  mille  depuis  le  ma- 
tin iufques  au  foir,  mcfmes  ayant  défiait  l’aide  droide  de  l’armec  ennemie, 
4cpourfuiuanc  ia  poindc,  enfin  il  y fut  tue  i 4c  ainfi  moutut  ce  grand  Duc 
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& Capicaincau  preinici  mois  de  l'an  151  .des  Grecs,  i.  Sc  fmtuns 

influes  a»  ji.-ier/ft. 

Cette  mcfraeanneedoncfût  la  premicredu  Duclonathas.frcre  &fiic- 
DM'iTpon.  cclTcur  de  ludas  Machabcc,laquelle  va  du  pair  auec  la  fécondé  du  Roy  De- 
lifc  dcsiuifs.  metrius,  i.Mdcfc.».}!. 

Alcimiu  ï- an  1 5 5 des  G recs.qui  fut  le  1 .de  lonarlias  Sc  le  j de  Demetrius, l'impie 

iiicuit.  acmcfchancAlcimusmourard’vnc  paralHie?  & lonathas  fit  la  paix  auec 
Bachides,  Lieutenant  general  de Demetrius, i. Mdch.9.^^.&cfaU(lcraz\t‘ 
relonathasen  Machmas.r.Af-wA.ç.yo. 

Alexindic,  f^'an  K o.dcs  Grecs,  qui  fut  l'an  9.de  lonathas,  & le  comraeiKcinenr  dd 
Rojr  contre  lo  deDemetrius,  Alexandte  (filsd'AntiochusEupator)  qui  fut  appelle 
Dememus.  |ç  jycul,  s’cftanc&ifidc  lavilledcPtolomaide  y regna 

contre  le  Roy  Demetrius  : tellement  que  lors  les  deux  Rois  À l'cnui  l'vn  de 
l'autre  tafeherent  àgaigucr  l'amitiédu  Duc  lonathas  ; 3:  lcRoi  Alexandre 
l’ayant  déclaré  füuucrain  Pontifedes  Iuifs,il  print  la  làindfeEltolc  au  7. 
moisdela  prctntcannec,au  iourfoicmneldclaSccnopegicou  desTaber- 
nades;  &lcsdcuxRoi$  s'ellans choquez  auec  lcursarmccs,Dcinctrius fut 
vaincu, Sc  Alexandre  demeura fculRoi de laSyric;  Sc  en  mcfmetcinpsen- 
Soya  demander  en  mariage  Cleopatra,  fille  du  Koi  Ptolomce  Philometor, 
t'Mach.lo.idpilitsduwrln^y.  1 .1 

Cleopttri,  L’an  i^i.dcs  Grecs,  qui  fut  l’an  ii.de  Ionathas,8c  l'an  5.d'.Alexandre;le^ 
d'£  dit  Ptolomce  Roi d’Egypte,auec fa  fille  Cleopatra,  fe  rendirent  en  lai^k 

nur^rtucc  PtolomaiSjOÙ  les  nopces  furent  fâitc’s  auec  le  Roi  Alexandre,  Sc  le  Duc 
Alewndtc.  lonatll.lS  y fut,  I.  Mdf/l.l  O-tp.  t 

Demetiiusi.  Lan  :4  3.dcs  Grecs,  qui  fut  l’an  I4.de  lonathas.  S;  l’an  6.  du  Koi  Ale* 
du^fuiait  xandre,  Demetrius i.deccnonijfilsdeDemettiusi.  vint  de  l'illcdeCrete 
R07  contre  auccvnepnilTantearmcc,  Scfedcclara  Roi  dcSiric  contre  IcRoi.Alcxan- 
Alexandre,  drc, auquel  lcPrinceIonachasdonnafecours,&dcfFit  l’armcc  d'Apollo- 
nius,Licutcnantdece  Roi  Demetrius  1.  i.Maf/MO.67. 

Mais  Ptolomce  Roid’Egyptcaucc  vnc  puilfantc  armee  print  le  parti 
Sce*T  Ale  Demetrius, Sc  fc  déclara  ennemi  de  Ton  beau  fils, Sc  lui  oRa  là  fille  Clco- 

«ndrc.arrc.  patta,  laquelle  il  remaria  au  Roi  Demetrius  ; Scie  Roi  .Alexan.lrc  Penfuit 
nuiiec  d rie-  en  Arabie  vcts  Zabadiel,  qui  lui  fit  crcnchcr  la  tefte,  puis  l'enuoya  au  Roi 
^ Ptolomce, i.Mar/j.ii.ii(/y««4Hi9.ver/rt;  ccqui  arrma comme  il  eftoiten 
la  y.anncc  de  l'on  règne,  & Demetrius  en  la  a .du  ficn. 

L'an  167. dcsGrccsrcgnaDcmctrius,</iti’£^(r»f«rf,i  MdrA  11.19. Ccd 
fcul  Roy  dV  Siricayant  eu  Alexandre  la  telle  tranchée  en  Ara- 

Syiie.  bic  ; car  d.  s lors  Demetrius  eftoic  défia  en  fa  j.annce,  puisqucnous.iuons 

veu  que  des  l’annee  I « y.des  Grccs,lc  mcfine  Demetrius  cflant  venu  de  l’ille 
de  Crctc  s’cfloit  déclaré  Roi  du  viuant  d’Alexandre. 

Antiochaî  6.  Mais  commcDemccrius  regnoit  fcul  Sc  en  paix.S:  que  le  Duc  lonathas 
& rripUon.  grandement  en  fos  bonnes  grâces,  Triphon  s’en  alla  vers  Emalchucl 
Ar.tbe, chez  lequel  cfloit  nourri  Antiochus  fils  du  Roi  Alcxandic,  lequel 
T riphon  print  pour  le  faire  régner  au  lieu  de  fon  perc  ; Sc  s’cllint  laili  de  la 
ville  d’Antioche  y déclara  Roi  le  icunc  .Antiochus  <.  de  ce  nom  contre  De- 
mcrriusdcuxie(fnc,i.M<tcii.il.59.  ciT'/w»-  Sc  ainfî  les  deux  Rois  rcgtioicnc 
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entnefmetcmpsendiuerslicDxtlcIaSyric.lesanncesduregncderquels  il 
ni  fefauc  pas  imaginer  fucccfliucs  de  T vn  à l’auire,ain$  cojoinrcs  & en  met- 
rfts  temps, comme  nous  les  auons  rengees  ; & de  telles  & feniblables  ren-  '• 

contres  procèdent  ordinairement  les  contraires  opinions  des  AuthcutS, 
pour  n’y  aiioir  pas  exactement  regardé. 

• Cette  mcfmeannee,  ou  la  fuiuante,àfçauoir  l’an  ié8.dcsGrecs,leDuc 
lonathas.tandisquelesdcux  Roisdifputoicntàquidemeuretoitlc Roiau- 
rnedcSyrie,enuoyaNumenius,fiUd’Antiochusflc  Antipaterfilsdclafon,  mt- 
cri  AmbalTadc  vers  léï  Romains,  pour  renouuellcr  leurs  anciennes  amitiez 
de  alliances  ; comme  aufl'ràceux  de  Sparthe,  qui  le  difoient  eRrc  defeendus 
d'Abraham,  i.  Mack  ii- 

Tous  lesdclTcinsdeTriplion  vindrentà  fiheurcufcfin.queapresauoir  lonaihi»  fait, 
fiit  reconnoillte  pour  R oy  contre  Deraetrius  le  leunc  Antiochusbxieünc  piifonnicr 
de  ce  nom,  fe  voyant  puilEant  fereloluttout  à fait  de  fe  dcÆiire  du  ieunc'f*' 

Prince, Sc  de  fe  faite  Roy  luy  niefmes,  &:  à ces  fins  auant  toute  oeuure,  il 
conclud  qu’il  falloir  faire  mourir  le  Prince  lonathas,  acné  l’ayant  ofé  en- 
treprendre à main  ouucrtc,  fe  faiflt  de  fa  petfonne,  l’ayant  fait  venir  dans  la 
ville  de  Ptolemais  fous  pretexte  d’honneur  &c  d’amitié , 6i  de  luy  rendre  la 
villedc  autresfortcrcfTcs,  I.  W<«c/>.ii.39.^r  f»iu. 

L’anifi-j.desGtccs.lesluifsquieftoient  en  lerufalem  efcriuircnt  aux  Lettres  des 
luifs  de  l’Egypte  comme  ils  clloient  en  grand  trouble,!.  Mtcki.y.  cecy 
cftprisduPtologuedu  fécond  liute  de$Machabees,quin’elfoit  du  fujet  iu™dEgr- 
ptincipaldcfonlmre.  pte. 

Le  Duc  lonathasccpendanteftantdcftenuprilônnier  injullcmcntjon 
commençadetraitter  de  la  liberté;  & Triphon  fit  ferobiant  d’y  vouloir  i mort  -acc 
entendre  moyennant  bonne  rançon  ; de  laquelle  ayant  elle  conucnu,il 
fe  fit  bailler  en  olbge  les  deux  fils  de  lonathas,  pendant  la  prifon  du-  ’ 
quel , Simon  fon  ftere  gouucrnoit  comme  Duc.  Mais  le  mal-lieurcux 
6e  delloyal  Triphon  ayant  receu  les  oftages  , fit  mourir  le  pcrc  & les 
enfans , puis  finement  fit  auffi  mourir  le  icune  Roy  Antiochus  , 6c  : 

mit  fur  fa  telle  le  Diademe  Royal  de  l’Alie , qui  fût  caufe  que  le  Duc  "■ 

Simon  enuoya  traitter  auec  le  Roy  Demetrius,  i.  Macki^.iHf^msau  41. 

•Ber/ft. 

L’an  duMondequattemilcinquante  huiél,  qui  fut  l’an  cent  (cptan-  ^ 
te  des  Grecs , l’an  troifiefme  depuis  que  T riphon  eut  fiut  déclarer  Roy  A n • « pôntifa  * 
tiochushxiefme,6cran(ixiefme  du  régné  de  Demetrius  deuxicfme , les-**” 
luifs  fecoiierent  tout  à fait  le  joug  des  nations  dans  la  ville  de  leruù- 
1cm , 6c  commencèrent  de  faire  tes  aûcs  publiques , ôc  de  les  dattet 
de  l’an  premier  de  Simon  , Pontife,  grand  Duc,  6c  Prince  des  luifs,  i. 

M*cb.ii.  41. 

L’an  cent  feptante  vn  desGrccs,quifut  l’an  deuxiefmedela  Principau-  s„end  nui  ' 
té  de  Simon , les  luifs  fe  tendirent  les  maiftres  de  la  forccrcire  de  lepifà-  ftrcsbfolaji 
lem,  le  vingt-troificfme  iour  du  fécond  mois;  6c  le  Duc  Simon  fitican 
fonfilsfon  Lieutenant  gencialfurtoutcsfcsarmces,  6c  demeuradans  Ga- 
za, J.  Afrfcf».  13. 5».  . ..  ...  . . " . 
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Detnettiust.  LanduMondcjvoéo.quifirtl'an  5.dcSimon,  rani7i.dcsGrecs^'afi 
nf'  Ailî.  Tfip^*on,&ran8.dcDcmctfius  dcuxiefrac,  ( Lmciat (^^tcüius  Mc- 
0,-Fél/iiis  Mdximu!  Seruilitmiis  eflani  Cenfiih  de  Rome)  le  Roy 
Mc<1m  & Oemetrkis  mit  fen  armee  ]ur  pieds , Sc  $‘cn  alla  vers  les  Medes  pour 
tafa,  auoir  du  fccours  contre  Triphon  { mais  comme  il  y fut  Arfaces  Roy 
de>  Perlés  & des  Medes  (cGiifit  de  rapcffonne,&lemitengardc,i.  Meofr. 
*4- 

Cctceanncc  le  Duc  Simon  receut  des  Ambaflàdcursde  la  part  de  ceux 
It  Jib^é  de Sparthe, comme  fes frères,!.  M<>r^<<(.i4.so.oùontie  parle  plus  dau- 
tcftcc^ta  Se*  cu*i  Roy,aiiis feulement  des  Pnnccs & CicédcSpartiie  à Simon  le  grand 
n»  de  Rome,  Prcftrc,  & auz  Anciens  & Prefrres  & peuple  des  luifr  ) en  ce  temps-là  il  n'v 
auoitnuls  Roisà  Sparthe. 

Cette  merme  année  aulTi , le  Duc  Simon  enuoya  Numenius  à Rome 
Simon  en:  auecvnprefentd'vnbouclier  de  mille  drachmes  d’or:  Etlois  les  Romains 
^er  d"ocaui  '*0"  feulement  les  antiennes  alliances  •»  mais  qui  plus  cft,par 

Roouiiis.  Arrcfr  du  Sénat,  conciurrent  lalibcrcc  Si  franchiicdeSimon  Si  dcslnifs, 
qui  fût  graue'  en  T abtes  d'airain  Sc  le  torinulatre  de  l'aéfe  mis  dans  Icsthrc- 
lorsdcsiuifr,&dattédudixhuiâiclmcdumoisElul  de  la prefenre  anneo 
des  Grccstyz.ccqui  fut  rapporté  ou  enuoyé  par  ledit  Numenius,  aucc  des 
lettresdes  Komainsàcousics  Rois , Potentats  & Républiques  qui  cfroient 
comme  des  Sauucgatdcs  des  Romains,en  làucur  des  tuifs,i.  Mach.i^.if, 
(y  fmuans. 

Antiochtts  7.  L’an  I - 4.  des  G rccs,qui  (ut  le  cinquicfme  de  Simon,1e  fepticrme  de  T ri- 
^Sedete».  pbon.futaulE  ie  premier  an  d’Antiochusy.  dit  Sedetes,frere  du  Roy  De- 
metrius  .quicftoit  prifonnicr  en  Perfe,  fie  fils  de  Oemetrius  premier  du 
nom.  Car  ce  Roy  Antiochus  y.fçachant  la  prifon  de  fon  frere,  vint, fie  tous 
les  Aliatiques  s’alTcmblerent  vers  luy,  tellement  que  bien  peu  en  refrerene 
auec  T npnon  ; fie  lots  lenouueau  Roy  alTiegea  la  villede  Dor,aucc  vne  ar- 
mée de  ftxvingts  nulle  hommes  fie  huiâ  mille  cheuaux,  1.  Mar/;,  lyinf^utt 
Mlj.vcrfet. 

racentes  dei  Alors  vintNumcntus, ficceuxquiauoientelléauecluy, de  Rome,ayanC 
fcurar^der  fufdites  lettres  aux  Rois  fie  aux  Prouinces  dcfquelles  les  inferiptions 
inifs.fignns  eftoicnt telles.  Lucius Qonful  Romdn an  R oy,  eJrc.  fieenauoit  ledit  Nume- 
niuspour  les  Rois  Ptolomee,  Demetrius,Attalus,Ariarathus,  Arlàres,  fie  à 
toutes  les  Régions , fie  à Lampfaque , fie  à ceux  de  Spatthe,  à Dde,  Mynde, 
Sycionie,Carie,Saraos,Pampnilie,Lycie,Alicarnairc,Coo-Sidon,Aradon, 
Rhodes, laPhafelide,Gortyne,Gnyde,CyprefieCyrene,t.Mdc.i5. 15. 

Qoe  Lmcim  Nous  auons  vcu  aux  articles  prccedcns , comme  l’annee  des  Grecs  cent 
de  Rorae'^n  dcux  Numcnius  frit  enuoyé  à Rome  pour  y porter  le  bouclier 

des  Gcecs  d’or  i Nous  auonsaulfi  veu  comme  par  Arrell  du  Sénat  la  liberté  de  Simon 
''*•  fut  rcfoIuëSee(lablie,8e  mife  enTables  d’airain  au  iS.iourdumoisElul 
de  ladite  année  cent  feptâte-deux.  Nous  voyons  maintenant  comme  Nu- 
menius rapporte  lefdites  lettres  fie  làuuegardes»  les  inferiptions  dclqnelles 
(but  de  J wr  Conful,  toutes  lefquelles  lettres  fie  fàuucgardes  fon t mention 

d'auou  receu  le  fufdic  boucher  d’or,  qui  fric  enuoye  ladite  annee  17a. 
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êc  d’auoir  clbtbli  la  liberté  de  Simon,  qui  fût  dactecdc  ladite  année  ccnc 
lêptantc-dcuxi  &ainfït<>Uicscesdrconftancesnout  fontnecefTaitement 
conclurrequclcdit  LiiriaKcftoitConful en  ladite  anneedesGrecs  cent  Ce- 
peante-  deux.  Et  qu  ainft  foit,  pais  que  tous  les  Hiftoriens  demeurent  d’ac- 
cord que  r Afic  Mineur  fût  réduite  en  Prouincc  Romaine  au  Confulat  de 
Cicéron  par  Pompée,  dit  le  Grand,  & qu'ainG  print  fin  l’Empire  des  G tec$ 
en  Aiie , qui  auoit  duré  deux  cens  cinejuante  ans  accomplis  depuis  la 
defFaittc  de  Darius  dernier  Roy  des  Perles,  par  Alexandre  le  Grand  pre- 
mier Monarque  des  Grecs , iufqucs  i ladite  reduâion , il  s'enfuit  que  le 
Confulat  de  Lucius  Iulius  C£far,ae  Caius  Martius  Figulus,  qui  précéda  ce- 
luy  de  Cicéron, fût  en  l’anneci50.&  detnicre  de  l’Empire  des  Grecs  eil 
Afie;  duquel  Confulat  li  vous  remontez  pat  les  années  des  Conlùlats  de 
Rome , en  les  appliquant  année  par  annee  aux  années  de  l’Empire  dea 
Grecs,  vous  trouuerez infailliblement  que  le  Confulat  de  L»riM^<rci/iM 
MeitlUu  s’appliqueraàl  anneedesGrecsccntfcpunte-deux.  Orpuisque 
•i^Machabccsnousenfeignentque  LariWedoitConfuI  quand  Icurlibcr- 
té;fut  arrefiee  enl’annecdcsGrecscen^G;pcante-deux,  & que  par  l’appli- 
eation  des  Confulats depuis  la  fin  de  l’Empire  des  Grecs  nous  trouuona 
que  le  Lucius  des  Macnabecs  eftoit  Lucius  CucUiuéMcKÜm,  qui  efioit 
ConfuI  auecQ. Fabius  Maximus6eruilianus;8eqiKd’ailleursfainâLac 
nous  apprend  que  nofire  Seigneur  commençoit  d’auoir  trente  ans  à la 
quinziclme année  de  l’Empire  de  Tybcre,  à laquelle  annee  nous  voyoni 
par  l’ordre  des  Faftes,comme!esdeux  Gemini  elloicntConfuls,  il  s’enluif 
necelTàircment  que  toutautant  qu’il  y aura  de  Confulats  annuels  depuis  le 
Confulat  de  ce  Lucius  Cucilius  M rre//«i,iufques  au  Confulat  des  deux  Ge- 
mini, font  preuuescertaines&  infaillibles  en  nofire  fainéfe  Chronologie 
pour  les  années  du  Monde.  Et  puis  que  les  Confulats  de  Rome,  comme 
tout  le  monde  le  fçait,&  Eutrope  le  dit  à Ibn  premier  liure  fur  l’origine  des 
Confuls,  neduroient  qu'vn  an,  le  puis  conclurre  autant  d’annees  commefl 
y a eu  de  Confulats  entre  celuy  de  Lkciki  & celuy  des  deux  Gemini,  qui 
font  centfoixantc-  neuf,  ainfi  qu’il  en  appert,  tant  des  Faites  Confulaires, 

3ue  de  Onufrius,  Vingher,  & toutes  fortes  d’Autheurs  quiont  mis  en  or- 
relcfdits  Confuls;  & comme  i’en  marque  le  nombre  de  chafque  Confu- 
lat,n’y  ayant  peu  mettre  les  noms  des  Confuls  que  raremcnt,à  caufe  du  peu 
d’cfpacc  de  papier.  Tellement  qu’ayant  trouué  & prouué  par  l’Eferiture 
fainétc,  que  l’an  du,Mondey«<t/rem<//e  foixunttivx  latroilicfme  annee  de 
Simon,  Duc  & Prihee  de  luda,  & que  cette  aoiGcfme  année  fut  aulG  l'an 
cent leftdnteCrdcuxitfmtAciGKCi,  & qu’en  cette mefme  annee  la  liberté 
de  Simon  fut  par  Arrclt  du  Sénat  confirmée  à Rome , & que  lesaétcs  qua 
lesluifs  en  rapportèrent  elfoient  dattez  de  cette  melme  annee,  & Ggnez 
Lucius, c^ai  pour  lors cltoit  ConfuI  deRome,cofflmeainG  il  fe  qualifie,  il 
s’enfuit  quel’anneedu  Confulat  de  ce  Lucius  prouuemon  année  du  Mon^ 
dc406o.&quclcsanne«fuiuantcsdes  autres  Confulats  prouuerontaulE 
les  années  fuiuantcsduMondeiufques  à l’anncequinziefmcdcTybere, la- 
quelle nous  liera  aux  années  de  la  Grâce,  Icfquellcs  dureront  iulquesà  la 
confommation  des  Siècles.  ,£t  cette  yciité  que  LeoNr, dit  CanVwrMrrrL 

~ XXx  üf 
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iuf^vjc  efté  premier  Conful  de  Rome  l’année  desGrecscencireptante-dcuxl 
e(l  tellement  fqlidc  Sedemondrattue,  que  quand  on  le  voudroic  on  né 
fçautoit  placer  ion  Confulat  à nulle  autre  année  ,*pofé  que  l’En^ire  des 
G recs  aye  commence  en  la  perfonne  d’Alexandre  le  Grand  1 oisqu’il  vain-j 
quit  Darius  : & pofe  que  cet  Empire  aye  finy  au  Confulat  deCiceron^fi 
que  nous  auons  fouuent  dit,  & dequoy  tousles  Autheurs  demeurent  d’ac» 
Cotre  Ving-çojj.  Cat de  confelTcrquc  l’Empire  dcs  Grccs  aye  commeno^iay  août  de 
cette  bataille  contre  Darius, comme  fait  V ingher.&rieantmolinsrr’cn  voii- 
ans  des  ioircomptct  lcsannccsqüedcpuislercgnedcsSclcucidcs,commc  11  faiti 
celan’eft  pas  nullement  fupportable,  tant  il  cft  hors  de  raifondes  durees  des 
Empireséc  Eftats  fecotrtptent  depuis  leur  premiércorigine  Sc  cllabliflc- 
ment  comme  Icsannccsdes  hommes  depuis  leur  rtaaflancc.  Quaucbntrai- 
re, fumant  la  vcritc.comine  nous  auons  fait,  on  trouuc  infailliblement  qué 
le  Confulat  <k  Lucttu  Meteilus  efehet  en  ladne  année  centfeptarti 

te-deux  des  Grecs,  & ne  peut  le  ■ «fiwdcsMachabecsauoircftéautrcque 
Lucim  Cacilms  parce  que  deuant  Ion  Conlulat  plus  de  fut  ans",  ny 

apres  de  plus  de  hmd  ans , il  n’y  a eu  que  le  fcül  Luntu  I <rci/i«t  M eteilut  qui 
«yccllc  Conful  de  Rome^equel  Conlulai  efehet  iullemcnt  en  l’annec  ceat 
fcptante-deuxdes  Grecs.  Ce  qui  ne  le  cetKontrera  iamais  à ceux  qui  fnK 
uroiKl’opiniondeVinghcr,laquclle  slVioutàfait  contraiie^u  liune  des 
Machibecs.Sc  par  conlcquentàla  pure  vérité;  à laquelle, contre  Vinghorj 
adlierc  Sttabon , qui  viuoit  au  temps  que  noftre  Sauueur  nafquit  en  terre, 
& aluy  mefme  veula  fin  de  l'Empire  des  Grecs  en  Afie, auquel  Empire  il  ne 
donne  que  150.  ans  de  duree  : Comme  aulli  lofephe,qui  auec  Sttabon 
coinptecommc  il  Icfaut.lesanneesdesGrecs,  depuis  que  Alexandre  le 
Grand  eut  dcifait  Darius,  tout  ainli  que  nosliurosdcs  Machabces. 

Simon  tué  L’an  i77.desGrccs,quifutl’an  ».& dernier  de  Simon,  Prince  dcluda, 
•ueedeux  de  4.durcgned’Aniiochus7.dicSedttcs,  le  Duc  Simon , auec  Matlu- 
fon'''ei tias  & ludjs , dcux  de  fes  fils , aptes  auoir  fait  boiUK  cherc  dans  la  ville  de 
•Doçh.futtraiftreufcmcnt  tuéparPiolomeefilsd'Aboby.Goiruerncurde 
la  ville  de  lcrico.quoy  qu’il  fiilî gendre  dudit  Simon,  i.  6.1 4. 

lean.  dit  Hir-  Lots  I ean , dit  H ircanus , fils  de  Simon , ayant  tue  ceux  qui  cftoient  ve- 

nus  pour  letuerdelapart  defon  beau  frété  Ptolomee,  fut  apres  fon  pete 
deTdeîit*‘li'’Duc,  Prince  & Pontife  des  luifs.i.  &icy  prend  fin  le  pte- 

utcides  Ma  nucrliutcdcs  Machabees,&  rien  plus  n'cft  dit  dans  l’Efcriturc  fainéle  des 
chabtei.  jj;  Machabees,  ny  d'aucune  autre  chofe  depuis  ce  lean  iufqucs 

àlanaiifaneeduFilsdeDieu.fors&rcferué  ce  qui  eft  difeouru  dans  l'a- 
uant  propos  du  fécond  liurcdes  Machabees:  car  quoy  que  ce  qui  y eft  dit 
foie  en  rang  deuant  l'H  iftoite  de  nos  Macliabees.fi  cft-ce  que  félon  le  temps 
le  narre'  qui  y eft  fait  eft  poftcricut  à toutcc  qui  y eft  contenu  dans, 
les  deux  hures  des  Machabees , ainli  que  nous  verrons  en  ratticle  fui- 


uanc. 

Que  ce  qui  L' 
(ilic  cft  prii 


’an  I*  8.  del’ErapUedes  Grecs  cft  la  plus  hautcannee  que  Ion  voycex- 
IIMI.  fcl»  ' pnracc  dans  les  deux  liutcs  des  Machabees;  St; cette  mcimc  année,  qui 
Aa.°K-''-fuc  l’anvnzicfmc  de  la  Principauté  de  lean,  comme  ^ulli  l’an  quatticlmc 
j>topo,dui.  j^regne  de  Dcmçtrius  a.  depuis  le  remp5qu’4:fut4çicchcfRoy,  Sc  la 


Maclubccs. 
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première  dutegned'Alexandret.quifcdcclâraRoycontreccDetnctrini 

t.CeReannee,  dis  ieiSif.quicft  cotcccan  iècoixifiure  des  MachabeeS, 

chap.  I.  verfcc  10.  cftdu  Prologue  ou  Auaiic  pi^poside  l’Authcur,  qui  vi- 

uoic  en  ce  temps  ; ccilemcncque  pour  la  plus  triai re  incclllgencc  de  f:e  qu’il 

diccncefien  Auanc- propos,  il  ne  fera  pashora.deraifDndclc  fdruii  des 

autres  hiRotiens  qui  pcuucat  auoir  parié  des  cnatierctsqtt'd  souche  en  paf-  < 

lànt.  • : • 

L'Autheur  donc  du  fetund  liure  des  Machabect,loq«J(l«ire  n’eft  qu’vn 
AbregcdcscinqquolafonleCireneenauoitfàita.dtfla.vicde  ludas  Mai'fj  - 
cbabce,  ainliquenou^aaons  dcfia  dit,  auant  qti’entcer  au  fuict  de  fon 
Abrégé, lequeliiadrdrcdelapattdcsluifsquieRaicBnanlenHâietn  6c 
lndcc,auxluifsquieftoicntcn  Egypte,- il faitpnanicrétnent-Tiàgrand  fis 
longdifcours  de  la  Dédicacé  du  Tcmpl^  qui  fecclehroit  comme  cclld  dei 
Tabernacles  aucc  palmes  fie  rameaux,  Af*ch.  io>  7.  lequel  dure  depuis 
Ton  premier  chapitre  iufqucsau  troinefiBP  ; PSrmyJkqücl  difcourtilrcpceJ 
kntelcsiniferesfie  Icscakmitezque  les  luin  dejji'lûdcc  auoipnt  enduré 
depuisl'an  1^9. des  Grecs  qucDcmetrittst.  AutiotJiuse.fie  Triphon  to< 
gnoienten  l'Afie  fie  Syrie, fie  lçurretpeiju»te:Connnfcdefia  dés.  ladite  an-« 
neei«9. onleurauoitcfcrit.  .Qucmatn(enaot,%l^éQitcnI'aQnae T88.il 
cft  temps  de  hrequenter  les  iours  de-lft  Dedicact);0ii  Scenopegié  du  mois 
Calleu;  fie  partant,  quçie  peuple  de  ludec,  le  Sénat  fie  iudas  (ain&  appcÜM 
il,commeierelbme,^Robulus,  6|$.iirnédeleai^,  lequel AxillobulUs  (è 
nommoitaulG  Iudas  en  Iorcphe,liu>-^o  chap.  p^ldcune,  fie  iiinh  conh« 
derable,  commepremier Prince, Se fuçfielïçuf dudit Ican.quiiùtauIGapJ 
pellé  Hircanusi félon  ledit  lofephe  (Se  Philoo)  Oubicn  .lMdai,  ccft  à dire 
toute  laTribudciudaten  laquelle  figtii^çacionçesAo.tdeludaseRIàuucOk 
misenlarainâe£rcriture,f«^xt.fietai8.  Donc  toute  laTri  bu  de  luda 
en  eferiuoit  à Ariftobulus,  mailhedijRoy  Ptolomee,qQidh6itldclara- 
qe  desChrifts,  Preftres,  fie  aux  luifs  de  l'Egypte,  ouapresj'inlcripcionde 
la  lettre,  il  rend  grâces  à Dieu  de  et  qu’il  les  auoie  deliuiczdes, mains  d’vq 
tclRoyqu'eftoitDcmetriusi..  contre  lequel  iis  aupient  depuis- peu  cohii 
battu,  lequel auoit fait formiller des  arB)ccs  delà  Petfe  contcé.’cxii,  fie  .bl 
^inâeCité , ccqui  ehoitarriuécommcAmiochusy.  decenom  f frered* 
Demctrius)eftoitluy  mefmeschef(D«A:i d’vncgrandcarmcc qu'il  aüoit 
meneeenla  Petfe, IcquelayantellédcçeuparlesPreïlresdela  D.cclIc  Nai 
næa,  il  auoit  elle  tué  dansleTempledcccIleDeclTerae  toute. ceftehiftoirk  ’ | 

fe  voit  dans  le  premier  chapitre  du  fécond  liure  des  Machabscs. 

AuquelnouspouuonsadiDuftcr(nonpourrendrelc  narré  du  liure  der-Qoe  tnflin 
Machaoees  plus  vcritablci  mais  pour  faire  voir  ceRcmcfinevcritédans  les  cil  confbmie 
autres  A utheurs)ce  qu'on  en  peut  recueillir  du  j8.1iure  de  luftin  l'hilloricn, 

Car  il  dit  que  ce  mclme  Antiochus  7 . di  t Sedetes,  fut  tué  par  les  menées  de-  pitre  du  i.deî 
Phraattes  Koydes  Parchcsenla  Pcrfc,fucccireurd’Arlâcca,quieftoit  ce-  M*<J“l>«es. 
luy  qui  auoit  tenu  (i  longuement  prilcmnier  le  RpyDçmetnusdeuxicfme, 
auqucllcditArlâccsauoitdonnéfa  fiiiccn  mariagie,  fur  l’elperance  qu’il 
auoit  d'occuper  le  Royaume  de  Sy  riepar  Iç  moy  cd,  de  ce  ma  riageunais  que  , 

XXx  iiij 
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•*  ledit  Arûcacftant  mort, &fonfucceireurPhraartesfc  voyant  aflàilljr  par 

AnciochttsSedetcs,  ftetedeDemetrius.qoieftoit  prifonnier,  il  mit  non 
fculcmcniDcmctriat  en  liberté,  mais  qui  plus  eft,luy  bailla  vne  puiflànte 
armee  pour  allcrfc «mettre  en'poffeflion  defon  Royaume  de  Syrie , qui 
auoit  efté  occupé  durant  fa  prifon  par  fon  frété  Antiochus  Sedetcs,comme 
iireftoicbicn*ncof«,  & vhi  ledit  Pbaartes  de  cefte  libéralité  enuersDe- 
raetrius,  afin  d’obliger  Antiochusde  s’en  retourner  promptement  en  Sy- 
rie pour  s’y  mamfcwwrcontte  Demetrius,  & qu’il  laiflîdl  lesPanhes  & la 
■ Perle  en  paixi  mais  Antiochus  Sedetes  n’ert  eut  le  loiGr , parce  ( comme 
«lii  eft)  qu’il  fut  tuèparl^meneesdudit  Phraartes , lequel  n’ofant  venir  à 
, mainarmcecoiitreAnttochusSedetes,luyati1traees  Prefttesde  Nanaea, 

quidetuotentîTellcmcntque  Demetrius  a.  ayant  cfté  apres  la  mort  de 
tonfrere  teeeudenouncaude  tous  les  Afiatiques , tant  parce  qu’Antio- 
chus  Sedetes  eftoit  mott,  que  pour  crainte  de  la  grande  armee  ouc  Deme- 
trius auoit  menec  dfc  la  Petfe  , fo  voyant  derechef  Roy  paifible  de  fort 
Royaume,  ne  voulant  que  cefte  grande  armee  desPerlàns  qu’il  auoit  fus 
pieds  luy  fuif  inutille , il  querella  de  nouueau  les  luifs:  & ce  fut  contre  cefte 
grandearmee  de  Perfes  que  les  luifs  eureut  «combattre  Demettius,tandis, 
nu  aprerque  fondis^frero  Antiochus  Sedetes  firft  en  Perfe,  ou  il  fut  tries  éc 
ainfil’on  voitcommel’hiftotien  luftin  eftconfbrmeà  la  vérité  desfàinéh 
teztadcsMachabeet.  v 

. > Apte*  donc  que  les  luife  fe  virent  deliurer  du  Ro^iDemenitus  & de  fon 
armée,  qu’il  auoit  fait  formillerde  la  Perfe , voulans  de  nouueau  célébrer 

la  Dcdicacc'du  Temple  le  vingt- dnquiefine  du  mois  Callcu,  ils  en  don- 
nèrent aduisauxIuiftdel’Egypt«,ahnqu’ilseu£rentàen  faite  de  mefmesi 
& làdeirusl’Autheutdifcourt  debDedicacc  i:  Purification,  & déclaré 
ce  qui  en  auoit  efté  cy-deuant  dit  & obferuc  par  Moyfe,  Salomon,  Nehe- 
mic  & ludas  Machabeê,  ic  leur  dit  la  façon  de  laquelle  on  v faifbit  les 
prières  du  temps  du  Duc  lonathat,  & finalement  furla  fin  du  fécond  chat- 
pitre  il  fe  préparé  de  parler  de  ludas  Machabee,  & des  guerres  qu’il  auoic 
eues  contre  Antiochus  le  Noble  contre  Antiochus  Eupator,  pere 
(flcfils,  l’hiftoiredefqucls  il  commence  feulcmentà  fon  troificfmc  chapi- 
tre 

Qnifaciaron  Quefiondemandcdequellafoncft-ce  quel’Autheur  du  fécond  liure 
du?,  vwfctdes  Machabees  entend  parler  au  7-  verfctde  font,  chapitre,  où  les  mots 
depuis utirddt  U fainae  Ciii  & durtj^ne  femblent  nous  obliger  à 
brcT  croire  que  c’eft  du  fouuerain  Pontife  lafon  qu’il  entend  patlcr.-car  ce  fut  luy 

qui  quitta  la  (buueraine  Sacrificatutc  Sc  s’enfuit  non  feulement  de  la  fàin- 
ûe  Cité,  maisauffi  du  Royaume, t.Af«f>.5.8.Qyes  il  n entend  point  par- 
Icrdu  Pontife , cela  fe  peut  aufli  entendre  de  cclafon  Cirencen  qui  auoit 
fait  les  cinq  liâtes  des  Machabees  defquels  cet  Abtheut  faifoit  l’Abrégé} 
au  Leéfeurlc  choix,  mais ie m’arrefteau  Pontife. 

Depuis  donc  cefte  fafdite  année  i88.  de  l’Empire  des  Grecs  exprimée 
Fin  des  imrei  au  Prolqgucç  du  fccond  liute  des  Machabees,  nous  n auons  plus  rien  en  la 
TtluiwiT  iufques  à la  naifTancc  de  noftrc  ScigneurtcUcraïnt  que  pour  la  fuiue 
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& liiifon  de  l'hiftoirc  durant  refjJace  d’enuiron  cent  vingt- quatre  ahs  il 
fàutauoir  recoursaux  autres  hiftoriens  fi  ndus  voulons  remplir  ce  vüidé 
des  matières  qui  y appartiennent,  ie  n’en  dy  pas  demerme  pourlapreü- 
uedenos  années  du  Monde  durant  ce  merme  cfpacc  , car  i'efiime  toü- 
fiours  tirer  de  la  rainâcEicriture  ladite  prcuue  par  nofirc  quarante.an> 
quicfmeliairon,  laquelle  liant  l’an  cent  (eptante-deux  de  TEmpire  des 
G.rccsauccleCofulatde  Lucius, Conful Romain,  &lcs  Confulats  nous 
menant  année  par  annee  iufquesàl’an  quinziefmc  de  l’Empire  deTybc- 
rc,  où  nous  trouuerons  la  quarante^fixiefine  liaifon  , tirce  des  fainÛs 
textes,  i’a{>pellc  toutes  ces  preuues  tirées  de  la  iàinâc  Elcriturc , efiant 
les  liaifons  indubitables  , & l’ordre  des  Confulats  parfait , notam- 
ment depuis  le  temps  de  noRre  Lucius,  à caufe  que  plus  de  vnze  ans 
auparauant  les  Confuls  commencèrent  d’cRrc  créez  le  premier  iour 
de  lanuier,  & que  Icurcharge  duroit  toufiours  vn  an  complet  ôc  rc- 
uolu. 

Mais  auant  que  d’entrer  fur  la  fuitte  de  l’hiftoire  qu’il  rtous  faudra 
prendre  de  lofephe  & autres  hidoriens , ie  ne  puis  ny  ne  doibs  lailTer  poDclcs  déni 
unsdedènee  nos  deux  (àinâsliures  des  Machabees,  contre  fe  Minilhe 
du  Moulin,  qui  en  ibn  prétendu  Bouclier  de  la  Foy , imprime'à  Cliaran-  chaben  «m- 
ton  par  Abraham  Paan  l’an  milfix  cens  dix-huift,  pag.  7.  en  parle  en  J™**"  Mou- 
'ces  termes. 

jiux  limrts  des  Mtschtbeet , Jmioebust liuflre  meurt  trais  fois  de  [non  di-  texte  dudit 
Iterfe.éd SI  premier  hure,ch<t[>itre  6,  il  meurt  en  fonliâettBdlsyUne.Mdis  m fre-  ■'“MoiUm. 
mier  chapitre  du  fetondliure,  Ü meurt  dates  le  Temple  de  Nanta,  accahlédi 
pierres.  Es  au  neujtefme  chapitre  du  mefme  Hure,  il  meurt  étranger  aux  monta- 
gnes, tombé  de  fin  chariot  en  retournant  de  Perfe:  & tout  cela  aduenu  du  temps  dé 
ludas  Machahee,foubt  letjuel  il  n'y  a eu  quvn  Roy  Antiochus. 

Siccftarticlededu  Moulin, quiargucdefimircté  âcd’impeirinence  les  Réfjwnfe. 
deux  liurcs  des  Machabees  eftoit  vn  poindl  de  Théologie  en  ce  dont  il  s’a-  ^ 

tift,  ie  n’en  dirais  mot,  & m’en  remettrois  aux  Doücuts  de  l’Eglifc , qui  do"t^i 

font  obligez  de  ptoteget  la  verite'i  mais  n’eftant  icy  queilion  que  d'eftte  <le  ludu. 
bonhidorien  pour  marquer  le  temps  &lcUeudelamortd’Anciochüs,  & 
s’il  y en  a eu  vn  ou  pluficutsfouï  ludas  Machabec,c’cdà  dire  de  fon  temps, 
ie  dy  hardiment  qu’en  cet  endroit  il  s’ed  plus  feruy  de  la  fubtilité  de  (oii  j , 

tfprit que delaverite'de l’hiftoireicars’ilyeudregardédeptcz,  Scencut  '‘i. 

voulu  au  vray  rapporter  ce  quiened , il  euft  trouuc  rout  le  contraire  de 
ccqu’ildit,  &vcu,commcnous,queduccmps  de  ludas  Maclubcc  il  y a 
eudeux  RoysAntiochus,pere&ffls;  l’vn,  dit  le  Noble  ou  Hlludre;  Sc 
.rautre,Eupator,voiretousdeuxmortsdutant  le  gouuernemcntdc  ludas 
Machabee-QuefiledicduMoulinnefe  veutlailTer  vaincre  aux  pafiâges  & lofcphe  éé 
tcxres  fus  alléguez, pareequ’ils  font  tirez  des  deux  Hures  dcsMachabecS,c6-  Vingheccoü; 
tre  Icfquels  il  en  a de  propos  délibéré,  A:  qu’il  aime  mieux  en  croirclofephe,  '*'* 

3u'illife  le  premier  chapitre  de  la  guerre  des  luifs,  &le  feizicfme  chapitre 
U douzicfme  liurc  des  Antiquitez  ,.  qu’il  life  la  BibHotheque  hido- 
riale  de  fou  Vingher , il  tiouuera  qu’il  ne  dit  pas  vray  quand  il  dit  qu’il 
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n'y  a eu  qu*  vn  Roy  Antiochus  fous  ludas  Mtchabce  : c'eft  à dire,  du  temps 
&duregncdcIudasMachabce,carparcous  IcsAutheOrs  il  en  troUUera 
deux,  à fçauoit  l'iUuftre  Sc  Eupator:  &:  quand  à ce  qu’il  die  qu'An- 
tiochus  le  Noble  meure  erois  rois  de  fiçon  diuetfe,  fi  ie  ne  faifois 
beaucoup  plus  d'eftae  de  fon  fçauoit  que  de  là  Foy  , ie  dirois  qu'il 
Qu’il  i’»bufe  y auroit  de  la  malice  ou  de  l'impertinence  en  fon  fàiiâ:.  Car  de  nous 
*r^rAn’  croire  qu’au  premier  clupitre  du  fécond  liurc  des 

«Si  7.  Machabecs  il  foie  parle'  en  façon  du  monde  de  la  mort  d’Antio- 
pourlcf.  chus  l’illuftre  , cela  ne  fc  peut  iudicieufement  fouftenit,  nous  auons 
fait  voir  que  ce  fût  Antiochus  lepticfme  du  nom , appellï  Sedetes, 
qui  mourut  au  Temple  de  Nanata  , auquel  temps  il  y auoit  plus  de 
trente  ans  qu’Antiochus  quatriefmc  du  nom  , appcllé  l’illuftrc  ou  le 
Noble,  eftoit  mort  :■  mais  il  ne  veut  pas  que  Ion  y regarde  de  li 
prez  : Sc  quand  à la  mort  d’Antiochus  le  Noble , qu'il  veut  eftre  mort 
en  deux  diuers  lieux  de  façon  diuerfe  par  Iclîxicfme  chapitre  du  premier 
des  Machabces , & par  le  neufiefme  chapitre  du  fécond  liure  des  Ma- 
chabecs , aduoiiant  qu’en  ces  deux  chapitres  il  y cil  vcrilablemcnt  par- 
le' de  la  mort  d’Antiochus  l'Illuftre  , ie  nye  qu’il  foie  mort  deux  fois 
■ dans  CCS  deux  chapitres , & pour  le  faite  voir  qu'il  life  feulement  ces 
' ' deux  chapitres  comme  il  les  faut  lire. 


.î\ 
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Efchdntillon  de  tarife  comme  il  faut  conioinflement  lire  les  deux faiaSs  Hures 
des  Machabèes,  contre  du  Moulin  en  fon  prétendu 
Epuclier  de  la  Foy,  pag.  y. 

Diftinguez  tes  temps,  6c  vous  tccor  Jerez  les  /ûincles  Erciicurcs. 
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■ k " * AulCleRoy  Ad- 

ooebm  diemianir  ptr  looies  les 
; cootteet  rapeiicores , Sc 


■’  ' ■ ooy{  qa'ilyjtiottvnc  C<- 
té  es  Pelle  fort  noble  llimtüde 
foR  iboadiacc  eû  or  & irgeac. 

X * Er^u'il^auoitea  icclUtnTc« 
pie  éon  rKhe,  Sc  tUec  auoit  det 
voUea  de  drap  d'or.&det  bain  ber. 

SeoBl.fi  det  Slcaffoni^^u'Alciâ* 
te^t  de  PkilippeRoy  d<  Mace- 
donc, oui  premier  régna  coGrece, 
I «eoiiddaifle.  * ttiUinrictaC. 
cboii  de  prendre  ü Cite  dcdela 
fiiiltr»  Sc  nepetrt.poarceque  Ici 
aouuellea  vtndrent  i ceuaquie* 
4 ftoieui  dant  la  Cité.  * £c  ilt  mon  • 
tcrcmcobatatiie  , acila’enfnitde 

a- 


“^4e  s‘eoaJla  en  grande  triAcf- 
(é , Sc  s'm  reroortij  en  Babytooe. 
t * ion  Tint  qaelqu'rn  en  Perfe , 
qoi  luy  annonfs  que  let  armées 


CHAPITEJ  KByFlESME 
dtê  fttmd  Uftt  dtt 
JtlâtlédUtf, 

An  neTme  temps  An 

aoit  de  Perfe  hooteuremtar. 
* Car  il  cfloit  enttéeaiccliedans  ' 
Porfepolii  t St  l'enhardit  de  pilkr 
leTemple  & d'opptcAerla Cité.* 
mais  quand  U ronlitfiide  futcon- 
ruc  aux  armes  ilsfatécmis  en  fut- 

1 

j 

aiâü  aduiai  qu’Aatiochusa* 
prêt  laüiirereioufooit  loatmfa* 

, 
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^CCO/^0  DE  CES  DEyx 
ihêfttrts  f$tt  tinitn 
tmLni  i'iOHptt. 

Aumefirietempt  aolC  kReyAn 
riochvs  cbcmmoit  par  toutes  les 
eonireet  (upetieurrt  . Sc  recoer. 
noit  de  Perfe  hourcorrment. 
Car  U tdot^  ettné  en  scHkdam 
rerrepolit.  £<s‘cafaatdu  de  piller 
IcTcmpteiSc  d'npprelter  U Cité; 
«lait  quand  U muiiitude  fst  cou. 
tue  aut  armes  lU  Aitrnt  mis  en  fui- 
te. £t  ouytquM  y auoit  vnc  Ci’ 
te  en  Perle  (uit  noble  Elucatde 
fort  ahoa  jame  en  or  & argent. 

! Et  qu'il  yaucHt  en  tccllevoTcm* 
pie  fort  riche',  2c  tllec  auoit  des 
•oilet  ded>ap  d'or.dc  det  hautbei' 
gemt«l(dr'  Efeunont , qn'Aleaâ 
lire  6U  de  Philippe  Roy  Oc  Mace 
do«ie,qut  premier  régna  en  Grèce* 
auoit  detàiifc.  Et  il  vint  Sc  taf 
choit  de  prendre  la  Cité  & de  U 
piller,  A’ ne  peur , poureeque  kt 
nouuellrs  viadrenr  iceiii  qui  e> 
Üeient  dans  la  Cuê.  Et  ils  mon 
teteat  ro  bataille «'enfuit  'da 
la  : aïolî  aduiut  qa'Anitocbvs  a- 
prts  k Ame'retoeiooic  tout  infa* 
me.  Sc  s'en  alla  en  grande  ttiftef. 
fc,  de  s'en  retourna  en  Bahylone. 
Loei  vint  qnelqu'vn  en  Perfe, 
qui  luy  anoooça  que  les  armees 
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Smff*  1.  hure. 

qui  cftot»t  CB  tcfM  Je  ludi 
cUoicot  £uf  es  * £(  que  L^zisS 
fcexniettipCAt  eUqir  «lie  «oec 
grufiJe  fuift^ACCj  4(qu'tl£u«har> 
ic«itietedci«;pfc(«uee  Jesloifs, 
k qu'ils  le  f ami|uii«Bs  «rmes 

k p^f  puiiîauco  J ki.qB-iUMpieiic 
pn»  besucoujv  «le  Jepomtlef  d« 
uege  decess  qui  uioiemt  «iclfuci. 

SÊluJu  $.  (àéfJm  x.bure. 

StitUtitfAtftééfJitstbdf, 

qw  eftoirnc  en  ia  terre  de  luda 

1 

eftBient  fnyes.  £r  qoe  Lttus 
prernieremeoi  cftoit  allé  auce 

' 

nndcpuilTiiicc,  4 ^u',1 
feaiiicic  de  la  picUnccdei  luits 
«rqa  ili  les  ’ainquircntparainiei 
* par  puiHaucc , * a.o.mt 

ptmi^ucoup  dtdcIpoSillerdn 

^Çcdcecuiquita«,ca,  defam. 
Au*  quils  auoirui  drlliuia 

iÎF?'.*"?"  S“’''*«»'«medU 
fièfuilAutelqujcnoiir»  Jtrufa. 

lem  Aqu  il,  auoit.i  comme  pa. 

uiuoreouTcoocU  laothlîeaiion 
de  laoirn  muiaillc, , melmei  au* 
la  Ciiè  »e.ll;uia  ri  ,doini  que 
quand  lekop  oupt  en  paioln  ilfut 
lemplp  de  (51a1.de  peut , & fol  fou 

7 

rAt>oaiia«u«B  quiU  «oouat  edi* 
fiélûrl  Aatclqui  cUoir  ««leiuû* 

Icm , k qtt’iU«wcM«iu  comme  p«> 
raïUBi  eauttoiiod  Uùoi^tiftcatioa 

_ 

\ 

deluaces  muruiUc».  mslmeiaulS 

1 

U Oifc  BeUifuia.  * Etpdtukc  que 
quûd  le  Rop  ou»  cci  p«f  oleiiil  fût 

letnpl/degiaodcpeui . k £flicrorc 

• 

cimcu.k  «omUi  •uliâin«l|ile,& 

de  tiUUlTe  chcui  en  lajsguAir. 

de  ttiÜcHe  cbeut  en  lanoueut 
pouict  qa'tl  u'ellott  point  ainù 
adueou  eon.mc  ifpcniôit  £tfu* 
ainfi  par  pfu/icuit  lours , pour« 

aducDU  comme  d peorost,  * £tf«it 
«iDü  poi  pUdicius  loufs,  poaice 
que  guude  tnlUfle  lût  eo  Ujr  (c> 

BOUBcllce.k  finda  mourir 

9 

r 

quand  il  fui  veouvert  Ecbataott 

quand  iJfut  >eoa  tes  Bcbarane. 
tllccut  les  choies  qui  auoicot  elle 
fanes  enuerv  Nicaoor  k Timo* 

1 

Il  ictuc  les  choies  qui  aooieMl  elle 

♦ 

ihee. *'  Lot*  iceluy  efbiead'iie. 

mee.  Ltrrs  tceluy  efmeu  dire, 
elhmort  de  pouuoir  rouroer  lut 
les  luift  ic  IC  vanger  de  rimntc 
de  ceux  qm  l'auoient  chaflé:  k 

eitunoii  de  pouooir  lourBct  fur 

Ici  iaifi , k le  vaaeer  de  l'ieiuie 

de  ceux  qui  rauoieot  châtie  : k • 

poumot  commaodâ  que  (ou  cha 
liet  fuft  haftd  lâsis  diUtioo  , ciie 
raineo;,  parce  que  teiu^cmcntce’ 

poutrant  conimandaquefonelia 
r.ot  luit  llallc  C.U.  dda.i.u.  ,he 

1 

i 

n.nantpiicequcle  .usemeu.ee- 
leilt  le  eomiiigi.oii  , ,.„o,„ 
qu  .1  auoir  pa.ré  e„  (i  ,,-„j 
tueil  de  .cnn  e„  leiuùl.m.Jj 
i'"  '"J>"..ire.n.m  4 lipul. 

S.',  I-' "ga.de  .oute. 

el.o.e,,le  (bppa  d'.ne  plate  lo- 

en..We4..>u,(ii.ic:e.r!,üli,oft 

lefte  le  couctaighoit  . pource  1 

qu'il  auoit  perle  co  (i  ]*ratid  or 

1 

gueil  de  tenir  ca  Icrofaleni , k 

i 

«I  CO  faire  tn  emadrincAt  k fepui 

1 

J 

chtedesluifi  * Mail  le  Seigneur 

Dicud’l'ratl , qui  irgaide  toutes 
choies»  le  frappa  d'roe  plate m 

curable  k iBaiDble.-  car  auiri  toit 

qo'it  eut  fiuy  cette  mclmc  parole , 

q«.l.u<ri,,,cel«cmermci(.role, 

*ne  Immble  douleur  le  prioi  A 
to,r.,lle._4p,ef,  .ou/.ieni  par 

tne  horrible  doulcor  le  prioc  ex 

cmiatlles  k gcicfstourinrnts  pat 

« 

dedans.  * Et  ectics  alfcz  mite* 

dedans  Er  eet.ei  alTca  luUc- 

mem,  comnie  a celup  qui  wicii 

meu.,  comme  a, élu,  qui  anoil 
sou.meu,ia  plufir„„,a„„ 

roormeiit^  à plulieuis  auiiet  1rs 

entrailles  par  eouweaui  tout* 

eo.iDillti  p.,  oonueaus  loue- 
imn..  Combito  loniesfoii  que 
.julUmem  ,1  ctirat  de  fa  mal?ee. 

mcBs  * Conibiea  loutrslois  que 

nallemctst  il  cerfati  de  la  malice» 

k auec  ce  tour  lemphr  4 orgueil» 
eut  le  eccor  embraie  lesJuifs. 

*ao.-cce.oui.emplt  do.coe.1, 

eut  le  errur  emb.ali  lui  les  Inilf,' 
f ™ '.'".wandani  de  liallet  la  be 
fouRue.idnm.  qu,  p„„„||„  „„p 

w.pe,ueu.emens,,Ieh.us  dutba 

k CB  eommandatst  de  haOer  la  be* 
loDgoe.adumr  que  pour  aller  trop 
Impetsicuremcot,  il  cheutddeha- 
riot.kfut  bleflé  par  toe  giiefuc 
ffoitfure  de  mcnibrcs.  * Et  cclu^ 
qui  cuidoit  aulli  par  otguetl  donc 
il  eüoit  ttmpi)'  mhuTuajaemeat 
commander  aux  codes dtlamcr, 
k peler  ea  la  balance  leshautrart 
dei  moiita.*ai's,maioieoanc  cUanc 

nos  « tui  blein!  pat  ,q,  „„efoe 

fioiiruie  de  membres,  t.  celu, 
quieu.doilauin  paroreoejl  dons 
. "".pl).  .ohumainemecit 

eomioauder.na  codes  de  la  mtr. 

“ prier  en  la  baianccles  bautruii 

desmootimics.mam.eoaotenml 
bumilicenla  irirc.cltoit  pont  eu 
v..eli.,eie.  ie(mo,s„.„rp„|„, 
melme  la  mamlelle  ,ci.n  de  Diiu 
Tcllrmemqqj  eorpi  du  sncf 
cliiisr  foitoicoi  lcs,eis,4  fa  ehau 

toc  linerci  ic-moi^'nant  en  fojr* 

• Telleinentque  Ju  cotpt  dumd  • 

vue  en  dooleuis  ihcoit  par  pie* 
ces{  Kll'*mcai  eue  de  fa  puaoitfe 

cetitellcmenrqnedc  la  piu#!i<t 

celui  qui  vn  petit  deu^nt  s'eflàmoir 
pouuüir  toBcbci  tes  Hlioilles  do 
Ciel»  aucun  ne  Icpouuou  pwtec, 

Kliuqui  ,D  pctic  deuaot  t enimci 
pouuoittouthet  les  Cllojlles  du 
Ciebauctto  oe  le  peuuoit  poire. 

i 
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' • Ettla|»}>dU  «Dtt»  fe« 
lcyr4u,Iç  eepoii  doffoit, 
& IC  fuisfaïUy.ac  n *y  plu»  Jr  cou  • 
race  par  trop  jçraoi  foucjb*  Etay 
•iiicACBM  caut  co  ^tfcUe  iiibu* 
iattoa  »e veooA  ca  ^uelt  flots 

flenitlcifclüii  lemaiAKnaoe,  qui 
pitaiMurcÜoiiioveux.flc  apmc  co 
ma  paiTancc.  • B«  maiotenaot 
i'ay  touaCBaocc  des  otaus  qae  i ay 
^|is  co  letitlÂlem,  doooel  lte« 
aolG  l'ayollc  soutes  les  dcrpoüit* 
Icv  d'or  fl  d'arf(cat  quieltoieaiea 
kcU<«4c  ay  cauoyc  fans  caotepouc 
dedruitr Ici habiuns  de  ludcc*le 
cO)ittv>$doocqaepaui  celle  cau« 
fe  me Toot  renus  ces<ua«s>cyr  de 
Totcfi  te  méats  par  grande  tri 
Ûede  CD  Ja  terre  cHrange.— 


. $K$tte  Jm  $.  ^&atrr. 


voorce  qu'ils  ne  pootM^entTouf^ 
mt  U puaoteor.*  rarce  dooef  dqca* 
osco^a-ilàreinr  i la cognotflaoce 
de  rop-melnies  apres  fat  tird 
faon  do  pand  orctieii  poor  e(lrc 
admoarfll  delà  muioe  flaj^e,  de 
p«c  ie«  douleurs  , qui  peu  i peu 
-croiffotcat.  ■■  ■ i 


-Ad 


comme  aulTt  lup-rocftncsoe  pou* 
Qoit  plus  Coofi  U'  (•  pnaaieuti  tl  dic 
aïoû:  Ceft  choie  tadt  d'elûetu* 
ict  à Dieu , de  que  eelay  qui  cA 
martel  ne  Te  reoille  faire  Icm» 
blablc  à Dieu.  * Mats  ce  mef- 
cfajoc  faomiDe  ep  piioti  le  ici* 

I gueut  duquel  il  oe  deuoit  pas 
I ceceooirmifcncotde.*  il  mauce- 
uaot  defiie  de  rcodte  roliHcrtèla 
Cite  à laqucUorckaftoiideremt 
poorla  mettre  pat  lerie.dt  pourra 
faire  vu  fepulcott  de  coipt  adem- 
blez.  * Ir  promet  maioteoant  de 
faire  les  luili  puteilafaccut  d'A- 
theucs.lcrqueUil  âuottdir  qu  il  ne 
les  litudroitpas  boas  aûrt  pour 
auoir  fepulcotc  . mais  qu’il  les 
bailieroitaoi  oifeaui  & aaxbe- 
des  pou  deuoret , de  qu'il  les  de* 
lltuiroie  auee  les  petits  enfans* 

* Etauflipioartd'oroctIcfaioA  ' 

Tcittplcpar  très  g'ands  dons,  te*  l 
quel  parauani  il  auoic  pilti  . de  de  i 
maltiplici  lesraiaâirailîcauc.  de 
dcfaaitler  de  Tes  rcueous  les  muet 
appattetiaaiea  aui  faerifleet.*  £t 
dauaor.'ge  lup-merme  edie  lutfi 
de  de  cfaemioerpar  toute  la  terre, 
de  d'annooccr  la  puiflaace  de 
Dieu.  * Mats  poutee  que  les  dou- 
leurs oeceÛoieatpoint . tout  de- 
(érpecc(caf  te  iude  tucenicot  de 
Dieu  clloit  reou  lur  my  ) il  ef* 
crtuir  aux  tufs  rac  lettre  depre- 
caroire,  contenant  telles  ehofes. 

* Le  Roi  de  Pr  oceAntiocfaus  deGie 
faluide  boDaeraatédefcliciif  aes- 
grande  aux  tres-boas  Citoyeas 

o’  fuifs.  * ii  «oos  de  «os  filles  edes 
en  bnane  raoti . de  fi  toutes  vos 
cliolei  voat  i «odtc  fouhait  août 
cnieodont  grandes  grâces.*  Et 
moy  aulli  ceaftiiué  en  oubd'C.de 
co  ayant  fouueoaocede  vous aucc 
beneuolcnce.edant  tetoutné  des 
lieux  de  l’erre^  oppreïïé  de  gtief 
ue  m^adie , il  m'a  Irmbli  nreef 
(aire  dauoit  follicitude  pour  la 


SMÙttdeC*(($rJéfdtnrh4f. 


pouree  qu’ils  ne  pouooient  touS- 
frlrlapttotêur.  Par^dooccom* 
mença  tl  à reoir  i la  cogaoidâecc 
d«  roy-mermet  apres  qu'Ufin  uièj 
faon  dograad  orvuciJ  pour  edrej 
âdmonrtte  de  1a  mutoe  piaye . de. 
par  fet  douleurs . qui  peu  i peu^ 
cToidoicac.  El  il  appelia  tout  lus 
amtf.8elcUr  dit, (eue  puis  doraiir, 
de  K fuis  ^Uy. de  o’ay  plus  de  cou  • 
nge  par  trop  grand  foucy.  Et  ay 
dit  en  mon  cœur  ca  quelle  mbu. 
Ittionltrit'ie  Ttau.dc  eu  quels  flots 
deinAciTe  luit -ie  maiateaaot.qoi 
pMauaai  «Ilots  ioycof  ,&  aytn^  en 
ma  purtVanec.  fit  mamteaaoc 
l'ay  fobiueaaaee  des  maux  que  l’ay 
fttis  ea  lerafalem  . duquel  bru 
•«ffii’ay  eltè  toutes  les  derpodil- 
les  d'or  dl  d'argear  qui  edoftet  ta 
teelle.de  aycoQoytfaas  caufepoin 
dedruite  tes  babitans  de  ludecle 
cognoN  donc  que  pou  c crde  eau* 
(éme  t'ooc  «cDUScesmaux  ry:d£ 
«oicy  . le  menrs  par  grande  ui- 
dede  en  ta  terre  eitraage.  Et 
eomme  audi  luy  mcfmes  ne  pou- 
Doit  plus  roollritrapuantrur.il dit 
•infi  : Ced  ebofe  lude  d’cAie  fo* 
iet  i Dieu , de  que  ccloy  qui  cd 
mortel  ne  Te  beuillc  faire  fem* 

IblaUe  à Dieu.  Mais  ce  mef* 
chanrtiomcae  cy  prioit  le  Sei- 
gaeur  duquel  ii  oe  deuoit  pas 
teceuotr  mifeTicorde.  Btmaiote- 
moTdefircdeicndreeattberti  la 
Città  laquettcrc  hadoïc  dereoir 
pour  la  metirepar  terre, dr  pour  en 
taire  TU  (epolcDre  decorps  afieia* 
blet  Et  promet  ’mamtcaiat  de 
faireUsloifi  parrls  à ceuc  d'A- 
tbenes.lerqoelt  il  auou  du  qu'il  ne 
les  tiendrent  pus  boast  ffn  pour 
aootr  lepulrfart  , -mais  qu’il  les 
batllcfoit  aux  eilèaoa  de  aux  be* 
lies  pour  deuorer , de  qu'il  tes  de  • 
druiroit  atrec  les  peitts  eufaos. 
Btaufli  ptofott  d'orner  le  ûiaâ 
Templcpat tirs  grands doat, le- 
quel paiauaiK  tl  auott  piHé,  de  de 
multiplier  les  laiaA»  v^tlTcaux  de 
de  bailler  de  Tes  teuenot  les  mires 
appartenantes  aux  facrtfices.  Et 

datanuge  luT-mefine  «dte  luif^ 
de  decbemiocr  pariouie  laïcité, 
de  d'aanoncct  la  pmiTiocc  de 
Dieu  Mais  pouree  que  les  doo 
leurs eccelloicnt  point , tout  de* 
ferpetl  ( car  le  uidc  lugenicnt  de 
Dieu  cdoit  rcou  for  luy  | il  eC 
etmit  aux  lujfs  rac  tente  depre- 
catoirc,  cootenaor  telles  ebotes. 
Le  Roy  de  Prince  Antiochui  defire 
-faltft  & booae  (aoïc  de  feliciii  très* 

Îtande  aux  ttes*boni  Citoyens 
uifr.  Si  moi  & «os  filles  edes 
en  bonne  Unie,  de  fi  tomes  «os 
choies  voat  àvodre  foubait  nous 
en  jeodiiDt  grandes  grâces.  El 
moyauili  cenditoé  en  maladie. de 
roayaorruuuenaacede  tous  aœc 
beoeuolcnce , edaot  letouiob  des 
lieux  de  Perre.dr  oppreflfi  de  gnef 
ue  maladie , il  m'a  lemb-fi  ueeet 
Une  d'auotr  (olliertude  pour  la 
commune 
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Smart  dm  6,  ebtf.  dm  \ . Umre, 

' 

' 

• 

IT"  * BttppelUrhilippe,  l'vodv 
fcssmis,  de  l'oidooiu  for  tout 
foMlb)sumc  • Et  îuy  donna  la 
Couronne d:  fâcobbe.  de  fon  an-, 
neag  potu  emmener  fon  filt  An- 

qu'ij  fcgnilt  — — 1 

- - ... 

, je  Roy  Anttoebut  eo  l'an  cent 

* Et  LytUircrutquele 
Roy  eftoit  mort  , te  U erdoaaa 
qae  lÔQ  filt  Andochoi  rtgrui^, 
leqod  il  aooii  noarry  iaioe  cb* 
(tat  ! te  sppeUi  foB  oom  Ea- 
pitor. 


Swiiet  Jm  $.  ehéf.^M  i.  bure. 

comfflont  ttinti.^Non  poiot  qoe 
icDiyc  pissd'efpoit  deraoy-oicr 
oic^im  comme  ayatgraoâcrpoit 
d^chjpctdeiaiiuUdie.*  Maueo 
confîderaot  qoe  mon  pere.  lequel 
eo  foQ  tempi  cooduifbit  l'atmee 
ez  Ucuz  raoehetuf  , monllta  le 
quel  apres  foy  tecearoil  la  domî. 
BJtioa.*Afio  quefiqHelqoecliore 
veaoii  ao  coatratte , oo  que  fi 
quelque  affaire  diÆcite  futlotuc. 
nu,ceui  quicftoieat  c«  cootice» 
cogaeulleat  iqui  eflott  lailTec  la 
totale  domioauoa,  & qu'ils  ne  fc 
itooblafTeat.  * Aoec  ce  confîde- 
raat  que  loutlei  hommes  putifant 
& voiiîat  erpient  deptcz-.Eaat- 
pendant  le  temps  de  la  veaut!  i gy 
ordooné  moo  bis  Aotiochus  Roy» 
lequel  quand  Toaueat  le  retoor. 
aois  aui  Royaomes  fapetieatsle 
recommaadois  à plufieiui  d'entre 
vous, dcloyay  re/nitee  qois'eo- 
fmt.*fe  voua  pris  doBcde  reqoicis 
qu'en  ayant  fouuenaace  des  bien» 
iaiAsque  îc  voua  ay  £Îidls  publi- 
qtiemeot  dcpitusmenr,  vent  gar* 
diexauin  la  foy  vers  moy  te  vers 
moo  fils.*  Car  i’ayeonfiancequ'il 
fera  doua  de  ksoato , de  qu'en  fui 
uaot  mon  propos  il  vous  leta  com 
tnuo.  - 


i.*Ooac  cet  homicide 


de  bUrpbtmactur  très  gnefire. 
ment  frappé,  comme  auflnl  auoic 
real  traiaelcs  autres,  ilmoniut 
étranger  ausiineetagDes  d’roe 
mort  mifêri^le. 


■ ■ * Et  Philippe  qui 

fut  allaiâédumerme  laiAqucluy 
tranfpona  Ton  corps,  lequel  crai* 
giuot  le  filsd'Aotiochus  s'eo  alla 


4<(9tddtfdm  chjif, 

comtnonevtilitf*  Non  point  qoe 
ten'ayeplosd'efpoirdcmoy  mef- 
ne, aras  comme ayât  giand  efpotr 
d'échaper  de  la  maladie.  Mais  rn 
coniîdetaoi  que  mob  peic , lequel 
eo  (oo  temps  conduiioii  l'aimcc 
eziteui  fupcriruis,  mootira  le- 
quel apres  luyirccuroitia  domi* 
nation.  Afin  que  (îqaciqurchole 
veooit  au  cumraite  , ou  que  fi 
quelque aHaite  difficile  fut  (mue- 
no.ccuz  quiefluienccz  contrées 
eogncuficotaqui  ^oit  laiilce  la 
toiaJc  domination,  V qu'ils  nefe 
iroublafieot.  Auec  ce  coufide* 
tant  que  tous  les  hommes  puillans 
de  toifios  cfpientdeptez  ; £a at- 
tendant le  temps  de  la  venué  l'ay 
ordonné  mon  bit  Aotiocfaui  Roy 
lequel  quand  fouucnt  ie  tetour- 
oois  aui  Royaumes  fupcncursle 
tscommandoif  aplufieurs  d'entre 
vous,  dtluyay  leferit  ce  qui  s'en- 
fuit. levons  pue  donc  dir  tequiets 
qu'eo  ayant  louuenance  desbieo- 
faiAsque  ic  vous  ay  faits  publi- 

3uement  de  priucmcat,vous  gar> 
iczsulTï  la  fov  vers  moy  & vers 
mon  fils.  Car  i'ay  confiance  qu'il 
fera  doordr  humaio  ,dt  qu'eo  loi* 
uantmoQ  propos  il  voua  leracoffi' 
mun.  Et appeila  Philippe,  l'vn de 
lei^atnit , de  l'oidonna  fur  tout 
fon  Royaume.  St  luy  donna  la 
Couroonc  de  fa  rnbbe,  te  fon  an- 
neau pour  emmener  foo  fils  An- 
tiochni,  dr  pourle  ueurrir.afia 
qu'il  regnafi.  Donc  cet  homicide 
de  blalphcmatcur  tret-gnefue- 
meut  frappé,  comme  auTiiiauoit 
mal.traiclc  les  amres,  tlmouiue 
efiraoget  aui  montagnes  d'roc 
mort  rnirerable.  Et  iileemouiut 
le  Roy  Anciocbui  en  l'an  cent 
quaraqce.ncgf.  Et  Philippe  qui 
fut  allâiâe  du  mcfme  lairt  que  luv 
oaofpoctaloo  corps,  lequel  crai- 
gnant le  fils  d'Anttochus  s' en  alla 
*8rP"  »«»  Ptolomec  l’hilo- 
metor.  £,  Lyzias  ircut  que  le 
Royeftoii  mon.  de  il  ordonna 
■que  ton  fiu  Aotiochus  regnafi  . 
lequel  tj  aiioir  ooutry  icune  en- 
fant: de  appeila  fon  fiara  Etf, 
pator. 


En  voila affez fans adioufterny  diminuer, ny  fans  changer  l’ordre  du 
fainatextepour&irevoir comme  il  y a eu  deux  Roys  aj^tllcz  Antio 
chus  du  viuant  de  ludas  Machabec,  Sc  pour  faire  voirauffi  l’accord  de  ces 

deux  chapitresfur  la  mort  d’Antiochusl’IIluftrc,  auquel  fucceda  Antio- 

chusEuparor, 

Carpourla  mortquircvoirdansrAuant-propos  duz.  liuredcs  Ma 
chabccsaui.  chap.  laquelle  ledit  du  Moulin  veut  aufli  que  ce  loir  pour 
Antiochuslc  Noble,  il  a pour  ce  regard  très -mal  confidcrc  les  ûin  dis  tex 

tes.  AntiochusleNoblcmounitl’ani49.dcsGrccs,t.A/4f/^.«  ,, 

riochus  Eupator  fut  tue  l’an  dcfdits  Grecs  151. 1.  Mack  7.  i.  & tous  deux 
moururent  auant  que  ludas  Machabec  mouruft,  qui  ne  mourut  quel  * 
^ YYy^ 
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dcfdics  Grecs  152..  t.Mach.  9.  Orl’Antiochusqui  mourutdans  leTetn- 
pIédcNan*a, mourut aptcsl'andcsGrccs  181.  à fçauoir trente 

' ans  &plusaprcslamortdcsdcuxfufditsAntiochus.lcNoblc&Eupator. 

O n ne  peut  donc  iudicieufement  fouftenir  que  cet  Antiochus  foie  l’il- 
luftrc  ; auifi  ne  l’eft-il  en  façon  quelconque, ains  Antiochus  7. dunom, ap- 
pelle Sedetes. 

Siiitt  acs  drf-  V oyons  cncores  ce  que  ledit  du  Moulin  dit  contre  nosfaindb  liuresdes 

fencci.  Machabees  en  ladite  page  7. de  fon  prétendu  Bouclier. 

T«te  de  du  JuS.chap.dn  premier  hure  des  MathaheeSiilejl  dit  ^ue  les  Romains  tuoient 

Moulu»,  le  Grand, &•  ^u‘ils  auoient  donné  les  Indes  à EumeneZ- 

TouAela  eji  faux, tes  Romains  ont  dejf ait  Antiochus  en  trois  batailles  ,mak  ne 
l'ontUmàu  pris  prifonnier.  Ils  n’ont  iatnais  rien  eu  aux  Indes , leur  plus  grand 
Empire  na  ïamais  gueres  paflé  t Euphrate. 

Rerponre.  Si  du  Moulin  cdoit  aulll  véritable, comme  il  cil  hardi  àdireque  les 
Si!  le  G'j°n"j  Machabees  ont  menti,il  auroit  défia  gaigné  fa  caulcunai* 

eertc'pnfôn-  pofcfoitlecasquclesdeux  liuresdes  Machabees  nayent  pas  elle  déclarez 
n 1er  det  Ro-  Canoniqucs,qui  toutesfois  ont  efté  reconnus  pour  tcls,non  des  Iuifs,mais 
delà  fainc1cEglirc,ainfiqu*onlc  voit  dans  (àinâiAuguftin  liure  18.  de  la 
CitcdcDicucnap.  5<s.  pour  le  moins  leur  deuons-nous  ce  refpcifl,  puis 
qu'ils  ont  cfté  mis  de  fl  long  temps  au  corps  de  la  lainâe  Bible,  de  croire 
que c'eft  vn  Hiftoire  qui  peut  eftre  véritable , quoy  que  anonyme,  voire 
beaucoup  plus  que  Philon,lofephe,Tacite,Titeliue, Suétone,  & autres 
Hiftoriens  luifs  & prophanes,  que  nous  tenons  tous  pour  bons  & vrais 
; Autheurs  : & cela  eftant,corame  il  fc  doit , qui  eft-  ce  qui  a baill  t l’authoti- 

tc  à du  Moulin  de  donnerplus  de  crédit  aux  vns  qu’aux  autres  Hiftoriens, 
eftans  tous  receus  par  le  commun  confentement  des  humains  & des  gens 
de fçauoiraunombredcs Hiftoriens, & n’eftant  pasmisau  raug  des  Ro- 
mans 6c  des  Fables?  Certes,  tous  les  Hiftoriens  qui  ne  fout  pas  de  noftra 
temps;  &lcfquels  nous  ne  pouuons  aceuferde  faux  que  par  eux  mcfmesç 
nous doiuent  eftre  en  efgaleauthorité,  eftantdutout  iinpoflibl*  de  fça- 
uoir  lequel  de  tous  eft  le  plus  véritable,  fi  ce  n’eft  que  grade  quantité  d‘ Au- 
theurs contre  vn,  ou  vncontrepluficurs,  de  propos  délibéré  & par  raifons 
bonnes, folidc5&  valables, s’entreaceufent  lur  ce  qu’ils  auront  efetit  de 
leur  temps,  & que  là  delfus  il  paroilTe  par  quelque  clpece  de  iugrtnent  que 
Ion  en  foitdemcuré  d’accord;  autrement  il  eft  impofliblc,  comme  i’ay  dit, 
de  redarguer  quelque Hiftoricn  de  faufteté  ou  de  contrariété,  fi  par  luy 
mefmesonnclcfaitvoirtel,catpatvnautreceli  ne  fe  peut  ny  ne  le  doit; 
6c  Tacite  n’eft  pas  plus  croyable  que  Titeliue.ny  Suecone  que  Herodian,  fi 
ccn’cftqucquelqu’vnà  là  fàntaue  vueille  pour  fon  plaint  croire  les  vns 
pluftoft  que  les  autres,  félon  que  le  ftile  & façon  d’eferire  eft  plus  ou  moiiu 
agréable,  ce  qui  n’eft  ny  iufte  ny  raifonnable  ; & cela  s’entend  leulement 
des  chofes  aufquellcs  il  fc  trouue  que  les  Autheurs  font  entt’eux  contraires: 
Car  pour  les  chofes  qui  font  dittes  par  quelqu’ vn , & obmifes  ou  delailTecs 
par  quelque  autre,  on  ne  peut  valablement  rejetter  les  particulatitez  rap- 
portées par  vn  fcul,  parce  que  tous  lesauttes  auront  oublié  de  les  dire,ou  ne 
icsauront  pas iugccs  dignes  ou  nccellàitesd'eftre dictes:  ainsauconnairc, 
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nous  fomtncs  comme  obligez  de  croircccs  particularitcz  véritables , parce 
que  quclqu’vn  Icsaura  exprclfcment  fpccifiees,  fanscontraticr  en  rien  àcc 
que  les  autres  auront  dit.  Ainil  donc  pour  rerpondre  audit  du  Moulin, 
tant  s’en  faut  qu’il  iaillc  conciurre  que  iamais  Aiuiochus  le  Grand  ne  fur 
prifonnierdes  Romains,  parce  que  tous  les  autres  Hifloriens  n’en  difenc 
vn  fculmot,quetoutaucontraireil  faut  dire  qu'il  fut  véritablement  pri- 
ionnier  des  Romains,  patee que  les  liuresde  l'Hilfoitc  desMachabces  le 
difent  très-  cxprcn'cmcnt,&  quenul  desautres  Autheurs  n’a  dit  que  cela  ne 
fut  point.  Car  autrement,  vrayDieu,où  en  ferions-nous  de  noftrc  Foy, 
s’il  ne  falloit  tenir  pour  veritablequecequi  eft  tefmoigne'  par  les  autres 
Hiftoticnsî  (ic  parle  de  l’Hiftoite.nonde  laDoûiinc.)  Ladedâidfedc  ' 
Codorlaliomor,^  des  Rois  fes  affociez,  par  vn  feul  Abraham  auec  fes 
domclfiqucs,fcroit  fabulcufe  & inuentee,  parce  que  nul  des  autres  Hifto- 
riens  n’en  a parle  (i  ce  n’eft  lofephe,  qui  n’ell  que  Copifte  de  la  Biblc,&  cn- 
cores  par  fois  alTez  mauuais.  Cette  vt<iloire,dis-ie,  feroit  fàuflc , quoy  que 
ce  foit  vn  des  plus  notables faitfs qu'on  puifle  mectreiamaisdansrHiftoi- 
re,  parce  que  quatre  Roisaucc  toutes  leurs  forces  y furent  vaincus  par  vn 
homme  particulier, auec  fcsfeuls  fcruiteursâc  quelques fïcnsvoifins.  L’Hi- 
ftoitede  lofuéfcroitfauiTe,  en  ce  quelle  dit  quelofuc  fit  arrefter  le  So- 
leil tout  vn  iour,  dequoy  nul  autreHiftorien  ny  Aftrologue  n’a  iamais  par- 
lé que  apres  la  Bible, quoy  quece  miracleaye  elié  vniuerlel  pat  tout  le  mon- 
de, & que  les  autres  Autheurs  de  ce  temps- là  ne  l’ayent  peu  ny  deu  igno- 
rer, & neantmoins  ces  chofes  fevoyent  dons  les  liures  Canoniques.  Et 
pourquoy  Canoniques  ? parce  que  l’Eglifè  les  a déclarez  tels , & aufqueb 
nous  forames  obligez  d’adioulf  er  foy,  de  neceflîté  de  Salut,  quand  bien  les 
autres  H ifloricnsdaroiene  le  contraire,  à plus  forte  raifon  quand  ils  n'en 
parlent  point.  Donc  Antiochus  le  Grand  à efté  prifônnier  des  Romains, 
nonparcequclesautrcsHilloricmoat  oublié  de  le  dire,  mais  parce  que 
l’Hiltoire  des  Machabees  le  dit. 

Et  comme  cela  eft  très- véritable, aulTi  eft-il  tTes-aflêuré  que  les  Ro-  Que  le»  Ro- 
mains donnèrent  à Eumenes  la  région  des  Indes  , & que  ce  don  peut 
cftre  véritable,  quoy  que  les  Romains  n’ayent  iamais  eu  rien  danslcsln-  donné  i Eu- 
des. Eumenes  tenoit  le  party  des  Romains,  & eftoit  leur  allié  contre  les  ^ 
autres  Potentats  de  l’Afîe,  lequel  pais  lesRomainsappelloient  la  région 
des  Indes , ils  ont  peu  & deu  faire  des  articles  touchant'Ies  conqueftes 
qu’lis  pourroient  faire  auec  leurs  communes  armes,  & ainfiauojr  donné 
à Eumenes  tout  ce  qui  fe  conquefteroit  vers  les  Indes.  Que  s’il  appelle 
ce  don  faux, parce  que  les  Romains  donnoient  ce  qu’ils  n’auoient  point, 
les  partages  donc  que  lofué  fit  auec  Eleafar  de  la  terre  promifeeftoient 
ridicules,  parce  qu’ils  partageoient  non  feulement  ce  qu’ils  auoient  con- 
quis, mais  ce  qui  reftoit  à conquérir.  Nos  Rois  tres-Chreftiens,  & les 
Rois  Catholiques  d’Efpagnc , donnent  tous  lesiours  des  terres  dans  l’A- 
merique,où  ils  n’ont  bien  fouuent  autre  droid  que  ce  qui  dépend  des 
cfpees  de  leurs  fubjeéàs.  Que  fi  du  Moulin  dit  que  tels  dons  ne  fedoi- 
uent  pas  faire  , cela  n’importe  pas  pour  la  vérité  des  dons  qui  en  font 
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faits.  Et  de  mefmes, quand ilcftditquelcsR.omainsdonncrcntàE«me- 
ncs  la  région  des  Indes  en  laquelle  ilsn'auoient  rien, il  ne  lailTe  pasd’eftrc 
très- véritable  qu’ils  luy  en  fircncle  don,  parce  qu'il  cil  icy  quclbon  du  faidl 
&nondudtoiâ. 

«j'àetfMccii  LeditduMoulinfaitquclquesautresobjedlionsquinefont  pas  beau- 
coup confidcrablcs  : car  quoy  qu ‘ily  eull  deux  Confuls  à Rome  ordinaire- 
ment, les  Romains  ne  laiflbicnt  pasle  plus  fouucnt  de  commettre  leur 
Seigneurie  à vn  homme  feul  quand  ils  fàifoient  des  Diûatcurs.  Mais 
voyons  ce  qu’il  dit  à la  8 . page. 

ii..cbai>.  du  premier  des  Mtubsskees  fe  trouuevneremdrque  excellente, i 
ffdKoirMne  lettrett  Aritte  Roy  deSporlhe  àOnidS  fouuerain SturificdteHr,oSi ^ 
efl dis qtte ceux  de  Sfdrthe,<]ui  font  les  Lucedemoniens , font  de  U race  d' Abra- 
ham i Se  peut  il  rien  dire  de  plus  inepte  f Eucores  fe  trouuera-il  y«e  du  temps 
£0  nias  il  ny  auott  point  de  R oy  Ariua  en  Spartbe.  Arius,dont  parle  Paufanias 
en  (et  L aconiques,  cr  Plutarque  en  la  vie  de  Pyrrhus,  a 'vefeu  plus  deSo.  ans  au- 
parauant. 

Rcfponfc.  Du  Moulin  par  fes  inuentions.tafche  tant  qu’il  peut  d’ancantir  l’autho  ^ 

rite  de  ces  deux  (âinds  liures  des  Machabccs.  Mais  la  fainûe  Eglife  y a 
pourueu  de  telle  façon, que  fes  efforts  5c  autres  fcmblablcs  feront  à ia- 
inais  vains  & inutiles.  Car  li  en  fecoüant  le  joug  de  la  iulle  & légitime 
authorit^  de  l'Eglifc , il  cft  permis  de  rire  de  tout  ce  que,  félon  nos  fins, 
fe  trouucra  ineptedans  la  fainâc  Bible, où  en  ferions-nous  réduits?  qui 
pourra  ia.mais  croire  qucl’aihcITcdcBalaamayeparlé&difpute  parraifon 
, contre  fonraaiftte?  Quiadjoufterafoyàladeftai£tcdcsPniliftins  par  vn 

fculSamfon.auecvnc  feule  mafchoired’afne?  Qui,  tous  les  miracles  faits 
pat  Moyfc  en  Egypte?  Et  qui  mille  Scmilleautrcs  telles  vcritei  qui  font 
incroyables  fans  rauthoricédes(âinûcsEfcriturcs,&lcs  faindlesEfcritu- 
resinconnuësfansl’authoritcdclalàindle Eglife,  qui  en  a fait  le  triage  & 
diftinguczd’auec  les  autres  liures  apocriphes  & prophanes. 

Abraham  eut  pluheuts  fils,  8c  grande  quantité  dediuers  peuples  font 
fortisdc  fes  teins, Dieu  le  luy  auoitainfi  prédit  & promis,  Ge».i7.4.5.<. 
Voici  vn  cfcliantillon  de  fa  généalogie. 
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'Nabajoti 
Cedar. 
Abdecl. 
Mabfàm 
Mafma. 
Duma. 

-i.Acar { Kinacl— J Maflà. 

rHadar. 
Thema, 
Icchur. 
Naphij. 
^Ccdtna. 

"Efau. 


ABRAHAmX  Sara [lûac. 

eut  trois  fcm-f 


mes. 


^Zamram  , 
lecfàn — T' 


-J  Chitvra- 


Madan. 

! Madian. 
leiboc. 
.Sue'. 


Saba.' 

Dadan. 


!,  Opher. 
"PHenoch 
I Abida. 
LEIdaa. 


r Aflurim. 
-s  Latufim. 
CLaotnim. 


Genealogié 
^es  enfans 
d’Abrthanv 
de/queUceox 
de  Sparthe 
fonc  lôrtU, 
comme  pid* 
iîears  autret 
grande!  lia* 
cioiu. 


Pat  laquelle  on  voit  comme  d’Abraham  Sc  defes  trois  femmes  font 
fottis  huid  fils,  & de  ces  huift  vingt-vn,  & de  Tvn  deux  trois , qui  font  * 
en  tout  trente  deux  malles.  Que  (i  les  Arabes  & les  Sarrafins  tiennent  à 
gloire  d eftre  defeendus  d’Abtaham  ; fi  les  Syriens  font  defeendus  de' 

Camuel,  fils  de  Nachot,  frère  d’Abrahami'fi  ceux  del’Arfrique, au  rapport 

dclolcphc,cbaj).ii.dH  i.liurtdts  /tüquit.  font  defeendus  d'Opher,  petit 
fils  d'Abraham  : files  Idumeens font  venus d’£faü,& les  Kraëlites  & luifr 
de  lacob,  fi  tous  ces  peuples,  dis-ie,  fontgloited'eftredefcendusd'Abra- 
liam.dc  quoy  toutes  fortes  d'Autheurs  demeurent  d’accord,  aptes  lofe- 
phe,  làin^  Augufrin,  Eufebe  & autres , ie  ne  puis  pas  comprendre  pour- 
quoy  du  Moulin  trouuetant  inepte  «jucceux  deSparthes’en  difentaufli 
dire  defeendus.  En  cela  il  n’y  a rien  d inepte, rien  d’extrauagant , ny  de  fi 
extraordinaire , qu’il  ne  puilfe  cftte  très- véritable  que  ceux  de  Sparthe 
cftoiét  venus  de  quelqu'vn  ,des  enfansdç  Chetura,troifiefme  femme  d'A- 

brahannc’clleftre  pat  tropdelicat  de  vouloir  crouuerineptedanslesliurcs 
des  M.ichabees  ce  qui  cil  ordinaire  dan%lçs  autres  Autheurs  , & de  quoy 
nous  failons  grand  caspout  ttouucrieyprigines  des  peuples. 
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Qpe  a»  Etquantàcequil  dit.quedutcmpsd’Oniasil  n’y  auoit  point  d’Arius 
de  Omis  le  qui  fùll  Koi  dc Spanhe  tout  c*la eft captieux.il  taudroit  tn  véritable expli- 
«teur  derElcfitutc  fainae  dire  de  quel  Oniasil  a entendu  parler,  parce 
blememRoÿ  qu’il  y cn  a eu  plu(ieurs,&le  lainû  texte  ne  dit  pas  auquel  le  Roi  Arius 
de  Spaithc.  ^ ^ partant  fl  ledit  du  Moulin  y euft  penfé,  il  euft  trouue  que  et  ■ 

Roi  Arius,  duquel  parle  Paufanias  cn  fes  Laconiques  ( & Plutarque  com- 
me il  dit)  cftoit  viuant  du  temps  du  Pontife  Onias  premier  dc  ce  nom.  Et 
Selon  Ving  s’il  s'en  veut  rapporter  à l'Hiltoricn  Vingher , il  fe  trouucra  que  les  liures 
des  Machabccs  font  très  véritables,  & lui  tout  au  contraire.  Car  comme 

tin.  ilyacutrois  PontifcsquiontcucenomdcOnias.aufl!  y a-il  eu  cn  Spar- 

ou  thcdcuxRoisquiont  efté  appeliez  Arius  ou  Arcus,ainfi  font  ils  diuerfe- 
Arèns’.mêf-  ment  nommez:  Et  ICC  mcfmc  partage,  où  lavcrfion  Latine,  & nos  Fran- 
mccholc.  çoifes mettent  Atius,  Luther  enfavctlionAlemandcamisArcusjdc  fa- 
çon que  Arius  & Arcusn’ert  qu'vn  mcfmenom;  & Vingher  mefmcs,pag. 
51a.de fa  Bibliothequc,prcmicr volume, concliidàl’idcntitcdcccs noms. 
Demonftti  Voici  comme  Vingher  en  parle  pat  la  prcraietc  partiede  fa  Bibliothc- 

tion  titeede  que Hiltori.i!c,pgc  48 1.  fousl'annccde  Rome 445  (.  Uoments.fth  tfytge- 
ftojdeSpd>^>e,deU  fdmilletle  yigidesmonriit  efldm  aujiarauant  deerdé 
tou  què'îe  /on  fili  difné  Acrotdius , 4 t occdfion  dt<fHoj/  fa  couronne  fut  far  jenttnee  du  St- 
Roy  Arittsde  ndiuget à foH  arriéré- filt  rirent  Donc  Arius,ouAreus  premier  dc  ce  nom, 

OnulTePon.  commença  de  rcgnerl  an  445.de  Rome,  «ÿ-  régna  quarante-quatre  ans,  au 
tife, furent  rapport dc Diodorc. 

contempo-  4 . o.dc  Rome,qui  fût  le  fixiefme  du  règne  du  R oi  Arius.  Voici  ce 

queditVinghertouchantlesPontifcsdcsIuifs.p.qgs.  Simon,  furnommè 
l /Inci  n.^lidu  i>remierOmas,exer(aafiei  letrtjfmde  fon  fere  la  feuueraine 
Sacrifcaturedes  luifs  teffacedetreO/eans.  Qu.c  fi  Simon , fils  d'Onias  pre- 
mier, ne  fut  fouucrain  Pontife  que  l’an  fixicfnve  du  règne  d'Arius  Roi  dc 
Sparthc,aprcsledccezdclonpcte,il  s’enfuit  qne fon  perc  On i.is premier 
cftoit  Pontife  quand  Ariuscommençade  rcgncr.i:  qu'il  cftoit  en  là  fixief- 
inc  année  quand  Ornas  mourut  : donc  lcRoi  Arius  cftoit  viuant  fie  Roi 
dcSparthcdutempsd’Onias,felon  Vinghcrconttedu  Moulin:8e  partant 
IcsfâimftsliuresdcsMachabces  font  très  vcritaBics,  quand  ils  rapportent 
la  copie  de  la  lettre  d'Arius  Roi  de-Sparthe  à O nias  fouucrain  Pontife.  Paf- 
• fons  outre. 

L’an  464.quifutl’anzo.duregntd’AriusRoidcSparthc.  Voyons  ce 
que  Vingher  dit  encores  des  Pontifes.  Simon , fouueratn  Sacrificateur  des 
luifs,  mort,  fucceda  fon  frere  Eleafar  en  la  fouuerame  Sacrtficaiure. comme  tuteur 
du  fécond  Oniat  fon  nrfueu,pag.  49  H'  Donc  tant  s’en  faut  que  le  Roi  Arius 
n’aye  pas  efté  en  Spatthe  du  temps  d’Onias,  corne  dit  du  Moulin, que  tout 
au  contraire, félon  Vingher,  il  y a eu  deux  Oniat.  Et  fousl'annccdcRome 
490.  Vingher  dit  qu’il  faut  prendre  ce  Roi  Areus  pour  celuy  que  lofephe 
appelle  .Atius  lequel  enuoya  les  Ai'nbartàdeurs  en  ludcc pour  contrafter  al- 
liance âuccles  luifs,  lorsque  Onias  eftoit  fouuerain  Sacrificateur,  pag.  511, 
l'ar  tous  lefqucls  partages  ilferablcquc  Vingher  auoit  beaucoup  meilleu- 
re opinion  des  liutesdes  Machabccs  que  du  Moulin  n’en  a cùcnfon  pré- 
tendu Bouclier. 
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Etpourlclccond  Areus,ouArius,peticfilsduprem!cr,&  qui  fiic suffi  »? 
Roi  de  Sp  utile,  V ingher  met  IccoiTimécemét  de  fon  regneà  lannec  498.  d“  Wth 
deRome.difant  qu'il  eftoit  cncorcsdans  le  venue  de  (à  merc  quand  It  Omiu.con. 
Roi  Acrorthus  fon  pire  mourut,  & qu'il  fut  fous  la  tutelle  dcLconidas  aa- 
ge  de  huicf  ans,fclon  quelques-vns  j que  fi  il  fut  pofthume  & qu'il  aye  vef- 
cu  liuitl:  ans,il  fc  trouuc  félon  Vingher  p.  51  « . que  Onias  deuxiefmc  de  ce 
nomelfoitfouiicratn  Pétife des  luifs l'an  dcRoracfoj.quieftoitl'ané.  dd 
laage  & du  regneduRoi  Ariusi.&ainfi  point  deRoiAriusen  Sparthe 
que  quant  Se  quant  il  n'y  euftdes  O nias  en  I udec.  lUgelà-dcfTiislc  Ledeur 
fi  ce  que  ledit  du  Moulin  dit  eft  fouftenable  ; Et  afin  qu'il  n'eftime  pas  que 
Vingher  parle  de  quelque  Arius  que  Paufànias  & Wutarque  n'en  ayent 
parlé , ces  deux  Autheurs  font  alleguea  auffi  par  Vingher,  tant  fur  Arius 
premier  que  fur  Arius  a. 

Et  pour  faire  voir  que  VingheracntéduquccepafTagedesMachabecs  OaeVineBct 
fedeuoitentendredupremierOniaSjfic  non  dutroifiefme  (ainfi  que  du  a entendu  cS< 
Moulin  fait  fcmblantdc  vouloir  qu’on  croye)  qu'il  l'enrend  ainfi  aprcsio- 
fephe.  V oyons  ce  qu’il  en  dit  pag.  545.  fous  l’annce  de  Rome  5 4 
comme  efcritltfefbe,  Roy  de  Laeedemone,emioyd  cetteanneedei  jtmiaffodeuri  P"!»'' 
à Ofims,  Stcrificateui  des  Imfs.pour  consraSler  alliance  auee  luy  ; mais  s U efi  ^‘,r’*Ôma*'i 
y>rayce,}n-e(muent  PoUbe,  Plutar^ueen  laDied' P<tufanias,^ue laviBc 
de  :iparthen  ail  point  eudes  Rois  depuis  CleomenesJInon  Lictérgne.Mdchanidas, 
tr  N ahis,ny  aucun  autre  Roy  portant  le  nom  d' fritte,  fi  on  ne  leveut  prendre 
pour  celuy  tjue  nous  auonscy-deuantappelÙ  cdresu,fils  d'Mrotaïue , tjui  mourut 
est  l'Oltmpiade cent-vingt  & neuf, il  fautellimer<ju'tls'efte^uiuoc<jué&  en  ïan- 
nee  (y  au  nom  d'Onias,  ayant  pofiible  pris  le  fécond  pour  le  premier.  Notez 
s’il  vous  plaift:  les  paroles  de  V inghcr  i premièrement  il  dit,  fi  ce  que  les  au- 
tres AutheursdifentdelafindesRois  deLacedemoneeflvcriTable  tant  il 
adediferetion  de  vouloir  croire  efgalcment  à tous  les  Autheurs;  &’quand 

cela  feroit,  il  ne  dit  pas  que  ce  que  lofcphe  à dit  ne  foit  pas  véritable , mais 
feulement  qu’il  s’eft  equiuoque  aux  noms  ; & cela  demeure  touliours  tres- 
conllant.fclon  Vingher  & félon  la  vérité,  quedu  temps  du  premier  Arius 
Roi  de  Sparthe,a  elle  Pontifedes  I uifs  Onias  premier  de  ce  nom^  que  du 
tempsduRoi  Ariusi.aauffidléPontifeOniasi.  & ce  que  V#igher  dit 
icy  de  l’equiuoque  de  lofeplic  regarde  l’annec  3c  non  les  perfonnes. 

Et  apres tout,quand  lofcpheauroitfiiilli&autemps&aüxperfônnes, 
cela  ne  fait  rien  contre  noslainds  liuresdesMachabees, contre  lefquelsIhiW  eâ 
Vingher nedit  pas vnfeul mot, ayant  iudicieufement  veu  que  le  paifage  “«-veriM- 
demis  Machabces  s’entend  6c  ferapporteautemnidupremier  Onias.Que 
fi  du  Moulin  répliqué  que  les  Machabces  ne  furent  pas  de  long  temps 
apres  ce  Roi  Areus  «c  ce  Pontife  Onias , cela  fera  très- véritable  ; mais  ne 
cou  rlurra  rien  contre  la  vérité  ; Car  il  n’ift  pas  dit  dans  les  Machabces, que 
ledit  Arius  eferiuit  de  leut  temps,  ains  tout  au  contraire  en  termes  exprez  il 
y eil  dit  qu'il  y auoit  jà  long  temps  que  ledit  Arius  auoit  eferit  audit  Oniasi 
«cqui  ne  lé  peut  micuxapi^uerqu'aupremier  Arius  6cau  premier  Onias,’ 

&Ja  loppic  des  lettres  qu’iHtîi  auoit  effrites  font  exprimées  dans  le  ii’ 
clwp.dcs  Mach,  pourlaquellcilyaauxBiblcsdiuerfes  leçons, &fur  tout 
■3  ' YYy  iiij 


• 


chronologie 

= aux  Bibles  Françoifcs,  où qucIqucS'Vncs  mettent  0<«r>Mf  pour  &; 

d'autres  mettent  OnUt  pour  Jriiu  Roy  de  Spatthe  : & au  lieu  d'y  mettre 
qu'il  eferiu  i t à mènent  qu'il  efermit  à / otiahiu  : mais  tout  cela  cil  exa- 

ctement corrige  en  la  vcrfion  Latine  que  nous  fuiuons,  où  il  y a , Eteefi  ht 
iopjiiedes  lettres  eriKoytes  i OtiiiiSi  Jriiu  ReydesSpartbetà  Onm  ffrand  Pre- 
flre, Salut,  i.Mdch.ti.i9.t.o.  Et  Luther, commenousauonsdefiadit, l'a 
auiltainfi  traduit  de  mot  à mot  en  ià  vcrfîon  Alemandc,  excepte  que  au 
licudumot  Atius,il  y met  Areus,  qui efteetAreusduquelVingher  parle 
en  fa  Bibliotliccquc  Hiftorialc,me  feruant  en  cet  endroit  de  l'auihoricéde 
Vingher&dc  Luther,nonquei’en  faifeeftaten  ccquiclldclafainâeEr- 
cricurc, la  vérité  edant  de  foy  aiTez  forte  i mais  parce  que  cés  deux  Autheurs 
doluenccdrefansrcprocheconcrelcdicdu  Moulin. 

Cnnehilinn  Puis  donc  que  nousauons  fait  voir  qu'il  n'y  a rien  d'impertinent, rien  de 
Inepte  en  tout  ce  que  ledit  du  Moulin  appelle  inepte,  faux  & 
iinpertincntdansles  fainebsliuresdes  Machabees,  tenons  nous  aux  ref- 
peds  que  nous  deuons  à ces  (àinâsliures,inrcrezpar  nos  prcdcccfTeurs 
dans  lecorpsde  la  Bible,  iugez  tels  par  le  (acte' Concile  deTrcnte.  Que  (î 
cenefoneque  impcrtinenccs,que fables, queinepties, certes  Meilleurs  les 
Pretédus  Réformateurs  ont  grand  ton  de  les  laillcr  imprimer  dans  le  corps 
de  leurs  Bibles,  ils  auroient  bien  meilleure  grâce  de  les  en  oder  tout  à fait, 
que  d'en  mefdire  en  leay  laidânt.  Mais  tous  ceux  de  la  Religion  Prétendue 
Reformée  ne  font  pas  ù iurdis  que  du  Moulin , Dieu  vucille  luy  par> 
donner  fes  fautes,  & le  rengerdausI'obe'ilTaucequied  deuc  à la  fainâc 
Eglilc. 

D«  faccer-  Reuenonsànos Machabees,  Gir  lefqucls nous  auonsdcfia dit  comme 
depuisl'anneeiSS.dcs  Grecs  nous  nexrouuons  plus  rien  dans  les  fainâsli- 
lou  lôfcphc!"  iufquesàlanaifllincc  de  nodrc5cigncuri.  tellement  que  pour  fuiure 

rHidoircdesrucceireursdcsMacliabccsilfàut  recourir  aux  aucresHido- 
ricns,aflndeioindrela(lndcrditsliurcsdcsMachabccs.'iuxrainid;sEuangc- 
lidcs5caunouueauTcdamcnt,danslcfquelsnous  apprenons  que  nodre 
Seigneur  nafquit  au -temps  du  regnedu  Roy  HLerodes.cc  qui  nefe  peut 
' mieux  %e  que  patl'adldancc  de  Philon  & de  lofcphe , tousdeux  I uifs  & 

certes  gr^idsperfon nages  : & d'autant  quclofcpheed  celuy  qui  de  pro- 
pos dehberé  traitte  cette  matière plusamplcrocpc  fie  exacteinét,nous-  nous 
aricdcroDs  àluy  feul.  Et  bien  que  les  Efcriuaiias,  Copides  & Imprimeurs 
f , ayentpeufairedesfautcscnfcsercrirs,quineluydoiucntcdreimputecs(.ii 
cdoit  trop  grand,  homme  pour  les  commertre  ) nous  ne  laiderons  pas  de  le 
fuiurepout  lesfûccciTcursdcs  Machabees  iufques.àila  n^idâncc,  mort  fie 
padion  de  nodre  Rédempteur:  mais  ce difcours  elbnt  plus  conuenable 
. '-au  Siècle  fuiuant  que  au  prefent,  nous  y remeuons  le  Lcâeur,  fie  icyfuc- 

•çiiii^cmcnc  nous  verrons  ce  qui  redera  à difcQurir,  félon  les  autres  Au- 
;phturs.  ;i;. 

Cette  mcfme  année  i8  8. des  Grecs , de  laquelle  nous  auons  tant  parlé, 
fut  la  4..^  dçrnieredurcgncdc  Oemetrius  x.  depuis  qu'il  eut  ede'  mis  en  li- 
berté par  phtaartes  Roy.  des  Patthes,fie  qu'il  eut  elle  rclbbly  cnfonRoiaa- 
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Etccftcmefmeannceauflifûtlapremicrcdurcgnc  d'Alexandrci.  dit  Alcr2na« 
Zebina,ouZcbcnna,  allîltédcs  armes  & des  armees  du  Roy  d'Egypte 
Ptolomee-Phifcon,  enliainedeDcmettius&defcscnfaiis,  quoy qu'ils 
fiiflêntfcsnepucus,  & que  ledit  Zebina  ne  fut,  comme  on  le  difoit,  que 
lefilsd'vn  Marchand,  /«y?in./i«.  39. 

L’an  des  Grecs  189.  Selcucus,  fils  aifue'  dudit  Demetrius  a.  & de  Stlcucosy; 
Cicopatra,  (ànslecongcdcfamere,  princIctitradcRoydespays  quire- 
floientfousia  puiflanccdcfamere,ccquifutraufodc(àmort  apres  qu’il 
cutrcgnétroisanscontre Alexandre.  lufiia.  Tite-Liue. 

L’an  191.  des  Grecs,  qui  fut  l’an  5.  du  régné  d’Alcxandre-Zabina,  An-  Antiochnss. 
tiochus  8.  du  nom,  dit  Grilfus,deuxiefme  fils  du  fufdit  Demetrius  a.  & de  Gii-'fm- 
ladite  Cleopatra  à l'aide  de  fon  ooflc  Ptolomec  Roy  d’Egypte , vainquit 
ledit  Alexandre,  qui  fût  tue  en  bataille , & lors  Antiochus  8.  fut  Roy  tlela 
Syrie,  & régna  feul  en  paix  ou  en  guerre  contre  (bn  frere  vingt-neuf  ans. 
lofephe. 

■ L'an  199.  des  Grecs,  fùtauffi  la  prcmiercanneeduregned’Ariftobulus  /.rinobolu», 
filsdelcan,ditHircanus,  Piincedcluda;  &reprint  le  Diadème  Royal  ce  Pon-' 

Arifiobulus  & ladignitedeRoydesIuifs,&netegna  tofephe. 

11  fût  auffi  fouuetain  Pontife  comme  fon  perc. 

L’an  aoo.des  Grecs  fut  donc  la  première  du  régné  de  lean  ou  lané  troi-  l'*». 
fiefme  dece  nom, dit  Alexandre  Roy  de  Iuda,ou  des  luifs, frere  dudit  Ari-  & 
llobulus,  qui  fut  Roy  & Pontife  trente  fept  ans,  loftfhe.  imfj. 

L’an  a of.  des  Grecs,  Antiochus  9 . dit  Cizinicus  ou  Cizicenus,fils  aufsi  Antiochai  « . 
de  ladite  Cleopatra,  & d’ Antiochus  7.  dit  Sedetes,  (car  elle  frit  femme  des  ■'“Ciaimcu». 
deuxfrcrcs)  voulutauoirfapartdu  Royaume,  &fe  déclara  Roy  contre 
fon  frere  Griffus,  & régna  en  mefme  temps  que  luy  enuiron  dix-fept  ans, 

Eufebe.  Que  fl  on  ne  prend  garde  exadfement  àcesannees  de  règne  des 
Roys  qui  régnèrent  conioindement,  & en  mefme  temps,  & de  ceux  qui 
régnèrent  fuccefliucment , les  plus  habilles  fupputatcurs  & Chronologi- 
ftes  y feront  toufioutt  trompez. 

C’eft  affez  difeouru  fur  les  colomnes  des  Pontifes,  des  Princes  & Rois 
de  Iuda,&dc$  Rois  de  Syrie  ou  Afie,  comme  auffifur  l’attache  desCon- 
fulats:  paffons  outre. 

La7.colomne,quieftdcsRoisd’EgyptCjefttcllement  difpofee  auec  Suitte  iet 
fesdeuxbords,  que  l’on  y voit  touftours  comme  la  derniere  anneedurc- 

Ïrnedeceluy  qui  meurt  cftla  première  anneedu  tegne  de  ccluy  qui  luy 
uccede  : car  fans  cela  fi  on  les  mettoit  fucceflîuemcnt  les  premières  apres 
les  dernières, Cleopatra,  quien  fut  la  derniere  Reyne,  au  lieu  de  mourir 
l’annee  qui  fuiuit  labataille  d’Aûium,  ne  mourroit  pas  de  dix  ansapres. 

La8.&dcmierecolomne,quieftdel’originedcschofe$8cdespetfon-  Fin. 
nés  illuftres,  il  n’y  a rien  de  remarquable  que  le  commencement  du  régné 
desAfmoncens,ditsMachabecs,quictt  marque'  vis-à-vis  de  l’annee  du 
Monde  A 03 

Concluons  ce  Siècle  en  comptant  l’an  du  Monde  quatre  mil  cenr,prou- 
UC  parle  quaranticfmc  Confulat  de  Rome,  depuis  le  Confulat  de  Luciiu. 
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CEquaranit-dcuiicrinc Siècle,  duquella  demonlbation  en  eft  fàia: 
à la  quarance-dcuxiefme  page  de  noftte  Ciinûc  Chronologie,  fe  di- 
uife  en  neiifcolomncs  principales. 

La  I.  e(l  delà  fuitte  généalogique  despredccclTeurs  de  néftre  Seigneur, 
tant  félon  làinâ  Marthieu  que  (èlon  iainiSILuc.iurques  àla  nailTancc 
ineffable  du  Fils  de  Dieu,  duquel  nousaunnscoufioursYcu  l’enciere  Gé- 
néalogie de  Siècle  en  Siecle  depuis  Adam,  comme  auflî  aux  tables  généa- 
logiques que  nous  auonsmifes  aux  difeburs  des  Siècles  & 41.  Il  eff 

donc  maintenant  à propos  de  mettre  icy  la  Gencalogie  de  laTaindle  V ier- 
ge,  tiree  tant  du  liure  deOrtn  F^irginu, attribue  à (àinâ  Hierofme, laquelle 
le  Ooâeur  Goulet  a fuiuy  en  fa  Cbronologie  roifcàlafîndcfon  lofephe, 
que  des  Anciens  de  la  Syrie, afin  qu’on  voy  e (ans  peine  ceux  qui  furent  pa- 
rens  de  noftre  Seigneur  félon  la  chair. 

La  L.  desanneesdu  Monde dcfqucilesce  Siecle edeompofe. 

La  des  Chefs  vifibles  de  l’Eglile,  qui  font  les  fouuerains  Pontifes  des 
luid.fut  Icfquels  outre  ce  que  nous  en  auons  inféré  dans  leur  colomneil 
fiudravoir  Icsdilcours  quenousenauons  fiûtfur  cous  au  Siècle  quaran- 
te-troifiefine. 


ADAM. 

J. 


A B ft  A H A M. 

I 

DAVID. 


klia^lTu  de  Daaid 
pur  SatomoB  en* 
gcodta 

Eleatir. 

I 

Matkaa. 

I 

Itcob. 


Mc/Tki  iiTu  de  Da* 
irid  par  NaUitnen* 
cadra 

1^ 

Mathar^ 

I 


RIi,  Eliaehim,  ea^talaâe  ânnc.^Clrophaf-^  Anac Saloir^ 

loschnni.marjdel  | aemaride  | icinaride 

I (âiaAcAaae.  I I S**  Aoac. 

Xofeph  cTpouiE  de  la  famSe  Vierge  MAR  I E.  '*"^^Warie  Cleopbat 
I femme  d'Al- 

phcc. 

r— ^ 

S.Iaqacs  S.lofefk  S S-moa  S.ludat 
dit  le  mi«  le  Julie,  le  Cha«  Tbadee 
neuf.  aauecQ, 


I8SVS. CHRIST  mp 
Dieu  A:  fray  homme , fili  de 
Dieu  , nal^uit  de  la  £iio^ 
Vierge  Mane  aa  lempt  du 
Ror  Herodcf»  au  temptde 


StoIanatiinideDauid  puiiquelci Circreatia  fcmtrc 

fiiiet  clpoufctrtic  dci  mari»  de  la  | de  Stolaou^.Bt  ain« 
£imt]le  de  Dautd  II  eogeadra  ù ilTo'e'  de  Daoid 
I letoD  la  Loy' 

f — -,  ^ 


lûncria 
r<eur  deS'* 
Abac. 

$.E/ir.bc!i. 
de*&Jlrvda 
Aarô.fem* 
me  de  Za> 
cane,  Car  :« 

J*  I 

S leanPa* 
piifte. 


Sa  1a-  S.  leaa 
4)oe»lc  l'Riua- 
maicar  gcliilc. 


1 fidiA  de  Carlâr  AaeaUcpoarlc  denombeemeat  do  peuple,  comme  CyriaasaBoit  le  gouucfoemc«r  de  Syrie 
le  af.  Décembre  de  Van  du  Meade  4&00.  qui  fut  le  ({uaraote-dcaxicrrDederEBptted'Augofte,  i compter 
depola  U mort  de  Cclar . foo  predcccireor* 
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Outre  la  tradition  des  Anciens  de  la  Syrie,  au  rapport  de  (àindHicrof-  . 

me,  certe  généalogie  feprouue  par  confcquencencceflàireeftrctoutcde  la 
famille  de  Dauid.  Car  puisque  la  Loy  obligcoit  les  Ifraclites  de  prendre  gc- 
femme  chacun  de  leur  ligneefc  race,  il  n'y  a que  tenir  que  puis  que  nous 
apprenons  dans  les  fainds  Euangilesdelàind  Matthieu,  & de  làind  Lue, 
que  faindlofcphiiTu  de  Dauid  par  Salomon,  cfloit  mary&cfpoux  de  la 
(ainde  Vierge;  elle,  fans  doute,  eftoiraulli  de  la  mefme  famille,  ainft  que 
nous  enfeignent  les  Anciens  delà  Syrie,defquels  edansinlhuitsque  la  fiiin- 
de  Viergeeftoit  fille  de  Ely,ouEliachim,ou  Ioachim,quien  langueSyria- 
qucaeEgyptienncn'cftqu‘vnemcCnechofe,à  ce  que  dit  lofephe,  ledit 
Ely  eftant  iflii  aufli  de  Dauid  par  Nathan:  Nous  cocluons  aufli  que  làinde 
Anne,femme  en  première  nopccs  de  cet  Ely,eftoit parcillemét  oc  la  famil- 
le de  Dauid,cômede  mcfmes  fbn  pere  Stolanus  &(a  mere  Emerentia.C'cfl: 
poutquoynousauons  tire  des  poinds  depuis  Dauid  iufques  audit  Stola- 
nus, & à ladite  Emerentia,  (ans  fçauoir  duquel  des  enfàns  de  Dauid  ils  font 
defccdusicomme  iufques  à Eliud  8c  Melchi,  defquels  on  fçait  qu’ils  en  font 
defeendus,  l'vn  pat  Salomon,l’autre  pat  Nathan,  tous  fils  de  Dauid.  Que 
fl  ledit  loachim, premier  mari  de  fainde  Anne,  fut  de  la  maifbn  de  Dauid, 
pat  la  meliïie  confequence  de  la  Loy  les  deux  autres  maris  de  fainde  Anne, 
à fçauoir  Cleophas  & Salomé,fbrent  aufli  de  la  maifbn  8c  famille  de  Da- 
uid, parce  que  fainde  Anne  ne  les  euft  pasefpoufez  autrement-  Or  Melchi 
deuxiefme  de  ce  nom,bis-ayeul  de  ioachim  ou  Ely, pere  de  la  fainde  V ier- 
se  Marie, futfilsdelean ou  larme, Sdin/ILacj.  dicHircanus  parPhilon, 
lequel  lean,felon  ledit  Philon,fùt  Prince  8c  Duc  deludafèizeans.  lofephe 
dit  qu'il  fe  tua  lui-raefmesjde  peur  qu'il  eut  de  la  tyrannie  8c  cruauté  du 
Roy  Antiochus  l’illuflrc,  8c  que  Ion  de  (à  mon,  félon  Philon  8c  lofephe, 
les  ÀfmoneenSjdits  les  Machabee$,prindrent  les  atmcscontre  ledit  Antio- 
chus, 8c  qu’ils  furent  déclarez  Princes  de  luda  8c  fouuerains  Pontifes  tout 
cnfcmblc,ainfi  que  nous  auonsveu  auSiecle  precedent:  6c  ainfi  fon  fils 
Melchi  6c  fes  delcendans  furent  priuez  du  Sceptre  8c  de  la  Couronne  de 
luda.  Mais  neantmoins  les  Anciens  de  la  Syrie,  au  rapport,  ainfi  que  nous 
auons  défia  dit,  de  laindHierofme, lorsque  Philon  ceflede  nommer  les  < 

l’rincesde  luda, fucceffeurs  dudit  lanneus,difent  que  ledit  Melchi, fils  de 
1can,auoicvingt-cinqansquandilengendrafonfiULeui;  que  ledit  Leui 
en  auoit  quarante  quand  il  eut  fon  fils  Mathat  ; que  ledit  Mathat , aage  de 
trente-fix  ans, eut  fon  fils  Ely,dit  Ioachim,8c  qucledit  loachim  auoit  qua- 
rante- fix  ans  quand  il  eut  de  fainéle  Anncla  très- fainéle  Vierge  Marie , la- 
quelle aagee  de  quatorze  ans  enfanta  Dieu  le  Fils,  Sauueut  8c  Rédempteur 
du  genre  humain.T outes  lefquelles  années  iointes  ne  reuiennent  qu’à  cent 
foixante  8c  vne,quiferoicnr  cinq  ans  moins  que  nous  ne  trouuons,  com- 
me il  appert  par  nos  demonflrations  : Car  la  mort  dudit  lanneus  fût, félon 
Philon  apres  auoirregnefeize  ans,  l’an  148. de  l’Empire  des  Grecs,  8c  ainfl 
l'an  4 o)4.du  Monde,8c  l’an  a. du  temps  que  Matatnias,  Afmoneen , peint 
les  armes  ; à caufe  dequoy  Philon  ne  fait  pas  fucceder  à Ican  ledit  Mata- 
\irias,  ains  feulement  Judas  Machabecfils  dudit  Mauthias,  parce  que  Ican 
efloit  cncorcs  viuant,  8c  s’en  cfloit  fiiy  quand  Matathias  print  les  armes  ; 
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d'où  Ion  voit  clairement  que  ledit  Ican  n’cfbint  mort,  félon  Philon,  que 
audit  temps  que  nous  dil'ons  qui  fc  rencontre  auec  ladite annee  du  Monde 
4054.  &nofttc  Seigneur  citant  ne', commcnouslcdcmonftronsjl'an  41. 
dcl'Empired'Augullc.quicftlacoramuneopinion  4c  la  plus  rcccuë  , la- 
quelle 41.  année  le  rencontre  auec  la  4Z00.  année  du  Monde.  Si  de  ces 
4 100.  vous  odez  les  40}4.qui  auoient  couru  auant  que  Ican,dit  Hircanus, 
moururt,!ln’cnrefl:eraquci66.ans,ycomprinsrannccdc  la  nailTancedu 
Fils  de  Dieu  ; tellement  que  ces  Sainâs  ou  Anciens  de  Syrie  ont  faillià  l'aa- 
gc  de  quclquVncdcs  fulditcs  perfonnes  de  quelques  cinq  ans  pour  reuenir 
aropinion commune;  4c  ainfi  il  faudroit  quota  fainâc  Vierge  cuit  ede 
aagccdedixncuf  ansquand  elle  enfanta  Dieu  Ton  Fils, au  lieu  de  quinze,ce 
qui  n'cd  pasdu  tout  horsde  probable raifon.  Et  ces  cinq  ans  adjoudez  à 
l'aage  de  la  fainùte  Vierge,lcs  années  des  générations  depuis  Mclchi  inclus, 
4c  les  années  de  la  duree  desregnes  des  Princes  4c  Roisde  iuda,  depuis  ledit 
NiilTincc  du  lanncus exclus,  feront  efgalcs  4c  iudesà  lanaillanccdu  Filsde  Dieu,quifuc 
Fils  de  Dieu,  ^ félon  la  creance  communede  l'Eslife  de  l'an  du 

leloniopmio  t / • t «iii 

commune.  Monde  4 1 99.cn  la  6 5.(cpmamc  de  DanicKau  i.iour  dcladitc  rcpmainc,qui 
fût  l’an  4!7-dcs  feptante  fcpmaines;  lan  56.  du  premier  couronnement 
d'Hcrodcs.qui  fut  le  ; {.depuis  la  mort  d‘Antigonus,4c  le  i7.du  z.couronc- 
ment  dudit  Herodes;  l’an  41.  de  l'Empire  d’Hugude, depuis  la  mort  de 
Ca:Gir,qui  fut  la  41. dudit  Augulte  depuis  Ton  prcmicrConfuIat  ; b'ty.  de- 
puis la  bat  lit  le  d’ A âium,  4c  la  2. 4 depuis  qu’il  fut  fcul  Empereur,  ayant  rc-, 
duit  l’Egypte  en  Prouincc  Romaine,  4c  au  Confulat  de  Cornélius  Lentu- 
lus 4c  V alcrius  MelTalinus.  Cela  s’entend  félon  l’opinion  commune,qui  eft  ' 
celle  de  Baronius  4c  Scaliger,quipofcnt  lorsque  le  fàinâ  Euangelilte  dit, 
<jHt  tanqmnXiefmede  Tibtrt,lorsaué hfus  iÎ4tl)4pnfé,ilcommençoitlanirtn- 
tiefmtde  fomta^e,  Luc^.  C’eflàclire,direnC'ils,queIerusauoit  lors  lesjo.- 
ans  accomplis,  4c  qu’il  entroit  en  la  j i.annce  ; laquelle  interprétation  4c  fâ- 
' $on  de  parler  ic  trouue  fort  obfcurc,  4c  non  alTcz  conforme  à l’vfage  ordi- 
naire : carfiàl'anncei;  dcTiberelccommenccrd’auoir  30.  ans  lignifie  les 
auoir  accomplis,  4c  fi  on  dit  au  r 4-  de  T ibere  qu’il  commençoit  d'en  auoir 
19.  c’ellà  dire  qu’il  lesauoitaccomplis;  4c  ainfi  remontant  iufqucsàcc  que 
Ion  dife  qu’il  comméçoit  d'auoir  vn  an,  il  faudra  aufli  conclurre  qu’il  auoit 
vnanaccompiy,  4c  partant  fera  difficile  de  dire  l’annee  quand  fut -ce  qu'il 
commença  d’auoir  vn  an,  puis  que  félon  leurs  polirions  commencer  ligni- 
fie parfaire,  4c  que  l’an  commence  ils  le  prennent  pour  acheué.  Selon  donc 
cette  maxime,  il  fc  trouue  ^ue  le  Fils  de  Dieu  cil  ne, comme  nous  auons 
délia  dit  4c  l’auons  marque. 

Mais  lion  vcuts’arrclteraufsnsliceraldel'Euangeliflrjâc  quecommen- 
*t*iu"FÎl?dë  ^ ^ véritablement  le  commencer  4c  non  l’ai  heuer,  il  fc  trouuc- 

Dicu.rdon  le  l’a,  vlànt  des  mefmcs  mots  du  faindl  Euangcliflc,  4c  Icsappliquanr  à toutes 
litctaldc  lesannccsdcnollrc  Seigneur  en  remontant  depuis  la  15.  deTibete,  à la- 
ingilc  de  qyçiij  j[  commençoit  d en  auoir  )o.  que  à l'an  41  de  l’Empire  d’Augufle 
ciepuis  fon  premier  Confulat,  quifùt  l’an  43.  depuis  la  mort  de  Czfar , no- 
llrc  Seigneur  nafquit  le  2. 3.iour  de  Deccmbre,qui  fut  le  ix.  4c  dernier  moi/ 
del'anduMondc4ioo.cnla£6.fcpmaincdeDaaiel,au3.iour  de  ladite 

fepmainc. 
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fcmairte,  aui  fût  l'an  4 58.  dcfditcs  fcmaincs , le  dùiefme  mois  de  la  quaran- 
te-troifiefmc  année  d'Augufte  depuis  la  mort  deCefar,  & le  quacricfme 
mois  de  la  quarante  dcuxicfmeanncedefon  Empire,  depuis  fon  premier 
. Conlulat,  coqimc  aulli  lùr  la  fin  de  l’an  trente- feptiefmc  duregned'He- 
rodes,  ainfi  qu  on  verra  riaélement  en  la  dcmon|lration  q-  apres  inferée, 
par  laquelleon  verra  clairement  (clou  l'vne  & l'autre  opinion  lanaiflàncc 
du  Fils  de  Dieu  efclieoir  nccclTairement  ainfi  quenous  auonsdit,  ou  fur  la 
hn  de  1 an  4199- ou  fur  la  fin  de  l’an  4100.  cflantl’vne  & l’autre  opinion  ^ 
probabk&louftcnable.  leme  tiensà  ladernicre,  auec laquellcilfcmble 
que  les  fupputations  des  Rabins  font  fort  bien  d’accord.  CarHicrofmcde 
uinde  Foy,  luifdenation.  Si  faitChreftien,  prouuant  contre  les  Juifs  dé 
fon  Kmpsqucle  Meffie  eftoit  venu  félon  leurs  fupputations  au  liure  qu’il 
enafait,  infère  dansla Bibliothèque  des  Peres,  tome  4.  page  1044.  dit 
quElieRabbiludaauoit  ditqi^e  Içijionden’cftoit  pas  de  moins  de  qua-  * 
trc-vingtscinq  Jubilez, &qu  au  dernier  deuoitvenirle  Fils  de  Dauid  Et 
Rabbi Salomon glofântlàdeflus  dit,  queccs lubilczreuiennentà  41.50 
ans,  parce  que  chafquc  Jubilé  ell  dc;o.  ans.  qjueflle  filsdcDauid  doit 
venir audcrnicrdcccs  Jubilez,  Hicrofme  conclud  qu’il deuoit  eflre défia 
veni^  parce  qu  ils  efloient  paffez:  & nos  fupputations  monftrcnt  qu’il  naf-  • 

auiralaprcniicrcannecdudcniicr  lubilé  4c  ces  quatre -vinges  cinq:  Car 
fl  vous  oitez  vn  Jubile  de  ces  quatre-vingts- cinq , ^ fpuoir  cinquante  ans , 

de  4150.  il  rcftcra  4 2. 00  ans  tout  nccfçuicnti;  ^ainfinoftrc  Seigneur  naf- 
quitl  année  fuiuan  te , qui  fut  la  première  année  des  cinquante  ans  attri- 
buez au  dernier  Jubile  des  quatre-vingts  cinq , feloin  eux.  ' 

Mais  auant  que  d’entrer  en  ladite  demonflration,  il  faut  refoudre  vnc  Objeaion 
objcâion  qui  fc  peut  fairefur la  Gcncîlogic  delà  faincfc  Vierge,  laquelle  * «(f 
nous  venons  de  donner:  Car  félon  querques-vns,  tant  s'en  fautquela 
lamcrc  Viergcloichllcdcsdcfccndansdcluda,  que  tout  au  contraire  clic 
doit  eftre,  difent-ils , des  defeendans  de  Lcui  par  fon  fils  Aaron  , comme 
fàinélc  Elifabcth  fa  confine,  de  laquelle  S.  Luc  en  termes  exprez  ditqu’clle 
eftoit  des  fillesd’Aaron,  chajp.  i.  verf.  5.  Qyefi  Elizabeth  eftoit  des  filles 
d’Aaron , & qucllefiift  coufinedela  fainifte  Vierge,  il  s’enfuit  ,'difent  ils, 
que  la  laimfte  Vierge  eftoit  aufti  des  tilles  d’Aaron  : Maisacclailyaplu- 
fieursrefponfesàfaire,  puisqu’elles pouuoient eftre  confines  en  plufieurs 
façons  ; Et  pour  cela  pas  moins  la  fainde  Vierge  eftre  de  la  lignée  de  Juda, 
quoy  qu’Elizabeth  foit  appellée  des  filles  d’Aaron. 

^ Premièrement , elles  cftoient  filles  des  deux  fœurs , à fçauoir  la  Vierge 
Marie  de  fai  ntfte  A nne , & Elizabeth  d’I  fmeria  ; & ainfi  confines  germai-  '- 

nés  ducoftcdeleurmere.  Etfepeutfàirequ’IfmedaauoitefpoufevnLc- 
uitedes[defccndans  d’Aaron,  & qu’ainfifaimfte  Elizabeth  eftoit  des  filles 
d Aaronpatfbnpere, &desfillcscleJudaparlàmere:  mais  cela  ne  donne 
aucune  neceffite  de  conclurre  que  la  faimfte  Vierge  defeende  pour  cela  de 
Lcuy,ains  tout  au  contraire,  car  la  faimfte  Vierge  eftant  par  latraditiuc 
des  Sainéts  delà  Syrie  fille  d’Heli  dit  Joachim,  qui  defeendit  de  Juda , & de  1 

fiinéic  A nne , qui  félon  eux  eftoit  fille  de  Stolanus,  iffu  aufli  de  1 uda , elle 

eftoit  purement  de  Juda , tant  du  cofté  du  perc  que  du  cofté  de  la  raerc  j Là 
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où  (kinôc  Elizabeth  n’cftoic  en  cette  façon  que  de  luda  par  ü metc, 
& d’Aaron  Leuite  par  fon  pere.  , , -r  . j, 

Qucfilfmeria,  fuiuantlaLoy , auoitefpoufe  fon  mary  de  la  Tribu  de 
luda , comme  la  tradition  des  Anciens  de  Syrie  fcmblc  le  vouloir  en- 
tendre certainement  du  codé  du  pere  & de  la  mere  , fainde  Eliz^ctli 
eftoit  de  laTribu  de  luda,  & confine  de  la  lainde  V itrge , tant  du  coite  du 
pere  que  du  codé  de  la  mere:  fieseftantmariee  à Zacharie  PredrcA;  Lcui- 
tele  iaina  Euaneelifte  a peu  véritablement  dire  quelle  eftoit  des  filles 
d’Aâton.c’eftàdiredcs belles  fillcsdes  defeendans dudit  Aaron;  &ainü 
eftant  fille  de  luda,  ellccftoitdeucnuëparmariagefilled*Aaron,ainfiap- 

pellec  parce  quelle  eftoit  fortie  de  la  lignée  de  luda  & entree  en  celle 
d'Aaron:  Car  il  eftoit  permis  auxLcuiccs,  & notamment  auxAaronites 
d’efpoufet  des  filles  deluda,  amfi  quAaron  auoit  feitluy  mefmes , qui 
auoit  efpoufé  Elizabeth  farurde  Nahaftbfi,  & Zacharie  qui  auoit  efponfé 
vne  autre  Elizabeth  coufinc  de  la  Ikinae  Vierge,  tant  du  cofte  de  Ion  pere 

quedcfamerc.  » , , , ■ li 

Ou  bien  la  faimfte  Vierge  Sefainae  Elizabeth  ont  peu  véritablement 
dire  noftre  grand  pere  Stolanus  eftoit  des  defeendans  de  luda:  &àinfi  du 
cofte  de  leur  pere , ou  ayeul , eftrc  c oufines , comme  elles  l’cftoient,  & tou- 
tes deux  delà  maifon  de  luda  pat  ledit  Stolanus  ; & neantmoins  Elizabeth 
ne  lailToit  bas  d'eftre  des  filles  d’Aaron , parce  ouc  la  mere  Ifmeria  auoit  cf- 
poufe  vn  Leuite  defeendu  d’Aaron,  ou  quelle  mefmc  en  auoit  eEpoufe 
vnautre,  qui  eftoit  Zacharie,  qui  cft  ce  que  i’ayen  quelque  feçon  touché 
dans  noftteMclchifedccH,pag.  ii6.  mais  non  fi  amplement  ny  li  claire- 
tnent  ** 

Et  en  vnmot  {âinae  Elizabeth,  pour eftre  dcsfillcsd  Aaron  ou  de  (es 
belles  filles , & coufine  de  la  faimfte  Vieige  , n'obligeoit  cas  la  faimfte 
Vierge  d’eftre  comme  elle  des  filles  d’Aaron  parce  ciu’cllcs  eftoient  coufi- 
nes,  comme  eftans  toutes  deux  defeendués  de  luda  par  leur  pere  Stola- 
nus, & n’eftoient  nullement  parentes  du  codé  de  Leiii  ny  d’A  aron. 

Ètiâina  IcanBaptifte,  fils  de  Zacharie  Aaronite,  & de  ladite  Eliza- 
beth, eftoit  bienaulfià  caufedefamere  parent  de  la  fainifte  Vierge  & de 
fon  fils  noftre  Seigneur,  mais  ce  n’eftoit  que  du  codé  de  luda,  & non  d’ail- 
leurs- & ainfi  toute  la furditeGenealogieeft  purement  de  luda  félonies 
Sainds  de  Syrie  & S.  Hicrofmc  ,auec  les  explications  que  nous  venons  de 
' donner  fur  les  perfonnesdelkinde  Elizabeth  & de  faindl  can  Baptiftcfon 

fils.  Partbnsmaintenantauprojetde  noftre  demonftration. 

Et  pour  la  mieux  entendre  il  eft  expédient  de  mettre  en  auant  certaines 
authoritez  de  diuers  Autheurs , fur  lefquelles  il  y a apparence  que  ces  deux 
diuerfes  8cfufditesopinions  font  fondées,  lefquelles  bienconriderces,ic 
trouue  que  tous  les  Autheurs  font  quafi  véritables,  poutucu.  qu’ils  foient 

Orpour  exadement comprendre  noftre  demonftration  noutauonsa 
confideter  des  ans  du  Monde  & les  Confulats  de  Rome , les  ans  de  l’aage 
de  l’Empereur  Augufte,  les  ans  de  fon  Empire , à les  compter  depuis  la 

mortdeCa:(krfonpredecc(rcur.lcsansauiridefonEmpircdepmsquiltuc 


DE  LAPEYRE.  Siecle XLII.  595 

fait  Conful  la  prcmicrc  fois  ; les  ans  de  l’Empire  de  Tybcre,  fuccefleur 
d’Augufte  i & les  ans  de  l’aage  de  noftre  Seigneur , fur  lefquels  examinons 
vnpculcsauthoritczfuiuanrcs.  Et  fi  Ion  veut  ony  peutadioufter  les  ans 
lulüniques  depuis  la  reformation  duCalendricr  faitpar  Iules  Ca:farà  Ton 
troificfme  Confulat,  fie  la  première  année  reformee  concurrente  aucefon 
quatriefme  Confdlat. 

Premièrement,  nous  apprenons  par  Cicéron  mcfmcsenfon  liurede  EtqneCice- 
l'Oratcur  qu'il  fut  Conful  de  Rome  fix  ans  apresHortéfius,  c’eft  à dire  que  '“j' 
ranne'edelonConfulatfaifoitlafi.dcpuislcCôlularduditHortenfius  fini  Monde 
fie  accompli.  O r ayanr  cy-deuant  demonftré  comme  Lucius  Creilius  Me-  4'jj-  , 
tellusfutCôfulde  Romel'an  171.  des  Grecs,  «.  Mach.14.  Sc  i5.fic  quccctte 
annéedel’EmpiredesGrccsfutl’an  4âo.du  Monde,  en  appliquant  Icf- 
dits  Confulats  année  par  an  née  aux  années  du  Monde , on  trouucra  infàil  - 
üblement  que  Cicéron  fut  Conful  de  Rome  auec  C.  Antonius  l'an  du 
Monde  4139.31110  que  nous  lemcttons  en  laditedemonffracion:  auquel 
temps,  fit  plusde quatre-vingts  ans  auparauint , les  Confuls  de  Rome 
entroicntdczle  premier  lourde  lanuier,  fie  fortoient  le  dernier  jour  de 
Décembre  de  la  mefme  année.  Et  d'autant  que  par  lefdits  Confulats 
nous  prouuons  les  années  du  Monde  depuis  l’an  171.  de  l'Empire  des 
Grecs  , ic  fay  commencer  5c  finir  les  années  du  Monde  comme  lefdits 
Confulats,  tant  parce  que  i’ay défia protefté  queiechangeoisles années 
du  Monde,  àmefure  que  les  années  des  prcuucs  fc  changent,  que  parce 
aulll  quedepuis  la  correction  dcfdites  années,  faitcau  temps  de  lullc$Cz> 
far,  les  années  commencèrent  dczleprcmicriour  de  lanuier,  fi:  finirent  le 
dernicrioutde  Décembre. 

Ce  fondement pofé,  comme  très -véritable  fie  infaillible.  Voyons  les  P">* 
authoritez  des  Autheurs , tous  lefqucls  , fans  en  excepter  vn  feul , apres  Simérau*' 
DionficSuctone,difent  t.Qu’ /fugufienafijuitituCSfHlatde  Cictrbn'^it  jin-  thoiitci. 
thomeUneufitfme  dei  Calendti  dOfiobre  ( que  nous  difons  ellre  lei).  Sfc- 
ptcinbre  ) in  peu  ausnt  le  huer  du  Toleil.  Donc  le  premier  mois  delaprc* 
mie.  cannée  de  la  vie  d Augufte  fut  Septembre,  qui  cft  lencufiefmemois 
de  l’année  du  Monde , commeaulfi  le  neufiefmc  mois  de  l’année  du  Con- 
fulat de  Cicéron,  ainfique  nous  le  marquons  en  noftre  dcmonftration 
particulière  cy  apres  inférée. 

1 Que  tannée  du  CanfuUt  de  Lentulus  (y  Marcellus , tfuifut  Can  troiji.  fmt 
du  régné  de  Cleopatra  (f  de  fan  frere  en  Egypte , fût  aujii  le  commencement  de 
{EmpitedelulhusCaftr.  Nicephorc  le  Patriarche  fie  Anaftafc. 

J Que  lefdits  Confuls  s'enfuirent  de  Rome  ttuec  Pompée  gp-les  Sénateurs  i U 
fejle  des  bachanales^ui  fe-ctlebroit  au  mois  de  Mars,  P\ut3tci.  Donc  la  pre- 
mière anncedurcgne’deCsfar  commença  au  troifiefrat  mois  du  Gbhfulat 
dcLcntulus  ôc de  Matccllus,  qui  futauftilctroifielmedé  l’an  du  Mondé 
41 53.  Et  d'autant  que  nous  la  marquons  à noftre  faimftc  Chronologie  vis 
à visdel’an  4M  4.  il  faut  entendre  l'année  finie,  ficainfi  des  fuiuantes. 

4 Que  Cafar  fut  tué  comme  il  ejloit  Conful  auec  M.  Anthoine&  DotabelU 
Marr  f quieft  leiy.  de  Mars.  ) S uetone , Dion  ,&•  autres.  Auquel 
temps  Augufte  eftoit  au  fcpticfme  mois  de  l an  dixneuficfme  de  (à  vie.  Ec 
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c’cfl  làmcfincs  où  fût  le  commcnceraoncde  la  prcmicre  année  du  régné 
d'Augufte,  à les  compeer  depuis  lamondcCxtar,  & la  fin  des  cinq  ans 
du  règne  de  Cxlàr. 

5 ConfuUttjui  fmuit  celuyieUmortie  (d[*r,dfç<tuoirde  Hirdus^ 
de  Panfd,  furent  fubrogiT^i  leur  place  ^ugafteCT  Q^Pediuj.  Dion  & Vcl- 
leius  Patctculus. 

6 Qu  ^ugu^e entra  en  eefîen  premier  fonfulat  tm  tour  deuant  qu'il eufi  accom- 
ply  vingt  ans,  le  neufiefme  des  falendes  d‘08otre. 

T out  cela  fera  clair  & vericable  en  noftre  demonftration , car  au  mefinc 
mois  qu’il  acheua  d'auoitles  vingtans.il  commença  d eftre  Conful.  Et 
c’eddece  commencement  que  Ion  compte  aufit  les  années  defonregne. 
Et  ainfi  le  premier  mois  de  la  première  annee  de  Ton  regne,  àlcscomptei 
depuis  ce  lien  Confulat  ,fùclefeptiefmemois  de  la  fécondé  annee  de  foa 
regne  depuis  la  mort  de  Cæfar,commeau(niepremici  mois  de  lavingt& 
vniefmeannee  de  fa  vie , & le  neufiefme  moisde  l'an  41 59.  A caufe  dequoy 
cette  ficnne  annee  première  participant  plus  del’andu  Monde4i6o.que 
de  ladite  annee  4159.  enlafaindtc  Chronologie,  icl'ay  marquée  concur- 
rence de  ladite  année  41  £ o.  & ainfi  des  fuiuantes , qu’il  faut  eflimcrplutod 
finüTintes  que  commençantes. 

7 - ■ Qiten  cemrfme  fonfulat  le  tour  de  N ouemhre  fut  conclu  le  T riumivirat 

J duguHe,  £ jintoinecsrde  Lepidus.  f Tables  Collofianes.  ) C’eft  pour- 
quoy  qui  voit  les  annéesdu  regne  d’Augude  depuis  fon  Confular,  voit 
aufll  celles  du  Triumvirat,  auec  cette  modification  , quelesvns  ont  leur 
commencement  au  mois  de  Septembtc,&  les  autres  en  Nouembre. 

S Qu'au  CtnfuUt  £ dugufle  pour  ta  troiftepne  fois  (y  de  Mejfala , jdnthoine 
perdit  la  bataille  au  port  £/1fhum  au  pays  £Epire,(  Suétone,  Dion.  ) Cefue 
en  l’année  douziefme  de  fon  tegne  depuis  le  Confulat,  l’an  du  Monde 
4171.  Etainli  lesannees marquées  cnnodrefainéle  Chronologie  depuis 
la  bataille  d'Aélium  vis  à vis  de  l’an  417s.  font  années  finies  en  ladite 
Chronologie , & non  commencées. 

ÿ Qu'il  rtuint  à RomeCan  dou'j^iefme  apres  qu'il  eut  efie'Conful,  & que  dit 
lorsilregna  feulquarante  quatre  ans  , Eutrop.  Cclas'entenddepuisla  ba- 
taille d'A^hum  gaignée  , quatante-quatre  ans  accomplis. 

10  Qu  il  régna  cinquante -fix  ans , douge  auec  Jntoine , & quarante-quatre 
feul.  Sert.  Àurelius  V iidor. 

11  Qu'il  reguacinquante-fîx ans,& mourutfanfiptante-fixiefoiedefonaage, 
loannes-Baptida  ^natius-Venetus. 

Ces  cinquante-lu  anne'cs  de  regne  de  cous  les  Aucheurs  fe  comptent 
non  de  la  mort  de  Cxfar  ,ainsde  fon  premier  Confulat. 
it  Qu'il  mourut  les  deux  Sextet  Pompee  (y  aipulte  ejlans  Confuls  le  15.’ 
£ /iouflàneufheuresduieurCanfeptante Jîxiefmeae  fon aage , trente  cinqiourt 
moins.  { Suetone  Sc  Velleius  Paterculus.  ) Et  tout  ceUi  tres-exadement 
obferué  une  en  la  iàinâc  Chronologie  qu’en  la  deraondtation  qui  fuiura 
cy- apres. 

Qu'il  régna  cinquante-fept  ont  cinq  mois  deux  tours , lofepe  lia.  14.  des 
Antiq.  11  du  tres-vny , à les  compta  depuis  la  mort  de  Ctlàr. 
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14  g»’i/fnrfg»4  cm^«4nw-/«iYÎ.  ( Taciteauliuredcs  Orateurs.  ) C ’cft  à 
dire  qu'il  mourut  ayant  commence  la  cinquante  -huiâiefme  année  de  fon 
regnc,àcompterdcpuisla  mottdeCærar,ainriqucIorephe.  Etfautainü 
cxpliqucrT acite , & non  le  corriger,  comme  Lipfius  a voulufaire  en  fon 
Tacite,  oùilamis  cinquante-fix  pourcinquantc-huii^  ; mais  Tacite  na 
rien  mis  qui  ne  foit  fouîtenable. 

Voyla  ce  auedifentles  AutlieursTurlesannccs  rantdelaviecjue  desrc-  ^ 
nesdAugultc.  Voyons  maintenant  ce  qu'ils  difent  des  anneesdebvie  alnoftre 
IcnoRreSaUUCUr.  Seigneur. 

I Que  nofhre  Seignewr  nufejuit  4»  CcnfuUe  ^ Jugufle  pturUtreXufme  fois 
Mec  SyluMus.  Epiphanc.  Et  nous  nous  rencontrons  auec  luy . 

X Qu'il  tusffuU  4M  ConfuUt  precedent,  à fçMoir  de  Meffilmus  ey  Lentu- 
lus, Cafliodore.  C'eftl'opinion  de  ceux  qui  veulent  que  noftrc  Seigneur 
eut  trente ansaccomplisquandl'Euangcliltc dit  qu  illcs  commençott. 

5 Que  funaiffince  fut  levingt-cintjiefmetourdumotsde  Décembre  parlecom- 
munconfentementdetouslet  /duib.urs,  ey  duthor'uè deUFoydel'Eglifè. 

4 QuilnuftjuitCunijutsrMte&'vniefmed' /dugufle,  S.  Irenceliu. ].chap.i5. 

C'eft  à dire  l'an  quarante  & vnicfmc  depuis  fon  premier  Confulat , qui  fut 
le  quarantC'deuxicrme  depuis  la  mort  de  Cxfar. 

5 Quecefutt<tnqudT(Snte-deuxiefmedudit  ,FMFc\3e,Dcn\s,FiC.A2,S£. 

refque  tous  Icsautres  Aut  beats  v à fçauoir  depuis  le  premier  C onfulat.qui 

ùt  l'an  quarante-croiricrme  depuis  la  mortdeCæfar:  &i  ainli  fctrouuera 
véritable  Grégoire  de  Tours,  qui  dit  qu'il  nafquit  l'an  quarante-troifief- 
me  de  l’Empire  d’Augufte. 

( Quetanejumgiefmedel EmpiredeTybere , fucceffeurcL Jugujle , fainfUeetn 
BaptiJlecomrrtençatïEuangelifer , S.  Luc  ). 

7 Qite no fre  Seigneur 'vint  lori  trouuer  lean  Béptiftepourejlre  bdptifédeluy, 
ce  tjuil  fut:  et"  ‘fut  lors  <jutl  te  fut  il  commençait  ejuaf  la  trentiefme  de  fei  unnées, 

S.  Luc  J.  S.  Matth.3.it.  & S.  Marci.  9 S.IgnaccenrEpiftrcauxTtallicns, 
Apollinaris,  S.Hierormcfurl  zechiel,  Bredaen  fes  Commentaires  (iir  S. 

Luc,  aufquels  nous  nous  arrellons. 

8 Ç^uentfire  Seigneur  efloit  fur  U fin  de  fa  trentiefme  année  ^uetnd  il  futbaptife', 

S.  Ircnéel.  t.cliap.59.  Baronius,  Staliger,  Scautres. 

9 Que  lefus  fut  bspttfèen  Nouembrecommeil  efloit  fur  le  poinfi  de  commencer 

Epiphaniusliu.i.tom  i.contrclesHerefics.  Et  à cette 
opinion  ie  m’arrefte. 

10  Qu'il  futbaptiféau  mois  de  lanuier,  (apres  qu’il  eut  commencé  fon  an 
trentiefme,  ou  lut  la  fin  de  fon  an  trentiefme  ) S.  Chrifoftomc,  Iulius  Afri- 
canus,au  rapport d'Eufebe,  liu.  S.chap.  t.defà  demonllration  Euange- 
lique,  Sc  fitinéf  Hierofme  en  fon  Commentairefur  le  1 9.  chap.  de  Daniel. 

II  Que  le  miniflere  de  la  prédication  de  noflre  Seigneur , à le  commencer  de  fin 
baptefmeiufijuesàfamort,napatduriejuatre  ant  entiers,  Aymonius. 

IX  Que  ledit  miniflere  a duré  trois  ans  cyden^,  Eufebe  liu.  8;cbap.  x.  delà 
demonfiration.  Ce  qui  appuie  grandement  l’opinion  d’Epiphanius,  qui 
veut  que  le  baptefincaye  clic  fait  au  mois  de  Nouembre  : car  depuis  le 
comnaen cément  de  ce  mois  iufqucs  à la  mort  de  nofirc  Seigneur  il  y a . 
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iuftcment  quatre  mois  &demy.  Et  cette  opinion  le  tiouucties-vcrita- 
blcparnodredemonftration.Caril  futbapriféenla  quinziclme  année  de 
Tybere  commeil  commençoit  qualî  la  trentiefme  delès  années  : ce  qui  ne  ' 
peut  mieux  eft  te  appliqué  qu’au  moisdeNouembre,  qui  cdoitledernief 
mois  de  Ton  an  vingt-neufiefme. 

1}  Que  depuis l(Baptt[meiuf^ues à k MortU yaeuejUitre  fefiei  de  Pufjuey  ' 
au  rapport  Se  félon  l’otdre  des  (àinéls  Euangelides. 

14  QueUditePredic4tun4durédix4Ht,  S.ltenée\.t.c.  J9.SC4C>.  Cette 
opinion  eft  demeurée  toute  feule , & n’ed  fuiuie  d’aucun  Autheur. 

1 5 Qu'il  eflmort  en  k trente-treifefme  dnneede  fon  auge,  félon  noftre  démon* 
flration. 

16  Qu'ilejl mort enktrente-sjudiriefmednneede /()n4<s^e,Fun(SI;ius& Onu* 
frius.  Celacftvray pofantqu’ileuftttenteansaccomplisà  fon  Baptcfme* 

17  Qu'il  eflmort  en  k ireniecintfuiefme  de  fon  ddge,  Scaliger.  Ce  qui  ne  fe 
peut  s'il  eit  mort  l’an  t8.de  Tybere. 

iS  Qu  ilejl  mort  ayant  plus  de  quarante  ans,  S Irenéeliu.  i.chap.40.  Cette 
opinion  cft  plutoft  de  méditation  que  de  vérité. 

19  Finalement  iju  il  mourut  l’ an  dix  huifliefme  deC  EmpiredeTyl>ere,E\i(cbe, 
Epipbanius,  Eutropc,  S.  Hicrofme,  S.  Auguftin,  Idatius , Nicephorc,  De- 
nis, I(idore,Bcda,  MarianusScotus,âequalitouslesmodcrne$.  Ce  que 
noustrouuonseflre  trcs-vcritableparlaluiuantcdemonfb'ation,àlaquel- 
le  on  peut  appliquer  toutcsiesfufdites  authorirez,  & voircelles  qui  font 
vrayesacaucontrairerAducrtiflTantncantmoinsleLcélcurquelàinélAu- 
guflins’cfl  mépris,  quand  au  chap.  54.  & dernier  du  lidre  iS.delaCitéde 
Dieu  il  y a mis  que  noUre  Seigneur  mourut  au  Coiifulat  des  deux  Gemini , 
ce  qui  n’a  peu  eftre. 


CLAIRE  DEMONSTRATION 

DES  ANNEES  DE  LA  VIE  DE  NOSTRE 

• SEIGNEVR,  PAR  LE  RAPPORT  DES 
années  de  l’aagc  6c  du  règne  de  l’Empereur  Augufte, 

6c  par  le  rapport  au(ÎI  des  armées  du 
règne  de  Tybcrc. 


r » 


^ O*  ^ 
Mmdêtr^uCtm- 
fJtui»  "Xfim. 
41J»  iMiiiar. 

P«n*r. 

JK  Mut. 

» ^ A«ril. 

5 S 

s S 

E'J!^  Indet. 

IL  5’  Aonft. 
Stpremb 
OJtobrt. 
>faarmh. 
Dtcftnb. 

4140  hnvkr. 
FcdfMr. 
Mirt< 
Aucil. 
M.». 

fà  Nia. 

I « laiUR. 

8 B «ouft. 

^ ? S^ratmb 
OftebfB- 
Nouiinb 

Decml» 

4141  Unutrr. 
Fewrier. 

K S Mtri. 
A«rfl. 
M*jr. 

P 3 lui». 

8 iMllet. 

K Aouft. 

6 $«ptmb. 
S OJlob/«. 
^ NMmb. 

Deetmb. 
414a  iMuier. 
Fenner. 
Mm. 
Aaril. 

fl  ÎÎK- 

I r 

• JL  Aoaft. 

^ SrM«iBb. 
Q Ombrv. 
Ko«co»b. 
TVeemb. 

414*  lanuicr. 

S O Ffarier. 

M*rt. 
a>4  AwtL 
A"  Miy. 

Ç "1  îein. 

. faillRt 
^ AanA. 

- Seatmb. 

^ Oaobft. 

^ îtogoalk 

Deemb. 

4f44  lanoier. 
Feafifr. 
Mm. 
AwU. 

> f«  May. 

£i^  Isia. 

ksi 

a * Ao«ft. 
g Snr«mb.  i 
OA«br«.  i 
Nauriab  I 
P«cmb.  ' 


Fait  qM  aaai  iprcaoBl pir trtt  q«j  ont  cferii  4«  C«nfa- 
iMtdt  ll«Bt>*MQ^Palii«iNobüiorft  r.Aaaiui  Lafrat 
C^raitAraat  Irtpremicn  qaîcnucrétdtfiU  i.ii»ar4«  bm< 
airr.fleqac  6ii  Ion  et  lonr  fut  dclhné  poar  W rvnaaaclKn^ 
4ttCanral»>ftqacli.4aaym  taxCicitOK  fui  Conrultfit 
•nitym  HortcaC«f<CNfrâ4f OraMrr.  Noai  iir»indoac 
qa'U  coMBcnçalti.  lourde  tMain  d<  raanredu  Moodt 
4i}».r«(oaUrâinAt  Chronolope. 

Lr  4.  der  C*Irndnd*OAabrt*c‘efildirt  le  it  de 
Seprenbre  • Aag aile  TEmpemu  atTqwt  an  Cou* 
falct  i«  Cicerontlêlan  SactoflcJDion  > ftapcei  «ns 
rotaalccoRuaaiieonretKCSeatde  toailn  aatrci 
Autbean. 


Aagaftc  cowwgoit  deuMa. 


Asgafteencroiceo  IttioiSeTMe  defn  aBadei. 


AaplU  entrait  m fa  quatrUraie  de  fri  annén. 


AagMl*  tatrofi  ta  bciaqaMâM  dtCuaMrtt. 


AagMkrarraèl<a  UlUfefiae  de  fei  aanét*. 


&E 


K-?. 

Si 


■<•4* 

nr 

nS 

îi 

n 

ïi 


4'4» 

U 

U 


4>-*l 

>*- 

i» 

S « 
t g 

ïï 

h 


3 b 

P 

•.a 

e 

4MO 

ç? 

s.  *9 
s§ 
X*’?. 


larmier. 
Fearier. 

Maie. 

AniiL 
May. 
lam. 
tuillet. 

AonA. 

Septead). 
Octobre. 
Noaciab. 
Dccemb. 
lauater. 
Pearicr. 

Mare. 

AuriL 
May. 
luin. 
luiliee. 

AmA. 

Septemb.  1 I 
Ooobre.  | 1 
Koaenb.l  j 
DccCab.  I 4 
lanaicr. 
Feoner. 

Mm. 

Aaril 
Mtr. 
laia. 
lailict. 

Aoatt. 
bcpteaib. 
Ottut^e. 
Noaemb. 
Dccemb. 
laButcr. 

Fcartct. 

Mata 
Aaril. 

luillet. 

AoalL 
ieptemb. 
Oeiobte. 
Noaemb. 
Dcceatb. 
tafiuscr. 

Ptutter. 

Utn. 

Annl 
May. 
lum.| 
laillca. 

AeuÀ- 
Seytemb. 
Octobre. 
NouCBib. 
Dccemb. 
lansrcr. 
peaitcr. 

Mart* 

Avril. 

»u,. 

lauf. 
luillet. 

AouÀ. 
beptemb- 
OÂobre. 
Nouciab. 
Decemb. 


Lt  mnier  iBWt  de  fan  da  Monde  414;. 
fatlc  cinqaicfnc  notaderao*. dcTMai 
d*A(^aAc. 


Augofle  entratt  en  b yÀt  ti%  aancti. 


AafuAeeBirokalA  I . de  fbs  anscca. 


AsguAecovaen^aù  h y.  de  Cuâaadtt. 


AogBAecoBuna»(aiiU  ta.<klbiaiiAd«a. 


AagBAecoamcB{otcta  it.  defei  taato. 


AugnAr  ctMBMeinoit  la’ia.  de  Cn  Baado. 


6oo 


CHRONOLOGIE 


Ç i 


4«ÏI 


sir 


3 î 


l-î 


U 


♦ 'J4 

*r> 


t 


Shûk  de  U demonflration. 


4t{i  fwMiUe. 

: r^tat. 

[fS  Ulrt. 

Avfl. 
M»y. 


AS 


*^6?  tuiii. 

" tuiltn* 
Aa«ft. 


i ’osxî. 

« Nfttmb. 

^ D««c<Bb. 
4*S*  fuaier. 

Pm«f. 
pr  Mm. 
OfU  AarU. 

feÿ  l'IB- 
S S la.llft. 


Srptmb 

Oâokr^ 

Dfcfmh 

lanwiar 

»*f. 

Mtrt. 

A*<fil. 

M»jr. 

InttlR. 

Aau^ 

SnKetiiK 

oa«s*t 


F<«riw. 

Mim. 

Aaril. 

M«f. 

I«ia. 

U<llR. 

SrpTt'ah. 
O ’l«Srr 
M’» 

nt<r«b 

ItAiier 

F'«f  er. 

Mm. 

AoriL 

Mijr. 

Ittin. 

Ivilitt. 

A'ivft. 

Sertfmb. 

Oftobrt. 

N*"mh 

Drccmb. 


..~.^CUfiMAMBoUd«raii  U.d*A*|«&«> 


ri 


I 

[ 


Mtrt. 
Aiinl. 
Mtjr. 

ra^lR. 

^ Ao«ft.  • 
't>  Scpcnab. 
9 Oâabr*. 
jr  Nattrmb 
Drct*nb. 
4tf7  l■■alrr. 
OS3  F«w>'er. 

8 5 J Mtri. 

£|g  M Avril. 

“ 5 ? Mtj. 

frs.  r.itt. 

rrs  (•iUtt. 

A*tK.' 

StMvatb. 
tZ  OAaHtv. 
I.S.  Naamb 
S B DrcMBb 
ftn 


i 4mI 

lî 


?ï 

èi 


frwritr. 

Mtrt. 

AsnL 

te- 

iaiOet. 


S«pt«*b. 

Otobr*. 


D«M«b. 


AiplUeoMMafOtt  Ui).4«  Ctt  «saM. 


AvgaS*  eorants^aU  U 14.  JcTMaanéct. 


Lh  Conralt  Lcatalai  A Mtrrritait 
jH*c  Potipr*  A <ci  S«nm«r«.t*<rifw. 
rrnt  d<  Ranul It  icIlrJet  RkSim 
tri  4wircrclebr»>t  tnaiaii  il<  Mirt« 
Vi«4rf.EtlonfuT  Itcaïutnwaint 
ds  rcfat  4r  l«lcrC*ftf»^iAuFM 
rr«<ntinM  >1«  régné  de  rUopuii 
Rvjrpied'Eçyete.VMoW*  efait  m- 
rk  A >•  U(Mt  U prtaicre 

»ané«  4el*t:ae<re  deCaCir  COB  Ma* 
et  taaMiidellm.a  afatlttroitiaf. 
«t  d I Coardet  dcWli  LentaLei  A 
MtrctUai . ^ le  rmielbi  4t  Taa 
c|iuiari«ctec  d*Aa|<ulc. 


AagaAe  caiaseafoU Tan  tt.defoa 
“£«• 


CirereofB«e»(«itr»a  (eoiUrlbMdf 

roaregnek 


AagalU  coBBeo^oit  17.  deféa 
ttgt. 


Ca^er  eoaacafoit  Tau  4.  4*  C» 
règne. 


AegaftccoBuaiHfoic  l’aa  it.dcfan 

IJfe.  j 


LepreBteeaataUinl^ae  eofaaifaçi. 


Ccûe  coBBeafoic  l'aaf.de  foa  re* 
gnc. 


AogalUeoBgMafotraa  i>-4afaa 

aage. 


Cafarfoua^  letf.de Mm coseae il 
ifteaConfalaoce  DoltbeVa. 


l>Ma,9  4»rm.  TelUflient  qae  le*  an  ■ 
néetdafon  rMcedear  Avgafte . 4Mfc 


eoBftcac  deptKi  U mort  de  Caraei 
eoiBBraceni  dcclci).i»B  deUarii 


c4ant  aa  (eatiefBe  otoii  4<la  dis- 

' aaaée  *— * 


waéedaCaa  aage. 


I 4»14 

fîS 


n 


s « 

tit 
'►F* 
4 4**0 

rt 

K 


Ü 

S. 5 


rp 

rî 


laftiicT. 

Feoner. 

Mare. 

Anril. 

Mar. 

laia. 

laillec. 

Aoull. 

Statemb 

Ooabre. 

NoocbM 

Deceiab. 

Lan  Oter. 

Fnricr. 

Mate. 

Aanl. 

May;  ■ 

laia. 

Ittiltt. 

Aoaft. 

ScBieoab. 

Ooobfc. 

NoaeMb. 

E>ecrmb. 

lanaicr. 

Fevner. 


« 4**1 

oi. 

rr 

E-s 


? 

» 4>*l 


or 


rf 


I 4**4 


Z*2 

O B 

n 


i? 


4>*l 

rs 


I 1.5^ 


H 

^3 


a 4*‘* 

sr 

î!' 

Sf 


Z? 


!• 


AonI 

te; 

luillet. 

Aouft. 

leptemb. 

Oâobcc. 

Noaemb. 

Dccani^ 

laAuier. 

Feuricf. 

Mate 

AariL 

te' 

luin. 

lutllre. 

Acmil. 

Srpeesb. 

Octobre.  I 

Neuenb.l 

Preemb.  | 

lanuicr. 

Peoricr. 

Uart. 

Aara 

Mat. 

lain.f 

laillet. 

Aoult- 

l^-.cnb. 

Oeiobre. 

Nouentb. 

Detenb. 

lanaict. 

reuricf. 

Man. 

Aunl. 

Maf. 

loin. 

failict. 

AouM. 

Septemb 

Oâabre. 

Nouemb. 

Uccemb. 

fanuMr. 

Peariet. 

Mare. 

Aunl. 

Haf. 

tuio. 

luiltce. 

Aouft. 

Scptcfib. 

Oâobte. 

Noaenb. 

Oecenab. 

laauier. 

PeviicT. 

Mart. 

Annl 

Map. 

IttlB. 

laillec. 

Aoaft. 

trpKmb. 

0»brc. 

Naac«b. 

Dcce«b» 


Aagttftc  coBBenfal’mi  feeead  de  Corn 
Eopire  • À cwBptct  de  U niwtade  C** 


A«  CMlnlae  deffirciaa  A PaB 
Cl  farcac  fabcoget  Aaguftc  A 
Q.P(4bH  » A 40  *>  7 oo*!*  ^ 
toTedeacnc  Ra'u  eall  accoaplr 
viagt  aat , k ee.  de  fcptcinbR. 
Pa*fR>dal,PM. 
Ceaioxacrseat  de  Taa  }.  de 
l‘E«pire  d'Aagaflk , à eo»puf 
depau  U BOet  de  C«ur. 


C«BMtc«ameo(araa  ei.de 
raar  d’Aapftc , A Fan  1.  de 
ronlaipirc,dq>Die  Iba  prcaûer 
CoafuUc. 


Aagaftt  coBBenfa  ren  *e.  d« 
Tm  Empira.  A compter  de  U' 
Bande  C«m. 


n cemBeofe  l'an  i|.  de  Iba 
aifcAl'an  j.  de  (pnEaipirCf 
d'ewieccr  depuie  ton  premier 
Coaraia*. 


Aagtifte  cemmenfa  rnn  5.  de 
foeiEnipire . A compter  de  U 
BondcCn/ar. 


U cenimtof*  Fan  44.  de  tao 
taxe  A l'an  4.  de  fon  Eoiptrti 


I coApter  dapnit  Ton  pttnucr 
'uiat. 


Augallc  eoBBenjoit  Fan  4. 
de  Ion  Smpue  • a coaptci  de  Is 
Bott  dcCnTar. 


n]co<n<nenfe  Fan  »{.  de  Ton 
aage  A l'an  f.dc  fon  Empire, 


i coBKcr  depau  ton  premier 
'lur. 


Aitcufte  ceiamcnfoit  Fia  7. 
de  ton  empire,!  compcei  de  11 
Bonde  CanV. 


n eomnartitok  Fan  t*.  de  Ton 
aage  A l'an  4,  de  fon  ampire, 
A coapier  depai*  Ion  prcBicr 
Conl'alac. 


Aagafte  eo«nnwnfait  Fan  t. 
de  ton  ampirt  lâcooftcr  del4 
omtde  CeCic. 


H commeaçoât  Fan  17 . de  ton 
aage  A Fan  7.  de  ton  Empira, 


CS  I 7. 

é ewMpccr  depnia  Iba  pccmici 
CaoTulat. 


Aa»ftc  commençon  l'an  4. 
de  ion  empire , à comput  de  la 
monde  CeCar. 


n cooHDenfa  Fan  »A  de  Foe 
aage  A l'an  I.  de  foa  aaipire, 
A eompKr  icpnia  Cm  prtnua 
CoaToIa*. 


: 


r 


Il  4i#7  fàa«icr. 

Fcmnct. 
Mam. 
AiiiL 
târf. 
{•>a. 
|«lllrC. 
AmA- 
Sm«ab 
Ombre. 
Newoib. 
Deeetnb- 
4*<l  lanaitr. 


DE  LAPEYRE.SiecleXLH.  6oi 


rr  Mm. 

?»  AarB. 

Il 

g S Uw. 
g >•  taillfi. 

•'  i AMft. 

C Seprn^ 
9 Oâobrf 
Nn«t«b 
0«<«tBb 
*l<4<^9  Uflwif. 
r*?  Fitiricr 

<•  Mm 
S.2  Aarü.  , 

a Uf,.  I 


Tain, 
faillit. 
AooA. 
Sreenab 
OAnbre 
Nooetnb 
. Dectenb. 

14  4170  lanirifr. 
P O Fiortir. 

1:? 

• f:  a,T 

* faillit. 
A««A 
ScMraib. 
OAobM. 

«-  N««mb. 
S Dmmb 
>S  4171  faaoier. 
K>  Froritr. 
tj  Mut. 

F J A«.l. 

r>S  foin. 

I leaiit. 

i AeaA 
^ StPt'nA 
m 

^ N«arixû> 
**  Decmb. 
14417»  fjnattf. 
le  > Ftaii»r. 
Min. 


>*3' 

F 


I 


H 

F 

AoxA.' 

Septemb 

OAobrr. 

N'ooemb 

Dten&b. 

«7  4171 

lanaitf. 

2*» 

Frorier. 

si 

Mm. 

P 4 

AerA. 

May. 

foin. 

5^ 

toSlK. 

A0.1A.* 

F 

S *ptcmb 

OÀobre. 

3* 

Nooemb 

?■ 

Decemb. 

••  4»74 

fanaier. 

Frorier. 

Mart. 

Suitte  de  Lt  demonflration. 


F- 

îw». 

>S  Iviliit. 

19  Z A«MI. 

•w'  “ Septiab. 
*Z  w Ooebrt. 
•xf  No.«b. 

• Poensb. 


Aopilfr  coMniafoii  l’w  lo- 
drWn  Eaipirt*  J eoinptcrdt. 
pnttU  mort  4e  Csftr. 


ÿ ' Il  ceaMneaçs  r«n  tf.  it  Ton 
•agt&rANf.  4e  Ton  Eniptrt 
i coaipcrr  depoi*  fen  Fftauer 
ConraUt. 


AnpiftceonaMCoitt’an  11. 4c 
Ton  £(BpirCiicoiBptcc4cp«itU 
art»rt  4e  C*Ut. 


n eoaiacfl^e  Tta  }«.  4c  fan 
ugtifti'oa  10. 4c  fan  Emptre. 
i compter  4epati  feo  piMSicr 
CenroJat. 


Asgofle  eoimara^  (’an  la.  4c 
fan  Emfnrci  coiapicr  4cpaib 
«Mn  4c  Ccûr. 


D conMoee^a  Tan  /i.  4r  Ton 
tifc  ftl'ia  II.  4e  foo  Empur, 
^totn^cf  4ipait  Ton  preatet 


AajraAc  cofflBtirnfa  t’aa  tj.  4c 
foo  Ërnpjie  • i <o«|K((  4c  U 
mondeCsbr. 


ri  coiwnenfa  l'aii  1».  4e  fon 
aa(c  ATan  11  4<  (on  Capicci 
i cMipiar  deoiN  roaiMcaicr 
ConfoUi. 


Aanfle  eoouBmfoû  l’an  t^, 
4c Æn  Empire. i comptât  4e  la 
BoctdcCcfar. 


n commença  Pan  |j.  4«  Ton 
Mge  AP»  i|.  4c  Foo  Empire.  ‘ 
i compter  aépiia  fon  srcmiu 

Confolauct a«  i.'ooe  4«moM  ) 

4c  Irptembcc  Âe  la  bataUla  : 
4’AAiaa. 

Aofafte  coaamciiçc  Pan  it.  4c 
Ton  Empire,  i cuai|iur  clc  la 
morc4cCcrar. 


n eommeofa  Pan  14.  4c  Ton 
i4.4c(on  r 


cage  A Pan 
i compter  4cp«ia  fon  premier 
CoofJat. 


Aagttftc  commença  l'an  i4.  4c 
fon  Empire  > i compter  À*  U 
mori4cC«lM.  j 


D commença  Pan  |f.  4c  fon  I 
aage  Al’aa  15.  4c  fen  Empirtn  • 
I compter  4cp«if  fon  picmtcr 
Conf^ 


AoguAi  commença  Pan  tp.  4c 
fon  Empire  . 1 complet  4c  lo 
mort  4c  Cxfw. 


i I 

tP  n commença  Pan  }4.  4c  fen 
cage  A Pan  i4.  4<<m  Empirt. 
, 1 compter  4cpaû  fen  premier 
Confwaa. 


14  4171  lamiier. 

E > PcurtcT. 

C<e  Mar*. 

'r‘S]g  Auiil. 
f:  Map. 
ê*9  lain, 
t « luUIct. 

*5  Z Aoali. 
â • Sepeemb. 

T ^ Oâobrc. 

*1  3.  Nonemb. 
g * Decemb. 
a,  4174  lanoicr. 

^4  > Fctiner, 
iPa  Mare 
le  Aiitu. 

|3  ju,. 

f-m  loin. 

H I luUlct. 

• H AoaAi 

g i Scpremb. 

” OAobre. 

g.  Koaemb. 

P Decemb. 
ai  4177  tanaier. 
i*  > Peuncr. 

M O Man. 

S g Aiiid 
g 3 Ma,. 

«tm  tum. 

'^Z  luilirt. 
g Z Anuft. 

S « >epicmb. 

• 0<l»»bre. 

S.  Nouemb 
^ Decemb. 

a»  417!  lanutcr. 
êi>  Fcttriet.  ' * 

7 S Man  I 7 •••••• 

SJ  AuiO.  * 
ts  May.  F 

I7  luin.  I »• 

P i luillec.  ; •• 

Z AouA.  » 

« Scpiemb.'  • 

S OÂobfC.  ' 

^ Nouemb. 
r Decemb. 
t|  4i7F  lan«‘«r. 

0 > Fcuricr. 
ôo  Man. 
y J Aura 
tS  May. 

S *9  1*“"' 

El  luitlei. 

S :2.  AouA- 
m 1 Scpiemb. 

OOubre. 

‘ ^ Nouemb. 

P'  Dcaesb. 

>4  4 lie  tanaier. 
f,  reutier. 

• * Man. 
jQ  Aura. 

Is  «»r. 

S- g;  Imn. 
r S luillet. 

|>  AouH. 

5 S cptemb 
!«  Oaobre. 

? Nonemb. 

. Decemb. 
iç  4iti  lanuicr. 

Fcnricr. 
fp  Mar», 
t-  ^ AorU. 

fî  M-y- 

E s loia. 

S lixlUt. 
r*  Ae«A. 

tSeptemb. 

O^bie. 

A Nooemb. 
Decemb. 
a4  4ita  Unuier. 

FcmWr. 

M _ Man. 

Au.ü 

fl  luin. 

9>  ~ luttlct. 

S g AouA. 

I Scpeceob. 
OAebic. 
Nooemb. 
Decemb. 


7.-- 


* 4Î 
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F*  laflti— wca^oii  4*aa^  trCMt.ttoù  aet  4ct  k »r  k«r  AaMok  ée  T>rc«iKhrci 

Be  cMirvMcctnilFC  co«i«Mn(>Û4l*M4c  icCMaiaiftcrc  4wiot  sala  M4|iMtr< 

taptf(i»«  <1«  Saiiaew  4ti  «•ade^Manh.  a#. 
Mate  14- <7- Lm  ai  ta  trlcaaij.i  Apm  IhbcUc  il  Kart  A(  MGoa 

•outkfâlac  4t(cnrthMiaM,  ané^lctqiuttc  lâiaâf  Cua^liftea  k Kà« 
«enr.  Crqai  amu&len  mftredcnonfttMi**  c»U(teatc*tr«itt(inc  aaeca  <U 
l'aagc<kKoAteSa(»c*r^âl(auokc«iMicilca«Tcatc^oa  an*  aceoaFÜf  ,U 
'qaMqwt  q«Mr«  mat*  cm  cttuiroA  , catre  qa*ü  ftac  4aai  la  ucfitC'apificTme  i* 
raaaai^,  »arceq»cl«rtUfarquCR  («>CoS  tovficnirf  au  qmtoraicfdta  Imt  4a 
moif  de  HtVaa  » quife  rapporte  A noAre  æit  de  Man-  qjie  fi  oo  arme  tnirut 
qaekaaM«eaconACftCMaroiCM  anateaBccamplicStCa  ce  caa  a«(Lr<  Sauve^ 
itt*  ai«rt  ayarKcetreatc-iroùâniacaoaiplii  »frq«KreaioUi  r'eOA  dire  cala 
(reare-qtiaatelineaABéc  dcfoaaage  ( tc  m'arrête  aa  (ns  litttral  4a  texte  ^ 
FaiadlLtic.)  Qve  fi  k 14.  4c U LaaefiM  cnc«ie*M  lca{.  i*ar  dadic  isob  de 
Man, aHiCqaetâphii  grande  parii*  4te  aatkawn  iWt  coeda,  le  Saaueut  4«: 
iwinjf  fm inirn  ixaiçiiic  iirnrilTMf^j  fx^oMqBicxa  mua  de  OttCnNca 

dlfaMtfaHaj.i»». 
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Et  ainfi  on  voie  par  noftrcdcmonftration  quafi  vn  accord  général  de 
toui  les  Autheurs.rant  furlanaiflànccinefiàblé  denoftre  Sauucur,  que  demooft»; “ 
fur  la  duree  de  fa  vie,  &fur  le  temps  de  (à  mort  : & i’eftime  que  noltte 
petite  demondrarion,  qui  n'ed  que  de  deux  feuilles , qui  fc  pouuoit  ré- 
duire en  vne,ed,riiencinecrompe,  fudîfantepourËurevoirclairement 
& exadtement  toutes  les  queftionsqui  fcpeuucnt  faire  fut  ce  fujet.  Paf- 
lôns  maintenant  aux  colomnes  fumantes  de  ce  Siede. 

La  4.  coiomneeft  la  fuitte  del'appllcatidn  deS70.Ic{)maincsduPro- 
phete  Daniel.  mamo. 

La  5.  coiomneeft  des  Roys  de  luda,  fur  laquelleau  Siede  precedent  „ 
ayant  délia  donncaduisquedepuislannee  188.  de  lEmpire  des  Grecs,  inj,. 
nousn’auons  riendansl'Efcrimrcfainâc  pour  la  fuitte  de  l'Hiftoire  iuf- 
ques  à la  naillàncc  du  Fils  de  Dieu,  &;  que  nous  eftions  obligez  dé 
nousferuir  de  lofcphe  & des  autres  Autheurs  , maintenant  il  eft  temps 
delemetcreenelFet.  Et  afin  que  l’on  y puifle  exaâemcnt  procéder,  i'ay 
ertimé  qu’il  eftoit  à propos  de  mettre  icy  de  mot  à mot  certains  paflâ- 
ges  decilifs  dudit  lofephe , lefquels  eftans  efclaircis  & corrigez  parluy- 
mcfmes, nous feronsvericablementvoir les  durees  des  régnés  de  chafquc 
Roy  deluda  : LailTantdoncdeproposdcliberé vneinfinite'de  paflàgesde 
cet  Autheur,  qui  font  tous  conformesaux  deux  lufdits  liures  des  Macha- 
laees , nous  exprimerons  icy  feulement  ceux  qui  pcuucnt  feruit  de  liaifon 
depuis  la  fin  defdits  Maenabees  iufqucs  au  commencement  des  lâinâs 
Euangeliftes.  Il  dit  donc,  j, 

r.  VretaiacmeM yQue€imonle  Pofitife&  Dstedètimfty/êcoiia  lejonvJef  Aathotita 
Macédoniens  [ année  cent feptame  des  Gre«,  liu.  i.  dc4gucrredes  Iuifs,cHap.  *®.*^*1' 

Z.  Et  il  eft  véritable , puis  que  la  mefme  chofe  eft  confirmée  par  le  41.  de  rHiiioiic 
verfctdu  13.  chap.  du  t.  desMachabees. 

X.  Que  ledit Simonregna  httiSi ans , lia.  13.  des  Antiq.  chap.  10.  ce  qui  iafquej  1 1« 
eft  auifi  conforme  à la  vente,  parce  que  ledit  Simon  ayant  commencé  de  naiflànce  do 
regneren  ladite  année  des  Grecs  170.  il  fut  tue' par  ion  gendre  lannee  177. 
&ainfiilregnahuiâansentierement,i.  Macn.  16. 14. 

3.  Que  lean , dit  Hircanus  ,filt  û"  fuccejjeur  dudit  Simon , régna  vingt  & Da  teme  de 
),liu.i3.des  Antiq.  chap.  14.  CcqueGenebrarden  & verfionFran-^‘"i^^ 


ynan. 


çoilc  a corrigé,  cuidant  mieux  fàireque  Goulet, &y  amis  trente &vnan,  GcneUacd. 
<&:deccio.cnap.ilcn&itfoni8.Etneantmoinslemelmc  lofephe  au  li- 
ure  premier  de  la  guerre  des  luifs,  ehap.  3.  dit , yae  ledit  lean  Hircanus  en  re- 
gnarreHr(-rroù,&pattancvoiiadesconcradiéÛonsfurlefquelles  nous  fe-s 
ronsvoit  comme  il  fautreceuoirles  vingt  & vn  , & reietterla  correéhon 
dudit  Genebrard , commeaullî  les  trente-trois.  ; 

4 . Que  A rifiobulus  fils  aifné  & fuccelJeur  dudit  lean , ne  régna  ^u'vn  fêul 

4»,liu.t3.  desAntiq.chap.15.ou  félon  Genebrard  chaj).  tj.ü'yK’i/re- 
frintladignitèVioyaletfuatre  cent  quatre-vingt  d;“un  an  trois  mois  afires  le  re- 
tour de  la  caftiuite de  Babylone  ; enquoy  il  s’abufe , car  il  n'y  a pour  tout , fui- 
uant  nos  dcmonfttations  en  la  iâinéf  c Chronologie,  que  4 x8aihs,&  n’y  en 
peut  auolrdauantage. 


AAaa  ij 


Premicc 
couronne- 
mS(  d'Heto- 

dc«. 


Contratietez 
en  lofephe 
entre  Goulet 
&G«ocbrard 


ContrcGou- 
lec  fur  les  7 
ans  du  fiege 
delcrilâiem. 
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5.  Qjte  j4lexanire,fTere dudit  /dri^obulm^rt^* uingt  eÿ-  fejnxns,  litt.  ij, 

desAnciquiccz]Cliap.i9.ou(iclonGencbrardcTiap.i3.  Et  au  premier  liurc 
de  la  guerre  dcsluifs,c(iap.4.  ûcAdit, guilinregnatrente-fepf,  ce  que  ledit 
Gcncbrardavoulucortiger,  &yaraisvingt-fept:  mais  nous  ferons  voit 
que  une  s'en&ue  que  la  prétendue  correâion  deGencbratii  foie  bonne,' 
que  tout  au  contraire  il  faut  retenir  les  etentc-fept  années , 6c  reicttcr.Us 
vingt  ôefept.  , . 

7 . Que  Q.  H ortealtm  (3e  Q^M tteOtu  ejieient  Confuls,  ejunnd àgres  (a  mert 
dudit  jilexandre  (y  de  [a  femme  jÉrijlobulut  leur  fécond  fils  commençait  gun>- 
re  à fon  frere  Hircanus , qui  efioit  leur  mjni , liu.  14.  des  Aiuiquitcz, 
cliap.i. 

6.  Que  la  Roine  Alexandra,\eufue  dudit  Alexandre,Tignaneuf  ans., 
des  Antiq.chap.i  o.&  liu.  i.dc  la  guerre  chap.5. 

8.  Que  Ar^obulus  demeura  le  maiflre,!^  que  fon  frere  Hircanus  fut  refiou- 
bljfar  AretasRoydes  utrabes,\m.i.deliÿiasedcsïaifs,ch3p.^. 

9.  Quelesdeux  frétés  furent deuant P ompee pour efire  ngtesç^ele  leurs  difir 
rens, (y  finalement  que  ledit  Pompee  print  lerufalem,moiiie  degré,  moitié  par  for-; 
er,liu.i.delagucrrcdesluiÊ,chap.â.  ou  félon  Genebrard  5. 

1 0.  Que  C.Demetrius  Albinue fecundue,  C.  Afio,  efloitnt  fonfuU quand 
Herodei  futdccUri  Roy  par  les  /^0m<iiRi,liu.i4.desAntiq.chap.i4.dù  (ans 
doute  il  y a erreur.  Et  Gcncbrard.qui  de  ce  i4.chap.cn  fait  fon  16-l’a  iudi- 
cieufement  corrigé,  6c  rclfabii  C-  Domitius  Caluinus  & C.  Afmius  Pollio, 
ce  qui  efl  tres-vray  ,(ùr  la  fin  de  leur  annee. 

11.  Queles  Parthes amenèrent  aueetux prifonnierHircanue,  Roy  ty  Pon- 
tife des  l uifs,ry  qu'ils  y efiablirent  Antigenus,nepueu  dudit  H ireanus,  (y  fils  de 
yfriflobulus  frere  dudit  H ireanus,  liu.i.de  la  guerre  des  luifsjchap.i}. 

li-QueHerodes  fut  fait  Koyde  ludeeau  éstnat  de  Kome  par  la  faueur  dl  An- 
toine (y  de  Qtfar  Augujie, liu.i.delaguerrc.chap.  13.  ôc  I1u.i4.dcs  Antiq.  ch. 
14.  gy  quece  fut  enhyuer  qutil  fut  déclaré  Roy. 

IJ.  Que  le  Roy  Herodes,l’antroifiefmede  fon  regne,afiiegtaferufalem,  gy 
quelefiegefe  terminafan  yé^nV/me.  liu.  14.  des  Antiq.  chap.  lâ.oufelon  Ge- 
nebrarach3p.a7.6c  2.8. où  pourl'anfêpticCncila  tournél'andu  Sabath: 
lequel  arhuoit  toufiours  de  fept  en  ieptans  ; 6c  ainfi  Genebrard  n entend 
pasque  le  fiegedc  Icrulàlcm aye dure fept ans, mais  que  la  ville  de  lcru' 
îalemfut  prinfe  l’an  7.  c’eft  à dite  l'an  ou  Sabath.  Et  tout  au  contraire, . 
Gouletaentcnduqueleficgcdurafeptans,  au  bout  dcfquels , àfçauoiràf 
l'an  7.  la  ville  fut  prinfe  d'opinion  de  Genebrard  c(l  la  ineilleurc,  prcc 
que  veritablemcniàlaj.annee  du  règne  dudit  Herodes  lerufalemfutpar 
luy  prinfe;  ce quife rencontra cftrel’anduSabath. 

14.  Que  Marcus  Agrippa,  trCaniniui  Gallusefloient  [enfuis quand  leru- 
falem  fut  prife  l'an  feptiefne  ou  tan  du  Sabath , ce  qui  fut  miisgt  gy  frpians 
aptes  que  Pompee  le  Grand  tauoit  prife  , & que  à cette  fécondé  fou  fut  prit 
^^ntigonus  qui  y auatt  efléeftably  R07  par  les  Parthes,  (y  ayant  eflé  mené 
à Antoine  tl  le  fit  mourir,  liu.14.  dcsAntiquite2,chap.i6. ou  félon  Gene- 
brard i8.&liu.premierdelagucrrechap.i7.  Or  Herodes  ayant  elle  dé- 
claré Roy  fur  lahn  du  Confuiat  de  Pollio  & de  Caluinus,  6c  troisans  apres 
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ceux  cy  ayant  cftc  Confuls,  il  n y a que  tenir  que  Goulet  s’eft  lourdement 
abufé  en  fa  verfion  Latine , d’auoir  creu  que  le  fiege  de  leiuddem  aye  dure 
feptans. 

,ly.  Queen  Umort dudit  ÀnùgoMUfrmfinla  familUdei  Jfmonetnt,ditslcs 
^ M<uhdbees,ctnt\irigt&feptMtaprej^ueMath4lUi  eut  commencé,  liu.14. 

dcîAntiq.chap.ié.  Pat  nosdemonftrations  nous  en  auonJtrouuc' cent  * 

trente-  trois,  qui  font  Gx  plus  que  ne  dit  lofephe. 

j6.  ^ueapresUbatmüeetAfhum  Herodes  fut  derechef  fuie  Roy  pur  l’Em-  Second  co*: 
pereurddHgufteduni[IJledeRhodei,\i\i.i.dc\iGaeirc,ch»p.t^.  tonnement 

17.  Queapret  eette  hutaidei  JfHum,leRoy  Herodes  fit  mourir  fon  fcd*.  **  *^““*“' 

pere  Hircunusuugédeio.uHS,\iu.n.dcsAnùc[.chap.t6.  ' , 

18.  Que  tan  if.du  régné  du  Roy  Herodes  itreflaurule'Tempte, lia.  i.  de  la 
Gucrre,chap.io. 

.19.  QuetaniZ.defonregneilcommeniaàfiûrerehafiirlegrundTemple,\ia. 

1 j.des  Antiquitez,  chap.i  4. 

1 0.  Q«e  le  Roy  HerJdes finalement  mourut  trente-quatre  uns  apres  qu'il  eut 
tué  Antigonus , ou  qu'il  l’eue  dehouté  de  fon  Royaume,  Cr  trente- Jept  uns  apres 
qu'il  eut  efle  déclaré  Roy  de  ludeepar  les  Romains , liu.17.  des  Antiq.  chap.  i o. 

& liu.i.des  Guerres,  chap.5x. 

11.  Que Qrinut fut enuoyé pour e^eGouuemeurdeUIudee.qutnd Arche- 

laut,fils  & fucceffeur  dudit  Herodes, fut  enuoyéen  exil  ,cequi fut  trente -fept  unt 
apresUbutaiHei Adium , auquel  temps  ledit  Arcbelaut efioit en  [un  io.de  fon 
re^»e,  liai  8.  des  Antiq.chap.i. 

iz.  Que  y aleriusGrutus, fucceffeur  deMnniusRujffus,fut  le  cinquiefme 
Gouuerneur  de  lu  ludee,efluhlydu  tempÉ^ybere,  & que  ledit  Gratut  t'en  re- 
tourna à Rome  apresuuoirregy  ir go J^é vu'i^e ans, lia.ii.  des  Antiquitez, 
chap.i.  ^7 

ij.  Que  Ponce  Pilate  fut  fonfucceffeAr,& paruinfilefixiefme 
[ exil  d' A rchelaut,  liu.i8  .des  Andq.ehap.  1. 

14.  Que  nofire  mifericordieux  Rjedempteur  fut  condamné  à mot 
/4/r,liu.t8.desAntiq.clup.5. 

if.  Queledit  P date  ayant  gouuerné  dix  uns  tuludee,s'en  retourna  à Rome 
apreslumortde  [EmpereurTybere,&‘queleditTybere  rfauoit  enuoyé durant 
fon  Empire  que  ces  deux  Gouuerneurs,  liu.  1 8 .des  An  tiq.chap.  7.  & iz . 

Pat  lelquels  vingt  & cinq  paflàges  qui  commencent  au  temps  du  pre-  qj,, 
cèdent  Siecle,&finilTent  au  liiinant, nous  ferons  voir, Dieu  aydant,com-  Seigneur 
me  il  cft  très- véritable  que  noftre  Seigneur  nafquit  du  temps  duRoyHc-  3““^*“ 
rodes  ; cc(^nefcvoitpointparlenarre'dcIolephe,ainsaucontraireilen  rodei."^  *' 

appert{  ainli  que  le  Doàeur  Goulet  qui  la  traduit  & commente  la  mar- 

3UC  luy  mcfmcs  ) que  noftre  Seigneur  nafquit  apres  lamortduditHero- 
es,  quoyqu  en  vnc  petite  Chronologie  que  ledit  Gouleta  fait  imprimer 
fur  la  fin  de  fon  lofephe,  il  ne  fuit  pas  ce  qu’il  a notte'  dans  les  liurcs  i lofe- 
phe, ains  pofé  quenoftreSauueur  nafquit  l'an  ttente-vn  du  régné  dudit  Que  Hero-' 
Herodcs,quieftl  opiniond  £ufebe,&;  apres  luy  de  beaucoup  d'autres,  8c 
notamment  de  Baronius.Maiscomme  il  eft  très  certain  quele  Fils  de  Dieu  ?an«  du”nu 
fiafquit  au  temps  du  Roy  Herodes,  S.  Mattliieu  l'ayant  dit  en  termes  exprès  «jne 

AAaaiij*^ 


BeMt  depuis 
t^tedit  Pi- 
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& intelligibles,  qui  le  fait  non  feulement  naiftre  durant  la  vie  dudit  Hcro- 
des,  mais  fut  r en  Egypte  pour  euiter  fa  cruauté, & reuenir  de  l’Egypte  apres 
lamortduditHerodcs.  Aulfi  i’eftimequeceux-là  s’abufent grandemenr, 
qui  font  viute  Herodes  fept  ans  apres  la  nailTancc  de  nollre  Sauueur;cc  qui 
ne  fe  peut,  pour  lesraifonsacnecelTitez  fuiuantes.  Venons  à l'application 
des  fufdits  palTages. 

DciborJj<!c  filais  auant  que  entrer  plusauant  en  matière,  il  faut  parler  fur  les  bords 

du'^RoTi  de  "““S  auons  appliquez  àcertccolomne  des  Rois  de  luda  : car  il  s’y  en 
luili.  voitiufquesàquatre,aupremierdcfquelsdéslecommenccinentde  la co- 
.lomne  lont  les  années  du  règne  de  lanneus,  dit  Alexandre,  qui  auoit  com- 
mence de  régner  des  le  Siecle  precedent.  Et  furla  fin  delà  colomne,dans  le 
mefme  premier  bord,  fe  voyent  les  années  du  régné  d'Hcrodes  depuis  (bn 
premier  couronnement.  Au  fécond  bord  on  voit  les  ans  du  règne  de  la 
Roinc  Alexandra  durant  la  minorité  de  fes  en  fans, &:  en  fuite  les  ans  du  re- 
* gne  de  fon  fils  Hircanus.  Au  troifiefme  bord  fe  voyent  les  années  qui  cou- 
lèrent depuis  que  Pompee  eut  pris  la  ville  de  lcruôlcm,&  réduit  l’Afie  en 
• Prouince,iu{que5àlaprifefecondedelerufalem&  mort  du  Roy  Antigo- 
nus.  Et  apres  d.rns  le  mefme  bord  troifiefme  fevoyent  les  années  qui 
coulèrent  dtpuis  la  mort  dudit  Antigonus  iufques  à la  mort  du  Roy  Hero- 
des. Or  d'autant  qu’a  la  prife  Jeierulâlempar  Pompee,  ce  fut  lors  qu’il  re- 
duifit  toute  !’A  fie  Mineur  en  Prouince  Romaine,  c’eft  pourquoy  i’y  ay  in- 
terrompu lacolomnedu  Roiaumede  ludec,laquellei’ay  recommencée  de- 
puis les  Empereurs  & T tiumuir»  ; parce  que  de  leur  temps,  à l'aide  des  Par- 
thes,  Antigonus  s’eftoitrcndnnaifttedclctulàlemcontrelesRomains,&: 
que  apres  Antigonus  Herodes  fut^y  de  la  ludec,  quoy  qu’il  reconneuft 
fonRoiaume  de  l’Empire.  Au  4 bi^^naleraent  font  lesanneesdu  fécond 
couronnement  du  Roy  Herodes ,TpTi  hit  I année  d apres  la  bataille  d A- 
dium,lequcl  Promôtoire  d’Aiftiû  s'appelle  auiourd'huy  le  Capde  Figalo. 
Demona«.  f «f  Ic  7-?^ Ifsg=  article,l’annec du  Conliilat  de  Hortenfius  & de  Me- 

iion  lie  la  Jii-  tellus  nous  fert  d’vn  grand  fiambeau  de  la  vérité  : Car  puis  que  Arifi obulus 
i decenom,apreslamortde  (âmerela  Roine  Alexandra, fit  la  guerre  à 
«itîu's  dè  fonfrereHircanuscnl’anneeduConfulatdecesdeux  Romains, il  s’enfuit 
Duc  Smi  an  nccelTairemen  t qu’en  cette  mefme  année  le  doiuen  t terminer  les  années  des 
“ *'  règnes  des  Princes  & Rois  de  luda  qui  ont  vefeu  depuis  la  8.&  dernierean- 

nec  de  Simon  Princefle  Pontife  des  Iuifsiufq^uesàceConfulat,àfçauoirdc 
1 ean  Hircanus  fils  dudit  Simon,  de  A riftobulus  premier  du  nom  filsdudit 
lean,  delanneus,  dit  Alexandre,  freredudit  Ariftobulus , & de  Alexandra, 
voulue  dudit  Alcx.indre 5c  meredefditsHircanus  j.  & Ariftobulus  i.qui 
difputcrentàquiferoicRoydésqueleurmerefùt  morte,au  Confulatdef- 
lain.ditHir-  Hortcnfius  & Mctellus.  Cequifc  fait  pumftuellemcnt  Sc  nettement, 
caum.u.an.  ii.andcrcgnequi  luy  font  attri- 

Atiftobulus.  buez  par  le  j.articki  audit  Ariftobulus  premier  de  ce  nom  l’anneequi  luy 
cftattribuee  par  l’article  4.  audit  lanneus-Alcxandre  les  trente- fept  de  re- 
«èdUV-'  gne  qui  luy  lont  attribuez  pat  le  cinquiefme  article  ; Sc  finalement  à la 
an».  HoincAlc.xandra,  les  neuf  ans  contenus  dans  le  fixiefine  article  : & ainfi 

nctf  ml”’  les  trouucra  efgalc  à la  duree  des  an- 
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necsdcs  Confulaft  ilc  Rome  depuis  l'an  huiiSliefme  de  Simon , qui  lue  l’an 
centicpcanec-rcpc  dcsGrecs  iufquesaudicConfuIac  dcHorrcnlius  & de 
Mctellus.qui  tue  l'an  deux  censquaranee-cinq  del'dies  Grecs,ainfi  qu'on  le 
voie»  l’cril  comme  l’ay  marque  les  années  de  leurs  règnes, eaneau  Siccle  pre- 
cedene  depuis  la  more  dudic  Simon,  que  au  prerene  iufques  audie  Confu- 
lae, auquel  aucc  lequel  finirenc  les  neuf  ansde  régné  de  la  Roine  Alexan- 
dra; 6c  lors  Hircanus  Ion  Hlsaifné,qui  auoie  elle  dcfia  neuf  ans  Eonrife  Hiicinui, 


depuis  la  more  de  fonpcrc,  fur  aufll  Roy,  mais  il  n e garda  que  erois  mois  '''■‘•'"‘R”* 


leSccpcrcjCarlbn  frère  Arillobulus le  luyoda, comme au/Ti  la  fouucraine 
Sacrilicarurc.  Ce  que  Amiparer.perc  du  Roy  Herodcs,qui  pour  lorsclloic 
grand  seigneur  en  l'idumce, ne pouuanr endurer, ou  ne  le  voulanr , pre- 
nant l’occation  pour  caure,afliftc  des  forces  d'Aretas  Roy  d’Arabie,donnâ’ 
vn  tel  fecoursà  Hircanus  que  Arillobulus  tût  alllcgc:  Mais  Pompee,dit  Commi«  pu 
le  Grand  , cllanr  lorsaueç  l’armee  Romaine  en  la  Syrie,  contre  les  Rois  de  Pompée  te- 
Sytie  & du  Pont,  ayant  ouy  les  raifonsdes deux  frères,  ordonna  que  Hir- 
canus  demcureroit  Roy  & Pontife  tout  enfcmbledes  luifs.  Et  c'eft  des 
.ce  temps  icy,àfçauoir  depuis  le  Cbnfulat  de  Hortenfius  6c  deMetellus, 
qu'il  faut  compter  les  quarante  ans  de  régné  que  lofephe  dit  que  ledit 
Hircanus  régna  apres  que  Pompee  l'eut  redably  , & ainfi  l’ay  ic  mar- 
qué ; lequel  régné  fc  doit  entendre  de  nom  tant  feulement , & pofnt  * 

d'erfctl;  cardurantcesquaranteannecsilfutchallc  premièrement  par  Ion  ' 

frère  Arillobulus, puis  rdlabli  par  Aretas  & Pompee  ; derechef  priué  de 
fa  couronne  & de  la  liberté  par  les  Panhcs,àla  place  duquel  ils  couronnè- 
rent fonnepueu  Antigonus;  apres  la  mort  duquel  Antigonus,  Hircanus 
eftantforti  de  la  prifon,  régnant  dcfia  le  Roy  Hcrodes  Ton  beau- fils,  Hir- 
canus vefquit  en  homme  priué&particulicr,&  non  en  Roy  iufques  à fa 
tnott.  Que  fi  ledit  Hircanusm«uruiapres  labataille  d'Aélium,  & qu'il 
cullquattc-vingtsans,  comme  nous  l’.apprenons  de  lotphe  par  l’aiticle 
17.  certes  ceux- là  fc  trompent,  d’cllimer  qu’il  clloit  mineur  quand  fon  pè- 
re mourut:  car  cela  ellant  ilauoitIors3i.an,&neantmoinsla  Roine  là  mè- 
re ne  luy  bailla  pas  la  couronne , quoy  qu'elle  luy  bailbll  IcPontificat  ; qui 
fait  voir  quelle  régna  tyranniquement  durant  les  neuf  années  qu’elle  gar- 
da le  Sceptre  & la  Couronne. 

Par  le  i4.article, qui  marque  l’annee  du  Confulatd’Agrippa  & de  Gai- 
îus,nous  auons  vn  autre  grand  Bambeau  de  cette  tant  dcTirce  6c  fi  peu  con-  &icœ. 
nue  vérité  ; Car  puis  que  leur  Confulat.fut  l’anncc  en  laquelle  la  ville  de  1 c- 
rulâlcmfut  rcprifcpatlcsKomainslurAntigonuspar  lcRoyHcrodes,& 
que  ce  fut  v^ingt-fept  ans  apres  que  Pompee  l'auoit  auparauant  prifc,cela 
nous  fait  voir  quelors  que  ledit  Pompee  la  print,  ce  fut  lors  qu'il  reduifit  * 

toutcl'Alic  Mineur  en  Prouince  Romaine,  & qu’il  mit  fin  à l’Empire  des 
Grecs  qui  auoit  duré  xjo  ans,  ainfi  qu'il  fc  voit  clairement  dans  les  demon- 
llrations  de  ce  Siècle. 

OccemcfmcConfulacnousapprenonsquand&corabicn  de  fois He- Combien 
rodcs,fils  d'Antipatcr,fcit  déclare  Roy  de  ludee  par  les  Romains  ; Car  puis  HooI 
qucHerodcs  allicgca  &c  print  la  ville  de  Icrufalcm  l'an  ).dc  fon  regne,ainfi  <!« . 
qu'il  cil  dit  au  trcizicfmc  atticlc,&  que  Agrippa  & Gallus  clloicnt  Confiiis 

AAaa  iiij 


ir 

k 


Da  premiec 
couronne- 
mène  d’H^- 
iodes. 


Des  )4.an$ 

3 Ml  coulercc 
epuis  la 
mortd'Anti- 
gonus  iuf- 
ûues  i celle 
de  Herodes. 


Années  du 
(econd  coQ- 
ronnemeut 
ae  Herodes. 


6ii  C H R O N O L O G I E 

quand  clic  fur  prife  en  Eft^  par  le  14.  article,  il  s’enfuit  qu’il  fût  donc  feic 
Roy  de  ludcc  crois  ans  auparauant  ccConfulac,  à fçauoir  auConfulat  de 
PolIio&Caluinius,ruiuantlcio.arriclc,  ccqm  fût  fait  cnHyucr,&:  fut  la 
fin  de  Icurdit  Conlulac. 

Et  d’ailleurs  cftanc  dit  au  mcfinc  article  1 4.  que  la  ville  eftant  ptife  Anti  - 
gonus  fut  mené  à Antoinc,qui  le  fit  mourir  pour  fiûre  plaifit  à Herodes  i fie 
qucparl’articlcio.ilcftditqucHcrodcs  mourat  trente-quatre  ans  apres 
qu’il  eut  fait  tuer  Antigonus, fie  ttcntc-fcpt  ans  aptes  qu’il  eut  elle  déclaré' 
Roy  de  1 udcc  par  les  Romains.  De  là  encorcs  nous  inférons  que  la  prcmic- 
rc.annee  des  trente-quatre  qui  coulèrent  depuis  b mort  d’ Antigonus  iuf- 
quesàlamorcdcHcrodes,fc  rencontre  auccla  4.  anneedu  regncd’He- 
Todes,depuisquclcsRomainsl’eurcnc(àitRoy,ccqui  fut  l'ancinquicfme 
du  T riumuirat  d’Augude, d’Antoine  fie  de  Lepidus.  Car  ce  fût  lors  que  par 
la  faucurd'Ancoinc  fie d'Augufle.fuiuant  l'article  iz.Hetodes  fût  fait  Koy. 
Auquel  temps , s'il  faut  croire  à la  vcrfion  de  Goijlcc,  on  cftoit  défia  à la 
fixiefmc  année  du  flegc  de  leruftlcm,  Antigonus  edant  dans  la  ville  qui  la 
deffendoit  contre  les  Romains,fie  Hircanus  edant  prifonnicr  entre  les  Pat- 
thes  depuis  que  ledit  Antigonus  eut  ede  déclaré  Roy  par  les  Parthes.  Or 
lôit  que  le  flegc  eut  dure  délia  (îx  ans , félon  Goulet, ainfi  que  ic  les  ay  majf- 

3 liez,  ou  que  cela  ne  foit  point,  il  cil  très- véritable  que  Antigonus  edant 
cmcurélc  maidrcdcla  ludecparl’aïdedcsPanhes , Herodes  partit  de  la 
ludce  pout  aller  demander  du  lêcours  à Malchus  Roy  d’Arabie,  lequel  luy 
ayant  ede  defnié,il  palTa  en  Egypte  vers  la  Roine  Clcopatra,Sc  de  là  en  Ita- 
lie, quoy  que  ce  fûd  au  fort  de  l’Hyuer, ainfi  qu’il  cd  dit  au  14.  liure  delo- 
fephe  chap.i  4.  fie  edant  arriuédans  Rome,  fur  la  fin  du  Confulac  de  Polio 
fit  Caluinus,  il  Içcut  fï  deztrement  gaigner  les  bonnes  grâces  d’Antoine  fie 
d’ Augudc,quc  à leur  fupport  il  fût  fait  Roy  de  ludcc  pat  le  Sénat  de  Rome 
l’an  cinquicrme  du  règne  d’Augude  aucc  Antoine  & Lepidus.  Mais  pout 
les;4.ansdcpuislamort  d'Ancigonus  iufqucsàla  mort  de  Herodes,  ils  fe 
doiuent  compter  depuis  la  prifede  Ietufalcm,qui  fut  auConfulat  de  Agrip- 

Sia  fie  GaIIusfieàranttoifiefmedurcgncduditHcrodes,aprcsIaqucIlepti- 
è Antigonus  fut  enuoyé  à Antoine  fie  Antoine  le  fit  mourir  i à^touccs  lef- 

3 utiles  allées  fie  venues  nous  employons  toute  l’annce  ttoificfmc  du  règne 
udit  Herodes  : tellement  quede  neccllicé  la  première  anncc  des  5 4.depuis 
la  mort  d’Ancigonus  va  d'ordre  auec  laquatiicfme  anneedu  règne  d'He- 
rodes,  ainfi  qu  on  les  voir  rengees  au  premier  fie  au  troifïclmc  botd  de  cet- 
te colomnc;catpour  les  années  duregne  dudit  Herodes, depuis  Ibn  fécond 
couronnement  qui  fut  en  1’  I de  de  Rhodes  apres  la  bataille  d’Aâium , clics 
fevoyentauquatricfmcbotd.  Quel!  la  première  année  de  fon  couronne - 
ment  fût  à la  cinquielme  annee  du  regne  d’Augufle  ou  du  Triumuirat , fie 
quclaprcmicrcanncedcpuislamercd’Antigonus  foie  aucc  laquathcfme 
anneeduregneduditHcrodes,  ainfi quenousl’auons  prouué  pat  les  au- 
thotitez  de  iofcphe,on  trouucra  aulfi  pat  infaillible  necelfité,quc  l’an  tren- 
ce-  fcpc  de  fon  règne  depuis  ce  premier  courormement , fit  l’an  trente-  qua- 
tre depuis  la  mort  d'Antigonus,fc  rencontreront  en  la  dernière  annee  de  ce 
Siècle  aucc  l’an  quarancc-dcuziefme  du  règne  d’Augufle,  a compter  depuis 
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la  moitdïC*far,ou4i.'du  tcgne dudit  Auguftc , à compter  depuis  fon 
premierConfulat  ou  Triumuirat. 

Que  {»  noftrcStigncur  cilnccnla4t.  ou  4i.3nnecdudit  AuguRe,ain- 
üque  la  plufpart  da  Hilloriens  en  demeurent  d'accord  , & que  nous  en  {odes  aptes  U 
auonsfait  voitlanccelOtc  pt  la  deitionllration  que  nouscnauonsdclùi  naiiTance  du 
faitSke  iil  s’enfuit  auiTi  de  toute  necefl'itc  ncccfljtante,queleSaUueuf  du  voyétno'i^ 
monde  eftné  le  Roy  Hcrodes  viuantcncorcs,  par  les  propres  textes  de  Difciplt  d«i 
lofephc:  ce  que  Goulet,  fon  intreprcte,nyautresqueie  fçachc,  n'ont  pas 
encorcsprouuc comme nousauons fait, qui  demonftronsqueran57.  du 
règne  dudit  Herodes  cft  concurrent  aue«  l’an  4 1 . & 4i.du  règne  d’Au^  - 
ftc:voitcdt  telle  façon  ,quel’an  jy.duditHeTodes  commence quanddea 
autres  quafi  finilfcntiparce  que  les  années  d’Augufte,depuis  la  mort  de  Cse- 
lât,commencent  au  mois  de  Mars  : celles  de  fon  premier  Confulat  au  mois 
-de  Septembre  : celles  du  T riumuirat  au  mois  de  Nouembre,  fc  celles  dudit 
HerodcsaliclKEuriderhyucr;  Oc  telle  manière,  quepofcle  casquefonan- 
neejy.ayc commence  dés  la  fin  de  Décembre,  il  a velcu  iufques  à la  fin 
de  la  premiereannecduSieclefuiuant,  apres  auoitregnéjy.ans  accomplis, 

&)4.  ans  apres  qu’il  eut  fait  tuerAntigonus. 

Donc,  du  difeoursque  nous  venons  defaire.onyoitclairemcntquc  contre Èure- 
Eufebe  & ceux  qui  l’ont  fuiuy  s’abufent  grandement,  qui  veulent  quele  be,  Bnoniu» 
Roy  Hcrodes  aye  furuefeu  la  naiiTance  de  noftre  Seigneur  de  fept  ou 
huidtans , & que  l’enfant  lefus  ayeeftetout  autant  de  temps  en  fa  fiiitc 
derEgypte  : Ce  qui  ne  fe  peut  en  façon  du  monde  , ouis  que  Antigo- 
nus  fut  tue  aptes  la  prinfe  de  leruCilem,  l’an  troifiefme  du  régné  de  Hcro-^‘“jo"p(;i 
des , & aptes  le  Confulat  dcfdits  Agrippa  Sc  Gallus , Sc  que  ledit  Herodes  de  Dieu, 
mourut  trente-quatre  ans  apresqu’ileut  fait  tuer  Antigonus , parce  que 
tout  cela  fe  rencontre  auec  la  naiiTance  du  Fils  de  Dieu:  de  telle  façon  que 
Herodcsn’apeufuruiure  fanaiilàncequedequelqucs  fept  ou  liuidfmois 
tant  feulement. 

Que  fi  on  répliqué  que  Ton  necomptepas  Icstrente-fcptansdurcgne  ObjedKoo 
de  Herodes,  apres  lefquels  il  mourut,  de  fon  premier  couronnement , ains  j^ïjpu^ue.'’ 
du  fécond , qui  fut  lors  que  l’Empereur  Augufie  le  fifi  Roy  de  I udee  dans 
Tlile  de  Rhodesapresqu’ileutvaincu  Anthoineau  poitd’Adbum:  Acela 
icrcfponds,quc  les  années  du  régné  de  Hcrodes  depuis  ce  fécond  couron- 
ncmentn’oncduréquevingt-huiâans&quclqucsmois , Separtant  que 
Iccomptcncs’y  peut  trouuer.  Si  on  dit  que  depuiscefecondcouronne- 
mcntiicnavcfcu  trente-fept,iamais Hcrodes  ne  fe  trouucra  mort  apres 
Tan  J 4.  de  la  mort  d’Antigonus  , ce  qui  cil  ncccifaircfumant  la  ycrité.Et 
ne  fe  trouucra  pas  auifi  que  cette  année  ; y.foit  la  j 7.  année  depuis  qu’il  eut 
cilé  déclaré  Roy  par  le  Sénat  à la  faueur  d’ A nthoine  & d’ Auguilc , ce  qu’il  q„ j 
fautquianiueiaufqucllesraifonsilmc  fcmble  qu'ilnefc  peut  rien  adjou-  ^demon  ' 
fier,  Il  on  ne  fe  veut  Ternir  de  celles  de  THiiloricn  Vingher,  qui  dit,  qu'il  •P““on. 
n’y auoit  nullcapparenceque  Dieu cuillaiiTé  viure  fi  longuement  Hcro-  / 
desapresqu’il  eut  fait  mourir  Icspctitscnfans.  Il  en  adjouilcvnc  fécondé 
qui  cil  .beaucoup  plus  preifante  ; c’cil , que  pofé  le  cas  que  Herodes  aye 
lurucfcula  naiiTance  du  Fils  de  Dieu  de  fept  ou  huiél  ans,  comme  veU'* 


6i4  chronologie 


lent  CCS  Autheius,  diffirillcmentpourroic-onttouuerque  noftrc  Sauuctr 
ayc  peu  eftrc  condamné  par  le  Gouuerncuc  Ponce  Pilate  .comme  il  le  fût 
, & lofcphe  mefmcs  en  l'article  i ).  Là  où  au 
contraire  fi  on  defeent  Icsdix  ans  dugouuernement  de  Pilate  feptans  plut 
bas,  noftre Seigneur fctrouuera  mort  deuant  que  ledit  Pilate  ÜjA  Gou- 
uerneuT. 


La  6 . colomnc,  qui  eft  desfucceflêurs  d’Alexandre  le  Grand  au  Roy- 
aume de  Syrie,  a trois  bords:  au  premier  derquels  font  le  rciledct 
années  de  la  duree  de  l'Empire  des  Grecs  iufques  à l’an  i j o.  inclus  : au  fe  - 
cond  Sc  troiûefme  fotw  les  années  particulières  des  règnes  des  Rois  qui  ont 
régné en  Syrie  durant  ce  SieclcoM  tel  ordre  que  Ion  voit  ceuxquiontre- 
gne  en  melme  temps.  Et  pour  aire  voir  à vn  clin  d’œil  cous  ceux  qui  y onc 
régné  depuis  Alexandre,  & voit  tous  ceux  qui  ont  efte  viuans  cnfcmblc- 
ment  & en  pareil  degté.i’aydtellMaGenealogicfuiuantc. 


C|,t#  Denemut  ».  dit  ly  AatIiMeuJ7-4ieSc4c«  17  AtixAif>ES  ».  Ait  i»4leiu4rei.ditlrN»Ur,pre* 
Nicinor . fecoDsl  icf.  mari  cioifidaKdt  Zebenaa  * (ecoad  miermaiideCleoapattâ.fînedE 


Des  Rois  de  ^yrie. 


ALEXANDRE  LS  GRAND,  arenter Meoixquc 
de  U ttoiâerme  Meaarclue  d«  Monde,  due  des  Gico. 


K SBLE  VCVS  , dit  Vlicaooi  miNtcator,  faccedià 

Alcztadtcau  Royaume  d'Aiîe  onde  Syrie. 


FT OLOM  Bl.filt  de  LâcMi^tfâe* 
cefleor  d* Aletaadre  daosl* Afri^ac  au  Roy- 
acme  d'Egypte. 


I SeMftetii|.ditCetaoafti» 


|.dit  Cetaoafti» 


7 Amhiocast.  d(C 
le  Grand.  Nica> 
notdcNicacor. 


t Sclencot  4.  dit 
Pbilopacer. 

Il  Dcmetiiut  premier  .dit  Sotbcf. 


9 Aot)tiocoi4.  ditFprphaaca, 
le  Noble  oonUüRre. 

10  Aftikiocui|.dit  Eopatoc. 


I r 


mari  deCIcopatra  ladite  Cleopatta.  Tfurpateor. 


PtolemeePhilometot.Roi  d'Ê- 
U< 


Il  Scleueut  19  Amhioeait.  toAntbiocoap-dUCidectitt» 
cinquième.  dit  Griffus.  — ■■ 


duEac«rat»  eus  is.  dit 
Roi  de  Damas  Oioaifiai^ 


a#  Aitioebus  i|.  a?  Aair as  troidef- 

dit  Afiaticua#  me  vfutpatcot. 


»tTi|;raett  Royd’Armeotc 
qoatricline  vltupatcux. 
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DcfqucU vingt  ncufRoisdel’Aflc-Syrie.ily  enaeu  quatre  quin’ont 
pas  cftc  de  ia  race  des  Sclcucidcs  ,ains  vrurpateurs  ou  conqueran  ts.Et  fi  de 
CCS  vingt-neuf  Rois  on  prenoit  toutes  les  années  de  leurs  régnés  , fuccef- 
fiucmcnt  duprcraicrau dernier, ons'abufcroitfi  lourdement, qu'au  lieu 
de  deux  ccnscinquantcansdcdurcc  que  Strabon  donne mdicicurcmcnt 
&vcritab!cmentàl'EmpircdcsGrecscn  Afie , il  y en  auroit  eu  plus  de 
trois  cens  cinquante,  mais  il  les  faut  prendre  le  plus  fouucjnt  conjoin<3:c- 
mciKcommcielcsay  rangées  en  leurs  colomncs,  Be  en  la  Généalogie  que 
ie  viens  de  reprefenter , voir  ceux  qui  font  frères  & confins , oncles  ou  ne- 
lieux  idcfiqucls  pluficurs  ont  régné  en  mefine  temps , foit  d'accord  de  par- 
tie, ou  pat  force  les  vns  contre  les  autres  en  diuers.  endroits  de  la  Syrie, 
&finclaiiroientpasdct'enqua!ifierRoistoutàfait:  3c  ainfirannec  i8. 
&dcinicredurcgnedu  RoiTigranesau  Royaume  dq  Syrie, 3e  la  huitf 
3e  dernière  d'Antiochus  i}.  dit  Afiaticus,  qui  régnèrent  cous  deux  en  mef- 
ine  teropsià  rçauoir,Tigrancs  en  la  plus  grande  partie  delaSyriqqu'il 
auoitjoiniSfcàfon Royaume  d'Armenie, 8e ledit  Antiochus  d'vnc  por- 
tion en  laquelle  Lucullus  l'auoitrcllabliauccles  arurecs  Romaines  contre 
Tigrancs.Ainfidis-ic,lcsdernicresannccsdc  leurs  règnes  fc  rrouucront 
finir  en  mefine  temps  que  finirent  lesdeuxeens  cinquante  ans  de  la  duree 
de  cette  troificrme  Monarchie,  appcllec  des  Grccs,dansrAfic  mineur. 

le  fçay  que  la  Prouincc  particulière  de  la  Syrie  fut  reduitte  e(t|Çfouincc 
Romaine  vn  peu  plutoft  que  le  refte  de  l' A fie  mineur  : mais  touiiours 
Pompée  ne  reduifit  toute  l'Afic  mineur  qu'en  l'anncc  du  Conllilat  de  Ci- 
céron, dequoi  il  triompha  au  Confulat(uiuant,relon.  Velle)us  Pa(crculus 
3c  auttcs.EtEucropcauliu.ti.dcfbnHi^ircdit, que  ce  fut  l'an  de  Rome 
690.0  r le  Confulac  de  Cicéron  fuit  immédiatemen  t les  1 ;ç.  an;  de  la  du- 
ree de  la Monarchiedes Grecs, donenolhe  fupputation generale,  félon 
Strabon,  cR  plus  véritable  Sc  infaillible  quctoutcscçllcsqucrcinpour- 
roit  faire  par  IcsfuppucacionsparciculicrcsdcsRois  fuccciTcursd'i^lcxan- 
dre  le  Grand. 

Et  à fin  de  faire  voir  comme  le  calcul  des  années  particulières  ne  teuient 
iamais,ou  rarement,  au  calcul  véritable  de  la  generale  duree  des  ERats, 
Royaumes  8c  Empires , excepte  de  ceux  aufquels  les  MagiRratsfont  an- 
nuels , comme  des  Archontes  ou  PtepoRs  à Athènes,  3c  des Confulsà 
Rome,  cela  fc  recueille  viCforicufcment  du  mefine Eutrope:  carenfon 
premier  liure  apres  auoir  donné  de  règne 

A Romulus  fondateur  8c  premier  Roi  de  Rome  37.  ans. 

Aux  Sénateurs  qui  regnoient  de  quinze  en  quinze  iours  vn  an, 
ANuma  Pompilius  4j.ans, 

A Tullius  Homiius  ) X . ans, 

A AncusMattiusx4.ans,  ^ i,  ' 

A Tarquin  l'ancien  38.  ans, 

A Setuius  Tullius  43.  ans, 

A Lucius  T arquin,  dit  le  Superbe , t j.ans. 
qui  rcuicnncnt  en  tout  à deux  cens  quarante-cinq  ans,  llconcludneaiu- 
rnoiss  lui-  mefines  au  contraire,  8c  dit^  y»’»/  nyauoit  y «e  deux  etns  qutrâott-^ 
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trois  4ns , <jue  les  Rois  uuoient  commencé  de  reooer  tjuand  le  Superbe  fut  chuffl 
& les  Çonfuls  eflablis  ;&  pourtant  il  ne  faifle  pasdcditc  vrayparcout, 
nuis  il  faut  ranger  les  années  des  règnes  dcfdits  Rois  de  telle  Façon  , que 
la  findel'vn  foie  le  commencement  de  l'autre  (ainfiquei'ay  Faiccii  lacd- 
lomne  des  Rois  d'Egypte  ) iufqucsà  ce  que  les  deux  cens  quarantc-rinq 
ans  dcfdits  régnés  reuienncntiulfementaufdits  deux  cens  quarante  trois 
ans  de  la  duree  des  Rois  depuis  fa  fondation  de  Rome  iufques  aux  Confu- 
lacs;&ain(ï  Eutropefe  trouuerapar  tout  véritable: ce  qui  fedoibr prati- 
quer en  toutes  autres  fupputatious  fi  on  ne  veut  errer. 

Contre  Ap-  Tellement  qu'il  ne  fc  Faut  pas  efmcrueiller  de  ce  que  Appian  Alexan- 
piin  Tar  drin  au  licu  de  deux  cens  cinquante  ans  de  duree  que Tsmpire  des  Grecs  a 

doreejlesre-  cu  en  l’Afie  mineur,  en  donne  aux  Scleucides  feulcmentfquinecommen* 
Sois  de  Sy-  cetentquedouzcansapreslamort d'Alexandre,  ou  huiâ  félon  nosde- 
ne-  monlf  rations  ) deux  cens  foixantc  dix , voire  deux  cens  quatre-vingts  & 

quatre,  s'il  y faut  ad  jouftcrlesquatorzeanneei  du  Roy  ’Tigranes  , ainfi 
qu'il  en  parle  fur  la  fin  de  fon  liuredcsguerresdela  Syrie,  parce  qu'il  fait 
fpn  calcul  comme  (i  tous,  1q  Rois  auoient  règne fucccfrmcmcnt  Icsvns 
(Ê  aux  antres  ; ce  qui  fc  peut  ncahtmoins  réfuter  par  lui-  mefmes  en  fondit  li- 

•*  urc , puis  qu’il  n ous  enfeigne  que  Scleucus , premier  Roy  de  Syrie , quitta 
non  feulement  là  femmea  fon  fils  Antiochus , mais  qui  plus  cR , vne  bône 
partie  ddfon  R oyaumc,lcfàifantrcgncr  aucc  lui  long  -temps  deuant  qu'il 
mourufl. 

Contre  ledit  quant  àccquclemcfine  Appianfurlafîn  dcfonliurc  de  la  guerre 
AppUn  fur  de  Mittidatcs  dit , que  Pompée  n'auoit  que  trétc  cinq  ans  quand  il  triom- 
UsgedePo-  p|^  dcrA(ic,il  ne  S'accorde  pas  aucc  Velleius  Patcrculus,  qui  veut  que  le- 
dit Pompée  foit  né  aûConfulat  de  C.AttiliusScrranus,  & Q.-  Serullius 
Cxpio.  Que  fl  cela  eft  , & que  Pompecn'cnayc  triomphé  qu’au  C'onfu- 
latdc  ^yllanusSt  Murena, comme Eutropcnouslc  met  en  fait,  ilfalloic 
que  Pompée  fiift  lors  âgé  pour  le  moins  de  4 ans  ; à quoi  ic  m'arrefte  plu- 
toft  qu'à  ce  qu’appian  cnaefcritimaisicnc  fuis  pas  refolu  d’accorder  icy 
toutes  les  contradi^ions  desautres  HiRoriens, mon  feul  but  a cRé  de  faire 
Voir  comme  dans  la  ià(nâ:e  Chronologie, il  n’y  a nullcs  véritables  contra- 
rictez,  quoi  qu’il  y .tycfouuent  en  apparence  beaucoup  de  grandes  dilE- 
cultez.  C’cR  aflez  difeouru  furlafixiefmccolomne. 

Del  Roit  LalèpticfraecolomnedcceSiccIccRdurcRcdcsRoisd’Egyptciufques 
d'Egypte,  àccque  leRoyaume  fiitrcduitcn  PtouinccRoinaine,enlaquclleyadcux 
bordsdanslcfquclsfont  Icsans  de  la  duree  des  régnés  des  R ois  d'figyptc 
difpofczcommcilfàutqn’ilsfoienc,afinqucla  11.  & derniere  année  du 
règne  de  Cicopatra  finirtc  auec  l’annecdelabacaillepcrduëparfon  an- 
toincau  promontoircd'A(Rium,&  foit  la  dernière  année  de  l’Empire  des 
Grecs  en  Egypte, où  il  a duré  ) 4.ans  plus  que  dans  l’afie  mincur.  tcllcment 
quetoutc  la  duree  derEmpiredes  Grccs,a compter  depuis qu’ Alexandre 
uW  eut  vaincu  Darius,n’a  duré  que  150.  ans  en  Afie, 8c  184.  ans  en  afFrique.  A- 

rEmpire'de»  P‘'“  Icqucl  tcmpsles  Romains,  fousleurs  Empereurs,  furent  lesfeuls  Mb  - 
Grcci . tant  natqucs  delà  terre,dcfquclsnous  parlerons  à prefcnt,paKc  qu’en  fuittede 
^ficqncn jçj  dernières colomncs , à fçauoit  de  celles  des  Rois  de  Syrie, 

gypt  . _ ^ 
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&dccellcdesRoisd‘Egypte,i’aypIacélacolomne  de  la quacriefme Mo- 
narchie,qui  fût  celle  d CS  Romains. 

Apres  donc  que  le  i^rand  Pompée  eut  heureufement  & en  grand  Capi- 
raine  réduit  toute  TA  fie  Mineur  en  Prouincc  R omainc , ce  qui  arriua  l'an  pire  du 
du  Monde  4159.  enrannecduConfulat  de  Cicéron,  dés  lors  cefTcrent  les 
Grecs  d’auoir  l’Empire  fur  les  nations  de  la  terre,  & fut  la  République  Ro- 
tnaine  comme  la  Dame  & Maiftrcire  de  tous  les  autres  Edats;  Et  ce  fut 
lorsaulfiquc  les  guerres  ciuiles  eurent  leurs  commencemens  dans  la  ville  ci*ij 
deRomc,dcfquellcsrvndespluscoulpablcsfiitence  temps  Catilina,fêlonf«iRo®'-. 
qu'on  le  voit  dans  Ciccron,dans  Salulfe,  Eutropc  & autres,&:  durèrent  ces 
broüillcties  refpaccdcquinzcannccs depuis  la  fin  de  l'Empire  des  Grecs 
en  l'Afic  Mineur,iufqucs  à laprcmicre  année  de  l’Empire  de  Cæfàr;  durant 
le  temps  defquclles  quinze  années  i'ay  coupé  la  continuation  de  la  coloin- 
nc  de  la  Monarchie , quoy  qu’elle  fuft  à la  République  Romaine  : mais 
d’autant  que  la  Monatchieappartient  proprement  à vn  fcul,&;non  àplu- 
ricurs,icncconfticuclccommcncemcnt  de  la  4.  Monarchie  que  à lapre- 
miercanneede  l’Empire  de  luliusCxrar,dcIaquellciled  temps  de  parler. 

Commencement  de  t Empire  de  Caftr,  Chef  de  lé  ijtiéirufme  Monarchie 
du  Monde,  ditte  des  Romains. 

L’a  N du  Monde  quatre  mille  cent  cinquante  trois,  qui  fût  le  cin2 
quicrme  iout  de  la  cinqnante-ncuficfme  fcpmainc  de  Daniel,  & ainfl 
l’an  411. dcfdites  yo.fepmaines;  l’an  10. du  règne  deHircanus  Roy  des 
1 uifs  ; l’an  1 5.  de  la  ptife  de  1 irufàlcm  pat  Pompée , comme  au (C  l’an  1 5.  de 
lafindcrEmpitcdcs  Grecs;  l’an  ttoincfmc  du  regnede  Cleopatra  Roy  ne 
d’Egypte , fut  auffi  le  commencement  de  la  quatticfme  Monarchie  du 
Monde,  qui  fut  appcllce  ccllcdes  Romains,  pareeque  ce  fut  lors  enuiron  le 
mois  de  Mars,  au  rapport  de  Plutarque , que  à la  fefte  des  Bachanalcs  les 
deux  Confuls  Lentulus  & Marcellus  s’en  cftans  fuis  de  Rome  aucc  Pom- 
pée ic  le  Senat,quc  Caius  Iulius  Cçfat  grand  & vaillant  Capitainc,né pour 
1 Empire  de  l’Vniucrs,  de  fimplc  Citoyen  & Patrice  de  Rome,  s’en  rendit  1 
tout  a fait  le  maiftre  & l’vnique  Prince  (buuerain  de  tout  l’Empire  des  Ro- 
mains, la  duree  duquel  Empirei’cftablis  depuis  la  première  année  de  l’Em- 
pire de  Cæfar,qui  finit  en  l’annce  du  Monde  quatre  mille  cent  cinquante- 
quatre, iufqucsàrannccduMondecinqmillcvn,  àlaqucllc  année  l’Em- 
pire Romain  fût  diuifé  entre  les  Grecs  & les  François.dcmcurant  tout  l’O- 
ricnt3UxGrccsfousl’EmpircderimperatticcEitcne,quicftablit  le  fiege 
defon  Empire  dans  Conftantinople;&  tout  l’Occident  aux  François  fous 
l’tmpire  deleurRoy  Charles,ditlcGrand, de  laquelle  diuifion  nous  dif- 
courrons  en  temps  Sc  lieu.  Reuenons  à nolfre  Cilàr , duquel,comme  de  “ 
tous  fes  fuccc(rcuts,ic  donnetay  ci-apres  vne  efpece  d’abrege  beaucoup 
plus  généalogique  pour  fçauoir  la  fuite  des  perfonnes.que  non  pas  hillori- 
que,  n’eftant  mon  intention  en  ces  prefens  difeours  de  traitter  au  fonds  de 
l’Hilloite,  ce  que  nous  referuetions , Dieu  Icpermettant  ,à  beaucoup  plus 
amples  volumes  û le  cours  de  la  vie  de  l’homme  le  pouuoit  foulftir  : Sc  icy 
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nous  n'auons  autre  but  que  de  bien  vérifier  la  fuite  véritable  de  la  làinâe 
Chronologie  auec  lafuccinte  application  des  autres  fuites  profanes, pat 
les  filiations  5i  fuccelTions  des  petionnes  qui  auront  vefeu  en  mefine  temps 
ficfucccdc  les vnesauxautres, comme nousauons fait  iufquesicy. 

Cxfat  uii.  QaiM  /a/iwCrf/ir.filsd'vnautreCaiusluliusCxfar.quinc  paffa  pas  la 
dignité  de  Pretcur,5c  de  A urelia  fille  de  C.  Autclius  Cotta , nafquit  a Ro- 
me le  1 1 . de  luillct  en  l’annee  du  Confulat  fixiefmc  de  Marius.qui  eut  pour 
compagnon  Valerius  Flaccus.  Il  répudia  ColTutia  fa  première  femme, puis 

eCpou(aCornelia,filledcCinna,delaquelleilcutfahllc lulia : En  troilief- 

me  nopces  il  cfpoufa  Pompeya, fille  de  Pompee  & niepee  de  Sylla, laquelle 
il  répudia  auffiàcaufedes  amoursqu’elle  auoitaucc  P.Clodius.  En  qua- 
tricfmc  nopcesil  cfpoufa Calphutina,  fille  de  Pifo.  Cet  homme  fut  làns  fé- 
cond de  fon  temps  en  toutes  les  plus  dignesqualitcz  qui  fc  pcuucn  t dcfirer 
à vn  <rrand  Monarque  : & cftant  ne  pour  commander  à tous,dc  particulier 
qu’il'eftoit  dans  la  ville  de  Rome,  apres  qu’il  fût  paruenu  à la  dignité  de 
Conful,  & qu'il  eut  dompte  les  Gaules, par  oecafion  & pirdcflcin  il  fc  ren- 
dit fculmaiftrc  de  la  Republique,8cfut  IcprcmierÉmpcreurdç Rome, fur 
laquelle  il  régna  cinq  ans  cntier$,commc  nous  les  auons  marquez. 

Vcllcius  Paterculus  dit  que  les  guerres  ciuiles  commencèrent  au  Confu- 
EicliitcilTc-  lat  de  Lucius  Lentulus  & Caius  Marccllus  ( il  entend  parler  de  la  guerre  ci  - 
mentfbtVcl-  uilc,  qui  rciiucrfa  la  République)  apres  705. ans  que  la  ville  fut  fondcei 
nc&’E  «r  donc  ce  Confulat  fut  l'an  de  Rome  7 04.  puis  qu’il  fût  apres  l’an  703.de 
tT«,  * Romc,fclon  ledit  Paterculus,Gins  que  pour  cela  tl  le  faille  corriger, comme 
"Vingher  a cftime',  croyant  que  Paterculus  pofe  ce  Confulat  en  l’annee  de 
Rome  7 03.au  lieu  qu’U  dit  que  ce  fût  apres  l’anncc  703. & ainfi  en  ladite  an- 
née t o 4.  Tcllctnen  t que  Pompee  & les  deux  Confuls  ayans  eft é cliaffcz.ou 
\ s’en  eftans  fûis  de  Rome  en  laditcannee  7 o 4.  & Cæfar  s'en  eflant  rendu  le 
mairtrecnlamefrac  année,  & ce  des  le  moisde  Mars,  comme  nous  auons 
défia  dit,  & ayant  efte  tue,  félon  Eutropc,  l’ap  709.de  Rome,  nous  con- 
cluons nettement  qu’il  eft  mortapres  auoir  tenu  l’Einpite  cinq  ans  entiers 
& quclqucsiours;  dcfquclles  cinq  années  les  trois  dernières  il  fiit  Diélateur 
perpétuel , & fut  tue  le  15.  de  Mars  l’an  de  la  fondation  de  Rome  fept  cens  &; 
qua'fi  neuf,  Eutrope.  Maisquand  Suetone  dit  quelors  qu’il  fut  tué  il  auoit 
, 56 .ans, cela  s’entend  qu'ilauoit56.ansaecomplis,&  qu’il  eftoitentréen  fon 

année  57. Et  lors  aulu  que  Egnatius  dit  que  ce  fûtau  troificfmc  an  de  fa  Di- 
éfaturc,  cela  s’entend  de  fa  Diélature  perpctuclle,car  il  fût  ci  nq  fois  Diéfa- 
tcur.  Voyons  l'Empire  de  fon  fucceffeur . 

Le  fécond  Empetcurde  Rome  fut  Ofiduiut  Cxfar  Juguflitf,  fils  d’Oâa. 
AuguOe.  jj.  fille  de  Marcus  Accius  Balbus,  & de  lulia  ferur  de  l’Empe- 

reurlulius  C.xfar,dclanaifrance,aage8£rcgne  duquel  nousauons  défia 
alfcz  amplement  difeouru  fur  la  troificfme  colomne  de  ce  Siècle  i il 
fût  adopté  par  l’Empereur  lulius  Catfar  fon  grand  oncle , & par  fon 
telLament  fait  fon  heritier.  Il  efpoufa  premièrement  la  fille  de  Pu- 
blius  Setuilius  Ifâuricusi  puis  Claudia  , fille  de  Publius  Claudius  & de 
Fuluia  i en  troificfme  lieu  Setibonia  , veufue  de  deux  Confuls  fes  pre- 
miers maris;  & finalement  Liuia  Drufdla , laquelle  il  ofta  à fon  mary 
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Tyberc  Ncron,fiuoy  qu’ellcfûft  défia  cncefnte,  & quelleeuft  eu  défia  du- 
ditNcronfonfilsTybét'c'qüifuccedaàl'Empire.  linafquic  au  Confulat 
de  Ciccron,  cb'mtne  ‘rfvyùs  auons  délia  vcu,&  mourut  au  Confulat  de  Sex- 
tuîApuleiusaiS*et.Pompeiusaagéde76.ansmoins55.iours.  Il  fùtCon- 
ful  vn  iour  deuant  qu’il  eut  accompli  la  1 o.  de  fes  anneei  aprca  709.  ans  de 
là  fondation  dcRbine.  H gouucrnau.atl-lauccAhtoine  depuis  fon  pre- 
mier Confulat, & 44  ansfeul,qnifonct!ri’tout’5é.ans,  £*rro9e;^/Y?«r,  te 
fut  fcul  Empcreiirapresran  delà  fondation  de  RoiAe  71 1.  Sextut  jturelûu  Vi« 

lequcl'fc  trohipc  quand  il  ditfqufc  Augufte  auoit  commencé  Tan  i’Auguife. 
77.  de  fon  aage  quand  il  mourut;  car  tout  au  contraire  il  nauoit  pas  du 
tout  achcué  l’an  7é.di:  fop  aage.ainfi  quenousauons  veu  en  la  demonftra- 
tion  des  années  & des  mois  de  fa  vie  & de  fon  regnc,&  comme  Suetone  l’a 
très  curieufemenc  remarqué. 

Et  cependant  de  tous  cc^aflàges  qui  coTtent  les  années  de  la  fondation  D.mona,.; 
dt  Rome,  fie  luttûusdecelujf  d Eutrope  cy-deuant  allégué,  qui  dit  que^'“o  <1*  1* 
XL'atfar  fut  tué  l’aiïdc  la  fondation  de  Rome  fept  cens  & quafi  neuf}  & de  ^ 
cèlùy  dé  Paterculus,qui  ilk  qUe  Augufte  fon  fuccelfeurfiit  Confiil  aptes  la-  Uon  dzTo^ 
dite  innée  f Ô9.'  noüîcô/icluons  que  la  ville  de  Rome  fût  fondeeau  35.Sic- 
de  du  Mondclan  d’iceluy  34  jr.qui  fut  l’an  premier  d’Eaechias  Roy  de  lu- 
di,8cr3nio.dèSalmana(rar4i,Soyd’Aifync.  ^ 

Etd’autantque  loncompteles  anneesd’Augufte  enquatfedifrerentes  Que  !.. 

l■9nt^r^e  /4«f>  A i-  . . < 


nccs  du  rc- 


' 1 -f wiuu^ucuini 

maniérés,  felttn<îue  les  opinions  des  Awheurs  lont  diuetfes , outre  ce  que  

noüsauonsdefiaditenlacolomnetroificfmedeceSiede,  nous  en  dirons  rrl^com" 

•^ncoresicydeux  mots,  quand  ce  ne  feroit  que  pour  expliquer  les  quatre 
bords  qui  fe  voyent  à la  duree  de  l'Empire  d’Au^fte.  Surquoy , en  genc- 
ral,  fera  notté  que  toutes  lesannees  de  l’Empire  d’Augufte,  comme  auflî  de 
l'on  prcdcceircur,finiircn  t ou  commencent  dans  les  années  du  Monde  vis- 

à-visdcfquellesellcslbncmarquccs.commeauindemefmctouresles’an- 

jices  appliquées  à la  làinéle  Chronologie. 

L’an  du  Monde  quatre  mil  cent  cinquantc-neuf  lût  la  première  an-  Pt'miec 
nee  du  règne  de  1 Empereur  Augulle,fuiuant  l’opinion  de  ceux  qui  veu 
lent  quel^esannees  de  fon  Empire  foientcomptees  depuis  la  mort  de  fon  m^e 

predcceneurCxlar,quifuttuelci5.iourdumoisdeMars;  ti  fonrees  an  ^'^efar.  ' 

ncc$contcnuësdanslepranietbordde&colomne,&finiirentenl’annce 

■du  Mondcqu'cllcsloncmarquccs. 

L’m du  Moride  4. «o.fiit  la  première  année  do  régné  d’Augufte , fui. 
liant  l opinion  de  ceux  qui  veulent  que  les  années  de  fon  re|ne  foient  lli  ét 
coniptccsdepuislcxa.de  Septembre,  qui  fut  le  iour  auquel  il  entra  à fon  P“” 
premietCqnfulat,oudepuitlea7.iour  deNouembre  Puiuant,  qui  fût  leitôu%t; 
lourauquelfutconclu  IcTnumuiratd  Augufte,d'Antoine&dcLcpidus-  >'  Triam-ij 
tellement  que  qui  voit  les  années  du  Confulat  voit  celles  duTriumuitat’ 

& font  dMs  le  fécond  bord  ; & cclle$-cy  commencent  en  l'annee  du  Mon- 

dequcielcsay  marquées  :& pour  voirexaûcment  comme  elles  commen- 
cent & Aillent , faut  aller  voir  la  precedente  demonftracien  faite  fur  la 
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L’an  du  Monde  4i7i.fut  lapremicreannecdu  rçgncd  AiJguftc.fuuun* 
Topinion  de  ceux  qui  veulent  que  ion  les  compte  feulement  depuis  la  ba- 
taille d’Aaium , eivlaquçlle  fon  compétiteur  Anioiutjfut  yaipci^ce  qui 
cheut  au  fécond  iout  du  mois  de  Septembre , & font  ces  années  .marque» 

dans  le  troifiefine  bord,  ’ jm  a 

bo,a.  Et  l’an  du  Monde.*!?  j.  fut  la  première  annee  de  l E^irtd  Augulte, 
Ans  depuis  li  fuiuantl’opinion  dq  ççp.x  qui  vculerit  qu’on  commence  dç  compter  cesan-  ^ 
nees  depuis  la  mort  de  ClcopatrjhR.ojnc  dernjered'Egyjptc,qui  hit  le  xp. 
ioutd’Aouft:  carcefutlorsquele  Roiaume d'Egypte  for, réduit  en  Pro- 
uince  Romaine, & que  Augufte  demeura  feul  & paifiblc  Empefeur  de  tout 
l’Empire  Romain,  & ces  années  font  dans  le  quatricliiie  bord  de  cette 

colomne.  , , ' . i 

De  toutes  Icfquelles  quatre  façons  il  y a des  Autheuts  qui  comptent 
U Iesanneesduregne.oude  l’Empire  d’Augufte  Icfquelles  i ay  ainfi  expri- 
FJs  aï  D.CU  njees  afin  d’accorderà  vne  feule  fois  toutes  lesdifficultezqui  k pcimçm 

rcàcaufedeladiuerfitédecesquatremanieresd’anneesfut  lanailfance  in- 

4s.a  Augu-  ^-^y^j^piijjçQicuSauueutduMonde, laquelle  nousauonsci-dçuapt 

demonfttee  cftteaduenuë  en  dcuxdiuerfcs  maniérés  en  l'annee  41.de  1 Em- 
pire d’Augufte, à fçauoir  en  l’annee  41.  depuis  la  mort  de  Ca;far,  fumant 
l’opinion  de  ceux  qui  veulent  que  noftre  Seigneur  euft  rrente  ans  accom- 
.plisquand  il  fut  baptifc,  ou  en  la  quarantc-deuxiefmc  depuis  le  pternicr 

.ConJfulatd’Augufte,fclonceuxquivculcntquenoftreSagncutne^foit 

"que  commencer  l’an  trentiefme  de  fon  aage  i & ainfi  de  toutes  fà^ns 
noftre  Sauucur  nafquit  en  la  quarante-  deuxicûnc  année  de  l'Empire  d A«-^ 

^ LahuiftiefmecolomnedeceSiçcleeftdelafuitcderordredcsConfu- 

lats  & Confuls  de  Rome, qui  font  lesannees  de  nos  prcuues  depuis  le  Con- 
fulatde  LucinsCtecHms  M«e//i«,quifutConfulcnl’annec  centfeptante- 
deux  de  l’Empire  des  Grecs:  & d’autant  que  pour  le  peu  d’efpace  du  papiet 

nousauonseftccontrainsdenouscontentet  démettre  le  nombre  dcldits 

Confulatsdcpuisceluy  de  Luciu  iufquesà  celuy  des  deux  Gemini , qui  fu- 
rent Confuls  Van  quinziefme  de  Tibcre,  & que  nous  n’y  auons  peu  mettre 
les  noms  defdits  Confuls;  eftansneantmoins  grandement  confiderables, 
parce  que  nous  nous  en  feruons  pour  prouuer  les  années  du  Monde.  Le 
Letfteur  pourra  voir  IcsConfulats  de  Rome  que  nous  auons  cy-deuant 
donncaueclcsOlimpiades,oùlesnomsde  tous  les  Confuls  y font  expri- 
mcz,dcpuis  les  premiers  iufques  à ceuxqui  furent  Confuls  au  temps  que 

noftre Seigncutfiitbaptifc,m’cftantcontentcd’enanoirexprimc  les  plus 

remarquaUes  dans  ladite  colomne  de  noftre  fàinifte  Chronologie , depuis 
leditLAoariufqucsauxdeuxGemini.  n . 1.  • • 

La  ncufiefme  colomne,  qui  eft  la  demiere  de  ce  Siècle , eft  de  1 ongi- 
ne  des  chofes , & des  perfonnes  illuftres  , en  laquelle  on  voit  l’ongme 
de  la  quatriefme  Monarchie  du  Monde,  qui  fut  celle  des  Romains  fous 
leurs  Empereurs,  defquels  y ayant  colomne  particulière  nous  n’en  dirons 
pasicydauantage. 
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On  y voit  icy  l'origine  Sc  le  commencement  du  fixielme  Aage,qui  com-  <• 
xnencc  auec  la  nairtance  du Filsde Dieu , & finira  auec  le  Monde.  Nous 
auons  défia  difcouru  fui  les  âges  au  ptemict  Siccle , auquel  nous  tenuoyons 
les  LedFeuts. 

FiniflônsdoncceSiedcencomptantrandu  Monde  4100.  proùuépar  Fin  du  44; 
le  1 40.  Confulat  depuis  le  Confulat  de  Lucius  des  Machabees , qui  fur  ce- 
luy  de  l'Empereur  Augufte  pourla  treizicfmc  fois, auec Caninius  Gallus,fe- 
lonPartrculus,  ou  Siluanus, félon  Epiphane,  ces  deux  Autheurs  poüuanc 
dire  vrayi  & Siluanus  auoireftéConluI,  tant  auec  ledit  Augufte  que  auec 
Gallus,  ou  auoic  efte  fiibrogé  audit  Gallus  fur  la  fin  del'annec. 


SIECLE  XLIII.  DE  LA  CREATION  DV  MONDE, 

£t  le  premier  de  la  Grâce  ^ onde  la  rédem- 
ption d'iceluj. 

NO  V s voicy  par  les  Mifericordes  infinies  du  bon  Dieu , arriuez  à co 
Siècle  que  lesSainds  Peres  ont  fi  ardemment  defirc,  & le  genre  hu- 
, main  fi  peu  mérite.  Le  premier  Siecle  de  la  Grâce,  qui  eft  le  quatante- 
troifieTme  du  Monde,  fur  le  rencontre  defqucls  ie  ne  fçaurois  taire  l'in- 
croyable contentement  que  i'ayrcceu,  de  voirpar  les  liaifons  de  la  fàinûc 
Chronologie,que  la  première  annee  du  premier  Siecle  do  laGrace  (bit  con^ 
currente  auec  la  première  annee  du  Siecle  4j.del'aageduMonde,  parla 
feulcdift'crcncedcsreptioarsquitiennentdelafindeladernicre  atueedu 
Siecle  precedent. 

Ce  Siccle  donc,qui  eft  le  premicrdc  la  Grâce,  & qui  fc  voit  en  la  4}.  pa^ 
gede  noftre  fàinde  Chronologie,  eft  diuife  en  neuf  colomncs  principales, 
defquelles  neuf  la  troificfinc,  quatre,  cinq,  fix&fcpticfine,fc  finilTent  en 
vncrculc,ainfiqucnousvcrronspar  la  fuite  du  difeours  de  eeprefent  Siè- 
cle. 

La  première  colomnc  eft  de  lafuitedesannees  du  Monde  derqucUcs  ce 
prefent  Siecle  eft  compofe'. 

La  féconde  contient  lcsanncesdcnosprcuucs,quifôntlcsansdepuisla  4.4.  liafoo.’ 
Grace,c'cftàdircdepuislanaillàncede  noftre  Seigneur,  laquelle  forte  de  D«»»nnM 
ptcuuc  durera  iufqucs  à la  confommation  des  Siècles  j aufqucllcs  années  de  ^°Roine 

la  G race  nous  fbmracs  liez  par  la  quarantc-fixielmefic  dernière  liaifonpri-  >«  •nidel» 
fe  de  la  làinôe  Efaiturc  par  ces  fainds  textes , Or  fa»  (juinxitfme  Je  lEm- 
pire  de  T Aere,  U parole  dit  Seigneur  fut  donnée  au  defert  à lean,  jils  Je  Zacharie-, 
&enceîiours-làls.$'ii  Vint  de  Nazareth  de  Galilee  au  lourdtôn, vert  leam 
pour  ejlre  haptifé  par  luy,  û"  iceluy  l Es\  s commenf  oie  lort  tan  trentiefine  Je 
fon  aage,  Luc  y Or  l'an  quinzicfme  de  l'Empire  dcTibere  ayant  com- 
mence au  huidiefme  moisdu  Confulat  de  Apius  lulius  Silanus,&  P.Silius 
Ncrua,&  fini  auhuidicfracmoisdu  Confulat  fuiuant.qui  fut  de  C.Rubcl- 
lius  Gcminus,& C.Furius  Geminus.  Puis qucparnosprcuucsprcccdencos 

BBbbjÿ  ' ' 


6zi  CHRONOLOGIE 

IcConfulatdeSilanus&Ncrua  fctrouue  cftre  le  iSj.  Confulat  depuis  le 
Lucffu  des  Machabccs,  & que  ce  169.  Confulat  ferc  de  prcuuc  à l'an  du 
Monde  41x9.  ils’enfuicneccllàirement  que  le  Confulat  quifuit  apres, qui 
ell  ccluy  des  deux  Gcmini,fert  de  preuue  à l'an  du  Monde  41  )o.  Or  l'an  15. 
derEinpiredcTiberc  entrant  iufqucsauhuiâicfine  moisdudit  Confulat 
des  Gemini, il  s'enfuitquel'anneeduConfulatdes  Gemini,  & l'an  quin- 
aiefraedeTibcre.n’ellqu'vne  melrne  annee,  cftansl'vne& l’autre  con- 
cutrcntescn  huiâmoisdel'anneedu  Monde , ain(i  qu'illcvoitoculaire- 
ment  en ladeinonllration  que nousauons faite  auSiecle  precedent  fut  la 
nai  ifance  du  Fils  de  Dieu.  Que  H le  Confulat  des  Gemini  & la  quinzicfme 
annecdel'EmpiredeTiberefontvnemelmechofc,3t  à ccttcquinziefmc 
annee  noftte  Seigneur  commen  ça  d'auoir  trente  ans,  ou  qu'il  les  eut  ac- 
complis, comme  la  plus- part  des  Aucheutsie  veulent,  il  fenfuitncccirairc- 
ment  que  l'an  j o.du  Fils  de  Dieu,  qui  fût  le  30.  des  ans  de  la  Grâce , eft  con- 
current auec  l'an  i;  de  l’Empire deTibcre,&3uecl’annecdu  Confulat  des 
deux  Gcmini;& cela  eftant,l'an  30.de  laGrace,comme  l’an  I {.dudit  Tibere 
& Confulat  dcfdits  Gemini , fert  de  preuue  à l‘an  413  o.du  Monde.  Que  (i 
l'an  30. de laGraeeprcuucl’an du M0nde4t30.il  s'enfuit  que  le  premier 
an  de  la  G race  fett  de  prcuuc  au  premier  an  de  ce  43.  Sieçle , a fçauoir  à l'an 
du  Monde  41  o 1. comme  les  fuiuansdela  Grâce  aux  fuiuansduMonde  iuf- 
ques  à la  confommation  des  Siècles. 

La  iroi  (icGne  colomnc  de  ce  Siècle  contient  les  Che6  vifibles  de  l'Egli- 
(è,  qui  font  les  fouucrains  Pontifes  des  luifs,iufquesà  la^^ort  &Paflion 
du  bauueut  du  Monde  noftte  Seigneur  I E s V s - C H R I ST,en  la  perlônne 
inrquesàU  duqucl l'Eglife desChrcfticnseutfbnotigine &commcnccmcnt , Sc  àlâ 
Mort  & PalTîon  fa  confirmation  & fon  dtablilTement  -,  à caufe  dequoy 
i’eftiincqucCa'ipliefutledcrnierPontifelcgitime  des  luifs,  & S.  Picrrele 
premier  de  l’EgUfcChrclficnnc,duqucl&defcs  fucceficursnousdifcour- 
rons  cy-apres.  Et  icy  fur  la  fin  de  la  Sinago^ue  des  luifs  & de  leurs  Ponti- 
fes, il  efi  temps  de  faire  voir  noftreaduislur  l'ordre  dcfdits  Pontifes  que 
nousauonstenu  depuis  Aaron,  qui  (ut  le  premier  iufques  à Cai'phc, que  i'c- 
Ilime  auoir  cfié  le  oernier  : car  de  luy  6c  de  fes  predecclfeurs  nodre  Sei- 
gneur difoitviuant  au  Monde,  Qu'ili  tPoient  aJSk  en  Uchdircde  Moyfe,& 
partant  qu’il  Ut  faüoii  ouir  ^ efeouttr, faire  ce  quili  difoUnt , ^ non  cequilt 
faif oient.  Mais  aufii  depuis  que  nodre  Seigneur  eut  accompli  la  Loy , & 
que  de  fa  facrce  bouche  il  nous  eut  aflcurc  que  tout  efloit  accpmply , & que 
cnfuitedcrabifmc  de  fes  mifericordes  il  eut  donne  le  commandement  à 
(àinid  Picrred'auoirlcfoin&laconduitedcfcs  brebis&de  fes  aigneaux  ; 
' c'edfansdoutequela  Sinagoguedesluifitaeulà  fin, &que  nous  n'auons 

plusedé  obligez  de  les  clcoutcr,  & moins  de  croire  que  leurs  fouucrains 
I Pontifes  fulTcnt  plus  ailîs  en  la  chaire  de  Moyfe  : & partant  nous  foude- 

nonsque  ledit  Caïplieaedé  le  dernier  légitimé  Ponufe  des  luifi,  6c  que 
fonauthorite'acefiequandcelledeS.Pierrea commence'.  CarnodreSei- 
gncurn’cdoit  parvenu  pour  oder  laLoy,mais  pour  l'accomplir;  6c  c'ed 
pourquoy  tant  qu’il  (ùt  au  Monde  il  fût  luy-mcfme  obciilànt  à la  Loy  & 
„ auxcetemoniesludaiqucs. 


Des  Chefs 
vifibles  de 
rEgUfe,  du- 
xanc  U Loy, 
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£c  d'autant  que  en  l’ordre  des  Pontifes  ien'ay  fuiui  ny  les  Chroniques 
desHcbrieux.ny  Philon,  ny  lofcphe,  parce  qu’ils  neprcuucnt  pas  leur  di-  Poiiufo  de^ 
re  & que  en  beaucoup  d’endroitsils  (ont  contraires  àl'ordte  que  i’ay  tiré  de  Phdon,  a» 
rEfcciturcfainiJlc,  il  efliullc  & très -raifonnablc  que  outre  les  textes  que 
i’ay  cy-deuant  alléguez  liirchafquc  Pontife  ie  rende  expreflement  raitbn  ny  de  lofe- 
demonfaiâ:  car  de  fe  départit  legercincntdcccsAutheurs.iclcrois  blaf- 
mablc  (leux  mermes  Uc  l'clloient  d'auoir  quitte  les  vetitez  itilàillibles  qui  lum,.  ' 
fetrouucntdans  l'Efcriture  : car  quand  l'Efcriturc  celTe  de  nous  donner 
l'ordre  Je  le  nom  des  Pontifes,  alotsauec  refpcél  ie  me  rcngeàfuiure  ce  que 
lofcphenousenalailTc.  Et  parce  que  c'elHuyfeul  qui  feglotiHe  d'auoir  le  Comtctorc*' 
mieux  fait  fur  cette  matière,  & qu’il  a efetit  le  dernier,  Sc  ainfi  qu’il  a peu  & . f»'  J.’otî 

deu  mieux  faire  que  1 es  au  très,  nous  nous  arrellcrons  feulement  à examiner  poutift». 
ce  qu’il  en  a dit,  tant  par  fespropreseferitsque  par  la  fain  Ae  Bible  ; 8c  com- 
me nous  auons  au  Siècle  precedent pofe certains  paflàgcs  dudit  lofcphe, 
pour  prouucr  par  luy  mermes  la  duree  du  règne  d’Hctodcs,  nous  en  pofe-  ! 

tons  icy  d’autres  ^ourdellruirc  l’ordre  de  ces  Pontifes,  en  ce  qu’il  cft  con- 
traire feulement  a la  faincte  Elctiture  : car  il  dit  en  premier  lieu. 

I.  Quele  RoySdlûmonl'dn^uatrufmedefonrtgnecommençéde  fairelnpir  Foniemtnt 
leTemplede Oirii, liu.S.dcs  Antiq. chap.4.  félon  la  vetfion  Latincde Gou*  venubl». 

Ict, laquelle  i’ây  ordinaircmcntfuiuie;  ou  chap.i. félon  la  vetfion  Françoi- 
fe  de  G cnebrard  : 8c  ce  que  dit  1 ofephe  en  cet  endroit  eft  très- vetitable,cat 
l’Efcriture  le  dit  ainfi,  yRoisé.&ci.  Paralip.^. 

1.  Q^uecc  fut  cin^ceni  deux  MS  depuis  k fonte  de  tE£ypte,\ia.t. chip  .^Sc- (cfhe,(m\a 
Ion  Goulet;  OH fMiy«i>ry«4rrc-v»»^Mdoir;(c,liu.8.chap.».felon  Genebrard:  ansdepms  1» 
enquoy  lofephe  s’efloignedela  vérité en  toutes  façonr,car  au  fufditscha-  qJ^',uTein- 
pitres  des  Rois  8c  du  Paralipomenon  il  efl  dit  en  termes  exprès, clairs  8c  in-  pic. 
rclligiblcs,  Que  l'an  quatriefme  de  Salomon  on  commença  debaflir  leTemple, 

0-<jue  ce  fut  l'an  tjuatre  cens  er  quatre-vingts  de  ladite  finie  de  l'Egypte:  Sc 
ainfi  lofcpheinct  de plusqu’ilne doit  vingt  8c  deuxans  félon  Goulet.,  8c 
centdouzeans  félon  Genebrard, lefquelsansnousreiettonsaucc  raifon  8c 
Vciitc. 

}.  Que  le  Pontife  loyada^'efqu'st  cent  trente  ant,\iü.9.deiAntic^.chaf. 10. 
ce  qui  cil  vray,  parce  qu’il  en  cil  autant  dit  au  fécond  du  Paralip. 

4.  Que  Saisi re^na  vingt  4nr.liu.i  o.dcs  Antiq.chap.S.vray  pourueu  que 

cela  foie  bien  cntcndu,parce  qucces  vingtanpecsfontcomprifcs  ficconte-  ac  lorcphe 
nues  dans  les  quarante  qui  font  attribuées , tant  audit  Saiil  que  à Samuél 
conpintement, /#é7«  ij.ii. 

5.  Que  les  vingt -in  Rois  de  luda, qui  furent  apres  ledit  Saisi  iufques  à la  E,teurdecaU 
captivité  de  Bahylone,  regnerent  neuf  cens  quatonçeans  fixmois  dix  iours,  liu.i  o . col  fut  U du- 
dcsAntiq.chap.8.  ilfcmblequccecalculdcuroitcflrcvetitablc,puisqu’il 
cflficxaéldcmarqucrlcsmois&lesiours  : Mais  s'iln’y  abicndela  Ëiutc 

des  1 mprimeurs,  outre  que  par  nos  dcmonflrations  tirées  de  la  làinéle  £f- 
criture,  il  en  rcfulte  que  ces  vingt  8c  vn  Rois  n’ont  duré  en  tout  que  quatre 
cens8chui<Rans.  Ilfeverificraduconrraireprlofephe mcfmcscn l'arri- 
clc  fuiuant. 
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Etrrardecïl-  Ç^ltTtmple  fdit  ftrStlomonfut  kmfli  fdr  N tburhodontfor  RoyJe 
du  briiflcmct  Bdbilone,  trtii  tint  fepunie  dns  fîx  mois  dix  iours  dfres  tju'il  tnt  e(lé  fdis,\m.  l o. 
du  reœplc.  des  Aiitiq.chap.8.  Ot  û cc  pafîagc  cft  véritable, le  prccccicnt  eft  faux, parce 
que  Salomon  fut  le  fécond  Roy  des  vingt- vn  qui  régnèrent  apres  Saül,  & 
le  Temple  fût  brullc'  par  le  Roy  Nabuenodonofor  à la  6n  de  la  duree  des 
vingt&  vnRoiSjàfçauoirfurlafindel'an  vnzicfme&dernicrdu  Roy  Se- 
dccias  : tellement  que  dclfâlquanc  des  quatre  censfoixanre-  huiâans  de  la 
dureedes  règnes  des  vingt-vnRoisdepuis  Saül  iufqües  àla  captiuité,qui 
fut  le  temps  dû  brullcment  du  Temple,  les  quarante  ans  du  régné  dcDa- 
uid,lcs  quatreansdu  regnedeSalomon,  au  dernier  derquclslc  Temple  fut 
fonde,  fie  les  fept  ans  qu'on  demeura  à baflir  leT emple  auant  qu'il  niff  fait 
fie  paracheué,  qui  font  en  tout  cinquanteou  cinquante- vn  an,  il  fc  rrou- 
ucra,  félon  la  vérité,  que  le  Temple  de  Salomon  fut  bruflé  par  Nabucho- 
donofor  quatre  cens  dizfept  ansapres  qu'il  fut  fait  fie  parachcué  -,  de  façon 

3uecommeau  precedent  article  lofcplie,  ou  ceux  qui  l'ont  coppiéfie  tra- 
uit,  ont  beaucoup  plus  mis  qu'il  ne  fàlloit  -,  aufli  icy  ils  n'en  ont  pas  affez 
mis,fie  en  ont  oublie  enuiron  quarantc-fepcans,maisil  fufHt  que  par  ce  paf 
làge  le  precedent  ne  peut  fubfilfer. 

QoeVhiftoi-  7.  Quect  hrujlmtnt  duTcmplcdrriud  Fdn  tjUdtre  cens  foixdflte-fe[>t, dpres 
y«f  Oduid.pere  de  Sdlomon,em  pris  U ’viüede  lerssfdlem,  liu.  7.  de  la  guerre  des 
plie  dcfiutc»  luifs,cliap.i  3.  En  ce  partage  lofephe  approche  quafi  exadfement  de  la  ve- 
P"  Copi-  ritabledurecdes  vingt  fie  vn  Rois  de  ludaqui  repèrent  apres  Saül  j car  ils 
nKur»*”*"*'  n’ont  en  tout  dure  quequatrecensfoixante-huiâ  ans:  ce  qui  me  &it  éffi- 
mcrqucce  grand  petfonnageauoittres-ezaéfemcncruiuicn  fes  eferits  les 
calculs  de  la  fainétc  Bible,  mais  que  les  Copiffes,  Imprimeurs  ou  tradui- 
feurs  l’ont  tout  gafte  fit  corrompu.  Quefi  cc  pafTage  dit  vray  pour  le  temps 
de  la  prife  de  Icrulàlem,il  s’enfuit  que  Dauid  laprintdcs  la  fécondé  annee 
de  fonregnei  ce  qui  cft  affez  vray  femblable,àcaufc  qu'il  n’eut  àdemefler 
fes  droiâs  pour  la  couronne  contre  Isbofctli  fils  de  Saül  Ibn  compétiteur, 
que  durant  deux  ans  i pendant  lequel  temps  fe  voulant  rendre  maiftre  pre- 
.micrcmentdetoutclaTribudcludail  artiegea  la  villcdelcrulàlcin,  & la 
print.fic  ce  candis  qu’il  rcgnoic  en  la  ville  de  Hébron , où  il  fut  fept  ans  de- 
puis la  mort  de  Saül  fon  prcdeccffeur. 

Ecreurilecal-  *•  Qjfe  cebruflemcns  duTemple  drriud  miQe&foixdnie-deux  dos  /îxmois 
cuIfurlMjijs  Jix  iours  depuis  Id  fôrsie  de  l’ Erypse, liu.io.  desAntiq.  chap.8.  11  vaudroit 
3cpu»Ufor'  beaucoup  mieux  eftrevcritabTcauxannees,  ficn’efplucherpasde  fi  près  les 
ciciurqucsiu  mois  fic  Icsiours.  Cc  partage  ne  peut  eftre  véritable,  félon  le  melmelofe- 
duTcm'lo.  •’  ^ fécond  article  cft  vray,  quand  il  dit  que  le  T emple  commtnça 

d'eftre  bafty  5oi.ansaprcs  ladite  fottie  d'Egypte,  fie  que  le  fiairciclc  foie  pa- 
reillement vcricable,où  il  eft  dit  qu'il  fut  brurtc  37o.ansapresqu'ilfùt  ba- 
fty, il  s’enfuit  parluy  mcfmcsquecc  brurtemcnc  ne  peut  eftre  arriué  que 
8 70.ans  apres  la  fbrtic  de  l 'Egypte  : fie  partant  ce  partage  n’eft  non  plus  ve- 
ritablequc les prccedcns, lequel cftanc corrigé  parla  réglé  infaillible  de  la 
verité,quicftl'£fcricurefàinâc, on trouuera  véritablement  que  cc  brûle- 
ment arhua  904.  ans  depuis  ladite  fortie  de  l'Egypte. 

9.  Que 
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9.  Que  Ànùocbue  le  N oble  print  jÿ* pilU  lerufalem  l'an  cent  t^uarante-trois  E»pIi<arion 
aprei  leregnedu  /»rwu>r  JWMrWjliu.ii.dcs  Ahtiq.chap.io.  Cela cft  venta-  f', 

jble,  non  à compter  Icsansdepuisic  premier  Sèleucus, comme  dit  lofephe,  d'AmiochiM 
inaisdepuisb  fin  delà  Monarchie  des  Pcrres,quifuclc  commencement  de"*'  Noble, 
celle  des  Grecs  par  le  grand  Alexandre,  duquel, & non  de  Scleucus,les  Ma- 
cliabcescompcenrlcsansdesGrecs,&nousdil'ciH,  ^ue  l’an  i^j.JesGrecs 
aintiochus pillai  hrujU  lerufalem,l.Mach.l. 

10.  QueSimonle  Pontife  fectiUle  lourdes  Macédoniens  tan  defditsGrect  l«rcphciqr 
cent  feptante^ü.i.dc la  guerredes Iuifs,chap.x.  Vray, carainfi eft-il  ditau- 

dit  liurc  des  Machabecs , mais  c'eft  à prendre  le  commencement  des  an- 
ii(^ des  Grecs  du  règne  dudit  Alexandre,  comme  Éiic  icy  lofephe  fans  y 
penfer.  , 

11.  Que  depuis  ^daron  premier  Pontife,  influes  à Phinafitu  (g-  Phinees  qui  Contnricte» 
fut  fait  Pontife  par  la  dtfearde  des  Juifs  durant  la  guerre  des  Romains,  si  y a eu  im  lenom- 
quatre-viogti ex  trois  Po«H/è(,liu.io.des  Antiq.cliap.j.  rcntrouucdanslc 
mcfmclo/ephc  en  dcflaii  quatre  vingts  & {îx. 

II.  Quedeces  Pontifesü y enaeutreisçedepuU  lafortiede  t Egypte  iufques  Cotmc  lofc- 
Uu  Temple  df. Salomon,  qui  fans  aucune  interruption  ont  fuccedè  lesitnt  aux  au- 
ireije'vif faififfsnt  lemoft,& qu'ils  ont  duré  Cejfaee  de  ftx  cent  dou'geans,\m.t.o.  p'^niers*' 
des  An  tiq.chàp.9.  Nous  vcrrdhs  ci-apres  comme  deccs  treize  il  n'en  nom-  Pouûfcs. 
niera  qucdix.  Etquand  bien  cous  les  treize  y feroient,  comment  ont-ils 
pdidurcTfixcensdouzeansiufquesauTempledeSalomon > veuquclo- 

îephe  mefroe  par  l'article  fécond  n’en  met  que  cinq  cens  deux  ans  depuis  la- 
dite fottie  d'Egypteiufquesaudit  Temple.  La  vérité'  nousapprend  que  de- 
puis cette  fonie  iufques  audit  T cmplc  il  n’y  a eu  que  480.  ans  ou  48  7.  iuf- 
ques  à ccqu’ilfùtparachcué,  y.Roisé.Scs.,  Parai}.  & partant  ces  treize 
Pontifes  n'ont  peu  durer  dauantage. 

IJ.  Queapretcet  premiers  treille  Pontifes  il  y en  eut  dixhuid  depuis  le  temps  Erreur  Je  lot 

du  Roy  Salomon  iufques  au  temps  que  N abuchodonofor  brufla  le  T emplc,isrque  lêphe  fut  I» 
leur  duree  fut  de  trots  cens  (oixdMe- Jix  ans  Jsx  mots  tours , Iiu.  lo.  des  An* 

iiq.cbap.9.  Cet  article  eif  contraire  au  fIxicfme,où  il  adit  que  depuis  que  uws. 
le'Tcmplc  fût  fait  iufques  au  bruflemcnt  il  y eut  trois  cens  foixante-dix  ans 

(ix  mois  dix  iours,qui  c(l  la  duree  de  ces  dixhuidl  Pontifes,puis  qu’ils  com- 
mencèrent auec  IcTemple  & finirent  àfon  embrafement.  lamais  Autheur 
ncprintfipeugardcàfescalculscomme  lofephe,  ou  iamais  Autheur  n'eut 
uiitde  fujet  que  luy  de  fe  plaindre  des Copiftes  & Imprimeurs.  Et  cil  à 
notter  que  I ofephe  met  au  nombre  de  ces  dixhuid  Pontifes  lofedcch,  qui 
lefut  apres  le  bruflemcnt  du  T cmplc  durant  les  feptantcansde  la  captiuitc 
dcBabilone:  & cela  c(lant,la  duree  de  ces  dixhuid  Pontifes  (croit  déplus 
de  quatre  cens  trente-  fix  ans , ce  qui  ne  peut  eftre  en  façon  du  monde.  * 

14.  Q«f  depuüla  findelacaptiuité  iufques  au  régné d' /intiochus Eupator,  EncurJeio-' 
fils  d'Atstiochus  le  Noble,  il  y a eu  quinge  Pontifes  qui  ont  duré  quatre  cent  qua-  j j"'  **  . 

/or^cir»r,  liu.io.  des  Antiq.chap.9.  Quant  au  nombre  des  quinze  Ponti-  Pomifer.jel 
fes , lofephe  diroit  vray  s'il  eull  dit  iufques  à Antiochui  le  Noble  feu-^“«  l»fin  Je 
lemcnt  j mais  y mettant  iufques  à fon  hls  Eupatot  , il  y en  a pat  lofe- 
phcmcfmcsdixfept.  Et  pour  la  duree  de  ces  quinze  Pontifes  elle  ne  peut 
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aulfifubfiftcr,  puis  que  AntiochusEupator  ne  commença  à régner  que 
l'an  cent  quarante-neuf  des  Grecs,  qui  fiit  l'annee  à laquelle  Ton  père  mou- 
rut,(clon  lofephe,  liu.i  i.dos  Antiquitez,chap.t  6.  Et  que  l’Empire  des  Per-' 
Tes,  qui  commença  à la  fin  de  ladite  capciuitc,  n'a  duré  que  deux  cens  trente 
ans-,  ain(î  que  nous  l'auons  dcmonltré  : tellement  qu'en  adjoullant  aux 
ijo.ans  des  Pcrfcsles  i49.dcsGtecs,ontrouueraquclcsi5.  Pontifes  n'ont 
dure  que  579.311$,  qui  e(l  le  temps  véritable  qui  a couru  depuis  la  fin  de  la- 
dite captiuiré  iulques  à la  première  année  dumtEupator. 

Contrarictti  ‘5-  ^ImonMnstdurè  eem'vw^t  (y  ftptani,\ia.\4.dcs  An- 

a>n'>  lof»,  tiq.chap.i6.  Otdurantlcucrnpsdcs Afmonccns,ditslesMachabecs,Io- 


«IchU  pirVi-  prccedens,  qu'il  y eut  treize  Pontifes , defquels  par  le 

collets  /des  menu  iUnditlesnoms&lesdurcesdeleursgouuerncmens,i  içauoirde 


Poiititcs  Af-  pyjj  ijjjt  Antiochus  Eupator  iufqucs  au  Roy  Herodes  ; à tous'  lefqucls 
treize  Pontifcsilnedonnequecentdixfepcaiisdcduree,&3inIifoncalcüt 
particulier  cft  contraire  de  dix  ans  au  general  qui  eft  en  cet  articre'.’  '' 
Eipliciiion  Qÿfdepuit  Htrodesiuf^utsiUrHinede  U Citi,parTiii'fi(iderEmpe- 

dc  lofephe  reur  yeJj>tifÎ4n,  ejui  fut  U fécondé  euinee  de  t Empire  dudit  yeff><^aa , il  y * eu 
depihsHerï  neuf  Pontifes  uui  ont  duré  cent  feptani,  liu.LO.dcsAnciq.chap.li.  CSt- 

des  iufqiiesl  tc  durcc  fera  vcricablc , à prendre  le  commencement  du  regne'd'Hcrodcs, 
Icrîtiiïem**  autempsqu'ilhit  fait  Roydcludec  patlesRomains,  qui  fut  l'an  j.du 
Triurauirat  d'Auguitc,  &:  d’Antoine  & de  Lepidus,ains  à l'an  8.  dudit 
Triumuirat,â:  ce  apres  que  ladite  ville  de  lerufàletn  eut  ellé  prife  par  He- 
rodes & les  Romains  fur  Antigonus,  & que  Antoine  eut  (ait  mourir  ledit 
A ntigonus  pour  faire  plaifir  à Herodes  qui  le  luy  auoit  enuoy  e. 

Erreat  Je  lo-  *7-  Finalement  il  conclud  au  dernier  chap.du  dernier  liure  defdites  An- 
fephe  fur  U ciquitez,  Quelestjuatre-xingts  trou  Pontifes  ont  duré  enuiron  deux  mille  uns. 
deiPont'fès  P*^  fupputations  particulières  dudit  lofephe , il  ne  s'en  trouue  en 

tout  que  mille  ftxcens  nonante-fIxans,&  partant  par  luy  mefmesron  épi- 
logue n'cK  pas  véritable,  ny  Tes  calculs  particuliers  de  mcfmcs,  i Is  n'ont  peu 
durcc  en  tout  félon  la  puce  verité,que  mille  cinq  cens  quatre-vingts  huiâ 
ans,qui  c(l  le  temps  qui  a couru  depuis  le  premier  Pontife  qui  fût  tait  Sc  fii- 
cre  à la  fottic  de  l'Egypte  iufques  à la  ruine  de  la  Cire' , qui  fut  l'an  fécond 
dcrEmpcrcurVerpalian,ainfiqu’ilfcvoit&fcvcrific  àl'oeil  par  nos  dc- 
monlltationsdcs  Siècles  delà  fainéfe  Chronologie. 

Eiimtn  Je  CcsdixlcpcpalTagesainfi  examincx&corrigez,  tant  par  lofephe  que 
l ocJre  Jes  pat  la rc^lc infaillible dcl'Efcritute, afin  que  perfonnenepuitTe  s'y  acho- 
Poutifes  de  per,  il  c(t  temps  d'cxamincraulfi  l'ordre  dcfcsPoncifes;  car  il  eftime  auoir 
lofephe.  mcrueillcs  fur  ce  fujet,&  nous  ne  fommcsnullement  obligez  de  luy 

croirc,en  ce  qu'il  eft  contraire  à la  fàinéfcEfcticure.  llditdonc  qu'ilyacu 
quatre-vingts  trois  Pontifes  depuis  Aaron,  qui  fut  le  premier,  iufques  à 
Phina(ius,qui  félon  lofephe  fut  le  dernier , lefqucls  il  diuife  en  cinq  ordres, 
clalfcs  ou  cachegorics , la  première  dcfquelles,  à ce  qu'il  dit , contient  treize 
Première  Fontifcs,  & voicy  tous  Ceux  qu'il  nomme. 

ctiiredesPû.  I.  /^4)'«n,liu.5.desAntiquicez, chap.y. 

tifcs.  félon  L.  £If4;^4r,liu.4.defditesAntiquitc2,chap.5. 

Pib»)cer,liu.5.dcidiccsAnciqiutez,clup.8. 
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I Grâce.  ^2<7) 

4.  Hr/*,liu.5.dcrJires.^ntiq.cliap.i9.  Puis  il  dit  que  Hcli  fut  des  cn~ 
fansdeltlumarjfecondfilsdcAaron.Scquclorsfutcnc  priuczdu  Pontifi- 
cat les  enfant  d'EIcafar,  à fçauoir  ydcharfihde  Iofefb\e  Pontife,  liu.S. des' 
Antiquitezjchap.i. 

J.  P/rine»i.iiu.5.desAntiq.chap.i9. 

6.  y#ii>;ç<T,aurnermeliure& chapitre.  - 

7.  /hrrt,ouBoyï,làmcfnies.  .. 

8 . O'I^i,  au  meûneliure  & chapitre. 

9.  ^^ir»e/«^,Iiu.é.des  Antiq.chap.r4. 

I O.  /thiathdr,  au  merme  liure  & clupitte. 

Et  plus  il  n'en  dit  pour  cette  première  clafTc  j tellement  que  au  lieu  de  Er«nf<lel^ 
treize  il  n‘en  nommequedix,  aufqucls  fi  on  cftiine  qu’il  y faille  adjoufter  duPon- 
lofcph  6c  Vachar,qu’ildit  en  auoirellc  priuez  ce  ne  feront  en  tout  que  ii.  tifo  de  ccics 
maisce  n'eft  nullement  l’intention  de  lofephe,  parce  que  fion  les  y adjou-  ‘*“'**’ 
iloir,au  lieu  qu'il  dit  qu'en  tout  ils  n’ont  elle  que  8}.  Poruifes,  il  s’en  trou- 
iicroitpIusdet!6. 

EtquantàrocdredcfcsPontifesilncpeutcftreveritablc  félon  l’Eferi-Que  Hcif 
turefaindfe.  Premieremcntil  s’abufedecroirequclePontifcHelyfoitiflu  n'cftpoînt il- 
ôt defeendu  des  enfans  d’ I ihamar  : car  outrcqucce  qu’il  en  dit  n’eft  appuyé  contre 

d'aucuncauthoritcdcrEfctiture,nousauons  vérifie  par  icelle,  ôc  fait  voir  lofcphe. 
cniagencalociequenous  auonsdrcnèe,tant  des  Rois  que  des  Pontifes 
desIuifs.queleditHely  Pontife  cft defeendu d’Eleafiir, fils aifhc  de  Aaron 
ôc  tjon  dudit  Ithamar,  ôc  que  tant  s’en  faut  qu’il  aye  efté  le  4.  Pontife,  que 
tout  au  contraire  il  eft  le  9.depuis  ledit  Eleazar,ôc  n'a  efté  que  le  i j.  Pontife;  nî  peu  eitre 
ôc  partant  il  fc  mcfprend,d’eftimer  que  ledit  Hely  puifleauoirfuccedéà**'<"*’®"“^ 
l'hinccsfilsd’Eleafar:  car  ilfaudroit,ficclacftoit,quc  ledit  Phinecs  euft 
vefeu  plusdctroiscensans.dcquoyiln’en  ertrien  diten  l'Efcriture. 

Par laquellcaucontrairc nous  apprenons  que  tant  s’en  faut  que  Hely  Qj,j  Hely 
aye  efté  le4.de  tous  les  Pontifes,  que  il  n’a  peu  nydeu  eftrequelc  ij.  feule- «Hé  <]ii* 
ment.  Car  au  premier  liure  du  Paralipomcnon.chap.É.aprcs  que  l’Elcritu- 
rc  a fait  la  généalogie  depuis  Aaron  iüfques  à Iofcdech,c’cft  à dire  depuis  la 
fôrtie  de  l’ Egypte  lufqucs  à lacaptiuité  de  Ba'oylone , durant  laquelle  ledit 
Jdfcdcch  fut  Pontife,  au  mefmefixicfmechap. reprenant  l’oturc  décrûs 
qui  encenfoient  fur  l'Autel  dcrholocaufte,ôcfutrAuteldcspatfumsou  en- 
cens, ôc  feruoient  au  Sainéf  des  Sainéls  ( c'eft  à dire  ceux  qui  eftoient  fou. 
ucrains Pontifes)  il  commenceà  Aaron  ôc  finit  à Achimaas  fils  dcSadoch, 

. etiuiron  lequel  temps  leditHely  a peu  eftre  Poatife,comme  il  le  fut  ôc  non 
plurtoft,parccqu’ilncpouuoitpasencoreseftrc  né  au  temps  quclolcphe  * 
veut  qu’ilaye  efté  Pontife. 

Et  parce  qu’on  pourtoitdirc  que  lofephe  a entendu  parler  d’vn  autre  Que  le  ndy 
Hclyquedeceluy  duquel  il  eft  parlé  enl’Efcriturelâinélc, duquel  le  Pro-  loftphe 
phctc  Samuel  fut  fucccftcur;  il  faut  auoit  recours  pour  refpondre  à cette  ôuf  ie”Hd 
objeélion,àceque  lofephe  enditàfon  huiélicfmc  liure:  car  il  dit  que  la  « u fimôe 
«nailôn  d’Ithamar  fût  derechef  priuecdu  Pontificat,  /«ijvanr  (dit  lofephe)  * 

ctijHt  Dittt  rn  auoit  f redit  audit  Hely.  Or  cette  prediiftioncontenuëaufe- f'î'îiul 
tondchapitrcdupremicrdcsRoisnc  fut  faite  qu’àHely  qui  précéda  Sa- 
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mufU  donc  IcHcIydalofcphe  eft  le  mefmcHely  de  l'Efcriture  fainâe, 
quicucpourfuccclTcurnon  Phinees  qui  mourut  dcuanc  Ton  pereHeIy,ny 
les  autres  qui  viennent  apres  en  rang,  ainfi  que  lofephcs’cft  imaginé,  mais 
bien  le  Prophète  Samuel,  fuiuant  ce  que  Dieu  auoit  dit  audit  Hcly , l'ay  dit 
que  ttt  maifon  U mai[on  de  ion  pire ndmutiflrer oient  en  ma  prefence  iafques  â 

toujours  : mou  maintenant  jà  ne  m'adaienne  telle  chofè,corie  glor  'ijteray  tout  ceux 
qui  m'honoreront  & fufateray  pourmoy'Vn  Prefhre  fideUe lequel  fera  félon  mon 
c<cur(^moname-.  toutes foii  ie  nojleray  pas  tout  à fait  de  mon  jdutel  ceux  qui 
viendront  de  toy , i.  Roischap.  i.  Or  il  nappartenoit  légitimement  que  à 
Dieu  fcul  de  faire  que  ceux  qui  n'eftoient  pas  de  la  raccd’Aaron  fiiflcnt 
Pontifes  comme  fut  le  Prophète  Samucl,fuccefreut  dudit  Hely. 
it  Phinces  pout  faire  voir  que  ledit  Phinecs  dcuxicrmcdu  nom  n’a  pas  cflc  Pon» 
I.  »'i  piseftc  tife  aptesfon  pere,ainfi  que  lofephe  le  dit , c’eft  à dire  apres  ledit  Hely , & 

c’eft  que  ledit  Phinces,  comme  auifi  Ophny  fon  fre- 
re,&tousdcuxfilsduditHcly,moururentdcuantleur  pcrc,  i.  Rois  4.18. 
Orparrarticlcii.dclofcphcilsn’eftoicntpas  Pontifes  l'vn  quant&l'au- 
■tre,  parcequecestrcize  premicrspclcfurcnc  pasconjointemcnt,ainsfuc- 
j 'ccfliucment,lcmortfaiufrantlcviuanti  donc  lofephe  n’cft  pas  véritable, 
en  ce  qu’il  dit  que  Phinccsrucceda  audit  Hely.  On  verra  cy-apres, outre 
la genealogicqueiaydrdTccdefdics Pontifes, comme  illcs  faudra renger 
félon  l’Efcriture,  il  fuffit  icy  de  faire  voir  que  lofephe  ne  les  a nullement 
bien  rangez. 

SecôdeClaf-  EnlalêcondeClafTcdesPontifesdelofcphejil  dit  qu’il  y en  a eudix- 
de**iofc-  qui ontefte depuis  le  paracheuement  duTcmplc  de  Salomon  iuf- 


13.  Nerjas. 
ta-Odeos. 

15.  Salomon. 

16.  HeUhias. 
v^.Sarueh. 
18.  lofedech. 


pht,  ques  à la  fin  de  la  captiuité  de  Babilone. 

I.  Sador/;,liu.8.des  Antiq.chap.i.  7.  Anxioram. 

а.  /o7'di/o,liu.ÿ.chap.9.  8.  Fideas. 

3.  Hiliachim,\.io. ch.^.  9.  Sudeas. 

4.  jlchimaas,  l.i o.ch.8.  i o.  Hilits  ou  Bilus. 

yZoriasoaXachariaSfiioid.  ti.  loatham. 

б.  /oram,  demcfmcs.  ii.yrias, 

<jiie  lofephe  Lesquinzcdcrniersdcccsdixhuiâfonc  pris  duhuiftiefmerhapitrc  du 
rang  des  PS-  dixiclnic  liurc  des  Antiquitcz.  Queli  lolepheauoit  mis  du  tout  ou  en  par- 
tiphesIcPto-  tiède  quels  Rois  furent  contemporains  ces  dixhuift  Pontifes,  il  ne  feroit 
^ueî'.  pas  difficile  dc.lcconuaincrc,  mais  ne  l'ayant  pas  fait  il  fùffiradcnousar- 

reftet  fur  l’examen  de  quelques- vns.  Premicrcmcntilappettparlafainûc 
Eferiture,  qu’il  a obmis  le  Prophète  Samuel,  qui  fut  comme  fon  predccef- 
des luifi tout enfemble:  en  fécond  lieuloyada 
aedcc  1 Sa-  ncpcucauoircftcfucccircurdcSadoch  ; car  l'Efcriture  nousenfeigne , i. 
^doch.  Paral.19.  que  apres  Azarias,fiic  Pontife  Amariasfbnftls,&  ce  du  temps  du 

Roy  lofapnat  ; or  lofaphatcftoitbiGiyeuldu  Roy  loas, duquel  loas  ledit 
loyada  fut  oncleàcaufcdefa  femme, âcdcplusfohgouuerneur,  qui  le  fit 
dcclarcrRoy  commeiln'auoicencoresqucfeptans.  Puis  donc  que  loya- 
daeftoit  Pontife  du  rempsduRoyloas,  4. Roùii.&queAmarias  l’a  cfté 
deuant  luy  dutempsde  Iofaplut,i.  P4ra/.i9.leditIoyada  n’a  peueftrcfuc- 
cefTcur  de  Sadoch,  qui  fut  Pqpdfc  du  temps  du  Roy  Salomen. 

^ Si 
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Siccn'cflque  pour  cxcufcriofephc  on  vucillc  dire  que  depuis  que  le 
T cmple  fut  fait  il  y auoit  plufleurs  Pontifes  en  mefme  temps,  ce  quilctoic 
alTez  croyable.  Mais  quand  cela  feroit  bien , & que  ledit  loyada  aye  vefeu 
ccnccrenccans,articletroiricrme,fl  n'auroic-il  peu  elltc  Pontife  comme  il 
le  fût  du  temps  du  R.oyIoas,duquciIoasilcffdit,  Qu'il  fit  bien  durant  teut 
le  temps  dudit  Uyada.  Ce  qui  nous  enfeigne  que  ledit  loyada  fut  long 
umps  en  vie  auec  ledit  I oas  en  qualité  de  Gouuerneur , & puis  de  Confeil- 
Icr.  Or  faudrait- il  que  ledit  loyada  fuflnédésla  dixiefme  anneedu  Roy 
Salomon, pour  fetrouuer  feulement  à la  première  anneedu  régné  dudit 
loas,  & ce  d'autant  que  fi  ledit  loyada  a luccedé  audit  Sadoch  pouredre 
Pontife  quant  & Ton  fticcelTeur , iÂie  l’apeu  edre  qu’il  n'eud  des  lors  pafTé 
l'aage  de  trente  ans,  félon  la  Loy;  Maisleditloyadaedoit  ehcotçsviuant 
longtempsaptes  que  ledit  loas  eut  edé  déclaré  Roy,  & partant  il  n'a  peu 
null^enc  edre  fuccefleur  dudit  Sadoch , qui  fût  le  premier  Pontife  du  po°„'î'ifc^à*e 
Temple  de  Salomon.  EcquantauxnomsdcsPoQcifcs,Iorara,Anxiorara,  lofcphc,  ia. 
Hilus,OdeaS,Nereas,Sudas,8c  Salomon,  ie  ne  dy  pas  qu’ils  ne  puiflent  [ 
bien  auoiredé  Leuites,  mais  nulle  pan  de  l'Efcriture  fainide  il  ne  fe  trou-  fainâc. 
ucra  pas  que  tels  ou  fcmblables  noms  foient  des  cnftns  defeendus  d’Aa- 
ron,  & moins  qu'ils  ayent  edé  fouuerains  Sacrificateurs ny  Predres,  veu 
quccesdignitezappartenoient  à la  feule  famille  d’Aarori,  Exod.iS.u  Sc 
19.  9.  & i.Paralipomen.i}.t}.ü  ce  tt’ed  qu’ils  fufTent  appeliez  au  Pontifi- 
cat extraordinairement,  comme  le  Prophète  Samuel  : Se  partant  (ilofe- 
phe  vouloit  edre  creu , il  deuoit  donner  des  authoritez  de  ce  qu’il  dit,  Vi 

Se  fur  tout  quand  il  s’adoigne  des  fàinéts  textes,  Paflôits  à la  Claflè 
rtoiliefme. 

En  latroifiefineClafre  desPontifesIofepheenmetquinzc. 

, , 1 . 1 . • • L ‘ ' Pontifci  d* 

I.  /e/*r,lm.ii.desAnuquitez,chap.4,  lofephc. 

/eeci&ini,  mefme  liu.cn. 

Eliaftb,  mefme  liu.ch.8.  Se  ces  crois  font  aufli  dans  Efdras. 
ludà,  l.ii.ch.i4.Sec’edfansdouteleloyadaduz.Efdrasii. 

/ oannesyï.  1 i.ch. 1 4 .qui  ed  (ie  l’ediihc]  le  lonathan  du  a .Efdrat 1 1 , 
/eyî»,l.ii.ch.i4. 

1. 1 i.ch.14  .qui  ed  le  ledduadu  ».  Efdras  I a . 

8.  M4Hajfes,\.u.ch.ti^t 

9.  0»i<w,  l.ii.ch.ir. 

10.  Simon, <Htlelufie,l.it.cb.j,  ' • . : 

tu  Eleafar 

12..  Manafféi  t.l.li.ch.f. 

15.  Omadi.  l.u.ch.5.Se5. 

14.  1.  l.ia.ch.i  O. 

15.  OMÙrj.l.it.ch.io. 

Et  ce  nombre  de  quinze  Pontifes  fetrouue  véritable  iufquesau  régné  QuelofepEt 
d’Antiochus  le  Noble,  parce  que  ce  Onias  5.  edoit  le  bon  Onia<>qui  ^ “|, 
«doit  Pontife  du  temps  du  Roy  Seleucus  qua'criefme,  dit  Philopater,  firere  ftmaie  du 
dudit  Antiochus  le  Noblc,tous  deux  Rois  de  Syrie.  Maisfbudain  que  Se- 
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Icucus  4.  fut  mort, 8c  que  Antiochusie  Nobicluyeutfuccedc,  Onias5.fùt 
tout  à fait  priué  du  Pontificat, & y eut  vn  tel  tripotage  de  cette  dignité', riu'e 
depuislcdit  Onias  3. inclus,  il  (è  vetifie  par  le  i.  des  Machabecs,  que  ludas 
Machabec  fût  le  dixiefmc  Pcintife  apres  ledit  Onias3.  en  rcfpace  de  moins 
^dc  vingt-trois  ans:  8c  partant  fil  ofephe  a entendu  que  le  nombre  de  fi 
troirieimeClafTc  aille  iufqucs  à la  mortdcMcnelaus,  qu'il  ditauoir  éüé 
aufii  appelle  Onias,  voire  cet  Onias  3 . en  quoy  il  s'abufe  lourdement,cTati‘- 
tan  t que  cet  O nias  eftoit  véritablement  de  la  famille  d'Aaron,  là  od  Mette- 
lausn'eiloit  pas  feulement  Leuite,ainfiqucnousvcrronsci  apres,  auliéb 
de  quinze  Pontifes  qu'il  y met  il  y en  auroit  eu  plus  de  virigt-deux.  Achc^- 
uons  de  voir  Ton  ordre.  * 

Cbîfé'aes'  Quantàla4.Claflciln’en  fait  point  d’epilopie  commedes  pteceden'- 
Poati^Fcs'de  tes, mais  de  fes  liures  tamaflànt  ce  qu'il  en  a laille  par  le  menu , on  pair  re- 
lofcphe.  cueillir  qu’il  y en  a eu  douze  feulement. 

I.  ]a[ott  ou  /cy<(^,duquel  il  nedit  pas  le  temps  de  fon  exercice,!. 11. ch.ifa. 

I.  0»i4»,  dit  Afcnc/4*r,  duquel  il  ne  dit  non  plus  le  temps.  Eupator  le 
fit  mourir,  iW. 

3.  .,^/cimirr, qui gouuerna  3.ans,puisonfut7.ansfansPontifl^Iiu.ià. 

chap.17.  , 

4.  A/4cf><i^4Mir3.ans,I.ia.ch.iS.  ‘ : 

y.  /o(j4/W,  4.ans,l.i3.ch.3.puis7.ans,l.io.eh.ÿ.  • / 

8. 5iwoi*,8.aris,l.i3.cl».io.  ■ ' ' 

7.  /cda,ditHirciinMt,ti.an,l.i5.ch.ii.8ci4.  ' 

5.  AriJlobahuvmn,\.ij.cb.'t$.  ' 

9.  ./ÿ/M4ndm7.ans,Iiu.i3.ch.i9.  * ' 

\0.tiirc4nus  9.ans,l.i3.ch.io.  puis  i3.ans,I.zo.ch.'9, 

I I . ttriflohulm,  fon  frere,  trois  ans  trois  mois,  l.i  o.ch.9. 

ii...ynr^onMrtroisanstroismoi$,l.xo.ch.9. 8c  I.i4.ch.i<. 

Oneiofephc  ''*7  dcuaci  deuantdit,queparlcfccond  liurcdcsMachabecsilfeveri- 
eft  coniiaire  fie  que  ludas  Machabee  fùclcdixiefme  Pontife  depuis  le  precedent  Oniasi 
Poliufa'aa*  ^ l’ordrcdelofepheil  nepeuteftrequelecinquiefme;  c’eft  pourquoy 
1.  liure  des  nousrcicctonsfon ordre, 8cnousarrcflonsàcequelesfàin6fstextesdcces. 
Machabecs.  ljurenouscnfcigne. 

Cinouiefmc  Poutla  r.Sc dcmiere ClafTe,fuiuant Ic li.art.ci-defTusalIcguc, il  y doit 

Pontifes  de  *9'  Pontifcs,  8c  ncantmoins  a y a eu  trente-deux  changemens  de 
lofcp he.  Pontificat,  8c  trente  Pontifes. 

I.  a4»dnr/»/,e(l:ably,demis,puisremisparle  RoyHerodes,  l.iy.ch.i. 

1 . jiriftobulM,  fils  ou  petit  fils  du  fufdit  Hircanus,  i.i  y.ch.  i . 

3.  /c/«t,filsdePhabet,l.i5.cb.ii. 

^ 4. 5<mon,fiisdeBuzyd‘AlexandrieenEgyptc,l.i3.ch.iz. 

5.  M4ihathuuouMéuhùu,6!isdcTheofhilc,deux  foisPontife,  I.17. 
chap.4. 

16.  /«/rpA,filsd’Elime,pourvniourfeulement,l.i7.ch.8. 

y.  a#;ç(<r4ou/o/4r4,l.i7.ch.i7. 

t-’^  ■ .1.  S..  Eteafaryl.iyxh.iy. 
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9.  /<y«/ou/<'/4r«f,(ïIsd'Ofèc,l.i7.cb.i7.1.iS:ch.z.. 

10.  ^M»»;ou^ndn/i«(c’e(UcAnnedcsEuangcliQcs)l.iS.ch.t. 

11.  //«McViliu.iS.chap.i. 

It.  É/fd/kr, fîlsduditAanCjIiiuS.chap.i. 

15.  Siimm,  <ÎU  de  Canut.au  tncfineliurc  & mcfmc  chapitre. 

1 4.  lofefh,  dit  Cni^he,  ( qui  e(Ue  dernier  légitime  Pontife  félon  nous  ) là 
mefmes. 

15.  /nBdi;&dr,Hltdudic Anne,l.tS.chap.g. 

i£.  T/;top/;i/r,fîlsauflidudic  Anne, 1.18. ch.9.  ' ' 

17. 5wyfff,filsdcIeanouIonathan,l.i9.ch.8.  , 

18.  PiriKi,  dit  Cdnidrdjlîls  de  Simon,  liu.iÿ.  cliap.8. 

19.  Mdtidfid», filsduditAnne,l.i9.ch.9. 

10.  £/ionr«/,hlsdeCanthara,l.i9.ch.io. 

11.  /e/rpli,filsdeCanus,l.io.ch.i.  • 1 

at. y^ndnid;,HlsdeNebcdzus,l.ao.ch.4.  - 

ij.  l0n4thdij\.LO.ch.6.  • , . ■ g;  ,, 

14. //indë/,  hlsdcSiab^l.ao.ch.g.  ■ l* 

■ tj.  filsdeSimon,l.io.ch.7.  ii’  ■ ■" 

x«.  <ynan«»,filsd’AnânusouAnanias,l.io.ch.7.  “ 

17. /(^wjfitsdeDaraneus,l.xo.ch.7.  '■  - :.b  ~ *, 

a8./r/Mt,'hlsdeGamaliel,l.io.ch.8.  ' ’ 

19.  Md/WdJ,filsdeThcophile,l.ro.ch.8. 

3 O.  Et  Finéjtus,  1. 1 o.ch.  9.  appelle'  PhanHUs,oa  Phdnnii,o\i^PhMéfiis^oâ 
Pü>iat«,liu.4.delaguerredes  luifs,chap.tf. 

Et  ainf  I au  lieu  de  quatre-  vingts  & trois  Pontifcàque  lolcphe  a dit,ani-  5*“^^ 


Tm  Pomifef. 


■y 


de  vnze,  y en  auoit  eu  tout,  nous  trouuons  par  lui  mefmés  en  deftail,  phe , fur  le 
qu’il  ÿ en  a eu  infqucs  à quatre-vingts  & fept , -voire  à n'en  compter  <•« 
que  dix  à la  première  Clafle:  que  h il  y en  euft  mis  treize, comme  il  y 
elloit  oblige  par  fondouzicfme  article,  il  y en  auioit  eu  en  tdut  quatre- 
vingts  & dix.  ■'  ’ 

Or  de  toutrordrêdéïofcphenousn’enfuiubnsquafiricn&nsychan- 
ger,  excepté  pour  les  quatorze  Pontifes  premiéffSccettedcmiereClaflc, 

Icfquels  nousluiuons  & retenons, parce  qu’ils  font  depuis  le  temps  du  Roy 
‘Hcrodcs,&ncneftricnditenrErcritute  làin(fle,fi  ce  n’elt  deCaiphe  & 
defon  beau-petc  Annc,defquels  il  cil  parle  dans  16  quatre  (àinâsEuan- 
■gclitlet.  ■ . • 

Quantauxdureesdcs  gouuememcns  detous  les PontifcSifelon  lofe-  ' c 
phc,nouslcs  àuons  ci-deuant  refutees  en  l’examen  que  hoiis  auons'Etic  des 
dhd^t  partages  iùsalleguez.  ■'  ■'  ^ 

Il  refte  donc  maintenant  de  faire  voir  comme  quoy  & comment,  & ordre  veii- 
par  quelles  authoritez  nous  eflablüTons  l’ordre  de  nos  Pontifes  ; ce  que  ubledrciaa 
ie  n’ay  peu  infeter  dans  la  gencalogie  que  i’en  ay  dteflee  à caufe  du  fciàn°ü'i^ 
peu  d’cfpacc  de  pap.iet  : Et  voicy  furquoy  ie  me  fonde  , première-  ôeEfericute. 
ment  fur  la  parole  de  Dieu , & au  deffaut  d’icelle  en  fécond  lieu, 
fur  le  rapport  Sc  authoritc  dudit  lofcphc  i Sc  ahn  que  tout  ce  que 
nous  en  auons  à difeourir  foie  cibbly  fur  des  fondemens  irrepro- 
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diables , oyons  auanc  tout  oeuure  les  Oracles  de  l’Efctiture  ûinder 
car  Dieu  parlant  à Ton  fidelle  feruiteur  Moyfc,luy  dit, 

Fondemeos  *'  milieu  des  enfotts  i l[r»ël  ton  frere  Auron , ûr  fes  fit , afin  ^uilt 

iiteptochi-  foientmis  Prejlres,ï.xoà.it.i. 

îwdre  Tr  me  feront  Prtfires  par  Vue  relipion  perpetuelkt  Exod-zj.?. 

diu  Poou-  . ?•  Etle'vejlementquiaurd  ferui  à Aaron, fes  enfant CauTontaprtsluy,afin 
^uentceluy  ib  foientoinUsCrfacrCf^,  Exod.z9.t9. 

4.  Et  Aaron  futchoip pouraim'mifrer  aHStdnfliesSain(ît,luy&fesfib 

pourtoupours,i.Vii2\.i.i.ii. 

5.  Et  Aaron  CT  [et  fib  enfenftiieni  fur  [Autel  de  tHolocaufe,  & fur 
[ Autel  du  T hjmiame  { oy  Parfums  ) pour  tout  fauure  du  Seànfl  des  Sainfls, 

• i.Paral.6.49. 

Condufioiu  p»lEig®s  i’eftime  qu*on  doit  nccclTairemen t conclurrc , que 

cire»  de  la  touslcsdefccndansendroide  ligne  dudicAaron exprimez dauslEft-Titu- 
faiDacEiai-  comme  nous faifons  voir  en  ladite  généalogie,  pourueu  qu'ils  fuirent 

{■  otVrc*’°dei  aifnez,  ont  tous  efté  fouuerains  Pontifes  des  luift  à leur  rang,  à fçauoit 

pimufes.  quand  l'vn  des  deux  qui  cftoit  eopoIfeHionvenoità  mourir:  car  il  fe  re- 
marque qu'ils  ne  furent  ïamais  plus  de  deux  à lafoiÿ,&  ce  peuc.<lfre  à caufe 
desdeux  familles  d'Eleafat&lthamar,  cous  deux  enfons  dudit  Aaron , la 
,*  plus-parc  defqucls  font  déclarez  6e  defignez  tels  par  des  teijtes  particu- 

liers, & notamment  dans  le  fixicfme  chapitre  du  premier  dqPatalipome- 
non,oùl3dcnumeratlonencftfàite  depuis  AaroniufquesàIorcdccn4.fça- 
' uoirdepuirictempsdqlaforciede  l'Egypte  iufquesau  commencement  âc 
fin  de  la  capciuite  de  Babilone  ; Et  apres  depuisb  fin  de  ladltççapriuitc,Ef« 
'>  dras  en  fait  lafpice  iufques  au  nombre  de  fix,qui  furent  tous  Pontifes  apres 
^ ' ledit lofcdech.  Etquancàccuxquifcvoyentauxlignescollateralcsdc la- 
dite  Gencalogie  ci-deuant  donnée  au  Siecle  quarante-  vn , fjida  faindte'  Ef- 
criture  ne  les  qualifie  Pontifes  en  termes  exprès,  i'eftimc  qu’ils  qntçûc' 
Preftres  tarw  feulement,  & non  fouuerains  Pontifes , voire  ils  pcuuehc 
'■  cftreappelleaPontifesfimplemententantquelemotdcPonnfc  le  prend 
quelqucsfoispoutfimple  Preftre,  &lemot  de  Çteftrc  aufti;  pour  Pontife, 
mais  nullementfouuçainsPontifcs/iln’eftexptefircmcncdit^çnJafiiiiiac 
.EIcriture.  . 

Qu’il  jr  a en  Que  fl  on  Veut  dire  que  tous  les  enfans  d'Alton  i&;  fes  defeendans 
ufactTnîef  cHoi'nt  Preftres  & Pontifes  en  mcfmc  temps, foudain  qu’il$:auoient  ar- 
me tempj,&  teint  raagedereftre,mais  qu'ils exerçoient chacun  àfon  toür.commedu 
•n  feul  fou-  terapsque  leRoyDauid  Icsteglaenvingt-quacrcOfdres  puxangs.  Ce- 
la  peut  eftrc  vfant  du  mot  de  Pontife  improprement , ro^s  toufiouts  il 
y auoit  vne  famille  feule  fur  ceux  d'Elealar , & vne  fantUlcou  maifoû 
, ^ .furceux  de  Ithamar,  i.P4r<»/ip<w«w.Z4.  & le  dtoidf  du  fouueràin  Pon- 
"■  " .ùficat  cftoit  deu  fans  doute  & gardé  aux  feuls  ailhez  de  ces  familles;  fi 
. ■ i '-  «n'cftquandil  y auoit  des  mineurs  qui  ne  pouuoienc  exercer  perfonnel- 
"'r_  ■'  ment  la  fouueraine  Sacrificature , auquel  cas  on  en  pouuoit  prendre  des 
plus  proches  rirez  des  lignes  collaterales , du  nombre  defqucls  i'eftime 
que  rut  le  Poittife  Hely.  Ou  quand  il  plaifoit  à Dieu  d'en  eftabli; 
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Juclqu'vn  extraordinairement  comme  le  Prophète  Samuel,  la  vocation 
uqucl  tfl  dansle  fécond  cliapitre  du  premier  det  Rois.  Car  pour  ceux  qui 
n'eftoicntpascnfansd'Aaron,c’eftàdiredcfcendus  de  luy,  encores  qu'ils 
fuifent  Leuites,  & par  ainfi  de  la  mefmc  T ribu  qu’eftoient  les  Aaronites,  ils 
n’eRoieatnulIcmentadniisauPonnHcat  iinon  parvocation  extraordinai- 
re de  Dieu, comme  Samuel,  & moins  encores  yelloient-ilsadmisceux  des 
autres  T ribus,non  pas  mcfmeslcs  Rois  : & c'cll  pourquoy  le  Pontife  Aza- 
riasrcfiila  genereufement  au  Roy  Oziasde  luda,  qui  voulut  entreprendre 
d’en  faire  l'ofEce,dequoy  Dieu  le  punit. 

Et  d'autant  qu'il  ellaufli  dit,  Queles  Princes  du  Sanfhtairtiû-  leiPrin- 
ces  de  Dieu,  ejloient,  tant  des  fils  i Eleafar , tjue  des  fils  de  Ithamur , I.  Paralif, 

24.  ilfaut  efUraerquctouslesAaronitespouuoienteftrcPreftresacPon- 

tifcs,&  qu’il  y en  auoit  fouuent  iufquesà  deux  en  mcfme  temps,  mais  qu'il 
n’y  auoit  à la  fois  qu'vn  feul  qui  exerçait  la  charge  de  fouuerain  Pon- 
tife. 

O r qu'il  y cuit  plus  d’vn  Pontife  viuant  en  mcfme  temps  cela  ne  ic  peut  Prenoe  qq'il 
teuoqueren  doute  : car  il  cil  dit  que  le  Roy  Dauid , lors  qu’il  diuiià  les  &-  T * r»  pl“: 
milles.Aaronitesfous  ces  deux  Chefs  de  Elcaiàr&d’Ithamar,  il  le  fit  duf””^°'(^i 
temps' des  Pontifes  Sadoch  du  collé  dudit  Eleafar,  & Abimclcch  du  collé  tempi. 
dudit  lthamar,i.Pi«rii/.i4.  & n'y  a que  tenir  que  durant  la  vie  du  Pontife 
loyada,qui  exerça  le  Pondficatau  temps  duicuncRoyloasdeluda,  il  n’y 
ayceud'aucrcPontifequant&luy;  veu  que  fi  on  remonte  en  rétrogra- 
dant lesansquelcditloyadaa vclcuàfçauoirccnttrenteans,  a.  Parai.  24.' 

15.  quandilnefccoitpasmoccdeuant  lcRoy  Ioas,commeilfut,on  trou- 
ucra  que  ledit  loyada  a peu  Sc  deu  eilre  Pontifedu  temps  du  régné  de  lofit- 
phatbifayculdu  Roy  Idas  : Or  cil-il  que  du  temps  de  loiàphat  Amarias 
eiloit  auifi  Pontife,  i.Para/.ijjj.Donc  il  y auoit  en  mcfme  tempsdeux 
Pontifes, fans  nous  feruirdu  temps  d’Anne  fie  Caiphe,  qui eiloient  tous 
deux  Pontifes  alternatifs  au  temps  de  la  Mort  fie  PalTion  du  Sauueur  du 
Monde,  au  rapport  des  làinch  Euangeliilcs , parecqu’ily  a des  Autheurs 
qui  mettent  en  faiél , que  pour  lots  l’ordre  des  fouuerains  Pontifes  eiloit 
peruerty. 

l’cilime  donc, comme i’ay  défia  dit,que.ccux-làfeulsonteiléfouue-  <Uie  les  fcul* 
rains  Pontifes  qui  fe  vérifient  par  la  fainûc  Eferiture  eilre  dclcendus  d’Aa-  «<na,icCaj- 
Ton  en  droite  ligne;  fie  que  ceux  qui  l’ont  ellé  en  ligne  collaterale,  l’ont.ftôirac^foû- 
cilé  comme  tuteurs  des  enfans  mineurs  de  leurs  aifhcz,oucommccoadju-  “««n*  P»n- 
teurs  fie  fccondaites  tant  que  l’ordre  fuccelfif  a duré.  Car  ie  ne  parle  point 
des  vocations  extraordinaires, nydcsvfurpationstyranniques,  foit  par  le 
commandement  de  Dicu,commc  celle  de  Samuel, foit  par  la  .violence  fie 
tollcrcncc  des  Rois,commc  du  temps  det  Rois  de  Syrie  fie  de  Herodes  ; au- 
quel casil&ut  textes  exprès  dclalâmélc  Eferiture, ou  authoritezde  bons 
Autheurs,  pour  les  mettre  au  rang  fie  ordre  dcsfouuerains  Pontifes. 

. .Ces fondemens  generaux  ainli  pofez , voici fuiuant  l'Efcriture fie  lofc-  ^ ^ 

plie  quel  doit  eilre  l’ordre  des  ibuuerains  Pontifes  depuis  Aaron,quifutle  Cliffa  det 
prcraier,iuiqucsà  Caiphe  qui  fut  le  dcrnier,dcfquclsie  iàisfix  ClaiTcs,quoy 
djucn  la  Table  des  Rois  fie  Pontife;  cy-deuapt  donnée  delà  cinquielmc 
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ClafTe  i’cn  ay  c fait  deux,  & ainfi  que  là  il  y en  aye  fept  pour  dillinguer  Ici 
Pontifcsquiauoicntc(féDucsouRois,d’auec  ceux  qui  ne  l’auoient  pas 
eftéjce  quin’eftpas  icy  neceflaire:  à chacune  delquelles  nous  pcouuetons 
tous  les  Pontifes  que  nous  y mettrons,  ou  par  la  lainae  Efcriture,  ou  par 
lofephe,  quand  l’Efctitureceflèra  d’en  parler. 

Piemiere  La  première  claife  eft  des  Pontifes  qui  ont  velcu  durant  le  gouuetne- 
curc  des  tncntdes  Iugesdesluift,4ccedepuisla  fottie  de  l’Egypte  iufques  au pre^ 
onry^rLTÙ  mier  Roy  des  ïuifs,qui  fat  Saül,  en  laquelle  ietrouue  quatorze  Pontires,  à 
temps  des  lu-  fçauoir  douzc  de  pete  en  fils,  vn  en  ligne  collaterale  & vn  qui  n’eftoit  pas 
gesdcsiuifs.  jçijfifniiiç  j-Aaron,lcsnomsdcfquels  farenr, 


I.  A*ron. 
X.  Ele<t:(iT. 
}.  Phineet. 

4.  jtlnfui. 

5.  Bocci. 


11.  SéiJoch. 

11.  AchimdM. 

I).  Hely , qui  fat  luge. 
14,  Sdmuêl,  qui  fat  luge. 


6.  O^y. 

7.  Zdraùu. 

8.  Mdrajot. 

9.  Amdrut. 

10.  AchUoh. 

De  ces  i4.Pontife$lesu.prcmiers  de  pere  en  fils  fe  iufiificnt  par  le  6. 
chapitre  du  premierduParaîipomenon,depuislc49.  verfetiufques  au  55. 
inclus. 

DeHclycô-  Letj.quicft  He/y,  eft  en  ligne  collaterale  dans  lagenealogie  que  nous 

ue  Phiiondc  en  iuonsdre{reclevnziefmedepuisAaron,4.£/</raM.  ce  qui  nous  montre 
lofepbe.  qyç  Philon  ôc  Iofephe,ainfi  quenousauonsdit  ailleurs,fefontabufezd’a- 

uoir  eftimé  que  Hcly  fuft  defcédu  de  Aaron  pat  la  branche  de  Ton  fils  Itha- 
mar,  veu  que  par  ce  premier  chap.du  4.  d’Eldras  il  fe  vérifié  du  contraire  te 
fe  voit  comme  il  eft  des  defeendans  d'Eleafar  fils  aifne'  dudit  Aaron.  Or 
n’eft  Hely  iamais  appellé  Pontife, nyfouuerain  Pontife, ains  Preftte  du  Sei- 
gneur, i.Ro(m.;.9.&  14.).  Mais  neantmoins  tous  lesAutheurS  en  demeu- 
rent d'accord,  & qu'il  fat  non  feulement  luge  en  Ifiacl , mais  aulfi  fouue- 
rainSacrifiateur;  & cclaeft  veritable,commconlepeut  inferer  parconfe. 
quéees  ncccffaircs.tantdu  premier  chapitre  des  Rois,auquel  eft  parle'  com- 
me on  luy  vint  offrir  au  Seigneur  l'ennnt  Samuel , que  par  le  fécond  aux 
vetfetsiy.xS.&jo.oùDieuluy  fait  parler  non  feulement  le  defignant 
Pontife  fie  fouucrainSacrificateur,mais  déplus  luy  prédit  que  la  fouuerai- 
ne  Sacrificatute  luy  fera  oftee,  fie  que  fes  deux  fils  Oplini  fie  phinees  mour- 
ronr,fie  qu'il  luy  fufeitera  vn  fucceffeur  effranger  : Se  tout  cela  le  voit  dans 
ce  fécond  chap.du  prcmierliuredesRois. 

Samuel,  fils  d Eleana,  qui  eft  le  1 4.Pontife  de  cette  première  ClafTc.quoi 
Dt  Simuël,  qu’il  Leuitt,  n’eftoit  pourtantpasde  la  famille  d'Aaron  en  nulle  ma- 

TOye”  xttMc.  nierc,auffifat  il  extraordinairement  appelle,  i.  R 1. 31.  fie  fat  fouucrain 
diniUc.  Sacrificateur  pat  le  commun  confentement  des  Autheurs,  fie  par  les  confe- 

quenccs  tirées  de  l’Efcriture  ;car  puisque  Dieu  au  pafTagepreallegué,!.  Rois 
' x.ji.faitdircàHely,  fe  fujciteravii  PreJhefidelletjui  fera leschofes  félon 
fon  caur  & ftn  <tme,ic  que  ledit  Samuel  a fuccedéà  Hely  .ayant  eftéoffett  au 
Seigneur  par  fes  pere  6c  mere,  i.Roù  i.i  3.  il  s’enfuit  qu’il  fat  preftreifie  com- 
me preftre  fie  pontifcil  oignit  fie  facra  Roy  Saiil,  i.Roù  10.  fie  Dauid  aufli  i 
tellement  qu’il  n’y  a nul  doute  qu’il  n’aye  efté  pontife,  prophète.  Se  luge 
couccnfemblcii.Roixj.fiey.  EtfâinâAuguftmelfouuertcmcncdc cette 
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opinion  au  liu.  17.  de  ia  Cite  de  Dieu  chap.  4.  comme  auflî  Sulpicius  liu.  i. 
tom.7.delaBibliothequede$Pcrcs,pag.i4i.  &Q,uincus  luliusHilarion 
au  mefme  tomc.page  970. 

La  fécondé  Clallc  des  Pontifes  eft  du  temps  des  Rois  de  luda , depuis  le-  *• 
dit  Saül  ptemier  Roy  des  luifs.iufqucsà  la  fin  du  règne  de  Sedecias,  qui  fut  rnT»Üfcu‘*w 
ledernietRoydeceux  qui  furent  deuantlacaptiuité  de  Babilone  en  Ig-  <•« 
quelle  iettoaucdixliuidl:  Pontifes,  à fçauoit  du  en  droiae  ligne, & huift 
collateraux.  **  *' 

1.  i^î^4rùr,“filsd'Achimaas,  10.  loyâia. 

2.  /«/;4)M»,filsd’Aiarias.  U.  filsd'Amarias. 

U. 

13.  Wof/r3.filsd'Achitob. 

14.  5rl/«m,filsdeSadoch. 

«5.  £/i>i(/;/in,dic  loachim. 

Wf/fj4f,filsdeScllum. 

17.  uiT^uriitf  n.Shd'Hdcas, 

i8.  Jgrgûr.filsdHelcias. 

Venons  aux  preuues  particulières  de  ces  dixhuiâ  Pontifes,  dcfqueU 
lesi.i.  |g.9. 1 11.I13.14. 1 i<.  17.  & 18.  font  cndroiac  ligne,  & les  au- 
tres collateraux  & extraordinaires.  Car  A;ç4r/4îquieft  lepremierde  cette 
C laffe.fijt  fils  d’ A chimaas  douzieCnc  Pontife  de  la  ClalTe  precedente,i.  P<». 
ralip.S.k  fût  fuccelTeurdu  PropheteSamuel  en  lafouueraine  Sacrificature, 
parce  que  les enfans  de  Samuel  ne  cheminèrent  pas  en  fes  voyes,i  .Rois  8.  j. 

& que  Dieu  auoit  ditenoftantlafouueraineSacrificatureaux  enfans  du 
PontifcHely.qu'iln’oftcroitpasneantmoinstoutàfâitccuxde  fà  race  de 

fon  Autel,  i./?o«2. 33. 

2.  /of^4if4n,filsduditAzarias,  1. Par^/.â. fliccedapat  Icsioixdelanatu-  lohanaii.' 
re  à fon  pcre,&  ainfi  fût  Ibuuerain  Pontife  comme  luy. 

3.  Ac^,  fils  d’Achitob.pctit  fils  du  Pontife  Hely,pottoit  TEphod,  i.  Achiu. 
R«»I4.  c’eft  à dire  eftoit  Pontife:  cat  l’Ephod  eftoit  vn  des  ornemens  du 
fouuerain  Sacrificateur,  & ledit  Achias  eftoit  de  la  race  d’Aaton  , Exod. 


3.  i^r/;ûr,filsd’Achitob, 

4.  jichimelech,  filsd'lchabot. 

J.  fils  d’Achimelech. 

6.  S4i/oc/;2.filsd’Achitob. 

7.  jichimeltchi.  Sis d'AbitUT. 

8.  Axdrins  a.filsdeloanan. 

9.  Ammti  2.  fils  d’A  zarias  2 . 


28.6. 

4.  Acfijwffcff>,filsd'Ichabor,auffiKtitfilsd’Hely,fut  celui  qui  donna 

à Dauid  les  pains  fierez  comme  il  s'enfoyoit  de  la  face  de  Saül , à «ufc  de-  *'‘*‘”*1*'‘'* 
quoy  Saül  le  fit  mourir,  & toute  fi  femille , excepte  Abiathat,  1.  R»/j  22. 
donc  il  eftoit  Pon  tife  du  temps  de  SaUl, 

5.  AiwAar,  fils  dudit  Achinaelech,  eftoit  Pontife  fur  la  findesiounde  AbitUui: 
Dauid:  cat  il  eftoit  au  feftin  du  Prince  Adonias  tandis  que  Dauid  fit  oin- 
dre & facrer  Roy  fon  fils  Salomon  par  Sadoch  le  pontife , & fut  A biathat 
priuéde  la  Sacrificatureparle  Roy  Salomon,*  Sadoch  misa  fi  place,i.Ro¥ 

2 2.11.*  f.Reit  2. 27. ce  qui  fiit  voirqii'en  mefme  temps  il  y auoit  deux 
Pontifes,*  que  Abiathardeuoiteftre  te  premier,  puis  que  Sadoch  fût  mis 
en  fon  lieu  & place. 

S.  S4doc/>,(ilsd  Achitob,filsd  Acluas,filsdephinccs,quifûtfilsduPon-  ■ 

tife  Hdy,cftoitdefiaPoft  tife  du  temps  du  Roy  Dauid,  comme  nous  ve- 
nonsdedirc:catccfutluiquioignit&ficra  le  ieune  Roy  Salomon,  &ce 
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AcKidiclech 

1. 

Avarias  t. 

Aduciat  i. 
lojraia. 

Achicob  1. 


Azanaif. 


Sadoch  ). 

> 
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fut  aulll  lui  quikftoit  Chef  de  la  famille  d'Elearar,  lorsque  le  Roy  Dauid 
diuifa  cette  famille  en  feize  Chefs,  2..RoUS.&ci.Fdral.2.^.&C4.tfJraii. 

7.  A/)iwf/efi,ouAchimelechz.filsd'Abiathat,i(ru,d'lthamar,  fécond 
filsd’Aaron,i.P<«r<i/.i4. fut alTembleparleRoy Dauid  auec  le  fufdit  Sa- 
doch,  quand  il  voulut  diftinguer  les  familles  d’Aaron,  & fût  ceftui  cy  le 
Chef  de  la  part  des  familles  de  Itliamar.comme  Sadoch  l’eftoit  de  ceux  de 
Eleazar,i.P<«ra/.i4. 

8.  Avariai  i.filsdu fufdit lohanan, fécond  Pontifede cette  Clalfe,  fût 
Preftre  en  la  maifon  que  Salomon  fit  baftiren  lerulàlem,  i.Para/.fi.to.  c'e- 
ftoit  auTempledcDieui&cftànotterqueleplus  fouucntles  fouuerains 
Pontifes  ne  font  appeliez  que  Prellres  fimplement. 

9.  Jmariast.  filsdufufdit  Azariasfecond,  i.  Para/.  6.  fut  aulli  Pontife 
du  temps  de  loGiphat  Roy  de  luda,  1..  Par  al.  1 9. 

10.  /oyada.unsquerEfcrituredie  dequi  ilfûtfils.furfouuerain  Sa- 
crificateur & Pontifedu  temps  des  Rois  Ochofias  fie  loas  fon  fils , fous  le 
régné  duq,ucl  il  mourut, 4 . R oit  1 i.apresauoir  vefeu  i5o.ans,  r.  Para/.  14.15. 
& auoit  efpoufc  lofàba,  ou  lofabeth , fœur  du  Roy  Ochofus , & par  ainfi 
filleduRoy  !oram,delaTribu  de  luda,  corameiadisauoit  fait  Aaton  fon 
predeceficur. 

11.  i.df Cf »o»i,  filsdufufdit Amatias,Pontifencufiefmedccet- 

teCla/Te,i.  Para/.  «.  Scainfi  naturellement  fuccefleur  de  fon  pcre,fut  à fon 
tour  Pontife  & contemporain  dudit  loyada , fous  la  tutelle  duquel  ceftui- 
cy  a peu  eftte  au  temps  que  ledit  loyada  gouuernoi  t tout  en  la  minorité  du 
Royloas.  Et  ay-iequelquefoupçanquelcdufditlowdaeftoitfilsdelo- 
hanan  fufdit,&queleditlohananeftleprcmicrIoyada duquel  il  cft  parlé 
au  douziefme  chapitre  du  premier  du  Paralipomcnon.vçrfct  lo.  où  il  ell 
appellé  Prince  delà  famille  d’Aaron,  qui  alla  trouuer  Dauid  en  Hébron 
apres  la  mort  de  Saül,  duquel  lohanan  ou  loyada  peut  cftrcdefccndu  le 
loyada  du  Roy  loas.  * 

U.  ^:(^ariaitroifiefmedecenom,Ùnsc^\xc  l’Efcriture die  de  qui  il  cftoit 
filsjcftoit  Gms  doute  Pontife  du  temps  du  Roy  Ozias,appellc  auffi  Azarias. 
Car  ce  fut  luy,qui  accompagné  de  quatre-vingts  Prellres  s’oppofa  à ce 
Roy  Azarias  comme  il  vouloir  donner  de  l’encens  à Dieu,  x, . Parai,  zo.  17. 
où  pourtant  ledit  Azarias  pontife,n’eft  appellé  que  preftre  fimplemenr.qui 
ditauRoy,  Que cenellou  fatàhtf  àdonntrdetcneens ,ains aux  feuls  Vrt^res, 
icfl  àffauoir  uux  fis  d’Aaron  confacreX^  pour  ce  myfiere  ; Mais  apres  au  verfet 
t o.du  mefrae  chap.il  eft  appellé  en  termes  exprès  C hef  des  Preftres. 

IJ.  Sadoffej.  filsdu  fufdit  Achitob fécond,  i.Par4//p.  6.  fûtaulfi  par  le 
droiâ  de  nature,  fuiuanc  l'ordonnance  de  Dicu.pontifc.quand  il  fut  eu  aa- 
gc  de  l'eftrc,  lequel  i’eftime  auoit  aufîi  <fté  appellé  Vrias,  fous  le  régné  du 
Roy  Achas, petit  filsdu  Roy  Azarias  : car  ce  fut  le  preftre  Vrias , qui  du 
temps duRoyAchas fit parfoncommandanent  faire  vn  Autel  nouueau 
au  Temple  de  Ictufalem.à  l’imiution  de  ccluy  que  le  Roy  auoit  veu  en  Da- 
tois,4.Roisi6.  Que  fl  Vrias  fut  autre  que  ledit  Sadoch,  certainement  il 
exerçoit  cette  charge  cxttaoidmauement,ou  durant  la  minorité  dudit  Sa- 
doch ), 
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doch  5.0U  de  Sellum  fils  dudit  Sadoch,  parce  qu’il  n’cft  dans  le  catlwloeuc 
dui.du  Paral.6. 

«4.  5fff«m,filsduditSadochtroificfmc,r.  Para/.  6.  futaufli  fon  fuccef- 
feur  au  Pontificat  en  temps  & licu.ee  droid  lui  eftantacquisdcslà  naillan- 
ce  ; 8c  lapetite  Chronique  des  Hebrieux  met  ce  Sellum  apres  le  fufdit  Aza- 
rias.ouÔzias. 


15.  ElUdim , dit  auiTi  loachim , fut  Pontife  du  temps  du  Roy  ManalTcs,  Eliachià  .ou 

iHàth^.  9.  Otn’cft-ilpasditcx{*cirementdequiileftoitfils,maisi’cftime 

que  c’cll  le  Eliaciiim.fils  d'Heldas,  duquel  il  efl:  parle  en  I&ye  1 1 . 1 9.  & fiji- 
uans,oùleScigncurparfon  Prophète  predifant  la  calamite  de  lerufalem 
prochMnc.aclaruincdc  Lobna  pourlotsPreuoftduTcmplc.dit,  En  ces 
tours-là.  taffelleray  mon  feruiteur  £liàchim,fils  d'Heldas,  & le  )>e^iray  de  ta 
robbe,&  le  conforter aydy  on  baudrier,(fluydonntrayenfesmainsta  puiffan- 
ct,&  fera  comme  pere  à ceux  /jui  habiferonun  lerufalem  tr  en  U maifon  de  lu- 
da.  Toute  laquelle puilfance  nefepeut  mieux  appliquer  que  au  Pontife 
Eliachim.qui  fut  Pontife  du  temp  que  le  Roy  ManalTcs  eftoit  captif  en 
Babilonc  ; au  tempsaulli  que  la  vaillante  ludith  couppa  la  telle  à Holofa- 
iies.  Que  fi  le  Eliachim  de  l'Hilloircdc  ludith  cil  le  Eliachim  duquel  par^ 
le  Iûyc,commc  ic  l’cflime.il  faut  que  fon  pere  Helcias  aye  cllé  le  fils  de  Sa- 
danias,&:queainficc  Eliachim  vienne  de  Aaron  par  ceux  de  la  famille  du 
Pontife  Hely,  comme  cela  fc  voit  dans  la  lufditc  généalogie  de  tous  les 
Pontifes  &:  Leuites. 

16.  Hf/cMf,filsdudirSellum,i.P,<r</.<.clloitPontifcdutcmpsdu 

Roy  Iofias,&ccfiit  luy  qui trouua dans  IcTcraple  le liure  de  laLoy,  4.  Hcidu. 
Rois  11.8. perdu  fansdoutcautemps  que  le  Roy  ManalTcs  fût  mené' captif 
en  Babilonc, & que  la  ville  de  lerufalem  fut  quafi  du  tout  mince. 

17.  jX^rias  4.  fils  dudit  Helcias,  i.Para/.  6.  & ainfi  naturellement  fbn  Aiarii,.' 
fuccclTcut  au  Pontificar. 

18.  S4r4irfr,  filsdudir  Azarias,  t.Paral,  6, fût  Pontife  du  temps  du  Roy  Saxaiai, 

Scdccias,4.Roiti5.i8.&dccestroisdcmicrs,commeaulfi  de  la  plus- part 
des  precedens  les  Chroniques  dcsHcbricux  les  rengent  comme  ic  1«  ay 
rcngez,fàns  en  donner  aucune  raifon  comme  ic  les  ay  données. 

LatroifiefraeClalTccftdu  temps  de  lacaptiuitc  de  Babilonc,  laquelle  Clafli  j.  dd 
dura  foixantc-dix  ansdepuis  ladcrnicrc  année  du  Roy  Sedecias  iufques  à 5“* 
la  première  de  Cyrus  premier  Monarque  des  Pcrfes,&  n’y  a euqu’vn  feul  ran"«  7“' 

Poiuifc.  ansdeiacap* 

I.  lofedech,  fils  du  fufdit  Sataias, dernier  Pontife  de  la  ClalTc  prece-  büme?'**" 
dente  ; & ce  lofedech  fût  Pontife  durant  la  captiuite'  de  Babilonc,  i.  Parai. 


C.IJ. 

LaquatricTmcClalTeclldurant  ltcoursdclaMonatchicdesPcrfcs,qui  4.  ClalTedrf 
dura  dcuxcenstrenteans,àfçauoir  depuis  la  première  annee  de  l’Empire  9“^ 
deCyras,quifuiuit  Tannce  70-&<lMnicrcdciacaptiuitédcBabilone,iuf 
ajucsàla  ♦.&  dernière  annccdcTEmpire  dcDariusj.de  ce  nom,  qui  fot  la  ■*“ 
première anncedcrEmpircdcsGrecs,ac  conticntcetteClalfehula Pon. 

tifes. 

J.  /ey»»,fiIsduditlofcdcch,i.£/dr<»},  &/<ï/’fpie/.ii.tJ!i4p.4. 


P(cttu(t  des 
Pontifes 
la  Cla0c. 


V 
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i.  loachim,{i\idüiit^efva,i..E(<lr<isit.SiIeft}>hel.il.cl)*p.6. 

4.  loyada  i.  fils  dudit  Eliafib,  x.Efdms  11.  ou  luda,  Iofephel.ii.ch.i^ 

5.  luaathdn,  fils  dudit  loyada,  i.Efdrés  11.  ou  loiiannti,Ieftfhe,liu.ït. 

I4<  , 

6.  lefMjftae  dudit  lean , par  force, aufli  fut  il  tue  dans  IcTemplc  par 

- ’ fondit  frcrelcan,/ 

7.  leddod,  fils  de  lonathan,  x.Efdrustt.  Philon  & tous  les  autres  Au- 
thcursrappcllcntladdus,&  lofephe aufli liu.ii.ch.  14.  Ceftui  cyveitlafin 
de  l'Empire  des  Perfcs,&  le  commencement  de  l’Empire  des  Gtea,loftphe, 

8.  fils  de  lonathan, &frcre  de  laddus, fût  aufli  Pontife  du 
tcmpsdefonfirerc;  mais  parce ou’ilauoitcfpoufc  vne  femme  cllrangerc, 
&quin’cftoitpasluifiie,ilfijtcluflcdcIerufaIem,  3c dreflà Autel  contre 
Autel  en  Samarie,  du  temps  d'Alexandre  le  Grand,  hCtfhe.L  n.ffi.14. 

Et  ainfi  de  ces  huid,  les  cinq  premiers  & le  fcptiefme  font  prouuez  pii 
les  fainastextes  dcEfdras,&  tous  les  huia  pat  les  liurcs  delofcphe  l’Hi- 
ftorien. 

La  cinquiefmc  clafle  cft  du  temps  de  la  Monarchie  des  Grecs , à fçauoir 
Pon!ff«  pf  cmicre  annee  de  l’Empire  du  grand  Alexandre,  iufques  à la  pri- 

om™  lia  r fede  lerufalem  prie  Roy  Herodes  8c  mort  d’Antigonus  dernier  Roy  de 

tant  lErnpi-  |a  race  des  Afmonecns,  dits  Machabees,  8c  Contient  cette  Clafle 

ii.Pontifcs&iê.changemensdePontificat,  parce  qu’il  y en  eut  quel- 
todci.  ques- vns  qui  furent  depofèz  & puisreftablis. 


1. 

1. 

5- 

4- 

5- 
6. 


OnitU, 

Simon  U lufle. 

Eleafdr  i. 

Manaffèsi. 

Oniaf  X. 

Simon  X. 

Ornas  5. 

Simon 
. JafoB. 

10.  Mtntlaus. 

11.  Li/imachas. 

IX.  Affuelani,  derechef. 
15.  fd/oB, derechef. 


X. 

3- 

4- 

5- 
6. 
”• 
S. 
s>- 


8. 

9- 

10. 


14.  A/wf/dw,  derechef. 

1 5.  Jlcimus  Sc  Mathatbias. 

16.  ludasôc^lcimus. 

17.  jilcimMyùul. 

18.  lonathas. 

19.  Simon  4. 

X O.  lean,  dit  Hircanuf. 

XI.  éirijfoiulstt. 

XX.  lamne-jdltxandre. 

XJ.  Hircanusa. 

X4.  yirijhbului  x. 

X J . Hircanm  x . derechef. 
x6.  Antigonm. 


Venons  maintenant  aux  preuues  particulières  de  ces  vingt  fix  Pontifi- 
PoivlSi^ac  f=  prennent  toutes  des  deuxliutes  des  Machabees,  ou  des  liures  des 

hfCUiTc.  Antiquitez  de  lofephe. 

'Oniaai.  >•  Onidi  premier  de  ce  nom,  aptes  la  mott  de  fon  pcte  Uddus , fût 

Pontife  des  luifs  du  temps  de  Seleucus  premier  Roy  de  Syrie  ; 3c  ce  fut  à 
cet  Oniasquefurentefcrittcsleslettresde  Atius,  ou  Areus,  Roy  deSpat- 
the,defquelles  il  ell  prie  dans  le  premier  liure  des  Machabees , cliapitte  ix. 
lofl.n.ch.if. 


X.  Simon', 
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I.  Simon, dit /f/Mj7r,filsdudicOnùu,(ùcPofuifcapicsronpcre,  lofj.  Simon. . 
ii.chdf.j. 

}.  £/oi</iir,(Terc  dudit  Sinion,(ùc  Pontife  durant  la  minorité' de  Ton  ne-  EIcazu. 
ucuOniasdeuxierme;  & de  Ton  temps  lesfoixante  & douze  Interprètes, 
communément  appeliez  les  70.  firent  la  vetfion  Grecque  delà  Bible  par  le 
commandement  du  Roy  d'Egypte  Ptolomec  Philadclphc,  io/.  Un.  ii. 
eérfp.j. 

' 4.  Mandffei  a.decertom,freredupremierOnias,&  filsdeladdus, apres 
lamortdcrcsdcuxneueuy,(utau(lipontifedurantencorcs  la  minorité  de  ^ 
fon  petit  nepueu  Oniasi.  /o/'./.u.cA.j. 

5.  Onhu  i.dccenom;filsdu  Pontife  Simon,  fut  aufli  Pontife  tant  foit  Onia». 
peuaprcslantbrtdetousfesonclcs,  lof.l.it.ch.^.Sc  j. 

6.  Siman  i.du nom, fils  duditOniasx.fiit  aufli  Pontifeaptcslbn  pere, 

7.  On/itf  j.decc  nom,filsdeSimon  fécond,  fut  le  reptiefrae  Pontife  de  oniu  j- 
cette  Claflcdu  temps  de  Sclcucusquatriefme,dit  Philopatcr,  & fut  aufli  le 
prcmicrdesdixdefquelsIudasMachabecfùt  Icdixiefine, comme  ilcfldic 

au  a.  des Mach.  5. 1 5.  ceft  pourquoy  i'ay commencé  ci- dcfliis de  mettre 
double  rang  de  chiflres  en  la  perfonne  de  cet  O nias. 

S".  Simon  }.dccenom,quin'eftoitpasLeuiteainsdelaTribudcBenja-5j^i;^ 
min,t.Afiiffi.j.4  üt  quitter  la  place  audit  Onias  j.appellé  le  Bon, i.Mnch.  * ' 

-f.4.&irfurpa!c  Pontificat.  — > = 

9.  /4/ôn,frcreduditOnias3.qui  difputoit  le  Pontificat  contre  SimohlsToo. 

3c  àenjatriinjfiit  fait  Pontife  par  le  Roy  Antiochns  l’illuftre,  on  leNoblc, 

z.Mdch.jf-.y.  -i  ' 

10.  appelle  aufliOnias  parlofcphe,  ftere  dudit  Simon  dé  «eneUus. 
Benjamin,  ayant  fait  chaflciIafon,s‘introduirit  au  Pontificat,  t.Mdch.^. 

'17.6c  lofl.ïz.chd^.to. 

II.  L/y»»MfW,frercduditMcnelaus,apresauoirnouuémoycndcchaP  Lifimachm. 
fetfondit ftere, fût  Pontife,  t.Mdch.^-.xf. 

la.  MeneUm  ayantfait  tuerfon ftere Lifimachus,fut derechef maiftre  «endausde- 
du  Pontificat,  i.M4c^.4.50.  techef. 

15.  /<i/o»fufdit  ayant  chafTéMcnelaus  fut  derechef  Pontife,  x.Mach.  lafondere- 

5; -5.  chef. 

14.  A/f»e/dii/'fufdit  ayant  misen  fuite  ledit  Iafbn,(èvcitpour  la  troificfMcnelaus 

mefois  Pontife  des  luift,  i.Mdeh.y^.  pourlaj.foù.' 

IJ.  Af<it/;4r/4f,filsdcIcan,filsdcSimon,dcscnfànsacIarib,ouIojarib,  «athatias  oa 
ou  Ioarib,dit  Afmonccn  parPhiIon&  lofephe,  de  fimplc  Preftre  qu'il  Alcunui. 
cftoit  le  rendit  Pontife  & Duc  des  luift  en  prenant  les  armes  auec  fes  fils 
contre  le  Roy  Antiochus  leNobIc,  auquel  temps  le  fufdit  Mcnclaus  vi- 
uoitcncorcsi  maisfoUillédansrabomination dumeflangedes Paycns,au- 
qüelMcncIausfayantefléptccipitcduhautd'vnetourparle  commande- 
ment d'AntiochusEupator)  fucceda  au  Pontificat  dans  ladite  pollution 
l'impie  Alcimus,  i.  Afdc/i.z.tellemcnt  qu'il  y ades  Autbeurs  qui  obmettent 
ce  Mathatias, comme  philon  & lofephe  i mais  il  y a de  l'apparence  que 
Mathatias  en  le  fàifant  Duc  fe  fit  aufli  pontife  contre  ledit  Mcnclaus,  com- 


.V 


lo^  Machi* 
hic&L  Alci- 
mus. 


Alcimtts. 


loiuthas* 
Simon  4. 
lean  1. 

Ariftobutas 
Potuife  & 
R 074 

lanné  de 
•mermes. 
Hircanust. 

Ariftobulus 

I. 

Hircinust. 

reftably. 

Antigonat. 
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me  fon  fils  I udas  conne  Alcimnsi&  ce  ttes-  iuftement, parce  que  Mcnelaos 
& Alciinusclloicnt  contaminez. 

16.  liitUf  Machdf>te,6[s  dudit  Mathacias,fucceda  àfon  pcre,tant  au 
Sceptre  qu'au  Pontificat,  Menelausviuantencores.&Alcirausaprcs  ledit 
MeneUuSj&futludas  leio.  Pontife  depuis  O nias  j.  comme  nousl'auons 
ci'dcuanccxpliquéauSieclcquaranrc&  vn,  t.Mtuh.yf;, 

17.  Alnmiu,  iflu  de  Aaron , apres  que  Menelaus  eut  efté  précipité  Je  la 

tour, (ut  déclaré  Pontife  contre  ludas  Machabce  par  le  Roy  Dctnetrius,qui 
fit  mourir  Eupator,&  luy  fucceda,i.M4r/>.7.  & ^ 

ig.  frété  de  ludas,  fut  Duc  & Pontife, 

19.  Smon  4. (itéré  aulfi  de  ludas, fut  Duc  & Pontife,  i.Msc^.  11.14. 
zo.  lenn  2.. dit  Hirc4nM;,filsdeSimon4.fiitauniDuc&  Pontife, i.Muc.  . 
l6-m- Scloftfhe,U).ch.t.6ti<^. 

L I.  jtrijloMMi,  aifilé  dudit  I ean,  (ùt  aullî  Pontife,&  au  lieu  de  prent- 

dtelaqualicédcDuc,printcellede  Roy  desluifi,& régna  vn  an , lof.Liy 
thdp.ty 

11.  hnne,  dit  Æexmdre.  fut  Roy  & Pontife,  lof.l.iych.i^. 
ly  Hircdnm  1.  filsaifné  dudit  Alexandre, (ut  aulfi  Roy  & Pontife,/*/'. 
iiych.to. 

1 4.  Anjlokulus  t.  fils  aulfi  dudit  Alexandre,  vfurpa  le  Pontificat  Sc  la 
couronne  fur  Ibndit  (rere,  hf.l.  io.ch.9. 

ty  Hirconus  i.  fuldit,  fut  remis  en  Ton  Royaume&  au  Pontificat  pat 
Pompée  le  Grand,  lof.l.to.ch.9. 

^ 6 . ^ nn^onus, ticpaea  dudit  Hircanus,&  fils  dudit  Ati(Vobulus,(ut  Roy 
& Pontife  par  l afliftancedes  Panlies , qui  amenèrent  captif  ledit  mirca- 
nusiôc  (iitcc Antigonusa(fiegédansIenj(àlem  parles  atmees Romaines, 
& par  le  Roy  Herodes , & la  ville  eftanr  prife  Antigonus  (ùt  enuoyé  au 
T tiumuit  Antoine  qui  lefitmourir,/*/./.i4.f/u/>.i6.Sc/.i0.fIi4^.9.'  Or  ces 
1 6.  diuets  Pontificats  n’ayans  efté  exercez  que  par  1 1.  Pontifes  feulement, 
c’eft  la  caufe  qu'en  la  preiente  Claffe  nous  n'en  faifons  aufli  eftatque  de 
vingt- deux. 

s.  cialTt  a»s  La  fixiefme  & derniere  Claffe  eft  depuis  la  mort  dudit  Antigonus , ôc 
Bm«fcuae-  affermiffement  de  la  Royauté  deHetodes  en  la  ludee , qui  fut  le  ptemiet 
puis  Hcroaes  qnj  ofta  le  Sceptre  de  Iuda,iufqucsà  la  douloureufc  Mort  & Paftion  de  no- 
«w  & p»f’  ftreSauueutac  Rcdempteut,en  laquelle  il  y a quatorze  Pontifes  qui  fe 
lion  au  s»u-  prouuent  cous  pat  les  liutes  de  lofepnc,&  ledanierparlesfàinéts  Euange- 
liftes. 

I.  /fnanelni.oa  dfnalem,(fiifatdaxx(ois?onti(e,Iof.l.iyth.i. 

Z.  Jriflobulits  3.petit  fils  du  dernier  Hircanus.dc  beau-frete  du  Roy  Hc- 
rodeSji^id. 

y /</«;,  fils  de  Phabet,/«/;/.lj.fi.ii. 

4.  Smon 5.fils de Bufid' Alexandrie, beau-pçred'Hetodes,/*/f/>^Ji».i5. 
cbdp.ii. 

y A/4t/;4f/<«i.fiUdeTheophile,deuxfois,Ia/Xi7.cA  4. 

6.  lo[fph,61sd'Ehme,lof.l.iy.ch.S. 

7.  t^hard,oul*Xf^‘>t  loCl.17.ch.17, 

I.  Elufary 


ucuc  (iu  mon- 
de. 

Picuucs  des 
Poncifes  de 
U C,  ClalTe. 


i 
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8.  £/f<«/4r3.  lof.1 17.ch.17. 

9.  lefufoa  lafariti,fi\sd’Oke,lof.ll7,cb.i7.6c  l.xZ.ch.i. 

10.  Annt,  lof.I.  I S.ch.  1.  beau-  pcrc  de  Caiphe,  S.lcan  18.13. 

11.  //»!<?/, lof.I. iS.ch.i. 

II.  £/M/4f  4. filsd'Annclc Pontife, ^o/^/.i8.f/;.i. 

13.  Simon  6- £1$  dcCanus,/o/I/.i8.r/;.i. 

1 4.  loftph,  dit  Caiphe,  ( lof  liu.ig.chap.i.  ) qui  cftoit  Pontife  de  l’annce 
à laquelle  le  Sauueut  dû  Monde  prit  Mort  & Paflion,&  fut  ccluy  qui  don- 
na le  confeil  de  faire  mourir  le  Fils  de  Dieu,  S.Uan  18.13.I4.14.  S.Lucxt. 

54.  S.  Marci^.)i.iiS. Matthieu  x6.yp.  Si  à ce  malheureux  ie  mets  la  fin 
des  Pontifes  leginmesdesluifs. 

Oefquels  pat  mon  ordre  depuis  Aaron  iufqucsaudit  Caiphe,  le  tout  in-  Nombre  re- 
clus,i'cn  trouuecntoutfoixante8c  vnze,mais  quelques- vus  ont  elle  de- 
polTedcz  & tedablis  en  la  fouueraine  Sacrificacure  i & ainfi  il  y a eu  foixan-  tifu  depuis 
te  Si  dixfept  changemens  de  Pontificat,  quoy  qu'en  effeit  il  n’y  aye  eu  en  >“*- , 

tout  que  foixante  Si  vnze  Pontifes,  à fçauoir  quatorzeà  la  première  ClalTc,  cSpHflimmc 
dixhuidlàla  fécondé,  vn  àla  troi(iefme,hui£l  à la  quatricfme,  vingt-  deuxi  dclâciice. 
la  cinquicfme,  Sc  quatorze  à la  fixiefine  Si  dsrnicre. 

Qui  ont  duré  veriuiblement  depuis  la  prcmicreanncedc  la  fortic  de  l’E- 
gypte  inclufe,iufquesàl'an  34.  de  la  Grâce  exclus,  quinze  cens  quarante  table  de  tcrai 
nuidl  ans  accomplis  Sc  parfaits.  Et  voila  ce  que  i'ay  eu  à dire  fur  les  fouue- 
rains  Pontifes  &:  Sacrificateurs  des  luifs,  qui  ont  e(ié  les  Chefs  vifibles  de  iJ^ucs 
l’Eglifedés  le  commencement  de  la  Loy  tufques  à l'accomplilTement  d’i-  Caiphe  in- 
celle  Sc  efiablilTcment  du  Chtiftianifme  & de  la  Grâce.  Depuis  lequel 
temps,  n’y  ayant  point  eu  de  légitime  Pontife  des  luifs,  cela  eft  caufe  queio 
metsfinàlcutcoloprmeen  la  perfonnedudit  Caiphe;  Mais  d’autant  que 
lofephelescontinùëiufquesàladefiruâiondc  lavilledelerufalem,ie  les 
ay  misci-deuant  dans  l’examen  del’ordre  des^Pontifes  de  lofephe , 6c  en  la 
fainâe  Chronologie,  à la  colomne  des  Rois  6c  Gouucrncurs  delà  ludce 
iufquesàlaruincdc  letulàlem.  Cela  dépendra  du  Ledeur,  dechoifir  l’or- 
dre que  meilleur  luyfcmblera,foit  de  celuy  de  lofephe  ou  du  noftre,  en 
quoy  i’ay  cet  auancage,que  tout  ce  qui  eft  contraire  à lofephe  cil  confor- 
me àla  (aiadfeEfctiture,pi  laquelle  i’ay  prouué  tout  ce  que  i’ay  dit  contre  ' 

luy. 

La  quatriefmc  colomnc  eft  de  la  duree  de  la  vie  de  noflre  Sauucur  Destns  Je  U 
Icfus-ChriftjFils  de  l’homme, félon  les  Autheurs  qui  eftiment  que  no- 
ftre  Seigneur  ne  faifoit  que  commencer  l’an  trentielme  de  fon  aage,  crmo™c.*'' 
Sainél  Luc  ).  auquel  fens  le  Sauueur  du  Monde  n’a  vefeu  que  trentc- 
. deux  ans  accomplis,  6c  quatre  ou  cinq  mois.  Car  au  fens  de  ceux  qui 
veulent  que  les  trente  ans  RilTent  accomplis  quand  il  fût  baptilc,  il  au- 
ra vefeu  les  trente-trois  ans  accomplis  6c  quelques  ciuatteou  cinq  mois; 

Sc  ainfi  félon  I es  premiers,  il  fera  mort  en  la  t rcntc-troificfme  de  fes  années, 
oufelonlesderniersenfonanneecrentc-quatre.  Et  c’efi  tout  ce  que  nous 
auons  à dire  fur  cette  colomne;  catdenousefiendredauantagefur  Icsdif- 
coursdelavic  de  noihc Sauucur, outre  qu’il  feroit  impollible  de  iamais 

DDdd 
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finir,  ce  n’cft  pas  icy  mon  but,commc  i’ay  fouuent  protefté.d’eferire  eu  cet* 
te  oeuure  exa<ücment  lc$Hiftoircs,ains  Iculcmcnc  de  les  toucher  entant 
<}ue  l'ordre  de  la  iàin  de  Chronologie  nous  y oblige.  Ccd:  pourquoy  ic 
renuoye  le  Ledeur  pouslcsfaiâs&gedesde  nodre  Seigneur  aux  fainâs 
£uangiles,oùlon  verra, non  toutee  que  le  Fils  deDieu  a dit  &:  fait:  car  (I 
cela  fc  deuoit  eferire  de  poinâ  en  poinâ,  fainâ  Ican  n'edime  pas  que  tout 
le  Monde  peud  contenir  les  liurcs  que  Ion  enpourroit  tfctireiS./ean  ii.tf. 
maison  y verra  amplement  tout  ce  que  les  uinâsHuangelides  ont  iugé 
nous  deuoir  edre  dit. 

J.  Colomne  cinquicfmc  colomne  ed  le  rede  des  Confulats  de  Romc,qui  ont  ede 

de  U luice  depuis  l'an  171.de  r£mpircdesGrecs,iufquesà  la  quinxiefine  annee  de 
j“i^^'e‘‘j“rtmpiredeTibere,àlaquellei5.anneelcFi(sdeDieuayant  edé  en  la  )o. 
puU  le  Lu  de  fa  vie,&ainfilcsanneesdes  Confulats  liccsaux  années  de  la  Grâce  pour 
clubeV  nos  prcuucs,nous  finiflbns  à ladite  15.  annee  dcTibere  la  colomne  deüits 
' Confulats,  fur  lefquclsvoyezce  que  nous  en  auons  défia  dit  au  Siecle  pre- 

cedent. 

fi.  colomne  Lafixiefmecolomnccontientletede&lafindcsfeptantefepmainesdu 
nuin«  Prophète  Daniel', ^efquellcs  l'e  finident  aucc  l'an  dixfepciefmc  ou  dixhui- 

Oaniei.  âieimc  de  l’Empire  deT ibere,c’ed  à dire  dans  ladite  clixhuiâiefme , aufli 

auant  que  la  vie  du  Fils  de  Dieu  y entra,  afin  que  lefdites  fiptitcfepmaincs 
prennent  leur  fin  le  propre  iour  que  nodre  bon  Rédempteur  mourut.  Car 
puis  que  l'Ange  dit  à Daniel,  yae  yiMod  It  cemmtnitment  (croit  fMtderttJi- 
ftr  Uriifalem , lort  dtuoit  efire  le  commencement  Jet  fef  tente  fefmmnet  ; Et 
puis  que  Nehemie  dit  qu'il  reccut  ce  commandement  en  la  vingtiefmc  an  - 
nce  du  Roy  Artaxerzes  fon  tiuidre,  (ànsen  fpccifier  le  mois  ny  le  iour,  rien 
nem'empefehede  pofer  que  ce  commandement  fût  fiât  au  preilmois  6c 
iour  que  le  Fils  de  Dieu  foufiHt  Mort  & Paffion , à fçauoir  à la  fede  de  la 
Pafque  de  l'annec  vingtiefine  dudit  Artazcrzei,  afin  que  la  fin  des  feptantc 
fepniaines  fe  rencontre  aucc  la  fin  de  la  vie  humaine  de  nodre  Sauurur.  Or 
fut  il  crucifié  en  l’annec  dixhuidticfme  dcl'Empire  de  Tibefe,|)ar  le  com- 
mun confentement  de  tous  lesAuthcuts,  peu  exceptez,  qui  sabufent  en 
fuiuant  leurs  nouuelles  opinions, ayant  nodrcSdgneur,  félon  la  demon- 
dration  quenous  en  auons  faite  au  Siecle  precedent,  trente-deux  ansac- 
complis&quelquesquatrcmois,c‘edàdireedant  en  la  trente- rtoifiefmc 
année  de  fa  vie.  Car  puis  que  dés  le  mois  de  Décembre,  douzicfinc  mois  de 
ran.quifutlecinquicfmeinoisderan  i5.der£rapircdeTiberc,nodreSei- 
gncur,felonS.Luc,commençaran50.defâvie,ils’enfuitauflî  que  en  la 
i8.annce  de  T ibcre,au  mefme  mois,  nodre  Seigneur  commença  la  trente- 
troifieCne  de  fes  années.  OrnodreSauueur  ayant  edé  crucifié  au  temps  de 
la  Pafque,  laquelle  nous  fuppofons  fur  le  milieu  de  Mars , il  s'enfuit  que 
nodre  Seigneur  mpumtvcrslehuiâiermemoisdeladixhuiélicfmeannce 
dudicTibcre,ain{i  qu'on  voit  tres-clairementdans  ladite  demondratioa 
en  nos  difeours  du  Siecle  precedent.  Tant  y a que  à la  fin  d es  7 o.  fepmai- 
ncs  de  Daniel , qui  font  490.  iours  prophétiques , lefquels  on  cua- 
iuë  ordinaiicmcnt  à quatre  cens  quatre-vingts  dix  années  communes. 
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noftreSdgneurmourut  immédiatement  apresl’accomplirtcmcntd’ictllcs; 

&ainfî  nous  mettons  fin  à lacolomne  des  yorfepinaincSifur  lefquelles 
nous  auons  défia  amplement  difeouru  lu  )S.  Siecie. 

LareptiermecolomneefidcsRoisSc  Gouiierneursdc  laludee.coramc^.  colomne 
aufli  des  Pontifesdes  luil's,iurquesà ladefirudtion  de  leruCilemi  en  laqucl-  Ro“  * 
le  nous  voyons  comme  apres  la  mort  du  Roy  Herodes , qui  mourut  apres 
auoirrcgné37.ans,  clbnt  entre' en  la  )8.annccdcfon  règne  Archelaus  l'on  Atchelaw. 
(îlsregnapour  luydanslcrufalcm, Scfuclamoitiédctoute  laIudce,où  il 
régna  neufans;  car  randixiermedcfonrcgneilfutaccuredeuancrEmpe- 
reur  Augullc,&  banny  de  la  ludee,  laquelle  fut  annexée  au  gouuerncmcn  t 
delaSyric,oùCirinu$futenuoycpourcnclhxleGouuerneur,ouPrcfi- 
dcnt,laf.l.i7.ch.\7.Scl-iS.th.i. 

Et  voyonsaulii  que  lors  ledit  Cirinus , Prefident  de  la  Syrie  & de  la  lu-  Cicluu. 
dec  tout  enfemble,  voulant  mettre  prix  àtous  les  biens  des  luifs , fit  faire  la 
dcictiption  Sc  dénombrement  de  tous  leurs  biens,  & que  cette  defeription 
fut^itc  37.ansaprcs  que  Antoine  cutefic  dcfi'ait  à la  bataille  d'Aâium,  lo- 
fefhtJ.iS.ch.i.  < 

Ce  qui  nous  fait  clairement  voir.que  le  Roy  Herodes, pere  d’Archelaus,  Dnnonftia- 
napeuluruiure  la naiilancedcnoltre Seigneur  quede  quciquemois  tant  ,oa«uc  l'uc- 
fculemcnt.  Car  puis  quclaprefcntc  defeription  ne  fut  faite  par  Cirinus  que  "'fquu  p« 
aprcslc  bannilfcment  d’Arrhelaus,fucccfIcur  d'Herodes , comme  ledit  Ar- 
chclaus  clf  oit  en  la  dixicfme  année  de  Ton  régné,  fie  que  cela  fût  apres  cren-  FUs  Oicu. 
te-  fept  amque  la  bataille  d’Aâium  auoit  ellé  donnée.  Si  de  cestrente-fept 
ans  vous  dcifilqucz  les  neuf  ans  que  Archelaus  a régné,  il  fetrouuera  que 
Herodes  fera  mort  l’an  vingt-  neuficfme  depuis  ladite  bataille  d' Aâium,fie 
que  cette  mefiocannee  fùtia  première  des  neuf  que  Arclrclaus  a régné.  Or 
l an  vingt  neuf  depuis  la  dcIbuted’Aéfium  allant  de  rencontre  auec  l'an 
quarante-deux  de  l'Empire  d'Augufle,  depuis  Ton  premier  Confular,  ou 
quarante  trois  depuis  la  mort  de  Catlàr,&  cesannecs  de  l'Empire  deCadar 
auec  la  première  année  de  noftre  Seigneur , il  s'enfuit  necclfaircment  que 
Herodes  mourut  en  ladite  premicreanneedenolfrc  Seigneur, trente-fept 
ans  aptes  qu'il  eut  eflé  déclaré  Roy  par  1^  Romains,  fie  trente-quatre  ans 
apres  la  mort  d’Antigonus. 

Et  faut  notterquccettedefcription  faite  parCirinus,  trente- fept  ans  Que  Ciiinus 
apres  la  bataille  d'Aélium,eft  la  fécondé  qu'il  ht  faire,  laquelle  ne  fût  gene- 
ralecommc  la  pccmicre,ains  particulière  de  la  ludee  tant  feulement.  Caria 
prcnucrcdclaquellepatlcfainâ  Luc,chapittefccond,fut  faite  du  viuant  -u 

duRoy  Herodc$,lcdicCirinusdlancGouuerQeur  de  la  Syrie;  fie  ce  non 
pour  cualuer  lcsbiciisdesluifs,maispourfçauoirlenombrcdcsperfonnes  . . 
quiclfoient  fubjettesà  l'Empire.  Et  cette  féconde  defeription  de  laquel-  ’ - ^ 

le  parle  lofephe,  fut  enuiron  dix  ans  aptes  la  mort  dudit  Herodes,  fie 
aprcslc  bannifTcmenr  defon  fils  Archelaus,  fie  fut  cette-cy  faite  pour  ap- 
précier Icsbicnsdes  luifsquiauoicnt  elle  fubjets  audit  Atthclaus.  Or  au 
temps  de  la  première  delcripcion  le  Fils  de  Dieu  nafquit  au  Monde,  fie 
au  temps  de  cctcc  fécondé  defeription  il  efloit  en  la  dixicfme  année  de 
fa  vie. 
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De  U auiee  Cirimis  donc,  Gouucmcur  delà  Syrie, fut  aufli  le  premier  Prcfidcnt  ou 
Gouuerneurdc  la  ludee,  depuis  que  le  Roy  Archelaus  en  eut  efté  chafle, 
p™icrt  ^ Ufifh,hu.\%.ch<tf.i.  Copinus  fut  le  fécond,  Marcus  le  troiriermc,&  An- 

nius  Ruffus  le  quarriefmc , au  temps  du  gouuetnement  duquel  l'Empereur  • 

dé>*i$*.chc-  Augullc mourut,  lofMu.iS.chap.i.  Or  n'cftilpasditdansIo(ephc,nyail-  ' 
liujbinuj.  leurs, combien detcmpschacundecesquatrcPrcfidens  ont  regy &gou- 

uerne  la  ludee  ; mais  de  la  fin  du  règne  du  Roy  Archclaus,qui  fut  l'an  apres  „ 
37.  de  la  bataille  d’Aâium  : & par  le  temps  de  la  duree  du  gouucmc- 
incntdc5dcuxGouuemcursfuiuans,onpcucrecucilliracconclurre  ladu-  » • 
ree  du  temps  que  ces  quatre  Gouuemeuts  onr  peu  & deu  régir , qui  fut  en 
tout  pour  les  quatre  neuf  ans  fculemcnt,ainfi  que  ie  Icsay  marquez  au  pre- 
mier bord  de  cette  colomne. 

Car  GratuSjfuccclTeurd'Annius  Ruffus,  fut  le  cinquicfmc  Gouucmcur 
^LuÜctnêur  de  la  ludee , & fut  enuoye  par  l’EmpereurTibcrc.puis  ayant  gouuernc 
de  ludee.  la  ludce  vnzcanss’cn  tctoumaà  Romc,/(i|.f.i8.fi.2. 

Ponce  Pline  Pilate fucccda à cc  Gratus,  qui filt  aufll enuoyc parle  mefmcTi. 

6.  Gouuer-  bctc,&  fut  Pilate Icfixicfmc  Gouuerneurdc  ludecdepuislc  bannifrement 
neut  de  lu-  JuRoy  Arcliclaus, ciap.x.&cftccluy  qui condamnaà mort 
le  Fils  de  Dieu, félon  les  fainûs  Euagcliftcs,&  félon  lofcphcmelmcs,/«.i8. 
ehap.f.  Finalement  Pilatcayantgouucrnédixanslaludce  s'en  retourna  à 
Demonllral  RomcaptcslamortdcrEmpcrcurTibcrc,/o/f^^e,/i«.l8.rW7.  Quefi  Pi- 
ciondeladu*  lare  fe  retira  apres  la  mort  de  T ibère,  & que  cc  fut  l'an  dixielmc  de  fon  gou- 
lee  des  6.  uemement.ilfàutncccfTàircmcntquecctte  annccdixicfmc  du  gouueme- 
&deA«he-’  ment  dc  Pilatefc  rcncontrcaucc  laprcmiercannccdc  l'Empire  de  Caligu- 
1+M.  lafuccelTcurdeTibcrc-.dclaquellctcmoncant&appliquant  Icsannccsdu 
gouucrncmcnt  de  Pilate  aux  années  dcfEmpire,  tant  dudit  Cahgula , que 
dcTibery  fon  prcdeceflcur.ilfettouueraquclaprcmicrcannccdu  gouuet- 
neraent  de  Pilate  fut  la  quinzicfme année  de  l'Empire  dudit  Tibère , parce 
y qu'il  n'en  régna  que  vingt  A:  trois.  Aufqucls  dixans  dc  Pilate , fi  vous  ad- 

joufiez  IcsvnzcdeGtatusfon  predeceflcur,ontrouucra  aufll  en  remon-  . 
tant  & appliquant  ItAannces  des  Gouuemeuts  aux  années  des  Empereurs, 
quelapremiercannecdu  gouuerncmcntdc  Gratus  fut  l'anquairicfnie  dc 
• l'Empire  dc  Tibère.  Ordcpuisrantrcntcfcptdclabataillcd'Acliumac- 
comply  ,iu  fques  à ladite  an  nee  quatriefrae  de  Tibère,  il  y a neuf  ans  accom- 
• plis.  Donc  necefTaitement  & véritablement  ces  neuf  années  fc  peu- 
uent  & doiuent  attribuer  à la  durée  des  gouucrncmcns  des  quatre. pre- 
Etqoe  H«o-  miers  Gouucmcurs  de  la  ludee.  Qÿc  fi  encores  vous  adjouftez  les  neuf 
du  moume  jns  accomplis  du  régné  d’Archclaus,  fils  6c  fucccfTcut  d'Hcrodcs,  en  b p 
« iXTde’  moitié  dc  b ludee  , certes  par  b mcfmc  procedure  vous  trouucrcz  que 
noftte  Sci.  b première  année  du  tegne  dudit  Archelaus, ou  le  commencement  d'i-  * 
celle,  participe  en  rencontre  de  b première  année  du  Fils  de  Dieu  ; & 
ainfi  nos  precedentes  demonftrations  demeutent  véritables  , folides  ôc 
claires , que  Ic-vieil  Herodes  mourut  en  b première  année  courante  dc 
nollre  Rédempteur , lequel  ayant  elle  porte  en  Egypte  pour  emter  b 
flircur  6c  cruauté  dudit  Fictodes,  fut  rapporté  en  ludee,  6:  delà  en  Gali- 
lée, pat  lofcph  6c  la  ûinéfc  Vierge,  quand  ils  entendirent  qucArchcbus 
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revoie  à la  place  dudic  Herodes.  Et  ceux-là  s’abufcnc  grandement,  qui 
fuiuanc  Euiéoe  elhment  que  nollrc  Sauucucauoii  fepe  ou  huid  ans  quand 
Herodes  mourut. 

Apres  le  (ixierme  Gouuetneur.qui  fut  Pilate,i‘ay  inféré'  le  refte  des  Pon-  r>“  <!« 

tifes  des  I uifs  ; Par  le  refte  i'entens  ceux  qui  furent  Pontifes  depuis  la  mort 
du Sauueurduinonde,& qui fucccdercntàCaiphciufqucsàla ruine  de  la 
ville  de  Icrufalem,ain(i  que  lofephc  les  nous  a baillez,  & defquels  nous 
auons  ci-deuant  aftez  amplement  difeouru,  c ’eft  pourquoy  nous  n’en  di- 
rons pas  icydauancage,&:  finirons  aufli  cette  fcptiefme  colomne. 

Or  des  cinq  dernières  colomnes  fur  Icfquel  les  nous  venons  de  difeou- 
rir,àfçauoirdc  la  3.4.5.6.&7.ilencft&itevncnouuelle,  qui  cft  celle  de  l'EglifeChtc- 
r£glifeChreftienné,en  laquelle  i’ay  misdeux  bords  poury  exprimer  la  du. 

ICC  des  gouuernemens  des  fainâs  Peres  les  Papes,  Chefs  vifibles  de  TEglifc 
Catholique,  Apoftolique  & Ronuinc depuis  la  Mort&  Paffiondu  Sau- 
ucur  du  monde,  & notamment  depuis  l’Afcenflon  du  Fils  de  Dieu , Chef 
perpétuel  Bc  éternel  de  fon  Eglifc  > Mais  auant  que  de  difeourir  de  ces 
lain^  Peres,  qui  font  depuis  Uin  A Pierre  les  légitimes  Gouucrncuts  te 
Conducteurs  generaux  du  Roiaume  de  Dieu , qui  cft  l'Eglife,  il  cft  expe-  - 

(lient  de  dire  quelque  chofe  des  diuers gouuernemens  de  ladite  Egli(c,prifc 
cngcneral&dcladurecdechafque  gouuerncmcnt  depuis  la  création  du 
Monde. 

Quantau  mot  d'£g/i/ë,  qui  lignifie  fimpIemcnc,Airemblcc  de  perfoa^  ... 

nes,rcnuoyant  à nos  DoCtcurs  ceux  qui  en  voudront  fçauoir  les  vrayes  dé- 
finitions Bc  diuifions,nousla  confiderons  icy  en  Hiftorien , Sc  entendons 
par  le  mot  d’£^/i/e, Toute  l'Affcmblce  en  corps  des  pçrfonncs  qui  ont  efté, 
ionr  ou  feront  viuantes  en  ce  monde,  vnics  au  culte  public,  légitime  & vi- 
fiblc,  fous  Be  auec  fes  Pafteurs  Hiérarchiques  du  vray  Dieu.  L’AlTcrablce, 
dis  ie.vilible,  celle  qu’on  appelle  en  terre  l’Eglife  militance, & nonpasTin- 
uifible  Sc  bien-  hcureulèqui  cft  au  Ciel  défia  triomphante. 

De  cette  Eglifc  donc  toudours  vifiblc,  quoy  que  fouucnt  & en  diuerfes  quc  l'EgUre* 
laçons  opprcftce,m3is  non  iamais  inconnue  ny  cachce,nous  en  auons 
marcpiécnlalàiniftcCbronologielegouuancmcnt  perpétuel  fansaucu-  nbtes. 
ne dilcontinuacion, depuis  la  création  du  Monde  iufques  à maintenant, 
auec  deux  feules  mutations  ou  ebangemens  de  la  forme  du  gouuerncment 
d’iccllc. 

Et  comme  il  y a depuis  la  création  du  Monde  trois  diuers  T emps  prin-  Trois  dinen 
cipalement  confideraoles,  à fçauoir  le  T emps  de  la  Nature,  le  T emps  de  la 
Loy,  fie  le  Temps  de  la  Grace,aufti  y a-il  eu  trois  diuerfes  fortes  de  gouucr-  gUfe. 
nemens  pour  le  Roiaume  de  Dieu, qui  eft  fon  Eglifc  ; l'vn  par  la  raifon  na- 
turelle dcfparticaux  hommes  Sc  illuminée  de  la  Grâce,  làns  auoir  leurs  Sa- 
cremens  Sc  facrifices réglez  & dctcrmineziL’aucrcpar  la  Loy  Diuinc,com- 
mife aux  pontifes  & Sacrificateurs  des  luifs, auec  grand  nombre  de  cerc- 
monicslegalcs;  Et  le  croiftcfincpar  Icslàimfts  Apoftres  & Icursfucccllcucs 
eftablis  de  noftre  Seigneur,  & guidez  par  le  làinà  Efprit. 

Le gouuememcnc fous  loccmpsdclaNaturc commença  dés  l’origine  Prnningoa.' 
du  Monde,  dura  fucccUtuemcntÂ:  làns  aucune  intermilTion  deux  mille  n,u"uNa(«t 
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cinqcensqnatrcviogtscinq  ans.depuislepoindldela  création  d'Adam 
iufquesà  la  fortic  dcrÊgyptc  ; pendant  lequel  temps  furent  les  Cloefi  do 
1 ’Eglifc  les  Peres  3c  Patriarches  qui  précédèrent  laLoy.illuminczdclatas- 
fonnaturelle,comme  nous  auonsdit,3c  du  parler  frequent  que  Dieu  tout 
bonauoitaueccux,aueclccoraraandcment  de  la Circoncifion  ordonnée 
au  patriarche  A btaham  pour  toute  fapolf  eritc. 

I goïucrne-  Lefccondgouuememcntqui  Ritfouslc  tempsde  laLoy,  commença 
nictic  fous  la  trois  mois  aptes  quc  Aaronôc  Moyfc  eurent  forty  les  Iftaclitas  du  Roia»*- 
me  d'Egypte,  à fçauoir  l’an  du  Mondedeux  mille  cinq  cens  quatre-vingts; 
fix.  Car  ce  fut  lors  que  Dieu  tout  puiflfant  donna  fâ  Loy  à fon  PfopKete 
Moy  fe.Scqu'il  inftitua  particulièrement  l'ordre  3c  le  culte  du  fcruice  Diuin 
quiluydeuoit  cftte  fait  :8c  dura  ce  fécond  gouuçrnemÈnt  en  fon  authoiité 
légitimé  mille  cinq  cens  quarante  hui£f  aas,ycomprisles  ansdçla  vie  de 
nollrc  Seigneur,  pendant  lequel  tempsl'Eglilèfùt  régie  pat  les  Pontifes  3c 
luuucrains  Sacrificateurs  des  luift,  depuis  Aaron  qui  en  fut  le  premier,  ipf- 
qucsàCa'iphequifutledetnierenl'authoriic  légitime. 

Le  ttoiliefmcgouucmeraent  deutoit  commencer  dés  la  nailfancc  du 
5-  gouueme:  FilsdeDicu,Authcurluy  mcfmcsdcla  Grâce;  tnaisd'autant  qu'il  voulut 
îac'acer  * cftrefujct  àla  Loy,afin de  l'accomplir  pat  fon  obéilfance,le  commence^ 
me  utdc  ccttetroiliefmc  façondcgouucmetfon  Eglifene  fc  doit  piendre 
qu'en  fuite  de  fa  douloureufè  Mort  8c  palEon , à laquelle  de  fa  très  fàinâe 
3(.crcs  fattcc  bouche,  ayant  alfeurc'  luymefmes  que  tout  eftoit  accomply, 
3epattantqueleluda'ifmefinilfoit,noasy  pofons immedtatement  l'ori-> 
gincdcr£glifeChrcftienne,laquelledudépuisaeftc3cfcratoufiours  cy-  ' 
aptcsconduitcparlefâinûEfpnt,Dieulayant  ainfi  promis,  3c  ce  prie 
minillcre  de  fes  fainéis  A poftres.  Papes,  3c  autres  Prélats  de  fon  Eglife  iuf- 
quesà la  confommation  des  Siècles;  3c  la  duree  de  ce  gouucrncmcnt  que 
nousmettonsfous  le  tcmpsdela  Grâce  ne  finira  qu'aucc  le  Monde.  Ot 
Au  teraps  de  tout  ! e temps  de  la  Nat  ute  l'Eglife  a eu  pour  fes  Chefs  vifibles  feiac  pcres, 
UNuiuc.  le  vif  fuccedantau  morc,ycomprisAaronquifùtîedernier  fousIaNatu- 
rc  3c  le  premier  fous  la  Loy. 

AuKtnpi  ae  Toutle  tempsdcla  Loy  l'Eglife  a efté  conduite  par  foixantc  8c  vn?c 
1»  Lof.  pontifes,  qui  ont  fait  foixante  6c  dixfept  pontificats,  à fçauoir  depuis  As- 

ton qui  en  fut  le  premier, iufquesà  Càtphe,fouslequel  noftre  Seigneur  le- 
fus-Chnll,PontifeetcrneI,fouffrit  Mort  6c  paffion,  8c  ayant  accomply  la 
Loy  fut  le  premier  qui  donna  la  Grâce. 

«m  ai'»  depuis  l'accomplilferaent  de  la  Loy,  3c  l'eftablilTcment  de  la  Gracr, 
Ghcc.  ' ou  commencement  de  l'Eglife  Chreftienne , nous  voyons  auiourd'huy  le 
deux  cens  quarante  8c  vnicfmc  pape,  à les  compter  depuis  S.  Pierre , qui  fut 
leptemicràquiDicucoraraandadepaiftrefesbrebis3cfes  aigncaux,iuf- 

3UCS  au  fainéf  perc  V rbain  8. qui  par  les  mifericordes  Diuines  tient  auiour- 
'huy  la  place  de  fainéf  pierre. 

Us  lemiers  Adamprcmicrhomme,futlepremicrChcfdutempsdc  laNaturc,A_a- 
Che?f  aech*.  ron  premier  fouucrain  Sacrificateur,3c  Moyfcpremier  prince  des  I uifs,  fu- 
que  gouoM-  lent  les  Chefs  premiers  du  temps  de  1:^  Loy;  6c  noftte  Seigneur  Iesvs- 
iicnicnt.  Christ  premier  6t  fcul  Homme-Dieu , Roy  Eternel,  6c  fouucrain  Sa- 
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crificatcur  perpcçuel,cll  &:  fera  le  Chef  Eternel  diucmps  de  la  Grâce.  QarU 
LoyA  bien  tfii  donnée  j/ar  M oyfe,nné  la  IrerUé  (y  U grâce  a ejli  faite  fay  lefue- 
Chtipy  S.  lean  i.  C'cllalTcaj venons  maintenant  aux  Vicaires  Sc  Licute- 
nans  Icgitimu  du  Fils  de  Dieu  en  la  conduite  & gouucrncment  de  Ton 
Eglifc. 

T ous  les  Chreftiens  demeurent vniucrfçllemcnt  d'accord , que  l’authci-  q,, j 
ritc'donncc  par  nodre  Seigneur  à Tes  ÇiinâeApoflrcs  pour  la  conduite  de  mé  donnée 
fon  Eglifc,  a clic  donnée  non  feulement  aux  pcrfonnesdesApollrcs,mais 
aufli  à iamaisà  leurs  vrais  &:  légitimés  fucccdcurs  iufques  a la  coniômma-  cUc  auOi 
tion  des  Siècles.  T elsfuccclTcurs  font  les  Sain(ds  Percs  nos  Papes, Euefques  P°“' 
de  Rome,  fi  Ion  ne  veut  contrarier  auxfainftcs  Efctitures,aux  Conciles  ge-  fc'irMi!. 
ncraux,&  au  commun confentement dcl'Eglifc,&  démentir aulll  touslcs 
veriublesHidoricnsquiont  culcfoindcnouslaiirer  l'ordre  fuccclTif  pat 
cfcritiufques  àmaintcuant. 

Car  de  dire  que  les  Papes  ne  font  pas  légitimés  fuccefleurs  de  l'Apoftre  P*‘ 
(ôinid Pierre,  PnncedçsApodres, parce  que  plulicurs  d’entr’eux  ont  ede 
creus  mefehans,  voire  quelque^ - vns  d'iceux  appeliez  par  les  Autheuts  Apo-  l's»»  ‘i« 
dats,  Magiciens  & diaboliques, quoy  qu'ils  n'ayent  pas edé tels, cela  ne 
peut  rendre  leur  fuccellion  moins  légitime,  ny  leur  authorite'  moins  puif* 
lânte  Sc  vetitablc. 

CXn  peut  en  deux  façons  fucceder  légitimement  aux  petfonnes,  à ff  auoir  Que  Ion  Tac. 
mturellemcntjcommc  le  filsau  perç,  le  patçntatr  patent , dion  l'ordte  des 
Loix  & des  Çoudumes . Ou pt  cflç^lion.cflmmele  Spmrerain au Souue-  MiITtroup 
tain,&lcMagidratau  Magidrat:  &iln'importcderien,fqit ordinaire  ou ‘<'‘ûjon,c3- 
extraordinaite  jordinaite  comme  cçlledcs  Papes  à Rome  par  les  Cardi- 
naux;  des  Empereurs  en  Allemagne,  par  les  Elcidçursi  &des  Ducs  à Ve- 
nife,par leConfcil:  Extraocdinairc,CQmmeiadis celles d'Abraham, delà- 
cob,de  Moyfe,&  des  Apodtes.  Car  ellcsnclaiiTcnt  pasd'edre  tres-legici- 
mes,edans  faites  par  celûy  ou  par  ceux  qui  oncdroidldedabliriccflirc 
ceux  qui  fontefleus.  Edrc  bonoumauuaisnercnd  pas  vn  enfant  plus  ou 
moins  légitime  apres  là  nailTancc , ny  vn  Magidrat  plus  ou  moins  Magi- 
drat apres  fon  efleâion.  De  mefme  U mefcnanceté  de  quelques  Papes, 
vraye  ou  feinte,  ne  peut  rendre  leur  véritable  fuccedipn  plus  ou  moins  lé- 
gitimé, nydefroga  à leur  authorite  tant  qu'ils  demeurent  Papcs.ils  font 
tels  qu'il  plaid  à Dieu  les  nous  donner.  Dieu  appelUi  foy  cefix  qu'il  %oulut, 

Cr  d'tceux  iltneflrui  doutée , S.  Marc }.  & S. Luc  6 aufqHtls  dou^e  d donna puif- 
fance  contre  les  ej}>rits  immondes  pour  les  ietter  hors,  Cr  guérir  toute  maladie  & , 

toutelangueur,^  letenuoya  prefcher&  euungehfer,  dtjant  qui'fous  reçoit  il  me 
refoitytir  qui  me  reçoit  il  reçoit  celuy  qui  m’a  enuoyè.  S.  Matth.  10.  AinfiDieu 
appelle  au  Sacerdoceceux  qu'il  veut, dcfquclsparla  voycordinaire, auiour- 
d'huy  pratiquée,  on  en  édit  vn  fcul  -,  auquel  fcul,Dicu  donne  puidàncc  ab- 
foluë  de  régir  & gouuerncr  fon  Eglife  pour  li  mefehant  qu'il  foit , parce 

Îuec'cdfbn bon plai(ir& qu’il edlemaidre.  Ne\>utsay~ie  point ejleu  mous 
iu:çe,û‘l''vu  de  Mous  efl diable, iiüii  le  Fils  de  Dieu  en  S.Iean  3.  Et  plus  bas, 
patlant  à S. Pierre,  en  S.  Matthieu  16  &i  S. Marc  8.  P'a  arriéré  de  moy, Satan, 
tu  m'es  en  fcandale  : çar  tu  ne  comptent  point  Us  chofet  qui  font  de  Dieu,  mais  les 
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chofes  tjm  font  its hommes.  Certes  aptes  ces  véritables  accufàcions  il  n'y  a ptui 
rien  à dire,  Toit  vray  ou  feint  fur  la  vie  d’aucun  de  nos  Papes.  Mais  quoyî 

Fout  elfreles  Apoiftes  telsqueDieulesqualifioic,  leur  ofla- il  la  charge  6c 
authoritc'  qu'il  leu rauoit  donnée?  Rien  moins, ains  toucauconrrairc,il  la 
leur  accieutSc  augmenta:  carenGiitede  aptes  ces  grandes  reproches,  en 
fainâ Matthieu  i8.  lt'»ottsMsen\^iti,ejue<iHoyqsteiou4aurr^lü  furlaser- 
re,(trdhè  auCitl , & tomes  cho fis  <jut\oHsieflieres^  fur  ta  terre  feront  H^iees 
au  Ciel.  Et  plus  bas  en  fainff  Luc  i o.  ysotts  efeome  il  m'ef coûte, ey  tfui  'vout 

reietteil me  mette.  Dcmcfmes,quoyqu‘ilarriucquelquesfoispournospe- 
‘ chez  que  quelques  Papes  l'onc  mefehans  6c  vicieux,ils  nelailfenr  pas  d'citrc 

vrais  ic  legirimes  fuccclTeurs  de  S.  Pierre,  6c  d’auoir  toute  forte  d'authorité 
(pirituclle  en  l’Egüfe:  carc’cftàcuxaufquelsnoftrcSaüueura  dit  en  la  pet- 
lonnc  de  fes  fiincf  s Apollrcs.  Toute  putjfance  m‘ e fi  donnée  ats  fiel  & en  la  ter- 
re, Matth.zS.  fommrmon  perem'aenuoyii  ainfi  ie  l’otts  enuoye,  S.  Luc  z 4. 
yt  tout  ceux  aufquels  'vous  pardonnert:^  tespeche:^ , ils  leur  font  pardonne:^  ; cr  à 
ejuiconejue \ous les retiendreX^,ils leur  font  retenus,  S.  lean  zo.  Et  \>oicy,ie  fuit 
aueevous  tcufîours  iufques  a lafindumonde,  S.  Marc  16.  Et  partant  nous 
pou'.ions  dire  de  ceux  qui  font  méfchans,cc  que  nollrc  Seigneur  difoit  des 
Scribes  & Pontifes  delà  Synagoguedes  luifs,  parce  qu'ils  clf  oient  aflts  fur 
1.1  chaire  de  Moylc. . Toutes  les  chofes  ^uil  Vous  diront  gardeX^  les  ey  les  faites, 
mais  ne  faites  point  félon  leurs  auures  (S.Macth.z;.&  S.Marc  iz.  ) fentend 
fi  elles  font  rhauuaifps:  car  elles  n'empefehent  pas  qu’ils  né  foient  légitime- 
ment alfis  en  la  Chaire  de  S.  Pietre,auqucl  fut  ditpar  noftre  Sauueut  eftant 
cnce  Monde,  i’ay  prié  pour  toy,  afin  que  ta  foy  ne  deffaiHe  point.  Toydonc 
quand  eu  feras  conuerty  coafivne  tes  freres,  S.  Luc  zz.  & enla  petfonne  de  S. 
Pierre  à tous  fes  fucceffeuts  > & ce  petit  difeours  foit  dit  en  general  de  Tau* 
thoritc  des  Papes.  Voyons  maintenant  quel  a efte  le  pouuoir  de  S.  PierfÉ 
premier  Pape,  afin  que  en  là  petfonne  nous  apprenions  celuy  de  fes  fuccef- 
l'curs,&  ptocedons-y  auec  toute  fincerité. 

De  Simon,  Nollrc  Seigneur  lefus-Chtift  ayant  efté  baptifcparlàinAlean  Bapti- 
auS.Picice,  (le,  ac  voulant  commencer  l’ccuurede  fon  miniftcrc,foudain  qu’il  com- 
îtp™ije.  ■ mençade  faire&dedire,ilnemanquapasd'auoirdcsOifcip!cs,8:fut  An- 
dré frété  de  Simon,  l’vn  des  deux  premiers,  qui  apres  auoi  r en  ten  du  les  tef- 
moignagesqueS.  lean  Baptille  en auoit donnez,  l’allerent  vifitet  là  où  il 
Simon , ap-  demcutoit.  Et  André  en  ayantaduerty  fbnfiere  Simon, il  le  mena  aufii  à 
pciic  Picctc.  noftrc  Seigneur  pour  le  voir;  & noftre  Seigneur  l'ayant  regardé  luy  dit, 
Faitl'en  des  Simon,  fils  de  lona,  tu  ferai  appeBéCephas,cenàdirc,  Pierti,  { lean  i.)  Et  no- 
Diiuplu  de  Seigneur  ayant  commencé  de  ptefeher  l’Euangile,  comme  il  eftoit 
en Capernaum, & palToit  prcsdela  merde Galilce  ilveit  lefdits  deux  frè- 
res, Simon  dit  Picrre,&  André,  iettans  leurs  filets  en  la  mer  : car  ils  cfloicnt 
Pefeheurs.  Et  il  leur  dit,  vene^  apres  moy,(y  ie  vous  feray  efire  Pefeheurs 
d'hommes.  Et  eux  lailfans  leurs  filets  le  fuiuirent  & furent  de  fes  Diiciples, 
Matth  S..6C  Marc.!.  Puis  noftrc  Seigneur  retournant  en  ladite  ville  de  Ca- 
ehex  lùf*”  petnaum  auec  fes  Üifciples  logea  dans  la  raaifon  de  André,  où  il 

l'ierre  côn-  gucritleurbclle-mcred'vnctafchcufeficurequ’cllcauoit,A/<<«A.S.  A/orc. 
firmsiruiure  |.  iuc.^  Et  fiûaél  Pierre  Voyant  Icsmerucillcsqucnoftrc  Seigneur  faifoit 

coniinucllcmcnc 
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continuellement, (ûc  tellement cflonné de  la pe/chc qu'il  luyfit&ire,quo 
fcconfeflant  indigne  d'cfhc  en  la  compagnie  du  FilsdeOieUjfe  iettant  à 
(csgcnouxleruppiiaderedelpartirde  luy.  Maislcfus  luy  dit  qu'il  n'euft 
poincdapeur,&qucau  lieudeprencurde  poilTons,il  feroit  d'orefnauant 
preneur  a hommes,  Lucf.  PuisnoftreSeigneurd'vnegrandequanticé  de  Fm  I'to  dei 
Difciples  qu'il  auoit,  il  en  efleut  douze  pour  edre  auec  luy,  & lefqucls  il  ^P^**"*- 
nomma  A F O s T R E s , à f(auoir. 


I.  Pierre,  dit  Simon. 

Z.  André,  fon  ftere. 
Iacques,fil$deZebcdee. 

4.  Ican,  frère  de  lacques. 

5.  Philippe. 

6.  Baitnclemy. 


7.  Matthieu.  Nommé  l« 

L prciniçrpat 

8.  Thomas.  Ici  Eutngej 

9.  lacques,  fils  d'Alphee. 

10. Thadec,  dit  ludc,  fon  frere. 

11.  Simon  le  Cananeen,ditZclotcs. 
ta.  ludaslfcarioth. 


DccesdouzeS.Pierrefi]tIepremier,&iamaisiln'ednomm<:dans  les 
fiunéh  Euangiles.s'il  cd  nommé  conjointement  auec  quelques  autres,<^u'il 
ne  Toit  toufiours  le  premier  en  ordre,comme  il  l'cdoit  en  dignité  i là  ou  de 
tous  les  autres  Apodres  tantod  lesvns  font  premiers,  & rantod  ceux-là  ' 
mednc  font  derniers.  Et  Icfus  ordonna  que  ces  douze  feroienraucc  luy,  Auchwiié 
Icfquels  il  nomma  Apodres,  pour  les  enuoyer  prefeher,  fie  leur  donna  puii- 
lance  de  gueiit  toutes  foctesde  maladies,  & de  iettet  hors  les  Diaolcs,  ' ^ 
Mdrti.  Luc  6. U ludas,  quoy  qu’ilfûd  mefehant,  traidre  & defloyal,  voire 
qu'il  fud  Diable,  S. l cm  6,  nelailTa  pas  d'auoir  pareille  & égalé  puidânee 
en  l'Apodolat  que  fes  Confrères,  qui  fut  de  ptelcher  défaire  des  miracles. 

Et  Icfus  voyant  qu'il  cdoit  defu  temps  de  les  cnuoycr,aprcs  les  auoir  in-  première 
druitsdccequ'ilsauoient  à faire, & en  quel  équipage  ilsdeuoient  aller,  il  millioode» 
leut  fit  pourlorscxprcfrcsdcifenfes  d'aller  vers  les  Genfils,ny  vers  IcsSa 
maritains,ains  tant  iculemcntaux  brebis  de  la  maifond'Iihiet  qui  edojent 
clgarecs  ; & pour  leur  faire  voir  qu’ils  ne  pouuoicnt  faillir  ny  errer  en  ce  qui 
cdoit  de  l'Apodolat,quoy  que  l'vn  d'eux  fùd  mcfchât,iufqucsà  tel  poinéà 
qu'il  en  cd  appelle  Diable  par  nodre  Sauucur , qui  ed  la  mcfinc  vérité  ; fl 
leur  dit  il  àtous  douze,  N'ctyeT^pointJe  foucytjuoyoucommentxeut  périt-  j'^A^ofto- 
rtz  t car  en  cette  heure  là  v»«r  fera  donne' ce  que  Voai  deue^,  dire.  Cnr  ce  neflet-  1«. 
vous  péi  qui  parlent  méis  c tjl  fejprit  devojlrepere  (Dieu  ) qui  parle  en  \>ous, 

Matth.io.  EcfutcctcepreroicremidionEiitc  en  faueur des ifraclitcs  tant 
feulement. 

De  laquelle  Icsdouzc  Apodres  chacun  ayant  rendu  compte  à leur  Seconaen^- 
tour,il  les  renuoya  derechef  auec  pareil  pouuoir& égalé  puilfance,  Mare  ‘‘®"' 

<.  Lue  9. Et  furent  ces  deux  midions  faites  depuis  la  féconde  Pafque  iufques 
à la  troificfmc  des  quatre  Palques  qui  efeheurent  apres  le  baptcfme  de  Icfus  | 

iufques  à fa  mort.  , 

Or  depuis  la  troifiefme  Pafque  Icfus  ayant  &it  infinis  miracles,8c  fraif-  ^ 
chcmcntccluy  des  cinq  pains& deux  poidbns,  ayant  fait  partir  fes  Apo-  icsciix, 
ftresdeuant  luy  commcAscdoicnten  vncnadcUcdenuiâ,  il  aduint  que 
nodre  Seigneur  allant  à eux  cheminoit  fur  les  eaux  i dequoy  fes  Difciples 
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ayant  peur,&  Icfusleurayatwdit  pour  les  affeurer, que  c’cftoitlny.  S.piet- 
re  prenant  la  parole  pour  tous,  luy  dit , S>  ctji  toy  tommdnit  aiu  îtùUe  k nj 
fur  tel  ttux,  cr  Düu  te  luy  camm<tnda,  & te  S.  ^ipoftee  marcht  fur  1er  tilMXy 
quoy  que  aucc  belle  peur,  A/<«A.i4.A/4rfi. 

Foy  4 con-  tt  comme Icfus  eut  tâitvn  grand diftours, afin  de  leur  apprendre  quie 

fciiioii  ec  s.  pourauoir  Uviecternelleil fâlloitmanga fil chair&  boire  Ion  (àngi  Les 
l’icirc.  seftant grandement fcandalifez  de  eate  nouuellc doclrine,&  plo- 

fieursde  fes  Difciplcs  mermes  l’ayant  quictcà  caufe  de  cela , tant  ces  paroles 
leur  fcmbloict  dures  &:  impolfibles , nofire  Seigneur  demanda  aux  Douze 
s'ilss'eniroicnt  aulTi.  Etfainâ  Pierre  prenant  la  parole  pour  tous,  luy  dir, 
. Seigneur  à ejui  irons- nousituiulei  paroles  de  vie  eterneBe , tÿ*  nous  tuons  ereu 
Crconnutjketu  ei  U Ftlsde  Dire,  nous  n'auonsdonc garde  de  te  quitter  ny 
t'abandonner.  Mais lel’us leur relpondit, Ne'vousty-iepointeptu'aousdou- 
• er  fvn<ievo«ff/îDMt/f,enS.lean6.  Comme  s'il  euftvouln  dire,  Pier- 

re parie  pour  toy  {êulcmcnt,8c  non  pour  tous.  11  e(l  bien  vray  que  quand 
il  eîl:  queftion  de  l’Apoftolat,  & delà  defpendance  de  vos  charges , ie  vous 
ay  bien  dit  que  ce  n’edoit  pas  vous  qui  parliez,  mais  le  S.  Eipne,  & ainfi  en 
CCS  chofes  ne  pouucz  vous  pas  faillir.  Mais  en  ce  qui  clf  de  vos  creances  par- 
ticulicres.&lçauoir  fi  vous  demeurerez  auecmoy  ou  non,  ic  vous  déclare 
. quequoyqueicvousayeeflcusmoymefrae.qui  n’ay  peu  faillir,  &à  qui 
tout  CS  choies  ibnt  connues,  fi  eff- ce  pourtant  qu’il  ne  utlTc  pas  d*y  anoic 
entre  vous  douze  vn  homme  (1  nierchanc,fidctcftable  & aboninablc,qu’iI 
n'cilrien  moinsqo'vn  Diable. 

Confcfsion  Etquelquerempsapr*$,furIedifcoutsque  lepeuplc  tenoit  du  Fils  de 
de  S.  Pierre  Dieu,commelefiMdcmandaà(ès  Apollces,  Etvous  ejui  dires ■ vous  ^ue  i* 
lin  po'uû^it Pierrerefjeondtm  luy  dit  fTuetle  Chrifi,  Fils  du  Dieu  vititnt.  Et 
le  fus  luy  répondant  luy  dit,  Tues  kilts  heureux  Siman, fils  de  louas  : car  la  chair 
(trie  fangneteFa  patreueli,maismonPere^ustfitiCieux\  Et  ie  te  dis  aufii- 
^uetues  Pierre,&furcttte  Pitrrtiedifieray  mon Egltfe,&‘ les porees deCenfit' 
n’auront  point  de  xidoirt  *t  encontre  i'tie,(tyie  te  donneraj  les  clefs  du  Royau- 
me des  Cieux,  dr  tout  ceefueeu  defi'terts  m nrrre  fera  deflie  is  deux  ( Matth.id. 
Marc*.  Luc  9.  ) Et  icyoù  ileftoit  queftion,  non  de  et  q»e  les  Apoftres 
croyoientfeulcmentcliacun  àpattfoy,mais  auflideeequ’ils  difoient  du 
Sauueur  duMondc.t’cft  adiré, prcfchoient&annbnçoienr,  Si  Pierre  pre- 
nant la  parole  toufiourspour  lesautret,cequ'iln’4nftpasperpctaellemenc 
fait,  s’il  n’euft  clic  dcfia,  ou  defigné  leChefdo  College  ; dit,  qu'ilsannon* 

' çoient  qu’il  eftoit  le  Chrift,le  Fils  du  Dieu  viuanc.  Et  lors  noftrc  Seigneur 

, n'a  gardcdcdirequeaucundesdouZefùftDiabIc,comraciiauoitfàic  au- 
parauant  : Et  pourquoy  ?parcequelachair&lefàngnelcurauoit  pas  rc- 
uclécequ’iisdcuofentdirc,maislcPcrequieftèsCieux.  Etc'cft  mcrueille 
queS.  Pierre  ayant  reipondu  pour  tous,  noftre  Seigneur  tKantmoins  luy 
donncàluylcuilcspromeflcsdelapuiflanccdcscicfs,  quoy  que  tous  les 
S;>inâ  Picr- autres  y fbflcntprefèns.  Mais  àpcine  auoit-ilachcud  de  faire  ces  grandes 
fu/et'tfi^r  pfonieflcs  à s.  Pierre, quecontinoantàdifioutir  for  là  future  Paifion  ,& 
^ làiinî  Picrrccomrae  homme  l'cn voubncdcftoutner,noftrcScigneurluy 
dit,  h^aarrierede moy,Sathan,tum'es eu  fcandale:  car  tu  necontprats  pas  les 

chofes 
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choCti  qui  font  it  DuH,moulcscho[eiquiftatdeshimet  (Matth.K.&  MarcS^  • 

V oicy  de  grandes  cxcreraitcz,  au  precedent  partage  faincS  Pierre  doit  élire 
le  Ibndeincnt  de  l’Eglife,  les  clefs  du  Roiaume  des  Cieux  luy  doiuen  t dire 
baillées,  Dieu  promet  de  louer,  approuucr,  ac  ratifier  tout  ce  qu’il  fera  : fie 
maintenant  KyilcflappcliéSaun,6e  Dieu  luy  commande  de  ne  fepreren- 
terpasdcuantluy.  Certes  cesdeux  partages  nous  apprennent  bien  difcrte-  Ao.™  e(t 
ment,  que  autre  e(ll’Apollrc,autreeft  Pierre;  autre  aufli  le  Pape,  fie  autre  homa 

lean  11.  Silueftre  1.  fie  Alexandre  6.  Comme  hommes  ils  pcuucnt  tout  pj';  * 
faillir, feandalifet  Dieu  fie  Ibn  Eglifc  en  leur  particulier, mais  comme  Apo-  ft!"" 
lires  fie  Papes,  ce  ne  font  pas  eux  qui  patient,  c’ell  rcfprit  de  Dieu  qui  parle 
en  eux.  Suiuons  ce  qui  regarde  b.  Pierre  par  l'Efcriture  làindle. 

Au  temps  de  la  Transfiguration,  noltrc  Seigneur  prit  auec  luy  Pierre,  * 
lacqucs  fie  lean,  Mnub.it,. M»c  8.Lnc9.Sc  par  tout  S.  Pierre  ell  toufiours  fr'ôu 
le  premier.  leniiliTrit 

Ce  fut  aufli  à luy,  3c  non  aux  autres  Apolltes,  que  lefus  commanda  de  fc“e”âi- 
payer  lcdidrathmedansCapernaumauxÇxa(acur$,tantpournoftrcSei-  Jt«hn,c 

gneurquepourS.Picrrcmeimcs,  A/anli.iy.  P»»'  l'fiu  & 

Et  comm  t nollrc  Seigneur  eut  vn  iour  parlé  de  rauthoritcdcrEglife.fie  inC 

renuoye  à icelle  ceux  qui  font  incorrigibles,  laima  Pierre  infpirc  de  Dieu, 
^ommechef  fiiturdel’tglife,demandaànollreSeigneurfice  feroit  aflêz 
de  pardonner  fept  fois  à Ion  frcre,cftantlan$  doute  d’humeur  que  finale- 
ment apres  plulieurs  ofFcnfes  la  punÆoneuft  lieu,  fie  que  Ion  punift  la 
dcibbeïrtans.  Nollrc  Seigneur,  duquel  les mifcricorda  Ibnt  infinia,luj 
refpondic,n<wpar  feulement  jeft  fou,  maiiUtedufept  fou  fei>unte,MattLi8. 
c’ell  àdireàiamais  ûcàl’infiny,prmcipalcmeBt  pour  la  olFenfes  particu. 
licres,lairtânt  la  punition  au  iugement  des  Supérieurs. 

Et  ce  fut  S.Pietre,accompagnédeS.lean,qui  fiitcnuoyé  enleruùlcm  s p; 
pour  y préparer  la  dernière  Palque,quc  leSauueur  du  Monde  auoit  tant 
defitc  de  manger  auec  fesDifcipla,  Mntth.i6.Afnret4.Lueti.toulioun  '* 

S.  Pierre  employé  aux  aélions  de  confequence.  P»ique. 

Et  lors  que  l'humble  lefus  voulut  par  l’humilité  pofw  la  fondement  s.  Pierre  lé- 
de  l’£glifeChrellicnnc,ficque  pour  l’exemple  il  laua  la  pieds  à fu  Apo-  P'^nieriqul 

flres,cefutparlàinélPierrcquilcommença,/r<«i3.touûoutsfainûPiOTeS'*“  ■ 

le  premier.  ^ 

Et  fe  préparant  le  Sauueur  d’aller  foufFrir  Mort  fit  Palfion  pour  le  fafut  S.  Piette,Æ 
du  genre  humain, fainél  Pierre  fût  le  premier  qui  fit  offre  dele  fuiurc  par 
tout,&de  iaraaisnel’abandonn«,yallall-il  de  fit  mort;  MaisDicu  qui  “ " 
fçauoit  la  faiblertcs  fie  les  infirmitez  des  hommes,pour  luy  apprendre  que 
nous  ne  deuons  risn  prefumer  de  nous  melmes , fie  que  nous  ne  pouuons 
rien  faite  de  bien  fans  la  grâce  de  Dieu , luy  dit  que  au  lieu  de  le  fuiure  il  le 
renieroit  en  trois  diuers  temps  cette  merme  nuiél,  ce  qui  fut  fait  parce  que 
fainél  Pierre  elloit  homme.  Mais  quand  il  s’agilldel  Apoflolat|^c'efl  lors  ^ f"»™ 
que  nollrc  Seigneur  luy  dit,  l'nypnd  four  toy, afin  quêta  foy  ne  deffatUe  point,  peîS  flSlTt* 
Matth  i«.Marci4.Lucii.lcanij. 

Etfinalement  nollre  Sauueur ayantfouffert  Mon  fie  Paillon,  fieeflant  Attthorité 
reffufeité  de  morts  ,auant  que  de  remonter  aux  Cieux  à la  troifiefmc 


l’office  de 

premier 

Apoffre. 
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u'kciu  k"*  qu’ilfe  fie  voir  ifcsDifciplcs,  voulant  toutàfèiic  cftablir  rauchoritc'de  S. 
aïon.  Picrrc,cnlaprcfcnccdc  tous  il  luydit,  Simon,  fils  Jelona,  m'aimes-iu  flsa 
^MteeMX  <yi  sUùydic,ouy  Seigneur,  lu  Jçnh^ue  ie  l'uime: O" nopre Seigneur 
iuyJii, Pau  mes  Aigu  eavx.:  Et  derechef  il  luy  dit , Siman,fi!s^  la- 
nu,  m'dimes-tu  f il  luy  die,  ouy  Seigneur,  tu  fçais  <]ue  ie  t’aime  ; er  lefus  luy  die 
îii  Pais  mes  AiGmK\x:  Puuluydu  pour  Utroifiefme  fois, Si- 

' mon , fils  de  Umts , m aimes-tu  î Et  Pierre  fut  contnfié  de  te  cju'tl  luy  auoie  dit 

r , pour  ht  troifiefme  fois,m'dimes-eu,pitr^uoy  il  luydit , Seigneur  tu  fçdit  toutes 
chofes, tu  fçauc]ueietaimt\(ylefusluydit, Pais  mes  B R e ü i s.  Certes 
aprcsces  tewes  ü clairs  & fi  intclligiblcs,il  n'y  altcu  de  douter  de  la  preroga- 
duc&ptccmincncedcS.Pictrcfut  lcsautrcsApoftrcs;&c]Uoy  qu’ilsaycnt 
eu  en  commun  l'authoritede  lier  6c  deflier , faindt  Pierre  ne  laiilc  pas  d'en 
auoirefte  le  Chef,  le  premier  6c  le  Prince.  Auoir  quelque  cliofc  de  com- 
mun auec  Ton  inferieur,  n’empefehe  nullement  la  primauté  6c  fouucrainc. 
TC  par  deflus  tous  les  autres, en  ce  qui  dépend  de  la  charge  qui  nous  fiiit  dire 
premiers  6c  fouuerains.  ^ 

,,  r lufqucs  icy  en  ce  qui  regarde  la  pcrlbnnc  de  fàindl  Pierre,  nous  auons 
Siinô  Pierre  fùiuy  Icsfainàs  Euangiles , par  lefquelles  nous  voyons  faindl  Pierre  auoir 
lepremicrcn  toutescholes.  Mais  leSauueurdu  Monde  efiantmontc 
coufi.'iîrs  auCicI,fainél  Pierre  entoures  rencontres  fait  la  charge  du  premier  des 
Apollres.  Car  les  vnze  eflansafTcmblcz,  6c  auec  eux  les  Icmmcs  6c  lafâin- 
lÛtcV ierge  mere  de  lefus,  auec  les  frères  6c  parensd‘iccluy,iufqucs  enuiron 
■fixvingtsperfonncs,  (c'elloicntautantdelàinds6cde(ainélcs)  S.  Pierre 
fit  la  propofition  de  mettre  quclqu’vn  à la  place  deludas  l'Apodrequi 
auoir  trahy  nodre Seigneur.  Et  lors  lofeph,ditIeIufte,6c  Mathia5,ayanc 
edéedimez  tous  deux  dignes  de  l'Apodolat,  le  fort  efeheut  lut  Mathias, 

• qui  fut  receu  au  College  des  Apodres,  jifl- 1. 

Et  au  lourde  la  Pentecode, tous  les  faindls  Apodres  ayant  receu  le  làindl 
Efptic,  6c  parlant  toutes  fortes  de  langages,  quelques-vns  des  adidans 
croyans  que  les  Apodres  fulTent  yures , S.  Pierre,  commele  Chef,  prenant 
la  parole  pour  tous,  leur  déclara  comme  ils  s'abufoient,  6c  parla  fi  digne- 
ment 6c  h clairementdc  laRefurreâion duFilsde Dieu,  qu'enuiron  trois 
railperfonncslèconuertirent, 

S.  Pierre  montant  au  Temple  auec  S.  lean,ce  fut  luy  qui  donna  la  gucri- 
fon  au  boiteux  qui  fe prefenta  à eux,  où  ayant  rendu  raifon  de  ce  mi- 

racle 50oo.hommes  le  conucrtireiit,  /i(i.  4 

Ce  fut  à fainél  Pierre , comme  Chef  de  l'Eglifc,  que  Ananias  6c  fa  fem- 
me offrirent  leurs  biens  pour  edre  mis  en  commun,  mais  le  Sainél  les  fit 
mourir  fçaehant  qu’ils  auoient  menty  au  làinél  Efprit.  Et  cdoient  tant 
faits  de  miracles  par  fainél  Pierre,  que  de  toutes  pans  on  apportoit  les  ma- 
lades aux  rues  dansdes  lidls  6c  litières , afin  que  quand  le  Sainél  palTcroit 
fon  ombre  les  guerid.  Acaufe  dequoy  le  fouuerain  Sacrificateur  des  luifs 
lefit  mettre  eu  prifon  auec  tous  les  Apodres , mais  l'Ange  du  Seigneur  ou- 
urit  les  prifons,3c  furent  trouuez  au  T cmpic  enfeignans , d'où  ils  furent  de 
nouneau  conduits  deuant  le  Pontife  qui  les  laillà  aller  pat  le  confcil  de  Ga- 
maliel,  aptes  qu'ils  curent  ede  battus,  AEl.y 
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Ce  hit  S.  Pierre  accompagne  de  S.  lean , qui  alla  en  Saraarie  vers  ceux 
qui  auoicnt  rcceu  1 Euangile  parla  prédication  de fainû  Philippe,  & y 
cltans  amuezils  leur  impofcrcnt  les  mains  afin  qu’ils  receulTent  le  faina 
tlpnt.  Ce  quapn^ellc  veu  par  Simon  le  Magicien,  il  leur  offrir  de  l’ar- 
gentafinqu deuftauffi  l’imporition,mais  S. PicCTalemauditauccfonar- 
gent,  éfties  8. 

FaûnrvncvifitcgcneralepardeucnrouslcsnonueauxChrcftiens,(a(5fe 

de  Cher  de  1 EghC:,)  .1  paruint  en  Lyde  oü  il  guérit  Æneas,  paralitique  dc- 
puishui(ains,a  caurcdcquoytoasceax  de  Lyde  & Saron  feconuertirent 
au  Seigneur:  puis  fut  prie  parles  Difciplcs  qui  cftoientà  loppéqu’il  leur  fift 
lagmeed  yvouloirven.r,ccqu’ilfic;  &y  eftant  luy  monllrer«tThabita 
qui  eUoit  raone,  laquelle  il  reflufeita.  Ali.  9. 

Or  eftant  en  loppé.ilcutccttc  vifionccleftc  du  linceul  plein  de  toutes 

Une  di8iculte,leSeigncutluyditquilauoit  Ictout&.iftifiéi&enmcfme 
temps  arrmerentgensde  lapandcComeillc,CcntenierdcC*farcc,  pour 
le  prier  daller  chez  luy,cc  qu’il  fitj  & luy  ayant  Corneille  dit  la  vifion 
qu 11  auoit  eue, & commeil auoitcucommandement  de  l’enuoycr  ouc- 
rirpourluy  dire  ce  qu’Ü  auoit  àfaire,faina  Pierre  leur  prefeha  l’Euanèile. 

«clefaimftEfpritdlantdcfccndufuriceuxjCommclàiniaPicrreparloit  il 

commanda  qu’ilsfoffent  baptilcz,  &cefiitentlespremiers  GeatUsqui  fa. 
rent  incorpore*  arEglife,A/?a  10.  ” 

Eftant  de  retour  en  Ieru(il«m,&  fesConfferesf.fcandaÜCmsdccccniil 
s cltoit  melle  auec  les  incirconcis,il  Icurdcclara  comme  lefiiifts’cftoic 
parle  commandemen  t de  Dieu  i ce  que  les  vnze  ayans  entendu , ils  fe^- 
rent  au  feul  rapport  de  S.  Pierre,  Aifî«  II.  » • reu 

Inifi  n ayant  veu  que  la  mort  de  S.  lacques  plaifoit  au* 

Iuifs,il  fit  empnfonncr  S.Pierrc,comme  le  Chef  de  la  bâde,  ac  lier  auec  des 
chaifncs  & outretoutcelalcfitfcuteraétgarder:  Maisl’Angedu Seigneur 

çomme  le  Sainift  dormoif,le  deflia  & le  fit  fortir  de  nuiâ,  AUcs  1 1 

r P»“*«^B*«“basayansefte'enuoye*  aux  Apo-  P««i„C6^ 

ltr«cnlerulalem, pour efttcreglez fur  ladifputequieftoit  entre  les  fferes 
en  Antioche  touchant  laCirconcif.on,lorsfutairembléIc  premierCon- 
elle  de  Icrufalera,ou  S.  Pierre  en  plcinealTemblce  refolut  la  queftion.  Et  la 
refolution  y ayanccftéprife,ilsclcriuitfnt  à ceux  d’Antioche  en  ces  ter- 
A5«  r,on4,que  foyi^  dt/eh4rg,z,Crc. 

Mais  apres  ce  faindl  Concile  làinift  Pierre  s'eftanttranfporté  en  la  ville 

d Amiochc  fur  quelque  nouuelle  occurrence , il  eft  dit  que  fainift  Paul  luy 
reliftaen&ce,  Ga/aji.a.  Mais  tant  s’en  faut  que  ce  palfage  conclue  rien 
contre  lauthontc  de  CunÆ  Pierre,  que  tout  au  contrairlil  fcmble  par 
ccttcrefiftancc  que  Ion  marque  la  fuperiorité  de  làinift  Pierre.  On  refifte 

bienfouuentauxfuperieurs,nonpouramoindrirlcurauthorit.?,maispour 

leur  remonftrerquc  cequilsenioigncnt  ou  commandent  n’eft  pas  mfte 
ou  raifonnabic,  & làinift  Pierre  comme  homme  pouuoit  cftre  reprena- 

EEee 


- 


<5s4  chronologie 

Qi*  Finalement  cftant  à Rome , d'où  le  Sainifl  mec  la  datte  de  (à  première 

Rome.  Epiftre Catholique, appellant  Rome  Babilone,  en  laquelle  Babilone  le 
Sainâ  n’ayant  tamais  cftc.tous  les  Dodeurs  de  l’Eglife  ont  interprété, que 
par  le  mot  de  Babilone  il  a voulu  entendre  la  ville  de  R orne , & ce  deuanr 
qu'on  euH  iamaismisendouteliraind  Pierre  auoitefh:  à Rome.  Pour  fa 
fécondé  Epiftre, i'ellimeaufll quelle  eft  eferitedeRome;  premièrement 
parce  qu’il  dit  qu'il  eft  proche  de  fa  fin,  fie  que  la  creance  de  l'Eglife  eft  qu'il 
mourut  à Rome , au  rapport  d’Eufebe  & de  HegeCppe.  Secondement  il 
dit  qu’il  clctit  cette  féconde  en  fuite  de  là  premiete,  qu'il  auoit  dattee  de 
Babilone.c'eft  à dite  de  Rome.  En  troifiefme  lieu,  parce  qu'il  fe  rappone  à 
ce  que  faind  Paul  en  a efcrit,ce  qu'il  n’euft  pas  fait  s’il  n’eu  II  eftéaucc  faind 
Paul  dans  Rome,  Sc  qu'il  ne  luy  euft  fait  voir  les  lettres  qu’il  efctiuoit;auf- 
Des  II.  Epi-  quelles faind  Pierre  le  rapportoit.  Or  làind  Paul  a eferit  douze  Epi- 
plal.**'  ^ lires, aufqucllesilfàutprsndregarded’oùil  lésa eferites, pour  voirhcc  ne 
font  pasacellesqu’il eferit  deRomeaufquellesfàind Pierre  fe  référé  par 
la  fienne.  Cellequ’iladrelTeaux  Romainsefteferite de  Corinthe,  S. Pierre 
n'eftoitpasauecluy,au(lin'efcrit-il  pas  aux  Romains.  Les  deux  adreftccs 
aux  Corinthiens  font  dattees,l’vned'Ephcfe,&  l’autre  de  Philippes.faind 
Pierre  n'eftoit  pas  non  plus  auecluy,&  fes  Epiftres  ne  s’adreftent  pas  non 
plusàceuxde  Corinthe,quieftoient  Grecs  Sc  ioignant  la  Moree  ou  Pclo- 
ponefe.  Les  deux  qui  s'adrelfent  auxTheftàlonicicns  fonteferitesd'Athe- 
nes.  Les  dcuxàTimothccfooc,i’vnedeLaodicee  & l'autre  de  Nicopolis> 
en  toutes  lefquellcs  peregtinatiosiamais  S.  Pierre  ne  fut  auée  S.  Paul  ; ce  qui 
s'enfuit  eftreainli  véritable, parccquecen'eft pas  àceux- la  que  S.Pierrecf- 
criuit  pour  pouuoir  dire  qu'il  s'en  rapportoit  aux  lettres  queS.  Paul  leur  en 
efcriuoit.  Mais  les  autres  cinq,  à fçauoir  celle  aux  Galathes,relie  aux  Ephe- 
{îens,celle  aux  Philippiens, celle  aux  Coloftiens, celle  de  Phüemon,  & celle 
aux  Hebricux,lefquetles  S.Paulefcrit  & datte  deRome,à  qui  font-  elles  ef- 
erites fl  ce  n’eft  à ceux  aufquels  S.  Picne  adrefté  fes  deux  Epiftres  Catholi- 
ques, à fçauoir  non  à Pierre  ny  à lean,  maisaux  Chreftiensefpars  en  Pont, 

. ' Galathic,Capadoce,  Afic  & 6ithinie,lefquelsapres  leutauoir  eferit  ce  qu'il 

vouloit, il  renuoyed'abondantauxEpiftres  que  S. Paul  leur  efcriuoit, parce 
que  fans  doute  il  les  luy  auoit  comuniquees,  ce  qu'il  n’auroit  peu  faire  h S. 
Pierre  n’euft  elle  dans  Romeau  mcfme  temps  que  S.  Paul  leur  efcriuoir. 

O utre  lefquellcs  raifons.tircesalTez  clairement  des  iàinéh  tcxtcs,S.£pi- 
QueS.  Picr-phane,hcrcfics.7.aircutequcS.PierreacftéàRomc;  & Eufebe  Eucfquc 
de  Cæfarcc,  en  fon  j.iiurcdcl’HiftoireEcclenaiftiquechap,  i.  Sc  Ægelipe 
au(nauliurc3.dcfonHtftoitcciiap.x.difcntqueS.  Pierre  fut  crucifie  dans 
Rome  les  pieds  en  haut  Sc  la  tefte  en  bas,&  que  ce  fût  le  mefmc  iour  que  S. 
Paul  yfutdccolé.  OrviuoiencccscroisAuthcursdanslcquacriefmcSiccle 
delà  Graceenuiron  le  temps  deConftantin  IcGrand,  & partant  irrépro- 
chables pour  cette  authorité. 

Tant  y a que  Pierre, premier  Pape,  depuis  la  mort  du  Sauueur  du  Mon- 
de,gouucrnale  Royaume  de  Dicu,qui  cftl’EgIilc,trente . flx  ans  cinq  mois 
douze  iours,  6c  qu’il  mourut  en  l’an  zy.  de  fon  gouucrncrocnt  de  l’Eglife 
particulière  de  Rome. 


Duree  du 
gouuerne- 
meiic  de  S. 
Pierre* 
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DE  LAPEYRE.  6,f 

1.  S.  Lin  VS  fucccflcur  de  fainûPicrre.fut  le  fécond  Pape  de  Rome:  il 
fiufilsd'Hcrculanus,natifdcVolterreenlaTofcane;  & c’eft  de  luy  quo 
S.Paulfaitmentionenlai.EpiftreàTimothecchap.4.  Ilgouuerna  l’E- 
glifevnzeansdcuxmois  vingtfic  trois  iours,  iefoutfrit  le  martyre  l’an  da 
Grâce  quatre- vingts. 

De  (on  temps  fut  toutà  fait  ruinée  & deftruitc  ta  ville  de  lerufalcm , & 
lesluifs  difperiez  par  Tite  fils  de  l’Empereur  Vefpafian,  à fçauoir  en  ta  4. 
annee  de  Linus,qui  fût  ta  féconde  de  Vefpfian. 

Apres  la  mort  de  Linus  les  opinions  font  diuerfês  pour  celuy  qui  fut  (bn 
fucce(Teur,lefquellesn’eftantpsrefolu d’examiner  en  cette  ocuure,ie  me 
rengeray  pour  tout  ce  qui  dépendra  de  l’ordre  des  Papes,  &de  la  duree  de 
leurs  gouuernemés,à  ce  que  Baronius  & Gautier,  André  du  Chefne  & Cia-- 
con  auec  fes  côtinuateurs,nous  en  ont  eferit , quoy  que  le  plus  fouuét  ils  ne 
foient  pas  d’accord  auec  Onuptirius,  lequel  neantmoins  i’eftime  auoirefta 
très-  exaa  en  ce  qu’il  nous  en  a lailTéimais  d’autan  t que  mon  bu  t eft  de  fut- 
ure pluftoft  la  Chronologie  perfonnelle&genealogique,quehi(lorique, 
ie  fuiuray  leplus  fuccincaement  qu'il  me  fera  pofTible  ce  qu’ils  en  ont  dit. 

3.  S.  C L E T V s , fils  d’Æmilian,  Romain , fucceda  à Linus  , & fut  le 
troifiefme  Pape,  & gouuerna  l'Eglife  douze  ans  fept  mois  deux  tours, puis 
fouffrit  le  martyre  Te  vingt-fixieûnc  iour  d’Auril  l’an  de  Grâce  quatre- 
vingts  treize. 

4.  S.  Clkmbnt,  Romain  denai(Tance,duquclfainâ:  Paul  fait  men- 
tion en  fon  Epiflre  aux  Philippiens,  chapitre  quatriefme,  fût  fuccelTeut  de 
Clctus,&lequatriefmePape,qui  gouuerna  neuf  ans  fix  mois  quelques 
iours:  il  futbanny  par  le  commandementde  l’Empereur Trajan,&  finale- 
ment ietté  dans  la  mer  le  vingt-  troifiefme  Nouembre  l’an  de  Grâce  cent 
deux;  acainfi  il  vit  1a  fin  du  premier  Siccle  de  la  Gtaeç  & le  commence- 
ment du  fécond. 

SyiTE  DES  empereurs. 

La  huidiefme  colomnedece  Siccle  eft  de  la  fuite  des  Empereurs  de 
Rome,  dcfqucis  nous  continuëronsen  ce  Siècle  les  abrégez  genealo 
giques  de  leurs  vies,bien  entendu  que  les  quatre  bords  qui  font  aux  com- 
menccmcnsdcccttccolomncfontpour exprimer  les  années  de  l’Empire 
d’Auguftc,fclon  les  diuers  comptes  que  Ion  en  fait;&  les  deux  bords  durant 
le  refte  de  licolomne  pour  ex  primer  les  années  de  l’Empire  des  Empereurs 
quiluyfuccederent.  ^ 

Donc  C lavoe-TibereNeron,  fils  de  Tibère  Ncron,&  de  Li-  T,bet.; 
nia  Drulilla,  auant  quelle  fùft  I mpcratricc,  fut  adopte  par  l’Empereur  Au- 
gufte,&  finalement  luy  fucceda  à l’Empire.  Il  efpoufa  premièrement  Agri- 
pina,fillcde  Marc  Agrippa,  dclaquellc  ayant  eu  vn  filsappcllé  Dmfus,  il  la 
répudia  pat  le  commandement  de  l’Empereur  Augufte  qui  luy  fit  cfpoufer 

fa  fille  lulia , & ce  fiit  lorsque  l'Empereur  l’adopta  pour  fbn  fils,&:  qu'il  luy 
commanda  d’adopter  pour  le  ficn  GermanicusCaefar,  fils  de  Dtufus  Né- 
ron, frère  de  1 Empereur  Tibcre:  il  mourut  l’an  vingt- troifiefme  de  fon 
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Empire, le dixfcpticfme des Calcndcsd’Auril,rannccduConrulat de  Cn. 
Acerronius  Proculus,  & C.  Portius  Niger  , aagé  de  foixanrc-dixIiuidE  » 
ans,  5<«ffo»f,ou  foixante  dixncuf,  &^'//7orilccjuel  Viâor  lüy 

donne  vingt  & quatre  ans  de  tcgne,mais  ic  m'arrcllc  aux  vingt-trois  de 
Suétone. 

CaivsC«sarCaligvla,  filsdcGcrmanicus  & de  Agripinc, 

& ainfi  pctitnepucudcTiberc,futaprcsluy  Empereur:  il  eut  trois  ferurs,. 
DrufilIajAgripina,  Liuilla;  & deuxfreres, Néron  & Orufas.  Il  nafquit 
fon  pere  edant  Confùl  auec  C.  Fontejus  Capito.  Il  efpoufa  première- 
ment lunia  Claudia  fille  de  M.  Syllanus;  puis  Ennia  Nxuia , laquel- 
le il  olla  à fon  mari  Marconius.  Sa  troifiefmc  femme  fut  Liuia  Horc- 
flilla  , qui  cdoit  fiancee  à C.  Pifo.  La  quarriefme  Lolia  Paulina,  fem- 
me de  C.  Memmius  ; Si  finalement  Caslbnia,  de  laquelle  il  eut  fa  fille 
Iulia  Drufilla.  H vcfquit  vingt  & neuf  ans , régna  trois  ans  dix  mois, 

& fût  tue  par  fes  foldats,  Suetont  Si  Euiropc  , dans  lequel  Eutrope  on 
a mis  trente  & neuf  pour  vingt  Si  neuf:  &en  ce  que  Viifor  luy  don- 
ne quatre  ansdcrcgne,c'cdàdircqai'ilfuc  tué  en  la  quatricfmc  annee  de 
fôn  Empire. 

Clavde  Cxsak.  Nerok,  frcredeGetmanioK& de  Liuilla, fils 
de  Orul'us  Néron  Sc  de  la  icune  Antonu,fut  oncle  Si  ruccefTcur  deCa- 
ligula.  11  nafquit  à Lyon  au  Confulat  deluliusAuguduiôt  FabiusAfti- 
canu$,&fut  appelle TibcriusClaudiusDrufus.  Il clpoufa aCmilia  Lapi- 
da,petite  fille  jAugudc}  puis  Liuia  MedallinaCamilla,  delarace  de  Ca- 
millus.  Entroifiefmelica,  PlautiaHercullanilla:  la  quatriefme,  ÆliaPc- 
tina  : la  cinquiefmc,  Valcria  Meffalina,  fille  de  Batbarus  MefIâlla,fon  cou- 
fln•^  & fimalement  Agripine  fa  niepce,filledcfàn  ffere  Gcrmanicus , pat 
laquelle  il  fut  empoilonné  le  troifiefine  des  Ides  d'Oûobre , eftans  Con- 
fuls  Afinius  Marcellus,&  Acilius  Anius,l’anfoixante&  quatrkfmedc  fbn 
3age,&  defon  Empire  le  quatorzicfme,  Suttant,Eutroptyl^iclor. 

Domitivs  Néron,  fils  de  Cn.  Domitius  Ænobarbus  Sc  de  l’Inv 

fcratrice  Agripinc, fille  dufufdit  Gcrmanicus,  & ainfi  petit  nepueu  de 
Empereur  Claude, nafquit  neuf  moisauantquel'EmpefcurTihcre  mou- 
rud  le  i8.  des  Calendes  de  lanuiet:  il  fut  appcllé  Claude,  & aage  devnze 
ans, par  les  pourfuites  de  l’impcratrice  fà  mere,il  fut  adopté  pdr  I Empereur 
Cliudc,8cbailléàSenequepourenedreindruit.  Il  efpoulâ  Oclauia, fille 
de  l'Empereur  Claude  ; puis  Popxa  Sabina.vefiie  d’vn  Cheualier  Romain. 
Sa  troifiefmc  femme  fût  Statila  Mefrallina,petite  fille  de  Tautus,dc  laquel- 
le il  fit  mourir  le  mari:  Il  eut  dePopaia  fà  fille  Claudia  Auguda;  fut  £m- 
percuraagé  de  quelques  dixhuiéf  ans,  au  commencement  tenu  en  tres- 
Donne  edime  -,  mais  enfin  tellement  plongé  dans  les  vices  fie  les  voluptez 
qu’il  fut  abandonné  de  tout  le  Mônde , fie  réduit  à tel  poinâ; , que  ricE- 
perant  plus  rien  des  adaites  de  fon  Edat,  aylant  régné  quatorze  ans , il 
fc  tua  le  propre  iour  qu'il  auoit  tué  fà  femme  Oéfauia,  fie  cn  luy  ptint 
finIafamillcderEmpeteurAugude,5»(«»w,£»n'e^e.  Il  y acrtcutenVi- 
éfor,qui  ne  luy  donné  que  treize  ans  de  règne. 
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SERGtvs  G A LB  A-,  fils  dcGalba&dcAchaïaypeiitcfille  deCàtu- ‘0^ 
Ius,na(quicau Confulacde Marcus  VaJctiusMcirala,&Cn.IctuulD$}  ii 
cRoic  de  la  famille  des  Suirpiccs,&  fur  premièrement  iàluc  Empereur  pat 
fes  Soldats, puis  confirme  par  le  Sénat.  Il  erpoufk  Ltpida,  vefqutt  foixante 
litrcize  ans,rcgna  fepe  mois  fept  iouts , & fiit  tue  par  la.faiftion  de  fon  fuc; 
ceffeut  O cho,5»c/onc,  Eutro^e.  il  y a erreur  en  Vi<S^,qui  ne  luy  donne  que 
IbùanteS:  crois  ans  d'aage.  . . < 

Otho  Silvivs,  hlsdeLuciocOdity.&dcAlbaTcrsntia.narquicOthorcttu; 
lequatriefme  des  Calendes  de  May  i & parce  quc'fDnipredecelTeùr  auoic 
choifi  vn  fuccclTcur  à (à  fanufie,  il  le  fit  tuer  & ieicndic  mailhedel'Empi-j 

fe:  maisfevoyantvaincuparVitclliusfon^ucccircur.ilfetualnymcfines,  ' ■ 

aage  de  crcnte-huiâan$,aprcs  qu'il  ait  rcgacquacreHvingtsquiozcioucs^ 

Suttone,  Eutrope,  rejectant  l'opinion  de  Vnâor,  qui  lüy  dpnncquatiemot^ 
de  regne,  parce  que  la  fupputation  des auttcs  cil: plus  alTcuree.  . ,o:.-.:b 

A VLvs  Vite LLivs,  filsdcLudus VicelliusJcdeSextilia,nafquiC>'^‘"*!‘“‘"'*‘ 
le  huiâicfme  des  Calendes  d'Odobte  au  Coniùlac  de  Orùfus  C*ljr6c*'”iie"d/” 
Norbanus  Flaccus.  Ileÿou(âPetronia;filled'vnScnaccucicpuisFupdana,'B-<»i»'* 
fille  d’vn  Prêteur, &s'euâc  fait  Empereur  par  force  apreslamortde  Otbo; 
s'adonnant  aux  vices  & à l’yurongncric,plu(lofi  que  à penferà  fes  atFàrfes,  -j- 

fut  enfin,  tant  par  les  Soldats  de  V efpafian  fon  fuccelTeui;  qui  par  le  peu- 
pledeRome,aefchirc,misenpieces,traifnépar  la  ville, puis  icetc  dans  là 
Tybre,aagéde57.ans,apresauoittegncbui£lmoisi5»f/imf,  VidoT:  llya 
erreur  des  Imprimeurs  dans  Eutrope,  qui  ont  mis  dixhuiâ  pouthuiâ,  fi 
ce  n'ell  que  Eutrope  vouluft  compter  la  durcç  de  fbn  Empire  depub  la 
mort  de  Néron. 

Vespasian, firerepuifiie'  de Sabinus ,fut fils  de Sabinus Petronius,  Vefpafiui. 

& de  Vefpafia  Pollia;  il  nafquit  le  loir  du  i5.dcsGalendesde  E>ecenibte,au 
Confulac  de  C^Sulpitius  Camerius,  & C.  Popæfis  Sabinus , & ce  cinq  ans 
deuant  que  Augufte  mouruft  ; il  efpoufii  FbuiaDomkilla,  de  laquelle  il 
eut  deux  fils  qui  luy  fuccederent  à l'Empire,  & vne  filleappeUce  Domicilia) 

& là  femmeeftant  morteileqtpouramie  Cenide,alfcanchie  d'Antonia.  Il 
fût  falüé  Empereur  en  Syrie  par  les  Soldats,  puis  confirmé  du  Sénat,  Sc  ' 
ayantvefcufbixance-neufansvnmois  (cpdours,& régné  luy  ou  fes  en- 
fansaucantqueles  Empereurs  Claude  &Ncton  auoienc  legnc,  àfçauoit 
vingt  & huiâans:  11  mourutd'vnfiuxdeventrc,  Suttone  i II  régna  fcul 
neuf  ans,  Eutrope,  ou  dix , A^iéîor,  £çB4ti*r,aufquels  ic  m'arrelte. 

T iTVs  V ESPASiAN,  fils  de  l'Empereur  Velpafian  fie  de  FlauiaTite. 
Domicilia,  nafquit  le  troifiefme  des  Calendes  de  lanuicr,  lors  que  Caliguia 
fut  tue:  il  efpoufa  Amcidia,  fille  deTertullius  Chcualier  Romain  -,  puis 
Mania  Fuluia,  de  laquelleilfefepara  en  ayant  eu  vne  fille,  llcucdegran- 
desamoursauec  la  Roine  Berinice  deludee,  fic.fucvnpcufoupçonnéd'a-> 
uoir  efté  trop  familier  auec là  belle  foeur.  Durant  (bn  rc^ne  arriua  en  Italie 
l'embrafementdu  mont  Vczuve.  Et  finalement  il  mourut,  ayant  régné  Mont  Veto- 
deux  ans  deux  mois  vingt  iours,  Sueront,  yiRor  j fie  Eutrope,  qui  luy  donne 
deuxans  fie  huiél  mois  de  règne.  . 
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FlavivsDomiti  a N,frcrcdcrEmp«reutTice,&  filsaufll  de  l’Em- 
pereur Vcfpafian  Si  de  Domicilia,  fut  premièrement  alTocic  àl’Empirepat 
l'on  frere.  11  eut  pout  là  première  femme  lulia,Elle  de  fon  frere,apres  l'aucit. 
tauie & desbauchee ;& apres  qu’ellefuc  morte.ilerpoufaOomicia  Lon-r 
gina,  laquelle  il  oUaà  Ton  mariÆlius  Lamia:  mais  edantelle  deuemtl 
efpcriucaÂent'araoureufed'vn  Balfelcur ou Hiftrion appelle  Paris, il iare- 
pudia,puis  la  reprint  i Se  pour  le  remercier  d'vnetellc  grace,quelque  temps 
apres  ellçiolît  tuer  diûls  la  chambtepar  les  propres  domcHiqucs,  comtneil 
edoit  plein  de  vin.Scdiyurongnericran  45.defonaage,Selci5.defonEn}'> 
pire,  J«fM»e,'£«trope,P'iôior. 

t^sCoQCvBivs  N' EK.  VA,  apres  lâ  mort  de  Domitian,  fut  fait  EmperenC 
randclafandationdeRomcSjo.cftansConfuls VetusSe  Valens.  lladot 
ptaàl'EmpiccVlpiusTrajan,Sémoürucaagedefoixâte-cinqansdia  mois 
dix  tours, ayant  règne  vn  an  quatre  mois  neuf  iours,  Dicn,Eutrofie,  qui  luy 
donne  foixante  Se  douze. ans  de  vie;,  lequel  ne  fera  en  cela  fuiui  de  nous, 
.noniplusque  Vingher,«nceqailneJuy  donneque  treize  mois  de  régné, 
^parcé  que  tousdes  anciens  Autheurs’ le  font  régner  quatorze  mois  neuf 
tours.  ■ 

VtPivsTRAiAVvsCRiNiTvs.filsde  Trajan,  Se  adopte  de 
l’Empereur  Netua,  nafquit  en  Efpagnc , Se  l’an  dernier  de  ce  Siecle  fut  fait 
Empereur.  Et  comme  il  elloic  dans  la  ville  d'Agripine,  c’ed  Coulongne,il 
efpoulà  Plotlna, de laqucllen’ayaht  eu  aucuns  enfàns  il  mourucdemala- 
dic,non(ànsfoupçondcpoiron.  Ce  fut  vn  très -grand  Priiice,fouslequel 
l’Empirè  desRomains  fut  plus  grand  qu'il  n'auoit  iamais  edc.  Il  régna  dix- 
neuf  ans  llx  mois  quinze  iours.  Dion, Se  vefquit  foixante  deux  ans  neuf 
mois  quatre  iours,  Eutrope,  ou  foixante-  quatre,  fuiuant  yiffor  Se  EgnÂtim, 
qui lûtbntregnerviàgtanSjC’eftàdirequ'ilmouruteftant entre  en  laio. 
année  de  lomEmpire. 

s.colomne.  La 9. Se dernicrccolomnedecc  4;.Sieclccdde<l’origine  des  chofet  Se 

des  perfon  n es  illudres. 

CommenM-  Qj,  ^ premièrement  l’origine  del’EeUfe  Chrellienne,vis  à vis  de 

mencdelE*,,  -ri*  • j -r-*!  i »»  i 

giife  Chrc>  ^ 3}. dc U Gracc, qui  me lanx3*dc  1 bmpire  dcTiberc,&  du  Monde 

Sienne.  ^ijj.àlaquelleannecDicu  leEils,  noftrc  Seigneur lefus-Chrift , fouifrit 
Mort  Se  PalTion,  Se  clfant  relTufcitS  des  morts  monta  au  Ciel  à la  dextre  de 
OieufonPere.  Ory  ayantcoiomneparticulieredesCiiefsviliblcsSecon- 
dudfeurs  de  cette  Eglife  Chreftienne  Se  Catholique, qui  font  les  làinâs  Pe- 
. res  Papes  Eucfques  de  Rometxm  en  peut  voir  l’ordrefuccellif  en  leutfdites 
colomncs. 

_ ^ J On  voitapresl’originedel’Egiife  particulière  delerufalcm, ce  qui  fut 
I*  mefmeannce  que  noft te  Seigneur  fût  monte'  au  Ciel , où  fuiuant  S. 

' ChtdbHome  Homçlie  87.  làinâ  Pierre  elfablit  iàinâ  lacqucs  le  Mineur 

pourcnelftcieprcmierEucfque.  Et  d'autant  que  ce  fut  l'vncdcs  pemie- 
res  Eglifes  des  Chrcftiens,i'aycifimc'qu'il  elloitàpropos  d’en  mettreicyle 
catalogue  defes  Eucfques.  depuis  leur  premier  Euefque. 

I.  SainâIacquesleMineur,mtleIulfe,fùclepremierrandcGtacetrente- 
quarre. 
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1.  Simeon,  fïU  de  Cleophas,  fùtle(ccond  l'an  fy 
lulle, l'an  109. 

4.  Zachee,l’an  113. 

5.  Tobie.  Benjamin.  y.Iean.  8.  Mathias.  9.  Benjamins,  & ces 
ilz  derniers  furent  martirirez  en  l'elpace  de  ncize  ans. 

10.  Philippe,  li.Senecque.  i s. luRe fécond.  ij.Leui.  14.  Ephraim. 
15.  ludas,  iniques  au  temps  de  l’Empereur  Adrian  i auquel  tempsles  luifs 
furent  chalTez,  & lors  on  y mit  des  Euefques  d’enrrelcs  Gentils  Chriftiani- 
fez,  qui  furent,  # 


16.  Marc, fan  ij8. 

17.  Cadian. 

18.  Publius. 

19.  Maximus. 
so.  lulien. 
ai.  Gajan. 

аа.  Simmachus. 

S3.  Cajus. 

14.  lulien  a. 
a 5.  Capito- 

аб.  Maxime, l'an  18 
a;.  Antonin. 

aS.  Valent. 


19*  Dulychiam. 

30.  SaindfNareiflè. 

31.  Oius. 

51.  Germanion. 

33.  Gordius. 

34.  SainftNarcifIc,dereche£ 
33.  Alexandre,rani99. 

iS.  Mazabenes,a53. 

37.  Hymenee,  aé6. 

38.  Saindl  Zambdas,  195. 

39.  Hernon,ouTemon,  a9*. 

40.  Macairc,l'an  31a. 

41.  Maxime  troHîefme,  33t. 


Et  l'an  531.de  laGrace,les  Arricnsfcrendirentlesmaiftrcs  de  la  Chaire 
Apoftolique  du  Patriarchat  de  lerulàlem,  iufques  au  temps  de  faindf  Cyril- 
le, & ainU  nous  met  trons  lefdits  Arriens  au  lieu  du  4 a . Patriarche. 


43.  S.  Cyrille, qui  mourut  l’an 

38tf. 

44.  Ieana.ran38$.  . 

43.  Paiahylius,4ie. 

46.  luuenal,  419. 

47.  Martyrius,438. 

48.  Salulfe,483. 

49.  Helie,  Arabe, l’an  49a.' 

30.  lean  3.  qui  fut  Heretique, 


puis  Catholique. 

Ji.  Pierre, l’an  313. 

3a.  Macaire fécond,  demis  puis  re- 
mis, 34e. 

33.  Eullochius, l’an 548. 

54.  lean  4.  l’an  361. 

33.  Hamon,  l’an  393. 

3«.  Hefychius,ran  éoi. 

37.  Zacharie,  l’an  609. 


Et  le  38.  fût  (âindf  Sophronie,  l’an  6y  qui  mourut  de  regret  de  voir  le* 
rufalem  prife  par  les  Sarrazins  l'an  fiz  cens  rrente-  fix , depuis  lequel  temps 
la  fuite  cle  fes  fuccelTeurs  ed  fort  inconnue  ; & ncantmoins  on  trouue  que 
le  cinquante-  neuf  fiit  T hcodore  l’an  fept  cens  cinquante-  neuf,  le  foixantc 
Helie  l’an  fept  cens  quatre-vingts  fept,  le  foixâte- vn  fut  lean  l’an  fept  cens 
nonante-cinq,lefoixante-deuxThomas,  l’an  huidl  cens  deux,  Lefoixante* 
trois  Ou(l:es,f’an  mille  fix,  & le  foixanre-quatre  Simeon, l’an  n>ille  quatre- 
vingts  huidl,  iufques  au  tempsquela  terre  làinûe  fut  reprife  pat  lesarmee» 

EEee  iiij 


I 


€6o  CHRONOLOGIE 


Fnnçoifcs,  depuis  lequel  temps  on 
chcsiàfçauoir, 

Germain, quilcfùci’anioS}. 
».  Daibert, 

J.  Ebremarus, 

4.  Gibelin, l'an  1107. 

5.  Amou1x,raniiii. 

6.  Guarimond,fcniii8. 

7.  £(lienne,rantii8. 

8.  Guillauine,ranii)o. 
f.  Fulchecus,ranu46. 


le  nom  feulement  de  feize  Pacfiar* 


10.  Amaltic,  l’an  1159. 

11.  Heraclius,ran  ii8o. 
it.  Albert. 

IJ.  Thomas.  . » 

14.  Robert. 

IJ.  lacqucs  Pantaleon. 

16.  Thomas,  auquel  on  ne  fçait 
qui  des  Latins  a fuceede. 


Apreslefquelsonnetroune  plus  en  aucun  Autheur  la  fuite  des  Patriar- 
ches de  lerulalem  : catlesTurcss'ene(lansrenduslesmai(lrcs,ce  Pattiat- 
chat  eft  demeure'  parmy  les  infidelles. 

Pitriarchic  On  Voit  en  fuite  l’origine  dcl'EgUfe  Patriarchale  d'Antioche,  où  làindL 

d Antioche,  pjjfjj  prefida  luy  mefmcs  durant  fept  ans , & en  fut  le  premier  fondateur  ; 

& l'an  quarante-cinquicfme  de  la  Grâce  il  y clfablit  làinâ  Euodius  pour  en 
eftte  Eucfque  & Patriarche,duquel  & de  fes  fuccefTcuts  en  voicy  l’ordre. 


I.  Sain£f  Euodius,  l’an  4 

i.  Sain dHgnace, l'an  71. 

}.  Hero,ranito. 

4.  Corneille,  l’an  iji. 

j.  Heto  fécond, l’an  14J. 

.dV  Théophile,  l’an  170. 

7.  Maximin, 

8.  Serapion,rani9i. 

9.  Afclepiades,iij. 

10.  Philetus,xi9. 

II.  Zcbcnnus,xjo. 

IL.  Sainâ  Babylas,  X.41. 
ij.  Fabius,  Ljj. 

14. Dcmetrian,Lj5. 

IJ.  Paul Samozetan,  l£l.  hcre- 
tique  depofcl’an  171. 

15.  Domnus,l’anL7L, 

17.  Timæus,L77. 

18.  Sainâ  Cyrille,! 8 j. 

19.  Tyramus,l’an!99. 

LO.  Vital,  jiL. 

Li.  SainâPhilogonius,ji4. 

LL.  Paulin,  319 

aj.  Sainâ£uftache,jL4. 

L4.Eulalius,340. 


LJ.  Eufebius. 

i6.  Euphronius. 

L7.  Flacillus. 
l8.  Stephanus. 

L9.  Leonrius,  Sc  ces  (ix  derniers 
Artiens. 

JO.  Flauian,Herctique. 
ji.  Forphire,Hcretique. 

JL.  Alexandre, Catholique,  408. 
JJ.  Theodotus,  Cath.  411. 

34.  lean.  Hérétique,  4L7. 

JJ.  Domnus,Cathol. 436. 
j6.  MaximusCachol.4ji. 

J7-  Bafîlc,Cathol.4j6. 

38.  Acacius,  4j8. 

39.  Marty rius. 

40.  Pierre  Fullo,  471. 

41.  SainârEftieniic,  477. 
4L.Eflicnnetroificrme,  479. 

4j.  Calcndion,Cathol.4$L. 

44.  Paladius,  Hérétique. 

4 J.  Flauian  fécond,  Cathol. 498. 

46.  Seuerus,  Heret.  jil. 

47.  Paul.L.Cathol.  519. 

48. Euphraflus,  jLi.  &l’anijL  j.Ia 

vUle 
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ville  & l'Eucfquc  par  vn 
tremblement  de  terre  fu- 
rent  engloutis,  &:  lors  fut 
fait  Patriarche 
49.  Eplirarm. 

30.  Domnus, l'an  346- 
31  S.  Analla£;,Sinaïcc,exile'. 

31.  Grégoire,  37*. 

3j.  S.  Anaftafe,  jjn  394.  cftant 

rappellcdcron  exil. 

34.  S.Anaftafe fécond,  599- 

35.  Grégoire  fécond, 609. 

3«.  Anaftafe 5. H cret. 6 *9. 
37.,MacedoniusHcrct.6  49. 

)8.  Macarins  Heret.  680. 

3'9,  Thcophanc68i.q.uimourut 

l’an6S3.  ôc  lors  Antioche 
fût  occupée  par  les  Sarra- . 
ïins,&  l'Eglilc  làns  Pafteur 
l’efpacedc  40.ans  & plus. 


SiecIcXLIK.du  Monde,  xz, 
& lel.de  la  Grâce. 

60.  Eftiennc  4.  par  cllaftion, 

l’an  741. 

<t.  Theophilaâc,  l'an  744k 

61.  Theodorefccond,l'an73i. 

63.  Thcodorct,l'an7S;. 

<4.  rean,l'anio90. 

<3.  Pierrc,l’anii50. 

66.  Théodore  BalGtmum  , )‘an 

1186. 

67.  Ioachini,rani38o. 

I.  Bernard  de  Valence  , l’aiï 
■100. 

t.  Rodolphe,  1136. 

3.  Aymar,ouAymcnc,ir43. 

4.  Rodolphe  fécond,  1187. 

3.  Reynier, 

6,  Hclie.  Ces  fix  font  des  Pa- 
triarches François , La- 
tins. 


Apres  lefquels  on  ne  fçait  point  les  noms  de  ceux  qui  fe  font  dits  Patriat- 
chesd'Antioche,6c  n’y  a point,  eu  de  fucccftîon  tegleei 

L’an  45.de  la  Grâce  fut  aullî  le  commencement  & l’origine  de  l’Eglifc 
particulière  de  Rome , en  laqnelleS.  Pierre  ayaiucftably  le  fiegc  principal 
de  fon  Pontiftcar,on  voit  les  lucceftcurs  de  S.Pierre  aux  colomnes  particu* 
liercsdesSain£b  Papes  Euefques  de  Rome. 

Au  raehnetanpsaufti  5.  Marc  l'Euangelifte  fut enuoyé  cnAlexandrie, 
villd  de  l’Egypte,  où  il  fut  fondateur  & premier  Euefque  ou  Parriarche  de 
l’Eglife  d’Alexandrie,  duquel  & de  les  fucceffeurs  en  voicy  l'ordre. 


I.  Saindl  Marc,  l’an  43. 

i.  Anianus,d4 

3.  Albilius,*7. 

4.  Ccrdo,l’an  100.  ce  fût  vn  au- 

tre que  l’Hetetique. 

3.  Primus,  uo. 

6.  lufte,  III. 

7.  Eumencs,i33. 

8.  Marc  fécond,  153. 

9.  Ccladion,i44. 

10.  Agrippa,  151. 

II.  IuTien,i8i. 

ii. Dcmetrius,i90. 

13.  Hciaclas,i34. 

14  S.  Denis,  Alexandrin,  148. 


13.  Maximus,i68. 

16.  Sainift Theonas,  183. 

17.  Piètre, 300. 

18-  Achiilas,3io.quifît  PrcfticAr- 
tiuisl'heretique. 

>9.  Saintft  Alexandre, 311. 

2.  o.  Saindt  Athanafe,  318. 

II.  PierrefecQnd,57i. 

1 1.  T imothce,fon  frerei38o, 

X}.  Tlieophilc,383. 
i4.Saindf  Cyrille  Alexandrin, 
411. 

13.  Diof;otus,Heret.  444. 

16.  Saindf  Proierius,43i. 
xy.  Timothée  Heret.  437. 


Rome, 

Te. 


PjtrUrchaC 

(i'Aiesan- 

dite. 
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57.  Thcodozc,  Hcrct.  jjj. 

58.  Gajanus,  Hcret. 

37.  Paul.Cathol.336. 

40.  Zoilus,Cathol.337. 

41.  Apollinaire, Cach. 

41.  Ican  quatricfmc,  570. 

43.  SainâEulogius,  581. 

44. Thcodore,6o8. 

45.  Sainâlc^;.  610. 

46.  George.lm  coufîn,  6 z o. 

47. Cyrus,  Hérétique, 630. 

48.  Pierre,  Herct.  640.  & plus 
rien  n'en  difen  t les  Autheurs. 

EtainfinousmettronsHn  aux  dilcours  du  quarante-troilîerme  Siècle 
Fin  duSiecle  Monde,  & le  I.  de  la  Grâce , en  comptant  l'an  du  Monde  quatre  mille 
43.  trois  cens,  prouuc  par  l’an  ccntiefme  de  la  Grâce,  qui  fut  Ichuiâicfme  du 

Pape  Clément,  & le  premier  de  T tajan  l'Empereur. 


SIECLE  XLIV.  DV  MONDE,' 

Et  le  //.  de  la  Grâce. 

CE  quarante-  quatriefme  Siècle  du  Monde,qui  cft  le  fécond  de  la  Gra* 
ce,  efteompofe' comme  Ion  le  voit  en  fademonllration  qui  cft  à la 
quarante-quatricfmc  page  decinqcolomnes,dcuxdcfquellesontchacu- 
ne  deux  bords. 

La  prcmicrecolomneconticntla  fuite  des  anneesdu  Monde  dcfquellcs 
ce  Siècle  cft  compofc,àfçauoir  depuis  l'an  430i.iufqucsàl‘an  4400.IC  tout 
inclus. 

Lalccondcconticntla(ûitedcsanneesdenosprcuuc$,à  fçauoir  les  ans 
de  G race  depuis  l'an  loi.iufqucsàl'an  a oo.le  tout  inclus. 

La  troifiefmc  colomnede  ce  Siccle  contient  les  Chefs  vifibles  de  l'Egli- 
Ie,à  fçauoir  de  ceux  qui  l'ont  conduite  durant  le  prcfcptSiecle,qui  cft  la 
fuitefucccfliuedesSaindlsPercsPapcsdeRome,viuant  encorcs  aucom- 
mcncemcnt  de  ce  Siècle  le  Pape  S.  Clement,  qui  mourut  comme  nous 
auons  vcul'an  loa.  V oyons  ceux  qui  luy  ont  fuccedé. 

P j4  P E S. 

5.  ÇAinct  Anaclet,  natifd‘AntiocheenSyrie,futcreéPapelc 
^troihefm'c  iour  d’Auril  l'an  cent  & trois,  & mourut  Martyr  le 
uoilleluie  luillct  de  l'an  cent  douze:  tellement  qu'il  gouucrna  l'Eglife  neuf 

ans 


z8.  Timothee  3.  Catholique, 
460. 

19.  Ican,chairé  par  Zenon,Em- 
percur. 

3 O . Pierre  Mogus,  H eretique. 
3t.  Athanafefccéd,Heretique. 
481. 

31,  Ican  1- Hcret.  497. 

33.  Ican  3.  Hcrct.  506. 

34.  Oiofeorus  a.  Hérétique, 

5'7- 

* 35.  Timothee  4.  Hérétique, 

5«9- 

36.  AfteriusCathol.)ai. 


i 
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anstroismoisdixiours.ou  fclon  Onufrius  douze  ans  vn  mois  vingt-fepc  | 

iours,&  que  le  ficgc  vaca  treize  iours. 

é.  S.  Evari  STE,  Grecde  nation,  fut  Pape  treize  iours  apreslamort  Origine  du 
d’Anaclet, aereceut  le  martyre  le  vingt-fxxiefme  Oûobre  lancent  vingt*  Cudijui*. 
vn  : ilgouuetnarEglifeneuf  ans  trois  mois;  Onufrius  dit  14.  ans  j.  mois, 
&queapteslàmortlcSicgcvaquadixneuf  lours.  Ildiuilàaux  Ptelltesles 
titres  de  Rome,  & ordonna  que  (ept  Oiacte^aflîfteroient  à l’Euefque, 

& ces  fept  Diacres  furent  apresappellez  Regionaires,  fie  finalement  Car- 
dinaux. 

7.  S.  Alexandre,  Italien, fiIsd'Alexandrd,dixhuidhoursapres 
la  mort  de  fon  predecefTeur  fût  efleu  Pape,  Si  gouuetna  dix  ans  cinq  mois 
vingt  iours:  O nufre  ne  luy  en  donne  que  fept  ans  cinq  mois  dixnenr  iouts, 
fie  dit  que  apres  qu'il  eut  eu  la  tefte  trenchec  le  troifielme  de  May  l’an  cent 
irente\n,le  Siégé  vaquavn  maisquatteiours.  11  confirmala  benedidhon 
de  l’eau  auec  du  lcl,fie  le  meflangede  l'eau  auec  le  vin  au  fàindlsicrifice  de 
la  Mefle. 

8.  S.  Sixte,  Romain  dcnaiflànce,filsd'vn Berger,  fiit  Pape  neuf 
ansvnzemois  (oufelonOnufriusneufansneufmoistrente  iours)  fit  va- 
qua le  Siégé  aptes  fit  mort  deux  iours.  Il  ordonna  quclcs  vafes  facrez  ne  fùf- 
fcnt  touchez  que  pat  les  O fficicrslàcaz  de  l'Eglife. 

9.  S.  Tblesphore,  Grecdenanon,hl$d'vnPhilofopheid'Ana-DuC«efme. 

chqrete  qu'il  eftoit  (c’eft  à dire  Hermitc,  on  retiré  à part  y fut  tait  >Pape.  Il 
ordonna  les  trois  Méfies  que  Ion  dit  autour  déNoél,  fit  que  le  ieulne  du'NocL 
Carefmeinftituépar  les  Apofttesferoitpartoutobferuédeuant  la  fefiede 
Pafques.  Il  gouuetna  l'Eglife  vnzeanshuidlmoisvingtiours,  fit  futmar- 
tyrife  le  cinquiefme  lanuicr  l'an  cent  cinquante.quatte,  fit  le  Siège  Vaqu» 
feptiours.  ‘ 

40.  S.  HYGiNivi,Gtecd’Athenes,filsd’vnperequis’eftpitrendu 
Hermite,  de  Philofophe  qu'il  eftoit  deuint  Pape  : il  gouuetna  cinq  ans  l'E* 
glife,  ou  vnze  félon  Onufre.  Ilfùt  Martyr  l'an  i j8.  fit  le  Siégé  vaqua  trois 
iours. 

II.  S.  P lE,  Italien, d'Aquilee,filsdeRufius,  fût  Pape  neuf  ans  fix 
mois  moins  trois  iours  { ou  félon  Onufre  quatre  ans  cinq  mois  vingt-  fept  Diai»nV«! 
iours.)  1 1 fit  le  Deere!  fuiuant  les  traditions  Apoftoliques, que  la  Pafquc 
fHoittoufioutscelcbtceauiourduDimanche,ficfut  martyrife  le  vnzief- 
m«  luillet  de  l’an  cent  foixantc  & fept,  fit  fut  Iç  Siège  vaquant  treize 

iours.  ■ 

IX.  S.  Ahicete,  Syrien, filsdeIean,futPapehuidI ans  huiélraois 
vingt  fit  quatre  iours:  il  fut  martyrife  l’an  175.  fit  vaqua  le  Siegt  dixfept 
iours. 

15.  S.  SoTER,I  talien , fils  de  Concotdius,  fût  Pape  quatre  ans  vDze 
mois  dixneuf  iours  ( ou  félon  O nufre  fept  ans  vnze  moisdixhuidl  iours.  ) 

Il  fut  martyrife  l’an  cent  feptante  fit  neuf,  fit  le  Siège  vaqua  vingt  fit  vn 
iour. 

14.  S.  Elevthere,  Çtec,filsdeHabundius,futPapcquinzeans  j.  < 
vingt  fit  trois  iours  (ou  félon  Onufte  [reize  iours]  vers  lequel  fàiQâlrenee 


r 
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fut  delegué  par  les  Martyrs  de  Lyon;&  le  Pape  eftant  mis  en  prifon  y mou- 
rut Marty  r f'an  1 9 4.  & le  Siégé  vaqua  cinq  jours. 

i ).  S.  Victor,  Africain , fils  de  Félix , fût  Pape  neuf  ans  vn  mois 
vingt&  liuiéf  iours  ( ou  félon  Onufi%  dourc  ans  vn  mois  vingt  & huiél 
loun)  & fitrenirplufieurs  Conciles  fut  la  célébration  delà  Palqucau  Di- 
manche,& fut  Mattir  l'an  2.05.  & ainfiil  vit  la  fin  de  ce  Siecle  fie  le  eom- 
mcnccmont  de  l’autre.  * 

EMPEREURS. 

La  quatricfinccolomne  de  noftrc  fécond  Siecle  eft  des  Empereurs  de 
Rome,  Uqucllccommc  la  precedente  a deux  bords, dans  Icfquels 
bords  font  les  années  de  la  duree  de  l'Empire  defdits  Empereurs.  Voyons 
maintenantccuxquifuccedcrentàl’EmpcreurTrajan.qui  commença  de 

regner  fiit  la  fin  du  Siecle  precedent,&  mourut  aptes  auoir  règne  lo.ans  du 
prclènt. 

.4ilV'S  Apriah,  fils  d’ÆliusAdrian,  dit  Afèr,  fut  coufin  de  l’Em- 
pereur T rajan  & de  Domitia  Paulina  : il  nafquit  à Rome  le  dixncuficfine 
dçsCalendcsdcFcuricr.efhnsConfuls  Vefpafian  pour  la  fcpticlmc  fois, 
&:  Titc  pour  I.1  cinquicfme.  Il  efpoulà  Sabina , fille  de  la  foeur  de  Ttajan, 
laquelle  fut  en  dslgraccà  caulcdclk  trop  mnde  familiarité,  tantaucc  Cia- 
iUs,queaue£Suctoocl'Hiftoticnj  ^ui  eftoir  lors  Secrétaire  de  cet  £mp&* 
reur,  AuiclteAdhaafuccfcdaàfancounnparla  iàueurdcPlotina, vcufùe 
de  l'Empereur,  laquclIecertifiaqucTrajâ  l'auoit  adopté  auât  que  mourir, 
Dw<»,f^iiS9r,£g«4f/»j,felonlefquelsilmourut  aagede  lôixante-deux  ans 
çinq  mois  fix  tours  ; ou  foixante-  douze  cinq  mots  dixfcpt  iours.fclon  Æ- 
1ms  Spattianusjoù  i’eftime  qu’il  y a erreur,  &quclonamis7i.pour6x.  Il 
régna, vingt  ans  vnze  mois,  O ton,  ou  vingt  3c  vn  an  dix  mois  vingt  & neuf 
lours.fin/re^e.ou  vingt  fie dcuxansfelon  le  m’artefteà  Dion,com- 

9te  au  plus  ancien. 

LvCIVsÆlivs  VBRVsCHIONVsCO.MMODVS,fi»»/f// 
ndaftiiclEmfereur  jidrUn,  O"  fnar  luy  bonori  de  U de Ce- 

fdr , mtû  U moitntt  ftreoûer  y«e  fin  pire.  Ælius  Spartianus. 
TiTvsAvRiLivsFvLvivf  Boiohivs  Anton iNvs  Pm. 
Voilafixdiuennomsàvn  fcul  homme,  fût  filsdcAurcliusFuluiusfic  de 
Arria  Fauilla,fic.cfloitde  la  ville  deNifmes  en  Languedoc,  fie  fut  adopté 
de  l’Empereur  Adrian  en  efpouGmtAnniaFauftina,  de  laquelle  ileutdetix 
fils  fi;  deux  filles;  fie  mourut  aagé  de  foixante  dix  ans,  la/tw  Capitolinuf, 
ou  de  feptante-huia,  Eunofe  : Tant  y a qu’il  nafquit  lors  que 
DomitianpourladouzicfmcfoixficCorneliusclloiétConfuls,Cd/>«o/i«*r, 
fie  partant  il  femble  que  £utropes’c{lcromp>é.  Il  régna  vingt  fie  trois  ans, 
y tflor,  gu  vingt  fie  quatre,  êntrope  s c'efi  à dire  qu’il  mourut  à l’an  vingt  fie 
quamclmedcibnEmpre.  Et  apres  là  mort  il  y eut  deux  Empereurs  en 
mcfmc  tcmpsjàfçauoir  MarcAurellefie  Lucius  Verus, frères. 

MARCAvREl,iBANTONiN,dit  IcPhilofophc,  fils  de  Lucius 
/£lius  Verus  Cejonus  Commodus,  cy-deuant  Cxm,  fie  de  Domitia 

Caluilla, 
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CaIuilla,fiUc  de  Caluifius  Tullius,  qui  fût  deux  fois  C&rul,nafquicauCon- 
fulat  de  Ton  ayeul  Annius  V erus  & Augur,&  fùcadoptc  par  le  coininande-' 
mène  de  l'Empereur  Adhan  Ton  prcdeccflcur, duquel  aufll  il  lût  gendre  en 
crpoulàntla  Princc/Te  Valcria,  ou  Annia  Faudina,  qui  clloic  la  plus  ieune. 

Il  mourut  aagede  6 i.an,  Eutrope,o\i  59.  Merodian,  yUler,  Cdfitolin,ic  ré- 
gna 18.  ans. 

LvcivsAnnivsAvr.eliviVervsCommodvsAnto- 
M I N V s , frere  Sc  gendre  de  l’Empereur  Marc  Aurclle  ,à  caulè  dç  Ûl  femme  tu«. 
Lucilla,  fille  dudit  Marc  Aurcle,fut  aflbcie'à  l'Empire  par  fondit  frere-pe- 
rc,  & ayant  vefeu  quarante-deux  ans  mourut  d'vne  apoplexie  auant  (on- 
dit  frété,  apres  auoir  régné  vnze  ans,  HeroJian,  Capitolin,  Eutrope,  Viflor, 

Si  s'abufent  lourdement  ceux  qui  ont  eflimé  qu’il  cfioit  l’ailhc  de  Marc 
Aurellc. 

AvidivsCassivs,</«  temps  des  fufdits  Empereurs , freres,fe  fit  Aaiaiu»  n& 
faluer  Empereur  en  Syrie  par  ceux  i Antioche,  mass  peu  de  temps  apres 
il  fut  tué  par  fes  Soldats , cy  fa  te  fie  enuojee  à t Empereur  Marc  Au- 
relle.  'Vulgatius  Gallicanus. 

AvRELivsCoMMODvsANTONiNvSjfilsde  l’Empeteut  Marc  Commoam 
Aurele  & de  Fauftina,fiit  Empereurapres  fon  pere,&  le  4-du  nom  des  An- 
tonins,Ilefpou(âCri(pina,ac  eutpourrvnedefcsamicsMattia,parlaquel-  “ 
le  il  futempoifonné,  & puiscftranglé  par.Narci(Tus,l’vn  des  domeftiques 
de  Commodus.comme  il  eftoit  à demy  yure,&  ce  pat  les  menées  de  Q^Æ- 

liusLxmsfon  Prefedt.  Ce  Prince  fut  grandement  vicieux.  11  régna  douze 
ans  hui  cl  moii,Eutrope,  ou  tieizc,Heradian,  yi3or,Lampridius,Bgnatius. 

PvBLivsHsLvivsPERTiNAX.filsde  Heluius  Succe(irus,aflTan-  P»*»" 
chy,  fut  fait  Empereur  délia  vieil  & ca(Tc , apres  que  Commodus  eut  efté 
tue.  llauoitefpouréFlauiaTiciana, fille  deFlauius  Sulpitianus,  Sc  dit  on 
queàcaufedefa  trop  grande  rudefle  il  fut  tue  par  fes  foldatsfic  fa  telle  por- 
tée par  Rome,  cllans  Conluls  Falco  Sc  Clarus.  Il  vefquit  foixantc  ans  fept 
mois  vingt  Sc  fix  iours,  lulius  Capitelinus,o\i  Ibixante-fcpt,  Viüor,  ou  foi-  ' 

Xante- dix,  Eutrope, on  foixantc- vnze, £gn4ii«i,&  ne  régna  que  deux  mois, 

Herodian,  ou  quatre-vingts  iours,  Eutrope , ou  quatre  vingts  cinq  iours, 
f'»d7or,&  apres  là  mort  il  y eut  quatre  Empereurs  (àlüez  en  mefine  temps 
en  diuers  endroits  de  l’Empirejde  tous  lefquels  Septimus  Seueruf  demeura 
lemaillre  Sc  feul  Empereur. 

Didivs  Ivlianvs, Milannoisdcnation,filsdePctroniusDidiusioii»nut  d»; 
Scucrusa£deClataÆmilia,&petitfilsdeSaluiuslulianus,futfaitEtppc- 

reurparlesSoldatsquiauoient  tué Pettinax , pour  les  grandes  promelfes 
d’argent  qu’il  leur  ht;  Auant  qu’ellrc  Empereur  il  eftoit  lurifconfdte,  Sc 
auoitcrpouféMalliaScanciila,deIaquclIcilcutfafilleDidia  Clara,  Mais 
Seuere  Septime  s’eftant  auec  fon  armée  approché  de  Rome , Didius  fur  de- 
mis de  l’Empire,  & par  ordonnance  du  Sénat  eut  la  telle  trenchce,aagé  de 
j6.ans  4.  niois,&  régna  deux  mois,Alius  Spartianus,  ou  bien  fept,  Eutrope, 
yiaor,Egnatius.  ^ 

. Pescen  nivs  NicBR,fiIsd’AnniusFufcus&deLampridia,apre*Nifest»t 
la  mort  de  Pcninax,&  du  viuant  dclulianus,fut  £iit Empereur  par  Ici 
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, armées  de  la  Syrie  ; puis  vaincu , blefle  & tue'  par  les  armées  de  Seuere, 

& fa  refte  porteeà  Rome,  HeroilUn  SpartUnut. 

Aibinottuf.  Clodivs  Albinvs,  fils  de  Cejonius  Pofthumus  & de  Aurélia 
Mcflâllinajnafquiten  Afrique, fut  autheurdelamorcdcPeninax,&fe  fit 
falüer  Empereur  par  fesfolmts  aux  Gaules  au  mcfmc  temps  que  Iulian  le 
fut  à R orne  i mais  il  fût  vaincu  par  Seuere,  puis  tué , (à  telle  enuoyee  à Ro- 
me, & fon  corps  iette  dans  la  riuiere  auprès  de  nollre  ville  de  Lyon , Here-’ 
du»,  lulius  [apitolinHs. 

Stpt.Seu««.  Sbftimvs  Sb  ve  R VS  P e VT  I N A X , Africain  ,fils  de  Geta  & de 
Fuluia  Pia,  nafquit  au  Confulat  de  Clarus  pour  la  a .fois , & de  Seuerus.  Il 
cfpoufa  premièrement  Martia  ou  Moucitfa , & en  fécondés  nopces  Iulia, 
Syricnnc,de  laquelle  il  eut  fon  fils  Gcta.  llmouruten  la  grande  Bretagne 
aagé  de  foixante-dix  ans,&  en  régna  dixhuiû.  Il  fit  faire  vne  muraille  en- 
trel'Efcofle  & l’Angleterre  de  trente  cinq  mille  pas  d’vne  mec  à l’autre. 
Eutrope,Vi£lor,  HtrodUn.  Et  apres  fa  mort  il  y eut  deux  Empereurs  en  met 
me  temps  qui  forent  fesdeuxfil$,Bairian  & Geta,  ainfi  que  nous  verrons 
au  Siccle  fuiuant. 

La  cinquiefme  & dernière  colomnc  de  ce  Siccle  eft  de  l’origine  des  cho- 
fes  & des  perfonnes  illuftres , furquoy  n’y  ayant  rien  à difeourir,  nous  fini- 
' rons  ce  Siccle  & palferons  au  fuiuant. 


SIECLE  XLV.  DV  MONDE, 

Et  U III.  de  Ia  Grâce. 

CE  troifielme  Siècle  de  la  Grâce,  qui  e(l  le4j.duMonde,a  aulE  cinq 
colomncs  de  mcfmc  fiiçon  que  le  precedent. 

La  première  contient  les  années  du  Monde  defquelles  ce  Siècle  eft  corn- 
pofé. 

La  1 .les  années  de  nos  ptcuues,qui  font  la  fuite  des  ans  de  laGrace. 

ÉVITÉ  DES  PAPES. 

La  troifiefine eft  pourlesChefsviûblesdel’Eglifequi  l’ontgouucr- 
ncc  durant  ce  Sicclc,au  commencement  duquel  vefquit  encores  deux 
ans  le  Pape  Viiftor.  'Voyons  maintenant  fes  fuccelTcurs. 

i<.  S.Zephirik,  Romain , fils  de  Habundius , fût  Pape  dixhuiift 
ans  dixhuia  iours,  8c  fot  marty tifé  le  1 8.  Aouft  1 1 1 . O nufrius  luy  donne 
' de  gouucrncmcnt  lo.ansiy.iours.acditquclcSiegeapreslâraottvaqua 

fix  iours.  , 

17.  S.Calistb,  Ropiain auffi,ou de Rauenc félon attcuns,fot Pape 

cinq ansvnmoisdouzcioun,8cfotMartytrandeGraccî.i6.  Onufiàus 

Le»  <p>at  luy  donne  fix  ans  vn  moU  treize  iours,8c  que  luy  mon  le  Siège  fiy  vaquant 
Teœp».  fixiours.  |l  r^infirnta  la  tradition  duicufaedcsquatrcTcmps. 
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. I*.  S.  VRBAiK.aurtiRoroain.filsdcPonEian,  fut  Pape  fixant  fcpc. 
mois  quatre  tours,  & Martyr  l’ïndçGracet».  Qnufnus  loy  donne  fept 
ansfept  mots  cinq  tours  de  gouuernemcnt.«<  dit  que  apres  fa  mort  le  Sie- 
gc  vaoua  vn  mois, 

19. 1 P O N T I A N.aulTi  Romain, filsde  Çajplutrmus,fut  Pape  cinqan^ 
ou  félon  Onuffius  quatre  ans  quatre  mois  vingt  fept  iouts , puismanytift; 
l’an  2.  J7.&  le  Siège  vaqua  vtiiour. 

10.  S.Anther  E.ürcc  Jils  de  Romulia,ne  fut  Pape  qu'vn  mois  qua- 
totïc  iours, puis  couronné  dumartytelan  ij«.  apres  lequel  le  Siège  vaqua 
treize  iours. 

ri.  S.  Fa  B I AN,  Romain, fils  de  Fabius, fut  Papequinzeans&crce 
te1,parcequ’vneColombcfutveucfurlàt<fteçoinmcloa  eftoitfur lelle- 
élion du Papat.  Onufriusneluydonncdegouuerqementquc  i4.aps 
iours, & fut  Martyr  l'an  z jj.  & apres  là  mort  le  Sainét  Siégé  vaqua  vn  moif 
17.  iours. 

11.  S.CoRNELti, Romain, filsdeCaflin,fùtPapecmqmoist4. 
tours, & Mattyrlei4.Scpccmbrcderani55.  /Premier 

N O VATI A N V s epiefle»  Pape  f>ar  <juelqut 

fut  h fremitr^ui  fit  fchifme  ml’EgItfe,  & fc  porté  pturPépt  (entre 
'lePà[>f(orntiüe,(yÀfott  fthifmi  tUdjenfia  (htrtfie,  Qifil  neféüeit 
iîi-  • fifudimttinmlEgtijtecitxtfutsen  tfletent  Mncjo'u  feféreX^i  (P"  de 
.•  - fttadherentftHintTtdutra Nouatkâ,defyiubdeitxChefflmdif(mt^ 

. dmlrtHrretitjuet^ptllrZ^Stuétüms.  . !1 

i;.  S.  Lvci  vs,Romain,filsdePoq)hire,futPjpevnar\4.mois,ac44r 

iours,'i64'Martyrrande<iracci57.acvaqualcSicgcvntnoitcinq  iours,  Il  ,, 
ordéWtSi^c  l'Euefqqc  hift  partout accompagrio  do  deux  Prefttes  & trois 

Diacrcs.&ccpoureftrctefmoinsdciaftiDnsderEucfque.  j 

‘ 14.  S.  Estib  N N H,  Romain,  filsdeJulius,futPapc  trois  ans  trois 

moisvingt.dMxiour5,o»vingt-quatre,0»a/ri*r,&aprcsluylcSicgçv^ 
qua  vingt-dWx  iours.  llttndit  la  veuir  & donna  le  Bapteûne  à Lucillta,  fiU 
lWuTfiburt1Mem<1tus,&cnfinfutdecolcl’andcGtacex6o..  1 

ij.  S.  SixTB  fceondyGtec,d’Atbencs,filsdvnPhilof(>phe,futPapc  : 

vn  an,  ou  félon  OnufriuS  vn  an  vnze  mois  treize  iours,&  Mattyrraniéi^ 

■ 16.  S.  Den  is,  MotheôuHcrmitc,fntiàitPape,ficgouuçrn8l'&-  DeiPtaoÆ 

*Hifcdeuxan»iOuftlortbnufTiusncufan$quatrcmoiscinq  iours.  llcfta-"*’ 
blit  l'oidrcdes  ParroifIès/&  route  là  via  ne  fut  qu'vn  contmuel  martyr^ 
laquelle  il  finit  le  i«.  Décembre  171. 

17.  S.  Fe  Lix-,ltalicn.filsdeConftantius,futPapcdcux  ansquatre 
mois  vin«rt-ncuf  iours,  ou  fetort  Onufte  quatre  ans  quatre  mois  trente  '.e 

tours, & fut  Martyr  l'an  de  ctaco  1 75.  & vaqua  le  &in<a  Siege  cinq  iours. 

■>  iS.  S.  EvTtCHiAM,ltaUe«,fitsdeMaxime,futPapeneufans.  U 
fîtvn  Deefct  de  la  benedi<aion  des  fruits  fur  PAutcl,  âc  fut  Martyr  l’an  de 
draee  1 8 J ;*  vaqua  le  Siçge  trois  jours.  ■ 

^ Z9  S.  CAtvs,i(fudelaDalinatic&delaracedcl’EropetcurDiocUr 
fran,  fut  Pape  douze  ansquatre  moiscinq tours, &Mattyil‘aas9tf.j{ 
t^luy  le  Siege  vaqüa  vnze  iours. 
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' JO.  s.  MARCELLiN,ltalien,filsdeProjcdlus,fiitPapcfeptansvn- 
zc  mois  dbchuiû  iours.  La  petfecution  contre  les  ChrcHicns  fut  ft  cruelle 
de  Ton  ccmps,&  fa  peur  fl  grande,  qu'il  fclailTa  aller  à donner  de  l'encens 
aux  idoles;  maisayantfaitvnevraye  repentance  de  fa  faute  auConcile  de 
Sae(Te,ou  SinuelTe.dcpüisgcneteufement  il  s'en  alla  prefenter  au  Martyre, 
6c  l'Empereur  Dioclctian  commanda  qu'on  luytrenchaft  la  tefte;  ce  qui 
fut  fait  l'an } . 6c  le  Siégé  vaqua  deux  mois  : 8c  ainfi  ce  fain  A homme  • vit 

la  fin  de  ce  Siecle  6c  le  commencement  dufuiBant. 
l'i 

E M P E K E V K S. 

La  qusftriefmc  colomne  de  ce  Siecle  contient  les  Empereu  rs  de  Rotfie 
qui  régnèrent  durant  Icscentansdcccdit  Siecle,  apres^Septime  Scue- 
rc  qui  régna  quelques  dix  ans  de  ce  mefme  Siecle. 

AntoninCi-  MaRCVS  AvREUVS  AntONiNVS  BaSSIANVS  CaRA- 
ucillatué.  CA  LL  A , fils  de  l'EmpeteurSeucre  6c  de  (à  première  femme,  nafquit  à 
Lyon,6capreslamorcdcfonperefùtEmpereurauecfonftcreGcta.  llef- 
? poulà  Plautillâ,  fille  de  Plautian,  laquelle  il  relégua  dans  la  Sicde,6c  Payant 
fait  mourir,  comme  aulli  fon  frété  Geta,il  efpoufâ  lulia.veufuede  l'on  pro- 
pre pere,  6c  metede  Geta,auec  laquelle  eftaiit  en  Syrie  il  fut  tué  pat  vn  Sol- 
dat de  fes  Gardes  nomme  Martial,  à ce  pouffé  par  Macrinus  Çapitainedes 
GatdesdeCafaéalla.  Ilregnafeulfixans.ouaucc  fondit  here,  HeroJUn, 
Emropc,y^i(îor.  Il  vefquit  trei)teans,  ViÆ>r,Eg»<<««r,ou  quarante-trois, 

Eutrtfe,Æliiu,Sft*tunmi. 

Getjtuf.  Geta  Auto  n I nvs,  frercdcl'EmpcreutBaflian,  6cfils,4çÿcuer<^ 
6c  de  fulia.futaufli  Empereutaptesledccedsdeleurpcrc,  6c  coftapKs  tué 
par  le  commandement  de  fon  firere  Baflian . 

«icimustLf.  OPiLivs  MACRiNvs,nédeforcbaslicu,auoit  elpouféNumia 
Gelfà,  de  laquelle  il  eut  fon  filsDiadumcnus,quifiit  falüé  Empereur  auec 
fon perepar  tes  Soldats foudain que  BafCan  cuteilt,tué,  cointtie  aufU  cu^ 
deux  furet  tuez  quelque  tempsapres  par  ceux  raitfmes  qui  Icsauoiét  elleus( 
DUdomenii»  D I A D V M E K V S , fils  dc  Mactinus  6c  dc  Numù  Çelfa , aptes  la  mort 
de  l'Empereur  Baflian,  comme  nous  venons  de  dite,  fiit  lilflé,  Empereur 
‘ auecfonpcre,6cfùtappelléAntoninfepticfitiedeccnora:  apres  qu'il  eut 
efté  tué  auec  fon  petc,lcurs  teftes  furent  potteesiceluy  qui  leur  fucceda,qui 
fut  Heliogabale.  llsrcgnctentvnan,Hrred(«itOuquatorzemois,E«/r«^ 

pe,ViÛor,t<ifitolinmyLamfriiUM. 

Helio  bJ  Marcvs  Avrelivs  Antoninvs  Varivs  Hjelioga- 
'sale,  filsde  l’Empereur  Baflian  6c  dc  (à  confine  Scmiamira,ou  Scenw, 
ou  Semcc,  fille  aifncc  de  M oelà  feeut  dc  1 ulia , qui  fut  femme  des  deux  Era- 

Iicreuts  pere  ôc  fils,à  fçauoir  Sep  time  Seucre  6c  Bafliâ,fiit  fait  Empereur  par 
CS  Soldatsaprcsla  more  dc  Macrinus  6c  Diadumcnus.il  fut  tics-beau  f lin- 
cc,mais  abominable  en  toutes  foires  dç  vices.  1 1 efpoufa  Augufta  An  tonia, 
laquelle  il  répudia  6c  la  reduific  à vne  vie  commune  6c  vulgaire,  6c  fur  enfin 
tuépatfcsfoldats  comme  vnmonflrc  de  touscJmjurc,  auçcfâraercScmia 
Syra;6c  fon  corps  craiihé  Si  icteedans  IçTybrc  aagé  de  fcize  ausfcu|rmen^ 
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ayant  rcgné  trou  ou  quacrcans.Lam^idïw,  ou  dcuxans  huiâ  mpii,Emi>- 
^“®‘^“”^''S“^^®™"’™Ç®»rcgncraagédcquatorzcans,  8c 
au  il  régna  fix  ans.qut  ferait  en  tout  vingtanj  qu’il  auroit'  vefcu,à  quoy  i’e. 

Ibme  qu’il  fe  faut  arrelhr  ; car  s’il  auoit  cité  tue  à feiae ans,quelle  apparence 
de  vericeypounoit-ilauoirqu’cnfi  basaageil  eufteflàyctantde  fones  de 
vUcnies, comme  les  Autheurs  luy  en  attribuent/.  & neantinoins  prefquc 
tous  les  autres  Hiftoricsdtmeurent  d’accord  qu’il  ne  t'efquit  que  fei/e  ans 

cequin’eftpascroyablc,& partant  l’authontédufeulHerodiancftmcil- 

j leurc  en  cela  que  celle  de  tous  les  autres. 

Alexivs  Avrelivs  Alexandre  Seve  re,  fils  de  Vatius  Al«»ndre 
&dcMammea,hllepuimeedeMeza&  faurdc  lamcredeHeliogabale, 
rot  par  rotce,  les  Soldats  le  requérir  ainfi, déclaré  Empereur  du  viuant  do 
loncoufin  Heliogabalc.  Il elpoula  Mania, fille  de  Martianus, laquelle  il 
chatta  ayant  defcouuert & puny  fon  beau-pere  qui  failbit  des  naences  con- 
ttcluy.  Puisiléfpou(àMciumia,filledeSulpitiusConful.  llfiit  tellement 

obciflantafa  merc, qucl’auariced’icelle  fiitcaufedeleurmonicarils  furent 

merc  & fils  tuez  par  les  Soldats  de  Niaximin  apres  qu'il  eut  régné  treize  ans 
huiûiours,ewro/>c,^'iéfci-,ou  quatorzeans,  HerodUn,  Il  velquit  vingt  & 
lu  ans,  yi3or,  ou  vingt  & neuf,  Eg^tiu.  Et  apres  fa  mort  il  y eut  quafi 
en  mefme  temps  cinq  Empcreursià  fçauoit lesdeux  Maximins.  qui  Ruent 
laluez  par  les  Soldats;  & les  autres  trois  efleus  par  le  Scnat.contre  les  Ma- 
ximins, ainli  que  nous  verrons. 

Tav  r I n V s ^ rtgHMt  le  fufiit  Alotamtrt  ,fia  f*üi  Empereur  fur  Taurinos, 
[es  Soldées  en  U Syrie,  lequel eflant  feurfum  ftr  les  emt  d'AlexMdre 
fentjid  duns  Eufhrnter,  Vi(aor,Herodian,  Lampridius. 

IvLivs  Maxim  IN,  néaupaïs  dcThrace,  fils  dcMitca,  Goth  de 
mtion . & de  Ababa  fortie  des  Alains , Berger  dcsfon  enfance,  grand  de  ' 

éorps  de  plus  de  huiâ:  pieds, vaillant  & infatigable  à la  guerre,  fe  fit  Empe- 
reur apres  la  mon  d’Alexandre  Seuere,&  auec  luy  fon  fils  aufli,&  tous  deux 
roez  au  liege  d’Aquilee  parleurs  Soldats  : il  auoit  efpoufc  Calphurnia,tres- 
tage  Pnnccirc,&  regnaauccfon filsenuiton quatrcans,  lulisu CapMiniu 
Emrofe,  yiHor.  ‘ . 

M aximin  deuxiefmcdecenom,filsdufufditMaximin&de  ladite 
Calphurma.fiit  tres-bcau Prince,& fiiit  Empereurparfon  pcrc,& roéaiilli 
auccmy,commcnousvcnon5dcdirc,aagcdcdixhui(St  àvin'^c  ans,  Cdpi~ 

têlinw.  ^ * 

G O R D I A N , fils  de  Metius  Marallus  & de  VIpia  Gordiana.eftant.aa-  GoEiiùn  s'«<^ 
gedequatre-vingrsans,fiitparlcsarmeesde  l’Afriqucconcraint  de  fe  de- 
dater  Empereur  contre  les  Maximins.ee  qu’il  fit,3c  fiit  authorifé  du  Sénat.  - 
Mais  ayan  c fccu  la  dciFaice  Sc  mort  de  fon  fils  qu’il  auoit  eu  de  fa  femme  Fa- 
biaOrcftilIa.iU’eftrangla  luymefmesde  regret  ou  de  crainte,  apres auoir 
regneauec  fon  fils  vn  an,  HerodUn,  Capitolin,  yiBor. 

G O R D I A N fécond,  fils  du  fufdit  Gordian  & de  Oreftilla,  ilTuë  d’An-  Gonlùm 
tome,  nu  raie  Empereur  auec  fondit  pere,  exccifiuemcnt  adonné  aux  fem- 
rncs,&futdesfaic&tuc  parCapellianus  l'vn  îles  Capitaines  de  Maximin 
& ne  régna, ainfi  quenousauons défia  dir.qu’vn  an,Herodmn,Capitolinue. 

FFff  ii) 
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Et  apres  Iji  mort  des  deux  G otdiau*  le  Sénat  fitdcur  Empereurs  contre  la 
Maximins,  & les  Soldats  y en  adjouftetent  vn  ttoificfme  ; tellement  qü’en 

mcfine  temps  il  y eut  cinq  Empereurs.  “ • ; ’f. 

Marcys  Clodivs  Pvpienvs  Maxim vs, fils d'vn  Semi* 
fier,  mais  deuenu  grand  par  les  charges  qu’il  auoiceuës  à caufo  de  fa  valeur, 
fut  l’vn  des  deux  Empereursqui  furent  elleos  par  le  Sénat  contre  les  fufdits 
Maximins, & ne  régna  qu’enuiton  vn  an  auec  fes  compagnons  : car  toft 
apres  que  lefdits  Maximins  fiircntmorts.il  fut  tué  auec  l'Empereur  Balbi* 
nus  p.ar  leurs  propres  Soldats,  Herodian,yi9or,  Pawpomiu  L*«u,  f«/«i 
(aptiolinus. 

Bilbmaf  loî.  ÜECiv$CxLivsBAt.Bi«vs,filsde  Balbus  CorntJius,.fiit  aulï 

fiiicEmpereur  par  leSenat  contre  les  Maximins, & tué  auec  ledit  Pupic. 
nus  pat  les  Soldats  des  gardes  Impériales, ainfiqucnousauonsdit. 

G O R D I A N troiliefinc,  fils  de  Gotdian  fécond , ou  fils  d'vnc  faut 
dudit  Gordian  fécond, n’ayant  que  ii.  ou  ir.  ou  ij.  ou  14.  ou  i y.  ou  1 6.  ans, 
félon  les  diuctfes  opinions  des  Autheurs,  fut  fait  Empereur  auec  les  deux 
precedens  pat  la  faueur  des  Soldats,  8c  fes  deux  compagnons  ayans  elle 
tuez,  il  demeura  feul  Empereur.  Sa  femme  fut  Tranquillina,  fille  du  fça- 
uant  & vaillant  Mihtheus,8c  fiit  tué  parles  menées  de  Philippe,  Capitaine 
de  fes  G ardes  comme  il  n’auoit  que  vingtans,n’en  ayant  régné-  que  fix,  fle 
partant  il  n’en  auoit  que  quatorze  quand  il  fut  Empereur,  HerodUn,Capi- 
telin,  Eutroft,  yiSlor,  Lkius.  Et  ccftuy  Empereunayant  elle  tué  dansla  Me- 
fopotamie  de  Sy  tie.ôc  la  mort  rapportecà  Rome,  le  Sénat  créa  en  fort  peu 
de  temps  deux  Empereurs  i lefquels  eftans  morts,  Philippe  fut  confirmé, 
qui  s’ertoit  défia  fait  Empereur  en  la  Mefopotaraic  par  les  Soldats,  apres 
que  Gordiailj.cutelfé  tué. 

Marc,  hommedegrandeauthotité.fut  efleu  Empereur  pat  le  Sénat 
foudain  que  la  mort  de  Gotdian  eut  efté  entendue , mais  il  mourut  fubite- 
ment  dansfon  Palais,  Pontfonim  L*tns.  ' 

CAIVSVALENsHOSTILIANVsSBVBRVS.fut  âuflîeflcu  pit 

le  mefine  Sénat  aptes  la  mon  de  Marc, 8c  mourut  toft  apres  pour  auoit  efté 
mal  feignede  fon  Chirurgien,  L««f. 

Philippe  tué.  M A R c V S I V L I V s P H I LI P P V s , né  en  Arabie , de  fort  bas  lieu, 
ayant  fuiuy  les  armesdeuint  General  de  l’armee  de  l’Empereur  Gotdian  j. 
apreslamortduquelilfefit Empereur 8c fon filsaufti;  6c comme  fl  fc  pte- 

paroit  d’aller  contre  Decius,il  fut  tué  parfcsfoldats  dans  Vetonne  : fà  feni- 
mcfutScuetaAuguftai8cütegnacinqan$auecfonfils,  Euireft,  Vidor, 
htttu. 

Gallvs  IvLlvs  Satvrninys,  fils  de  l’Empereur  Philippe  8c 
d’AuguftaSeueta.fut  fait  Empereurauec  fon  pere,  8c  tué  à Rome  pat  les 
Soldats  de  fes  Gardes  aagé  de  x 1 . ans, au  mefine  temps  que  fon  petc  fût  tué 
à V ctonne,  félon  les  meunes  Hiftotiens. 

M A R I N v s,  Duc  CP-  GouuerneurJtt limites  de  U S<ttmatie,fut  fuliié 
Empereur  par  les  bandes  det  lüyrieduregnedes  Philippes,Cr  tofl  apres 
sue  par  les  Soldats,  Lztus. 


Marc. 


Hodilianus. 


Satiuniaus 

cué. 


Macinaacu^. 
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■•■MARGVsQviNf  VS  Decivs  Traian  Avgvste,  ne  dans  «W; 
la  Pannonit  Babalic.ayanr cft<l  enuoye  par  l'Empereur  Pliilippe  contre 
Marinus,fütluymcfnics(àluéEmpcreurpar  les  foldats,  & apres  la  mort 
des  deux  Fhilippes  confirmépar  le  Stnataueefon  fils.  Il  fut  desfait  par  les 
Scithcs&  fiwenglouty  dans  desmarclhan  conibatCBntcontt'eux.d’où  on 
nefireut  iamais  retirer  Ion  corps. 

Q^HEAEMKivs  HBTit.vACvs  Decivs,  fils  derEmpereur„ 

Dece  Tfâjan , fut  fait  Empereur  aucc  fon  père , & tue  d' vn  coup  de  flefehe 
àlameftnc  bataillcqucDcce  mourut, de  regnerent tous  deux  conjointe- 
ment deuxans/P^i^or,  i.4rra>,  ou  trente  mois,  Eutrope. 

Valens  Licin  lAUVS  fut  aitfitf4liie  Empereur  Jurant  le  re- 
gardes Deces,maù  fon  Empire  ne  dura  gueres,  Eutrope. 

ViBivs  Gallvs  TREflOiUAJt  v.sAvgvstvs  fut  EmpereuTTuV 
auec  fon  fils  aptes  la  mort  des  deux  Deccs  par  la  faueurdes  Légions  qui 

• auoientcombatuconttclesScithesitnaisayantconjointemcntregncdeux 

ans, ils fùtcntdelailTczdeleurs Soldats par  cuxmcfines  tuez,  Eutrope 
yiÜor.Latu/.  ' ^ ^ 

Caivs  Vjbiÿs  Gallvs  VoLvsiAMvs.filsdu  precedent, foc  Tut 
EmpCTcutauecfonpete,regnatoutajitantquc  luy,  & finit  fes  iours  aucc 
luy; 

HosTiLiANvsPER.i*ENN.A,cn  mcfinc  temps  que  icfilics  Galius, 
fe  firent  Erapacurs,  fût  par  le  Sénat  falüe  aulfi  Empereur, mais  toft aptesil 
monrutdela  pelle.  yiEior. 

ÆmiLian  Lyb  1 en,  Maure  de  nation,  en  mefme  temps  auflj,  ou 

furlafindel'Einpitcde  Galius, fut  fâlüc  par  fes  Soldats  Empereur  en  la 
Mcefie  i contre  lequel  lesdeux  GalluscftansallczÆmilian  en  demeura  le 

maillrc  & foudain  en  donna  aduis  au  Sénat  ; mais  quelque  temps  apres  fes 

Soldatsayant  fccu  que  Valerian  auoit  cllé  fait  Empereur  aux  Alpes,  ils  tuè- 
rent Æmilianaagédequarantc-fixans,auquatricfmemoisdc  fon  Empi- 
re, Kiif7or,oudcquarantcans, autroifiefme  moisdcfondic  Empire,  L<w, 

Egnatius. 

Licinivs  Valerian  Colob  ivs.filsdeValerius.ayantpaf- Mort  en 

Çé  par  toutes  les  charges  de  la  guerre,  fût  finalement  làlüé  Empereur  du  ««necapn^' 
tempsde  Æmilianparfcsfoldatsdans  lesAlpcsRethies,  de  foc  confirmé  \ 

du  Sénat.  Il  alTociaà  l'Empire  fon  fils  Galien,  & anoit  foixante-dix  ans 
quand  il  fût  fait  Empeteur,àcc  quedit  T rebellius  Pollio,d:  en  régna  quin- 
ze; tcllcmcntquacccomptcilenauoitquatte-vingts  de  cinqquandilfût  * 
faicraptifdcelclaucdeSaporesRoy  doPetfe.  Mais  i’eftime  que  les  quin- 
ze ans  de  règne  qui  luy  font  attribuez  s'entendent  du  temps  de  (à  captiuité, 
de  durant  l'Empire  de  fon  fils  Galien.  C'eftoit  vn  Prince  trcs-ilIuHre  de 
naiirancc,de beaucoupplus mal-heureux:  car  Icreftedcfesioursil vefquit 
cfclaue,aucc  tel  melpris  que  toutes  les  fois  que  Sapotes  montoit  à cheual, 
il  falloit  que  ce  mikrablc  Empereur  fc  mift  par  tcnc  pour  luy  feruir  de 
montoir,  afin  que  ce  Barbare  montall  plus  à fon  aife.  Il  n’eft  point  de 
condition,  tant  relcaçe  puifle  elle  eftte,  qui  ne  foit  fojette  aux  reuers  de  la  . 

fortune. 

FFff  iiij 
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Tüi. 


Tac. 
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Tue. 

Tué. 


Tué. 


Tué. 
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V A L B R i A N deuxiefme  de  ce  nom, fils  de  V élerUn  S.\me  àmre 

merecjnedeceiltdeGeditnyfnt  feit  Cseftr  luyefitntjtfetuf  tir  fondit  ftc\ 
fe,fmAuguJle,cefiùdireEmperenr,pdr  fondit  frere,mdu.U  fut  mift'^. 

- railemtnttudtUns  Miltm.oiilefienterri.  TrebcliiusPollio. 

G A L i B M , fili  dcl  EmpcrBUC  V alciian  premier  Je  cenom,  Êu  Eut  Em- 
pereur par  Ton  pere:  ilerpouGiwIoninaPipa,ouPipara,dcla(]uellc  il  eut 
IbnfilsSalonin:  puisHelcne,  outre  ielquellcs  il  eut  grande  quanucc  de 
concubiBcs,&  s'adonna  à toutes  fortes  de  vices, 8c  fiir  cour  à l'yurohgneric; 
quicftdccouslcsviceslcplusvilainàlaperlbnned‘vnPrince,8crcghareuL  ' 
ou  aucc  (on  pere  quinze  ans,  Ÿoüio,  8e  en  vcfquit  cinquante,  Vidor , 8c  fur 
tucaucc  (bn  frète  V alcrian,  Poffio. 

Corn  KLivs  V al  r ki  au,  fils  de  G*lien,fnt  fait  C<t fer  par  fon 
ayeul,  en  mefme  temps  que  ledu  Galien  fut  fait  Empereur. 

Galibn  a.  ditSAi.ONiN,fùtfait  Empereur  pat  ibn  pere  Galien, 
8cne  rcgnaqu'enuironvnan,8cfuttue'enmeunetcnipsouco(laprcsque  • 
fon  pere  eut  die  tué,  Poüio.  AuteAedurantlanurcnblecaptiuiréde  l'Em- 
pereur V alcrien  |jremier,  8c  les  yurongneries  8c  desbauches  de  fon  fils  Ga- 
lien, il  fût  réduit  a cclmefpris  de  tous  les  plus  grands  hommes  de  l'Empire, 
que  durant  fon  regneil  y eut  contre  luy  iufques  aunombte  de  trente  T y- 
rans,  qui  fc  qualifièrent  tous  du  nom  8c  qualité  d'Augufle  8c  d'Empeteur, 
Icsnoms  8c  icsvksdefquelsnous  ont  effé  laiHez  pairHifioiienTrcbellius 
PoUio,  qui  font 

1.  CYRiADES,fiIideCyriadet,fHtfvndetpremiert,  quiafUfiid» 
Roj  Saporet  ft  rendit  ttmfire  d'Antioche,  où  seyant  fak fAuer  SmpereurA 
y fut  tué  par  les  fient. 

1.  OoBNATBsVeyenr  f Empereur  Valerian  captif,  fe  rendit  au  nom 
des  Romains  maifiredeCOrient,  &•  fe  qualifia  premièrement  Riy  des  Pel- 
mjrenienSfpuit  printladignitèic.Augufie  auec  fon  fils  Herodes ,qui  tout 
deux  furent  tuel^  par  M aonine  leur  cou  fin. 

}.  H B R O D E i,  fils  dudit  O dénotés,  fut  aufii  Empereur  auec  fon  pere 
tué  quant  Cfhty  - H fut  adonné  à toutes  fortes  de  \>oluptes'. 

4.  M OH  O N I V s,àfinJhgationdela  Reine  Zenohia , deuxiefme  fem- 
me du  lufditOdenatuf,letuaauee  Herodes  fon  fils.,  quoy  qu'ils  fuffent  fes 
confins, fefit  luy  mefmes  Empereur  d'Orient  ,& peu  de  temps  apres  fut 
tué  luy  mefmes  par  fes  Soldats  à caufe  de  fa  luxure. 

5.  Herbnniamv  t,filsdufufdit  Odenatus  (y  de  la  Reine  Zeno- 
lia , par  la  mort  de  Aiaoniui  fut  decUrè  Empereur  auec  fon  frere  fous 
la  tutelle  de  leur  mere-,  mais  il  fut  desfait  jfr  tué  par  les  Soldats  d Aure- 
Itan. 

6.  T t M OLA\  s,  fils  aufii  duditOdenattts&  de'Lenohia,  fut  aufii 
Empereur  auec  fon  frere  fous  la  mefme  tutelle. 

7.  Z E K O B I A , defcenduêdes  Roir  d'Egypte  ,fut  la  fécondé  femme  de 
Odenatus,  eydurantlaminoritéde  fesdetix  fùs,Qr  apres  leur  mort,  elle  fe 
qualifia  Imperatrictdf  Orient.  C'efioit  nmetret-grande  Crgenereufe  Prin- 
tfffi,  Qf  neantmoitts  elle  fut  yaincue  par  Aurelsan  (y  mente  en  triomphe  à 

Àome. 


>■ 
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Kome.  On  dit  ijh  elle  duoit  Us  dents /i  pdrftileïnent  hiles , quelles  rejfem- 
tloiene kdes  ferlesOrientales. 

8.  IvLivs  PosTHytMVseJldntGoutieroeHrditVrmceSdlomn, 
fe  fit  Empereur  aux  G<tuUs,furUfquelsilregHa  enniron  feptdns,Crfùttui 
duec  fon  fils  par  les  menees  de  Ltlyanit/. 

9.  P 0 ST  \iyMV  s X.  de  té  nvm,  fils  du  precedent,  fitt  Empereur  aux 
Gaules  duec  fon  pere,cr  tué  autcluy  ; il  fut  grand  Orateur, 

10.  L 0 L I A N V s ayant  fait  tuer  Us  deux  Pojlhumes,fe  fit  Empereur 
aux  GmUs,&  fut  tué  par  ViElormui. 

11.  y ICTO  Kiny  s,  fils  deVifleria,appelUe  communément  U mere 
, des  armees, ayant  iuélÆanus,  fut  Empereur  aux  Gaules,  & fut  tué  par 

t'Mdes  Çens  duquel  ilduoifviolé  la  femme. 

U.  V iCTORiNvs  i.decenom,fibdudityi{lorinut,futC/efarauec 
fon  pere  & tué  tjuant  £?  luy,& enterré  a Cologne  Jgripine.  ' 

ij.  MARiy  s,  fils  d’im  Armttrier,  apres  lé  moredesyiBorinus,fut 
Empereur  aux  GauUs  trois  iours  tant  JeuUment , puis- ne  fuir  Sol, 
dot.  "l 

14.  Victoria, O» VrCTORiNA ,meredesfufditt Viflormus, 
apres  la  mcsrt  de  M arm,fe  déclaré  Impératrice  fur  ceux  de  Treues. 

15.  T ETRICVS futdeelare Empereur auxGaulesparladiteyi3oria, 
il  futTeaincH  par  Ayretian,^  doucement  trainè'oy-hentTê. 

16.  T ST  iâUceHom,flsdu  prétedent, fut  faitCafar  parlai 

diteW ifloridy&futmenéentriomphepar  ledit  Amrelian,qu»yauilfrjl  amy 

(^familier  de  Caye^l  défIriifUtieri  Pollio: 

17.  IN'CBNv-V'S  ayanttjld fait EmperturauxPannoniesparfes Sol- 
dats, fut  deffeût  Qr  tué  pm  Ut  gens  de  TE  mperéurCalien. 

18.  R E G I L L I AK  v s ayonteftè fait' Empereur  en  iSyrie  par  des  Sol- 

dats^uinefaifoUntijuerireaucommeneementlfepprtapoitttelklseneleient, 

Crfiêt  tué  apres pat'Jii  Soldatsntefnitt' 

: 19  AvRBOEv*  ayant  aufit  prit  la  <jMttfi  i Empereur  en  I Hirie  du 

'r*  temps  de  Galien,futdefiaUpar  Oassdlus &iàé‘fur  le  pomauidelui  fut  ap- 
i'n pelle' AttreoU.  . nt  v ,1  , 

t O.  M A c R I A N V s /ni  fait  Ejnpereur  par  Us  armees  £ ItalU , auf- 
^uelUs  il  tommandoit  pottr  GalieWaisoc  Bklifik\  ituA  il  fut  deffait  jjr  tuè  auec 
fon  fis  par  Aureoluti' ■ ■ ■ ■ i-  ' ‘ >*32- 

1;  11.  MkCKiAitys  i?dé'ie'nàni'flsduplrecedene,fatEmpereufauéc 

fon  pere,&"  tué  auec  hty  par  Us  Soldats  duiné^.Aureoliet. 

Qj  I E T V s , fils asifii  du  premier  MiEétanus  ,fut  Empereur  auec 
i fis  pere  &•  frere,gy  deffair par  le  ei-iésidhi  ditO'denatstt.  - 

s.).BAi.isTAfutaufSiEmpereurdutempsde^Utus,(^finaUment 
tuè  parUs menéesdeOdenatuift'  £e A-ureolus,  ^ ' 

3 14.  SATyKVïVysi.futaufiifitliiiEmpereurparlesarmeesdeGa- 

• lieUfCrpar  eux  mefshes^uel^uétemps  apres  tué  ik  caujê  de  fes  humeurs  trop 

rudes.  d.=ui  . '•1 

ij.  CEKsORivyseJlaia‘defiaviêil,l>aiteux&cafiéàcaufedeslslef- 
!■  feures^u'ilauoiteuësàlaguerréffurparforcefaitEmperettrpar  UsSoîdkts 
deGalien,gy par euxmejmes^uel^ue temps  apres  tué, 

\ 
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Tué. 

Tué. 

Eftcanglc. 

Tué. 

Tuc.&éon> 
né  aux  chica. 

lountlé. 
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Tué- 

Tué. 


xi.  Vaibn  ( , Jt^rtcçnfiêl  ^chd^t,ff fit  Empereur 

contre  Vifo,cr  enfin  futtuè  par  fa  Soldati. 

17,  PisO  n'ayant peuvMncrtIt'almfe fitEmperiurdanslaThefft- 
Ittitutlfuttuiparlesmeneesdeyalent. 

x8.  Æmilian  deuxiefmt  de  te  mm , fe  déclara  Empereur  en  fpy- 
pt^  contre  lequel  Galien  enuoya  Tbeodatm  , qui  fit  efiraugUr  Æmi- 
lian. 

19,  fefieSmptreurtnlfaitrit,quit(lvneporn0nde 

la  Galatiedu  VontiilfutdeJfaiHf  tut  pat  Caufifeleue, Egyptien,  frtre  du- 
ditTktadatut. 

jç».  Çbls  v}  ttfiant  fait  Empereur  doÀi  la  lybie.  Fut  fipt  iours 
apres  tué  par  let  armeti  de  Galien  > ely  fan  eorpt  donne  à manger  aux 
chient. 

Voila  ItstrçnteTyransqui  fiirentdutçmpA  de  l’Empire  de  Galien  Sc 
tous içrq4cl5,qi) la  plu< grande  parcicd'iceux.rârem  dedaits  & tuez 
du  viuan;  mc((acs  de  oalien>  (an$  que  toutes  ces  rcuoltes  pcuiTcnc  retirer  ce 
malheureux  Prince  de  Tes  vices  &desbauchc$,ny  que  la  capciuité  de  fon 

{(««refineuft  à aucune  gçoeïeufcrefoluriQn  pour  le  recouurcment  de  fa 
iberte'. 

Maaçv^  AvKBLtVS  Flavivs  Clavoivs  , filt  oaturcl  de 
cordian,ainfi  que  U rappoKe  AiKcUu<  V par  i’ordoniuncc  de  Ga- 
lien en  (UQiiranti  dedntd  Rfnpcrcur  parle  Sénat  apres  la  niott  de  calicn , Sc 
naguruc  luy  mçlrnt# dçtnaUdioi  EMr«pr,  Lrw.QU  fejaiilà  facrifier  pour  le 
le  bien  du  public,fuiuant  l'Oracle,  qui dif(}ic  que  Mutappaifer  les  Dieux, 
& deliurcrla  Repul7UquedçacotIi^,ilfallQklàcrihcrccluyquiauoitdtoi(:l 
dedirclcprcmicrfanopinioadansUScnac',  furquoy  l'Empereur  dit  que 
c'eftoit  luy  (ans  auttc,&  qu'il  ne  fàlloit.pas.ffaudBr  l'Otsclû,  .efuetlitet  V / - 
^ur,lequelael\é  fuiuydc  Vingher.  Mais  i' e(Uinq,bien qu'ü  oRrit  vetita- 
blemenclâ  vie  cnlàcrificepour  lepuMk>Q5aisquec<danefutacvepté,ains 
reietté  par  le  Senat,qoi  Eircaufequ'il  mourut  deia  more  naturelle, félon  les 
autres  Autheurs.  U de^c  |;coiseena  vingt  raille  oochs  par  Aurclun  Ton 
Lieutenant  general,  & régna  enuiron  deux  ans,  fuiuant  ksfufiditsHiRo- 
riens.  a'.  J ■ vv , i.. 

Av  R E L I VS  Qv  * t V s»jft,erc  de  l'Eismreur  Ckude, ayant  cfté 

déclaré  Empereur  par  le  Sénat,  (iic  tué  au  reptiernac  iour.defati  Empire, 
Eutrope,  ouledixtepuelinie,  PoflwjOubiïjn  il  fç  tu*  luy  orcf«i<a^f(fachant 
que  Aurclianauoit  c(lç  iàlüé  En^peteur  par  Us  Soldats,  PMyt.LetMt. 

Av  R ELI  AN,  nédan5UMcc(tei^QnPacc,appellecRipcn(c,d  vn  pere 
de  médiocre  condiuQt\k  d-vuenuctc qui eftoit ïteflrcflç  d u Soleil, fut  pat 
lcsSoldatslàit£inpctç.urapr<^Claude,&:  fut  yn  grand  Fcincc,  aimé  du 
pcuple,&  craint  du  Sénat;  mais-ayapcmcoaeéfta  Secrétaire  MitcRcus,  il 
fut  tué  par  IcsartiRces  dudit  Secrétaire,  qui  fit  sscRt  vu  ccicain  roollc  de 
l'Rqipcicur  aù  cRoieritla  plus  pafcd(CSacandsquerEmpettut  vuuloit  fai- 
re mourir, comme  difoit  leSccrctaife;  ce  qui  fùtcaufcquc  les  Grands  s'e- 
•fUriAÜg'K?  werent  Antelùnvtpresauqp:  rcgn.é  cinq  ans  ^x  nwis Æutrope, 
yof^ctu,  Poipptralual^wiAadjOuile  qu'il  fur  tué  par  U&  peuptes  mains 

du 
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du  Secrétaire.  Ccftoit  vn  defloyal  domeftiquc,mais  vn  Princedoit  plutoft 
chaflcr  que  menacer. 

F I R M V s /f  yî»  f^lui'r  Empereur  en  Egypte  du  temps  de  Jure- 
lùtn,mau  eftant  tMincu  il  fe peaduCre^rangUlujmefmes.  FlauiuJ 
Vopifcus. 

Tacite  Avrblian,  apres  les  longues  ceremonies  de  deffercncc  tui. 
des  SoldatsauSenat.&duSenat  auxSoldats  pour  leflcûion  d’vn  Em- 
pereur, fut  finalement  efleu  apres  la  mort  d’Aurclian  par  le  Sénat,  & te- 
ceudetresbon  coeur  par  les  Soldats,  quoy  qu’il  fûft  défia  vieil.  On  dit 
qu'il eftoitde  la fiimillcde  rHiftorienTacite,& apres  qu’il  eut  régné'  fix 
moisfiittucparlesSoldar$,£wrope,F' tpifeus  Si  Lutus , qui  l'appelle  Pu- 
blius  AnniusTacitus. 

Annivs  Floriak,  ffere  de  l'Empereur  T acire , fe  fit  apres  luy 
Empereur , comme  par  droiû  d’heritage,  Sc  deux  mois  apres  il  fut 
tue  en  Tharfe  pat  Tes  Soldats,  yopifeus , ou  deux  mois  vingt  iouts , Su- 
trope. 

Marcvs  Av^elivs  PROBVs,né  dans  la  ville  de  Syrmium  aux 
Pannonies , de  pere  roturier  & de  mere  noble , fur  fait  Empereur  pat  les 
Soldats  apres  la  mort  de  Tacite.  Ce  fut  vn  (âge  & vaillant  Prince,  mais 
parce  qu'il  tenoit  les  Soldats  en  perpétuelle  fatigue , ils  fe  mutinèrent  con- 
tre luy  & le  tucrent  dans  la  ville  de  U naiilànce  Pan  cinquiefinc  de  Ion  rè- 
gne, yopifcui,  ou  fixicfme,  Eutrope,  V iélor,  Lutus.  Durant  le  cours  de  fon 
regne  il  y eut  trois  Tyrans  qui  fe  qualifièrent  Empereurs,  mais  ils  furent 
tous  dedaits  & punis,  à fçauoir, 

SATVRMlNvsj.  du  nom  fe  fit  Empereur  en  Egypte, où  tlfutéf-  T**- 
fitgl  dam  V«<  ville , Cr  tué  contre  U volonté  de  Ÿrobut,  V opifeus,  V i- 
âor. 

PROCVLvsné  dons  les  Jlpes,  vers  le  pays  des  Jlbingounes,  ce-  Tut 
fiaient  anciennement  les  Liguriens,  à prefent  ceux  de  Genes,  fut 

fait  Empereur  par  ceuxdehyoncontreProbus:  ilauoit  efpoufé  Vitur- 
gia  ylaifueUt  fut  fi  va'tllanteguelle  fut  apptUeeSam/ona  i mais  cela  ne 
femptfchapastfeflreprins&punyparl'armeedeProbus. 

Bon  Osvs,Brttond‘origine,filsd‘vnKhetoricienCrd'vneGau-^^^^ 
ioife,  fut  faim  Empereur  par  ceux  du  Rhin , grand  beuueur  (ans 
mais  s' enyurer  ; nwt  ayant  tfi'e  vaincu  par  Probuf, il s'efirangla.  Vo- 
'■pifeus. 

Carvs  Man  lits  AvRELiANVs,nddanslaGauleNatbonnoi-Fo“^»T*î 
fe,  fût  fait  Empereur  apres  la  mort  de  Probus,  & s’en  eflant  aile  en  la  Mc- 
(ôpotamie  contre  les  Perfes,  il  y mourut  frappé  de  la  foudre,aptesauoit  ré- 
gné enuiron  deux  ans.  Eutrope,Vi(lor,\opifcus. 

NvMERiAN,fils  fécond  de  Carus,  fut  auec  fbn  frere  Carinus  fait  C*- 
fàr  du  viuan  t de  fon  pere  Si  apres  fà  mort  Empereur,  lequel  il  ne  furucfquir 
de  gueres  : car  efiant  malade  d'vn  mal  qu'il  auoit  aux  yeux,&  fe  fàifàn t por- 
ter dans  vnc  litiere,ii  y fut  tue  pat  lesmeneesde  Ap«r,quieftoit  fon  beau- 
pere,  & fa  mort  vangee  par  Diocletian , félon  Eutrope  & V opifeus , lequel 
cdoitprefentquandDiocletian  tuaAper. 


5/6  CHRONOLOGIE 

^ ^ C ARi  N VS,  filsaifncdcCarus,  fut  faicCxlàrdu  viuancde  fonperc^ 

" ' & apres  fa  mort  Empereur  aux  Gaules  -,  mais  il  fut  delFaic  & vaincu  par 

Dioclccian,  Se  eue  par  vn  Tribun  , duquel  il  encretenoit  la  femme,  bien 
qu'il  en  cuftjieufpourluy,Icrquellcsil  repudioitfôudain  quelles  elloienc 
enceintes  lies  deux  frètes  ne  régnèrent  pas  quafr  vn  an  entier,£«rropf,  A'e- 
fifeus. 

Toi.  Sabinvs  IvLiANVs  iejlantfût  ftliier  EmfertHr  aux  Gaules  ,fat 

deffait  (*r  tuéparl'armeede  Carinus , Viâor. 

EmpoiToaDc.  OiocLETiANVs  Iovivs,ncdanslaDaImatic,d'vnemerenoai- 
tneeDioclarajàcauTedequoion  l'appelloit  au  commencement  Oiocles, 
foudain  qu'apres  lamortdeNumetian  il  cutefré  déclaré  & fâlüé  Empe- 
reur par  les  Soldats,  il  tua  de  fon  efpee,  comme  nous auons dit,  Aper, 
meurtrier  de  Numerian,  puis  il  defiill  Carinus;  EtapreSipourfe mieux 
eftabIiràl'Empire,&: pourle confcruer& augmenter,  ilfift  aufli  Empe- 
reur auec  luy  vn  fienCompagnon  appelle  Maximian,  Sc  encotesdeuxG*- 
(àrs  qui  furent  leuts  gendres.  Et  hnalcment  ayant  les  deux  Eropereuts 
triomphé  l'an  I*.  de  leur  Empire  d’vne  infinité  deviéloires,  & ayant  miV 
les  bornes  de  l'Empire  Romain  plus  loing  quelles  n'auoicnt  iamais  efte 
■ ny  deuant  eux  ny  depuis  : pat  l'aduis  & confeil  de  Diocletian  ils  quittèrent 
l'Empire  aux  deux  Cxfats  leurs  gendres , 6c  vcfquirent  en  hommespriuex. 
EtfinalementDiodetianaagédcfoixantc-huiâans,felon  Viélor,ou  fôi- 
xante-dix-huiâ félon  Pomponius  L*tus,lafirédeviure,ou&fchédece 

' qu'on  ne  continuoitpasde  luy  rendre  les  refptdls  qui  luy  cftoicntdeus.il 

fefîft mourir luy-raefme en aualant  dùpoifon,  fur  le  commencement  de 
l'EmpircdeConftancinleGrand.Ilregnaro.ansout5.  félon  lefditsAu- 
theurs , 6c  fa  femme  fiitfainâe  Setene. 

MaximiA  N Herc  VLi  vs,pourfà  vaillancefutaflbciéàl'Em- 
pire  parlabonnevolontéqueluy  pottoitDiocletian.Aclequitta  , com- 
mcie  vieiis  de  dire , mais  quelque  temps  aptes  ila'an  repentit , ôc  voulut  re- 
tourner au  monde,  où  il  frittué  dansla  ville  de  Marfeille  par  les  Soldats 
de  Conftantin  le  Grand , qui  eftoit  fon  gendre:  il  régna  vingt  ans,  6c  auoit 
efpoufé  Eutropia  Syrienne,  Or  durant  feregne  de  ces  deux  Empereurs  fli- 
rentauffi  falüezdeccîtemeCne  dignité  quatre  oucinq  autres  patrcuolte 
ou  par  eiureprife  -,  à fçauoit , 

Tuer.  AcHiLAEVsm  Egypte , Uqssel  Dieelttian  deffit  & ma, 

AMANDVScJrvELiANV  soux  Gaules , punis  par  Mammiaa. 
Car  avsiv  s en  Angleterre, mè  par  fon  compagnon  ,^leilm. 

A LE  CTVS  attfiien  singleterre  ,mé  par  atfelepiodore  Roy  des  jdnglosf: 
Et  ieyfiniffent  les  Empereurs  qui  ontvculaSn  du  prefent  Siede  6c  le 
jcommencement  du  fuiuant,  de  tous  lefquels  à peine  y en  a-il  deux  ou  trois 

quinefoietttmottsdemortyiolentt  Voyonsladanietecoloranc  : catil 

cfr  temps  de  nous  defpetrer  de  cet  Empire  de  fàng. 

LacinquiefraeAcdernierecolomncdeceSiecleefirorigine  deschofes 
notables  ôc  des  petfonnesilluftresjoùnous  voyons  l'origine  des  Roysdes 
Perfes, qui commenceientde  régner  en  ce  troifieÇne  Siècle  de  la  Grâce, 
dcfqucUnousdifcounontprcmietcmcnt,6ccn  fuitte  desaucres. 
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Koif  de  P^fi. 
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VInglwr  met  Torigine  & le  commencement  des  Rôwdes  Përiêifhib--' 
dçfticsa  l'an  de  Grâce  xi  <,  pree  que  ec  fiit  en  cetteannee  quç  Ar- 
caxeptes  ouArtaxarcs , PctCin  de  nation,  quoyquenéde  bas, lien, tad-' 
pnça  parla  valeur  de  relie  6çon,  qu  ayant  vaincu  Artabanus  Rôydes' 

J 1’/  '■«nitaux  Perles  la  Monarchieqüi  leur  auoit  elle  ofteéparlc 
«and  Alexabdreil  yauojtcinq  cens  tiente-huift  ans.  Et  exil  ainndtfil C5„.  vi«e' 

faut  cntfndrcAgatiuus,quandilditquccelaarriuacThqccnstrente,M(^«  po« 

ans  apr(ÿ  AlcMndrc.qui  ne  s'eft nullement  trompé enfes  fappntations. 
rommcVinghers’eft  inugino,  attendu  que  depuis  la  deflàitcdu  dernier 
Uariuii  par  Alexandre,  lufques  àlan  xtiî.do  noftre  Seigneur,  il  y a iufte-  - 
ment  les  558.  ansdcfqucls.il  cft  parle  dans  Agathius:  Msûs  Vingher,  qui 
prcluppofcmal  apropos,&contrela  vcriréjqu’ilfeut  compter  Tes  ans\  ‘ 
Empire  des  crées  depuis  le  commencement  des  Seleucides,  3e  non  du 
temps  dudit  Alexandre,  pourttouuer  fon  oalcul  bon,ilveutque  Agathius 
le  loi  t mefeompté,  lequel  n’aiamaispenfé  àSeleucus.quand  expreffement 
Il  a nomme  Alexandre.  Voicy  cependant  les  noms  des  Rois  de  Petfe  qui 

ontrcgncdepuisladiKanncexxe.dcIactaceiufquesàmaintenant.  ■ 

I.  Anaxares , ou  Artaxcrxcs,  fut  le  premier  qui  régna  gnlnreant 

Saporcs  i.dccenom,rcgnatrcnte& vnan.  ” 

Hormilda,vnan.  ' ..  -ii,  ' 

Varanes,ou  Vardanes,i.dccefiom,  ; '.ma.'  -n 

Vatancsx.lazcans.  ; r . 

Varanes  }.  quatre  mois. .;n»<  ..  ujo  , ..a:;j.3iiO  laa 
Narfcs,feptans  .01.  i. , iic  .-.icfe  i .wuT 

Mifdates,  fept  ans.  i?!  j 

9.  Saporesi.foixante-dixans, 

10.  Artaxcriesx.vnzeans.  ^ . 

II.  Saporesj.cinqans. 

U.  Varancs^.dixans. 

■ IJ.  Ifdigertes,vingt-vnanioufelonaucuni  54.' 

14-  Varanesy.vingtans.  3 

i,5-  Varancs  6.  dixfcpt  ans  quatre  mois  , 

l<.  Ptrofé.  vingt  anc 

I. *7- yalent,freredePcrol(^quatrean5. 

18.  Canadé,hlsdePcro(e,quarante-vnan.  . 
t9.  8l*2c>ouLamazé,frercdcPerofc,deuxansdansle#4t.tlcOnadé.'  ' 

; xo,Cofr9e',fil5lcplusicuned«Canad4quarante-deuxaas,oU4l.  -i 

..  ai,  Horniifdat.quinzeans..  ilsuf  iio. 

■ *'.*’’^‘^f^,‘^*-‘l“i^fn>o“rirfonpere,trent«-neufàni.  ' 

-.  .AJ-.:?VSW*4yantluymefinctuéfonpereivnan.  ■jijij  r.o-'liioiia 

. vA4-.  A hit tuéa’ayantpasragné.vn^n’-  . 

. QGjÇt'”'  ' 
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X Sarbara,<!iui  tua  fbn  prolece(reur,&  fut  tué  fiz  mois  apres. 

16.  Boman.hlsdcCorro^parcflcâion.&rcgnalcptmoit. 

17.  Hormirda).(}uifut  [«dernier des  Artajarcs,rcgnaquatreans,iaC* 

Jucsàl’andc  Grâce  6)4.  auquel  temps  les  Arabes  Sc  Sarrazins  s'eftans  ten- 
us les  mailltcs  de  tout  l'Orient, ou  delà  plus  grande  partie d'iccluy,  pofle- 
dersntpaieitleracntlaMonarchiedcsPerfes  iufques  au  temps  du 'Tartare 
T amb^n , depuis  lequel  les  T artares  dominèrent  la  Perle  iulques  à Tan 
de  Grâce  auquel  temps  Vfunchaflàn&patarEmpiredesPerres  de  la 

domination  des  Tartarcs& des  Turcs:  car  aupatauant  il  efloitRoyd’A^- 
menie  tant  feulement  fous  la  fouueraineté  du  grand  Cham  desTattatesi 
..  & par  ce  moyen  foy  dilànt  auflî  ilTu  des  cnÊms  & ddeendans  deTamber* 
lan  , fut  le  premier  Roy  des  Perfes  depuis  fesconquclles  fur  lesTuresde 
T artarcs,qu‘on  peut  appellct  la  croifielme  Monaiehie  des  Perles. 

Vfunchamn,  qui  commença  à rcgnarani4Sc.&  régna  vnze  ans. 
lachub  Patifeha,  fils  puilhé  de  V funchaffim,  douze  ans. 
lulauer,  parentde  lacob,  croisant. 

Bayfingir,  crois  ans. 

Ruftan, fept ans.  ^ 

Alamut.rroisans.  *■  • 

l(maël,Sophi,vingtans. 

Schach,ouT achmas,fon  filsailhé,  cinquante-cinq  ans. 

Schaefi  Ifmaël,  fbn  fils  aUhé,  vnan  dixmois. 

I O.  Schach  Mchemet,  fils  de  T achmas,quoy  que  aueugle,  lut  ans.' 

II.  SchacbAbas,filsdcMehemet,commençaàregncrrande  Gtace 
mil  cinq  cens  quatre  vingts  quatre  ; & enuiron  l'an  mil  (îx  cens  vnze  il  en- 
uoya  des  Ambaflàdeun,  tant  à l'Empereur  Rodol|>he,  que  autres  Piin- 
ces  Chreftiens,  pour  auoir  intelligence  aucc  eux  a la  ruine  & perte  du 
Turc.  PafTons  aux  autres  nations  defqucllcs  on  a commencé  déparier 
cnceSiecle. 


I. 

а. 

3- 

4- 

5- 

б. 

7- 

S. 

9- 


DES  g O TH  S. 

La  nation  des  Scythes,  qu'on  appelloit  anciennement  les  Gères, qui 
habicoiencla  Scychic de  l'Europe, prez du  Oaqnbe,  commencèrent 
d'ellre appeliez Gor^r  aucempsdcrEmpcrcurGordian,&fcdiuifbient  en 
deux  particSil'vnc  defquelles,qui  eftoic  vers  O rient,auoit  le  nom  de  Oftro- 
gorhsj & ceux  qui  eftoient  vers  l'O ccident , qui  effoic  l'autre  partie , on  les 
appelloit  V vifigoths  : de  forte  que  ces  deux  nomsdemeurcrent  depuis  aux 
coths,  apres  qu'ils  curent  quitté  leur  ancienne  demeure,  & que  les  Odro- 
gothsfe  furent  tendus  les  maiflrcs  de  l'Italie,  & les  Vvifigoths  de  l'Efpa- 
gne.  Mais  en  general  les  coths,  l'an  de  ctace  i4i.corocncBceienti  aire 
de  gnndes  conqueftes  fur  leurs  voifins,  conduia  par  leur  Rov  appcllé  Ai- 
gunec  ou  Ollrogoch,&  felonmon  aduis  Argunte-Oftrogotn,  parccqu'il 
eftoie  Roy  des  Oftrogochs, auquel  lesHiftoriens  lomandes , & lean  Ma- 
gnus,  donnent  lesruccc(icunruiuans,ailèz  obfcuremcnt  toutesfois,  mais 
cnvoicyj'otdre. 


r 
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I.  Arguntc,dicOftrogoth,commençaàfcfeireconnoillrcrant4i. 

i.iCinna,ouCuina,ouCliimua,  ou  Echina,  qui  futdciFaic  par  rjEmpe- 

reuc  Deccjoù  ncan tmoins  Dccc  & Ton  fik  moururcn  [. 

).  Ariac,ou  Auric,ouAthahch,ruiuaHcKodcricdcTolctc. 

4 . Gibaic,qui  chaflà  les  V vandales  iufque  s dans  la  Pologne. 

J.  Fridigetnc.  . 

6.  Hermanaric. 

y.Hunimund. 

8. Turiftnund,ou  Horirmund, lequel  apres  auoir  règne' deux  ans  Ricai^ 
fubjecti  auec  Ton  peuple  par  les  Huns. 

9 . Boremuch,  qui  quitta  fon  Royaume  pour  n'eftre  fubjec  aux  Huns, 
s’cnallaen  Erpagncl'an  4)8.oùlesVviGgochseRoicn(  défia  G bien  éta- 
blis qu’il  y futreceu  par  le  RoyTheodorich. 

I o.Vvalaniir, proche  patent  de  Boremuth , pat  efleâion  fut  Roy  des 
OGrogothsTan  4;8.&eGoitauecAttilaRoydesHuns quand  il  fût  vain- 
cu en  France,aucc  fes  frères  T heodotic  & T heodomire  & V vindmire,  qui 
•ccompagncrenetous  Attila, 

II.  Theodorich,hlsdeyvalamir,quilaiflàron  ancien  pais  des  O Gro- 
gpths,&  parlaperraiffion  de  l'Empereur,  ayant  vaincu  Odoaccr  Roy  d’I- 
talie,il  en  demeura  le  Roy  l'an  495. 

U.  Atalarich,filsd‘Eutharic,quifutfi!?de  Vedetich,quifutfil$du  fuf- 
dit  Boremuth,  lequel  Eutliaric  auoit  érpouTé  Amalafiantha  fille  dudit 
Thcodotich  Roy  des  Oûtogoths  d’Italie, 

. 13 . A malafunthaj  mere  dudit  A ttalarich,  laquelle  cGant  Roinc  d'Italie^ 
clpoulâ  en  z.  nopces  T heodar,fils  d’vne  focur  du  RoyT  heodorich. 

14.  Maihafiintha,  filleduditTheodat,  & fon  mari  Vitigez,  lequel  fiic 
vaincu  du  temps  de  l'Empereur  luGinian  parBelifâirei  ôc  ainfl  l'Italie  rc^ 
duitc  rousrEmpire,&  les  OGrogothschafTez  d’icelle. 

BOFRCrig  NO  NS. 

Av  tempsquclcsEmpcrearsDecie&ronfils,&apcescuxVoIufian, 
tenoient  l'Empire  de  Rome,la  nation  des  Bourguignons , iGiië  des 
Scy  thés  qui  habitoient  prez  du  Oanube,ayan$  cGé  chaG'ez  de  leur  pais  s'en 
allèrent  dansl'Ailemagne  i Sc  l’an  de  Grâce  z 90.ÜS  s'atreGerent  par  amour 
ouparforcc  auprès  du  Rhin;  & finalement  s'eGendirentdans  les  Gaules, 
aU  j^'isquidunom  de  cette  nation  fut  appelle  le  Royaume  de  Bourgon- 
gncjvcrs  le  mont  lura,  où  régnèrent  au  commencement, 

1.  Gibica.  z.  Gothomate.  3.  Giûahara,ou  Vvindicazios.  4.  Gundaha-' 
re.  5.  Gundachare  ouPeritiusi  &le  4.fiitGundcbault,qui  tegnoit  du 
temps  de  npGr^oy  Clouis,  fur  les  rucccGeurs  dcfquels  ( parce  qu’il  auoit 
cfpouré  la  Priricxfic  Clorilde,niepce  de  cundebault,  luy  ou  Tes  enfiins  con> 
fuirent  le  Royaunac  de  Bourgongnc,qui  demeura  aux  enfàns  de  nos  Rois, 
/auàlcursdcfcdndans,iurqucsàran88S.quervndescouucmeut$  dupais 
s'en  fiG  Roy,  duquel  & de  leffiicceGcurs  il  fêradifcouruenfon  lieu.  Eticy 
nous  finitonslcsdifcoursdcce  45.  Sicclc,n'y  ayant  plus  rien  qui  ne  foitfa* 
ftilc4eaifé. 

GGggij 
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SIECLE  XLVI.  DV  MONDE. 

Et  le  IV.  de  U Cr4ce. 

CE  quarante  fixielmc  Siècle  (è  voit  à la  46.  p>gC|  8c  cH  corapole  auIE 
de  cinq  colo(nnes,deTqueilct  la  j.  & la  4.  ont  deux  bords  cotntneaux 
prcccdens  Siècles. 

La  prtmicTc  colomnc  contient  la  fuite  des  années  da  Monde. 

La  s.cx>n  tient  la  fuiteda  années  de  nos  preuucs,qui  (ont  les  ans  dcGra> 
cc,iurqucsàrannce  400.inclufe. 

SVITE  DES  PAPES. 

La  troincfmcconticntlcs chefs vifiblesdel'Egli(èqui ont  gouuetrflf 
durantceSieclc.  EilccontientauinicsConcUes  generaux  en  lettres 
rouges,8cles£rcriuains(àcrcz,fclon  lecemptiipeuprex  qu'ils  ont  vefeui 
mais  nous  n’auons  rien  à dilcourir  (i  ce  n’cA  fur  les  laindh  Peres  nos  Papes. 

31.  S.  MMt.csL,Ronukiif,£lsdcBcnoiâ,(ùtPapecinqansvnmois 
vingt-cinq  iours  ; il  cftablit  ving't-ciaq  titres,  comme  autant  de  Diocefes, 
à Rome, qu'il  diuilà  aux  Cardinaux.  Finalement  il  fut  emprilônné  par  le 
eommandemcntdei'EmpmurMaxcncedantvne  e&abU,où  il  lût  con> 
damnéde(èruircommc{alcirenier,8cymoaruclc£.deIanuier  $09.  8c  le 
(âinâ:  Siégé  vaqua  ro.iours. 

)t.  S.  Evssbb,  Grec,  Sis  d’vn  Médecin,  fût  Pape  detu  ans  (èpt  mois 
vingt-  fepe  ioursiil  endura  de  grandes  ctuautez  durant  le  temps  de  fon  gou- 
uccnement,fous  Maxcncc,2c  moumt  Martyr,feIon  OnuB:c,le  x£. Septem- 
bre jii. 

S.  Miltiaobs,  Africain  de  nation , ayant  beaucoup  foufFcrtdu- 
tant  le  cours  de  (à  vie,fùt  enfin  Pape  trois  ans  deux  mois , Se  moumt  l'an  de 
crace  {tj.  8c  iufqucsàla  fin  de  ce  Pape,dcpuis  S.Picrrc.qui  (ont  trente-trois 
en  nombre, ils  fouifrireiu  tous,viuansou  mourant,  le  martyre  des  perlccu- 
tiuni:  tellement  que  ie  remarque  que  pour  les  trentc-troitans,ou  enui- 
ron,quc  nollre  Seigneur  fut  en  ce  monde  terrien,  il  y acu  treate- trois  Pa- 
pes Martyrs  pour  la  confeûion  de  (bn  fainâ  Nom, 8c  poutieftablilTement 
dufainâEuangile. 

)4.  S.  S I L vE ST RE,né àRome,filsdeRufin,futPapcxi.anio.mo» 
vn  iour.  il  baptilâ  l'Empereur  Conflancin  8c  le  guérir  de  lalcpre  corporel- 
le 8c  rpiritudle,  puis  luy  ht  ballir  grande  quantité  de  belles  Eglifcs.tantde- 
dans  que  hors  Rome  i enchaifna  8c  fcclla  la  caueme  dans  laquelle  il  mix  la 
x./ragon  qui  cdoit  au  Capitole  ; fit  pluficurs  Ordonnances  £cclcfiaRiquc% 
8c  entre  autres  que  les  lèpt  Diacres  de  la  ville, appeliez  Rcgionaires,fcroicnt 
(forcfliauaat  nommcxDiaaesCardinaux,8c  que  nul  ne  iugcail  le  pre- 
mier Siège.  Fie  tenir  le  Cocilcgcncraldc  Niccc, auquel  les  hcr  elles  d'Arius, 
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de  Photin,  & de  Sabcllius  fuient  condamnées  pa-^  1 8 . Eucfqucs  Catholi- 
ques, & le  Pape  approuuatoutcequiyauoit  elle  décrété  ; & finalement 
mourut  le  dernier  iour  de  Décembre  l’an  j 5 5.  qui  fut  le  j o.  de  Conftamin  : 
le  Siege  vaqua  quinze  iours. 

FahU»,  M are,  Libtrm,  Jrthidamt,  I ailes,  ?rifc,  & Théodore , fu- 
* . rent  les  fept  Diaaes  Regionaires  qui  les  premiers  furent  appell ez 
Cardinaux.  , 

$Ÿ-  S.  Marc,  Romain, filsdePiifc,DiacredeMclchiades, fut  Pape 
8.mois  1 1 . iours  ; ordonna  quel’Euefque  d'Ollic,  au  ûae  des  Papes , vlc- 
loftdu  Pallium:  il  vefquit  lainâcmciu ,&  mourut  le 7.  Oâobre  de  l'an 
J ) â . & le  Siege  vaq ua  i O . iours. 

S.  l V L Li s,R.omain,fil$de  Ruflic,&Cardinal,fût  Pape i5.ans  j.mois 
17. iours;  conuoqua  vn Concileà Romede  116.  Euefqucs pour  deliurer  S. 

Aihanafe  & Marcel  Euefque  d’Ancyre'.d’oprcflion cotre  lesEufebiens  Ar. 
ricosjefquels  n’ayans  coraparua  Rome  le  Pape  fit  tenir  le  Concile  general 
de  Sardique,  auquel  ce  que  le  Pape  auoic  ordonné  en  fimeur  d'A  thanafe  & 
aunes  Euefqucs  mft  confirmé,&  les  Eufebiens  condamnez.  Il  efctiuit  deux 
Fpi(lte5auxEufcbicns,&  mourut  le  11.  Audi  l'an  jjx.&lePapat  vaqua  ij. 
iours. 

j7.  S.  Liberivs, Diacre  Cardinal,Romain,filsd’Augufte,  fût  Pape 

r 5<ans  Ce  quelque  moisril  defièndit  genereufemet  la  Foy  du  Concile  de  Nu 
ceç  en  la  pcrfbnne  de  S.  A thanafe  contre  les  Arriens  deuat  l'Empereur  Con- 
llanec,à  caufe  dequoy  il  fut  banny  & relégué  dans  laThtace,  Ce  Félix  mit  i 
fa  placeimais  au  bouc  de  x.ansil  firtr'appcllé  par  l'Empereur  à la  pricre  des 
Dames  Romaincs,ac  Félix  le  retira  : Ce  lors  Libcrius  fut  aceufé  d’autjir  fout 
crit  àJaconfçflion  de  Foy  des  Arriens  faite  au  Synode  de  Sitmium;  Ce  cela 
cft  vray,mais  cette  confelfion  cftoit  onhodoxe  Ce  non  Arrienne,  aiqs  con- 
tre Photin  » il  figna  aufll  la  condamnation  de  S.  Athanafe,  mais  en  ce  qui 
rçgardpitlcs  aimes  qu'on  luy  objcéEoit , Ce  non  en  ce  qui  clf  oit  «Je  /a  foy. 

. Puis  en  oojjt  fût  fif  rmc  deffenfeur  de  la  Foy  ; à caufc^qijpy  n'ayant  voulu 
foufcriccàlaconfciCon  dcFpy  ^itcà  Arimiiii parles  Arriens,  Valent Euet 
qftc  Arrienjlcchaflâdc  Ronjcautlrprifé  de  l’Empereur,  afires  la  mort  du- 
quel il  .tcumt  dans  la  ville,  Ce  enfin  mouruclc3.ouij..di;Scptcmbre  l'an 
367.  leSiegevaquafixiqurs. 

.»  ..  ’ t.  drer  rtom,  CardiriaiPUere^arrinduflion  dstdit 

,aie,^^i^s,éM(hariJi^^EmpereuT,futmù^lapUçe4ei^eriusc<)mme 

•zLu  dfMÙnay(:TreieiuénTbraee:ile0oitFiomamtsrjilsd‘jiriap4[e,& 
occHpa  U chaire  i-finsty  dau4ntage,(iraipfi,^uoy  quefaifid  homme  CT 
*.  honCàéoltque,fiuÇhefdstx.rchtfmeie[Eglife,Creutcommunk4iion 

aaec  les  ,irriens,^y  qu'd  ne  fujl  pas  Arrièy,  & partant  il  a pets  efire  \ 

eoàdjiiteur  du  ?ape,tf  non  Pape,puit  Lihertm  ejlant  refiahlyil  fe  retira  * 

liuanten  homme pitu:(r  enfin  ayant  excommunié  t empereur  Conjlan-  > 

ce , comme  Chef  des  Arriens,  eut  la  tefte  trenchee  eir  fouffrit  le  martyre, 
duquel  on  celehrelaFefle le 1 9,  luillet,  mis  au  rang  des  Papes  légitimés 
é par  plufieurs  durant  l’ahfence  de  Liherius , & ttfourut  à ^are.  le  leur 

donne  a tout  deuje  le  }7 -rang, 
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38.  S.Damas E,Erpagnoi,filsd'Ancoine,fuccfleuPapclci5.ioat(le 
Septembre  aage qu’il  eftoie de  6 1. ans, Se  gouucrna  18. ans.  Contre luy (ùc 
eÜeu  Vrbciniacaufcdcquoy  il  y eut  de  grands  meurtres  entre  les  parties 
contrairesifut  aceufe  d’adultereparConcordius  3c  Calixte  Diacres  Vrfici* 
niftes,quoy  que  (àuflcn)ét,ae  finalement  par  vnConcile,8c  par  l’Empereui 
V alentinian  Rit  reconuu  légitime  Pape.  Tint  vn  Cdncile  i Rome, où  V*- 
Icns  3c  Vrfacius,Arriens,fiircntcôdamncz.  Et  en  vnautre  Auxentius  Euet- 
que  de  Milan, & Vtficin  Anti-Pape.  Puis  patl’Empereurfit  interdireàceux 
quis’appclloienc{onW<ieAtr,dcfi:equcntetl«smaironsdesveafiies&orphe- 
lins.Et  en  vn  autre  Concile  tenu  à Rome,  V italis,Difciple  d‘Apolinaire,fiit 
condamne  aucefon  maiftte,&  Timothée  auffi.difciple  dudit  Apollinaire, 
lefqucl$ilexcommunia,&encfcriuitauxEuefqucsd’Oricnt  Iltint aufli 
vn  Concile  à ConftandnopIe,auquel  fut  confirmée  la  fen  tence  dônee  con- 
tre Maccdonius  & Eunomius:elcriuitdcsIiurcspourlavirginité.  Etivn 
autre  Concile  Romain  fùtdecretéque  apres  l’Eglifede  Romecelle  d'Ale- 
xandrietenoit  le  fécond  rang,  fie  celle  d Antioche  le  5.8:  finalement  mou- 
rut le  1 1. Décembre  3S4.aagé  de  pre'z  de  80  ans.  Il  illumina  viuantvn  aueu- 
gle,  fie  n’cllAUtheur  de  rHiftoiredes  Papes  (es  dcuanciers,  ains  vn  autre 
Dainafe  Eucfque  de  Port,  ou  autre.  Le  Siege  vaqua  5 i.iour. 

5.  V R s I c 1 M , ou  tu  y rfaiius , Didcre  de  T Eglife  Romaitie, 
futcompetiteurduPéfatfCrfitit  lei-^uti-Pdfi  par ^uel^ues  Euef^uet 
tbfcurs  ou  peu  connus,  mais  il  le  perdit  contre  Damafe,  CT  finalemet  mou~ 
- rttt  releguèà  Coloigne  par  t Emperestr  ; & s'abufint  ceux  tpui  eJHment  ^uil 

fedefmiiVolontMremeutdu  ?apat,  & iju  il fe contenta  d'eflre  Ruefjue  dt 
■ Naples. 

J9.  S.  CiRtcivs, Romain, filsdeTiburtius,futeflediPapeleu.lao- 
uier  fie  gouuerna  1 5.3ns,  ou  1 5.  ans  1 1.  mois  1 5.  iours,  ou  1 3.ans  vn  moisi  4, 
iours,  auparauant  Cardinaljconfirmc  pat  l’Empereur  Valentinian  (centre 
Vrficinquifepretédoit  Papeencores)  àcaufedequoy  il  en  eferit  à Pinian, 
Preuoft  de  la  ville.  Le  Pape  fit  vnc  Epiftre  decretale  adreifee  à Himerius 
Eucfque  tfArragon.  Et  à luy  eferiuit  Maxime  qui  s’eftoit  fait  déclarer  Em- 
pereur en  la  grude  Bretagne  fie  aux  Gaules,fie  durant  (à  vie  fit  toufioun  la 
guerre  fpirituelleaux  hérétiques  de  fon  temps;  puis  mourut  le  ti.  Feutici 
3 $8.apnt  gouuerne'  1 5.ans,  fie  vaqua  le  Siege  1 o.  iours. 

40.  S.  An  ASTAsi,Romain,fi[sdeMazimus,Ici4.MarsfûtPapc4. 
ans  vn  mois  i5.iours,ou  z.ans  1 4.iours,ou  3.3ns.  Il  condaninalcs  Origeni- 
ftes  pat  l'aduis  de  S.HycroCTje  fie  aufli  Ruffin  Preftte  qui  eftoit  Origenifte. 
Il  ordonna  que  les  Pteftres  fc  tinlTent  debout  quand  on  liroit  l’Euangilc. 
Il  eferiuit  aufli  aux  Eucfqucs  d’ A flrique  contre  les  Donatifles , fie  mourut 
fur  la  fin  d'Auril  l’an  4 oa^fie  le  Siege  vaqua  1. 1.  iour. 

empereurs. 

La  quatriefmecolomne  cil  la  fuite  des  Empereurs  de  Rome,  laquelle 
a deux  bords,  dans  lefquels  font  les  années  des  durees  de  leur  règne, 
comme  elles  y font  exprimées.  Voyons  les  Empereurs. 
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C O NiST  ANT  ivsChlokv  s,filj  d’Eutropc,  grand  Seigneur  en  U 
Dardanie  del'Europe , & de  Claudia , fille  de  Crifpus , frere  de  l'Empereur 

Flaue Claude, fntfagcPrincc&vaillanttoutenfcmble  : il  auoit  e^oufé 
Helene  fille  de  Coël  ( le  rres-dodk  & iudicieux  P.  Morin  Preftre  de  mra- 
toirede  Icfusprouuele  contraire  en  fonHiftoircdcla  Dcliurance  de  l'E- 
glife  ) Roy  d'Angletcre,  de  laquelle  il  eut  fon  fils  Conftantin  le  Grand; 

les  Empereurs  Dioclerian  & Maximian  ayans  adopte  Conftantius 
&1  ayant  aullî  fiutCilàr.ilfùtcontraintdequittetHelenepourelpoufer 
Tncodotafiilcd  Eutropia,  femme  de  rEmpcrcurMaximian>dc  laquelle 
il  eut  trois  fils  & vnc tille; à fçauoir, Conftantin, Anaballianus , Con- 
ftius,  3i  Confiance  fille,  ilprint  la  qualité  d'AugufteauecGalerius, apres 
que  les  vieils  Empereurs  eurent  refolu  de  leur  laiflcr  l'Empire.ac  régna  dc- 
puislctempsqu’il  fut  fait  Cæûr  onze  ans,  L<t»r,  ou  treize,  Ewro^r. 

Au  rcfte,contre lesauthotitez de  Sextus  Aurelius  Viélor,  de  Eutrope,  V*”'. 

& de  Poraponius  Lætus , qui  en  Icun  Hiftoiresconfirmenttouscequéî^raeïaîe. 
nous  venons  de  dire  fur  Conftantius , l’Hiftorien  Vingher  s’eft',  à mon  ne. 
aduis.forcabufé  enl’annee  du  Monde  fuiuant  fon  calral  4417.  de  dite 
quclalulditeTheodora  eftoitfillede  Dioclerian; comme auflî en (bnan- 
nee44ji. de  direque  Conftantin  le  Grandn’eftoit  pas  ne  de  mere  légiti- 
mé là  meline,  de  dite  que  1 Empeteur  Maximian  Herculiusfûtoncle 
d'adoption  dudit  Conftantin  le  Grand:  car  par  tous  les  fufdits  Autheurs 
il  appert  que  Conftantius , pere  de  Conftantin  le  Grand , fut  fils  dado- 
ptjoade Maximian,  fle  non  dudit  Dioclerian  ; comme  auffi  que  ladite 
Theodora  fut  fille  non  deDioclctian,  comme  dit  Vingher,  mais  de  la 
femme  de  1 Empereur  Maximian,appellee  Eutropia.Et  neantmoins  Ving- 
herne  lailTepasd'aleguer  Icfdits  Eutrope&  Viûor  comme  s'ils  auoitnt 
dit  ce  qui  s'eft  imaginé,  qu'il  veut  que  CunéfcHelenc.merc  du  grand  Con- 
Itanrin , n aye  pas  cfté  làge.  ° 

GALBJUvsMAXiMiANys  ARMiNTARivs.fottidelaDace’’'’"'^- 
de parens Ignobles aepayfans,  & luy  mefmesBergerouPaftte.àcaufede 
r , l'Empereur  Diocletian, duquel  il  elpou- 

ujanllf ,appcIIccVaIcha:il  rucûitCacfàraucc  Conftamius  , & Empe* 
leurqimt  &luy.  Il  mourut  miferablement.ayant  fait  couper  fes  parties 
honteufcsquifepoutrilToientiüregnaaiiec  Conftantin  fon  compagnon  . 
ft^cans , & feul  deux ans.ouauec  les  Cxlàrs  qu'ilfift  : car  il  adopu  Ma- 
xirmantroificfracacSeuercfilsdcfesf(rurs,&aprcsque  Seuere  fut  mo.t 
il  aOocia  à 1 Empire  Lidnius , Viéfor,  E utrape,  Ldtiis,  derquels  n ous  appre- 
nonsaufli  que  durant  ce  tempsil  y eut  deuxTyrans  qui  fe  qualifiercntEm- 
fcreusjàfçauoir, 

Valb  NS  m/M/ie,  jr»i/‘MpjMyp4rL«cûi«r. 

Alexahdks  Jms  Cartt^e , <jhî  futfuny  farleiarmeesJe 
Con/lantmUGrMd. 

Or&ut-ilentendrequefbudainqueConftanrius& Galeriusfurentde-  . 
clarezEmpeiéurs.en  mefmctemps  ConftanrinleGrandfiit  fait  Cxlàr,  • ^ 

commeaulE  Maximin,  Maxence,  Seuere  & Licinus  : tellement  quequa- 
jiçnmcuTic  temps,outrclcsTyrans,il  y euteinq  Qelàrs , qui  tous  eurent 
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la  qualité  d'Eitipereur  ; de  tous  Icfqucls  Conftantin  le  Grand  cftantde-^ 
mcuic'le  mai(lrc,comcaunideMartinian,qui  fût  fait  Cariai  & EmpSi- 
leur  par  Lteinius,  cela  fera  caufe  qu’il  fera  le  aemier  en  noftré  ordre , pat 
ce  qucluy  fcul  laiflal'Einpire  à fesenfans.  ’ 

S E V E R E donc , appelle  Marc  Aurcllc  Valere  Scuere,  fiIs|d'vnefoeur 
de  GaleriusAnncntarius,  fut  par  luy  adopté, qui  luy  bailla  en  panage  l’I  - 
talie &rAfrrique,lcrqueU  pays  Conllaniius  l’Bmpereurn’auoit  pas  vou- 
lu , s’ellant  contenté  des  Gaules, Efpaignes  & grande  Bretagne:  Mais  edm* 
me  Scucre  cuidoits’y  eftablir,iltrouua  queMaxcnccs'cncdoitdefialài- 
fi,  par  les  pratiques  duquel  bien-toft  apres  fut  tué  ce  Seuere,  tutrope. 

G ALB  tu  VS  dcuzicfine,  dit  Maximin  troifierme,  ouMaximian  troi- 
'ficfme,filsaufli dVnefœutde  Galerius  Armentatius,  fût  par  luy  adopi;é 
&faitCzrati  puis  Empereur  : il  fut  deif.iitenOrientparLiciniut, ayant 
défia  régné  fept  ans,acdcpeurqu'ileutdcluy,s’ellrangladans  la  villede' 
Th.iiiz,L4ttui.  Or^tlenomde  Maximian  cominunà  trois  Empereurs 
confecutifs  i à r^auoir,à  Hcrculius,quifut  Maximian  premier, àGale- 
rius  ,qui  fut  Maximian  deuxierme,  dit  Armentatius,  & a Maximin  troi- 
fiefine,  qui  fut  ce  Maximian  appellé  aullî  Galerius  deuxiefinede  ce 
nom , Icfquels  pour  n'auuir elfe  bien  di(linguezparlesHiftoricns,baillent 
beaucoup  à deuiner  à ceux  qui  lifcnt  leurs  vies  : tellement  que  fion  n’cft 
bien  verlé  à l'Hiltoire , & duit  à la  didinétioncxaâe  des  temps  , ce  qui 
feraditdu  fils  oudu  petit  fils  adoptez , onl'eflimera  auoir  effé  dit  du  po- 
re & de  l'ayeul , U ainfi  on  fe  trompera  grandement. 

M A X E N C B , fils  putatif  de  Hcrculius  Maximian  premier  , & de 
Eutropiaf  parce  quelle  le  fuppofâ)foudain  que  Diocletian  & Herculius 
eurent  quittéTEmpirealeurs  beaux-fils Sc  gendres  , te  en  mefme  temps 
que  Seucrc  & Maximian  troificfme  furent  adoptez  par  Maximian  deuxief- 
me  :Ceftui-cy  fut  fait  Empeteurà  Rome  pat  les  bandes  des  gardes  Impé- 
riales, puis  ayant  cflé  deffait  pat  Conftantin  le  Grand  l'an  cinquiefme  de 
fon  Empire , en  fùyantil  fe  noya  dans  le  T ibte , ^amponius  L41M1. 

MarcvsIvlivs  Licinivs  Licin  i an,  filsd'vn  payfande 
la  Dace,  apres  la  mort  de  Scuere  futalfocié  à l'Empire  d'Oriept  par  Ga- 
Icrius  Armentarius  Maximian  deuxicfme , lequel  Armcntariuscftbnt  mdfts 
Liciniusfe  deffit  de  Maximian  troifiefmc  fils  adopté  3c  nepucu  de  Maxi- 
mian dcuxiefme , puis  efpoufà  Conilance  feeur  de  Cohftaniin  le  Grand  i 
ac  fe  partagèrent  entt'cuxdeuxl’Erapite:Maisayanteu  plufieurs  ôc  diuer- 
fesdifputesenfemble,  finalement ccftui-cy  fiit  contraint  de  quitter  tout 
l’Empireà  Conftantin  le  Grand , Sc  fut  dcÆiit  Sc  tué  ayant  fbixante-dix 
ans , apres  qu'il  en  eu  t régné enuiron  1 4.  Latut , V iélor. 

Martiniak  fût  fait  Czfar  par  l'Empereur  Lifinius  lors  qu’il  cfloiten 
guerre  contre  Conftantin  le  Grand  fon  beau-frerc  ; mais  ccftui-cy  fut  auf- 
n deffait  6c  tué  par  le  commandement  de  Conftantin. 

Constantin  le  Grand,  fils  de  l’Empereur  ConftantiusSc 
pcccutOue-  defâ  première  fèmmcHclenc,  fille  de  Coél  Roy  d’Angleterre , ayantefté 
faitQcfàr  du  viuantdefonpere,fucEmpcreuraprcslà  tnortiau  preiudicc 
de  fes  frères , quoi  qu’il  fiift  néauant  que  Ibn  pere  f uft  Cieliir  ny  Empereur. 
Ce  fut  vn  très-grand  Prince,  Sc  le  premier  Empereur  Chreftitn.  Il  chan- 
gea 
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Ele<îegcd«rEmphre,&l'ofti  dcRome  pour  le  mettre  dans  Bizance, 

^uclle  de  luy  fiit  appellcc  Conftantinople , en  laquellevilledepuis  ce 
temps  aeftcle  (iege  Impérial  des  Etnpereursd'ü  rient  mrques  aujourd'hui. 
Ilfùtappelle' Marcus  Fbuius  Valcrius  Conllantinus Maximus :& donna 
en  mariage  (à  fcrutConlhnceàl'iinpercur  Liciniusril  eut  Ton  fils  Crif- 
pus  dVne  tienne  maifitcirc  appellcc  Mineruina , lequel  mourut  deuant 
luy i Ce  de  fa  femme  Faufia , fiilcde  l'Empereur  Maximian  premier,  dit 
Hcrculius,ileutCoDllantin,Conftantius  &Conlb>ns:llfilî  dezfon  vi- 
uant  trois  CxlàTSiàfçauoir  Crirpus,fon  fils  naturel  , Licinius  fils  de  fa 
foeur , qui  tous  deux  moururent  deuant  luy , & le  troiricfme  fon  fils  Con> 
ftantin,  qui  (ut  Empereur aucefes  frères.  Ce  Grand  vefquit  foixante-trois 
ans , V iUor,  ou  foixante  - (ix,  Emro[>e,Léttut,  & régna  trente  - deux  ans  par 
lefdits  Autheurs, defquels il  enregna  treize  tout  leul , VifJor. 

Cx.isPB,fils  natutel  de  Conilâtin  lcGrand,&  de  Mineruina, fut  vertueux 
& vailbnt  Prince , il  fut  fait  Czbr  du  viuaat  de  fon  pae , fie  mourut  pat 
foncominandcmcncfauiremcnt  accufépatrimpCTatriccFaufia  ,dequoy 
elle  fut  finalement  puniequand  le  Grand  en  cutapprisbverité.Cellui-ry, 
non  plus  que  tous  les  autres  Czfàri,  ncdoiuent  cure  mis  au  rang  ny  au 
itotnbredcs£mpcrcurs>commeordinaircmcntle  mettent  ceux  qui  lotte 
uupiimer  les  tdf  es , tan  t des  Empereurs  que  des  autres  Souucrains. 

Li  c I M I V s dcuxicfmede  cenom,  fils  de  l’Empereur  Licinius  Lici- 
UMm,ficdeConfiance,fuc&itCxlàr,qooiqu'ilncfuflaagé  quedevinge 
mois,  fie  mourut  deuant  fon  oncle  Conftantin  le  Grand.  Maislbudain 
qucle Grand  futmort,ilyeutquattcTytaasqaife  qualifièrent  Emped 
reurt  contre  les  enfans  fie  ncpocu  du  Grand  , Icfquels  nous  expedictoiu  - 
auantquede  parler  de  fes  cnfàns. 

I.  BRiTANNiON/ar  fut Emftreur en lüirk , w<»« eftâni vï- 
' imutJeiMnidetEmferenrftnjhmtiHi  ty-Mpresnammé,illimipige- 
notrx  i drnMiidapantiin,  y Lztus. 

a.  NEPoTiANvSjJî/tdela  ftinr  de  Canfituuin  le  Grand,  ayant 
eflêfatiii  EmftTeiirà  Kemeparitt  Glaiiattnri , tnt  la  teflt  irenchet 
i.  I 1(1  Soldats  de  Magntntius  le  viagt-hniâiejme  lourde  fon  Empi- 

V n re,  Eutrope. 

■à.  f.Vtr  BR  AH  ifs  fnt  anfifait  Empertnr  en  tlljrie , CT  aprti 

y»f  Magneniilts  eut  inè  foujlam^ny  typucomtraini par  Con^an- 
■ tintdeftdemettredeladigniiè-oHh\ûeftédmperiate,'E.\iUOpe. 

4.  Sil'/ ASy  iflsdeBomeintitè  anx  Gaules  , fut  falüi  Cafar 
par  fes  Soldats  ,0"  tué  dans  Cologne  par  les  pratiques  i vn  certain  y r~ 
Keirhu  ,que  l'Empereur  Canftantiusy  auoit  enuoye. 
Ain(ilenomdesTyTansexpodicz,vcnonsaux  yraysCziàrs  fieEmpe- 
reurs  qpM  (uccedetent  au  Grand  Conftantin , qui  lurent  quKte  ; à fçaucHr, 
d’AlmAtius,G<Miflanrindeuxicrme,  ConlfamhisdeuxicfinefieConlhns. 

OaLmativs,  filsd’Anaballianus , qui  fut  filsde  Conflon  tius  fie  de  (à  7,^, 
fécondé  femme , fie  par  ainti  fferede  peredeConllanrinleGrand , fût 
lait  Czlàt  par  fon  oncle  quelques  années  auant  qu'il  mouruft  i mais  à 
peine  fon  onde  fut>il  mort , que  trois  ans  apres  il  fut  nJë  par  quelr^cs  Sol- 
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datsenuoyczàccs  lins  par  fon  coufin  germain  l'Empcrcnr  Condandatî 
qui  ne  Icpouuoit  founrir  pourcompagnon,  Pompomiu/.tfrv/.NosIin- 
primeurs  de  celles  ne  difent  rien  de  cecEmpereuc  non  plus  quÿ  de  pluljeun 
autres.  ' 

Tu<-  Constantin  deuziefmc  de  ce  nom , Êls  aifné  de  i'Empefeur 

Coixftantin IcGrand  ,&  deFaufta,fut  Empereur  auec  fes  &cres,  & eut 
pour  là  part  depuis  les  Alpes  iufqucsàlagrande  Bretagne,  auec  les  Elpa- 
gnes  i lequel  n'cllantpas  cncorcs  content  de  fa  part , en  voulut  auoii  de 
celle  de  Ion  ircre  Conllans  , mais  il  y lùttué,aage'dc  vingt<inqans, 
n’ayant  règne  troisans  entiers,  JLttm. 

Constant!  VS  deuxierme  de  ce  nom , filslccond  de  Conlhncin  le 
Grand  & de  Fauda,  fut  auflî  Empereur,  Sefuruerquie  à cous  Tes  S'êtes  : il 
cutl  Orient  fie  laThracepourlà  part,  fie  finalement  toud'Empiteril  vef- 
'ouit  quarante ansfie  quelques  mois,  L^etm  , ou  quarante -quatrcans,P'i- 
Ùor,  ou  cinquante -quatre,  £»rrp/>r , fie  régna  trente  huiâ  ans , Eutrtpt, 
ou  trente-neuf,  P’/flor  , ou  vingt- quatre,  ; Mais  ces  vingt-quatre 

fc  doiuententcndrc  de  Ton  Empire  depuis  qu'il  fiicfeul:  car  ledit  Viâor  les 
didingue  ainli  i Quinze  ans  C.xlàr , feize  Empereur  auec  fes  freres , ou  auec 
Magncntius.fiehuiâfeul , qui  font  en  tout  trente-neuf  : là  femme  fiit 
Eulebia , Nictpbort  ; fie  l’Hiltoricn  Ammien  Marcellin  cdoic  du  temps 
de  cet  Empereur,  fie  Fut  aptes  luy. 

Constans,  fils  troifiefme'de  Condantin  le  Grand  fie  de  Fauda , 
futaulIiEmpcreuraueclcsfi'eres,fie eutpoutlàpan l'Italiefie  l'Alftique: 
ils>erquit  enuiton  trente  ans  fie  plus,  régna  treize  ans,  fie  fut  tue' par  les 
pratiquesde  Magnentius  General defes  armées,  Lms.  Eutrope clit  qu'il 
en  régna  dix  fept,fie  Vi£lorqu'ilcnvefquitdix-fcpt;laplulpart  des  Êtu- 
tes  viennent  des  Imprimeurs,  fie  non  des  Autheurs. 

Magnentivs  ayant  fait  tuer  fon  maidre  fie  bien  faiâeut  Con- 
dans,fiic  làlüc  Empereur  par  les  mermes  meurtricrs>il  fut  dc&it  enbatail- 
lcparl’EmpctcutCondantiusdeuxicfme'<fie  finalement  reduità  tel  poinâ, 
qu'edant  a Lion  il  fc  tua  luy-mefmes,  ayant  régné  crois  ansfcpcmois, 
Eutrofc.  Viélorluy  donne  de  régné  quarantCrdeuf  mois  feulement, qui 
font  crois  ans  fixmoisice  qui  s'accorde  adez  auec  Eutrope,  parce  qu’il  rut 
tue , ou  fc  tua  luy-mefmcs  les  fîx  mois  odaqs  atheuez  fie  accomplis,  fie 
edant  défia  entré  au  fcpticlme  ; il  vcfquic  cinquante  ans , yiBar. 

PenSu.  De  C£  N T 1 vs,frctc  de  l'smpetcur  Magnencc,futpatluy  fait  Cz- 
far, duquel  ayant  fcculamortil  fc  pendit  fie  edrangla  luy .mcimes  edant 
aux  Gaules.  , ■ j 

Gall vs,filsdcCondantius,frcredcpcrcJcCondaniuite  Grand, 
fij-deGajU,ra:ur.deRuflinusfie  Ccrcalis,  qui  aupient  edé  Coofiils,  fut 
^Czlàr  par  fon  coufin  l’Empereur  Condantius  dcuxicline , fie  lots  il  ef- 
poulà  Condanec  fixur  dudit  Condantius  dcuxicfme  ; mais  il  fc  gouuer- 
' qa  fi  indirccccemcnt,  que  par  le  commandement  de  l'Empereur  il  fût  tué, 

^gcdecrentcans, en  ayantregnéenuiron quatre,  MarctUn  , L*tus. 

Condantius  dcuxicfme  donc,  tous  fes  frères  fie  coufins  edans  morts 
Empereurs  ou  Cxlàrs,fc  vit  fculpodcdcur  de  tout, l'Empixc  durant  huiâ 

ans. 
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ans  : iiauoic  clpouil  Eufcbia  faur  de  EuTcbiiu  fc  Hi^atiiu,  puis  FaulUna, 
mais  pour  néant, iln’euciaiTuisaucunscnfans,àcaule  qu'il  elloicimpuif- 
lànc, ou fes femmes brehaignesi nuis  auanc  que  mourir  il  fift  Cxuilu> 
lian,dic  l'Apoftac,  ttfJits  ^étuhemrs. 

Flavivs  Clavdivs  Ivlivs  Ivliam VS  , ficre  du  prece> 
dcntGaUus,&  amriHltdcCoRllandus(quifut  fils  de  Conllantius  pre- 
mier, &nepueu  de  Confiantm  le  Grand)  tue  fait  Czfàr , ainfi  que  nous 
venons  de  ^re,  par  Ibncouf  in  l’Empereur  Conllantius  dcmdcfmc',  puit 
iâlüé  Empereur  par  les  Soldats  en  Gauleà  caufedcfii  vaillance  ; il  auoitef- 
poufeHacnefillede  Conlbmtin  le  Grand  là  coufinc  germaine,  & foeut 
aufli  de  l'Empereur  Conllantius  deuxiefme,  & ainfi  il  fût  coufm  & bcau- 
fkre  de  l'Empereur,  & finalement  Empereur  luy>mefines  :mais  ellantal- 
le' à la  guerre  contre  les  Pcrre$,il[futblcirc  à vne  bataille,  de  iaquelleblef- 
feureilmouTutran trente -deuziefinedefonaage,  apresauoir  tenu^l'Em- 
pire  vn  an  fepe  mois, &:  depuis  qu’il  fùtCzlàrlcptaiu,^(if«r,  & Léitus. 
G'cll  celluy-cy  que  les  ChrelliensappcIIent  iullcment  Apollat,  parce  qu’il 
auoit  elléChréilicn,  & apres  ilappollafia.  Il  nafquit  à Coniburtinople, 
& perdit  fonperequafi  en  naiflant,&là  mercs'appeUoit  Bafilina,M4r- 

CtUlH. 

IvviANvs,  ou  louianus,  fils  du  Comte  Varonian  delà  Paimonie, 
fùtapres  la  mort  de  lulian,  comme  le  plus  qualifie  delà  Maifon  Impéria- 
le, Gniic  Empereur  parles  Soldats,  & ce  fut  l’irrefolution  en  laquelle  ils 
fe  trouuerent  : ceux  de  Confbntinople  voulant  Abilus,4e  les  Gaulois  Sa- 
luflqcn  fin  tous  d’vn  accord  efleurentluuian  : il  auoit  cfpoufé  Charité,fille 
de  Lucillan , & moumt  rcuerumt  des  Perfes  entre  les  Bithyniens  Sc  Gala- 
thcs,pourauoir,à  cequel’ondit,  trop  beu  & trop  mangé  ; il  vefquit 
trente-troisans,  &tegnarcptmois,  Lxhu,ou  quaranteans,âc  rcgnahuiâ 
mois  , ou  trente-trois,  Marcellin  : tant  y aqu’il  mourutl’an  de  la 
fondation  de  Rome  mil  cent  dix-neuf,felonEutrope,  lequel  metfinicy 
à Ion  HiiloiredeRome. 

Fla.  Val.  VALENTiKtAMvs,  fils  d’vn  fiùfeur  de  cordes,  nom- 
mé Gratian,nc  entre  les  Cibales,  apres  la  mort  de  luuian,fiitpar  l'armec  de 
Nicee,d‘vn  commun  confentement,  déclaré  Empereur:  il  eut  deux  fem- 
mes,^era  mcredeGratian,puis.luIlinaouIula,meredc  Valcntinian 
dcuxicrme:ilallôda  àl’Empirclbn  fiereValés  £e  ion  filsaifiié  cratian:il  ré- 
gna onzeanshuiâmoisvingtiours,  & moumt  d’vne  apoplexie  s’ellant 
mis  en  colcre, apresauoir  vJcucinquauteans, P'iAer,  Lmhj  , Marcellin. 
1.  Paqcopivs  farentekfEntperenrliUiian/eliant fait  déclarer 
EmfertuT  far  faflion  en  fut  fuhy , car  f^alentinUn  Iny  fit  tremher  U 
ttfle,  Am.  Marcellin. 

X.  F I R.  M V s s’ efiantaupi  fût  Empereur  en  Jffrijue , fut  iefftât  ^ 
tnéparThf»do[eferedeTheodo/è,  ^ui  fut  Empereur. 

V ALEMs  troificrmefrerederEmpeteut  Valcntinian, fût  pat  luy  af- 
rociéàrEmpue:ilelpoulà  Dominica,puis  ayant  die'  vaincu  en  bataille 
par  1 es  Gotns , fut  bmllé  dans  vne  petite  mailon  en  bquclle  il  s’dloic  iàu- 
uéauec  quelques  Soldau:  il  vefquit  cinquante  ans  6c  en  régna  quatorze. 


Ta^. 


Etranglé. 


Tué. 

Tué. 

Tue. 
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4mUnyAtrctUitt,ofi  dix  ans  cinq  mois, K/3or:&icy  prend  fin  rHiftoire 
dudic  Amian  Marcellin. 

: G R.  A T I A N , fils  de  l'Empereut  Valcntinian  & de  Seuera , fût  Empe  J 
reur  du  viuanc  de  fon  perc  8c  apres  fa  mort , comme  aufli  de  fon  oncle  -,  il 
afibdaà  l'Empitefonfrcre  Valcntiniandeuxiefme,comme  aufll  Theo- 
dofe,  dit'ld  Grand  , qui  efioit  Efpagnol.  Il  cfpoufà  Confiance  fille  de 
l'EntpcrçurConllantius  dcuxiefmc,  8c  finalement  fût  tuépar  les  menées 
de  Maxime  General  de  fon  armée:  il  vcfquit  trente- huiâ  ans,  8c  fonre* 
gne  fut  de  huiâans,  quatre-vingt-cinq  iours  auec  fon  pere , trois  ans  auec 
lononcle  8c frere,  8c  quatre  ans  auec  fondit  frere  8c Thçodofe  le  Gratsd, 
8c  auec  eux  mefmcs  üx  mois  depuis  la  naiffance  d’Arcadius:  tellement  que 
en  mcfmc  ecmps  furent  EmpcteursGratian  8:  Valcntinian  deuxiefmebc- 
tes , 6c  Theodofe  leur  affocic. 

Valentin  i an  dcuxicfmedeccnoin,fiU  le  l'Empereur  Valcn- 
tinian 8c  de  fuftiha , fut  fiiit  Empereur  par  fon  frerc  Gratian  n'ayant  cnco-c 
rcs  que  quatre  ans , l^iflor.  Il  fut  chaflèdcl'Italic  apres  lamort  de  Gra- 
tian par  Maxime,  puis  rertiis  en  fesEftats  par  le  grand  Theodofe,  finale- 
ment cllrauglédansfon  lift  parla mcfch3ncctcdcArbogafhis,ainfî que 
Valcntinian  cfloicdans  Vienne, 8c  en luyptintfinlaraccdcs  Gratians, 
yiOcr , Lttm. 

Théo  U O SB  , dit  le  Grand  , sfpagnol  de  nation,  fils  d'Honorius 
8c de  Tarmentia , laquellefe  difoit  mre  defeenduë  de  l'Empereur  Tra- 
/an,  fût  fait  Empereur  par  Gratian  -,  ce  fût  vn  fàge  8c  valeureux  Prince, 
il  deffit  les  Tyrans  Maxime  , Vider  8c  Eugene  : Il  cfpoufa  Tcrmentia, 

f uisPlacillameredcHonorius  8c  Arcadius, 8c  finalement  Galla , fille  de 
Empereur  V alentinian  premier  : il  moutut  de  maladie , ayant  règne  dix- 
feptans,  Larrrrr, ou  onze, E^nxriai, 8c  vcfquit  cinquante  ans,  P'tC/or  , £- 
gnutius , Si  auant  que  mourir  il  affocia  a l’Empire  les  enfans  Honorius  8c 
Arcadius. 

I.  Maxime  dytntfeit  'tutTÏEmpercurGratUn  feftSmpereum 
Ugrande  Bretagne,  Gaules,& touteütalie , CT  finalement  fut  dtff ait 
iir  tué  par  les  armeei  de  t EmpereurTheodofe  ,hxtas. 

■t.  V l CT  O K filt  dudit  Maxime,  ayant  efié  fait  fafarpar  fon 
pere,  fût  aufiidtfiaittT  tué  auec  luy  par  Theodofe. 

}.  £ V G E K £ ayantefié  fait  Empereur  aux  Gaules  par  Àrboga- 

] fius  apres  la  mort  des  Maximes  ,jut  deffait  & punyde  mort  parle 

commandement  de  Theodofe, ^rhogafius  s'eflrangla,  Lætus. 

A R.C  A DI  VS  , fils  aifné  de  l'Empereur  Tncodofc.du  viuanc  de  fon 
.pere  fut  auec  fon  frctcHonotius  déclaré'  Empereur,  8c  luy  fut  baille  R uf- 
finuspour  Gouiicrncur,8ccftancenaagcilclpoufà  £udoxia,de  laquelle 
-tleucTbcodvifcdeuxicfme, 8c  trois  filles, appclIecsFlaccilla,  Marcina  8c 
Pulchcria  iil  mourut  ayant  règne  trcireansdansConftantinoplc  , Latus. 

Hb.N  ORivs , filsauflîdcThcodofele  Grand, futaucc  fon  frerc  dé- 
clare ipipcrcur  foush  tutelle  de  Stilico,  8c  régna  dans  Rome  : il  cfpoufà 
Marie,  puis  Thcrnicntta  fccurs,  8c  fillesdcmn  tuteur  Stihco,m3is  elles 
^uxiMcntrvnc  apres  l'autre,  n'ayant  umais  efte  cogncucs  charnellement. 

de 
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de  1 E mpereur , à caufe  de  foa  bas  aage  ; il  mourut  apres  auoir  régné  cren  - ^ 

te  & vn  an  ; à Tçauoir . deux  ans  auec  ion  pere , treize  auec  A>n  frcrc  ,&  fei  • 
zeaucefonnepueu  TheodolcdcuxicTme , Ltttus.  * 

I.  A V P ijr  V s , de  tuteur  ^utleftoitd  Àreddiui  ,éfpirant  i tEm-  Tué.  ^ 

pire, fit  )>emrfoui  main  ManchKty  dttGtthi  contre fen  mineunce 
qu  ayant  eflêde(cuiuert,ii^ut  tué  par  tes  Stiilats  ctilalie,  Laetus.  , 

X.  C A I A itvs',im>tdte»rdekufin,^faifit  de  U Cheroneje  ,mals. 
en  fin  fa  te  fie  fût  portée  à Confiantinopk , Lztus.  Tuf. 

î.  tittico  ftuteuTc^fisd tionorius ,'nonlantcomsne  Rufinnsfe 
déclarer  luy  mefmes  Empereur , fut  tue  auec  fan  filt  durant  la  minorité 
dHonoriut,  Lxtui  i^uiefi  tout  ce  tjue  nousauentèldire  des  Empe- 
reurs (r  Tyrans  ^ui  ont  e fié  durant  ce  SiiAci 
Lacinquicfme&dctnicrecolomnccontient  l’origine  des  chofes  & le 
nom  desperfonnesillullrcsquiont  vefeu  durant  cefiecle,en  bquellelcs  * 

origines  & mutacionsde  plulieurs  peuples  ic  nations  fe  voyent. 

Premièrement,  on  y voit  loriginc  des  Indictions  Roraaines,qiii‘“'*‘^“"^' 
fut  vnc  façon  & maniéré  decompterlcsannces;tar  toutainfl  qu'vne  O- 
limpiade  contient  4.  années, vnLuftre  5.  de  meCnesnndiétioncontenoic  • 
qBinzeanneesaccomplies&reuolucs,&  comraença-ondelailTcr  les  O- 
limpiades&  prendre  les  Indiaionslan  de  Gracc;i).  qui  fiit  du  Monde 
ran45i}.àfçauoirle  xj.  iour  de  Septembre , qui  ^tlorsquc  l’Empereur  * 

Conftantin  le  Grand  vainquit  Maxence , & qu’il  fc  fift  Chreftien , & qu’il 
donru  liberté  aux  Chreftiens  de  baftir  Temples  & édifices , & déclara 
qu’il  vouloir  qu'ils  fulTcnc  en  route  liberté. 

On  voit  en  fiiitte  dans  la  mefinecolomnevis^-vis  del’ande  Grâce 
} 17.  qui  fut  l’an  4.  du  Pontificat  de  Silueftre , & l’an  douze  del’E  mpire  de 
Conltanrin  le  Grand , le  commencement  & origine  du  Patriarchat  de  Bir  unopl*- 
zancc, depuis  appellee  Con(tantinople,fitantcllqu’ilsayent commen- 
cé d’eftre  Patriarchescnladitcannee  )i7.  comme  Gautier,  apres  Baro- 
nius , nous  en  alTeure  en  là  Chronologie , difant  que  fainél  Alexandre  fût 
lepremier Patriarche, a: qu’il fucceda  àMctrophancs, qui  enelloitaupa- 
rauant  Euefque  : tellementquei’crtimeaiTczqu’en  cettemefmeanneeA- 
lexandre  fut  véritablement  Euefquc  de  Bizance,  mais  que  cet  Encfché  ne 
fut£iitPattiarchatqu’apré$quelavillceutchangédenom,ac  qu’elle  flic 
appellee  Confiantinople,quifut  feulement  l’an  de  Grâce  5J1.  auquel  téps 

Conftantinchangcalc.Sicgcde  l'Empire, fit  le  tranfporta  de  Rome  àlà 
nouuelle  villequ’ilappella  Conftantinople,oalanouuelleRome,oùfiit 
depuis  le  Siège  Impérial  des  fuccclieurs  do  Conftantin  Empereurs  Ro- 
mains, iufques  au  partage  & diuifion  de  l’Empire  qui  fiit  fait  entre  les 
Grecs  & les  François,  au  tempsde  noftreRoy  Cliarlesle  Grand, premier 
Enmereur  des  François, ou  deTOccidenciMais  les  Euclques  de  Bizance 
nefurcntappellczPatriarchesdeConftanrinoplequclorsqueConftantin 
changea  le  Siégé  de  l’Empire  , quifutranj)!.  ficneantmoinsfuioantcc 
que  ceux  qui  nous  ont  précédez  en  ont  délia  relblu , en  voicy  l’ordre  de  1 
puis  ledit  uinâ  Alcxandtq. 

I.  Alcxandrel’an  de  crace  317- 
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J- 

4- 

5- 
6. 
6. 

7- 

t. 


‘4- 

*!• 

16. 

17- 

iS. 

19- 


Paull'an crois  cens  quarante. 

EuTebe  Arien,  l'an  crois  cens  cinquante  & yn.  ^ 

Macedonius  Heretique , qui  fut  def^fé. 

Eudoxius  Arien  l’an  )6o.  ^ ' 

Oemophilus  Arien  l'an  jyo.  ^ 

Euagrius  Catholique,cn  mefine  temps. 

Sainâ  GrceoireNasianzene  l'an  jjs. 

Nellarius  Pan  )8i> 
y.  Sainâ  Ican  Chrifollotne  l'anfyt.  démis  l'an  404. 

10.  Ariâciusl'an40ÿ. 

11.  Atcicus  l'an  410. 

II.  Sifînnius  l’an  415.  ' 

Neflorius  l’an  4t». 

Maximian  l'an  4jt, 

Sainâ  Prolus  l'an  4)4. 

Sainâ  Flauian  l’an  444.  : 1 

Anacoliusl’an44y.  . . 

Gennadiusl’an4]S. 

Acachis  l’an  47  t. 
a O.  Flauian  deuxiefme  Heretique  l’an  418. 
ai.  Ephemiui  l’an  489. 

aa.  Macedonius deuxieihicCatholiqueran495> 
a}.  TimocheeHeretiqueran  jii. 

14.  Ican  deuxicrmeCatholiquel'an  517. 
ij.  Epiphanius  Sincellus  l'aN  ]io. 
a 6.  AnthimiusHcretique  l'an  555. 
xf.  Menas  Catholique  l’an  5)4. 
a8.  EucichiusCatholique  l'an  555. 
a 9.  Ican  troifierme  l’an  544. 

Euchichius  derechef  rappellé  d'exil  l'an  578. 

Ican  quacricrme  l’an  386.  ditleIeurneurouHypoente,quife 
voulucappellcr  Patriarche  vniuerfcL 
Syriacus  l’an  596. 

Sergius  Heretique  l’an  4 08. 

54.  PyrrhusHcrctiqueran45y.chafré. 

55.  Paul  deuxiefme  Heretique  l'an  44a.  - 
34.  Pyrrhus  dcrcchcfl’an  451. 

j7-  Pierre  Heretique  l’an  45a. 

}8.  Thomas  Heretique  l'an  4)4. 

59.  lean cinquiefme  Heretique  l’an  4 jt. 

40.  Conflantin  Heretique  l'an  444. 

41.  TheodoreHcrctiquel'an444. 

4a.  George  Catholique  l’an  478. 

45.  Théodore l’Heretiquederechcfl’an  48  t. 

44.  Paul  troiflefme  Heretique  l’an  484. 

45.  Callinicus Heretique  l’an  491. 

44.  Cynu  Catholique  l’aoyoj. 


5 O 
V- 

35 
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47.  leanflxiefineMeretiaueranfcptcens  douze. 

48.  Sainâ  Germain  l’an  (ept  cens  quatorze. 

49.  AnaftafcHcrerique  l’an  fepteens  trente. 

50.  Condantin  dcuxiermeHcretiquel’an75}. 

{I.  Nicetas  Hérétique  l’an  iept  cens  foixantc  fept. 

51.  Paul  quatrierme  qui  fe  définit  pour  fe  faire  Religieux , il  fût  cf- 

, leu  l’an  fept  cens  quatre  vingts. 

* Tarafiui  Catholique  l’an  fept  cens  huiûante-quatre. 

' 54.  Sainid  Nicephote  l’an  huift  cens  fix.  , 

55;  Theodotus  Heretique  l’an  huiâ  cens  quatorze 
56.  lean  fcptiefinc  Herctiquel’an  hui<d  cens  trente-cinq. 

37.  Sain£l  Mcthodiusl’an  huiâ  cens  quarante-deux. 

38.  S.  Ignace  fils  de  l’Empereur  Michel  l’an  847.chafré. 

59.  Photius  Hérétique  Tan  hui£f  censcinquante-huiid. 

<0.  Sainâ  Ignace  rellably  l’an  huiâccnsioixante  trois.  . 

61.  Photius  enuahit  derechef  le  Siege , puis  fût  definis  & rendu 
Moine  l’an  hui£t  cens  feptantc  hùiâ. 

61.  Efticnnefon  frère, & filsde l’Empereur Bazillc.l’an  88<. 

<}.  S.  Antoine, dit Caulee, l’an huiid  cens  quatre  vingt  huid 
6^.  Nicolas,ditMifiique,ran  S 90.(ût definis dcfifitMoineranyoïr 
«3.  Euthinius  Moine  l’an  neuf  rensvn. 

66.  Nicolas  reftabli  l’an  neuf  cens  onze. 

67.  Eftienne  deuxiefme  l’an  neuf  cens  trente. 

68.  Theophilaâefils  de  l’Empereur  l’an  neuf  cens  trentc^olsjü^ 

gcde(cizcan$,&  Triphon  Adminiftrateur. 

69.  PolycuiJhis  Moine  l’an  neufeens  cinquante- fix. 

70.  Baulle  Moine  Tan  neufeens  feptante,  definis. 

71.  AnroineStudites l’an  973.  quis’en  definie  volontairement. 
71.  NicolasChryfôbergcl’anncuf  cens  quatre-vingt vn. 

75.  Sifmnius l’an  neufeens  nonantc-cinq. 

74.  ScrgiusparfâiHonl’anncufccnsnonanteneuf. 

7 J.  Euftatiusl’an  mil  dix-neuf. 

« 76.  Alexius  l’an  mil  vingt- cinq. 

77.  Michel,dit  Cctularius,l’an  mil  quarante-trois. 

78.  Condantin  Licudex  l’an  mil  cinquante- huidl. 

79.  lEAN8.ditXiphilin  l’an  io66.c’edrabreuiatcur  de  l’Hidoire 

de  Dion  Caflîus. 

80.  Cofmc  l’an  mil  quatre-vingts. 

81.  Eudatius,ditGarides  l'an  mu  quatre- vingt-fix. 

81.  Nicolas;. dit  le  Grammericn,6cauflîMuzalon,raniü8>. 

8;.  Theodorel’an mil centdix-fept,ou Ican neuf. 

84.  Neophite,  ou  Michel  deuxiefinc.  1 

83.  Condantin  , ou  Cofine  deuxiefinc. 

86.  LucChryfobcrgc.ou  Nicolasquatricfine. 

87.  Leon Stypiotha,ouTheodofc deuxiefinc.  1 

88.  Arfeniusk  ou  Condantin  quatricfme. 

89.  Michel  Oxita, ou  Luc. 
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ÿo-  CoGnc  dcuxicrmc , ou  Michel  aoifiefine. 

91.  Charicon , Chariton. 

fl.  LucChryrobcrge.ou  Theodolctioillciînc. 

9}.  MichelArchiaIus,ou  Bahlle. 

, 94.  Theodofe,  ou  Nicecas. 

9).  BaTiUc , ou  Lconciiu. 
f6.  Nicctas,  ou  Doftehee. 

97.  Dofichee  donc I félon  Gautier  • & (èlon  Geaebtardai 

chronique  , fût  efleu  l’an  mil  cent  quatre-vingt  - fix , 
J depuis  lequel  ils  demeurent  d'accord  des  fuiuans. 

.1  II 5.  Niphon. 
ii<.  Iran  U. 
ity.  GccaGnus. 

118.  llàïe. 

119.  Ieani5. 

12.0.  Califle. 

lai.  Phiictus. 
iia.Macaire. 

laj.  Nilus. 

114. Antoinequatricfine  con- 
tre lequel  fût  alüs  le  quatriè- 
me des  Latins,  appellé  Angé- 
lus Cortarius. 

115.  Califle  deuxiefme. 
isé.Euthinius  deuxiciine. 
iiy.Iolêphe. 

118.  Grégoire  troilïelme. 

ii9.Gcnnadiusdeuxielme,quifutefleuran  mil  quatre  cens  cin- 
quante deux  ; maiss’ilfiitlepremierelleu^iesGrecsde- 
puisque  les  Turcs  forent  pofrefTcurs  de  Conflantinople,  il 
na  peu  dite  efleu  que  l’an  mil  quatrccensdnqusuitc^trois, 
ou  mil  quatre  cens  cinquante -quatre. 

1)0.  Sophronius. 

131.  Simeon. 

131.  Maximus.  . • . 

ijj.  Niphon  t.  J . • 

134.  Pafehonius. 

133.  Theolyptus.  ' 

i3<.  leremie. 

137.  Denis. 

138.  lofâph. 

139.  Metrophancsdeuxicrmc,  qui fot  dieu  l'an  15C3.' 

140. leremie  l'an  1571.  [141.  Macairedeuxierme,auquelGau^ 

cicr  mec  fol  aux  noms  des  Patriarches  de  Conflantinople,  fut 


98. GeorgeXiphilinranii93 

99.  Icanio. 

100. Michcl  quatticfme. 

101.  Théodore  troifiefmc. 

I ox. Maximus  deuxiefme. 
103.  Manuel. 
lO^.Gcrmani  deuxiefme. 

105.  Methodius  deuxiefme. 

106.  Manuel  deuxiefme. 

107. Nicephote  deuxiciine. 

108.  Arfenius. 

109.  Germani  croifielme. 
lie.  Iofcph,dicBecus. 
lu.  George  ou  Grégoire. 
iii.Aclunafe. 

113.  lean  onzicfme. 

114.  Achanafe. 
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Icfqucls  il  y a quelque  différence  parmy  les  Auchcurs,  ce  qui  a procé- 
dé, de  ce  que  le  plus  fouucntil  y auoit  deux  Patriarches  , î’vn  Catho- 
lique & l’autre  Hcretique  , ou  bien  l'vn  Grecic  l'autre  Latin , & 
quelesvnsontprinslcsnonisdeceux-cy,  &lesautresdeccux-là , & ainG 
difficilement  en  peut-onauoir  aucun  cathalogue  ezaû  & véritable. 

f^vijtgotbs. 

L’An  dcGrace5«9-  quifutl’an  4,  du  Pontificat  de  Damafe,  & le  «.de 
l’Empire  de  Valentinianôc  Valens,&  du  Monde  l’an  4549, félon  les 
Hiftoires  d’Efpagne , les  cothsappellcz  V vifigoths,arrefterét  les  viâoircs 
deTEmpercur  Valens.'deRlIefotiequ’ily  eut  paix  entreles  Vvifigoths  & 
l’Empire, laquelle  fut  jurce  entre  l’Empereur  & Athanarich  Roy  des  Vvi- 
Ggothsrurlariuicrcdu  Danube, effant l’Empereur  dans  vn  nauire  & A- 
thanarich  dans  l’autre;  duquel  Athanarich  font  defeendus  les  Rois  des 
V vifigoths,qui  conquirent  les  Elpagnesfur  les  Vvandales,  Alains  & Sue- 
ues , & qui  y regnerent  félon  l’ordre  & les  noms  fiiiuans. 

I.  Athanarich  ou  Athanatezzo,futlcpremierquicommençadere- 
gnet  fut  les  V vifigoths  du  Danube  l’an  de  crace  ) 6 9. 

1.  Alarich  Prince  des  Vvifigoths,  print  la  qualité  de  Roy  l’an  395. 
& mourut  en  Italiel’an  410. 

J.  Athaulphefrerede  lafcmmed’Alaric,fiitRoydes  vifigothsl’an 
4IÜ.  ilefpoulà  Placidiaf<rur|de  l’Empereur  Honorius,aux  prières  de  la- 
quelle il  quitta  l’Italie,  & fe  retira  dans  la  Septimanie,  qui  e(fl6  doux  & 
agtcable  pays  du  Languedoc , d’où  il  affaillit  les  Elpagncs , & fes  fuccef- 
feurs  s’en  rendirent  les  maiflres, 

4.  Sigerich  fuiuitles  deffeins  d’Auulphe , mais  il  fut  tué  fept  mois  a- 
presqu’it  eut  effé  déclaré  Roy. 

5.  Valiafiit  RoyparefleéHonl’an  418.  & ayantvaincu  les  Alains  & 
Vvandales,  il  commença  de  regner  en  Efpagne , & mift  le  lîege  de  fon  ré- 
gné dans  la  belle  & bonne  ville  de  Thouloufe.oùil  régna  1}.  ans. 

6.  Theodorich.ou  Thyeny , ou  Thcude,ouTheodorc,  ou  Theu- 
dorc,  ou  félon  les  modernes  Roderich  , fût  pat  cfleéhon  fucceffeut 
Vvalia,  6c  régna  vingt  trois  ans  : il  mourut  à la  deffaite  d’Atila  Roy 
des  Huns. 

7.  Thutifmond  fon  fils  ailhé  régna  trois  ans,  & fût  tué  par  les  fa- 
ftionsdefon  ffereTheodorich. 

8.  Theodorich,  deuxiefme  de  ce  nom  , aptes  auoirfâit  tuer  Ibn 
frere  fût  Roy  treize  ans,  au  bout  defquels  il  fût  auffi  tué  par  les  me- 
nées de  fon  ficre  Eorich. 

9.  Eorich  , apres  qu’il  eut  fait  tuer  fon  frere  régna  dix-neuf  ans  I 
6c  le  commencement  de  fon  régné  fût  l’an  quatre  cens  fcptantc  6c 
vn. 

10.  Alarich  deuxiefme  fon  fils  fut  Roy  l’an  quatre  cens  quatre-vingt 
dix,&  régna  dix-huia ans. 
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II.  Gcnfalahch , ou  Gafclich  , ou  Geferich,  ou  Selàlarich,filsba- 
{lard , au  prciudicc  li’ Almarich  qui  cRoic  legiâme , fe  fifl  Roy  l’an  yo8.  Bc 
rcgna  4.311$. 

U.  T heude  ou  T heodat  frere  du  Roy  Alaiich,  ayant  eftc  cllably  tu- 
teur d’ Almarich  ,print  la  qualité  de  Roy. 

IJ.  Almarich  ou  Amalarich,  fils  du  Roy  Alarichdeuxieline, fut  finale- 
ment Roy  l'an  jii.  il  fut  gendre  de  noftrc  RoyClouis , iiuisacaufedu 
mauu.ais  ttaidl  ement  qu'il  faifoit  àla  Roy  ne  là  femme,  il  fût  vaincu  en  ba- 
taille & tue  par  les  enfans  de  Clouis. 

I ThcudeouTheodat, oncle  &cy-deuant  tuteur  d’ Almarich , fût 
remisau  Thtofncdes  Yvifigoths. Queu  c’eft  luy  lequel  Amalafunrha  , 
filledeTheodorichRoydes  Oftrogothsen  Italie  ,erpoulà  en  fécondés 
nopceSjilfaucqueceThcudeayeeîtéRoy  &de  ritalie&  de  l'Elpagne, 
àfçauoir  des  Oftrogoths.Italiensfic  des  Yvifigoths  Efpagnols , ce  que 
nousauonsdefia  veu  quand  nous  auons  parlé  des  Roys  dcs|ORrogotns. 

15.  . Tcudoligille  fut  efleu  Roy  l’an  cinq  cens  quarante- quatre. 

16.  Agila  r.mfuiuant  cinq  cens quarante-lùc. 

17.  A tanagilde , apres  qu’il  eut  tue  Agila,  vfurpa  le  Royaume. 

18.  Luyba, ouLimba,ouLeuuan,fûc  Roy  l’an  j^o. 

19.  Leouilgide , ou  Lcucilde , ou  Leonegilde , &ete  de  Luyba , fut 
Roy  l’an  cinq  ccnslbixante-ttois , pat  la  denulSoa  que  luy  en  fiR  fon 
frere. 

1 0.  Ricarede,filspuilhédeLeouigilde,  fût  Royaupreiudicede  Her- 
mcuigilcd  Ton frereailné, parce quelbnperelevoulutainli.  Ce  commen- 
ça dexegnetran  cinq  cens  quatre-vingts  vn. 

SI.  Liuba , ou  Limbadeuxierine*fonfils,aagédeluans,fûtRoyran 
$96.  puisfùt  tué  parlespratiquesde  lôn  fucceflcur. 

ti.  Victerichayantfaictuerfonprecedcircur,  fut  par  eûeétion  fait 
Roy  l’an  597.  & finalement  futaulit  tué  luy  mefmes. 

rj,  Guudemarl’an  <04.  apres  la  mort  de  ViéferichfiitinRitué  Roy, 
& régna  deux  ans. 

14.  Sincbut.parefleéfionfûtRoyl’an  (o(. 

xj.  Ricarede  dcuxicrmefonfils,ran£i5. 

z6.  Suincila  fils  du  Roy  Ricarede  premier,  oRa  la  Couronne  à Ricarc- 
dedeuxicrme,&  fc  fiR  Roy  l’an  6i£. 

xy.  Si/Tcnandefon  filsaifné,luilûccedal’an  6ii. 

18.  Cindaruinrhe,ouCintiladeuxieimefireredeSi(reiund,  fût  Roy 
l’an  fixeenstrente-trois. 

19.  Tulgas,ou,lulgas,fûtefleuRoy  l'an  fu  cens  trente-lcpt. 

] O.  Chindafuindc  lui  fiicceda  l’an  fix  cens  trente-neuf. 

)i.  RoccfuindefonfilsfutRoyran fut  cens  quarante-neuf. 

jt.  Vâba.ou  Bâba,fûtcfleuRoiran6£9.puiss’endémitvolôtairemét. 

JJ.  Ervvingc  filsd'vn  Grec,fûtpareReétion  RoidesVvifigoths.  <88. 

j4.  Cxcüia  fa  fille fiR  Roy  Ton  mari Egica  l'an  695. 

JJ.  VictilàlcurfilsfûcRoil’anfèpt  cens  huiéf. 

CoRa  Ce  Rodcrich  frères  ayant  £ûc  creuer  les  yeux  au  Roi 
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Vittifa,regncrencenfemblcquclqucsdnq  ans;  & Cofta  c(lantmort,Ro- 
dcrich  fut  tout  àfàitvaincucnbataillc,&tué  par  les  Arabes  & Sarrafîns, 
quilèren(lirentinaiftresdesElpagnesrandeGrac*7i4.  &ainfi  curentfin 
les  Rois  des  V vifigoths  en  Elpagne , & ce  q ui  relia  de  ce  peuple  fe  Duna 
dans  lesmontagnesaupaïs  des  A(luries&Can.cabrie,qu'on  appelle  auiour- 
d’huy  Bifcayc. 

H y N S. 


L'An  de  cracc  37j  quifùtran  8.duPontific/aldeDamafe,&ranio. 

de  l'Empire  de  'Valentinian  & de  Valcns,  les  Huns.pouplesde  la  Scy- 
thie  Afiatique,au  nombrcd'vn  million  Sc  hui<â  mille  hommes,  félon  lor- 
n.mdes&Sigibert,conduitsparleurRoyBalamirouBalamber,feietterent 

dans  l'ancien  païs  des  Goths,  dits  Oftrogoths,au  temps  de  leur  Roy  Her- 
manarich,quifûtvaincu,&  rendu  tributaire  fle  fubjet  du  Roy  des  Huns, 
dont  il  mourut  deregret  : Sc  ainfi  la  Panonie.qui  fouloit  dire  l’anden  pai's 
des  O (Irogotlis, demeura  aux  Hunsrainqueurs,qui  de  leur  nom  fût  du  de- 
puis appelîee  Hongrie,  comme  il  l'cft  bien  encoresauiourd'huy,  depuis  le- 
quel temps  y ont  règne  les  Rois  qui  fuiuent. 

I.  Baùmir,ouBalamber,qyicommençaàregnerran}73.8:rcgnadn- 
quantc-fixans.  i ‘ Huni« 

t.  Mundzuchjou  Mundulcus,qui  mourut  deoantfbn  pere.  Hongtîc. 

3 . A ttila,fon  fils  aifné.qui  s’appelloi  t le  Fléau  de  Dieu  Sc  Roy  du  Mon- 
de,fit  mourir  Ton  frere  Bletu,  qui  commença  à régner  auec  luy  l’an  418.  & 
lailfa  viurefes  autres  freres  Bctar,Bugila,«e  Roé,prcequ'ihfefoufmirent  i 
Ibn  Empire,qui  futdiflîpe'  apres  là  mort. 

4.  Chaba,  lSmdcsfilsd'AttiIa,quis'cnfiiitapreslamortdcfon  pereà 
Conftantinople,&de  làcnfon  ancien  pai's  de  laScythie  d’Afie,  où  il  en- 
gendra Edemen  Sc  Ed  ; Ed,  engendra  Vgeckî  Vgeck,  EIcud  ; Eleud,  Eli- 
mus.ou  Almus;  & Almusengendra  Arpad,quifuit. 

}.  Arpad,  fut  l'vndes  fept  Capitaines  fous  Icfquds  les  Huns  l’an  de 
crace  fept  cens  quarante  quatre,  trois  cens  quarante- quatre  ans  apres  lo 
trelpasd'Attila,retoumerentdansla  Hongrie,  oùderechcf ils  furent  les 
maiftres.&l'an  ggj.on  commença  de  les  appelles  Hon^o  'u,  au  heu  que 
auparauantonlesàppelloitHuns&Auarbia  -7i  oj  ,, 

6.  Zulcanfiit  fils  d’Arpad,ae  régna  fur  les  Huns.  , ' . ’ 

7.  Tox,filsdeZultan,qui  fût  aulB  des  Chefs  parnwicsHongtois,a«-ce 
iufques  à l’an  de  cracc  95  5^qucl  tempsfon  fils  ceiza  fut  fait  Rby.l 

8.  Gfi;j4donc,  ou  «ela,ou  oota,  fils  de  Toxa^fùtle  premier  RoyChre- 
llien  de  Hongrie  l’an  955.  ;(• 

9.  Eflicnne,fils  dcGeizajfût  Roy  l’an  997.&fùteanonifé,&  ell  Sain£l. 

10.  Pierre, filsd’vnefœurd’ElliéneJ’ani039.&fiitchalK  parfesfujets. 

II.  Aba,bcau.frercd’Eflienne,ran  io4i.tuéparfesfubje^s. 

ti.  Pierre  rellablyi’an i044amquelenfihlesyeuxfùrcntcreueaL  '* 

1 3.  André,  coufiqd’Ellicnnc,  l’an  i04<.  qui  fotchalTc'  par  fonfiere: 

14.  Bcla,frcrcd’Andrc,l'ani059.parfi>tcefurlôn ftere. 
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i5i  Salomon, filsd’André,l’anio6j. 

16.  Gciza  t. filsdu  Roy  Bcla.quLchafTa Salomonl’an  1075. 

17.  Ladinaus,iîisauflîdeBcla,l'an  107g.  quoy  que  Salomon  fiiftviuât. 
ig.  Aime,  fils  de  Ladiflaus,  préféré  à fon  aune  ColomanJ’an  1099. 

1 9.  Coloman,  filsaÜùé  de  I^dillaus,  bolTu  & boiteux,  challà  Aime  Tan 
mil  cent  cinq. 

a O.  Efticnne  a.  fils  de  Coloman,  l’an  1114. 

II.  Bcla i.fils d’Alme,fiic Roy,quoy que aucugle, l’an  1 131. 

11.  Geifii  3.  fils  de  Bêla  a.  l'an  1141. 

tf.  Eftienne3.filsdtiditGeila3;ranii6i.  ' 

X4.  Bêla  3.  frété  du  Roy  Efticnne  3.  l'an  1173.  ;i  j,. 

. aj.  Emerich,filsailhcdeBela3.1’anii96.  : -..Pr 

.,a«.  Ladiflausa.filsd’Emeric,raniaoo. 
î a?.  Andréa,  fterc  du  Roy  Emeric,l’an  lao). 

, a8.  Bela4ifil5d’Andiéa.l*ani«>p. 

a 9.  Efticnne 4. filsde Bêla 4. l’an  1173. 

-1,30.  Ladiflaus3.ditCliunc,tilsd’£fticnnc4J'ania78. 

JJ.:  André  3. dit  le  Veniticn,filsdu  Prince  Eftienne,quifi«  frère  du  Roy 
Bêla  4. 6c  fils  du  Roy  André  t . l’an  i a 90. 

3 a.  y enccnaus,qùi  fui  aulTi  Roy  de  Boh.eme  par  fcmme,ran  130t. 

33.  Charles,  filsde  Charles  Mattel  Roy  de  Sicile  par  femme,  l’an  1310. 
c’eft  à dire  queces  de«]cR.oft,I’vn  de  Boherae  6c  l’autre  de  Sicile , elpoufe- 
.teni  les  Poneciircs  de  Horigrie  & par  elles  en  furent  Rois. 

_J4’.  Lomsyfilsdc  Charles, rani54a.  IlfutaufliRoy  de  Pologne. 

3 5.  Marie, fille  aifnecdc  Louis  3c  femme  de  Sigifmond.l’an  138  a.  lequel 
aptes  b mort  de  (à  femme  fût  Roy  l’aa  130a  .&  finalement  Empereur. 

3 5.  Albert,  Duc  d’ Auftriche,  gendre  de  Sigifmond,  l’ani 43 9- 
3 7.  Vladiflâus,Roy  de  Polognç,fils  de  lagello  6c  de  H eduige , fœur  de 
Marie, l’an  1439.  ,>(  ; , fc 

38.  Ladiflaus  4.  filsdudicAlbo^l’An  1433, 

' 39.;  Matihàs  Cotuin,  fils  d’Huniade  par  dloftio«i,il’an  1459. 

L.  4o.  Yladiflaua,filîdcGarunitRoy  de  Pologne,  ôc  nepucudu  fufdit 
Boy  Vladiflauv&alnfipetitfilMi’E{cduigc,rani490.  llfutaulTiRoy  de 
BohemaL , ■••Ai  -t*' 

41.  Lôuïs  a.  fon  fils,  & d’vnofiUfiduComtedeCandaleénGafcongne, 
ouGuycnnc,futRoyl’aniJt<.  . . 

- 4a.  fcÿinândd’Auûricherani5a<.quifût  Empereur.' 

43.  Maximilianjfeond,Roy deHongric3cEmpereur,rani5«4. 

44.  RodolphefecQnd,l'onfiIs,RoydeHongtie,ran  puis Emperenr. 

45.  Mathiasd’Aufttichc,fonfrere,RoydcHÔgrie,l’an  puisEmpercur. 

46.  Fétdin  îd  fecoiKl,d’Auftriehc,Empcreur,iîan  i6a  o.&  Roy  de  Hon- 
gticieil  ayant. chaftc  Bctlrlchcm  Gabor,qui  dcfimplc  Gentil-homme  par 
là  valeur  s’eft  tendu  Prince  dcTtanfiluanie,  puis  ejlcu  par  vne  partie  des 
Hongrois  Roy  de  Hongrie  en  ladite  anrtee  16  a o.  qui  eft  on  pofleflion , & 
tafehedetUft'endre  b.'nouucllc Royauté  contte  l’Eaapcteur,  appuyé  des 
forces  du  T urc,augrand  ptciudicedu  Cluiftianifine. 

.H  " f^vinuUty 
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Vvinules,  dits  Lombards, 

L'An  de  crace579.qui  fût  l’an  i4.duPapatdcDamafc,&l‘an  j.dc 
TEmpire  de  Vaicneinian  & Gratian,  comme  aufli  l'an  premier  de 
l'Empire  de  Theodofc.les  V vinule$,qui  depuis  furent  appellcï  Lombards, 
fords delà  Scandinauic, félon  Broker  Pierre, 0{4rrer,cnalTcrécles  Vvan>  ' 

dales  du  pais  appelle  Scoringa,&de  là  ilsfe  lài  firent  de  la  Mauringie  te  Ru- 
gilandie, qui fontptouinces Septentrionales del'Allemagne, où  ils  s'arre- 
Iterent  long  temps  fous  leurs  deux  Capitaines  Ægion  & iber,  lefqsdi 
eAtns  morts,  furent  R ois  de  la  Rugilandie  les  fuiuans. 

1.  Agelmond,  fils  d'eEgion,  qui  régna  trente-trois  ans.  ’ 

a.  Laamiini,ouZaamifIb,ronfïls,troisans.  < 

5.  Zeth,  ou  Leth,  fon  fils,  quarante  ans. 

4 • Gildeoch,  ou  Kuildeoch,  fon  Hls,  quatre  ans. 

5.  Gedeoch,  fon  fils,  douaeans. 

6.  Glaâb,  fon  fils,  fix  ans. 

7.  Oado  Adelingus,  ou  Bachen,  dix  ans. 

8.  Vvachao,fonnepueu,ou Vvachon,dixhui(Hans. 

J.  V valtari,  ou  V valdiare  Adelingue,  fept  ans. 

10.  Audouin,ou  8aces,dixhuiâans. 

II.  Baldare, fon  fils. 

ti.  Sc  premier  Roy  des  Lombards  en  I talie  fut  jilbeiéyn,\9Cÿte\ quii^t  Roli  Jn 
fon  ancienne  demeure  pour  aller  en  Italie,  où  Narfes  l'auoit  femond  de  ve<  LeoibKih 
nir,yarriuaauec  vncpuiflântearmeeran  5 £8.  où  il  fc  rendit  lemaiflred'v^ 
ne  bonne  partie  de  l'I  talie,qui  du  nom  de  cette  nation  a depuis  eif  é appel- 
lee  U LomburditfCn  bquclle  s'arrella  Albouin,  quenous  pouuons hardi* 
ment  ditele  premier  Roy  de  Lombardie. 

X.  Clephe  fut  le  X .qui  ne  régna  que  i g.mois,puls  fût  tue  pat  fes  fubjeâs 
}.  Trente  Ducs,  parce  que  la  Lombardie  fûtlorsdiuifee par  les  Lom* 
bards  en  autant  de  gouuememens,  qui  durèrent  dix  ans. 

4.  An  taris,  ou  Aptacarius,  cinq  ans  fix  mois. 

5.  Ago,ouAgio,ouAgilulphe,marydeTheolinde,veufûed’Antarii,'  * 
vingt-deux  ans. 

<•  Adalvvad,dix  ans. 

7.  Arwald,ou Arivvald,ouArioald,ouCharoald,douzeans. ' 

8.  Rotarich,ditCrotairc,enefpoulimcGundc{crgeveufucdc  fon  prf* 
decelTcur,  régna  quinze  ans  quatre  naois. 

9.  Rodoald, cinq  ans. 

10.  Atiberd,  neuf  ans. 

II.  Panherit&Gundebcttjchaffcz. 

IX.  Grimoald,  neuf  ans. 

13.  Garibald,  vingt  & quatre  ans.  > 

14.  Partherit  rappelle,  régna  diafept  ans. 

15.  Chumbert' douze  ans. 

16.  Luithperth,huiâmois. 

1 7.  RagumbcrtjORGaribçrt, trois  moisiil  eftoit  Duc  dcThurinT 
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I S.  Ariben,  Ton  fils,  douze  ans. 

19.  Arifprand,  trois  mois, 
lo.  Luitliprand,trcncc-vnan. 

ZI.  Hildebrandronfils,ounepucu,cinq  mois. 

» zz.RachaifcjDucdeFriuIjCinqansfixmois. 

♦ Z).  AiftuIphc.fejM  ans. 

Z4.  Didier, DucdcTofiona,&demicr  Roy  des  Lombards  en  Itali^' 
quifutpjiuédc  (bn  Royaume  par  nofire  Roy  Charlemagne,  puis  polTedé 
par  Tes  enfan  s,  & en  fuite  par  les  Empereurs , & finalement  diuifé  a diuen 
i’otentats  d’Italie,  qui  lepoflèdentauiourd'huy. 

FVANDALES. 

L’Am  deGracej8i.quifutranitf.duPapatdeDamafe,&l‘an  7.dcs 
Empereurs  Valentinian  z.&  Gratian, comme aulli  l’an  j.  de  l'Empi- 
re dcThcodofe,  les  Vvandalcsayanseftéchaflezde  leur  ancienne  demeu- 
re par  les  V vinules,dits  Lombards, ainfi  que  nousauons  veu,  ce  fut  à eux  à 
en  chercher  vn  autreitellement  qu’ayantefleu  d’entr'eux  Mondogifil  pour 
eftre  leur  Roy, ils  s’en  allèrent  premièrement  en  Pologne, puis  en  Elpagne, 
& finalement  en  Afirique  fous  tes  Roisfuiuans. 

1.  Mundogefi' , ou  Mondogcfil,qui  s’eftant  rendu  maiftre  de  la  Pologne 
l’an)8i.  y régna  jo.ans,  félonies  Chroniques  de  Pologne. 

Z . Gunderich,  fon  fils,  luy  fucceda,  appelle  par  quelques  Autheurs  Co| 
digif*us,ilregnaiurlcs Vvandales lé.ans.  Maisfoicquctouslcs Vvanda- 
~ les  enfcmble,ou  vne  partie  feulement,  dés  l'an^ii.ferefolulfent d’aller 

chercher  nouueau  païs,  il  eft  véritable  que  s’eftans  toints  aux  Sueues  fie 
Alains,  ils  trauerferent  comme  vne  tempefte  les  Gaules , fie  enfin  s’arrefte- 
rent  dansles  Efpagnes,où  Gunderich  auec  fes  V vandales  régna  dans  la  Bc- 
tique,qui  de  leur  nom  fucappellee  V vandaloufie  8c  depuis  Andaloufic,où 
furent  enfin  les  Royaumes  ou  Prouincesde  Cordouë  fie  Grenade  ; fie  Gun- 
derich eftantraort,ayantlaiifédeuxfils,  Gunterich  légitimé,  fie  cenferich 
ballard. 

" }.  GcnrerichlebaftardfutpreferéaulegitimeficregnafurlesVvanda- 

lesderEfpagnc;  puispaifanten  AffriqueTan  4Z7.auccquatte-vingts  mil 
hommes,fcmitcnpo(rcirion  delà  Mauritanie, fie  abandonna  ce  qu’il  te- 
noiten  Elpagne  a Vvalia  Roy  des  Vifigoths, comme  nousauons  cyde- 
uant  veu. 

4.  Honorich,  ou  Humerich,fucceda  à fon  pere  fie  fût  Roy  huiâans  lur 
les  V vandales  de  la  Mauritanie. 

5.  Gundamund,filsdeGcnfon,ftereduRoyHonotich,  fucceda  à fon 
onclc,8c  régna  douze  ans. 

fi.  Tranlimund,freredcGundamund,fuiuit,quiregi«vingt-fept  ans. 

7.  Ilderich,ou  Hildcrich,fonfils,regnafeptans. 

8.  V vilimer,  frere  des  Rois  Gundamund  fie  Tranfunund , ayant  feit 
mourir  fon  nepueu  Ildcric,regna  fur  les  V vandales  trois  ai«,  apres  lefquels 
il  fut  tout  à fait  vaincu  l'an  ))4.auquel  temps  tout  eeque  les  V vandales  tc- 
noient  dans  l'Afirique  fuff  remis  (bus  l’Empire  Rotnfûn>&  n’y  eue  plus  mé- 
moire 
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moire  des  Vvandales  ny  en  Efpagne  ny  en  Afrique.-  Pafons  au  Siccle 
liiiuanc. 

*f'  '■■■  — . I I -■  I I 1 . • U— . 

SIECLE  XLVII.  DV  MONDE. 

Et  le  Vi  de  la  Crace. 

CE  47.  Siecle,  qui  fe  voit  à la  47-page  de  nos  demonftrations.eft  corn* 
pôle  comme  loti  voit  de  fix  colomne& 

La  première  contient  la  fuite  des  années  du  Monde  depuis  l’an  4 0 i.iuf- 
i^ucs  a l'an  47  00.  le  tout  inclus. 

Las.  contient  Iesannccsdenosprcuucs,quifontlcsans  delà  Gracc^e- 
J^4oi.iuIquesàran  500.1c  toutinclus.  1 

SVITE  DES  PJPES,  ‘ 

41,  Ç A I N c T t H N O c B K T,  natif  d’ A Ibe  en  Italie,  fils  d'innocent,  fut 
^cHeu  Pape  le  i4.May,acgouuemâ  i j.ans  vn  mois  t o.iours.  Il  fouftint 
le  psrty  de  S. lean  Ghfy foltome cliafe de  rEuefehe  de  CôHantinople,con> 
trcAtucius.quipar  la  violence  de  l’Empereur  Arradius  y anoicede  intro* 
duit  ; cicriuit  vne  Epillre  à Vitftrice  Eucfque  de  Rouen , & vne  à Exupcis 
EucrquedcTholofe.  Fit  remettre  le  nom  de  S.  lean  Chryrolfome.apretlà 
morr.dansla  Calendrier  de  l'Eglife.  Cependant  Alaricprint&facaga  Ro- 
mc,Innocentedant  dehors  en  la  villede  Rauenne,&  loudain  apres  par  fit 
prelcnce  chalTa  Pelagius  fit  fon  allbcic  Celeftius  de  Rome  : finalemct  mou- 
lue le  t t.Iuillct  417.&  ordonna  que  le  Samedy  on  ieurneroit. 

4t.  S.  Zo  ziMi,Grecdenation,filsd'Abraham.futesleuPape  le  19. 
Aoud,&gouuernavnan4.mois6.iours.  Il  rcceut  les  lettres  que  Pelagius 
cfnluoic  à fon  predcccircur,&  ce  par  les  mains  de  Cclcdius,qu'd  rcceut  fans 
admettre  à la  communion  Catholique  i maisapresauoir  reconnu  leurs  fi- 
nelTcs  & malices, les  condamna, en  publiant  le  Decret  que  fon  prcdccelfeut 
auoit  fait  contr’eux.  Il  dôna  licence  par  Icsparroifcs  de  bénir  le  cierge  Paf- 
chal,commanda  que  Ion  ne  prefentad  point  la  coupe  en  public  à qui  que 
ccfoir,aintfeulemcntdanslcsccllulesdcsfidcllcs,  & principalement  des 
Clercs, mourut  Icxtf.Dccembrcl’an  418. & vaqua  le  Siégé  vniour. 

4).  S.BoNiFACE,natifdcRomc,filsdcIocundus,mtc$lculca9.De- 
cembrc.&gouucmaj.ans  fie  dauâtage.ou  f.ans  moins  1. mois;. iours, trou- 
ble par  la  contention  fchifmatiqaeaEuIaliu$,&  de  cela  Symmachus  en  eC- 
criuit  à l’Empereur  Honorius  en  faueur  d'Eulalius , à caufe  dequoy  l'Empe- 
reur ordonna  que  Eulalius  fud  maintenu  ^Bonifâce  chadc,&  ainfi  fut  fait 
par  1 authorité  de  Symmachus  Preuod  de  la  ville  : mafs  le  Clergé  ayant  en- 
uoyé  vers  l’Empereur  en  faueur  de  Bonifàcc,  il  les  conuoqua  tous  deux  au 
Synode  de  Rauenne  ; & Eulalius  y edant  vcnu,&  n’y  ayant  voulu  atiédrc  le 
iugemét  des  Euefques,fu  t chafle  par  les  Empereurs  Fjbnorius  & Côdance, 
& Bonifàcecdably,&  depuis  confirmé  par  vn  SynoJcdez5i.Eucfqucs.  H 
commâdaa  S.Augudin  de  relpondreaux  Epidres  dâlulicn  PelagienEuef- 
que  de  Capouc,ca  qu’il  fit  -,  puis  le  Pape  mourut  le  a 5XD  éfobre  de  l’an  4 sjT. 
Le  Siégé  vaqua  9 iours. 
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4.  EvLAtivs,  /irehidisertdfKmnf,âprtsUlnortd«Z(i'!(jifK 
fut  tfleit  Pape  pur  une  partit  du  Cltrgi  centre  Boniface , iÿ*  àüifi 
fut  U^uatriefme  yinti-Papt0-lefhef  du  ^uatriefme  fchtlme,où  il  ft 
maintint enuiron/îx  ou  frpt  moit  par  U faueurde  Symmachut,Gouutr- 
^ nettrde  lavillti  maïs  eufin  (Empereur  informe  de  U tegliiîné  tfledion 

de  Boniface,  le  fit  cha/fer  , Cf  dit  en  qu'il  fut  apres  Euefque  de  Ne~ 

P'- 

44:  S.  CiLKsTiH,Rom2in,oudclaCluiTipaene(l'ItaIie,  filsj|e 
Prifc , & Cardinal  Diacre  de  rEglifcdeRome,  fût  clleii  Pape  le  j. 
uembre  & gouuerna  huiâ  ans  cinq  mois  trois  ibu^s.  1 1 dcliüfa  par  îêsXe- 
• gats  la  grande  Bretagne  des  Pclagicns,&  condamna  rhcretiqne  Neftorîife; 
puis  l’an  quatre  cens  trente- vn  fit  tenir  le  Concile  d‘Ephcfc , 6d  Neftonus 
mtdcclaré  heretique,&  priué  de  ladignitéd’Eucfque  & defdti  £ue(^Hé;l^ 
d’autant  que  dans  les  Gaules  il  y auoit  certains  Pieftres  Pelagicns,quide- 
traâoient  des  Commentaires  que  S.  Auguftin  auoit  faits  contre  Pelagius, 
ilefcriuit  honorablement  de  ce  Sainâ  défia  mort.  Ilrtioiirutléçinquidl^ 
me  Audi  l’anquatrecensH-ente  dcux,&IeSiegevaquaviti^ioÜrsk  < 

45.  S.  S I X T H J.  Romain, fils  de  Sixte.fùt  eOcu  Papcie  viilgt-fixiefiht 
iourd’AuriUefaiuicaux  Euefquesd'Orient&  àNe(lotiusme(mes,Seaafn 
ilean  EucTque d'Antioche  l’vn  defcsfàuteufs,mais  en  vain;  Oc  comme 
ceux  de  RauennefcfuiTentrendusdeuantiàSainûet^,  pour  luy  faire  ap- 
prouuer  vn  EucTque  qu'ils  auoient  choifi  poutfiicceder  à lean  n’aguerés 
deffunâ:,  fàinû  Pierre  & (àindf  Apollinaire  fbn  Difciple , & premier  Euef- 
quedeRauenne  luy  apparurent,  & luy  firent  voir  reluy  qui  deuoit  eftrc 
Eueique,  qui  fut  Picrre,Oiacrc  d'Immola,  & ainfifùt  fait.  Fut  aceufë  par 
£aflus,&defchargé&  purge'  en  plein  Concile  t puis  mourat  le  18.  Mars 
l’aa  quatre  cens  quarante,  & vaqua  le  Siégé  plus  de  quarante  iours.  On  luy 
attribue  faulTemcnt  trois  volumes  -,  le  premier, des  RicheiTès  1 le  fécond, des 
mauuais  Doâeurs  Oc  des  ceuutes  de  la  Foy  -,  Oc  le  troifiefme  de  la  Chafteté, 
Icfqueis  au  vray  ontefté  faits  par  quelques  Pclagiens,  contre  lefqueU  il 
auoit  toufiours  combattu.  - 

I 44.  S.  LEOK,Tofcan  de  naüTancc,  fiIsdeQuintian,Diacrede  Ton 
ptcdecefrcur,quoy  qu'il  fuftaux  Gaulcsà  la  mort  du  Pape , fût  eSleu  & fiic 
Pape  vingt  vn  an  Oc  dauantage  ou  trente-deux  iours  moins,  & fût  conTa- 
créledixiefincdcMay.  IlcutàcombatrecnOricnt  lesNcftotlens,ac  en 
Occident  les  Manichéens  & Pclagiens,  & en  outre  la  fureur  d’Attila  Roy 
desHuns.  1 1 chailà  les  Manichéens  de  Rome  & de  toute  T Italie;  vainquit 
l'ob(finc'IuIian,cy-deuant  EucTque  de  Capouë,prfâinâPrrirpcr  qui  fut 
Ton  Référendaire.  Ordonna  vn  Concile  enETpagneconttdles  PriTcillia- 
’ nillcs , Bc  cTcriuit  contre  l'heretiqueEutichcs  lettres  au  Concile  d’Ephefe^ 
où  il  enuoya  Tes  Légats  l'an  quatre  cens  quarante-neuf,  où  il  y eut  cérit 
vingt  huiâ EucTques,  oùl'impie DioTcore,EucTquc d'Alexandrie prefida, 
& lequel  déclara  Entichés  abTous,&  priua  Flauian  de  là  dignité  & EuTcbe 
aulfi:  Mais  les  LegatI  du  làinét  Siège  ne  vouIutcntiamaisTignct  lesaéfes, 
& le  Pape  déclara  nuUout  ce  qui  y auoit  cRé  fait.  EtcnTuitcTous  l’Empe- 
reur Mardan  enuoya  Tes  Légats  pour  prefider  au  Concile  geqeral  de  Chal- 

cedoihé. 
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ccdoinc,  ville  prpchedc  Conftantinople,  l'an  451 . où  (c  crouucrent  plus  de 
«00.  Euefqucsi  Sc  l’Empcrcurfie  Pulchcria  furent  à l'ouucnure,  auquel 
Oiofeore  fut  ptiué  de  (à  dignité  £pifcopale,&  Euticlics  condamné  comme 
hérétique  : & le  Papea  pprouua  le  Concile,  excepte'  ce  qui  auoi  t elle  fait  au 
defeeu  defes  Le'gats  pour  la  prééminence  de  l'Eglifc  de  Conllancinople  fur 
celle  d’AntiochcjCc  qu'il  calTa  & annulla.  Puis,parfon  éloquence, Dieu  luy 
fit  cette  grâce  de  tenuoyer  Attila  pr  delà  le  Danube.  1 1 elcriuit  apres  aux 
Patriarches  d’Alexandrie  Sc  d'Antioche,  & leur  enjoignit  de  ne  laifTer  là 
ptefeher  aucun  Momeny  Laïc,ainslesfculsPreflres,  (TautancqueNcIlo- 
rius  Sc  Entichés (lloient  Moines,  Sc  auoient  voulu  toutperdre.  Il  moutut 
leii.iourd’Auril  l'an  4 £1.  à très -iufte  titre  appelle  le  Grand,  & le  Siégé  va- 
qua y.ioursou  7. mois.  Il  fe  lit  dans  V valfridus,  que  S.  Leon  pour  vn  iour 
célébra  fept  ou  neuf  fois  la  MclTe. 

47.  S.  Hilaire,  Sardicn  d'origine,  hls  deCrilpinus,  auparauant 
Diacre  Cardinal,  fut  dieu  Pape  le  1 r.  iour  de  N ouembre,  & gouucrna  Icpc 
ans  dix  mois  mo'msdeuxiours.  Il  fit  vncEpidredecretale, par  laquelle  il 
conficmalestroisSynodcsdeNiccc,d'Ephefe,&deChalcedoine.  l^it re- 
faire le  Cycle  Pafchal.  Décréta  contre  fàinâMammert.  TintvnSynodeà 
Romc,oùilfitdesdçcretstouchant  l’ordination  des  gens  d'Eglifc.  S’op- 
polâ  à l’Empereur  Anthemius,  de  ce  qu’il  vouloir  introduire  dans  Rome 
quelques  heretiques  Macédoniens.  Il  fût  liberal  magnifiquement  à omet 
Sc  enrichir  diuerrci  Eglifes  -,  Sc  mourut  le  dixiefme  lourde  Sepembre  qua- 
tre cens  foixante  -fept,  ou  quatre  cens  foixante-huiél,  & le  Siégé  vaqua  dix 
iours. 

48.  S.  SiMPLicivsnacifdcTibur,filsdeCa(lin,futencuIeio.iour 
de  Septembre, & fut  Pape  quinze  ans  cinq  mois  dix  iours.  Il  ne  voulut,non 
plus  que  fespredecelTeurs,  accorder  à l’Empereur  Leon  la  primauté  de  l'E- 
ghfe  de  Confbndnople  fur  celle  d'Antiocnc.  Il  eut  aufii  beaucoup  à de- 
mederauee les  Empereurs  Zenon  ScBafilifcus, comme  aulfi  auec  Odoa- 
ccr,quis’cfioit  rendu  maidte  de  ritalie:  il  mourut  le  premier  de  Man  l’an 
48}.  & vaqua  le  Siégé  fix  iours. 

49.  S.  Félix  5.dunom,natifdcRome,fiIs de  Félix, de  Cardinal 
qu'il  cfloit  fiit  ellcu  le  8.  Mars,dt  hit  Pape  neuf  ans  moins  douze  iours  i re- 
ietta  la  communion  del’Empercur  Zenon, comme  hérétique:  entreprint  la 
protection  de  Iean,Euefque  d’Alexandrie,  Sc  pourcet  effet  ayant  tenu  Sy- 
node à Rome  enuoya  fes  Légats  à l'Empereur  Zenon  & à Acacius  Euefqutf 
de  Conflantinople,&  condamna  Pierre  Fullon  qui  auoit  enuahi  la  Chaire 
d’Antioche,&:  enfeignoit  qu’il  falloir  attribuer  la  Paffionde  N.  S.  au  Pere 
de  au  SainCt  Efprit.  Puis  à caufe  que  fes  Légats  auoient  efié  prcuaricateurs, 
en  plain  Conciletenuà  Rome  ilsfurent  dégradez  de  leurs  dignitezEpifeo- 
pales,  Sc  enfin  Acacius  mcfmcs  fiitcondamné  hérétique  & anathematizé. 
FittenitvnConcileau  Lateranfur  les Ecclefiailiqucs  qui  auoient  cité  re- 
baptifez  cnAffrique,lcrquclsiircccutà  pénitence,  en  les  priuant  de  leurs 
dignitez.  Puis  Zenon  citant  mort , il  eferiuit  des  letnes  de  congratulatioa 
àlTmpereurAnallarei  &:lei5.Fcurier49t.ilrcnditrerpritàDieu.  llfiit 

' bis-ayeul  dcfainCtGregoire. 

Il» 
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50.  S.  Gelase,  Africaind‘originc,&ncàRoinc,filsdcValerius, 
fut  eflculcdcuxicfme  lourde  Mars, & fut  Pape  quatre  ans  huiû  mois  dix- 

neuf  iours,  très  fçauantSc  beaucoup  plus  humble;  fit  plufieun  fois  re-  » 
monftret  à Euphemius,  Patriarche  de Conftantinople, qu’il  euft  à ef&- 
cer  le  nom  d’ Acaciui  fon  predcceiTeur.mais  en  vain, à caufe  dequoy  il  con- 
uoquavn  CoiicilcàRome, où  ily  eut  quelques  foixantc-dixEuefques:  & 
lors  voulant  preferuer  les  Catholiquesde  lalc£fure  des  liuresapocriphes, 
il  fût  le  premier  quidreflavncathaîoguedc  tous  les  liures  Ecclefiafhques 
dignes  d'eftre  Icus , & pat  vn  decret  authentique  defigna  particulière- 
ment ceux  du  vieil  & du  nouueauTeftament;  puis  déclara  hérétiques  les 
deux  Pierres  Patriarches, l’vn  d’Alexandrie,  l’autre  de  Conftantinople,  8c 
ledit  Acacius,quoy  que  mort,  & ce  fut  l’an  quatre  cens  quatre-vingts  qua- 
torze ; enfin  il  moumt  le  quatorzicfme  iour  de  Nouembre  quatre  cens 
quatre-vingts  feize,  & ù,  Chaire  vaquafept  iours,ou  quatorze. 

51.  S.  A N AS  TAS  B fécond,  Romain , fils  de  Pierre, fut  efleu le vingt- 
hui(fticfraeiour  de  Nouembre,  & fut  Pape  deux  ans  moins  fept  iours.  11 
cfctiuit  à l’Empereur  Anaftafe  pat  deux  Ëucfques,  puis  décéda  entier  en  la 
Foylcvingt-fixicfmeioutdcNouembrcl’an498,&  vaqualeSiegequatre 
iours. 

ft.  S.  SYMMACHvs,Sardien,filsdeFortunat,fùt  efleuPape& le 
fut  quinze  ans,huiâ  mois  moinsquatre  iours, contre  lequel  parlesmenees 
de  Fcftus,en  faueur  de  l'Empereur,  vne  partie  du  Cierge  cfleut  Laurent,  à 
caufe  dequoy  il  y eut  meurtres  & pilleries,  & nepouuans  alTcmbJer  vn  Sy- 
node pour  terminer  ce  different,  ils  s’en  rapportèrent  auRoyThcodoric, 
q uoy  que  Arricn , qui  eftoit  dans  Rauennc,lequcl  adjugea  le  Papat  à Sym  - 
machus  ; & ce  lugement  fût  apres  trouué  iufte  pat  le  Synode  tenu  l’an  qua- 
tre cens  nonante-neuf,où  fc  trouucrent  feptante-deux  Euefques,foixanto- 
fept  Preftres  Romains , & cinq  Diacres , & là  Laurent  quitta  fes  préten- 
tions: &lors  le  Pape  efctiuitàl’EmpereurAnaftafcqu’jl  euft  àfcdefpartir 
de  lacommunion&fuppottde$heretique$,à  quoy  il  n’obtempera,  à cau- 
fe dequoy  le  Pape  l’excommunia  : & comme  il  n’y  auoit  lors  aucun 
Prince  Catholique.eftans  tous  ou  Payens  ou  Heretiques,  Dieu  fufeita 
en  France  Clouis  le  Grand , qui  fe  fit  Chreftien  & tres-bon  Catholique, 
eftant  baptife  patfaimftRemy;  & dés  lors  nos  Rois  curent  les  titres  ho- 
norablcsdcRoisTtes-Chteftieni&dcpreraier  Filsdel’Eglife.  LesSchif- 
matiques  cependant  aceuferent  feuffement  le  Pape  deuant  leRoyThco- 
doric , mais  il  fût  iuftifié  fie  confirmé  à vn  Concile  tenu  à Rome,  où  il  y 
auoit  cent  quinze  Euefques  : Mais  nonobftant  cela,  les  Schifmatiquesfup- 
ponez  par  Fcftus  fie  Ptobus,  Sénateurs,  fie  le  Papefauorifé  par  Faufte, 
aufli  Sénateur , ne  cefferent  d'exercer  des  meurtres  tous  les  iours , voi- 
re les  Schifmatiques  cfctiuirent  contre  le  Concile.  Il  eferiuit  deux 
Epiftres  à Cæfatius , Euefque  d’Arles , fie  ordonna  que  les  poffcflîonsdes 
Eglifesnefùlfentalliencesfinonqued’auétureon  lescôcedaft  aux  Clercs, 
aux  Moines,ouaux  Pèlerins  pourvu  temps  feulcment,àlachargedcrcucr- 
lîon  àrEglife,fie  ce  fut  l’origine  des  Bdnences  Ecclefiaftiqucs.  L'Empereur 
Anaftafe  eferiuit  vn  liutc  cotre  luy,ficl’accufà  d'eftre  Manichec, auquel  liurc 
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it  rerpondic  à toutes  les  calomnies.  Il  fût  vi(ké  par  CeiàriUs  Euelquo 
d'Arles,  auquel  il  donna  le  droiâ  d'vlèr  du  Pallium.  Finalement  il  mou- 
lutfaindfcmcntledixneufieimeluillctl'ancinqcens  quatorze,  &leSiege 
vaqua  (cptiours. 

5.  LavRENT,  Archiprefire , ou  Prefire  CurJiual  dt  f Eglife  Ra- 
,maine,f»tpar  Itf  mentes  de  FeJhif,StMteurR.omain, pour  pUire  à tEm-  • ' 

pereur  Anojlafe,efleu  Anù-Papelemefmeiour(pueSymmachu4  futejleu 
Pape-,  maisranneesfdpresSyrstmttchutayMnt  epd confirme' parTsnCon- 
eilr,it  fedelmit  de  fes  prétentions  & fut  ftii  Eueftjue  de  Nocera,en  U 
>'  Chdmpdgne  iltulie:  m<ùte^dntrappe\lépiirltsScbifmatitjues,Sym- 
machus  futderecbef  confirme  pur  in  (foncile  (y  Laurent  dégradé  de  ta 
dignité  dEuefjue,Cr  enuojé  en  e^l  dans  la  Dalmatie,  où  mourut  ce  citi-‘ 

^uiefme  ^nti-  Pape,  chef  du  cin^uiefme  fchifme. 

EMPEREURS. 

La  quatriefinecolomne  de  ce  Siècle,  qui  adeuz  bords,  contient  lafuita 
des  Empereurs  de  Rome,  qui  ont  fuiui  ceux  du  precedent  Siccle,à  fça- 
uoir  Arcadius  & Honocius,  freres,  qui  e(f  oient  défia  en  la  ncuficrmeannea 
de  leur  £mpiie,&  en  la  feptieime  depuis  la  mort  de  leur  pcrc  quand  la  pre- 
miereannee  de  ce  Sieclecommcn(a,&  ayant  parlé  d’eux  cy-deuant  il  faut 
icyvoirlesautres. 

Constance;,  eftant  Duc  fous  l'Empereur  Honorius,fut  pat  luyaC> 
focié  à l'Empire  en  luy  fàifànt  efpoufer  fa  feeur  la  Roine  P lacidia,veufùe  d« 
AtaulphoRoydcsVTifigothsenErpa^e,duquel  mariage  nafquit  le  J.  . C 
Yalcncinian,quifûtEmpereur.  hatua. 

THXOOOSEa.  âlsde  l’Empereur  Arcadius  & de  Eudoxia,  ayant  c(f  é 
fiùt  Oelàr  du  viuant  de  fon  pcrc , apres  qu'il  fut  mort  fut  Empereur  auec 
fon  oncle  Honorius  : il  vefquit  cinquante  ans,  & régna  toutauunt  Cz* 
fat  ou  Empereur,  defquels  il  rutuefquit  àfonpetede  45. ans.  Latm. 
tiii..  L I;  Al  A tii  CH,  Roy  des  l^vifigoths  ayant  afiiegi  Rome,  pour  con^ 

1 : ' traindre  t Empereur  H onorius  de  luy  accorder  fes  demandes  {qui  efioient  ^ 

'.US:  dauoircertainesprouincesfaustoiéijfancederEmpireenqualitèdeDuc 

''  -tuv'  delaDAmatie ) print  la'itie,<r  en  mefmeteutps  Atalue  Empereur  det 
. Komains,qûa  defiouilUdeU  dignitêlmperiaUdans  la^Hle di Arimini. 
fb  • Zozime. 

liiî-  X.  At  TA  LV  s efloM  Gouuerneur  de  Rome  fût  fait  Empereur  par  otfsdL, 

' les  Romains  au  temps  que  Alarie  U tenoitapiegeejequel  auparauant  t'e- 
1t.  ftoii  fait  Ueuienantde  cet  Empereur  pour  faire  la  guerre  à H onorius  i 
. mais  enfin,  comme  nous  au0nsdit,s‘efiant  rendu  maiftre  de  Rome,ilofta  là 

i.  . dignité  JmperialeàAttalus.  Sozomcae,  Zozime. 

lovitcvs,CapitaineRomatn,fefitfâlüerEwpereurauxGaihx„i^ 

• • ■ ■ Itt^equoy  il  fut  puny  dt  mort  pur  les  LieutenJts  de  f Empereur  H onorius, 

Xi...  notamment  par  Confiance  i.  qui  fut  apres  Empereur  luy  mefmet. 

■ a-  Seb ASTI Aws, frtredelouinus,ayant fceulamortdefindit^uL 

frereJequaltfiaaufitEmpeieur^ma'uilenfut  auflichaflii  comme  fautrti 

llii  ij 
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5.  GKATiASi'ellMtrtndu^ijheJeUgréiitleBreu^iÛ^frii 

ktUtei'i.mftreuryy  fmuiè Ÿ*T  fitt  ftUUts.  Lxctu. 

6.  C O N STA  N T I N VS  fut  ma  é lé  fléce  ieGrdtuatyfarc*  fta-r 
Itmem  (ju'il  s'appelloii  Co>iflatttm,maii  iltnfut  puny  far  k /"/dit  Co»- 
Jtance,^aintlîout>icores<jue  Duc.  Lzcus. 

7.  CONSTANS,yfir<4r  Ceufiaotiuyfiufait  Cafar  far  fan  fere  en 
U grande  Bretagne,  maa  il  fat  lui  far  Geruntm  druu  Vienne.  Lztus. 

8.  Maxime  i.fut  falüe' Empereur  par  les  SolsUut  dla  place  de 
fonjhuu,  (rr  ce  par  le  confeU dnmefme  Geruntita  > mais  U fut  dejjreiiilli 
de  la  M ajefé  Impériale  & enueyé  en  exil  aux  Ejfagnes  ,oùil  mourut  de 
calamité. 

J.  1 E A Mt, apres  lamort  de  C Empereur  H onoriut, fut  foie  Empereur 
àR,ame  par  la foElion  de  Cafinut,  maie  il  fut  chaflié  ûr  punjtpar  C Em- 
pereur V tientinian  f.  duauel  nom  parlerons  maintenant. 

Valbntinian  f.  fils  Je  FEmpereut  Con(bnce  troincfme  & de 
Placidia , fiu  apres  la’  mort  de  (ôn  oncle  Honorius  fait  Ernpereui  d’Oc- 
cidenc  par  foncoufin l'Empereur Theodofelecond, duquel  il  cTpoufa  la 
fillc'Eudoxia  : il  fiictuc  par  deux  Seldacs  d'vEcius  l'an  crenticime  de  fou 
aage& de  Ton  Empire,  1.4r»r,E^4rtiu,  Ou  temps  de  cet  Empereur  fut  per. 
duparluy &rcsùicceflreurstoucàfaicl'£rBpired'Occidenc.  Caries  Fran* 
fois  fe  rendirent  maillrcs  des  Gaules,  les Goths  des Efpagnes^ks  Anglois 
ôc  EIcolTois  de  la  grande  Bretagne, & les  V vandales  de  l'Afiique  & de  Ro  - 
tae  mcrmes,Toire  les  Huns  rauagerent  toute  l'Eurbpe  iufquct  dans  F Italie; 
brcftoutl'Occidcntfutenerué  de  l'Empire,  ^aatiirf 

I.  Maxime  troifiefmedkctuttm,EatTiceRammn,ayantàceifut 
Ion  dit  fait  tuer  [Empereur  Valentinian  i-feft  Empereur,(fe  par  force 
ejfoufa  [ImperatrictEudoxia , “lenfue dudit  yalentiniaa  : Mak  elle 
pour  fe  Venger  de  cette  violence  fît  venir  de  h^ffri^ut  Genferkh  Ray 
des  y vandales  y <y  traie  mois  apres  le  Tyran  fût  defehiri  (pe  dtfmemini 
parle  peuple  de  Rome.  Laetus. 

Fla.  Valerivs  Maetian  VS,  né  de  fort  bas  lieu,  mais  deuenv 
grand  par  Tes  armes,  apres  la  mort  de  Tbeodofè  fécond  fut  fàicEmpcrcur 
en  Orientpar  lafaueuidc  Pulchctia,  fille  de  l'Empereur  Arcadius  & faut 
dudit  T hcodofc,&  regnaûx  ans,&  fut  tué  par  lesmenecs  déAfpar , Latus. 
Et  en  ce  temps  l'ordre  des  Empereurs  eft  grandement  brouillé  par  lesAu- 
theurs,cflancbicndifficilededifcemer  leslcgitimes  d'auee  les  tyrans,  c'efi: 
pourquoy  il  les  faut  cous  mettre,  puis  que  tous  fe  qualifioient  & faifoicnr 
aâesd'Ëmpcreuts.  CelFui-cyauoit  efpoufè' celle  qui  le  fit  Empereur. 

I.  Av  I T y s,  apres  la  mort  de  Maxime,^  déclaré  Empereur  par  le 
Sénat  de  Rome,m<ùsilneVefjuit  gueres,'Lztxsi,t^tejHmeque  Attitus  . 
epoit  pour  le  mains  aufli  légitimement  efleu  comme  ceux  que  Ion  tflifoità 
fonfiantinople,  jteen  eftparce  ^uele^gedt  [Empire  y eftoit  lors. 

Leon,  dit  le  Grand,  Grec  de  nation,  par  les  brigues  du  fufdit  Afpar 
futûicËmpcrcurapresMartian:  il  efpou&Berina,  de  laquelle  il  eut  deux 
filles,  Ariadne  & Lcontia  : il  régna  feize  ans  puis  iiMurut,  Latui,oa  dixfcpt, 
Egnatius,  qui  appellcFlmperatrice  Vcrina,&  les  autres  Bctina. 
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ARDABVRiVïjfilsdu  fufdit  A(j»r , fut  fait  Crfar  par  l’Empereur  T“<- 
Lxani  ainfi  l'auoit-il  promis  quand  il  fut  efleu  Empereur  luy  meTmes: 
maisceftui-cy  fut  tue' aucc  Ton  père  Afpar  prie  peuple.  L*tm. 

t.  Maioriamvs,  tfrts  U mort  Je  jiuitm  , fe  ft  Empereur  Tuf. 
/ Oecidmt,  mais  fou  Empire  ejioit  réduit  à fi  peu  Je  ckufr,<jue  4 peine  te- 
noit.  U toute  t Itutie,^  quatre  sms  apres  il  fut  tut. 

1.  ANTHBMIYSioW  ARTHEMIVS,P4rri«Ro»|4«^r/’4j>  Tuf. 
Cafâr  par  f Empereur  Leon  i-Cr  Empereur  ttOccidenf,  maisàfonre- 
tour  de  ÇonflitinopU  ü trouua  que  Majorianus  s' ejioit  faifide  fon  Empi- 
resceqhinempefchapasquiluefufltuépar fonpropregendre.  L*tus. 

}.  S^VEKys.ouSMWiKiAVvs  , (efitfaluër  Empereur  par 
les  Soldats  dans  R.auenne,&  trois  ans  apres  il  mourut.  Lzcus. 

4 . O L I B R I V s , /âif  Cafar  ty  Empereur  i Occident  par  leont. 
vint  en  Italie  apres  la  mortdeSeuerut,&  trouua  que  le  fufdit  jinthemiut 
Jifjsutoit  l'Empire  auec  fou  gendre  Riamer  : mais  le  gendre  ayant 
tué  le  Ireau-pere , comme  nous  Venons  de  dire,  (y  Ricimer  eflant  mon 
i^ue  colique  pajiion  , Olibrius  régna  fept  mots , puis  mourut.  La:- 
tus. 

Lb  O N i.  fils  de  Zenon  & de  Ariadne,  fille  de  l’Emprcut  Leon  pt«r' 
miet , fût  Qelàr  & Empereur  apres  la  mort  de  fon  ayeul , & régna  vn  an. 
Latus. 

Fl  A.  Valbrivs  Zenon  IsAVRicvs.quoy  qu’ilfûftlaid&né 
de  fort  baslieu,deuintfi  grand  qu’il  cfpoulà  Atiadne,  fille  del’Empereur 
Leon  premier,  aptes  la  mort  duquel  Leon  1.  fils  de  ce  Zenon,  ayant  efte 
Empereur  vn  an,bailla  le  Diademe  Impérial  àfôn  perc,&  ainfi  il  régna  dix- 
feptanst  Latus. 

I.  B AsiLiscvSjgmd 
furmonta  Geuferick,  Roy  des 

t.GLlCERiVs,yî»f  f alité  Empereur  par  farmeeà  Rauenne , (y 
chajié  par  le  fib  de  fa  feeur,  qui  s’appeBoit  Nepot.  Lztus. 

N BP  O s ayant  chapé  fon  oncle  Ghceriut,fut  au  fi  chafédytui  Tui 
par  Oreftes. 

4.ORESTBS  s'eflant fait  Empereur  d Italie,  fut  des  fait  par  Odoa- 
eer  Roy  des  Goths,  & tué  par  fon  commandement.  Lxtus. 

5.  AyGysTvLys,fibduditOrefles,futledtrnierquiporta!eti- 
trei sSugufle dansKomeiil  futbanuy  cr  exilé  par  celuy qui auoit  fait 
mourir  fon  pere,  à ffauoir  par  Odoacer.  Pomponius  Lxtus. 

O DO  A CBR  Hervlvs,  i^nr  4 fayde  des  Goths,defquels  Tuf, 
il  efloitR.oy,fait  mourirOrefles,tychaffé  Àuguflule  ,regna  fur  toute 
t ltaliequatotXeans,Crapresluyfes  fucctffeurs,tufquesautempsdelu- 

(linian  ( Etupertur,  félon  Femponius  Latus.  Et  loannei  Baptifia  Egna- 
tiusadjoufe,  quêta  M <t\efe  Impériale  ayant  deflorsefléof et  à Kome,eSe 
ny  fntremifequeparlesFranfoii,àfiauoir  parnoflreR.oyfharltt  le 

Grand,ditC.harlemagne. 

f.  "T Ht0D09.iCH  ,Koy  desOllrogoths, fut teOemenrMiSfdl^ 

•''  ' f Empereur  Zenon  ,qt/il  bty  oflroya  f Italit  s'il  pouuoit  ‘vaincre  Odoa-  • 

llii  iij 


'redeTanon,  fut  Empereur  enltalie,&y  Mon  ih 
P'" 'Vandales.  Lxtus. 
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txrtCe<fit"üfttdyMtttnUdpugitroiidnsJUniKMtHnc,&lin*lemmt 
frins  fdtcrHiücmcnt  mit  4 mort  à fouptr  fdr  It  commiudemmt  dé 
Theodorich.  Lxnis. 

z'  Moit  i»  M A R C , fils  du  lûrdic  BafilifoUifut  auec  Ton  pcrc  Ëiic  Csfar  par  la 
*“”•  fucur  de  Zenon  l’an  deuxicrme  de  fon  Empire  comme  il  eftoit  abfenc  i 
mais  cHant  de  retour  de  la  Syrie,  il  les  relégua  tous  deux  en  la  Capadoce,oil 
ils  moururent  de  faim.  v 

Hiùffiet.fiit  Fl  A.  ValerivsAnastasivs  DiOcco  Rvs,dc(lmple  Hilif- 
Empacur.  fjjrqu'ilcftoitdclaChambtederEmpcreutZenon,futtellementaimédc 
rimperatriccAriadne,qu‘il  en  fût  créé  Empereur  apres  la  mort  dudit  Ze- 
non. (les  Grands  peuuent  tout  quand  il  leurplaift)  Il  fiit  adhèrent  àl'hc- 
rcfie  d’Eutichcs,Oc  pour  la  tres-uinéle  T rinité  il  vouloir  qu’on  adoraft  vne 
quatemité  : il  mourut  frappé  de  la  foudre,  ayant  vefeu  8 o.  ans  & régné  i 
ansi.mois  is.iours,  trff<w,ouvefcu  88. ans  fie  régné  17. ans;  tellement 
que  deduiiànt  fon  règne  des  années  de  Ton  aage,on  trouucra  qu'il  auoic 
prezdeôo.ansquand  l’Imperatrice  l’cfpoufa  pour  le  faire  Empereur,  Sc 
ainfi  qu’elle  ne  ht  pas  cette  cfleélion  tant  par  paflionamourculc,, comme 
parce  qu’elle  cftimoit  lans  doute  grandement  la  capacité  de  cet  homme,ou 
que  leur  amitié  venoit  de  plus  longue  main. 

I.  Athek  zDOK'/s  s'ejldnt  fd^de  UCilidt  l'y  gouutmdcom- 
me  Empereur,  nuis  tien  fut  chdjhipdr  1rs  Lieuteruns  dudit  Jndfidfe. 

t LONGiNVS,m  Jntiocht,  ttdyetnt  put  'Voulu  ployer  fom  le']tug 
dudit  Andjldfe,futpdreillementde^ditCrpuny  par  fes  Cieutenant. 

V n ALI  AK  \ S de  mefmes,fe/ldnt  bandé  contre  jdnajldfedux 
prouincet  Septentrionales  del’Empire,fut vaincu,  jdinfî ^uand  ü plaifl 
à Dieu,  les  moindres  CT  ph^  chétifs  font  la  loy  aux  plut  gra/tds.  H 
■ » e^oit  fort  pardonnable  à eet  grands  Seigneurs  de  fe  rebeller  contre  Vn 

^ • H uifier  deuenu  Empereur, nsM  il  fiit  fort  iufte  de  les  punir,  puis  ^ue 

. A nafiafe  ejloit  au  T ropse,  cr  qvil  ne  fa&oit  plut  conjiJerer  ce  qu'il  auoit 

ejlè,  nuit  ce  qu’il  efioit. 

C 

ROIS  DE  FRANCE. 

La  cinquiefme  colomne  deceSiecle  e(l  pour  nos  Rois  Tres-Chre- 
(liens,  laquellea  vn  bord  où  font  les  années  de  laduree  de  leurs  rè- 
gnes. N ous auons à nos  precedens  difeours, au  Siecle  xi.  donné  le  nom  de 
nos  Rois.c'ell  à dire  des  Rois  des  Gaules, depuis  GomcrGallus,hLs  de  Noé, 
iufqucsau  premier  Roy  des  François  j depuis  lequel  nos  Rois  ne  (c  font 
plusquaIihezRoisdesGaulcs,ainsRoisdesFrançois,oudeFrancc.  loi- 
gnan  t donc  à ce  que  nous  en  auons  deha  dit  les  prelcns  difeours , nous  re- 
marquerons que  fur  le  dcfbris  de  rEmpired'Occident,lesFr3nçoisquiha> 
bitoient  le  long  du  Rbin,côduits  & gouuemez  durant  la  grâdeut  de  l’Em- 
pireparcercainsDucs&RoisquenousauonsnommezauditSieclexi.  Fi- 
nalcftient  ils  fecoiieTcnt  tout  à fait  le  ioug  des  Romains  Tan  du  Monde 
4é;xo.quifùtran4xo.dclacrace,le  x.duPoncihcat  de  Bonihicc  premier. 
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le  vingt  ■ huiifV  de  1 Empire  d Honorias , & le  treiziedne  de  ccluy  de  l’etn  - 
perçut  Theodofe  dcuxiclîne,  & fut  efleu  d’cntt’euxpourcftre  leur  Roy 
fouuerain  Pharamond  dis  de  Marcomir  j comme  nous  auons  dcfla  dit 
auxdi(coursdesRoysdesGaules,eflcuàcctte  dignitéparcecju'il  futiu-  ' 
ge'  d^ous  le  plus  noble , Se  le  plus  Page 3e  vertueux;  duquel, ny  de fes 
fucccrteurs.noftrcintcntionn’cftwsd’cfcrireicy  les  Hiftoires entières, 
ainsreulcment  tant  que  les  loix  de  la  Chronologie  le  nous  pcuuentper- 
n|ctcrc,  nouscndonneronsquclquesdilcoursplus  généalogiques  qu'hi- 
iforiques  ,ficcneftauxcholM  les  plus  remarquables. 

1.  Pharamond  donc,  hlsdeMarcomir,parfahautcNoblcf-^oTS»Iidoè 

le  3e  par  fon  mente  fut  efleu  le  premier  Roy  des  François  Pan  de  Grâce  ' 

4«.o.fouche3etroncde  nos  Roys  appeliez  à iulle  titre  Trer-fAreffioir. 

Cjr  fis aifniX^dc  U /4j»»(f?e£ç/i/e:fousIcrcgnedc  ccRoy,  ôedezla  créa- 
tion de  fa  Royauté  fut  faiûe  laLoy  fondamentale  3e  immuable  de  l'E- 
ftat , appcllcc  Sa'i.jue , ou  Ripuaire,  parquatrcdesplusgrandsdu  Roy- 
aume, appeliez  Vvifogaft,  Bodegall , Sologafl  8e  Vidogaft  , qui  ne- 
ftoient  en  effet  que  les  quatre  Ducs  3e  Gouuerncurs  de  toute  reftenduie 
dcleurpays:parlaquclleLoy  fondamentale  les  filles 3e  femmes  ne  peU- 
uent  iamais  licriter  a la  Couronne  de  France  ; 3c  c’eft  pourquoi  à mute 
d hoirs  mafleslegitimes  de  nos  Rois  ,1a  Cotitonnede  France  appartient 
de  plein  dtoiél  au  plus  proche  3e  premier  Prince  du  làng. 

Roinefa  femme  fut  Argotc,filleailhecduRoy  des  Cymbres  , ou 
félon  aucuns,  fille  de  Bofogalt,  l'vn  des  quatre  Barons  qui  approuucrent 
la  Loy  Salique,de  laquelleil  eut  fon  fils  Clodion. 

X.  Clodion,  dit  le  Chcuelu , fils  du  Roy  Pharamond  3c  de  la 
RoineArgote,  fût  apres  fon  perc  Roy  des  François.-IlfubjugalesTlm- 
ringiens,  print  Cambray  par  force,  battit  les  Romains  fur  lariuierc  du 
Rhirr , fub/ugua  tout  le  pays  qui  eft  entre  les  riuieres  Efeau  3e  Some,con  - . .î. 

quit  la  Bourgongne  3e  l’Angoumois,  3e  donna  iufques  à Thouloufc  : Il 
ordonna  qucles  Princes  du  lâug  porteroient  feuls  la  chcuelurc  longuei 
ce  qui  eut  lieu  pour  quelque  temps.  ° 

sappclloit  Altina  , autrcslanommcnt  Bafine,  Rein*; 
hllede  VvidclpheDucdeThuringe,  de  laquelle  il  eut  fon  fils  Merouee: 
fl  y en  a qui  difent  que  Merouecnefùt  fon  fils , ains  fon  parent  3e  Conne- 
fiable , 3e  tuteur  ou  Gouuerneur  de  fesenfans  Alberic.Regnald  3e  Ran- 
caite,  ouRaganier.  ° . 


).  Me  RO  VE  E , fils  du  Roy  Clodion  3e  de  la  Roine  Altina  , fut 

aprcsfonpercRoydeFranceHlaffiftaenpcrfonncàlamemorable  deffai- 

ted  AtilaRoy  desHuns,qui  auoit  vnearmee  de  cinq  cens  mille  hom- 
mcs,h<juellefut  toute deflaiâcprcz  delà  ville  de  Chafonsen  Champai- 
gne,  ou  mourarent  de  part  Se  daurre  prez  de  quatra-vingts  mille  hom- 

. i'*Rojnefafemmcs^appelloitMctina,coufmedeStufard  Roy  desp  • 
Huns,3edcllcileut  fon  fils  Childcric. 

, Il  eut  pour  Chancelier  Vvidiomarç, ou  Guincnuule,pai  aucuatap- 
...  1 lii  iiij 
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pelle  MomaldusdcHauccfueilie, qui  eue  certc  charge  du  ceinps  du  Roy 
Childerich  filsdcceRoy. 

4.  C H 1 L D I R.  I c H , fils  du  Roy  Merouec  & de  la  Roine  Metina, 
^ fut  apres  fon  pere  Roy  de  France,  charte  par  fa  fubjetsà  caufe  de  fa  vices, 

& /Egidms, ou  Giionmisàfit  place, mais  finalement  rappelle , & Gilon 
charte  parrentremiieda  Chancelier  Guinethault.  Certui  ci  ertendit  les 
bornes  de  Ton  Royaume  iulquesà  la  riuiere  du  Loyre. 

Roine.  La  RoinelàfemmefutBafine,filledc  VvidelpheRoi  d'Auftrafie,  Ü- 

3uclle  quitta  Ton  matiBafin  Roi  deThuringe, chez  lequel  le  Roi  Chil- 
erich  s'elloit  réfugie  durant  Ibn  mal -licuti  & cette  Roine  en  deuint  ft 
amoureufe  quelle  le  fuiuit , & il  l'efpoufii , de  laquelle  il  eut  Clouis  qui  fut 
• Roy, Audefiedematieeà  TheodorichRoy des  Oftrogoths,  & Lanciel-; 

de,quinefutpas  mariee. 

PreminRoi  5.  Clo  V I S , fils  du  Roy  Childcrich  & de  la  Roine  Baflne,  fut 
Chicftica  apres  fon  perc  Roy  de  France  : il  fit  mourir  Siagriusfilsdudit  Gilon, gai- 
gna  la  bataille  deTolbiachcontrclcsAllcmands,àcaurcdequoi il  fe  fifl 
Chrertien  , & fut  baptife'  par  (âinâ  Rcmi  Archcucrquc de  Reims, qui 
l'oignit  & facra  de  l'huile  de  la  (àinâc  Ampoule , qui  futappotteedu 
CieTpar  vneColombe  au  bapccfrac  de  ce  premier  Roy  Chrelben  ; dela- 
qucllc  Ampoulcoufiole,du  depuis  on  a oinâ  & Gtcré  lucccrtiunncnt 
tous  nosRoysTresChrcftiens.  Et  ce  fut  lors  qu’il  changea  fa  Arrooi- 
des  .-car  aulicuqueluy  & fa  predecertcurs  porcoient  de  guculcsà  trois 
Oiad«mcsoucrapaUKd‘or,il  pTintd'azurauxfieursdcLisd'orlànsnom- 
bre.  Il  fubjuga  la  moitiéduRoyaumedcBourgongne, laquelle  il  bailla 
iOdefilusfreredeGundcbault  Roy  deBourgongne  , & apres  la  mort 
tantd'Odefilus  quedeGundcbauIt,illcraificdecoutle  Royaume,  coin  • 
meyayantdroiâ  àcau(cdclaRoync(àfcmme,puiscntendic  vnepartic 
àSigifinondfilsde  Gundcbaut.lldcÆtAlarichRoydcs  Vvifigoths  de< 
uantPoi£fiers,&cnfuitKRaguiereDucdc  Cambray  & Artois.  Il  en- 
uoya  à i’Eglifefàinâ  Pictrede  Romela  Couronne  d*or  qu'il  lui  auoit  crté 
enubyee  par  l'Empereur  Anartalc  : Fut  artàilti  pat  fon  beau  -frere  Theodo  - 
rich  Roi  des  Qrtrogoths, lequel  auecvne  armee  de  quatre-vingts  mille 
hommes  temirt  Tnooloufeenlapuirtànced'Amalrichfilsd’Alarich  Roi 
des  V vifigoths  : 3c  commeClouis  fe  pteparoit  à la  vengeance  contre  fon 
. beau  fircrc , il  mourut , & fût  enterré  en  l'Eglileûinâ  Pierre  6clàin£t 
Paul,  laqucIlenoûsappellonsauiourd'huilàinéfeGaieuiefuc,  6c  laquelle 
le  Roy  Clouis  auoit  iàit  bartir. 

Roine.  La  Roine  ù femme  fût  fainirte  Clotilde , fille  de  Chilperic  frere  de 
Gundebanlt  Roi  de  Bourgongne,  de  laquelle  il  eut  Ignomerc , qui  mou- 
mtieunc,ChildebertRoide  Paris , c'dlà  dire  de  ftance,  Clodomire 
Roy  d’Oricans , Clotaire  Roi'deSoiflbns,6efinaletncntde  France,Clo- 
tildcfctntncd'AmauryRoidcs  Vvifigoths  en  EQiagnc , & Sichilde,ou 
Tich)lde,qaifutR!eligKa{è.  Outre  Icrquclsil  eut  de  quelqu'aucre  Dame 
fiéne  a mi  c,  Ton  fils  naturclT hierri,on  Theodorich,qui  fur  R oi  dcMcts  ou 
’ d'Aartjafic,«ailiantPriacc,lequelduviuaht  du-pcrcfiibjugual'Aquitai- 
ne  6c  rAuucrgnc,  aptes  la  mort  d’Apollinaire  Roi  des  Auucrgnats. 

Scs 
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Ses  Ch^tKcUcrs  fuient  Aurclian , ^ aprci  luy  (âinâ  Meflo  Eucfquc  chmcelitn. 
de  Rennes  en  Bretagne.  Outre  lefquels  Vincent  de  Bcauuais  y met  vq 
ceriam  Patuius,Ouc&  Intendant  desallàircs,qu‘ilrangcaprcsle  Chan- 
celier Momaldus , & après  Parulusilymctvnnommélnioriorusi  ileft 
mal-aife'  dcfçauoirdiftinâcmentqucllcsfiircntleurs  charges. 

La  hxicfmc  ac  dernière  colomne  de  ce  Siècle,  qui  eft  de  l’origine  des  o,igioe  de* 
choies  & des  petfonnesilluftres,  nous  fait  voir  l’origine  de  certains  R.oy-  Ro/âunm. 
aurocs  qui  n’ont  pas  elle  de  longue  duree. 

[éihélo^e  OH  ^Ums. 

L’An  de  Gtce  411.  qui  fût  l'an  11.  du  Papelnnocentpremief.I'an 
xo.derEmpcreurHonorius,  Sc  l’an  5.  de  l’Empereur  Theodofe 
dcuxicfine,quifûtrannee<jueles  Vvandales , Alains  & Sueues  s’arre- 
llercnc  en  Efpagne  , Rapleudial.ou  Rozopedianl,RoidesAlains,eut 
pour  ù part  la  Lufitanic , laquelle  auiourd’hui  nous  appelions  PortugaL 
Mais  les  Alains  s’eftans  accordez  auec  Valia  Roy  des  Vvifigoths,  par 
amour  ou  par  force,  ayans  elle'  vaincus  auec  leur  Roy  Ataces,  ou  Aeûa- 
ches,ou  Vtacus,l’an  414.  ils  furent  incorporez  auec  les  Vvifigoths,  Se 
furent  appeliez  d’yn  commun  nom  Gothalains , & depuis  Gotholans*  Se 
leui'  pays  qui  fut  vnc  partie  du  Royaume  d’A  ragon , appelle  Gotholanie, 
&p.wçorruptK)ndc langage Catalansflt  Cathaloigne.  Quelques  autrei 
plains,  ou  partie  de  ceux  d’Efpagne,  s'artellerent  prés  de  lariuieredu 
Loire  en  France , qui  du  temps  d’Anla  auoient.vn  Roy  appelle'  Sangipan, 

&apres  vn  Rsogo$,maiscclan‘apaseudcfuitte,ill^td’auoirveu  l'ti 

tigine  des  Caulans  Se  Cataloigne  d’Efpagne. 

4 1 

Sueues  ou  Calice,  Portugal, 

t ï 

La  meCne  année  41a.  Hermeiich  Roy  des  Sueues , eut  pour  là  part 
le  Royaume  de  Galice  en  Efpgne,&  fes  fucceffeurs  fe  mainrindrôil 
logement  contre  les  V vifigoths,  & y regnerent  iufques  à dix  Rois  fuc- 
cellmementià/çauoir,.  a 

: I-  Hcrraerich , qui  fut  le  premier,  l'an  41X. 

Z.  Ricila  fbn  fils. 

}.  R iciarius , qui  fut  vaincu  par  Theodorith  Roy  des  Vvifigoths, 

4.  Rofimond  Ton  fils,  ° 

J.  Maldra  fon  fils. 

6.,  Arefnmndfbn  fils.- 
. 7.  Thcudcmirc,quifùicf1eu  l’an  571. 

M.  Mir«n  fon  fils. 

9.  EuricfbnfiU.quifijtpriuidelavie&duRoyaamepatfonfuc: 

ccUeur.  * . 

10.  Adenca  vfurpateur  duRoyaume,  lequelfiit  vaincu,puîi  rend» 

Moiqe  paLeomgüdeRoydes  Vvifigoths , Se  leRoyaumedes  Sueues 
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annexé  à celuydes  Vvifigoths.quidu  depuis  fût  poITcdé  par  les  Arabes 
&Sarraftns,  & finalement  donné  par  le  Royd’ErpaigneAphonfe  CxicC* 
me  à Henry  Comte  de  Lonaine,  qui  lui  donna  le  nom  de  Galice,  com- 
me aulU  celui  de  Portugal  à la  Lufitaaic. 


FRANCE. 

A L'an  410.  on  voit  le  commencement  des  Rois  modernes  des  Fran- 
çois .dcfquels  y ayant  en  nos  demonftrations  vnc  colomnc  parti- 
culicrc,  auec  application  de  leurs  noms  & des  années  de  leur  régné  à la 
làiniSc  Chronologie , puis  des  difeours  généalogiques  de  Siècle  en  Siede 
fur  les  Rois,  il  n'en  (erapas  icy  dit  dauantage. 


i-  4 


4.  7- 


ITALIE. 

L'An  de  Grâce  47«  ou  477.  qui  fut  l'an  9.  du  Pape*Simp!ice , l'an 
j.  de  l'Empire  de  Zenon,  & l'an  premierdu  mifcrablcregned'Au- 
guftule,3c  l'an  18. ou  1 9.  du  règne  de  noftre  Roy  Childcrich , furie  desbris 
de  la  Monarchie  Romaine,  & particulièrement  des  Prouinces Occiden- 
tales, Odoacer  Roy  des  Scythes  ou  G oths, appeliez  Heruliens  3c  Turi- 
iiijgiens,  habitans  jadis  des  pays  qui  du  depuis  turent  appeliez  Valachie, 
Ppilfic  & Pomeranie , ayant  vaincu  Oreftes  & fon  fils  Auguftule,  fc  ren- 
dit le  maiftre  de  touteritalie , & s'en  qualifia  le  premier  Roy.Theodorich 
Roy  des  Oftrogoths,  ayant  vaincu  Odoaccr , comme  nous  auons  défia 
veu,  fut  le  fécond.  Athalarichfonfils, le  troifiefme.  Amalafuntha  fâ  fille 
auec  Theodat  fon  mari , eurent  le  quâtficfme  rang.  Mathafiinta  leur  fille 
& Vvictiges  fon  mari,  curent  le  cinquicfme.  Mais  Vvittiges  ayant  efté 
vaincu  par  Belilàire  General  desarmees  de  l'Empereur  luftinian , il  fût 
menécaptif  à Conlbuitinople , & lors  quaii  toutcV  Italie  fut  réduite  à Fô- 
beylTance  de  l'Empereur  : Ncantmoinsle  rellcdes  Olhrogotfasy  efleurent 
v{i  Ildebalt,ouTheudibalt,qui  futIcfixiefmeRoy  d'Itahe.  Alaric  fiitlo 
feptiefme.  EtTotila  le  huidielme  & le  dernier , lequel  ayant  valeureufc- 
ment  rcftablilesalfaircsdesOfttogoths  en  Italie, fie  régné  heurefement 
vnzeans,futen  finvaincu  & mis  à mort  par  Narfêi , Lieutenant  de  l’Em- 
pçtcur^  ainfi  l'an  de  Grâce  55).  print  fin  le  Royaume  d'Italie,  com- 
mencéparOdoacer,apres  qu'il  cutduré  quelques  foixaatc  fie  lèize  ans. 

La  mefmc  qualité  de  Roy  d'Italie  print  Pépin  fils  de  Charlemaigne, 
qui  en  fut  couronné  à Rome  l'an  801.  fie  aprealuyfonfiIsBcrnard,l’an 
Su.  Mais  Pépin  dcuxicllnc  filsdudit  Bernard  en  fut  priué  par  fon  grand 
onclel'Empercur  Louyslc  Débonnaire  -,  3c  de  ce  Pépin  deuxiefinc  furent 
fils  Berriard , Pépin  troifiefme,  fie  Hebettquifqt  Comte  de  Vermendois. 
etc  de  l'autre  Hcbett  Comte  de  V ermendois,quifift  mourir  dans  fespri- 
ns  qoftte  Roy  Çharles,  dit  le  Simple.  /. 

raieillc  qualité  auflipiinc  Louysfilsde  l'Empereur  Lothaircjquifùc 

de- 
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déclaré  R oy  d'Italie  l'an  S ]0.  lequel  ne  lailTa  qu'vne  feule  fille  nommée 
Hermingarde  , qui  fût  marice à Bozon, lequel  fc  fillRoyde  Bourgon- 
gne  & de  Prouence , en  ' 


aamed'lcalie:&  icy  finirons 
fept. 


laquelle  Hermingarde  eut  fin  tout  ifàit  le  Koy 
lirons  nous  aulü lesdifcoursduSiecle  quarante* 


SIECLE  XLVIII.  DV  MONDE, 

Et  U V I.  de  U Grâce. 

CE  quarante- huiâicfme  Siccle  dit  Monde,  quifevoità  la  48.  page 
dcnosdcmonfiracionSjcftcomporédefix  colomnes. 

La  première  colomne  contient  la  fuitte  des  années  du  Monde  depuis 
l’an  470i.iufquesà  l’an  4800. le  tout  inclus. 

La  deuzicfmc  colomitc  contient  les  années  de  nos  preuues  ou  la  fuit- 
te  d'icelles , qui  font  I es  ans  de  la  Grâce  depuis  l'an  joi.  iufques  à l'an  600. 
le  tout  inclus. 

SVITE  DES  PAPES. 

5 J.  ^ A I N CT  Ho  R M is  DA,né  dansFrafclbno,  ville  de  la  çhampagned'I* 
, jtalic,filsdeIuHus,  fiit vnanimement  efleu  le  lâ.Iuillct , & fût 
Pape  neufans  dix  iours , ou  huiét  ans  dix  -fept  iours  : Il  en  eferiuit  au  Roy 
Clouis,  qui  lui  enuoya  vnc  Couronne  d’or,  &:  lePapefififainâRcmi 
fon  Légat  en  France  : Et  ayant  receu  lettres  aufii  de  l'Empereur  Anaftafc , 
il  lui  enuoya  fes  Légats , pour  voir  s’il  y autoit  moyen  de  reiinir  à l'Eglife 
les  Eglifesd’O rient,  toutes fehifmatiques , Sc  la  plufpart  Heretiques  ; âc 
voyant  que  l’Empereur  faiToit  plus  de  mine  que  d'eifee  pour  fcreconci* 
licraucclui , il  lui  enuoya  derecheffes  Légats  en  faucur  de  l'Archcuefque 
4'£pirc  qui  s'elloit  reconciliéàl’Eglife.  En  fin  l’Empereur  ayant  cflé  bruf- 
léparlefeudu  Ciel,  lullin Ton fucceficur & bon  Catholique,  eferiuit  au 
Pape,&lePapcàlui,  &fiil  tenir vn Concile, auquel  fut  refolu  fuiuant 
les  Decrets  de  fcsptedcccireurs,queles  Eglifes  d'Orient  feroient  rcccuës 
à la  Communion , pourueu  quelenom  d'AcaciusfuIl  ode  du  fainél  rool  - 
le,  comme auili  ceux  de  Eupliemius  & Macedonius,  Patriarches  de  Con- 
dancinople  : Sc  cependant  les  Euefques  de  Oatdanie,  d’Efclauonie  Sc  d'E* 
pire  ou  Albanie , ic  rangèrent  tous  d’eux- mefmesau  Pape , dequoi  il  don- 
na aduis  à fon  Légat  en  France  CelàriusArcheuefque  d’Arles  : Sc  denou< 
ueau  enuoya  fes  Légats  à Condantinople  pour  la  reünion  dexetteEglife: 
Ce  qui  fut  heureufement  accompli  l’an  51 9 . le  propre  iour  de  Pafques.  Et 
ainh  furent  efiacez  les  noms  d’Acacius  Hcretique,  deFlauitas,£uphe- 
mius . Macedonius  2c  Théophile  Schifinatiques,  du  roolle  facré  de  Con- 
dantinople.  Il  donna  pareillement  ordre  au  remuement  desMoinesde 
Scitye , qui  accufoieut  Viâot  Diacre  d’edre  Ncdorien , au  lieu  qu’eux 
edoient  Éutichiens,  L'Eglife  d’Antioche  fut  auHi  réunie  i comme  auflî 
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celle  d'Alexandrie  parrauthorité  de  l'Empereur  receut  vif  EuelqueCi* 
tholtquc.  Ec  Hildetic  fils  d'HunnericRoydes  Vvandalcs  apres;Trafa- 
mond  rappellatouslesEucfqucs  & preftresqui  auoient  eftéchaflez  : Je  en 
fin  mourut  làin£I  Hormifda  le  6.  d'Aoufil'an  51}. 

54.  S.  I E A N , natif  de  Tofeane , fils  de  Conftantius  , fut  Pape 
deux  ans  neuf  mois  quatorze  iours,  le  Roy  Thcodotic  le  contraignit  d'al- 
Icrà  Conrtantinoplepour  effayer  d'obtenir  derEmpercurluftin  qu'il  ren- 
diftles  Eglifesque  l'on  auoitollees  aux  Ariens,  & il  alla  parmer  iufqucsà 
Corinthe , où  on  lui  prefta  vn  cheual , fut  lequel  ayant  vne  fois  monté,  il 
ne  voulut  fouffrit  que  la  Dame  qui  le  fouloitmontcrymontaft  plus,  am 
rapport  delàiiitl  Grégoire  : Et  eftantarriuéàConftantinople  il  donna  la 
veuëàvnaueugle,& l'Empereur  lui  allaaudeuant , & de  fes  raainsro- 
ccut  la  Couronne  I mpcriale , quoi  qu'il  euft  défia  tcceu  le  Diadcme  par  les 
mains  de  I ean  le  feu  patriarche  de  Conftantinople.  Mais  tant  s'en  faut  que 
le  pape  parlait  pour  les  Ariens,  que  toutauconnaireily  confacra  toutei' 
leurs Eglifes aux  Catholiques, 5: efcriuitauxEuefquesd'ltalie  d'en  faire 
deme{me;àcaufedequoiyeftantderctour,le  Roy  Theodoricle  mit  en 
prifon , &y  mourutifieainfifoufFritleraartytedansRaucnneleiy.May 
jtâ.&vacqua  fon  Siégé 58. iours. 

55.  S.Felix  4.Samnitc,filsdeCa(torius,fijtcflculei.4.iourdeIuil- 
let , & fut  Pape  quatre  ans  dcuxmois  & dix-huiét  iours,&  y fut  cltabli  par 
Theodotic,  quoi  que  Roi  Arien,  qui  mourant  lailTaAthalaric  pour  Ion 
fiiecelTeur , auquel  il  fe  pbignit  de  ce  que  fes  OflSeiers  ti roient  les  E cclefia- 
(ticques  dcuint  les  luges  laies , ce  que  le  Prince  défendit  d'eftre  contiivué. 

tfi.  Boniface  r.natifdcRome.filsdeSigebuld,  ou  SigifuuldGo- 
thique , fut  efleu  le  1 5.  iour  d'O  ftobre , & fût  Pape  deux  ans  deux  iours  : 
contre  lequel  fut  efleu  DiofcoreleDiacrefousHormifda;maisDiofco- 
re  ellant  mon  en  Nouembrc,ledilFerenrfiitvuidc,&:luimourutleis). 
0(aobreran}5i.  Sc  fon  Siège  vacqua  deux  mois  ij.  iours. 

6.  DiosCORE  ^.fHtChcfiu^xufmeSchifme:  Utfloit jardinai 

aiéf  traitant,  & mourut  au  bout  de  iS.  iours  apres  auoir  e/le'esUu , d- 

fresfa  mort  le  P afe  prononça  fentence  ianattme  contre  Ittj^tyant  eftiSi- 
moniaque  ! midt  il  en  fut  ahfouspar  le  Paoe  rtgapet. 

Iean  r. dit  Mercure,  Romain , fils  de  Projet , fut  Pape  troj;  ans 
quatre  mois  & quelques  iours,  vers  leaucl  l'Empereur  lultinian  enuoya 
en  Ambaflade  Hypatius  Eucfque  d'Ephefe , ficDemetrius  EueC  dePhilip-. 
pes, cotte  lesMoines  Acœmeres,ou  non-dormâsCyrus  &Eulogiu$  niants 
qu’on  fuit  obligé  de  confèlTer  que  la  fainéte  Vierge fiift  propreiriéntla 
Mere  de  Dieu:  ce  que  le  Pape  condamna , & fift  refponle  auxlctrrcsdc 
l'Empereur,  duquell'an  5j5.il  obtincquenullcprcfcripcion,autrequedc 
cent  ans,  ne  courroit  contre  l'Eglifc  Romaine,  ny  contre  celles  qui  fe-- 
roient  vnics  à fa  Communion , & au  mois  de  luin  il  décéda  au  mcfme  an, 
& vacqua  le  Siège  fix  iours. 

58.  S.  Agapet  , Romain, fils  deGordian  Ptcflre,eftoit  Archidiacre  quand 
3fiit efleu  Pape, &ttes.doéle,gouucrnavnze mois  dix-huidt  iours, ou 
vn  peu  plus  d'vnan  ; à luy  l'Empereur  lultinian  enuoya  lettres  de  compli  - 

ment. 
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ment , aucc  la  profeflion  «de  û Foy.  Il  rclcriutt aufli  aux  Egli(« d' A iThque 
par  lears  Ambafladeuts  : puis  le  Roy  Theodat , fuccetor  d’Athalaric, 
ayant  tué  URoineAmalalunthefafcrame.quoŸqu’ils'cn  fuftcxcufé  vers 
rEmpereur/tenpourfuiuit  ilia  vengeance  pat  (on  Lieutenant  BcliGure;Ii 
qu’ayant  perdu  la  Sicile  fle  la  Dalmatie,  il  s’adrelTaauPape,  Celui  dit  qu’il 
mettroit  au  fit  de  rcfpee  toutefl  talie,i’il  ne  fiifoit  en  forte  querEmpeteur 
rappellaft  fes  arrnees  : à caufe  dequoi  le  Pape  alla  en  perfonne  à Conftanti- 
nople,&  en  chemin  fiiifanril  rendit  la  parole  à vn  muet  de  naiflàncc  qui 
eftoit  boiteux, &:  le  fit  aller  droit.  Auant  que  partir  il  elcriuitàCifarius.Ar- 
chtuefque d’Arles  ( quiviuoitencorca)  Ce  artiua  à Conftantinople  le  it. 
Auril  5}«.Cd’Empcreurluidonnaderechef  faconfcllionde  Foyparefetir, 
apres  ncantmoinsqu’ileutreconnuqueAntime,  Patriarche  deConftan- 
tinoplcjclloit  hercdquc,  & qu’il  ne  vouloir  confitlTer  qu’il  y euft  deux  na- 
tures en  Ch  RI  ST,  qui  fut  banni,  quoiqu'il  fuftpotegéde  Théodo- 
re Impératrice:  puis  mourut  à Confbntinoplo  deuantlemoisdcMay,Cc 
fon  corps  fut  potteà  Rome, Ce  enfeueli  le  i o.Septembre,qui  eft  la  iour  que 
rEghfe  Romainecclebre  annuellement  (à  Fefte,  Ce  vaquale  Siège  vn  mois 
vingt.  huHÜiours. 

59.  S.  SiLvERivs,natifdelaChampagneenIulic,filsdeS.Hot- 
mii'da  Pape, fût  Pape  enuiton  quatre  ans,  troublé  au  commencement  par 
Vigilius,  Diacre djAgapet,  àceporté  pari' impératrice  Théodore;  Ce  de 
faiet,ayant  prins  Rome  fur  Vittigcs,Roides  Goths,creéaulicu  deTheo- 
dot  qui  eftoit  mort,Celedit  V ittiges  cfhnt  reucnuaflîcger  Rome  auec  vne 
arince  de  cent  mille  hommes,  Bchûire,  Lieutenant  derEmpercur,  enuoya 
en  exil  à la  Grcce  Silucrius,  Ce  conftitua  ledit  Vigilius  à place.  Mais 
le  Pape  Silucrius  cftantarriué  à Patara,oùilauoitcftérclcgué,Œucfquedu 
lieu  alla  teprefenter  le  tort  qu'on  lui  fiifoit  à l'Empereur, lequel  ordonna 
qu'il  retourn.aft  à aomc;mais  Bclifairc  le  liura  csmains  de  Vigilius, qui  l'cn- 
uoya  dans  Tiflc  de  Palmarie , où  il  mourut  de  faim , Ce  auant  que  mourir 
prononça  fentcnce  d'anatheme  contre  V igilius , alÉfté  de  4.  Eucfques  qui 
î’ertoient  venu  voir  en  ladite  lHe:il  mourut  le  1 o.de  luin  l’an  540.(oufTrant 
geneteufemen  t fon  martyre, Ce  vaqua  le  Siège  depuis  (à  mort  fix  iours. 

7.  ViGiLivs,  Di4credjtg4fet,futle7.^mi-Pafe,&-chefdu 
y.fchifmt  : iuréntU  fchifme  il fittouttequt  l'Imptratrice  -vouùit,  m<tk 
4ydnt  feeu  U mort  Je  S.Silueriu/,  il  feJimitVolontmremeHiJit  Pét[>at,& 
Uiff*  procéder  à nouHcüe  tfleflien. 

60.  V I G I L I V s donc,  R,omain,  fils  de  lean  Conful,s’cftant  definis  lui 
mefmes, aptes  auoit  rai  t vnc  déclaration  de  la  Foy  Catholique,fùt  légitime- 
ment ellcu  Pape  Segouuerna  fdzeans,ou  enuiron.L’Erapereur  CeMennas, 
PatriarchedeGonftantinoplc, ayant Iccufijn  de(ftion,ki  eferiuirent  let- 
tres de  congratularion,Ce  lui  à eux.  Ce  confirma  lés  anathèmes  donnez  con- 
tre Seucte  Parti , vfurpateur  d'Antioche,  Pierred’Apamenc,  Anthime  de 
Conftaminople,Theodofed’Aleiandiie,Ce  Antoinede  Verfantes,  héréti- 
ques Euricheans.  L’an  544.  ilprcferua  pat  (â  prudence  Rome  de  Torila 
Roi  des  Goths,  Ce  eftant  rcquisde  l’Empereur  luftinian,il  alla  à Conftanti- 
Rople,Ces'embarqual'an  j4C.CepalGtpar  laSicilc.d’où  il  enuoya  grande 
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quantité  de  bleds  à Rome,&  l’an  547.atTiuaàConftantinoplc,oùrEmpe* 
rcur  alla  au  deuant  de  lui  ; & y eftan  t il  dcfnia  genereufemenc  à H mperatri- 
ce  Thcoddre  d’accomplir  ce  qu’il  aooit  promis  auât  qu’il  fuft  légitime  Pa-  ^ 
pe.  à fçauoit  de  reftablit  Anthime  au  Patriarchat  de  Conftantinople.flc  alla 
fl âuantquil excommunia l’Impetatrice.  D’ailleurs rEmperetfr luftinian 
ayant  requis  la  condamnation  de  Théodore,  Euefque  de  Mopfuefte,  d« 
l’Epiftrcd’l  be, Euefque  dé  Edcffe,  & des  eferits  de  Theodoret,  Euefque  de 
Cyr,conttcCyrille,ilyeutlàdeirusdeuxdiffetente5opinions  fi  violentes, 
les  v’nstenans  qu’il  les  fàlloit  condamner, les  autres  qnenon,qii‘ilfenibloic 
que  toute  l’Eglife  s’alloit  tendre  fchifmatique,&yeneutmcrmesdcsOc- 
ndcnaui  qui  efcriuirent  contre  Vigilius  furce  fujet,prce  ou’il  auoit  remis 
1-afFaire  au  prochain  Concile  general.MaisTheodore,  Euefque  de  Ccfarec 
cnCapadoce,nelailTapas,patEdia:derEmpercur,decondamnerccs  trois 
poinas,  nonobftantioppofition  de  Vigilius,&  fit  beaucoup  d’autres  in- 
folencesiàcaufedequoy  Vigilius, quoy  quequaficaptif.l’excomrounia,& 
auec  lui  Mennas,  Patriarche  de  Conftantinoplc  : & lors  palTant  la  mer , & 
fonât  de  l’Eglife  de  S.  Picrre,où  il  s’eftoit  mis  en  feurcté,il  s’en  alla  en  Chal- 
cedoine,  dans  l’Eglife  de  fainde  Euphemic, apres  qu’il  eut  rcceu  vn  foufflet 
dansConftantinople:  eftant  là,  l’Empereur  lui  enuoya  des  AmbalTadeurs 
poutle  faire  rctoumerà  Conftantinopieimais  il  n’en  voulut  partir  que  pre- 
mièrement l’Empereur  n’euft  reuoque  les  Edids  qu’il  auoit  faits  contre  les 
trois  chapitres  i & là  efcriuit  vne  Epiftre  vniuetfclle  à l’Eglife , rendât  com  - 
ptede  tout  cequi  fc  palToit  entre  lui  & l’Empereur.  Mais  il  reuoqua  fes 
Edids,&ThcodorcEaefquedeCçfaree,acMennas,allercnt  trouucr  le 
Pape,&  luiayans  demande  pardon  fc  réconcilièrent  auec  lui. 

Cependant  vn  Concile  general  futrefoluàConftâtinople,maisle  Pape 
n’y  voulut  afilftet,  parce  qu^il  n’eftoit  pas  libre , & que  l’Empereur  y fit  en- 
trer tous  ceux  de  fa  fadion;  contre  lequel  Empereur  IcPape,  deceparluy 

prelTé,auoit  eferit  vn  liurc  poutle  foufticn  des  trois  chapitres,  lefquels  hitét 
condamnez  en  ce  Synodc,compofc  de  i < 5-Eucfqu«l’an  555-  cft  neàtmoins 
declatcce  ConcÜe œcuménique  & le  5.  general . parce  quedudepuisil  fiit 
apptouué  parles  Papes.  Mais  pour  lors  Vigilius,  3c  les  Ecclefiaftiques  qui 
eftoicntauecluy,furcntcnuoyezcn  exil,&  du  depuis  rappeliez  l’an  j54.au- 
qucl  temps  il  confirma  le  j.  ConcÜe,  quoy  qu’il  euft  elle  en  particuUer 
d’aduis  contraire.  Il  accorda  à l’Empereur  que  l’Euefque  de  la  première  I u- 
ftiniane,iadis  appellécTautefia,ville  d’Efclauonic,portcroit  le  Pallium,  ce 
que  fes  predecelTcurs  auoicn  t tefiifc,  ne  voulant  nuire  aux  autres  Métropo- 
litains. 1 1 condamna  auffi  O tigene,quoy  qu’il  y eufUongtcmps  qu’U  eftoic 
mort  ;&  mourut  luymcfincs  de  la  pierre  dans  la  Siale  l’an  jjj.foupçonnc 
d’auoireftc  cmpoilbnnc  pat  Ion  fucce{rcur,maisfauircmcnt. 

61.  Pelacivs,  Romain, fils dcleanVicarian.fùtPapedixansdix 
mois  dixhuid  louts,  3c  fut  confacrc  par  vn  fimple  Preftre  d’O  ftie,  foit  que 
les  Eucfquesnc  levouluffcnt  entreprendre  parce  qu’on  l’accufoit  d’auoir 
fait  mourir  fon  predeccireur , foit  parce  qu’il  vouloir  déclarer  le  dernier 
Concile  deConllantinople  cEcuraenique,  6c  que  les  Euefques  Occiden- 
caux  croyoient  qu’il  eftoit  contraire  6c  dcrogeoir  aux  quatre  premiers , a 
caut  dequoi  la  ^us-pan  tcfufcrcni  de  reccuoirceCôcile  pour  general,*  fç 
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diuifctcntd’jucclc  Pape,  mais  ils  n«ftM-cnt  pas  fuiiiis  du  peuple.  Cepen- 
dant noftreRoy  Childebert  luy  enuoya  en  ambafl'ade  Ruffin.pour  fçauoir 
s’il  s’eftoit  departy  de  la  Foy  des  4.premiei«  Conciles  en  adhérant  au  j.  fur- 
quoy  le  Pape  enuop  vnc  exa(2cprofeflîon  de  fa  Foy  à l’Eglife  Galliand,& 
puis  mourutle  i.de  Mars. 

6i.  I B A K J.  furnominé  Catellin, Romain, fils  d’Anaftafc,  homme  il- 
luftrc, fut efleu Pape leiy.MarSj&gouuema dix  ans&quelqucs  mois.  Il 
repatria  le  Lieutenant  de  l’Empereur  luftin  auec  les  Romains , & le 
Ichifine  des  Euefqucs  de  Venife,  Iftrie,  & Ligurie  n’eftant  encorcs  finy , ils 
aduifercntl’an  j7o.deconftituer  leur  Prélat  fouucrain  à la  place  du  Pape 
Paulin  Archeuefque  d’Aquilee, lequel  dcpuisce  temps, & fes  fucceffenrs , fe 
font  qualifiez  Patriarches.  Il  decôlale  treiziefmc  luillet , l’an  cinq  cens  fe- 
ptante  fix. 

dj.  B E N O I s T , furnomme  Bononus,ou  Bonofus,Romain,filsde  Bo- 
niface,fut  Pape  le  id.  May  de  l’an  yd.flc  gouuerna  4.ansa.mois  i4.iours,au- 

3ucl  tcmpslesLombardscnuahirent  toucel  lcalie,  & le  Pape  mourut  le 
ernier  lourde  luillet  l’an  cinq  cens  feptante-neuf,  & le  Siège  vaqua  trois 
mois  dix  iours. 

S4.  Pelagivs  t.filsdeVvinigild,nomdeGotli,futPapeIcvn- 
aiefmc  iourdeNoncmbrc,efleupar  le  Clergé  lors  que  les  Lombards  te- 
noient  Rome  allîegcc,&  gouuerna  douze  ans  deux  mois  vingt-  fept  ioun. 
Durant  des  années mifcrables  & tres-calamiteufes , il  fit  vn  liure  contre  les 
Schirmatiques  pour  le  cinquiefme  Concile;  puis  ayant  fait  Diacre  làinft 
Grégoire, il  l’enuoyavers  l’Empereur  Tibere  fécond  en  qualité  d’Apocti- 
fiaircou  Deffenfeutde  l’EglifcRomaine,qucnousappellonsauiourd’huy 
NonceduPape.  Puisl’ancinqcensquatrc-vingtsquatre,fc voyant  prefle 
dcsLorabards,conduitspar  Antharich,r»n  de  leurs  Ducs,  il  enuoya  de- 
mander fecoursà^  ybete  & au  Roy  de  France.  Mais  par  le  miracle  de  la 
clef  de  fain<a  Pierre,  rrouuee  par  vn  Lombard,  lequel  la  voulant  mettre  en 

(jieces  parce  qu’elle  eftoit  d or,  Sc  s’eftant  luy  mcfmes  tue  du  coufteau  qu’il 
a vouloir  couper,  Sc  Minulphe  Lombard,Catholiquc,rayant  teleuee  fans 
peur,  à caufe  que  nul  des  Lombards  ne  l’ofoit  toucher  depuis  celuy  qui  s’e- 
ftoit tué,  le  Roy  Antharich  en  fit  faire  encores  vne  d’or,  & les  enuoja  tou- 

tesdeuxauPape.  PuisayantfceuqueTybereeftoitmort, &queMaurice 
eftoit  Empereut,il  luy  enuoya  fon  Archidiacre  Laurent  pourApocrifiaire, 
Sc  rcuoqua  Grégoire,  de  la  plume  duquel  il  fe  feruit  contre  les  Schifmati- 
ques,  lelquelsayantplufieurs  fois  recherchez  amiablemcnt,  enfin  il  eut  re- 
coursaubrasfeculier,& employa  contr’euxSmaragde,ExarqucdeRaucn- 

ne,lequelrengca  à la  vérité  trois  Euefques  de  l’Iftrie,qui  abandonnèrent 
les  Schifmatiques  à caufe  des  trois  chapitres  du  Concile  de  Calcédoine 
condamnez  pat  le  cinquiefme  Concile  general.  Puis  s’cûant  oppofé  à 
lean,  Patriarche  de  Conftantinople , qui  le  vouloir  qualifier  Euefque  vni- 
uerfel,&  Ëut  voit  comme  il  eftoit  inferieur,  & tous  les  Euefqucs  au  Pape, 
enfin  mourut  ftappé  depefte  le  8.  Feutict  l’an  5>i . fie  vaqua  le  Siégé  C.mois 
1 5.  iours. 
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,.#5.  S.  GREC0tR.E,ditIeGr»n4yRomaindenation,i(ruduPape 
Fcliï  3.  CUC  pour  pcreGordian  & poat  mere  Siluic, laquelle  auec  deux  de 
fobelIcsfoEurs,  Æmiliane  &T»rlille,focursde  fon  mary, s’acquirent  pt 
leurs  mérites  le  nom  de  Saindes"  en  l’Eglile.  Il  fut  Papclc  croificlme  lourde 
Septembre.  11  futtrcs  fçauant.ac  tcllcmcntaduanccauxchatjees , qu'il  foc 
Gouucrncurdcla  villede  Rome:  puisayancfondcnxMonaiteres  en  Sici- 
le, de  fon  propre  bien,  il  fc  rendit  Moine  fous  l’Abbe' Valentius  dans  Ro- 
me,d'oùlc  Pape  Pclagiuslctira,  & lefit  Cardinal  & fon  Nonce  auprès  de 
rEropcrcucTybçre;  & enfin  fot  Pape, apres  toutesfois  qu’il  eut  payé  le 
tribqt  àrEmpçrcür,accouftumé  d’eftre  paye  parlesnouueaux  Papes  dcpuii 
la  t yfannic  des  Rois  Gochs,  qui  fc  donnèrent  le  droid  de  confirmer  les  Pa- 
pes; de  laquelle  con firmation  Grégoire  voulut  difluader  l'Empereur  Mau- 
rice par  fcslcctres.commcinjufte&tyrannique:  & cependant,  en  atten- 
dant les  volontcz  du  Prince, il  nelaiira  pas  de  donner  ordre  à dcûourner 
Icflcaudclapcftepar  prières  8c deuotions:  puisayant  obtenu  la  guetifon 
delà  ville, illedeftobafoyantlaconfirmationauPapat;  mais  eftanttrou- 
ué  dans  des  lieux  folitaircs.il  fot  ramené  Sc  eftably.  Donna  ordre  àlafomi- 
ne  delà  villc,&  fc  prépara  de  refifteraux  Lombards.  Fit  fon  œuutcdu  foin 
Paftotal.  Donna ordreauxEgJifesdepcuplecsd’ltajic,8càrcünirlcsSchifr 
matiques,ôc  notamment  cellcsdcNaples,  àquoy  l’Empcreuraïda  par  fon 
Edid.  IlcfcriuitvneEpiftreSinodiquc  àtous  les  Patriarches d’Orient  fur 
le  deuoir  des  vrais  Pafteurs.  Eut  foin  ttcs-particulier  de  maintenir  8c  conte- 
nirlcsEcclcfiaftiquesàleurscharges&deuoirs.  Eutfoindc  lacôfcraarion 
des  biens  de  l’Eglife,tant  en  I talic,qu’ Afftique,8c  par  tout  ailleurs.  Efcriuic 
en  France  qu’on  ne  contraignift  pas  les  luirs  de  fe  làirc  bapcifer, 8c  en  Efpa- 
gne,  pour  le  refiouir  de  ce  que  le  Roy  Ricarede  s’cfloic  fait  Chreftien  auec 
(csliioicds;  8c  l'an  1.  de  fon  pontificat  confacra  de  nouueau  dans  Rome 
l’Egli  fc  faindc  Agathe,laqucllc  auoit  cfté  pollue  par  les  G oths  Arriens , 8c 
de  mefmcscn  fic-il  d’vnc  autre  qu’il  confacra  à S.  Scuerin.  Rcünit  à l’Eglifc 
lesEuefquesd’lrbnde,qui  cftoicntSchifmatiqucs,  depuis  la  condemna- 
tion  destrois chapitres.  Fit  lufticeàgrande quantité  d'Eucfques  8c  Prélats 
qui  auoient  appelle  à Rome  des  Sentences  données  contt’eux  : Enuoya  Sa- 
binian  pourLegatàConftantinoplc.  Annullalc  Concile  tenu  en  Numi- 
die.  Fitfonocuuredes 40. Homélies, puis  les liutcs de  fes Dialogues.  L’an 
594.1I  recommença  fes  trauaux  contre  les  Schifmatiques  8c  contre  lesDo- 
natiftes  en  Afrique,  8c  les  Manicheensen  Sicile.  Fit  Chteftiens  les  Barban- 
cins  de  Sardaigne.  Dclïcndit  que  les  femmes  entralTcnt  au  Conuent  des 
Moines.  L’an  595.cirayc  de  faire  vnepaixauecAginulphe, Roy  desLom- 
bars.Rchftaàlcan,PatriarchcdeConftantinopTc,qui  fuppotté  del’Em- 

ficrcur  Maurice  vouloir  cftrcdit  Pontife  vniucrfel.  Entreptint  la  conucr- 
ion des Anglois,cncore$ idolâtres;  8c  lapaixeftantfâiteentrel’Empcteur 
8c Ips  Lombards,quincduraqucdçuxans,  il  en  efcriuic  à Agilulphe  leur 
Roy, 6c  à Theodolinde  fit  femme.  L’iflc  Caprcc  de  l’iftrie  voulant  quit- 
ter lelchifmc.ilrcccucamiablemcntlcurs  Légats, 8c  en  eferiuit  à Callini- 
cus,Exarqucdc  Rauenne.  Fut  longuement  affligé  des  gouttes.  Rcfcut  let- 
eresde  l’Empereur  Phocas,  apres  Ta  mort  de  Maurice,  l’an  fut  cens  cioi^ 
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auccicsirtugesduditEtnpcreur&deLconciafàfcmmcjlcfquellcs  le  Pape 
Hc  remetere  en  l’oratoire  delàinâCefârius Martyr, afin Ijuelepcuplclcur 
tcndiR  la  vénération  accpuflumee  Sc  deue  aux  images  des  Empereurs.  Il 
commit  l’Abbé  Secondin  pour  baptifer  Adoüald,hls  de  AgilulpheRoy 
des  Lombards:  &:  finalement  mourut  le douziefme  de  Mars  l'an  fix  cens 
cinq,  qui  fut  le  troifiefine  de  Pliocas  ; & vaqua  le  Siège  cinq  mois  dix- 
huià  tours. 

E MP  EREVRS, 

La  quatric{mecoIomnc,qui  a deux  bords,  cil  pour  les  Empereurs 
qui  ont  fuccclliucmcnt  vclcu  durant  le  preint  Siccle , à fça- 

uoir, 

. 1 vsTiN,  natif  dclaThracc,dc  miferablcgardcurde  porccaux  qu’il 
cftoit,ayant  quittcle  lieu  de  là  malheureufc  nailIance,Se  fuiui  lcsarmes,par- 
uint  à tel  poinâ,que  apres  la  mort  de  l'Empereur  A nallarc,  vn  certain 
Amantius,£unuqucdcr£mpcrcurdcffiinél,luy  ayant  baille  vne  grande 
fomme  de  denien  pour  la  dillribuer  aux  Soldats , afin  qu’ils  falualTent  Em- 
pereur Theocritianus,  U féreruit  de  cet  argent  pour  luymermes,  Sc  ayant 
cHé  efleu  par  les  Soldats  régna  neuf  ans  deux  mois,Sc  clpoula  Lupicia,ditte 
Euphemia.  Lttm.Egnaùiis. 

I.  Ata  l a b.  I c h , petit  filt  (y  fuccefjeHr4eTheo4»rkhen  IttUtl 
du  temps  de  l'Empire  de  lu^in.  Latms. 

Ela.  Valerivs  Ivstin  t ANvs.filsdelafœurdel'EmpereurltH 
ltin,fit  pat  Ton  oncle  alTocié  à l'Empire  ; aage  de  quarante  ans  il  commen- 
ça de  régner,  & par  Tes  LicutenansBclilairc  & Narfcs,il  remit  quafi  tout 
l'Empire  fous  fon Sceptre;  ilelpoufitThcodorg,  & régna 3 9,  ans.  L^ttu, 
Bgaitm. 

t.  T HEYDATy  s, fuccejfeur  J AuUricenlutlie, fut  tuè. 
i.  V iTiGls,/o»  fuecefJiurtfHt  vmwch  par  Beüifaire,  ^en- 
noyé  k Conjhtntinople,oà  f Empereur  le  fit  f«n  Lieutenunt  "vers  (Eui 
phrdtes, 

3.TotilaBadvla  ujiMt  fuceedé  4 Hildehrand  dr  à î^4- 
truu  fur  les  Gaths  du  Po,fleuue,  print  Id  Ville  de  Rome , finalement 

fut  défiait  par  les  Lombdrds.  Lxtm. 

Fia.  VALERt  VS  Ivstinvs  1.  né  d’vn  Seigneur  de  l'illyric,  84 
de  la  fille  de  lufiinian , fiit  Biit  Empereur  par  fon  grand  pere  : il  efpou- 
fa  Sophia,  régna  vnze  ans,  & mourut  d’vnc  douleur  aux  pieds.  Latuf, 
Egnatius. 

- 1.  A L B 0 V I N , Roy  des  Lombards  , lequel  le  fujcEt  Narfesfit 
Venir  en  Italie  pour  y faire  durer  la  guerre  : mais  %^lbouin  la  fit  fi 
bien  durer,  que  luy  ou  fies  fueceffeurs  pofjederent  la  Lombardie  du~ 
Tant  deux  cens  quatre  ans,iu[ques  au  Roy  Difier,  Lxtus,  Egna- 
tius. 

Tiberb  i.de  ce  nom  filt  adopté  par  l’Empereur  lulUn  a.  &efpou^ 
(4.Ana(lafu , de  laquelle  il  eut  Cnaritia  & Conlbincia , alTcz  heureux 
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concreIesPurcs& infortune  contre  les  Lombards.  Defon  temps  la  lan- 
gue Latine  contncnça  à eftre  perdue  dans  Rome.  LétttuUEgndtitu. 

I.  Clephbs  ayant  efli  créé  Roy  J(s  Lombardt  ofrts  jllboüw, 
fut  bien  toji  lui,  falots  ItfSts  Lombards  diuifereni  t Italie  en  trente 
Ducs  : car  ils  pojfedoienttout  ( excepté  Rome)  depuk  les  S amnites  inf- 
estes aux  /ilpes. 

ICE,  de  Nouire  ou  Secrétaire  qu'il  e(loit,paruint  à l'Empire 
ayant  cfpoureCon(lantina,fillcdcrimpereurTybere,de  laquelle  il  eut 
trois  fils  & trois  filles,  & tout  fiit  tue  par  le  commandement  de  Plio- 
cas , fous  prétexte  de  l'auarice  de  Maurice , qui  régna  vingt  ans,  La~ 
tue , Sc  ea  vcfquit  foixantc-trois,  Egnatisu.  De  ion  temps  on  com- 
mença à parler  des  Turcs  en  Afic , & fût  le  dernier  Empereur  de  ce 
Siècle. 

ROIS  DE  FRANCE.  * 

t 

La  cinquicfinecolomnecIllaruiterucceilIuedcnosRoisquiont  ré- 
gné düran  t ce  Siècle,  à rçiuoir, 

6.  C H t LOEBER.T,  fils  ailhé  du  Roy  Clouis&de  la  RoineClotil- 
de, ayant  partagé  auec  (es  freres , fût  Roy  de  France:  il  maria  fa  foeur 
Clotildc  auec  Amalrich,  Roy  des  Vvifigots:  battit Clochilaire Roy  des 
Dannoi$,qui  l'elloit  venu  aiTaillirpatmer)  chailiafonbeau-frcreAmal- 
rich,  parce  qu'il  traittoit  fort  mal  fa  remmet  parlagea  auec  fon  frété  Cîo- 
tairc  fa  Bouigongncconquifè  furSigi(mund&  Gundemar,  pere  & fils, 
tancpar  icurncreClodomire,  que  par  ledit  Clotaire,  qui  tua  deux  de  fçs 
nepueux,enfansdcClodomire,au(ieude  leur  donner  leur  part  enlacon- 
queife  de  Bourgongne.  Thierry,  Roy  de  Metz,  prtntla  ville  de  Clermont 
fur  ce  Roy,  & Thierry  eftant  mort,  Tneodebert  fon  fils  s'allia  auec  Chil- 
debert  pour  faire  la  guerre  à Clotaire  imais  comme  iis  eif  oient  fur  le  poinâ 
dedonncrbacaille,irsenfûrenremperchez  pat  vne  foudainc  tempefte  de 
pluye,&  apres  ils  s'accordèrent. 

Autempsdu RoyChildebertfûterigee  la  petite  fouueraincté  d'Iuetot 
en  Normandie, vulgairemécappellcele  Roiaume  d'Iuetot;  & ce  en  iàueur 
desheriticrsdcGauticrd'Iuccotquo  leRoyauoit  tuédans  l'Eglifc,c'e(l  à 
dire  félon  quelqucs-vns,Clotaire  qui  eftoit  Roy  deSoiifons,  lequel  pour 
expier  fon  péché  fût  commandé  par  lcPapcAgapct,l'an  553.ou  555,d’eri- 
ger  cette  petite  ibuuaaineté,  au  rapport  de  Gilles  & de  Gaguin,  qui  vf- 
uoicntautcmpsdenoIlre  Roy  Charles  8.  & au  dire  de  tous  les  Hiftorieni 
modetnes  apres  leidits  QiUcs  &;  Gaguin,qu'ils  ont  fuiuy.  Mais  feu  Mon- 
fteur  Denis  Boutiller,  l'vn  des  plus  ooélcs  & fameux  Aduocats  qui  aye  ia- 
maisefte  au  ParlcmentdeParis,àvn  petit  fragment  qu'ü  fit  intitnlé.  De 
fa! fa  repmi  fuetoti  narratione,  imprimé  à Paris  chez  Êmond  Martin  l'an 
mil  fix  cens  quinze,  prouuc  fi  iudideufement  & demonftratiucmcnt  la  fa- 
ble de  ce  prétendu  Royaume,  tant  contre  Gilles  &:  Guaguin  ,que  con- 
tre du  HailiairA;  Baronius  qui  les  ont  fuiuis  , que  i'edimerois  fiiirc  la 
meirac  fitute  qu'ils  ont  faite,  G ie  n’euife  donné  l'aduis  que  i'en  donne 
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maintenant , me  rengeant  tout  à &it  à ce  qu'en  a cfccit  ledit  Boutilicr , 
quoi  qu'il  yenaquidifenten  auoitveules  titres  entre  les  papiersdu  (leur 
du  Belay , qui  dl:  auiourd'hui  Seigneur  d' Y uctot , mais  fi  cela  ell , on  eue 
grand  tort  de  ne  les  produire  à la  pourfuietc  de  l'Arrdt,dté  par  ledit 
Boutiller. 

SousceRoyoncommençadequittetlenomdesGaulespourprendrc 
celuyde  France, quenousauonsauiourd’hui, non (culententpourlepc-  Giulciciuo- 
tit  pays  appelle  Illcde  France,mais  pour  tout  le  Royaume  & tous  les  pays 
qui  fontdcpcndans  de  ce  Royaume. 

En  l'honneurdelàindl  Vincent  le  Roi  fonda  l'Abbaye  de (àin£t  Ger- 
main des  Prez  ,ou  il  fût  enterre. 

LaRoine  fafcmmcfût  Vltrogothe,venuëdesRoisd‘Efpagne,lclon  Roint. 
quelques  -vns , de  laqucl  le  il  n'eut  quç  deux  filles , l'vne  appeÛec  Chrode- 
linde,&  l'autre  Chrosberge. 

Ses  Chanceliers  forent  Injuriofus, ou  Valentinian:mais  i'eftitne  que  Chincelim; 
y alentinian fut  feulement  fon  Secrétaire,  & non  fon  Chancelier. 

■ 7.  Clôt  AtRE , filsauflîduRoy  Clouis&de  la  RoineClotilde, 
foc  au  commencement  Roi  de  SoiiTons , & finalement  en  venu  de  la  Loi 
Salique,  Roy  de  France,  apres  la  mortdefon  frereChildebert , au  pre- 
ludice  de  mes  Dames  Chrodefinde  &:  Chrosberge , IcEquelIcs, comme 
filles, ne pouuoicnt hériter  au  Royaume  de  France.  Il  voulutprendrcle 
tiasdetoutlereuenudes  Ecclefuftiques,  maisrArcheuefquede  Toun 
s'y  oppolà  iâindlemcnt.  11  fillbruflcrvnfien  fils  naturel  appelle  Grane, 
ou  Crâne , auec  fa  femme  Calta , fille  du  Duc  d'Aquitaine , parce  qutGra- 
ne  auoit  prin  s Icsarmes  contrefon  pcrc  : eftant  mort,  il  fût  enterréà  I'Al> 
bayedclàinû  Mcdard  de  SoiiTons,  laqudle  il  auoit  fondcei  il  foc  cruel 
& fort  addonné  aux  femmes  : car  il  en  eut  fepe , outre  les  raaiftrefles,  voi- 
re il  efpoufa  deux  fœurs  toutes  deux  viuances. 

Les  Roines  les  femme  forentdonc  iàinâe  Radegondc , fiilcde  Ber-  Roinu. 
traire,  fteredeBaderichac  HermcnftoyRoisdeThuringe:  La  deuxicC- 
me  fot  Gondioche , quoi  quelle  fort  vefoe  de  Clodomirç  Roi  d'Oricans, 

Sc  ainfi  fa  belle-foeur.  La  troiilcGne  fot  Arigondc,fœut  de  (à  femme 
Gondioche, & toutes deuxviuances.Laquacricfme  foc  Vnxine.  La  cin- 
quicfme  Goideaque.  Laiixiefme  Chenifeua  ,&  la  feptiefme  foc  Valde- 
rade, ou  Vltrodade.vefoede  ThibaultRoideMcts,  arrière  nepucu  de 
ce  Roy  , laquelle  il  laiiTarâclaremariaauccleDucGariualde.DeGon- 
diochc,ouIngonde,ilcutGontaire,qui mourut  ieune  , Contran  , qui 
foc  Roi  de  Boufgongne  6c  d'Oricans,  Cherebert , RoidcFrance,&  Chil- 
dctich , qui  mourut  ieune.  D'Arigonde , ià  troifiefine femme , il  eut  ChiU 
peric  Roi  de  SoiiTons,  Sigibert  Roi  de  Metz,  &.Clotofindc,  fcmmcd'Al- 
bouin  Roi  des  Lombards.  De  V nxinc , qui  n'eftoit  que  Tvne  de  fes  coti-i 
cubines  ,il  eut  Crâne , & de  quelques  autres  il  eut  Gottatd , ou  Gondon, 
qui  fot  couronne  Roi  à Briuc  la  Gaillarde  par  les  Limofinsr,  dont  mal  tuy 
en  print  ; il  eut  auili  Richinde , dit  le  Duc. 

Ses  Cbanceliets  furent  le  fuftlit  Injuriofus , 6e  Bandin  Euefquede 
Tours. 
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ConncIUblc.  Sous  cc  Roy  coiTimcnccreiu  les  charges  de  Duc  & MaiRrc  de  la 
Cheualerie  François,  appeliez  depuis  Ducs  & Maires  du  Palais,  SeneG- 
, chaux  & Princes  de  France,  Princes  & Gouucrneurs  de  France,  & fina- 

Icmcnrreduirsàl'OiS  ce  de  Conne(lable,der^uclslc  premier  fut  Landre- 
gefillc,  quielfoir  LandgrauedeHelTen , auquel  cetre  charge  fut  donnée 
pourallercontrcMommoIus,  Ducdei'arineedcGodard,Roi prétendu 
des  Lymofins. 

g.  Cu  ERE  DERT  , fîlsairnédetous  lescnËins  quiTuruefquircnt  ^ 
le  Roy  Clotaire  & de  la  Roine  Gondioche,  fût  Roi  de  France  apres  qu'il 
eut  partagé aucefes frères:  Prince forraddonné  à fcsplaifïrs,dccomple-  , 
zionamoureulc,&  enclin  à aimer  perfonnes  de  balle  conditiàn. 

LcsK.oinesfcsfemmcsfurentIngoberguc,o\iNigibride,filleduRoi 
dcN’oruegue.de  laquellcileutvBe  fille,  luarice  à vn  Prince  de  Noruc- 
gue  : Cette-cy  fut  répudiée  pourefpoufer  Marolledc,  fille,  dit  THifloire, 
d'vn  cardeur  de  laines,  &:  femmede  chambre  delà  Roine  répudiée.  En 
rroificCnc  nopccsilefpoufaMarcoveife,quoi  qu'ellefuftfocurdeMaro- 
fiede.Sc  toutes  dctutencores  viuantes,derqueilesiicutdcuxfillesiàf^- 
uoir,Bçrthc(lcdc,ReligicufeàTours,&Chrodielde,Religieu(èàlàin(Sc 
• Croix  de  Poiériers.  Enquattiefmcnopces  il  efpoufà  Theudichllde  , fille 

d’vn  Berger,  de  laquelle  il  eut  vn  fils,  qui  mourut  ieune-  * 

9.  CHjLPERiCH,filsaufiiduRoyClotaire&delaRoineAri- 
gonde,  fut  pat  la  LoySaliquc  heritier  de  fon  ftere,  ac  Roy  de  France, 
pon  fans  guene  entre  les  fferes  : premièrement , contre  Sigiberr  Roide 
Metz,  qui  fût  tue  par  les  pratiquesdeFredegonde,  commeiltenoir  le 
Roy  fon  frère  afliegé  dansTournay.  Et  Brunehault,  Roine  d’Auftrafie,  ^ 

fut  coisfincc  dans  Rouen,  où  MeroueefilsduRoy  i'cfpoufii,  qui  fut 
caufcqpe  le  Roy  le  rendit  Moine,  d’où  s’cnellantfljy,il  fiitreprinscn 
Champaigne  , & le  ieune  Prince  CTaignantlafurcurdcfon  pere,  fefift 
<1  a...  ; tiictpat  vn  de>  liens.  Cc  Royeutaulfi  guerre  contre  fon  frété  Contran 
' Roy  dc'Bourgongnc  & d'O  tlcans , S:  finalement  fût  tué  pat  le  comman  - 

demeurdcFrcdcgQndc,parl'entremifcde Landry  delaTour  Maire  du 
{lajais-,  quoi  quelcRoy  cull  clpouféFredcgonde,  & que  de  là  concubi- 
ncil  l'dull  fâitlfe  Roine.  Il  fut  enterre  à fàindl  Germain  des  Prez. 

LcsKpincs  fcsfcmmcsfûrcnt  Audouere,ouSurdotec,de  la  Mailôn 
Roinef.  jg  5a*e,dclaqucllcil  eucTh«odebcrt,tuéparBoiron,  Merouee  qui  fc 
fifl  tuer , Cloms  tué  pat  le  cominandemcnt  de  Ftedegonde  : cette  ptemie  - 
fcfèmmcdlant  répudiée , il  efpoufa  Galfondc,  fille  puifnec  d'Athana- 
gildc  Roi  des  V viüigoths  , & forur  de  Brunehault  ;&  finalement  ladite 
Frçdcgondc , tan  t tllç  l'auoit  charme , de  laqu  elle  il  eut  Samfom , Clode- 
bw,  Tlv«fri  ) Dagobert , tous  mortsdeuant  le  pere,  Rigondc , fiancceà: 
RitliarsiCD^rrdcsVvifigothsj&Clotaitcdcuxiefine,  quifutRoy.- 
Chincelict.  ' Soft  Chancelier  fût  Bucioualdus,  OU  Bucca-Valida,  Aobé,  écfàuoti- 
fcdc;la^oine  Brunehault,  maisàcaufcdefonorguciilesSeanxluy  fûrent 

ollcz. 

Set Conqcftablçs fuuciit premièrement Cuppa  de  Brandebourg  ,-qui 
“ fut  devait  Sc  vaincu  par  les  Allemands , puis  Landry  de  la  Tout , qui  fait 
..  auffi 
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aurtî  le  premier  qui  print  la  qualitéde  Maire  du  Palais;  il  futfamillicrc^  *^**‘'’* 
mcntaimédela  RoineFrcdcgonde>  laquelle, (ans  y penfer,  ayant  don-- 
ne'quelque  cognoilTancedc  feursamoursau  Roy, craignant  Iciuftecoui'^ 
roux  de  ià  Majefté , on  dit  que  Landry  lift  tuer  le  Roy  comme  il  edoit^ 
la  chafTe  de  peur  qu'il  eut  de  mourir  lui-mermcs  aucc  la  Roine. 

10.  Clotairi  i.  deccnora.filsduRoyChilpcrich&dela  Roini 
Fred^onde,aagcde quatre  mois  {èulcment,fùtmis  fous  la  tutelle  de  Id 
Rotnclàmete,&EdeLandry de  laTout, Maire  du  Palais, &la  regence  dd 
l’Elht  lailTeeàGontran.RoydeBourgongne&d’OrlcanSioncledu  petit 
Roy, qui  pour  appaifcrChildebert Roy  d’AudrafiejCoufin  germain  du 
Roy,qui  vouloit  auoir  la  rcgence,  le  fit  Ton  heritier  aux  Royaumes  d'Or* 
Icans&dcBourgongne;  Cequine  defiourna  nullement  fes  dcficinsi  de 
iàçon  que  pourlesarrciler  il  en  fallut  vcnirauxmains,&le  Roycflantdans 
le  berceau  gaigna  par  fà  prefence  la  bataille , port^  par  la  Roine  fa  mere  8e 
par  Landry  General  de  l'armee  : 8e  la  Roine  ne  fecontentant  pas  de  cette 
vi£toircfitcrapoifonncr,ditrHiftoite,Childebcrt8c&  femme  J puis  fiif- 
citaCacanus,KoydesHuns,pourfairelaguerreàTheodcbert  8e  Thicr* 
ry,  fferes  8e  cnfiinsdc  Childebert  : 8e  enfin  elle  mourut, laifTant  leRoy  Ibn 
fils  aage  de  quatorze  ans, qui  perditdeux  batailles  contreTheodebert  8c 
Thictiy  ; mais  au  lieude  pourfuiure  leur  bon-heur, ils fe  firent  cuxdcu|| 
ficruellementlaguerre,qucTheodcbett  en  perdit  la  tcRe, ayant  cfté  af- 
fiege  dans  Cologne,  8e  Tnierty  fût  empoifonne  par  Ton  ayeule  la  Roine 
Brunehault , de  laquelle  le  Roy  ayant  rat  Bure  punition  exemplaire  par  la 
voye  de  la  luflice, il  demeura  fcul  maiflre  de  toute  la  France. 

Les  Roines  fes  femmes  fiirent  Bertrude  de  Saxe, de  laquelle  il  eut  fon  fils 
Dagobert, qui  futRoydu  viuantdupere;  en  fécondes  nopcesSichinde, 
ouSichilde,raeucdeBrunulpheRoya  Aquitaine, oudeHenault  8e  d'Ar- 
dene,  de  laquelle  il  eutHeribertRoy  d’Aquitaine,  8c  Blitilde  femme  du 
Duc  Aubettd'Aufttalic;  duquclmariage,parlongue  génération,  defeen- 
dit  Pépin  le  Bref,  fouche  de  la  fécondé  race  de  nos  Rois. 

Son  Chancelier  futCarmerus,ouCarimetus,Euefquede  Vcrdun,hora-  Chancellrt.' 
me  fçauant  8c  iudicieuz. 

Le  Connellable  fut  Eleuthcre  de  Mofèlane,  homme  de  bien  8c  de  fàin>  ConneOaa 
de  vie,ilTu de  Lucian  Duc  de  Lorraine, c’eft  àdireÇhef  ou  General  d’ar-*»''- 
mee  en  la  Lorraine. 

Les  Maires  du  Palais  furent  le  fufdit  Landry  de  la  Tour;  puis  Gun-  Muco. 
debaut  de  Bretigny , qui  eft  en  la  Franche-Comté  ; puis  Vernare , ou 
Varaton,quirtiafàinftGillcsEuefqued'Auxcrreenlaforeftde  Cuife.prez 
Compiegne  : puis  Caroloman , 8c  hnalemeut  Amoul , fils  du  Dtic  Aubert 
8c  de  ta  Ptinceffe  Blitilde  ; 8c  ainfl  le  Maire  efloit  petit  fils  du  Roy  du  codé 
de  fa  mere, qui  ed  tout  ce  que  nous  auons  à dire  des  Rois  fur  ce  Siecle. 

Laé.8cdernierecolomnedeceSiecle,quiedde  l'origine  des  chofçs  8£ 
des  petfonnes  iUudtes,  nous  &it  voir  premièrement, 
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QVs  l'iin  de  Grâce  j)i.  qui  fuclan  deuxicfineduI^pe  Bonifàce  fé- 
cond, Oc  l'an  5.  deTEmpcreurluftinian, comme auffi  l'an  18.  deno- 
(Ire  Roy  Childebcrc,  les  Ancaies  ouSpora  (c  firent  conaoiftrc  fous  vn 
nouueaurioro,quifutceluydcSclauins  ouEfclauonSjic  dcibordans  dam 
les  prouinccs  de  rEmpircRomain,fc  notamment  (àtl'lllyrie,I(bic  Sc  Oal- 
macic,  qui  de  leur  nom  efi  auiourd’huy  appelle  Efclauonie  : Oc  efioient  ces 

f>euplcsdcfcendus  des  Sarnutesjdefquels  le  langage  efi  demeuré  non  (cu- 
emcntdanslcsfufditcs  prouinccs, mats  du  depuis  s'eft  dilaté  pat  la  Mora- 
uie,  Bohcme,Silc{ic,  Pologne,Pomeranie,Rudic,aucc  toutela  code  mari- 
time d’Allemagne,  iufques  à Oannemarck  i tcUcmencquecettclanguccfi 
auiomd’huy  l’vne  des  plus  gencralcsde  celles  qui  font  en  vlàge. 


L'An  decrace 55(.i'aymarquélcpecitiioiaumedTuecoc,fiiiuancro- 
pinion  de  cilles  & de  cuaguin, fuiuic  par  du  Haillan  Oc  par  Baronius. 
Mais  ce  grand  lurifconfulte,  Monficur  Denis  Boutclier,  l’honneur  du  Par- 
lement de  Paris,  a (i.  doéücment  Oc  ü clairement  &it  voir,  que  l'ereâion  de 
ce  prétendu  Royaume  efi  fàuife , qu’il  n’y  a nul  doute  que  tous  ces  graues 
Autheursn’aycnt  prinsvne&blcpour  vae  hilloiic  véritable,  fuiuant  les 
taifons  dudit  Bouteliar. 


L'A  N de  cracc  551.  qui  fiit  du  Monde  l'an  47}!.  l’an  15.  du  Pape  Vigi- 
lius,le  1 5.  de  l'Empire  de  Iufiinian,&  le  ) 8 .de  nofirc  Roy  Childcbeit, 
vn  grand  nombre d’EtclauonsrordsdelaRulfie&Sarmatie, fous  la con- 
duitededeux  Breres,  l'vn  appcllé  Czech  ou  Chccb,&  l'autre  Lech,  ferendi- 
rent  en  mcfme  temps , l’vn  maifire  de  la  Bohême , 6c  l'auae  de  la  Pologne, 
d’où  ilschaficrent  ou  fiibjuguerent  ce  qui  y refioit  de  Vvandalcs  ; telle- 
ment que  C zech  ent  la  Bohême  pour  là  part.  Oc  Lech  la  Pologne.  O r de- 
puis que  Zcch  ou  Czech, eut  conquislaBohcme,qui  fût  l’an  5ji.iufqucs  à 


le  premier  & Spitigneus  le  dcrnicr,lcqucl  laifià  deux  fils,  l'vrf  Vratiilaus,ou 
B tetiHaus^ui  hit  le  picmict  Roy  de  Bohême  i l’autre  Conrad, qui  fut  Mar- 
quis de  la  Morauic:  depuis  lequel  temps  voicy  quels  Rois  ont  régné  en  la 
Boheme  iufqucsà  maintenant. 


RoiideBo-  I-  Vratiiiaus,ouFratinaus,ouBretiflaus,  quifutlcz4.  DucdeBohc- 
heaie.  mc,felon Dubrancus,fùtfaitRoy par  l’EmpereurHcnry  4.  l’an  decrace 
1 o84.à  caufe  des  bons  Sc  fidcllcs  feruices  qu’il  luy  auoit  rendus,  & pour  l'e- 
fiendue  de  Ton  Roiaume  furent  lors  annexées  à La  Bohême  les  pais  de  Mo- 
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rauie, Lulkic,  & SilcHc : quelques  Auchçurs  y adjouftenc  la  Pologne» 

' imisfansrairon,carelleauoicfesRoispatcicuUets. 

, 1 . Conrad,  Marquis  de  Morauic , apres  la  mort  du  Roy  Ton  frète , fût 

0 .auflîRoydeBohemerani09j. 

Bretiflaus  deuxierme,ou  Bi(ccil1aus,ou  Ptediflaus,fils  du  premier 
Roy,  apres  la  mort  de  Ton  oncle  fût  le  ctoifieTmeRoyde  BoLeme,  l'an 

IOJ4. 

4.  Boriuorius,ouBorirnoius,ronfrerc,fuccedaauRoiaume  l*an  1103. 
ii  en  fût  chalTé  l'an  1 1 ofi. 

5.  Sucntopelchus,  dit  Conrad,  Duc  de  Morauic,  (i’ellime  qu'il  eftoic 
fils  du  Roy  Conrad  ) ayant  challelc  Roy  Boriuorius  fût  le  5. Roy  de  Bohê- 
me l'an  ito<.&  fûttucTaniioS. 

6 . O thon,  fon  fiere,  fût  elleu  en  ladite  annee  1108  .mais  le  Roy  Boriuo4- 
riusfit  fi  bien  qu'il  le  remit  en  fon  trofne,quoy  qu'en  la  mefme  annee  vne 
panie  des  Bohémiens  cufTent  elleu  ledit  O thon,  Sc  l'autre,  Vladillaus,frerc 
dudit  Boriuorhis. 

7.  Vladiflaus,frere  comme  nous  venons  dedire,  de  Boriuorius,  luy 
ayant  furuefeu, fût  feul  Roy  paifible  l'cfpacede  tS.ans. 

8.  Sobieûaus, ou Sobçi1aus,fTcrcauni dudit Vladiflaus,luyrucccda,0: 

. eut  le  8. rang  des  Rois  de  Bohemel'an  1117. 

9.  Vladiilaus  fécond,  fils  du  Roy  Vladillaus,  fucceda  à fon  oncle 
Sobicflausl'an  1141,  Sc  à cette  mefme  annee  fût  d'ailleurs  elleu  Roy  de  Bo- 
hême Conrad, fils  de  Léopold  fils  du  Roy  Conrad,lequel  challà  Vladiflaui 
fecond,&  foudainfûticchalTe  par  le  mefme  Vladillaus , qui  demeura  lèul 
Roy,  donnabt  le  Marquifat  da  Morauic  audit  Conrad.  Mais  le  Roy  Vla- 
dillausa.  ayant  l'an  1173.  refigné  fon  Roiaume  à fon  fils  aifnd  Fridcrich, 
fans  le  communiquer  à l'Empereur,  lepcrc  & le  fils  en  furent  chalfez. 

s 10.  Sobeflaus  1.  fils  du  RoySobcllaus,  ayant  par  l'aide  de  l'Empereur 

chalfe  fes  coufins,pcre  & fils,nit  Roy  de  Boheme  l'aiï  1175. 

1 1 , f^ridcrich,  qui  auoit  défia  cflc  déclaré  Roy  par  fon  pere , & qui  auoic 
elle  clialTé  par  fon  coufin  par  afmts,  fc  reinllafadans  fon  Roiaume  l'an 
1191. 

la . Conrad, ainfi  que nousauons  dit,  qui  auoitcflé  elleu  Roy  au  temps 
de  Vladillaus  fécond,  Fridcrich  cllant  mort  fut  derechef  elleu  Roy  l'an 
1191. 

13.  Vcnceslaus,filsd'Othon,3itleNoir,quifûtfilsd'OthonRoyé.da 
Bohême,  par  le  fuppott  de  l'EmpereurHeniyé.fe  fitesliteRoyl'ann93. 
mais  trois  mois  apres  il  fut  chalfé  par  foii  fuccelfeur. 

(4.  Pccmislaus,frcrcduRoyFndcrich,ayantchairéVcnccslaus,fût  le 
quatorziefme  Roy  de  Bohemel'an  1193,  mais  il  ne  garda  que  quatre  mois 
la  conqucilc:  car  U fût  derechef  chalfé  parlcmefmeVcncc$laus,&rcduità 
telle  mifcrc  dans  Ratilbonne,  que  n'olànt  fc  faite  connoillte  il  fut  con- 
' trainc,poutviurc,defcruird'a'ideauxMa(ons;  fidàbonne  fortunevoulut 

qu'il  fuilrcflably  en  fonthrofne  l'an  1198.  par  la  grâce  d'vn  lien  frere  qui 
luy  quitta  volontairement  le  Roiaume  quand  il  Iccut  qu’il  elloit  en  vie^  St 


i 
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lors  il  fe  fie  appeller  O chocanu,qui  eftoic  le  nom  qu'il  auoit  lims  douce  pris 
quand  il  fe  ddguifii  pour  làuucr  là  vie. 

1 5.  Spitimnee,  fils  du  Roy  V venceslaus,  en  fiiire  de  la  viâoite  que  ibn 
pere  auoit  obtenue  fur  Prcmislaus,  lac  par  la  mortdt  (bndit  pere  déclaré 
Roy  de  Bolieme  la  mefinc  annee  ti>3.  iôus  la  tutelle  de  H«ny,dic  Bili- 
cislaus,  Archeucfqucde  Prague. 

\6.  Mais  l'Empereur  Henry  eftan  t mort,&  l'Arclieuefque  aulTi,à  cau- 
fedubasaage  du  KoiSpitigmee,Ies  Bohémiens  mirent  hors  des  prifons 
Vladislaus  3.  fils  du  Roi  Vladislaus  1.  & Itéré  des  RoisFrideric  & Pri- 
mislaus,3c  fut  fait  Roi  l'an  1199.  Mais  (ônlreTePrimislaus, que  Ion  cuidoic 
clhe mort, cHancreuenu,&s'e(bint fait connoillrc au  nouueauRoi,il  luy 
quitta  volontairement  lefcepcrefic  la  couronne  (bonté  remarquable)  te 
le  contenta  du  Marquifac  de  Morauie. 

17.  Vvenceslausr.ditaufliOthacarei.ou  leLouche.fils  duRoiPre- 
mislaus,  du  viuan  t de  fon  pere  fut  couronné  Roi  de  Boheme  l'an  1 2.  r 7. 

iS.  Premi$l3Usi.dicOccachacus3.(i]ccedaàfonlrere  l’an  1154.  & lut 
tué  en  bataille  par  l’Empereur  Rodolphe  l'an  117s. 

19.  Vvenceslaus3.hlsduditOttacarus3.quoyqu‘il  nefùllaagcquedc 
huiâ  ans , en  erpoufant  luche,  fille  de  l'Empereur,  lut  &it  Roi  de  Boheme 
l'an  117S.  Il  fut  aulfi,  par  eleéhon,Roi  de  Pologne. 

1 0.  V venceslaus  4 fon  fils, lut  aulTi  R.oi  de  Boheme  &dc  Pologne,mais 
comme  il  alloit  prendre  pollcllion  de  la  Pologne,  âgé  de  feize  ans , lût  tué 
dans  fofi  liâ  par  les  pratiques  de  l'Empereur  Albert. 

1 1.  Henry, Duc  de  Carinthie.mati  delafceur  ailhee  du  Roy  V véceslaus 

4.  à faute  d'hoirs  masles,fiiteslcu  par  les  Bohémiens  l'an  chalTe  la 

mefme  annee. 

2 2 . Rodolphe,  fils  de  l'Empereur  Albert,  ayant  efpouféla  vefiie  du  R oi 
Vvenccsiaus  4.futj>acron  pereinuefii du  Roiaume  de  Boheme  l'an  1306. 
& apres  auoit  challc  Henty  il  mourucau  bout  de  l'an. 

25.  HenryfutrappellcaprcslamortdeRodolphe,  &reftabli*cn  fon 
Roiaume  par  les  Bonemiéns  l'an  1 3 o 7 mais  il  fiit  rechalfé  derechef  par  Ibn 
(ûcceircur,&  plus  ne  reuint  àla  couronne  ny  luy  ny  les  liens. 

2^.  lean  de  Luxembourg,  fils  del'EmpeTeurHenry7.enefpourant  la 
PrincelTeEli(àbcth,foeurduRoi  Vvenceslaus4.fut  par  fon. pere  fiiit  Roi 
de  Boheme  l'an  13  09.  dont  il  fe  rendit  le  maifire,  apres  cnauoirchalTélc 
mal.  heureux  Henry* 

25.  Charles,  filsdeIean,futRotdcBohemeran  134^.  il  fut aulli enfin 
Empereur. 

2<.  Vvenccslaus5.fils  de  Charles.lut  Roy  & Empereur  l'an  1578- 

27.  Sigirmond,fiisaulIideCharlcs,  & le  4. de  laMaifon  deLuxem- 
bourg,lùt  Roi  de  noheme  &de  Hongrie  l’an  1 4 1 9.  & finalcmét  Empereur. 

18.  Albert, Duc  4.d' Autriche, gendre  de  Sigifmond,lut  patÛTcmme 
Roide  Boheme  8c  de  Hongrie  l'an  1 438.  il  mourut  laiilànt  deux  filles,!' vne 
mariée  à Guillaume,  Duc  de  Saxe,  & l'autreà  Calimir  Roi  de  Pologne , fc 
là  lèmme  gtolTe  d'vn  fils,  qui  lût  Roi  de  Bohême. 


29.  Ladislaus 
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1 ).  Ladiftaus,fils  d'Albcn,  citant  ncaptcs  la  inort  de  fon  père, fut  décla- 
re' Roy  de  Bohême  l'an  1 44  0.  & de  Hongrie  l’an  1 4 4 5.&  durant  (à  minori- 
té lurent  dtablis  Gouucrnoors  du  Roiaumede  Bohême  Meinard,de  la  part 
des  Catholiques,&  TafeOjOU  Ptatfco , de  la  part  des  Hulütes  ; mais  Tafeo 
eltaiic  morr,àlà  place ksHudîtes  cllcurcnt  George  Poggebrach , qui  fie 
mourir  en  prifon  Meinard,  &ainfi  fut  fculGouuerneur  duRoiaume  dtf 
Bohême, & IcanHunniadcGouuctncurdccelujrde  Hongrie. 

40-  George  Poggebtachicy-deuant  Gouuemeur  de  Bohême,  apres  la 
mort  du  Roy  Ladillaus,  qui  nclailTaaucunsenfànSjfiit  efleu  Roy  de  Bohe- 
mcl’an  iij?;-' 

31.  Vladiflaus^.filsdcCafimirRoy  de  Pologne ,& d’vne  fille  duRoy 
Albert,aprcsla  more  de  Gfcorgc,fut  efleu  Roy  deBoheme  l’an  1471.il  lue 
aufli  Roy  de  Hongrie. 

3 Z..  L ouïs,  fils  dudie  Vladiflaus  3.8c  delà  fille  du  Comte  de  Candalc,fue 
Roy  de  Bohême  & de  Hongrie  l'an  1 5i<. 

33.  Ferdinand  d'Aullriche,fi:cre  de  l'Empereur  Charles  5.  par  la  mort 

de  Lou’i's  fut  Roy  de  Bohême,  puis  Empereur.  ^ 

34.  Maximilian  Z.  fils  de  Ferdinand,  fût  Roy  de  Bohême  &;  Empereur 
l’an  1564. 

35.  Rodolphe  1.  fils  dcMaximilian,  fût  Roy  de  Bohême  & Empereur 
l’an  1376. 

36.  Mathias,frcrc  dcRodolphe, fût  Roy  dcHongrie,  de  Bohême  Se 
Empcrcurl’an  i£iz. 

37.  Ferduiand  d’Aullrithe  fut  efleu  Roy  de  Bohême  par  les  Catholi- 
qucsl’aniSi9  & du  depuis  Empereur:  Commeauflidclapaitdeceux  de 
la  Religion  Prétendue  Reformée  fut  fait  Roy  Frideric  , Comte  Palatin 
du  Rhin,  qui  femit  en  poflèflîon duRoiaume  & de  la  ville  de  Prague, 
d'oùilaeltéchaflc  l’an  iCti.  & l’Empereur  receu  par  le  gain  d’vnc  bataille, 

3ui  en  fon  nom  fut  gaigncc  par  le  Comte  de  Buquoy  ; tellement  que  Fri^ 
cric  cfl  fur  fespretentions,  & l'Empereur  en  la  pofleffion  de  la  plusgrande 
partie  du  Roiauinc en  la  prefentc année  mil  fix  cens  vingt-  deux,  qui  efl:  du 
Monde  }8zz. 

ROIS  DE  POLOGNE. 

*4^  Va  N T aux  Rois  de  Pologne,  nous  auons  défia veu  en  commun 
V f ZMic  la  Bohême, comme  Lech,frcredc  Czech,  s’y  arrtlla  auec  fei 
£lclauons,cn  apnt  charte  ou  foufmislc  relie  des  V vandales,^  y régna  iuf- 
ques  à la  fin  de  Icsioursi  duquel  la  race  eltane  finie,  les  Poionois  furent 
gouuernczpardouzcVvaiuodes, ou  Palatins,  apres  lefquelsj  en  mcfmc 
temps  que  Cracus fut  Duc  de  Bohême,  ils  efleurent  d’entr’eux  pour  leur 
Roy  vn  autre  Cracus,les  fuccefleun  defquels,par  les  Hilloites  de  Pologne, 
font  rangez  en  cette  maniéré  apres  eux. 

I.  Lechus,  comme  nous  auons  dit,fut  le  premier  l’an  de  Grâce  550.&fa 
race  citant  finie  furent  efleus  les  fufdits  V vaiuodes,&  de  nouueau  les  Polo-» 
nois  voulurent  cllre  gouuerncz  par  des  Rois. 
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t.  Cracusfuclc (ècondquire(]ualifiaRoy<lePologncran70o.  Acfiit 
fondateur  de  la  capitale  ville  du  Roiaumc;de  luy  appcUce  Cracouia. 

Cracus  i.fonfilshuRoyl'an  7a8.tueparfon{cetcdc(ucccfreut. 

4.  Lcchus  t.  (on  frere, l'an 718.  faiGtnt  entendre  que  fba  firere  eftoit 
mort  de  la  morfure  d'vnc  bédé  fauuage  i mais  là  mefcnancecë  ayant  cflé 
defcouuerte  il  f enfuit  & ne  fut  plus  veU. 

5.  Vvcnda,HllcdeCracu5,parlamortde{an&creaifne',fiefuitedu  lé* 
cond,  fut  Roine  de  Pologne  l'an  7^0.  l’Hiftoirc  dit,  qu  elle  ayant  vaincu 
Ricugoca.qui  parforcela  vouloitcfpoufcr,retoutnant vidorieufelcietta 
dans  lariuicrcde  Viffuieoùcllefcnoya, pour  ne  voir  plus  ion  paisenpa* 
reille  eitrcmitc  pour  Ton  fujet. 

6.  PrcmiüauSil'vndesia.  Palatins,  futeâeuRoydePologneJ'an  750. 
on  l'appellaaulli  Lefco,&c  mourut  Gins  enfans. 

7.  Lefchczecok  paruint  à la  couronne  par  artifice, & toHapespriué  du 
Roiaume  Sc  de  la  vie  l'an  780. 

1''  t.  Lefeo  i.quiauoitelfd  esleudeuant  la  rufe  dcLefchezecek  fût  Roy 

• enlameGmeannee  780. 

9.  •Lefeo  j .fonfils/ut  Roy  l'an  80t.  tue  en  guerre  contre  Charlemagne. 

10.  rompilius,  ou  popiel, fon  fils,  l'an  805. 

11.  Fompilius,  ou  Popiel  fon  fils,  l'an  8}o.  on  dit  qu'il  fut  mangé  des 
tats. 

. U.  Piaflus,  homme  de  bas  lieu,  esleu  Roy  pourfes  vertus  l'an  1 4a. 

I).  Ziemouite,(onfiIs,fiitRoyran875. 

14.  Lefeo  4.  fon  fils,  l'an  90a. 

if.  Ziemouislaus,lôn fils, l'an  9a 

i8.  Mie(co,ouNiilIco,fon  fils,  fut  Roy  l'an  9<a.Rc  fut  lepemier Roy 
Chreflien  de  Pologneicar  en  efpoufant  Oambrouke, fille  de  Boleslaus  Duc 
de  Bohenie  l’an  9 6 5.  il  fc  fit  baptifer  & rendit  Chrefhcnnc  la  r olognc,&  fà 
fit  nommer  Miecislausou  Micsiaus. 

17.  Boleslaus,  dit  Chrabri(c'c{l  à dire  le  Grand)  fon  fils  8c  fiiccefTcur, 
l'an  999.&  fût  le  premier  des  Rois  depolognequi  porta  lacouronnelro* 
periale,laquelle  luy  fut  donnée  par  l’Empcreut  O thon  l'an  mille , & du  de- 
puis les  Rois  fes  fucceffeurs  l’ont  ainfl  portée. 

18.  Miefco,ou  Miedslaus  a.fbn  fils,fut  Roy  l'an  10a5.Sc  l’an  10j4.il  éri- 
gea la  pomeranie  en  Duché. 

19-  Cafîmir,  fon  fils, luy  fucceda  l'an  ioj8.  en  la  tutelle  de  la  Roiné 
Riclrza , fa  mere , la  mauuaifc  conduite  de  bquellc  fiit  caufèque  lespolo- 

* nois  la  chaiTerent  auec  fon  fils,auec  lequel  elle  s'enfuit  vers  l’Empereur 
Conrad.  puiselleenuoyaleieuncRoyàparis,  oùeftant,  pardcfefpoir  ou 
par  deuotion  il  fe  rendit  Religieux  à Cluny,  d'où  par  difpenfeduSainû  pc- 
reilfoftitpiouc  allerà  fon  Royaume,  où  il  fût  receu  8c  couronné  l'an  1041. 
8c  mourut  l'an  1059.  On  tient  qu'aptes  auoir  eu  des  enfàns,  8c  capables  de 
regner,  il  fc  remit  dans  le  Monaltcrc. 

ao.  Bolcsiaus-a.dit  le  Hardy, fils  de  Cafîmir,fùt  Roy  l’an  1059. 8c  ayant 
fait  mourir  Stanislaus,Archeuefque  de  Cracouie,  il  fut  excommunie  l'an 
1080.8c  par  là  fuite priuéde  fon  Royaume. 
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I (.  V ladiflaus.dit  Hermanus,  fon  frcre , par  laduis  des  Eftats,  print  la 
cjualitcde  Prince  & heritier  de  Pologne  l’an  io8i.  il  efpoufa  Sophie,  fœur 
dcl'EmpeteurHenryj.  vcuflicdcSaTomon  RoydeHongric. 

ti.  Boleflaustroi(icfme,lbnfils,futRoy  l’an  iior. grand  guerrier  & 
heureux. 

XJ.  Vladiflaus  i.fonfiIsai{né,ranii}9.S:fIxansapresfutchartcauecla 
Roinc  Chriftine  fa  femme,  fille  de  l'Empereur  Henry  f.  parce  qu’il  ne  vou- 
loir bailler  aucune  part  du  Roiaumeà  fes  frtres. 

24.  Bolcflaus  ^.dicleCrefpUjfon  frerc,fut  efleu  Roy  à & place  l’an 
1145. 

25.  Mieciflaus}.ditlcVicillard,leurfTcre,fuccedaauCrefpul’an  117). 
à caufe  de  la  minorité  de  (on  nepucu,&  quatre  ans  apres  chalTe  par  fon  aua- 
ticc&infolence. 

26.  CaTimire  1.  dit  le  lufte,  leur  firere,  fut  efleu  Roy  l’an  1177,  fige  & 
vaillant, régna  dixfcpt  ans, & mourut  empoifonne. 

27.  Lelco  5.  dit  le  Blanc,  fils  &fuccerttutdeCafimir,ran  1194.  fous  I* 
tutcllcdela  Roinc  Helcne  fa  mcre,&  finalement  fut  tué  par  Suctopclko, 
qui  en  fe  rebellant  fe  rendit  Princede  la  Poméranie  l’an  1227. 

28.  Bolcflaus5.ditlcChafte,fonfils,luyfucccdaran  1227.  fous  la  tu- 
telle de  Henry, dit  le  Barbu, Duc  d'Vratiflauic,  puis  de  Conrad,  Duc  de 
Maflbuic,frcrc  du  Roy  Lefeo  j.  ôc  ainfifononde;  eftantenaageilefpou- 
là  Cuncgondc,fille  du  Roy  de  Jriongrie,  l’an  12^9. 

29.  Lefco6.ditlcNoir,filsdu  coufin  dudit  Bolcflaus  le  Chafte,  fut 

parluyadoptcflc  fonfucceflçuràla  couronnel’an  1279. mais  il  mourutlans 
enfans.  ' , 

50.  Henry, dit  le  Bon,Ducd’Vratiflauic,fût  Roy  l’an  1289. 

3 1.  Premiflaus  2. pat  le  tcftamentdcHenry  fût  fon  heritier,  & comme 
tel  couronné  l’an  1295  îyantdifputélacouronneaucc  Vladiflaus  depuis  la 
mort  de  Hcnry,qui  fut  l’an  1 2 90.il  fut  maflàcré,  «c  laifla  vnc  fille  appcllcc 
Richfarani29S- 

51.  Aprcslamott  de  Premiflaus , ledit  Vladiflaus  fût  bien  cflcud’vne 
partie  des  Polonois  ; mais  V vcnccflaus,Roy  de  Boliemc,qui  occupoit  vnc 
bonne  partie  de  la  Pologne,  cfpoufantRichlà  cm  Elifàbexh , fille  de  Pre- 
miflaus, fûteouronné  Roy  de  Pologne  à GneCià  l’an  J300.  puis  s’en  re- 
tourna .1  la  Boheme  où  il  mourut. 

53.  Vladiflaus3.finalemcntfûtrcftablypatlcsEftatsran  1306. &cou- 
ronnéaueclàfcmmcran  i32o.puis  mourut  l’an  1333. 

34.  Cafimire  5.  ditlc  Grand,fon fils,luy  fucceda,  & fut  couronné  auec 
Amcfa  fa  femmc,fillc  du  Duc  de  Lituanie,  puis  moumt  l’an  1370. 

33.  Louis, RoydcHongric,ncpucudcCafimit,fûtduconfentemcnt 
desEftatsfait  Royde  Pologne  en  ladite  annee  1370.  & mourut  l’an  1382^ 
laiflânt  deux  fillcs,à  fçauoir  Marie  & Heduige. 

3«.  Heduigefût  dcclarecRoinedcPolognel’anijSx.  puis  elle  efpoufa 
en  l’annce  1385.  lagello,  grand  Duc  de  Lituanie,  qui  fe  fit  Chteftien , & au 
facré  Baptefme  print  le  nom  de  Vladiflaus  4.  Quanta  Marie  elle  fût  Roinc 
de  Hongrie. 
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J7.  Vladillaus  4.dit  lagello.quoy  qucla  RoineHeduigefiiftmortcran 
■ 40oenincorporantb  Licuanicà  la  l^olognc,  fut  continué  Roy  dePolo- 
gnc  en  cfpoufaiu  Anne , fille  du  Comte  de  Cilié  & niepee  du  Roy  CaG- 
mir,ccquil Gtt  ficicelleefbintmone entroiGeftncnopccsiUutEürabcth, 
lille  du  Palatin, ou  V vaiuode  de  Sandoinirie. 

58.  Vladillaus  (.filsdelagello.fut  Roy  l’an  i4;4.commeaufndcHon- 
griel'an  1440.Ü  fut  tué  en  la  bataille  qu'il  donna  à Amurach,Turc,  l‘an 
H4a- 

Ca{imirquatficrmc,fonGere,fùt  Roy  en  ladite  année  1444.  & 
mouruci'an  1491. 

40.  Ican  Albert, GlspuirnédcCaGmir4.fùtRoy de Pologneenladitc 
annee  1 4 9 1 .&  mourut  fans  enfansd'vne  apoplexie. 

41.  Alexandre, fon  fircre,  qui  edoit  défia  grand  Duc  de  Lituanie,  fut 
Roy  l'an  1 501.  & mourut  aulTi  fans  en  fans. 

4t.  Stgirmund,dit  le  Grand, Ton  Gcre,futRoy  l'an  S506.  il  cfpouià 
Bonne,  Hile  de  I ean  Galcace,  Duc  de  Milan. 

4;.  Sigifinund  a.  dit  Auguile,{bn61s,luyfucceda  l'an  1549.il  efpoulà 
£lifabech,Glledc  l'Empereur  Ferdinand  ; puis  Barbe  Radueil,  & apres 
Cacherinc , fccur  de  (à  feue  femme  Elifàbcth , de  pas  vne  defquelles  il  n'eut 
entàns. 

44.  Henry  de  France,  pr  efleébon,  fût  Roy  de  Pologne  l'an  I575.tna»- 
nodre  Roy  Charles  9.fon  Gère edant mort,  il  quitta  la  Pologne  Guis  dite 
Adieu  pour  venir  edre  Roy  de  France  l'an  1 574.  & fut  fur  Ton  peuple  Kcn^ 
ry  5 . & de  Pologne  le  a . 

45.  L'an  i575.apres  le  defpart  du  Roy  Henry,  l'Empereur  Maximilian 
fut  edeu  d' vne  partie  des  Polonnois,&  Edicnne  Battori,Prince  delaTran- 
Gluanic,dcrautrci  mais  l'Empereur  venant  àmoutirl'annee  fniuante,  Bat- 
tory  fucfcul  Roy  de  Pologne.  Il  auoit  cfpouféAnne  foeur  duRoySigif- 
mund  X.  & mourut  fans  enfans  l'an  1517. 

4«.  En  laquelle  annee  il  y eut  beaucoup  de  grands  Princes  preten- 
dans  à la  Couronne  de  Pologne;  mais  il  n'y  en  eue  que  deux  qui  fuficnt  ' 
edeus,à  fçauoir  Maximilian , Archiducd'Audriche,  rrere  de  l'Empereur 
Rodolphe,  & Sigifmund^  Gis  de  Ican  Roy  de  Suede:  Mais  Maximilian 
n’ayant  peu  entrer  dans  Ctacouie,Sigifmund  y fut  receu  & couronné  le 
15.  lanuicr  15S8.  quifuc  aufli  Roy  de  Suède  par  la  mort  de  fon  pere  l'an 
1 59 J . où  ayan  t laïf fêle  Duc  C harics  fon  oncle  pour  G ouuerneur,il  s'en  ren- 
dit tout  à fait  le  maidrc,Aeprint  la  qualité  de  Roy  , au  preiudiçe  de  fon 
nepueu,qui  régné  encorcs  auiourd'huy  mil  üx  cens  trente  &vn  piGblc- 
ment  en  la  Pologne. 

lombuaie.  Qijant  à la  Lombardie,que  Ion  voit  marquée  à l'annce  delà  Grâce  cinq 

cens  foixante-huiét,  il  faut  voir  eeque  nous  enauonsdefta  dit  au  Siècle 
quarante  fixicfmc  fur  les  Vvinulcs,  qui  fùrentles  anciens  Lombards. 
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EXARC  HAT  DTTALIE. 

’An  deGrace5«9.<juîfutduMondcran  478?. l’an 4,du Pape leaA 
X^3-  l’an  4.  auflî  de  l’Empereur  luftin  i.&l'an  6.  de  noftre  RoyChc- 
reben,  apres  la  more  de  Narfcs,  & que  les  Lombards  fc  furent  faifis  de  tout 
le  pais,qui  de  leur  nom  fut  appelle  Lombardie,  pour  le  refte  de  riulie,qüi 
rcconnoilToit  l’Empereur, on  y eftablit  des  Licutenans  generaux  ou  Vi^ 
cairesde  l’Empire, qui  d’vn  nom  Grec  s’appellcrcnt  Exarenes,  & le  pais  de 
leur  domination  fût  appelle  Exarchat,eftabliirans  leur  demeure  dans  la  vil- 
le de  Rauenne,  d’où  ils  enuoyoient  aux  autres  villesccrtains  Magiftrats  apa 
peliez  Ducs  ou  Capitaines,8cdansRomevnPrefident:&yoici  lenotn  & 
le  nombre  des  Exarches.  * 

r.  Longinus , qui  gouuerna quinze  ans. 

I.  Smaragdus,  trois  ans.  ^ 

}.  Romanus,vnzeans.  - t r 

4-  Callinicus,  quatre  ans.  . i 

3-  Smaragdusderechef,ncufans.  ,)i\  . n , 

6.  lean  Remiges.ouDcmige^quatreans.  ; 

7.  Elcuthcrius, deux  ans. 

8.  llàac,vingt-troisans. 

5.  Théodore  Galliopa,hui£t  ans.' 

10.  Olympiusjtroisans.  -..'■■  ■■ 

II.  TheoddrcGalliopa,derechcf,CTcnte.quatreii$r  ■'■  '.i  " 

IX., Ican,  dit  Platon,  (ÿ  Platine,  quinze  ans. 

I}.  Theophilaûe,huütans.  û--' 

i4.IeanTizücopeÿdfuxans.  . . 

15.  Scholaftique,dixans. 

16.  Paul,dcuxans,oufelonaucunSjVingt-fîx.: 

lufqucsàl’an  de  Grâce  75i.auquel  temps  Ailtulphe,  ou  Aillulphe,Roy 
des  Lombards , fc  rendit  maiftre  de  tout  l'Exarchat , auffi  bien  que  de  la 
Lomtârdier  & ainfi  finirent  les  Exarches  ,qui‘auoient  dure  cent  quatre- 
vingts- trois  ans-cn  Italie.:  Maisquclqucs  Siècles  apres  tout  l’Exarcnat  fût 
donne'  pat  rios  Rois  au  lainû  Siège  quand  ils  conquirent  la  Lombardie. 


.!  L E.  f.X  L I‘X.'  i)  V JM  ONDE, 

- ■ î 

.Et  U VI I.  de  laCrace.  ' ' 

CE  quarante-neufielme  Siècle  du  Monde,quifèvoif  ila49.  page  de 

nos  demonft  rations,  eft  compofe  de  fix  colotnncs. 

La  première  contiehtla  fuite  des  années  du  Monde,  & ce  depuis  l’an 
48  oi.iùfques'ill’an  4906.  le  tout  inclus. 

. La/êconde  contient  la  fuite  des  années  de  nos  prennes , qui  font  les  an2 
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nces  de  la  Grâce,  & ce  depuisl'an  (Ix  cens  vnmfqucs  àl'an  fept  cens,  le  tout 
inclus. 

SFITE  DES  PAPES. 

La  ttoifiefine  colomne  a deux  bords , & nous  fait  voir  les  Chefs  viC- 
bles  de  r Eglife  qui  ont  vefcu  en  ce  Siecle , comme  aulll  quels  Conci- 
les generaux  il  y a eu,  & les  Efcriuainsfàcrezqui  ont  eftédurant  iccluy. 

6C.  Sadini  AN,  natif dcVoltetre en Tofcane,Diacrede Rome, fut 
Pape  le  premier  de  Septcmbrc,3£gouuerna  cinq  moisdixncuf  iours,blaf- 
mé  d düarice  pat  le  Moine  Sigebert,&  mourut  le  vingt-dcuxiefme  Feurier 
l’an  6 o6.&  apres  fa  mort  la  Cnaire  vaqua  vnze  mois  trente-  (îxiours  ; i'efti- 
me  que  ce  Sabinian  fut  ccluy  qui  fût  Légat  de  fon  predecefleur  à Conftan- 
tinople. 

<7.  Bonifacb  }.Romain,filtdelean,auparauantLegatàConftan- 
tinoplc,  fut  efleu  Pape  le  quinzicfmc  Feurier.  Il  obtint  Déclaration  de 
l'Empereur  Phocas, que  le  fcul  Pontife  Romain  deuoit  cftre  dit  Euefque 
Œcumcnique,c'cftàdite  vniuetfel,  & nonceluy  de  Conftantinople,  parce 

au’ain  fl  auoit  elle  pratique  de  tout  temps.  Il  ordonna  que, à peine  d'ana- 
leme.nul  ne  prelumaft  de  parler  d’vn  luccelTeutau  Pape  pendant  qu’il  vi- 
uroit.  llapprouualavicde  S.  Maur,  Abbé,  eferite  par  Fauftus  fon  compa- 
gnon; puis  mourut  le  u.Nouembre6o7.& le  Siégé  vaqua  dix  moisfix 
iours,&ainfiilgouuema8.moisi3.ioun.  .*  ■ 

<3.  B O N I F A C B 4.  né  à Valcria,cité  des  Marfc$,£lsde  Ican , Méde- 
cin,fût  Eut  Pape  le  dixhuii^ielme  Septembre, & gouucma  feptans  fumols 
treize  iours.  Il  obtint  de  l’Empereur  Phocas  le  I^theon  de  Rome,  lequel 
il  d#dii  à la  Vierge  & à tous  les  Sainéts  Martyrs.  T iot  vn  Synode  à Rome 
pour  ordonner  de  la  vie  & du  repos  des  Moines  : puis  mourut  le  8.  May 
l’an  61 4.  Sc  vaqua  le  Siégé  5.  mois  1 1 Jouis. 

Diev-donnb', Romain d*ongtne,Hlsdu Soufdiacre EHienne, 
fut  Pape  ttois  ans  moins  cinq  iours,&iùc  créé  le  treiaieime  Nouembre.  ; il 
receuc  lionotablement  Elcuthcre,  Patrice  & Chambellan  de  l'Empereur 
Hcraclius.&moututleS.  Nouembre  l’an  6 17.  ficfbnSicge  vaqua  yn  mois 
feizeiours. 

70.  Bo  N I FACE  J.  Champenoisd’Italic,ne  à Naples,  fut  çrec  Pape 
au  commencement  de  l’an  fix  cens  dixhuiél,  ic  gouuerna  (cpt  ansdix  mois 
& vn  iourJlcnuoyale  Pallium  à jullus, Euefque  de  Rochcftrc,  parce  qu’il 
auoit  conuerty  à la  Foy  ChreÛicnne  Eadbald,  itoy  de  Kent  &£dilburge  fa 
focur , & femmed'Eduin , Roy  de  Nordhumbre , aufquels  le  Pape  cfcriuit 
l’an  6 1 5.&  mourut  la  mcfmcannee  le  5.  Oâobre,&  vaqua  le  Siège  6.mois 
moins  18. iours. 

71.  Honorivs,  natifxk  Champagne  ert  Italie,  fils  de  Pctroniûs, 
ConfuI , fut  Pape  le  treiziefine  de  May , & gouuerna  douze  ans  cinq  mois 
vn  iour.  1 1 fit  l’cpitaphc  de  (bn  predccciTcur,  & fut  fort  iàfchc  de  ce  que  les 
Lombardsauoientchaifcdu  Royaumelcut  Roy  Adaluald,  PiinceCacho- 
liquc,filsd’Agilulphe,quiauoitdcfiaregné  dix  ans  aucc  laRoincThco- 
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dolinde  fa  raerc,  parccquïl  eftoit  trouble  de  fon  efpri  t,&  cftablirent  Ario- 
ualdà  la  fàucurdcs Eueiques Cilalpint,quoy qu'il  iuft Arrien.  Dejetta l'E- 
ucfquede Grade, Fortunat,parcequ'ilcftoit  hérétique.  Fut  confultc  fur 
riiercfie  deCj^s,  Patriarche  d’Antioche,  qui  prefehoit  qu’il  n’y  auoit 
qu’vnc  operation  en  lefus-  Chrift.  Mais  le  Pape  ne  laiflâ  pas  d’eftre  aceufé 
luy  mefmcs  d’ellrc  Menotheliteau  {ùrieCne  Concile,  à caufe  que  les  aâes  y 
furent  falfifiez,&  eft  aife  de  le  iuftificrdecetteinjute  & calomnie,  ainfi 
qu’ont  fait  Onufirius  & Baronius;  enuoya  Byrin  ptefehet  l’Euangile  dans 
l’Anglcterreaupaisdes  Geuiffes,quiy  conuertit  leur  Roy  CynigiTfe.il  mit 
fin  au  fchifme  des  Prélats  de  l'Illtic.  Fut  d’elprit  vif.ûge  en  conleil , illuftre 

en  dodirine,&  rccommandablcpoutfonhumilite'i& mourut ledouzief 

me  O dobte  l’an  fu  cens  trente-  fix , & le  Siégé  vaqua  vn  an  fept  mois  di^ 
fept  iours. 

71.  Se  VER  IN,  Romain,  filsd’Abianus.maisauant  qu’il  fiift  confa- 
cré  le  Palais  de  Lateran  fut  pillé,  tant  par  Maurice, Garde  des  Chartres, que 

par  Ilac,Patrice,Exarque  d’ltalie:& eftant  confacré  il  cxecia  l’Edidl  de  per- 
fidie enuoyé  par  rEmpereur  Heracliusà  Rome  touchât  l’opinion  des  deux 
operations  en  I efus-  Chrift,ran  fix  cens  trente-neuf.  Le  temps  de  fon  gou- 
uernemen  t,  comme  de  là  creation,eft  mal  alfeuré  ; tant  y a,que  les  O ffuiers 
de  l’Empereurayant  banny  de  Rome  touslcs  Cardinaux , le  Pape  mourut 
toll  apres,&  vaqua  le  Siege  4. mois  1 y.iours. 

7j.  Iean  4.  dclaDalmatie,filtdoVenantius,ScoIaftic,fûtPapeIe 

dernier  iour  de  Dcccmbtc,&  gouuerna  vn  an.  Il  eferiuit  aux  Efcolfoii  tou- 
cliant  la  célébration  de  la  Palque:  & l’an  fix  cens  quarante  affembla  vl» 
Concile  à Romc,oùrexpo{ition  de  Foy,  publiée  l’an  precedent  par  l’Em- 
nercutHctac!ius,fùt  condamnée, ad'herefie des  Monothelites  déclarez 
herctiques  & condamnez  d’anatheme  i & vérifia  l’innocencedu  Pape  Ho- 
norius,  lequel  les  Monothelites  melmcs  accufoientde  la  mefme  lierefic; 
puis  mourut  le  douziefme  iour  d’Oélobre  l’an  lixeens  quarante,&  le  Pon- 
tificat vaqua  vn  mois  treize  iours. 

.74.  T HEODORB,  natif deHierulàlem,filsderEuefque Théodore, 
futcllcuPapele  vingtcinquiefmedeNoucmbre,&gouucrnarEglifefept 
ans  cinq  moisvingt  iours,  ôcfemonftra  généreux  contre  les  Monotheli- 
tes d’Orient,ayanttouteslesEglifesd'Afnque  pourluy,excepté  Fortuna- 
tu5,ou  Fommius,Eucfquedc  Canhage,qui  communiquoitaucc  Paul,Pa- 
triarchc  de  Conftantinople,qui  eftoit  Monothelite  & protégé  de  l’Empe- 
rcurConftan$,heretiquc  comme  luy:&  fût  Paul  depoféde  fon  Patriarchat 
au  Concile  de  Rome  tenu  l’an  648.  corameaulfi  l’Ediélque  l’Empereur  y 
enuoya, pat  lequel  il  cnjoignoitfilence,tantàceux  qui  croyoient  vne  vo- 
lonté feule  en  Chrift, qu’à  ceux  qui  en  maintenoient  deux  : il  excommunia 
.aulfi  d’anatheme  Pyrrhus,  predicefleur  dudit  Paul,  & mourut  le  quator- 
ziclme  lourde  May  l’an  lut  cens  quarante-fept  : & vaqua  le  Siège  vn  mois 
Icize  iours. 

7S.  S.  Martin, natifdeTuderteenTofc-ane,fûtefleuPape le pre-^ 

micrioutdeluiltet,&gouucrnalixanstroismoisdouze  iours.  Il  conuo- 
qoa  vnCondleautateran,qui  fut  commencé  le  cinquicCne  ioutd’Oéfo- 
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bre  fix  cens  quarante-  neuf,  garni  de  cent  cinq  ou  cent  dix  Euefques , où  lés 
Monothcliccs,hcrctiques,fùrenccondamnez,enfcmble la  formule  de  pro- 
fcrtlondcfoyderEnipercurConftans.appellceTypus,  dequoy  Icfaindl 
Petcdonnaaduisàtoutel’Eglifcpar  vncEpiftre  encyclique  ou  circulaires 
tclltmcnr  que  pluficursontmis  ce  Concile  au  rang  du  fixiefme  general;  & 
cela  dcfplcut  de  telle  façon  à l'Empereur,  qne  l’Exarque  Olympius  fe  deli  - 
bera  de  faire  tuer  le  Pape  par  fon  Efcuyer  comme  il  luy  ptelcntctoit  la 
Communion  à la  McflTc:  MaisDieuaueuglal’Efcuyer.&ainfi  lefainû  Pa- 
pe éuita  le  coup, ce  que  l’Efeuyer  ayant  con  fefle  à fon  maiftre  il  fit  paix  auec 
le  Pape,  & mena  fon  armée  contre  les  Sarrafins  de  Sicile.  1 1 excommunia 
Paul,  Euçfque  dcThcflàlonique,  hcretique,&ledcpo(àd8fonSicge.  Il 
cftoit  fort  maladif  du  corps,mais  cela  n’enipefcha  pas  que  Calliope,lExat- 
que,  ne  l’endoyall  en  exil  en  l’iAe  dcNaxc  par  le  commandement  de  l’Em- 
pereur, qui  pour  en  auoir  lepretexte  fitaceufer  le  làinâ  homme  d'auoirin- 
noucàlaFoy&mal  parlcdclafainârc  Vierge,  ce  qui  cftoit  tout  faux;  il 
demeura  dans  cetteifle  prez  d’vn  an,  puisfùt  mencà  Conftantinople,  où  il 
arriualc  dixfcptiefme  iour  de  Nouembre  fix  cens  cinquante- vn,  & fut  mis 
en  laprifon  prandiarca.cnlaquelleonlc  laiilà quatre-vingts douzeiours 
làns  queaucunpeuft  parler  à luy  : & lors  il  fût  tire  de  laprifon  pouteftre 
condamnc,commeayantmachincauec  Olympius  b mort  de  l’Empereur, 
&ainficxpofe  àtouccsignominies,lctraifnant  par  les  rués  de  la  ville  la 
chaifiic  au  col  on  le  renferma  dans  b pnlbn,  en  bquejle  il  demeura  iulques 
a b mort  du  Patrbrche  Paul,Iequcl  citant  malade  reconnut  l’innocence  du 
^ape,&confeirabiufticedcfacaufcauantqueraourir:  &delà,fcs  enne- 
inis  mefracs  admirans  fa  confiance,  il  fut  fecrcttemcnc  mené  dans  b Cher-* 
fon  nefe  en  exil,où  il  atriua  l’an  fix  cens  cinquante  dcux.dcpofé  de  fon  Pon  - 
.tificat,  & y mourut  gloricufcmcnt  & faindlement  le  douziefine  iour  de 
hjloucmbre  l’an  fix  cens  cinquante-quatre  : & vaqua  le  Siege  vingt-huiâ: 
iours.au  dire  d’Anaftafc. 

T 6.  S.  £vGENE,Romain,filsdeRuifinian,tincIcSiegecn  qualité 
de  Vicaire  general, voirede  Pape, depuisque  (àinil  Martin  fût  emmené 
hors  de  Rome  ; & apres  que  Ion  eut  fccu  fa  mott,par  b réitération  de  1 elle* 
âion,il  fut  confirmé  l’apeaclcfiit  fiimoisvingt-trois  ioursi  homme  de 

Srande  lâiniftcté  devie,  quirefùfa  l’Epiftrede  Pierre  Patriarche  de  Con- 
antinoplc, parce  qu’elle  n’eftoit  Catholique.maistres-  oblcure,  contre  la 
réglé, ûnsdccbrcrdcuxoperations  ou  volontez  en  noftre  Seigneur.  Il 
inoumt  lei. iour  deluinl’an£5j.&  fa  Chaire  vaqua  vn  mois  vingt-neuf 
iours. 

77.  S.  ViTA  Li  AN , natif  de  Signiumen  b Champagne  d’Italie,  fût 
créé  Pape  le  dernier  iour  du  mois  d'Aouft  &:  gouuctna  treize  ans  cinq  mois 
moins  quatre  iours,  dequoy  il  donna  aduis  par  fes  Légats  àl'Empereur 
Conftans,quilcsrcccut  amiablement,&accorda  promptement  la  confir- 
mation,enuoyantdcsEuangilescouuerts  d’or  au  threlorde  S.  Pierre,  te 
l'an  6 4 ).il  alla  en  petfonneà  Rome,Sc  fit  profelllon  apparente  de  Catholi- 
que,oùlc  Pape  luy  albaudeuanr,auectoutlcClergé,a  fix  mil  de  Rome, 
& luy  fit  tputes  fortes  d’honneurs,  qiioy  qu’il  euftmartyrifé  le  PapcMar- 
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tin, qu'il  eufttouGourscftë  hérétique,  & que  mcfmcs  il  euft  meurtri  fon 
frcrcThcodofc,  Se  Ictoutpour  le  bien  de  la  paix  de  l'Eglife.  Fit  tenir  vn 
SynodcàRomeran668.oùMaur,ArcheuciquedcRaucnnc  fût  excom- 
munie i puis  mourut  le  Pape  le  17.  lanuier  l'an  669.6c  vaqua  le  Siege  deux 
mois  treize  iours. 

78.  Teodatvs,ouDiev-donne'i.  Romain,  fils  de  loui- 
nian,fiitconracré  leneufieCneiourd'Auril,&fiit  Pape  fepeans  deux  mois 
& dixfcpt  iours,  homme  defainâe  vie,  mourut  le  {ixiefine  iour  de  I uin  l'an 
fixeens  i'cptante-(ix,&  vaqua  le  Siège  quatre  mois  & fix  iours. 

79.  Domnvs,'ouDonvs,ouDomnion,ouCvnvs,ou 
C v N O N , ainfi  cR-il  dmetfement  appel  lé,  natif  deRome,fils  de  Mau- 
rice, fût  fait  Pape  le  premier  iour  dcNoucmbre,  & gouuernacinq  mois 
deux  iours.  Et  à luy  referiuit  l'Empereur  Conftantin,  mais  fes  lettres  trou- 
ucrent  le  Pape  mort  le  voxicfinc  Aurili'an  678. & vaqua  le  Siege  deux 
mois  vingt- cinq  iours. 

80.  S.  A G AT  H v s , Sicilien  , fut  Pape  trois  ans  huiéf  mois  quinze 
iours.  Il  conuoqua  vn  Concile  à Rome  l'an  So.  où  le  rendirent  1 1 5'.Euer- 
ques,auquel  la  Foy  orthodoxe  fût  confirmée  & les  Legatscnuoyezàl'Em- 
percurConffantin.tantde  la  part  du  Papequedu  Concile, pour  y tenir  à 
Coriflantinoplc  le  fixicfme  Concile  general,  où  fe  trouuercnt  1 8 9.0U  ■ 7 o. 
ou  1 71.0U  1 50.OU  I £6 . Eucrqucs,&  comméça  la  première  A âion  ou  SelTion 
Icy.iourdeNoueinbrcdcladitcanneeiSo.auquel  les  Légats duPape  fo- 
rcntafilsauxpremiers  rangs, &l’£mpercurau  plus  haut  dans  l'oratoire  du 
PalaisappelléTrulIus,  fcfut  acheué  le  fainâ  Concile  general  fixiefine  le 
I A.ScptcmbtcA8i.  auquel  lesEglifesd'Oricnt  furent  voies  au  Siege  Apo- 
llolique,  les  Monotheiites  condamnez, & deux  operations  & deux  volon- 
tez,commeaufridcuxnaturesconfc{rccs  en  noflre Seigneur  lefus-Chtift: 
6c  les  Peres  par  vnc  Epiflre  Synodalecn  demandèrent  vnc  confirmation  au 
Pape , 6c  l'Empereur  luy  efenuit  qu'il  dcliuroit  l'Eglife  Romaine  du 
tribut  inique  que  les  Rois  Gothsauoient  impofcauSicgeApo(loliquc,5e 
depuis  eux  rendu  aux  Empereurs,  en  fc  referuant  le  feul  droiéf  de  confirmer 
les  Pontifes  :&  le  Pape  mourut  le  a. lanuier  de  ranS8a.&:  vaqua  le  Siege 
vn  an  fept  mois  cinq  iours , fans  fçauoir  la  caufe  d'vnc  fi  longue  vaqua- 
rion. 

81.  S.  Leon  i.dccenom,fûtconfacrclequinricfmciourd'Aou(fp.rt 
troisEuefqucs,&  e(loitnatifdcSicilc,filsdeP3ul.  Il  fût  trcs-eloquenc  Sc 
fçauant,8cgouucrn3  dix  moishuiéb  iours.  Il  relégua  dans  des  Monaflcrct 
•Macaire  Sc  autres  fes  complices,  qui  ne  voulurent  quitter  leur  erreur , def- 
quelsAnaftafc  Ptcllre,  & Léonce  Diacre,  les  abandonnèrent  & furent 
bons  Catholiques  au  iour  de  l'Epiphanie,  anciennement  ditte  Tiphanie 
pat  nosvieuxFrançois,&auiourd'nuylafeIfcdesRoi$>  6c  mourut  (àinâ 
Leon  le  z8.  iour  de  luin  l'an  é8;.&cellà  le  Poiûificat  vn  moisvinn  deux 
iours. 

81.  S.  Benoist  X. Romain, filidclean,fûtamateurdclapauurcté, 
débonnaire, humble, patient  &tres-liberal,gouuemavn  an  (lxmois,le- 
quelobtintdcl'EmpereurConflantin  qucddrcfenauant  les  Papes  ne  fe- 
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rotent  plus  confirmez  pat  les  Empereurs.  Et  fi  enuoyaau  fainâ  Perelei 
chcucuxdeluftinün&  Heracliusics  enfàns,  puis  décéda  le  7.  May  de  la- 
diteannce684.  &ccrtalePontificatdcuxmoisquinrc  iours. 

83.  I EAN  5.  Syrien,  ne  dans  Antioche,  fils  de  Cytiac,  Légat  de  (bn 
prcdccclTcur  au  fixiefnie  Concile  general  tenu  à ConftantinOple , homme 
genereux,  modère,  fie  de  grande  érudition;  &fiit  Pape  vnln  vnzeiou,rsi 
d lut  quafi  toufiouts  malade,  & rendit  l'cfptit  le  deuxiefme  Aouft  l’an  6 86. 
& hit  vuide  le  Siège  deux  mois  huiâ  toursi 

84.  Co  N O N , natifdeThrace,  nourri  en  Sicile,  &fitit  Prcftrcdel’E- 
gliCc  Romaine, fut  Papcvnzemoistroisiours.  Vieillard  vénérable,  fim- 
pled’crprir,  véritable  en  paroles,  deuôt& religieux:  efleu  tandis  que  l'ar- 
mée de  l'Empereur  & le  Clergé  difputoit  à qui  l'cmporteioit,  le  Clergé 
voulant  Pierre  Anhiprellre , & l'armccTheodore  Preftre.  11  fût  prefque 
toufiours malade,  & finalement  moumt  leij.iourd'Oétobre'l'an  687.6e 
vaqua  le  Siège  lept  iours. 

8.  ehui.ticfmi  Schifmc  fut  entre  Théodore  P re^re,e!y‘ Pierre  Jrchi- 
frrefire,  fur  leftjueh  le  Pape  Conon  l'emporta. 

85.  S E R G I V s,  Syrien  d’ Antiochc,filsdcT ybcrc'tandis  qu'vno  partie  du 
Clergéauoit  elltuThcoJorc  Archipreftte,  & l'auctePafchalArcliidiacre, 
& que  l'vn  ne  vouloir  ceder  à l'autre  ) fut  ellcu , 6c  les  deux  Antipapes  con  - 
craints  de  le  recognoill  te  pour  leur  Seigneur,  à quoyThcodoieconfcntit 
volontairement , & Pafcbal  par  force.  Le  Pape  fut  faCTC  furla  fin  de  l'an 
6S7.&  gouuona  treze  ans  huiû  mois  quatorze  iours.  Lcio.  Auril  689- 
il  baptilaCeaduallâ  Roy  des  Saxons  Occidentaux  en  Angleterre,  ou  Roy 
des  Bretons , 6c  vainqueur  dclHits  Saxons , qui  eftoit  allé  à Rome  exprez , 
<jù  il  mourut,  6c  fiitroyallcmentenfeucly  parlcPapc  Sergius.quilcbapti- 
fantluy donna  lenomde  Pierre.  L'an  69t. l'Empereurluftinianayantfiiic 
alfcmbler  dans  Conllantinoplc  vn  Concile  erratique,  y ayant  fait  dreflér 
certains  Canons  qu’il  fit  fignetaux  Patriarches  d'Orient,  6c  voulant  les 
faire  figner  au  Pape  il  n'y  voulut  iamais  con fentic,!  parce  qu'ils  eftoient 
contraircsaufixielmeConcilegcneral  -à  caufedequoy  ilenuoyaZacharie 
fon  Conncftable.aucccommandcmentdcluyamcnerlePape  ; mais  il  fut 
fl  bien  fecouru  parla  gendarmerie  de  Rauenne  6c  par  le  peuple,  que  Zacha- 
rie fàicconcraintdcs'cn  retournerapresquele  Pape  liiy  eut  fauui  la  vie:  6c 
duracettaefmotion  du  peuple  contre  l’Empereur  iuiques  à ce  que  Leon- 
tiusl’cut  priué  de  l’Empire.  Etl’an  696.  le  Papeconlàcra  S.Villetrord  Ar- 
cheuefquc  des  Ftifonsdans  Rome.  Retira  l’an  698.  tout  à fait  l’Eglifed’A- 
quiléeau  'ichifmeauquclelle  auoitefté  longuement  à caufe  des  troisch>». 
pitres.  Et  eftant  acculé  d’incefte  ilenfutdekhaige',  6c  fon  innocence  co- 
gnuc  par  la  demande  qu’en  fill  S.  Athelme  à l’enfant  qui  n’auoit  que  neuf 
iours  , auquel  ayant  commandcaunomdelcfus-Chriftqu’ileuftà  dire  fi 
Setgius  eftoit  fon  pere,  l'enfant  très  diftinéfemcntrefpondit  que  non,  6c 
déplus  que  le  Pontife  n’auoitaucune  fréquentation  auec  le  fexe  féminin. 
En  fin  il  mourut  le9.  Septembrel’an  700.  Ilordonna  qu’autempsdela 
confraélion  du  corps  de  noftre  Seigneur  on  diroit  jignus  Dei/)uitollitpee- 
catamundimiferere  nobis.  Le  Siège  vaqua  vn  mois  & vingt  iours.  ; 


' 9.  i.»  nenfle/mt  fdrifme  tn  t Eglije fut,  comme  noiti  duons  dit,  en- 

treTheoim  érckgreftrt&ltdÜt  p4fÂd,'voire fepitdphedu 
Pape  Sergm,TheodorefM  Papedeuant  luy,&  ne  fat  Pape  que  apres  la 
mortdeThtodore,0‘q"elorsmefmes  le  Pontificat  fut  enuahi  par  a'» 
appeüè  leaa,  qui chafja  Sergim  en  exil,  où  il  fut  fept  ans,  apres  lesquels 
ürtttmt,Crfutrectu(rfacri. 


P H O C A s , lequel  ayant  fait  tuer  Maurice  fon  predeceflêur  ,fùt  falüe 
Empereurpatf«foldats,&cfpou{âLeontia,dclaquellc  il  eut  Damantia, 
fous  luy  l’Empire  cuida  finir,  mais  il  fut  tué  par  PrifcusHcraclonas,  & Hc- 
taclius,  Che&  de  fes  armees. 

HERACLivs.filsdePrifcus  fufdit,  & de  la  fille  d'Heraclonas.fùt  fait 
Empereur  premièrement  par  les  Soldats,  puis  par  lepeuple.finalemcnt  par 
le  Sénat  deConftantinople,  &l  fut  couronné  par  Setgius  ,qui  cn  eftoit  Pa- 
triarche } te  le  racfme  lourde  fon  couronnement  il  e^oufa  Flauia  ou  Fabia 
Eudoxia,delaquelleilcutHeraclins,ditlenouueauConftantin,  & Epi- 
phania  : puis  il  cfpoulâ  (à  niepee  Martine,fillc  de  fon  ffere,&  d’elle  eut  He- 
raclonas  ; il  r^a  trente-  vn  an,5<  mourut  d’vne  hydropific.  Latut. 

HiRACLivsi.ditle  nouueau  Conftan  tin,  fon  fils , & de  Eudoxia,  Empoifoii- 
fiit  Empereur  vn  an, puis  empoifonné  pat  fa  bcllc-mercManine:  il  auoit 
elpouféGregoria,  fille  de  Nicetus,  le  Patrice.  Latus,Egnatùa. 

H E R A c L O H A s , ou  H E R A C 1. 1 0 N , fils  d’HeracÜus  premier , & Demis, 
de  Martinc.fiit  Empereur  apres  fon  frere  fous  la  tutelledc  famereenuiron 
deux  ans,  puis  tous  deux  demis  de  leurs  dignitex  par  le  Sénat,  le  fils  clhnt 
aagé de duans.ôcàrimperatticefùtcoupeelalangue.  Latus,Fgnatius. 

H E R AC  L I V s j.dit  Conftans,filsde  l’Empereur  Heracliusi.&  de  Gre- 
goria,  fut  Empereur  ^res  la  depofition  de  fon  onde:  il  régna  vingt  Icpt 
ans.  & fût  tué  pat  les  fiens.  Latus,  Egnatiut, 

C O N s T A N T I N 4-  dit  Pogonat,  c’eftà  dire  le  Barbu,  fon  fils, fut  Em- 
pereur,& régna  dixfcpt  ans. 

HhRACLI  VS40UlVSTINIANa.OUlvsTIN-HBRACLIVS:N<ficoap<. 
carces  trois  noms  luy  font  donnez,  fut  fils  du  Barbu  & Empereur  apres  la 
roottdcfonpere:  il  cfpoulâ Theodora, fille  deChaganus,  de  laquelle  il 
eut  fon  filsT ibère.  11  fut  chalTé  de  Conftantinoplcpar  le  Patrice  Léonce, 

& Callinicus  Patriarche,&  relégué  dans  la  Cheronefe  apres  quoi»  luy  eut 
coupé  le  nez  ( c’eftoit  vne  grande  hardiclTc  de  couper  le  nez  à vn  Empe- 
reur&lelailTcrviurcjMaisilfiitreftably  en  fon  Empire par  le  fècours  de 
T rebcllius  Roy  de  Bulgarie  & régna  feizcans,à  fçauoir  dix  ans  deuant  quil 
fut  chalTï,8c  puis  fix  depuis  fon  tcftabliircment.£g»uri«s,ac  Pompoaiue  La- 
tut, lequel  mcticy  fin  à fon  Hifioirc. 

L»Oncb,ouLeonj.  Patrice  de  Conftantinople,  ayant  chafle  lu- 


EMPEREURS. 


mierfur. 


AquatricfmecolomnedeceSiedeelHa  fuite  focccinue  des  Empe- 
reurs qui  ont  régné  en  ce  Siecle,laquelle  a deux  bords,dc(queIs  le  pre- 
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ftinian  l'an  quatre  vingtsfept.tluregncdelaracedcHcraclius.fcfit  Eitl- 
percur  ; mais  a peine  auoit  il  régné'  trois  ans,  qu'il  fût  priué  de  l'Empirepat 
Ibnfucceffcur.quiluyfitaulfi  toupet  le  nez,  &puisle  fit  mettre  en  bonne 
prifon.  Egnauus. 

T I D E R E dit  A PSI  MARE,  ouà  mon  aduis  Apfïmacus, 

c'cll  à dire,  Eftarmoucheur,  ayant  elle  déclaré  Empereur  par  l’armee  naua- 
Ic  de  Candie  ( c'eft  Crete  ) contre  Léonce,  fut  fut  luy  viélorieux , & le  mit 
en  prifon  apres  luy  auoir  feit  couper  le  nez , comme  nous  venons  de  dire. 
Ilcnuoya  Ton  frère  Heraclius  contre  les  Arabes;  S:  finalement  apres  auoir 
règne  fept  ans,  fut  tuéauec  Leonce  par  le  commandement  du  fufdit  lufti^ 
nùn  1. quand  ilrcconquift  fon  Empire,  comme  nous  auons  veu  en  fon 
rang.  Paifonsaux  Rois. 

ROIS. 


Roines. 


Chancelier». 


r onnefta- 


La  cinquicfiue  colomncdeceSiecIe  a vn  bord, fle contient  b fuitte 
fuccediue  de  nos  Rois  Très  Clirclliens  durant  cent  ans, qui  furent  les 
fuiuans. 

II.  Dagobert, fi  Is  du  Roy  Clotaire  fécond  & de  la  Roine  Bertru- 
de,fucainfiqucnousauonsvcu,faitRoyduviuant  de  fon  pere,  apres  b 
mort  duquel  il  donna  le  Robume d'Aquitaine  à fon  &cte  Hcribert,  qui 
moutut  fans  hoirs  :chalfia  lesGafeons  rebelles;  fit  guerre  aux  Efebuons 
idolâtres,  &:  rendit  les  Saxons  tributaires.  Il  fût  tellement  adonne  à.  l'a- 
mour des  fcmmes,qu'il  en  eflablit  certains  Serrails  des  plus  belles , dequoy 
fàind  Amant  ayant  ofélereprcndrcen  fût  enuoyc  en  exil.  Il  fit  baftirl'E- 
glifcfaind  Denis,fepulturc  otdinaitedenos  Rois,  & fit  alliance auec  lu di- 
tail  Roy  de  Bretagne;  puis  mourut  d'vn  flux  de  ventre  à Efpincy  près  de 
Seine, & fut  enterre  àl'Eglifequ'il  auoit  fait baftir. 

Les  Roines  les  femipes  furent  Comcttude,qui  fût  aufli  fœut  de  Brunul- 
phe,Royd'Aquitaine,laquelleiLrepudia  parce  qu'elle  cftoitfterile.  En  fé- 
condes nopccs  il  efpoufa  Nantilde,  de  bquclle  il  eut  fon  fils  Clouis,  qui  fût 
Roy:  4c  de  Ragnctrude,rvne  de  fesmaiff  relies,  il  auoit  défia  euSigiberc 
fon  filsn.iturcl,  auquel  il  donna  leRoiaumed'Auftrafie.  Paradiufeftabu- 
fé.d'auoir  creu  que  ledit  Sigibert  fuft  fils  Icgitimede  ce  Roy  : car  fl  cela  euft 
cli é,Clou  is  Ibn  lils  n'cull  pas  elle  Roy  de  France,com  me  il  le  fût. 

Ses  Chanceliers  furent  Robert,  Gai-de  (&  frottücurdei'antl  &•  fetl  Royal, 
hommcdenoblcrace&pere  de  lainéf  Angadrifme;  puis Dado,ou  Ado, 
ou  Audocnus,ou  Audonius,quifut  Chancclier,Hiftoriographe,6c  Archc- 
uclquc de  Rouen;  puis Arnoul,filsdu  Duc  Aubert, 4c  dcBlitilde  fille  du 
Roy  Clotaire  i . 4c  ainfi  coufin  germain  du  Roy  par  fa  mere,  il  fût  aufli  Mai- 
re ilu  Palais^du  temps  dudit  C locaire  i . puis  Combett,ou  Cunibctt,Arche- 
ucfque  de  Cologne  ; 4c  finalement  Auben  de  Lembourg,  Abbé  de  Fônta- 
ndes,  puis  Atthcucfque  de  Roiicn. 

Scs  Ducs gcncrJux,ouConneftables,furentSadragcGllc,Ducde  Guyen- 
ne, (c'eft  à dire  Gouuemeur)  lequel  deuintfi  orgueilleux,  que  pour  le 
hiefpris  ordinaire  qu'il  faifoit  du  Roy  fon  maiftre,duquel  il  auoit  efté  Gou- 
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uerncur  en  fa  icuncflc,lc  Roy  n’en  poüuant  plusfdùrtrir.fc  fafehant  vn  iour 
contreluy.luy  arraclia  la  barbe  enlcpriuant’de  fa  charge:puis  Ega  fût  Duc 
& Maire  de  France,  & Bcrrinoald,  ou  Arnoald , fils  dudit  Ega , fut  Duc  6e 
Maire  de  Neuftrie. 

Ses  Maires  ou  gtartds  inaiftrcs  forent  Gondoald.ou  Gondclaud.qui  fût 
N^itedu  Palais, tantde  France  que  d’Auftrafic;  puis  Atchanol  BeyerJand,  cZdll 
c eft  a ditedèlimaifon  de  Bauierc  : puis  Pépin, dit  l’Ancien, ou  Landan.fils  Midi"»- 
tk  Caroloiftan,qui  eftoit  Maire  du  temps  de  Clotaire  t.  puis  le  fufdit  Ega, 

3ui  fot  aullî  Duc.  Ceux  la  s abufent,  qui  mettent  CogonNoran  au  rang 
es  Maireiapres  Pépin  du  temps  de  ce  Roy  Dagobert,  parce  que  ledit  Co- 
gon  Noran  moumt  par  le  commandement  de  S Roine  Brunehault,  & la- 
dite Branehault  punie  de  mort  par  ordonnance  de  lullice  du  temps  de 
Clotaire  i .pere  de  ce  Roy  Dagobert.  ‘ 

11.  Clovis  i.filsduRoyDagobert&:  de  laRoineNantilde.eftant 
deuenu  Roy  apreS  féri  pcre,& ayant Iceu  comme  fon  neueu  Dagobert , fils 
de  Sigibcrt,Roy  d-AuftTafie,fon  frere  naturel, auoit  cfté  tue  par  Grimoâld, 

Maire  d’Auftrafie,afinfquc  Childcbert,fils  dudit  Grimoald,tcgnaft,  lequel 

àuoit  efte' adopte' par  le  Roy  Sigibcrt:cela  fotcaufe  que  le  Roy,cn  vengeant 
la  mort  de  fon  neueu  parcelle  de  Grimoaldac  de  fon  fils,fe  rendit  maiftre 
de  tout  le  Roiaumed’Aulkafic, lequel  il  donna  à fon  fils  fécond  appelle 
Cliilderich.  La  famine  fot  fi  grande  & fi  cruelle  du  temps  de  ce  Roy , que 
pour  aOîllet  les  pauurcs  il  print  toutes  les  richelTes  que  fon  pete  auoit  üoia- 
lementdonneesàl’EglifefaindDeni$,&  les  leur  diftribua.  llmoututà 
Chelles, & fut  enterre  à fiiindl  Denis, 

La  Rciine  là  femme  fot  8audour,ouBlitildc  de  Saxe,  qui  fot  canonilèe  R®*”*»- 
par  là  faindle  vio.  Il  eut  d’elle  Clotaire  j.  Childcrich  i.&  Thierri  ou  Tlieo- 
doticn,qui  tous  trois  forent  Rois  deFrance. 

Ses  Ducs  & Conneftables  forent  Idumera,  Duc  & Maire:  puis  Gri-  Conneih- 
moald,ou  Guncal,  Duc  d’ Auftrafie,  & neueu  de  pépin  l’Ancien,  qui  auoit 
aulsi  elle  Duc  & Maire  d’Aufttafie. 

Ses  Maires  & Grands- Maiftres  forent  le  fufdit  Idumera,  Sc  ledit  Gri-  Mjire». 
moald,quifottue'  dans  la  ville  du  Liège  douant  l’Autel  fainû  Lambert, 
par  Mitigaire,  Soldat  de  Rabode,  Duc  de  Frife. 

Sous  ce  Roy  commenceront  les  honorables  charges  de  Marefehaux  Marefebmv 
de  France,ic  fot  Girard  de  Dammattim  le  premier  qui  en  fot  honoré,  & 
fe  qualifioit  grand  Marclchal  de  France. 

I}.  Clotaire  5.  filsaifnéduRoyClouis  r.&defainaeBaudour, 

fot  Roy  enapparcnce  i mais  en  cifcél  ce  forent  les  Maires  de  fon  Palafoauf- 
quelsil  lailToit  tout  faire.  Il  mourut  làns  fe  marier. 

enlcmble,  forent  première-  Conneft.: 

ment  Ench,ou  BerchanoaIdus,ou  Erccmbaldusde  Valbourg,  qui  fot  Duc  bl«  & Mai- 
de  Maire;  puis Ebroim, dit IcTyran, qui fotaulfi  Duc&  Maire:  Eteeftui-'"- 

^ , aptes  la  mort  du  Roy  fon  maiftre , au  lieu  de  bailler  la  couronne  à 
Ghildcnch,  f ommel  aifne,  il  fit  régner  Thierry  pour  quelque  temps  : mais 
le  Roy  Childcrich  fut  le  maiftre,»:  Ebroim  rendu  Moine  en  l’Abbaye  de 
Luxon.  ' 
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btcs. 


Roloet. 

ConneQa* 

blcs. 

Chancctier. 


R«ineJ. 
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<4.  Cn  iLDERic  H 1.  6ls  fécond  duRoyClouis  i.Bc  de  la  Roine 
(àinâe  Baudour,fucapresfon  frère  Roy  de  France  par  les  armes  de  fes  Mai* 
rcs  & Ducs  : il  eftoic  fier  & cruel, (1  <^ue  ayanc  fait  fouetter  vn  des  Seigneurs 
de  Franconie,  nommé  Bodile  ( excès  indigned’vn  Roy)  ce  Gentil-honune 
fût  réduit^  vn  tel  deicrpoir , qu’il  tua  le  Roy  & la  Roine  Blitilde , pu  Ama- 
tilde,  quoy  qu’elle  fûll  grofle  d’enfànr.  ; 1 

Ses  Ducs&  Maire  furentBcrrrandjOuBertrenusdeSchvvartaenbourg, 
grand  Duc  & Maire  de  France;  puis  Anchire$,filsdeiàindAiDOul,Coia' 
te  de  Bologne,  ScArchcuelque  de  Mets,  qui  lors  fut  réduite  en  £ue(cb^ 
parceque  ledit  Ancliifcscdoit  Bigame,6c  quoy  qu’il  fuRd’Eglife,!;  fût  11 
Duc&  Maire;  puis  Vvalfroy,ouVvatagon,ouVvulftud,  qui  fut  aufll 
Duc  &:  Maire,  i 1 y en  a qui  mettent  au  rang  des  Maires  S.  Lcgêr , Eucfque 
d’Authun.qui  fut  tue  par  Ebroim,  apres  que  le  Roy  Thieni  l’eut  fait  Ibrtir 
du  Monalfcre.  j . 

15.  THiERRt,ouT HEOOORiCH, üIsj.duRoyClouisi.&dela 
RoincfàinéfeBaudout,  apres  que  fon  frcre  eut  c(fé  tué  fût  fèul  Roy  de 
France, Scfoudain  fit.fortirduCloiftre  Ebroim,  qui  reprit  la  charge  de 
Duc  8:  Maire,  Si  fit  mourir  pluficurs  Eucfqucs  & grands  perfonnages.  U 
deflît  à Lan  en  l.anois  l’armee  de  Pépin  & Martin  Ducs  d’Auflra(lc,&;  ayât 
tue  en  trahifon  le  Duc  Martin , Pépin  fils  d’Angefilde  fut  Duc  & Maire  ; 
puis  Varato,  Gi(lcmaire,&Bertaire,qui  ioiierent  au  bouce-hors;  mais 
Ebroim  fut  tué  dans  (à  chambre,  & le  Roy  fon  maiff  re  eftant  mort , fut  en- 
terré dans  l’Eglife  (àinâ  Vaft  d’A  rras. 

La  Roine  là  fcmmefùt  Clotilde,  ou  Clodoilde,  & d’elle  eut  Clouis  j. 
Childcberr,&  Clotaire  4.qui  tous  trois  furent  Rois  de  France. 

Scs  Ducs  & Maires  furent  Landregife,ou  Lcndcfil,  ou  Lendrcgefile  fils 
d’ Archambault, & fut  tué  pat  le  fufdicEbroim  : puis  Vvaraton,  ou  Vva- 
tragon  de  V valtcmbourg.ou  Altenbourg  ; puis  Gilifmare , fils  dudit  Vva- 
raton,hommcfansfby.puisBecthairc,filsd’Anchifc,&gcndredc  Gilifma- 
re;puis  Pépin  des  Landcs,dit  Hcrifiel,ou  l’Ancien;&  finalcmét  Nodebert, 
apres  que  ledit  Pépin  fc  fiit  retiré  au  gouucmcmàt  du  Roiaume  d’Aufi rafic. 

Son  Chancelier  fût  Elcutherc,homme  prudent  & de  bon  iugement, am- 
bitieux & hatdy  aux  hautes  entreprifes.  Ceux,  là  s'abufent , qui  cRiment 
que  CO  fut  le  mefme  Eicuthere  qui  fut  Duc  & Maire  du  temps  du  Roy  Clo- 
taire Z.  carficclacRoic,ilauroiteucncctcmpsplusdai;o4ins  (quicRvne 
folie.) 

18.  Clovis  filsduRoyThierri&delaRoineClotildc,fiità fôn 
tour  Roy  (ous  la  puiflàncc  fouuerainc  de  fes  Ducs  & Maircs,qui  furent  Pé- 
pin l'ancien, & N odebert  créature  de  Pépin. 

La  Roine  fa  femme  s’appclIoitTanaquille. 

47.  C H i LD  E B E RT  i.nlsduRoiThierri&delaRoineClotilde,rcgna 
aulll  en  apparence  apres  fon  frcre, & la  duree  de  fon  regne  ne  fut  que  dilpu- 
tesentre  les  Maires.  Sainéf  Lambert,  Eucfque  duTraiét, fût  tue  par  Do- 
don, frcre  d’Alpaide,mcrc  de  Charles  Martel, 8c  concubine  de  Pépin  l’An- 
.cicn,ditaufnieGros,parcequecelàinéf  Eucfque  repeenoit  Pépin  de  fon 
adultère.  Le  Roy  mourut,  8c  fut  enccrcé  à Nancy  en  Lorraine. 
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DE  LA  PEYRE.  m . 

La  Roinc  (à  femme  Ric  £udoxine,dc  laquelle  il  eut  Dagobert  6c  Daniel,  R-“>no- 
qui  furent  Rois. 

Ses  Ducs  & Maires  furent  lefùfdit  Pépin,  dit  l’Ancien, ou  le  Gros  : puis  Conotfti 
Dreux, ou  Druon,ou  Drogon,  fils  aifne' dudit  Pépin  j puis  Grimoald , ou  blei. 

Ç rimaud,fils  fécond  dudit  Pepin,&  fut  tue'  deuant  l’Autel  S.  Lambert  de  la 
ville  du  Licge,  par  vn  Frifon,à  caufe  dequoy  Thibault,  fils  de  Drogon,  ap- 
puyé defon  ayeullc  Pledrudc,  femme  dudit  Pépin  le  Gros,  fut  Duc  6c 
Maire, Charles  Martel  effant  prilbnnier  dans  Cologne. 

.•  - . <tARA3ES  ET  SARRASINS. 


La  é.colomne,quicfldcl‘origiuedcschofès&dcsperfonnesi}lu(lres, 
nous  monftre  premièrement  le  commencement  desconqueftes  des 
Arabes  & Sarrazins,  dits  Mahumctans,à  caufcdcleur  premier  Duc  & faux 
Prophète  Mahomet,  qui  fut  l’an  de  Grâce  ^ i a.  du  Monde  48a  i.  l’an  j.du 
Pape  Boni  face  5.  l’an  ii.  de  l’Empereur  Heraclius,  6c  l’an  35.  de  nodre  Roy 
Clotaire  a.qui  fut  la  fin  des  troisans  que  dura  la  flii  te  ou  exil  dudit  Maho- 
met,lequel  exil  les  Arabes  appellent  Alhigere  ou  Hcgirc  ; du  temps  duquel 
exil  ou  oanniiTcment  les  Arabes,  Satrafins  & Mahupietans  comptent  leurs 
années  ; cat  ce  fiit  lors  qu’à  main  armee  Mahomet'  fc  déclara  Duc  6c  Pror 
phetede  fes  fccfatcurs,  tant  Arabes,  ditsSarrazin$,  que  Maures  ôc  Ti)(CS, 
touslefquclsd’vn  nom  commun  furent  appeliez  Manometans.  Et  d’au-, 
tant  que  les  Arabes  comptent  leurs  années  par  le  cç^  de  la  Lune  flmple- 
raent,on  a trouuc  que  ; ; .de  leurs  années  reuiennef)t  à 5 x. années  6 .iours  des 
nofttes;cc  que  Vinghera  cutieufement  demonftrc  .-mais  voicy  l’ordre  lùc- 
celllf  des  Califes  des  Sarranns,dcpuis  cecommçr^emcnt  iufipcs  à leurs 
propres  diuifions. 

I.  Mahomet,  premier  Duc  & faux  Prophète. des  Mahometans,  l’an. 
<11. 


1.  £mbeccr,ou£mbochara,ditAbdala,pet'e  de  l’vncdcs  femmes  de 
Mahomet,  fut  le  premier  Calife,c’e(l  à dire  fuccefleut  du  mefehant  Maho- 
met,6c  régna  trois  ans  fur  les  Sarrafins  & Mahom.ctans. 

;.  Omar  fût  la  i.Califc,&Ie  3.  Emir  ou  Amirasdes  Sarrazins, douze  ans 
ftxmois. 

4.  Odmen,ouOthman,futeflcuAmitas4.&Calife5.&regnadix  ou 
douze  ans. 

5.  Apresfâmortil  ycut  fchifmc  pour  l'eflcéUond’vn  Amiras;  car  les 
vns  cneutcnt  Haly,les  autres  Muhamat,qui  firent  deux  bandes, 

6.  Alhacem,fucceireurdc  Haly,&  Muhamias,fuccc(Tcurd<;Muhamat, 
fc  dirent  chacun  à part  le  Calife  6.  & Amiras. 

Ceux  qui  furent  les  fcpticfmcs  furent  Maruan  ,d.u  parti  dc.Haly,  & Gi- 
zid,du  parti  de  Muhamat. 

8.  HabJimelcch,de  la  bande  de  Haly,ayant  vaincu  Gizid  6c  Abdala,fils 
dudit  Gizid,niit  fin  au  fchifmc,&  fut  le  8. Amiras  6c  Calife  des  Sarrafins. 

9.  A bderamen , ou  Abcdramcn , fut  le  9.  Calife  des  Mahumetiftes  de 
l'Afrique,  & fut  leptemiet  fondateur  de  la  ville  de  Maroco,  6i  le  premier 
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auflî  appcili  Minimunin,  c*c(l  à dire  Prince  des  croyans  : car  le  fchiltne  ne 
laifli  pas  de  durer  en  Afic,  où  il  y eut  en  diucrs  endroits  diuers  Califes,  qui 
tous  fedifbient  fucceifeurs  de  Mahomet, & Arnirals  fie  Califctde  ceux  iùr 
lefquels  ils  s'ciloient  rendus  fouuerains. 

10.  Vlid,  ou  Qualid,fut  le  i o.fous  lequel  Mufafe  rendit  maillre  des  ET- 
pagnes  fut  les  V viiigoths.fic  fut  au(0  Vlid, Calife  de  l’Afie. 

U.  Hefdcn,ou  Zulcimin,oHSoliman,ouSuleittun,fatCalifedenx 
ans. 

11.  Han  mat , fils  d’ Abdimazid,  fut  le  douzieCne. 

i;.  Gifidi.oulfid, dit Mauiilcbe,ouMolabc,oaMaulehaby, fils  de 
Abiincicch,  fut  Calife  quatreans. 

14.  Euelid,ou  lfatn,dixhuiâans. 

15.  Gefid  ).decc  nom,vn  an. 

16.  HiceS,ouIfid  Lciplè,  ou  Abraham,  deux  ans. 

17.  Maman,  ou  Maroan.ou  Marias, ou  Muhamat,(tx  ans. 

Et  finalement  l'an  de  Grâce  fept  cens  cinquante- vn , il  fût  défiait  fie  ru^ 
pat  Salim , fils  de  Haly , fie  fes  adhérant  ; apres  laquelle  deffaite  les  prin- 
cipaux Cliefs  de  Haly  SedeHi(cem,defpartitent  par  fort  entr’eux  toutes 
les  prouinces  de  l'Empire  des  Sarrazins  ; de  façon  que  audit  Salim  cf- 
cheut  l'Egypte  '>  à Abdalas,  fon  ffere,  la  Syrie  ; Abubalas , fils  de  Muhama, 
eut  la  Perle  ; Abdala$,fon  firete,Ia  Meropotamie  : Tous  Icrquelsprindrcnt 
la  qualité  de  Calife,fie  eurent  des  fuccelTeurs  particuliers  ) mais  Selim,  outre 
laqualité  deCàlifè,fefit  appcller  Soudan,  ou  Soldan  d'Egypte,  comme 
auni  tous  feS  fùccclTeurj  depuis  luy. 

SCYTHES  DE  LA  BVLGAKIE. 

L’An  «So.dela Grâce, quifiit  l'an  488o.du Monde, l’an ). du  Pape 
Agathus,l’an  1 1.  de  l'Empereur  Confiantin  4.  fie  l’an  premier  du  re- 
gnedenofireTheodorich,ouThierry  ; Les  Scythes,  appeliez  Bulgariens, 
qui  habitoient  entre  les  Palus  Mltotides  fie  les  fieuues  Athel  fie  Ttuna'is, 
efioientdiuifczen  deux  Cantons,  l’vndefqueis  elloit  dcsOnogundcrcu- 
(iens,  fie  l'autre  desContragiens;  de  tous  lefquels  elloit  Roy  vn  nomme 
OrKacus,  lequel  venant  à mourir  lai  ifa  cinq  fils,  l’aifné  defqucls,qui  fut  Ibn 
fuccelTcur,  s’appella  6uthaias,ou  Bathaias,auquel  d'abondant  la  nation  des 
Scythes  Gazaricns  fe  donna  volontairement  : fie  ainfi  riche  fie  puilTanc 
commença  d'alfaillir  lés  prouinces  de  l’Empire  d'vnc  fi  rude  manidbe,que 
la  Moefic  infcricureluy  demeura  àluy  fie  à fes  fuccelTeurs  pour  conquelle 
alTcurec , à laquelle  ils  donnèrent  le  nom  de  Bulgarie,  à caulc  du  fieu- 
uc  Bulga  qui  coule  dans  leur  ancienne  demeure  , du  nom  duquel  fleu- 
uc  ils  turent  appeliez  Bulgariens,  fie  fur  iceux  régnèrent  les  Rois  fui- 
uans. 

I.  Butbaias,qui  régna  vingt  ans. 

X.  Terbdis, ou Terbelius,  vingt- fept  ans. 

).  Cormufus, trente  trois  ans. 

4.  TUclelts,auZcl<tis,deux  ans. 
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5.  5abinus,  gendre  de  CormcfiiSjVQ  an, 
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<•  Pagan , fept  ans. 

7.  Tclcrich,  deux  ans. 

8.  Cardames,  vingt  & neuf  ans. 

9.  Chrumnus,  treize  ans. 

JO.  Mortagon,ou Cryrigon,ou Ormotag. 

1 1 . Bogoris,  qui  fut  le  premier  qui  le  fit  Cnrcflicn,  , 

II.  Simeon , qui  commença  de  régner  l’an  888. 

JJ.  Pierre,  fon  fils. 

14.  Bori(àn&  Romain, frereSjfes fils. 

IJ.  Samuel,  efleu  contre  les  Romains. 

15.  Gabrieljfonfils, l’an  1015. 

Et  finalement  le  1 7.  fiit  I ean,  coufin  de  Gabriel , qui  fur  couronné  en  la 

mefme  année  mil  quinze,  puis  deffait  8e  vaincu  l’an  mil  dixneuf,  & toute  la 
Bulgarie  aiTujenieaux  Empereurs  dcGrece,fous  lefquels  quelques  Gou- 
uerneursdec^  pais  du  depuis  s’en  qualifièrent  Rois,  mais  fins  lucceflion, 

REPVBLIQVE  DE  VEN i SE. 

L’A  N de  Grâce  «9  7. qui  fut  du  Monde  l’an  4897.1’an  vnziefnicdu  Pa- 
pe Sergiusjl’an  fécond  de  l’Empereur  Leoncc,^i  fut  l’an  douzième 
de  l’Empereur  luftinian,  & l’an  quatriefme  denoftrefcizicrme  Roy,appel- 
léClouiss.  la  ville  & République  de  Venife  commença  d’auoir  des  Ducs 
defqucls  en  voicy  les  noms  & ordre  fuccclSfs,lçaombrcd’iceux,  Sc  les  ans 
de  Grâce  aulqucls  ils  ont  efté  créez. 


1. 

697. 

Paulo  Lneio  Anafcflo. 

l. 

717- 

Marcello  T egaliano. 

5- 

7i<. 

Orfo  Ipato. 

4- 

74S- 

Tcodatolpato. 

S- 

7Î5- 

Galla  di  Malomoco. 

6- 

756- 

Dominico  Monegario. 

7- 

7<4- 

Mauririo  Galbayo. 

g. 

778. 

GiouanniGalbayo. 

9- 

804. 

ObelcrioAntenotio. 

10. 

00 

0 

Angelo  Patriciato. 

11. 

817. 

Giufliniano  Patriciato. 

II. 

819. 

Giouanni  Patriciato. 

IJ- 

SJ7- 

PiettoTradonico. 

>4- 

864. 

Orfo  Patriciato. 

«5- 

881. 

Giouanni  i.  Patriciato»' 

\6. 

887. 

PietroCandiano. 

17- 

DominicoTribuno. 

18. 

888. 

PictroTribuno. 

«9- 

911. 

■ OrfoBadoaro. 

10. 

95». 

Pictro  i.Candiano. 

11. 

9}  9. 

Piccro  Badoaro. 

' J»  1. 

csal- 

1 ‘vCMjii 
•V(.  ((  • 
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&i.  J4I.  PietrotTGificfme,  Candiano. 
t}.  >j6.  Piettoquatrieûne,  Candiano. 

a4.  976.  Pictro  Orfeola 

15.  97*.  Vital  Candiano. 

16.  979.  TribunoMemo. 

17.  991.  Pictro  O rfeolo.deuxicfinc. 

18.  1009.  OttoneOrfeoIo. 

19.  1016.  Pictro  Batbolano. 

)0.  10)1-  Dominico  Flabanico.  , 

)i.  1045.  Dominico Contarini. 

51.  1071.  Dominico  Süuto. 

}}.  1084.  Vital  Faliero. 

34.  109$.  Vital  Michcle. 

35.  iiot.  Ordclafo  Faliero. 
iiiy.  Dominico  Micfacle. 

37.  1130.  Pictro  Polani. 

38.  1148.  Dominico  Morodni. 

39.  11)6.  Vital  Michèle, fécond. 

40.  1173.  Sebadiano  Ziani. 

4U  1178.  Orio  Malipiero. 

4t.  1191.  HenricoDandolo.- 

43.  itoj.  Pictro  Ziani. 

44.  tiif.  GiacomoTiepoio. 

45.  1149.  MarinoMorollno. 

4$.  ii5a.  RinieriZeno. 

47.  ir68.  LorcnzoTicpoIo. 

48.  117).  Giacomo ContarinL 

49.  1180.  Giouanni  Dandolo. 

50.  ii88.  Pictro  Gradenigo. 

51.  1311.  Marino  Giorgip. 

$t.  1311.  Giouanni  Sorenzo. 

53.  1318.  Francelco  Dandolo. 

54.  1339.  Bartolomeo  Gradenigo. 

55.  1343.  Andrea  Dandolo. 

56.  1554.  Marino  Faliero. 

57.  1355.  Giouanni  Gradenigo, 

38.  1356.  Giouanni  Delpliino. 

39.  1361.  Lorenzo  Celu. 

60.  1363.  Marco  Comaro.  ' 

61.  1367.  Andrea  Contarini. 

ба.  1381.  Michèle  Morofini. 

63.  1381.  Antonio  Venicro. 

64.  1400.  MichclcSteno. 

6).  141).  TomaçoMoccnïgo. 

бб.  1415.  Francefeo Fofeari. 

67.  1437.  Pafchal  Malipiero. 
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6S. 

144t. 

ChtiftoforoMoro. 

69. 

147t. 

NicoloTrono. 

70. 

H75- 

Nicolo  Marcello. 

7«- 

«474- 

Pictro  Mocenigo. 

7»- 

1474. 

Andrea  V endramino. 

7}- 

«477- 

Giouanni  Mocenigo- 

74- 

1485. 

Marco  Barbarigo. 

7f- 

1485. 

Agofbno  Barbarigo. 

76. 

IJOt. 

Leonardo  Lotedano. 

77- 

15x1. 

Antonio  Grimani. 

78. 

I5tj. 

Andrea  Griti. 

79- 

I5j8. 

Piecto  Lando. 

80. 

«545- 

Francefeo  Donado. 

81. 

i)5J- 

Marco  Antonio  Triuilàno. 

8t. 

1554- 

Francefeo  Veniero. 

8j. 

1554. 

Lorenzo  Priuli. 

84. 

Girolamo  Priuli. 

«5- 

1547. 

Pictro  Loredano. 

84. 

1570. 

Aluigi  Mocenigo. 

87. 

i$77- 

Sebaïbano  Veniero. 

88. 

1578. 

Nicolo  da  Ponte. 

89. 

1585. 

PafcalcCicogna. 

90. 

1594. 

Marino  Grimani. 

l4o4. 

Leonardo  Donado.' 

Etvoila  le  nombre, lesans, les  noms&  lordredcs  Ducs  de  Venife, de- 
puis le  premier  Paulo  Lucio  Anafefto,<juifùtcre<?ran  6j7.iusquesàmain- 
tenanr.l’Hiftoiredefquels ienay  peu  ny deuinrerer  aux  prefens difeours 
fins  beaucoup  outrepafler  les  lourde  la  Chronologie  -,  il  iuffit  que  c'eft  T v- 
nedes  plusfages  & florüTantes  Républiques  qui  âyeni  efté  au  monde  : & 
icy  nous  finirons  les  difeoursdu  prefènt  Siecle. 


SIECLE  L.  DV  MONDE, 

Et  le  V 1 1 1,  de  Ut  Grâce. 

CE  cinquantiefme  Siècle  du  Monde,  qui  fe  voit  à la  cinquantieCne  pa- 
gade  noflre  (àin£fe  Chronologie, eft  compofii  de  lix  colomnes  com- 
me le  precedent. 

La  première  contient  la  fuite  des  anneesdrrmonde,  depuis  l’an  4901. 
iufqucs  àl'an500o.iecouc  inclus . 

La  fécondé  contient  la  fuite  fuccefliue  des  années  de  nos  preuucs,  quj 
font  lesans  de  cracc  depuis  l’an  fepteens  vn  iufquesà  l'an  huiû  cens,  le 
tout  inclus. 
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PAPES. 

La  troificrmc  a deux  bords,  & contient  l’ordre  des  Conciles  gaie- 
taux, les perfonncsilluftrcsqiii ont elcric  pour  rEglife,&ies  Chefs 
Vifibicsd'iccllcqui  i’ontconduitedurantceSiccle,àfçauoir,  7 

8«.  I E A N 6.  Grec,  fut  créé  le  vingt- neufiefme Octobre,  9c  fut  Pape 
trois  ans  deux  mois  douze  iours,  trouolé  par  l'Exarque  & deliurc  par  les 
gendarmes  d'I  talic  Sc  le  peuple  de  R,ome,commc  fon  predcccncur.  L'Em- 
pereur ludinùn  ayant  reconquis  fur  T ybere  l'Empire,  afnilé  de  Gajan,  ou 
Chacan,  R.oy  des  Lafes,  ht  creucr  les  y eux  au  Patriarche  Callinicus,  & l'cn  - 
uoya  lié  dechaifnes  à Rome  l'an  fept  cens  trois  < & le  Pape  mourut  le  dixief- 
me  lanuier  de  l'an  fcpccenscinq , & vaquait  Siégé  vn  mois  dixhuiét  iours. 

87.  Iean  7.  Grec,&fiIsd'vnnommcPlaton,fûccflcuIe  premier  de 
Mars,  & fut  P.ipc  deux  ans  fept  mois  dixfept  iours.  Alarcqudlc  de  l'Em- 
pereur luflinian  il  conuoqua  vn  Synodeà  Romepourexaminer  les  cahiers 
enuoyez  au  Pape  Sergius,  mais  par  crainte  il  lesrenuoya  fans  les  corriger: 
& en  ce  Synode  fainà  Vvil  frid.Archeuefqued'Yorc, d'où  ilauoit  elle  dc- 
icchef  chaffé,  y fut  maintenu  par  le  Pape,  comme  il  rauoicefte  cy-deuant 
par  le  Pape  Agathon,&  cfctiuit  en  fa  faueur  aux  Rois  des  Anglois  Edilred 
& Alfrid;  puis  itsourut  le  Pape  le  dixhuiélicGnc  O âobre  l'an  kpt  cens  fept, 
& vaqua  le  Siégé  trois  mois. 

88.  SisiNKivs,  Syrien,  fils  de  Ican,  fût  Pape  le  dixhuiûiefme  fan- 
uier,  & ne  l'exerça  que  vingt  iours,  & mourut  grandement  trauaillc'  des 
gouttes  le  feptiefmc  Fcurier,&  vaqua  le  Siège  vn  mois  ou  vingt-neufiours. 

.89.  Constantin,  Syrien,  fie  fils  de  1 can , perfonnage  très- débon- 
naire fie  bénin,  fut  fàcré  le  fcpticrme  iour  de  Mars,  fie  fût  Papefix  ans  vn 
inoisvniour.  Il  confiera  Félix  Archeuefquc  dcRauenno,  leqücl  seffanf 
fbuflrait  de  fon  obéid'ance,  l'Empereur  luifinian  pat  fon  LieutenâcTheo^ 
dore,  lechalba,  fie  lequel  ayant  prins  Rauenne  de  force  mena  Félix  à Con> 
flan  tinoplc  où  il  eut  les  yeux  creuez,  puis  fût  relègue  à la  Chetfonefi^Et  ce- 
la fait, l'Empereur  commanda  au  Pape  par  fes lettres  de  l'aller  trouuer  à 
Conlfantinople;  à quoyobc'iiTantils'embarqualecinquiefiueiouc  d'O- 
éfobicde  l'an  fept  cens  neuf,  aflifte  de  deux  Euefques  fie  de  plufieurs  Pre- 
(lres,fiearriua  à Conftantinople  l'an  fept  cens  dixj  fie  T ybere  £mpereur,fils 
de  lulfinian  AuguRc,  luy  alla  audeuanti  fie  les  nouuelles  de  fon  arriucc 
clfjntapporteesàrEmpcreurIuRinian,quilorsfeiournoit  àNicce  deBs- 
thinie,  enuoya  iour  au  Pape  de  fc  rendre  à Nicomedie.çe  qu'il  fit , où  l’Em- 
pereur y cllat  allé,fieayant  la  couronne  en  telle,fe  proftema  deuant  le  Pape, 
fie  luy  baifi  les  pieds:  puis  il  rcpartitdeNicomcdic,  fie  rentra  dans  Rome 
le  vingt- quatricfmed'Ofiiobre.  Puis  trois  mois  apres,  ayant  fccu  comme 
l'Empcrcuc  luftiiiifn  auoit  elle  tué,  fie  Philippicus  hérétique  s'eftoit  em- 
paré derEmpire.ilen  fut  fort  afflige,  fiercfûfa  àPhilippicus  de  confirmer 
l'erreur  des  Orientau» .'  fie  les  Romainsfircntelleuet  dedans  l'Eglifc  de  S. 
Piere  vnegrandçimage,contcnant  lesfii  Synodes  cecumetiiqucs.  Et  ne 
furent  les  Romains  repatriezàl'Empiréiufqucsàl’an  fept  cens  ucize,au- 
; quel 
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quel  Philippicusayant  eu  les  yeux  creuez,  Anaftafe,  Prince  CathoLque, 

futEmpereur,&exilaPhilippicus:puisenuoyaauPapc,&iuycfcriuitcom* 
meiiadmettoiclenxicrmeCondlegenerali&lePapcIuyeiluôva  le  Car- 
dinal Michel  pour  dire  fon  Légat  à Coiillantinople  : puis  mourut  le 
neufidîne  Auril  l'an  fept  cens  quatorze,  8e  vaqua  le  Siégé  quarante  deux 
iouts. 

90.  S.  GREGOIRE  i.Roraain, fils deMarcel.ilïutGardedelp Bi- 
bliothèque fous  Sergius,  puis  fiit  Diacre, & accompagna  le  Pape  Conllan- 
tin  en  O rient,  où  il  latisfit  à pluGeurs  demandes  &itcs  par  l’Em^reur  lufti- 
nian  touchant  quelques  deciets:  carilefloit  fçauant  en  l'Efcriturc  élo- 
quent &genercux.  llfiitPapefeizeanshuiùl  mois  vingt  iours.  Ildcriuit 
à l'Empereur  Anaftafe  qu'il  depofaft  lean , Patriarche  de  Conftantinople, 
patte  qu'il  dloit  hérétique, ce  que  l'Empcteur  fit;  mais  incontinent  Ana- 
ftafe  perdit  l'Empire,  &:Theodofc  qui  l'occupa  reftitua  les  monumens  de 
laFoydemolisparPhilippicus.  LesLombards  cependant  fe  làifirent  du 
Challeau  de  Cumes  qui  appanenoit  àl'Eglife.  L'an  fept  cens  quinze  il  fit 
demanderaux  Lombards  le  Chafteau,&  leur  oftrit  recompenfes  ; mais  eux 
n’enayant  tenu  conte,  le  Pape  eut  recours  àlean.  Duc  de  Naples,  lequel 
nuiftamment  reprint  le  Challeau  3c  tua  plus  de  trois  cens  Lombards,  & en 
amena  plusdccinq  cens  prifonniers  à Naples , & rendit  leChafteauâu  Pa- 
pe, qui  l’en  recompcnlà  de  feptante  liures  d'or.  L'an  fept  cens  feizeil  reftau- 
ra  pluGeurs  Monafteres  8c  Baliliques.  L’an  fept  cens  dixhuidl , Bonifàce, 
Pteftre  Anglois,eftant  venu  à Rome,ill’cnuoyaprefcheren  Allemagne,©)! 
ilconuertit  pluGeurs  Payens.  L'an  fept  cens  vingt-trois  il  recommanda  à 
noftrc  Charles  Martel  ledit  Bonifacc,  lequel  il  fit  Euefquc  8c  le  renuoya 
. vcrslcs  Allemans.  Ce'pendant  Leon,  par  vnEdidl,  ordonna  qu’il  n’y  euft 
plusd’im^esdanslesEglifes.furquoylesEccIefiaftiques  s’eftansoppVer, 
le  Pape  aücmbla  vn  Concile  à Rome  , où  par  decret  folenncl  l’Edi£l  de 
l’Empereur  Git  condamne  8c  fouGnis  à l’anatheme  tous  ceux  qui  y obe'i- 
roient  ; à caufe  dequoy  l’Empereur  tafeha  Gx  ou  fept  fois  de  faire  mourir  le 
pape,  dequoy  il  fut  touGoutsempefebe,  tant  par  lesRomajns  que  pat  les 
Lombards;  ce  qui  fiit  caufe  que  le  pape  eut  recours  à Charles  Martel,  au- 
quelil  enuoyafes  Légats,  8c  fit  alliance  auec  les  François  contre  cet  Empe- 
reur: 8c  tuitpwnd,  RoydesLombards,s’eftantalliéauecl’ExarqucEuti- 
chius, pourlaruinedc l’Italie 8c  derEglife,aprcsqueccRoy  .luec  fon  ar- 
mée eut  foufmisàloy  lesDucsdcSpolere3cdcBcncuent,Scde  là  s’cft.ant 
acheminé  proche  de  la  BaGlique  V aticane,  le  pape  hiy  alla  au  deuanr,8c  flé- 
chit tellement  Iccœur  de  ce  Roy, que  d’ennemy  il  le  rendit  fon  ainy,’en  tef- 
inoignagedequoyleRoy  offrit  à laimft  pierre  fon  hocqueton,(on  bou- 
clict,  fon  efpeedoree,  8c  là  couronne  d’or,  8c  vne  croix  d’argent;  8c  cela 
fait  il  renditamis  le  pape  8c  l’Exarque.  Cependant  l’Empereur  commanda 
qu’on  luy  apportall  lesimages  de  N.  S.  8c  de  fa  làimfte  Mere , 8c  de  cous  les 
Sainûs,  pour  les  foire  bmfler  à la  place  publique,dequoy  le  Pape  eftan  t ad- 
uercy  l’an  7 5 o.il  excommunia  ce  mauuais  Empercur,8c  le  priua  desimpofts 
8c  tnbutsdcl’italie:8c  l’an  7}«lcw.deFcuricrlepapemoutut,8cfutmisau 
nombre  des  Sainûs,8c  vaqua  le  Siège  crois  iours. 
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9t.  GREGOIRE  }.  Syrien , fils  de  Ican^  fut  Pape  le  fciRicfnic  dudit 
rooisdcFcurier,&  gouuerna  dixansneuf  moisdouze  iouts,  grand  hom- 
me,fçauant  S:  deuot.  Fie  vn  decret  Synodal  pour  la  conleruation  des  Ima- 
res  &desrclicjucs  des  Saints,  nonobftant  la  pcrfecution  de  rEmpereor 
Leon  contre  icelles.  Ordonna  que  à la  célébration  de  la  Meflède  lourde  la 
fcftedccbaquéSainta.lc  Preftre  diroicau  Canon;  laquelle  folcnnitc,  ô 
Scigpeur  noftre  O'icu.fe  célébré  auiourd'huy  par  toute  la  terre  en  prcfcnce 
de  voftrc  Majefté.  Il  exhorta  par  trois  fois  l'Empereur  de  reftablir  les  I mà- 
pes&  Reliques,  mais  en  vain.  Etfevoyant  prtlTc  deLuitprand,  Roy  des 
Lombards,  eut  recoun  à noftre  Charles  Martel, leouel  il  appelle  pat  fes  let- 
tresTtes  Clrreftien  l'an  fept  cens  trente  neuf.  Et  l’an  fept  censquarantei 
vn, l’Empereur  Leon  eftant  mort,8c  Conftantin  fon  fils luy  ayant  fucccdc, 
il  mourut  aufll  lcvingt-huiâiefmedeNoucmbredelamefmcannee;rcc. 
difia  pluficutsS:  dmetfesEglifcs,  & entre  autres  la  Diaconic  des  faindis 
Sergius&  Bacchus.  Ilfittroisliurespourlecultcdes  faindics Images  que 
nous  n'auons  pas,  8c  vaqua  le  Siégé  huidl  iours. 

91.  S.  Zacharie  fut  efleulej.  lourde  Décembre,  Grec  d’origine^ 
fils  de  Polichronius, 8c  fut  Pape  lo.ans  5.  mois  i o . iouts,  remply  de  pieté  8c 
deftindeevie:  8c  quoyqacLuitprand,Roy  des  Lombards, fuft  en  armes 
contre  les  Romains,  fi  cli-ceque  le  Pape  l'alla  trouuer,  8:  aflifte  de  la  grâce 
de  Dieu  il  obtint  du  Roy  pour  les  Romains  vne  paix  de  vingt  ans,  auec  r«- 
ftitution  de  quatre  villes  que  le  Roy  leur  auoitprifcs  Maisran745.ee  Roy 
ayant  derechef  pris  fut  Eutichcus,Exarque  de  Rauennc,le  Chafteau  de  Cc- 
fcnc,  il  eut  recours  au  Pape,qui  dctechef  s’achemina  vers  ce  Roy,  qui  auoi  t 
«fuCd  de  rendre  le  Chafteau  à ceux  que  le  Pape  luy  auoit  enuoyez  : mais 
ayant  veu  fa  Saindlctc,il  le  rendit  8c  diflipa  fon  armée,  8c  le  Pape  s'en  rc-, 
tourna  à Rome, où  il  enuoya  le  Palium  iGrimon,Archeucfque  de  Rheims, 
& i Artbcrt  de  Sens,  à la  prière  de  S.  Boniface,  8c  des  Princes  Carloman  8c 
Pépin  ; 8c  fut  aceufé  d'auoir  pris  de  l'argent  pour  les  Paliums  vers  ledit  Bo- 
nificc.dcquoy  il  cfcriuit  au  Pape  le  taxant  de  fimonic  ; mais  le  Pape  s'en  iu- 
ftifia  8c fitvoitfon innocence, tant  audit  Bonitaeç  que aufdits Princes.  Il 
conuoquavnSinodcà  RomeVan  i.ou5.dcArtabafdus,Einpcreur 8c vlur- 
patcur  de  l'Empire  fur  Conftantin  Copronyroc  : 8c  l’an  74  apres  la  mort 
de  Luitprand,iint  vn  Concile  à Rome , où  les  hcrctiqucs  Aldcbt^t  8c  Clé- 
ment furent  tondamnez  : 8c  l'an  7 48.donna l’habit  de  Moinca Carloman 
Prince  des  Fran  çois,commc  aufll  à Rachis  Roy  des  Lombards.  Et  l'an  7 51 . 
par  Icfufdit Boniface, Eucfqucdc Mayence, fitfacrerRoy  de  France  Pé- 
pin : puis  mourut  le  quinzicfmc  Mars  l’an  751.8c  vaqua  le  Siege  douze 
iours. 

95.  EsTiENNEi.fuc  Pape  feulement  crois  iours. 

94.  Estien  ne  5.  de  Rome,filsdcConftantin,fut  Papccinq  ans 
vingt- huiift  iours,  homme  de  (àinifte  vie:  il  fut  tellement  oprefle  par  Ai- 
rtulphc,  Roy  des  Lombards , qu’il  fut  contraint  de  demander  fecours  à 
l'Empereur  Conftantin  l’an  755.  mais  fc  voyant  fhiftrcdu  fccoursderEm- 
pcrcur,enncmy  des  Vicrgcs,il  s’adeeflà  à noftre  Roy  Pcpin,qui  luy  offrant 
toute  afliftancc  par  fes  AnibalTadcurSjlc  Pape  pafla  en  France  où  le  Roy  luy 
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fût  audcuantrat)  754.  iccftant  àpicd  tint  vn  eipaccde  temps  lecheual  du 
Pape  par  labridct&dcPontion.oùlcRoy  lereceot.cftant  venu  à Pans, 

il oienit&facr^Àois dans Saindl-Denisledit Pépin, & fes  filsCbarles  & 
Carioman  ; dédia  l'Eglifedc  Figeac,&  conclurent  la  guerre  contre  Aftol- 
phe,nonobflant  les  remonftrances  du  Moine  Caroloman,  frere  du  Roy 
Pépin,  leouel  ledit  Aftolpheauoit  enuoyé  en  France  pourdeftourner  Pé- 
pin de  la  defTenfe  de  rEgiifc  i & Pépin  luy  enuoya  par  trois  fois  des  A mbaf- 
lâdeurs,puis  yallaàmain  amiee,&ayantafliBgé  Artolpfic dans  Pauie,où  il 
fit  paix  entre  les  Lombards  & les  Romains, à condition  que  Aftolphe  refti- 
nicroitRauénc&  cequ’ildeftenoitderExarchatau  làinélSiege.&IorsIe 
Roy  Pépin  s’en  rcuint.dc  le  Pape  alla  à Rome  où  il  condâna  le  Synode  tenu 
àConftantinoplecontreles Images.  Cependant  Aftolphe,pourfevéger, 
alliegca  Rome,ce  qui  fut  caufe  que  le  Pape  recourut  à Pépin,  & luy  cfcriuit 
au  nom  de  S.  Pierre  î à caufe  dequoy  Pépin  alla  dcrechcr  jlfiegcr  Pauie,& 
Aftolphel'ayant  fait  prier  de  luy  pardonner,  il  le  fît,  & ayant  receu  d'Aftol-,  ' 
pbe  toutes  les  villes  qu'il  deuoit  rendre,  il  en  fit  don  au  fainél  Siégé,  pnit 
s'en  retoutna,&ran7jS.moutnt  Aftqlpheà  lachafTe, frappe  d’vncoup;. 
«cDidier  Duc  des  Lombards  en  fijtfàit  Roy  par  les  pricresdu  Pape,  qui  fît 
defpanir  Rachis, frere  d'Aftolphe,  de  fes  prétentions, parce  qu’il  cftoif 
Moine:  puis  mourut  le  6.  Autil  Fan  yjy.  & vaqua  le  Siège  trente-deux 


tours. 


S.  P A VL  I.  frere  du  Pape  Ellienne,  fut  elleu  Pape  le  vingt-huiaief- 
me  May,  & eouuanadixans  & vn  mois,horamedc  trcs-fiûnac  vie.tafcha 
de  r amenerles  Empereurs  Confrantin  & fon  fils  Leon  à la  vénération  de»  1 
Images  ; fut  tourmente  par  Didier  Roy  des  Lombards,  eut  recoursà  nofttc 
Roy  Pepin&àfcsenfansChatles&Caroloman,tantcontre  luiquecon- 

treles  Grecs  ; reftauta  plufieurs  Eglifes,  & en  fonda  dcnouuelles , & mou- 
rut  le  1 9.  luin  Fan  7 6 y.ayant  efrrit  beaucoup  d’Epiftres  audi;  Pépin , & va- 
qua le  ^iege  vn  an  vn  mois. 

10.  T heophilacte  , i^rchtdùure , fut  jimi-Paft  & 

Chef  du  dixiefme  fchifme,  mai/  peu  de  temps. 

S<.  Constantin, frereduDucTotondeNepe,anîftcduditDuc 

& de  fcsautresfrercs  Pafllnus  & Pafchal,  douant  que  le  Pape  Paul  euft  ren-  InS-P^ 
du  Fcfprit,  fe  fit  par  force  Pape,  fe  frilant  làcrcr  pat  FEucfque  de  Prenefte, 

& autres  deux  Eucfques,  Sc  en  efcriuit  à Pépin  Roy  de  France , Deffenfeur 
de  FEglife.Mais  Chtiftophle,Confciller  du  fainâ  Sicge,&  Ser<»ius  fon  fils, 
quicncftoitChapelain,curentrecoursàTheodotius  Duc  de  Spolete, le- 
quel Icsayant  prefentezau  Roy  Didier,ils  eurent  de  luy  main  forte,  & pat 
les  intelligence  s qu'ils  auoient  dans  Rome,  à main  armee  ayant  tuéToton, 
ils  chalTcrcnt  ce  Pape  intrus  & lès  frères  de  Rome. 

96.  PHiLiPPE.ReligieuxduMonafteredefainûVitus.foudaino  -r 
que  Conftantin  eut  elle  chafle , fut  enleué  de  fon  Monaftere  par  Vvaldi- 
pert,  Preftre,  & frit  Pape  au  defeeu  de  Sergius , Cluppellain  t ce  qu’ayant 
eftcannoncc  audit  Chtiftofle,il  s’en  mit  en  telle  colère,  que  forcc’fijt  àcc 
nouueau  Pape  de  rentrer  dans  fon  Cloiftre,  où  il  paflàle  telle  de  fesiours 
auec  humilité.  l’ay  mis  ces  deux  derniers  au  rang  des  Anti-Papes,  ayant  en 
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ccIafuiuiBatonius&  Gautier.  MaisilyadesXùtheursqui  mettent  Cori-|" 
ftantin  au  rang  des  Papes  légitimes, apres  que  Paul  fût  mOrt^&  mettent  ce 
Philippe  Anti-Pape  dudit  Conftantin.  O nufrius  au  coritf^re.de  Philippe 
il  enfeit  vn  Pape,& de  Conftantin  vnAnti- Pape.  Et  moÿie  leur  fais  tenit 
le  9 <.  rang  du  Papat,  foit  à l’vn  foit  à l'autttf.depuis  la  mort  de  Paul  iufqucs 
à la  création  d’Eftienne  4.  oùfilsn’ohteftényl  vn  ny  l’auttè  Pape,  fui^anc 
lefdits  Baronius  & Gautier,  il  &ut  dite  que  Itrfaînâi  Siégé  a^aqué  durant 

tout  ce  temps.  ..  . 

97.  ESTIENNE4.  Sicilien, fils d’OIinhi$,fûrefleulegirimcmeiitié' 

5,  iour  d’ Aouft  i mais  auanc  fon  ordination , quelques  peraert&  feditieux 
s eftans  faifisdcTheodore,  Eucfquç.Sc  Vidame  du PapeCônftahtih,  lu^[ 
rteuerent  lcsyeux,&  le  tcleguerentidans  vn  Monaftere;&  autant  ejp  fireilt,-* 
ils  à Paflînus,frere  dudit  Conftantin,6cà  Graciîis,Capitainc^fcs  yeux  S:  la 
langue  luy  furent  artàclicz.  Le  Pape  Conftantin  les  eut  auflï creuez,  èi:  filï 
dégradé fuiuantles  Canons.  Vvaldipett,  Preftrc.eoraulfi  lesyeux  pochez 
& fa  langue  coupce,  5c.te  tout  plus  ftdicieuremeni'quciuridiquemen  t.  Ce- 
pendant le  Pape  Efticnne  enuoya  Sérgius,  fon  Légat,  au  Roy  Pépin , pour 
luy  demander  des  EiAfqucs  fçauans  ppur  rénit  vft  Concile,  le<^uefeftant  ar.. 
tiuc  en  Aouft  ou  Septembre  de  ladite  annec7  ôS.ayant  trouuc  Pépin  mort, 
il  adrelTa  fes  lettres  aux  Rois  Charles  & Catloman , fi-eres , qui  enuoycrent 
douze  Euefqucsà  Rome , & y atriutrent  l’an  7 <?  9.  en  Auril  ; auec  lefquels, 

& autres  Euefques  d’ Italie,  le  Pape  tint  vn  Concile,auquel  le  Pfeudo  Pape, 
Conftantin,  quoy  que  aucug!c,îût  mené  : il  fut  fouffleté  & chafle  hors  de 
reglife,  & tous  fes  tegiftres  & aiftions  bmflecs,  meCnes  le  Conciliabule  te- 
nu pour  fa  confirmatfon.  Etfûtlorsdecreté,  Qite nul LM^uc,nydt quelque 
autre  O rire  que  ce  fujl , ne  frefumaft  tnequet  i t aduenir  de  }ouueir  efire  fro- 
mh  à f honneur  du  Pontificat,  ftnon  que  montt^t  far  les  dtgrez  diftinâs  (p- 
ordonne:^,il  eufl  deuant  efié  créé  Diacre, ou  Prefire Cardinal.  Et  quant  aux 
Preftres,  Diacres  & Euefques  que  Conftantin  auoit  fâits,ils  fiirenr*emis  à 
l'eftat  qu’ils  eftoient  auparauant.fauf  au  Pape  à les  pnomouuoit  derechef 
s’il  l’auoit  agréable.  La  fut  aufli  deaeté  , Que  tous  les  [hrefiient  venere- 
ro'tent  les  Imai^es  de  N.  S.  de  la  P'ierge , Cf  de  tous  les  Sainélt  auec  grand 
honneur.  Cependant  Didier,Roy  des  Lombards,  par  fes  pratiques  & entre- 
mife  de  Paul  Afiarte,Chambricr  du  Pape, fit  tant  que  pat  fedition  Chrifto- 
fie  & Sergius  eurent  lesyeux  creuez:&  ne  rendit  pour  cela  ledit  Roy  ce  qu’il 
détenoit  de  l'Eglife,ains maria fafillcauec Charlemagne, laquellcil répu- 
dia l’an  771.  Et  le  Papeeftant  malade,ledit  Paul  Affiartc  fit  poignarder  Ser- 
gius,&IePapcmourucaprcslepremieriourdcIanuierran  771.  & vaqua 
IcSiegcS.iouts. 

97.  A D RI  A N premier,  Romain,  fils  de  Théodore,  fut  Pape  13. ans 
10.  moisi?,  iours;  eftantPapailfomma  le  Roy  Didier  de  rendre  les  villes 
qu’il  détenoit  del’Exarchat& del’Eglifeià  quoy  n’ayant  voulu  làtisfaire, 
ains  ayant  reccu  fous  fa  ptotedion  lesenfansdu  Roy  Carloraan , frère  du 
Roy  Charlemagne,  le  râpe  fut  fecouru  parnoftre  Roy,  qui  alla  alfieger  ra- 
meoùeftoit  Didier,  &:  y cronneoùeftoitAldegife  fon  fils;  & ainhleste- 
nanstousdcuxaGicgez,apresquclesenfans  de  Catloman  &lcur  merefe 

furent 
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furent  rcndusàluy,il  s’cnalla  àRomc,oùilarrina  IcSamcdy  SaindE  l'an 
774.  Scconfirma  au  Pape&àfcs  fuccclTcurs  Icdonfàicàl'Eglifc.cantpar 
lcRoy  Pépin, que  par  luy&Carlomanlbnfrcrc  : puis  alla  prendre  Pauic, 
Didier  & fa  Femme  qu’il  fit  mener  prifonniers  en  France , & fc  Rc  Seigneur 
de  toute  la  Lombardie  i puis  retourna  à Rome,  où  aucc  le  Pape  fut  tenu  vn 
Sinode  de  1 5 O.  EucFques  ou  Abbez,de  l‘aduis<3c-daconrcntement  dcrqucis 
Adrian  donna  à noltrc  Roy  le  droiâ; d'eflirc lcs  Papcs,&:  de dirpofer  le  Sié- 
gé Apolf olique  i ordonna  que  les  Archeuelques  éc  Euefques  prendroient 
rinucRituredefcs  mains  par  toutes  lcsprouinces,&  queceux<j[uinereroiêt 
approuuez  & inucRis  par  luy,  ne  pourroien  t eRre  conlàaez  d aucun  ; ana- 
thciiiatifa  ceux  qui  feroient  rebelles  à ce  decret,  & s'ils  ne  Fe  vouioient  cor-* 
riget  lui  permit  de  côRFqucr  tous  leurs  biens:ccpendâtl'an  7-,  5.1’Empereur 
CôRantin  mourut, &Fon  Ris  Leon  4.1ui  Fucceda.L'anygi.leRoy  Charle-| 
magne  eRât  retourne  à Rome, le  Papey  baptifa  Fon  Ris  Pepirt,8c  facra  Roy 
Louis  fon  Rere.puis  leur  impolâne  la  couronneà  tousdeux,  eRablit  Pépin 
Roy  en  la  Lombardie,&  Louïsau  Roiaume  d'Aquitaine.  L’an  ygy.fùt  te- 
nu à Nice  le  7.Concile  œcuménique  où  le  Pape  enuoya  Fes  Légats , & y fut 
conclu  le  tcRabliRèment  des  (mages.  Et  cette  annee  Charlemagne  Rit  en- 
coresà  Rome,&  y RtFes  Pafques,apresauoirreccu  à ferment  le  Duc  de  Be-' 
ncucnt,&  Fes  fubjets.L’an  1 o.du  Papat,leTybre  inonda  de  telle  façon,que 
durant  trois ioursil  fàlloit  porter  desvmrcsauec  desefquifs  dans  les  mai- 
Fons.  EnRn  apres  auoir  fait  de  grands  biens  aux  lieux  dcuots,il  mourut  le  6i 
Decembrel’an  795. 

99.  L EO  N 3.  Fucceda  à Adrian  le  propre  iour  qu’il  mourut,& Rit  Pape 
vingt  ans  cinq  mois  dix  iours,  ne  à Rome  Ris  d’Afuppius,  petfonnage  cha- 
Re,  difert  en  paroles , & conRant  d'cfptit  ; il  donna  aduis  par  les  Légats  à 
Charlemagne  defon  ordination,  & luy  enuoya  Felonfa  couRume  des  cle& 
d'or,  prifes  furla  ChaFce  de  Fainâ  Pierre  & l'cRendart  de  la  ville  de  Rome  ; 
auquel  le  Roy  renuoya  d’autres  prefens  par  Fon  gendre  Engilbert,  defquels 
ilRtdegrandsdonsauxEglifesdeRome.  Maisl’an799. par  lafadion  de 
Pafchal  premier, & CampuleSacellaire,  nepueux  du  Pape  Adrian  , qui 
cRoient  Fes  ennemis  couuerts,  parce  qu’il  auoit  eRé  cfleu  Pape,  ils  le  liur<> 
rent  à des  croupes  de  Soldats  armez  qu'ilsauoicHC  atticrez,  Icfquelsluy  cre- 
uetent  inhumainement  lesyeuxôc  luy  coupèrent  la  langue,  puis  le  laiflc- 
rent  Fut  la  place,  Jequoy  non  concens  lesaucheurs  luy  hrent  tirer  les  yeux 
de  la  tcRe  Scanacher  le  rcRe  de  la  langue, puis  le  renFermcren  t en  vne  eRroi- 
tc  prifon  dans  le  MonaRere  de  S.  Gerafime.  Mais  par  grand  miracle  Dieu 
luy  rendit  les  yeux  & la  langue  ; puis  Riyant  la  felonriie  de  fes  ennemis , af- 
fiRéduDucdcSpolete,&dcs  AmbafTadeurs  François,  s'en  alla  par  Alle- 
magne en  FrancCjOÙ  ayant  Fait  aifez  de  fejour,&  receu  toutes  Fortes  d’hon- 
neurs,il  RicreconduitàRome,&:accorapagne'des  Prélats  François.  Et  le 
Roy  Rc  vn  voyage  à Rome  l’an  8 00.  & y arriua le  1 4.  lourde  Nouembre i 
où  cRant , & ayant  aRcmbIc  tous  les  Prélats  François  & Romains  ,1e  Pape 
par  Fon  Ferment  Furies  FainâesEuangiles  Fe  purgea  de  tous  les  crimes  qui 
fauRcracnt&  calomnieufemenc  luy  auoient  eRc  impoFcz  -,  Sc  Pafchal  4c 
Campulc  ayant  cRé  condamnez  à mort,  & a mutilation  de  leurs  membres, 
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le  (àinifib  Pere  demanda  leur  vie  à Charlemagne, & le  contéta  de  les  reléguer 
en  exil.  Et  le  lourde  Noël  eftant  venu,  Charlemagne  fur  couronné  Em- 
pereur au  grandcontcnrementdetous  les  Romains,  & Rie  oinâ  du  fainé^ 
H uile.  Si  fon  Ris  Louis  (acre  Roy  : puis  l'Empereur  Rc  cRtoite  amitié  auec 
les  Empereurs  de  Con{bmtinople,aRn  qu'ilsneuRcnt  aucun  foupçon  qu’il 
voulutleuroRerrEmpircd'Otienci  &furiaRnd’Aurilderan  8oi.  print 
congé defa  Sainteté pourallcràSpoIete.  Etlan  8o).  le  Pape  Te  trouua 
auec  l'Empcrcu  r à Crccy  fur  Oife,  où  il  célébra  le  iour  de  N oël  i & de  là  s’en 
retournant  par  l'Alltmagne,  accompagne  dcrErapcrcut.eftant  à V erde  en 
rAtcheucfché  deCologne,il  y canoniia  S.ivvibert,  qui  en  auoit  cfté  Euef- 
que, la  vie  duquel  auoit  eftécfcritc  par  Marcelin  fon  compagnon  & patrio- 
te, puisl'EmpereurleRcconduireiurqucsàRauennc.  Cepcndantl'adul- 
tete  de  l'Empereur  N icephore  troubla  les  hglifesd'Orient  ; mais  luy  eftant 
mort,&  Michel Curopalatcluyayant  lùccedc  l'an  Su.  il  rendit  la  paix  à 
rEglire,rappellant  ceux  que  fon  predecclfeur  auoit  bannis:  Ce  qui  ne  dura 

Juciufqucsàran  Stj.queLeonlcIiiifitde  l'Empire,  & ennemi  qu'il  cRoit 
es  Images,  rcchaffa  la  plus-part  despnhodoxes  en  exil.  D'ailleurs  l’an 
814.cn  lanuicr,Charlcmagnemourut,&foudain  les  ennemis  du  Pape  con- 
jurèrent contre  (a  vie,&  luy  impoferent  nouucaux  crimes,dcfquels  il  fepur- 
gea  par  fes  Légats  vers  l'Empereur  Louis  le  Débonnaire.  Et  cnRn  mourut 
teix.(uindel'an8i6.&lcSicgcvaquadixiours.  Vvalafridus  Strabon  cf- 
ccit  de  ce  Pape,  que  fouucnt  il  celebroit  la  MeiTc  y.&  9. fois  par  vn  iour. 

£MP  EREFM.S. 


A quatriefme  colomne  de  ce  Siecle  a aulR  deux  bords,  dans  Icfqucls 
é (ont  les  années  de  la  duteedes  régnés  des  Empereurs  qqi  ont  vefeu  en 
ce  Siecle. 

Yeuicccucx.  Ph  iLiPicvs,  dit  Bardanes,  qui auoitcRé banni  par  l'Empe- 

reur T ibere  Abfimare,  le  tendit  maiftre  d e l'Empire  en  fai  lànt  mourir  1 ufti  - 
niani.ôc  fon  filsTiberc:  Mais  J en  fut  finalement  puni  par  yne  faéfion 
quifucdrcifeecontreluy  : car  il  eut  les  yeux  creuezvn  an &Rxmois,ou  fé- 
lon Nicephore.Zonare  & Ccdteus,deux  ans  neuf  mois  fept  ioursapres  l’v- 
furpation  de  l'Empire.  Egnatim,  cr  pourle^  fuisunsdupi. 

RenJuMoi-  Anastase  1.  OU  A RT  E M I V i,  c'cft  àditefanspcur.ayantcftc  feit 
ne.  Empereur  par  ceux  qui  firent  crcuct  les  yeuxà  Philipicus,fut  misdans  vn 

MonaRere  par  ceux  qui  efleutentTheodozej.  (bnfucceffeur,  & ne  régna 
qu'vn  an  trois  mois. 

ReiiduMoi-  Theodose  5.  dit  A RT  R A M i TE  N V S , c’cR  à dire  ineRitanla-^ 
"*•  ble,  ayant  mis  dans  le  CloiRre  l'Empereur  AnaRafe,  apres  qu'il  eut  ré- 

gné quelques  deux  ans,  y fut  finalement  misluy  mcfmespatfon  fuccef- 
Icur. 

Leon  4.  dit  Conon,  ou  Corion  Isavriqve,  ayant  eRé 
fait  Empereur  par  rarmee,quoy  qu'il  fiiRnéde  fort  bas  lieu,  régna  vingt 
6i  quatre  ans,  & fut  grand  ennemi  des  images  dahs  lesEglifcs.  Il  cfpouk 
AuguRa  Maria. 
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Constantin  5.ditC0PR0NiME  (c’cflàdirechicur,ouquiai- 
mc  l’ordure  & la  vilainic)  fils  dudic  Leon  4.  & de  ladite  Augufia,  fiic 
Empereur,  & régna  comme  fon  pere  vingt  fie  quatre  ans  moins  deux 
mois,  £gn4fi«r, ou  félon  quelques- vns,tiente-dnq  ans;  il  cfpoulà  Irene 
Chafiira. 

Artabasdvs  ayant  e/?é  f<ùt  Empereur  par  les  Orthoio-  YeiucteSet. 
xes  contre  ConPantin  cinquiefme  tan  fécond  de  fon  Empire,  fut  prins 
O"  tneni  audit  fonpantin , qui  luy  fit  creuer  les  yeux  ,&•  à tout  fts 
enfant. 

Leon  ).dit  4.  fils  dudit  Conftantin,  (ut  Empercur,&  ne  régna  qu'vn 
an  , Egnatius , ou  cinq  ans  , félon  autres  Autheurs.  11  efpoufa  Earene 
Acbcnea,c(bmt  veuf  de  Maria  £udoxia,& eut  de  Eircne  fon  fils  Conftan- 
tin  6.  '■ 

NiCEPHORE,  frere  de  Leon  4..  fut  fafar. 

Christoph  le,  aufii  frere  de  Leon  a.fut  Qafar. 

Constantin^,  fils  du  fufditLeona. fiat  fait  Empereur  fous  la  tu-*  yeui  ama. 
telle  de  l'Impcracrice  Eircne  fa  merc  î mais  l’Empereur  effant  venu  en  aage 
lachalfal’an  dixicfinede  fon  règne,  Sc  fitcrcucr  les  yeux  àNicephore,  puis 
fans  caufe  répudia  (à  femme  Marie  & efpoufa  Theodora.  Finalement  (à 
mete  s’cfiant  fait  rcllablir  par  ceux  de  là  ra£Uon,clle  fit  creuer  Icsycux  à fon  , 

fils  i& du  temps  de  leur  Empire  commença  ccluy  des  François, ainfi  que 
nous  auons  delta  dit.  Cet  Empereur  régna  feul,ouaucc  (à  merc,dixfcptans| 
&rimpcrarriceiàmere,auantlcpartagedci’£mpire, régna  feule  ou  auec 
fon  fils,  vingt  ans.  V oyons  nos  Rois. 

ROIS. 

La  cinquicfmecolomnecfl  de  nos  Rois,  à laquelle  y a vn  bord  pour 
Icsansde  la  duree  de  leur  régné,  où  nous  voyons  premièrement 
18.  Dagobert  x.filsdeChildcberti.&delaRoineEudoxine,qui 
fut  Roi  de  France  quatre  ansfous  l’authorité  duMaireThibaut.  De  (on 
temps  Charles  Mattel  fortit  des  prifons , & fit  fi  bien  qu’il  fe  rendit  maiflre 
abfolu  de  touslcs  autres  Maires.  Ce  Roy  fut  enterreà  Nancy. 

La  Roine  (à  femme  fût  Clotilde , de  la  maifon  de  Saxe,  de  laquelle  Roinc. 
il  eut  fon  fils  Thierri,  puis  Childeric,  qui  furent  premièrement  Moines, 
puis  Rois. 

Son  Chancelier  fut  Godegrandus , Euefque  de  Mets , homme  ttes-fça-  chuccUcr: 
uant,riche  & opulent, appelle  lepcredcspauures. 

19.  Clotaire  4.  fils  duKoyThierriôc  de  la  Roinc  Clotilde,  fût 
Roy  de  FrancefousCharles  Martel,  Maire  du  Palais,  enuiron  deux  ans  I 
quclques-vnsncIcmcctcntpasaunombrcdcnosRois.  On  luy  donne 
pourfemme  Helminc,& qu’il  mourut  iànshoirs.  Rome. 

Charles  Martel,  fils  naturel  de  Pépin,  fut  Duc,Maire  & Prince  de  Eran-  Conneft»-; 
ce, Si  en  vn  mot,  ro«r,  & fitregnerpar  force  Clotaire  4.  aUptrciudiccdcfcs 
pctitsncpueux,cnfans  duRoy  Dagobert  1.  & chaflà  Raimfroy,qui  dloit 
Duc  & Maire.  .y. 
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lo.  Daniel,  dit  Ch iLPERic  t.  fils  de  Childebcrt  i.&  de  la 


Roine  Eudoxinc.de  Religieux  qu’il  cftoit  fut  fait  Roy  par  Charles  Mancl, 
duquel  la  puirtince  fur  fi  grande  qu’il  cftoit  Roy  en  efted.  Ce  Daniel  ef- 
poulà  G ifàldc,de  laquelle  on  nefçaitt'il  cutdcscnfâns. 

Conncfli-  Son  Duc  Sc  Maire  fut  en  Frifc  Rcin-.froy.du  eonfentement  de  Charles 

blés.  Mancl,  qui  prmt  la  qualité  dePrincedes  François.  Par(âvaleur,quin’a- 
uoit  point  dcfeiondc,  il  deffit  auprcsdcToun  trois  cens  foixante- quinze 
mille  Sarrazins,  conduits  par  leur  Roy  Abridam.  Il  deffiraulfi  Athin  6c 
Ainorrcc,dcuxautrcsRoisinfidclles.  Fit  guerre  aux  Saxons,  6c  dompta 
ceux  de  Bauicrcs  i tellement  ques’ilauoit  de  l’authorité  ce  n'eftoit  pas  fans 
mtritt.  LcsvillcsdeNifmes,Bcficr$&Natbonne  furent  bruflccs  parles 
François. 

11.  T H I F R R I r.  furnommcCala,oudeCheIcs,fil$  duRoyDago* 
bcrti.&dclaRoincClotilde,futRoy,parcc  qu’ainfi  le  voulut  Charles 
Martel , qui  le  tira  du  Cloiftrc  pour  le  faite  tegner.  Ledit  Charles  ein- 
pefeha  Luitprand , Roy  des  Lombards, d’aflieger  Rome,  6c  aflifta  le  Pa- 
pe Grégoire. troifiefmc.  O n ne  trouue  pas  le  nom  de  la  Roine,  femmede 
V ce  Roy  , il  y a pounant  des  Autheuts  qui  luy  donnent  vn  fils  qui  fut 

l'on  fucccircur,inaisd’autrcsdifcnt  que  fon  fuccclTeur  fut  feulement  fon 
frere. 

Son  Chancelier  futMiliadus,ou  Mcliadalus, Breton  6c  Euerquede  Lan- 
ttiguct. 

as.  Childerich  j.appcilé  parnosvieuzGaulois,Idior,filsduRoy 
Thicrri  a.  ou  fon  frété,  6c  par  ainfi  fils  du  Roy  Dagobert  a.  fûtaufti  tirédu 
Cloiftre  par  Pépin  le  Bref,  Maire  du  Palais,  pour  le  faire  regner.  Mais  com- 
me il  eut  porte  la  qualité  de  Roy  enuiron  quelques  neuf  ans , il  fut  remis 
dans  le  Cloiftre  5c  rendu  Religieux  pour  lcrefte  de  fesiours.T cllement  que 
cnluyeuifinla  première  race  de  nos  Rois,laqucllc  anoit  duré  depuis  l’an  de 
Grâce  4x0.  qu’elle  commença  pat  Pharamond , iufqucs  à l’an  750.  que 
Childcric  fut  café. 

Seconde  Rnce  de  nos  Roj/s. 

t3.QEpiN,dit  le  Bref,  fils  de  ce  grand  Charles  Martel,  s’tftant 
rendu  RoydeFiance,deDuc5c  MaireduPalaisqu’ileftoit,futcon- 
firmé  en  là  nouucllc  Roiauté,unt  pat  le  Pape  Zacharie,qui  viuoit  encores, 
que  pat  l’aplaudilTcmét  de  tous  les  FrançoiSuLe  Pape  Eftiennc  3.fon  fuccef- 
feur  cftant  venu  en  Francoen  perfonne , demander  à noftre  nouucau  Roy 
adiftancccontreles Lombards,  fut  honorablement  receu,&  ce  qu’il  rc- 
queroit  accorde:  Car  Pépin  paflà  les  Monts  contre  Aftolphe  Roy  des 
Lombards, 5clccontraignitdclaiircr au fainébSiegetout  ce  qu’il  qucrc- 
loicdcsIufticcsdclâinaPicrrc,deRaucnne,&dcïaRomagiie.  Le  Par- 
lement de  Paris  fut  lors  inftinié , 6c  cinq  ans  premier  que  mourir , il  fit 
couronner  & facter  deux  de  fes  fils  Rois, à fçauoir  Charles  Roy  de  SoilTons, 
qui fiitappellépuis  apres  Charlemagne,5c  Catoloman  Roy  de  Noyon,  5c 
&rcnt  ces  deux  fàcrcs  6c  couronnemens  faits  par  le  Pape  Eftienne  4.Que  fi 
ce  fut  le  4.  ce  couronnement  ne  fut  pas  fait  cinq  ans  deuant  qu’il  mouruft. 


Patlemcnt 
de  Paris. 
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ainsfculcmcnt  àladcrnicrcannce  de  (à  vie, laquelle' fe  rencontre  auec  la 
prcnaicre  du  Pontificat  dudit  EfUenne  4. 

La  Roine  fa  temme  fut  Bcrthe,  dicte  au  grand  pied,  fille  de  l’Empereur  Rointu 
Hcraclius.cela  s’entend  de  Hcraclius  dernier  du  nom,  qui  fût  aulîi  appel- 
lélufiinian 2..  Caraucrcmccon$’abuferoicgrâdcment,c6mea&itParadin 
en  fesGenealogies  & alliances  de  la  maifon  de  Frâce, parce  qu'il  y auoit  plus 
de  fix  vingtsansque  l’EmpercurHeraclius  efioitmort  quand  Pépin  efpou- 
faBcrthe.  Tant  yaquedccctteBertheileutPepin,quimouruticune,Ca> 
roloman  de  mefines,  Charlemagncqui  fut  Roy  & Empereur,  Berthe,fem- 
mede  Milon  Comte  du  Mans,  mere  de  Rolland,  tant  renomme'  par  nos 
Romans,  Hiltrude,  femme  de  René,  Comte  de  Gènes, ou  d’Anjou, Ri- 
ch3rdc,Adcline,tdubcrguc,Odc,Ali*. 

14.  Ch  ARLEMAGN  E,  fils  du  Roy  Pépin  le  Bref,  & de  la  Roinc 
Bctthc,  fut  Roy  de  France  trente-deux  ans  auant  que  d’eftre  Empereur.  Il 
conquit  l’Aquitaine  furHunaultqui  en  efioit  Ouc.  Contraignit  les  Sa- 
xonsde  luy  bailler  des  oflages  pour  rclpondre  de  leurs  fidclitez&  obciflàn- 
ces.  PaflalcsMontsenfaucurduPapeAdrian.  Aflîcgca  Dizier,Roy  de 
Lombardie, dans  Pauic.  Alla  faire fes  Pafques  dans  Rome  ; & à fon  retour 
ayantprins  Pauic  &loRoy  Dizier,lc  confina  prilbnnierau  Liège. Mit  aulfi 
en  garde  Bcrthe,  femme  defon  fterc  Caroloman , auec  fes  enfans.  Chaftia 
lcsrcbcllcsSaxons,&  fit  trancher  la  tcficàRorligand  dans  la  ville dcTre- 
ucs.  PairacnEfpagncconcrclcsSarrafinsquiccnoiét  Pampelunc aflîegce, 
oùilfiitbattu.&ypetdicquclquctrcntcmillehommcs.  Y fitvn  fécond 
voyage  & en  fût  le  niai(lre,maisau  retour  fes  gens  furent  chargez  par  les 
Gafeons,  qui  tuèrent  grand  nombre  de  François, & entre  autrcslc  vaillant 
Roland  nepueu  du  Roy.  Lès  Saxons  vaincus  pour  la  troifiefme  fois,  T erfl- 
nus,  Sarrafin  Gafeon,  ellanrvcnu  trouucr  (à  \Iaje(lc',  & s’eflant  fait  bapti- 
fcr,Tholozc,Bordcaux&  Narbonne  furet  rendues  auditTerfinus, qui  dés 
lors  fut  fait  le  premier  Comte  dcTholozc.  Enfin  les  Saxons  furent  tout  à 
faitalTubjettis,&  fc  firent  Chreftiens.  Lors  il  retourna  à Romepouryfub- 
jugucrcequircfloitdcla  Lombardie,àfçauoitlaDuchédc  Bcncucnt,mais 
Aragifle,qui  en  cftoit  Duc,fcfoulmic  volôtaitcment.  Taffillon,Duc  dcBa- 
uiercichaltic  de  fa  rcuoltc,ayant  elle  condamné  à mort,lc  Roy  fc  contenta 
dclctendre  Moincaucc  fon  filsThedon.Côquit  fur  les 'V  vandales  &Scla- 
uons  les  paVs  de  8randbourg,Mcchelbourg,&Pomcranie.Fic  durant  huiéf 
ans  la  guenc  aux  H uns , & infiitüa  les  Vniuetfitez  de  Paris,  Bologne , & fi-  vninniité 
nalcmcnt  fut  Empereur  ; ce  que  nous  verronsau  Siècle  fuiuant,  cômeaufli 
les  Roincs  fes  femmes, & la  fuite  de  fa  maifon;car  il  fût  Roy  de  Frâce  en  tout 
46.ans,dcfquelsilcnfut  14. Empereur.  Tant  yaque  la  dernière  année  de 
ce  SiccIcfutaulUladcrniercdcrËmpircdcsRomains commencé  par  Cz- 
làr,  qui  dura  847.  ans  depuis  luy  iulques  à noftrc  Charlemagne.  Êt  bien 
que  cy-deuant  on  aye  veu  pluficurs  fois  diuers  Empereurs  en  mefmc 
t^rps,  les  vns  en  O rient, les  autres  en  O ccident,fi  efl:-  ce  que  deuant  Char- 
Icmagnec’cftoit  rouhours  vn  fcul  Empire  fous  diuers  Empereurs.  Mais 
depuis  que  nolltc  Roy  eut  partagé  & diuife  l'Empire  auec  les  Grecs, 
ce  ne  fut  plus  vn  fcul  Empire  , ains  deux , tout  à fait  dificrems 
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& fouuerains,  dont  celui  d’Orient  ou  de  Conftanrinoplc  demeura  aux 
G tccs,&  celui  d’Occident,ou  de  Paris,aux  Fran  çois,&  ne  refta  des  lors  aux 
Romainsaucuneauthoritéde  l’Empire, fi ce  n’eft  à Rome  en  qualité  du 
faindSicge.rautliotitéfpirituelle  fur  i'vn  & l'autre  Empire,  & fur  tout 
l'Vniucrs. 

La6.& dernière coIomncdcccSiecle  eftde  l’otigincdes  chofes  Sc  des 
petfonnes  illullres.en  laquelle  nous  voyons 

Alaures  ^ SarraJIns  en  Efpague. 

PREMIEREMENT,  que  l’an  du  Monde  4>i4.qui  fut  dolaGraca 
raii7i4.1’an  premier  du  Pape  Grégoire  i.  l’an  j.de  l’Empereur  phi- 
lippicus,  dit  Baedanes,  & l'an  17.de  noftrc  Roy  Childebert  1 . les  Maures  te. 
Sarrafins,eftâtauec  grade  SipuifTantearmee  dcrccndusdansrEfpagne,du 
tempsdesRoisCofta& RodcrichjdemiersRois  desVvjfigothseh  Efpa- 
gne,  ils  fubjuguerent  tout  le  Roiaume,  excepté  quelque  peu  de  la  Bifcaye 
& des  Afturies,  &:  dés  lors  les  Maures  diuiferent  l’Efpagnc  en  plufieurs  & 
diucrs  petits  Roiaumes;  maisil  yen  eut  trois  qui  furent  les  principaux,  à 
fçauoit  Cordouë,  .Stuile,  (3-  [artagtkoeufue , qui  du  depuis  ont  efté  appel- 
iez, Grenade,  ^Igarue,  & Murcu,»u  Cdrtagene,dini  lefquclsil  y aeu  vne 
infinitede  Rois  Satrafins,  qui  fc  font  tous  entretuez  & chaffez  les  vns  les 
autres,  tellement  qu’il  eft  difficile  d’en  bien  fçauoir  l’ordre  fucceffi f,excep- 
té  de  ceux  de  Çordouc  defquels  en  voici  quelque  ordre  depuis  ladite  année 
feptcensquatorzeiufquesàl'an  mil  quatorze,  rjuc  le  Roy  de  Tolède  fe 
rendit  maiftrc  de  Cordouë,  & en  fit  nommage  a Ferdinand  Roy  de  Ca- 
ftille. 

RoiideCor-  Le  premier  fut  Mahomet,lc  i.Abdtramen.lc  j.Abdcmeliejle  4.0cha, 
doue.  le  5.  Abdemclech,  ou  Abdcmelic  derechef,  le  6.Thoaba , le  7.  lufeph , le  8. 

Abdcramcn  i.qui  fccoüa le  joug  des  Califes  S:  foudans  des  Arab«&Sat- 
raûns,  & fiit  le  premier  qui  print  la  qualité  de  grand  Miramolin  d’Efpa- 
gne  l’an  de  Grâce  7 59.  auquel  temps  fe  fit  parmi  eux  autant  de  Roiaumes 
comme  il  eut  de  Gouuerneursde  bonnes  villes, qui  tousrcconnoiffoicnt  le 
grand  Miramolin:  le9.RoideCordouëfitcHilIera  oulzem.oulxcca:  le 
t O.  Alcan,ou  Haliatna  fils  de  Hiflem  : le  1 1.  Abderamen  j . fils  de  Alcan  : le 
1 1 . Mahomet  2.  .filsd'Abderamen  : 'U15.  Almundir,  fils  de  Mahomet  t.  le 
1 4.  Abdala.fils  d'Almundir  : le  1 5.  Abderamen  4.fils  d’Abdala  : le  1 6.  Halia- 
tham,filsde  Abderamen  4.  le  i7.Hizen,dit  Zodda,filsdcHaliatham,fous 
la  tutelle  de  Mahomet  Ibuc  Halmut,dit  Alhagih  Almanzar.qui  print  aulfi 
la  qualité  de  Roi,  quoi  qu’il  ne  fiift  que  tutcut,&  apres  lui  fon  fils  Abdemc- 
lich,  ou  Mudafir,  qui  régna  comme  fon  perc  auec  ledit  Hiffiin:  le  iS.flit 
Zulemailciÿ.  Hiffimi,.leio.Hali:  lezi.Calim:  le  i.x.Iofar,3clcij.& 
dernier  fut  Mahomet  3.  iufquesàraniot4,qucce  Roiaume  print  fin , s’en 
clbnt  rendu  maillreleRoi  dcTolede,  qui  fut  contraint  d’en  faire  hom- 
mage à Ferdinand,  Roi  de  Callille. 
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Roù  de  Leon  CS*  d'Ouiedo , en  Efface. 

ON  voit  en  fuite  l'origine  desRoisdeLeoncnranncc  de  Grâce  717. 

Car  aptes  la  miferabïedeflaitedes  Vviiigoths  pat  les  Maures  8c  Sat- 
rafinsàla  iourneede  Bedalac,ce  qui  relia  de  Vviligothss'elbns  t'alliez 
dans  la  Bifcayc,  ils  efleurent  peur  leur  Roy  pelayo  ou  Felage,fîls  de  Fauilla, 
quie(loitDucouGouuerneurdeBifcaye,âcrequalifia  le  premier  Roi  de 
Leon  & de  Ouiedo,  8c  le  premier  audl  qui  priât  le  titre  de  Dom , fi  com- 
mun du  depuis  en  Elpagnei  8c  voici  l'ordre  fuccelsif  des  Rois  de  Leon  8c 
d'Ouiedo. 

I.  pelage, ou  pelayo, fils  de  Fauila,  ou  Fafila,DucdeBifcaye,  fût  pat 
edeâion  premier  RoideLconl'andeGrace7i7. lequel  conquit  la  villede 
Leon  furies  Maures, 8c  efpoulà  Gandiofa,  fille  d'vn  grand  Seigneur  de  Bif- 
cayc,de  laquelle  il  eut  fon  fils  Fauila,  8c  Ormclinde,  femme  de  Alphonfe, 
grand  Seigneur  en  Difcaye. 

i . Fahla,  fon  fils,  fut  Roi  l'an  73 1 .8c  efpoulà  Froleua , de  laquelle  n'euc 
cnfàns. 

3.  Alphonfe  prcmicr,dit  le  (dthoUque,  à caufedcfafemmeOrmefln- 
de,  fucceda  à fon  be.au- frère,  8c  âcRoi  Van  734.  Ileutdela  Roincfa  fem- 
me Froila,Aurelio,V  imeran,ou  Viueran,  & Odefinde  ouEgimunde,fem-_ 
me  de  Sillon  i il  eut  aulsi  vn  baflard  appelle  Mauregato. 

4.  Froila,filsaifné,fiitRoyapreslonpeteran753.  8c  clpoulàMenina^ 
£lle  d'Eude  Duc  d’Aquitaine, de  laquelle  il  eut  Alphon(ê,dit  le  challe  Ber- 
mond,8cXimena,  fille. 

5.  Aurelio  ayant  tue'  fon  ftere  le  Roy  Froila , fous  pretexte  que  Froila 
auoit  fait  mourir  leur  &ere  V imetan,  fe  fit  Roy  l'an  7 66. 8c  mourut  fans  cn- 
fâns. 

6.  Sillon, àcaufcdcfafemmeOdefinde,fuciedaàlcsbeaux-fcercs,  8c 
fût  Roy  de  Leon  3c  d’Ouiedo  l’an  yyr.rçgnerent  hui£l  ans,  8c  narrent 
point  d'enfans. 

7.  Mauregato,  fils  naturel  d'Alphonfe  premier,  s’empara  du  Roiaume 
deLeonapres  la  mort  de  Sillon  l'an78o.  alfille'des  Maures,  defquels  il  fe 
renditcributaircdecinquanteDamoilcIlestous  lesans.  Il  efpoulà  Felicia, 
8c  mourut  là  ns  enfans  apres  auoir  règne  cinq  ans. 

8.  Bcrmond,ouVcr«mund,fils  de  Vimcran,8cncpucudcsRois Froi- 
la 8c  Aurelio,  fut  Roy  l’an  785.  llefpoufaImilona,delaquelleileutRami- 
re  8c  Gardas,  puis  d’vn  commun  accord  le  Roy  8c  la  Roinefe  firent  Reli- 
gieux. 

9.  Alphonfci.furnommc  le  Challe,  filsduRoy  Froila, fut  finalement 
Roy  de  Leon  l’an  790. 8c  régna  31. an  ou  41.  y comprenant  le  temps  qu’il 
régna  auec  le  Roy  Bermond  fon  coufin.  Il  elpoulà  Dame  Berthe , auec  la- 
quelle on  dit  qu'il  n’eut  iamais  à faire. 

I O.  Ramire,  fils  du  Roy  Bermond,  parl^  decedsd’Alphonfc  z.fùt  Roy 
l'an  8x1.  Il  inlli  tua  l’ordre  des  Cheualiersdè  làintSl  lacquesde  CompolleU 
le,ôc  elpoufa  V rraca  de  Callille, de  laquelle  il  eut  O rdognio  8c  Gardas. 

NNnn  iiij 
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II.  Ordogno.lîlsduRoy  Ratnirc.futRoy  l'an  818.  & cfpoulâ  Mo- 
ma,ou  Muma,dc  laquelle  il  eucAlphonfc,Bcrmund,Nugno,Odairc,Ftoi- 
la,&  vnc  fille. 

U..  Alphonfe  j.  dit  le  Grand,  fils  aifncd'Ordogno,  fut  Roi  apres  (ôn 
pere  l’an  857.  l!  cfpoufii  Ameline.ou  Ximena,  ilTuc  de  la  maifon  de  France, 
de  laquelle  il  eut  Garcias  Ordogno,Froila,Gonçale,&  dicon  quelle  mou- 
rut deioye  d'auoir  eu  la  nouuelle  que  fon  mari  auoit  défiait  vingt  mille 
Maures. 

I],  Garcias,fonfilsaifné,lui  fucccdalanSS).  llelpoufàToda  deNa- 
uarrcjdelaquclleil  n'eut  point  d'enfans,  mais  il  en  eut  pluficurs  de  diuerics 
concubines. 

1 4.  Ordogno i.fifcrcde Garcias, futapres (à mort  Roil’an  887, & ef- 
poufa  Eluira,  de  laquelle  il  eut  Sanche,  Alpbonfc,  Ramirc,  Garcias , & Xi<- 
mena,  fille. 

IJ.  Froila  1.  frété  d’Otdogno,levoyant  mort  s'empara  du  Roiaurtie 
l'an  895.  acefpoufaNugna, de  laquelle  il  eut  Alphonfe,Ramire, Ordogno, 
Froila. 

16.  Alphonfe  4.  filsdu  Roi  Ordogno  1.  fon  oncle, cftant  mort  l'an 
89j.de  Moine  qu'ileftoiefiit  fait  Roy,  ôcefpoula  Vriaca  Ximena,  de  la- 
quelle il  eut  O rdogno,  puis  rcfigna  le  Roiaume  à (cm  ffere  Ramire , & fe 
rendit  Moine  derechef. 

17.  Ramirc  a.fùtdoncRoypar  larefignationdefon  frerel'an  901.  le- 
quel fitereuer  les  yeux  audit  Roy  Alfonlcfon  frété, parccqu'il  vouloitr'a- 
uoir  le  Roiaumc,commcaufiîaux  cnfànsduRoy  Froila  i.  llefpoufaThe- 
refade  Nauarre,  fille  du  Roy  Sanche- Arbaca , de  laquelle  il  eut  Ordogno 
& Sancho. 

18.  Ordogno5.fonfiIs,fucRoyl'an9ii.&efpou(âpremierementVria- 
ca,  fille  de  Ferdinand  Confalue  premiet  Comte  de  Ca(lillc,dc  laquelle  il 
eut  fon  fils  Sancho  ; puis  l'ayant  répudiée  il  cipoufa  £luira,&  d'elle  eut  Bet- 
mond. 

19.  Sanche,  dit  le  Gras,  frère  du  Roy  Ordogno  j.luyfucceda  l'an  915. 
&cfpouûTherc(â,dclaqucllcilcutvn  fils  qui  luyfucccda.  llfùtchaiTc  de 
fon  Roiaume  par  Ordogno,  dit  le  Mauuais,  qui  l'occupa  quelque  temps, 
mais  il  y fut  rcitabli  par  le  (ccours  de  Abderamen,Roy  de  Cordouë. 

10.  Ramirc}.  fon  fils,fùt  Roy  fon  pere  cftant  mort  l'an  9)8.  aage  de^ 
cinq  ans,  fous  la  tutelle  de  T hcrefe  fa  merc.  Il  cfpoulà  V rraca,de  laquelle  il 
n'eut  aucuns  enPans. 

11.  Bermond  1.  fils  du  Roy  Qrdogno  ).  qui  s’eftoit  dcfia  empare  du 
Roiaume  de  Galice  apres  la  mort  de  fon  coulin  Ramirc  ;.  fc  rendit  aufiî 
maiftre  du  Roiaume  de  Leon  l'an  9<i.  H cfpoulà  premièrement  Velaf- 

3uita,  laquelle  il  répudia accufcc  d'aimer  vn  Caftillan  i puis  cfpoufa  Eluira, 
claquellcilcut  Alphonfc,dit  IcGoutcux. 

11.  Alphonfe  5. fucceda  à fon  pete  Bermond  1.  l'an  979.  fousla  tutelle 
de  (à  mere  Eluira,  & de  Confalue  Meude,  Comte  de  Caftille,  duquel  il  ef- 
pouià  la  fille  appcllce  Eluira. 

I y,  Bermund  } . fils  dudit  Alphonfe  j.  lucceda  pat  mort  à fon  pere  l'an 
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lood.il  efjxmfiTherdcdc  Cadilie^condcfillc  de  Sancho, Comte  de  Ca- 
fti11e;&l‘an  ion.  il  maria  fa  faut  Sancha  auec  Ferdinand,  fils  puifné  du 
Roy  de  Nauarre  Sanche,dir  le  Grand,  & l’an  i oi  6.  il  mourut  à vne  bataille 
qu’ildonna.tantcontreleditRoy  de  Nauarre  que  contre  Ferdinand  fon 
beau-  frère  : & en  luy  finirentles  Rois  de  Leon,  parce  que  apres  là  mort  le- 
dit Ferdinand  annexa  à la  ComtédeCaftillequ’il  auoit  ddia  le  Roiaume 
de  Leon,&  n’en  fit  qu’vn  feul  Roiaume,  qu’il  appclla  Roiaume  de  Caftille, 

Ac  en  fiit  le  premier  Roy, duquel  & de  lès  luccelTetn  il  fera  parldau  rang  des 
Rois  dcCalUlIc. 

SohrArhie,  ou  Naudrre,  0*  Arragon. 

L’An  de  Grâce  7 17.  qui  futduMondel’an49i7.  Dom  Garcias,ou 
Catie  Gardas,  ou  Ximenes,  ou  Ymugne,  Capitaine  de  la  race  des 
Goths,  ayant  par  fa  valeur  preferué  lcpaïsdcSobrarbic,où  forent  depuis 
Nauarre&le Comté d'Arragon,dc  l’inuafion  & feruitude  des  Arabes  te 
Sarrafins,  dits  Maures,  le  déclara  luy  mefines  le  premier  Roy  de  ce  pats  & y 
régna  trente  ans.  Son  fuccelTeurfot  Garde  Ynigues,  qui  régna  quarante- 
quatre  ans , fous  le  régné  duquel  Afnar,  fils  de  Eudes  Duc  d'Aquiuine,  for 
fait  premier  Comte  d’Arragon.  Le  rroifiefme  Roy  fot  fon  fils  Fottuné,  011 
Fottunian,ou  Hortuné,  qui  régna  vingt  & fept  ans,  & annexa  à la  Sobtar* 
bic  la  Comté d’Arragon  qu’il  auoit  cué  à caufede  & femme, fill»  de  Gai 
binde,filsduditAlhar.  Le  quatriefmc  fot  Ibn  fils  Sanches  Gardas,  qui 
ayant  régné  dix  ou  vingt  ans,  l’an  huiéf  cens  vingt-dnq^perdit  la  vie  Ae  le 
Roiaume, qui  auoit  duré  quelques  quatre  vingts  dixfept  ans  quand  les 
Maures  le  conquirent,  fie  gardèrent  iufqucsàl’an  neuf  cens  douze,  que  le 
Comte Inigo  deBigotre  AcBearn  reconquit  la  Sobrarbie,  qu’il  appella 
Nauarre,  At  en  fot  le  premier  Roy.  i- 

?our  la  Hongrie , laquelle  fe  ttouue  marquée  à l’annee  fept  cens  qua-  Henjrit: 
rante-  quatrede  Ta  Grâce,  il  faiit  voit  ce  quenous  en  auons  délia  dit  au  Siè- 
cle quarante-fixicfme  fur  les  Hunsyqui  cemmenccrem  d’eftre  appeliez 
HongroiscncecteprcfenteanncciAtainfî  nous  finirons  cous  les  difrouts 
dece  Siècle.  . 


SIECLE  LI.  DV  MONDE, 

• Et  le  I X.  de  U Grâce. 

CE  cinquante  & vniefine  Siècle  du  Monde,  qui  fc  voir  à la  dnquante 
3c  vniefine  page  de  nollre  làinéTe  Chronologie,  eft  compofe  de  fept 
colomnes. 

h*  première  contient  la  fiiite  fuccellîaedes  anneesdu  Monde,  depuis 
1 an  5001.  iufquesà  l'an  ]ioo.  le  tout  inclus. 
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La  fccondc  contient  la  fuite  fucccflluc  des  années  de  nos  pféuues,  qui 
/ont  des  ans  de  la  Grâce,  depuis  l’an  8oi.  iufqucsà  l’an  900.  le  tout  in- 
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La  ttoifiefine  a deux  bords,  & nous  6it  voir  les  temps  des  Conciles 
generaux, les  Efciiiiainslàcrez,&;lesChe&viftblcsde  (’Eglifequiont 
efté  durant  ce  51.  Siècle. 

100.  Estienne  5.  Romain,  (ils  de  Matin,  fut  elleu  le  ii.iour  de 
luin:  il  commanda  que  tout  le  peuple  Romain  preffad  le  ferment  de  fide- 
lité àl'Empercur:  puisildefira  d'aller  en  France  pour  y voit  l’Empereur, 
au  deuant  duquel  l’Empereur  enuoyafonncpueu  Bernard, Roy  d’ltalie,qui 
le  conduifit  iufqucs  à Rheims,où  ellant  pluficurs  Prélats  luy  allèrent  au  de- 
uant en  habits  Pontificaux,  & l’Empereur  mefines  iufqucsà  la  plaine  de 
Rheims.  Et  dans  la  ville  le  Pape  mit  les  couronnes  Impériales  qu’il  auoit 
appottecs  fur  Louis  & fur  1 rmcngarde.fa  femme  : puis  s’en  retourna  à Ro- 
vnc,0{i  apresauoirgouucincy. mois  troisiours, il  rendit  l’cfprit  lez5.  lan- 
uier  Paris  17. 

101.  PASCHAL  premier, Romain,filsdeBonofc,deuxioursapres la 
fportdefôn  prcdeccucur,  fût  efleu  Pape  & gouucrna  fept  ans  trois  mois 
douze  iours,  homme  de  grand  mérite  & delainâc  vie,&  fçauant.Il  donna 
9^s  d^foi't  eficéfion  à l’Empercut  Louis  pat  fon  Légat  Théodore,  te 
jLouïs.  luy  confirma  l’amifie'  do  (es  predeceilcurs.  Il  enuoya  des  Légats  à 
l'Empcteur  de  Confiàtinople.quoy  que  Apoftat,fur  la  fin  de  l’an  8 iS.où  il 
n’auàça  guercs,cat  le  Patriarche  eltoir  auflî  heretique.  L’an  8 a 1 .par  reuela- 
tion  trouua  le  corps  de  fàrnâc  Cécile,  Martyre,  au  Cimetiere'de  Prétextât. 
1 1 fonda  pluficurs  EgU^  ii  vn  Monallere  pour  les  Grecs  réfugiez  à Rome, 
quifuyoientlaperfecutionderEmpercurLcon.  L’anSxj.Lothairc.filsde 
Louis, fiit  à Rome,d;il);  s.jourd’Aunl.quifùtlaPafque,  il  receut  la  eou- 
ronnelmperialc,puis.s’en  jeCQUinSi  (ie  comme  il  çfioit  à Pauic,  Théodore, 
Primicete,  & Lcon,N<?<HÇnfI*îc*)r,çureiUÎQS  yeux  creuez  & la  telle  tran- 
chée dans  le  Lateran,.du:{orifcnrcmcur,à  ce  que  Ion  difoit,du  PapcfTc 
qu’ayant  clic  rapporté  à l’Empereur,  il  enuoya  à Rome  pour  en  informer, 
mais  n’en  ayant  peu  rien  apprendre,le  Pape  s’en  purgea  par  ferment  en  pre- 
fcncede}4.Euciqucismaisueancmoinsil  nevoulut  liurer  les  meurtriers, 
ains  les  retint  comme  cllans  de  la  famille  de  S. Pierre.  Il  deceda  le  1 a.  Mars 
I’an8a4.&  vaqualcÇicgé4.ioûrs  » ■ 

101.  Eve  EH  E a.^s  de  Boemond,futPapctroisans  deux  mois  vingt 
iours,  homme  fçauant&  humble,  contre  lequel  fut  d’autre  parc  efleu  Zin- 
zinus,  mais  Eugcnelegaigna  par  le  fuppocc  des  Nobles:  il  fit  enterrer  fon 

Îiredeceflcur  dansl’Egjilc  de  làinifl  Pierre  malgré  les  Romainsqui  s’y  oppç- 
bicnc,diGmt qu’il eiloitcoulpable d’homicide.  11  enuoya  pour  Legafà 
l’Empereur  Lothaire,Q3itinus,qui  le  trouua  dans  Compicgneoùil  tenoit 
fon  l■’atll^nçnci  ôcrErapcrcurfe préparant  à la  guette  contre  la  Bretagne, 
enuoya  en  Italie  fon  fils  Lothaire,lcqucly  cîlim.c  confirma  lesamicicz  aucc 

Eugène» 
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Eugencictca  de  la  part  del'Empcrcut  des  lugcsàRome.ac  ordonna  qu’au- 
cun ne  fc  trouuaft  àreflediondes  Papes  s’il  n’cftoit  Romain, aufquelsfculs, 
fuiuantranciennccouftume,appartcnoitlcdroi6td’cflirc  les  Papes.  L'an 
815.  il  tint  vn  Sinode  à Rome, d’où  il defpcfchadenouucaux Légats  en 
France,  qui  furent  receus  au  Parlement  d'ingclhtim:  puis  mourut  le  11. 
AouTH’anSiy.&vaqualcSiegcvniour.  ^ 

I}.  Z I N Z I K VS , Ami-Fave,f;rChefiu  tj.fchifme. 

103.  Valbn  TiM,  Romain,  fils  de  Pierre,  homme  de  grande  fàin- 
fteté,  quoy  qu’il  le  refùfaft fût efleu  Pape , & gouuerna  enuiron  4 o.  iours, 
& mourut  le  ii.iourde Septembre. 

104.  Grégoire  4.  Romain,  fils  de  lean,  homme  de  grand  mérité 
en  dodrine  & bonne  vie,  fut  Pape  feize  ans  ou  enuiron.  L’an  S 1 9.  voulant 
rccdificrrEgiife  dcfajndMarc.ihrouualecorps  de  faind  Hermès  Mar- 
tyr,qu’il  y mit  ; & d'iceluy,  au  dire  d'Eginar , fut  defrobe'  vn  doigt , qui  fat 
porte  en  France.  Et  d’autant  que  les  Sarrazins,  défia  maiffres  de  la  Sicile, 
commencèrent  à en  tret  & courir  fur  les  riuagcsdc  l'I  ralic , il  fit  rcedifierle* 
murailles  de  la  ville  d'Oftie  qui  cft  à l’cmboucheure  du  Ty  bre,&  renouuel- 
lanttoutelavillelafitappellerGrcgoriopolis.  L’an  831. aida  à Amalarius 
pour  la  reformation  de  l Antiphonicr  de  France  àluy  enuoyé  par  l’Empe- 
reur Louis.  Et  l’an  S5i.enuoya  le  Pallium  à faindAnfgarius.  L’an  833.  il 
fe  trouua  entre  Bafle  & Strafbourg , à la  plaine  appcilee  Menteur,  pour  ef- 
fàyet  de  mettre  la  paix  entre  l’Empereur  & fes  cnfans,à  quoy  il  ne  peuft,  on 
ne  voulut  rien  aduancer,aint  fut  depofé  l’Empereur;  & fes  enfansayans 
partagél’Empirele  confinèrent  dans  làindMedarddeSoiffons,  en  lepa-^ 
rantde  luy  fa  femme  ludith.  L’an  834.il  caifa  ledecretdeladepofitionde 
l’Empereur  & luy  fit  rendre  fa  femme.  L’an  83é  .il  confirma  & rcnouucla  li 
decret ci-deuanrfait, que  la  FeftcdcTou(rainds,qui  fouloit  eftre célébrée 
le  1 1.  May,  fuiuant  l’inftitution  du  Pape  Boniface,(c  feroit  au  premier  iout 
deNouembre.  L’an  839.ilcnuoyadesletcrc$  aux  Prélats  de  France,  tou- 
chant l’authoritc  du  Pontife  Romain. L’an  8 4o.mourut  l’Empereur  Loui’i 
le  Debon  naire.A:  fon  filsaifhé  Lothaire  luy  fucceda  à l’Empire  ; puis  le  Pa- 
pe mourut  en  l’anncc  843. 

loj.  Sergivs  I.  Romain,  fils  deSerge  , fat  efleu  le  10  de  Feutier, 
homme  religieux &fçauant,& fat  Pape  trois  ans  vn  mois.  Ondit  que  ce 
fut  luy  qui  premier  changea  denom  entrant  au  Papat,à  caufe  qu’il  en  auoit 
vn  indécent.  Onüffedit  quece  changement  fe  doit  rapporter  a Odfauian, 
qui  priftlc  nom  de  Ican  11.  & autres  quece  fat  Sergius  3.qui  s’appelloitau- 
parauant  Pierre, lequel  nom  il  ne  voulut  porter  par  refpeû  de  fàin£b  Pier- 
re. llcftoitd’origincilluftre,purenlaFoy,libreàptefcher,& humble  dc- 
uant  Dieu  ; & fon  efledlion  ayant  efté  fceuëde  l’Empereur  Lothaire,  il  en- 
uoya  à Rome  fon  fils  Louïs,Roy  de  Lombardie,  accompagné  de  Dreux, 
ou  Drogon.Eucfque  de  Mcts,oncledudit  Roy , où  il  arriua  le  Dimanche 
d’apres  la  Pcntecofte  l’an  8 44. & le  Dimanche  fuiuant  fat  facre'  Roy  par  le 
Pape,  puis  le  Roy  Louis  s’en  alla  demeurera  Panic.  L’an  84g.  les  Sarrafins 
&:  Mautesd’Afrique,  amenez  par  vaiifcauxiufques  à Rome,  y pillèrent  les 

Eglifcs  de  S . Pierre  & S.  Paul,de(lruifireiu  le  fauxbourg,&  tuercsjt  plufieurs 


La  fable 
1 canne  la 
Papclfe. 
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Clircftiens.  11  reedifia  pluficurs  Eglifcs,cn  battit  de  nouuclIes,&  mourut  le 
ii-iourd’Auril  l'an  8 47. 

106.  Leon  4.  Romain,  fils  de  Rodoald, ou  Radulphe, fut  Pape  huiâ 
ans  trois  mois  quinze  iours.  Bon  Catholiquc,patient,fimplc  & prudent, 6c 
fut  demande  des  R omains  vnaniniemcnt,auant  mefmes  qu'on  euttachcué 
les  funérailles  du  derfundf.  1 1 obtint  des  Empereurs  Lothaire  ôc  Louïsfon 
fiisjlacellîondc  tout  le  droiitt  qu'ils  prerendoient  en  la  confirmation  des 
Papes.  1 1 chaiTa  par  fes  prières vn  Bafilic,ou  Dragon, qui  fe  retiroit  dansles 
caucrnesprocbcsdc(àin(ttcLuce,6ctuoit  de  fon  foufte  6c  de  fa  veuë  cous 
ccuxquiennpprochoient.  Rettaura  pluficurs  Eglifes:  & afin  que  l'Eglilè 
dcfainitt:  Pierrenefùft  plus  hors  des  muts,aflitté  de  l'Empereur  Lothaire 
ôedefes  frètes, ilachcuade  battit  lavilleneufijc  commencée  par  Leon  5. 
ôc  Grégoire  4.ÔC  fin  appcllee  Leonine.  Fortifia  la  ville  contre  les  Sarràfins, 
qui  menoient  vne  puittantearmee  pour  la  dettmire  ; mais  ils  furent  deffaits 
par'vn  vcntquidi(lipaleursvairtcaux,ôcpar  l’attittance  que  les  Neapoli- 
taitis  donnèrent  aux  Romains.  Ceux  dcTlfle  de  Corfou, fiiyantles  cout- 
fes  des  Sarrafins,  s'allerenc  donner  au  Pape,  quileur  donna  pour  retraite  la 
ville  de  Port  6c  le  territoire.  L'an8j3.ilaircmblavn  Concile  à Rome.  Fit  ré- 
parer la  ville  de  Ccntumcclles  tuince  par  les  Satta(ins,qui  fût  appellee  Leo- 
polis.  L'an  853.rEmpcreut  Louis  fut  à Rome  i 6c  le  Pape  mourut  le  i-.iour 
de  luillct  de  la  mcfmeannee,6c  la  mémoire  de  fon  nom  honorée  d'vnc 
Fctte  annuelle  en  l'Eglife.  Ccuxquiinfcrcntleannc  la  Papette  au  nombra 
des  Papes,  veulent  que  cettui-cy  (oit  mort  dans  l'annee  834.  D'autres  la 
mettent  au  rang  du  Pape  qui  fuit. 

107.  Bb  N O isT  3.  Romain,  fils  d'vn  Pierre,  fût  Pape  deux  ans  fût  ■ 
moisdixiours:  il  fûccluttedufain(ttSiegc,dc(poüillédesvettcmésfàcrez, 
& outragé  en  diuerfes  maniérés  par  la  fàéfion  de  l'Anti-  Pape  Anattafe,mais 
depuis rcttabliôc  réputé  pourhomme  fage  ôc  trcs-doittc.  Au  temps  ôc  rang 
de  ce  Pape,certains  Autheurs  rchirmatiqucs,dcfqucls  le  premier  a ctté  Mar- 
tin Polonus,ont  fabuleufcment  introduit  vne  certaine  femme,qu'ils  nom- 
ment I canne  la  Papette,  fous  le  nom  de  Ican  8.  Mais  outre  que  cette  fauttè- 
té  a ctté  defcouucrce  puittàmmcnc  ôc  viâoricufcmcnc  par  beaucoup  de 
graues  Autheurs,  il  n'y  a que  tenir  que  cous  les  tcfmoignagcs  que  les  plus 
malicieux  cnpcuucntauoirdeceuxquiontefcricaprcs  Martin , a pris  fon 
origine  des  injures  que  ceux  du  parti  d' A nattafe,  A n ti-  Pape,  difoicnt  con- 
tre le  fainâ  Pcrc,lc(quels  par  derifion,6c  ceux  de  fon  parti  par  compattton, 
ont  peu  appcllcr  cfptit  trop  foible  3c  efféminé,  voire  maintesfois  dit  que  ce 
n'eftoi  t qu'vnc  femme, parlant  ou  cfctiuant  de  luy  les  vns  aux  autres, à caufe 
du  peu  de  rcfittance  qu’il  apporta  aux  violences  que  ceux  du  partid’Ana- 
ttafe  exerçoient  contre  luy  : commeondit  auiourd’huiqu'vn  certain  Hi- 
ftorien  Saryrique  de  nottre  temps, ôcqui  n’efpatgnc  en  fes  orocardsny  Rois 
ny  Empercurs,6c  moins  encores  les  Papcs,quand  il  parle  ordinairement  de 
la  feue  Roinc  Elizabeth  d’Angleterre , & de  ce  fage  Roy  Lacques  fon  fuc- 
çettcur,il dictoufiours,lc Roy  Elifabeth 6c la Roinelacqucs  ont  fait  ceci 
ou  cela.  Ellanc  pure  fable  ce  qu’on  lit  dans  Marian  Lcfçot , Sigibert  Plati- 
ne,ôc  autres,  de  Gerbcrtc,  fille  Angloife,  laquelle  habillée  en  homme 

paruint 
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paruint  au  Papr,&  quelle  fût  engroiflee  par  fon  Chambrier,  Sc  quelle 
s'accoucha  en  pleine  rue  aptes  auoir  gouuemé  deux  ans  vn  mois  quatre 
ioursice  quia  c(le'  conuaincu  de  faux  par  Maçon, Flotimoudc  de  Raimond 
& autres. 

14.  AKASTAsB/«r  Jmi~ P<^r d» tempi JtBeotifi troiÇefme , (ÿ* 
fut  (tuf  du  <fuuttr:(itf ut  fehifmt , ftloa  G tutlrrérd,  Onufrius,  Béro- 
nmtfCr  yùigber  mtjmtt. 

108.  Nicolas  premier,  Romain, fils  de  Théodore,  Rcgionnalrc, 
homme  Tobre,  humble  & de  grand  fçauoir,  fut  Pape  neuf  ans  fix  mois 
vingt  iours,&  fut  (âcié  le  1 4.iour  d'Aurii  en  prefencc  de  l'Empereur  Louis 
dansTEglife  de  faindb  Pierre.  Trois  iours  apres  le  Pape  donna  à difher  à 
rEmpcreur.&àriflucdudifnerlebaiià,  comme  l'on  trcs-chet  & fpitituel 
fils.  De  làl'Empercur  partit  de  Rome,  & s'clfant  aneffé  en  vn  lieu  nora> 
raé  Quintus,  pour  y fejourner  fous  des  tentes,  le  Pape  l'alla  vifitcr , accom- 
pagné de  fes  Cardinaux  ; dequoy  l'Empereur  ayant  aduis  il  alla  au  de- 
uant  de  luy  prenant  la  bride  de  fbn  cheual  le  conduifit  à pied  enuiron 
le  traiû  d'vn  arc  : puis  allèrent  banqueter  enfcmble  dans  la  tente  1 mperia- 
le,  quoy  que  l'Empereur  euft  porté  la  fàéHon  d'Anaftafc  contre  Benoift. 
Cependant  Ignace  ayant  efié  depofé  pat  &âion  à Confiantinople , U 
Phodusfubffitué  en  fon  lieu,  on  donna  aduis  de  tout  au  Pape,  qui  y en- 
uoya  des  Légats  pour  s'eo  quérir  de  la  vérité  du  fiiiéf . Il  fit  plufieurs  dons 
à diuctresEglifes.  Il  excommunia  lcan,Archeuefque  de  Rauenne,  pour 
plufieurs  m^ucrfàtions, puis  ayant  demandé  pardon  luy  donna  abfolu- 
tion  de  fes  fautes  precedentes.  L'an  hui(ff  cens  fbixante-  deux , Baudouin, 
Forefiier  des  Aidenes,  ayant  enleué  ludith,fiile  de  Charles  le  Chauue,vef- 
uc  deEardulf  Roy  d'Angleterre,  fut  excommunié  par  le  Pape:  mais  Bau- 
douin fit  fit  femme  cfians  allez  à Rome  curent  leur  pardon , & le  Pape 
enuoya  en  leur  faueur  l'an  huidF  cens  foixant^-trois  des  Légats  au  Roy 
Châties,  qui  approuua  leur  mariage.  D'ailleurs  Lothaire,  Roy  de  Lo- 
theric,  ayant  répudié  fit  femme Tietbcrge  fous  pretexced'adultere,pour 

- erpoufer  Valdrade  fa  concubine,  le  Pape  excommunia  & depofà  les  Ar- 
cheucfqucs  qui  auoient  prefidé  au  Sinode  qui  auoit  diflôus  ce  mariage, 
& pat  (on  Légat  contraignit  Lothaire  à reprendre  fit  femme.  Ce  Lcgar, 
appelle  Arfcnie,  excommunia  aufll  Engeltrude,  qui  auoit  quitté  fon  ma- 
ry, le  Comte  Bofon , pour  cfpoufer  Auger,  fbn  vaflàl.  L'an  huiéF  cens 
foixantC'deux,il  tint  vn  Sinode  a Rome, auquel  il  condamna  lesThco- 
pafehites  1 puis  vn  autre  l'anncc  fuiuantc,  auquel  il  excommunia  Pho- 
tius,  Patriarche  intrus  de  Confiantinople,  lequel, affilié  de  l’Empereur 
Michel,  fc  vengea  fut  les  Catholiques:  Mais  Bafile  ayant  tue  l’Empereur 
Michcl.fit  Photius  luy  ayant  refufe  l’entree  de  l’Eglifc , comme  à vn  homi- 
cide,il  enuoya  à Rome  pour  moyennet  le  teftabliSèment  d'Ignace.  De  fon 
temps  lc$  Bulgariensfc  firent  Chrefiiensl  & il  mourut  le  ij.Nouembre  l'an 
«<7. 

109.  Adrian  a.  Romain,  fils  de  Talarus,  parentdes  Papes  Eflicn- 
ne  4.  Sc  Serge  a.  fut  Pape  quatre  ans,  quoy  qu'il  euft  foixantc  & quinze 
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ans  quand  il  (ùt  cfleu , & de  Ton  H]e6tion  fût  donne  aduis  à l'EmpctcUt 
Louis, lequel  priua  YvitondefonEucfché  de  Spolete, parce  que  Ion  fils 
•Lampert,  Ôc  fcsadherans.cftoit  entré  à main  atmee  dans  Rome  & l'auoic 
piilee  (ainfiquclcIcritAnaftafe  le  Bibliothécaire  ^ Lothaire  Roy  de  Lo- 
thaxic.l'an  huiâ  cens  foixante-hui£l;,  alla  premièrement  àla  Calabre  pont 
y affilier  l’Empcreurfon  ftere  contre  les  Grecs,&delà  à Romeoù  il  futab- 
fous  par  le  Pa  pe, teignant  qu'il  auoitlaiflce  VaIdraderaconcubine,&  qu’il 
voüloit  reprendre  fa  fcmmcT ietberge,  furquoy  le  Pape  lui  donna  lui  mef- 
me  la  Communion  : mais  pareeque  ce  Roy  y procéda  faintement, il  mou- 
rut à Plaifancc  s'en  retournant  l'an  huiâccns  foixante-ncuF.dequoy  Cliar- 
IcsIcChauue  cftant  aduerti,  s'achemina  en  Lorraine  & fc  fit  couronner 
Koy  du  pais  ; furquoi  Louis,  Empereur,  ftere  du  Roy  Lothaire  decede,  Sc 
Louis,  Roy  de  Germanie,  frere  de  Charles  le  Chauue,  lui  enuoyetent  de- 
mander part  audit  Roiaume,  & le  Pape  enuoya  des  Légats  en  faueut  de 
l'Empereur.  Mais  Charles  telponditqu'il  s’eftoit  fait  Roy  d'vn  pcuplcli-' 
bre qui l'auoit  requis,  & qui  auoient  droidf  de  ce  faire , fuiuant  le  tefla- 
ment  de  Charlemagne;  &dc  plus,  que  ce  Roiaume  lui  auoiteRélaifle  en 
partage  pat  fon  perc  l'Empeteut  Louis  le  Débonnaire  : 5c  les  Euefques 
Lorrainsdircntaux  Legatsdu  Pape,  que  ce  n'eftoit  pasvnfaiébdel'Egli- 
fe  , 5c  qu'il  fe  meüaft  de  garder  la  paix  làns  cRre  autbeur  de  la  guerre. 
Ces  rcfponfes  irritèrent  le  Pape , & beaucoup  plus  l'Empereur , quand 
il  feeut  que  Châties  le  Chauue  auoit  partagé  le  Roiaume  de  Lorraine 
auec  fon. frere  LouisRoy  deGermanie,  làns  fe  fouucnir  de  lui.  Cepen- 
dant le  Pape  enuoya  (es  Légats  à ConRancinopIc  à l'Empereur  Bafile, 
où  Ignace  fut  remis  au  Patriatchat,  & Photius  dégradé  en  plein  Sinode, 
mis  au  rang  des  a-cumeniques  & vniuerfcls.  Il  receut  les  AmbalTadeurs  de 
Michel,  Roy  de  Bulgarie,  qui  n'eftoit  encore  Moine;  eferiuit  à Salomon, 
Duede  Bretagne, en  fàueurde  l'Archeuefque  deTours,  &auxNeapoli- 
tains , pour  rcftablit  leur  Eucfque  : puis  mourut  le  premier  iour  de 
Noucmbte , l'an  huidl  cens  feptante  - deux  , aptes  auoir  gouuerné- 
enuiron  cinq  ans , ou  félon  Baronius , quatre  ans  dix  mois  dixiept 
iouts , 5c  vaqua  le  Siege  iufques  au  quatorziefme  iour  de  Oecem- 
bte. 

iioi  I E A N huidiefme , Cardinal , Archidiacre , fils  de  Gondus, 
( c'eft  Gondy  ) Romain  , fut  Pape  dix  ans  & vn  iour.  11  tafehir  d'ac- 
corder l'Empereur  & le  Duc  de  Bencuent , contre  lequel  il  fulmina,  5c 
l'Empereur  fit  guerre.  11  enuoya  des  AmbalTadeurs,  tant  au  Roy  de 
Germanie  , que  à Charles  le  Chauue,  fur  les  prétentions  que  l’Empe- 
reur auoit  au  Roiaume  de  Lorraine.  L’an  huiéfeens  feptante-quatrej 
le  Pape  6c  l’Empereur  s’acheminèrent  à Vetonne  , où  ils  attendirent 
Louis  Roi  de  Germanie,  & parlementèrent  enfembie.  L'an huiéf  cens 
fcpraiue-cinq,au  commencement  d’Aouft,mourat  l'Empereur  Louis; 
5c  d'autant  que  le  Pape  defcouurit  que  ledit  Empereur  vouloir  refigner 
l'Empire  à Carloman  ion  coufîn, fils  dudit  Roi  deGermanie,  pour  enaf- 
fer  les  Empereurs  de  l‘lulie,ilappcllaCharlcs  le  Chauue,  pour  le  mettre 
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en  poflcflion  de  r£œpitc,furquoy  Cliarlcs  ne  fût  endormi, ainsall^à  Ro- 
• me,  où  il  arriaa  le  1 8 . Décembre  l’an  87  j.  oùil  fut  couronne'  Emperenr , ce- 
dant & donnant  de  grandsaduantagesaux  Papcs,quidcpuiscctemprs’ap> 
proprierentlédroi&depouuoir  donner  le  titre  d'Augulle  ; Charles  s’en 
retourna  le  cinquiefinc  de  lahuier  de  l’an  876.  & s’achemina  àMilan  où  il 
fut  courdnneKoÿ  des  Lombards;  puis  en  France,  où  auSynode  dePon- 
tion  il  fut  derechef  couronné  pat  les  Légats  du  fainéf  Siégé.  Pour  tcfilf  ei 
àuxSarrafiosilcPapC'S’acc»mpagnadeLampert,Ouc  de  Spolctc,  & de 
GuyfonfrefcemaislcsNeapolitains  s’allièrent auec les Sarrafîns contre  le 
Pape,dequoy,ildonnaaduisànoftteRoy  Charles  par  fes  nouueaux  Le- 
gats,qui  arriuMent'  en  France  l’an  8 77.  & trouucrent  l’Empereur  à Com- 

Sn<^oÙ4l auoitairemblclesEuefquesdcRhciraspour  y confàcret  l’E- 
^ de&inék  Cornillc  le  premier  iourdeMay,  où  eftant  il  aflcmbla  fon 
• Parlement  le  premier  de  luin  , & ayant  tefolu  le  voyage  d’Jtalie  alla 
delà  les  Monts,  & rencontra  le  Pape  à Vctfeil , d’où  enfemble  iisallerent  à 
Pauie,.oùdclibecans  les  moyens  de  chafTcr  les  Sarrafîns , ils  curent  aduâ 
comme  Caroloman,  Roy  de  Bauicres,vcnoitfurcuxauec  puiflàntearmeci 
ce  qui  fùtca.ulè.que  le  Pape  s’en  retourna  à Rome,&  l’Empereur  en  fuyant 
vers  la  Ftanec  ; & d’ailleurs  Caroloman  fe  rctlraaulE,  ayant  aduis  que  le 
Pape  &l'Empeteux  le  venoient  charger:  & Cliarlcs  en  s’on  allant  fûtem- 
poilbnné  patleIuifScdecie,fonM«lccin,&  il  mourut  entre  les  bras  de 
RicheultMmperatrite,fafemme,ledixiefmeOélobrcran877Jiptesaaoii 
fait  tenir  vn  Sinode  à Pauie,  où  il  fût  dit  que  l’I^lifc  Romaine  eftoit  le 
chef  des  autres  Eglifes  : & Louïs  le  Bègue  luy  (ucceda  au  Roiaume  de 
France.  L’an  878.1e  Pape enuoya des Lcgatsàl’EmpercurBafilc.tantpout 
pacificrlefchifmeaccrcu  pat  ladepofition  de  Photius,nuc  pour  blafincr 
Ignace  de  ce  qu’il  auoit  occupe  la  Bulgarie  dépendante  au  fainéf  Siège;  à 
caufedequoyPhotius,  qui  eftoit  en  exil,  obtint  de  l’Empereur  de  r’entter 
dvisConftantinopIe.  Cependant  IcPap^ouIant  faire  Empereur  Louis 
le  Bègue , excommunia  les  Lieutenans  de  Carloman , à caufe  dequoy  ils 
vindtent  àRomeàmain  armee,& la  pillèrent,  fieptindrent  prifonnier  le 
Pape,  lequel  s’eftant  lâuué  fc  rendit  par  mer  à Arles  au  iout  de  Pafques, 
d’où  le  Comte,  ou  Roy  Bofon  le  fit  conduire  à Lion;  d’où  enuoyant  Tes 
Légats  au  Roy,  qui  le  tenoit  à Tours  , ils  fc  donnèrent  le  lieu  de  leur 
cntrc-vcuc  a ‘Troye  ; où  le  Pape  s’eftant  rendu  le  premier , y tint  vn 
Synode , & fepara  l’Euefehe  de  Toumay  de  celle  de  Noyon , & y pu- 
blia l’excommunication  faite  contre  les  Lieutenans  du  fufdit  Carlo- 
man, laquelle  par  efetit  fût  apptouuec  des  Prélats  de  France , & y fût 
dégradé  Formoié  Eucfquc  de  Porc  : & le  Roy  Louis  couronné  Em- 
pereur le  fcpticrmc  iour  de  Septembre.  Quelques  iours  apres  , le  Pa- 
pe excommunia  Hugues , fils  du  Roy  Lochaire  & de  Valdrade,  Im- 
mon  , ou  Aymon  , & cous  leurs  complices.  Le  vnziefme  iour  du- 
dit mois  de  Septembre  , l’Empereur  fiança  la  fille  de  Bolôn  à 
Carloman  fon  fils , & le  Pape  s’en  retourna  en  Italie , accompagné 
de  Bolon  & de  fit  femme , d’où  ayant  eferit  au  nouueau  Empereur 
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qui  le  vint  fccouiir  contre  les  Sarra{ïiisiil  nelcpcnflrcaril  moautUin  879.  • 

le  V endredy  Sainâ  dstnsT royc  -,  deqaoy  le  Pape  ayant  adiiis ^ il  iiunda  à ■ 

Charles  le  Grosd’allcràRomc,  à quoy  obtemperanc  il  fe fit  couronner 
Roy  des  Lombaidsà  Milan  : puis  à Rome  il  far  coUronnd  Emptercur  l'an  ^ 

8 8 O.  au  propre  ionr  de  Noël.  O'aillenrs  ptelTe'  des  pricrcq  de  l’Empetoai 
Bafilcjil  fiit  fi  lalchequcdeibuârit  que  Phocias  poiTedafi  àtiirfbe  rineile 
Pacriarclrac  deConIhndnople , & que  Ignace  en  nid:  dccécbef  dcpoië<^i 
caufe  deqaoy  la  plus  pan  desEfcriuainsdecetennpsl’appelicrcntPapef- 
fc,&  non  Pape, qui  peucedre  a donné  iaibiireedc  lanbledcleanne  li 
Papede,  comme  nousauons  défia  ditdu  remps  de  Bcnoid  ii&  d'^bond^t 
revoyant  prede  desSarrafins,  il  enuoya  des  Legars  à l'Empereur  Cliailes 
pour  demander  du  Tecours  l'an  huiâ  cens  quatre-vingts  deua , de  le  qoin-j 
zicfme  iour  de  Décembre  au  mefme  an  mourut , Ac  vaqua  le  Siégé  treiii]* 
iours.  ' : • 

III.  Marin,  ou  Martin  premier,  natif  de  Gallefiumivillé  tfe 
Tofiane,  fils  de  Palumbus,  fut  Pape  an  Oc  quelques  mois , A: 
doit  qu'Euefque  auparauant , qui  ibudain  excommunia  Pbotius , Pa- 
triarche de  Condantinoplc  , 6i  déclara  abfous  Pormplè  Euerque;  du  ‘ 

Pon  , à caufe  dequoy  l'Empereur  Bafilc  fût  fi  courroued  édnere  luy  ; 
qu'il  cafeha  de  le  faire  depofet,  alleganrquscy-deuantilapoitédédéfii 
pourucu  d'vne  autre  Chaire  que  celle  de  Rome.  Lors  il  s'c1ei)a  deux  fit* 
ûions  dans  Rome,  de  IVne  dcfquellcs  fe  rendirent  chefs  les  Co'mtcsde 
TafcancllequidonncrentdegrandcspdnesauxPapes.  Lan  88;.  à lare- 
quefte  d'Alfred  Roy  d’Angleterre  il  affranchit  l'efcole  des  Anglois  qui 
moit  à Rome  de  tous  impolis  & tributs , Si  mourut  le  1 8.  lanuier  de  l'an 
884.&lcSicgevaquadeuxiours  rculcmcnt. 

III.  Adrian;.  Romain , fils  de  Bcnoid  , fût  P^  le  vingriefme 
tout  de  lanuier,  & gouuccna  vn  an  trois  mois  dizneunours,àcedut-ry 
Foulques,  A rchcucTque  dcRlftims,  elcnuit  & demanda  laconfimiation 
dcspriuilcgcjodlroycràRheimspat  IcsPapcs  fespredeceffeurs.  11  mou- 
rut au  commencement  de  May  l'an  885. 

II}.  Es  TIEN  NE  fixiefinc,  Romain,  fils  d’Adrian  , & auoic  efté 
nourri  chez  Zacharie,  Euefque  Sc  Bibliothcquairc,  fbn  proche  parenr, 
fut  Pape  fix  ans  ou  enuiton,  grand  homme  de  bien  , & illudre  par  la 
venu  de  miracles  : il  fût  familier  par  lettres  aucc  Foulques,  Arcncuel- 
que  de Rheims, auquel  il  efctiuicrurlcdiffcrencquis'cdoic  meupoorl'E- 
uefehé  de  Langrcs,où  Autclian,Aichcuefquc  de  Lyon, auoit  ordonné  Egi- 
lon, Moine;  Ac  ceux  de  Langresauoicnc  cflcuTeutbolde,  Diaaede  leur 
Eglifc,  lequel  fut  confirmé  par  le  Pape;  Ac  ledit  Foulques  l'cud  mis  en  pof- 
reflion  , h noftre  Roy  Eudes neuft  fait  différer  l'obciffancc  qu’il  vou- 
loir rendre  au  Pape  : les  Buerques  de  Cologne , & de  Hambourg , Ac 
de  Brcmcn , furent  citez  à Rome  , pour  y vuidet  les  differens  qu'ils 
auoient  IVn  contre  l'autre  : D'ailleurs  l’impercut  Bafile  efianc  mort, 
fon  fils  teon  ayant  relégué  le  Patriarche  Photius , y eftablit  fon  pa- 
rent xifienne  , qui  rat  confirmé  par  ce  Pape , duquel  on  ne 
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rçïicny  Ictempsde  fa  mort, ny  combien  IcSicgevaquaaprcs  iccllc;  mef- 
mesil  yades  Autheurs,  comme  Leon  d’0(lie,qui  mettent  Fotmofede- 
uant  cet  Eftiennc  ; Sc  Matian  Lefeot  met  vn  Agapet  aptes  Marin,puis  met 
Adtian  3.  mais  tout  cedefordre  Ce  voit  clairement  dans  les  anciens  Au- 
ihcurs. 

114.  F O R M O s V s , ci-deuant  Euefque  de  Port,  fût  Pape  Tan  891. 8c 
gouuecna  cinq  ans  Sc  demy.  L’an  89a.il  couronna  Empereur  Guy, Duc  de 
Spoletc,  apres  la  mort  de  Charles  le  Gros,  conrre  les  prétentions  d'Amoul 
KoydeBauicrc,&deBeranger,DucdeFrioul,filsd'Euerard,qu‘vne  partie 
des  Italiensauoient  fait  Roy.  Il  confirma aufli  ladepofition  qu’on  fit  en 
FranceduRoy EudcpourcouronncrCharlcsIeSimple.  L’an  895.ilcou- 
ronna  aufiî  Empereur  Lambert , fils  dudit  Guy , dequoy  il  donna  aduis  à 
Foulques,  Archeucfquc  de  Rheims.  L’an  8 9 4.  il  eut  foin  de  l'Angleterre, 
& excommunia  le  Roy  EdoUard  s'il  ne  faifbit  poumoir  d'EuelquesIcs 
Euefehez  qui  en  efioient  dc(lituc7.,à  quoy  il  pourucur.  Et  l'an  89^  .Arnoul 
cilant  pafic  en  Italie  prit  la  ville  par  armes , y fût  couronné  Empereur  par  le 
Pape,q  ui  fit  trancher  la  refi e à plufieurs  des  ennemis  du  Pape,  lequel  mou- 
rut le  7.  Décembre  de  ladite  année  8 9é. 

14.  Serge,  Qtrdinal  Diacre  ,fut  tfleu  Jmipape  par  vne  partie  des 

' Romaini,  & ain^  fut  le  chef  du  1 4.  fchifme. 

113.  BONiFACEé.  quoy  qu'il  eufi  elfé  défia  dégradé  par  deux  fois^ 
l'vnc  de  b dignité  de  Diacre,  l'autre  de  celle  de  Prellrc,  fi  cll-ce  que  du  con- 
fcntcment  du  Clergé  il  fc  fit  par  force  Pape  & gouuertu  quinze  iours , oa 
vingt  fût , & y en  a qui  ne  le  mettent  pas  au  rang  des  Papes  légitimés. 

ii<.  Esti  EN  N E 7.  Romain,  filsdelean, fût  efieu  Pape  le  8.  iour  de 
lanuicr l'an  8 97. quelques  vnsdifentqu'ilauoitefiéefleuautresfoiscontre 
Formofus,àcaufcdequoy  il  fitdes-encerrerFormofe,lc  fithabillct  de  fes 
habits  pontificaux, &luy  fit  trancher  la  telle  Sc  couper  les  doigts  auec  Icf- 
qucls  il  donnoit  la  benediélion  ; Sc  cela  fait  il  luy  dit  comme  s'il  cull  cflé  vi> 
uanr.Pourquoy  cftant  Euefque  de  Port  l’as-tu  voulu  cftte  deRome  ? quoy 
qu’il  y en  a qui  remarquent  que  luy  mefine  effoit  Eucfqued'Ananie  auant 
qu'il fiifi  Pape:  car  cncercmps'làcen'clloitpas  lacouuume  de  lailTcr  vn 
Euefehé  pour  en  prendre  vn  autre.  Ce  fàctilege  inouy  n’empcfcha  pas  que 
les  Prélats  François  ne  feconjouilTenr  de  fbn  eflcéhon , honoranscc  Pape 
en  la  perfonne  de  fiinâ  Pierre , Sc  entre  autres  Foulques,  Archeucfque  de 
Rheims,  qui  lui  donna  aduis  commeles  Rois  Eudes  Sc  Charles efloicnt  en 
bonnepaix.  L’an  90o.cepapefûtmisenptiron,oùiIfûtefUanglé,fuppli- 
ce  digne  de  fes  facrilcgcs. 

117.  Romain,  natif  de  Galefiura , Sc  frere  du  pape  Marin , fut  Pape 
trois  mois,felon  platine,  ou  quatre  mois  vingt-troisiours , durant  lefquels 
ilcalfa  tous  les  decrets  de  fonpredecelTeur,  puis  mourut. 

118.  THEODOREa.dunom,  Romain , fils  de  photius , lui  fucceda 
pour moinsde temps:  ilrcfiicualesaélcsdeFormo{è,Scmourutlèlon  au^ 
runs  le  30.  iour  de  Septembre. 
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CoR^nc9> 


Tue. 


Fait  Moine. 


Fait  Moine. 


Tué. 


Toé. 


EMPEREURS  D'ORIENT. 


La  cuatricrme  colomnc  dcccSiecIen'a  qu’vn  bord,&  contient  la  liii^ 
te  aicccflîuc  des  Empereurs  deGreceoud’Orient  depuis  ladiuifion 
de  l’Empire. 

El  reN  a IraperatriceàConftandnoplcjVcufùe  de  l'Empereur  Leon 
5. dit  4.  s'eftant  tendue  maiftrefle  abfoluc  fur  fon  fils,  l'Empereur  Con- 
fiantin  6.  & lui  ayant  faitereuer  les  yeux,  voyant  les  grandes  conqucllcs  de 
nollrc  Roi  Charles  le  Grand  > confentit  volontairement  i la  diuifion  de 


l'Empire,  tant  parce  quelle  ne  le  pouuoitempcfchcr,  que  pour  demeurer 
paifiblccnccquiluien  rclloit.Tcllemét  que  d accord  de  partie,!  la  premiè- 


re année  dece  Sieclc,qui  fût  du  Monde  ran5ooi.&delaGracel’an  Soi.  du 
Pontificat  de  Leon 3. l'an  6.  & l’an 33.  du  régné  de  Charlemagne, Roy  de 
France,  futaufii  le  premier  de  ladite  Eirenc  en  l’Empire  d'Orient;  mais! 
peine  eut  l’Imperatrice  règne  deux  ans, quelle  fut  confinée  dans  l’iflc  de 
Leibos  par  fon  fiiccelTeur. 

Nicephore  Logothete,  c’cftàdirequiaiincàdifcourir  ou 
à parler,  frète  de  Leon  5.dit4.  fut  Empereur  d'Orient  apres  qu’il  eut  chafTc 
1 '1  mpcratrice  Eircnc  : il  régna  près  de  neuf  ans,  & fut  défiait  & tué  par  les 
Bulgariens. 

STAvRACivs,filsde  l'Empereur  Nicephore , frit  falüc  Empereur 
apres  la  mort  de  fon  pere,£c  foudain  renfermé  dans  vn  Cloifirepar  fôn  fuc- 
ce(Icur,qui  efioit  fon  beau-frere. 

Michel  Cvropalates  Ran  g abe,  gendre  de  l’Empereur 
Nicephorc,ayan  t efpoufé  là  fille  Procopia,ayanc  mis  fon  predecefleur  dans 
le  Cloifire,fe  fit  Empereur  lui  mefmes;  mais  ayant  perdu  vne  baùille  con- 
tre lesBulgariens  par  (à  fiiitc,il  futfilafchede  coucage,qu’apres  auoir  régné 
deux  ans,  il  s'enferma  volontairement  dans  vn  Cloifrrc. 

Léo  N 6.  dit  5.  Arménien dcnation,&filsdcPardus,PatticedcCon- 
fiantinople,  fut  faliié  Empereur  par  les  Soldats  foudain  que  Ion  eut  aduis 
de  la  retraite  de  fon  predeceffeur  ; mais  ayant  rcgncTcpt  ans  cinq  mois,fut 
tué  dans  vne  Eglife  comme  il  efioit!  prier  Dieu, par  Michel  T raule,qui  fur 
fonfucccficut.  llauoitcfpouféThcodofia. 

Michel  1.  ditTRAvLE,ou  le  BEGVE.filsdel’ErapercurMi- 
chel  CuTopalarss  & de  l’I  mperatrice  Procopia,ayant  tué  l’Empereur  Leon 
fixie{ine,fc  rendit  Empereur  & régna  huiét  ans  neuf  mois.  1 1 cfpouf!  The- 
cla,  puis  Euphrofina,  & chafiia  par  fes  Lieutenans  Thomas  le  tyran. 

■T  H E O P H I L E , fils  de  l'Empereur  Michel  le  B€guç,fùt  apres  fon  perc 
Empereur  d'Oricnt,&  grand  petfecutcut  des  Images.  Il  clpoulaTheodo- 
ra,regna  douze  ans, & mourut  d’ vne  diffenterie.  • 

Michel  3.  dece  nom,  filsdeTheophilc,fiit  Empereur  d’Orient  fous 
la  tucelIedcThcodoralàmere  durant  trois  ans;  maisefianten  aage  il  l'o- 
bligcadcfc  mettre  dans  vnCloiftre,poureftrcpluslibrc  en  fes  plaifrrsi  & 
ncvouIantprcndreIefoindefonEfiat,il  afibeia  à l'Empire  Bafile  Macé- 
donien, auquel  il  donna  la  charge  des  arraees,  qui  finalement  le  tua  pour 
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rccotnpenfedeccqu'iirauoic&icEmpcreur.  llcIpouiàEudozia, &fcgna 
cnuiron  quarorzc  ans. 

Bazile  MsdcEDOiiixM  , de  captif  & efclaue  qu'il  cftoit  dansTntlU 
Conftantinople, par  là  vaillance  & bon  fensparuim  à tel  degré  d'honneur, 
qu’il  fut  alTaciéàrEtnpire.ain{îquenousauonsde{îa  die, puis  ayant  tué  . 
lonmaiftte&  bien-Êiidleur  fut  feulEmpercur,&  régna  vingt  ans;  & fina- 
IcmcnteifantàlachaflèfûctuéparvnCetfiqui  le  bleflâdcfbn  bois.  11 
auoitefpoufeEudoxia.  ■ 

Leon  y.dit^.appellélePhilofopheifils  dudit  Bafïle,fiit  Empereur 
apres  fon  pere,&:  régna  vingt-cinq  ans  trois  mois.  Il  efpoufa  Zoë,&  mou- 
rut d'vn  fiux  de  ventre, & veit  la  fin  de  ce  5 i.Siecle,6c  le  commencement  dix 
(muant. 

*.  ’> 

EMPEREURS  TTOCCJDENT. 

CH  A R L E M A G M E , l’an  ttente-troifiefine  de  fon  régné  de  France, > 
ayant  partagé  l'Empire  auec  les  Grecs,  leur  lailTà  l'Orient , & retintl 
l'Empire  d'Occioent  pour  les  François,  dcfqucls  il  fût  le  premier  Empe-i 
reur,  couronné  à Rome  pat  le  Pape  Leon }.  au  lourde  Noël,  l'an  de  Grâce' 

8 01.  qui  fût  du  Monde  l'an  5001.  Il  receut  ambaifades  ôc  prefens  d'Aaroiv 
RoydesPetfes.  LcsSaxonstoufioursrebcllesae  toufioutsvaincuA  lldef- 
fit  les  Bohèmes  Efclauons  pat  fon  fils  Chatlcs,&  leur  Seigneur  appellé  LfrJ 
thon, fût  tué."  Eftant  de  retour  de  laHongrie,il  voulut  entreprendre  vtx 
canal  nauigable  du  Rhin  au  Danube , pat  ïemoyen  de  deux  riuietes  appcl- 
IcesRegucts,  disantes  de  dix  lieues,  dont  l'vnedcfcenddans  le  Rhin  vers 
rOccidét.&l'autre  dans  le  Danube  vers  l'Orientimaisla  mort  interrompit 
cedeflein.  Il  fût  Roy  de  France  4(î.ans&  Empereur  14.  Sçauant,  vaillant 
& heureux,  grand  proteéfcutdel'Eglife,6c  Prince  très- Chteftien.  Il  mou- 
rut à Aix  la  Chappelle,  où  il  fût  enterré. 

Les  Roincs  ou  Impaatrices  fes  femmes  fûrent  Galitnt , faut  de  Difiet  Roine*  ou 
Roy  de  Lombardic.laquelleilfitappellctTheodoraenla  fiiifant  baptifer, 

& d’elleil  eut  Alix,  Atale,Bctttudc,Guntrade,Themide,filles,  puis  la  repu- 
dia  parce  quelle  n'eftoit  pas  bonne  Chtellicnne, pour  le  moins  en  fut  celé 
prétexté.  En  fécondés  nopccsHfrmwi^drde,  de  la  maifon  de  Saxe.  En 
troifiefmcnopccs  fille  deHildebrand  Duc  de  Sucuc,de1aqueU 

le  il cutRothnjundc,Thcodote,Bette,Rothrude 8c  Gille,  toutes  filles;  8c 
Charles  qui  mourut  deuant  le  perelailTant  vn  fils, Louis  qui  fût  Empetcuc 
& Roy  de  Ftancejuecvngemoaude  Louis  qui  mourut  en  Agenois.  En 
quatriefme  nopccs  de  Rodolphe  Duc  de  Franconie,de  laquel- 

le il  eut  Thctrade  8e  Hildctade, filles.  En  cinquicfme  nopces  il  efpouià 
Lin%or</c,delamaifondcSucue.  Outre  lefqucllesil  eut  quatre  tnaillref- 
fesouamicsptincipales,àfçauoir  A/<»tWjf<«'(ff,delaquelle  il  eut  Richilde; 
l'autre  fût  GtrfunÙe,  de  laquelle  il  eut  A dcldrude  : la  troifiefme  Regnie , ou 
R(gic,delaquulcileutDreux  ouDtogon,  Eucfque  de  Mets, 8c Huë  ou 
Hugues.  Et  là  quatiielmcfûc.<ddWi»de,  de  laquelle  il  eut  Thierri.  Il  en  eut 

OOoo  üij 


7<8  CHRONOLOGIE 

aullt  plufieurs  autres,  dcfquellcï  il  eut  là  fille  Rochaïde  & Pépin  k BoflUf 
qui  fut  rendu  Religieux. 

Ciuncdi«r.  Son  Chancelier  foc  Eurard.ou  Æginand,ouAymani,hûnimedclîûnû* 

vie,  fie  fut  aulll  Hiftoricn  de  (ôn  temps. 

ConnctUblc.  Son  DHcficprincipalmaiftrcdelaChcualeriefijtRodolphe,Lantgau« 
dcScrimbourg,qui  triompha  des  Anglois  ayant  mit  fin  à rne  guerre  qui 
auoit  duré  plus  de  trenteans. 

Miirei.  Maires  du  Palais,  ou  Comtes  de  Paris,  furent  Ancelme,  qui  fut  taé  à 

la  vallee  de  Ronceuaux,auec  les  Palatins  Roland  & Oliuier  : puis  le  fut 
Miles  d'Anglure, Comte  duMansfit  pere  dudit  Roland;  Roland  le  fût 
aufh,  quica  outre  cfloitGouuemeut  des  limites  de  Bretagne:  mais  fi  cc$ 
trois  le  furent  il  fallut  que  Ancelme  en  euft  défia  quitte  la  cliarge  audits 
d’ A nglure,perc  fie  fils, parce  qu’il  cft  dit  qu'il  fut  tue  auec  ledit  Roland. 

Z.  Lovi, s.  LE  DEBONNAIRE,  filsdcCliarlemagne&dcHildc- 
gardc,fjtlevingtcinquicfmcRoydcFrance3£lcfêcondEmpercurd’Oc- 
cjdcnt,  fàcrc  fie  couronné  par  le  Pape  Efticnne  4.  fie  régna  conjointement 
Empereur  Se  Roy  vingt  fix  ans.  Vvinomarchus. Roy  de  Bretagne, fijtdcP 
fait, fie  H crald  Roy  de  Dan  nemarc  remis  en  fes  Eftats  d’où  il  auoit  efte  chat- 
fe.  il  quitta  aux  Papes  le  droiïb  de  l’cileélion  des  Papes  fie  confirmation 
des.  Eucfqucsquiauoitefté  donné  à Charlemagne.  Dcclarales  villcsqu’il 
chccndoit  dire  Impériales  en  Italie , fie  quitta  le  refie  au  Pape.  Confirma 
l'aUlance  des  deux  Empires  auec  Michel  le  Begue , Empereur  d'Orient , le- 
quclenuoya  des  prefens  fie  dons  prccicuxànofire  Louis,fieentrcautrcs  le 
liurcdcS.  Denis  Areopagitc,  de  la  Hiérarchie  des  Anges,  eferit  de  la  pro- 
pre main  ck  S.  Denis,  lequel  liurc  fût  donné  à l’ A baye  de  S.  Denis.  En  cet- 
te année  de  l'Alliance  il  pleut  du  Ciel  vifibicment  du  bled.  Enfin  les  enfiins 
du  prcmierliéffc  liguèrent  contrel’Empereur  leur  pere, unt  àcaufe  de  fa 
vicillclTc  fit  nonchaTance,quc  fous  prétexte  de  lamauuaÛcviedc  leur  belle- 
incrcrimpcratriccludith, comme  aufüdesmauuaiscraiâemcns  de  l’Em- 
pereur cnumfcsfubjcâs;  fi:  allèrent  àtclieextremite, que  Louïsfùtpriué 
de  l’Empire  puis  reftabli  auant  que  mourir, 6i  fut  enterrei  Mets. 

Les  Impératrices  fii-Roincs  les  femmes  furent  Hcrmingrade,  fille  du 
Comte  Ingran  deSaxe,  fie  d’cliecut  Alix,ou  Adclaidc,  femme  de  Bcgo,Lo- 
thaite  Empereur  fie  Roy  d'Italie,  Pépin  Roy  d’Aquitaine,  Se  Louis  Roy 
d'Aücnugnc  fie  Hongrie.  En  fécondes  nopcesludith,  fille  de  Vvclfon, 

E remicr  Comte d'Altorf,  autres  difent  de  Rauenfpcrg,  fieept  d’cIIeChar- 
a,ditleChauue,prcmicrcmcnt  Roy  dcBourgongncfiedc5ucue,puis  de 
France, Se  finalement  Empereur. 

Son  Chaneelicr  fut  Hilduinus,ou  Vlricus, Allemand,  pat  les  menées  du- 
quel fut  rdbbli  l’Empcrcut  fon  maiftte. 

Scs  Ducs  fie  Conncllables  furent  en  France , Gourdon , fils  d’Emeri  de 
Beau!andc,appcllcaufli  Guillaumeau  Cour-nez,  fie  Broua  par  Guaguin  ; 
puis  Charles  d’Argics, qui  deffit  Murmontion  Roy  delà  Bretagne;  fie  Guil- 
laume de  Rolhcuan,  qui  fût  tue  par  IcsNcuftricns,  fie  ce  Guillaume  fut  le 
ptcmicr  qui  fiit  appelle Conncfiable, duquel  on  dit  que  fout  ilTusceux  de 
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l'illuHre  famille  du  Marquis  de  Mollacen  Bteu^ne, qui  s’appellent  deRo- 
zemadec,&  pofTedent  auiourd'huy  Rollrcnan. 

Ses  Mairesou  rands  Maiftres.ou  Comtesde  Paris,fùrent  4dlialatd,oUj^^^ 
Alatd.qui  fut  en  U grand  crédit  & authoricé,qUe  rien  ne  fe  fàifoit  qu’il  ne  le 
trouualt  bon  premièrement  ; Adhalard  auili,  petit  fils  de  ce  tout  puiilànt, 

Bertricli , fie  Bernard  de  Viuero,  Arragonnois , qui  fut  confiné  dans  la  ville 
de  PoiâiersparLothaire,  filsde  l’Empereur. 

. 3.  LoTHAiR.B,filsaifnédu Débonnaire, &deHcrmingarde,futaprcs 

fon  pere  Empereur  l’an  de  Grâce  841.  Il  regru  quinze  ans, 8c  efpoufà  Her- 
mingardeveufiie  du  Comte  HugUes.  ' ' - 

* 4.L0VXS  i.  decenom,filsdeLothaire 8cdcHcrmingardc,fùtcom- 

mefon  perc  Empereur  8c  Roy  d’Italie  l’an  8 j6.  ilrcgna  vingt  ans, 8c  efpou- 
fâ  prcmicrcment  A mea,  puis  Richeult  focur  du  Roy  d’Angleterre. 

. }.  Charles  LE  Chavvb,  fils  de  l’Empereur  Louis  le  Débon- 
naire, 8c  derimpcratriceludith,  eftant  défia  Roy  de  France  let8. apres  la 
mort  de  fon  nepueu  l’Empereur  Louis  i.  fût  auffi  luy  mefmes  Empereur,  8c 
eut  le  cinquicfme  rang  depuis  l’Empire  des  François,  8c  régna  en  France 
trente  huiâ  ans,  8c  à l’Empire  trois  ans;  il  donna  en  mariage  Hermin- 
ga{de,fillede  l’Empereur  fon  nepueu  ,à  Bofon , qu’il  fit  R oy  de  Proucnce. 

Au  commencement  de  fon  tegne  il  eut  de  grandes  guerres  contre  fes  fre- 
rcs,l’£mpercurLothaire  8c  Louis  Roy  d’Aüemagnc,tcrminees  par  accord 
au  prciudioc  des  enfiins  de  Pepin,leuraifnc,qu’ils rendirent  Religieux.  Fut 
couronné  Empereur  par  le  Pape  1 ean  8 . Fit  la  guerre  à fes  nepueux,8c  quoy 
qu’il  eufi  vne  armee  de  cinquante  mille  hommes , fi  perdit  il  la  bataille 
ptezAndemac,furlcRhin.  S’accotdaaucc  IcsNormans.quirauageoient 
ta  France:  8c  Ncometricus  Roy  de  Bretagne,  Herifpond  fon  fils  demanda 
la  paixà  noflre  Charles,  auquel  en  qualité  de  Duc  feulement  il  fit  homma- 
gcdclaBrecagnc,celas’cntenddelapetiteBrecagne.  Eflant  deuenu Em- 
pereur il  fit  Ducs  deux  Gentils-hommes  Romains , à fçauoir  Guy,  Duc  de 
Friul,  8c  Bcrangaire,  Duc  de  Spolete  ; 8c  finalement  il  fiit  empoifonné  par 
fon  Medecin,appellé  Sedecias,qui  eftoit  luif,  8c  mourut  à Mantouë. 

Les  Roines  8c  Impératrices  icsfcmmcsfùrenc,prcmiercmcntHermen-  Komei,~ 
trude,filie  de  'Vodon,8c  nicpcc  du  fufdit  Adhalacd,Maite  du  Palais,8c  d’el- 
le eut  Louis,  dit  leBegue,qui  luy  fucceda,  Lothairequi  mourut  ieune, 
Charlesqui  mourat  en  luitant  contre  le  Cheualier  Albouin , Catoloman 
qui  mourut  en  prifbn,  8c  ludirh,  femme  en  premières  nopces  de  Edeluph, 
Royd’Angleterre,puisdeBaudouin,fimpleGentil-hommeForcftier  des 
Ardennes,8cprcmicrComte  deFlandres:  en  fécondés  nopces  il  efpoufà 
Richilde,  fccur  du  fufdit  Bofon  Roy  de  Prouence  8c  de  Bourgongne. 

SesChanceliersfurentHernicusdc  Vergcs,8cdefontempsonvfoit  de 
l’anneau  du  Roy  pour  Seau  ; puis  Raoul,ou  Rodolphe  de  Rauenfberg , ou 
Creuenberg,  frere  de  l’Imperattice  ludith , mere  de  l’Empereur  Charles  le 
Chauue. 

Ses  Ducs  8c  Conneflablcs en  France  furent  Bouchard,  de  l’anciennera-  ConnelU; 
ce  des  Con\tes  d’Auuergne,  qui  eut  de  grandes  guerres  contre  les  Maures  ! 
Prothade, Marquis  de  Salufrcs,duquel  on  tient  que  la  maifon  de  Gamachc 


MAfctchiux. 


Roincs. 
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bles. 

Grand- 

MaiUce. 


Roinea» 


770  CHRO  NOLOGIE 

oft  defeenduë  -,  puis  Grillon , qui  fut  tue  par  les  Eftlauons. 

Robert,  fils  de  Robert  Comte  d’Anjou, 8:  frère  de  Odes,  qui  fin  Com» 
te  de  Paris  Si  Roy,  eftoit  en  ce  temps  Marefchal  de  France. 

é.  Lovis  J. ditleBegue,filsdcl’£mpereutCharlesleChauue,&dc 
Hetmentrude,  fut  Roy  de  France  Sc  Emperevftl’an  87  ÿ.touronnéauflî  pat 
IcPapelcanS.quicftoitvcnuàLyondcmandcr  fecours  contre  Lambert 
& Hclbrand.qui  vfurpoient  le  Domaine  dufcindk  Siégé:  il  régna  dcua 
ans,&fetuaenpoufTantvncheuaI.  De  fon  tempsil  y eut  vneEclipfe  de 
Soleil  fl  grandc.qu’en  plein  midi  les  Eftoiles furent  veuës  au  Cid. 

Les  Imperattuesfes  femmes  furent  Adhelaidc, de  laquelle  ileutfon  fils 
pofihumc  Cbarles,dit  le  Simple  : & pour  maiftreflc  il  eut  vnecertaineAnf- 
gatde,de  laquelle  long  tempsauparauant  qu’il  fut  matic,ilauoiteufcs  fils 
naturels  Louis  & Caroloinan , qui  furent  Rois  de  France.  Aucuns  difent 
quelle  fût  femme  du  Roy,  mais  repudiee,&  c’eft  l’opinion  de  Meffieurs  de 
Sainre-Marthe  en  leurs  généalogies.  ^ 

Scs  Ducs  Si  Conncftables  furent  Archambault  de  Bourbon , dit  aufli  le 
Begue,  homme  digne  de  fa  charge  ; puis  Reynaud  de  Saulce , qui  fût  deux 
fois  vaincu  par  Raoul,  Duc  premier  des  Northmans. 

Son  Grand-  Maiftrc  fût  le  cy-dcuantdic  Robert, Comte  d’Anjou , qui 
print  la  qualité  de  Marquis  de  France. 

7.  Charles  5.  dit  le  Gros,  fils  de  Louis  Roy  d’Allemagne  & Hon- 
grie , & nepueu  des  Empercun  Lothairc  & Charles  le  Chauue , fût  aufli 
Empereur  apres  fon  coufin  Louis  le  Begue  l’an  8 8 o.  & tint  l’Empire  quel- 

3ues  fept  ans  : 1 1 fut  aufli  Roy-T uteut  de  France  durant  la  minorité  de  no- 
te Roy  Cliarles  le  Simple  quelques  deux  ans  ; mais  il  fût  chafTé  de  la  Fran- 
ce par  les  François,&  priué  de  l’Empire  par  fon  nepueu  Arnoul. 

L 'impératrice  & Roinc  b femme  fût  Richarde , fille  du  Roy  d’Efeofle, 
laquclleilrepudiâ,alfcrmantpar  ferment  qu’elle  ne  luy  auoit  iamais  rien 
cfté. 

8 .  A R N O V L , fils  naturel  de  Caroloman.Roy  dé  Bauietes,  qui  fût'fils 
de  LoûisRoy  d’Allemagne  & Hongrie, qui  fut  filsde Louis  leDebonnai- 
re,  ofta  l’Empireàfon  oncle  Charleslc  Gros  l’an  8 88.  & régna  douze  ans. 

Les  Impératrices Icsfcmmesfûrcnt  Agnes, filledu Roy  dcGrece,8c  la 
fécondé  Linthgarde,par  aucuns  appellcc  Deira. 

9.  L O V I s 4.  appcllé  mal  à propos  5.  fils  de  l’Empereur  Arnoul  & de 
Linthgardefût  Empereur  l'an  90  o.  Il  régna  douze  ans.  Si  cfpoulà  Luytli- 
garde  ou  Mathilde, fille  de  O thon  le  G rand.  Duc  de  Luitholphe. 

ROIS. 

La  fixiefme  colomne,  qui  a aufli  vn  bord,  cfliafuitefucceflluedenoc 
Rois  très-  Chrefiiens  qui  ont  régné  durant  cé  Siècle. 

15.  LoviSjdit  LB  DEBONNAIRE.  Voyez- Ic au rang des Em- 
pereurs. 

z6.  Charles,  dit  LE  Chavve  , ci-deuant  au  rang  des  Empe- 
reurs 

17.  Loviai. 


Roynei^ 
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17.  Lovisi.  dit  IcBeguc,demefmeaurangdcs  Empereun. 

18.  Lovrs  3.  Si  Carolom  AN  &cret,&cpransn3turcIs,ouIcgi> 
timesfclon  quelques  vnsdc Louis  IcBegue  &d'Anlgarde, furent  dccTa- 
icz  Rois  de  Ftancc  dutant  la minotitéde Châties  dit  le  Simple:  & ce  à 
caufedes  guerres  continuelles  que  les  Normands  Etifolent  aux  François. 

Oc  ces  deux  ftcrcs  on  dit  que  Louis  fe  tua  en  pourfuiuant  tou  t à chcual  vnc 
{tenne  mailfreife  aucc  laquelle  il  fe  ioüoit , qui  cfloit  hile  de  Bermond 
Gouucmcurdc  Lyon  ;& le  Roy  en  la  pourfuiuant  donna  defa  telle  con- 
tre le  fucil  de  laporteoùla  Damoifcllc  elloit  entrée,  dont  il  mourut.  A 
Caroloman  on  luy  donne  pour  femme  Chriftinc  fille  dcBofon,  Roy  de 
Prouencc,  dclaquellcilcut  vn  fils  nomme  Louis,  par  aucuns  dit  le  Fai- 
néant , & mis  au  rang  de  nos  Rois  : à quoy  il  n'y  a nul  le  forte  de  vérité  ny 
apparence  d’icelle,  parce  que  les  deux  freres  ellans  morts  l'Empereur  Char- 
les le  Gros  futappelléau  Royaume  de  France  durant  l'enfance  de  Charles 
le  Simple  : auquel  temps  Louis  le  Fainéant  n'a  peu  cllrc  en  aage  d'ellrc  Roy 
ou  Roy  tuteur  dudit  Charles  le  Simple.  Car  il  iàlloit  qu'il  fiiR  cncores 
plus  icuneque  luy , d’autant  qu’il  cRoit  fils  dudit  Caroloman,  & ainfi  ne- 
ueu  de  Charles  le  Simple:  mais  i’eftime  que  le  fumom  de  Fainéant  fiit  don- 
ne à Louis  qui  regnoit  aucc  Caroloman  fon  fiere.  Que  s’il  y eut  encores 
vn  autre  Louis  fils  de  Caroloman,&  qu’il  aye  cRc  appelle  Fainéant  &R  oy, 
ce  fut  aullifous  la  tutelle  de  Charles  le  Gros,  plus  par  complaifance  que 
pardroiél  de  Royauté:  lequel  cRant  mon  en  bas  aage,  il  n’eR  nullement 
mis  au  nombre  denosRois  paraucun  bon  Autheur.ilautant  que  s’il  y auoit 
cRémis.aulieuquenousdilonsauiourd'huy  denoRre  RoyL  O vis  XIII. 
il  fàudtoitdirc  Louisi4.mais  puisque  nous  ne  difonsque  Louis  i3.ie  con- 
clu ncccRàircment  que  iamais  ce  prétendu  Louis  le  Fainéant  ne  fut  Roy. 

Leur  Chanbclier  fut  Aymardus  Abbcdc  fàin€f  Michel,  homme  de  bien 
& fçauant. 

Lcut  Duc,  ConneRabIc,  & grand  MaiRre,  fût  Eudes  ou  Odon,fils  de  Coimcfta- 
Robert  Comte  d'Anjou , Sc  apres  luy  vn  nomme  Conrad. 

19.  Charles  le  Gros>  voyez  le  cy-dcRus  au  rang  des  Empe- 
reurs. 

30.  Evdes  ou  Odo  d'Anjou,  filsdcRobertde  SaxeComted’An- 
jou,dc ConncRable qu'il cRoit,  futfaitRoyduconfentement  des  Fran- 
çois, pour  refiRcr  aux  Normans:  ce  qu'il  fit  aueefon  fircre  Robert,  &les 
deffitdcuantSens.  Mais  deux  ans  apres  fon  couronnement,  parla  ligue 
des  G rands  & par  ArreR , il  fut  renuoyé  en  Aquitaine,  & Charles  le  Simple 
làcrc  n’ayant quedouzeans:  tcllemcntqu’ilntlaguerrcà  fon  mineur,  Sc 
mourut  à la  Fcre , 5c  fut  enterré  à S.  Denis. 

Son  ConneRable  fut  fon  frère  Robert.  ConntftâÇ 

Scs  grands  MaiRres  furent  Bernard  Comte  de  Paris,Marquis  de  France,  , 

puis  Ev  vrard  de  V vittemberg,  6c  en  fin  Arnoul  de  Artemberg.  dt”” 

3t.  Charles  dit  LE  Simple,  fils deLouisleBegue&d'Adelaide, 

^ finalementaprcs  cRreforty  desmainsdefestuteurs,  futfeulRoy.  Ilfitia 

ÎiaixaueclesNormands,  àcondition  que  Raoul  leur  Chef  feroit  Duc  de  Normande 
a Normandie,  aupatauantappellécNuRrie»  & ainfi  rrouI  fefitChre-*^"'*^’ 
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ftien.  Le  Roy  eut  guerre  contre  foa  Conncftable  Robert, qui  fc  fit  dé- 
clarer Roy  contre  fon  Maiftre,  mais  il  fut  delFait  Sc  tue  en  vne  baccaillc 
donnée  à SoilTons , oùTe  Roy  cRant  demeuré  le  vidforieux,  ayant  pada 
grande  quantité  des  liens,  s’en  alla  ttouuer  Hébert  Comte  de  Verman- 
doi$,quimcfcharament  lefitfonprifonnietàPeronne,  où  leRoycaptif 
mourut. 

(toiae.  LaRoinelàfemmefiitOgineouAlgine,  fille d'Edoüatt dit  l'Ancien, 
Roy  d'Angleterre,  de  laquelle  il  eut  fon  fils  Louis,  appelle  d'Outremer, 
Gillette  femme  de  Raoul  premier  Duc  de  Normandie:  & d’vne  fienne 
amie,  appcilcc  Frederinc , il  eut  vn  fils  naturel  appelle  Roticon , qui  fut  - 
Euefqucdc Lan.  Ily  ena  qui dilcnt  quecetteFederinefùtfemraelcgiti- 
rae,  mais  i'edime  que  cclle-cynon  plus  quanl^de,  ne  les  furent  pas, 
quoy  que  peut-eRre  quelques  aéfes  particuliers  les  qualifient  telles  plus 
paradulation  que  par  vérité  ; à quoy  ceux  quicnreçoiuent  des  bien  uits 
font  grandement  fubjets.  . 

Robeut  d’Aniov  , ftnt  du  Raj  Euitt , dt  ConnelUble  dt 
Frunee  quil  eftoit,  deuiut  (ipuilféiu  ijue  fur  fes  [uffott  il  fe  fit  dcclurtr 
Roy  contre  fhurlet,  moitft  Royuuté  ne  durugueres  ,cur  trois  iourt  dfret 
il  fut  tuéiUbàtàilltdeSoijfoHf , de  Luf  utile  nous  uuoHsdeJUfurU. 

RxowLjfilsde  Richard  Rojde  Bourgonjme,  pur  lu  brigue  du  Roy 
R obert,  fut  upfelli  CT  couronne  Roy  de  France  durant  le  régné  de  Churlet 
Roine.  ^ Simple  tandis  gu  il  efloit  captif  au  Siecle  fuiuant.  Cettuy-cyauoitef- 
poufèBertbeou  EmiuefiUedtBoucbardDuc  de  Sueue.  Il  fit  la  paix  auet 
Hugues  Roy  i Arles , O"  Henry  dit  Loifeleur:  & finalement  fut 

ehalfë  par  les  François,  comme  nous  Verront  à U colomoe  fuiuante  des 
Rois  de  France  au  Siecle  j a. 

La  7.  coIomnedeceSiecle,  quin’a  point  de  bord,  eftderorigincdcs 
chofes  & des  perfonnet  illuRres  : O ù lonyoitprcmierement  la  diuifion  de 
l'Empire  des  Romains , & comme  de  cette  diuiliou  commencercot  les 
deux  Empires  (cparez,  àfçauoic  celuy  des  Grecs  en  Orient,  St  ccluy  des 
François  en  Occident.  Et  d'autant  qu'ils  ont  leurs  colomnes  particuliè- 
res dans  lefquel  les  on  voit  l'ordre  fucccllif  des  Empereurs,  &:  les  années  de 
la  durée  de  leur  Empire,  nousy  renuoyoïu  lesLcâeurs,  St  n’en  redirons 
pasicydauantage. 

Rufiie  ou  Mofeouie. 

Les  Rutlieniens  ou  Ru  Riens,  ou  Mofeouites,  peuples  de  la  Sdthic 
tantdcl’Afieque  del'Europe,  ayant  fait  venir  du  pays  des  Vvara-’ 
giens  trois  grands  Seigneurs  ftetpspour  les gouucrner,  firent  l’an  deGra- 
ceSét.  trois  lots  ou  pattsdetoutelaRuRie  , &àchacundes  trois  frétés  en 
baillèrent  a gouuerner  vne  partie;  MaisTmber&SinaneRans  morts, le 
tout  demeura  à RmichquieRoitraifnédesaois,  auquel  fucceda  fon  fils 
Igorfousla  turelled’Oicch:  mais  Olech  auprdudice  de  fon  mineur re-  % 
gnatrente  crois  ans,  & fût  le  fécond  Duc  de  Mofeouie.  Le  troifieCne  fitt 
ledit  Igor.Lequacdefinc  Suatollaus  ouSuentollaus  fon  fils  fous  la  tutelle 

delà 
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de  (a  mere  Olga.  Le  j-fiic  leropelckfon  fils.  Le  « . Valodimirc.fterc  baftard 
dé  Iaropclck,qui  fc  fit  Chrefticn  l’an  9 9 1.  & efpoufà  la  fceùr  de  l'Empércur 
de  Grece.  Le  y.fuc  Icroflaus,qui  efioie  fbn  filspuifné  de  douae  c^u’il  en  laif- 
fa,  tous  Urqucls  curent  diuetfes  prouinccs  en  partage,qu'ils  poflederent  ou 
leuts  rucccfTcurSjiurquesà  1 annee  it.56.  en  laquelle  toute  la  kudïe  & Mof- 
couie  fut  alTubjettie  au  grand  Cham  dcsTajtares,&  George  grand  Duc  de 
Mofeouie  tué;  mais  les  Tartates  ayant  poflede'  Icurconquefte  iufqu’à  l'an 
1J78.  pendant  lequel  temps  les  Ducs  de  Mofeouie  n’eftoient  que  (impies 
Gouuerncurs,  fubjets aux  Tartates , finalement  Demetriusfecoiiani  leur 
joug  en  ladite  an  nec  1 5 7 8 .deffit  en  bataille  T cmnich  Marnai  grand  Chaih 
de  Tattarie.&dcflors il  fc  qualifia  grand  Duc  de  Mofeouie.  Le  i.futfon 
filsBafile.  Lcj.Georgc.frcredeBalile.  Le  4.Bafilci.  Lc5.ronfilsBafile;. 
LcS.fonfils  Inan,  ou  lean.qui  en  l'annee  1477.  commença  à s’intituler 
grand  Duc  de  Vvolidimcric,  Mofeouie,  fie  Nouogardie,&  finalement 
Monarque  dcRulTîc,ayantchalTélesTartarcs  détour  fonEmpire.  Le  7. 
futDcmcttiusi.petitfilsdelcanrani497.  Lc8.Ba(lle4.  fon  oncle, qui 
fefitappellerBafiledc  leanl’an  150 j.  Ican  Bafilefutle9.1equelfit  paixt'an 
I )8  Z . auec  Efticnne  Roy  de  P ologne  ,■  & mourant  laiflà  deux  fils  T neodotC 
Sc  Demetrius.  Théodore  donc  l’an  1 58  4.  fut  le  1 o.  grand  Duc  de  Mofeo- 
uie, Se  cfpoufa  la  fccur  de  Borifius,&  mourut  l’an  1598.  Borifius,bcau-fre- 
re  de  T heodore,fe  trouua  en  li  bon  prcdicament  parmi  les  Mofeouites,  & 
quelamefmeannccqueThcodore  mourut, n’ayant  laiffé  aucuns enfan^ 
ilfut  déclaré  grand  Duc  de  Mofeouie.  L’an  milfixc«nscinq, Demetrius, 
freredu  RoyThcodore,fut  déclare  grand  Duc  ou  Empereur  de  Mofeouie, 
& fiança  vne  fille  de  Pologne,  & mourut  au  milieu  des  plus  grandes 
refiouïlfances  defes  nopces;  & aptes  fit  mort  Suskius  fiat  déclare  grand  Duc 
de  Mofeouie,  à prefent  régnant. 

Royaume  et ^les , ou  de  Prouence , ou  de  ’Bour^ngne. 

Le  Royauhic  dePtouencc,quicontcnoitenfc>y  les  prouinccs  deSa- 
uoye, Dauphiné, Prouence, Bourgongne, Duché  & Comté, com- 
mença l’an  de  Grâce  879'.  parce  que  8olon,Comte  de  Prouence,qui  auoit 
cfié  beau-  fretedenollrc  Empereur  Charles  le  Chauuc,&  quiauoit  efpoufé 
Hcrmingardc,  fille  de  Louis  Empereur  & Roy  d1ftalie,f’cn  déclara  Roy  en 
ladite  année  ; & à Bofon  fuccedalbn  fils  Louis  l’an  8 8 9.qui  print  le  titre  de 
Royd’Italiel’an900. &fiaalcmcntccluyd’Empereutran  901.  Lej.Roy 
de  ProuencefiitCharlcsConftantin.Le  4. Hugues, qui  fc  qualifiaaufll  Roy 
d’Italie.  Le  5.Lothaire,filsdc  Hugucs^a près  lequel  Lothaire  les  Empereurs 
réunirent  le  Roiaume  de  Prouence  àl’Empirc,comme  en  ayant  efié  vn  fief. 

Royaume  de  Bourgonffte  Transjurane, 

L’A  N de  Grâce  8 8 8.  qui  fut  du  Monde  l’an  5088.  Raoul , fils  du  Comta 
Conrad  de  Straclingc,&airicre  filsdeHuguesLabbé,defimplcGou-' 
uemeurqu’ilcfioitde  laBourgongncTransjurane,où  font  auiourd’huy 
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les  Suiffes,  le  Valais  & vnc  patrie  de  la  Sauoyc,  au  préjudice  des  Empereurs, 
par  les  Eftats  du  païssen  fit  déclarer  le  premier  Roy,  & y régna  ij.  ans.  Le 
fécond  Rovfut  Raoul, ou  Rodolfe  i.  fon  fils,quifiitaufli  Roy  d’Italie.  Le 
j.Conrad  Ion  fils, qui efpouCi  Mathilde  fœut  du  Roy  Lothaire,duqud  ma- 
riage nafquit  Le  4.  Roy, qui  fut  Rodolphe  }.dit  le  Faineant,lequcl  n'ayant 
eu  que  deu  x filles, fit  l’Empereur  Henry,  fon  nepucu,  heritier  de  fon  aoiau- 
mc  l’an  1015  .puis  mourut  l'an  1 03a.  & lots  Odon,Cotiite  de  Champagne, 
filsd’vne  autre fienne  forut,  s’empara  d’vne  bonne  partie  du  Royaume: 
mais  l’an  1 035  . l’Empereur  Conrad  chaflà  Odon,&  annexa  le  Roiaumede 
Bourgongne  à l’Empire. 

Royaume  d’jtalie. 

CEtt  E mcfme  annee888.1es  peuples  d’Italie  voulant  fecoüet  le  joug 
de  l’Empire,  & auoit  des  Rois  patticuliers,fiirent  les  vns  pour  Beran- 
ger,DucdeFriul,lesautrespourGuy,DucdeSpoIete:  mais  enfin  Béran- 
ger en  fiit  déclaré  le  premier  Roy,  Guy  fût  le  fécond  l’an  8 yoapres  qu’il  en 
ciit  chalfé  Bcranger.  Lambert  fon  fils  fût  le  3.  lequel  fût  tué  pat  fon  Secré- 
taire. Le  4.futparelle£hon  Louis,  qui  eftoitdcfuRoy  de  Proucnce.  Le  5. 
fut  ledit  Betaiicet,quife  fit  couronner  Empereur  l’an  914.  Le  Hugues, 
qui  eftoit  aufli  Roy  de  Prouence.  Le  7.  rang  fût  difputé  entre  Lothaire, 
Roy  de  Proucnce,  filsde  Hugues , & Beranger  t . fils  ou  petit  fils  dudit  Be- 
ranger,quirefta  fcul.  Mais  finalement  l’an  f6t.  l’Empereur  Othon  fur- 

nommé  lcGrand,fcrenditlemaiftreabfolu  de  toute  l’Italie;  & comme 

l’Empire  de  Cæfar  fût  iadis  transféré  des  Romainsaux  Grecs,  ainfi  l’Empi- 
re de  Charlemagne  fût  lots  transféré  des  Ftançoisaux  Alletnans,qui  le  pof- 
fedent  encotes  aujoutd’huy plus  denom  que  de  fâiéf. 


SIECLE  LII.  DV  MONDE. 

£/  le  X.  de  la  Grâce. 

CE  cinquante-deuxiefme  Siècle duMonde,quifc voit  àlays.pagede 
nosdcmonfirarions,  cft  compofé  de  fept  colomnes. 

La  première  contient  la  fuite  fucccfliuc  des  ansdu  Monde,  depuis  1 an 
5ioi.iufquesàran  3100.  le  tout  inclus.  * 

Lafecondccomicntlafuitefuccefliue  des  années  de  nos  prennes,  qui 
font  les  ans  de  la  Gtace,depuis  joi.iufques  à 1000.  inclufiuement. 

PAPES. 

La  troifiefme  colomne  de  ce  Siccle,  qui  a deux  bords,  contient  com- 
me cy-deuant,les  Efcriuains  lierez, & les  Chefs  viCbles  de  l’Eglilê  qui 
fûrent  en  ce  Siccle. 
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119.  IEAN9.  natif  de  TiuoIy,HIs  de  Rampoald,  fut  Pape  trois  ans 
quihzeiours,  félon  Baronius,oudcux  ans  quinze  iours,(clon  les  autres, 
contre  lequel  ftit  derechef  efleu  Serge,  fils  de  Bcnoill,  mais  il  fût  exile':  & 
l’an  neuf  ccnsquatre.cePapetintvnSinodeàRomeoùlccouronnement 
de  l’Empereur  Lambert  fut  confirme,  & celuy  que  Formofe  auoit  fait 
d’Arnoul  reformé:  puis  en  fit  tenir  vn  autre , auquel  tous  les  aâes  que 
Eflicnne  7.  auoit  faits  contre  Formofe  Rirent  brûliez , comme  iniques, 
& refledlion  de  BoniRtee  6.  improuuce,  le  couronnement  dudit  Lam- 
bert confirmé, comme  auffi  tous  les  Clercs  & Preftres  ordonnez  par  le- 
dit Formofe  {puis  il  mourut  l’an  neuf  censcinq.  Les  temps  des  gouucrne- 
incnsdece  Pape,  & des  quatre  fuiuans,  font  merueilleuTement  brouille^ 
dans  les  Autheurs. 

15.  S B R.  G E , plideBcnoillypartiitiu  Comte  deTnfcaneüe,Jere- 
thef  fchifmutiquement  ejleu,(^chef  du  i^.  fchifmt ,enuoyé  par  force 
en  exil. 

110.  6 ENO I ST  4.  Romain,  fils  de  Mommolus,  bénin,  pieux  & 
liberal, fut  Pape,  &gouuerna  iufques  à l’an  907. 

I r I.  L Z O N 5.  né  au  pais  Ardeatin , fut  efleu  Pape,  mais  au  bout  de 
quarante  iours  il  fut  rais  en  prifonparfonfucceflcur.où  il  mourut  de  re- 
gret. 

16.  ChristOple,  Preflre  Cardinal,  fchifmtuiquement 
efleu. 

111.  Christople,  Cardinal , ayant  fait  emprilônner  fon  pre- 
dcceffeur,  fût  Pape  de  là  propre  authorité  ; mais  fept  mois  apres  Ser- 
ge le  chaflà  violemment , affilié  des  Comtes  de  Tuîcanelle  , fes  pa- 
rens. 

11}.  Serge  3.  fe  rendit  facilement  maiflre  du  fainû  Siégé,  & fût  Pa- 
pe trois  ans,  homme  mefehan  t & vicieux.  1 1 eut  de  Marrofie,  vefue  de  Guy 
Marquis,  famcufeCourtilane,vn  fils  qui  fût  Pape,  nommé  Ican  10.  &luy 
dcccda  l’an  91  o. 

114.  Anastase  3.  Romain,  fils  de  Lucian,  fût  Pape  deux  ansdeux 
mois  à la  pricre  de  Bcranger.  H annoblit  l’Eglife  de  Pauie  de  pluficurs  pti- 
uilcges,&mourutran  911. 

115.  LandoN)  Sabin  de  nation , fût  Pape  deux  mois  vingt-deux 
iours  ; & à l’inftance  de  Théodore,  Dame  impudique,  il  transféra  lean, 
fils  de  Morazie  fa  fille  , Euefquc  de  Bologne  , de  Ion  Eglifé  à celle  de 
Rauenne , aptes  la  mort  de  Pierre , qui  en  eftoit  Atcheuefquc.  Il 
mourut  le  vingt- huiiîliefme  de  Décembre,  & vaqua  le  Siégé  vingt- Rx 
iours. 

1 1 6.  I E A N 1 0,  ainfi  que  dit  ell,  fils  du  Pape  Serge  & de  ladite  Maro- 
fie,cllant  Archeucfque  de  Rauenne, alfilléde  IafufditeTheodore,gran- 
deDame, occupa  le  Papat  levingt-quatriefme  iour  delanuier,  & gou- 
•jjcrna  feize  ans,  plus  adonné  à la  guerre  que  à la  Religion  ; & de  faiél 
n^neuf  cens  quinze,  alTilléd’Alberic,  fils  dAldebert , Marquis  de  la  Tof- 
cane,  en  bataille  il  deffit  les  Sarrafins  & Grecs  mis  cnfemble , & cette  meC- 
me  année  il  couronna  Empereur  Bcranger.  Et. d’ailleurs  il  receut  lea 
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Ambiinidcursdc  l'Empereur  de  Condantinople  Conftanrin  fcpticlmet 
Se  de  Nicolas,  Patriarche  de  Confbintinople , aoi  fe  vouloicnc  reünir 
à l'Eglifc  Romaine,  à quoy  le  Pape ^tefta  l'oreille , Se  enuoya  (es  Lé- 
gats pour  accorder  vne  ferme  paix  , a laquelle  Simeon  , Roy  des  Bul- 
garies  ne  voulue  confentir , & ainfî  fur  la  légation  inutile.  Il  termina 
pluficurs  diÆrrens  entre  les  Eucfques  Se  Archcuefques  j puis  mourat 
cdouffe  dans  la  prilbn  de  Guy , frère  de  Hugues  Empereur , l'an  neuf 
cens  vingt-hui(À.  11  y en  ai,  comme  Luitprand,  qui  difent  que  ce 
Ican  ne  hit  fils  de  Serge  , ains  d’vn  certain  autre  lean  , & que  Maro- 
zie',  femme  impudique  de  Guy,  Marquis  de  Tofcanc , le  fit  fiiffo- 
^ qner  pour  faire  eflirc  fon  fils , appelle  au/G  lean , dequoy  elle  fût  re- 
butee. 

117.  Leon  fi.  filsdcChtiftophle,(ut  Pape  fix  mois  quinze  iours,  & 
fut  auin  mis  en  prifon. 

itS.  Estienne  g.Romain.filsdeTheudemond.futPapcdeuxans 
vn  mois  quinze  iours,  & mourut  l'an  93  t. 

119.  I E A N II.  lequel  plufieurs  font filsde  Serge  Pape, & delà  fuf- 
dite  Marozie,  femme  de  Guy , Marquis  deTofeane,  fut  Pape  cinq  ans 
& plus;  il  fut  mis  en  prifon  par  fon  frète  Albaric  où  il  moumt,  l'an  neuf 
cens  trente-  fix. 

jjo.  Leon  7. Romain, bonfemiteurdcDieu,àcequeditFlodoüard, 
fût  efleu  Pape  & gouuerna  trois  ans  fix  mois:  il  appella  à Rome  Odon, 
pu  Eude,  fécond  Abbe'  de  Cluny , pour  tafeher  par  km  moyen  de  faire  la 

PaixentteHugucs,Roy d'ltalie,& Albetic,  Piincede  Romcj  puis  décéda 

anj39, 

131.  Estienne  9.  Allemand, fûtefleuparlesRomaintfanslccon- 
fentement  des  Cardinaux,  pat  le  moyen  du  Roy  O thon  qui  fût  apres  Em- 
pereur, &fût  Pape  trois  ans  quatre  mois  cinq  iours;  maisefranrabandon- 
nêd'Albaric,  Prince  de  Rome,  il  fut  batm&  bleffcau  vifage;  il  ne  laifTa 
pourtant  par  DamafeEuefquc,&  fon  Légat,  de  fplliciter  Hebert  Comte 
de  Vermandois,ac  autres  Princes,  qu'ils  euffent  à reconnoiftre  pour  leur 
Roy  Louis,  fils  de  Charles  le  Simple,  ce  qu'ils  firent  ; & derechef  il  enuoya 
quérir  l'Abbâ  de  Cluny,  Odon, pour  faire  la  paix  entre  les  fufdits  Roy, 
Hugues  Se  Albaricl'an  94 1.  puisl'anncefuiuanteil  moumt,fànsfçauoù:  le 
iour  ny  le  mois. 

13t.  Marini.  Romain  de  nation,  par  aucunsappellc  Martin  3.  fût 
Pape  trois  ans  trois  mois  rreize  iours  : il  fit  plufieurs  biens  à diuerfes  Eglifes 
& Monafreres,  & mourut  l'an  946. 

135.  Acapet  1.  Romain,  fut  pape  neuf  ans  dix  mois  dix  iours 
fur  le  différend  qui  cfloit  entre  Artauld  & Hugues,  qui  fc  difbicnt  tous 
deux  Archeuefques  de  Rheims,  le  pape  efcriuit  au  Roy  O thon  de  con- 
uoquer  vn  Sinodepour  le  terminer,  où  Artauld  fût  confirme'  & Hugues 
depofé  : puis  voyant  que  Beranger  trauailiois  les  Ecclefiafriques  enlta^ 
!ie,iIappclIaàfonfccoursleditOthon,qui  chafià  de  l'Italie  Berange^c 
fpn  fils  Adclbcrt.-puis  cfpoufaAdelais,  veufûc  du  Roy  Lothaire  i mais 
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Ochon  n’alla  iufqncsàRomc, parcrquclc  Prince  Albance$’yoppolà,quoi 
que  le  Papelcdcfiraft  : puis  il  moutuc  l’an  951. 

1)4.  Ieak  i2..auparauantappeliéOillauian,fils(ludit  Albaric.icune 
Prince,  apres  la  mort  d' Agapec  fe  fir  Pape,  mais  en  changeant  de  nom  il  ne 
changea  pas  pour  cela  de  mceurs  : &rcvoyancafHigé  parBerangcr&  Ton 
fils  Adalbctt,ilappellaàronrecoursleRoyOchonraii9£o. lequel  edanr 
arriue  en  Italie, ayant  chafTé  BcrangerSc  Ton  fils  dans  leurs  plus  fortsCha- 
(leaux,ilallaà  Rome,  où  l’an  il  fut  couronné  Empereur,  Sc  rapporta 

deçà  les  Monts  l’Empire,  qui  depuis  l’an  941.  auoit  cité  diflîpé;  & quoy 

JuelePapcIeaneuR  iuré  à l'Empereur  fur  iefainéàcorpsdefainâ  Pierre, 
eneteniriamais autre  parti  que  Icfîen , à peine  fut  l’Empereur  en  Alle- 
magne que  l’an  neuf  cens  foixante- crois  il  ferapatriaauecledicAldeberCi 
à caufeaequoy  l’Empereur  retourna  à Rome,  d'où  le  Pape  & Aldeberc 
s’en  cRans  fuis  , Otoon  fit  preilcr  ferment  aux  Romains  qu’ils  n’efli- 
roient  d'orefenauant  aucun  Pape  (ans  fon  confentement  ; puis  ayant 
£ùc  aflcmbler  vn  Sinode,  lean  y fut  priuc  de  fa  dignité  Papale.  Mais 
O thon  s’eneRant  retourné,  les  Romains  rappellerent  le  Pape,  qui  par  vn 
autre  Sinode  caRà  tout  ce  quiauoiccRéfairàceluy  d’Othon;  fit  couper  la 
main  droite  à lean,Cardinal  Oiacre,&  à Afon,Prororcriuiaire,la  langue,les 
doigts  5c  le  nez.  Mais  au  mefmc  temps  le  Pape  cR  anc  couché  auec  vne  fem- 
me, fc  trouua  tant  battu  du  Diable  ( a ce  que  Ion  dit  j que  huiét  iours  apres 
il  mourut. 

1}].  i;£.  Leon  8.  Romain, (ils deIean,Procofcriuiairç, fut cReuPa- 
pc  apres  que  lean  1 s. eut  eRé  depofé,  puis  chafTé  en  Allemagne  par  le  retour 
de  Iean,apres  la  mort  duquel,  BenoiRdic  y.par  ceux  qui  le  mettent  au  rang 
des  Papes,  fiit  efleu:  ce  que  l'Empereur  ayant  entendu , il  reuint  à Ro- 
me auec  fon  armee , y fit  depofet  ledit  BenoiR , 5c  pat  les  Ëuefques  re- 
Rablir  Leon>  puis  amena  BenoiR  prifonnter  en  garde  àAdaldagus,Ar- 
cheuefque  de  Hambourg  , où  il  vcfquic  fainéfemcnc , & y mourut; 
& quelque  temps  apres  mourut  le  Pape  Leon  Tan  neuf  cens  foixante- 
cinq. 

157.  I E'AN  IJ.  Romain,  fils  de  lean,auparauant  Euefquc  de  Narin, 
apresqueOtgcr,EuefquedeSpire,5c  Luifon  ou  Luieprand  deCremonc, 
furent  venusde  la  part  de  l’Empereur  pour  procéder  à l'cllecRion,  fût  efleu 
Pape  5c  gouucrna  fix  ans  ; mais  coR  apres , parce  qu’il  cRoic  trop  feuere, 
chafTé  pat  les  Romains  & leur  Gouuetneur  Rotfred , à caufe  dequoy  il 
fe  retira  dans  Capouc , qu’il  erigea  en  Ateheuefehé , 5c  en  fit  Archeucfque 
lean,  frère  de  Pandolphe , Prince  de  Capoué.  Cependant  l’Empereur 
OthonrepafTaen  Italie  Tan  neuf  cens  foixante- fix,  5c  y ayant  chaRié  les 
Tedicieuz  Romains  les  contraignit  de  reprendre  leur  Pape  5c  de  luy  de- 
manderpardon  : puis  s’en  retourna  Othon , apres  auoir  fait  tenir  vn  Si- 
node à Rauenne,  laquelle  il  rendit  au  pape  Tan  neuf  censfoixance-fept; 
5c  la  mefine  année, ou  celle  d'apres,  le  pape  couronna  Empereur  Ochon 
deuxicfme,  fils  de  l’Empereur  ; 5c  enuiron  ce  terhps  les  polonnois  fe  con- 
uertirent  à b Foy,  5c  quittèrent  Tidolactie.  Ce  Rit  luy  le  premier  qui  com- 
mença à nommer  5c  baptifer  les  cloches:  carl’an neufeens foixante  huiâ 
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ilconfacralagioireclochedu  Latcran,&  la  nomma  lean  ; & apres  auoit  ' 
l’an  neuf  cens  feptaBCe-deuz  receu  les  Ambaflàdeurs  d'Edgard,Roy  d’An-  ' 
glctcrre , il  mourut  au  commeucemenc  du  mois  de  Septembre  de  l'an 
97^- 

138.  Don  VS  i.  ou  Domnvs,  ou  Do  mn  10,  non  Benoift  6. 
comme  eferiuent  Platinc,&pluGcutsautres,futP;çctroi$mois,&mou- 
rut  le  1 9.  iour  de  D ecembre  l'aÂ  9 7 1. 

139.  Benoist  Romain,filsdcHildcbrand,fùtPapcvnan  trois 
mois  St  quelques  iours,  De  Ton  temps  mourut  l’Empereur  O thon  prc> 
micr , St  luy  fucceda  fon  fils  Othon  a.  L'an  neuf  cens  feptante-trois, 
St  l'an  neuf  cens  feptante-quatre,  ce  Pape  fut  mis  en  prifon  pat  (bnfucceC- 
leur,  où  il  le  fit  efirangler. 

140.  B O N I F A c B , Francon  , fils  de  Fermtius , homme  mefehant 
St  cruel,  occupa  le  làinil  Siège  enuiron  treize  mois  i St  ceux  quilc  mettent 
au  rang  des  Papes  l’appellent  Boniface  7.  St  fût  chalTe'  pat  fon  fuccefi- 
feur. 

14t.  Beno  isT  7.  fils  de  Dieu-donné,  Romain,  ilTu  des  Albaria; 
ayant  àraidedesComtesdcTu(canelle,fesparents,chairé  Bonifiicc7.fùt 
fcul  Pape  neuf  ans  entiers.  L'an  neuf  cens  quatre-vingts  crois  il  cé- 
lébra vn  Concile  dans  Rome,  pour  y refoudre  la  caufe  de  Gifclcr,  Eucfcjua 
de  Magdebourg,  qui  auoit  impecre  ce  Siégé  d'Otbon  par  mauuais  artifi- 
ces; puis  moume  Ici  O.  luillet  l'an  984.  l'Empereur  O thon  a.  cAanc  lots  à 
Komeaueefamere. 

141.  Ie  A N 14.  auparauant  appelle  Pierre,  Eucfquc  de  Pauic  St  Chan- 
celier de  l'Empereur  O thon  i.  fiitclleuPape  St  prit  le  nom  de  lean  14. 
mais  il  ne  fut  pas  long  temps  Pape  : carà  peine  fût-  il  (àcré , que  fon  maiflce 
l'Empereur  Othon  a.  mourut  à Rome  St  laifià  l'Empire  àfon  fils  Othon  3. 
St  tpll  apres  le  Pape  Boniface  7.  qui  depuis  l'eflctflion  de  Bcnoill  7.  s'eftoit . 
tenu  dans  Conllancinople  comme  en  exil,rcuint  à Rome,  St  par  le  fupporc 
de  ceux  de  fon  parti  mit  le  Pape  lean  en  prifbn , où  il  le  fit  mourir  de  faim, 
St  lefit  voir  tout  mort  aupeuplei’an9g5^afiii  qu'on  n'eufi  plusd'efperan- 
cedclerefiablir.  Maisà  peine  eut-il  gouuerné  quatre  mois  qù'il  mourut 
d'vncmottfubitei  tellement  haydes  liens  qu'aptes  famortils  percèrent 
fon  corps  de  plufieurs  coups, St  le  traifnercnt  deuant  le  cheual  de  bronze  de 
Marc  Aurclc,  ou  félon  quelques-  vns,de  Con(lantin,où ils  le  lailTcrcnt  fans 
l’enfeuelir  ; mais  I e Clergé  ne  bilTa  pas  de  recueillir  les  membres , S:  de  leur 
donner  fepulture. 

143.  Iean  15.  fils  de  Leon,  Romain, fut  clleulegitimcmcnt  Pape,  Sc 
gouuemaneufansleptmoisdizioursj  maisau commencement  il  fiitcon-^' 
craint  de  fc  retirer  en  T ofeane,  pareeque  Crefccntiu$,homme  puifTarit,  reC 
ueillanc  la  violence  des  Albarics  Sc  ComtcsdcT ufcanclle,a(roùpic,  fefiiillc 
du  Chafieau  Sainéf-Ange  St  le  fitfortifier  : mais  craignant  quel'Empcreut 
Othon  3.ne  vintauec  fon  armee,les  Romains  rappellerentlc  Papc.St  Cref- 
centius  melmes  luy  rendit  toutes  forces  d'honneurs  St  dcuoirs,comme  à vn 
Pape  bon  Se  f(auanc,quoy  que  Placineayc  efciic  qu’il  fut  grand  ennemi  du 


OP  T APPVRP  Siecle  lu.  du  Monde,  . 
Ly  E E /X  l E 1 J\  C-  delaGrice.  779 

Cierge'.  Ceftui-cy  enuoya  l'an  988.  le  Pallium  à Libentius , Archtuefquc 
d'Hambourg,  & l'an 9 90.il tint  vn  SinodciKome,où  futtraitteelacaufc 
d‘Adalbcrt,Euefqucdc  Prague  en  Bohcme,  qui  auoicquittc  fonEucfchc 
poiirfcrcndre Moine, lequel  fut  contraintde  reprendre  (à  charge.  L’an 
j90.ilcnuoyafetLeg3tsàEthelrede,Koy  d' Angleterre, icaRicliard, Duc 
de  Normandie,  pour  les  accorder;  car  ils  cftoient  en  guerre,  Sc  Richard 
auoitefpoufc  làlœurdu  Roy.  Et  HuëCapet  ayant  par  vnSinode  fait  de- 
pofcrArnoul,  ArcheuefquedcRheims,fîlsnaturel  du  RoyLothaire,&  y' 
eftablitGerbert, précepteur defonfilsRobert,  &qui  rauoitau(Iî  efte  dé 
l'Empereur Otlion  j.  le  Papcannulalesaclesde  ceSinode,  & fit  reftablir. 
ledit  Arnoul  : puis  conuncl  Empereiirelloit  à Rome,  ayant  afliegé  Cref- 
centius  dans  le ChafteauSainéf  Ange,  le  Pape  mourut  ley.  iour  JeMay 
l'an  994.IcSiegevaqua  vnmoisfixiours.  i-  . 

144.  Iean  16. fut  Pape, ileftoit  Romain, &lils  dcRobert,&regna 
quatre  mois. 

145.  Grecoirej.  Bruno, Allemand, fils deOrhon&deludith, 
iflli  du  fang  Royal  des  Fran  çois,Sc  nepueu  de  l'Eir.pcceur  O thon  j . fut  efleu 
Pape,  & printlenom  de  Grégoire  5.  Mais  l'Empereurayant’quitté  Rome' 
lànsanoirpcu  prendre  Crefeentius,  ny  leChalleau  Saniû-Angcifoodain! 
qu’il  s’en  fut  aile  Crefeentius  chaflà  Grégoire  j.Sc  (ûbrogea  en  fon  lieu  Phi- 
lagatuSjEucfque  de  Plaifance;  mais  l'Empereur  cftant  rcuenuauccpuilTan- 
te  armée,  teftablit  fon  nepueu  au  Papat,  & fit  punit  arefeentius  luy  faifant 
ttenchet  la  teftc,&  l’yfutpateurdu  làinâ Siégé,  & gouuerna  Grégoire  5. 
deaxanshuiâmoisquatte  iours.  Aurommencementdcfquclsileouton-: 
narEmpereurOthonàRome,ôedonnalepriuilcgeaux.AlIemansd’eflire 

l'Empereur, ordonnant  que  celuy  qui  par  eux  îeroit  cJLu  fulEtappellé 
Roy  dos  Romains,  iufques  à ce  qu'il  euft  prins  laCoutennedes  oiaios  dû: 
Pape,  5:  que  lors  auroit  le  droidf  de  le  dire  A ugulte  le  Empercurd  fit  ïinli. 
ce  Pape  cftablit  les  fept  Eledeurs  de  l’Empire  .(ce  qne.Onufi:e  attribfic,r>on 
à cciloi  ey  mais  beaucoup  plus  tard  à Grégoire  to.)  L’an  asiSi  ilcioorama-c 
nia  Robert, Roy  de  France,  parce  qu'il  auoit  ofpoufé  Bette, 'merè  du  Côm'te 
de  Blois,  Eude  x.fa  parente  île  Pape  mourut  l’an  99$,aiuomfû'dnoeaienc 
dumoisdeFeurier.  . .u-,  . . 1.' -... 

. tqr  19^  Philac  ATH'f  s,  EMtf^uedePUilànee,Citl4l>rottt^n^fkit 

\”1  Pdpe  pdr  letyroH  Crefetntius ^nand  le  PdftGregairt  fut 

lEmjftreurOthoni.dyant  fait  fretipiter  ledit  Càfcentms  duhtui dm 
I . ü O Chdjleau S<ùn(l~Jlngeen  has, où Uy  dyant  fait  trencher  la  ie^r-, il  or- 
donna tjHe  PhUdgdthus,  y»i  fe  faifiit  appeller  lean  lé.  eujl  les  maint  cr 
les  oreilles  coufees,  &•  les  yeux  arraches',  mené  far  la  Ville , cr  monté  i 
rehottrs  fur  vn  dfne  par  derifon. 

i4«.SiLVEsTREi.4/ii«Girbert,ouGetbert,natifd’Aquitaine,Moinede 
S.cetault  d’Aurillac  en  Auuergne,precepteut  de  nofire  Roy  Robert,puis  de 
l’EmpereurOthon  j.fiitpremieremét  Archeuefqucde  Rheims,puisdeRa> 
uenne,8c  finalement  fait  Pape  par  ledit  O thon,&  gouuerna  quatre  ans  fix 
mois&queIquesio)irs;accuféd'efire  paruenu  auPapatparquelquesAu- 
theurs  par  moyens  illicites,  mais  tres-uuflèment  par  l’impofleur  Bennon, 

PPpp  iiij 
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qui  Bit  le  premier  autheur  de  cettccalomnic,  & laquelle  efl  contraire  aux 
Â urheurs  du  Siecle  de  ce  Pape.  Ce  fût  à luy  & à fes  rucceffeurs  Papes  que 
l’Empereur  donna  la  ville  ae  V acel  & la  Comté  de  fainéte  Agathe , 6c 
Othon  3.  ellanc  mort  le  Pape  le  fuiuit  de  prez  , & mourut  le  ta.  May 
l'an  1003. 

EMPEREURS  D'ORIENT. 

La  4.colomnedeceSieclc,  qui  a vn bord , contient  lafuirtefiiccef- 
{iuedesEmpcrcursd'Orient  quioncvcfcucn  ce  Siecle  ; à fçauoir 
10.  A t E X A N D K B , fils  de  l’Empereur  Bafilc,  fût  apres  fon  fiereaufii 
Empercurvnan  vn  mois,  & mourut  d’vne  perte  deTangpatle  nez. 

II.  Constantin  7.  fils  de  l’Empereur  Leoirti.aagé  feulement  de 
fept  ans,  apres  la  mort  de  fon  oncle  Alexandre,  fut  Empereur  fous  la  tu- 
telle de  fa  mere  Zoë.  Et  icelle  efiant  chaflee  il  fut  contraint  d’aifocier  à 
l’Empire  vn  homme  particulier,  appelle  Romain  Lccapené , duquel  il  ef- 
pou(alafillc,appclléeHelcne.  Et  filialement  ellant  venu  à bout  defon 
beau-pete&dctousfcsenfims,  fùtfeul  Empcrcurvingt-neufans,  & en 
tout  cinquante  quatre. 

Andronic  Dvcas  Tyran  ,fat  dtffm  durant  la  minorité  de 
(^onjfantin. 

11.  Romain  Lecatbnb',  homme  particulier  & ambitieux, 
s’edant  fait  par  force  affocier  à l’Empire  par  Confiantin  7.  qui  fût  fon 
gendre, noncontent de celailafibciaaufli  àl’Empirefon  fils  Chiillofle: 
maisapresqu’il  eut  régné' auecfbn  beau  filsenuiron  vingt-fix  ans,  il  fût 
pris  par  Efiiennel’vn  de  fes  fils,  & rcleguédansvneifle:  dequoy  Ellienne 
nitpqny  ,carluy  6c  tous  fes  frétés  furent  tuez  ou  bannis  par  le  commande- 
nlent  de  leur  beau  frere  l’Empereur  Conftantin  7. 
iirai,  Rio  mai  N (cconddecenom,filsdcCon(lantin7.&d'Helene,fut 
Empereur,  & tellement  adonné  à fes  plaifirs,  qu’|l  lailTa  routa  fait  condui- 
icl’EfiatddesafFairesàNicephorc&Leonfreres.  Il  ch'ailà  fit  mere  & fes 
fixurs  du  Palais  I mperial  : & apres  auoir  régné  trois  ans  de  nom  tant  feule; 
ment  mourut  empoifonné. 

-.-Jfv. Nicsphore  Phocas, petit filsdeNicephorc Phocas,apres 
làmbrtdcl'Enipereur  Romain  fecondfon  Maiffre,  fe  fit  Empereur  luy 
Hicfinét.-  U clpou&Theophanie  laquelle  confentit  & donna  raoyerfà 
leanfZithifccd'entrcrnuiébmmcntaansIachambrede  l’Empereur,  oùil 
letua.  Et  dit -on  quclà  trop  grandeauaricefiitcaufeou  prétexté  d’entre, 
prendrefurfavie,  apresqu’il  eut  régné  fix ans fix  mois. 

15.  Iean  Zi  misce  ayanttuél’Empereur  Nicepbore,  fèdeclara 
luymefmes  Empereur, &aifociaà  l'Empire  Bafilc  ScConflantin  frères  6c 
cnfiuis  de  l’Empereur  Romain  fécond  : & ayant  régné  fix  ans  mourut  em- 
poifonne. 

16.  17.  Bazilbz.  C0NSTANTIN8.  fteres  & fils  de  Romain  fé- 
cond, ayanscflé faits  Empereurs  conjoinéfement  pas  Iean  Zimifee , re- 
gnetentenfcmblecinquaurc-croisans;  &BafUemourutJe  premier, aagé 

de  foi- 
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de  foixante-dix  ans;  de  leur  temps  furent  dcf&its  Bdrii  Sclerm  Se  Barda 
Pf?ae4r,  qui  s'eftoient  rebellez  contre  eux:  puis  Confhnein  furuerquitibn 
frète  de  uois  ans,  laüTant  l'Empireàfôn  gendre  Romain}.  Et  la  vingt- 
cinquicfmeannccdcIcurregneËiit  la  dernière  de  ceSiccle. 

EMpÈrEFRS  T)' occident. 

La  5.  colomnede  ce  Siecle , quia  vn  bord,  contient  la  fuitte  fuccelTmc 
des  Empereurs  d’O  ccidenc  qui  ont  vefeu  en  ce  Siecle,  qui  furent 
10.  C O N R a D,  fîisauin  de  l'Empereur  Arnoul,&  ffere  derEmpereut 
Louis  4.  fiitEmpercur  apres  fan  frere  l'an  911.  Il  régna  quelques  fept 
ans;  &cn  mourantchargeRfonfrereEbrard  déporter  la  Couronnelm- 
periale  à Henry  de  Saxe.  Et  ainfi  finirent  les  Empereurs  de  la  race  de 
Charlemagne,  quifiirentdixennombre,  Sc  poflcdercnc  l'Empire enui- 
ron  fix-vingts ans.  llfailoirbienquecetEbrardfuif  d'Eglife,  ouqu'ilne 
fufivericablc  frere  de  Conrad,  cariln'euff  pas  quitté  l'Empire  à vn  autre 
s'il  eud  efic  homme  de  bon  fens  & de  fain  iugement  félonie  monde. 

11.  Henry  de  SAxE,3ppellcLoyrcleur,fùtparlebien-fàitde 
Conrad  Empereuren  Allemagne  l'an  919. 11  régna  dix-fept  ans,  &efpou- 
fa  Mathilde  de  Saxe,  fille  dcTlieodorich.  Ce  Henry  eftoit  fils  aifnc  d’O - 
thon  Duc  de  Saxe,  appelle  le  Grand,  & de  Lucarda  fille  de  l’Empcreut 
Arnoul  ; & ainfi  neucu  par  la  merede  l'Empereur  Conrad. 

Bbranceri.  Bb  ranger  a.  Bbrangir  ).  clr  Albert 
itferetn  fils  fHcccjimement  conùnuellmcnt  ftqualificrtntEmfereuTt 
. en  Italie  depuis  la  more  de  t Empereur  jirnoul  durant  foixanteans , iuf^uet 
à et  que  ledit  Etranger  (y  fon  pis  Mert  furent  chajfe:^  par  f Empereur 
Othon.  Et  delàiientqueplupeurs  jiutheursnemetient  aurangdes Em- 
pereurs Louis 4.Conrad i.ny  Henry  t.  Es  delàVtentaufSi  l’erreurqut 
Ion  appelle  Conrad  premier  celuyquifue  fécond,  CT  Louis  4.  celuy  qui 
fut  y Maisdautant  que lefdits  Etrangers  furent pluioP'vfurpaieurs  que 
légitimés,  ie  les  mets  au  rang  des  Tyrans  ou  Empereurs  contrequarrans,  ou 
jfnti- Empereurs,  llsfe  difoient  ejlre dépendus  des  Rois  des  Lombards  , 
CT  furent  toufours  trouHe^  en  leurs  pretenpons  de  l'Italie  , tant  par 
Guy  Duc  de  Spolete,  que  par  Hugues  , Raoul  CT  Lothaire  Rois  de 
Prouence. 

II.  Othon  premier  de  ce  nom'depuisl’Empire  de  Charlemagne,  & 
le  fécond  fi  on  compte  depuis  Cælàr,  fut  appelle  le  Grandà  caufe  de  fa  va- 
leur. 1 1 fut  fils  de  l'Empereur  Henry,  & fut  le  fécond  Empcreui  de  la  Mai- 
fondeSaxe.  Il  cfpoula  Editha  fille  d’Edouard  Roy  d'Angleterre  ,&  en 
fécondes  nopc:$  Adclhaide  fille  de  Raoul  Roy  de  Bourgongnevfurpa* 
leur  de  la  Couronne  de  France. 

15.  Othon  i.dit}.  fils  de  l’Empereur  Othon  le  Grand,  fût  le 
troificfmc  Empereur  de  la  maifon  de  Saxe  l’an  956.  & régna  vnze  ans. 
Il  efpoulà  Théophanie  fille  de  l'Empereur  de  Conllantinople  Romain 
deuxicfme,  &:  vefuepeut-efire  de  l'Empereur  Nicephore  phocas. 

14.  O T H O N }.  dit  4.  fils  de  l'Empereur  Othon  deuxiefme,  fut  le 
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quatiicfine  Empereur  de  la  maifon  de  Saxe  l'an  984.  Il  régna  dix  huid^ 
ans,  & la  dix-fcptiefme  année  de  fon  régné  (aie  la  dernière  de  ce  Siècle.  Il 
cfpoufâ  Marie  Hlledu  Roy  d'Arragon,  laquelle  fut  poignardée  aucefon 
maiftre  d hoftel  par  Berald  de  Saxe  ncueu  de  l'Empereur, & Éls  de  Hugues, 
& fût  premier  Comte  de  Maurienne. 

Mair«n  de  Pfincc  Berâld  qui  quitta  l'Allemagne , apres  auoir  fait  cet  aûe , cft 

Saucée.  venue  la  très  illuflrc  Maifon  des  Comtes  de  Maurienne , depuis  faits  Ducs 
de  Sauoye  3c  princes  de  ricdmont,où  ed  auiourd'huy  mariée  noflre  (âge  3c 
vertiieul'e  Ptincefle  Madame  de  France,  foeur  du  Roy. 

EIcAcura  de  attribucàcct  Empereur  la  fondation  des  EIcûcurs  del’Em- 

ILoijiiie.  pire,qui  font  auiourd'liuyflx,  trois  Ecclcfiadiques  3c  trois  Laïcs,3c  fondes 
dignitez  3c  charges  d'Eledfeurs  annexeesaux  Euefehez  de  Mayence, Colo- 
gne 3c  Treucs,&  auxrrincipautez  du  palatinat  du  Rhin,  de  Saxe,  3c  de 
Brandbourg.  Que  fi  lesfix  Electeurs  font  partis  en  leur  voix,  couchant 
reflcifFion  de  l'Empereur,  ou  Roy  des  Romains,  lors  le  Duc  ou  Roy  de 
Bohême  vuidc  le  parcage,  failànc  le  fcptiefmc  Ele£l:cur,3c  tenant  le  premier 
rang. 

ROIS. 

La  fixicfme  colomne  de  ce  Siècle  cft  la  fuitefuccefliue  denos  Rois,  en 
laquelle  il  y a vn  bord  qui  cft  double  fut  le  milieu  de  la  colomne,  par- 
ce que  Robert  3c  Raoul  fe  firent  Rois  de  France  tandis  que  noftre  Roy 
Charles  le  Simple  eftoit  viuanc;  3c  ainfipour  ne  confondre  la  duree  de 
leurs  régnés, il  a fallu  doubler  le  bord  en  cet  endroit.  Venons  à la  ma- 
tière. 

Nous  auons  défia  difcourudcspretendusRpis  Robert  8c  Raoul  au  Siè- 
cle precedent,  Icfqucls  nousauonsmisaurangdesTyrans  8c  vfurpateurs 
du  Roiaume  de  France  fous  le  régné  de  noftre  bon  R oy  Charles , & ce  du- 
rantfoncmprifonnemcncquifucrurlafindc  fes  iours,  à fçauoir  enuiron 
l'an  17.  de  (on  regne  : maisclbmtmoit  en  fa  capciuite',  par  la  fàâion  de 
Hugues  le  Grand,qui  eftoit  Comte  de  Paris,Raoul  fut  chaftede  la  France, 
3c  Louis,  fils  de  Charles,  rappelle' 3c  eftabli  en  fon  Royaume  moyennant 
la  paix,  pour  laquelle  affermir  la  Roine  Ogine  (à  merc, Douairière  de  Fran- 
ce, fût  obligée  d’cfpoufcr  le  HIs  du  Comte  Hébert  de  V etmandois,encores 
qu'il  euft  fait  mourir  en  fes  prifons  le  bon  Roy  Charles, tan  c luy  fût  recom- 
mandablclc  rcftablifrcmencdcfonfils. 

3j.  Lovts  4.  dit  d'Outre-mer,cftant  donc  remis,  ainfiquenoys  ve- 
nons de  le  dire, chaflâ  Raoul  qui  mourut  à Auxerre  le  ifi.May  937.  puis  eut 
guerre  contre  l'Empereur  Otlion  leGrand,quifut  terminée  par  le  maria- 
ge de  Gerburge,vcufucdc  Gilbert  de  Lorraine  8c  foeur  dudit  O thon.aucc 
noftre  Roy  v comme  auffi  fà  foeur  Adelaidc  efpoufa  Hugues  le  Grand, 
Comtede  Paris:  3c  bien  qu'ils  fûfTcnt  beau- fferes  par  leurs  femmes, ils  cu- 
rent ncanrmoins  guerre  enfcmble,  8c  Hugues  fût  déclaré  ennemi  de  l’E- 
ftat  '1  lequel  fccouru  des  Normans  gaigna  vne  bataille  fur  le  Roy,  le  Ht  fon 
pcifonmct,8c  le  mit  dans  les  prifons  publiques  de  Lan  ; d'où  il  le  fortit , à 

caufe 

« 
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caufc  des  forces  que  leur  beau-firerc,  rEmpercurOthon.menoitcn  Fran- 
ce,lequel  pat  deux  fois  ramena  Hugucsàfon  deuoir,  Sc  finalemenc  le  R oy 
efhnt  mort  fo  c enterre  à Rheims. 

La Roinefa femme fùt,commenousauonsdic,Gerburge,ou Gciberge, 
ouGcrbergede  Saxe  bile  de  l'Empereur  Henry  , de  laquelle  il  eue  Cat- 
Ibman  qui  mourut  icune,  c(lantenoflagcàRoüen,Lotnairequifot  Roy 
de  France, Charles  premier  Duede  Lorraine:  Louisqui  mourut  aagé de 
feize  ans , Henry  iumeau  de  Charles  qui  mourut  enbmt , Mathildefcmme 
de  Conrad  Roy  de  la  haute  Bourgongne,  & Arnoul  baftatd  qui  fut  Ar- 
chcuefque  de  Reims. 

SonConntftablcfotfonbeau-frereHugueslcGrand Comtede  paris,  Cotmentbie.' 
fils  de  Robertd'Anjou,  qui  fiitfrereduRoy  EudesouOdo,  &Royluy 
mefmcs  durant  trois  iours  : puis  fut  Conneftable  Hue  Capet  Ton  fils , qui 
fut  finalement  Roy  ; & elfoit  Marefchal  de  France  du  viuant  de  fon 
pete. 

34.  LoTHAiRH,fitsdu  Roy  Louis  d'Outrcmer&delaRoyneGerbur-  \ 
ge,  fut  àfon  tour  Royde  France  l'an  958.  A la  première  année  de  fonre- 
gncmourutHuguesIcGrand, qui lailTafonfilsHuc Capet,  & fes autres 
enfans  fous  la  tutelle  de  Richard  Ouede  Normandie  fon  gendre  : paix  en- 
tre le  Roy & HuëCapet  parl'entremifede  l'Empereur  Uthonqui  eftoit 
leuroncicmatemelà  tous  deux,  par  laqucllelc  Roy  donna  la  Comtéde 
Poitou  à Capet  : en  la  douziefme  anneedefon  régné  la  Duché  de  Lorrai- 
ncfiitdonnce  par  l'ËmpercurOthonàCharles  nere  duRoy  ; à caulè  de 

S il  y eutguerres  cruelles  tant  contre  Charles  que  contre  l'Empereur, 
irent  terminées  par  accord  foit  fut  la  tiuiere  de  Cher,  6c  finalement 
le  Roy  mourutà  Reims. 

LaRoynefafcmmcfotEmineouEmme,  fille  de  Lothaire  Royd'Ita-  R«‘ne. 
lie,delaquellcil  eut  Louis,  quifutRoy. 

Son  Connclfable  6c  Comtede  paris  fut  lefùfdit  HuëCapet  fon  cou-  Coonclliblc; 

3f.  LoviS5.  fils  du  Roy  Lothaire  & delà  RoineEmine  fut  Roy  de 
France  l'an  de  Grâce  987.  6c  n’ayant  regnéqu'vnan  mourut  foupçonné 
d’auoirefféempoifonnéparla  Roine fa femmequi elfoit  Blanche, filledu  Roin*; 
Roy  de  Nauatre  Sanche  fécond  , ou  fille  d'vn  Duc  d'Aquitaine,  félon 
quelques-vns,  dclaquelie  il  n'eutaucuns  en  fans. 

Troijîefrm  Race  de  nos  Roù. 

j6.  TTVE  CA  P ET,  filsdeHugueslcGrand,quifotfiIsdeRobert 
n d'Anjou,qui  fût  Roy  trois  iours,  voyant  le  Roy  Louis  5.mort,6c 
Charles  Duc  de  Lorraine  grandement  hay  des  François,  fît  11  bien  là  par- 
tie aucc  la  Noblelfc  de  France  & les  grands  Seigneurs  d'icelle,  rendant  les 
gouuernemenshereditairesàceuxquilcs  polledoient,  qu’il  fe  fit  déclarer 
Hoy  de  France  au  prciudice  de  Charles  Duc  de  Lorraincà  qui  dedroiéf  la 
Couronne appartenoit.  Là  delTus  guerre  durant  4.ans,  laquelle  fc  termina 
pat  la  prifon  perpétuelle  tant  de  Charles  qucdetousfcscnfàns,qu'aul& 
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de  Arnulphcou  Arnoulfrcrcbaftardde  CharleSj&Ardieucfcjucdâ  Reims, 
(]ui  eut  pour  fucccITcur  à rArcheucfchc  Gilbert  ou  Geiebcrt,  qui  tiit  en  Ça 
Pape  rouslenomdcSilueftrefecondt&foudainqucHuëfut  Roy  pailiblc 
ii  ut  couronner  fon  fiURobcrtàOrleans:&finalementayantregncncuf 
ans  mourut,  Sc  fut  entcrréàlàinâ  Denis,  lailTantlcRoyaumeàfanfils. 

Roine'j.  Lcs  Roiiies  Ics  femmcs  furent  premièrement  Yuonc  fille  d'Odon< 
Comtede  Champagne,  & en  fécondes  nopccs  Oginc  filled'Edoüardre-r, 
coud,  Roy  d’Angleterre:  &:  en  troiricfme  nopces  Adélaïde  ou  Alix  fille 
de  Lothaire  4.  Roy  d'Iulic,  defquellcs  il  eut  Robert  qui  fut  Roy,&  Auide 
femmede  Rcigncr  Comte  de Haynaut.  Ily  cnaquidifent  qu’ilcfpoulà 
Blanche  vefue  de  fon  predccelTeur. 

GrinJ  M,i-  Ramaldusou  Reymaldus  filsdeFroment  fut  Comte  de  Sens  &dera* 
ris,  c’cftàditc  Grand  Mailfre, 

Chinccliecs.  Renaud  Euefque  de  Paris  fût  fon  Chancelier,  ic  Roger  premier  Chan< 

celier.  S.  Marthe. 

37.  Robert, fils  du  Roy  Huë  Capet  & de  la  Roinc  Y uone,  fut  couron- 
ne auec  fon  pere,  & régna  dez  fon  viuant,&  apres  fa  mort  Icul  trente-qua- 
tre ans;  il  lût  fçauant  &fortdeuot.  A la  fécondé  annee  de  fon  règne  il 
pleut  du  bled  de  froment  du  Ciel , Si  des  petits  poiflbns.  Il  vifita  Rome 
par  deuotion.  Henry  Duc  de  Bourgongne  donna  fa  Ducheau  Roy, la- 
quelle il  donna  à fon  fils  Robert:  mais  il  la  falut  difputet  contre  Landry 
Comte  de  Neuers,  lequel  fut  vaincu  & rendu  par  ceux  d' Auxerre.  La 
Comte  de  Sensfutconfifquccà  la  Couronne  par  la  rébellion  de  Rcnauc 
Comte  de  Sens.  Le  Roy  donna  fecours  à Baudouin  Comte  de  Flandre 
contre  l’Empereur  Henry  deuxiefme  ,auec  lequel  il  s'aboucha  à Euol  ptez 
du  Cher , & la  paix  fiit  faite. 

Roincs.  Les  Roincsfes  femmes  fiirencBerthe  fille  du  Comte  du  Mans,  oufclon 

quelques -vns  de  Sens,  de  laquelleileutHcnry  : en  fécondés  nopces  il  ef- 
poula  Confiance  fille  de  Guillaume  Comte  d’Arles,  de  laquelle  il  eut  Huë 
l’on  aifn<!,  c'eft  à dire  aifncde  ladite  Confiance , qui  fut  couronné  Roy,.^ 
mourutdu  viuantdupcrp Robert,  qui  fut  Duc  de  Bourgongne  , Odes 
Euefque  d'Auxerre,  Adcleou  Alix  femme  de  Baudouin  le  Frilon  Comt^ 
de  Flandre.  Il  eut  en  outre  pour  maifirelTe  Agnes  fille  du  Comte  de 
Noyon , & eut  d’elle  Almaric  Comte  de  Montfort  Sc  Agnes, 

Grand  Mji-  Grand  Maifire  fût  Geofroy  dit  Grifegonelle  Comte  d’Anjou  6c  d« 

Bretagne. 

Chincelier.  Ses  Chanceliers  furent  Abbon  Euefque , Roger,  Françon  Euefque  de 
paris, & Baudoin.  S.  Marthe.  Voyons  la  dernierecolo’mnc. 

Lay.  & dcrnicrecolpmncdeceSiecle,  quiefidei’originedcsaliolès& 
des  pcrfonnesillufircs,  nous  fait  voir  à vnemefine  annee  le  commence- 
ment de  laNation  desNormans  en  France,  & le  commencement  aufll  du 
Royaumede  Nauarre  en  Efpagne. 


Neuflrie 
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Neuftrie,  ou  Normandie 

La  Neuftrie  eftfinsdifputcrvnedes  meilleures  Ptonincesqùi  r<stent 
danslcs  Gaules,  laquelle  cftoit  anciennement  habitée  par  les  anciens 
GauloisappcUczNeuftricnsimaiscoramcc’eftvnpaïstoutmaritime^audi 
cft-il  fujet  aux  inuaflons  cftrangcres  qui  peuuent  arriuer  fans  cftrc  prcueuës: 
ce  qui  aduint  tout  à fait  en  ce  Siècle  51.. du  Monde  l'an  51 1 x .qui  fut  de  laGra- 
ccl'anÿu.  Car  bien  que  long  temps auparauant.Yoire  du  régné  de  noftre 
Roy  & Empereur  Charles, dit  le  Cnauue, certain  peuple  venu  du  Nort,eut 
fent  par  diuerfes  fois  aftâilly  la  Neuftrie  & tafehe  de  s'y  habituer, fi  auoit-ce 
cfté  en  vain , & leurs  courfes  & rauages  auoicn  t cfté  pluftoft  cffcûs  de  pira- 
tes que  de  conquerans.  Maiscniîn,s’cftanstoutà&trerolus  defe  rendre 
maifttes  de  la  Neuftrie,  des  Koiaumesde  Oannemark,  Noruegue  & Suede, 
& de  tous  CCS  pais  qui  font  vers  le  Norc,  ils  s'aftcmblcrcnt  fous  vn  braue  & 
généreux  Capitaine  appieliâ  Raoul , auec  lequel  ils  defeendirent  dans  la 
Neuftrie,  & y prindrent  fi  bon  pied  qu’il  fut  impôffiblc  aux  François 
de  les  en  plus  enafter:  tellement  que  ne  les  pouuans  fouftrir  pour  enne- 
mis ils  fe  tcfolurcnt  de  les  auoir  pour  amis  i 8e  l'an  treiaicrme  du  règne 
de  noftre  Roy  Charles,  dit  le  Simple  , toute  la  Neuftrie  fût  accordée  à 
Raoul  8e  àfbn  peuple  appeliez  Norroans,  comme  qui  diroit.  Hommes  du 
Norc,  8e  érigée  en  Duché  tenante  8e  mouuante  de  la  Couronne  de  France; 
Tcllementquelcpa'is  changea  de  nom  8e  fût  appelle'Normandic,de  la- 
quelle Raoul  fût  le  premier  Duc,  8e  fe  failànt  baprifer  princ  le  nom  de 
Robert,  demeurant  poiTefteur  paifiblc  auec  fes  btaucs  8e  généreux  Not- 
mansdu  pa'isqu'ilsauoicritcpnquispar  lcursarmcs8c  par  reurvalcur,der- 
quelsnous  parlerons  plus  amplement  aosRoiaumes  de  Naples  8e  deSi- 
cilc  ; car  c'dlvnc  Nation  qui  ne  fe  peut  iamaisalTcz  loüerquand  elle  fuit 
Tes  mouucmçns  naturels,  eftant'toutt  nce  aux  conqueftes  8e  à la  gene- 
roficé,  tcfmoin  la  Ncoi^ei  te'lès'RoiaQMesrl'Angleccrre , Naples  Si  Si- 
cile,8e  beaucoup  d'aaties^upefaiRctc;zquionteftdconquircsàlapoin- 
te  de  l'cfpeeik  poircdcespanist»!bA»sma&  Et  pour  le  prefent  voici  Ica 
Ducs  qui  ont  poiTctui^a  NpeihandiedtipuisR  aoul,iufqucs  à ce  quelle  fuft 
rciinicàlaCourdnflep.  - • . . ! . ; . 

1.  Raoul,dit Robert, iatleprCTnJtfl’andcGtacceii. 

Guillaum<^dicJLdn^é^erpeeifi:ÿifils,ran9i7.  ' -ar: 

• 3.  Ricbard(ànspèutVloiYfilsjr?n-ÿ4x.  :73n.- 

4.  Ricliardx.fon  fils,l’an  980. 

\ 5.  Richard  {.IbnishTyl'an  1x6. 

Robert  le  Liber8l,fot>fîls,ltoVôi8. 

7.  Guillaume,  diclc  Baftard, ouïe  Conquérant,  l’an  mil  trente-cinq. 
Il  fut  appelle  Baftard,parcc  qu'il  n’eftoieen  ctfec  que  fils  naturel  de  Robercî 
iTtais  il  fe  légitima  fi  dignement  par  Tes  armes  8e  pat  fà  valeur,  que  depuis 
Raoul  iniques  à luy  iln'cutpoinc  qui  luy  fuft  cfgal.  1 1 fut  au  (li  appelle  Con- 

3 ucranc,  parce  que  S.  EdoUarr,  Roy  d’Angleterre,  qui  auoit  elle  réfugié 
rez  iuy,8C  Royalement  tralâc,  en  mourant  luy  fit  don  de  fan  Royaume 

QQqq 
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dAn^lctetreimaisildonnoitccquilncliur*  point:  tdletncnt  que  Guil- 
laume,accompagné  de  fcsNormansauccamiwnaualc.defcendit  en  An- 
gleterre,laquclleilconquit.&parfonefpcc  effeOuaii  bien  les  dernietes 

TolonteV  du  teftateur,que  le  Roiaume  luy  en  demeurai  luy  ou  ou  aux  fieps 

depuiscetetnpsiufquesauiourdhuy.  , _ , . , 

g.  Robert t.fonfiUailhé, ditCourte-cuiffe,futle8.DucdeNornian- 

Henry i.fonftere.quifutauffiRoyd’Angleterteraniioi. 

10.  Henry  t.fon‘fiUlanii}4.qu‘fut  Roy  d’Angleterre. 

11.  Henry  5.  l’an  n«i.quifûtauffi  Roy  d'Angleterre. 

II.  Richard,  dit  Ccrur  de  Lyon  l'an  118  9 «c  Roy  d'Angleterre. 

Il  lean  fon  ftere,  fut,  en  tuant  fon  nepueu  Artus,  R oy  d Anglcttrrc,& 
DucdeNotmandic  l'an  1199.  U fatap^llé  Sans-T  erre,parce  qu'il  fiu  wiué 
defon  RoUuine  & delà  Duché, laquelle  futàcaufe  de  Ion  cnrae,cohfquee 
& teünie  à la  couronne  de  France;  & ainû  des  lors  les  Normans  furent  tout 
à fait  faits  Françoi$,ôc  incorporw  au  tefte  de  la  nation  Françoife. 

Royaume  de  Nauarre. 

QV  A N T à la  Nauarrc,le$  Autheurs  ne  font  pas  d'accord  du  temps  que 
ce  Roiaume  eut  fon  commencement  fous  le  nom  de  Nauarre;  les 
?nscomrae  Vaf*us,&ceiudefqueUil  a tiré  fon  opinion , eftiment  qu'il 
commençadéslan  8)9.  &immediatementaptesqueGarcias,dcrnier  Roy 
deSobiatbiefiitmort.  Lesautres,  comme  Roderic  de  Tolete,  quelque 
temps  aprcs,à  fçauoirl'an840-  Maisfelon  ceux  qui  ont  dreflela  gmealo- 

gicdeNauatre,imprimeecnfueille,ieftimequelon  sendoit  arreuet  a ce 
queVingherenarefoluapiesMarineus  <:iculus,& François  Tataffcduiuat 
lefqucls  nous  elbmons que  Emùc.ow  E>uth,Q\x  Enechan,o\i  /»Biço,dic  dn- 
tfe.  Comte  de  Bigorre,ayant  teconquisiùr  les  MauKS  tout  le  pais  des  Aftu- 
ries  & Cantarbic,qu'qnfôuIoitappell«rRoiaume.vte  Sobrarbie,  & v ayant 
ad|OuftcdepluslesplaineiAccarapagnes,appclltt.»parlcs Espagnols  Na- 

iMfm#/idetoutcni^blcilenfil*n&oiauf»equeJofl  appclla  Nauerre, 
duquel leComie  dcBigonefucleprcmietRoyJ'a^^eCrace.ÿii.  lequel 
I iiourut  l an  9 1 9 . & ainh  régna  quelques  huid  ans  ;q*e  VU  aüoit  commen- 
cède  régner  des  l'an  g 40-  » fàudro«  qu'il  euft  régné  7f.  ai^cequm  am- 
UC cucrcsaux  Coiiflucwns.  Quoy U fok»iotts Ifcs  Authcurscooniw- 
ncntquccefut  Innigo  AriftaquifutlejltçnMcrRoy  deNauarre,duquel& 
de  fesfuccefleurs  voici  les  noms  & Tordre.  r 1 r c o 

I.  Innigo  Arifta,  Comte  de  Bigotre,pat;fcs armes  3c  u valeur  le  nt  Roy 

deNauarrcTan9ii.quifutduMonde^iii.3cmolprantlaiira  fes  conque- 

iVcsifonfils.  ^ \ „ 

1.  G3rcias,ditEnnicus,ouInnigo,fucccdaa  fonpcrclain«mcaDnte 

qu'il  mourut, qui  fut  Tan  91 9-  Il  cfpoufa  V rtaqucqiar  laquelle  il  wt  Comte 
d'Arragon,  puis  fut  tué  en  vne  rencontre  Tan  91  e laidànt  la  Roine  Vrta« 
enccinte,qui  mourut  aufll  de  deiplaifir  aptes  qu'eUe  (c  fut  accouchée , laif- 
fânt  fon  fils  en  vie , qui  fucceda  au  Roiaume  de  Nauarre  3c  Comte  d'Arta- 
gon. 


DE  LA  PEYRE. 

).  ^nihuSiOD  Sanche  Garcias,  en  naifünt  fût  déclaré'  le  j.  Roy  de  Na- 

narre  l’an  9a*-dQregneduquelles  Autheunfontgrandenientdjffercns;ae 
cesdiffcrenccs  procèdent  de  la  diuetCtédej opinions  qu’il  y a eufurl'orN 
ginedu  RoiaumedeNauane:  il  Te  qualifia  Roy  de  Nauarte&  d’ArragOn, 
icfûtlùmomfne'Abarca.  ° * 

4.  GarciasSanche,dit  leTrembleur.fon  filsjuy Ciccedal’an  j54.oufe- 
lonlesautreslan  9)3.  & régna  vingt  cinq  ans. 

3.  Sanchio  r.  dit  le  Grand,  fon  fils,  fût  Roy  de  Nauarre  fcd’Arragon 

l’an  980.0U  félon  les  autres  l’an  9 6 9.  il  fût  fi  vaillant  & fi  heureux  qu’il  cliaf- 
û tout  les  Maures  & Sarrafins,no»feilctneiu  delà  Nauarrc.mais  de  Caftil- 
le  & Arragon.  Il  efpoufa  Geloire  de  Cafiille,  & eut  d’elle  Garcias  Rey  de 
Nauarre,  Fernand  Comte  de  Caftille.k  puis  Roy;  S.mche,  qui  régna  en 
Gafcongne&Bcarii:  & d’vne  autre  femme  il  eui  Raimire.  qui  fut  Roy 
(f  A nagon,tant  parce  qu’il  auoit  dcfTcndu  b pudicité  de  fa  bcilc-  mere  con- 
tre Garcias,filsaifné  du  Roy.qucparce  quel  Airagon  appartenoit  à la  Rei- 
ne, qui  n’eftoit  pasmercdcRaunire  ny  de  Garcias,  laquelle  en  fit  don  à 
Raimire. 

<.  Garcias  f.fils  de  Sanche  le  Grand,  fut  Roy  de  Nauatre  apres  fonpere 

l’an  I oi«.  & ayant  gucrtecontre  fon  frère  Fernand,  ou  Ferdinand,  Roy  de 
Caftille  & de  Leon,  fui  pr  luy  occis  l’an  1 01  * . qui  fut  l’an  7.  de  fon  règne, 
laiflànt  vn  filtqui  luy  fuecedai  vneprticdu  Roiaume  tant  feulement. 

7.  Sanche  3 .fils  de  Garcias  3 . fut  apres  (bn  perc  Roy  d’vnc  partie  de  Na^ 
uarre,parce  que  fon  oncle  Ferdinand  auoit  enuahi  le  futplus,&  comq>eo(a 
de  régner  l’an  1 oi  t.attcgna  yi.  ans  en  la  part  qui  luy  fût  lai  lice. 

8.  Ramitc,filsde  Sanchcy.ou  félon  aucuns  4. fut  non  feulement  fucceC 
feur  de  fon  pere  en  la  part  de  Nauanc  qui  luy  auoit  cftélaifTce  l’an  1073. 
niaisdeplusreconquisaprcslaraortdefoncoufm  Alphonfe,Roy  de  Ca- 

ftillc,tout  ce  qui  auoit  cfté  ofté  à fon  pere  Sanche  par  Ferdinaad . 

9.  Garcias  4.oufelon  lesautres  3.  fils  de  Raraire , fut  R oy  de  Nauarre 
l’an  1134. 

to.  Sanche  4-ou  y.fon  fils,  fut  Roy  de  Nauarre  l’an  1130. 

II.  Sanchc3.ou6.fonfiIs,fiitRoydcNauanel'anii94. 
it.  BlaiKhe,  faut  de  Sanche  5.  & fille  de  Sanche  4.  fût  femme  de  Thi- 
bault 3.0a  5.decenom,ComiedcCfaampgne&  Btie,&par  ùt  femme  Roy 
dcNauarrcl’anjs34. 

»3.  Thibaut  de  Champagne  i.de  ce  nom  dansla  maifon  de  Nauarre,  fût 
apesfon  pere  Roy  l’an  1153.  & mourut  fans  hoirs. 

14.  Henry, ftetedeThibauti.fut  par  fa  mort  Roy  dcNauarreran  1170. 

15.  lcanne,RoinedcNauarrc,ComtciredcChampagnc&Brie,filledu 

Roy  Henry, fucceda  à fon  pere  l’an  1 1 74.3c  fût  mariée  ànoftrc  Roy  Philip- 
pes,dit  le  Bel,  & lors  la  couronne  de  Nauarre,  pr  ce  mariage, fût  transférée 
de  la  maifon  de  Champagne  à celle  de  France. 

1 6.  Louis,lcur  fils,fut  Roy  de  Nauarre  l’an  13  05. puis  de  France  l’an  13 13.' 
ce  fût  noflre  Roy  Louïs  1 o.  dic’Hutin. 

17.  lean,  fon  fils  pofthume, fût  Roy  de  France  Se  de  Nauarre  feulement 
hui£bioursrani3i3. 


Q_Q.q  q ij 
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iS.  Icannci.deccnom.filleduRoyLouïs&rceurdu  petit  Ican, 
RoinedcNauarrcaprcs  la  monde  fon  frété  l’an  iji;.  & à caufe  d'clle  fût 
Roy  fon  mari  Philippe  Comte  d'Eureux,  Prince  du  fangj  fictinfl  lacou- 
ronne  de  Nauarre  transférée  par  femmeà  la  raaifon  d’Eureux. 

1 9.  Charles,  rilsde  Hhilippcsd’Eureux&  de  leannede  France, fut  Roy 
d c Nauarre  apres  l'on  perc  l’an  1 j 49. 

10.  Charles i. fon Hls,fùt Roy  deNauanel’an i}t6. 

11.  BlaiKhc  2.  de  ce  nom,  hile  de  Charles  i.  fut  RoinedcNauarre  l’an 
i4i5.&àcauicd'cllclcan  r.deccnom,fon  mary.qui  effoicRoy  d'Ana- 
gon  « Si  ainfi  la  couronne deNauane  transférée  de  la  imifbn  d’Eureux  à 
celle  d’Arragon. 

1 Z . Charles  ).  de  ce  nom,  Hls  du  Roy  d’Arragon  & de  la  Roine  de  Na- 
uarre, fut  Roy  de  Nauarte  l’an  144a.  & mourut  fans  en  fans. 

2.;.  Blanche  ;.  decenom,focuraifnecdc  Charles  parla  mort  fut  Roi- 
ne de  Nauarre  l’a«  1 4 £ 1.  & à caufe  d'elle  fon  mari  Henry  4.  Roy  de  Caftil- 
le,  laquelle  eflant  morte  fans  enfans,  la  couronne  de  Nauarre  fut  transfé- 
rée à la  Maifon  de  Foix. 

24.  Elconor,focur  pùifnecduRoyCharlesj.  fut  par  lamort  de  fon  frè- 
re &fceur  Roine  de  Nauarre  l’an  i4$4.&  à caufe  d’elle  fon  mariGaflon, 
Comte  de  Foix  & de  Bigorrc,Prince  de  Beam,  hls  de  lean,qui  fut  hlsd’Ar- 
chambault  deGraily, Capul  deBuch,&d’llàbelle,hcriticrcdcsCamtcz 
de  Foix,Bigorre,&  Principauté  de  Béarn. 

Gallon  2.  qui  mourut  deuant  fbn  pete  & ne  fut  point  Roy.- 

2 5.  François  Phosbus,  hls  de  Gahon  2.  fut  apresfon  ay  eul  Roy  de  Na^ 
uarre  l’an  1 479-qui  mourut  fans  enfans. 

z6.  Catherine,  feeur  de  François,  par  lamortdefonfrere  fiitRoinedc 
Nauarre  l'an  14g;.  &àcaufed'ellcfonmarifùc  Roy,qui  eftoitlean,  Sire 
d'Albret , Comte  de  Dreux , de  Gauré , de  Pon  tliieure,  Sc  de  Perigorr,  Vi- 
comte de  Limoges  & de  T artas,  hls  d'Alain,  qui  fut  hls  de  (ean,  qui  fut  hls 
de  C harlcs , Conncifablc  de  France , qui  fut  hls  d'Arnaud  d’ Aman  jeu , qui 
futhls  de  Bernard, &Sired’Albret,&  VicomtedcTartas,quifùthls  d’A- 
manju,quifuthlsd’vn  autreAmanju,qui  fut  hls  encores  d’Amanju  pre- 
mier de  ce  nom,  qui  eftoit  Sire  d’Albret  l’anixoo.  luiuant  Surira  aux  An- 
nales d’Arragon  i furlefqucls  Ican  d'Albret  fcCatherinede  Nauarre,  Fer- 
dinand 2. de  ce  nom,qui  clloit  Royd’Arragon,cnuahitleRoiaume  deNa- 
uarrel’an  i;i 2. lequel  il  laiiraàfcsuicceflcursquilcdchicnnentencoresau- 
iourd’huy  ; & ahnque  Ion  voye  à l’œil  les  Rois  légitimes  du  Roiaume  de 
Nauarrc,&  les  détenteurs d'iccluy,  il  faut  voir  la  généalogie  fuiuantc. 


r 
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tiOrS  LEGtTl2iÆ5^ 
K4Uârrt. 


Kors  DETMHTEy^S 

ilm  Jf 

"Hmérrté 


x6.  CatherineécIeand’A1bret,marlci  (parlamortdo 
Frençoiv  Phabus,  Roy^  dcNauarce,  frere  deCachcfUic)  . 
fucenc  Rnis  de  Nauarrc  1 an  i^8j.  Oc  tu  futenc  tpoliez  par  . 
Ferdinand  » Roy  d'Arrxgon  , l'an  15. & tellement  que 
leanâ:  Catherine  nen  laiireccnc  que  le  nom  à leurs  en- 
fans , qui  bircnc 

- 


17.  Henry  & de  ce  nom 
fat  Roy  de  Nauarre  aptes 
(bnperc  l'an  i|i7*  Oc  elpou- 
fl  Marguerite  de  France, 
61le  du  Roy  François  pre* 
nsiec , Oci  caufe  d'elle  fut 
Conte  d’Armagnac. 

iS.  leanncj.decenom, 
foc  Roine  de  Nauarre  l’an 
v;n*  ^ Monfet- 

gneur  Antoine  de  Bourbon, 
DacdeVendormc,n>QCDa« 
lyiCofutaulERoy. 


ly.  Henry  j.de  Nauarre  le 
4. de  Fcice,  fut  Roy  de  Na- 
uarreran  ijyi.  qui  erpoulâ 
Marguerite  de  FrSce  fille  da 
Roy  Henry  a.  Pois  eilit  loy 
meime  Roy  d-  Franee  l'an 
t5Sy.ayanrUilIc  Margueri- 
te , il  efpaura  en  recondes 
nqpcet  la  grande  êc  iimaii 
alfnloUee  M j*’«  de  Mcdi- 
eis,  Royne-Mete*l«  Roy. 

r 

}o.  Lo’.iyt  t.  de  Nanar- 
re&  tÿ.dc Fiance, alcgiti- 
mement  fuccedé  ai  x deux 
Couronnes  de  France  & de 
Naoarrcl'anidto  qniaef- 
poule  U très  fage  Oc  ver- 
caeule  Infante  Anne  d'ET- 
pagne  «filledu  Roy  Catho- 
lique Philippe 


Ifabeau  fille  du  Roy 
Ican  le  de  la  Royne 
Catherine  , fot  femme 
de  Rend  Vifeomte  de 
Rohan  , ÔC  de  leur  ma- 
riage nalqaic 

Rene  dcuxielme  de  ce 
nom,  Vifeomee  de  Ro- 
han , qui  elpoufa  Catheri- 
nede  Parchenay  ou  de  Lu* 
finhan  , liluc  de  la  ra- 
ce Royale  des  Lufinbaoa 
Rois  de  Cypre. 
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ly.  FerdinàHd'R«y^d*AffW 
gon , oui  foc  le  premier  qw 
vlurpa  le  Royaume  de  Nauat* 
re  l'an  1 ) 1 s. 


al.  leanne  Royne  des  Eipt- 
gnes  , & auec  elle  le  Roy  Ibn 
snary  Philippes  d'AulUich«» 
fils  de  l*Rmpeieur  Maximi* 
miliaa. 


X9-  Charles  dit  le  Quint  9 
Empereur  le  Roy  des 
gnci. 


;o.  Philippes  a.  de  ceno^ 
Roy  des  Elpagncs. 


tt.  Philippes  3.  de  ce  nom» 
Roy  des  E/pagnes,  le  beau-per» 
denoHreRoy  Louis  i|. 


3t.  Philippe  4.  doublement 
beau-frere  denoRreRoy,poA 
fede  aujourd'hui  rvlurpatioi) 
faite  par  le  faidtt  Ferdùund. 


Et  voila  tout  ce  qui  fe  peut  dire  fuccintemen  t de  tous  les  Rois  de  Nauar- 
re depuis  I nnigo  qui  en  hit  le  premier  lufques  aux  deux  Rois,  le  très-  Chre- 
ftien  6c  le  Catholique  qui  le  polTcdcnt  de  nom  ôc  de  faiiît. 

Quant  au  Royaume  de  Pologne,  que  nous  auons  marque'  en  ce  Siècle  à PoIojnÇ 
l'an  de  Grâce  965.  c’eft  parce  qu’en  cette  année  feulement  commença  le 
vray  ordre  de  leurs  Rois.  Mais  pour  l’origine  de  ce  peuple  ôc  des  Ducs  ô{ 

Rois  qui  les  ont  gouuerncrdeuant  ce  temps,  & apres,  il  faut  voir  ce  que 
nous  en  auons  dLfiaefcritfui  le  Siçcle  4g.  & ainfl  nousfiniions  nos  dif- 
cours  fut  le  y X,  Siècle. 


“j 


790 


CHRONOLOGIE 


SIECLE  LUI.  DV  MONDE., 

Et  U XL  de  la  Grâce.  , 

CÇ  cinquante  & troifleGne  Siècle  du  Monde  . qui  fe  voit  en  la 
page  de  nolhe  (àlnâe  Chronologie , eft  compolé  de  fepe  colomnes 
comme  le  precedent. 

La  prcmierecolomne  contient  lalùite  fuccclllue  deaannees  duMonde. 
dcpuisrancinqmildeuxccnsvniurqucià  l'au  ijoo.  le  tout  inclus. 

La  fécondé  contient  la  fuite  fucceiCuc  des  années  de  nos  preuues.qui 
(ont  les  ans  de  la  Gracc,depuis  lo  oi.iufquu ^ 1 1 o o.  le  toi^t  auliliaclus. 

P E S. 


La  troi{te(me  a deux  bords , & nous  fait  voir  les  Efcriuains  (àaea  & 
Içs  Chefi  vifibles  de  l’Eglife , qui  ont  vefeu  au  prefent  Siècle.  V oicy 
les  fouuerains  Pontifes. 

147.  i B A N 17.  furnommé  S 1 c c 0 , & mal  appelléparaucunsiS.  & 
pr  Platine  19.  fut  fait  Pape  pat  la  faûion  des  Comtes  de  Tufcanelle.ae 
gouuemacinq  mois  3c  quelques  iouts , 6c  mourut  le  dernier  d’Oûobre. 
Onditquedcfon  temps  l’eflcdlion  des  Papes  fût  oftec  au  peuple, 8c  remi- 
&au  fcul  Clergé  Romain.  On  ditaudtque  ce  fut  ce  Pape  qui  confirma  la 
fefte  des  Morts  ,in(bcuee  premièrement  par  Odilon  Aobe  cinquicfme  do 
Cluny. 

14S.  Ieah  ig.oufelonaucunslçaniÿ.  Romain, appeliéFalânus ou 
Fanairus,vnitparfadoâhnel'£glifedescrecsàlaRomaiae,  8c  fut  Pape 
iufques  à l'an  mil  neuf. 

I49.  Sbk.ce  4.  auparauantappellé  Pierre,  Euefqued'Albe, ou  félon 
Dithmar  appelle  Bouc  ne  de  porc , eflant  fait  Pape,  changea  de  nom, ou 

Î>our  lerefpeéf  qu’il  portoitàfàinéf  Pierre,ouàcaufedc  la  düFormité  de 
bn  nom.  Il  cfloit  Romain , fils  de  Martin , 8c  gouuerna  deux  ans  neuf 
moisdouzeiqurs, 8c  moumtl'an  mil  douze. 

150.  Benoist  8.  auparauant  Euefque  de  Port,  Romain , 8c  frère 
d’Alberic  Comte  deTufcaneIle,ain(lédcion  fi-ere,fùt  fait  pape,  8c  gou* 
Berna  ou  vnze  ans  douze  iours , ou  douze  ans  entiers.  Au  commencement 
ilfùtchafledeRomeparcregoirefbn  Antipape, 8c  la  mefmc  annee  fiit 
reftabli  par  Henry  Roy  de  Germanie , qui  auec  armée  allaà  Rome  auec  la 
Roineufemme,appellee  Chuneguncle,  8c  l’an  mil  quatorze  yfutauec 
elle  couronné  Empereur  parcePape,quiIuy  donna  cette  pomme  d'orauce 
vne  croix  dcITus , laquelle  depuis  fe  peint  ordinairement  aux  mains  des 
Empereurs.  Laracfmeanneela villeae  Luneayanteftéprifeparles  Sarra- 
fins,  le  Pape  la  recouura , ayant  fitit  desfàirc  tous  les  Sarrafins , 8c  fait 
trcacherla  teOc  à Icut  Roine.  Il  fit  aii/fi  la  guerre  aux  çrcts  qui  occut 
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poicntla  Poiiillc!  alla  en  Allemagne  l'an  mil  dtxncuf,&  fût  par  deuo- 
cion  au  Mont- Caflitt  auec  l' Empereur  i puis mpurut  le  vingt- fixiefinc  Fç- 
urier,  l'an  mil  vingt-quatre. 

19.  Grégoire  ^nti-Pdge,  chef  du  dixueufefwe  fchifme. 

151.  Iean  19.  fîi^dc  Grégoire  Comte  de  Tufcanelle , & frère  du 
fufdit  Pape  Benoilf  8.  fut  à force  d'argent  fait  Papei  & gouuerna  huiâ- 
ansfept  mois  quelques  iours.  IlquittalcPapat,audirede  Damian,pour 
fe  &ire  Moine  , & pleurer  là  fymonie  -,  puis  derechef  fut  legitimcmenc 
edeu.  Et  l'Empereur  Henry  edant  mort,  Conrad, petit-fils  de  l'Empe- 
reur Othon , luy  fucceda,&  fut  à Rome  l'an  mil  vingt-fept,  où  il  fur 
couronné  le  iour  de  Palques.  ht  finalement  le  Pape  ileceda  au  com- 
mencement de  Nouembrç  l'an  mil  trente-deux, & vaqua  le  Siège  deux 
fours. 

ift.  Ben  O isT  9. ou  Theophilaéfe,  nepucu  du  defunâ  Pape,  Sc 
filsd'Alberic, Comte deTurcanelle,aagéleulemeat  fau  diredeGIabcr) 
de  dix  ou  douze  ans,  fûtefleu  Eapeau  moyen  desgrands  trefots,auec  lef- 
quelsfon  pereachepta  les  voix  & liilfrages.  Il  gouuerna  douze  ou  treize 
ou  quatorze  ans,  grandement  adonne  aux  femmes.  Il  canonifa  fiùnéh 
Simeon  Arménien  : fût  l'an  10^7.3  Cremone  vers  l'Empereur  Conrad, 
quiraRnced'apresvintauecIuyiulquesàRomc,pourell:eindre  la  tyran- 
niede  Pandolphe Prince  de Capoüe.  Lan  1039.  il  receutlesplaintesdes 
Folonois  contre  Brezetiflaus  Duc  de  Bohcme,qui  auoic  pille  l'Eglifcde 
Gnefiie , & fit  citerlcdit  Duc  pour  leur  faire  iuflice.Et  l'an  1 04 1.  àla  prière  ) 
des  polonois , il  permit  à Cazimir , nepueu  de  Boleflaus  le  Grand,  premier 
Rot  de  Pologne,  de  forcir  du  Monallere  de  Cluny  ,ou  il  s*edoic  rendu 
Religieux (ousl'AbbéOdilon, afin dcfiiccederauRoiaume  & fe  maricr.- 
&l'ao  1044.  àcauièdefesdelbauches&infolencesil  lûtchafledeRome, 
&IeanEuefquedeSauynemisçnfàplace,quipcitIc  nom  de  Silueffrcj. 
Maisà  peine  euc-il  occupé  le  Siégé  quarante-neuf  iours  outrpis  mois  au 
plusque BenoifUechaffa,ain(lederes  parencs,&  fulmina  fenrence  d'a- 
aathemeconcre  luy, maisSyluelfre  pour  cela  ne  quitta  pasRome,  Sc  peu 
de  temps  apres  Benoitl  vendiclçpapacàlean  Arenipreihe,  & fe  retira  eta 
fk  mailbn  paternelle  pour  y mieux  exercer  fes  cupidirez.  Et  cfi  ce  Iean  ap- 
pelle  Grarian  par  quelques  vnsimais  à peine  euc-il  deliuré  la  fômmc  k 
Benoift, qu'il tcuintàRome, 8c ficle Pape  comme auparauant :8c  ainfiil 
y eut  en  mefmc  temps  trois  papes, qui  diuifcrent  entr'cuxles  reuenus,8c 
cfbblircnt  leurs  demeures  , l'vn  à iàinâ  "ierre,  l'autre  à (âinéfe  Marie 
Majeur, 8c  BenoillauLateran:lcfquels  à force  d'argent  quicterenc  tous 
trois  le  papat  par  la  perfuafion  d'vn  prelhc  appelle  c;racian , qui  fût  eilcu 
pape  par  les  Citoyens. 

lo.  Sylueflref.  &-  te4n  zo.  einti-P opes yO" chefi du zQ.  fchifme. 

15;.  GrecOiRB  6.  auparauant  appelle  cracian  predre , fôudaiu 
qu'il  eut  perfuadé  aux  trois  papes  de  ciuitter  leurs  prétentions,  fût  luy- 
mefme  efleu  pape  , 8c  le  fût  vn  an  fept  mois  vingt-vn  iouc , durant 
lequel  temps  il  s'aida  des  clefs  8c  de  l’efpçe  contre  tous  ceux  qui  polTc^ 

Q.Qjiq  iiij 
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doicnt  iniuftcmenc  le  bien  de  l'Eglifc , mais  l'an  mil  c^uarante-dx 
l’Empereur  Henry  troifiefmc  tftaiit  arriiic  en  Italie,  ht  tenir  va 
Sinode  à Sutry,  où  non  feulement  les  trois  Papes  furent  déclarez  illégiti- 
mes, roaisaulït  celui  Cl  depofé,  qui  de  bon  grc  quitta  le  Siège  pour  ache- 
uer  Tes  iours  en  exil. 

154.  Clbmbnt  i.  auparauant  appelle  Suidger , natif  de  Saxe, 
Euefque  de  Bamberg,  fut  cleu  ”ape  apres  la  depoliiion  de  Grégoire  6. 
6c  ce  par  rautliorité  dudit  Henri  Roi  de  Germanie , lequel  foudain  il  cou- 
ronna Empereur  aucc  (à  femme  Agnez  ; & en  Icui  prefence  au  com- 
mencement de  l’an  mil  quarante  fept  il  fit  tenir  vn  Concile  contre  les 
Symoniaques , puis  s’en  alla  en  A llemagne  aucc  l'Empercur,où  il  mourut 
leS.iourclOÂobtcdcladite  annce,3c  Bcnoill  9.  s’cmçaia  derechef  du 
Fapat.fic  le  tint  pour  la  quatrième  foispresde  huidf  mois,a  ce  que  ditLeon 
d’Ofliecnfa  Chrorjiquc. 

155.  D A M AS  E 1.  auparauant  appelle  Popon , Euefque  de  Brexe,' 
natif  de  Bauitre,  fut  par  l’Empereur  Henri  troificfme  enuoyé  à Rome 
pour  cflre pape,  &à  facohfcctation  fùtappcilé  Uamafe,maisil  negou- 
uerna  que  trente-cinq  iours  , au  bouc  defqucis  il  mourut  empoilbnné, 
au  dire  de  Bennon , par  Benoifl  ncuficfmc  , lequel  pour  la  cinquicfmc 
fois  occupa  le  iàin£t  Siège  durant  fix  mois,  continuant  fes  infolcnccsâc 
deibauehes. 

S.  Lbon  neufiefme  dccenom.  Il cfloit auparauant  Euefque 
dcToul,&  s’appJloit  Bruno,  fils  du  Comte  Hugues  Sc  de  Hciluide  ou 
Hauoife,  & cfloit  coufîn  defEmpereur  ( onrad , 8c  fut  choiG  par  l’Em- 
pereur Henry  pour  eftre  pape  , 8c  th  if  r Benoift  à iamais  L’an  rail 
Vingt  (ixilfutfiittucfqucdcToiil,  8c  dans  Vormcsil  fut  choifi  pour 
eflrc  Pape  ;ce  qu'il  tefùfa  par  véritable  humilité  , 8c  en  fin  l'accepta,  à 
condition  que  tous  les  Romains  en  lcroienc  d'accord  aucc  le  Clergé; 
puisayanccclebrclafcficdeNocl  en  fon  Eucli.hé,il  palfa  par  la  France; 
& s’eftant  arrefte  à Cluny  , Hildebrand  qui  en  cftoit  Prieur  , qui  le  re- 

[irit  conllamment  de  ce  qu'il  auoit  accepté  le  Pontificat  d’vnc  main 
aïque;  fi  que  ayant  dcfpoiiillé  la  pourpre  , il  alla  en  l’cicrin  à Rome, 
menant  quant  8c  luy  Hildebrand  , où  Bruno  fut  dieu  Pape  -,  Si  aind 
l'Eglifc  reprit  aucunement  fon  authonté  en  l'élcâion  des  Papes.  Et 
ainuduconfentcmcnc  de  tous  il  fut  intronifé  le  premier  Dimanche  de 
Carcfmc  , qui  efeheut  au  douzicfme  de  Feburier  de  l'an  mil  quarante- 
neuf.  Et  apres  auoir  faiâ  quelques  voyages  de  dcuocion  au  Mont- 
Gargan  ScauMont-Callin,  il  tint  vn  Concile, où  il  condamna  l’hcre- 
&c  des  Symoniaques,  puis  en  tint  vn  autre  à Pauie,  8c  de  là  s’achemi- 
na en  Allemagne  , 8c  fut  à Cologne  , où  il  fit  Chancelier  du  fainél 
Siege  l’Archcucfque  de  Cologne  , 8c  fes  fucccfTcurs  apres  luy.  De  là 
il  alla  à Toul  fon  Eglife , puis  à Rheims , où  l’Abbé  de  (ainiA  Rcmy 
de  Rheims , appelle  Herimar , luy  alla  audeuant  ; 8c  là  il  confacra 
vne  nouuclle  Eglife , que  l’Abbé  'auoit  fait  ballir,  8c  y célébra  vn  Conci- 
le,où  plulieurs  grands  Prélats  (è  crouuerent,tant  contre  les  Symoniaques, 

que 
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qac  contre  les  moeurs  dcpraùccs  des  Eccicfiadiqucs  & autres,  où  il  y eue 
quelques Euefqucs  & Abbez  depofez  de  leurs  charges  ; puis  ayant  baifé 
touslesRcligieux  de  S.  Rcmien  plein  Chapitre, s'en  aIIa,pa(Ta  pat  Mets, 
puisa  Mayence,  où  il  dntvn  autre  Concile  en  prcfence  de  l’Empereuti  do 
làilfùt  à AixIaChapcIle.où  il  guérit  vn  demoniaquci  puis  trauetfant  la 
Bauiere,  il  alla  celebrer  la  fefte  de  Noël  à V eronne , & ainC  fut  de  retour  à 
Rome  au  commencement  de  l'an  1050.  où  ayant  peu  rejournë  alla  à la 
Poüillepour  y pacifiet  les  habitant  du  païsauecles  Normans,queles  Prin- 
ces du  Roiaume  auoient  de  long  temps  reccus  pour  les  fecourir  & deiFen* 
drecontre  les  nations  eflrangercs.  Il  tint  vn  Sinode  à Siponto,  où  les  er- 
reurs de  Berangairc.Archidiacrcd'Angers,  fùtentcôdamnecs.commeaufli 
le  liure  de  l'Eucharilbe  de  lean  Lefeot.  Puis  eftant  de  retour  à Rome  l'an 
1051.  ycanonifa  S.Gcrard,autresfois  EucfquedeToul,àccadmone(lé  pat 
reuelacion  diuine.  Il  fit  vnautre  voyage  en  Allemagne,  où  il  ht  plufieurs 
aëtionÿvcrtucufes;  il  y en  fît  encores  vntroifterme,pour  tafeherde  faire 
la  paix  entre  l’Empereur  Henry  & André  Roy  de  Hongrie:  Si  eftant  de 
retour  voulut  tenir  vnSinodcàMantouë,  mais  il  nelepeuRparlestumjù- 
tes  excitez  par  certains  attitrcz  pat  quelques  Prélats  qui  apprehendoient 
la  rigueurde  Tes  iugemens.  Ayant  eu  quelque  fccours  del'Empercur,il  vou- 
lut par  armes  oflet  aux  Normans  ce  qu’ils  auoient  conquis  dans  la  Poüille, 
mais  ilfùtvaincu  &faiclcurprifonnicr,audiccdcHcrmannus  &de  Leon 
d'0(be,quicraittenc  alfczmal  les  Normans;  mais  Vibert,  qui  les  traitte 
cncores  plus  mal  ne  demeure  d'accord  de  cet  emprifonnement,  ains  qu’ils 
luy  demandèrent  pardon, &qu*ilsleramenerentiurquesà  Beneuent.  L'an 
io;4.il  enuoya  (es Légats  à l'Empereur  de  Conftantinople  Conflantin 
Monomacus,pour  tafeherde  reconcilier  les  Patriarches  de  Conùantino-. 
pie  & de  Bulgarie  àl'Eglife,maiseuzy  ayans  refuij furent  excommuniez 
parlefdits Légats:  &auant qu'ils fu(rcncderctour,e(lant  tombé  malade 
dansBencucnc,futconduitàCapouë  par  le  Comte Honh-oy,Nprmand, 
&de  là  fe  ht  porter  à Romc,oùil  mourut  fainiRcmcnt  le  19.  A uriU’an  1054. 
apresauoirgouuernérEglifccinqansdeux  mois  huiâ  iours.  Et  l'Eglifc 
l'a  mis  au  nombre  des  Sainâs , & u fehe  foiemnifee  au  iour  de  Ton  trelpas. 
llhtpluheursEpiftres.  Le  Siégé  vaqua  vn  an  ou  vnze  mois  vingt-quatre 
iours, durant  lequel  temps  senoift  ÿ.aflîflé  de  Tes  parens  Comtes  de  Tuf- 
cancllc,  troubla  derechef  l'Eglifc. 

157.  V iCTOK.z.auparauantappellcGebehard,Euc(qucd'Ai(l,Com* 
te  de  Cabbe,  his  d'Arduigus,&parcntde  l'Empereur  Henry  3.  fùtchoifs 
pour  elîrc  Papepar  Hùdcbrand, Sous- Diacre  de  Rome  Si  Chef  des  Légats 
enuoyez  àrEmpcrcurdclapartdesRomainspourluydemandervn  Pape, 
&lcsdcliurer  de  Benoifl  9.  quihir  ces  entrefaites  mourut;  & Gebeliard 
c(fantarriucàRomeranio35.y  futfâcrc&appelléViâori.  lltint  quel- 
ques Conciles,&  enuoya  H ildebrand  fon  Légat  en  Francc,qui  en  plein  Si- 
node tenu  3 Lyon  depofa  fixEuefqucs,  Scellant  àTours  ht  abjurer  à Bc-^ 
rangaire  fon  herefic.  Cependant  le  Pape  courut  fortune  d'eflre  empoifon- 
néparvn  Sous-Diacre, qui  mit  dupoifoncj^sfoaCalicecomme  il  cele- 
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broicla  Me(Tc,cequifùcmiraculcurcmencdefcouuert.  llalkien Alletnagne 
l'aa  io$6.  Oc  le  5.  Oâobre  l’Empereur  Hemy  f.  tendit  l’cfpric  entre  les 
maiiudc  fa  Sainâetc, apres  luyauoirtccotmtiand^  &n  Als  aagédcquartc 
ou  cinq  ans,  dcfu  Roy  des  Romains.  Le  Pape  reuiDtàRotaeTanro57.  y 
excoiumutua  T ralimond , ComtcTheatin , puis  luy  donna  l’ablbludan. 
Mais  d'aillcursparccquelesMoincsdu  Mont^Callin, apres  laroort  de  leur 
Abbd  Riclicr,auoient  elleulûiuaac  IcursreglesPienepooiAbbé.fantle 
communiquer  au  Pape,i;  le  ctouua  fi  mauuais  queapres  plulieurs  proccdu* 
rcsil  y cnuoyalcCatdiiulHumbctc,  qui  depoGiPicne,  Sc  les  Religieoz 
elleifrcnc  Fridcric^ui  (uemenéau  Pape  pour  cftrelâaé, lequel  déplus  le  fit 
Cardinal)  3c  efiiiirdeucau  malade  dansFiatcnce,y  mourut  le  18.  luillet 
l'an  iO]7.aprc$auoirgouuerncdcux ans  crois  mois  quatorze  iours,&  fut  le 
Siège  vaquant iurqu'au  x.iourd'Amil. 

158.  Estien  NE  co.  Cefuc l'Abbé  nouucaudu Mont-Cafiin,Fride' 
rie,  fils  de  Gozzelon  Duc  de  Lorraine, fait  Cardinal,  Archidiacre, Chance- 
licr&sibliocecaire'dulâinét  Siégé  pat  le  Pape  Leon  9.  & retournant  delà 
légation  de  Conlfancinoples'clloit  rendu  Moine  de  l'AbbaycduMont- 
CalIin,od  ayant  elfe  ellcu  Abbéilfiitlàcrc&crec  Cardinal  parViéfor  1. 
& luy  mort  fut  cree  Pape  auiourdeS.Eflicnnc  Pape, icaulcdeqaqy  il  fut 
appelle  Eilicnncio.ouiclon aucuns 9.  lequel  tint  pluficuts  Sinodes  pour 
olf  et  les  mariages  des  C lercs  3c  des  Prelhcs , 3c  les  replacions  des  parens. 
11  lut  l'ats  i«]g.  à Ion  Abbaye  du  Mont  CalIin,ou  il  ncellire  Didier  Abbéà 
fa  place.  blûntdetetoutàRome,  il  ordonna  fes  Légats  pour  enuoyerà 
Conlbmtinople,3c  eut  quel  que  deflein  de  faire  Empereur  Ion  fixrc  le  Duc 
Godefroy:  maisil mourut  à Florence  le  vingt-huiâiefine  Audi  l'an  mil 
cinquante  liuid. 

XI.0U159.  llAK,  Euef^ut  de  Je  Gujf,pMtnt des 

Comité  de  l'ufcuneütf  fut  4fres  la  mort  dtt fitinne , moyenaaiit  argent 
CT  par  violence  fait  Eapepar  le  fiippurt  de  Ùregoire  Comte  Je  Galerie, 
On  furnommoit  te  I ean,  M intiiu,  ou  félon  aucuns  Zenon  | efant 

fait  Pape  il  print  le  nom  de  Benoiji  i o.  Ad  au  à luy  s'oppoferent  Da- 
mian,nouueau  CarJinal,ey  les  autres  Qtrdinanx  : tellement  efueU  plue- 
part  des  Autheurt  le  mettent  au  rang  des  ,^ntipapes , (y  le  font  {hef 
du  2,1.  fchifme.  Il  occupaneantmotns  le  ftùnil Siégé  le  refit  de  l'annte 
• 1*0)8.  O nu frim  le  fait  Pape. 

t)9.  Nicolas  1.  auparauanc Gérard  Euéfque  de  Florence,  Bour- 
guignon d'origine  fie  Citoyen  de  Florence,  fut  légitimement  efleu  Pape 
cotte  Beiioill  10.  qui  fe  vint  iecccraux  piedsdefàSainélccé  3c  luy  demâdcr 
pardon,  lequel  il  oncint  priucdu  Sacerdoce.  Berangaire  fût  derechef  cité 
en  plein  Concile,  où  dcnouucau  il  abjura  ronhcrelie  touchant  le  fainéf 
Sacrement  de  l'Autel.  Il  reccutàGrac  IcsNormansd'Italic,  fie  leur  ofla 
l'excommunication  de  Tes  prcdecefTcuts  i fie  au  dire  de  Leon  d’O  IHc  il  con- 
firmaà  fli.hard  la  Principaucéde  Capouë,fic  à Robert, dit  Guifcard.la  Du- 
ché de  Calabre.de  la  Pou'rUe  fie  de  Sicile,  fie  fcfcruic  d eux  pour  dcflruirc  les 
places  de  Getard , Comte  de  Galede , fie  des  autres  Seigneurs  voifins , qui 

auoienc 


DE  LA  PEYRE,  sa, 795 

aaoicnt  fl fouucnt  troublé  I es cflcâlons des  Papes:  puis  mourutàFloren- 
ccrurUfindumoisdcluin  l'autnil  foixantc  vn,  & fut  vaquant  le  Siège 
trois  mois. 

i6o.  Alexandre  X.  auparauant Anfelmc Euefque de Luqucs,fiit 
cfleu  par  les  Cardinaux  & les  Romains  le  premier  d'Oâobte  l’an  mil  foi- 
xanto-vn,  fans  en  aduertir  le  Roy  de  Germanie  oudes  RomainsHcnry  4. 
dequoy  l’Impcratricc  Agnes  Gimere,ofFencce,  & fonChanedier  Gui^rr, 
ou  Cumbert,  firent  eflirent  vn  autre  Pape,  à f^uoir  Cadalus , ou  Cadolus, 
Euefque  de  Patme,le  vingt-huiéhefme  iour  du  mefmc  O ûobre,  lequel  au 
licud’obtemperer  aux  lettres  admonitoires  du  Cardinal  Damian,  qui  luy 
confcilloicnt  de  fc  defpartir  de  cette  dignitc.comme  à luy  non  doimce  Icgi-  ' 
timement;  il  ioUafi  bien  (bnpcrionnagc,roufFrant  toutes  defbauchcs  au 
Clergé, &femant  en  abondance  fonargcncàRome,  que  ce  fût  àAlexan- 
dteà  s’cnfuïtauec*les  autres  Cardinaux.  Or  eftoit  Alexandre  fils  d’An&lme 
de  Radagio,Milanois,qui  cedant  à la  force  laiÜàartiuer  Cadolusàmain  ar- 
mée deuant  Rome  l'an  mil  foixante-deux  au  mois  d’Auril,  d’où  il  fut  hon- 
teufement  chafTé  pat  Godefroy,Duc  ou  Marquis  de  Tofcane,&  s’en  cftant 
fùy  à Parme,  il  fut  condamné  pat  IcSinode  que  Alexandre  tint  à Rome; 
auquel  Concile  fc  trouva  fainûHugues,  Abbédc'Cluny,  pour  fc  plaindre 
de  ce  que  tout  fon  Conuentauoit  cité  excommunié  parl’EucfquedeMaC- 
con,qui  fut  la  caufe  que  le  Pape  enuoya  en  France  le  Cardinal  Damian, od 
ilarriua  l’an  mil  foixantc-trois,&  yrcrmina  l’af&ircàrauanragede  l'Ab- 
bé i fiteependant  l’Impcratrice  Agnes  fc  tendit  Rdigieufcà  Rome.  Et  fou^ 
dain  que  Damian  fut  retourné  de  France,  il  lercnOoya  à Florence,  à caufe 
de  la  difeorde  arriuee  entre  le  Clergé  de  Florence  8:  le  peuple.  Pour  Picne, 
leur  Euefque,accule  de  limonie  8c  heicfie  par  Ican  Gualbettrmais  Damian 
n’yaduançagucres, 8c  fut  la  difputeremileauSinode  deuant  le  Pape,  où 
deux  Moines  enuoyez  de  la  part  de  Gualbert  fouftindrent  l'acculâcion , 8c 
s’ofFiircnt  à la  prtuuc  du  feu, mais  le  Pape  ne  les  y voulut  pour  lors  rcceuoir  ; 

& eux  ne  bilfansdc  poutfuiure,cnfin  par  le  Clergé  Florcntin,8c  parl'Euef- 
que  melines.  l' vn defdits  Moines , appellé  Pierre , fut  reccu  à l’examen  du 
feuùcquelpallâprvngrandfeufànsancunclcziondcfon corps ny  de  Tes 
veftemens,  donc  il  fut  appellé  /garer , 8c  en  fut  &it  Euefque  d’ Albc  8c  créé 
Cardinal, 8c  l’Euefque  de  Florence  depofé.  Et  le  Pape  citant  pt  les  fehif- 
matiquctaccuféaumdc(imonie,ilconuoquavnConcjlcpouc  s’y  purger, 

8c  Godefroy  DucdcTofcaneluy  preltalàville  de  Mancouc  pour  le  tenir, 
oùle  Roy  Héry  d’Allemagne  enuoya  l’Euefque  de  Cologne,8c  li  fût  cofic- 
mérclleâiond'AlcxâdrcVan  mil  foixame- quatre.  Et  neanemoins  l’an  mil 
foixante-cinq,  Cadolusalllltédcquclquesgensde  guerre,  entra  nuiébm- 
ment  à Rome,  où  il  fut  afiiegé  aucc  Cincius  fils  du  Gouuemeur , auquel  fi- 
nalement il  paya  ran  çon  pour  (ë  fauucr , 8c  par  là  mort  laillà  le  Pontificat 
libre  à Alexandre.  L’an  mil  foixante-  fept  il  enuoya  lès  Légats  à Milan  ; fit 
tenir  en  diuers  lieux  pluHcurs  Conciles,  8c  obligea  par  ferment  plufieurs 
grands  Princcs  àla  deffcncc de l’Eglife  Romaine.Et ayant  aduis que  Hen- 
ry, Roy  d’Allemagne,  vouloir  répudier  la  RoineBertne,  là  femme,  il  luy 
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cnuoya  Oimian  qui  ics  remit  en  bonne  amitié.  Et  par  Tes  Légats  en  Angle, 
terne  depo(àSngand,vfurpaceurde  l'ArchcucfchédeCanterbuTy,comiiit 
auflî  pluficursautrcs  Prélats  en  diuers  endroits, parccquilseftoientlimO' 
niaqueSjtantlafimonie  de  Ton  tempseftoit  commune;  enfin  il  mourut  le 
dixncufiefrac  May  l'an  107]  .apres  auoir  gouuemé  vnze  ans  ilz  mois  vingt- 
Lx  iours. 

tt.  CADALVSjonCADOLVSj  EMtpjue  de  Pdrme,  Ami- 
Pape  ûr  Chef  du  1 1.  fchifme. 

• 16t.  G REC  01  RB  7.  auparauancHildebrand,  Archidiacre  & Cardi- 
nal, natif dcSicne,  ou  Soane  en  laTofcane , fils  de  BcndufiiiTus  des  Com- 
tes de  Perilian  &:  de  Soane,  ou  félon  Baroniusfilsd'vn  Charpentier,  apres 
auoir  diligemment  appris  toutes  les  traditions  ApoRoliques  dedousla  fui- 
te & régné  de  dix  Papes,  fût  efleu  luy  mefine  Pape,  & pr^pc  le  nom  de  Gre- 
goirc7.cnmemoircduPapeGregoitc6.ronmai(lre,&  en  ayant  donné 
aduisà  Henry,  Empereur,il  fût  apprOuuc,&  ainfi confirme'.  11  eniiop  le 
Cardinal  Hugues  Candide,  Légat  en  Efpagne,  pour  y reformer  les  abus 
aux  Eglifes,6c  eferiuit  à diuets  Princes  pour  les  inciter  àdeliurcr  ce  païsdes 
Mamesi  de  mefmes il  cnuoya  Dominique,  Patriarche  de  Venife,  Lcgat 
vers  Michel  Empereur  de  Conflantinople-,  & exhorratous  IcsChrcfticns 
dcié&courircoiiErelcsMaures&Sarrarms;  il  cnuoya auflî  des  Légats  au 
Duc  de  Boheme  V raciflaus,  & fit  luy  mclmc  vn  voyagea  Capouc,  où  il  te- 
ccutIcfenncrrtdefidciitéduPrinccRichard,&làcrca  pluficursEuefques, 
& fit  desdefjjefchcs  tantch  Affrique  qu’en  Angleterre  touchant  là  charge, 
&cn France pouryfairCTeccuoirvnEucfque efleu  par  It Clergé  deMaf- 
con.lequcllcRoyPhilippcnevouloitfouffrircftrereccu.  11  elcriuit  aufll 
aux  Prélats  de  Saxe,  pour  deftourner  les  Saxonsde  la  guerre  qu'ils  vouloiéc 
faire  contre  l'EmpcrcurHcnry  4.ce^ui  fut  fait  l’an  1 074.&  remercia  l’Em- 
percut  decc  qu’il  auoit  fi  bien  rcceu  les  Légats.  1 1 tint  vn  Sinode  à Rome, 
où  entre  autres  Dcaccsilordonna,quefuiuantlesanciens  Canons,que  les 
Hccfliesn’cuflcntpointdpfcmmcs,&qucceuxqui  lesauoient  lesquittaf- 
fcmoufiiflcnt  dégradez  : maisles  AUcmans,auduie  de  Lambert  ,appellc- 
rént  iàdcflûsle  Papcheretique,&  que  s’il  perfeucroit  cncctte ordonnance 
qu'ilsaiinoicnt  mieux  quitter  le  Sacerdoce  que  le  mariage,  & fe  mutinè- 
rent contre  l'Eaefqucdc  Mayence.  En  ce  Sinode  il  excommunia  Robert 
Guifeard,  Duc  des  Nor'man$,parcequ'il  cftoit  entré  hoflilcment  fût  les  ter- 
res del'EglifcauecGilûIphc, Prince  de  Salerne,  qui  mourut  ayant  affitgé 
Naples.  Tl  efenuità quelques  PrclatsdcFranccqu’ilseufrcntà  remonftrer 
au  Roy  Philippe  Tes  iiiiquitcx,&  menaça  de  l’excommunier,  s’il  neretiroic 
famaindclaconfufionriesEglifcsdcfonRoiaumc.  Aflignavn  Sinodeà 
Rome  en  l'an  1 075;  auquel  il  inuita  pluficurs  Prélats,  & en  cita  d’autresdi- 
ucrfcmcntaccufcT;  cependant  il  futforcmaladc,&c(buicrclcuc  de  fama- 
larliccfcrûiitàSalombnRoydeHongric,parccqu’il  auoit  fait  hommage 
d.c.foii  Roiaumcàr£mpcreur,aulicuquec’eftoitvnfief  delà  Majcfté  Apo- 
ftolique.  llefciiuitauihà.Sancc,RoyaArragon,àSucnon  RoydeDanne- 
uurc  ; Sc  au  Concile  afligné  il  excommunia  cinq  hommesde  la  maifon  k 
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famille  du  Roy  des  Allcmans,  & tjue  noftre  Roy  Philippe  demeureroit  ex- 
communié s'ilnedonnoicadcurancedefonamandemcnc;  ilyexcommu- 
nia  aufsi  pluficurs  Prélats,  & fit  renouuctcr  les  confHcucions  contre  les  fi- 
monics&concubinagesdesPrcRrcs.  IlercriuitàGcilà,(|uiauoitvrurpc  la 
Hongrie  fur  Salomon  ; a Bolcflaus  Duc  de  Pologne , 6c  a Demetrius  Roy 
dcRursic,furccc]UcronfiIsvcnancàRome,rauoit  requisde  le  mettre  en 
poirefsion  du  R oiaume  au  nom  de  fainâ  Pierre, & derccenoir  de  luy  le  1er- 
ment  de  fidélité  ; ce  qu’il  auoit  fait,  afin  ( difoit-il  ) que  le  Sainû  deffendift 
eux  & leur  Roiaume.  Il  excommunia  Cincius,  Gouucrneurde  Rome,  qui 
l’irrita  de  telle  f3çon,quclc  iour  de  Noël  cftant  entre  à main  armee  comme 
le  Pape  difoit  la  MclTe,  il  le  print  par  les  cheueux,  le  traifna  hors  de  l’Eglilc,. 
& le  mena  prifonnier  à là  maifon,  d’où  il  fut  retiré  le  lendemain  matin  par 
force  par  les  Romains.  Guibert,Archcuefque  de  Rauéne,fut  aceufé  d’auoic 
efmeu  cettefcdition:mais  Liemarus,  Archcucfquc  de  Bremcn,  qui  cftoit  du 
Confail  de  Henry,  Empereur,  fit  bien  pis:  car  par  vne  alTemblcc  tenue  à 
V vormes,  l’Empereur, prefent  cous  les  Prélats  d’Allemagne,  déclarèrent  le 
Pape  priué&  indigne  du  Pontificat,excepté  cinq  prélats  qui  ne  voulurent 
confentir  cette  condemnationilaquellceftantfignificeau  Pape  le  iour  do- 
uant qu’il  encralf  au  Concile  qu’il  tint  à Rome  l'an  i075.fànss'ellonnetdc. 
rien,il  fit  liteleslcttres  de  fa  depofition,  & en  plein  Concile  excommunia 
le  Roy  Henry,foy  dilàn  t Empcreur,coramcaufsi  l’Archeuefque  de  Mayen- 
ce, & les  Euefqucs  d’ V treéf  & de  Bamberg , & confirma  l’excommunica- 
tion de  beaucoup  d’autres,mcrmcs  quelques  Prélats  François.  Ce  qui  mit 
touterAllcmagneen  tellediuifion,que  Henry  fût  contraint  pat  les  Princes 
& prélats  qui  tenoient  le  parti  de  Gregoire,dc  l’aller  trouuer  à Canufc,&  le 
prerencant  à luy  (ans  ornemens  Royaux , 6c  nuds  pieds , luy  demanda  par- 
don,lcquel  Grégoire  luy  oâroya,6cdifant  la  Melfe  lecommunia  de  fa  pro- 
pre main.  Maiscecccpaixncfut  longue  ;car  les  Prélats  de  Lombardie  qui 
auoientcftéexcommuniez,ôcqui  eux  raefmcsauoient  excommuniélepa- 

fc,voyan$  que  l’Empereur  les  auoit  abandonnez,  ferefolurent  de  luyoftet 
Empirc,6cd’cllicc  Ion  fils,  quoy  que  fort  ieunc;  dequoy  l’Empereur  fut 
tellement  efmeu  qu’il  fc  déclara  derechef  ennemi  du  Pape,  3c  en  gaigiunt 
les  Lombards  il  perdit  la  plus  grand  part  des  Princes  d'Allemagne  qui  te- 
noient le  parti  du  Pape  contre  Henry,  lequel  cafehade  prendre  le  Pape  pri- 
lônniet  ( mais  il  ne  peuif,  6c  les  Princes  de  l’Empire  le  depoferent  6c  efleu- 
rent  à fa  place  Rodolphe  Duc  de  Sueuc,  qu’ils  menèrent  facrer  à Mayencoi 
6c  le  Pape  rie  laillàdc  donner  ordreendiuers  endroits  aux  affaires  qui  de- 
pendpicnt  de  là  charge.  L’an  mil  fcptante-huiél  il  tint  vn  Concile  à Ro- 
me, auquel  il  excommunia  Guibett,  ArcheuefqucdeRauennc,  6c  quel- 
ques autres  Schifmatiques,  6c  les  AmbalTadeurs  deHenry  6c  de  Rodolphe 
y furent.  Il  cxcommuniaaulli  l’Empereut  Nicephore  Botoniates,  quiauoit 
priuéde  l'Empire  dcConlfanrinople  Michel, -parce qu'il  communiquoit 
aueclcs Latins.  Lanmilfeptante-ncuf,ilfitderechefciteràRomeBctan- 
gaire,  Archidiaae  d’Angers,  aage  de  quatre-  vingtsans,  6c  en  prefencc  d’v- 
nc  grande  alTcmblcc  d’Euefqucs  luy  fit  derechef  abjurer  fon  hciclie,  6c 
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confcflct  la  réalité  du  Corps  & du  Sang  de  lelùs-Clitift  à l'Autel  ; & lûrlcs 
plaintes  de  fainél  H ugues  contre  les  Euefqucs  de  Lyon  & de  Mafcon,il  de- 
legua Pierre,  Euefqued'Albc  en  France,  comme  aufll  des  Légats  en  Alle- 
magne, pour  remettre  Henry  à fà  première  obeïllànce  ; à quoy  il  ne  voulut 
confentir,  clleuc  par  fesviéloircs contre  Rodolphe  Ton  com{>ctitcur,àcau- 
fedequoy  l'an  loSo.lc  Pape l'exconunuuia derechef,  6t  confirma  la  cou- 
ronne audit  Rodolphe  : & Henry, par  vn  Concile  qu'il  fit  tenir  en  Italie  à 
Brexe,où  trente  Euefques  fe  trouucrent.fit  depofer  le  Pape  & cllireà  û pla- 
ce G uibert,  Archeucfque  de  Rauenne , aux  pieds  duquel  il  fe  profterna , & 
iuradencreceuoirla  couronne  Impériale  d'autre  que  de  Tes  maint  i Atcela 
t'aitil  s'en  retourna  en  Allemagne,  £e  Guibert  entra  en  italicarmédes  ha- 
bits du  Pontife  fouucrain.  Greggireccpcndantattaqucdetoutcs  pans,fe 
reconcilia auec  lcsNormansd'ltalie,&  par  Robert  Guifeard , Duc  de  la 
Poiiille,donnafccoutsàMichel,EmpcrcurdeConftâtinoplc,lcqueleftanc 
efehappé  du  Cloiflre  dans  lequel  on  [’auoit  mis,  clloit  allé  à Rome  deman- 
der fccours  au  Pape-  Cependant  en  Allemagne  Rodolphe  fût  vaincu  & oc- 
ds  auprès  de  la  riuicted'Elfire  i &:  le  Pape  continuoit  fes  foins  par  tout  le 
Chriitianifmejtantcnfàperfonnequeparres  Légats  i &l'an  lOSi.excbm- 
munia  derechef  Henry,  qui  pour  s’en  venger  relolut  de  mener  vne  armée 
en  ltalie,contrelaquclleGrcgoires'ancuradcsbonnesvolontcz  de  Robat 
GuifcardjOuc  de  la  Poiiille  & de  beaucoup  d'autres  Princes , & excommu- 
nia lourdain,Prince  de  Capouë, parce  qu'il  auoit  violé  la  foy  promife  àl'E- 
glilc  Romaine,&  eut  au  milieu  de  Tes  oppreffions  cette  confblation , d'en- 
tendre la  conuetfion  des  V vifigots  à la  foy  Chrellienne.  Le  Roy  Henry  & 
l'Anti  Papecuibertauecarmeearriuerent  àRomeen  Feurier  l'an  1081. & 
tindrent  la  ville  affiegee  tout  le  long  du  Carefinc  &de  l'Ell^mais  làns  effet, 
à caufe  dequoy  Henri  fe  retira  en  la  Lombardie,laiffant  la  continuation  du 
ficge  à cuibert, lequel  s'efiant  retiré  à Tiuoli,  de  là  exerçoic  beaucoup  de 
cruautezfurles  Romains:  &l'an  iol}.Henryyeftantreucnu,print  la  ville 
Leoninc.autrementappcllélcBourgdelàinéf  Pierre,  & fans  Icconfeil  6c 
volontédel'Eglife  Romaine  fit  indalcr  cuibert  en  la  ChaireApoftoliquc, 
qui  print  le  nom  de  Clement  5.ÔC  pourfuiuit  Henry  fi  bien  fa  viiaoirc,qu'il 
entra  viâorieuxà  Rome,6c  le  Papeferetira  dans  le  Chafleau  SainiR  Ange, 
afsifiédelaplus-partdc  la Noblefic, 6c  le  Roy  s'arrcfiaau  Larcran  iufqucs 
àlafcRede  Pafques,en  laqUelleil  print  des  mainsde  Clement  la  couronne 
Impériale  ; puis  ayant  fortifié  le  mont  Auentin  pout  fa  demeure , com- 
mença d'aflaillit  viuement  le  Pape  : dequoy  Robert,  Duc  de  la  Poiiille, 
auerty.laiffant  Boemond  fon  fils  en  Orient,  qui  combattoit  pour  Icrefta- 
bliffcmentde  l'Empereur  Michel,  t'en  alla  en  Italie  fccourir  le  Pape,  6c  fon 
arriueefitretircrl'EmpereurHenry  : 8c  eftant  Robert  entré  de  nuiiR  aRo- 
me,  retira  le  Papecrcgoiredela  fortereffe  de  Sainâ-Ange.  Et  fbudain 
il  tint  vn  Concile,  auquel  il  excommunia  derechef  l’Antipape  ôc  l'Em- 
pereur Henry,  8c  leürs  fauteurs , ce  qu'il  notifia  à (es  Légats  de  France  . 
6i  d'Allemagne  ; 8c  s'eftant  retiré  le  Pape  au  Mont-Calsin  , comme  il 
y dilbit  la  Meflc , Leon  d'Ollie  rapporte  qu'vn  homme  nommé  Ican,vid 
vne  Colombe  blanche  dcfcendrefurfe$efpaules,8c  les  couurir  de  fès  ailles 
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cflcnduës  iurques  ice  qu’il  euft  mcflé  le  corps  aucc  le  (àng  du  Seigneur  au 
Calice,  ce  que  plulieursprindrentpourvne  yifible  affiftancc  du  S.  Efprir. 
Dit  Mont-CalTin  il  s'en allaàSaleme,pourydedicrrEglircdcS.  Mathieu 
ApoftrcjCe  qu’il  fit  auec  grande  folcnnitc:  puis  y mourut  dans  Salerne  le 
z4.Mayranio85.&fut  enterre  enladitcEglife;  où  quelques  Anciens  cf- 
ciiuent  que  Dieu  tefinoigna  depuis  fa  fâinâcté  par  de  iicquens  miracles,  ôc 
l'Eglife  a honoré  fa  mémoire  d’yn  iour  de  Fcfl»,  3c  vaqualc  Siège  iufques  à' 
laPenteco(ledel'anlo86. 

15.  GyïasKT,fufdit  jHti-PdjXyfHrnomméClerttmij.»  Chef 
du  i^.fchifme. 

J59.  V ICTO  R 3.  auparauant  Didier,  Abbé  du  Mont-Caflin,& Car- 
dinal, doüé de  grande  prudence  5c  religion,  fut  enfin  contre  (à  volonté  5c 
patforccefleuPape,  5cappellé  Viél:or5.  5c  quatre,  tours  apres  il  fortit  de 
Rome , & eftan  t arriué  à T erracine  il  quitta  la  Croix , la  Chappc,  5c  les  au- 
tres orneraens Pontificaux, puis  en  fimplc habit  retourna  dans  fon  Ab- 
baye, 5c quelles raifons qu’on  luy  miflcn auant  l'annee entière fe palTa (ans 
qu’on  le  peull  fiechir:  Maisà  la  priere  des  Cardinaux  ( ayant  fccu  que  l’Em- 
picrcurHenryauoitrcceuvne  notable  perte  contre  les  Saxons)  lourdain. 
Prince  de  Capouc,  alla  requérir  le  Pape  auec  armée,  5c  le  mena  par  force 
dans  Capouël’an  10S7.  ou  vers  le  milieu  du  Carefme  les  Euefqucs  5c  Car- 
dinaux tindren  t vn  Concilc,auqueI  V iâor  afiifia  auec  eux  ; 5c  ralTcmblee 
finie,  RogerDucdeSicile,Iourdain6elcsPrclatsfeicnerent  àfespieds,Ie 
fupplians  auec  larmes  d’accepter  le  gouuerncmctit  de  l’Eglife,  à quoy  il 
confentit,  5c  le  Dimanche  des  Rameaux  ratifia  l’efleéfion  faite  de  làper- 
fonne:  puis  il  retourna  au  Mont-CalI!n,5capre$reuintàRome,a(ri(lédes 
Princes  deCapouë5cdeSalernc,pari’a’idc  dcfquels, malgré  l’Anti-Papc 
Guibecc,lccinquicGne  May  il  fut  folenncllemcnt  (acre,  5c  ayant  feioumé 
huiâioursdansRome  s’en  retourna  en  fon  Abbaye,  d’où  la  Corateife 
MatildelcfitprierdereucniràReme,  ce  qu'il  fit  (bien que  malade^  par 
mer,  5c  laComtelfc  auec  fon  armée  le  mit  triomphant  dans  Rome , U- 
quclle  eftoit  quafi  toute  à fa  deuotion,  quand  de  la  part  de  l’Empereur  vn  ■ 
Héraut  leur  veint  annoncer, que  s’ils  ne  quittoient  le  parti  de  Viébor  il 
leur  feroit  perdre  le  droiél  qu’ils  auoient  en  la  couronne  de  l’Empire  jfur- 
quoylcsRomainsrcprindrentlcsarmesconttc'Viâor,  qui  fe  fauua  dans 
fainélPierre,5cdelàau  ChafteauSainâ-Ange.  Mais  laComtcffcMatil- 
de  cùanc  contrainte  d'aller  deffendre  fa  Comté  contre  les  Schifraatiques 
elle  partit  de  Rome;  ôeVi  dot  pour  teprimet  la  perfidie  des  Mauresd’Af- 
ftiquc,cnuoya  vncpuilfantearmee  fous  b rcmidlondetous  leurs  péchez- 
contre  les  inndellcs,  5c  «ntrans  dans  l’Aftrique  en  deffirent  cent  mille  pour 
vn  iour,5c  rendirent  leur  U oy  tributaireau  faindt  Siégé  : 5c  Viétor  retour- 
na au  Mont-Callîn,5c  apresà  Beneuent  au  mois  d’Aouft,5c  y tint  vn  Sino- 
de,  auquel  il  confirmalcsdectetsdcfon  predcccfTeut  contre  Henry, Gui- 
bert,5c  tous  leurs  adhcrans.  EtanansqucralTembleefiill  finie, fon  mal  fe 
rengregeant,il  s’en  retourna  au  Mont-Caflîn , où  ayant  eftabli  Abbé  en 
(on  lieu  üderife,5c  admonedé les  Cardinaux  défaire  Pape  Othon , Euef- 
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que  d’ O ftie,  il  rendit  l'efprit  à Dieu  le  quinziefme  Septembre l‘an  i oS  7. 

i6f.  V8.BAIN  Z.  autrement Othon,rufdic Eucfqucd’Oftiei&Car- 
dinal.fiit  cflcu  en  la  ville  de  T erracine  l‘an  1088.  où  le?  Procureurs  du  Cler- 
gé Romain  & du  peuple  a(Ti(lercnt.  I lcRoit  François  de  nation>né  à Cha- 
Uillon  fut  Marne,  fils  de  Milon , & auoit  pris  l'iiabit  de  Moine  à Cluny 
fous  faind  Hugues:  il  fût  Prieur  de  l’Abbaye,  Sc  le  Pape  Grégoire  7.  le 
créa  Cardinal,  Eucfquc  d' Oftie.  Au  partit  de  T erracine  il  alla  àk  Poüille» 
.alHftédc  Roger  Duc  de  Sicile,8c  de  Boemond  Duc  de  Calabre.  Et  cepen- 
dant les  Romainscbaflcrentl'Ami.PapcGuibert.&lecontraignircntde 
promettre  par  ferment  qu’ü  ne  ptelûmeroit  plus  d’enualiir  le  Siégé  Apo- 
llolique,àcaufcdequoy  lesDucs&Comtcs  qui  tenoienc  le  parti  dcl'E- 
glifc,  firent  parlera  l’Empereur  d’accord,  à quoy  il  prefta  l'aurcille,  mais 

Îiour  ce  coup  il  en  fut  dtuerti  par  les  Prélats  de  fa  faétion , & V tbain  ne  laif- 
a pas  d’abfoudre  rEmpeteur  de  Conlf aniinople  pat  fes  Légats.  Retourna 
àla  Poüille,  puis  tint  vn  Concile  àTtoya.  Receutlesletttesde  noftrcRoy 
Philippe:  & pour  le  bien  public  maria  Mathilde,  veufûc  de  Godefroy  de 
LorraineàVvulphon,filsde  VvulphonDuc  de  Bauiere,auec  lequel  neât- 
moins  elle  vcfquit  en  pcrpctuellecontïncnce-  L’an  lojo.  il  tint  vn  grand 
Sinode  à Melfi,  Sc  fes  Légats  vn  auueàTholoaa.  L’an  1091.  les  Romains 
fe  laihtcnt, contre  le  Papede  la  forteteircSainél-Ange,&  rappcllerent  l’An, 
ri-  Pape  Guibert  ; mais  V tbain  ne  lailfa  pas  de  tenir  vn  Sinode  à Bencuenr, 
oùlafcntcnced’anathcme  contre  Guibertfic  les  complices  fut  confirmée. 
Le  Pape  cfcriuit  à Robut  le  Barbu,  Comte  de  Flandres,  qu’il  n’cuft  à mo  • 
leftct  le  Clergé  de  fon  pais.  UoüitlesiuftifiarionsdeEric,RoydeDannc- 
marc,contrcrArcheuefquedeHamboutg.  Et  cependant  Vvulfon,mati 
de  Matilde.rcfiftoit  aux  efforts  del’EmpcrcurHenry,quicoutoit  toute  la 
Lombardie  Sc  Guiben  aucc  luy.  L’an  lojj.  V rbain  tint  vn  fécond  Concile 
d.isTroya.villedela Poiiille.  Reccutàtcfiigel’lmperatriccAgnes.ouPra- 
xede, femme  de  l'Empereur, lequel  ilcxcommuniadetechef.Sc  donnaabfo- 
lution  à Conrad  leur  fils,qui  s’eftoit  rebellé  contre  fon  pete  pour  prendre  le 
titrede  Roy  en  Lombardie  L’an  1094.  décida  lacontrouerfe  de  l’Egli- 
fc  de  Tours  & de  cdlc  deDol,&  adjugea  toute  la  Bretagne  à l’Archc- 
ucfclié  de  T ours.il  fitfon  Légat  en  France  Hugues, Atcheudquc  deT ours, 
qui  excommuniaau  Concilcd'Authunl’Anti-Pape  Sc  fesadherans,  & no- 
llrc  Roy  Philippcs,à  caufequ'il  ne  vouloir  tédre  Bertrade,  femme  de  Foui- 
quesRechin, Comte  dAniou,6cfceurd’AmaurydeMontfort.L’an  109j.il 
tint  vn  Concile  à plaifancc,où  Hugues,  Archeuefque  de  Lion  n’ayât  com- 

Paru  fur  fufpcndu  de  fou  otfice  de  Légat  :il  y cxcômunia  dercchcr  Guibetc 
Anti-papcauecleschandclles  ardcntcsicondânal'hcrefie  de  Bcrcngairc  Sc 
celle  dcsNicolaïtes,c’effà  dire  l’incôtinence  des  Soufdiacres,dcs  Diacres.Sc 
dçsrrcfttcs.  llyrcccutles  Ambaflàdeursde l’Empereur  Alexis,quidcraan- 
doit  fecours  contre  les  mclcrcans,à  quoy  plufieurs  s’obligerét,voitc  par  fet- 
ment:rcgla  lestemps  des  ieufncsdes  4.T emps,Scconfirma  les  Canons con- 
trclafimonie.  DcplaifmceilfutàCrcmone,oùConrad,filsdc  l’Empe- 
reur luy  fut  au  deuant , Sc  le  pape  le  recueillit  hoBotablcmcnt  : puis  s’em- 
barqua pour  paffet  en  France,  Sc  arriuaau  puy  en  Velay  à la  my-Aouft. 
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Il  tint  vn  Sinodc  à Rhcims  en  O £Iobre,où il  confirma  l’excommunication 
du  Roy, prefcha  le  voyage  d’Orientcontre  le$infidclies,&  ordonna  qu'on 
icufncroit  la  vigile  de  l' AlTumption  de  nollrc  Dame,  ce  qui  ne  fe  fàifoit  pas 
auparauant.  Au  mois  de  Nouembreil  tint  vn  autre  Sinode  à Clermont  en 
Auuergne,où  l’excommunication  du  Roy  fut  confirmée,  & Bertrade  ex- 
communiée. EnccConcileflicrcfolu  le  premier  voyage  de  laTcrrc  fain- 
âc,  par  le  rapport  des  miferes  de  Chreftiens  (ait  par  Picrrcl’Hcrmite.  De  là 
il  fût  à l’Abbaye  de  Cluny  vifiter  fes  iadis  Confrères , làin  â Hugues  viuant 
encorcs  ; puis  a Arl  es, où  il  pafla  les  Feftes  de  Noël  : & apres  à T ours, où  l’an 
1096.  au  mois  dcMarsil  tint  vn  Concile;  lors  ilconfàcra  l’Eglifede  Mar- 
mondicr  : puis  il  fut  à Poitiers  & à Limoges,  aflîftc  de  grand  nombre 
d’Archcucfques  & Euefqucs.  Il  fût  aufsi  à Angers,où  il  confirma  la  fonda- 
tion de  l’Abbaye  de  la  Roue  faite  par  Renaud,Scigneur  de  Craon,  fils  de 
Robert  le  Bourguignon.  Finalemét  le  Roy  quitta  Bcrtradc,&  fc  réconcilia 
aucc  le  Pape  qui  s’en  retourna  en  Italie,fican  iua  à Rome  l’an  1 o 97.0Ù  tou- 
tes les  places  fortes  le  reconnurent,  excepte  laTourdeCrcfccntius,ditCele 
ChadeauSaindt  -Ange.  Il  tafclia  d’accorder  Roger  Comte  de  Sicile,&  Ro- 
ger Duc  de  Calabre  & delà  Poiiille,aucc  le  Prince  de  Capouë,  mais  en 
vain.quoy  qu’ils  fûlTcnt  parens  : puis  tiht  vn  Concile  à Bary  le  premier  iout 
d’Oâobre,où  fût  agirce  la  controuerfe  des  Grecs  & des  Latins  touchant 
laprocelsion  du  Sainâ  Efprit,  ou  Anfeirat , Archeuefque  de  Canterbuty, 
confuta  l’erreur  des  G recs,  foudenans  que  le  Saindt  Efprit  procedoit  feule- 
ment du  Pere  & non  du  Fils.  Il  retourna  à Rome  ou  il  tint  vn  Sinode  en 
' la  Bafilique  Vaticane.  Fitfon  Légat  aux  parties  de  conquede  en  Orient 
Dahbei  t,  Euefque  de  Pife.  Et  la  troidcfme  fepmaine  d’apres  Pafques,tint 
«ncoresvn  Sinode  à Rome  l’an  1099.  où  fe  trouuerent  150.  Euclques  & 
plufieurs  Abbez;  & laGuibett,rAnti-Pape,fut  derechef  excommunié. 

, Et  finalemét  le  8 . 1 uillet  de  la  mcfme  année,  dansla  maifbn  de  Pierre  Leon, 
Noble  Citoyen  Romain , il  mouratapres  auoir  gouuemé  11.  ans  4.  mois 
iS.iours. 

i<4.  P Aschal  X.  auparauant  Reinier, Moine  de  Cluny,  puis  fait 
Cardinal  par  le  Pape  Grégoire  7.  & Abbé  de  faindf  Laurent  & de  fainâ 
Edienne  hors  des  miftsde  Rome,  fut  enfin  edeu  Pape,appellé  Pafchal  1.  le 
zr.Aoudi099.&conracré malgré luy, qui refûfoittoutà  bon  efeient  la 
charge  le  1 4.  fuiuant,  dequoy  il  donna,felon  la  coudume,  aduis  aux  Prin- 
ces Cnrediens , les  exhortans  de  fe  tenir  fermes  en  la  Foy:  6c  pareillement 
rcceut  de  leurs  lettres,& les  AmbaflàdeursdeRoger,ComtedeStciIe,  luy 
apportèrent  de  la  part  du  Comte  mille  onces  d’or,  auec  lefquelles  il  fit  (I 
bien  la  guene  al’Anti-Pape  Guibett,qu’apresrauoir  poutfniui  en  plufieurs 
de  fes  rettaiéfes,  & chade  loin  des  terres  de  l’Eglife,il  acheua  fa  vie  & là  fui- 
te lan  i I oo.fclon  les  Allemans  Dodcchinus,  Sigebert,  & l’Abbé  d’V rfperg 
en  l’an  11 01.  félon  les  Italiens:  Età  la  place  de  Guibert  furent  par  l’Empe- 
• reurfûbdituezAntipapesconfecutiuement,  A Ibert,  Théodore,  & Magi- 
nulphus,ditSiluedre  J.  Le  Pape  l’an  de  fonefleéHon  fut  en  France.  L’an 
1100.  par  fes  Légats  Ican&Bcnoid  à vn  Concile  tenu  à Poiûicrs,où  fe 
trouuerent  140.  Pères , le  Roy  Philippe  fût  derechef  excommunié , parce 

RRrt  iij  '' 


Soi  CHRONOLOGIE 

qu’il  auoit  repris  la  Bertrade  : 8c  Guillaume , Comte  de  Poidlicrs  8c  Duc 

d’Aquitaine, à caufcdeccttc  excommunication, traiOaignominieufement 

de  verges  ceux  qu’il  peutattrapperd’Abbez  8c  Prélats.  Ccpendant,Hietu- 
falcm  ayant  elle  prilc  Godefroy  de  Builon  y fut  cfleu  Roy  .dequoy  il  don- 
na aduis  au  Pape, qui  luycnuoya  pour  Légat  l'Euefquc  de  Port,  llpnn  tles 
villes  de  Caftel  fur  les  Schifmatiques, comme aufsiColomne  6c  Zagardiur 

PicrtedeColomnc,àcaufcquils’cftoitfaifidecclledeCauequi  clloit  du 

Pape,Iaqucllcfutaullitcpnfe.  Il  continua  le  Vicariat  d’Allemagne  àGo- 
behard  EucrqucdcConllancc:  6c  Guillaume, Roy  d’AngUterre,efts^î 
mort  fon  frété  Henry  luy  fucceda, lequel  rappellafoudain  Anfelrac,Ar^c- 
uefquedcCantctbury  i ôc  eftant  atriué,  à caufe  qu’il  ne  luy^voulut  faifc 
homma<re  de  fon  Archcuefchc  deu  au  feul  Pape  ; il  y eut  dtuerfc»  AmbairA- 
desvers&Sainaetédcleur part.  L’aniioi.iltintvnConalcàRomc,ou 
l’Empereur  fut  derechef  excommunie  pour  (à  delbbeilTancc,  8C  enuoy^ 
l’abfolutionau  Roy  Philippe  qui  l’auoitrequife  par  fes  A mbafladeurs,  8c 
enuoya  pour  Légat  en  Pologne  Galon, ou  V valier,  Euefque  de  Paris , qui  v 

pour  lors  clloit  à Rome.  Cependant  l’Empereur  Henry  fut  chafle  de  l’Eni- 
pire  par  fon  fils  Henry,  parce qu’apres tant  d’anathemes  il  ne  fe  vouloit 
vnira  l’Eglife  ; 6c  à l’alTcmblecde  Mayence  fut  contraint  ce  mifcrable,  pere 
de  mettre  les  marquesde  l’Empire  en  la  ouilTance  de  fon  fils,  àfçauoirla 
Croix,  la  Lance,  le  Sceptre,  le  Globe , 6c  la  Couronne , 6c  fe  retira  en  vnc 
ville  que  fon  fil  s luy  afl  igna  pour  fon  viure  6c  entretenemenr.  L’an  ii  o 5.  a 

la  requelle de  faina  Hugues,Abbc de  Cluny , le  Pape  confirma  le  Mona- 

Aere  de  &inae  Marie  de  Tholofe.  Cependant  vn  V varncrus.Gouuerncut 
de  la  Marche  d’ A quin  pour  les  Schifraatiques , eAablit  l’Abbé  de  Farfc  en 
la  Chaire  de  fainét  Pierre,  6c  le  fitappdler  SilueAre }.  mais  il  fût  foudain 

charte  par  les  Catholiquesiôc  l’Empereur  Henry  4.  venant  là  delTus  à mou- 
rir, fon  fils  Henry  5.  appelle  pat  les  Italiens  4.  fe  réconcilia  par  fes  AmbaAa- 
deurs  au  Pape.  De  Parme  le  Pape  paflâ  en  France,  6c  célébra  Noël  à Cluny, 
ôc  employa  pluheurs  moisdel’annee  1107.  à vifitcr  pluficuts  autres  Eglifes, 

8c  vers  f A feenfion  tinrvn  Concile  àTroye.puis  vcrsl’Automne  retourna 
à Rome.  L’annccluiuante,afsiAédc  Leon  0cFrangepain.il  retira  les  terres 
dcrEglifcqucPCoJomcc,ComtcdcTufcanellc,6cpi«rredeColomne,Ab- 
béde  Farfc,  auoicntvfurpccs:  puis  fut  au  Mont- Calsin,  ou  ayant  pris  Btu- 
non.Abbcdulicu.allâtcnitvnSinodcàBeneuent.  FutaCapouë;  puis  au 
Monallcre  de  fainél  Vincent,  6c  derechef  au  Mont-  Calsin , d’où  il  rcuint 
àRomc.  Ellenditlaiutifdiifliondupattiarchatdelerulàlcm,  à latcquertc 
du  Roy  Baudouin,  fur  touslcs  Euefehez  conquis  6c  àreconquerir , à rmoy 

Bernard,  patriarche  d'Antioche,  s’oppofa  par  fupplications.  Il  fe  délibéra 

de  dilfoudrc  le  mariage  inccAucux  d'Vrraque,  fille  d'Alphonfc  Roy  de 
Cartille,auec  Atphonfc  Roy  d'Artagon, conjointe  au  troifiefine  degré  de 
fang,  mais  ilsne voulurent obcir.àcaufcdcquoyilsraolcAcrcntplufieurs 

Eucfqucs  quis’en  voulurent  mcllct.  Il  donna  pluficuts  priuilcges  à l’Ab- 
bayedeVczelayScàcellcdcCluny.  L’an  i no.  au  mois  de  luin,  il  alla  au 
Mont- Calsin,  où  il  s’afleura  des  bonnes  volontez&fccours  des  Ducs  de 
Calabtc.Ptince  de  Capouc,8t  autres  Comtes  de  la  poüille,  comme  aufsi  de 
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pludcursaucrcs  Seigneurs,  en  cas  qu’il  en  fuft  trefoin , contre  Henry , Roy 
d’Allemagne,  lequel  eftant  par  AmbafTadeurs  demeure  d’accord  de  ccr- 
cainsarticTesenrreluy &le Pape, s’achemina auecvne puilTante  armée  en 
Italie,  fie  approchant  de  Rome  IcSamedy  deuantla  Quinquagefime  de 
l’an  milcencvnze  Le  Pape  lereceut  fort  honorablement,  fie  clbnt  entré  le 
dciîgna  Empereur  : puis  Pc  voulut  faire  facrer  par  le  Pape  mefmes,  plus  par 
force  que  par  amour:  maisàpcineeut-il  asheué  de  dire  IaMcfIè,qüc  les 
gendarmes  le  firent  defeendre  fie  le  retindrent  prifbnnier  auec  plufieurs  au- 
tres, tant  du  Clergé  Romain  que  de  laNobleffe;  le  peuple  fecourut  le  Pa- 
pe, fi  bien  qucrhmpjtcur  s’enfuit;  mais  deux  iours  aptes  ayantramafTéfes 
gcnsdeguerre,ficfaifantderpoüiller  lePapcderesfàcrezvpflemens,  l’em- 
mena lie  fie  garroté  au  Chaltcau  deTerbic , où  il  le  renferma  auec  deux 
Euefqucs  fie  quatre  Cardinaux.  Là  fût  le  Pape  fbixante  vti  iour  fans  que 
aucun  des  Latins  peufi  parler  àluy  ; au  bout  dcfquels  l'Çmpercur  le  fit  venir 
à fon  Camp,tant  pouroficr  tout  foupçon  quepoutfe  reconcilier  auccluy: 
duqucl.accord  il  eut  plufieurs entrcmetteurs,à  tel  fi  que  lesinueftituresdes 
Euelchez  fie  Abbayes  demeureroienc  à Henry  , fie  ainfi  voulut  derechef 
eftte  couronné,  fie  prendre  des  mains  du  Pape  la  couronne  Impériale  qu’il 
auoit  defu  pué  par  violence , fie  le  Pape  fut  dcliurc  fie  s’en  retourna  à 
Rome,  fie  l'Empeteur  en  Allemagne  j -d'où  il  enuoyatant  fie  defsmagnifi* 
ques  prefens  au  Pape  fie  à fes  Cardinaux  que  c’efioit  incroyable.  Mais  les 
Cardinaux  qui  cfloientdemeurezàRomenevouluKQt  pasconfentirà  c« 

Sac  Pafchal  auoit  accorde  touchant  les  inucflituies»  fie  comme  il  efioit 
ifent  de  Rome,  fumant  les  decrets  de  Grégoire  7.  fié  ’V^'rbain  x.  contre  les 
inueftitures  des  La'iques,  déclarent  nul  tout  ce  qui  aUoitcflé  fait  par  le  Pa- 
pe : Sotqupy  furent  tenus  plufieurs Concüps , en  tçus  lefqucls  l’Empereur 
fut  excommunié  d’auoir  extorqué  le  droiéldes  inuefliturcsdc  Pafcnal , le- 
quel grandemet  repentant  d’auoirccdé.xequ’il  nepouuoit,fiencantmoins 
fafche  de  violer  ce  qu’il  auoit  iuré  de  tenir  ftabled’an  mil  cent  douze  affem- 
bla  vn  Concile  general  au  Latcran,où  en  prefencc  de  douze  Archeucfqucs, 
de  cent  quatorze  Euefqucs,  de  quinze>Prelbcs  Cardinaux, fie  dehuiél  Dia- 
cres, il  fut  contraint  de  faire  vne  ptofeflion  de  Foy  Catholique,  fie  cela  fait 
le  priuilege  qu’il  auoit  donné  à l’Empereur  fut  déclaré  nul,luy  fulminé  d’a- 
naiheme,  fie  le  Pape  reflabli  en  fa  dignité , qui  s’efloit  dcfpoüillé  de  la  Mi- 
tre fie  du  Pallium  Pontifical  à l’afTcmblcepour  la  laifTcr  d’autant  plus  libre. 
Cela  fait  il  eut  le  foin  de  placer  dignement  plufieurs  Reliques  de  diuers 
Sainéfs.  TintvnSinodeàBcncucntl’aniii3.  Reuoqualcspriuilegesdon- 
nez  au  patriarche  de  Icrufalcm,  fie  l’an  4-  alla  tenir  vn  autre  Sioode  4 Ce- 

pcranfurIeriuageduLyr,oùilefiablit  Guillaume  Duc  de  Calabre  fie  de 
la  poüille.  Il  enuoya  fà  propre  Dalmatique  à Ponce,  Abbé  de  Cluny,  quoy . 
qu’il  fuft  proche  parent  de  rEmpctcut  Henry.  Il  enuoya  aufli  Conon, 
Eucfque  de  palcftine  pour  Légat  en  France,  qui  y tint  trois  Conciles  à 
Rheims,Beauuais  fie  Cnalons,àtouslefquels  l’Empereur  fiit  excommunié. 
L’an  I iifi.il  reftablit  Arnoul,  patriarche  de  Hierulalem , qui  auoit  cfté  de- 
pofé  par  le  Légat  en  Orient.  En  lamefmeannceiltintvnConcileauLa- 
teran,  où  les  excommunications  de  l’Empereur  furent  confirmées, à caufe 
. RRrr  iiij 
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dcquoy  auec  puifTant  appareil  il  vint  à Rome,  d'où  le  pape  (oRÎt  l'an  iti  7. 
& l'Empereur  y entra  amflé  de  l'Abbé  de  Farfe,  de  Ftolomea  Comte  de 
T urcanelle,&  de  Maurice  BurdinArcheucfqae  deBcachara,qui  lecouron- 
nadeuantlecorpsde  S.  Grégoire  pape.  Cependant  le  pape  alla  tenir  vn 
Concile  à la  PoüiIle,ou  il  demanda  le  fteoursdes  Normans,derqucls  ayant 
dreflcvnc grande armee, l'Empereur  t’eftant  défia  retiré  de  Rome  jilen 
chafTal'AbDe'dc  Farfe  & le  Comte  de  TuTcanellê  i & finalement  moun)t  le 
tS.iourdelanutcrl’an  1118. 

14.  Albert.Thiodori&Maginvlpme,  tout 
trais  conftcsstfuement  >^Htip4fes,  fir  ehtfs  du  i^.fchifme. 

15. 'PtERR.EDECOLOMHB,k^^deF4^,/4iri^n- 

tijsdft  tefl  cha^é  pétr  Ut  Catholiqises. 

EMPEREURS  D’ORIENT. 

La  quatricfmecolomnedcccStecleavnbordj&nomiàitvoit  la  fui- 
te fucccfliuc  det  Empcreursd'Oriçnt  qui  ont  régné  en  ce  Siccle,  à f(a- 

uoir, 

18.  Romain j.dit ARCiROPiLE,qui  auoitefpoufé Zoé,fillcde l'Em- 
pereur Conftantin  8 . fut  Empereur  par  le  decedi  delbn  beau- perc,  & apres 
auoirregnécinqans&demi,fùteftouf{è'  danslet  bains  par  f'imperatrice 
fil  femme,  &l’vn  des  domefiiques  de  l'Empereur  qui  luyfiiccedaauliâ  Se 
au  Sceptre,  Sc  commença  colui-cy  de  régner  l'an  de  Grâce  mil  vingt- 
neuf. 

19.  Miche.l  4.dit  PAPHLAGOM.efpouiâi'ImperatTiccZoédefia 
aagee  de  cinquante  an$,Seainfi  de  feruiteur  domefiique  deuenu  Empereur  : 
il  régna  fept  ans. 

10.  Michel  5.  Calaph  ATEs.filsd’vnCalphutreutdenauircs 
en  la  Paphlagonie,  Sed'vnefœur  de  l’Empereur  Michel  4.  fiit  adopté  par 
i'Imperarrice  Zoé  par  la  (àucurdefon  oncle,  Sc  luy  mort  Zoé  le  fit  Em- 
pereur. Mais  ayant  chalTé  l'I  mpcratrice,  (ôusptctexcc  qu’il  difoit  qu  elle  le 
vouloir  empoifonner , cHe  fut  par  ceuxde  fon  parti  rappellce  à Confianti- 
noplf,Sc  luy  Si  fon  frere  Conftantin  eurent  les  yeux  creuea , apres  qu’il  eut 
régné  quatre  mois  Si  autant  de  iours. 

XI.  Z O e'  eftant  rcftablie  en  fon  Empire,  quelques  trois  mois  apres 
cappella  Conllantin  9. de  l'exil  Si  re(pouGi,quoy  quelle  euft  enuiron  lôi- 
xante  ans. 

it.  Constantin  9.  Mohomachvi, ayant  efté fiiit  Empe- 
reur par  fa  femme  Zoé  régna  quelques  douze  ans  huiéb  mois.  De  ibn 
temps  il  y eut  deux  faéHons  contre  luy,  l'vne  de  George  Mani4cw,6c  l’autre 
de  Leon  ToruiiiW, qui  forent  tousdeuxpunisjScZbémourutaageedeyO. 
ans, quelques  deux  ans  Sc  demi  deuant  l’Empereur. 

ij.  Theodora,  faut  de  llmperatrice Zoé,  auoit  efté  alTociec à 
1 Empire  par  là  feeurauant  quelle  efpoufaft  Conftantin  9.  tellement  qu’a^ 
preylamonde  fadite  feeurSede  fon  beau-feere  elle  fut  feule  Impératrice 
deux  ans,  en  aflbeiant  à l’Empire  Michel,  fumommé  l’Ancien. 

iç.Michs^^. 
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14.  IC  H HL  «.appelle  STRATiOTic.ceftidirele  Belliqueux, 
& l’a  N c I B N , ayant  elle  fait  Empereur  parTlicodora , foudain  qu’elle 
fut  morte  fût  priuc  de  l’Empire  parfonfucceircvrIlàacComncne,fi  bien 
qu’en  toutil  ne  régna  qu'vn  an. 

ij.  IsAAC  COMENB.ouCpMNEKB.dp  maifon  Doble&illu- 
flte,  ofla  l’Empireà  Michel  & fc  fît  Empercut  i mais  cllant  deuenu  fort  ma- 
ladif, apres  auoir  régné  deux  ans&quelques  mois.rc  rendit  volontaire- 
ment  Religieux. 

i«.  Constantin  10.  appelle  Dvc  as,, commele  plus  dignede 
tous,fût  choifi  3c  fait  Empereur  par  fon  prcdccellcur  quand  il  entra  en  Re- 
ligion,3c  ceftui-  cy  qui  auoit  efpoufc  Eudoxia  moimw  aage  de  6 o.ans, apres 
auoir  règne' reptansfix  mois. 

X 7.  E V D O X I A , veufuc  de  Puca«,  fût  Impératrice  durant  la  minorité 
defesenfansi  3c  quoy  que  par  fermenf  elle  eufl  promis  à fbn  mari  de  ne 
nointfe  remarier, (icll-ccqueMarsou  Amour  luy  firent  changer  de  refo- 
îution.  catlefcpticrmemoisdc  fon  Empire  elle  le  remaria  auec  Romain, 
.-ippellé  Diogencs,lcqucl  elle  fit  Empereur  au  préjudice  de  Tes  enfans. 

x8.  Romain  4.  Diogknes,  Empereur  pat  là  femme,  fût  apres 
vnc  fi  grande  grâce  telfcnicnt  mal-heureux,  qu’ayant  cftéfâic  prifonniet 
du  T lire  Azan,en  mcfmetemps  qu’il  fut  remis  enliberté  fût  pduéderEou 
pire  par  la  fadlion  de  fon  fucceUcur,  fils  d'Eudoxia,  qui  luy  fit  cteuei  les 
yeux, puis  le  ttanfpotterent  dans  vne  I fie  où  il  mourut, 8cne  régna  que  trois 
ans  huicl  mois. 

XJ.  Michel  y.dit  Parapin ace, fils derEsnpereurConftau^ 
tin  Ducas  & de  Eudoxia,ayanccliairé(à  mere  Sc  fbn  beau  perefut  Empdi. 
rcurfix  ans  fix  mois;  maislailTantlefoindcfes  affaires,  Sc  s’adonnant  par. 
tropà  fespbifirs  Sc  à poérifer  auec  fbn  précepteur  Pfcllus , il  futrafe  Sdmis 
dans  vn  Monaftere  pat  fon  fucccffcui , qui  en  fit  de  racfmes  aufils  de  Mi- 
chel Scà  fa  femme,  car  il  mit  le  tout  dans  des  Cioiflres. 

JO.  Nicephorb  }.  ditBoTONiATBs,  dc lamaifoD Sofiunillc 
deNicephorePhocas,s’eftantfàitEmpcreurpatlafoibleired’efptitdefon 

ptedecelTcur , cliaflia  les  Tyrans  Briennùit  Sc  par  les  Comncncs, 

Generauxdefes  armces,parlefquelsil  fût  luy  mefmescontiaint  .de  fe  rea- 
drcRcligieuxl’an  j.defonEmpirc. 

ji.  Alexis  Comnbnb,  quoy  qu’il  fûft  plus  ieune  que  fbn  .frété, 
fût  faliié  Empereur  par  les  Soldats  ; Sc  eut  guerre  contre  Robert  Guifeardj 
le  Nomian,Sc  donna  beaucoup  dc  peint  Sc  dc  fatigueàrarmce  Chrcfticn- 
nequialloit  àlaterrcfàinde.  il  honora  fort  Boemond  IcNonnand,  6c 
mourut  de  maladie  ayant  règne  trente- fept  ans  quatre  mois  Sc  demy,  & la 
vingticfmeanncedcfonrcgnefûtladerniaedeccSiecle.  ■: 

EMPEREURS  ‘D’OCCIDENT. 

La  ci  nquiefine  colomne  dc  ce  Siecle,qui  a vn  bord,  cil  des  Empêretus 
d’Ocadcntquionc  vefeu  durant  ce  Siècle, 
ij.  Hb  N R Y x.didcBoitcuXjcflaatDucde  Bauiere,fût  eflctiEmp*^ 
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leur  l'an  1001.  il  auoit  difpucé  l’Empire  aoec  fon  predcccflcur  Othon  3.  die 
4.UcfpoafaChuncgonde,GlledcSigifredus, Comte  Palatin  du  Rhin.auec 
laqueiie  on  dit  qu'ils  gardèrent  virginité  perpecuelle,&  que  àcaufe  decet- 
te  chade  & fainéle  vie  ils  furent  canonifez. 

r6.  CottRAD  i.  mal  à proporappellc' premier,  eftant  Due  de  Sueue 
oude  Vvormfs,fiitfaitEmpcrcurl’anioi4.  & regnafeize ans, ayant  ef- 
poufé  Gifela,  par  aacuns‘ditte  fille  de  Lothaire  Roy  de  France,  laquelle  fut 
premièrement  mariée auec Bruno deSaxe, puis  auecEmeflDucdeSueue, 

& finalement  aueC ce Conradauant  qu’il  fuftEropeteut. 

17.  H E N Rv  5.  dit  le  Noir,  fikou  beau-fils  de  Conrad,  fut  Empe- 
rcurl’ani040.  llrcgnâdixfeptansjefpoufà  Chunegonde,  fille  du  Roy 
d’Angleterre,  laquelle  il  enferma  dans  vn  Cloiftre  apres  l’auoir  répudiée  à 
caufcd’adultcrcj  puisilcfpoufâ  Agnes,  fille  dcGuillaume,Ducde  Guyen- 
ne. , 

l aS.  Henry  4.  filsdcHenryi.  éedeAgnes,  fùtEmpcreur  l’an  1037. 
ilrcgnacinquanrcanS'tjnturelIcoumajeur,  & eEpoufa  Bertiie,  filled’O- 
thon,  Marljuis  d'Italie  S if  en  fécondés  nopccsvnc  fille  du  Roy  de  Ruflie, 
&!vcufuc  du-Marquis  V thon.  Il  mourut  en  prifon,  y eftant  detenu  par 
fen  propnrfils,  Qela  quaranté-quatriefmc  année  de  (bn  règne  fut  la  derniè- 
re de  ce  Siècle.;  -i'I 

7-'  . ;î:R 

a.'.  •.j.nv.i  1 'tru;'.  'ROIS. 

La  fûticfine«iJ6mnedcceSiecleaauiri  vn  bord,  &conôent  la  fuite 
fdocefitue  de  nosRoistres-Cbtcflicns, qui  viuoient  durant  ces  ccnc 
ans.  V-.  0^  ,.-M 

• 58.  HrWRŸ,  fiUdifrtédu1loyRobcrt,futcouronnéRoy  duviuant  , 
de  fon. pesé, itiais  apres  fa'mort  il  régna  fcul  trentcans.  Il  eut  guerre  contre 
fon  ffere  Robert.  La:  Comte  de  Mulan  confilquee  au  Roy  par  la  rébellion 
duCorhiéGaleran.  Ducantlcregnedccc  Roy,Guiilaume,ditleBaflatd, 
luiUancic  «cllamcn^ale  foif  pere,  le  rendit  D uc  de  N ormandieau  preiudicc 
dcsJei^inm'e*;.  Et  en  oe  temps  lesNormans,  fous  la  conduite  de  Robert 
Ciuichard/ercndirenetnaifircs delà  Poüille,CalabrcSc  Sicile.  Finalement 
icRoy  eftantmortfùtentcrrc  àfainélDenis. 

. .LcsRoincsicsfemmcsfùrcntiMahaultouMathildede Bauieres,niepce 
del’EhiporeurHeury  t.dclaquclleileutvne  fillequi  mourut  ieune:  puis 
ilclbbnlaAnnCÿfilfcdeGcotgcsl’Efclauon,.Roy  de  Ru/Iïe,  & d’elle  eut 
Pfailippcs^couronhé  Roy  duviuanrduperc,aagé  de  frpt  ans  feulement, 
Robert  qui  mourut  ieunc,Hugues  Comte  de  Vcrmandois,8c  vnc  fille,qui 
fût  femmede  Robert  OuedeNormandie. 

Baudouin  fut  fon  Chancelier,  & Alberic,  oncle  deTbibaut  de  Mont- 
morency fon  Connertable.  Sainte- Marthe. 

39.  Ph  iLiPi'Es,  fils  aifnédu  Roy  Henry  & de  laRoincAnne,  fut 
aagé  defept  ans  couronne  du  viuant  de  fon  p>ere,  mais  il  en  régna  (êul  qua- 
rante-neuf, partiedefquéls  il  fut  fous  la  tutelle  deBaudoüin,  Comte  de 
Flandrcstquiauoite(poufeMadatncAlixdeFrancc*&aiafi  par  elleonclc 

de 
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de  ce  Roy,  durant  le  règne  duquel  Guillaume  le  Baftard,Duc  dcNormair- 
die,fe  fit  Roy  d’Angleterre,  Bc  Godefroy  de  Bouillon  Roy  deleru&lem. 
L’Otdredcs  Chartreux  fut  eftabli  par  Bruno,  & HuguesEuefquede  Gre- 
noble. Le  Roy  inourutà  Melun  le  vingtiefme  luillct,&  fùtentencàlàinû 
Benoift  fur  Loire , & l’an  quarantiefme  de  fon  règne  fiit  le  dernier  de  ce 
Siccle. 

La  Roine  là  femme  fut  Berthe,  fille  de  Florent,ou  Flour, Comte  de  Fti- 
fe,Holande,Sc  Zelande,de  laquelle  il  eut  Louïsle  Gros, qui  fût  RoyiCon- 
(Fance, femme  deHugues Comte  de  Champagne, d’auec  lequel  elle  fut 
defmariee,àcaufedelaproximité  de  fang,&remarieeàBoemond,Princc 
d’Antiochc,fils3ifne'dc  Robert  le  Guifeard  Normand, ComtcdeSalerne. 
Cette  Roinefiit  corne  côfinee  à Môtrueil  fur  mcr,pour  ne  pouuoir  foufffir 
Icsamours  du  Roy  auec  Bcttrade, fille  ou  fœur  de  Simon  de  Montfort , la- 
quelle auoit  quitté  fon  mari.Fouqucs  Comte  d’Anjou,  appellé  Rechin,ou 
le  Rude  & Falchcux  ; &decetteBertradeleRoyeutPhilippes,quiefpou- 
fa  la  fille  & hcriticte  de  Gautier  T rou(Icau,Comtedc  Montlery.-maisayant 
prinsicsarmes  contre  le  Roy  fon  pere^l  perdit  la  Contté  parconfilcation, 
commeaufli la  vie, fileRoynelaluieuftredonnee  par  grâce  : Fleury  ou 
Flour,  & Cecile  qui  fut  marieeà T ancrede,nepueu  de  Bohemond , Prince 

d’Antioche;  Sien  fccondesnopccsà  Ponce, filsd»  Bertrand  ComtcdcTri- 

poli  en  Syrie. 

Son  Conncftable  fut  Godefroy ,dit  Grifegonele,Conate d'Anjou  6e  de 
Paris, 6e  apres  luy  Hugues  d’Argies. 

Ses  Chanceliers  furent  fuccefliuement  Getuais  de  Beleline,  Pierre  de 
Loifeleuch,Abbédefainél  Vincent, qui  cft  auiourd’huy  fainia Germain 
des  PrCEs  natif  delà  Poüillc,  Gaufndus,ou  Geoftoy  delà  Roche-Guyon, 
Eucfquede  Paris, 8e  Imbert  de Gaillon, Normand.  A^r/îiem  dt 
Marthe  y en  mettent  i autres. 

Des  ‘Turcs. 

La  fèpticfme  6e  dernicrc  colomnc  de  ce  Siecle,  qui  eft  de  1 origine  des 
chofes  ôe  des  petfonnes  illuftres,  nous  fait  premièrement  voit  l’origi- 
ne desTurcs,c’eftàdircIetemp$auquel  ils  ont  commencé  de  faire  parler 
d’eux.  Car  l’an  de  Grâce  1 00  t.  qui  fut  du  Monde  l’an  51 01. les  guerres  ci- 
uiles  des  Sarrafins,dominatcurs  de  l’O  tient,  ou  de  la  plus  grande  partie  d i- 
celuijObligetcntMuchmcr,  Soudan  dePetfe,d’appellet  a fon  lècours  les 
T uses,  peuples  iiliis  de  la  Scithie,qui  allèrent  à fbnfècouts  fous  leur  Duc, 
Chef  ou  Conduûeur.Tangrolipix.ou  Tragrolipax,  fils  de  Nuclet,qui  fit 
fi  bienqu’ilrenditMuchmetvainqueutdcîesennemis.  Mais nevoulant 
permettre  qu’ils  s’en  tetournalTcnt  en  la  T urcomanie,leur  païs,parce  qu  il 
les  vouloit  employer  ailleurs,  ils  fe  mutinèrent  de  telle  façon,que  apresplu- 
fieuts  batailles  gaignces,ils  fe  rendirent  maiftrei  de  toute  la  Perfê , comme 
auffi  de  la  Mefbpotamie,d’où  ils  chaflèrent  le  Soudan  de  Bagadet  (c  eft  Ba- 
bilone)  6c  Muchmctmefmes ayant  cfté  tué,  Tangrolipix  fût  le  premier 
T urc  qui  print  b qualité  de  Soudan  de  Per  fe  6cdc  BainioaciAzan,ou  Afàn> 
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ou  Bcipher/on  fils, fut  le  fécond  l’an  lo  ; 9 .qui  fe  rendit  aufsi  maiftre  de  coû- 
te la  Syrie  & de  Icrufalem  l’anioéi.  Lej.futronfüsAfparalem.  Le 4. Ton 
fils  Mctecla,ou  Mclecla.ou Meicclu!  Le  5-fuc  Belchiarot,(ôn fils, l'an  rûjj. 
Apres  lequel  Chazi,ou  Gazi,  Borfequin  & leurs  fuccclTeurs furent  affubjec- 
tis,  tant  pat  les  T artates  que  pat  les  François , qui  conquirent  la  terre  fain- 
tSfeiufqucsàran  izSo.quclesTurcs.fous  la  conduite  a Orthogules,  com- 
mencèrent à fe  rcbellcrcontte  lcsTartatcs,&  continuèrent  fi  heureufemét, 
qucfanijoc-ayancchaffcAbagan, grand Cham  dcTarrarie,de  toute  la 
Nacolie,ou  Afic  Mineur,ils  ladiuiferenten  fept  Satrapies, furchacuuedefi 
quelles  ils  eftablirent  vn  Satrape  : mais  en  fin  le  tout  demeura  à O thoman, 
fils  d'O  rthogules,  qui  fût  le  premier  qui  fe  qualifia  Empereur  desTurcs,  Sc 
commença  ton  régné  dc's  ladiceannec  i;oo.  duquel  & de  fesfuccetfeurs  il 
y aura  colomne  exptclfe,en  laquelle  on  pourra  voit  les  fuccetfeurs  d’O  cho- 
man,&:  comme  ils  conquirent  l’Empire  de  Conflantinople. 

Royaume  X^irragon. 

A P R-  E s l’origine  des  T urcs,  nous  voyons  en  cette  mefme  colomne  le 
commencement  du  Roiaumed’Arragon,quifût  l’an  de  Grâce  loij. 
Car  Raimmire.ou  Ramirc.fils  naturel  ou  légitimé  duRoydeNauarre, 
Sanche,dit  le  Grand,  ayant  pat  larmes  foufienu  l'honneur  de  la  R oinc  de 
Nauarre,  aceufee  pat  fon  propre  fils  Garcias  enuers  le  Roy  Sanche,  & ayant 
prouuc  l’innocence  de  laRoine,elleduconfentementdeSancbe  donna  à 
Ramire  la  Comté  d’Arragon  qui  lui  appartenoit,lequel  s’en  qualifia  le  pre- 
mier Roy  l’an  i o 1 6.  apres  la  mort  de  fon  pete,duqueî  pais  d’Arragon,com- 
me  nous  auons  défia  veu,  Afnar,  fils  de  Eudes,  Duc  d’Aquitaine,  s’en  cfloic 
fait  déclarer  le  premier  Comte  par  armes  enuiron  l’an  de  Grâce  7 6 o.depuis 
lequel  temps  il  n’y  auoit  eu  que  des  Comtes.  Mais  Ramireen  ayant  cfle  dé- 
claré le  premier  Roy,  voici  l’ordre fucceffif  des  Rois  d’Artagon. 

1.  Ramire,  fils  du  Roy  de  Nauarre  Sanche  le  Gcand,fût  Roy  d’Atragon 
l’an  loié. 

. a.  Sanche,  fon  fils,  l’an  to6i.. 

3.  Pierre,fonfilsaifné,l'an  «098. 

4.  Alphonfe,filsdeSanche,&freredePierre,l'an  iiDi. 

5.  PicrredeThercs,oudeLara,efleuRoyran  mi.  & la  mefme  année 
definis. 

6.  Ramirei.  filsaulfi  de  Sanche,  fiefrere  des  Rois  Pierre  flcAlphonfe, 
ayant  fait  depofer  le  Roy  Pierre  deThares.fûtRoyl’an  m4.qui  efpoufa 
Mathilde,  fille  du  VicomtedcThoüars. 

7.  Petronilic,ou  Vrraca,filledu  Roy  Ramire  i.auecfon  mari  Raimond 
ComtedeBarcelonne,eutentlefcptiefme  rang  des  Rois  d’Arragon,  par  la 
demifsion  que  leur  en  fit  le  Roy  Ramire  qui  fe  fit  Religieux  l’an  1147. 

8.  Alphonfc  r.leurfils,fiicRoyd’Artagonl’anii6i.  & Comte  deBat- 
cclonnc,  Catalongne  & Proucnce. 

9.  Pierre  5.  fon  fils,  fut  Roy  d’Attagon  l’an  119^.  lan  1104.  il  efpoufà 
Marie,  Dame  de  Montpellier  & de  Montfetricr,  veufue  du  Comte  de 

Cominges, 
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Cominges,  & fut  tué  deuant  Muret  près  Tholofc  l'an  rail  deux  ceni  triâzc. 

lo.  lacques,  dit  le  Bien-heureux,  fon  fils  l'an  mil  deux  cens  treizci  qui 
régna  foixantc-  quatre  an%&  fut  pere  de  Pierre  & d’Ifàbeau  femme  de  no- 
ftreRoy  Philippesj.  Et  Paradin  s’cftabufc.d’efcrire  quelle  effoit  fille  de 
Pierre,  pere  de  lacques:  elle  fiit  marieeà  noftre  Roy  l'an  u 58.aageede  dou- 
ze ans  & noff  re  Roy  Pliilippes  de  treize. 

U.  Pierre  4.  fon  fils  aiüic l'an  ii7<-quiefpou(àConftance,filledeMan- 
fioy  Roy  de  Sicile.  Son  ftcrc  fut  lacques, Roy  de  Majorque. 

U.  Alphonfe3.ditleChafte,fut  Royd‘Arragon& Comte  de  Barce- 
lonne  apres  fon  pcK  Pierre  4. 

SJ.  lacques  i.ffered’Alphonfe}.  & filsauffi de Piene  4.  fut  première- 
ment RoydeSicile,  puis  d'Artagon, pat  lamortdefon  ffere  Tan  mil  deux 
cens  nonante-deuz. 

14;  Alphonfc  4.  fils  puifhc  de  lacques,  au  préjudice  de  fon  fiereaifhé 
qui  s’appelloitaulTi  Iaçqucs,fùtRoydArragonl’an  1317. 

13.  Piene5.fbnfils,futRoirani338.&rcgna.5i.an$. 

i£.  lean.lon  fils  aifhe, fut  Roid  Arragonl  anmil  trois  cens  quatre-vingt 
huia  ,qui  lailTa  deux  fillcs,àfçauoir  Icanne,  femmedu  Comte  de  Poix  ,fic 
y oland,  femme  de  Louis  i.  de  ce  nom.  Duc  d’Anjou,  aufqucllés  de  droiA 
appattenoit  la  couronne. 

17.  Martin , fils  du  Roi  Pierre,s'emparadc  la  couronne  d’Artagon,au 
préjudice  de  fes  deux  niepees. 

1 8 . Ferdinand,  ftere  clc  Henry  Roi  de  Caftille,fùt  par  cflcAion  &it  Roi 
d' Atragon  l'an  mil  quatre  cens  dix. 

19.  Alphonfe5.fonfils,futRoid'An3gon,deValence,deSicile,deM«i 

jorque  & de  Minorque. 

10.  lean  X. fon  fils  fût  Roi.d’Arragon. 

11.  Ferdinand  fon  filsfatauffi  Roi  d’Arragon  l'an  1479.  & dcCafblle 
par  la  femme  Elizabeth  l'an  1474.  puispatvfurpationdeNauarre  l’an  mil 
cinq  cens  douze  , & fût  le  premier  qui  auec  fon  gendre  Philippe  print  la 
quaiitédeRoid'Efpagne:  Mais  Philippe  mourut  premier  qucTon  bcan- 
petc,  & ainfi  Ferdinand  poflèda  toute  l’Efpagne  excepte  le  Portugal , tant 
en  fon  nom,  qu’au  nom  de  fon  petit  fils  Charles  qui  fût  Emperetir , duquel 
nous  parlerons  maintenant  aurang  des  Rois  dcCaltille  qui  fûrent  Rois 
d’Arragon. 

CafliUe  Rojaume. 

Le  Roiaume  deCaftillecftauffi  marqué  en  fuite  deceiuy d’Arragon 
à l’an  de  Gracemil  feize,  pree  que  ce  fut  en  ce  temps  là  que  Sanche, 
dit  le  Grand,  Roidc  Nauane,  mourat,  & qu’il  donna  la  Comté  de  CaftiUe 
à fon  fils  Ferdinand,  qui  efpoulà  Sancha,  fœur  de  Bermond  dernier  Roi  de 
Leon  J & pt  elle  ( aptes  qu’il  eut  vaineufon  bcau-frerc  Bermond , trouué 
mort  à la  bataille)  Ferdinand  fiicccda  au  Roiaume  de  Leon,  lequel  il  an- 
nexa a là  Comte  de  Caflàllc,  & du  tout  enfèmble  en  fit  vn  nouueau  Roiau- 
me. qui  fût  appelle»  Le  Roiaume  de  Caftille^  duquel  il  fût  le  premier  Roi« 
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& itgna  quarante  ans , abolillànt  le  Roiaunae  de  Leon , & donnant  com> 
mcnceuïent  à ecluy  de  Caftille,  auquel  enfin  ont  efté  ioims  cous  les  Roiau- 
mesd’Efpagnc.  Voyons  donc  l’ordre  fucceflif  desRoisdeCadilledt  d'Et 
pagne. 

I . Ferdinand  de Nauarte,  fils deuxiefine duKoi  de Nauarre,  Sanche,  dit 
le  Grand , ifTu  en  droite  ligne , non  des  Goths  ny  des  V vifigoths,  mais  de 
Inigo  Comte  de  Bigorre,  qui  fiit  premier  Roi  de  Nauarre , fût  comme 
nous  auonsdefia  dit,  le  premier  Roi  de  Caftille,  & eut  de  fa  femme  San- 
cha  crois  fils,  Sanche  Roi  de  Caftille  & de  Nauarre,  Alphonfe  Roi  tim- 
laire  de  Leon , & Garcia  de  mefines  Roi  de  Galice  ; puis  mourut  l'an  mil 
cinquante  fepe.  ^ 

1.  Sanche  premier, dicmal  àpropos  fécond' parceuxquiconfondènt 
les  Rois  des  diuers  Roiaumes  de  l’Efpagne  , fût  fécond  Roi  de  Caftille 
apres  (ônpcre,&  ne  voulut  tenir  les  partages  qn’il  auoit  défia  faits,  miîs' 
ayancchairéfesdeux  frères  retendit  (cul  maiftre  de  tout  ce  que  lepere  leut 
auoit  lailTé:  il  efpouCi  Blanche  fille  de  Gardas  Roi  de  Nauarre  , ou  d'v- 
ne  partie  de  ce  Roiaume,  de  laquelle  il  n’eut  aucuns  enfans,&fùc  tué 

Eat  vn  des  liens  lors  que  moins  il  y perifoit.  On  le  furnorama  le  Vail- 
int. 

; . Alphonfe  premier,mal  àpropos  appelle'  fixiefme  par  ces  Imprimeurs 
dcT elles,  qui  ne  diftinguent  pas  les  Rois  de  Leon  d’auec.ccux  de  Caftille, 
fucceda  à fon  frère  Sanche,  & fût  Roi  de  Caftille  l'an  mil  foîxante-  trois  : il 
cfpoufa  fix  femmes,  de  routes  lefquelles  il  ne  laillà  aticun  fils.  La  première 
fût  Ignés.  La  féconde  Conftance  de  Nauarre,de  laquelle  il  eut  V rraca,  qui 
fiic  mariée  à Raimond  Beranger, Comte  de  Barcelonne.  La  croifielme  Zai- 
da,  fille  du  Roi  de  Seuille,  laquelle  fc  fàilânc  Chreftienne  fût  nommee  Ma- 
rie,&  d’elle  il  eut  vn  fils  qui  mourut  à la  guerre  contre  les  Sarrafins.  La  qua- 
triefme  Bc’nhc,fille  de  Vrel, grand  Seigneur  enlaTofcane.  Lacinquiclme 
fût  l(àbcaufiilcdcFrance,dclaquelleilcuclàfilIcSancha.  La  fixiefme  fût 
Beatrix.  Ecd'vncfienneamic  ileutlàfilleTherefe,  laquelle  il  maria  auec 
Hcnty,  fils  de  Guillaume  Duc  de  Lorraine,  félon  l’ancienne  opinion  des 
Authcurs,ou  frété  puifné  du  Duc  de  Bourgongne , fuiuant  l'opinion  des 
modernes',  duquel  Henry  font  venus  les  Rois  de  Portugal.  Ce  Roi  con- 
quit le  Roiaume  de  Tolede,  & puis  moumt. 

4.  Alphonfe  r.  fdit  7.  ou  8.  ) fils  de  Raimond  Beranger  Comte  de 
Barcelonne  & de  Vnaca,  filleaifnçc  du  fufdii  Alphonfe  premier  ,fiit  apres 
fon  ayeul  maternel  Roi  de  Caftille  l'an  mil  cent  miidl , ou  félon  quelques- 
vns  apres  fon  bcau-pere  Alphonfe  Roi  d’Arragon.qui  eftoit  le  fécond  ma- 
ri de  Vrracafamecc,&lcquclàcau(cd’eLlefcqualifia  Roi  deCaftille  auanc 
nollre  Alphonfe  Iccond:  Maisl'Atragonnoiseft  reietcc  pr  les  meilleurs 
Aurheursdu  rang  des  Roisde  Caftille,&  partant  fon  beau-fils  fucceda  im- 
mediatemcnc au  pere  de  la  Roine  Vrraca  làfemme,&fut  le quacriefinc 
Roi  de  Caftille,  comme  nous  auons dit,  l’an  mil  cent  huidl,  & fe  fit  appel- 
1er  Empereur  des  Eipagnes , parce  que  tous  les  Roiaumes  qui  y eftoienc 
iuy  fàiloienc  tribut  ou  nommage:  ilefpouraGuilla,ou  Berenguela,nee 
en  Portugal, de  laquelle  il  eut  sanche, Fcrdiiund,lfiibclle,  U Beatrû^ 
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puis mourucl'an  1159.  Ilcutvne fille appelIccGonllance, qui (ùt  maticeà 
noftrc  Roy  Louis  7. 

5.  Sanche  1.  (mal appelle  }.)  filsaifnc'  duRoyAlphonfc  i.  fut  apres 
Ibn  petc  le  5.  Roy  de  Callille,  furnommë  le  Defire'  : il  cfpoulà  Blanche  de 
Ponugal,  de  laquelle  il  eut  Ton  fils  Alphonfe. 

6.  Ferdinand  z.  ( mal  dit  y.  ) fils  puifné  d’ Alphonfe  z.  fut  aptes  Ton 
frète  Roy  de  Callille  , ou  félon  quelques- vns,  feulement  de  Leon,  l'an 
it{9. 11  eut  deux  femmes  ; Vrraca,aelaquelle  il  eut  Alphonfe.Roy  de  Leon 
& Galice,  & Nugna,  fille  du  Comte  de  Lopes,  de  laquelle  il  eut  Sanche, 
Ferdinand,  & Gardas. 

7.  Alphonfe  5.  ( mal  dit  8.  ou  9.)  fils  du  Ro^r  Sanche  fécond , fut 
malgré  fon  oncle  Roy  de  Cafiille , & fut  appelle  le  Noble  : il  efpoulà 
Leonor,  fille  de  Henry' .fécond  de  ce  nom,  Roy  d' A ngletene , & de  Leo- 
norDucheffe  d'Aquitaine, fille  de  Guillaume dcrnierDucd'Aquitaine,  fie 
AenordelaRochefoucault,  de  laquelle  il  eut  fbn  fils  Henty,  fie  quatre 
filles ,'  Blanche  , femme  de  nofire  Roy  Louis  huidhelme , Bcrangere, 
femme  d'Alphonfc  Roy  de  Leon , puis  de  Caftille , Leonor , femme  de 
lammcs,oulacques,  Royd'Arragon, fie  Vrraca, femme  deDenisRoy  de 
Portugal. 

8.  Henry,  fils  vniqued'Alphonfe;.  fût  Roy  de  Callille  lan  1ZI4.  fie 
mourut  ayant  tegne  deux  ans, (ms  lailTcr  aucuns  enfans  de  Malfada  de  Na- 
ples, qu’il  auoit  efpoufee. 

9.  Alphonfe  4.  (maldit  9.0U10.)  Roy  de  Leon,  dés  Tan  1190.  futi 
caufe  de  fa  femme  Roy  de . Callille,  quoÿ  que  leRoùume  appartint  de 
droiéità  Blanche  Roine  de  France  comme  à l'ailnce.  Il  y a des  Autheurs 
qui  difent  que  le  fufdit  Roi  Henry  eRoit  fils  de  cet  Alphonfe>(.  fie  non  du 
).  comme  aulTi  les  fufditci  quatre  filles.;  mais  quoy  qu'il  en  foit  cellui-cy 
mourut  l'an  1Z50. 

10.  Ferdinand  5. (mal  dit  4.)fût  créé  Roi  de  Callille  du  viuât  de  fon  pere 
Alphonfe  4.  l'an  iz  ifi.  puis  eRanclcul  il  réunit  G bien  fie  Incorpora  les  deux 
couronnes  de  LeonfiedeCallilIcqu'clIesnéfûrcntplusfcparces’llcfpou- 
fa  Beatrix,  fille  du  Duc  de  Brabant,  de  laquelle  il  eut  Alpnbnlc  ; Fridcric, 
Emanuel,Philippcs, Sanche  fieHenry.  Sa  féconde  femtne  fût  Icanne,  fille 
duComteduPontjdelaqucIlcileucLou'isfie  Lconora:  puis  mourut  l'an 

IZ5Z. 

11.  Alphonfe  5.  (roaldit  lo.ou  ii.)  (ônfilsaifné^fut  Roi  de  Callil- 
lel'anizjz.  Il  fût  grand  Allrologue,  comme  otrpeut  voir  p.ir  lesTables 
qu'il  a corepofecs.  Il  efpoufa  Y oland , fille  de  lacques  Roi  d‘Arragon,de 
laquelleileut  fept  enfans, l'aifnédefquels,appcUé  Ferdinand , fut.matié 
aagé  de  dix  ans,  auec  Blanche  de  France  fille  de  lâinél  Louis  ; mais  il  mou- 
rut deuani  fon  pere,  laifiant  des  enfans  qui  furent  priuez  du  Roiaume  de 
Callille. 

iz.  Sanche  3.  ( mal  dit  4.  ) fils  puifné  dudit  Alphonfe  cinquielïnc, 
très-  mefehant,  fils  d’vn  G bon  pere,  au  prciudice  de  fes  nepueux , en- 
fans  de  Ferdinand , fût  Roi  de  Callillel’an  IZ84.  Il  efpouGi  Marie, fil- 
le d'Alponfe  Seigneur  de  Molnia , frère  du  Roi  Ferdinand  troiftefme, 

. SSff.ij 
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de  laquelle  i!  eut  Ferdinand,  Pierre,  Philippes  Se  Henry  : puis  mourut  l'an! 

ii>5. 

I).  Ferdinand  4.  ( mal  dit  f.  ) n'elhnt  aagé  que  de  neuf  ans,  fiit  apres 
Ton  pere  Roi  de  Calhllc  fousla  tmdlcde  la  Roine  là  mere:  il  (fpoulà  Con* 
ftancc,Glie  du  Roi  de  Portugal, de  laqucllcil  eut  Alphonfe  &Lconor, fem- 
me d'Alphonfc  Roid'Arragon. 

I4.'  Alphonfe  £.  (mal  dit  ii.  ou  ii.)  fut  Roi  de  Caflille  par  la  more 
defon  perel'anmil  crois  censdix:  il  elpou& Marie,  fille  de  Denis  Roi  de 
Portugal , de  laquelle  il  eut  Piare  > & de  Leonor  de  Gufman , Ton  amie, 
il  CUC  Henry  & Friderich:  puis  mourut  l'an  1530.  On  dit  que  ce  fiic  de  la 
pelle. 

if.  Pierre  , dit  le  Cruel  Ton  fils , lût  apres  luy  Roi  de  Callille,  Se  H 
cruel  à Tes  fubjccs  & i Tes  Hcres  naturels,  qu'il  fiit  déclaré  par  le  Pape 
indigne  de  porter  couronne  : à caufe  dequoy  Henry,  fon  ftere  ballard , le 
chafla , alTilté  des  François  conduits  par  du  Guefclin  : puis  il  llic  rcftabli 
par  le  Prince  de  Gales,  3c  finalement  tue  par  ledit  Henry  à lafixiefine  ba- 
taille qu’ils  curent  enfemble:  il  clpoufa  premièrement  Bbnche  de  Bour- 
bon,laqucl  le  il  répudia,  puis  lean  ne  de  Cadro;  nuisit  ne  laillàenfans,3c 
fût  tue,  comme  nousauons  dit,  par  les  propres  mains  de  Henry  l’an 
ljéç|. 

i6.  Henry  fécond , filsnatuicl  d'Alphonfe  6.  par  la  mort  de  fon  frère 
Pierre,  fut  paifible  Roi  deCallilIc  : U elpoulà  leanne,  fille  d'Emannël 
Prince  de  Callille,  Seigneur  de  la  Cerda , & eut  d'elle  lean  Guy  qui  luy 
fùcceda,  & Lconora  femme  du  Roi  de  Nauaae , puis  mourut  empoifonné 
l’an  I579. 

\j.  lean  premier, ftm fils, luy fucceda aux Roiaumes  de  Callille, Cor- 
douc , Leon , feuille  & autres  : il  elpoulà  premièrement  Lconora , fille  de 
Pierre  Roid'Atragon.puis  Bcatrix,fille  vniqueyde  Ferdinand  Roide  Ponu- 
gall'an  i;Si.dc  laquelle  il  eut  plulicursenfans,  puis  mourut  l'an  1391. 

18.  Henry;.  lbnfilsaifné,fucceda àfcsRoiaumesaagédefeizeans,3c 
régna  toot  autant  ; il  efpoufa  Catherine,  fille  du  Duc  dcLancladre,  An- 
glois,dc  laquelle  il  wt  Marie, Gatherine,3c  lean.  Durant  Csn  règne  en  l’anr 
net  i;9;.  furent  conquifos  les  Ifles  Fortunées,  appellecs  Canaries,  3c  mou-, 
rut  l’an  1407. 

19.  lean  z.  fon  fils, fucceda  Roiaumes  fous  la  tutelle  de  la  Roine 
Catherine  fa  mere, 8c  de  fon  oncle  Ferdinand  Roi  d'Arragon,  lequel  edai^t 
venu  en  aage  elpoulà  fa  confine  germaine  Marie,fille  de  fonditonclc.Et  en 
fécondés  nopccs  Marie,  fille  du  Duc  de  Pegnafiel , de  laquelle  il  eut  Hen- 
ry. Et  finalement  il  efpoulà  Elizabeth,  fille  de  1 can  Roi  de  Pottugal,  <k  la- 
quelle eut  Alphonfe  3c  Elizabctli,  puis  mourut  l’anÎ454. 

Z O.  Henry  4.  fon  fils  fut  Roi  de  tous  fes  Roiaumes  aptes  luy  l'an  i4;4- 
il  efpoufa  Blanche,  fille  de  lean  Roi  d’Arragon  ou  de Nauarre,  de  laouelle 
nepouuant  auoircnfànscllc  fut  répudiée  pour  efpoufer  leanne,  fille  de 
Edoiiard  Roi  de  Portugal,  de  laquelle  il  eut  vne  fille  nommee  leanne, 
que  on  edima  auoir  elle  fuppofee  pat  la  Roine  leanne;  puis  mourut  l'an 
Ï474- 
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II.  Fcrdiaand5.filsduRoyd’Arragon,fiitRo)’dcCaftillc,àcaufequ’il 
auoitcfpoufc  l&kllc.ou  Elifabcth.Princcflc  d’Elpagnc.fceurdu  Roi  Hen- 
ri 4.  Sc fiUcdu  Roi  Ican i. laquelle fucceda à fon  Ircre  lan  1474. au  preiu- 
dicedelafilledcHcnri  4.  qu’on difoit  auoireftcfuppofec:  & l’an  1479.  il 
.fûtauGiRoid  Arcagon  parlamotcdefbnpcrc;  pois  il  conquit  le  Roiaume 
de  Grenade  fur  lei  Maures,  lefquelsil  chaflà  toutà  fàitdcl’Efpagne.  Etl’an 
149  a . Chriftofle  Colomb,  à leur  nom,  dcfcouurit  le  nouucau  Monde.  En 
fin  la  Roiiic  Elizabeth  mourut  l’an  1 50  4.  A il  vfiirpale  Roiaume  de  Nauat- 
rcl'ant^ii.  llcutvnefilleÿleanne. 

11.  Philippcsd’Auftrkhe,filsaifiie'de  l’Empereur  Maximilian,  ayant 
erpoufcrinfantcIeanncdcCaftillc,enfiitRoirani504.parlamortde  la 
Roine Ilàbcllc là  belle- mere.  Hcutdel’InfaiueRoinelàferamc,Charles& 
Fefdinand,auifurcntE’mpereursf  puismourat  rani50<Ji  àcaufe  dequoy 
le  fufdit  Fcrdinand,fon  beau-perc,cut  derechef  l’adminiftration  des  Roiau- 
incs  & Eftanquiappanenoient  àCharlcific  Ferdinand  / puis  mourut  luy 
meCnes  l’an  1 5 1 6 Jaiflint  tou*  fes  Roiaume*à  Charles,auec  ccluy  qu’il  auoit 
vfurpé.; 

» }.  Charles  d’Aüftrichc,apres  fon  ayeul  Ferdinand,  fijt  Roi  de  Caftille, 
Artagon, Naples, Sieilc(atNauarrcfaD5droi<a  légitime)  en  ladite  année 
1516.Ccran1519.fut  lait  Empereur  appelle  Charles  j.  il  efpoulà  Ifabdle, 
fille  d’Emanuël  Roi  de  Portugal, de  laquelle  il  eut  Ferdinand  qui  moutuc 
iéune,  Philippes  qui  fiit  R oy,  leanne, femme  de  Ican  Roi  de  Poragal,  Ma- 
ric,fcmme  de  Maximilian  Empereur  de*  Romain*.  Cefijtvn  grand  Prin- 
ce, 8c  qui  eut  de  grandes  guerres  contre  nos  Roi*»  ayant  régné  quarante 
ans  il  auttral  Empire  à fon  fterc Ferdinand  l’an  mil  cinq  cens  cinquante- 
fixiSclcsRoiaumcsàfonfilsPhilippesipuijfetctirada'ns  l’Efcurial,  où  il 

moumt  deux  ansapres. 

14.  Philippe  X.  d’AuftrichefucCcda  à l’Empereur  (bn  pere  à tous  les 
Roiaumcsqu'il  luy  auoic  lailfez,  tant  héréditaires  que  devenus,  aufqucls  il 
adjouflaceluy  de  Portugal  l’an  15S  o.au  préjudice  du  Roy  Antonie  qui  vint 
. mourir  en  France  ! & ainfi  Philippes  x . fût  le  premier  qui  polfcda  réelle- 
ment fie  de  fàiél  toutes  les  Efpagnes,6c  en  outre  les  Roiaumes  de  Naples  fie 
deSicilc,fic  la  malleure  partie  des  1 ndes  Occidcntalcs,ôc  vneinfinitc  d’au- 
trcspa’isfic  Eftats,  qui  le  rendirent  l'vn  des  plus  grands  Monarques  de  la 
tctrit.  U cfponfa  premièrement  t*iin«,fillc  de  lean.  Roi  de  Portugal,  de  la-  • 

quelle  il  eut  vn  fiis  qui  mourut  icnne  : puis  il  eljjouû  Marie , fille  du  Roy 
d’Angleterre  Henry  8,  En  troifiefmenopcesYlàbeau de  France,  fille  du 
Roy  Henry  x.  l’an  1559.  de  laquelle  il  eut  Ifabella-Clara-Eugenia,  mariée 
auecAlbert,  Archiduc dcFlandrcs, fie Catlierine,  mariccà  Charles  Ema- 
nuel,DucdcSauoyc.  Enquatriefmcnopces  Anne  Marie  d’Auftriche,  de 
laquelle  il  eut  fon  fils  philippcsqui  luy  fucceda  : puis  mourutl’an  159g. 

ly  Philippes  J.  fon  fils  fût  Roy  des  Efpagnes,  fie  de  cous  les  autres 
Rotaumet-que  fon  p<sr«  auoit  l’an  1598.  il  cfpouû  Madame  Marguerite 
£ Aurttkhc  l’an  1199.  .fille  de  Charles  Archiduc  d’Auftrichc,  de  laquelle  il 
itUPhilippesquiluyafucceddj  fie  nolhx:  fage, belle  fie  vertueufe  Roine 
Anne,  qui  fepeut  dire  de  naiflànce  fie  d’alliance  la  plus  grande  fie  plus  illu- 
- SSffü| 
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ftrc  Princcflc  de  tout  le  Monde , eftant  fille  du  Roy  Catholique,  & femme 
<lu  Roy  ttea  Chteftien Louis  Xiii.  diilelufte.  LeRoy  fonpere  mouruc 
l’annecifiio. 

t6.  Philippes  4.  auiourd’huy  Roy  d'Efp^e^  & de  tous  les  autres 
Roiaumes  qui  luy  ont  elle'  lailTez  par  les  Rois  (u  predecclTeurs,a  lùcccdé 
au  Roy  fonpcrc  le  premier  d'Auril  de  l'anncc  itfae.  ilaefpoulervnedcs 
plus  accomplies  PrmcciTcsquiayent  iainaiscfic  au  Monde,  Elizabeth  de 
France,  MaHamc  fccut  du  Roy.fille  de  Henry  le  Grand  & deia  Roine  Ma- 
rie de  Medicis  i & reguent  tous  deux  heureufemenc  en  la  prefente  année 
que  nouscomptons  mil  fixeens  trente  deux,  ce  qu'ils  puiiicnt  fàireà  tres- 
lo4)gues  années. 


^Rojanmej  ic  Suède  fÿ  iTbruegue. 


QVant  auxRoiaumesdeSucde&Noruegue  nous  lesauons  mar- 
quez à l’an  de  Grâce  101 6.  Ce  n’ed  pas  que  ievueflle  dire  qu'ils  ayent 
eu  leurs  commencemenscn  ce  temps , non  plus  queceluy  de  Oanncmarck, 
mais  parcequcdcuantcetempscequc  Ion  en  tcotiucdansIesHi(Ioriens,& 
notamment  loannesMagnus,AlbettCrantz,&  Herman  Contraâ:,  n'eft 
pasplustlairqucceque  nous  enauons  fait;.  & ce  d'autant  que  ces  trois 
Roiaumcsontrouucntefté  poiTedczpatvn  feul  Roy,  puis  diuifez  & par- 
ugez  en  trois,  quclqucsfois  en  deux, & derechef  reünis  fous  vn  feul,âc  cela 
fl  louuent  & fl  diuerfement,  que  pour  bien  &ire  il  faudroit  voir  enfcmble- 
ment  la  fuite  de  tous  leurs  Rois,&  tenir  pour  tout  ailêure  quequad  l'ordre 
fuccelfif  manque  enl'vn  de  ces  trois  Roùumcs,  que  les  Rois  des  autres 
Roiaumes  fontRC)isauniduRoiaumcauqucliln'i:ft point  dity  auoir  de 
Roy,  Tellement  que  deuant  le  temps  que  nousmarquons,ccnefont  que 
purs  fragments  de  l'ordre  de  ces  Rois,  tant  de  N omegue,que  de  Suede,que 
de  Oannemarck  j &:  ncantmoins,fuiuant  lerangquenousleurauonsdon- 
ne'dans  ladernierecolomnedcceSiecrc.  Voicy  leurs  Rois,  & première- 
ment de  laNoruegue.  ' ‘ , 

Suibiagtr  ayant  tue'  Gran , Roy  de  Dannemarck,  qui  auoit  tué  Sich- 
truch  Roy  de  Suède, fut  Roy  des  trois  Roiaumes  long  temps  auparauant  la 
venue  de  noflre  Seigneur;  ilefpoufa  par  force  lafilledc  Gran  qu'il  auoit 
tue.  &partage',comineilc(l  à prefumer,  ces  Roiaumes  aux  enfâns  qu'il  eue 
d'cllç. 

Apres  ce  Suibdager,  Hitfmund,yffo,Hiniin,hîunding,Ki^mtr,lriiint- 
hrot,  yfiiiU,  3c  Hot'ur,  fontfuccelfiucment  appeliez  Rois  deNoruegues 
3c  des dcuxdcmiers  qui  eftoient  frètes, il  eft dit  qu'ils  conquirent  derechef 
le  Roiaumede  Dannemarck  fur  Rolfe  qui  en  eftoit  Roy. 

Etainhi'eiflimc  que  R«riV/i,filsdudit  Attila, fut  Roy  des  deux  Roiau- 
mes de  N oruegue  8c  de  Dannemarck , qui  eut  pour  fuiuans  3c  fucceffeurs, 
y Vicier,  yvermHnd,Vfo,  Dan  1.  Huclet,  Froton  1.  Dan  3.  Fridleite,ScFr»- 
rd»  3.  au  temps  duquel  nafquit  noflre  Seigneur;  & quand  ie  dis  Dan  1.  il 
faut  prefuppofa  qu'il  y a eu  vn  Dan.i,  en  quelqu'vn  des  trois  Roiaumes,  le 
ainfi  des  auucsa 
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Puis  fuiairent  HUrnt,  Fridlenet.  Froton^.  Inguel  oülngo,  OImcou 
OUm,  Herald,  Froton^.  Haldani.  Harold z.  Vn^uin,  SmaldoaSiuard, 
Sigar,  Siuald  i . Haldan  3 . apres  lequel , Siuarjl  fiic  Roy  de  Noruegue  feu- 
lement, Si  Harald  5.  de  Dannematck. 

Et  derechef  Oit  ou  O loue,  fils  de  Siuard  Roy  deNoniegue , & nepueu 
dudit  Herald  3,  fiit  Roy  de  Noruegue  & de  Danneraarck,  qui  eut  pour  Ces 
fucceireuTsEmtnd,Si$iald).  ButhlusSiJameric,  quifùtRoydeNtJtuegue, 
Dannemarck  & Suede. 

Et  apres  luy  Broder,  Siaord  4.  Bior,  Harald  4.  GonMo,Got:erich,  ou  Go- 
defroy.qui  viuôitdu  temps  de  noftre  Roy  Charlemagne. 

Puis  Olaue  Znrdu  temps  duquel  Proton  cdoit  Roy  de  Suède  3 & ainfi  les 
RoiaumcsauoieateRédcfiadiuifez.  - 

PuisfùiuitentHtnmi'»^,  Stuart  5. 6c  Re»i>/ff,'quieut  les  trois  Roiaumes 
ayant  vaincu  Sort, Roy  deSuedc,qiii  les  partagea  derechef  à fes  enfans,laif^ 
lànt,conime  iel'cfhmc, la  Noruegue  6c  le  Oanucmarck  à Ton  fils  SwartI, 
qui  fut  fuiui  de  Eric,ou  Henry,  Eric  i.  Canut,  Froton  6.  qui  le  fit  Chrcllicn,  ’ 
Gormo  s . Harald  6.Sc  Sueuoroihon. 

J'din670/ô/»ouOL<«e,futRoidcNocucgueran  101^. qui  efpoulàla 
fille  de  Olaue  Roi  deSucfic  ou  Suède,  Si  Ce  fie  Chrefiien,  puis  fut  chaife  de 
Ton  Roiaume  parCioiut  i.  dit  le  Grand, qui  fût  Roi  de  Noruegue  l'an 
J 0 1 9. 6c  auparauaiu  cfioit  Roi  de  Dannematck  6c  d’Angleterr^  Ainfi  du 
temps  de  fiundf  Olaus,  chacun  deces  trois  Roiaumesauoie  fon  Roi  parti- 
culier. 

M agitai , fils  dclâin  A Olaus,qui  auoit  clléchafle  auec  (bn  pere,fûtrap^ 
pelléapres  la  mort  deCanutTan  1036. 6cfutRoi  non  feulcmcnr  de  Nor- 
uegue, mais  aufll  dcDanncmarck  l'an  1041.  auprejudicede  Sueuon,nep- 
ucudeCanutC3. 

Herald,  oncle  dudit  Magnus,  fût  Roi  de  Noruegue  l'an  1 053. 

Olaue, Van  1036. 

Harald,  fils  dudit  Harald  l'an  io6j.  Olaue  3.  fuiuit,  6c  apres  luy  Ma- 

gltUit. 

Harald  fût  Roi  l'an  1137.  qui  fit  àeuer  les  yeux  à M^us,6c  (bus  luy  fût 
la  Noruegue  derechef  iointe  au  DannemarcK:6c  ainfi  fwent  Rois  de  Nor- 
uegue 6c  de  OannemarcK  Nicolas,  Eric).  Eric  Sueutu,  Si  y Valdemare, 
fur  lequel 

L'an  1180.  vn  Prefire  appelle  BirKc^aim  ou  Sacre, s’empara  du  Roiaume 
de  N oruegue  : mais  ne  trouuant  point  s'il  lai  (là  de  fucceficur,  il  cfi  à prefu- 
Dannemarck  l'ayant  challié,  furent  derechef  polTcf- 


1 ant  y a, que  i an  u 63.  Jcht  ou  jt^uin  efi oit  Roi  de  Noru^e,qui  que- 
rella les  Iflesappellees  Hébrides  contre  les  EfeofToisî  mais  il  fut  vaincu,  6e 
s’efiant  fauuc  dans  les  Ides  appcllees  Otcades,  y mourut. 

A/<f^n»r,fonfils,fiitaprcsluyRoidcNonieguc.  Olauele  fuiwittpuls 
£r/e,l’an  1Z84. 

yi^uiu  cnfutRoil'an  130t.  qui  donna  là  fille  en  mariage  à£ric,Prince 
de  Suede,&ere  de  Birger  qui  en  eftoit  Roi. 
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Et  ainfi  Miigniu,  (ils  du  Prince  Eric , & de  la  fille  d'Aquia,  fût  Roi  de 
Noruegue& dcSuedcl’an  ijiy. 

Ton  fils,  fut  aulfi  Roi  de  Notueguc  l'an  i;7i.puisdeDanne- 
marcs , en  efpouiànc  Marguerite , fille  vmque  de  Y yaldetnare  j . qui  efioic 
RoidcDannemarcK. 

0/4MC,  Ton  fil$,fucRoi  deNoruegue  1)75.  fousla tutelle  dclaRoine 
Marguerite  fa  mcTc,deuant  laquelle  il  mourut,  & ainfi  Margiuritt,  Roine 
de  DannemarcK  , fut  aufil  Roine  deNoruegue  l'an  i;88.  depuis  lequel 
temps  lu  Rois  de  DannemarcK  ont  toufiouts  pollcdc  U poUedent  le 
Roiaume  de  N oruegue  ; & pactancilfiiut  voir  lafiike  Chronologiqucaux 
RoisdeOannemaicK, ci-aptes.  . ■ 


PO  V R la  Suede,  ou  Suefie,  en  laquelle  oacomprend  aulfi  la  Gothlan- 
die,  quoy  que  (ouuent  il  y ayeeu  des  Rois  particuliers  en  la  Gothlan- 
dieiCnmcfmctempsqu'ilyenaaoitenSuede.  Voicilcs nomsdeceuaqui 
(ètrouuent  auoirdlé  Rois  de  Suède,  depuis  Sichtiuch,  qui  fut  tué,com>- 
me  nous  auens  dit,  pat  Gran , Roi  de  Dannemarck , lors  que  nous  auons 
parle  ci-dclfiis  de  Suibdager,  qui  fût  Roi  du  trois  Roiautnu,iulques  au 
uinousauons  mat 


Cjifçauoir 

Grii»,  qui  tua  ledit  Sichtruch;  puis  J'«>ii<^,qui  tua  Gran.  Depuisle- 
quel  temps  il  faut  cfiimer  quelu  Roisde  Oannematek  ou  de  Noruegue  fu- 
ient aulfi  Rois  de  Suedeiulquuà  Abriqqui  en  efioit  Roi  du  tempsde  l'Em- 
percurAuguIle. 

Erir,du  temps deno(lieSauucur,fiitaulIiRpidcSucdc,ruiuide  HdlJan, 
puis  de  SiNard,  depuis  lequel  ilfàutquedereclief  la  Suède  sn^e  eûé  fujette 
aux  Rois  de  Oannemarckou  de  Noruegue, iufquu  à Eric  1 .fils  de  la  fille  du 
Rbi  de  Dannemarck  Proton  5. 

Lequel  Eric  i.fut  RoidcSuede,&apresluy  a.  puis  p'n^in, qui 

«ut  les  crois  Roiaumu , Smtdd  de  mefmes. 

fiuRoideSuedereulcment,  & apres  luy  j^lpier,.tngo,Ingiiel, 
Ringa  ou  l nga,Got4r,l4merich,  qui  eut  lu  trois  Roiaumes  i & apres  lui  ceux 
dcDannemarckiufquuàFro/on,quie(loicRoideSucde  au  tempsde  no- 
llre  Roi  & Empereur  Louis  le  Oebonnaire. 

QaifutfuiuidcH(ror,&cellui-cy  dcS«rr,qui  fut  yaincu parReinier, 
Roi  de  Dannemarck,  qui  le  fut  aulfi  de  Suede.  ^ 

Biorn,  fils  de  Rcinier,fùt  Roi  de  Suede  ; puis  I^viefirt, cfii  fiit  tué  par  Ton 
fuccelTcur  Ericb-,  puis  Erich  fut  tue  par0^rne,quiluyrucceda. 

O/lrne  fut  chalfé  par  StraHarn , fils  du  Roy  Biotn , auquel  fiiccederent 
Eric  4.  puis  Eric  5.  qui  le  fit  Chrcflien  & fur  appelle  lactjuct. 

Enfui  l'an  loi  6.  qui  elll'annecàlaqucllenous commençons  l'ordre  ré- 
glé du  Rois  de  Suède,  Oldtu  ou  OUuc  y regnoit,qui  e(foit,relon  leun  Hi- 
ÙoricDs,le  çent  £c  ynziefine  Roi  de  Suede,depuis  le  premier  qui  auoit  com- 
mencé d'y  régner  -,  ce  qui  fait  bien  voir  qu'on  ne  lésa  pas  tous,fic  qu'il  y çn 
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auoit  eu  dcuanc  Sichtruch,ou  que  depuis  lui  il  y en  a eu  piuneursautiej  det 
qucUonn’cnaiesnotnsnylcsfàiâs. 

jtimonâ,  dit  l'Ancien,  ou  le  Charbonnier,  l'an  1018.  fût  le  lu. 
jtimond  z.  dit  le  Vil,  ou  Abjeâ,  l'an  1036.  fût  le  113. 

Siiiiket  Ru  le  114.  Roi  de  Suède. 

Hw>r^Ieii5.  Hwii^z.leiifi.  ingoleiiy.  Hd^«ileii8. l'an  10^7.  Pbi-i 
IffelcUy. 

Ingo, i’an  1104.  Rit  le  iio.RoideSuede. 

Réguald  raniiiofiitleiii.chairc  par  fet  fubjecsds occis  par  lesGots« 
l'aniizÿ. 

A/o^nw,  fils  de  Nicolas  Roi  deDannemarck,Ritefleu  à fit  place  l’an 
iiZ9.&.Rit  leiii.RdideSuede. 

Suerchcr  ou  Suercho , l'an  1 1 3 4.  Rit  par  efleâion  le  1 13 . RoL 
laduard,  pareflcâion  aufii  l'an  1150.  Ru  le  114.  & en  la  mefine  année 
Chéries  RitRoidela  Gothlendie,quie(lvnpaïsdependancdelaSuede; 
trie  Rit  le  115.  Roi  deSuede. 

C<«n<ire  Rit  le  ii  i.comme  aulfi  de  Gothlendie  l'an  ii  <g.aprcs  auoir  vain- 
cu Charles. 

Suerco  2,.  filsdudit  Charles, l'an  iijx.  Rit  le  U7.”Roy,  puis  vaincu  Sc 
tué. 

£rie,  fils  de  Canute , l'an  iiio.  Rit  rappelle  de  Noruegue,  & £ùt  le 
iz8.  Roy. 

lea» , fils  de  Suerco  t.  l'an  1117.  fiitle  iiy.  Roy  de  Suede. 

Erich,  ditlcBcgue,filsdupreccdentErich&:aeRichere,filledeVŸal- 

demar,RoydeDannemarck^jl'an  izii.  Rit  le  130.  Roy,  & mourut  fiini 
hoirs. 

fValdemére , fils  de  Bt^te  Duc  des  Ofttogoths,  & de  laiœur  de  Eric  Le 
Segue,l'an  1150.  Rit  par^c£Honlei3i.  Roy  de  Suede  fous  la  tutelle  de 
fon  pete,  lequel  eftant  mort  V valdemare  Rit  chafle  de  la  Suede  par  fon  &c- 
re  Magnus , & réduit  au  Roiaume  de  Gotlilendic  l'an  1 177.  & finalement 
priuéde  tout  & mis  en  ptifon  l'an  1183. 

Mansuy  frété  dyRoy  Vvaldcmateranii77.  comme  nous  venons  de 
ledire,rcfitlei3i..RoydeSucdc.  ’ 

£ii’^,ouBiwe,filsdeMagnus,ran  rzSv.fiit  dcdare'  le  133.  Roy  de 
Suede  du  viuant  de  Ion  pere,  & iccluy  mort  l'an  1190.  Birger  Rit  couronné 
auec  (à  femme  fille  de  Eric  Roy  de  Dauncmarck  ; & cjuelque  temps  apres  il 
chalTa  fes  deux  fircrcs  Eric  & V valdemare , lofijuels  eftans  alRûez  & lorou- 
ruspat  leRoy  dcNotueguerani3o6.1e  ptindrent prifonnicr.  Maisl'an 
1310.  paraccordilstereinirentcn  liberté;  &pourtecompcnfe  de  leur  boi^ 

ne  volonté  le  Roy  Birger  leur  fit  vn  feflin, auquel  s’eftant  faifi  deleursper- 
fonnesil  les  fit  mettre  en  prifon,&  làlcurfit  trancher  la  telle:  ce  qui  le  fie 
tellement hàir&dctdlerparfesfubjetsqu'ilslechaflèrent  du  Roiaume. 

A^4i/ft«,ditChctclmunde,l'an  1316.R1tle134.R0i  ou  Gouuemeurde 
Suede,  apres  que  Birger  eut  efté  challe. 

Mégnsst , hls  du  Prince  Eric  qui  auoit  eu  la  telle  tranchee,&  de  la  fiUedc 
Atjuin  Roi  de  Noruegue,  l'an  1319.  Ritparclleélion  le  133.  Roi  de  Suède, 


8.8  CHRONOLOGIE 

quoy  qu'il  n'cuft  quctroisans,&  ce  prie  confeil  du  Roy-Gouuerneut  Ma- 
fias : mais  cftanc  deuenu  grand  il  futchalTé  pi  fes  fubjett  auec  (bn  fils 
Aquin  qui  fût  Roy  deNotuegue.  Ondicquecc  Magnusfitempilbnner 
vn  ficn  fils  apucllé  Eric  parla  propre  mer& 

Jliert,  fils  n Albert  Duc  de  Màelbourg,  8c  de  la  fœur  de  Magnus,  fut 
l’an  i3«j.prcflcÊlionlei56.RoydcSucde,contre  Ton  oncle  Magnus  6c 
fon  coufin  Aquin;puis  il  fur  6it  prifonnicr  par  Marguerire,Roine  de  Dan- 
nemarck,  vcufiie  dudit  Aquin, l'an  i38S.aBxprironsdclaquclleayant  dc- 
nieunfrcpc  ans, il  fût  contraint  de  remettre  le  Roùmme  de  Saede  à cette 
Roine  Marguerite. 

Mérgiietite  donc,RoinedeOannemarck6cdcNotuegue,l'an  i]95.fiit 
aulfi  Roine  de  Sucd|C,ôc  eut  le  13  7.  rang. 

Erit,  Duc dePomcranie,filsadopte'dclaRoine Marguerite, l'an  1596. 
fiitRoy  des  trois  Roiaumes, 6c  ainfinit  le  i38.RoydeSuede,viuantcnco- 
res  Marguerite:  mais  enfin  il  fut  challe  de  cous  ces  trois  Roiaumes,6c  réduit 
à la  Duché  de  Pomeranie. 

Chriftiphle , Duc  de  Bauierc,  fils  d'vne  foeur  du  preeedent  Eric  l'an  1430.. 
paredcdlion  &c  mis  à la  place  de  Ton  oncle,  6c  ainfi  fut  le  139.  Roy  de 
Suède. 

Charles,  filsdeCanutc  Prince  Suédois, l'an  1448.  fût  pr  elIeAion  le 
140.  Roi  deSuede. 

Stenon,o\i  Stene,  filsdelafsurde  Charles,I’an  1470.  fut  elleu  le  141. 
Roy. 

Suamho,  Duc  des  Ollrogochs,  l'an  1503.  fût  par  efleâion  Iei4t.  Prince 
de  Snede. 

Stenon  i.  (ôn  fils  l’an  1511.  fùtparelicâiortie  143. 

Gojlaue,  filsd'Eric,fùcpaceflcdrion le  i44.R^deSuedcran  1313. 

Hetrrf  ou  £ric, fils  de  Goll3UC)6c  delà  RoineCachetine,fùcle  i45.Roy 
de  Suede. 

/eoijfilsdeGo'hue  6c  de  la  Roine  Marguerite, fût  le  cent  quarante- 
(uicfmc  Roy  de  Suede. 

SigifmHtti,  fon  fils , fût  par  cQeâion  Roy  de  Pologae  du  yiuant  du  perc 
l’an  1387.  puis  de  Suède  par  ledeceds  de  fonpere  ratii5'94. 

^/i4r/«,fi-oreduRoy  lean,6c  filsdu  Roy  Gulhm'c,ayant  eftélailféGou- 
uerneur  en  Suède  prfonnepucuieRoySigifmund  qui  s'en  elloit  retour* 
né  en  Pologne,fe  tendit  tout  à fait  majftre  du  Roiaume  6c  en  print  la  qua- 
lité dcRoy  l’an  1600.  au  preipdiccdu  Roy  Sigifinund. 

Gu^aue-jliolpht  yioti  fils,àprcfenc  régnant,  grand  Capitaine,heurcux 
& vaillant, la  renommée  duquel  va  par  tout  le  monde,  halquit  l’an  1394. 
file  coutonncl'an  1617. 6c  l'an  162.0.  elpoufa  Matie>-Eleonoc,  fille  dclean- 
Sigifinund, Marquis  6c  Elcâeurde  Bnndbourg. 
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Mlaroc  Royaume. 

L'A  K de  Grâce  mil  reize,<mi  foc  du  Mondclan  cinq  rail  deux  ccni  dix- 
neuf, ou  /o/^^6,rasdeIephin  ouTcrzin,Roy  de  Loncunc  for 
les  Zangages,  le  rebellant  contre  lesArabes&Sarralins  qui  dominoienc 
cnAffoique,fotlcpremicrquirccoüa  leur  joug, Scayant  fonde  la  grande 
ville  de  Maroc  en  me  le  pceraicr  Roy.  Ha/y.fon  fils,fot  le  (zcoRA.J%r<tham 
fonfils,lecroi(icfrae.  L’an  mil  cent  vingt  H<»W»/-A/««ifnfotlequatrieC 
me , apres  qu'il  eut  fait  mourir  Abraham.  L'an  mil  cent  cinquance-huicl; 
/4ceiou/^^,Iacob,dicAlmanror,ouManror,  fils  dudit  Habdul,fot  le 
cinquicfme  Roy  de  Maroc, commeaufli  foc-il  Roy  de  Grenade  en  Efpa- 

fne.  L’an  rail  cent  quatre- vingcsquatce,f»/ff>iilbnftercfucRoy  2e  grand 
oncife  de  Maroque,  2e  Miramolin  des  Maures  d'Afrique  2:  d'Efpagne. 
L’an  mil  deux  cens  A^a^cmrr-Ertit^ir.filsdc  lufcphifuc  lerepticfmc.  L’an 
rail  deux  cens  treize  I»fefh  t . frere  dudit  Mahomet,  fût  le  huiâierme,2e  ea 
mefmecempscontreluy, 2e les vnsconcrele$autres,dixhls  dudit  Mahomet 
£nazir,quircruinctchc  entr’eux.,  Eçl'an  mil  deux  cens  feize  Habdulac, 
Prince  de  la  maifon  de  Marin,  ou  deBauiniarini , vulgairement  appellé  de 
Belle-marinc,faifànt  foq  profit  des  guatres  ciuilcs  des  Roisde  Maroque,  en 
refcparantdclcurobcïflâncefe  rendit  de  fon  chef  Roy  des  Roiaumes  de 
Fcz,T elïufin,  Benigeyen , 2e  de  Grenade  en  Efpagne , qui  fouloiedt  efite 
fobjets  aux  Rois  de  Maroc.  Finalement  l’an  mil  deux  cens  faixantc-hui£^ 
MndchiMn,  ou  Qdti-Jrrax,  fotle  dernier  Roy  2e  grand  Pontife  de  Mype  ; 
CarcecceanneetoucerAfriquc  foc  aiTubjectic  à lacob-Aben-lufcph,;  fila 
dernier  de  Habdulac,qui  fotle  premia  Roy  de  Fez,  leii  foccclTcuis  duquel 
nous  verrons  à l’origine  de  fon  Roiaume.  i . . „ 

Royaume  de  N^les  par  les  Mormans. 

Le  Roiaume  de  Naples,  quiefUe  plus  beau  2cleplusagreable  pais  de 
toute  l’Italie , eft  diuife  en  fix  Prouinccs,  à fçauoir,  la  terre  de  Labeur, 
ou  Campagna,la  Principauté, la  Bafilicace,  la  Poiiillci  la  Calabre,2c  Abroz-.. 
zo  i 2c  ce  Roiaume  autresfois  a eflé  appelle  leRoiaumedela  Ppuille,cpm> 
me  auflî,  le  Roiaume  deSicile  deçà  le  Far  > à la  différence  du  vray  Roiaun^^ 
de  Sicile,qui  cfl  vnc  1 fle,2c  qui  s’appelloic  le  Roiaume  de  Sicile  delà  le  Far  : 
tellement  que  ceux  qui  forent  Rois  de  cesdeux  Roiaumes  fe  qualifièrent  or- 
dinairement Rois  des  deux  Sidles.Mais  auioutd'huy  on  appelle  H ile  feule- 
ment,lc  Roiaume  de  Sicilei  2c  l’aucrc,le  Roiaumede  Naplcs,lequelayanc  eu 
fon  cômcnçemenc  2corigine  par  la  valeur  2c  gencrofitc  des  N ormans  de  la 
Franceirendac  quelque  peu  de  compte  du  beaucoup  que  ie  dois  à cette  bra- 
uc  Nacioi;i,pouc  y auoir  paffé  auec  honneur  2ccontétement  la  plus- part  do 
ma  vie,  ie  fuis  obligé  de  mettre  icy  vnc  partie  des  conqueftes  dq  cette  gene-, 
reufe  Nobleffc  toutcnecàgraudcschofcs.fï  cllepouuoic  fuiurefa  mouuc- 
mens  naturels.  Laiflànc  donc  de  propos  délibéré  leu  rsconqucflcs  faites  en 
France, en  Anglcccrrc,en  Efpagne  2c  aiUeurs,nou$  parlerons  feulement  4c<i 


I 
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> deux  Koiaumes  de  Sicile,  & ferons  voie  comme  des  Amples  Gentils-  hom- 

mes par  leur  feule  valeur  fe  font  autresfois  rendus  des  plus  gran^  Rois  de  la  ' 
terre.  Etlànsnousamulètàvncinfioitédccontrarietezqui  fe  lifent  dans 
les  Autheurs  Grecs, Latins  k François,  tantiùr  le  temps  que  fur  la  gcne>- 
. logie  des  perfonnes  touchant  les  Normans  quiconquirent  les  deux  Siciles, 

nous  y procéderons  le  plus iudiciculcmcnt qu’il  noos  fera  poflîble,  auec 
toute  vérité,  fuiuant  ce  que  noos  en  auons  pieu  voir  dans  la  Chronique  du 
Mont-Caflin,  de  Leon  d'Hoflie,  comme  aoili  dans  Glaber,  Zonare , Ce> 
drenus,  loannes  Curopalates,  Chroniquesde  France,ChroniqucsdeNor> 
mandie,RodericdoTolete,Othonde  FriGnguen,  Guillaume  de  Mal- 
mclbetic,  Blondus,  PandolF- Platine,  Sabellic,T homas  FasIcUus,  & autres, 
defquels  pat  cy  pat  là  & de  diuen  endroits  on  recueille. 

Pcemten  Premièrement,  queenuiron  l'andeGrace  mil,  ou  mil  deux,  plufieurs 

dcrceme  dn  Gcntils-hommes.Normans,  iufquesau  nombre  de  quarante,  ponlTezd’v- 
Îuîlfc*”  grande deuorion,  fcrefolurent  d'aller  vifiter  le  lainéï  Sepulchre  en  la 
ville  de  leiulàlcm;  Cequ’ayantelàéheureufemcnt&dcuocementaccom- 
pli,  au  retour  de  leur  lâinél  Pclerinageils  delcendirenten  Italieau  port  de 
lavilledeSaleme,quieftenla  Poüille, laquelle  ilstrouucrentalhegce  par 
lcsArabes&  Sarrahns.  Etlorsenflammczdezele&degenerolitétouten- 
icmble  pour  la  delFenlè  de  la  querelle  de  Dieu  contre  les  infidelles,ils  fc  prè- 
(èntcrenc  à Guymate,ou  Gayinare,  Prince  de  Salctne  & de  Capouë , s'of- 
ftirenfàluy,&  le  requirent  de  leur  ballet  aimes  & cheuaux  pour  le  lcruic 
contre  ces  mclcreanst 

Ce  Prince  les  reçoit  auectoutes  Ibrtes  d'honneurs,  les  cmbtalTc,  les  ar- 
me,Ici  équipe  de  tout  ce  qui  leur  eftoit  ncccflairC  ; lelquels  en  peu  de  temps 
> firent  vne  telle  preuue  de  leurs  làindb  deürs,de  leur  valeur  Sc  proüclTë,qu  a> 

près  auoir  fait  paficr  au  fil  de  l'efpec  vn  incropble  nombre  des  an  nemis  de 
Dieu,  ils  les  forcèrent  auec  pcrte,nonte  & dommage  de  Icucr  le  ficge,ayanc 
mis  tout  leur  camp  en  route  & delânoy. . 

Le  Prince  Guimare  fe  voyant  niiraculeulèment  dcliuré  du  déluge  de  ce« 
infidelles  par  vn  fi  petit  nombre  de  Caunllfers,  il  les  eu  t en  telle  admiration, 
que  au  prix  detoutcequ'ilauoit  déplus  cher  au  monde  il  efiàya  de  les  ar- 
refterdansfcsElàacs.  Maisccttegeneteu(cNobleire,qui  n'efioitnee  que 
ponrobliget.fimspouuoiriamaisclàredignementrecompenfce  nyrecon- 
ndë, remercièrent  ccPrincedcsgrandesrichcires  qu’il  leur  offroit,  & fans 
vouloir  mefmes  accepter  aucuns  prefensqui  fuITcnt  de  valeur,  prindrent 
congé  de  luy,  lailfant  tout  le  pais  cfionnéde  la  grandeur  du  courage  de  ces 
âmes  contes  Floialcs.  Ce  qui  fut  caufe  que  le  Prince  de  Saleme,qui  ne  pou- 
uoic  iamais  oublier  lé  ftlutairefccours  qu’il  auoit  receu  de  cette  Noblellc, 
pardés  AnibailadeUrs  honorables  leur  enuoya  iufques  en  Normandie 
gràndc  quantité  de  beaux  & riches  prefens,  tant  pour  leur  tefmoigncr  les 
iouueriir  auoit  de  leur  fecours,que  pour  donner  enuie  à leurs  (cmbla> 

blés  d'aller  chercher  leur  bonnefortune  en  Italie , od  il  y auoit  de  la  befon- 
gnerailleebourksgenSdecoutagei  ficceflic  le  premier  motif  ficoccafion 
d'en  teep<(nirpIulicutscndiucTscemps,pourfairevoiràl’lcaliequeton- 
te  la  Norniindic  eftoit  pleine  deparcils  prtfonnages. 

L’an 
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L'andcGrace  mildixrcpt,Gi(Iebat  ou  Batcrtus  ayant  tué  en  duel  vn  Seconde' • 
fien  voifin  nomme  GuillauraeRepoftcl,  craignant  la  lullicc  du  Duc  Ri- 
chard  de  Normandie, & Içachantcombien  les  Gentils-hommes  Notmans 
cftoient  les  bien-  venus  en  Italie,  affilié  de  quatre  de  fes  6eres  nommezRa- 
nu!phc,Afcliton,Ofmund  & Rodpiphe,  aucc  vn  bon  nombre  d’autres 
Gen  tils-hommes,arriuercnt  cette  annecà  la  Poüille , àla  Cour  de  Pandol-  ^ 

fe,Prince  de  Cap6uc,qui  lesreccut  honorablement  & vtilement,fur  le  def- 
fein  qu'ilauoit  prisauec  Meicsde&irclaguetrcaux  Grccsquidominoicni 
lors  en  Italie. 

L’an  fuiuant  qui  fut  1018.  fous  la  conduite  de  Meles,  commencèrent  d«  panJolfe, 
Elire  la  guerre  h rudementaux  Grecs,  qu’en  trois  diueries  batailles  ils  deffi-  Piioce  d« 
rent  le  Catapane  Bojojanes,  ou  Bubaganus,Licutenant  de  l’Empereur  de 
Grece  : Mais  les  Grecs  fe  railcmblerent  fi  puiflàmment,quc  Meles  futobli- 

i'é d’aller trouuerrEmpeteurHenty  t.  pour  luyaller  reprefentet  lespto- 
peritez  deseteesen  Italie, qui fiirentfigrandes, que Pandolfc  Prince  de 
Capouërefoufmit  àTEmpeteurde  crece.' 

L’an  mil  vingt,l’EmpcreurHenry  eftantalléauec  troisarmeesen  Italie, 
pour  y arrcftctTcsprorperitczdcsGtecs , Pandolphc, Prince  de  Capouë, 
s’alla  rendre  à l’Archeucfquc  de  Cologne  qui  conduifoit  l’vncdes  trois  ar-  Nom)»»», 
mecs,  qui  enuoya  Pandolphe  à l’Empereur  ; & affilié  des  Normans,  ayant 
prins dans  la  Poüille  la  ville deT roye,  ofta  la  Principauté  de  Cïpouë au 
Prince  Pandolfe,«e  la  donna  à vn  autre  Pandolfe  de  Theane,en  luy  laiffant 
pour  fa  garde  dixhuiék  Capitaines  Nomians  aucc  leurs  foldats , entre  lef- 
quels  Capitaines  furent  Giflebcrt,Cofinan,Stigand,BaIbc,Gautier,&  Tor- 
ftan,ou  T urllin  Scitel,&  renuoya  les  autres  aucc  leur  Capitaine  Rodol  fe  en 
la  Normandie. 

Enuiron  l’an  1017.  l’Empereur  Conrad  i.fiicccflcurdcHenty,mit  en  li-  <•* 

bené  Pandolfe  Prince  de  Capouë,aux  prières  de  cuymare  Prince  de  Saler-  fiftHu  n«- 
ne  i lequel  Pandolfc,affi{té de  Guiraare,  & de  Ranulphc,  & Arnolin,  Nor-  n>im. 
mans,Comtcs  des  Marchcs,&  des  gens  deguerre  de  la  Pouïllc,  & du  Cata- 
pane Bojan,  il  reprint  la  ville  de  Capouë,  & en  chalfa  l’autre  pandolfc  que 
l’Empereur  Henry  y auoit  cllabli  .lequel  le  Catapane  enuoya  ptifonnier  à 
Naples. 

L’an  1019.  pandolfcafficgcaNaplcsaelaprint,&  en  clulTaSergiusqui 
y eftoi  t pour  l’Empetcux  de  crece  ; & l’autre  pandolfe  de  Theane  fe  lâuua  à 
Rome,  où  il  mourut. 

L’an  miltrentc-vn,  ainfi  que  à notéSigcbcrt.dcux Capitaines  nom- 
mez Robert  & Richard  , partirent  de  Normandie  aucc  grande  fuite  & 
compagnie  de  gens  pour  aller  chercher  leur  fortune  ailleurs , & s’en  al-  Nommu. 
lcrent  en  Italie  où  ils  fe  donnèrent  au  fcruicc  des  princes  Italiens  qui  fe 
faifoient  la  guerre  les  vns  aux  autres, & y firent  grandes  preuucsde  leur 
valeur.  Or  bien  que  Sigebert  ne  nomme  que  Robert  & Richard,  com- 
me les  plus  reconnus  , fi  eft-cc  que  c’cfl  à cette  année , & non  plutoft, 
qu’il  faut  eftimer  que  Tancrede , ficut  de  Haute-ville , du  BailUage  de 
Collcntin  en  Normandie,  s’en  alla  aucc  fes  douze  fils  qu’il  auoit  eu  de 
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deux  femmes;  la  première  appellee  FieiTcnda  dcRotaire^raurduCom- 
te  de  Hauteùtlie  ; Sc  la  fécondé  nommée  Motiella  Lacba.  Que  fi  Tan> 
crede  fût  en  Italie  dés  fan  neuf  cens  quatre-vingts  (cpt , comme  il  y a 
des  Autheurs  qui  le  difenr , certes  il  n'y  peuft  pour  lors  dire  auec  Tes 
douze  cn&ns  : car  en  ce  temps-là  ils  ne  pouuoient  pas  dire  nés , C on 
regarde  l'aage  qu'ils  ont  vcfcu,&le$  temus  aofquds  ils  font  morts.  De 
&çon  que  pour  accorder  les  Autheun , u £ut  croire  que  Tanaede  y 
alla  fcul , ou  auec  quelques  autres  Gentils-hommes  Normans  comme 
les  quarante  premiers  , & que  environ  ce  temps  il  (ê  rdôlut  d'y  mener 

Eit  Sc  luy  fes  douze  fils,  Sc  vn  fien  gendre  qu'il  auoit  nommé  Ri- 
d,&  auec  eux  Robert  de  Grofmenil,&  Guillaume  Gitoye  ; & 
ainfi  tout  fe  ttouueta  véritable.  Et  d'autant  qu'il  eft  noumment  par- 
lé de  la  poftetité  de  Tanaede,  qui  pofleda  longuement  les  deux  Roiau- 
mes  de  Sicile,  ainfi  que  nous  verrons  par  les  difeours  fuiuans , auant 
toute  oeuure  i'en  ay  voulu  donner  icy  la  véritable  genealogie,  tellement 
honorable  qu’il  ne  s’en  peut  voit  de  plus  illufire , pour  la  gloire  Sc 
grandeur  d'vn  Gentil-homme,  quoy  qu'en  biens  de  fortune  il  fiiR  des 
moindres  de  toute  la  Normandie , & çn  valeur  efgal  aux  plus  grands 
fonces  de  la  tare. 
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T A NCR  ï DE  4k  le  KO  R MAN.  (ie«r  4e  HAVT>vi»fct»qweftM 
BaïUiifc  4e  CoRea^D  d«i  |i«yi  4c  UNornuui4ic,  ejrint Ant (k4i«cn 
vo)ra4«,fant  â btrneSamâcqtiVn  IniisC,  &p«rtawo4U  jritioit4e  l'hoCKa 
à Acmetir , fitulemeac  reii  io|i.  t'ro  reto«r«<4  en  lulie  «ccompenc  de  4o«ic 
fientui.  &4Vn  fiee  ^«4re,  duquclb  4c<r4««iâA>  fou  dcicenintlaUcHeic 
R'Siere  wiuut  qui  Te  «o*tnc  mU  prefenteOfaralofici  qui  a p9ue<o«ctie|lo« 
ntu<eUvaie«T.  Uccaer«{tt<  A’Ia  Tctui  4«frcn  Tencrede. 
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licremcBt  a emllaiiaie  pte-  Tancrtdr  baftird. 

_ , . _ , «Mariede  mier  4e  Sicile  , fut  FrincedeTa- 

d.fouqantodcU  qol  fin  ceoom.  Fatenoc.cfiaiitifeedci*.  R quatrlifioe  — — - ^ i......  * 

Feiiilta  R Cals-  Mar-  qai  fat  am.par  dripenTc  du  (ainfi  des  Nomattt, 

bet,  Rqttt«rpott-  ottia  eo  Pimcc  St*f a . Tao  npi.  cftottTa  dit  le  Mauttaii, 

(a  la  aile  «k  lalao>  de  Co-  J*bmpercur  Hesry  ».  qui  fut  Roy  l*aa 

1*1  myr  Ale-  B*einpars  de*  dcwi  Royatt-  iijj. 

en  Cottuicnc  de  mciifaiTantchafirtrlcKey  I 

Coeftandoopi^  CmlUomed.  R tcoanifir*  I 

fours  Brironnierci.  i 

jttoger^.  qOttdla  jTaatrcde deveif- 


tente,  R Icquo- 

4*  ce  pnoee 
4<Ca- 

K* 

It04> 


de 

te,  ftq.  deSici* 
dei  Ic.&le 

Mor-  J.  dei 
mant,  Nor. 
flic  Roi  mani» 
«U  ul-  dit  le 

S lit  4c  Bott/ot 
apc*  aoîTan 
r«.  iiOd. 


me  de  lwac,&lo 
cinquiefaie  ^ 
Nurmuiii.fut  Rey 
des  deux  Wiie* 
l'an  iill» 


P Prldctui*  defiene.RR*  dRo«r  y oaillau  FiUc 
.1.  MC  r-  4.deSi* 


> — - - m . — • *.*«  lllJe*  Filtf. 

coad  de  l'Gmptre , i’ttt  pat  o-deSt*  mej.de  fêtome 
Cl  mere  Ro* de Naplbs  R cilc<R  Sicile*  deCao- 
de  Sicile  1 an  npt.  puù  lej.dei  oulcd.  her  de 
jEa^eurraoiaio.  Notm.  4r*  Britn. 

fatRuy  Sur*  ne.qai 
Raou*  muni,  fut 
ra<  de*  futHoy  Roy. 
uit  fon  l'an  I 

1**4.  I 

Caoner  CqiB[(4t  BrlcnoR 


Cette  Royale  Généalogie  ainfl  defduice , qui  eut  pour  Touche,  nonla  •> 
Ëiucur  d'vn  grand  Roy , ains  la  feule  valeur  fie  generofité  d’vn  fimple 
Gentil-homme , reprenons  la  fuitte de  Thiftoirc  denosbrauesNormans, 
dignes  de  mémoire  eternelle. 

Tandis  que  cette  genercufcNoblcflc,quinerelpiroic  queSceptrcs&  Rainulfel* 
Couronnes,  fë  prépare  d'aller  en  Icalic,  Sergius  qui  auoir  elle  chalTéde  Normini 
Naples  par  Pandolphe  Prince  de  Capouë.fc  qui  cttoit  Colonel  de  l'Infan- 
teric  fous  l’Empereur  de  Grèce,  reconquit  Naples  fut  Pandolfe , aflifté  des 
Normansl’anieja.  & pour  les  obliger  de  contte-cartet  le  Prince  de  Ca- 
pouc  donna  au*  Normans  la  ville  d'Auerlà , de  laquelle  il  voulut  que 
leur  Capitaine  Rainulphe  fut  Comte  , en  luy  failant  efpoufcr  vnc 
Cenne  parente.  Auprès  duquel  Raynulfc  fc  rangèrent  toft  âpre? 
r TTtf  ij 
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nosConIVantinoisNormant  (bus  la  conduire  du  vénérable  Tancrede , âj 
de  fes  douze  ou  treize  enfans.  Et  ce  Ranulfe  Comte  d'Auerfa  cftoitceluy 
qui  auec  fon  frère  le  Baron  eiflebatatriuaen  Italie  l’an  1 017.  coram  t nous 

auonscy  deuant  dit. 

les  Nos-  Lan  IOÎ7.  touteTiflede  Sicile  c(lantponedce&  dominée  par  les  Ara- 
bes&Satrazins.fouslaconduitede  deux  frétés,  l'vn  appelle  Apolaphar, 
quede  de  & l'autre  Muchumet.  ils  entrèrent  en  guette  ciuile  (i  auint  que  Apola- 
phar  requit  l'Empeteutde  Grece  Michel  4.  de  luy  enuoycr  du  fccours: 
commeauffi  Muchumet  eut  recours  aux  Sarrafinsde  l'Affrique.L'Empc. 
reut  prenant  celle Qccafion  aux  cheueux, y enuoya  diligemment  vne  ar- 
mec.rommandee  parfon  Lieutenant  Maniaces, appelle  Malochus  pat  1er 
Italiens!  lequel  en  abordant  la  Sicile,  trouua  que  les  deuxfreres  eftoient 
defiafibiend’accord,qu‘cftans  joints  & vnis  enfemble,ilsrattaquerent 
pour  le  perdre:  mais  Maniaccs  demeura  tellement  le  vainqueur, que  Icnuie 
fuypritde réduire leteftede la  Sicilefous  l’Empiredefon  Maiftte:  pour  4 
quoy  plus  facilement  paruenir , il  eut  tecoursànos  inuindblcsNorroans, 
qui  luy  furent  enuoyez  par  Guymarc  Prince  de  Salernc , iufques  au  nom- 
bre dteinq  cents  tant  leulement , commandez  par  Arduin.f  où  i’eftime 
qu’il  faut  mettre  Atnoulin , qui  fut  celui  qui  auec  Ranulfc  remit  Pandolfc 
dans  Capouc  :)mais  cette  petite  troupe  fit  de  telles  merueil  les  qu’en  peu  de 
temps  Maniacesfe  rendit  maiftte  de  la  plufpart  de  la  Sicile.  Et  d’autant 
qu’il  leur  auoitefte  promis,  qu’on  leur  feroit  partdelaconquefte,&  que 

Maniaces  n’en  fâifoit  aucun  eftar , ains  au  con  t taire  qu’il  ofta  vn  chcual  do 

ftandprix,lequclAmoulinauoit  gagné  fur  vn  atrazin  qu’il  auoit  tue  en 
uel.  Cemeprisdu  Grecirrita  tellement  la  venu  de  nos  Normans,  qu’ilt 
rabandonnetent,&dezlors  ils  eurent  en  l'efprit  de  chaflet  tout  à frit  1er 
Grecs  de  toute  l'Italie.  Ce  qu’ayant  efte  communiqué  par  Amoulinàleur 
Chefffeneral  Rainulfe Comte  d’Auerfa, il  l’approuua , ne  trouuant  leur 
couragericnd’impo(fible,ny  dé  difficile:  & pour  commencer  leur  deflein, 
le  Comte  baillaàArnoulintroiscensNorraans,  fous  la  conduite  dedou. 
zc  Capitaines , entre  lefqucls  furent  Guillaume  Ferrebrac , Drogon , V n- 
froy , Robert  dit  Guifeard,  & Roger , freres  & enfans  du  preuxTanaede, 
fieurdcHautevilleen  Coftentin, auec  accord  que  toutes  les  conqueftet 

feroient  communes  ,&  finalement  partagées. 

Il  Ppüille  Cette  petite  troupe,  non  d'hommescommuns,maisdautantdechcfr 
^nquife  par  d’armees,dignes  d’eftrcRois,fe  faifirent  premiaement  de  la  ville  de  Melfc, 
»orm»s.  fujtc  de  toute  la  Poüillc,  fe  joignansà  leur  bon  heur  grand 

nombre  d'italiens, quieftoientlalTez  du  ioug  des  Grecs, contre  Icfquds 
nos  conquérons  feeurent  fi  bien  deffendre  ce  qu  ils  auoient  gagné , qu  ils 
défirent  en  deux  batailles  rangées  Doccan  Lieutenant  de  l Empereur  de 
Gtece, auquel  ayant  fuccedé  contre  eux  Bojojancsaucc  pluspuilTantear- 
tnee,  il  fut  aulfi  vaincu  & pris  prifonnier  par  nosNormans  fous  quelque? 
chefr  Italiens, qu’ilsseftoientefteus  pour  fe  rendre  le  pais  plus  fauorabic 
& leurs  deffeins  ; puis  y eftans  deuenus  puilTants , ils  eftimeren  t qu’il  en  faL 
jloitcQire  l’vn d’entt'eux pour  eftrcC^mte  de  toute  la  PoiuUc:  ccquuf 
frrent , & en  voicy  l’ordre  fucceflfif. 
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1.  G»i/2<(amf,clitFnT(^rdf^,fïlsairnc  du  valeurcuxTancrcde.fîcur  de 
Hauccuillc,  futcflculcprcmictComtcdela  rouillcconqui(è,àcaulèdc  là  "''i* 
vaillance  & de  Tes  mérites  l'an  mille  quarante-  deux,  fous  lequel  l’annee  fui- 
uante  lurent  partagées  toutes  les  villes  qui  auoient  elfe  conquilcs  fur  les 
Grecs  par  leurs  armes,  mais  il  mourut  bien  toR  aptes  làns  lailTct  aucuns  en-  r 

bas. 

a.  Dr«^gn,fonlrcre,poiredaruccc(IiucmentrcsEftats,&fùtlefecond 
Comte  de  la  Poiiille,  donnant  leCbafteaude  fàinû  Marc  & toute  la  Ca« 
labtcàfon  frercRobcnGuifcard.Ct  l’an  1050.ÜS furent  confùmcz  en  leurs 
partages&  conqucftesparrEmpereutd’Occidcnt  Henry  j.ditleNoir,à  la- 
quellcanncc  leComteDtogon  futallàlfinc  par  Nazon,  Comte  de  Na- 
ples,& ainfi  mourut  fans  enhins. 

5.  Omfroy,  ou  t^Bj/reyjleurfrcrCjfucceda  auComtcdela  Poiiille  des 
lanitee  mil  cinquante , ic  la  gouuerna  en  qualité  de  rfoifîcGne  Comte 
l'clpace  de  fept  ans,  pui^mourut^uilî  làns  laiUcr  aucuns  enfans. 

4.  Rokert  GuifeardfOU  Guifehard,  Içur  frété , fucceda  à leurs  ERatS  l'an  Dm  de  U 
lOsS.&raniifio.patl’Anti-PapeNvcolasi.  il  fût  &it  premier  Duc  de  la 
PouillcÂ; Calabre:  Et fon beau- frere Richard  en  mcllnc  temps  fut  auRl 
fait  Prince  de  Capouc. 

D'autre  part  ceux  de  la  viffe  de  M e/Sine  en  Sicile,  qui  s’ejloient  rehel- 
contre  les  Grecs  & Sarraltns,^ayanrapptllé  à leur  feceurs  les  Nor~ 
nutns  ; Roger,  frere  du  Duc  Robert, y fut  auec  vne  armee  en  ladite  annet 
1060.0Ù1I  fitdes  meruetües  : Puis  y retourna  [an  io6z.  eÿ*  derechef 
tanioây.kla  fecondedefquellesle  Duc  Robert  y futenperfonne.  Maie 
finalement  tan  topo.-  R.oger  fe  t^ouua  maiflreabjolu  de  toute  btSicile,  & 
fequalifia  Comte  de  Sicile  û"  Seigneur  de  [ Ijle  de  Malte-,  pu'u  mourut 
[an  iio.|.  (r  Jd*\eufue  fut  remariee  à Baudouin,  Roy  de  lerufa- 
lem.  " 

D'ailleurt[anio'y6.leDucRobedl,afii[lédefonbeau-frere Richard Saleme  cm» 
Prince  de  Capouè,  conquit  la  Principauté  deSalerne  qu'il  difoit  luy  ap-  S***^'- 
partenir  à caufe  de  fa- femme , contre  Gifulfe  qui  s'en  eftait  fait  Prince 
apresledecedsdeGuimare.  * 

Ettanio-yy.apres  la  mort  de  fin  beau-freri  Richard, il  eut  guerre  '*• 

contre  fon  nfpueu  l ourdah.  Prince  fe  Capouê,  fis  dudit  Richard , lequel  ^ 
lourcLùn  mourut  tan  siio.laijfanifa  Principauté  à fon  fils  Richard,fe- 
conddecenom.  * 

Cependant  le  DucRhbert  ayant  régné  vingt-ftpt  ans  mourut, Itàffant  Ptincet 
fes  enfans  Boemond,  Roger,  Vne  file  mariee  d'on  M arquis  tPJtalie,  d'Aiui»ehe.’ 

, duquel  elle  eut  det^x  fils,l'-vn  appelle  T ancrede,  & [autre  Guillaume-,  (y 

Tancredeeflantle  plusieune  fecroifa  auec  le  Prince  Boemond  fon  oncle 
pour  a&er  àlaTerre  fainSle,  où  Boemot^  ayant  efé  fait  Princett  Antio- 
ehe,laiffala  Duchéde  la  Po'ûilleCr  Calabre  à fon  frere  Roger.  De  ce 
Boemond  nafquit  Roger,  (y  de  Roger,Boemond  t.qui  effoufa  Ctn fon- 
ce de  France,  fille  de  nafre  Roy  Louis,  du  le  Gros , duquel  mariage  naf- 
quit la  Princeffe  Confiance,  qui  fut  mariee  à Rotimond,  fils  du  Duc  dé 
Guyenne. 
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Ptlnccs  lie 
Omlilce. 


Pour  Tancrede  il  fut  fiât  Prm«  de  GMee  dr  Tihemdt,qni  efi  le 
f*ii  oi  nojlre  Seigneur,  Suuueur  du  M onde , fut  intâmé  pour  U f/dut 
du  genre  humain.  Et  ainfi  tout  nis  i la  grandeur  par  mérité,  e»r  non 
far  grâce  & faneur. 

5.  Rogcrx.deccnomcnU&mille  dsTancred  IcNormand , fucccda 
auDucRobcrcfonpctcran  1185.pt la gcncrofiudcfon  frète  Boeniond 
qui  alla  conquérir  nouuelles  terres, commcoous  venons  de  le  dire;  & ce- 
Itui  cy  fût  le  renquiernae  Prince  fouueram  de  U Poüilla  & Calabre.  Puis 
l'an  1094  cHancauecvneatmeenauali'  defeendu  en  Sicile,  (bit  pouryaf- 
liller  fon  oncle  Roger,  fok  pour  y demander  là  parc  de  la  Sicile  conquife, 
ayant  trouué  dans  la  ville  de  Sitaeufe  la  PtincelTeHala,  fille  de  Robert  le 
Ftifon,il  l’efpoufa,&  en  eut  vn  fils  qui  s’appella  Guillaume. 

(jpendÿttt  an  1 104.  mourut  le  frince  Roger  Baffo  ( fit  du  premier 
Tancred)  <jui  fut  premier  Comte  de  Sicile,  laiffantdeux  enfant  Simon 
& Kfiger.  Simon  fut  le  fécond  Çpmté  de  Siàle’apres  fon  p'ere,  et  mourut 
tan  m O . laiffant  fes  Efiatt  au  Prince  Re^er  fon  frere,^uenou*  mettrons 
ty-aprettn  rang  de  premier  Koy  des  deux  Siciles. 

Le  Duc  Roger  mourut  aufli  l'an  mo.  ayant  régné' quelques  vingt-cinq 
ans,  laiffant  les  Eftatsà  fon  fils  Guillaume. 

6.  Guillaumcx.dcccnom,cclas'entcndfelonlagenealogic ci  deuant 
donnée, fut  leâ.DucdelaPoiiillc&Calabrel'anmo.pac  ledecczde  fon 
petelc  Duc  Roger,  ilelpoulàla  Princeffe  de  Con(lantinople,filie  de  l’Em- 
pereur Alexis  Comnene.  Mais  fur  la  findefesiours,  fon  coufin  Roger, 
Comte  de  Sicile. s’empara  d'vne  partie  de  fes  Eftatsitellement  qu’il  fût  con- 
traint dcïe  réfugier  dans  Saleme,oùjl  moututl'an  U17.  ayant  régné  feixe 
oudixfcptans. 

Roii  de  Si-  7.  i.  Rogct  5.  decenom.frercdeSimon CorStedeSidle,&  filsde Ro- 
ger premier  du  nom,  & premier  Comte  de  Sicile  parla  mort  de  fon  coufin 
Guillaume, Duc  delà  Poüilledi  Calabre,  fût  fon  heritier, &ainfi  fuccefli- 
uement  poffcffeut déroutes IcsconqueftcsdesNormans  en  Italie&Sicil- 
le  L’an  iiiy.lf  fequalifiaDuc delà poüille,CalabteSc Sicile;  &fbtfipuif- 
fant  dans  1’  I talie,qu’il  fe  refolut  de  s’en  tiire  Roy  de  6iét , il  fe  qualifia  ' 

premiccement  Roy  d^  deuxSiciles,  le  PapeHonoriusx.  l’ayant ainfi ac- 
cordé. Mais  en  fuite  il  fe  voulucappeller  Rdy  d’I  talie,  à ^uoy  le  pape  Inno- 
i.s’oppofa.confentantncantmoinsquele  premier  titre  de  Roy  des 
: Sicilcs  luy  aemeuraft,  cdhime  il  fit  &f  à fes  fucccll^urs. 

Rejet  urnes  de  Netples  Ç5*  de  Sicile. 

L’A  N 'deGraccdoncii50.quifutduPapelnnocencr.lcpremier,&l’an 

I i.de  l’Empire  de  lean  r .Çmpereurd’Otient;  l’an  5.dc  l’Empire  de  Lo- 
thaire,Empcrcurd’Occident,quifutleii.denoftrc  Roy  Louis  le  Gros  ; 
le  Roy  Roger  fût  confirmé  en  fes  dcuxRoiaumcs  de  Naples  & de  Sicile 
fous  le  no.m  des  deux  Siciles  : mais  l’an  1 1 5 8 .il  fût  chaffe  de  l’I  talie  par  l’Em- 
pereur Lothaire,&luy  mort  Roger  fut  réintégré  par  fes  armes,excepté  dans 
la  ville  de  Naples , que  le  Comte  itanulplie,  Allemand,  dclfcndit  iufques  à 


elle. 


ccnc 
deux  Sicilcs 
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là  mort,  quiarriua  làn  1140.  Auquel  tcnqjs  le  Roy  Roger  fùc  raaiftrc  ab- 
foludefcsdeux  Roiaumes.&yregnapailiblemcnt  iufquesà  làn  1155.  qu’il 
mourut  apres  auoir  regne  vingt-troisans,lai(Iànt  vn  fils  qui  luy  fiicccda,  & 
là  fille  Confiance,  qui  fut  Ab^ficde  fainâc  Marie  de  Palerme,  d'où  elle 
fur  retirée, & par  le  Pape  Cclcfiin  5.  difpenfee  de  fon  vtru , pour  eftre  ma- 
riceàrEmpereur  Henry  6.quoyqu’ellefùfiaageedecinquanteans&  plus, 
de  laquelle  ncantmoins  il  cutfon  fils  Fridericb.  QuantàTancrcde,Prince 
dcTatentc,8c  fils  naturel  duRoy  Roger , il  mourut  deuant  fon  pere  l’an 
1148  ayantbiflcvnfilsappellc aulIiTanctcdc,quilùt  àfontourRoy  des 

deux  Siciles. 

I.  Guillaume  premier  de  Sicile,&  quatriefme  des  Normans,fils  du  Roy 
Roger,  fût  le  fécond  Roy  de  Naples  & de  Sicile  l’an  if5j.  Il  fut  appelle  le 
Mauuais,  & fut  excommunie  par  le  Pape  Adrian  4.  il  défit  les  années  de 
l'Empereur  de  Grcce  & du  Pape  qui  l’auoicnt  alTailly-puis  ayant  fait  là  paix 
aucclelàindi  Sicgc.allaairaillir  lesSarralinsen  Afiaque,  furlefquelsil  print 
l'i  lie  de  Zetbes  : mais  l'an  mil  cent  cinquante-  huiâ , pat  la  rébellion  de  fes 
fubjetSjil  fût  mis  en  piifpn,&  là  contraint  détendre  le  feeptte  & la  couron- 
ne à fon  fils  Roger. 

J.  Roger  J .dcbicile  & 4.dcs  Normans,  filsailhé  dudit  Roy  Guillaume, 

fut  couronné  malgré  luy  Roy  de  Naples  Se  de  Sicile  pat  les  rebelles  fubjet* 
qui  auoient  emprifonne  fon  pere:  mais  qudque  temps  apres,  eux  crai- 
gnans  qu'il  ne  fe  voulufi  relTentir  des  injures  fiitesà  fon  pere  le  tuerent , Se 
mirent  en  liberté  le  Roy  (Jpillaume,qui  fcdeclataproteàeutdu  Pape  Ale- 
xandre troiQcfmc  contre  l'Empereur  PridericBarbcrouirei  Se  finalement 
mourut  l’an  1166.  ayant  régné  ci^tout  libre  ou  captif  quelques  treize 
ans.  ' , * ■* 

4.  Guillaume  i.dcSiciU,Se5.  des  Normans,  dij  le  Bon,  fils  aulli  du 
Roy  Guillaume  le  Mauuais, fu{  dés  le  viuant  de  fon  pere  couronné  Roy  des 
deux  5 iciles  l’an  1 1 63.  quoy  qu’il  ne  fuftaagéquc  de  ynze  ans.  Il  eut  gqf  rrc 
par  terre  contre  l'Empereur  FridcricBarberoufle,  8c  par  mer  contre  l'Em- 
pereur de  Confiantinople.  llafifia  de  quarante  galères  bien  équipées  les 
Chrefiienspour  la  guerre  de  la  terre  binéle  : Sc  fixement  mourut  l’an 
1188. apresauoitregiIEij.ans.tantfculqueauccfon  pere,&  ne  laifTa  au- 
cuns enfans.  , 

J.  Tancrede i.dcccnom,delamaifondeSicilc8t  J4lesNormans,aptes 
la  mort  de  Guillaume  fin  coufin,quoy  qu’il  fuft  fils  de  Tancrede,  qui  fut 
filsbaflatdfeuhrmcnt  de  Roger, premier  Roy  desdeuxSiciles,  fi  ne  laiffa  il 
pasd'cfitc  efleu  Roy  par  les  Napolitains  l'an  1188.  Ce  qui  defpleut  telle- 
ment au  PapeCcIcfiin  3.  qu'il  perfuada  àl’Empeieur  Henry  6.d’cfpoufcr 
la  P rincelTc  Confiance,  fille  de  Roger  prenrtier,  & tante  de  ce  Roy  Tancrc- 
dc,bicn  qu’elle  fuft  Abbeife  de  faillie  Marie  de  Palerme  en  Sicile,  dont  le 
làincf  Perela  dilpenfa,  Sc  qu’elle  fufi  lors  aagee  de  cinquante-deux  ans. 
Lequel  mariage  efiant  fait , l’Empereur  ayant  le  droiéi  des  deux  cou- 
ronnes par  l’Imperatrice  là  femme,  chaflà  le  Roy  Tancrede  de  l'Italie; 
nuissen  cfiaiu  retourne  en  Allcmagne,T  ancrede  l'cn  tra  dans  les  Efiau  du 
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Roiaume  de  Naples,  malgré  Diopole  qui  y eftoit  Lieuteiianc  de  l’Einpe- 
rcur,&  fitdés  fon  viuant  couronner  fon  fils  Roger. 

6.  Roger  4-de  Sicile,  & le  5.desNormans,  for  couronné  Roy  des  deux 
Sicilesprlavolontédcfonpcrei  &pours’.appuyet  d’alliance  elpoufâ  Irc- 
nec,  fille  d'ilâae  Empereur  deConlhnrinople;  mais  il  ne  dura  gueres  en 
cet  ellat , car  il  mourut  l’an  1 1 9; . fans  laifler  aucuns  enfans , le  temps  de  fon 
régné  inclus  auec  celuy  de  fon  pere.  Finalement  auifi  le  Roy  T anctede 
mouruti’an  n94.lai(Iânt^laRoiDeSibillc  fa  femme  fon  fils  Guillaume.^ 
trois  ieuncs  Princefles  filles  qui  furent  aflez  nialhcutcufês,quoy  que  gran- 
des denaiffance. 

7.  Guillaume  5.  de  Sicile  &le  6.  des  Normans , fur  par  le  foin  de  la 
Roine  Slbille  fà  merecouronné  Roy  des  deux  Siciles , fôudain  que  lé  Roy 
Tancrede  fon  pere  fut  mort  : mais  l’Empereur  Henry  fixiefme  foy  difânt,& 
nonlsmscaufe,  Roy  desdeux  Siciles  par  fa  femme  Confiance, fe  tendit  le 
maillre  des  deux  Roiaumes,&  mena  quant  & luy  captifs  en  Allemagne  le 
ieuneRoy  Guillaume,  lequel  il  fit  chaftrer,  & en  outre  luy  fit  creuer  les 
yeux,&  retint  captiues  la  Koine  SibHIc  auec  fes  troisfilles  : d’où  cette  mifê- 
rable  Roine  ayant  trouué  moyen  d'efehaper  l’an  mil  deux  cens  vn,  par  l'ad  • 
uisdu  Pa'p<;Innorent}.  elle  fc  retira  en  Franceaucc fes  filles  versnoflrc  Roy 
Philippe  Augullc,  qui  donna  civmariagc  la  Ëlleaifnecà  Gautier,Comte  de 
Bricnnc,ftcrcdelcande  BriefincTloy  deletufàJcm;  &pour  ai'det  à Gau- 
tier à reconquerirfes  Roiaumes,  le  Roy  iuy  donna  vingt  mille  liures  pati- 
fis  ( il  fiiudroit  îrien  auiourd’huy  d’autres  finances  pour  vne  telle  entre- 
prife.  ) Le  Comte  neanimoins  fc  éonfiant  plus  en  fa  valeur  & bon  droiél 
qu’en  fôn  argery,affifté  de  foixanro-dq[  ou  quatre-  vingtsde  fes  amis  feule- 
ment s’en  alla  en  ftalie.&cnpeudctAipsil^fùt  receu  pour  ROy  de  ceux 
de laPoüillc,;  maisl’^p  liog.ilfutfaitprifontiicroùilmoumt.laifrant  vu 
fils  nommé  Gaurler  qui  ne  fùtqucComte^e'Bricnne , abandonnant  les 

ncntionsdelaRoianté.  . 

linfi finit  UgcncreufeTacedesNormans,.tant  au  Roiaume  dcNaplcs 

3ue  de  Sicile  l’an  nos.  par  la  mort  du  Roy  Gautier , ayant  leur  règne  duré 
opuisl’an  ^041.  que  rerrebrach  fut  declaréComte  delà  PouïUe,  iufques 
à l’an  1 1 9 f.qut  le  Roy  Guillaume  eut  les  ytux  creucx,éhuiron  cent  cinquan- 
te-trois ans  acquis  par  les  atmcsôc  par  la  valeur,  contre  les  Grecs  & Sarra- 
{insvfucpateursdcl’ltaire,  fic,perdu  par  la  haine  du  Pape  ôc  cruauté  des  Al- 
Icmans.  Tant  y a qu'cnl’efpace  de  ces  cent  cinquante  trois  ans,  d’vnfim- 
ple  Gentil-homme  de  Normandie  font  forcis  trois  Comtesl’rinces  fouue- 
rains  de  la  Pou’ille  ôc  Calabre , trois  Ducs  du  mcfme  pai’s , & fept  Rois  des 
deux  Siciles  ; crois  Princes  d’Antioche,trois  Princes  de  Capouc,ac  vn  Prin- 
ce de  ealileciT ous  Icfquelshirént  fi  hautemét  alliez  par  mariage,qu’ils  onj 
eu  des  femmes  Scdôné  de  leurs  filles  aux  Emperenrs  d'Orien  t acd’Occidét, 
&jiuxKoisdeFiancc,dcIcrqlàlcm&dcCypifc;  Et  tout  cela,  non  par  les 
aucugics  fapeurs  de  fortune,  mais  p>our  loyer  & iuftes  rccompcnfcs  dcucs  à 
leur  dcuocion,vaillâcc,fageflc  ôc  vertu,qui  ne  fc  peut  iamaisaffez  hautemét 
ny  dignement  louer,  ledeuois  ce  peut  difeours,  rcmply  de  mcrucillcs,à 

beaucoup 
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beaucoup  de  braucsCaualliers  qui  m’ont  fait  l’honneur  de  m’aimet  en  la 
Normandie , qui  font  ordinairement  tous  d'humeur  de  mcriter  les  chofes 
premier  que  de  les  porteder.  Que  li  la  Noblcffc  y eft  gencreufe  pour  ce. 
qui  dépend  de  la  gloire  & de  l’honneur  ejes  armes  , elle  n’y  cfl  pas  moins  i 

recommandablcen  quantitéde  beaux  3c  rares e(prits:c’cft  vn  païs  qui  en 
abonde  de  toutes  parts  :3c  pour  acheuer  les  louanges  de  la  Normandie, 
c’eft  d’elle  que  font  fortis  les  deux  meilleures  plumes  de  nof^re  Siccle  (ans 
aucune  forte  d’exception,  à fçauoir  celle  du  Seigneur  du  plellîs  Mothay 
du  cofté  des  hérétiques , 3c  celle  du  grand  Cardinal  du  Perron  du  cofte  des 
Catholiques, tousdeuxNormans.apreslefquels  ien’ay  plus  rien  à dire, 
finonquclcs  Dames  y font  auffi  par&iûcs  en  vertu  3c  làgc(rc,que  les 
hommes  en  grandeur  de  courage  3c  d’cfprit.  pourfuiuons  raaincerunt 
l’ordre  fucccflifdetous  les  Roisde  Naples 3c  de  Sicile;  car  i’aduoûe  q^ue 
Icplaihrexccffifquei’aycn  cette  admirable  hiftoirc  des  Normans  m’arait 
(brât  des  loix  de  la  Chronologie,  y ayant  inféré  ce  petit  abrégé  Hiftori- 
qu«,  dédié  au  mérite  particulier  de  feu  MefTiteHcruc  MarquisdeCanify, 
Lieutenant  de  Roy  en  la  baffe  Normandie, que  l’on  peut  véritablement 
dire auoirefté  de  la  trempe  desTancredes  3c  Guifeards. 

8 . l’Empereur  Friderit  Barberouffe , 3c  luy-  mef- 

meauflî  Empereur, appelle  Henry  6.ayant,ainhquc  nous auons dit, cf-  ^ 
poufé  l’Abbcffe  Confiance  l’an  vnze  cents  quatre-  vingts  Quinze,  fe  rendit 
maiftreabfolu  de  ces  deux  Royaumes,  3c  fequalidaRoy  de  Naples  3c  de 
Sicile,  3c  eut  de  cette  bonne  fille  Abbefre,quoyqucaagcc  de  cinquantc- 
deuxans,vnfilsquiluyfuccedaenccsdeuxRoyaumes:ce  qui  fembloità 
toustelleraentimpofsiblequecctte  Impératrice  citant  prcfle  de  ^irel’cn- 
Éuit,  fiitaccoucheefous  vn  beau  pauillonau  milieu  de  la  place  d’Eft,à  ce 
que  nul  ne  ptefumaft  aucune  fuppohtion  d'enfant, à caule  de  l’aage  de 
rimpcrattice:  il  mourut  empoilôriné  l’annj8.  ayant  efté  Roy  des  deu* 
Siciles  trois  ans. 

J.  Frideric , appelle  i.  en  l’ordre  des  Empereurs , fut  déclaré  Roy  de 
Naples  3c  de  Sicile  l’an  II 58.  fous  la  regence  de  l’Imperatrice  Confiance 
là  mere  ; puis  l’an  is  10.  ayant cfié  fait  Empereur,  il  troubla  grandement 
toute  l’Italieiàcaufedequoyilfutfouucntexcommunié  par  trois  ou  qua- 
tre Papes  fucceffiuement.  1 1 e^ufa  Yoland,fillc  de  Ican  Comte  de  Brien- 
ne, Roy  delerufalem:3cainü  par  fa  femme, apres  le  decez  de  fon  beau- 
pere,il  prit  le  titredcRoydclerufalcm,3c  en  En  mourut  l’an  1150.  ayant 
regnc5t.ans  mineur  ou  aagé,laiflàntvn  fils  nommé  Conrad , 3c  dit-on 
que  cet  Empereur  fût  empoifonné  par  Mainfroy  fbn  fils  baftard. 

1 0.  Conrad  fils  légitimé  de  rEmpereor  Frideric  i.  fut  apres  fon  perc 
l’an  r x 51  ,Roi  de  Naples  3c  de  Sicile,comme  aufsi  dcl  cru{àlem,de  nom  feu- 
lcment:il  fût  troublé  en  la  poffefsionde  fes  Royaumes  par  Mainfroy  fon 
ftere  baftard,  duquel  il  demeura  le  maiftre,  quoy  que  peu  dctemps,car 
efiantempoifbnnéauecvnclifierepvlcs^rariques  de  Mainfroy , il  mou- 
rut l’an  1 1 5 X .laiffant  fon  fils  Conradin,qu  ilauoit  eu  de  fà  femme,  laquelle 
efioit  foeur  du  Duc  de  Bauieres. 

1 1.  Mam&oy , Prince  de  T aientc , baftard  de  l’Empereur  Frideric  x . 
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vfurpales  RoiaumesdeNaples  & de  Sicile  l’an  iij4.aprcslcfuppofcJccea 
deConradin  qui  edoic  en  Allemagne,  & lequel  Mainfiroy  cuidoic  auoir 
fticcmpoifonncrpar'dcs  confitures  qu’il  luiauoic  cnuoiecs.  Ce  qu’ayant 
efté  recogncu,iuRifié  & public,  chacun  le  blafma  de  cet  exécrable  attentat: 
à caufe  dequoy  les  papes  Alexandre  4.  & V rbain  4.  l'cxcommunicrcnt , Sc 
appcllcrcnt  Charlesdc  FtanceDuc  d'Anjou, Comte  de  proucncc,fretcda 
Roi  S.  Louys,qui  fut  créé  Roi  de  Naples  & de  Sicile  l’an  1 1 6 5.8c  Miinfroy 
fut  jjriuc  du  Roiaume  apres  qu’il  eut  régné  dix  ans. 

1 1.  Charles  de  France  Duc  d'Anjou  aiant  cllédcclarc'  Roi  des  deux  Si- 
«iles,defit  Mainfroy,  & fiit  couronnéà  Rome  l’an  1 1 < 5.  Ce  que  Conradin 
fils  de  Conrad,  & petit-fils derEmpereurFridcric  1.  ncpouuantfouffrir, 
prefenta  la  bataille  à Charles, en  laquelle  Conradin  aiant  cRé  vaincu 6c 
pris  priFonnier  eut  vn  an  apres  la  telle  trenchee  par  arrcfldc  la  luRicede 
Charles  : ce  qui  arriua  l'an  1 1. 70.  ou  117 1.  & dix  ou  douze  ans  apres  furent 
faites  en  Sicile  les  mifcrables  V efpres  Sicilienqes  fur  les  François, l’an  118  *. 
'qui  y furent  cous  traitreurcmcntefgorgcz:  6e  finalement  le  Roi  Châties 
tnoutut  l'an  1 9. de  Ton  règne,  qui  fut  l’an  1184. 

i;.  Charles i.ditleBoiteux,filsdcChatlesdeFrance,fùtRoideNaplei 
raniz84.appellé  Prince  de  Salemeduviuanc  du  pcrc.  Il  prit  aufii  le  titre 
de  Roi  de  Ictufalem  6c  de  Sicile , mais  Pierre  Roi  d’Arragon  en  fût  l’vfur- 
patcur  depuis  la  ttahifon  des  Vefprcs  Siciliennes.  Ce  qui  n’cmpclcha  pas 
Charlesdefe  fiiire couronner  Roi  des  deux  Siales  l'an  1189.  6e  fût  auIII 
Roi  de  Hongrie  par  (à  femme  Marie,  fille  vnique  du  Roi-de  Hongrie 
Ellic'nne ;.  6e  focur  de  Ladillaus,puis  mourut  l'an  1309.  laifiânt  fon  fils 
Charles  Martel  Roi  de  Hongrie , 6e  Robert  Roy  de  Naples. 

1 4 . Robert,fils  i.deCharlesle  Boiteux  6e  de  Marie  de  Hongrie,fiic  Roi 
de  Naples  l’an  13  09.commeaulTi  de  Sicile  titnlairemcnt.  Il  efpoufaSanchia 
d’ A rragon,  de  laquelle  il  eut  Charles  dit  Sans-terre: 8e  ayant  régné'  j 4 . ans, 
mourut  l'an  1345.  (ans  laifieraucunsenfans  de  luy,  ainsfeulement  trois  fiU 
lesdefon  fils  Charles  Sans  terre , leanne,  Marie,  6e  Marguerite. 

15.  leanne  l’aifnëe  fut  cree'e  Roine  de  Naples  l’an  1343.  Ôe  eut  quatre 
maris  :1e  premier  futAndreaflè,  fils  de  Charles  Humbert,  qui  fût  fils  de 
Charles  Mattel  Roi  de  Hongrie, frere  defon  grand  pere  Robert,  lequel 
clic  fit  eflranglcr  trois  ans  apres  leur  mariage.  Lei.fûtLouysPrincede 
Tarente,  Le 3.  laques  Infant  de  Majorque:  6e  lc4. Üthon  d'£(l,Ouc 
de  Brunfuic  6e  de  Saxe , qui  fe  perdit,  luy,  (a  femme,  6e  fon  Roiaume , en  la 
bataille  qui  fe  donnal'ah  13  Si.  contre  Charles  de  Duras,  qui  fit  cRrangler 
la  Roine  leanne. Ce  fut  elle  qui  vendit  Auignon  au  S.Siege  l’an  135 1 .5e  la- 
quelle aulfi  du  confentement  du  pape  Clcment  donna  fes  Royaumes  de 
Naples  ôe  de  Sicile  à Louys  Duc  d'Anjou,  frété  du  Roi  Charles  5.  lequel 
Louys  elle  adopta  pour  fon  fils  l’an  1379. 

16.  Charles  3 . de  ce  nom, dit  de  Durazo,nepueu  de  Louys  Roy  de  Hon- 
grie , fût  depuis  qu’il  eut  ragné  la  bataille  l’an  1381.  Roi  de  Naples , 6e  l’an 
138  i.il  fit  cftranglcr  la  fufdite  Roineleanne  par  le  cômandement  de  Louys 
Roi  de  Hongrie  fon  oncle.Or  tandis  que  Charles  de  Dutazo  jou’ifToit  du 
RouuioedcN«ples,lclufditLouysdcFrâceDucd'Anjou,filsdu  Roi  lean, 

l'an  138s. 
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l’an  1)  S a.le  portant  pout  heritier  de  la  Roy  ne  leannc  lè  fit  couronner  Roy 
de  Naples, &auccvncatmce  de  trente  millehommespanâ  en  Italie  l'an 
138}. &i’ani384. il  mourut, laidânt  deux  £ls,Louys  Se  Charles, qui  eu- 
rent réellement  la  Prouence  & l'Anjou , auec  la  qualité'  de  Rois  de  Naples. 
Comme  auffiDuralTo  fût  tué  en  vn  felfin  par  le  commandement  delà 
Roineregente  de  Hongrie  Elifâbeth.  LailTànc  là  femme  Marguerite,  faut 
delafeuëRoine  icannetegentedu  Royaume  de  Naples, auec Ladiilaus 
fon  61s , & leannc  fa  hile. 

17.  Ladillâusfils  dqCharlesdeDu^o  &^cM^guente  deNaples, 
fût  Roy  de  Naples  & de  Hongrie  l’an  mil  trois  cents  oûlhte-fix , contre 
lequel  Louys  r.  Duc  d’Anjou  fe  qualiha  Roy  de  Napla.  Et  Ladiilaus 
mourutrani4t4.1ànslailTeraucunsenfaris.  ' ' 

18.  Jeanne  irde  ce  nom,  rœut  du  Roy  Ladidaùs,  fut  Roine  de  Na- 
ples l’an  1414.  elleauoit  efpoufcdu  viuanc  de  (bn  ffere  vn  Archiduc  d'Au- 
ïlriche.  En  fécondes  nopecs  elle  elpouza  I|ques  de  la  Marchc.ElIeadopta 
premierementAlphonlc  d’Arragon , puis  reuoquantcétte  adoption,  ellç 
adopuiesdeuxHIsduDuc  d’Anjou  Louys  i.  à fçaugir  Louys 3 . qui fûk 
DuedeLorrainefe  deBar,&aprcs(bndecczRenéfbn  frère Duc'd'An- 
jou,  & Comte  de  Prouence,  puis  mourut  l’an  1435. 

19.  Rcncd‘Anjou6lsd^ouysi.&fteredeLouys3.fût  fiitRoyde 
Naples  l’an  1438.  fuiuantl’adoption  de  la  Roine  Icanne;  & d'autant  qu’il 
cffoitdetenu  prifonnicr  par  le  Duc  de  Bourgongne,lfâbeau  fa  fenune 
ne  laiHà  pas  d'elbe  rccogneucRoinepar  les  Napolitains  : comme  aulH 
René  fûtreceu  par  eux  lors  qu'il  fûtenlibené.  Mais  Alphonlc  d’Arragon, 
qui  auoitellé  le  premier  adopté,  apres  que  René  eut  elle  Roy  quelques 
quatreans,vincàmainarmce,&challà  René, lequel  mourut  l’an  1441. 
lailTànt  fes  Ellatsà  Charlesd’Anjoufon  ncpucu. 

2.  o.  Alphonfe  d’Arragon  ayant, plus  par  les  armes  que  par  l’adoption,' 
conquisle  Royaume  de  Naples, en  furRoy  I’ani44z,.&  moumtrani43S. 

II.  Ferdinand  61s naturel  dudit  Roy  Alphonfe, qui  le  légitima, fût 
faitRoydeNaplesaupreiudicedc  Charles  d’Anjou  l'an  mil  quarte  cent 
cinquante-huiéf ,&  efpoufa  premièrement  Ilàbeau  de  Clermont, puis 
I eanne  feeur  du  Roy  de  Callille , dcfqucllcs  il  eut  lèpt  enfans,  puis  mourut 
ayant  régné  trente-cinq  ansl'an  1494. 

II.  Alfonfei.hlsdcceRoy  Ferdinand  fût  Roy  de  Naples  en  ladite 
année  1494.  & eut  d’Hypolit» Marie  (à  femme, 6lie  du  Duc  de  Milan, 
Ferdinand,  Pierre , & llabellc.quifût  DuchefTe  de  Milan  ; il  quitta  vo- 
lontairement fes  Eflais  à Ton  61s  Ferdinand.. 

13.  Charles  Roy  de  Franceg.de  ce  nom  8c  4.dc  Naples,  conquit  le 
Royaume dcNapIcsl’an  milquatrecens nonante-cinq  ,&y régna quel- 
quesdix  mois  ; cars’en  cftant  retourné  en  France, les  François  en  furent 
chalTcz  lamelme  annee. 

14.  Ferdinand  1. 61s  d'Alphonfe  1.  ayant  pat  force  chafle  les  Fran- 
çois, fût  Roy  de  Naples  l’an  mil  quatre  cens  nonante-cinq: il  efpoufa  fa 
tante  Icanne , 611c  du  premier  Ferdinand  St  de  la  faut  du  Roy  de  Caftilic^ 
puis  moumt  (ans  enfatu  l'an  1496. 
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15.  Frideric  filsdeFadinindi.  &oncledc  Ferdinand  z.  fut  Roy  de 
Napicf  en  ladite  année  i49<.  llefpoura  la  fille  du  Prince  d'Altaraura.de 
laquelle  il  eut  Ferdinand , & deux  autres  fils  8c  deux  filles , 8c  donna  Ton 
Royaume!  noRre  Roy  Louys  IX. 

x8.  Louysi;..dc  cenomRoydcFrancefiit  aulIîRoy  de  Naples  en 
particran  ifbi.d'où  bien-toR  ^tes'furent  chaRcz  nos  François  parles 
Efpagnols , qui  du  depuis  le  pofledenr. 

17.  Ferdinand  8c  irabcllcRois  d'Efpagne  8c  d’Arragon  le  furent 
auflidcNapIcsran  uô). presque  les  François  eu  eurent  cRé  tout  à fait 
chalTcz.  Ilmoufticranmilcinqcensrcizcjnclailfàntqu’vne  fille  vefuede 
Philippesd’AuRriche,  6c  joerede  l’Empereur  Charles  5. 

x8.  Ieanne5.  de  ce  nom,  fille  vnique  de  radinand  8c  Ilàbelle,  fût 
mariée  à Philippes  A'fchiduc  d'AuRrichc , filsdcTErapereut  Maximilian  ; 
8c  cRantveufue  apres  la  mort  tic  Ibn  pcrc,cllefi]cRoinc  de  Naples  l'an 
1518.  commeaumderousresantrcs  Royaumes, IcfqueUelle  refigna tous 
à fon  fils  aifnc  CK'arles , qui  fut  Empereur  5;  de  ce  nom. 

19.  Charles  5, au  RoyaumcdcNaplés,  8cj.àr£mpirc,ran  i5i7.aagc 
defeizeans  fut  dcclùc  Roy  des  Efpagnes,  des  Indes,  de  Naples, 8c  de 
Sicile.  Ce  fût  vn  grand  Prince,  qui  eqt  guette  perpctucllc  auec  nos  Rois: 
8c  finalement,  ayant  tout  quitté  pour  vifire  tcligicurement , mourut 
l’an  1558. 

JO.  Philippes  i.dcNaples8cx.d'Efpagnefucceda  à tous  les  Royau- 
mes de  fon  pere  Charles  5.  l’an  15J4. 6c  mourut  l’an  i j88. 

ji.  Philippes  X .de  N iplcs  8c  5.  d'Efpagne  (on  fils , fut  Roy  de  tous  Tes 
Royaumes  cnladiteanneeij88.'8cmoumtenrannee  dernière  18x1. 

jx.  PhiIippesj.deNaples6c  4.d‘Efpagneheritacnladitcanncc  18x1. 
à tous  les  Royaumes  de  Tes  predeceifeun , 6c  a cfpouré  Madame  Elilàbcth 
de  France , fille  de  Henry  le  Grand  6c  delà  Roine-mere  Marie  de  Mcdicis, 
qui cR  tout  ccquenousauonsadiredu  Royaume  8c  des  Rois  de  Naples. 

RoyoHnu  Je  Danneware. 

PO  VR.  leRoyaumedeDannemarCiencoresqucnousl’ayonsmarqiTé 
à l’an  10  4x  de  la  Grâce, nous  n’entédonspas  pour  cela  qu'il  n'y  aye  eu 
des  Rois  en  Danncmarc  que  depuis  ce  temps- là:mais  pour  les  raefmcs 
raifons  que  nous  auons  alléguées  fût  les  Royaumes  de  Notvegue  8c  de 
Sucde,nouscomm.cnçon$àccttcanncecommc  Vinglicr, parce  que  de- 
puis ce  tanps  Ifur  hiRoire  cR  plus  certaine  qu’auparauan  1 1 8c  ncantmoins 
. voicy  ruccefîiucment  tous  les  Rois  de  Dannemarc , qui  Ce  trouuent  dans 
les  autres  Autheurs. 

I.  Oan  fût  lepremier,  duquel  il  cRà  prcTumct  que  le  pais  a cRc  appelié 
Danncmarc. 

X.  Humblc8cLotherfrercs. 

3.  Schiodfilsde  Lother. 

4.  Gran , qui  tua  Sichtmeh  Roy  de  Suede,  8c  en  fût  aufC  Roy. 
j.  Suibdager,quicuaGran,8crutaullî RoydcNocveguc8c  deSuede. 

8.  Proton 
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^ Froconfilsde  Suibdagcr&  de  la  filledcGran. 

7.  HaldaajquituaRoca&Scaczfes&cret. 

••  Hclgon.  # 

9-  RoIFo , qui  fût  tad  Mrfct  fucccflcun. 

10.  Accilb  £c  Hotier  fracs , qui  ayans  cud  Rolfo,  curent  ia  trou 
Royaumu. 

11.  Filsde  Attila,  ii.  Viclet,  ij.VVermond,  i^.Vfû,  15.  pan  i. 

16.  Huclet.  17.  Proton  1.  18.  Dan  3.  1 9.  Ftidlcve.  ao.  froton  3.  au 

temps  duquel  nafquitnoftrc  Seigneur. 

II.  Htarne.  ax.  Fridievex.  X3.  Proton  4.  X4.  Inqucl.  X5.01avc. 

ai.  Herald.  X7.  Proton  5.  aS.Haldana.  x9.Haald  a.  qui  fût  vaincu 
par  le  Roi  de  Suède. 

}0.  Vnguin,  qui  fut  Roi  da  trois  Royaumes. 

3».  Sivalde..3a. Sigar.  33.SivaIdca.  54.  Haldans.  45. Haaldj. qui 
mourut  en  Suede. 

3<.  Olo,ncpucade  Haald,3cfilsduRoi  dcNorvcguc. 

57.  Emond.  3S.SivaId  3.  StfonfrcteBuchlus.  ^ , 

39.  lammctic  Roi  des  trois  Royaumes. 

40.  Broder.  4i.Sivald 4.fânsfçauoirdequiiIcftfiI$. 

.41.  Biorn.  43.  Herald  4.  44.  Gormo,  44.GocccricouGodcfroY,'' 
quiviuoic  dutemps  de  noftre  Roi  Charlemagne. 

4<.  Olavea.  47.Hunninga.  48.Suiatdj.fils  du  Roy  de  Norveeue 
& de  la  fiilcdc  Gotccric. 

49.  Renier , qui  fur  aufli  Roi  de  Su^c.  ' 

JO.  Siuard  <.  ji.  Eric  ou  Henry.  /i..Erica..filsdcSiuard,3cncpuctt 
de  Reynier.  53.  Canut.  34. Proton^. qui fc fit Chteftien.  jj.Gormoïv 

56.  Herald  j.  ^7.  Gormoj.  j8.  Herald  i.  j9.SuevonouSuevC'Ro- 
thon , qui  fut  chafTc  patfon  fuccciTeur. 

60.  Canut  i.dit le  Grai\d,quiTutnonfculeinentJ^.oidcDanncmarc, 
l’an  017.  mais  aufli  d’Angleterre  & dcNgrvcgue. 

6t.  Canut  j.  Roi  de  DanncmarcS:  d’Angleterre  l’an  mil  trente- Gx, 
conquit  la  Scomingie  fut  le  Roy  de  Suède,  l’an  piil  trente- huid 

il.  Magnus,qui  fut  Roi  de  Norvegue  l’an  mil  trente-fixi  fût  auffi 
apres  la  mort  deCanut  j .Roi  de  Oanncjparc  par  les  amies  l’an  mil  quaran- 
tc-deux , au  prciudicc  de  Suçvon,  nepueu  dudit  Canutj  Sc  depuis  ce  temps 
l’ordre  des  Rois  de  Dannemarceft  ûeaucoup.plus  clair  qu  'auparauant. 

63.  Sucvon.filsd’Vlfodc  Suede  St  d’Efttitc,  fœurdu  Roi  Canutj. 
ayant  elle  débouté  du  Royaume  de  Dannemarc  parle  Roi  Magqus,apr^s 
queceluyquil’auoii  chafTé  fût  mort,  il  lût  r’appellé  l’an  inifcinquaiftc- 
cinq  ,& demeura  Roi paiftbie  : il  cipoufà  Giutga  fillcdcJugo,qui  fût  le 
cent  diifcptielmc  Roi  de  Suède , laqucllç,il  repudiaàcaufc.dupàrcntage, 
puis  mourat.  lailTanr  quatorze  fils. 

64.  Herald  7.  fon  fils  aifné  fût  Roi  de  Dannemarc  l’an  1067. 

6j.  CanutC4.filsaulIidcSueuon,!efût l’anmilfoixante-neuf.  ✓ 

66.  OlauuSjfilsauflidcSueyon,  fut  Roi  l’an  mil  fcptantc-neuf. 

67.  Henry  ou  Eric,  fils  aulC  de  Suevon,  fut  Roi  l’an  1089.  il  mourus 

VVnu 
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cnl'lfledcCiprcraa  iiot.  en  allant  àlatcne  Saipâcauêc  1a  Roinefto- 
dlde  (â  femme. 

6 1.  Hetald  S . fils  du  Roy  Henry , fiic  Lieutenant  du  Roy  fbn  ptre, 
commeilallacn  lci\i(âlem  ;&  ayant  feeu  là  mort,  fitc  Roy  l'an  vnzccanta 
deux , puis  fut  chafie. 

69.  Nicolas, filtaufil  du  Roy  $ueuon&.  oncle  de  Hcraldt.  foudain 
qucronnepueucucefiécha(re,fut  Roy  de  Oanncmaïc comme  (es fircrcs 
l'an  vnze  cents  quatre. Il  çfpoulà  Marguerite, fille  du  cent  vingcieCne  Roy 
de  Suede, appelle lugq, 

70.  Eric  4.  ou  Hcniy  ftere  de  Canute,  Duc  de  Siefvvich,  fut  par 
force  Roy  de  la  moitié  de  Oannemarc,  l'an  vnze  cents  trente  quatre, 
ayant  vaincu  Nicolas  i Si  Nicolasayant  ellé  tué  par  les  Slcfvviciens,Eric  4. 
fut  Roy  tout  à fait  l'an  vnze  cents  trente  (ix:  &çn  fin  luymcrme(ùc  occis 
l'àn  vnze  cents  quarante , & eftoit  fils  d'Eric  le  Grand , qui  fut  le  < 7.  Roy, 
& qui  mourut  en  Cipre. 

7 1.  Eric  5.  fils  d'Aquin  & nepueu  dudit  Eric  le  Çrahd , fut  Roy  l'ao 
ii4p,&:  rcrendicMoincl'an  1149, 

yi.  Le  ; t.  rang  <lcs  Rois  de  E>annemarc  cil  deu  à deux  Rois , qui  en 
nierinc  temps  dilffUccrent  la  Couronne.  Car  Canute  j.de  ce  nom,  bis  de 
Magnus  Roy  de  Sifcdc,  qui  fût  fils  du  fufdit  Nicolas  Roy  de  Dannem^rc, 
fc  déclara  Roy  l'an  vnze  cents  quarante-neuf.  '' 

D’autre-pâtt  Sueuon  5. fils  du  feu  Roy, Eric  5. en  la  mefme  annee  fe qua- 
lifia Roy  de  Oannemarc, puis  l'an  115J.  furtonfirme'  par  l'Empereur , parce 
qu'il  rccogn eut  tenir  lôn  Royaume  de  l'Éinpirc:  mais  l‘an  1157.  ilfut  tout 
. à fait  chaiTc  par  le  furdit  Canute>-,  qui  dcmruta  fcul  maiilrcpar  le  fecoms 
■que luy donna  VValdefnarejfilsde  fainél  Canute. 

7{.  L'an  de  Grâce  ti&o.lçRp|^aume  de  J^annemarc  fût  par  accord 
diuifé&  partagé  à crois, quis'en qualifièrent  tous  Roisi'à  fçauoir  au  fufdit 
Canute  j.vn  tici;s,  au  fufdit  Sueuon  vn  tiers,  & aufll  audit  VValdcmarc 
vn  tiers . Mais  Sucu2n  ayant  inuitélcs  autres  deux  à vn  fi^in , tûa  Canute, 
& en  vouloic  autant  futc  de  Waldcmare:mais  luy  ellant  efehappé  du 
péril, alfaillicàmalb  âfmce  SuéuoQ, &Ie  défit  & mit  en  fuite  t Si  comme 
il  s*en  fufoit , Fût  tué  pafquelques  pa'ifàns  ; ^ aipfi  VV aldemarc  fut  fcul 
Roy  l'an  vnzcccntsloixance-vn:iI fut  (Iirnommc  le  Grand  acaufe  de  fit 
valeur, Scen  finmouruc  l'aniiS^ 

74.  Canuteâ.filsdu  Roy  VV'aldemafe,duviuantdc(<>n  perc  fut 
faitRoy  l'an  117t. 8c mourut  l'an uô}. tellement  qu'il  neregna  fcurqde 
enuiron  dixhuiét  ans.  > . 

'175,  ■ Vyaldemarci.filsallflî'dc  VValdemare  le  Grand,  fut  Roy  pat 
la  mort  de  fon  frère  l'an  12.03.  régna  quarante  ans,  8c  mourut  l'an  ‘^4}- 

76.  <Eric4.filsdeVValdémarc  x.fù'c  Roy  l'an  1x43. 

7.9.  Abel,fils'aufndcyValdéroarcz.ayantfliictuerleRoy  fobfrer» 
en  trahifon',fe  fit  Roy  l'an  mil  dcuxcencsçinqua'nte-Aois,&  fin  tofl apres 
tuéparfesfubicts. 

78.  Chriftophle,fils  auffi  de  VValdemate  X,  apres  que  Ibn  ftere  Abel 
mit  eff é tué , fur  c^leu  Roy  la  mefine  année  mil  dciix  cents  cin  quante-  trois. 
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79.  Eric7.filsduR.ojrChrifto9e,fat  Roi  l'aa  iiSo.  3cfùttucpar 
fes  domcüiques. 

So.  Ericg. (îlsd‘Eric7.fa£Royran itt7.&efpou(à  lafsurduRay 
de  Suède, de  laquclleiln'eutaucunscnfàne. 

81.  ebriftophlea.  bIsaullîd'Eticy.  fucceda  à Ton  frère  Eric  8.  l'an 
iju.  tantà  caufe  de  Ton  droiû,que  par  le  fecourr  que  luy  donaa,Ican 
Comtcd'Hoiratie,  quiedoitron  tteie  dcmcrc. 

8a.  V valderaare  3 . de  ce  nom , fils  de  Chriftophic  ù fut  Roy  par  le  de.- 
ccz  de fonpere, l'an  1353.  & régna  quarante-deux  ans. 

83.  Marguerite  Ùl  fille  hit  Roine  de  Dannenurc  l'an  1375.  comme 
aufll  deNorueguc,cantparlamortdefônpcrc,quedeceIIcde  Ton  mari 
Aqüin  : mais  elle  ne  fût  au  commencement  que  Roine  régente  de  Nôruo- 
gue , parce  que  Ton  fils  Olauc , qu’elle  auoit  eu  du  Roy  Aquin , en  fût  do-  . 
clare Roy  ricquel  edant  auffi  mort  deuant  là  mere,Tan  1388.  la  Roine 
Marguerite  fuccedantàlon  fils  Olaue,fiit  Roine  des  deux  Royaumes, 
aulquelselleadioudaencorcs  le  Royaume  de  Suede  pat  fes  armes, apres 

3u'cile  eut  vaincu  Albert,  lequel  on  auoit  fait  Roy  de  Suede  au  preyidicc 
clbn  mari  Aquin,  à qui  de  droiâ  le  Royaume  appartenoit  ,&  fut  ledit 
Albert  contraint  de  luyrcligncttoutledroiidqu'il  y pretendoit  dez  i'an- 
neei395.tellemcncqu'cdancRoinc  des  trois  Royaumes  elle  les  laillà  en^ 
inouiant  au  Duc  de  Poméranie , lequel  elle  auoit  adopte  pour  fon  fils. 

84.  £ric9.Ducde  Poméranie,  & fils  d'adoption  de  la  Roine  Mar* 
guérite , fût  premièrement  parcllefàitRo^deSucdcrani39£.&  la  Roi- 
nccdantmortcl’ani4ii.ilfucauin  Roy  dcDahnemarcfl^de  ÇJoruegüe, 
fie  régna  quelques  vingt-hui(dans , maïs  il  fcgouucrna^  mal  qu'il  fut  en 
fin  cnalTc  parles (ûbiets,&  réduit  à edre  fimple  Ouedo  Poméranie. 

85.  Chridophle3.  DucdcBabicre,fitsdcla  fœùr 'd'Eric  9. apres  que 
fbn  oncle  eut  tde'chalTe  fût  elleu  Roi  desttoisRoiaurties  l'an  1439. 

8«.  Chridicrne  Comte  d'01denbburg,fut  pat  elleélion  l'an  1448, 

R oi  de  Dannemarc  & de  Notuegue. 

87.  IcanfonfilsfûtaulfiRoidecesdcux  Rpiaumesl’an  1481,  Se  fon 
frere  Fridcric  fût  &it  Duc  d'Olfatie.  • 

88.  Chridierne  1.  dit.le  Tyran,  fils  de  lean  , fût  ft.oi  de  Oanne- 
marc  SedcNorucgucrani)i4.puisde  Suede  l’an  1519. 

89.  Fridcric  Duc  d’011àtic,fils  du  Roi  l6in,edMt  fon  nçpueuChri- 
dicrnei.monlànsenlàns.fucRoide  Dannemarc  Se  de  Noruegue  tant 
feulement , car  les  Suédois  cil  curent  vn  autre  Roi. 

90.  Chridicrne  3.  fils  du  Roi  Friderié , fut  apres  fon  pere  Roi  de  / 
Dannemarc  6e  de  Noruwuc. 

91.  Chridicrne 4.fon.fflsfutRoidccc$4cuxRoyaumcs,Seregneenco. 
resauiourd’huy.que  nous  comptons  i6ti. 

Pourl’AtjgIctcrre,  marquée  à l’an  de  Grâce  1067.  voyez  ce  que  nous  Angitterre? 
enauons  défia  dit  au  Siècle  3 1.  fous  le  nom  degrande  Braagne. 

Pour  la  Boheme , aufl]  marquée  à l’an  1086.  voyez  ce  que  nous  en  Bohême, 
auons  d deuant  dit  au  Siècle  48, 
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SICILE. 

QV  AMTïlaSicilc,qui  efl  vne  Iflc  & Royaume  dans  la  mer  Medi- 
(errance, outrecc<^ucnouscn  auonsditen  ce  mcGnc  Siècle  furie 
Royaume  de  Naples,  à caufcique  mefmçs  Rois  ont  régné  le  plus  fou^ 
uent  en  iVae  & l'autre  Sicile  i neanemoins  parce  qu'il  y eur  diuers 
Roi^  depuis  Iqs  Vcfpres  Sicilicimes  , quand  Pierre  d'Arragon  vlurpa 
le  Royaume  iùr  les  &ançois  jnous  en  rcïccraons  icy  fuccintemenr  les 
noms  dcsC.omtc^&  desRois  depuis  Roger,  qui  en  fût  le  premier  Comte, 
iufqucs  à maintenant. 

1.  Roger , dit  Baflb  , fils  du  vaillant  Tancrede,  (leur  de  Haute- 
ville,  de  Coftentin  en  Normandie,  fût  le  premier  qui  fe  qualifia  Comrc 
de  Sicile,  l‘anio90.aprcsqu'ilcncutchairé,àl'aidcdcsaucrcsNonnans, 
les  Sarrazinsôt  les  Grecs. 

X.  Simon  fonfilstn  fût  le  fécond  Comte,  l'an  1104. 

J.  Roger  i-frcrcdeSimonfutlc  troifiefme  Comte, l'an  1110.  • . 

I.  Ce  mefine  Roger  ayant  fuccedé  à fes  confins  aux  Duchez  de  la 
Poiiÿlc  & Calabre , joignatit  tousfes  ERats  Se  Souucrainctcz  ,fut  déclaré 
Roi  des  deux  Sicites  l'^n  1 1 5 o.  par  les  Papes  H onorius  1.  Se  Innocent  x . 

X.  Guillaume  fon  fils , dit  le  Mauuais , fiit  le  fécond  Roi , l'an  ii;j. 

} . Roger  3 . fon  fils  fut  le  ttoifiefme  Roi,  l'an  1158. 

4.  Guillaumex.filsduRoi Guillaume, fuccedaàfon  fîerci'an  tié^. 
5.  T ancrede , fils  de  T ancrede , qui  fût  ballard  de  Roger  x . fut  Roi 
l'an  vnze  cents  quatre-vingts  huiéf. 

''6.  Rqger  4 . Ijls  du  Roi  T ancrede , fut  Roi  du  viuant  de  fon  pere  l'an 
vnzccents  quatre-  vingts  douze. 

7.  Guillaume  3.  fils  aufli  du  Roi  Tancrede,  fiit  Roi  l'an  vnze  cents 
quatre-vingts  qiiitcîrze.  Se  ce  fût  le  dèrnier  raafle  des  Nornwns  qui  ré- 
gnèrent dans  là  SiAlc,de  laquelle  il  fut  priué  comme  à bon  clcicnt  des 
ioyes  decc  monde  par  l'EmpcrcurHcnty.6. 

8.  Henrié.quicftoitEmppreurfutjà  caufe  delà  femme  Confiance, 
fille  duRoi  de  Sicile  Rogpr  x .couronné  Roi  des  deux  Siciles  l'an  1193. 

9.  Fridcric  leur  fils  nit  Roi  l'an  vnze  cens  quatre-vingts  dixhuiâ. 

10.  Conrad  fils  de  Fridcric  fût  le  dixiefmcRoide  Sicile,  l'an  u ji.&  le 
dernier dufangdesNormansducofiéde  fon  ayeule'Confiancc. 

1 1 .  Maiijfroy , fils  baftardde  Frideric,  fût  Roi  par  vfurpation  l'an  1 1 5 4. 
I X.  Charles  de  France  Duc  d'An)ou  ( Mainfroi  ayant  elle  déclaré  indi- 
gne d'eftte  Roi  par  le  S.  Siegtf^  fut  efleu  Roi  l'an  mil  deux  cents  foixante 
cinq  i&ciufqucsàluitouslcsRois  de  Sicile  ontaufiî  enmcfmc  temps  efié 
Rois  de  Naples,  Se  ce  fufqucs  afantjee  mil  deux  cents  quatre  vingts  deux, 
que  le  Roi  Pierre  d'Arragon  ayant  &t  fairele  mafiàcrc  gcncral  de  tous  les 
François  aux  Vcfpres,  depuis  appellccs  Siciliennes,  vfurpa  le  Roiaume 
particulier  de  la  Sicile , qui  efi  toute  l'ifie,  & rien  dans  l'I  tal le. 

1 5 . Pierre  Roy  d'A  rragon,vfûrpatcur  du  Royaume  de  Sicile,  l’an  i x 8 x . 
14.  laques  fon  fils  fut  aufii  Roi  d'Arragon  & de  Sicile. 

1 5.  Ftidcric  fils  de  laques  fut  Roi  de  Sicile  feulement  l’an  1 3 x 
16.  Pierre  X.  fon  fils  le  fut  l'an  1336.  ' 
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17.  Louys  âU  aifné  de  pierre  Z. . l'an  I ) 4). 

18.  FriJeric  z.ditU  Simple, fiUaulfi de Pictfc  i.le  fut  l’an  mil  crois 
cens  cinquante  cinci. 

19.  Mariefillederridcricx.futRoine  de  Sicile  l'an  1568.  puis  auec 
elle  fût  Roy  fon  mary  Manin,  fils  fécond  du  Roy  d'Arragon  Pierre  4. 
l'an  1587. 

10.  Martin  i.  leur  fils  fut  Roy  l’an  1409.  mais  eftant  mort  deuant 
fon  pere , qui  cftoit  défia  Roy  d'Arragon , il  annexa  la  Sicile  à l'Arragon  ; fi 
bien  que  du  depuis  quiconque  a elle  Roy  d'Arragon  ,1'a  efté  auai  de  la 
Sicile, iurquc$àlaprelenieanneei<ix.  Voyez-eudonc  la  luitç  aux  Roi< 
d'Arragon, 

R tyMme  de  InHfém. 

L'A  K de  Grâce  1099.  qui  Bu  du  Monde  5199.  l'an  premier  du  Papç 
Pafchal  Z. l'an  19.  d’Alexis  Empereur  de  Confiancinople,l'an  4j. 
de  l'Empereur  Henry  4.6c  l’an  5 9.  denoftreRoy  Philippes  premier  de  ce 
nom, les  Princes Cfirefiicns Latins, c’eft  adiré  de  l’Empire  d'Occidenc, 
ayant  (âinâement  & genereufement  ollé  des  mainsdes  infidellcs  lé  làindi: 
hehcagcdcNofirc  Seigneur, & pris  la  ville  de  Icnifalcm  fur  le  Souldan 
d’Egypte, commeceteefainéVe  cité  Bitiadis  la  ville  capitale  du  Royaume 
de  Iudec,aufli voulurent  ilsqueccBifila  capiuledu Royaume nouueau, 
duquel  ils  auoient  chaiTé  les  mefereans , & par  eleéfion  de  vertu,  de  mérite 
& ac  toutes  fortes  de  perfedhons  en  fut  fait  le  premier  Roy  Godefioyde 
BuillonDucdeLorraine,duquel  Ac  defesfucceifeursvoicy  l'ordre. 

I.  Godefroy  de  Buillon  premier  Roy  deleruiàlcm  Cluefiiennc,l’an 
mil  nonance-neuf. 

Z . Baudouin  fon  frété  Comte  d’Edcifa  & Duc  de  Lorraine  fût  le  ic> 
condl’an  1100. 

Baudouin  z.Gomrc  d'Edeifa  ,fon  fils,  fut  Roy  l'an  1118.  puis  ayant 
efié  pris  par  lesinfidellesàvne  bataille,  durant  facaptiuicé  furent  regencs 
' du  Royaume  Euflacbe  ptemicrcmenc , puis  Guillaume  de  Bures  : en  fin  le 
Roy  futdcliure'  moyennant  rançon  l’an  1 1 z 4 . & mourut  l’an  1 1 ; i. 

4.  Foulques  Comte  d'Anjou  &du  Mans  fut  Roy  l'an  1131.  à caufê 
de  fa  femme  MclilTene  fille  du  Roy  Baudouin  z,  il  mourut  à la  chaife  l'an 
mil  cens  quarante  deux. 

5.  Baudouint  funfilsBitRoyranii4z.8cmourucraniiA3, 

6.  Amaurv,  fils  aufCdcFoulcjués,  Bu  Roy  apres  fon  frere  l’an  ii6f.Sc 
ayant  n?né  vne  zrande  bataille  fur  le  Souldan  d’Egypte,  mourut  l’au 
vnzecens  feptante  quatre. 

7.  Baudouin  4.  fils  d’Amauty,fûc  Roi  l'an  vnze  cens  feptante-  quatre, 
& régna  vnze  ans. 

8.  Baudouin  5.  fils  de  Guillaume  Comte  de  MoncfcrracfSc  de  Sibillc^ 
fille  du  Roy  Atnauri , quoi  qu'il  n'eufi  que  cinq  ans , fut  du  viuanc  de  fô'n 
oncle  Baudouin  4.  But  Roi,  lui  le  voulant  ainfi,l’an  1183. 

9.  Guide  Luzignhan,àcaufedefàFçtnme  laRoineSibille  veufue  dt| 
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Conitcdc  Montfcrrat.fùtaücccllecouroimé  Royaprcsia  mort  des  deux 
Baudouins  l'an  1185.  Mais  par  la  trahifon  du  Comte  de  Tripoli,  ayant 
perdu  vnc  bataille,  & cllant  ptifonnicr  de  Saladin,  il  petdit  quafi  tou- 
telaIudec,commcaul1îla  villedclctufàlcm.ranvnzccrns  oâamc-fept. 
Etapreseftant  remis  en  liberté, la  RoineSibtIlemourutl'anmil  cent  qua- 
tre vingts  neuf.  Ce  Guy  de  Luzinhan  clloit  bis  de  Hugues  le  Brun  Comte 
d’Angoulefmc,  Iclon  du  Tillct. 

10.  Ifabelle  ftrur  de  U Roine  Sibille , femme  du  Seigneur  de  T oron, 
luy  fit  prendre  la  qualité  de  Rov  , contre  Guy  de  Luzinhan  , qui  ne 
ia  voulut  quitter.  Mais  elle  répudia  ce  fien  mary  pour  cfpoulèr  Conrad, 
Marquis  de  Montièrrat , lequel  elle  bt  Roy  l'an  mil  cent  nonante  : & ice- 
luyayantefté tué, elIcfercmariaàHcnry Comte  de  Champagne, quelle 
Ht  aulTi  Roy  l'an  mil  cent  nonante- deux,  duquel  eftant  cncores  demeu- 
rée veufic  , elle  efpouft  en  quatiicrme  nopces  Almaric  de  Luzinhan 
Roy  de  Cipre , quia  cau(c  d'elle  fut  Roy  de  lerulâlem  l'ûi  mil  cent  no- 
nantc-fept. 

11.  Hugues  de  Luzinhan , bis  du  Roy  Almcric , en  efpoulànt  Alix 
fille  de  Henry  de  Champagne  & de  la  Roine  llàbcllc,  fùtaullià  (ôntour 
R oide  lemfalem  & de  Cipre. 

iz.  Ican  Comte  de  Bricnne  fut  ledouziefme  Roi  de  leruiàlcmj'an 
mil  deux  cents  douze,  à caufe  de  fa  femme  Marie,  fille  de  Conrad  Mar- 
quis de  Montferrat , & de  la  Roine  Uàbelle  : Si  depuis  cettui-ci,  il  n’y  a eu 
plus  de  Chrefiiens  Rois  de  lerulalem  que  de  nom  6c  titre  feulement  ; Sc 
teltferonctoufiour5qualifiezlesRoisaeCiprc,&  les  Rois  de  Naples, à 
caufe  des  biles  des  Rois  de  1 erufalem  qui  y auoient  cfté  mariées.  Et  ici  finir 
ront  les  longs  difeours  que  nous  auonsfaitsfiir  la  detnicrc  colorane  de  ce 
Cecle55, 


SIECLE  LIV.  DV  MONPE 

Et  U XII.  de  U Grâce. 

CE  cinquante-quatriefme  Siècle  du  Monde,  qui  fe  voit  en  la  cin- 
quante quatricfmepagcde  nos  d(monfirations,cfl  diuifé  en  fept 
colomncs  comme  le  precedent. 

La  première  contient  la  fuitte  fucccffiue  des  années  du  Monde, 
depuisl'ancinqiniltroiscentsvniufquesà  l'an  cinq  mil  quarte  cents:  le 
fout  inclus. 

La  féconde  contient  la  fuitte  (ucce/Guc  des  années  de  nos  pteuues , qui 
font  les  ans  de  la  Grâce,  félon  le  compte  de  l'Eglifc,  depuis  l’an  iioi.  iuL 
^ucsà  l'an  rail  deux  ccatstlccokumuas. . 
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La  troifiefmc  colomne  a deux  bords,  & contient  les  Conciles  gene.t 
taux,  les  Eferiuains  (àaez,  & les  Chefsde  l'Eglifc  qui  ont  elle  dutans 
le  prefent  Siècle. 

Gela  SE  t.  qui  s'appciloit  auparauant  Ican,  Cardinal  Diacre, 
Chancelier  du  fainâ  Siège,  natif  de  Caictee,  Hls  de  Crcfccntius,  Moine  dii 
Mont- Caflin,  fut  efleu  Papc,&  lemefmeiourdefon  efleâion  pris  ntilbn- 
nier  dans  l'Eglire,battu  àcoups  de  poings, & cnlànglantc  àcous  d'efperonc 
parCentiusFrangipani  (fadlionnairederEmpcreurHcnry)des  mains  d«a> 
quelil  fut  retire  par  le  peuple  & Seigneurs  Romains)  te  lors  Frangipani  Ce 
iettant  à fes  pieds  luy  demanda  pardon  t Maisapeinefe  veit  il  pailiblcdans 
le  Lateran,  qu’il  eut  aduis  que  l’Empereur  cftoit  au  portique  de  S.  Pierre 
pour  le  depofer, parce  qu’il  auoit  edé  ellcu  fans  fon  authoritcSecôrcntemée, 
acaufedequoidenuit  il  s’embarqua  fur  le  Tibre  auec  quelques  Cardinaux  ^ 
tcfèrauuaàCaierc. Lors  l’Empereur  Ht  Pape  Maurice  Burdin,Limofin,de- 
uenu  Archeuefque  de Brachara en  Efpagnc , auiourd’huy  appelice  Braga  ; 
dequoy  Gelafcayantaduis  il  en  efcriuiràdiuers  Prélats  en  plulieurs  Roiau- 
mes;  puisles  Archeuefqucs&Euefquesdela  Poiiilles'edans  rendus  auprès 
deluy,ilfùtfblcnnellementconfacrc  àCaicte  en  ptcfence  de  Guillaume, 
Duc  de  Calabre  & de  la  Poüille,de  Robert,  Prince  de  Capouc,  de  Richard 
de  l’Aigle,  & de  plufieurs  autres  Seigneurs  & Barons  Normans,par  le  fe- 
cours defquclsle  Pape s’enallaà  Rome, d’où  l’Empereur  partit  y lailfanc 
l’Antipape  Burdin.  Mais  le  pape  ayant  vn  iour  voulu  dire  la  Mcrte  daru 
l’Eglilcdefainâ:ePraxcde,il  ycuidacllrcairairmc  par  la  fa£Uoi\  de  Fran> 
gipani,àcaufedequoy  il  s'enfuit  ou  fe  retira  en  France  pour  auoir  fccours 
du  Roy  Louis  le  Gros:  il  abordaàfainâ  Gilles,  ou  au  port  de  Maguelon- 
ne;  fejourna  quelque  temps  à Melgucil,(c’cftM.iuguio)  puis  alla  tenir  vn 
Sinodeà  Vicnneen  Dauphiné,&  aptes  auoit  conGcrc  beaucoup  d’Eglifes, 
& plufieurs  Euefques,auant  que  le  Roy  leveift,  il  mourut  dans  l’Abbayc 
de  Cluny  des  goures,  ou  d’vne  pleurcfle,  Iczÿ.Ianuicriiiÿ.ayanrgouuer. 
ne  vn  an  moins  deux  iours. 

14.  Mavrice  , <>1rcheutfqH«  de  Bragdyx^ntipaft 

dppellé  Grégoire , & chef  du  t^.fchifme. 
ï<«.  Caliste  1.  aupataurnt  Guy,  Archeuefque  de  Vienne,  ftere 
d’Efticnne,Comte de  Bourgongne,  oncle  d'Adclais  Roinc  de  France,  te 
prochccoufmdel’EmpeteurHcury,eftant  allé  auxobfcqucsdupapey  fût 
efleu  par  l’Eglifc  Romaine  lorsprefentc  ; te  fon  efleâion  eflant  approuuee 
par  les  Cardinaux  reflez  à Rome,t:  les  Seigneurs  Romains , il  fut  conlàcré 
dansla  mefmc  Abbaye  par  Lambcn,Eucfqued’Oftie,ic  autres;  tcccla  fait 
il  fe  refolut  de  tenir  vn  Concile  à Rheims,où  il  y eut  4 1 4.  ou  1.  i .A  rcheuef^ 

3ues,  Euefqucsou  Abbez  « le  Roy  Loùisy  fùtaufll,&  la  Roinc  Alix niepee 
U pape  : te  l'Empereur  qui  auoit  promis  de  s’y  trouuer,  n'y  ayant  compa- 
ru, le  pape  l'alla  tcoaucr  à Mpufon , pour  ufehet  comme  ion  parent  de  la 
leüqit  à l’Eglife  ) mais  luy  n’ayant  iamais  voulu  ceder  les  inuefli tûtes  Eccle? 
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fiadiques, le  pape  rctoumaau  Concile  où  l’Empereur  fut  d’vn  commun  ac- 
cord excommunie'.  De  Rheimrle  papcallaà  Laon,  où  il  confirma  la  réglé 
dcfàinifb  Nortberc  Lorrain  ; puis  à Gifors  pour  s’aboucher  auec  le  Roy 
d’Angleterre, en  faueut  de-T urllinArcheucfque  d’York:puisà  Angers  & à 
iàinék  Maur  Âir  Loire,  où  il  dédia  foleranellement  i’Eglilc  de  fàinâ  Maur, 
Deiàilallaen  l'Abbaye  de  Cluny,où  il  célébra  la  feite  des  Rois,  6c  de> 
cUia  fàinâ  Hugues  canonifé,&:  hc  vnc  elfroite  amitié  auec  Ponce, l'Abbé, 
IcaucccoutleConucnt:  puis  fut  à Valence  l’an  m.o.&dc  là  parNiGnes 
&MoncpcllierenProucnccipuispanânt  les  Alpes  parle  mont  Bernard 
dcTcendit  en  laTofcanc:  6c  le  bruit  de  Ton  arriuee  edant  venu  à Kome,Bur- 
din  fe  réfugia  dedans  Sutty,  & le  Pape  fut  reccu  dans  Rome  auec  l’applau- 
diflèment  general  de  tous  au  commencement  du  mois  de  1 uin  ; puis  alla  au 
Mont-CaiUnoùilfùt  quelques  dcux'moisi&dclààBcncuent,  où  Guil- 
laumcjDuc  de  Calabre  Sc  delà  Poüilleluy  fît  le  ferment  de  fidelité:  puis  il 
defeendit  àTroye  delà  PoüLle,  8c  de  U à Bitonte  ; 6c  finalement  l'an  iiii. 
^ il  alla  afllegcr  Burdin  dans  .'iuihry,  où  il  Fut  fi  bien  afTailly,  que  les  habitans 
de  Suthry  le  liurerent  aux  (bldats  auec  grandes  maledi étions , & eux  le  mi» 
rent  àrcboursfurvnchamcau,luy  faifant  tenir  la  queue  pour  bride , 6c 
l’ayantcouuertdepeauxdecheuresranglâces,au  lieudclachappe  depour- 
pre,£c  ainfi  le  promenèrent  par  la  ville,  Ac  enfin  par  l'intcrceflion  du  Paps 
la  vie  luy  fut  donnée, enuoyé  au  Nionafleredc  Caue  pour  y faire  penireUce, 
mais  il  perfeuera  en  fa  rebe'lion  iufques  à la  fin  de  fesiours,dcquoy  le  Pape 
donna  aduisrn  France  8c  aux  autres  Princes  Catholiques.  11  démolit  les 
fortercfrcsdcFrangipaniqui  elfoicntdansRomcBc  en  fit  faire  de  nouucl- 
lcs,puisfit  Légat  en  Allemagne  Albert, Arclicuefquc  dcMayéce,quicom- 
mençoitàincoinmoder  les.^fFaircsde^Empereur;  maisCalifle  tenant  vil 
ConcilcauLateran,rEmpeteurpourfc réconcilier  àl’Eglifc,  enuoya  pat 
{csAmbafTadeurs  Eucfquesofinr  qu’il  fe  dcfilloicdudroiétdes  inuellicu- 
res:  8c  lors  on  lui  enuoya  deux  Cardinaux,  auec  Lambert  Eucfqued’Oflie, 
pour  receuoirfesoffres.cequi  fut  faità  Vvormes,  8c  les  Légats  lui  donnè- 
rent abfolution  dufchifmequirauoitpoiu8ccontaminé,dequoy  il  y eut 
aétc  de  part  8c  d’autre,  I c refcritdu  Pape  datte  du  ÿ des  Caicnd.  d’O  étobre 
1’aani.x.  L’aniii)  ilfetranfportaauMont-Caffin,oùil  fit  auures di- 
gnes de  (à  charge:8c  l’an  1u4.il  enuoya  Othon  Euefquede  Bambert.pref- 
cherl'Euangile  en  la  Pomeranie,ou  il  s’en  acquitta  dignement.  Il  fit  de 
grands  biens  aux  Eglifes;  8c  fit  neuf  Cardinaux,  & finalement  vnefieure 
remporta  le  ly. Décembre  l’an  1114. 

167.  Hom  ORivs  t.  originaire  d’Imola,  ou  de  la  Comte dcBou- 
longne, appelle  Lambert  Euefquc  d’ O fiie,  quoy  que  T hibaut  de  fon  con- 
fentement  euft  cflé  fiilué  Pape,  8c  prinsle  nom  de  Ccicfiin  t.  voire  contre  fa 
volonté,  fi  eft-ce  que  lonn'auoit  pascncotesachcuéde  chanter  leCanti- 
que,que  le  Cardinal  Roben  Frangipani,auec  quelques  fiens  compagnons, 
proclamèrent  Lambert  fousienom  de  Honorius  i.  8c  le  rcuelf  irent  des  or- 
nemens  Pondficaux.Ce  qui  eufl:  excité  vn  grand  fchifme,fi  T hibaut  n'cuft 
tout  aullitoffvolontaircrocat  renoncé  au  Papat;  comme  aulsi  fept  iours 
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apres,  Honoriusfçacliantquc  fon  cflcûion  n'auoic  pas  elle  Canonique, 
depolà  la  Chappe  & le  Pallium  en  prefencc  de  touslcs  h ucfques,  PrcilteS  SC 
Diacres  Cardinaux;  ce  qui  les  flcfeliictelleinenc,  que  tour  de  nouueau  ils 
Iclleurent pour  Pape  vniuerfel  & Içgitime,  Sc  gouuema cinq  ans  vn  mois 
dixfcpt  iours,  au  commencement  derquclsii excommunia  Oderile , Abbd 
du  Mont- Calsin,qui auoi t leué  vne atrace  contre  lui,&  ijibltitua  ço  là  pla.- 
ce  Senioret.du  Monaftere  de  Capoue  : puis  ayât  feeu  que  l'Empereur  Hen- 
ry eftoit  mort  fans  hoirs  malles, & qucLothaire.  ôuc  de  Saxe  ^s'èftoit  laifl 
du  Roiaumed' Allemagne, & auoit  cflécourône'à  Aix,il  leconfirma,&  ex- 
communia Fridcric  & Conrad,  beaux- frères  de  l'Empereur  Henry  qui  lut 
reCdoienr.  MaisConradnelaiHà  pour  cela  d'ellre  crée  Roy  parfonde- 
te,fiedcfecranlportcren  Lombardic,ouilRitrcceudesMilannoi$  & iàcré 
dans  Monzà  par  A nfclme,Arclicucfquc  de  Milan , à caufe  dequby  Hono- 
riusledcpofa:  Comme auûi  ildcpola  Ponce, ci-deuant  Abbede  Cluny, 
l'an  mil  cent  vingt  fix , qui  vouloir  par  force  apres  Ton  rerour  de  la  terre 
fainâe  rentrer  en  fa  cliarge.  IlenuoyaplufieursLegatjendiuers  Roiauipet 
l'an  mil  cent  vingt-fept.lvndefquelsMattljicUjMoincdcCluny,  & par 
lui  fait  Euefque  d'Albe,  tint  vnConcilejLTrpye  enÇhampagne,où  l'inlli- 
tution  desT  empliers  fiit  confirmée , faite  neuf  ans  auparauan  t en  1 erulà- 
lem.  Cependant  Guillaume,  Ouc  de  Calabre  & de  la  Poiiillc  mourut  fiuis 
cnfàns,dcquoy  Roger,  ComtcdcSicilefon  oncle,ayantaduisys'cn  vint  à 
Salerne,  où  il  s'en  fit  facrer  Prince:  pnisreduifitfouslàpuiflàncc  la  Duché 
d’Araalphi,&grandcparticdelaPoüillc;  puisquittant  le  titre  de  Comte 
il  ptint  celuy  de  Duc,&ayant  enuoye  des  Aniballat^eutsau  Pape  pour  auoit 
l’inucditurc  de  la  Duché  de  la  Poiiillc  il  la  luy  rehilà,  parquoy  Roger 
commença  la  guerre  àccuxdeBcneuenr,oule  Papefetranfporta,&deli 
fût  àCapouë,oùayantoinélRobertPrinccdc Capoue, il  les  incita  tousà 
la  gu  erre  contrcRogcr.Mais  l'an  mil  cent  vingt-huiéls’edans  trouucz  auec 
armées  dans  la  Poüiile,  Roger  n'ayant  voulu  donner  la  bataille,  & l'armec 
du  Pape  s'edant  retirée,  il  fi^  là  paix  & eut  l'inucdicufc  du  Duché  de  1a 
Poüille  : puis  le  Pape  mourut  le  1 4.dc  Feurier  1 1 ; o- 
' ij.  Thibavlt,  Otrdinal , Prtfire  de  fainél  l^naftdfe , fait 

Pape  par  te  Cardinal  lotiaehdS,Cr  appelle  Celejhni.& air.  ji  contre  [a 
lolanté,deiunuChefdut^.fchtfme. 

168.  Innocent  x.aùtremsntGr^oire,Cardinal  Diacre  de  làinû 
Ange, Romain  de  narion,  fils  de  Ican,fuit  lemcfine  iourqueHonorius 
mourut  créé  Pape  par  dixfept  Cardinaux , & fût  appellé  Innocent  z . D'au- 
trepartvingt-vn  Cardinaux  elleurentauPapat  le  Cardinal  Pierre,  fils  de 
Pierre  Leon,  appellé  Anaclct  z.  quialfidé  de  fesparens  Si  dcTcs  moycns,afi 
faillit  Innocent  danslamaifondc  Frangipani , oùn'ayant  eu  du  meilleur 
il  s'achemina  droitd  à l'figlifc  de  làinû  Pierre,  laquelle  il  pilla  toute,  & par 
force  ou  par  argent  eut  ceux  de  Rome  de  fon  collé  : tellement  qu'il  ne  re- 
doit à Innocent  que  lesfotterclTcs  des  Frangipani  & des  Corfes:  A caufe 
dequoy  Innocent  s'embarqua  furlcTy  bre  pour  fe  làuuer  en  France  ; & luy 
parti  Anaclct  rcxcommunia,&  déclara  cous  les  Cardinaux  qui  l'alfidoienc 
ptiuez  de  leurs  digniccz,&  en  donna  aduis  à l'Empereur  Lochairc,  qui  ne 


«41  CHRONOLOGIE 

luy  voulutfjireaucunercfponre.  U cfcriuit  au(H  en  France , mais  inutile* 
ment,  excepté  à l'Aquitaine,  pire  que  Innocent  auoit  refuféà  rEucfque 
d'Angoulcime,Gerard,de  le  taire  fon  Légat, ce  que  Anaclet  luyaccorda,5c 
au  moyé  de  ce,Guillaumc,demicr  Duc  d'Aquitaine  & Comte  de  Poiâou, 
femitdefon  parti.  Innocent  d'ailleurs  faifoiefes  diligences, maisaucc  beau- 
coup d'efficace  en  Francé'par  foaLegat  Matthieu, Euefque  d'Abbc ,qui 
auoit  elié  Religieux  de  fainét  Martin  de  Champs  à Paris,  puis  prieur  à 
Cluny,  d'où  l'Àbbé & tous  les  Religieux  furent  pour  Innocent,  comme 
auflirEfpagnc,l'Angleterre,& l’Allemagne.  Anaclet  ne  perdant  courage 
enuoya  des  Légats  à l'Empereur  de  Conflantinople  , & dans  Rome  ht 
aétionsde  Pape , y ayant  tenu  Concile  & dédié  des  A utels  : & de  plus  il  fit 
Roy  do  Sicile  Rogcr,&  lui  confirma  la  principauté  de  Capouë,  & la  Duché 
deNaplcsaucclaPodilleiàcaufedequoytouslcsEccleriafiiquesrubjctsde 
Roger  reconnurent  Anaclet,  comme  aufsi  l'Abbé  & Religieux  du  Mont- 
Calsin.  Innocent  cependant,  ayant  fccu  que  pat  les  prclatsde  France,en  vn 
Concile  d'Eftampesoù  fwinâ  Bernard  fût,  il  auoit  efté  reconnu  pour  pape 
lcgicimc,iire rendit  a fainŒ  Gilles,  & de  là  au  puy,  où  plufieurs  Euefques 
le  furent  trouucr,  & entre  autjesFJugues  Euefque  de  Grenoble,  quoy  que 
accablé  de  vieillelTe  &de  maladies,&là  fut  cxcomunié  pierre  Leon,dit  Ana- 
clet. Du  puyil  entra  dansrAuuergnc,&tintvnConcileàClermont:  ptat 
defeendit  par  le  Loire  à Orléans,  où  elfantnofire  Roy  Loùisie  Gros,  aoec 
la  Roine,  le  furent  voir  deuotement  : puis  le  pape  alb  à Chartres,où  le  Roy 
d'Angleterre  le  fût  trouucr  par  le  confeil  de  fàinéf  Bernard  ; lequel  ayant 
accompagnélc  papciuQjucsau  Licgc,où  l'Empereur  Lothaitcle  vint  trou- 
uer auce grande  humilité,  tcfîftafctmement  aUxdeinandcsque  bMajcQé 
faifoit pour  rauoit  le  droiéà  des  inuettinires  que  Ton  predcceiTcur  auoit  cé- 
dées auec  tant  de  peines:  ôcainfi  la  paix  cftablie  entre  l'Eglife  & l’Empire, 
le  pape  s’en  alla  célébrer  la  pafque  à l'Abbaye  falnéf  Dcriis,oùayantfcjour- 
né trois iours, il  s’cnallaapres  vifitet  les  autres Eglifcs  de  France,  Sc  puis 
s’arrêta  quelque  temps  à Compiegne.  Iltint.vn  Concile  general  à Reims, 
où  citant  il  couronna  Roy  Lou'isie  loune  en  prcfcncc  du  Roy  fbn  pere  & de 
U Roine  : puis'continua  à vifitet  les  Eglifcs  du  Roiaumc,&  palTa  le  rcite  de 
l’annee  mil  cent  trente  vn  en  la  ville  d’Auxette.  Et  l’an  mil  cent  trente- 
deux  il  s'en  retourna  en  ltalic,où  il  trouua  l’Empereur  auec  armée  en  fa  fa- 
ucur:  & fut  le  printemps  de  l’an  mil  cent  trente-  troisils  entrèrent  tous  deux 
à Rome,  &lo-papcbcra  Empereur  Lothaire  en  l’Eglife  du Latcran,  parce 
que  l’Antipape  tenoit  celle  de  fainét  Pierre  où  telles  ceremonies  ont  ac- 
coulluraé de fc faite:  &rEmpercuth’ayantpcuricngaigncrfurles  fortc- 
tclfes  que  tenixt  l'Antipape, il  s'en  alla  biffant  le  papca  Romc,qui  toft  apres 
fut  contraint  fc  fauuer  à pife , où  il  tint  vn  Concile , fle  y fut  l’Antipape  ex  - 
communie  en  prcfcncc  de  cous  les  Euefques  & prélats  de  l’Occident,  où 
fut  aullî  picrrele  Vénérable, AbbédeCluny.  Cependant  Roger,  Roy  de 
Sicile,  partifan  d’ Anaclet, conquit  Bcneuct,  Auerle  & Capouefans  rcfiltan- 
ce,parceque  Robcrt,princedc  Capouc,  eÙoic  réfugié  à PÎIc  attendant  fe- 
cours  dol'Empcreur.  D'autre  collé  Geoffroy , Euefque  de  Chartres,  Lé- 
gat, reconcilu  Guillaume  Duc  d'Aquitaine, & tous  les  prélats, excepté 
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Geratd  Eucfquc  d'Angoulffine,  Lcgjt  d'AnacIct,  qui  mourut  l'an  mil 
cent  trente-cinq.  Ayant  eu  aJuis  que  Henry,  uoy  4’Afiglctcrrc, 
cHoit  mort , il  coniirina  le  Royaur^  à bilicnnc  , Comte  de  Boulon- 
gne,qui  fût  couronne  par  Guillaume,  Arcljcucfquc  de  Cmtcrbury.Lcgar. 
Cependant  l’Empereur  Loihairc, apres pluficursAmballâJcs  de  la  part  du 
Pape, 3c  dcRobert  Prince  de  Capouc,  vint  auec  vn  grand  appareil  l'an  mil 
cent  trente- fix  dans  la  Lombardie  <'&  l'an  mil  ccnttrcntc  fcpr,parfon  gen- 
dre,Henry  Duc  de  Bauiercs,il  reconquit  la  principauté  dcC'apouë  lurRo- 
eer,  Roy  de  Sicile,  Sc  le  Pape  la  rendit  a Robert,  auquel  Rahql,  fils  de  Ra- 
bo!,&  Geoffroy  del’Aigle,  quittant  l^axti  de  Roger  fe  vindrent  rendre. 
L'Empereur  d'aufrecoftefe  tendit  mailtre  de  toutela  PoüilIc,&  de  Salem* 
aufli  i 3c  lors  y eut  grand  difcord  entre  le  Pape  & l'Empereur  à qui  metttoit 
vnDucàla  Poiiillc,àla  finie  Papcreroporta,5;encutit..ùnulpne  pour  en 
eftre  Duc,  & le  pape  & l'Empereur  l'inuellircnf  de  la  Duché  eu  lui  baillanç 
l'eftendart.  Le  pape  depofa  Renaud,  Abbé  du  IvJont-.CalIîn , & y cftablit 
GuibaudàlaprieiederEmperruri  lequel  ayant  conduit  le  pape  iufques  4 
Rome, Sc  ayant  misordreaui  affjircs,s'en  retourna  en  la  Lombardie.  A pet- 
pefiitrEmpereurforrideRomc.que  Roger  Roy  de  Sicile  defeendit  aucc- 
vnepuiffantearmeeàSalcmCjdcftruifitCapouïpar  lcfcr,laflamc,&ton- 
traignit  IcsBcncucntinsdefercmettTcfousVobciffance  d'AnacIct:  lors  le 
Pape  quittant  lesa'rmesenuoya  fiinél  Bernard  au  Roy  pour  faire  la  paix, 
maisil  n’y  voulut  entendre:  & fur  ces  pourparlers  Ànaclçt  mounit  dans- 
fbn  Ichifme,  & les  Cardinaux  fch'irmatiques  en  donnèrent  aduis  au  Roy.de 
Sicilc,&  lui  demandèrent  s’il  lui  plaifoitqu’ilscreaffent  vnnouucau  Pape, 
cequ’illeurpeTmit,&iliefleurentlcCa‘r3inaI*Grégoite,  qu’ils appclletenc  . 
Viébor  4.  Maislesfreresd'Anarletay;ant fâit  leur  paix  auec  Innocent,  Sc 
s'efians  rangez  de  fon  parti,  V lûot  alla'dc  nuîi^  troUucr  fainîl  Bernard,S£ 
ayant  depofé  la  Mitre  & le  vertement  l'.tjntifical  en  fa  prefcncet fut  wr  luy 
conduitaux  pieds  d’lnnocent,qui]erceeut  humainement.  S:  ainfi  demeu- 
tafeullclegitimePaftclirderEglile.  L'ErlîpcreutLothairc  ayanr'dcclarc 
fon  gédre  Herri'y  Dut  de  Bauicrc.heriticr  de  Saxe, mourut  auprès  de  Tren- 
te,& les  Prinrcsd’AlIcmagnc  cfleûrcnt  Conrad,  ( beau^frcre'ye  l’Empc- 
reurHcijry  t.q  RoydesRomains  enuiron  la  mi-Carclinc  de  l’an  miPcent 
trente’ neuf:  & le  huiebiffine  d’AunI  fuiuant|c  Pape  tint  vn  Cotirilc  gene- 
ral à Rome,  où  il  y eut  plus  d.cmjllc  Prclats,&-là  furent  affez  ttiyslcsadfcs 
d'Anaclet,&  les  Cardinaux  qu’il  auoit  faits  depofez.  Là  fijt  enjoint  filcncc  ’ 
à Arnaud  de  Brcxedieretique,Difdpledc  Pierrt  Abaîlard.  Làfur  aulTi  ex- 
communié Roger,  Roy  de  Sicilc,àucc  fes  adhcrens  : Maislc  Contile  achc- 
uéil  fallut  prendre  les  armes,  parce  quc’lcDqc  Rainulphc  cftaqr  niort,  le 
Roy  Roger  s’cftoitquafi  faifi  de  toute  la  Poüille  : & «le  Pape  y ertanc 
allé  en  perfonne  fut  pris  pr:fonnier:  & le  Rby  lui  demanda  la  pair, 
laquelle  lui  fut  oâroyec  telle  qu’il  youlpit;  & lors  IS'Roy  &r  les  deux 
Princcsfcsfilsfcvindrenticrtcr.iuxpiedsdc  {àSaini5bcté&  lui  iurcrent 
dclite'  i & le  Pape  donna legitimcraent  la  dignité  de  Roy  à Roger,  laquelle 
l’Antipape  lui  auoit  défia  donnée,  donnala  Duché  de  la  Poüille  Sc  de  Cala- 
bre au  fils  aifhéjfiç  la  Principauté  de  Capouc  au  fccônd  : ^ cela  faite’en  a4 
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Icrcm  enfctnblc  à Beneucnc , où  le  Pape  ayant  laifle  te  Cardinal  Guy  det 
Cliancauzpourygouuemcr,  &y^amdcpatrede  l'Acciieucfquc  RolTe- 
main cftabliparAnaclet, pour  yreltablicGrcgoirc,iU'en retourna  à Ro- 
me,où  Ion  lui  voulue  perTuader  de  rompre  Taccord  fait  aucc  le  Roy  Roger, 
mais  il  n'y  voulut  entendre.  Mais  il  y eut  vn  difeord  entre  le  Pape  & noihe 
Roy  Louis  le  lcune,àcaurcderArcbeucrchcdc  Bourges  où  le  Pape  auoit 
promeu  Pierre  de  U t haftre  fans  le  lui  communiquer,  mais  ce  düTcrcnd  fût 
appaileparlcslettres&ambairadesdePierrc,  Abbc  deCluny;  & le  Pape 
enuoyapour  Légat  en  France  Vues  le  Cardinal,  qui  excommunia  Raoul 
Comte  de  V ermandoisqui  auoic^epudie  là  femme,  afin  d’efpoufer  Petro» 
aille  fcEur  de  la  Roine  Eleononpuis  le  Pape  mourut  en  âeptembre  l'an  mil 
cent  quarante- nois,  apres  auuir  gouuernd  treize  ans  ièptmois  hui^t 
iouts. 

if.  P I B R R.  s f ^/s  de  Pierre  Leen ) Cardmdiffdit  Jnii-Pafe 
&•  Chef  du  if.  fchifme  ,ell  dppeüé  Audclet  x. 

GREGOIRE,  Cardindl, fucceffeur  JC idnecUt  x.  r)l  éppeüi 
Clor 

• 169.  Cblkstin  x.auparauantGuydeChafleau,Cardinal,natifdc 

Tipberne,  ville  en  Tofcanciauioutd'hui  appelle  CutudiCtfelIa  : Il  fut  DiC 
ciple  de  Pierre  Abxlard,&fuccneuPape  par  tous  les  Cardinaux,  & gou- 
uerna  feulement  cinq  mois  treize  ioi^  : il  confirma  l'Ëglife  de  S.  Vincent 
dcSalamanqueài'AbbddeCluny,lex4.Fcurier  1144. 

170.  Lvcivs  X. qui s*appclloicauparauanrGerard,nedansBoulon- 

f ne, fils  de  Vifeus  ou  d'Albert  delafamilledesCaccianimici)  Honoriuslc 
t Cardinal  Sc  Bibliothécaire,  8c  fut  Chancelier  d'innocent  apres  la  mort 
d’Aimery,  8c  enfin  il  fut  fait  Pape;  8cfc  voyant  mal  traiûc'  des  Romains, 
qui  vouloicnteftablitvnScn'at  contre  les  deffenfes  d'innocent,  il  eut  re- 
cours-à  Cohrad  Roy  d'Allemagne.  Fit  trefue  aucc  Roger  Roy  de  Sicile. 
Donna  le  Monallcrc  delàin<S4Sab'eàPicrre,AbbcdcCluny,pardes  Ict-^ 
très  eferites  par  BarSn , Soufdiacrcde  l'Ëglife  Romaine.  Il  eferiuit  auffi  à 
(àinft  Bernard  cnfaucurdc  Poncc,AbbédcVezelay,afin  qu'il  admoneftaft 
Guillauine{Comtç  deNcuers,de  lailTcr  l'Abbé  en  paix  ; 8c  apççsauoirgou- 
uerncvnzqmoit  quatorze  iours,  mourut  le  vingt -cinquiclmcFcntict  l'an 
1145.  . ^ 

171.  Sat  NCT  Evce  NE  }.  auparauant  Bernard , né  cn  la  Ville  de  Pi- 
lé, Abbé  de'làinâ:  AnaRafedes  trois  Fontaines,  Ordre  de  Cifteaux , fut  ca- 
noniquement 8c  foudainement  edeu;  8c  d'autant  que  les  Romains  voulu- 
rent aucc  violence  retraéVctfoncfleéUon  s'il  ne  confirinoit  le  Sénat  qu'ils 
auoicncefi;abli,ilfeiàuuanuidtiimment,8ce(lantparucnuau  Monafterede 
Farfc  y fiit  confacfé,dcquoi  fàinû  Bernard  fé  congratulaauec  lui  par  Epi- 
ftres:  8c  les  Romains,  aptes  auoir  pillé  les  maifons  des  Cardinaux,  les  def- 
molircnt,  fefàifirent  des principalesEglifcs  qu'ils  fortifièrent,  abolirent  la 
fchargcdcGouucrneur,8ccftablircnt/ut  cuxvn  Patrice  appcilé  lourdain, 
homme  puilTant  8c  riche  cntreles Bourgeois.  Eugene  cependant  fejout- 
noità  Vicerbe,oùilreceutAmbalIàdcursde  toutes  parts,  8c  y fût  vifit^f 
aulO  par  O tho  Euefque  de  Frifingheo,  6c.  pat  Alexandte  Euefquc  de  Lin- 
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colme,  comme  aulTi  par  les  Legatsdes  Eucfques  d’Armenie  6c  de  leur  Mé- 
tropolitain qui  a plus  de  mille  Euefques  fous  luy,  Eugène  letreceat  pater- 
nellement i &commeilcclebroitlaMeflc,l’vn  des  Euefques  Arméniens 
veitvn  rayon  de  Soleil  cfclater& reluire  fur  lechef  du  Pape,&  deux  Co- 
lombes monter  &defcendrc  altematiucmentfurluy.fàns  qu’il  y euft  au- 
cune ouuerture  par  où  cette  lumière  peuftpcnetrer,ny  ces  Colombes  ea- 
trer,  ce  que  l’Atmenien  déclara  en  public:  puis  paflà  auecceuxde  (à  com- 
pagnie en  France  pour  demander  (ccours  aux  Princes  Chreftiens  contre  les 
Sarrafini,  à quoy  noftrc  Roy  Louis  le  leune  confentit,&  s’y  difpofa , apres 
auoir  communique  Ion  derfein  à S.  Bernard,  Sc  eu  le  confentement  du  Pa- 
pe,qui  donna permiflion à S.Bemard  de prcfchec  la Croifade,  qui  dés  lors 
eftoitrcfpcaé  comme  vn  ProplieteouApoftre,  tant  des  François  que  des 
Allcmans.  Et  cependant  les  Romains  forent  menez  à tel  poinéf  par  ceux 
de  Tiuoly,  leurs  vieux  &:  capitaux  ennemis,  qu’ils  deraanderent  la  paix  au 
Pape,  laquellcleur  fut  accordée, à condition  qu’ilsaboliroient  la  dignité  du 
Pairiciat  par  eux  inftiruec,&  reccuroient  des  Gouuerneurs  comme  aupara- 
uânt,  Se  que  les  Sénateurs  tiendroient  d’orelenauant  de  l’authorité  du 
Sainâ  Perc,Se  non  d’autre  : Se  ainfi  Eugene  retourna  à Rome,  Se  y fot  re- 
ceuauccgrandeioyc  Se  rcfpeél  de  tous.  Se  célébra  lafeile  dcNocl  dans  le 
Latcran;  mais  il  n’y  eut  gueres  demeure,  qu'il  fot  extraordinairement  im- 
portune des  Romains  pour  la, deftruébon  deTiuoly,cequi  le  fit  retirer  au 
delà  du  Tibre  : Se  cependant  les  prédications  de  làind  Bernard  curent 
telle  cfficace,que»oftre  Roy  Louisle  leune  fcaoilà  l’an  114s.  Se  auec  luy 
vn  nombre  infini  de  François  ; de  fiiçon  que  fâindf  Bernard  eferiuitau  Pa- 
pe, que  de  fept  femmes  à peine  s’en  trouuoit  il  vne  qui  euft  fon  mari  en 
France  aptes  qu’ils  forent  partis.  Par  les  prédications  du  mcfme  S.  Bernard 
le  Roy  Conrad  fe  ctoifa  l’an  1 1 47.  auec  les  Princes  Allcmans  : Se  la  Croilà-' 
de  ne  fot  pas  feulement  publiée  contreles  Orientaux  mcfcrcans , mais  aufti 
contre  les  Barbares  Septentrionaux,  Se  contre  les  Maures  Se  Sarrafins  de 
l’Aft'riquc.  Enfin  lePapefcvoyantoprcflcduSenat&dupeupledeRo- 
me  le  réfugia  en  Fran  ce,  afile  perpétuel  Se  afleuté  pour  tous  les  Papes  alfli- 
gcr,où  il  fot  teccu  du  Ro^  Sede  l’Eucfiqucde  Parisauec  toutcsforces  d’hon- 
neurs Se  de  tcfpcéls  ; ou  eftant,du  conlcntemcnt  du  Roy,  les  Chanoi- 
nes Séculiers  de  fainéfc  Gencuiefoe  forent  pat  luy  changez  en  Chanoi- 
nes Réguliers  de  fainû  Au^uftin,ce  qui  foc  exécuté  par  Sugger,  Abbé 
de  faimft  Denis,  laiftc  Viccroy  en  France  , qui  y cftablit  huiét  Moines 
de  i’Abbaye  de  fainél  Viéiot,  auec  Eudes  qui  en  fut  Abbé.  11  fit  Tout- 
nay  Euefehé  parriculicr, Sc  confirma  les  biensde  l’Abbaye  du  Paraclet  com- 
me il  cftoit  en  Champagne.  L’an  mil  cent  quarante- hui  ift  il  tintleCoH- 
cilc  deRheims,  où  le  faux  Prophète  Eon , Breton,  fur  brûlé  vif  auec  fes 
Pifciplcs  ; il  fouftint  en  plein  Concile  qu’il  cftoit  venu  pour  iuger  les  vi- 
uans  Sc  les  morts, Scappclloicl’vndelcsDifciplcs  Sapience,  l’autre  Scien- 
ce, Scie  tiers  lugement.  Là  vindrent  les  Ambaftàdcursdu  ieuneRoy  dés 
P omains  Henry  ,pourfupIicrIcpapedc  rcflcuct  à l’Empire.  Là  aufli  les 
A mbaftàdeurs  des  trois freres,  Ducs  de  Pologne,  qui  auoient  chafte  leur 
ailhe  pour  partager  cnrr’eux  leDuchc.  Là  fot  agitee  la caufe de  Gilbert 
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<iclaPotccEucrque<icPoi£ticrs,accuféd'berene  par  Arnaud  & Chalon, 
Archidiacres  dudkPoidticrsi  maislcs  Pcrcs  ayant  fait  vnc  formule  de  con- 
feflion  de  Foy  fur  la  fainâc  T rinité, Gilbert  dit  qu'il  la  crbyoir,Sc  qu'il  ab- 
iurcHC  cour  ce  qu’il  auoir  ditou  eferit  au  contraire,  & ainfi  fur  inaincenu  en 
fa  dignité.  Au  fortirdcRbeimsil  cftabJitHcnry.frcredu  Roy,  Abbé  gene- 
ral fur  tous  les  Abbez  de  France,  puis  le  pourueur  de  l'Euefehé  de  Beauuais. 
Suc  la  fin  de  l'an  mil  cent  quarante,  neuf  il  déclara  l'Eglife  de  fàinétOauid 
fubjette  à la  Mctropolicaine  deCanterbury  en  Angleterre  î & apres  qu’il 
rut  approuué  les  efaits  & vifions  defàinéfe  Hildegarde,  à la  pourfuirc  d'A- 
dalbcret,ArcbeuefquedeTrier,il  s'en  retourna  en  Italie, où  il  combattit 
contre  les  Romains  l'an  mil  cent  quarante-neuf  ; & cette  mefmc  année 
Conrad  reuint  de  Hictufalem  apres  y auoir  confbmmé  toutes  les  forces, 
lequel  le  PapeconfolaparvneficnneEpittre:  le  Roy  Louis  |e  leunecn  te- 
uintaufC  en  l'an  1150.  feulement.  Le  Pape  confàcra  en  Italie  diuerfes  l'gli- 
(esiconfirma  l’eteélion  de  l’Abbayedc  fainâe  Gencuiefuc  de  Paris, par  let- 
tres datteesdu  lÿ.Decembrcdeladiteannee  11 50.  Deffit  parvnficn  Légat 
le  marirge  de  Fridcrich  Duc  de  Sueue,  parce  qu’elle  cftoit  là  parente.  L’ah- 
neefuiuante Conrad  Roy desRomains mourut, & Friderichfutcflcu  par 
les  Pnnces,dequoy  il  donna  aduis au  Pape.  L'an  1151  .Pierre  Maurice,  A bbé 
de  Ciuny,&  Guillaume  Prieur  d'Akau  pa’i’sd’Aunis, furent  trouucrlcpape, 
parce  que  Bernard  Euefque  de  Xaintes  leur  auoit  deffendu  de  baffir  vnc 
^Ufe,  & le  papey  remedia,enjoignantàrEucfque  de  les  laillèr  ar  heucr.  Et 
enfin  apres  auoir  gouuerné8.ans4.  moisio.iours,ilmouiutàTiuoli  l'an 
iif;.aucommencemcntdeluillec,&plulicurs  miracles fe firent  depuis  fut 
fa  Tombe.' 

171.  Anastasb  4.  auparauant  appelle' Conrad, Euefque  Cardinal 
deSauine,néà  Rome,filsdeBenoifi,fur  Pape  vn  an  quatre  moisA:  qucl- 
quesiours:  au  commencement  il  enuoya  le  Cardinal  Gérard  Légat  en  Al- 
lemagne i il  fit  plufieurs  ceuures  depieté,Se  mourut  à Rome  le  s. Décembre 
l'an  1154. 

I7J.  A D R.  I A N 4.  auparauant  appelle  Nicolas, né  à fainét  Albansen 
Angleterre.  SesprcmietesefiudcsfurentàArlcs;  puis  il  falla  rendrcRcli- 
gieux  à fainéf  Ruf,  près  de  Valence,  où  il  fut  Prieur  & puis  Abbé , &:  eflant 
allé  à Rome  pour  les  affaires  de  fonMonafiere,  Eugene  le  retint  Sc  le  fit 
Cardinal  Euefque  d’Albe,  puis  fon  Légat  en  Noruegue  Sc  Dannemarc,  où 
il prefeba cette  nation  encorcsbarbare,& a fon retour  fùtfaitPape,  & in- 
troniféIe4  Décembre  de  l’an  1154.  Il  rcceut  foudain  AmbalTadeurs  pour 
fc  refiou'irdefon  ellcéfion,  ôtentre  autres  du  Roy  d'Angleterre  Henry  1. 
filsdel’Imperacrice  Matildeôc  Geoffroy  Comte d'Anjounl  efcciuicàGuil- 
laume,fils&  lieriticrdeRogerRoidc  Sicile,qui  ne  voulut  pcceuoir  leslet- 
trcs,d'aurantqu'és  lettres  Apoffoliques  il  efioit  nommé, non  Roiiiuais  Sei- 
gneur de  Sicile,ce  qui  troubla  Adrian  ; il  fit  chaffer  l’herctique  Arnaud  de 
Brexe  Sc  mit  Rome  en  interdit,  & fit  ccilcr  l’Office  diuin  aux  Eglifes , parce 

auelques  faéUcux  auotent  blefféà  mort  le  Cardinal  Gérard. Cependâu 
lumc.Roi  de  Sicile, affiegea  Beneuer,  A:  brûla  les  fauxbourgs,&  le  Pa- 
pe l'excommunia.-Sc  ayant  eu  aduis  comme  Frideric  effoit  défia  eu  La  Lom- 
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bardic  aucc  vne  puiflân'ce  armcc  pour  venir  prendre  la  couronne  1 mpcriale, 
il  lui  enuoyanoi  J Cardinauxau  deuant.  Quelques  fôupçons  Se  mesâancei 
quelc  Papeauoit du  Roi,  o(lez,iU revirent, & le  Roi  ne  lui  ellanc  allé  au 
deuant, &n'apât  voulun]^  tenir  la  bridenyrdlhcr  defon  cheual,le  Pape  ne 
levoulutreceuoiraubai^dcpaix,aueprcmicrcmcntiln’cu(l  rendu  tous 
les  honneurs  deubsi  àquoy  le  Roinit  induit  par  les  anciens  Princes,  qui 
lui  dirent  que  c'dloit  la  couQume , & qu'ainü  en  auoient  vfc  Lothaite  à 
l'endroit  d'innocent  : le  Roy  edantperluade,  il  fit  tout  ce  qu'il  falloir  &i- 
ta , & apres  s'en  allèrent  à Rome , ou  le  Pape  lui  bailla  la  couronne  Impé- 
riale, nonfansqu'il  y cuftinfcnliblcraent  vn  afpre  combat  entre  les  Ro- 
mains fie  les  gensdcrEmpcrcur  : puis  iis  partirent  enfemble  de  Rome,  fie 
arriuez  la  vigile  de  lainét  Pierre  au  pont  de  Luques  ,ils  oüirent  la  Méfié 
tous  deux  couronnez.  CeuxdcTiuolidefircuxdcfecouërleiougduPapc, 
redonnèrent  fie  remirent  à la  protedion  de  l'tmpcrcur,  mais  il  rendit  la 
ville  fie  les  Citoyensau  Pape,  commeappartcnansàrainâ  Pierre.  Apres  ce- 
la  il  s'en  retourna  en  Allemagne;  fit  le  Pape  appelle  par  les  Barons  do  U 
Poüille,  qui  coramençoient  a merprirer  ou  ha'ir  Guillaume , Roi  de  Sicile, 
il  alla  iurques  à rainét  Germain , où  il  reccut  à foy  fie  hommage  Robert, 
PrinccdcCapouc,5î  André  Comte  de  la  RocheChinon,  fie  beaucoup 
d'autres.  Guillaume  rechercha  d'entrer  en  (à  grâce,  mais  les  Cardinaux  l'en 
empcrchercnt,àcaurcdcquoi  ayant  Icuc  vne  puifiànce  armee,  ayant  rcet) 
que  les  Grecs  fie  le  pape  elioicnt  contre  lui,il  re  rendit  maifire  de  tout  te  pais 
qu'on  lui  auoitroullrait,  fieafiiegcalc  papedans  Beneuent  de  fi  près  qu'i| 

lui  demanda  la  paix  l'an  ii5fi. laquellefûtauantagcurcment  faite  pour  Guil* 

laume.  Le  Pape  s'en  retourna  à Rome,  fie  l’Empereur  répudia  fâ  premiè- 
re femme,  parce  qu'elle  lui  efioit  parente, fie  cfpoulà  Beatrix,  fille  de  Re- 
naud Comte  de  Bourgongne  Se  d'Arles  : duquel  diuorcc , ou  de  ce  que  les 
Legatsdurapedircntàl’Empcreur,qu’ilnctcnoit  la  couronne  Impériale 
que  du  Pape, il  y eut  grand  diuorcc  entrelc  pape  fiel’Empcrcur,lequcl  fc  pré- 
parant d'aller  en  Italie  aucc  vne  puifiànce  année, le  papelui  renuoya  d’au- 
tres Légats  l’an  mil  cent  cinquantc-huid,  qui  rabillcrcntpourcccouprafi- 
(aire  ; mais-l'annec  fuiuante  le  pape  ayant  fccu  qnc  les  Prélats  d'Allemagne 
auoientceconnulcsRcgalcsdcipcndrcdc  l’Empereur, il  lui  eferiuir  dere- 
chef des  lettres  piquantes , à cautc  dequoy  l'Empereur  lui  fit  cfcrire  par  di- 
cHons  du  nombre  fingulicr  contre  lacoullumedccctcmps,ficne  fut  plus 
polliblcdc  Icsrcraettrccn  bonncintcliigcncc  auant  la  mort  d'Adrian , qui 
aduint  le  premier  de  Scptcmbrcl'an  1159.  ayant  gouuernc  quatre  ans  neuf 
mois. 

174.  Alexandre;,  auparauant  appelle  Roland,  natif  de  Sien- 
ne en  la  Tofeane , fils  de  Rainutius , de  Chanoine  qu'il  efioit  à pirc,fut 
fait  Cardinal  par  le  P.'ipe  Eugène  troifiefmc  , puis  Chancelier  du  fàind 
Siège , homme  de  grand  mérite,  fût  finalement  clleu  Pape  par  la  meilleu- 
re fie  plus  laine  partie  des  Cardinaux.  Mais  il  y en  eut  deux  ieulcmcnt  qui 
d'autre  prt  cllcurct  Odauian,Cardinal,ce  qui  n’empefehapas  que  le  plus 
grand  nombre  ne  fifilcsccremonics  requifes  à l'endroit  de  Roland,  quoy 
que  contre  fa  volonté,  fi;  l’appelletent  Alexandre  troificTmc  i mais  coni- 
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tneonluieutmislâchâppePontificalcfur  les  efpaulcs,06huiian  de  ragtf 
la  lui  arracha  pour  mettre  fur  lui,  maisil  en  fùtempcfché  parvn  desSena<- 
tcursqui'eftoir  prefent  à rdleâdon ; te  lors  il  s’en  faifit  dvne  autre  qu’il 
auoic  tait  porter  par  fonChappellain,laquclleil  mit  fur  lui  Icdeuant  der- 
riéîe  tant  il  efloit  troublé:  puisaÿant  faitouurit  les  portes  de  l'Eglifc,  fit 
entrer  grand  nombre  degensapoftez  lescfpees  nues;  ce  qui  donna  telle 
peut  à Alexandre  & aux  autres  Cardinaux, qu'ils  Te  fauuerentà  lafortercllè, 
où  ils  furent  neuf  iours  fans  en  ofer  fortir,tufquesà  ce  que  le  peuple  fc  mu- 
tinant contraignit  Oélauian,  qui  auoit  pris  le  nom  de  Vidor  5.dcfe  retirer 
audclàduTibre:  & lors  ils  contraignirent  les  Sénateurs  de  faire  fortir  les 
Cardinaux  & le  Pape , qui  furent  accompagnez  auec  grande  ioyc,  & fut  le 
Pape  Alexandreconfacrcfolcnnellcmcnt  par  r£uefquçd’Oftie,&  couron- 
ne de  la  Mitre  Papale.  O dtauian  cependant  ne  laüTa  pasde  fc  dire  vray  Pa- 
pe,quoy  qu’il  n’cuft  que  deux  Cardinaux  auec  lui  & troisqui  fe  rangèrent 
aptes  de  fon  parti, & ce  d'autant  qu’il  eftoit  porté  de  l’Empereur,  qui  lia'if- 
Ibit  tellement  A Icxandre  depuis  qu’il  clloit  Chancelier,  que  fans  le  Duc  de 
Saxe,  6c  autres  Princes,  il  cuil  fait  pendre  fes  Légats  qu’il  lui  enuoya  pour 
Plucrtirdcfoncncéhon:  Mais  fi  le  Pape  eut  l’Empereur  contre  lui, il  eut 
pour  lui  tous  les  autres  Rois  6c  Princes  Chrcfticns,6cfur  tous  des  Rois  de 
France  & d’Angleterre,  qui  pourcctcfFctfirét  tenir  vn  Sinodcibfculc  Ab- 
baye deCluny  n’y  voulut  confcntir,pourla  mauuaifc intelligence  des  Reli- 
gieux auec  leur  Abbé  Hugues  3. de  ce  nom,àcaufedequoy  les  Légats  Apo- 
lîoliques  qui  cftoiét  en  Franccy  dcicgucrcntHcnry,frcrc  du  Roy,Eue(quc 
deBeauuai$,auecpouuoird’excôniunicr  l’Abbaye  s’ilsn’obc’iflbicnt6c  ne 
s’vnilToicntàAlexandrermais enfin  par  Icsmcncesdcs  enuicuxdcHugues 
l’excommunication  tomba  toute  fut  lui  fcul.Ccpendan  t le  Pape  s’eftant  re- 
tiré dis  Anagnic  l’an  1 1 lî  i.y  canonilà  S.Edoüard  R oy  des  Anglois,  à la  füp- 
plication  de  Henry  i . qui  y regnoit  lors  : 6c  cela  f.ii  t ayât  elfe  vn  peu  àRo- 
nie,6c  y ayant  laifle  pour  fon  Vicaire  general  Iules,  Eucfque  de  Paleftrine, 
dans  les  galetesdu  Roy  dcSicilcil  voulut  pafler  en  Frâcc,maisl3  tourmen- 
te l’en  empcfchapourcettcfois:6clorsil  enuoya  pour  Légat  en  Frâce  Picr- 
re,Archeuefquc  deTarctaifc,où  Dieu  tefmoigna  fà  faindietépar  diuers  mi- 
racIcs.Le  Pape  fc  rembarqua  l’an  1 1 . 6c  con  tre  les  deffenfes  de  l’Em  perçut 
fut  honorablcmcntreceuàGcncs,  où eftantilreccutlcs Députez dcl  Ab- 
baye  de  Vczclay,aufquclsild6n3priuilegcd’eflirccuxmefmes  leur  Abbé, 
ôc  les  affrâchit  delà  domination  del’ A bbayede  Cluny.  De  Gcnesil  vint  au 
port  de  Magclone,6c  de  là  à M ôtpellier,où  leStigneur  de  la  ville  fiit  au  dc- 
uantdeluiauectoutfon  peuple,  6c  lui  tinteftantà  pied  la  bride  du  chcual 
plusd’vnc  demie  lieue:  y elHt  entré  Iclendemainil  futàrEglifc,oùayant 
reptefentéau  peuple  lcsdroi(2:sdcfonefleéUon,lafcntcncc  d’excommuni- 
cation contre  Odlauian  y fut  re’itetee  : puis  par  deux  de  les  Cardinaux  il 
donna  aduis  de  fon  arriuee  ànoftte  Roy  Louis  fepticfme , 6c  pour  lui  de- 
mander en  quelle  prouincc  du  Roiaumeil  vouloit  qu’il  fill  là  demeure, à 
quoy  le  Roy  refpondit  gracieuferaent.  D’autre  part  l’Empereur  s’ache- 
mina à la  Comte  de  Bourgongne,  afin  de  le  voir  auec  noftrc  Roy,  6c 
tafehet  à ce  qu’il  difoit  de  terminer  le  fclurmc , 6c  que  les  deux  pcetendans 
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j'ytrouiuflcnt  pour  plaider  leur  caufc  dans  vnc  afTcmbiee  Eccicnallique  > 
3 quoy  Alexandre  ne  voulut  jamais  obcïr,  quelles  prières  que  le  Roy  lui  en 
filt , ce  qu'il  crouua  bien  eRrange , & le  Roy  ne  laiiFa  pas  d'aller  à la  confé- 
rence aflignec  auec  l'Empereur  au  bourg  de  Louuicnne , mais  ils  ne  s'y  vi- 
rent pasà  caufedes  fubtilitcz  del'Empcreur.  Le  Pape  fut  à Paris,  & le  Roy 
l'y  reccut  fort  honorablement  : il  y dédia  & confacra  l'Eglilc  de  S.  Germain 
desPrez,quiauoit  cRérebaRic  au  temps  de  Hugues  de  Monceaux, qui  lots 
en  eRoit  Abbé.  Oc  Paris  il  alla  à T ours  pour  y célébrer  le  Concile, & y arri- 
uaàlamy  May  l'an  n6;.  &comracnça  leConcilc  le  19.  iour  du  mefmc 
mois  dans  l'Eglifefainâ  Maurice,  aujourd'hui  appclleclàin(RGracian,où 
ic  trouuuentiufquesau  nombre  décent  cinq  Archeuefqucs  ou  Eucfqucs, 
Sc  quatre  cens  vingt-quatre  Abbez.  Là  y eut  plufïcuts  & diuers  a<Rcs,l'  Em- 
pereut  & l'Antipape  y furent  excommuniez , & les  hérétiques  qui  auoienc 
eu  leur  fourceaThololè  condamnez.  LcConcilcHni,ilcnoificScns  pour 
ià  demeure, où  il  fut  près  d’vn  an  & demi  -,  où  ayant  eu  aduis  comme  le  Car- 
dinal lean,  Vicaitedu  PapcàRome,aprcslamorcde  lullesauoit  mis  les  af- 
faires en  bon  poiniR  à Rome  & aux  enuirons,  il  fc  refolut  de  s’y  acheminer, 
mais  auant  qu'il  partiR  de  France  il  mit  au  nombre  des  SaimRs  Canut,  Roy 
dcDannemarc,àlapoutruitcdc  Valdcmar  Ton  hls.  Cependant  l’an  1164. 
mourut  O âauian,À:  lesfcliirmatiqucs  efleurent  à fa  place  le  Cardinal  Guy 
dcCrcma,ouCrcmonc,&:rcfîcappcllctParchal3.  Le  Pape  partit  de  Sens 
apres  Pafqdes l’an  1 1 fi  5.  & par  paris,  Bourges  & le  ruy  fe  rendit  à Montpel- 
lier au  commencement  de  luillct,  où  il  Icjoutna  iufqucs  à l’ARumptioa 
noRre  Dame  : enfin  apres  plufieurs  difiîcuitcz  il  arriua  à MeUinc  en  Sicile, 
Et  le  Roi  Guillaume  lui  enuoya  AmbaOâdcurs  & prefens , & donna  ordre 
qu’on  le  portaR  iufqucsdans  Rome  auec  cinq  galères,  liir  lerquclles  il  alla 
cfcTccndrrcà  Salcrne,&  de  là  pat  l’cmboufchcure  du  Tibre  à HoRie,&  fina- 
lement à Rome,  où  il  fût  rcccu  glorieufcment  auec  toutes  fortes  d’bon- 
Délits.  D’ailleurs,  l'Empereur  à vnc  afTcmblec  tenue  à Vvirtzbourg  l’an 
iififi.fît  iuret  à touslcsERatsde  l’Empire  qu'ils  recônoilToiéi  pafchalpour 
Pape,  Si  n’cnreconnoiRroicnciamaisqu’iincfliR  eficudu  confentement 
de  l’Empereur:  & cela  fait  il  enuoya  en  Lombardie  vnc  armée  conduite 
par  Arnaud  & ChrcRicn,  Archcucrquesdc  Cologne  & de  Mayence , pour 
aflubjettir  les  villes  au  Pape  Pafchal:  puis  fur  la  hn  de  l'Automne  il  arriua 
lui  mcfmcs  auec  Ton  armée  en  la  Lombardie,&  fit  conduire  Ton  pape  àLu- 
qucs,&alloitprcnantlcplusdc  villes  qu’il  pouuoit/cequi  afiligcoit  fort 
le  papc,&  le  fut  cncorcs  plusquand  il  fccut  la  mort  de  Guillaume  Roy  de 
Sicile, en  la  valeur  duquel  il  fe  côiîoit,  lequel  n’auoit  laifTé  que  Ton  fils  Guil- 
laume en  fort  basaagc:  tellement  que  pour  tout  recours  il  auoit  près  de 
lui  l’AmbaRadeucd  Emanucl  Empereur  de  ConRantinopIc,quilui  oRrit 
&gcns& argent.  Mais  quand  ilfceutqucrEmpereurauoit  ptisAnconc,& 
qu  il  eut  afllcgc  Romc,il  fe  fàuua  à Caycce,  & de  là  à Bencuent  ; Si  l’Empe- 
reur entra  dans  Rome  le  1.9.  luillct  de  l'an  ufi7.&  mit  dans  le  Siege  ApoRo- 
liqucfon  Antipape  Pafchal  qui  le  couronna  Empereur,  & Beatrix  là  fem- 
me, auec  des  couronnes  de  tres-pur  or  enrichies  de  pierteriesi  6c  les  Ro-, 
mains  luiiurcccnttousfidclicc,horfiuis  les  Frangipani& quelques  autres 
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Seigneurs  qui  cenoient  des  forccreHcs  imprenables  dans  la  vilkide  laquelle 
l’Empereur  fut  contraint  de  patiit  à caufe  de  la  perte , lailTant  vne  garnilbn 
dansla  ville  poutla  Icureté  oc  pafchal.  lls'enalla  en  la  Lombardie,  où  il 
trouua  qu’on  lui  auoit  taille  de  la  befongne  durant  fon  voyagea  Rome,  ce 
quilcconttaignitdes’entecournet  enAllemagne  fut  le  commencement 
de  l’an  II 6 S . L'an  1 1 6 ÿ.le  troifiefme  de  May  il  engea le  Ponugal  en  Roiau- 
mc.moyennantdeuxmarcsd’argcnt  de  tribut  annuel  à l’Egiife  Romaine. 
Cette  mcfmc  annee  mourut  aufli  l’Antipape  pafchal  le  1 4.  iour  do  Septem- 
bre,& les  Schilmatiqucscflcutcntàfa  place  lean.Abbé  de  Strumo  en  Hon- 
grie,& Euefque  de  T ufcule , qui  print  le  nom  de  Calirte  5.fous  lequel  il  pre- 
(ida  cinq  ans, ôcdauantage.  L’anmilcent  fcptante-ttois.lePapeanoniû 
lâinâ: Thomas, Archcuefquc de Cantorbery,  qui  auoit erté tué  dans  fon 
Eglifc.  L’an  mil  cent  feptante-quatte  l’Empereur  retourna  en  Italie  auec 
vne  grande  armec,laquelle  fut  honteufement  deft'aite  deuant  Aleiandric 
de  la  Lombardiel’an  mil  cent  feptante-cinq , à caufe  dequoy  le  Pape  cii- 
gea  la  ville  en  Euefehé , Sc  déclara  pauie  defeheue  de  Ibn  Siégé  Epifcopal, 
pour  auoit  tenu  le  parti  de  l’Empcteur.  L'an  mil  cent  feptante  fix,l'Empe- 
reur  perdit  encotes  vne  bataille  en  la  Lombardie  au  mois  de  luin;  & enfin 
par  l’entremife  de  pluheurs  grands  pcifonnages,  le  Pape  3c  l’Empereur  fu- 
rent d’accord  dans  Venife  le  t4.Iuillet  l’an  mil  ccitt  feptante- fept,  3c  ainfi 
fût  rcconnude  l’Empeteut  le  Pape  Alexandre:  8c  l’an  mil  cent  feptante- 


lequel  print  lcnomd’lnnocét;.8c  cependant  Icpape alla  àRome  en  ladite 
annee  mil  cent  feptante  huidf , 8c  partit  deTufcule  aptes  la  ferte  de  làinéf 
Grégoire  Pape.  L’an  mil  cent  fepunte  neuf, il  tint  vnConcilcauLateran, 
oùletrouuerentiufquesaunombredettoistensEucfques.  L’an  mil  cent 

3uatrc-vingts,ilenuoyavnLegatenElcolfe, parce  queGuillaume,  Roy 
’Efeorteauoit  violemment  intrusHugues  fon  Chappelain  à l’Atchcuef- 
ché  de  fainéf  André, au  preiudicede  lean,  fumommé  Lefeot,qui auoit  erté 
canoniquement efleu.  CahmitRoyde  Pologne, voulantintroduire quel- 
ques Ordonnances  pour  le  reglement  de  fon  Roiaume,les  enuoya  premiè- 
rement en  ce  tempsau  Pape,  qui  les  approuua.  Il  exhorta  cous  les  princes 
Chrertiens  à fecourir  Icrufalem  contre  Sàladin.  puis  mourut  au  mois 
d’Aourtl’an iigi.ouaumoisdeSeptcinbtc, apres auoir  gouuerné  zi.  ans 
moipsfept  iours. 


17.  OCTAVIAN,  Cardinâl,  dit- 
yiiloT  4. 

Gvy  DB  Crema, o«Crfmonf,di> 
raHhalf. 

I E A H , Jklré  de  Strumo  , Euefque  de 
Tulcule,dit  Califte  j.  I 

L A N D O , yM  t'uppella  Innocent  J 
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175.  Lvcivs 5 .c eftoit Hunbauâ de Accnigula,Eucfquc d’Hoftic.nat 
tifdcLuqucs,  qui  fut  cfleu  Pape  deux  iours apres  lainorc  d’Alexandre,  3c 
gouuerna  quacre  ans  deux  mois  quelques  iours.  L'aniiSt..  il  donna  l'ab- 
iblucionà  Guillaume, Roy  d’E(£o(rc,do  ccqu'il  auoic  e(lé  cxcoramuntc 
par  Roger,  Archcucfqued'YoTc,àcaufcdclcanLercotArcbeuefque  de  S. 
André, conttcHugucs.  Cependant  grande  dilTenfion  s’efineut  des  Ro- 
mains contre  Lucius,  qui  ne  vouloir  pas  faire  quelques  coutumes  obfei- 
ueesparfespredeccifeurs:  tellement  qu’il  s’enfuit  de  Rome, 3c  l’Empereur 
luy  donna  iccours  d’vnearmee  conduite  parChreftien,  Archeuefqucdc 
Maycnce,lequel les  Romains  cmprifonnercnt&plusdcmilleaueciuy  idc 
enfin  le  Pape  aflllfc  des  Princes  Chreflicns,  fie  notamment  des  deniers  du 
Roy  d’ Angletenf,  la  paix  fe  fitauec  les  Romains,  8c  le  Pape  retourna  à Ro- 
me l’an  mn  cent  quatre-  vingts  quatre, où  il  créa  quelques  Cardinaux  : puis 
tint  vn  Concile  à VeconneificapresmourucIccinquiermeiourdcN’ouem- . 
brel'an  1185. 

i7£.  V RBAiN;.auparauantLambcrcdeCribelli,ArcheuefqaedcMi> 
lan,  fut  efleu  de  cous  les  Cardinaux  lemcrmeiour  que  Lucius  mourut,  fie 
gouuernavn  an  dix  mois  vingt- cinq  iours.  Il  eut  quelque  différend  auec 
l’Empereur,  parce  qu’il  ne  vouloitpasrendrelescertcs  qu’il  occupoit  de 
Comt^e  Matilde,  (I  n’elf  à condition  que  le  Papedonnafl  la  couronne 
Impériale  à fan  fifsificle  Pape  dit  qu’il  oc  le  fecoic  que  lots  que  le  pete  les  au- 
roitdepofez.  llefcriuicàHenry  Royd’Angletetredcfaire  couronner  fbn 
fils  lean Roy d’lrlandc,ccquele Pape  Luciusn’auoit  voulu  accorder  : fie 
ayanceulamauuaifcnouucllequcleturalemauoitefté  ptinfe  par  les  infi- 
dclles,il  en  tomba  malade  cnchemin,  fie  mourut  à Fetrare  le  17.  Oâobre 
l’an  1187. 

177.  Grégoire  8.aupatauanc AlbcrtdeSpinaohio,Ca^dinal,Pre- 
^lrcfic  Cbancelierde  rEglifedcRome,  fût  efleu  Pape  le  lendemaindc  la 
morcd’Vrbainiilefl;oicnéàBeneuent,8cncgouuemaqu’vn  mois  vingt- 
fept  iours,  puismourut  au  grand  regret  des  gens  debienàpife  en  Decem- 
brel’an  iiS7.ficleSiege  vaquavingtiours. 

178.  C L E M E N T 3.  auparauant  paul  ou  Paulin , dit  l’Efcolier,  Catdi- 
nal,Eucfquede  palefltine,Romain  denaiflànce,fut  efleu  fie  gouuema  trois 
ansdeux  mois  vingtioursàlcontinualesdcfleinsdefes  deux  ptedecefleurs, 
fie  prefeha  fi  bien  le  fccours  de  la  terre  fainéfe , que  prefique  tous  les  princes 
Cbreflicnsfccroifcrenc.  Nottre  Roy  Philippe  Âugufte  eftoit  furlepoimft; 
defecroiferauecHenry  Roy  d’Angleterre,  mais  ils  en  furent  deftournez 
parce  qu’vn  Légat  excommunia  Richard  Comtede  poiéhers,  filsaifncdu 
Roy  d'Angleterre  : fie  l’an  1 1 8 9.1c  Pape  leur  enuoya  cncores  vn  Légat  pour 
lesaccordcr,maisen  vain:  carpKilippe  nevoulutpasdonncrfàfcEurAlixà 
Iean,dit  Sans-T  erre, fils  du  Roy  Henry , parce  quelle  auoic  efté  promife  à 
Richatdi  mais  le  Roy  Henry  eftant  mort  àChinonlefi.Iuillet,  Richard  fe 
fitcouronner  en  Anglecerrelevingcicrme Septembre,  ficainfi  la  pix  fut 
faite  auec  Philippe,qui  fe  prépara  pour  Icfecours  de  la  terre  làinéfe , lequel 
du  confencemeiK  de  Tes  Eftats  , print  hi  décimé  de  tous  les  biens-meu- 
bles de  fes  fiibj  cts  Laies, 8c  la  décime  du  rcuenu  des  Ecclefiaftiqucs.  L’Em- 
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percur cependant, qui  s’eftoitdefucroirédés  l'an  precedent,  s’achemina 
auecvneamieedecentcinquanccmillc  hommes;  & cependant  Guillau- 
me,Roy  de  Sicile  moutut,  laillànt  ConRance, femme  de  Henry  Roy  d’Al- 
ieinagnc,iîls  de  l’Empereur, fon  heririere  i mais  T ancrede  fon  coufin, s’em- 
para du  Roiaume,  & en  tcceut  l’inueRiturc  du  Pape  Clément  Il  fit  fon 

Légat  en  A nglcterre  Guillaume, Euefque  d'£ly,auqucl  le  Roy  d'Angleter- 
re laidàiegouuernementdefon  Roiaume,  puis  partit  pour  le  voyage  de  la 
rerrelâinâe;  mais  durant  qu'il  edoit  en  Sicileauccnoltre  Roy,qut  yedoic 
arriue  le  premier,on  eut  nouuclles  comme  rEmpcrcurFtideric  s’edoit  noyé 
au  flcuue  Salaph , apres  aûoir  vaincu  le  Soldan  d'iconic  en  bataille  ; ce  que 
Henry  Royd'Allcmagncfonfîlsayantrceu, il  s’accorda auec  IcDucdcSa- 
xc,&  enuoya  demander  l'Empire  au  Pape,  qui  lui  fut  accordé , & que  aur 
proeluinesParqucsilferoiccouronnéi  mais  l’an  1191.  Henry  edant  à ces 
dns  pa(Té  en  Italie,  le  Pape  mourut  le  tj.iour  de  Mars, ce  qui  retarda  le  cou- 
ronnement de  l’Empereur. 

179.  Celestin  ].  Hyacinthe  Bobo,  Cardinal,  né  dans  Rome, qui 
fut  efleu  le  1 9.iour  de  Mats  aagé  de  8 5-ans,  & edant  Pape.il  couronna  Em- 
pereur Henry  Roy  d’Allemagne, auec  fa  femme Conllancei  & luy  ayant 
mife  la  couronne  fur  la  telle  auec  le  pied,  la  ietta  par  terre,  pour  luy  fignider 
que  ccluy  qui  la  luy  donnoit  la  luy  pouuoit  oder,laquelI;;J[cs  Cardinaux  re- 
leuerentée  la  remirent  reueremment  fur  la  tede  de  l’Empereur,  qui  alla  af- 
fieger  Naples,  mais  il  fut  contraint  de  lalatncr,àcaufe  dclapcdc  qui  le  mit 
en  Ion  camp.  Le  Pape  excommunia  Alphonfe  Roy  de  Galicc,quiauoit  cf- 
poufé  T arfia,  Elle  de  fon  oncle  Sancc  Roy  de  Portugal , çpmmcaudî  Hen- 
ry Comte  de  Champagne,  qui  auoit  cfpoufé  la  veufuc  du  Marquis  de 
Montfetrat,  parce  que  le  premier  mari  de  cette  veufue  Vvnifrede  Toron 
viuoit  encores. 

L’an  ii9i.àlarequcdcdcGuillaume,  Royd’EfcolTc,  il  confirma  les  li- 
bertez  de  l’Eglifc  Efcolfoifej&canonifà  H'jbaud  Euefque  d’Eugubio.  L’an 
ii9;.fiechy  desprieresdeb  RoineElconor,il  excommunia  l'Archiduc  Léo- 
pold d'Audrichc,  qui  dedenoit  Richard  Roy  d’Angleterre,  fon  fils,  ptifon- 
nier,lequel  moyennant  rançon  fut  deliurél’an  1194.  L'anii95.nodreRoy 
Philippe  ayant  répudié  iGtmbergeouEugclbcrgc  de  Dannemarc,  fit  fem- 
me, pour  cfpoufcr  Marie,  fille  du  Duc  de  Motauie  ( autres  difent  Metanie 
ouMeriahe)  lePapedeclare  la  fentencede  diuorfe  nulle:  de  l'Empereur 
dtelfa  vne  armee  pour  enuoyer  en  letufalem,n’y  pouuant  aller  luy  mefmcs. 
L’an  1i96.il  procura  la  dciiurance  de  Philippe,  Euefque  deBcauuais,  pri- 
fonnier  en  Angleterre,  Se  à Rome  dédia  l’Eglifc  dcfàinél  Laurent  en  Luci  - 
ne.  L’an  1197.  l’armee  de  l’Empereur  partit  pour  l’Orient  où  elle  fit  de 
grands  cffeâs  : cat  la  plus  grande  partie  des  places  furent  reprifes.  Se  toute 
la  principautéd’Antiochc  : l'Empereur  cependant  fejournoit  au  Roiaume 
dcsdcuxSicilcs,s’cdantrcndumaidtcfutTanctcd;  mais  apres  y auoir  fait 
mourir  grand  nombre  de  Scigneursqui  s’y  rebelloicnt  contre  luy, il  y mou- 
rut luy  mefmes,  empoifonné  au  dire  de  quelques-  vns , par  les  pratiques  de 
fà  femme  Confiance  le  iout  Se  fede  de  fainâ  Michel  delà  mcline  année  au 
mois  de  Septembre, laifTant  Frideriefon  fils  aagé  de  trois  ans  ou  cnuiron,en 
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la  puiflance  & tutelle  de  &dite  femme  : & le  Pape  mourut  le  S.iour  delau-^ 
uictraniiÿS.  ou  it.iour  deFeuricr,  n’ayant  gouucrné  lîrpt  ans  aeoom- 
plis. 

rSo.  I N NOCENT  J.  Lothaire, Cardinal  Diacre,tiatifdi'Anagmc,<ki 
lignage  des  Comtes  deSigny,inftroitenThcologie  dans  liVhiuerlité  de 
Paris,  quoy  qu’il  fùft  le  plus  ieunc  de  tous  les  Cardinaux, & qu’il  ne  fiill  aa- 
gé  que  de  trente  ans , neantmoins  à caufe  de  fa  doânnc  6c  iàinâctc'  de 
mceurs,ilfùteJ1cuPapc&gouucrnadizhuiâans  flimois  dix  iours.aucc 
tantdevcrtu& de  bonté,  qu’il  fût  apresfondeccdtmisau  rang  des  lainâs 
Papes  : il  fut  ennemi  des  Simoniaqucs,  & par  (a  prudence  & fes  armes  teii- 
nit  à l’Eglife  la  Duché  deTofcanc, &:  par  fon Légat Cadldonius  chaila 
Marcoald, Marquis  d’Anconej  &:  Conrad,  G ouucrneur  de  Spolcte  , luy 
rendit  la  vill^emayé  des  cenfurcsApoftoliqucs.  Ce  que  Philippe,  Duc  do 
Suaube,  luy  lai  (Ta  faire  pour  auoir  fa  bonncgracc,parce  qu’il  briguoic  la  dia 
gnité  de  l’Empire  ; &nmperacriccConftance  venant  à mount  l’an  ii9gi 
mit  fon  fils  Fnderi  c,  Roy  des  deux  Siciles,  cnia  tutelle  du  Pape,au  prciudi- 
cedes  prccentionsduMarquisd'Anconnc.  lltint  le  parti d’Othon,filsde 
Henry  Lyon  DuedeSaxe,  efleu  Roy  des  Romains  contre  le  Duc  Philippe 
de  Suaubc,ellcu  par  les  Princes  de  la  haute  Allcmagncauparauant  que  le- 
dit O thon  fiift  eilcu,  lequel  accepu  cette  eflcûion  au  tefus  de  Bertold  Duq 
de  Zeringen,  qui  auoit  elf  é défia  efleu  contre  le  Duc  de  Suaube  -,  mais  il  ai- 
ma mieux  louîr  de  fes  richeffesauec repos, que delesperdie&  s'en  priuei 
en  difputant  l’£mpire,&fe  rendit  du  cofléde  Philippe:  &Othon  s’eflanc 
fait  couronner  à Aix  pat  Adolphe,  Archeuefque  de  Cologne , Philippe  le 
fit  couronnera  Vvormc$,&aptes  moyennant  neuf  mille  marcs  d’argent, 
fe  fit  couronner  parle  mefmc  Adolphe  dans  Aix,  à caufe  dequoy  le  Pape 
l'excommunia:  & cependant  enuoyavn  Légat  en  Francc,qui  ayant  affem- 
blé  les  Prélats  mit  le  Roiaume  en  interdiéhon , (i  le  Roy  ne  rcprenoit  En- 
gelberge  fà  femme.  Autant  en  fit-  il  pat  fon  Légat  Rcinicr  en  Efpagne,con* 
tre  AlphonfcRoydc  Leon,quicfpoufaBerangairc,fillcdcfonneueu  Al- 
phonfe  Roy  de  Caftille,  duquel  mariage  neantmoins  fortit  Fernand,  qui 
reünit  les  deux  Roiaumes.  Le  Roy  d’Angleterre  Richard  cftant  mort,  Je 
fon  dernier  frere  lean  Sans-Terre  luy  ayant  fuccedé,  il  le  contraignit  do 
quitter  fa  femme  Haruifc,fillcduComtcdc  Gloccfttc,  parce  quelle  clloir 
(a  parcntcau  troilicfme  degré.  Et  l’an  11.01.  par  le  Cardinal  delà  Paleff  nne 
fon  Légat  en  Allcmagnc,il  excommunia  Philippes, comme  vfurpatcurdc 
l’Empire.  IlcnuoyadcuxLcgatsenFrance,quiprefcherentfi  bien  leRoy 
qu’il  reprit  fa  femme  Engelberge,dont  l’autre  mourut  de  regret.- La  difpu  - 
tedcsdcuxEmpcreutsduraiulquesàl’an  1107.  fie  lots  par  i'entremife  des 
Princes  fut  dit  que  Othon,cn  elpoufant  IVne  des  filles  de  Philippe , lailTc- 
roit  à fon  beau-  pere  l’Empire  iufques  à fa  mort , apres  laq  uelle  lans  difputs 
l’Empire  apparticndroit  à Othon.ccqui  fut  confirmé  par  le  Pape:  mais 
Philippe  ayant  cflé  tué  l’an  1108  pat  Othon,  Palatin  de  Vvitclfpach, 
Othon  demeura  fcul  maifttede  l’Empire, fie  fuiuant  la  volonté  du  Pape  fut 
en  I talic,&  coutôné  à Rome  Empeteut  le  ly.iour  de  Septembre  l'an  1109- 
& quoy  qu’à  Ion  couronnement  il  euff  promis  par  ferment  au  Pape  de  no 
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tien  entreprendre  furies  terres  del’EgUfcjnyfut  le  RoiaumedcSkile,  coft- 
tre  fon  ferment  il  ne  laifli  pas  de  faire  tout  le  contraire  de  ccqu’il  auoit  pro- 
mis; à caufe  dequoy  le  Pape  l'excommunia,  & déclara  piiué  & defeheu  de  I» 
dignité  Impériale,  & les  Princesd'Allemagne  efleurent  pour  Empereur  le 
ieuntRoydèSicücFrideric.filsdcl’EmpcreutHenry.ccqui fût  fait  le  15. 
lourde  Décembre  l'an  lai  O.  L’an  it«6.d'auttecofté,le  Pape  auoit  en- 
uoyé  fon  Légat  Pierre  de  Cliafteauneuf , accompagne  de  Meflire  Rodol- 
phede  Montpellier, dcDidaqueEuefque  Efpagnol , & de  Dominique, 
Ctianoinede  Calagurra,  pourprefeher  les  Albigeois,  où  ils  n'auanccrent 
guercsàcaufcdcsgrandsScigncutsquilesprotegoient.  L'an iioS.lcrape 
y enuoya  encores  l'Abbc  de  Cifteaux,aucc  douze  A bbez  de  fon  Ordre, qui 
n'y  gaignerent  non  plusque  les  premiers  : à caufe  dequoy  le  Légat  excom- 
munia Raimond, Comte  de  Thoiofe,  qui  en  fut  li  outre  de  colere  qu'il  fit 
tuer  le  Légat.  DecelalePapeoffenfe<donna  tous  les  biens  du  Comte  ait 
premier  occupatcur,&  enuoya  fon  Légat  Almetic , qui  prefehafi  bien  cet- 
te faintfe^erre  que  toll  apres  ils  ontvnc  armee  fur  pieds;  de  laquelle  le 
Comte  efpouucntcfe  reconcilia  auec  le  Légat,  qui  le  receut  àl'Eglife  de  S. 
Gilles, 4c  rinttoduifitnudvncertolleaucol,4e  àcoupsdeveives  le  remit 
daiisl'fglife.  En  Angleterre  Hubert,  Archeucfque  de  Canteroury,  efhnc 
mort,  vne  partie  des  Moines  efleut  Renaud,  Sous-Prieur,  & l'autre  lean, 
Euefque  de  Norvic  : ce  qui  les  mit  en  tel  defordre  qu'ils  fc  rendirent  à Ro- 
mel'an  iz.07.  pour  faire Vuider  leurs  difFerens:  où  le  pape  ayant  iuge  les 
deuxelleélionsvicieufcs,!!  Icscaflà  tous  deux,  Sc  permit  aux  Moines  qui 
eftoient  à Rome  de  faire  vne  nouuclle  elleâion,ce  qu'ils  firent  ; & à la  per- 
fuafion  de  quelques  Cardinaux  efleurent  pour  leur  Archeuefque  le  Cardi- 
nal Elliennc  Langeton  ; lequel  lean  Roy  d'Angleterre  ne  voulant  rccç- 
uoir,  le  pape  luynt  mettre  en  interdit  fbnRoiaume:  4c  luy  cliaflà  tous  les 
Moines, 4c  y elbblit  desChanoinesde  l'Ordre  de  fiin  £f  Auguflin,4cle  Pape 
l'cxcommUnia,4cdcclâraqu'ilfcroit  depofe  du  throfne  Royal,  4c  exotta 
nollrc  Roy  Philippe  d'aller  conquerirleRoiaume  d'Angleterre,  4c  le  ren- 
dre hcredi  taireà  luy  4c  aux  ficns  ; à quoy  le  Roy  fe  préparant,  le  Roy  I ean 
fc  reconcilia  auec  le  Papc,&  en  la  perfonne  de  fon  Légat  lui  'fit  hommage 
defon  Roiaumel'an  1113  àlachargcdepayerdecens 4c renteannuelle mil- 
le marcs  (ferlin, outre  le  don  annuel  d'vn  fterlin  par  feu  : 4c  ainfi  il  euita  les 
ftilir,inationsdeRomc4clcsarmesde France,  quoy  que  leRoy  Philippe 
n’euR  defillc  de  l'on  entreprife  n’cuft  efté  que  l'Empereur  Othon , nepueu 
de  l'A  nglois,4:  le  Comte  de  Salilburi,  fon  frète  bariard,aucc  les  Comtes  de 
Flandre  4c  de  Bologne,  attaquèrent  le  Roy  d’autre  part,  4c  l'obligerent  à 
delfcndrefou  Roiaume.  D’ailleurs  dés  l’an  111 1.  Pierre  Roi  d’Anagon, 
qui  auoit  cfpoufe  la  tille  de  Guillaume, Seigneur  de  Montpellier,  fût  à Ro- 
me, y fut  couronné  auec  fa  femme,6c  le  Roi  offrit  fon  Roiaume  à S.  Pierre, 
4c  fcconflituavalTal  4c  tributaire  des  Papes  de  deux  cens  cinquante  pièces 
de  moniioyc  par  chacun  an  : 4c  cette  mefmeannee  1 r 1 1 . Fridcric  qui  auoit 
elfe  csleii  Empereur  contre  O thon  palfa  de  Naples  par  Rome , où  le  Pape 
confirma  Ibn  çsleéfion  , 4c  excommunia  derechef  Othon  : Il  inflitua 
Conrad  de  Merpurg  I nquifitcur  de  la  Foi  en  Allemagne  ; 4c  Pierre  fon  Lé- 
gat 


r 


I 


DE  LAPEYRE.:S:ÏK-«r^-  8,r 

fa  t en  Languedoc,  à vn  Sinode  tenu  à Montpellier  déclara  Simon,  Comte 
e MonifortPrinccdcTholofc&dcla  terre  Albigcoilê,  Il  enuoja  Gal- 
lon Ton  Légat  en  France, pour  cmpefcher  le  Prince  Louis  de  palTcr  en  An- 
gleterre où  il  cftoit  appelle  parles  Barons  pouryrcgner,&cefouspreteate 
que  Blanche, femme  du  Prince,  edoit  fille  de  la  Roinede  CalHlIe , Iculc  vi- 
uantc  de  tous  les  frères  & feeurs  de  lean , Roy  d'Angleterre , lequel  on  vou- 
loir challcr  ; ce  que  le  Légat  ne  peud  empefeher, parce  que  les  Prélats  Fran- 
çoisne  fevoulurent  ioindreàlui,àcaufedirent-ils  que  ce  n'edoit  le  Roy 
ui  fe  medoit  de  cette  adaire,  ains  le  feul  Prince  Louis  Ton  fils.  Le  premier 
e Nouembre  U 1 5.  fûtcômencc  à Romele  Conciledu  Latran,  ou  ailîdc- 
rent  foixante-dix  Arclieuefques  & quatre  cens  douze  Euefques  & huiâ 
cens  Abbezou  Prieurs,  aucc  les  AmbalTadeurs  des  Princes  Chrediens,  qui 
la  plus-  parc  fe  croifcrcnc  là , les  principaux  dcrqucls  furent  l’Empereur  Fri- 
deric  t.k  André  Roy  de  Hongrie,  pere  de  fainide  Elifabeth.  Cependant 
le  PrinceLouïspalTa  en  Angleterre  l'an  12.16.  où  il  fut  oinâ&couconné 
Roy  t mais  le  Roy  Ican  edant  mort,  les  Anglois  reconnurent  Ton  fils  Hen- 
ry 3.  & renuoyerent  nodre  Prince:  6c  le  Pape  cdancalléen  Lombardie  y 
mourut  le  16. iuilletdc  ladite  annceirié.ayantvcu  le  Papat  en  plus  haut  de- 
gré qu'aucun  de  Tes  prcdccelTcurs. 

EMPEREFKS  D’ORIENT. 

La  quacricline  colomne  de  ce  Siecle,  qui  a vn  bord,  cdpour  les  Empe^ 
reursdeCondantinople  oud'Orient. 

3t.  Iean  x.ditCALOiAN,filsde l'Empereur  Alexis  Comnene,' 
fon  pere  edant  mort  fut  Empereur  l'an  mil  cent  dixneuf:  il  régna  vingt- 
cinq  ans,&  mourut s'edanc  bledc audoigtedancàlachaned'vne  fléché 
qui  edoitempoifonnec.  Souslercgnedecet  Empereur  fut  le  commence- 
ment de  l’Empire  deTrebifonde  en  TA  fie  Mineur  par  Condantin,  appelle' 
Gabra,qui  en  fût  le  premier  Empereur. 

53.  W AN  VELjhlsduditlean.futErapercur&mefchanthommecon- 
tre  les  acmees Chrediennes  qui alloicnt  en  la  terre  fainâc  fous  l'Empereur 
Conrad  3.  & fous  nodre  Louis  7.  il  régna  trente- huidans , puis  fe  fit  Reli- 
gieux. 

54.  Alexis  t.  fils  de  Manuel  fut  Empereur  comme  fon  pcre.fe  fijp 
Religieuxfousia  conduite  de  (bncoufin  Andronic  ; & Icpere  edanemort 
Alexis  n'auoic  quedouze  ans  feulement,  par  lequel  Andronic  fe  fit  aflbcier 
àl’Empirc  : 6c  à peine  ce  ieune  enfant  auoit-  il  régné  trois  ans, qu'il  furmife- 
rablemcnr  tue  par  des  gens  d' Andronic,qui  lui  fit  inhumainement  couper 
la  tcde,Sc  ieccer  le  rede  du  corps  dans  la  mer. 

33.  Andronic  Comene.üIs  d’llàac,qui  fût  frercdel'Empe- 
reur  Caloian,fùc  premicrcmentalfocié  à l'Empire  parfon  prcdece{Teur,fic 
apres  qu'il  l'eut  deHoyalcmenc  fait  mourir  il  fut  feiù  Emptreurdeux  ans  : 
tellement  abandonné  de  Dieu  & hay  des  hommes,  que  lors  que  moins  il  y 
pcnfoic,ilfùcignominieurement  priuéde  l'Eropire&de  la  vie  par  Ifâac^ 
appcllérAngc,quis'clbnftenduIc  plus  forcinfenfiblcmentdansCondan- 
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cinopIc.anàilliccetEmpereutdctelle  &çon  qifil  luy  fit  creotr  vn  sü  6c 
couper  Ùl  dcfloyale  main , puù  en  cet  cdatic  fit  promener  dans  la  ville,  aflia 
à rcculcm  fur  vn  chameau,  où  ayant  foufFen  toutes  fortes  d’indignirez , fut 
à la  fin  mis  en  pièces  par  le  peuple,  qui  ne  fepouuoit  afÜôuairdu  fàng  de  ce 
tyran. 

}6.  IsAAC  L'AMCE,ayantdatâutefteinçlaracedesComnenes,fùt 
Empereur  d'vn  commun  confentement  ; 6c  receut  magnifiquement  l'Etn- 
pcreurFridericBarberouffecommeilalioic  à la  terre  (ainâc:  il  eut  guerre 
cotre  ceux  de  la  Mafic  ou  Valachie,qui(c  rebella  fous  Pierre  & Afàne, frè- 
res,& fut  enfin  priuede  l'Empire  par  fqn  propre  frere  Alexis , quoy  qu'il 
Teuft  racheté  des  T urcs,  & eut  les  yeux  crcuezpar  le  commandement  dudit 
Alexis  fonfrcrc. 

.57.  A L i X i s 5.  frere  de  l’Ange,  en  fuite  des  cruautez  que  nous  ve- 
nons de  dire,6c  que  fon  neueu  fils  de  l'Empereur  s'en  fût  enfùy,il  fe  fit  Em- 
pereur & régna  quelques  huiét  ans  .puis  rut  chaffé  par  l'armee  des  Chre- 
uicns,6c  la  «.année  de  fon  régné  fût  la  dernière  de  ce  Sietle. 

EMPEREURS  ‘D'OCCIDENT. 

LAcinqmefmecolomnc,quiaau(fi  vnbord.eft  pour  les  Empereurs 
d'Occident  qui  ont  regne  durant  ce  Siecle,  à fçauoir, 

19.  Henry  5.  filsdufuTditHcnry  4.fûtEmpcreurdcrOccidcntraa 
milcentfcpt  : il  régna  dixneuf  ans, &efpouCi  Mathilde  ou  Mahault,  fille 
du  Roy  d' A nglcterre  Henry  premier,  & n en  eut  aucuns  enfans  ; 6e  elle  fc 
remaria  à Godefroy, Comte  d'Anjou, qui  fût  pere  du  Roy  d’Angleterre 
Henry  s. 

10.  LQTHAiREi.dcIa  maifon  de  Saxe, fri  t contre  fon  gré  efleu  Em- 
pereurlan  1116.  il  régna  douze  ans  grand  ami  du  Pape  Innocent  a.  Il  cf- 
poufaRichifà,  fille  Je  Henry  le  Gras,  ComtcdcNorthein  en  Saxe,  6c  de 
Genrude  Marquife  de  Saxe  : & frit  cette  Impératrice  rcraarieeàHenry  pre- 
mier Duc  d’Aullriche.  * 

it.  Conrad  5.  ( mal  dit  x.)  de  lamailbn  deSuede  ou  Svvebe,  frit 
toutd’vne  voix  efleu  Empereur  l’an  mil  cent  trente  huiéf,  8e  mourut  en  la 
quinzicfmcanncedefon  Empire:  il  efpoufr  Gertrude  de  Bauiercs,  Com- 
rcffcdeStulzpach, 8e fùtàla terre faintàc  par  laperfuafion  de  fàimfr  Ber- 
nard auec  vue  armée  contre  les  infidelles  ; Mais  par  la  mefrhanceté  de 
Manuel, Empereur  de  Conftantinople,  à peine  en  ramena  il  dix  de  toute 
fôn  armée. 

11.  pRiDERrc  premier , dit  Barberourtc , fils  de  Fridcric  Duc  de 
Svvabc,8e  nepueu  deContad  5.  fut  fait  Empereur  apres  fon  oncle  l’an 
115t.  il  régna  trente  huiifr  ans,  6c  efpoulà  premièrement  Adele, fille  du 
Marquisde  Vobourgen  Bauiere,laquclleilrepudiaàcaurede  la  proximi- 
té.parl’authorité  du  Concile  de  Confbnce.  En  fécondes  nopces  Beatrix', 
filledu  Comte  Renaud  de  Bifance,dclaquelle  il  eut  cinq  fils,  Henry, Fride- 
ric,Othon,Conrad,Philippcs-,  ôedeux  hlles,Sophic8e  Beatrix:  il  eut  gran- 
des ptifes  contre  lePapcAlcxandrej.quifrjrenttippaifrcsdans  VenuetU 
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fùcauiïi  à la  cerre  (ainâecontrcIesinfidcIlcs;ac  dhnt  en  la  Syrie, (c  voulaiu 
baigner  dans  vnc  riuiere,fe  noya,  fans  que  iamais  on  le  peuÉ  fecourir. 

XJ.  HBNRYd.  fils  de  Frideric  premier,  fùtfàitEmpereurrani  190.  Il 
régna  huiûans,  6c  efpoulà  Confiance  fille  de  Roger  le  Normand,Roy  des 
deux  Siciles,iaquellc  efioit  auparauant  Abbefic , 6c  à caulc  d’elle  il  fiic  Roy 
de  Naples  & de  Sicile. 

14.  Philippe,  frere  de  l’Empereur  Henry  <.  6c  ElsauflidcBarbc- 
K>u(rc,fut  Empereurl’an  1198.  & l’emporta  contre  la  brigue  de- O thon  de 
Saxe  ; il  mourutl’an  io.de  fon  Empire,&  efpoufa  Eircnelaur  d'Alexis,Em> 
pereurdeConfiantinople,  de  laquelle  il  eut  quatre  filles;  il  fut  mé  par  le 
Comte  Palatin, & la  ttoificrmeanneede  fon  Empire  fût  la  dernière  de  ce 
Siècle. 


4a  Lovis  6.ditleGros,  fils  du  Roy  Philippes  ^fic  de  la  Roine  Ber.^^ 
the,  fûteouronné  à Orléans  par  Gilbert , Archcuelque  deSens,nonob- 
llant  les  prétentions  de  l'A  rcheuefque  de  Reims.  Eut  guerre  contre  les  plui 
grands  cle  b Ftâce,  foufienusparle  Roy  d’Anglctctre,defquels  efioitChef 
Philippes,Comtede  MonclhcryifretebafiaraduRoy.  Guerre  au  fii  contre 
Henri  Roy  d’ Angleterre,nonobfiant  fix  cens  âppointemens  6c  accords, en 
laquelle  le  Roy  fût  viftorieux.  Le  Pape  Gelâfex.  vint  en  France  demander 
(ccours  contre  l’ Empereur  Henry  j.  Le  Roy  fut  en  petfonne  en  Flandre»; 
pour  y chafiier  ceux  qui  auoient  tué  le  Comte  Charles.dit  le  Bon,  dans  l’E- 
"lifc  (ainâ  Donat,lc  iViernedy  des  Cçndrcs,&  donna  la  Comte  de  Flâdres 
a Guillaume  de  Notmandie  Le  Pape  Innocent  x.fercfûgia  en  France, pour 
^itcrlafàdHondc  l'Antipape  Anaclet  x.  & couronna  Roy  à Reims  LouTs 
fils  du  Roy  le  X 5.0  âobre  l’an  1 1 j i.i^ui  fût  l’an  x x.  du  régné  du  Roy,  qui  en  • 

régna  X 8. & efiant  mort  fût  enterré  a Êin  £1  Denis. 

Les  Roiqesfes  femmes  fûrentLconor  de  Vermandois,  fille  de  Guy  de  Roincj; 
Vcrmandois,SeigneurdcRochefort,laquelleilrepudiadu  viuantdefôri 

Cere,fouslepretextedeproximitc.Enfetondesnopces Alix,fillcdeHum-  • 
ett  x.Comtede  Maurienne  & Marquisde  Suze,  & d’elle  eut  Philippe» 
qui  mourut deuant le perc apres  auoir  efié  beré  Roy,  Robert  Comte  de  , - 
Dreux  6c  du  Pcrche,qui  n’eut  gucrcs  bon  fens , Louis  qui  fût  Roy,  Philip-  - 
pes  A tchidbere  de  Paris,  Pierre  qui  cfpouià  l’heriticre  de  Courtenay, Henry 
Religieux  à Cleruaux,puis  Euelque  de  Beauuais  ; Confiance,  femme  d'En- 
ftache  filsduRoy  d’Angleterre,  puis  du  Comte  deTholofe  Raimundj. 

Cette  Roinc  d oüee  d'vne  extrême  beautc,cfiant  vcufûc  efpoufa  Matthieu 
premier  du  nom.  Seigneur  de  Montmorency,  Connefiablc  de  France,  & 
en  eut  fa  fille  Alix. 

Ses  Conneftâbles  fûrent  Hugues  d’Argies,  qui  l’efioit  du  Roy  fon  pere,  ConnelUj 
duquel  la  maifon  de  Marcuil  a hérité'  : puis  Matthieu  de  Chafiillon,{ïcur  de 
Ctecy,ouMatthieude  Crccy  Gcur  de  Chaftillon  fur  Marne. 


ROIS. 


fçauoir. 


A fixierme  colomnc de  ce  Siècle  aaulll  vnbord,  & contient'Iafûite 
fucceffiucilcs  Rois  très- Chrefiiens  qui  ont  régné  durant  ceSiecle,  i 
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Mttefchiux, 


Chanceliers. 


Roinet* 


Guillaume  Se  Anceaude  Galandc  fùc  Maierchal&  grand  Senefehat  de 
France. 

Scs  Cbancclicrs  furenc  Efticnne  de  France  > EucTi^ue  de  Paris , itère  du 
Roy.  Efticnne de Prefly.  PuisElVicnnc  deSenach.cjuifûtauflîEuefqu© 
de  Paris. 

41.  Levis  7.  die  lcIcunc,filsduRoy  LouïsIcGros &dcla  Roine 
Alix, fiat  apres ibn  pcrcRoydcFrance4}.ans  : Ü fit  la  guerre  à Thibault, 
Comte  de  Blois, & fit  brûler  le  Chafteaude  V itry  qui  cftoitàThibaut,  en- 
fcmble  l’£glilc,aucc  quelques  quinze  censperibnnes  qui  s’cfioicntrcrireec 
dedans  ; dont  il  fut  b repentant , que  à la  pctfuaiion  de  fainû  Bernard  il  fe 
rcfolut  d'aller  enOrientfaire  la  guerre  aux  infidcllcsi  Se  y mena  quant  Se 
luy  fa  femme  la  RoineLconor,laquelleil  répudia  à fon  retour  en  France. 
Fit  vn  voyage  de  deuotion  en  Efpagnc  pour  y voir  le  Roy  fon  beau-  pci  c. 
LePapcAlcxandrc3.defontempsrcfugjécn France.  TtoisSoleils  furent 
veus  auCiclpIusdedcuxhcurcsdurant:  Enfinilmoutut,&fiitcntcnéau 
Monallcre  de  Barbeau  duquel  il^ftojt  fondateur. 

LcsRoinesfcs  femmes  furent  la  fuftfite  Leonor, fille  & heriticK  vniuer' 
fellcdc  Guillaume,  dernier  Duc  d'Aquitaine,  de  laqucllcil  eut  Maric.fem- 
mede  Henry  dit  le  Largc,Comtc  de  Champagne,  & Ahx.femmedcTlii- 
baut,  dit  le  Bon,  Comte  de  Blois  Se  de  Chaitresi  puis  la  répudia  foupçon- 
ncc  d'adultère  (c’efioit  la  traitter  doucement)  mais  en  la  répudiant  il  ne  fàU 
loi  t pas  foutfrir  qu’elle  le  remariafi,  comme  elle  fit  au  Due  de  N ormandie, 
qui  mt  apres  Roy  d’Angleterre  Henry  i.  auquel  elle  porra  tous  fes  biens, 
qui  furenc caufesde  beaucoup  de mauxàlaFiance.  Enfecondes  nopccs  il 
cfpoufa Confiance,fille duRoydcCaltillcAlpbonfeS.  dit  lcBon,<c  eut 
d’elle  Marguerite,  femme  de  Henry  au  court  Manteau,  Roy  d’Angleterre, 
puis  de  Bêla  Roy  de  Hongrie,  Alix  femme  de  H enry  Duc  de  Guyenne,  fils 
d’Angleterre.  En  croificfme  nopces  il  cfpoulà  Alix,  fille  du  Comte  de 
Champagne,T hibaut  dit  le  Grand,  & d’el  le  eut  Philippes  qui  fut  Roy,  Se 
Agnes  femme  d’Alexis,  Empereur  de  Conftantinople. 

Son  Conncffablc  fiic  Roaolpbc  ou  Raoul,Mactbieu  de  Montmorency. 
Son  Scnefchal  & grand  Maiftre  fût  Henry  d’Anglctenc , qui  fût  fon 
gendre,  fils  de  Henry  & de  la  répudiée  Leonor. 

ChMcelieo.  ^es  Chanceliers  furent  Hugues  de  Nantes,  iflii  de  Haraan  de  Nantes, 
l’vn  des  douze  Pairs  de  France  du  temps  de  Charlemagne  ; puis  Aigri- 
nus, natif  du  paisd’Artois,  Nocl,Cadurcus, Simon, Sccncoresvnautre 
. Hugues. 

4x.  P Hi  LIPPE  Avgvstb,  filsduRoyLou'isleleunc&delaRoi- 
nc  Alix  deChampagne,fut  apres  fon  père  Roy  de  France  43.  ans  ; il n*auoi| 
que  feize  ans  quand  il  commença  à régner  fous  la  conduite  de  fon  onde 
^ maternel  Guillaume , Atcheuefque  de  Reims.  Les  Cotccreaux  feditieq^ 

‘ ■ chaftiM-LcsIuifschairczdelaFrancc.  GuerredcFlandrcspourle  Comté 
,,  de  Vermandois,  finie  par  accord  que  la  Comte  demeureroit  à Plùlippes 

• ComtedeFlandres.&qu’aprcs&mort ellercuiendroitàlacouronnc.  La 
‘ . fin  du  Roiaume  de  leruTalcm  Chrefticnne  priie  ou  rendue  à Ssdadin  l’aa 

lit 7.  Les  décimés  Saladines  accordées  au  Roy  pour  le  rccouuretnut 


ConncUft- 

blés. 

Grtnd* 
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de I» terre fainûc.  Guerre  desFiamans  contre  les  François,  parce  qu’on 
auoitprinslcsnauiresdanslefquelles  Mathilde, Douairière  de  Portugal  & 
Comtefle  de  Fbndres  elloit  venue  : & en  cette  guerre  le  Prince  Richard  . u 
d'Angleterre  quitta fonperc&ferengca du  parti  des  François,  lequel  Ri- 
chard fût  pprcsRoi  d'Anglcterre,&s’embarqua  aueenoftre  Roià  Marfeil- 
Icpour  aller  àla  terre  iàinûe:  mais  ils  paflcrentrHiucr  en  Sicile,  où  ilseu- 
rcntplufîeurspiquotorics,tantileft  raalaiféque  deux^ndsRois  foient 
longuement enlcmblelàns  fcquercler;  neantmoins  ils  paflenc  enfemble 
enArie,6c  ptcnnciu  à communes  armes  la  ville  de  Ptolomaïs.  Le  Roi  re- 
uint  en  France,  laiflân  t la  conduite  de  fon  airoce  à Eudes  Duc  de  Bourgo»- 
gnc.  L’EglifenollreDamedcParisfùtbaftie.  Artois  érigé  en  Comté  & 
donné  au  fils  du  Roi  LouïsS.  Guerre  conticlcsAlbigeoisterminccpatlc 
mariage  dudit  Louïsauec  Blanche  de  CaftiJlc,  fille  d’vne  focur  de  I can  Roi 
d’Angleterre.  L’Empire  deConftantinoplebaillé  à Baudoüin  Comte  de 

Flandres.  Guerrecoiitre  lesheretiquesA(bigeois,conduiteparSimon  dé 

Montfort  & biné!  Dominique  Prédicateur  de  l’afinee.  Guerre  contre  les 
Flamant  terminée  par  la  bataille  de  Bouuincs,  en  laquelle  le  Roi  fût  viéto- 
rieux.  L’Angletene  & l’Irlande  rendues  tributaires  au  fàinéb  Siégé  par  le 
Roi  lean  i & Louis  de  France,  fiit  du  Roi,  eftant  pafle  en  Angleterrc,y  fût 
couronné  Roi  au  preiudice  dudit  I can,  laquelle  Roiaute'ne  dura  guercs.  Fi- 
rulcracnt  le  Roi  mourat  à Nantes  d’vnc  fieure  quartc,&  fut  entetréàlàinéF 
Denis. 

Les  Roincsfes  femmes  furent  Ibbeau,  fille  du  Comte  de  Heînaut.Bau-  Rom«: 

doiim  4.delaquclleilcutLouis8.  qui  fut  Roi.  En  fécondés  nopces  En- 
gelberge,  fœur  de  Canut  Roi  de  Danncmarc,  & cutd’cllc  Maric,femmcdu 
Duc  de  Brabant,  puis  la  répudia  dibnt  qu’elle  eftoit  fit  coufine  au  troifief- 

me degré;  maisil la rcptintfinalement,&3uantqucdela reprendre  il  ef- 

poufa  en  troificfmc  nopces  Marie,  fille  de  Meliand  Duc  de  Morauic  en 
Bohême  ; autres  l’appellent  Agnes,  fille  de  Bcrthold  4.  & fœur  d’Othon, 
ditleGrand,DucdeMeranie,dclaquclleileutPhilippes,  qui  efpoufa  la  • 

fille  de  Raimond  Comte  de  Bologne, & Marie  femme  de  Phüippcde  Flan- 
dres Comte  de  Louuain  & dcNamar  i cette  Rome  mourut  de  defplaifir, 
voyant  que  le  Roy  auoitreprisfa  fecondefcmine,&  fes  enfant  neantmoins 
furent  déclarez  légitimés. 

Ses  Conneftables  furent  Thibaut,  Comte  de  Blois  & de  Champagne,  Cotinefl« 
qui  fut  aulfi  grand  Maiftre  & Marefchal  de  France.  Raoul  ou  Bertrand  de  *’*"• 
Luzinhan,Comtedc  P.irthenay.  IacqucsdeChaftillon,ComtedeSaiiia- 

Paul  : puis  Dreux  de  Mclo , ou  de  Monchy,  ou  de  Mcrlo.  Matthieu  de 
Montmorency  fécond  du  nom  : puis  Ferrand  de  Portugal.fils  du  Roi  Cio. 
ment;  St  finalement  Amauty.frcrc  deSimoh  Comtede  Montforn 

SesMatcfchauxdeFrancefurent,outrelefufditThibault,Aubety,  fils 

de  Renaud  Comte  de  Bologne  & de  Dammartin,tué  au  fiege  d’Acre  ; Al- 
beric,  qui  y fut  aufli  tué  ; Pierre , Ncuelon  d’Arras,  Guillaume  delà  Tour- 
nclle,&  Henry  Clément  fleur  d’Argcntan. 

GuillaumedesRoches,{ieurduCliafteauduLoir,Scnefchal  hereditair» 

YYyyi; 


86o  CHRONOLOGIE 

d’Anjou  & du  Maine.  Henry  de  Chaftillon  ,frere  de  Gautier  de  Cliaftil- 
lon  Comte  de  Saima-Paul , qui  fût  au  voyage  de  Flandres. 

Ses  Clianctücrs  furent  G aufridus,  natif  de  Champagne,  qui  d’Aduocat 
plaidant  qu’il  cftoit  au  Chaftellet  de  Paris, par  fes  mérités  paruint  au  Chan- 
cclletat  : puis  Garinus , ou  Garin , Cheualict  de  l’Ordre  de  (àina  Ican  de 
Icrufalcm  : puis  Gualterus , ou  V valterus.  Guérin,  Euefqae  de  Scnlis,fiit 
le  principal 

OrranvingticCncdurcgnede  ce  Roy  fut  le  dernier  de  ce  Siecle:  telle- 
ment qu’it  ne  fè  faut  pas  imaginer  que  tout  ce  que  nous  auons  dit  eftrc  ad- 
uenu  durant  fon  tegne  foit  artiué  en  ce  Siecle,  mais  vne  pattieauruiuant 
tant  qu’il  a vefeu.  D’ailleurs  quand  nous  nommons  plufieuts  Connefla- 
bles,  «c  plufieuts  Chanceliers,  il  les  faut  entendre  fuccefliuement  : carde 
ces  deux  grandes  charges  il  n’y  en  a quvn  à la  fois.  Etcen’eftpasdemef- 
mepoutlesMarcfchauxde  France}  car  il  y en  peut  auoit  plufieuts  tout  à la 
fois. 

E/npire  de  Trek fende. 

IA  fcpriefme  & demiere  colomnc  de  ce  Siecle,  qui  eft  de  l’origine 
..des  chofes  & des  perfonnes  illuftres,  nous  fait  voir  premièrement  l’ori- 
gmedel’EmpkedeTtebifonde, ville  de  la  NatolieenAfie  Mineur,  de  b- 
quelle  vn  Seigneur  Grec, nomme  Confldniin  GnJrrn,  s cflant  bifi  lan  de 
Grâce  mil  cent  trente-  huiâ,  & ayant  adjoufte  à cette  làific  plufieuri  autres 
conqucftesil  s’en  qualifia  lepremiet  Empereur  ; Apres  lequel  pour  quel- 
que temps  Trebifondc  fut  remife  fous  l’Empire  deConfbntinople:  Mais 

comme  les  Comncncs  en  furent  chaflez,  & que  l’Empereur  Andto- 
nic  fut  mort,  Ifejc  l’vn  de  fes  enfàns  fe  feuua  au  pais  de  Pont  l’an  mil 
cent  quatre-vingts-  fix, où  il  fut  fi  fàuorablcmcm  receu  en  la  ville  de  T rebi- 
fonde,&  en  toute  la  Colchidc,  par  ceux  ciuc  fon  pere  y auoit  eftablis , qu’il 
en  fut  déclaré  Empereur.  A lfaacfucceda/e<»  Laiçw»  qui  mourut  l’an  mil 
deux  cens  nonantc-vn-  Et  cette  mefmeanneefon  fils  Al«ù»  en  fùtdecbré 
le  troifiefmc  Empereur.  BeJileCon  fils  fût  lequatticfnie,quimourutran  mil 
trois  cens  trente-neuf.  Lors  Irene  fà  femme  fut  Impératrice,  & eut  le  cin- 
quiefmcrang.  /can  ou  ^4/0'an  leur  fils  fiic  le  fixicfme.  Et  luy  clfant  mort 
l’an  mil  quatre  cens  cinquante-  fix  fon  frété  Dtmid  fe  fit  Empereur, & fût  le 
fcpticfmi:,au  préjudice  QC  Ion  nepueu  fils  de  lean , qui  n auoit  que  quatre 
ans:&  pour  s’affermir  en  fon  vfurpationfitallianceauec  Vflbn-Ca(Iàn,Em-  > 
pereurdes  Perfes  \ mais  l an  mil  quatre  cens  foixantc-vn,  il  perdit  fèsEffats 
& fon  Empire;  d’autant  que  Mahomet  Empereur  des  T urcs,  apres  auoir 
conquis  l’Empire  de  Conllantinople,  conquit  auffi  celuy  deTrcbifonde 
fur  Dauid  Coronene , k l’incorpora  àl’ Empire  des  T urcs  en  ladite  année 
mil  quatre  ccnsfbixante- vn,  aptes  qu’il  eut  enrout  dure  trois  cens  vingt  4c 
trois  années.  1 
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Royéumt  it  Portugal. 

LEs  Hiftoires  d'Efbagne  nous  cnfdgnent.queleRoydcCaftiileAl- 
phonfetf.  ayant  cftchdellemcnt  afllîlc  en  toutes  fes  guerres  pat  vtt 
prince  François  appcUéHeniy,  fils  félon  quelques- vns  de  Guillaume,  Ba- 
ron de  lainuillc,nrere  de  Gode&oy  de  Boüillon,qui  fm  Roy  de  lerufalem, 
&ainfileditHentydclamaifondesDucsdetrorraine:  oufclon  autres, & 
les  plus  modernes, ftere  d’ vn  Duc  Eudes  de  Bourgongne.  Surquoy  ieftime 
que  tous  font  veritables,&que  Héry  a peu  cftrc  ffls  de  Lorraine  & beau-ft> 
Te  du  Duc  Eudes  de  Bourgogne, & quoy  qu’il  en  foit  Lorrain  ou  Bourgui- 

f non, ou  tous  les  deux  cnfemble;  Alpnonfe  le  voulant  recompenfer  luy 
onna  en mariagevne  Tienne  fille  naturelle  appellceTherefe.&faiGmt  ce 
mariage  il  leur  dona  vnc  partie  du  pais  de  Portugal,qui  fût  erigee  en  Com- 
té l’an  nos.  d’oùnoftre  Heniji  fut  le  premier  Comte  : puis  jÉlphonft  Htn- 
r»  fonfils  l’an  iiiz.enfutlepremierDuc.  Mais  finalement  l’an  nj^ayant 
defFait  en  bataille  cinq  Rois  Maures , & annexé  leurs  Elhts  & Roiaumes  à 
(à  Duchéde  Portugal,  il  en  print  lors  la  qualité  de  Roy,  & fût  le  premier 
Roy  de  Portugal  :ile(poufaMahaut  deSauoye.  Et  apres  lequel  y ont  efté 
Rois  S4BfAe,quiefpoufaDouced'Arragon.  Jlphonfe  i.efpoula  Vraque 
de  Caftille.  Jlfhonft  j . qui  eut  deux  femmes , Matilde  Comtefle  de  Bou- 
lonrae,&  Beatrix  de  Callillc.  Detiii,  qui  fût  le  « .Roy  de  Portugal,  efpou-' 
fit  lubel  d’Arragon.  Puis  Jlphonjt  4.  Roy  7 . de  Portugal,  & clpoufa  Bea- 
trix de  Caftille.  Pierrt  fût  le  8.Ucutdeuxfcmmcs,Conftancede Manuel,^ 
& AnnezdeCaftro.  FrrdnunJ  i.fûtle  9.  7m»  fût  le  10.  EJeüarJ  le  a. 
efpou&Leonor d’Arragon.  Jlphon/èf.^tle  n.  leémAeif.  Emanuël, 
fils  de  Ferrand  fieur  de  Vifeu,& petit  fils  duRoyEdoüard,fût  le  i4.Roy 
de  Portugal,  & eut  trois  femmes,  Ifabel  Princeflè  de  Caftille  & Arragon, 
fille  de  Ferdinand  & Ifabelle  ; Marie,  fille  aulTi  defdits  Ferdinand  & I fabel- 
le  ; puis  Leonor,  fillede  philippes  Archiducd’Auftrichc , & de  leâne  Roine 
de  Caftille.  /«»}.  fon fils fûtlei}.Roy,&  elpoufà Catherine, fille  dudit 
Archiduc  & de  ladite  Icanne,&  d’elle  eut  fon  fils  lean  & & fille  Maric,fem- 
mcduRoyd’Efpagnephilippe».  petit  filsdu Roy  lean  j.  & fils 

du  prince  lean  & de  Icanne,  fille  de  l’Empereur  Charles  5.  fot  le  i<.  Roy  dé 
Portugal.  H enry-Cardiaal , fils  du  Roy  Manuel,  fût  le  1 7.  Roy.  Et  apres 
le  Roy  d'Ëfpagne  Philippe  i.  fe  rendit  Roy  de  Portugal. 

• 

■Royaume  de  Cypre. 

L’Ak  1195.  GuydeLuzinlianvoyantqaeapreslamortdclatloiné 
Sibilefà  femme,  les  maris  d’Ifâbelle,fœur  de  Sibile.prenoientleti- 
tre  de  Rois  de  Hierufalcm  comme  luy,  cela  luy  donna  occafion  de  fe  pla- 

cerailleutspourauoirgucrrcpeimetuelle contre  leslnfidelles:  &lors  l’Ille 
& Roiaumede  Cipreeftantpofledcepaitiepar  le  Roy  d’Angletenc,&pari 
tic  pr  les  T cmpliers,  de  tous  les  deux  ou  de  l’vn  d’iceux  on  dit  qu’il  acheta 
ce  Royaume  cent  mille  efeus  feulcmét,c’cftoit  bon  marché  d’vn  tel  Roiau- 
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me  : i’cftimc  qu’il  en  tenoit  défia  la  meilleure  part,  & que  pour  eftre  feul  il 
indemnilâ  les  autres decettefommedcdeniers, qui  en  ce  temps-là  eftoit 
grandement  notable.  Quoy  qu'il  en  foit, acquérant  ou  conquérant,  il  fût 
le  premier  IVoyChtcfticndcCipre,duqnelj5{dcfes  fi^ccclleqrscn  voicy 
l’ordre. 

I.  Guy  de  Luzinhan,  Roi  de  leruWem , finie  prçroicr  Roi  4^  CiptÇ  l'a? 

n9J- 

Z.  Almaric fonfictcfu(lcfecond,quififi:au(riRpidelcnif9lcmàcau{è 
de  (à  femme  Kâbclle  qui  en  eftoit  Roine  l’an  veiifue  qu’elle  eftoit  cfc 

Hçn,^,Comtc  de  Champagne. 

5.  Hugues,  filçd’Almcric,fut  RoideCipre  l’an  uo;.&:  ipqurut  l’a^ 
1113  .laiftanç  Je  la  Roine  Alix  là  femme,  1 fabel,femme  de  Gautier  de  Brien* 
ne  Comte  de  lamcz,  Matière,  femme  deHenry  Ptincç  de  Briçqpc,  dp  la 
Poiiille  & d'Antioche,  Sc  Henry  qui  fut  Roi  de  Cipte. 

4.  Henrydoncfonfilsfùc  Roi  l’an  1 z 13. & régna  5>ans,elpouü  Placen- 
cc  fille  d’Iblin  & fœurdu  Comte  d’Antioche. 

5.  Hugpes Z. du nom,lbn fils,fut  Roi  l’an  iz5<.  &mouri4f Ijipscn^qs 
l’an  iz«6..iprcsauoirçfpoufévnefillcdeIcan  Iblin  Seigneur  de  Batut,  dp 
laquclleil  n’cutaucunsenfans. 

6.  Hugues  3.  fils  de  Gautier  de  Brienne,&  de  la  Princefte  Hàbel  firuf  du 
Roi  Henry,  fût  Roi  l’an  1166.  On  dit  que  ce  Hugues  troiliclme  fut  fils  dç 
ladite  ifabçl  6c  de  Ton  fécond  mari , qui  fût  lean  de  Luzinhan  ÇoirueftaBlp 
de  Cipre. 

7.  Iean,fiIsdcHugucs3.futRoiraniz83.&futaulTi  par alliancft Roi 
delcmlàlcm. 

Henry  fécond,  frere  du  Roi  Ican,fucceda  au^  deux  p.9iaumej  }’an 

M84. 

9.  Almeric  z.fils  aulfiduRoi  Hugues  3.futRoi  dç  Cipre, &:  cfpoufp 
Ilàbcl,  fille  dcTheodorcRoid’Armenic.Sc  mourut  l’an  131S. 

10.  Hugues 4.dc ce nom,fonfils,ayanr régné  36.51ns mourut  l’an  1354. 
flauoitefpoufc  Louïfc,filled’lblin,SenefchaTde  Ciprç. 

II.  Picnclbn  fils,  dit  le  Grand,  fut  Roil'ani334.&;  tue  par  fes  frétés  l’an 
1371. 

1 1 . Pernn,  fbn  fils,  fut  R oi  ladi  te  année  13  7Z  .Je  régna  vnze  ans- 

13.  lacqucs, freredu Roi  Pierre.quiauoiteftc misen prifon comme au- 
theur  de  la  mort  de  fou  frere,  fut  deliute  par  les  Gcncu«is  qui  le  firent  Roi 
de  Cipre  l’an  13  83. 

14.  Ianus,fonfils,futRoil’ani403. Jctegnji40.ans.  * 

15.  Charlocte,  fa  tille,  fut  Roine,  & à caulc  d’elle  fonm.iri  Louis,  fils  du 
Duc  de  Sauoÿél'ani438. 

16 . Jacques  fecond.ftere  baftard  de  la  Roine  Ghîitlotc , fut  par  le  Soü^ 
dan  d’Egipte  déclare  Roi  de  Cipre  ; Sc  pour  s’appuyer  contre  les  Gencuois 
.il  cfpoulà  Catherinc,fillcadoptcedelaSeigneune  de  Vende,  de  laquelle  il 
eut  vn  fils  qui  mourut  au  berceau  appelle'  lacqucs  3.  apres  la  mort  duquel 
les  yenifiens  poffcdaentlc  Roiaume  de  Cipre  fous  le  nom  4c  la  Roinç 
Catherine  lui'qucs  à l’an  1489.  D'autre  part  la  Roine  Charlçtcdooaa  le; 
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droifts  quand  elle  mourut  à la  maifon  de  Sauoye.  Et  finalement  quelques 
quatre-vingts  te  dixansapres^  fçauoirl'an  1579.  IcTutcenuahit  le  Roiau- 
medeCiprefur les  Vénitiens.  Ainfi  commença,  ainfi  finit  le  Roiaume 
Chrcflicn  de  Cipre  par  les  Luxifihâs,  dcTquels  il  ne  rede  auiourd’hui  de  leur 
Roiale  Race  que  la  feule  Dame  DuchciTc  Doüairiete  de  Rohan  Catheride 
<lçrarthenay,i(rucdespui{hezdeLuzinhan,dignevetitablement  pour  fes 
grandes  vertus,  d'auoir  eu  tant  de  Rois  pour  respredcce(rcurs,dctous  lef. 
quels  elle  eud  ellé  la  plus  grande  H le  bon- heur  eud  voulufuiure  fes  méri- 
tés,ou  à mieux  parler  Tl  cUç  ne  (cfud  pas  feparee  de  la  iàinûeEglifê  pour 
luiurcl'heieftcdcCaluia.  CcuxdelaRochcfoucaut  &dcfainft  Gelais fc 
difent  aufii  {defeendus  des  Lueinhans. 


SIECLE  LV.  DV  MONDE. 

Et  le  XIII.  de  U Grâce. 

CE  cinquante-cinquiefmeSiecIcdu  Monde,  qui  fe  voit  à la  j5  page  de 
nodreQinâeChronologie.edcompofédefeptcolomnescommele 
precedent. 

L»premiere  colomne  contient  la  fuite  fucceffiue  des  années  du  Monde^ 
depuis  l'an5aoi.iufquesàrai>5}Oo.lecout  incjur. 

J.a  fécondé  contient  la  fuite  des  an  nées  de  nos  preuucs,  qui  font  lésant 
delà  Grâce  fçlon  U compteder£glifç,dçpuisl’anuoi.iufquesàlan  1500. 
le.  tout  inclus. 

P JP  E S. 

La  troificfrae  qui  a deux  bords,  nous  fait  voir  les  Conciles  généraux^ 
les  Eicriuains  lacrez , & les  Chefs  vifibles  de  l’Eglife  qui  ont  ede  au 
prefent  Siecle. 

181.  Honorivsj.  c’edoit  Centius,  ou  Sentie  Sabellus, Romain  de 
nation,  fils  d'Aimeri,  fait  Cardinal  Diacre  pat  le  Pape  Celedin  5.  puis  Car- 
dinal Prcdreparle  Pape  deffunû,  lequel  deux  iours  apres  fut  efleu  par  les 
Cardinaux  à Perufe.ac  gouuemacnuirondixans&fcptmois  vingtiours: 
il  fit  Légat  en  rarmcedesClircdiens  leCardinal  lean  Colonna;  Confîr- 
ma  l'Ordrcdcs  Frètes  Ptcrdicursàl’indancede  fainâ  Dominique , & de- 
puis rcceutaufliceuxMe  fainâ:  François  du  Val  des  Efcôl|«sà  Paris,  des 
Carmes  & des  Augudins.Sc  enuoya  au  Languedoc  fon  Lc^t  IcCardirial 
Bertrand.  ^ 

Lan  11  18.  il  couronna  dans  Rome  Pierre  de  Courtenay  Empereur  de 
Condantinople.àcaufed'Yolant  fa  femme,  & deux  ans  apres  l’Empereur 
Friderir  z.apres  qu'il  eut  fait  don  à l'Eglife  Romaine  de  laComté  de  Fundi, 
l'armee  des  Chrediens  ed3ntarriueedanslaPaledine,lcRoidc Hongrie 
«U  ramena  fes  troupes,  à caufe  de  quelque  pique  qu'il  eut  çontre  le  Duc 
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d’Aaftriche.SclesântresaUercntaflîegct  Damiette, laquelle  ils  prindrent 

3uinzc  mois  aptes,  de  laquelle prife  Ican  de  Brenne,  Roi  de  lerulàlem, 
onna  aduls  au  Pape. 

L'Empereur  Frideric  ayant  acheuédcchaflTer  tous  les  Sarrafins  de  Sicile 
Van  mil  deux  cens  vingt-vn,  tourna  fesarmes  contre  Thomas  Si  Matthieu 
Comtesd’AnagnijfineresdufeuPapelnnoccntj. delquelsl ’vnfiitfon  pri- 
fonnicr  en  Sicile,*:  l’autre  s’enfuit  vehle  Pape,&  côhfqua  tous  leurs  biens 
chaiTans  les  Eiicfciues  cjui  les  auoient  protégez  i à caufe  dequoy  le  Pape  lüy 
manda  que  ce  n'cîloit  a luy  de iuger  dans  les  Roiaumes  de  Naples  SedeSi- 
die,  dont  la fbuueraineté,  tant  rpirituclle  que  t«niporellc',a{Jpàrccnoit  au 
fainift  Siégé:  dequoy  l'Empereur  nefàifàntcasle  Pape  l’excommunia.  Si 
déclara  dccheu  de  b dignité  Impériale  & Roiale,  Si  les  fubjets  abfous  du 
ferment defidelitéiccquerEmpereur  fçacluntil  fit  repalTcr  les  Sarrafind 
(qu’ilauoitchartez)  enfigrand  nombre  qu'il  en  auoit  vingt  mille  hom- 
mesdeguerre.  MaisIeanRoydelcrufalemeftantpeuapresvenu  àRohie 
voit  le  Pape  pour  le  foliciter  au  fccours  de  la  terre  fainûc,  il  mit  d'accord  le 
Papc&l'Empcreurauquelildonnaûfillevnique  Yoland  en  matbge,  à 
condition  qu'il  luydonncroitfccours,&dccemarbgc  les  Rois  de  Naples 
Si  de  Sicile  le  difent  depuis  Rois  de  lemfalem. 

Noftre  Roi  Philippe  Augufte  moumtàMante  le  feizicfme  luillct  mil 
deux  cens  vingt- trois  ;&  le  Roi  Louis  huiéHefmc  auec  la  Roine  Blanche 
furent  couronnezàRheimslefepticfmeAouftfuiuant.  L’an  mil  deux  cens 
vingt-quatre  il  enuoya  fon  Légat  Cumad  en  Allemagne,  pour  faire  croilrt 
les  Allemans  aucc  l'Enmereur.  L'an  mil  deux  cens  vingt-dnq.il  enuoya  en 
France leCardinaldefunâAnge, qui  fitaller  leRoi  en  perfonne  contre 
les  Albigeois,  & s'en  reuenant  il  mourut  à Montpenfier  le  douziefine  No- 
uembre,  laitrant  le  Roiaumeàfainâ  Louis  neufiefme  du  nom  en  basaagc. 
L’an  rail  deux  cens  vingt- fix  il  enuoyaOthon  en  Angleterre,  pourreque- 
rit  les  Anglois  de  luyo£troyer  les  reuenus  de  deux  prebendes  en  chaque 
Dioccfe,cc  que  le  Roi  Henry  troihcfme  ne  voulut  permettre  : enfin  ce  P?- 
pe  mourut  à Rome  le  dixhuiâiermeiour  de  Mars,fclon  Onufre,ou  vingt- 
(Ixiefine  de  Feurier  de  l’an  mil  depx  cens  vingt-  fept,fuinant  les  Chroniques 
de  Montfort  & de  Martin  i il  eftoit  homme  magnanime, doâe  & de  bon- 
ne vie,  ' 

i8i.  G R E G O I R E 9.  Hugolin  ou  Huguetin  , nepueu  d'inno- 
cent , qui  prclida  quatorze  ans  quatre  mois  trois  iours , félon  Onu- 
phre , ou  treize  ans  fix  mois  félon  quelques  autres  : il  excommu- 
nia l'Empercor  Frideric  fécond  , parce  qu'il  ne  cenoit  pas  la  promcfic 
qu'il  auoit  fa^  d'aller  au  fccours  de  la  terre  fâinâc,  de  qui  luy  fit  tenir  vnc 
Dicte  des  Princes  de  l’Empire  par  fbn  fils  Henry  Roi  des  Romains , où  le 
voyagftfùt  conclu,*:  tous  les  Princes  s’y  croiferent  pour  l’y  accompagner, 
oufccottifcrcntpour  les  frais  de  l'cntrcprife  : Se  l’armec  cftant  drelfcc  fc 
rendit  à B tindes  fous  b conduite  de  Louis,  Lantgrauc  de  Turinge,inari  de 
bindc  Elizabcth,fillcd'Andrc  Roi  de  Hongrie  i mais  b pefte  s'y  mit  où  le 
Lantgrauc  moumt  ; puis  l'Empereur  efrant  airiuc  fit  panir  l'armce  pour 
gaigner  la  Morec,  maisil  y fut  fi  malttaiâé  de  la  tourmente  de  la  mer, 

qu'ayant 
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qu'ayant  mis  l’ancre  au  port  de  Cipre^  repailà  auec  quelques-  vns  des  fieiu 
en  Italie  , de  le  Pape  l’excommunia  derechef i & l’Empereur  pour  s'en 
venger,  par  rentrcmilc  des  Frangipani  de  Rome,  chaflà  le  Pape  de  la  ville, 
qui  s’enfuit  à Perufe  pour  y eftre  plus  feurement.  L’Empereur  cependant, 
tout  excommunie  qu'il  clloit,artiuadansla  PalelUnc,  laiilànt  ordre  à Rc- 
luud  (bn  Lieutenant  en  Sicile,  & à Conrad  G uifehatd  de  Elire  la  guerre  au 
P3pe,cc  qu’ils  firent  à bon  efeient  : & l’Empereur  s’accorda  & fit  trefùes  de 
dix  ans  auec  le  Soldan  d'Egypte  l’an  mil  deux  cens  vingt- neuf, & le  Soldan 
remit  es  mains  dcrEmpcreurleRoiaumedeIcrufalem,&  les  places  de  la- 
ph^,de  Nazareth  & de  Becichem  ; ôc  la  paix  ainfi  &te  il  fe  rembarqua  fur 
deux  gaietés  fculcmcnCj&arriuacnuiron  la  fin  de  May  à Naples,  od  auec 
les  gens  de  guerre  de  Guifchard  il  rechalTa  l'armec  du  Pape  conduite  par 
leandeBrienne,qude  Brcnnc,quoy  que  beaupctedcrEmpetcur,5tfc  ren- 
dit raaillrede  toutes  Icsterrcsde  1 Eglifc,  & alljegca  le  Pape  dans  Rome; 
d’oùayant'lcu^fon  atmeepour  la  mener  ailleurs, U y euttant  d’enttemec- 
teurs,quc  l'an  mil  deux  cens  trente  le  Pape  & l'Empereur  s’accordèrent,  0c 
le  Pape luy  donna  lônabfolution  moycniuntfixvingts  mille  onces  d'oc 
que  l’Empereur  luy  donna.  Le  Pape  enuoya  vn  Légat  en  Languedoc,qui 
bailla  l’abfolution au ComtcdcTholofc,àcondition qu’il  feroit  amende 
honorable  tout  nud  en  chemilè  deuant  l’Eglife,  qu’il  iroit  à la  guerre  d’ou- 
tremer durant  cinq  ans,  baillctoit  vne  groilè  Ibmme  de  deniers  au  Roy 
Lou'is,&  (à  fille  leanneà  Alphonfc  Comte  de  Poi£ticrs,frcre  du  Roy.  Co- 

Fcndant  les  Romains  fecebellacntcontrc  le  Pape  tandis  qu’il  eftoit  auec 
Empereur dansAnagnie,dcquoyilsfurentpunispar  la  pelle.  L’an  ii)t. 
il  fit  prefeher  vneaoiladeen  Allemagne  contre  ceux  de  PrulTe  cncorcs  ido- 
lâtres, qui  fiitent  quali  tous  faits  Chreflicns  par  les  CheualictsTheutoni- 
ques.  L’an  1x5;. il  canonifâfâioâ Dominique, (àinA  François, Sefainâe 
Elizabeth,  veuille,  fie  mit  en  lumicrecinq  liuresdcs  Decrctalcs.  Les  Ro- 
mains derechef  chalTcrentlc  Papcqui  fercriraà  Perufe, où  cllant  l’an  1 1)4. 
il  excommunia  tous  les  Romains,qui  ne  laifTcrent  pasd’allieger  la  ville  de 
’Viterbe,où  ils  furent  defiâics  fie  contrains  de  fc  remettre  àTobeilTance  du 
Vape.  L’an  iijj.rEmpereatelbntrctoutnécn Allemagnelcfairit  de  fbn 
filsHenry  Roy  des  Romains,qui  confpiroit  conrreluy  auec  les  Lombards, 
fie  l’enuoya  prifonnier  à la  Poüille  : puis  drellâ  vne  grande  armee  pour  paf- 
fer  en  ltalie,dcquoy  le  Papcic  voulut  dedourner  luy  enuoyant  quatre  Car- 
dinaux l’an  ii;<.  ce  qu’il  ne  peull:  à caufè  dequoy  il  fe  ligua  auec  les  Lom- 
bards contre  l’Empercur,qui  ne  lai  (Ta  pas  de  gaigner  vne  bataille  contre  les 
Milanoiil’an  n;8.  3edcs’empârerd’vnepatticdelaSardaigne,laquell* 
il  donna  à Hencius  fon  balbrd  ; fie  le  Pape  l'excommunia  derechef,  fie  de- 
ilata  Empereur  Robert  Comte  d’Artois  ,ficrc  de  noftre  Roy  Louis  9.  le- 
quel fuiuant  fon  confeil  ne  voulut  pas  que  fon  flrcrc  acceptad  l’Empire.  Le 
Pape  voyant  que  l’Empereur  ne  fc  foucioit  gucres  de  ces  cenfurcs , accorda 
les  V cnitiens  fielcs  Geneuois,ôe  les  fit  entrer  en  ligue  auec  les  Lombards,fic 
lors  fc  virent  les  Guelphcs  pour  l’Eglife,  fit  les  Gibelins  pour  l’Empire  : fit 
l’Empereur  alla  liauant,quc  l’an  1 1 40.ilmit  fon  armeedeuant  Rome,d’où 
les  Romains  le  firent  tctira,fic  alla  démolir  les  villes  de  Bencuét  fit  de  Sorx 
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LePapeconuoqaa  vn  Concile  à Rome,  pout  tafcher  de  remédier  à tous 
resdefordres,  Scande  quantité  de  Prélats  François  s'eüans  embarquez 
auec  les  Légats  du  Pape  pour  y aller, ils  tombèrent  entre  les  mains  de  Hcn- 
tius  Roy  de  Saidaignc,ba(latd  de  r£rapereur,qui  Icsenuoya  prifonniers  à 
fun  pac  i de  laquelle  mauuaifc  nouuclle  le  Pape  eftant  tombé  malade,  il  en 
mourut  le  dcuxicline  AouR  l’anmildcux  cens  quarante- vn , & vaqua  le 
Siégé  trente  iours. 

«85.  Celestin  4.  GeoIirroydeCha(Ullon,MiIannois,auparauanc 
Eucfque Cardinal  de  &inâe  Sabine;  il  ne  gouuerna  que  dtxfcpt  ou  dix- 
huiâiours,  puis  mouruti  ce  qui  affligea  tellement  les  Cardinaux , qu'ils  (è 
rcfolurcnt  de  ne  luy  donner  fuccefleur,  que  premièrement  l’Empereur  Fri- 
dcric  n'euft  eflargi  les  autres  Cardinaux  qu’il  tenoit  en  prifon , à caufe  de- 
quoy  l'Eglife  fût  làns  CKcf  vn  an  dixhuiâ  mois  quinze  iours. 

1S6.  Innocent  4.  Sinibaldode  Fiafquc, natif  de  Gènes,  fils  d'O- 
bifo  Comte  de  Lauaigne,&  Cardinal,  fût  elleu  le  vingt,  quacridrae  lourde 
luin  l’an  rail  deux  cens  quarante-trois , foudain  que  l’Empereur  eut  donné 
lalibertéauxCardinauxparl’entrcmilèdeBaudoüin  Empereur  de  Con- 
ftantinoplc,&  Raimond  Comte deTholofc, lequel  Baudouin  s’entremit 
d’accorder  le  Pape  auec  l’Empacur,  éepour  cet  effet  il  y eut  lieu  fie  iout 
nommé:  Maiscîlant  parti dcR0mcranu44.il eutaduisqucl’Empereur 
luyauùit  dreffe quelques embufehes  pour  le  furptendre,  ce  qui  lût  caulè 
que  dans  deux  galères  luy  & fes  Cardinaux  fe  (âuuercnc  en  France  ; dequoy 
icRoy  fainâ  Loui'sayant  aduisluy  enuoya  au  deuant  des  Princes,  qui  le 
.conduifirent  iufqucsà  Lyon,  où  il  cRablit  Ùl  demeure  fous  le  bon  plailir  du 
Roy  : & là  cRant  il  y tint  vn  Concile  l’an  u 4 5.  auquel  fût  cité  l’Eropeccut 
Fridcric  1.  mais  il  fc  garda  bicndccomparoiRterauin  y fut- il  derechef  ex- 
communié, quelles  exeufes  que  fes  enuoyez  euffent  données,  & déclaré 

Jjriué  de  l’Empire  & de  cous  autres  Roiaumes,  par  fentencc  prononcée  le 
êpticCtic  lourde  luillet,  félon  les  Chroniques  dcMontfort,  ou  le  vingt- 
cinquiefmc  iour  de  luin  au  dire  d’Onufre.  Là  fut  auffi  ordc)né,quc  les  Car- 
dinaux potteroient  chappeaux  Sc  manteaux  rouges  V neCroiûdc  y fut 
publiée  pour  la  tette  fainûe.dc  laquelle  noRte  Roy  fût  elleu  le  Chef  L’Em- 
pereur leua  cependant  vne  puiùànce  armée  pourfe  venger  duP^e  en  la 
petfonne  de  fes  parens  & de  plus  de  quarante  Euefques  qu’il  chafla  : Mais 
aulli  les  Princes  & Prcbts  de  la  balle  Allemagne,  luiuanc  la  fcntence  d’ex- 
communication, à la  pourfuite  du  Légat  cflcurcnc  Henry,  Lantgraue  de 
Thuringe,RoydcsRoraains,qui  vainquit  Conrad,  filsdcFtideric,cn  ba- 
taillcipuis  ayant  alfiegc  Vlme  y mourut  d’vn  coup  de  traiû  l’an  1 146.  Mais 
aupatauant  dr  sle  moisde  Décembre , le  Pape  futà  l’Abbaye  de  Cluny , où 
il  célébra  la  Mcffc,  affilié  de  grand  nombre  de  Cardinaux,  du  Roy,dela 
Roine fa  mcrc,ac  de  beaucoup  d’autres  Princes  & grands  Seigneurs,  où  fl 
augmentalespriuilcgesdccetteAbbayc:  puis  s’on  retournai  Lyon,  où  il 
demeura  iufqucsà  l’an  uyi.pendint  lequel  tempsil  vaqua  àrcRudc.fc  fit 
plufieurs  liurcs  honorant  tous  leshommcsde  Içauoir.  L’an  ii47.ayant 
fccu  que  le  grand  Cham  de  P artaric,  appelle  Kiolin,  s’eRoit  fait  Ch  reltien 
pat  les  prédications  de  l’EucfqueThalaffias.il  y enuoya  lean  Capin,  Cot- 

delier. 
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délier , ou  Alcelin , lacobin , pour  l'inllroire  aux  ceremonies  Chreftiennes, 
dequoy  Kiolin  le  remercia  dignement.  L’an  1 1 48.  les  Princes  Allcmans  qui 
auoien  nclleu  l'Empereur  en  defignerenc  vnautrcenià  place,  qui  fùcGuiU 
laumc,ComccdcHollande,filsdeFlorengc,&porra  le  nom  de  Cçfàr  fie 
Roy  des  Romains  enuiron  fepc  années  : fie  en  meime  temps  les  Légats  en- 
uoyez  aux  Polonois  pour  auoit  fccours  contre  Frideric,  permirent  aux  Po- 
lonois  de  commencer  leur  Catefme  au  Mercredy  des  Cendres,  ce  qui  leur  , 
Ru  fort  agréable, au  lieu  que  auparauât  ils  le  Riifoient  à la  Grccque,fie  com- 
mençoicntdésle  Dimanche  appelle  la  ScptuagcRme.Commcauin  le  Car- 
dinal de  (àinâc  Sabine  enuoyé  en  Notuegueaux  meünes  Rn$,dôna  le  titre 
fie  nom  de  Roy  à Hacon , Prince  de  ce  pû's , & le  couronna  du  Diadcme 
Royal  le  1.  ÿ.iouidc  Iuiilct;fi(  en  tecompeofe  de  ce  il  enuoya  au  Pape  quin- 
ze mille  marcs  Rerlins,  & permit  au  Légat  d’en  leuer  cncores  cinq  cens 
marcs  fur  les  Eglifes  de  fon  Roiaume,ficfe  croila  pouraller  à la  rerre  fainûe. 
Ce  Pape  Rit  le  premier  qui  fit  coflruirc  le  Pon  t qui  cfUùr  le  Rofheà  Lyon. 
Frideric  cependant  auccvnepuiirantcarmeealloittrouuer  lePapeiufquca 
à Ly  on,R  ceux  de  Parme  ne  l’eulfent  arreflé,&  deffait  fon  armée  le  1 g.  Mars 
1 1 49.  dequoy  il  eut  fi  grand  regret  qu’il  fc  retira  en  vne  maifon  deplailàn- 
ce,oùii  décéda  en  habit  de  Religieux  de  CiRcaux,  félon  Matthieu  de  Pa- 
ris > ou  félon  autre  s’adonnatuàtoutes  fortes  de  delices,  ou  il  Rit  edoufTd 
auec  vn  orcillcr,&  que  fon  fils  baftard  Mainftoy , Prince  de  T arente  le  fit 
£ùre;tanty  a qu'il  mourut  le  ij.Decembrel’an  1 xyo.laiifant  Conrad  fonfili 
heritier  de  fes  Roiaumes  de  Naples  Sc  d’Italie,  fie  à Henry  fon  puilhé  le 
<Roiaume  de  Sicile. 

QonradjRoy  de  Naples  fie  d’Italie  auoit  cRe'  cfleu  Roy  des  Romaint  U y 
auoitlong  temps, c’eR  pourquoy  Ibudain  apres  la  mort  de  fon  pere  il  le 

2 our  Empereur:  mais ccneRit que detitre  feulement,  parce  que  le 
: Guillaume  de  Holande  cRoit  défia  trop  fort  en  Allemagne,d' où  il 
partit  pour  s’en  aller  en  1 taUe,  à caufe  que  les  villes  de  Naples,de  Capouë  fie 
d'Aquins’eRoient  déclarées  pour  le  Pape,  ce  quilefirpartir  de  LyonoùR 
auoit  feioutnc  fept  ans  : mais  il  ne  s’en  alla  pas  à Rome,parceque  la  puifiân- 
ce  des  Sénateurs  y cRoit  lors  trop  grande, ainsà  Petufe, où  l’an  i a 5 t. il  canai 
nilàPienede  Vetôn,Iacobin.  £1  Conrad  ayant  repris  Naples,  fon  R’er* 
Henry  Roy  de  Sicile  l'y  vint  vifiter,fic  là  Rit  tué  l’an  1 1 5J.par  le  commande- 
ment fie  ordonnance  deConrad,  dequoy  il  fut  bien  toR  puny , eRant  em- 
poifonne  par  Mainftoy  fon  frere  baftard  : de  forte  qu’R  mourut  le  a a.  May 
l’an  I a j 4.  laiflànt  fon  fils  appelle  Conradin  en  fort  basaageiduquel  Maitai- 
ftoy  s’eRant  déclaré  Tuteur  fie  Gouuerneur,voulut  enuanirfie  vfnrper  les 
Roiaumes  de  Sicile  fie  delà  PoiiiUe  : maisles  Néapolitains  fc  donnèrent  au 
Pape  qui  pour  lotseRoità  Rome.  Cette  mefineannccle  Roy  làinâLouïi 
rcuint  de  fon  voyage  de  la  terre  Ikinéfc;  fie  le  Pape  auec  armeefe  rendit  à 
Naples,où  à peine  ^t-il  entré  qu’eRant  furprisde  maladie  il  y montut  le 
7.  ou  15.  Décembre  de  ladite annee  1 a {4.  Il  fut  R fçauant  en  OtDiâ-, qu’on 
l’en  appella  le  Pere  du  Dtfiâ,  fie  vaqua  le  Siège  iufqucs  au  vingt- vnief^ 
me  dudit  mois.  . ' ‘ 
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185.  AtEXANDR.B4.  Renaud  Cardinal, Eucrquc(]’Ollie,fils  dcGe- 
nrdoude  Philippede  lafamiHcdeaCûmt«d‘Anagni,fuccneu  Papc,& 
gouacma  Ëx  ans , quatre  mois , vingt-  vn  iour.  Il  permit  aux  Hermites  de 
fOrdredclàinâ  Auguftin  de  quitter  leurs  Hermiragcs,&  de  venir  de- 
meurer aux  villes  aucc  les  lacobins  & Cordeliers.  Il  canonifà  Staniflaus  ia- 
disArcheuefquc  de  Cracouia,&  condamna  deux  liures  pernicieux  &d6- 
ceftables , l'vn  compolè  par  Guillaume  de  SaimSI-Amour , contre  les  Reli  - 
vieux  qui  faifoiencvcru de  pauureté; l’autre  parlcande  Parme,  (intitulé 
rEuangilectcrnel  J&cettui-cy  fut  bruflél’an  115;.  Se  ta  mefnieannce  il 
perdit  vnc  bataille  conduite  par  Ton  Légat Oâauian, contre  Mainfroy. 
Cettui  cyliccourirle bruit  que  Ton  nepueu  Conradin  tdoir  mort,&  le 
üccouronncrRoidesdeuxSiciles.  Le  pape  excommuniaccuxdcThurin, 
qui  s’cfloicnt  rebellez  contrcThomasComte  deSauoye,auquel  parce  qu'il 
auoicerpoafclanicpcedupape  lnnocent,Guillaume Comte  dcHolandc, 
Roi  des  Romains , auoit  donné  icelle  ville  de  Thurin.  Ilfitaufli  fairela 
guerreau Comte  Ecedin  Romain, qui  fetenoit  dans  Veronne.  Cepen- 
dant l'Empereur  Guillaume  de  Rolande  mourut,  & les  Elcdeuts  alTcm- 
blczpourcncflipcvnaucre,fctrouuerentparcis&diuifcz:  caries  vnsfui- 
uans  les  aduis  du  Comte  Palatin  & du  Duc  de  Bauictc  fou  frere , fie  desAr-' 
chcucfqucs  de  Mayence  6e  de  Cologne  efleurent  le  Gxicime  lanuicr  mil 
deux  cents  cinquante- fept  Richard  Comte  de  Comuaille,  ftere  du  Roi 
d'Angleterre  Henry  troihcrme,6e  Icsaurrcsnommcrcat  Alphonfe  Roi  de 
Callille  le  dernier  iour  de  Mars.Cettui-cy  ne  quitta  point  les  Elpagncs , 6c 
fe contenta  du  titre  d'Empcrcur.  Mais  Richard  alla  en  Allemagne, 6e  par  les 
Princes  defonpartyfefitcouronneràAixau  iour  de  rA(icenrion,<qm  ef- 
chet  le  vingt- feptieime  iour  de  May.  L’annee  mil  deuxcentscinquontc- 
huiéUcsRomainsayansdialIévniscnatcurque  le  Pape  leur  auoit  baille, 
cncurcntà  fa  place  Brancaleon , originaire  de  Bologne,  lequel  en  fâucur 
de  Mainfroy  prit  lesarmes,6e  contraignit  le  Pape  6e  Cardinaux  de  s'en  fuit 
i A nagnie  ,&  d'abondant  l'Archcuelque  de  Raucnc  Légat  du  Pape  aucc 
les  forces  de  Padoüe  vintà  Brclferan  mil  deux  cents  cinquante-neuf,  6e  do 
là  alla  alTaillir.Vbert  Marquis  de  Pallauicin,  qui  commandoir  fous  le  titre 
de  Vicaire  Impérial  dans  Cremone,  comme  Eccelin  en  celles  de  Veronne 
6c  de  Vincenzci  6e  eux  deux  joints  enfcmble  donnèrent  fur  l'armee  du 
Légat, la  défirent,  le  prindrent  prifonnicr,6c  entrèrent  viétoiieux  dans 
BreiTele  vingt-quaniefmeiour  de  Septembre.  Pape , pours’en  venger, 

p'atiquafibienlcPallauicin  qu'il  le  defunit  d'auec  Eccelin,  6c  lors  il  fut 
jtflàilliparrousxcuxdc  Lombardie,  6c  vaincu  en  vne  rencontre  le  vingt-< 
neufiefme  iour  de  Septembre  l'an  mil  deux  cents  foixante,  où  il  futbleiTé, 
6c  en  'mourut  ; 6c  lors  toutes  les  villes , tant  de  la  Marche  T rcuilàne,que  de 
la  Lombardie,  fe  mirent  en  liberté  Ibus  l'enfeignc  du  Pape  6c  des  Guel- 
phes.  Le  pape  voulant  accorder  les  Vénitiens  aucc  les  Gcncuois,fc  tranf- 
porcad'Anagnicà  Viterbel'an  mil  deux  cents  (ôixantc-vn,maisfon  Légat 
Oélauün  ayant  quitté là  chargeau  Royaume  dcNaples  à caulc  que  tout 
y alJoit  à rebours  de  fes  intentions , cela  aÆigea  tant  le  pape  qu'il  eu  mou- 
rut au  moisde  May , 6c  vaqua  le  S.  Siège  trois  mois  6c  crois  iours  entiers. 

186.  Vrbaih  4. 
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186.  Vrbaih  4.  lacquesPantalcon,  Patriarche  de  Iciufàlein,  Fran- 

çois de  nation,  fils  d'vnpauurc  Cordonnier  de  Troyc  en  Champagne,  & 
neanmoins  en  magnanimité  d’efprit, en  fciMce,conlcil&  vertus  aulTi  ri- 
che & grand  que  aucun  Prélat  de  ion  temps  ,''fiit  efleu  le  vingt-neufiefine 
ioQrd'Aoufl,& gouuema  tioisansneufmoisquatteiours.  lleftudiaà Pa- 
ris, fiit  Archidiacre  de  Laon,  puis  du  Liège,  puis  Eucique  de  Verdun.aprcs 
Patriarche  de  IcruGilem , & finalement  Pape , à caufe  du  difeord  qui  efioit 
entre  les  Cardinaux,pour  lequel  finirils  dônerent  tous  leur  voix  à ccfiuicy. 
Il  eflablit  (à  demeure  en  la  Vieu  ville  deT ofcane,tant  parce  quclcsRomains 
auoient  quaC  fccoüclc  jougdes  Papes,  que  pour  crainte  du  Roy  Mainftoy 
qui  ruinoit  tout  auec  lesSarrafinsqu'il  auoit  exprès  fiiit  venir  d’Afirique 
(ous  la  conduite  de  leur  Chef  Pcrceual  d’Auric,  qui  fê  noya  Ton  cheual 
ayant  bronchédans  vne  riuiere.  Contre  Mainfroy  le  Pape  Vrbain  lui  mef- 
me  prefeha  vne  Croifade,  8c  fut  affiftcde  grand  nombre  de  Chreftiens,  fur 
tout  François.  L’anneed’apres,del’aduisdc  plufieursPrelats, le  Pape  Vr- 
bain conféra  le  droiâ  du  Roiaumede  Sicile,  tant  deçà  que  delà  le  Far,  à 
Charles  de  France  Comte  d’Anjou , ffere  du  Roy  ûiné);  Louis,  lequel  le 
prépara  pourallerconquerirle  Roiaumequiluyauoitefté  donné.  Vrbain 
cependant  l’an  1 1 6 j.donna  l’ Archeuefehe  de  Milan  à Othon,de  la  race  des 
V icomtes  de  Diefeo, qu’il  fçauoit  eftre  ennemis  desTorregians  Princes  de 
Milan.  Defgagea  l’Eglife  de  beaucoup  de  deniers  quelle  deuoit.  Racheta 
pluheurs  villes  6c  chalteaux  qui  eftoient  en  engagement.  Enuoya  vn  Lé- 
gat à Palcologue,EmpcreurdeConftantinople,&  cita  deuantluy  Richard 
Comte  de  Cofnnaillc,8c  Alphonf<*Roÿ  de  Caftille,  tous  deux  efieus  Em- 
pereurs, pourydcduirclcursrairons,maislaconnoi(Iànce  en  fût  difitree  à 
caufc  que  Richard  fût  prifonnier  entre  les  mains  de  Simon  Comte  de 
Montfort.  L'an  it<4.ilinfiitua  la  fèftcdulâinéf  Sacrement  del’Autel,au- 
trement  dit  la  fefte  du  Corps  de  Dieu,  & ce  à la  pourfiiite  de. Eue  Religieufê 
duLiege;  puis  partant  de  la  Vieuville  pour  aller  àPerufe , il  y mourut  le 
dernier  iour  de  Seprembre,  ou  félon  Onufie  le  i.  iour  d'O  éfobre  de  ladire 
annee  mil  deux  cens  foixante'quatre,&  vaqua  le  Siégé  quatre  mois  deux, 
ioun.  ' 

187.  CLEMENT  4.  Guy  le  Gros,  né  à lâinéi  Gilles  au  Languedoc, 
fils  de  Foucault,  fût  premierément  fameux  Aduocat,  Confèillcr  du  Roy  S. 
Louis, & grand  Iurifconfiilcc,appclIe  la  lumière  de  l’vn  Sc  l’autre  droiéf  pat 
Durandus  : il  fut  lors  marié,  puis  ellanc  libre  il  fe  fit  Ecclefîa(liquc,fùt  Euef^ 
que  du  Puy,  Archeucfque  de  Narbonne,  & finalcmentapresauoirefté  fait 
Cardinal  fut  efleu  Papclecinqoufeptiefme  de  Feurier  l'an  ii6^.  Il  eflcua 
plufieutsMendiansauxgrandesdignitez.  Légitima lesenfansqueleRoy 
de  Pottugal  auoit  eu  de  Beatrix,  bafl ardede  Caflille  en  mariage,  quoy  que 
excommunié,acluydonnarabfolution,quoy  queccRoy  eull  des  fils  de 
Maliaultde  Boulongne,&  qu’elle  fuft  lots  viuante:  8c  n’ayant  rien  tant 
au  cccur  que  la  ruine  de  Mainfi-oy,ayan  t fait  venir  Charles  de  France  a Ro- 
me, par  des  Cardinaux  tandis  qu’il  efloit  à Viterbe  il  le  fit,couronner  luy  8c 
fil  fi:mme,pout  eux  & leurs  fuccefleurs,  Roy  de  Sicile  oune&deçàlcFar, 
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le  iouc  des  Rois  -,  lequel  donnant  bataille  au  Roy  Mainfiroy  le  5.  iour  de  Fe> 
uricr  il66.  Mainfroyyfutvaincu,&y  perdit  la  vic&leRoiaumc, duquel 
Charlesferendit  maillre,&  le  Pape  le  fît  Vicaire  par  toutl'Empired'lnlie, 
d'oùilchtlTatousiesGibclinilmpcTiaux-  L’an iiéy.les Milannoisreceu- 
rent  leur  ArcheuefqueOchon,  ce  qu’ils  n'auoient  voulu  &ire  duviuanc 
«fVtbain  4.  Henry  PriaccdeCallilleayantcftéchaneparleRoyAlplion- 
(c  Ton  frercfercticavcrsce  Pape, qui  le  fit  Sénateur  de  Rome.  L'an  itét. 
Contadin  Duc  de  Suaube,  fils  du  Roy  Conrad,  fils  de  l’Empereur  Fridcrig 
a.partitd'Allemagneauec  vnepuiflàmearmeepoutconqucfter  les  Roiau- 
mes  de  N aples  & de  Sicile,de{qucl$  il  (c  difoit  heritier , Sc  fut  accom  pagné 
de  Fridcric,filsde  Herman  Marquisde  Bade,  qui  fe difoit  Duc  d’Aullridie, 
quoy  queOihacarusRoy  de  Bohême  l’occuppaft.  Mais  nofire  Charles 
mir'toutcs  fes  forces  en  defroute  le  vingt-  troihcfme  d’Aou(l:,le  prit  prilôn- 
nicr,&apresrauoir  gardé  quelque  temps  luy  fit  trenchcr  la  telle.  Et  ce 
niefme  mois  le  Pape  canonilà  fainélc  Eduige  Roine  de  Pologne.de  laquel- 
le luy  meCnc  en  eferiuit  la  vie.  Mais  enfui  ilmoumtlevingt-neufiefmc 
iour  de  Nouembre  de  cette  mcfme  annee  mil  deux  cens  foixante-huiéf, 
apresauoir  gouuerncttoisansncuf  moisquelqucs  iours.perfonnage  re- 
grettcpoutfcsvettus/onlçauoit&làlàindievie;  de  vaqua  le  làinét  Siégé 
deuxans  neufmoisdcuxiours:  & durant  ce  temps  (âinâ;  Louis  mouiur 
depefteàThuncsleiS.Aouftixyo. 

iSS.  GregOike  10.  Thibaut,  de  la  race  des  Vicomtes  de 
Plailànce,  fimple  Chanoine  de  Lyon,  fie  Archidiacre  en  celle  du  Lic- 

fe,  qui  ne  penfoit  à rien  moins  qu’au  Papat,  pat  la  dilcotdre  des  Cat- 
inaux  qui  ne  fe  pouuoienr  refoudre  fur  aucun  d’eux,  fût  elleu  comme 
il  elloitcn  la  ville  d’Acre  auec  Edouard  , fils  du  Roy  d’Angleterre , de- 
quoy  ayant  en  aduisilarriuaparmet  àBrindes  le  deuxicfme  iout  dclan- 
uier  l’an  mil  dfiux  ccqs  feptainte-deux:  de  là  Charles,  Roy  de  Naples  fie 
de  Sicile  leconduîfit  par  Capouë  à Viterbe , où  il  prill  polTcfllon  du  Pon- 
tificat le  dixiefine  de  Feuriet  fbusle  nom  de  Grégoire  10.  fie  puis  s’en  alla 
£ùre  couronner  à Rome  le  vingt-feptiefraciour  de  Mars:  fie  la  ceremonie 
acheueeilconfirmaleRoy  Charlcstnl’ellac  de  Vkairedu  (àin£f  Siégé, fie 
créa  cinq  EucfqucsCardinaux,rous  grands  perfonnages:  fie  à (à  prière  les 
Princes  de  l’Empire,  qui  auoien  telle  près  de  vingt  ans  fans  Empereur  cer- 
tain fie  lcgitimc,ellans  afferablez  à Francfort  l’an  117).  déclarèrent  Rodol- 
phe, Comte  de  Halbourg  en  SuilTe , homme  magnanime  fie  belliqueux  fie 
de  grande  entreprife.  Empereur  ou  Roy  des  Romains  le  ii.  d’0£lobre,ou 
le  premier  deNoucmbre,oufclonquclques-vnsleiour  de  fàinél  Michel 
en  Septembre, ou  fel on  autresà  la  làinâ  Remy  premier  iourd’O  âobre  ; fie 
l'edcu  s'en  alla  trouuer  le  Pape  àLo(ànne,quiconfirma  foneflcélion,  fie 
fut  le  premier,  au  dire  d’Auentin , qui  fût  esleu  par  les  fept  Eleâeurs  feule- 
ment, l’inllicutiondelquelsprocedalorsde  Grégoire.  L'an  1x74.il  tint  VB 
Concile  à Lyon,  où  fe  trouuerent  cinq  cens  Euefques,  foixante-dix  Ab- 
bez,fic  bien  milleautres,  tant  Prélats  que  Ooâeurs;  où  de  l’aduis  de  tous 
fut  otdôné  fie  eflabli  le  temps  auquel  les  Cardinaux  eniraoict  au  Conclauc 
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apres  le  dcceds  des  Papes,  & qu’ils  n’en  fortirûient  point  qu'ils  ne  fuflcnc 
demeurez  d’accord  de  l’cflcdtion.  Là  fc  crouua  en  pcrlbnnc  Michel  Paleo- 
logue, Empereur  de  Condantinople,  accompagne  de  grand  nombre  de  (ci 
Prélats, à ce  perfuade'  par  Hierolme  d’Afeoly, General  desCordeliers, lequel 
Empereur  fc  reUnic  à la  Foy  Romaine.  De  Lyon  il  alla  à Bcaucairc , où  Al- 
phonfe  Roy  de  Caflille  fe  trouua,  lequel  à l’inflancc  du  Pape  quitta  Tes  pré- 
tentions fur  l’Empire  l’an  ia75.puislc  Pa|>callaà  Viennc,où  il  fit  vnc  gran- 
de confccration  de  Prélats.  De  là  paflà  a Sufe , où  l’Empereur  Rodolphe 
fè  trouua  aucc  l’I  mperatricc  fa  femme,  qui  prefta  au  Pape  le  fermen  t accou- 
ftumCjôcreftituaàl’EgliferExarchatdcRauenne&laRomagnei  & d’a- 
bondant fecroifa  auec  noftreRoy  Philippes  le  Hardy  pour  Te  recouure- 
mentdela  terre fainde, où  le  Pape  les  vouloir  accompagner  3e  y finir  fes 
iours.  Maiss'en  retournant  à Rome,  il  tomba  malade  dans  la  ville  d’Arez- 
ze.oùilmourutle  JO.  Ianuicrl’anii7«.  apres  auoit  gouuernc  quatre  ans 
quatre  mois  dix  iours , où  il  fut  enterré,  & des  miracles  fc  firent  à Ibn  fcpul- 
cnre. 

189.  Innocent  5.  Pierre,dit  de  la  Tarentaifc , natif  de  Bourgon- 
gne,de  l’Ordre  des lacobins,  DoûcurenTheologie,Prouincial  defon 
Ordre, fut  Archeuefque de Lyoniayant elle  feit Cardinal, fût  enfin  efleu 
pape,  & ayant  gouuernc  cinq  mois  deux  iours,  mourut  àRome  le  15.  de 
luin  l’an  iiytf. 

190.  Adrian  5.  Othobon,  natif dcGcnncSjdclamaifondesFlif- 
ques,  ou  Fiafqucs,nepueu  d’innocent  quatriefine,  6c  pat  luy  créé  Cardinal, 
fot  efleu  Papc,&  ncgouucrna  qu’vn  mois  neuf  iours  : car  voulant  faire  paf- 
fer  l’Empereur  Rodolphe  en  Italic,contrcCIiarlcs  Roy  de  Naples  & deSi- 
cilc,quicomracnçoitàefttctroppuiirant  à Rome,  il  mourut  le  18.  Aouft 
l’an  ii7<. 

191.  I SAN  II.  Pierre,  dit  l’Efpagnôl,  natif  d’Vlixbonnc  en  Por- 
tugal, Euefque  de  Tufculc,  fût  efleu  le  vingt-cinquicfmc  jour  de  Sep- 
tembre, & appcllé  lean  vingt-vn,  6c  félon  platine  vingt-deux,  llgou-^ 
uerna  huiét  mois  & quelques  iours,  plus  fçauant  en  philofophic  & Me-î 
dccinc,  qu’en  Théologie  ; & quoy  qu’il  eufl prédit  de  luy  mcfmes qu’il 
viuroit  longuement , fi  fut-il  bien  toft  tellement  brifé  pat  l’enfonce- 
ment d’vnc  chambre  qu'il  auoit  fait  baflir  pour  luy  près  du  palais  de 
Viterbe  , que  Cx  iours  apres  il  en  mourut  le  dixneuhefmciour  de  May 
l’an  mil  deux  cens  feptante-fept , & vaqua  le  làinâ  Siégé  cinq  mois  vingt- 
deux  iours. 

191.  N ICO  LAS  3.  lean  deCaicte,de  la  maifon  des  Vrfins  de  Ro- 
me , premier  Diacre  des  Cardinaux,  fût  finalement  efleu  à Viterbe  le 
iour  fainéfe  Catherine,  6c  couronné  folcnnellcmcnt  à Rome  le  vingt- 
(îxiefme  iour  de  Décembre.  L’an  mil  deux  cens  fcptantc-huiéf  il  créa 
neuf  Cardinaux  au  mois  de  May , tous  gens  de  Içauoir  & de  bonne  vie. 
Il  ofta  le  Vicariat  de  l’Eglife  à Charles  Roy  deSidlc;  ôcquoy  que  Gré- 
goire 9.  & Innocent  4.  cuifent  déclaré  Mainfroy  excommunié,  & dé- 
claré defeheu  du  droiéf  des  RoiaumcsdcNaples  6c  de  Sicile , êcque  les  pa- 
pes Vrbain  4.&Clcment4.  eneuflent  inuefli  Charles  6c  les  fucccflèurs, 
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ilncIaiÆipasde  fàuorifcrlcRoy  d'Arragon,di(àntqua  lui  dedroidtap-, 
partcnoitlcfditsRoiauincs,  parce  qu’il  auoitcfpoufc  fa  fille  vniquc&  lie- 
riticreduRoi  Mainfioy.  llfic  CemcedclaRoinagnc&ExarchacdeRa- 
uenne  Bertold  Ton nepueu  ; & fçaclinnt  que  nofirc  Roi  Philippe}. alloic 
auec  armée  conrrelc  Roi  de  Caftille,  il  luy  enuoya  des  Nonces  l’an  1 2.80.6c 
lesdefiourna;  puis  mourut  d’vnc  apoplexie  dans  yn  chafteau  proche  de 
Viterbe  le  vingt-deuxiefine  iour  d'AouR,  l'an  mil  deux  cents  quatre- 
vingts , 6c  I c Siège  vaqua  fix  mois. 

19;.  Martin  1.  dit  4.  Simon  de  Brie, François  de  nation, néà. 
Monrpincé  en  Bric,  Treforiet  6c  Chanoine  de&inâ  Martin  de  Tours, 8c 
Cardinal, furau  bout  derixmoiselleu  Pape  pat  les  CardinauxdansVitct- 
bc,apres  que  les  Viterbiens  furent  entrez  en  armes  dans  le  Conclaue,6c  y 
eurent  pris  deux  Cardinauxdc  la  Maifon  des  V rfins, appeliez  lourdain  6c 
Mathieu, qu'ils  mitent  en  prifon , parce  qu'ils  empefehoient  que  l'eflcition 
du  Pape  fc  fit,  fl  premièrement  on  ne  remettoit  la  ville  de  Vitetbe  en  la 
puiiranccd'Vrfus,nepucu  du  feu  Pape, qui  en  auoitefte  dcjeitè  par  Ri- 
cliard,puilTant  Citoyen  de  Rome,  de  b Maifon  des  Hannibalifques.  Tant 
yaquenortrePapcfefitcouronncrà  Oruetto  le  vingt- troificfmeiourdc 
Mars,  l'an  itSi.  6c  gouuerna  quatre  ans  vn  mois  quelques  iours.  Et  cela 
fait , il  fit  vne  ordination  de  cinq  Cardinaux , rellitua  la  dignité'  de  G rand- 
Scnatcur  à Charles  Roides  Siciles , qui  lui  auoit  elle  oftee  par  fon  prcdccef- 
feur:fit  commandement  au  Roi  Pierre  d'Arragon  de  congédier  vne  ar- 
mecqu'ilauoit  furpied,6clui  defenditdctien  attenter  fur  les  Royaumes 
de  C narles  ; mais  pour  cela  pas  moins,  l'an  1 2. 8 x.  en  Mars,  ou  au  treiziefme 
d'Auril,lesVcfpresSiciliennesayant  efté  faidespar  les  Siciliens,  qui  mi- 
rent traitreufement  à mort  tous  les  François  qui  refidoient  en  Sicile, de 
quel  âge  ,fexe.Ac  condition  qu’ils  fuflent , le  Roi  Pierre  y vint  auec  fon  ar- 
mée, 6c  fefitcouronner  dans  Palerme  Roi  de'Sicile.  Le  Roi  Charles  ne 
perdit  pour  cela  courage,  ainsen  premier  lieu  il  impetradu  Pape  l’excom- 
munication contre  Michel  Palcologuc,vforpateur  de  l'Empire  de  Con- 
llantinople,  en  faucurde  Henri, fils  de  Baudouin,  fur  lequel  IcPalcologiic 
auoit  faite  l’vfurpation,auquclHentilc  Roi  Charlesauoit  donné  fii  fille  en 
mariage,  8c  fait  quant  6c  quant  prendre  le  titre  de  cet  Empire  à fon  gen- 
dre, comme  légitimé  5c  prefumprit  heritier  d’iceluy.  D’autre  cotte,  fous  la 
conduite  de  PicrrcComted’Alcnçon,freredcnoftrc  Roi  6c  autres  Princes, 
il  rcceut  vn  fi  grand  fccours,quc  pierre  d'Arragon, pour  l’éuiter.fit  ferablât 
dcvouloit  terminer  la  querelle  par  vn  duel, ce  qui  fut  gcncreufcmét  accepte 
par  Charles,  8c  le  combat  alfignéaupremieriour  de  luin  del'an'iigj.  aux 
plaines  de  Bordeaux  du  conlcntcnicntdu  pape.  Charles  fe  rrouua  fur  le 
lieu  au  iour  afligué , mais  pierre  fe  moqua  de  cela , 8c  ne  démordit  pas  de  la 
Sicile  ràcaufe  dequoy  fe  pape  l’excommunia, 6c  donna  IcRoyaume  d’Arra- 
gon  au  fécond  fils  de  nottre  Roi.  Dequoy  l’Arragonnois  ne  fc  fit  que  rire, 
èc  beaucoup  plus  quand  il  fccut  que  fon  Admirai  auoit  pris  pnfonniet 
fcharics  prince  de  Salcrnc , fils  vnique  de  Charles  Roi  des  Siciles , lequel  de 
furcroill  mourut  incontinent  apres  dans  la  villcdcHoggia  le  hxichne  ou 
lé  fcpcicfinc  iour  de  lanuicr  \ l'an  mil  deux  cents  quatre  vingts  quatre. 
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& le  Pape  ordonna  Rcgentdu  Roiaume  de  Napici  Robert  Comte  d’Ar- 
tois qui  pour  lors  y «Hoir, en  attendant  que  Cliarics , Prince  de  Saleme  (ùll 
deiiure'deprifon.  Guy, Comte  de  Monte-Ficltro , fît  reuoltcr  les  Forli- 
uiens  contre  le  Pape, puis  lui  mefme  les  rengea  à robeïflânce  de  fà  Siinâe- 
té.  Ccuxd'üruictochafrcrentlesGuelphcs.quifutcaufcquele  Pape  fe 
tranfporta  à Pctufe,où  les  fafchtries  lui  donnèrent  vne  maladie  Icn  te,dc  la- 
quelle il  decedale  18. ou  &9.Marsl'an  ta8  5.tcnu  pourfàinâ  homme,  tant 
pat  Platine.que  pat  celui  qui  a continué  la  Chronique  de  Martin  le  Polo- 
nois. 

194.  HONORIVS4.  lacqucs  Sabclli , de  la  maifon  des  Sabelli , fut 
efleu  dans  Petufe  le  Lundy  apres  l’oâauc  de  Pafques  l’an  1 1 8 5.  fut  courbn- 
né  à Rome,&  régit  deux  ans  & quelques  iours.  Au  commencement  de  fon 
Papat, le  CardinallcanCholet, Légat  en  France, ptefeha  fl  bien  la  ctoifà- 
decôtrcl’ArragonnoiSjquenoftre  Roy  Philippesj.  partit  au  mois  de  May 
pour  la  conquefted'Arragon,  donne'  pat  le  feu  Pape  à fon  fécond  fils:  il 
s'empara  de  la  Comte  de  Rofllllon.  Força  la  villcd’Enne.  Vainquit  le  Roy 
d’Arragon  à vne  rencontre,  où  l'Arragonnois  fût  blclTcac  en  mourut;  U 
fitrenm’cla  ville  de  Gironde:  puis  la  pelle  felfant  mile  en  fon  armée  il  en 
fût  lui  mefuies  frappe,  fie  alla  mourira  Perpignan  le  Dimanche  auant  la  S. 
Michel, biffant  le  Robumeà  philippeslc  Bel  fon  fils  défia  Roy  de  Nauarre 
pat  fa  femme,  qui  s’en  retourna  en  France  auec  le  Légat  Chauler , & fc  fit 
làcrctàReimslefi.Ianuierran  liStf.  Lepapeayantfceuquelacques.fili 
de  pierre  Roy  d’Atragon,s’cfloit  &it  couronner  uns  fon  feeu  Roi  de  Sicile, 
il  l’cxcommunb.  Guy  Comte  de  Montfort,au  nom  du  pape,  deffiten  ba- 
taille Guy  de  Montfdtran,Capitaine  Italien , qui  s’cfloit  empare'  de  quel- 
ques villes  de  la  Romagne,&  cctcedefiàite  fût  laite  l'an  mil  deux  cens  qua- 
tre-vingts fept:  & le  pape  mourut  enbditeannee  levnziefme  iout  d'A- 
uril. 

i9{.  N IC  O L A s 4.  Hierofme, Cardinal,  natif  d’Afeoli  en  la  Marche 
d’Anconne,  de  rOtdredes  Frétés  Mendbns:  il  fut  General  de  fbn  Ordre, 
& Légat  de  Grégoire  io.versConilantinoplc,oû  il  ramena  les  Grecsà  l’E- 
glifc  Sc  IcsTaitarcs  k la  Foy.  Il  fût  lait  Cardinal  par  le  pape  Nicolas  5.  Sc  en- 
fin Pape  par  tous  les  Cardinaux  le  1.  x.iour  de  Feuricr  l’an  1 1 8 S . dix  mois  &c 
dixhuiéliouts  apres  le  dcceds  d'Honorius  : car  plulloft  ne  s'clloicnt  ils  peu 
affembleràcauicdebpclle:  Il  gouuerna  quatreansvn  mois  & quatorze 
iours.  Fit  vne  ordination  de  Cardinaux  tous  gens  de  mcrice.  Inltituavn 
College  public  à Montpellier.  Canonib  faind  Louis , iadis  Cordelict 
Eucfque  de  Tholofc , 6c  mourut  le  deuxicfme  iour  d’Auril  l’an  mil  deux 
cens  nouante  dcux,&vaquale  Siège  deux  ans  crois  mois  deux  iours. 

i9«.  S.  Celestin  j.  Pierre  de Morron,Hermite delà Poiiille,natif 
d’Efemy, terre  de  Labour,p’it  d’O  uidc,  fils  d’ Angelerius  & de  Marie , Re- 
ligieux del'Ordre  de  fàinâDamian, fous  bReglede  iâinél  Benoifl;  il  fè 
retira  dedans  la  montagne  de  Morron,  où  il  vcfquit  fi  fainélement,quc 
plufieuri  s’y  rendirent  pour  y viureaucc  lui  & dire  fcsDifcipIcs  ; & pat  11 
grande  difeordedesCardinaux  Dieu  voulut  qu’il  fûfl  cllcu  Pape  lors  que 
nioinsilypenfoitlefeptiefineluillct  l’an  mil  deux  censnonante-quatrc,ce 
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qui  lui  fût  Cgniüé  i tuais  d'abord  ilrcfûfa  la  charge,  & fi  Charles  Roy  de 
Naples  nercuftinltammcnt  prcfledcracccpter,iln'cu(liamaisforddcfon 
Hermitage  : en  (in  vaincu  dcspourfuitcs  du  prince  & des  prières  des  Catdi  ^ 
naux.il  fut  mené  fur  vn  afne  en  la  ville  d' Aquilee,où  plus  de  deux  cens  mille 
hommes  fe  crouucrent  à Ton  courônemcnt, feulement  pour  le  voir:d'abord 
il  fit  vn  ordination  de  Cardinaux,  &confir!na  l'Ordre  des  Moines  appel- 
Ici  Cdcftins  de  fon  nom,&  ordonna  que  les  papes  ne  marcheroicnt  plus  à 
l'aduenir  que  fur  des  afhes  ou  mules  à l'exemple  de  N.  S.  Mais  il  ne  gouuer- 
naquednq  mois  Icptiours:  car  voyant  que  les  Cardinaux  murmuroient 
contre  lui  à caufe  de  (à  fimplicitd  & peu  d experienceau  maniement  desaf- 
fcires,ils'enquit  du  Cardinal  BcnoiftCaietan, qui  eftoitfçauant  en  l'vn  & 
raatredroi(ft,ficnconfcienceilfepouuoitdcmettreduP3pati  A quoy  Be- 
noifi  qui  defiroit  de  l'cfire  lui  refpondit,  que  quand  il  auroit  déclare'  cela  li- 
citcil  IcpourroitiSc  pour  micuxle  lui  periuaderattitra  vn  homme, qui  du- 
rant plufieursnuiiffs  fitfubtilcmententendrc  vnc  voixau  pape  qui  lui  coin* 
raandoit  de  renoncer  à (à  charge  : & Celcilin  fercfolut  de  fOfiurece  confeil, 
& ayant  prcmicrcmcnt  fait  vnc  conftitution.par  laquelle  il  déclara  qu'il 
eftoit  permis  aux  papes  de  depofer  le  papat  volontairement  quand  bon 
leur  (êmblcroitijpuiscn  vertu  d'icelle  il  y renonça  folcmncllcment  à Na- 
ples le  lourde  la  (ainifcLucccn  Décembre  ;&  donnant  pouuoir  aux  Car- 
dinaux d'en  fubroger  vn  autreà  là  place, retourna  plein  de  ioyc  à là  premiè- 
re (blitude,  d'où  fon  fuccc(Tcur  craignant  qu'il changeaft  d'aduis,le  retira 
& le  mit  ptilbnnicr  au  Chaficau  de  Fumom , oùparce  qu'il  auoit  défia  foi- 
xante  ans  paifez  il  ne  peufi  viure  longuement , Oc  y mourut  apres  la  pente- 
cofiel'an  12.96.  puisàcaufcds  la  làinâccé  delà  vie,  & des  miracles  qu'il  fit 
deuant  & apres  fa  mort,  à la  requefie  de  philippes  le  Bel  Roy  de  France , fut 
canonife  par  le  pape  Clément  j.l'ani}i6.&mit  là  fellc  au  iout  de  lônde* 
ccds,qui  hit  le  i8.de  luin,  fous  lenom  de  S.  piene  Celellin. 

197.  Boni  face  8.BenoilldeCaiete,Cardinal,natifd'Anagny,(îls 
de  Leuft'toydeCaiete.  Il  fut  premièrement  Aduocat  en  Cour  de  Rome, 
puis  Notaire  Apoftolique , 3c  Chanoine  de  Lyon-  Martin  4.  le  aea  Car- 
dinal Diacre,  & Nicolas  4.  le  fit  PrelbeCardinal,  en  laquelle  dignité  il  fc 
porta  fort  excellemment  : maisilauoit  telle  enuie  d'eftre  Pape.qu'il  fit  tout 
ce  qu'il  pcull  pour  y pamenir , & ayant  perfuade'  à Cclcftin  de  s'en  demet- 
tre.ilalladenuiéltrouuet  leRoydeNaplcs,auquclildonna  toutes  fortes 
d'efpcrances  pourucu  qu'il  le  fauorilàfl  a là  brigue  & pourfuite  do  Ponti- 
ficat: ccqu'il  fit  parle  moyen  des  douze  nouueaux  Cardinaux  qu'il  auoié 
fait  créer,  qui  cftoient  lorsenb  villcdeNaples,&  moyennant  quelque  ar- 
gent qu'il  difiribua  auxautres,  Bcnoillfiitcfleu  Pape  la  vigile  deNocl  l'an 
mil  deux  cens  nonante- quatre,  & fimdain  apres  Ion  cfleélion  fitempti- 
fonner  Celcilin  fooprcdecelTcur, auquel  il  auoit  fraudulcufement  fidt  re- 
noncer le  Papatipujs  s'en  alla  à Rome  s'y  faire  couronner  l'an  mil  deux  cens 
nouante  cinq, où  ilreuoquaquelqucsaélesdefondeuancierquih'auoiéc 
vdé  exécutez  i maisiln'annullapaslcdcaet  touchant  la  renonciation  du 
Papat:  car  il  eftoit  tres-habilenomme.trcs-fçauantaux affaires  duSiege 
Romain;  mais d'aillcurscautelcux,auarc,&plcind'ambition.  Il  enuoya 
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deux  Cardinaux  pourmcctrela  paix  entre  les  Roisde  France  & d'Angle- 
terre,ce  qu’ils  ne  peurent  obtenir:  maiilacques  Roy  de  Sicile,  qui  eitoic 
deùcnu  Royd’Arragon  l’an  irsi.parlamottdcfonfTcreAlphoncejdefi- 
ranrallcrprcndre  poiTcinon  du  Roiaunre  d'Arragon,  Ht  la  paix  auccle  Pa- 
pe & aucc  Charles  Roy  de  Naples,  par  laquelle ilrcmit  la  Sicile és  mains  de 
Charles, moyennant  que  Boni&ce  & luy  retoient  renoncer  Charlcs,Com- 
tede  Valois,freredu  Roy  Pliilippe,  à l'inueftiturc  du  Roiaume  d’Arragon, 
bquellc  Martin  4.  luy  auoit  donnee:  pour  l’execution  dequoy  Charles 
vinten  Francc,&Hitcaufcde  la  paix  aucc  l’Angiois:  mais  pendant  Ton  ab- 
lènce  Ftidcrich,frerc  de  lacques  Roy  d’Arragon,  occupa  la  Sicile  < dequoy 
lacqueslcfceutfibicniuftiner  deuant  le  Pape  & le  Roy  Charles  qu’il  s’en 
tint  pour  content,  Sc  luy  donna  (à  fille  en  mariage  l’an  1 1 jé.  & le  Pape  luy 
donna  de  là  part  l’inucliitute  de  l’I  Ile  & Roiaume  de  Sardaigne,aucc  licen- 
ce de  la  retirer  des  pi(àns&  autres  détenteurs  i &c  ainli  leua  la  cenfure  que 
Honorius  4 , auoit  llilminec  contre  ce  Roy  Iacques,lc  fils  aifnc'  duquel,ap- 
pelle'  Alphonre,auec  vnc  armee  de  mer,  s'alla  mettre  en  pofièdion  de  la  Sar- 
daigne. Sarra  Colomnc  ayant  au  mois  de  May  pille'  le  torclbr  de  l’Eglilè,& 
d’ailleurs  le  pape  irrité  contre  deux  Cardinaux  de  cette  maifon , appeliez 
lacques  ic  Pierre,  parce  qu’ils  auoient  public  vn  libclle,par  lequelils  difoiét 
que  Bonifacc  8.  n’eftoit  pas  pape , ains  Celcftin , il  les  excommunia  comme 
Schifinaciques,  les  priua  de  leurs  Chapeaux  rouges  3c  dignitez  Ecclclîalti- 
ques:  fitpar  des  Croifez  ruiner  les  terres,  places &fortcreflcs  des  Gelom- 
nes,3c  confirqua  les  biens  d’Eilicnne,d’Agapec,Sc  de  Sarra, fils  de  Ican  Co-' 
lomne,lciourdel’Arccnfionranii.97.  Etapresauoireontraint  les  deux 
Cardinaux  de  quitter  la  terre,  parce  qu’il  eut  quelque  opinion  que  parmei 
ils  Te  làuucroient  à Gennes , il  depolà  prochet,  Archeuerque  de  Gennes,  de 
fon  Archeuefchc',&  donnant  des  Cendres  au  peuple  le  Mercredy  desCen- 
drcs,les  luy  ietta  publiquement  au  vifagc,dirant  qu’il  fc  fouuint  qu'il cfloit 
Gibelin,3c  qu’il  feroit  réduit  en  cendre auec  les  Gibelins,  llofta  l’honneur 
Epifcopal  àfa  villede  Palcllrine,3c  lafit  deftruire:il  erigea  Patinersen  EueC 
ché  pour  Bernard  Faiffet,  Abbé  de  làinél  Antoine.  Il  Ænilarilà  les  Chanoi- 
nes Réguliers  d’Alby,  en  faneur  de  Bernard  du  Caftanet,&  l’an  1197.  ilca- 
nonilà  3c  mit  au  rang  des  Sainéls  noftre  Roy  bindl  Louis  à la  requefte  Sc 
pourfuite  de  Philippes  le  Bel,  3c  fit  lui  mefines  deux  Sermons  liir  (es  méri- 
tés. Cette  mefraeannee  il  célébra  vnConcileà  Lyon.  L’an  11 98.  Charles 
K oy  de  Naples,ayant accompli  fes  promclTes  à lacques  Roy  d’Arragon , le 
fommadeluy  tenir  les  hcnnes&deluyrédre  la  Sicile:  3c  lacques  vincauee 
vne  puiflàntc  arnice,aflifté  de  Robert  Duede  Calabre  3c  de  Philippe  Prin- 
ce de  T arcnte,qui  allàill  irent  fi  viuement  Fridcric,ffcrc  de  lacques,vfurpa- 
teur  de  la  Sicile,qu’il  fût  dcfiàic  : & lors  Melline,  & quelques  autres  villes, 
fc  rendirét  au  Roy  de  Naples.  Le  x.Iuillet  de  cette  année, Albert  Duc  d’Au- 
llrichedcfiSt3c  tua  de  fa  main  près  de  Spire  l’Empereur  Adolphe  de  Naf- 
fau, lequel  en  luite  s’alla  feite  couronner  à Aix,8c  enuoya  des  Ambaflàdeurs 
folennclsàBoniface  pour  requérir  la  confirmation  defon  efle<£lion,ce  qu’Ü 
rcfiifa.dilànt  que  lesElleacutsnc l'auoient  peuefliie  fiinsfcAiconfcnte- 
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ment  & authorité  ; & y en  a qui  rapportent  que  plar  oftencation  il  fc  vint 
monftrerau  public  l’cfpee  au  cofté  & la  couronne  fur  la  telle,  dilànt  qu’il 
cftoit  Pape  Sf.  Empereur  tout  enfemble.  Cette  mefme  année  il  fit  plufieiits 
Cardinauxi&l‘anu.99.otdonnaquequiconquesfeconfèfl'eroitaux  Ere-  * 

rcs  Mineurs,  lcroit  tenu  de  fcconfcflcr  derccncf  à fon  propre  Preftre  & . ■' 

Curé.  L’an ijoo.ilfitlaconftitutiondc  l’andulubilé  dccent  cncent ans, 

& voulut  que  ce  qui  ne  fc  faifoit  que  par  tradition  pallàft  en  forme  de  loy. 

Clcment6.  abregcale  temps,  &ordonnaquc  lelubilé  feroitdc5o.  en  50. 
ans.  Vrbainé.enmitletermeà;5.ans,&PauU.l’areduitàa5.ans:&cct- 
tcanneegtandnombredePeletinsyeftans  venus, Agapet  Colomne  qui 
e(loitbannyyfutenguifcdcPelerin,&engroiflàlàfemraequi  eftoit  pa- 
rente du  Pape,ce  quelle  luy  confeflà  &:  il  appailà  fon  courroux.  Cependant 
Charles Comtede  Valois,  quiauoitclpoufc  Catherine, fille  de  leu  Bau^ 
doiiinEmpereuf  dcConülantinople,lctranfportaanfli  àRome,  pour  ef-  ' 

(àycr  par  lesinucntionsdeBonifacederecouurerl’Empirede  Grece,&  Bo- 
nifaccleconflituafon  Vicairegeneralfic  DelFenlcurdetoutes  lesterres  de  ‘ 
l’Eglifc , Si  l’cnuoya  à Florence  pour  tafeher  à y accorder  les  citoyens  diui- 
fez  en  deux  faifliom  de  blancs  & de  noin,  leTquelles  faélious  auoient  com- 
mencé dans  PiftoicimaitCliatles  ny  peufirienauancer,&  fc  retira  auRoiau- 
nic  de  Naples.  D’ailleurs  fut  diuers  lujetsaduint  le  difeord  entre  ce  Pape  & 
noftre  Roy  Philippes  le  Bel,  tant  8c  fiauant  c^uc  l’an  ijor.  ne  voyant  aucun 
PrelatFrançoisauConcilequ’ilauoitalItgneàRome,il  les  excommunia 
tous, 8c  mit  le  Roiaume  en  interdit,8canachcmatilà  de  toutes  les  plus  hor- 
ribles maniérés  d’execration,  voire  auec  la  Croix  8c  les  Reliques  des  Sainéls 
leRoyPhilippes8cfcsfubjctsiufquesàlaquatridrmegeneTation,cequ‘iI  ^ 

leur  cnuoyafignificrpar  l'Archidiacre  deConftanccsenNormandie,mais 
ilfutarrcftéprifonnierparlcsOjffidersduRoycn  lavilledeTroye.  L’an 
ijoj.dcfirantqucfcs  fulminationsfulIcntctl'c(Shiees,il  (c  réconcilia  auec 
l'Empereur  Albett,luyenuoyalaconfirmation  de  fon  eflcébon  qu’il  luy 
auoit  refiifce , à condition  qu’il  entreprendroit  la  conquefie  du  Roiaume 
de  France,  à quoy  l’Empereur  ne  fe  voulut  foufmettre.  Et  cependant  le 
Roy  enuoya  lecretteraent  en  I talic  deux  cens  hommes  d’armes,foU5  la  con- 
duite de  GuillaumcdcNogarct  8c de SarraColomna, qu’il  auoit  racheté 
des  pirates, pour  furptendre  le  Pape  dans  Anagnyjce  qui  leur  reüflît  C bien, 
foit  à main  puiflàntc,  ou  par  l'intelligence  de  ceux  d’Anagny,quc  le  Pape 
futicurprilonnicr,auquclondicqucSarrade(chargca  fur  la  ioué  quelque 
coup  de  gantclct,dont  le  làng  en  lottit,  quoy  qu’il  le  fiift  orné  de  fes  habits  ».• 

Ponrificaux,8cqu’ilfefu(lmisfurfaChaircPapale,8cfut  trois  iours  en  la 
puillancedecesdcuxconduélcurs;  maisNogaretledeliura,  8c lefit  con- 
duire à Rome,  où  il  mourut  leu.  d’Oélobrcde  laditcannee  i;oj.  8c  ont 
efcritdcluy  IcsHiftoriensdecetcmps,  Qiiil  ejloh  tnttidansle 
camme  Vn  Renard, y auoit  prefide  en  Lj/en,  O"  eftoiinuri  comme  •m  Chien. 
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EMFEKEVKS  D’ORIENT. 

La  4.  colomtic  qui  avnbordcfl  des  Empereurs  d’Orient,  qui  ont 
vefeu  en  ce  Siecle,fùrlafin  de  laquelle  il  y a vnecolomnenainàntc, 
quiyeft  (niTepourlanaiflânccdesTurcsOcbomans  vlurpaceursde  l'Em- 
pire d'Orient. 

58.  Alexis  4-  filsdel'Ange  âgé  de  douze  ans  fût  remis  par  les 
Erançoi$&  Vénitiens  au  T rofne  Impérial  deCon(lantinoplc,maisenui- 
ron  VD  mois  aptes  il  fut  tue  par  vn  nommé  Murlifle , homme  de  peu , £e 
efleué  aux  plus  hautes  chargespar  ce  icunc  Prince , & le  defloyal  fut  appré- 
hendé & puni. 

59.  B A V D O V I K Comte  de  Flandres  apres  la  mort  de  l'Empereur 
Alexis, futfaluéEmpereurdeConllancinople  par  l'armee  des  Chrclfiens 
Latins, îc  Thomas  Maurocenus  V enitienen  fut  Patriarche ,quife  fbulmic 
au  (âinéf  Siégé  Apolfolique  ; & l'Empereur  ayan  t régné  yn  an , ou  félon 
quelques  vns  cinq , mourut. 

AfvRsvFLEOu  AdvRsiFLE  dfont tui fonnuijlre EmftrtHT i.lcxit ,ft 
•voHlunjMibjier  tmpereur  : mm  üfmpuny  dt  fît  mefchancetépar  Baudouin. 

T HBODORE  L A iC  A R.  i S gendred’ Alexis  J. dit  le  Cruel,  il* 

pùfi  d Andrinople,  prit  le  titre  d' Empereur  de  Grece,  & ft  ta  guerre  « 
Baudouin. 

40.  H E H R Yfrcredcl'EmpercurBaudouin,fûtEmpcreuraprcsluy? 

Il  fît  la  paix  auec  le  Duc  de  Valacnic , duquel  il  elpoufâ  la  fille , & fit  Roide 
ThefTaiieGuilbumefils  dcBoniface,  puis  mourut  l'an  vnzirfme  de  Ion 
Empire. 

41.  Pierre  de  CovRTEKAY,filsdcpiertedeFrance,Comtc 
d'Auxerre,  fut  Empereur  de  Conflantinoplcàcaufede  fa  femme  Yoland, 
fille  de  1,'Empcrcut  Henry,  mais  eflant  aile  à Romepour  s’y  faire  fâcrer , au 
retour  il  fut  pris  au  lieu  appelle  leTempé  de  ThelTafic , & fous  prétexte  de 
paix&  d'amitiémenéàTheodoreLalcaris.qui  l'ayant  humainement re- 
ceu  en  apparence,  apres  luy  auoir  fait  vn  magnifique  fellin,  luy  fit  trcncher 
latefie. 

41.  Robert  de  CovRTENAY,filsderEmpcreurpierte,cftoit 
en  France  quand  fon  peremourut,  & l'Impcratrice  Yoland  fa  mere  gou- 
uernoit  l'Empire  durant  fonabfencc  :8c  comme  il  reuenoitdeRomc,ou 
il auoiccfléfacré Empereur, moumt  dansl’Acha'i'e. 

45.  Bavdovin  z.  de  ce  nom,  fils  de  l'Empereur  Robert,  fûtauin 
EmpercurdeConfiantinople  fous  la  conduite  de  leandcBrenneRoide 
Icruralcm,qui  cffoitfonbeau-pcre.parcequeleieuneBaudouinauoit  ef- 
poufe  fa  fille.  Il  régna  quelques  trente  8c  vn  an.  Mais  comme  il  fepreparoit 
hors  de  Conllantinoplc  de  dreflet  vne  puiflànte  armee,pour  fc  rendre 
ir.aiflreabfolu  de  toute  la  Grece,  il  perdit  tout  à fait  ce  peu  qu'il  y auoic 
l'ancinquantc-cinqiiiefine  oufoixanticfmede  l'Empire  des  François  de- 
puis Baudouin  premier  par  la  fiiéfion  de  iMichel  8. dit  Paleologue,qui  fc 
rendit  le  maillrc  dans  Confiantinople,  8c  Baudouinfe  perdit  dans  la  mer. 
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/ R.  B N E , fille  de  Théodore  Lafcarii , <fui  fe  difoit  Empereur  de  Greet 
ou  d' tindriitople  ,futmariee  i /eun  Diplobutazius  ,4uecleijuel elle  tint  après 
/in peret Empire  d' jdsidrinople-  jfpres  eux  en  fus  Empereur  leur  fib  Théodo- 
re i.<jui  Uiffif  Empire  à fon  fib  lean  ,fous  la  Welle  dudit  Mkhd  Paleologuii 
Mob  comme  il  fe fut  rendu  maifire  de  (onftantinople  ,fon  mineur  mourut,  ce 
quelques-'vns  l'accufent^uil  le  fit  mourir. 

4V  Michels.  PAiEOLOGVE.deTuteurqu’ilcftoitdelcan 
LaicarÎ!,rc  rendit  Empereur  d'AndrinopIc  & de  Conflantinople , bref  de 
tout  l'Empire  d'Orieni,où  quelquesvns  difenc  qu'il  régna  plus  de  40.ant. 
Autres  nciuy  en  donnent  que  viugt  & trois.  Il  te  trouua  en  petfonne  au 
Concile  general  deLion.du  temps  duPapcGregoiteio.qui  méfait  eftimec 

2u’il  n’esclloic  (âifi  de  Conftantinoplc  qu'apres  la  perte  de  l'Empereur 
audouin;  car  s’il  euft  vfurpe  l'Empire  fur  luy, comment  euft-il  ofe'  venirà 
Lion.veu  que  l’EmpereutBaudouin  dloit  Frincedu  Sig,  & qu’il  eftoit  in- 
&illible  que  nofttcRoi  Philippe  le  Hardi  s'y  fiift  interellc,  qui  cftoit  obligé 
de  (c  rertentit  de  cette  vfurpatiô>Encote  plus  les  enfins  duditBaudouin,s'il 
y en  euft  refte  quelques- vns , ou  de  les  hcritiets  collateraux , comme  quel- 
ques-vnsprefuppolent  qu’il  yen  auoit, il  n’y  euft  eu  foy  publique  qui  les 
cufterapcfcliezderefaifirdans  Lion  de  la  perfonne  du  raleologue , pour 
lui  faire  rendre  ce  qu’il  auoit  pris  fur  eux.  lamaisccGrec  ne  fe  fuft  fie  aux 
François , sll  euft  cfte'  coulpaole  de  la  mort  de  l’Empereur  Baudouin. 

46.  AndroniCi.IîIs  aifné  de  Michel  Paleologue  fût  Empereur 
apres  {bnperei&alTocia  à l’Empire  Ton  fils  Michel , qu’il  auoit  eu  d’vn'ï 
femme  Hongroife  : mais  Michel  eftant  mort , & Andronic  voulant  allb- 
cier  à l'Empire  l’vn  de  fesautres  enfàns,  à fçauoii  Conftantin  Defpote,qui 
eftoit  le  plus  ieunc,  Andronic  fils  dudefunift  Michel  fit  la  guerreàlon 
ayeul,  Si  le  contraignit  de  l’alTocict  à l’Empire.  La  dixhuiétiefme  année  du 
regne  de  cet  Andronic  t .fut  la  dernière  de  ce  Siècle.  Il  ycfquit  foixante-dix 
ans , &c  en  régna  quarante-  neuf. 

EMPEREURS  ‘D'OCCIDENT. 

La  cinquiefme  colomnc  de  ce  Siecle  a vn  bord,  & con  tieiK  les  Empe- 
reurs d'Occident , qui  ont  régné  en  iceluy. 

1.5.  Othon  4.dit  5.delaMaifondeSaxc,qui  anoitdilputérEm- 
pitcauccrEmpcreurPhilippeSjfutfaitEmpereurpat  les  Eleifteursl’ande 
Grâce  mil deuxeentshuiâ.  Il  efpoufa  premièrement  Marie  fille  duOuc 
de  Brabant , laquelle  il  répudia  à caufe  du  parentage.  En  fécondes  nopces 
Beatrix , l’vne  des  filles  de  fon  predcccftcur  : & ayant  cfte  excommunié  par 
le  râpe  Innocent;,  il  quitta  l’Empire,  n’eftantpas  le  plus  fort  ,àfon  lùc- 
celTcur , apres  qu’il  eut  régné  quelques  deux  ans  ou  quatre. 

x6.  Fridericx.  Roi  de  Naples  & de  Sicile , fils  de  l’Empereur 
Henry  6.  & de  Conftancede  la  race  des  Normans , conquérants  de  la  Sici- 
le, fucfàit  Empereur  parles  Bleéleunapresrexcommunicaciond’Othon, 
l’an  mil  deux  cents  dix.  liregnaquarancc  & vnan,&  elpouüi  Confiance 
Roincd’Arragoii,delaqueIleileutHcnryquifut  Roi  de  Suede, puis  des 
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Romains, & lourdain qui  mourut  icune.  En  fécondes  nopces  Yoland» 
filledc  lean  Roy  de  Icrulàlcra,  Comte  de  Brennc,dc  laquelle  il  eut  Conrad 
qui  fut  Empereur.  En  troifiefrnc  nopces  Agnes, fille  d’Othon  Duc  de  Mo- 

rauie,laqucllccflantrcpudiecfcrcmariaàVldarichDuj;  dcCftriiuhie.  E» 
quatricime  nopces  Ruthina,  fille  d’Othon,  Comte  de  Vvolôcrtzhanrcî» 
dcBauiercs.  En  dnquiefmc  nopces  Ifàbclle,fillç  dcLouïs  OucdcBaui* 
res.  Et  en  fixiefmc  nopces  Mathilde , fille  de  lean  Roy  d'Angleterre,  pr 
difpenfedu  Papc,àcauîrede  la  parenté.  Ce  fut  yn  grand  Prince,  &qid  eut 
beaucoup  de  enofes  à demcfla  auec  les  Papes  Grégoire  y.  & Innocent  4^ 
par  lefquels  il  fût  plufieursifois  excommunié. 

a;.  Hb  N Ry,  Landgrauc  dcThuringc,fiut  Empereur  du  viuant  de^ 
Frideric. 

iS.Gvillavme,  Comte  de  Holandc , efleu  Empereur  apres  Fri- 
dcric.  _ , ['• 

19.  Richard,  frere  du  Roy  d'Angleterre  Henry  troifiefîn^Empe*’ 
leur  efleu.  ‘ ‘ 

JO.  Alphonse  dixicline  de  ce  nom, Roy  de  Caftille,  Empereui- 
efleu.  ‘ ■ 

ji.  C O K R AD,  OU  CoNRADiN,  fils  dc  1 Eiupcieur , Empereux 
efleu.  ‘ 

CescinqEmpereursdiucrfemcnt  efleui, félon  la  diuerfité  desbriguesj 
dilputerent  l'Empire  entr'eux  depuis  la  mort  de  Frideric , durant  vingt- vu 
an  que  dura  ce  fcliifmc  dc  l'Empire,  iufques  à l'efleâion  de  l'Empereur  Ro-' 
dolphe.  ■' 

ji.  Rodolphe,  Comte d' Albourg en SuifTc , fut  efleu  Empereux 
1 an  1x74*  & fnreonfirme parle  Pape  Grégoire  10.  llregnadixhuiéfans, 
& efpoufà  Anne,  ComteflcdcHohenbeygen  Sueuc,de  laquellcîl  eut  fept 
fils  & autant  de  filles  , à fçauoit  Rodolphe,  Herman,  Frideric,  Rodolphe 
fécond,  Alben  qui  fotDucd'Auftrichc,  duquel  font  defeendus  ceux  qui 
auiourd'huy  portent  Icnom  d'Auftiiche,  Hcrqaan  deuxicfmc  & Charles. 
Et  les  filles  forent,  Euphenic,  Gutta,  Mathilde,  Agnes,Cathcrine,  Anne* 

& Clémence.  En  fécondes  nopces  il  efpoufa  Agnes,  fille  du  Duc  dcBour- 

gongne. 

JJ.  ADOLPHE,dclamaifondcNalku  fût  pourfesmerites efleuEm- 
percur  l'an  ji  jt.  il  rcraa  fept  ans,  & efpoulâ  Imagina,  fille  du  Seigneur  do 
Limbourg,  dc  laquelle  il  eut  trois  fils  & Mathilde  û fille,femme  de  Rodol- 
phe Palatin  du  Rhin.  llfotdémis  de  l’Empire  pout  n’cftrc  aflex  riche  6c 
puiflànt.Se  en  fuitte  fut  vaincu  & tué. 
j4.  Albert  Ducd’Auftrichc.filscommenousauonsveuderEm'- 

petèm  Rodolphe,  fut  efleu  Empereur  du  viuant  d’Adolphe  l’an  1z9j.il  ré- 
gna dix  ans  apresla  mon  dudit  Adolphe,&  la  fécondé  année  dc  fon  Empi- 
re  fut  la  detnierc  dc  ce  prefent  Siècle  : il  efpoufà  Elifabeth,  fille  dc  Meinard 
Comte deTyrol  & dc  Gorithic,delaquellcileut  vingt- vn  enfant;  & fina- 
lement fut  tué  par  fon  nepueu  lean,  fils  de  l'vn  dc  fésncrcs. 
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ROIS. 


Rouies. 


La  ftiMnfct^olomneaauiriYn  bord,ficconticnt  les  Rois  tres-ChrcA 
fticns  q^ont  régné  durant  ce  Siecle. 

45.  Lovi's  S.filsduRoyPhilippeAugnfte&dcIaRoinclikbeauifuc 
apres  Ton  jicre  Roy  de  France  trois  ans  : il  fît  amitié  aucc  l’Empereur  Fride- 
ric,8efeŸirent  a Vaucoulélits  enBarrois:  ilchafEilcsAngloisdu  Poiâou 
acdela  Xainâbnge;  dcdruifit  Auig;ion,  & en  fît  abattre  les  murailles: 
puisrcucnant  mourut  à Montpenficr., 

' La  Roine  (à  femme  fiit  Blanche  d'Efpagne,fille  d’Alphonfè  j.dit  le  No-' 
bic,  de  laquelle  il  eut  fàinfl;  Louis  qui  fut  Roy, Robert  Comte  d'Artois,  Al- 
phonfe  Comte  de  Poi(Rou,Auuergne  & ThoIofc,&Charlcs  Comte  d'An- 
jou & de  Prouence,&depuis  Roy  de  Naples  & de  Sicile, Y fabcau  Religieu- 
fe  à Long-Champ,  & Ican  qui  mourut  ieune. 

Son  Conncflablc  fut  Manicu  ou  Matthieu  de  Montmorency.  Cy  de- 
uant. 

Marcfchiux.  'Son  Marefchal , Bernard  de  SoifTons , dit  de  Moreuil , iflu  des  anciens 
RoisdeSoifTons.  leanlefutauflî. 

Ldvis  9, dits. Louis, eftantaagédedouzcansfeulement, corn- 


Conne{U< 

blés. 


44- 


Sorbonne. 


f • 


mençaàrcgncrfous  la  régence  delà  Roine  Blanche  fâmere,  laquelle  par  fa 
prudence  cfiflîpa  les  éonfpirations  desGrands  du  Roiaumc,defquels  eftoiét 
Chefs  rhilippes  Comte  de  Boulongne,  rierre  de  Dreux  Duc  de  Breta^c, 
AcThibautComccdcChatppagne,quifùtRoydeNauane.LeRoyd*An- 
glererre  8c  fon  ftere  Richard  mrent  ded'aits  près  de  Blaye  par  le  Roy  & fbn  ’ 
irere  Alphonfe.  LarainéteChappellefùtbailiepourymectrelcsfàinélcs 
Reliques  quele  Roy  auoit  retirées  des  V cnitiens,  8c  If  fquelles  auoient  eflé 
engagées  par  l'Empcreat  de  Conffantinople Baudoüin  fécond. Huë  Com- 
te deia  Marche,  mari  de  rimperacriceMathTlde,mtrcdu  Roy  d’Angleter- 
rc,refùre  l’hommage  audit  Alphonfe, frere  du  Roy  8c  Comte  de  Poiélou. 
Le  Pape  Innocent  4.cflant  réfugié  en  France  excommunia  l'Empereur  Fri- 
deric  t.  ce  qui  arrïua  an  Concile  general  de  Lyon , où  le  À.dy  fe  trouua  en 
perfônne;  8c  lcij.Aouftit48. qui  fût  l'an  ri.dcfçn  règne, il  partitpour 
aller  en  Affrique  contre  les  Sarrafins,laiflânt  la  Roine  fa  merepour  Régen- 
té de  fon  Roiaume,  lequel  iour  luy  cftconfàcrc  pour  fà  fclte:  eftant  en 
f^^miette  ; mais  comme  il  effoit  malade  il  futaflàilly  8c 
fait  prifônmcr  auec  fck  freres  Alphonfe  8c  Charles  : à caufe  dequoy  Damiet- 
te fut  rendus,  8c  en  outre  grande  fbmme  de  deniers  baillee.  Le  Roy  cflant 
deretour  en  France,la  tant  tcnommce,dodle  8c  fàindlc  Efcolle  de  Sorbon- 
ne,pépin  icrc  des  plus  fçauantsT hcologicns  de  tout  1’  V niuers,  fût  fondée  à . 
Paris  par  Robert  de  Sorbonne.  Accord  folenncl  fût  fait  aucc  le  Roy  d'An- 
gleterre. Le  Roy  paffe  pour  la  féconde  fois  en  Afftique , prend  Cartage,  8c 
ay.mtdclFaitdix  mille  Thunois contraignit  la  viiledeTnuncsdcferendre: 
la  pcflc  le  mit  en  fon  Camp, de  laquelle  Ibn  fîlslcan  mourut, 8c  roftapres  le 
fainéf  Roy  mouriird’vn  flux  de  ventre.  U régna  quarante- quatre  ans^Jc 
fut  le  4 4.  Roy  de  France. 
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LaRoinc  (à  femme  fiit.Margueritc,  fille  de  Raimond  Comte  de  Pro-  Romet. 
uencc  ,&  eue  d’elle  Louy s qui  mourut  ieune , Philippes  qui  fut  Roi , Ican 
fumommcTriftan  Comte  de  Ncuers , Pierre  Comte  d’Alençon, Robert 
Comte  de  Clermoi>t,fouche  de  la  branche  Roiale  des  Bourbons , laques 
Comte'deChatolois,  Blanchefemraede Ferrand, filsaifncduRoi  d’Ef- 
pagne  , llàbeau  femme  de  Thibaut  Roi  de  Nanarr»,  Marguerite  Du- 
chelTe  de  Brabant , Sc  Agnes  femmede  Robert  Duc  de  Bourgongne. 

Son  Conncftablc  fut  Gilles  ou  Gibon  le  Brun,  Amaury  Comte  de  Caneftable|i, 
Montfortjlmbert  de  Beaujeu  ficut  de  Montpenfier.  ^ 

Scs  Marefehaux  furent  lean  Clement,  Guy  de  Leuis  Seigneur  de  M«tlch»n}< 
Mirepoix. 

Gautier  de  Nemours,  Ferry  Pafté,  Renaud  de  Prefligny,  Guillaume 
de  Beaumont , Alfonfe  Comte  d'Eu,  Raould’Eftrecs,  & Lancelot  de 
S.Maard. 

Scs  Admitauts , H ugues  Lartaire , & laques  de  Leuanc. 

SonChsujcelierlcan  AlegrindclamaifondcCayeu.  4^*^*''""  • 

P HiLiFPE  dit  le  Hardi,  fils  aifné  fumiuantdclàinâLouys&de  <. 

la  Roine  Marguerite  "de  proucncc , fut  couronne'  à Reims  par  l’Eucfquc  , 
de  Soiflbns.  Il  fut  à Lion  voir  le  pape  Grégoire  10.  qui  tenoit  le  Concile 
general.  Donna  fecours  à fa  fœur  Blanche  Roine  de  Caftille,quis’ca 
ertoit  filye  en  France  , parce  que  fon  bcau  frerc  S.^chc  afpiroit  à la 
Roiauté  au  prciudicc  de  fes  enrans  , contre  lequel  fut  enuoyé  Robert 
Comte  d’Artois.  Et  en  Nauaae  Imbert  de  Bcaumarc2,pouryreccuoitlc 
fermentdefidelitc'desNauartoisaunorodc  leur  Roine  Ieanne,qui  fut 
mariecà  philippes  IcBcl.  Guerre  coturc  le  Roi  d’Arragon,  apres  qu’il  eut  ^ 

chalTc  Charles  Roi  de  Sicile,  & que  tous  les  François  qui  y eftoient  eurene 
eftémaflâcrcz.Lc  Roiprit  la  villedcGeronncauComtcde  Rouffillon,  , , 
odleRoipiened’Arragonfuttellemcntblcfré  qu'il  en  mourut,  puis  aufli  ' 

aurctoutdcccvoiage,ïeR.oiraourutàPerpignan,&Gcrône  fùtrenduc. 

Les  Roines  fes  femmes  fluent  llàbeau, fille  de  laquesRoi  d’Arragon,  &Ro:neJl-, 
foeurdc  pierrcRoid'Arragô.laquellcilefpoufà,  S.Lpuys régnant  encore,  ” 

l’anujS.àgé  feulement  dcireizeans,fic  la  princeflclfabcau  de  douze:  Sc 
s’abufent  ceUX  qui  difent  qu’ellcfut  fille  de  pieneRoid’Arragô;do  laquelle 
ilcutLoDysquimouruticune,philippesRoi,ChatlcsComtedcValois,  , 
fouchede  la  branche  Roiale  de  Valois,  duquel  fut  dit  filsde  Roi,  frere  de 
Roiionclc  de  Roi.pere  de  Roi,&  fi  iamais  il  ne  fiit  Roi.  En  fecondesnop- 
ces  il  cfppufa  Marie  fille  de  Henri  Duc  de  Brabant , & eut  d’elle  Louys  > ' 

Comte  d’Evtcux  , Marguerite  femme  du  Roi  d'Angleterre  Edouan  le 
Vieil,  Sc  Blanche  femme  de  RaoulDucd’Auftriche;3cla  Roine  Marie 
elfant  vcufùc&Roine-merct,  donna  (a  finir  aHx  cnmariagcàlean4.de 
cenom,  Comte  de  Harcourt,  & de  cette  Maifon  de  Harcourt  defeend 
l’illuftre  famille  des  Beuuronsen  Normandie. 

Ses  Conneftablcs  forent  Simon  de  Clermont,  Seigneur  de  Ncelc  Sc  C5ne«ïhlt«; 
d'OlFcmon,  puis  IrabcrtdcBcaumarcz. 

Ce  premier  qui  foc  Admirai  de  France  en  titre  d’ofoce  foc  Enguerand  AimiaL 
. de  Coucy  de  ce  nom. 
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ChancclKi».  gçj  ChanccHcrs  furent  Pierre  Barbecc , Mathieu  Ferrand , Pierre  de 
Clialon. 

Ph  I Lippï  4.  dit  le  Belfon  fils, fut  (àcre'iReimsIci£.Ianuier, l'an 
uS£.Sousce  Roi fiit  bafti le  Palais  oùeft  le  Patientent  de  Paris,  par  la 
conduite  d’Enguerrand  de  Marigny , Superintendant  des  Finances.  Bor- 
deaux fût  prife,&  la  plufpart  delà  Guyenne  fût  les  Anglois.  Bataille  de 
plumes ga^nee parles  François, contre  rEmpereur&  le  Comte  de  rlan- 
* • drci.  SaindLouyscanoniféparlePapesonifàce  8.  La  Flandre  conquifè 

‘ aunom  du  Roi parIcsarmcsderonfrereCharlesComtcde  Valois,  6c  le 
Roi  fut  magnifiquement  reccudes  Flaman$,quito(l  apres  fe  rcbcllcrcnt 
fous  Pierre  Te  borgne  T ilTcran  6c  Bridar  le  boucher , leurs  chefs.Lc  R oi  fût 
excommunié  parle  Pape  Bonifàce  8.  6c  Ton  Roiaume  donné  à l'Empe- 
leut  Albert  d'Auftrichc , de  laquelle  excommunication  le  Roi  enuoya  fi- 
gnificr  vn  appel  au  faind  Pere  par  Gautier  de  Nogarct  6c  Sciarra  Colon- 
ne. loumce  de  Courtra^rperdué  par  les  François  contre  les  Flamans,  puis 
lesFlamansbatus  àfaindOmer.  Paix  auec  eux , moyennant  deux  cents 
mille  efeus  d'or  qu’ils  baillèrent  au  Roi.  Le  Roi  abfous  par  leTape  Bcnoift 
de  fon  excommunication.  L’ifle  de  Rhodes  conquifè  fur  IcsT urcs.LcRoi 
mouriTtà  Fontainebleau , 6c  fût  entcrréàfàind  Dcnis.ll  régna  x 8.  ans , 6c 
l'an  quinzicfiiic  de  fon  regnefùc  le  dernier  de  ce  Siècle. 

Koiat.  LaRoinefafemmefutleannc  Romede  Nauarre, fille  de  Henry  qui 
fut  fils  de  Thibaut,  Comte  de  Champagne  6c  Brie:  6c  eut  d'elle  Louys 
Hucin,Philippc$lc  Long  6c  Charles  le  Bcl,quifutent  Rois, 6c  Uàbcau, 
femme  d'EdoUard  Roi  d'Angleterre. 

Cdneftibles.  Sgj  Conncftables  furent  Raoul  de  Ncele  ou  de  Clermont,  tué  à la 
iournec  de  Courttay , puis  Mathieu  de  Montmorency , pere  de  G uy,fîcur 
de  Laual , 6c  Gaucher  de  Chafliilon  ficur  de  Porcean. 

Miiefchiuic.  Ses  Marefehaux  de  France  furent  Ican  de  HaKourt,  Mathieu  deRoye, 

Guy  de  la  Marche,  Comte  de  Cadres,  Guy  de  Clermont  ou  de  Neele, 
Ican  de  Grez , 6c  Simon  de  Melun. 

Admittux.  ^ MachicudcMontmotcncy,filsdcBouchatd  6c  dcLaurence  dcHey- 
naut , fût  le  fécond  Admirai  de  France,  6c  apres  luy  Ican  de  Harcourt  fût  le 
troificfmc , Régnier  crimaldis,  6c Ican  sarderofe. 

Chancelier!.  Scs  Chanceliers  fûrcntGuillaume  de  Nogarct  Seigneur  de  Caluillôn, 
6c apres  Pierre  de  BcUc-petchc,  Eucfquc  d’Auxerre. 

La  7.coloranedcccSiccIe,quicddcl’originc  des  chofes  6c  des  per-, 
fonncsilludresquiontcdé  en  icelui,nous  voyons  en  icelle.  ^ 

T J KT  A.KE  S. 


PRemierbmen  T,  que  l'an  de  Grâce  nox.  vn  ceruin  vieillard  qui 
n'edoit  que  marcfchal  de  fon  medier , appelle  Changi , ou  Chinch^* 
ou  Cinguis , ou  Canguide,  ou  Cingidc , ou  T zincifcancs,  ou  Sitzilcancs: 
(c'ed  grand  pitié  que  de  la  confufion  des  diuers  langages,  car  d'icellc  vient 
la  fl  grande  variété  d'vn  mcfmcnom.  ) I celuy  donc  fit  croire  aux  T attares 
de  l'Afie  Orientale  que  Dieu  luy  auoit  commandé  de  les  deliurcrdc  la 
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tyrannie  d'vn  Dauid  Capitaine  de  Petfc  ; & fiic  fi  lieureux  à cftre  creu , quo 
ayant  fecoUc  le  joug  du  Perfan,&  en  fuite  aiTubjetty  l’vnc  & l’autre  Scù 
thic,  ils  en  abolirent  le  nocn,&  les  firent  appcllcr  d' vn  commun  nom  Tar- 
taric,  de  laquelle  le  premier  Cham,  ou  Cliandalcutb , qui  (ignifie  Roy  ou 
Empereur, fiit  ce  Chitngi-M arefchal : le  fécond  fut  fon  fils  H occota, oa  Cm, 
ou  looHcho, ou (incan,  qui fucceda à fon  pere l'an  1 1. 1 u Le 5.  fût  Mango,  ou 
M*n^,o\x  ou  ^rtoluy  l'an  1 2.4;.  qui  efioit  frère  de  Hoccata.Lc 

4.  fut  Cham,ouCM^/<^,l’an  ia<o.  qui  s'empara  de  l'Empire  des 
Tartares  au  preiudice  de  Haalon,frere  de  Mango,  & Icpoffeda  42.  ans,  & 
effoit  fils  de  Batti,qui  efioit  fils  du  fuldit  Hoccota.  Depuis  lequel  l’ordre 
des EmpcreursouCliandesTartareseff  fort  broüillc,  pareequ'ilyen  eut 
pluficursqui  en  mefrne  tempsprindrent  cette  qualité,  félon  les  diuers  lieux 
qu’ilsauoicnt  àgouuernert  fur  tous  lefquelsncantmoins  il  y enauoit  vn 
que  ion  appelloit  le  grand  Chan  de  T artatie,commeil  y a bien  encores  au- 
iourd’huy. 

L'an  1307.  Thdmor  cfloit  grand  Chan  de  Tartarie,  tenant  fon  fiege  en 
la  ville  de  Cathay, duquel  dependoient  trois  grands  Princes  appeliez  Chah 
des  Tartares,  à fçauoirCorbanda  en  l'Afle  f^jeur  & haute  Syrie  dans  la 
ville  dcTauris  ; Hodby  dans  laCumanie  Occidentale  Oc  Septenttionalc, 
Oc  Caphar  au  Roiaume  de  T urqueftan. 

L'an  1378.  Temnich  Afammn<,grandChandeTartacie,fùtdctEiiteQ  ba- 
taille par  Oemetrius,  grand  Duc  de  Mofeouie. 

Etl’an  1390.ee  grand  Tdmerldn,o\iThemir-JJfuh,oa  Thdmirda, on 
TdtmolanqHe,  ou  T dcan,  ou  JCdoldn,  c’eft  à dire  Roy  du  Mond? , de  fimple 
Bouuicr  ou  Paff  re  qu’il  cfloit,  fe  rendit  pat  fa  valeur  Oc  bon-heur  fi  puiflut 
& redoutable , qu’il  fut  non  feulement  grand  Chan  de  Tartane,  mais  de 
toute  l’Afie,  & fut  en  fort  peu  de  tempsle  plus  grand,  le  plus  riche,  heureux 
ficpuiflànc  Prince  de  toute  la  terre:  puis  mourut  l’an  1407.ayantcn17.at1s 
fait  tant  de  mcrueilics,  quelles  font  quafiincroyablcs,  quoy  que  très- véri- 
tables. 

Apres  lequel  régnèrent  fur  les  T artares  Sdcmen,  Pajdiigure,T:zo^u,T 
kif  i.Trrfwiçtj  iulquesàKj^ffloi//àn,qui  des  l’an  i45<.cllant  défia  Roy 
d’Armcnie,  fetpuolta  contre  T zanifeez,  & ayant  fecoüé  le  ioug  des  T arta- 
rcs  fc  rendit  Monarque  des  Pcrfc$i&  dés  lors  les  T artares  fiirét  réduits  bien 
auant  dans  la  T artaric  Orientale  Afiatiquc,qui  nous  eff  peu  connue. 

Roydume  de  Fi^. 

L'Ah  Tai\dcuxcensCoixanic-hai£t,  Idcol>-jdlien-Iuf(i>h,  Icplusicune 
des  filsdcAbdulac,dc  laraccdcBanmarini,  ou  Bcllemarine , ayant 
prins  la  ville  de  Maroc, & en  fuitte  tout  ce  qui  en  depcndoit,phnt  le  titre  de 
Monarque  de  l’AfFriquc  ; & d’autant  qu'il  fit  fà  demeure  Royale  dans  la 
ville  de  Fez,  à caufe  de  cela,  par  la  fin  du  Roiaume  de  Maroc,  ccluy  de 
Fez  eut  fou  commencement,  6c  le  fufdit  lacob  en  fut  le  premier  Roy, 
apres  lequel  y ont  fucccfliuemcnt  régné  Ahen-ltuob,  Guy , JkuUtdfen, 

AAaaa  i; 
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jiUelai'it,  jilmifiicid,  Jinféthid,  Abdiilac,Smf,  & finalement  tous  ces  deux 
Roiaumes  ont  edé  alTubjettis  à l'Empire  des  Turcs  (bus  les  Ottbo- 
mani. 

Ocüiom^iit.  Etpourr£mpircdcsOtthomans,quicilmarque'd’originecn  lademie- 
're  année  de  ce  Siècle,  il  faut  voir  eeque  nous  en  auonsdefiadit  auSiecle  5;. 
fur  rEmpiredesTurcSi&icyfuiureleurcolomnc  particulière  en  laquelle 
cil  leur  ordre  fuccelTif  Sc  chronologique  ; 6t  ainû  Mirons  nous  les  diieoun 
' du  Siecle  55. 


SIECLE  LVI.  DV  MONDE, 

£t  Je  X 1 V.  de  4f  Crsce. 

CE  cinquante  (uderme  Siècle  du  Monde,qui(cvoità  lacinquante- 
fuicrme  page  de  nos  demonftrations,  e(t  diuifd  en  huiA  colom- 

Bes. 

La  premierecontient  la  fuite  fucceflluedcsannccsdu  Monde,  depuis 
l’an  5501.  iufquesàlan  )6oo.letoutinclus. 

La  fécondé  contient  la  fuite  fuccclTiue  des  années  de  nos  prcuues,  qui 
font  les  années  de  la  Grâce,  félon  le  Calendrier  de  l'Eglife,  depuis  l'art  1301. 
iuiquesàl’an  i40o.letoutinclus. 

? A?  ES. 

La  troifiefme  a deux  bords,  & nous  fiiit  voir  les  Conciles  generaux, 
les  Eferiuains  (àcrez , & les  Chefs  vifibles  de  l'Eglife  qui  ont  dlé 
en  ce  bieclc. 

198.  S.  Ben  O isT  II.  Nicolas,  filsd'vnBerger de  Treuifi  en  Lom- 
bardie, précepteur  des  enfâns  des  Quirins  à Venife,  fût  de  l'Ordre  S. 
V Dominique  , & y eut  tous  les  honneurs  qui  fe  peuuent  merirer,  où  il 

fc  gouuerna  fi  bien  que  le  feu  Pape  le  fit  premièrement  Preftre  Cardi- 
• n.il , puis  Euefque  Cardinal  d’OIfie  , & dix  iours  apres  la  mort  de  6o- 
• nifacc  il  fut  vnanimement  edeu  de  tous  les  Cardinaux , & couronne  à 

Rome  la  veille  de  fainû  Simon  & {âinâ  ludc  l'an  mil  trois  cens  trois. 
L’an  mil  trois  cens  quatre  il  fit  quelques  Ciudinaux.  Excommunia  les 
aucheurs  de  la  mort  du  Pape,  & nommément  Nogarct  & SarraCo. 
lomne.  Reconcilia  à l’vnité  de  l'Eglife  les  deux  Cardinaux  de  la  mai- 
fon  des  Colomncs , aufqucls  il  ht  tout  reftituer  fors  la  dignité  du 
Cardinalat  : puis  (e  tranlporca  à Perule  , où  les  Perufiens  luy  amenè- 
rent fa  merc  magnifiquement  habillée;  mais  ilfeignitdenelapasconiioi- 
(fre,  difant  que  la  mereauoit  coulhime  d’efitc  pauurement  habillée , & les 
Perufiens  la  remirent  en  fes  habits  ordinaires,  & lors  il  la  reconnut , & luy 
rendit  tous  les  honneurs  qui  fc  peuuent  6c  doiucnt  rendre  à vne  merci 
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ce  qui  pleut  grandement  aux  Perufiens  & à tous  les  Princes  Chreftienss 
noltrcRoy  luyenuoyafcsAmbaflâdcurs  ,3cil  luy  donna  labfolution  d« 
laccnfuredefonpredecdTeur:  il  tafeha  de  mettre  en  amitié  les  Florenrini, 
nuisauant  qu’il  en  peuftveniràbout.vncertainieune homme  habille'  en 
femme  luy  apporta  des  figues  dans  vn  panier,  feignant  que c’eftoit  de  la 

f)artde  l’Abbeflcdcfaindle  Pettonille,defquelles  il  mangea, & parce  qu’eU 
eseftoientempoifonnees  il  en  mourut  le  fixiefine  luillct  l'an  1J04.  apres 
auoir  gouueiné  huiâ:  mois  fix  iours.  Le  Siège  vaqua  dix  mois  yingt-huidl 
ioun. 

199.  CiEMBNT  5.  Bertrand  Goth,filsde  Béraud,  Seigneur  de  Vil- 
laudtant,ou  Vinhaudran  en  Ga(congne,fùt  premièrement  fàitEuerque 
de  Comminge,  puis  Archcucfque  de  Bordeaux  par  le  Pape  Boniface  8.  fut 
enfin  nommé  pour  eftre  Pape  par  le  Cardinal  du  Pre  le  5.  iour  de  luin  l’an 
])  o 4.  & vnanimement  confirmé  du  parti  contraire , qui  elf  oient  Matthieu 
des  V rfms  & François  Caiete,  parce  qu’ils  croyoient  que  Bertrand  fùft  en- 
cores  ennemi  du  Roy  Philippe.  Il  en  feeut  la  nouuellc  le  xo.iourde  luillet, 
fàifanc  la  vifitc  de  fon  Dioceic,&  arriua  à Bordeaux  le  lendemain  de  la  Ma^ 
deleine.  Leiourd’apresdansl’EgIifefainéfAndré,ilpriftla pofleifionde 
la  Chaire  Apolfolique  -,  puis  par  T holofe  & le  bas  Languedoc  il  fe  rendit  k 
Lyon  au  commencement  du  mois  d’O  éf  obte,  & à fon  en  tree  les  deux  frè- 
res du  Roy  tindrent  les  rcfhes  de  fon  cheual  des  deux  cortex.  Là  les  Cardi- 
naux le  vindrent  trouuer,  & fut  couronné  à fainâ  lurt  le  vnxiefine  iour  de 
Nouembre,felon  Onuphre,ou  félon  Bernard, & le  Continuateur  de  Mar- 
tin, le  16.  iour  du  mefme  mois  ; & à (ôn  couronnement  affirterent  les  Rois 
de  France,d'  A n^leterre  & d’Atragon , & grande  quantité  de  Princes,  tant 
de  France  que  d Allemagne  : mais  au  retour  du  rouronncment,vne  murail- 
le tombant  tua  lean  Duc  de  Bretagne,  Gaillard  Goth,  frere  du  Pape,  & 
quelquesautresSeigneursdenom,  ficIePapcmefine  fût  en  danger,  & fà 
Tiare  luy  tomba  de  la  terte,& perdit  vn  efcarboucle  de  gtand  prix.  Au 
mois  de  Décembre  il  créa  dix  Cardinaux  François,  & le  premier  iour  de  Fe- 
uricrl’an  i30«.reuoqualeseonftitutionsquelcPapeBonifece8,  auoit  fai- 
tes contre  la  France,&  rendit  les  chappeaux  toi«csàIacqucs&  Pierre  Co- 
lomne,  dégradez  du  Cardinalat  par  ledit  Bonirace.  Le  Pape  paifa  la  plus- 
part  de  l'an  ijofi.àLyon,  fie  de  là  il  enuoya  trois  de  fesCardinauxà  Rome 
aucc  titre  de  Sénateurs  pour  y gouuerner  les  affaires  d’I  ulie.  Le  Dcfpote  de 
Rafcie  & de  Scruieenuoyades  Ambaffadeurs  rendreobéiflânceau  Papc,fij 
laiffal’Eglife Grecque.  De  Lyon lepapc,par Bourges,  Limoges  fie  peri- 
gueux  retourna  à Bordeaux,  où  il  demeura  & (àCourpres  d’vn  an, fit  fit 
de  grands  biens  à l’Eglifc  de  Bordeaux.  Delà  fur  la  fin  del'an  ijoy.illc  ren- 
dit à poidfiers,  où  il  rut  près  d’vn  au.  Le  premier  de  May  l’Empereur  Al-  ! 
berr,ditle  Viirtoricux,futtuéentrahifon,à  la  placeduquel  les  Efle<rteun 
cil  eurent  Henry  7.du  nom,fils  de  Henry  Comte  de  Luxembourg,  fide  pa- 
pcconfinnafoncflcirtion,à  condition  qu’il  iroit  prendre  la  couronne  Ira* 

Îicrialc  à Rome.  Les  hcrcjiques  appeliez  Frercaux  fie  Dulcin  de  Nouarre, 
eurChcf,furcntdcffaitsfic brûlczlaplusgrandc partie.  De Poiâicrs,pai 
les  villes  de  Bordeaux  fie  Agen,il  alla  à Tholofe  ccicbrer  la  fcrtc  de  Noël,  fie 
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y {lit  iufques  à l’Epiphanie  de  l’an  13  o De  là  il  mena  an  ûege  de  lainâ 
Bcnrand.vulgairementappelUCotnminge:  puii  princ  le  chemin  d’Aui- 
gnon,oùilelhb  lit  le  Siégé  pontiheaL  II  excommunia  les  V eniciens , parce 
qu’ils  auoiét  prins  la  ville  de  Fenate  fur  l’E^e  i commanda  aux  Religieux 
acgensd’Eglifcdcfortirdclcurterrc,&  parfon  nepueuAmauId  dcpclc- 
gruëjfon  Légat,  apresauoir  tué  quelquescinq  mil  Venitiens,  il  reprint  la 
ville  de  Fcrrare,&  dura  l’interdit  tt  excômunication  iufques  à ce  que  Fran- 
çois Dandulc  £e  venant  ietter  aux  pkds  de  fa  Sainûcté  pour  (à  patrie  en  ob- 
tint le  pardon.  Le8.iourd’AouftoudeSeptembredcladite  annee  1509. 
eftaut  en  Arragon,ilcouronnaRoydcNaplcs  Robert, fils  3.de  Charles  1. 
dit  le  Boiteux,au  préjudice  de  Charles  Nombcrt,Roy  de  Hongrie,  nepueu 
dudit  Robert,  & fils  de  Charles  Manel  Duc  de  Calabre  & Rm  de  Hon- 
gric,fils  aiûie'  dudit  Charles  i .dit  le  Boiteux, quiauoit  eu  cinq  filles  & neuf 
|ls,deux  defquels  eftoient  trefpalfcz  deuât  luy,àfçauoir  ledit  Charles  Mar- 
tcl,&  LouïsEuefquedcTholofe.  L’anneei3io.iIfitvne  fecondeordina- 
tion de  Cardinaux.  L’an  i3ii.ilfutàVicnne,oùil  tint  vn Concile  aflifte 
de  II  4.  Euefqucs,fansles  Abbex  & Dodeurs,  où  l’Ordre  des  T empliers, 
accufczdelbdomie,d’idolatrieachercfiefut  aboli.  Scieurs  biens  donnez 
aux  Chcualiers  defainû  Icande  lerulâiem.  L’Ordre  des  Begat^ou  Bégui- 
nes, y fut  aulTi  condamné.  Apres  il  retourna  en  Auignon,où  il  fit  vne 
ttoinefmc  Ordination  de  Cardinaux  : Sc  le  j.iour  de  May  l’an  1313  010001- 
ià  Pierre  de  Mutton,udis  pape  Ccleftiny.  Sc  l’an  1314.  il  pblia  vn  volume 
deConftitutions,appellélcs  Clémentines:  Sc  ayant  fait  brûler  le  vnziefmc 
iour  de  Mars  de  cette  annee  lacques  de  Molay , grand  Maiftre  des  T em- 
pliers,  il  mourut  quarante  iouts  aptes  au  Chafteaude  Roquemauteen  Pto- 
uencc,ayant  gouuernéhuictans  dix  mois  quelquesioun,  Sc  vaqua  le  Siège 
deux  ans  Sc  quelques  mois.  Et  cependant  moumtnoftteRoyphilippesIe 
Bel , cftant  fortuitement  tombé  de  deffusfoncheual  levingt-ncuhcfme 
Nouembte  de  l’an  13 1 4.SC  fon  fils  ailhé  Louis  dixicfme,dit  Hutin,  luy  fuc- 
ceda. 

xoo.  IiAN  XX.  IacquesDeufa,natifdcCahQrsenQuetcy,fibd’Ar-’ 
naud  Deufâ,  fimplc  Cordonnier,  fuiuit  des  là  ieuneffe  l’Archeucfquc  d'Ar- 
les, Chancelier  de  CharlcsRoy  de  Naples,  Sc  fon  maiftre  cftant  mort  il  fut 
Chancelier  de  Robert  Roy  de  Naples,  fils  dudit  Charles,  Sc  apres  fût  fait 
Eücfqucde Fréjus enuitonvnzeansi  de  la  il  fût  fait  Archcuefque  d Aui- 
gnoapr  le  feu  Pape  l’an  ijio.  Sc  deux  ans  apres  Cardinal  : Sc  enfin  les 
Cardinaux  fcftanstranl'portezdeCarpentrasaLyon,  apres  vne  difcordc 
dedeuxansScdauantage,ilsfc  refolurentdcreceuoirpour  Papcccluyquc 
ledit  lacques  eflitoit,  S:  luy  s aduilà  de  fc  nommer  luy  mefmes , Sc  ainfi  fût 
écceudctous,S:printlcnomdcIcani.i.  quoy  quil  y enaqui  l’appellent 
XI.  Sc  Platine  i3.petitdecorp$,  mais  grand  defprit.de  fçauoir  Sc  de  cou-, 
rage.  DcLyonils’cnallaenAuignon,03J  il  créa  huiétCardinaux.  L’an 
1517.IC8.  Auril.ilcanonilà  LouïsEuefquedcTholofe, Cotdelier,  fils  du 
Roy  de  Naples  Charles  x.  Il  etigea  es  mois  de  luilUt  Sc  Aouft  Tholofe  en 
Archcuefchc,  Scdiui&lcDiocelcdcTholofc  eh  fix  nouueavuEuefchex, 
Mircpoix,Moütauban,Lauaur,RieHx,Lomhttt.Sc,5ain.<ft  Papoul,  11  ot- 
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donna  deux  autres  Euefehez  en  l'ArcheueTché  de  Narbonne , Aledt  de 
Sainâ-Pons  deThoraieres.  Oiuifà  l’Euefcbe'  d'Alby  en  deux/ailànt  Euef- 
chéCaftreSi  mit  de  nouucauxEucrques  iTuIles  en  Limodn,  àSarlat  en 
Perigort,  à Saindt-  Flour  en  Auuergne,  à Vabres  en  Roucrgue.*&  dcfparbt 
le  Dioceiê  de  Poiâiers  en  trois,  Tailànc  deux  Euefehez  des  Abbayes  de 
Maillezais&deLuçon.  Au  commencement  de  l’an  13  t8.il  reforma  l’Or- 
dre de  Gnmmont,&ordonnaquc  lamailbn  deGrammont  cnLimonn, 
Chef  de  tout  rOrdre,(èroit  d’orclhauanc  Abbaycril  mit  au  Roiaume  d' Ar- 
ragon  vnlècond  Archcucfché,&cn  mit  leSiegcàSarragocc.  L'an  1319. 
au  mois  de  Mars,  ilinRituai'ordredcsChcuaUcrsdc  la  Milice  de  Icl'us- 
ChriR  aux  Roiaumes  de  Portugal  & d'Algatvc , qui  ne  font  maintenant 
qu'vn,leur  afllgnant  le  bien  des  T emplicrs  pr  le  conlèntement  d’A  Iphon- 
le  Roy  de  Portugal.  Il  fit  Euefehé  l’Abbaycdu  Mont-  Callln  ; & l’an  13 1 o. 
canonilâ  (àiniR  Thomas, Eucfque  d'Herford  en  Angloterre.  Il  inRitua  vn« 
V niuetfité  à Cabors,  y fit  de  grands  biens  ; & en  Décembre  de  ladite  an- 
née 131 9.  il  créa  encores  Icpt  Cardinaux.  L'an  13U.  apres  auoir  reformé 
quelques  conRitutions  touchant  les  Mendiant,  il  excommunia  Fridetic 
Roy  de  Sicile,ne  voulant  s’accorder  auec  Robert  Roy  de  Naples:  & Ber- 
trand fon  Légat  excommunia  Matthieu,  Vicomte  de  Milan  & lès  cn&ns. 
Le  Pape  fit  fon  Vicaire  en  Italie  Philippes,  filsdcCharlesComtc  de  Va- 
lois, & Raimond  Cardon,  Efpagnohfucccda  à Philippes  audit  Vicariat 
D'aurre  partJ’Empereur  Henry  7.  cRantmon,&  Fridetic  Duc  d’AuRrich* 
& Louis  Duc  de  Bauicre  ayans  cRé  efleus  Rois  des  Romains , ceRui-cy  pt 
quatrc,l‘autrc  par  trois  des  Elledleurs,  ils  dirputerent  à qui  fèroit  le  maiRre^ 
&cnuoyercnttousdcuxdes  Ambaflàdeurs  au  Pape  pour  la  confirmarioa 
de  leur  efledlion,  lequel  ne  leur  refulàny  accorda  rien  en  attendant  l’ifluë 
deleurdi^tc:  mais  Louis  ayantreconnu  que  fa  Sainâctéportoitlc  parti 
deFridcricpluRoRqueleûcn  ,&  Iccu  que  Matthieu  Vicomte  auoit  eRd 
excommunie',  l'an  1 3 1 s .il  enuoya  des  trouppes  en  I talic,&  mit  des  Vicaires 
Impériaux  aux  villes  qui  cRoientde  leur  parti.  Mais  Matthieu  mourut,  6c 
laiflà  la  principauté'  de  Milan  à Galçasfon  fils  aifne'.  Et  les  Cordeliers  ht- 
chez  de  la  conRitution  que  le  Papeauoit  faite  contt’cux,quittetcnt  l’Vni- 
uerfitc'deFarisat  s’cnallcrcnt  en  Allemagne,  pour  fouRcnirde  la  langue 
&deicursphimcslacaufcdel‘EmpereurLouï$conttclcPape.  L’an  1313. 
au  mois  d’Oûobre, par  Bulle  il  commanda  à l'Empreur  Louis  de  le  dé- 
mettre de  rEmpirc,dt  aux  ptelats  de  l'abandonner:  Mais  Louis,  prl’ad- 
uis  des  prélats  & Théologiens  d’Allemagne  l’an  15  i,4.fitreIponfe  a la  Bul- 
le,&  en  appll.i  au  prochainConcile,&  Ion  le  pape  l’excommunia, & l’Em- 
pereur fit  declarerl’excommunication  abuflue  par  les  prélats  & EcclefiaRi- 
ques  d’Allemagne  s & le  pape  l’an  mil  trois  cens  vingt-cinq  lcdeclara  here- 
tique,Sc  comme  tel  defeheu  luy  fie  les  Ijens  de  l’Empire , fie  Jon  Louis  don- 
na la  liberté'  à fon  compétiteur  Fridenc  lequel  il  tenoit  pri(bnnier,à  con- 
dition qu’il  renonceroit  au  dtoia  qu’il  pretendoit  à l’Empire.  L’an  mil 
trois  cens  vin^-  fix,le  pape  condamnala  glofc  de  Frère  pierre  Iaan,Corde2 
lier.parcequilyauoit  plufieun  articles  pernicieux  fie  erronez.  L’an  mil 
trois  cens  vingt  lêpt,  le  pape  enuoya  vnkcoursd*  François, fie  GafconSÿSs 
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proaençam  en  Italicà  Ton  Legae  Bertrand, dequoy  les  Gibelins  donnèrent 
aduisi  l’Empereur  Louis:  &luyprenantcettcocca(ion  s'en  alla  auec  vne 

fui  (Tante  armée  dans  la  Lombaraie,&le  dixfcpticfinc  de  May  fit  Ton  entrée 
Milan,  où  il  reccut  la  couronne  de  fer , Se  apres  auoir  fejoumé  quelques 
mois  en  laTofcane  arriua  enfin  à Rome, où  il  fut  honorablement  reccu 
desRomains,&ledixreptiermeIanuierdeTan mil  crois  cens  vingt-huiâ, 
receuc  la  couronne  I mperialc  par  Efticnne,  Tvn  des  Seigneurs  de  la  maifon 
des  Co!omnes,apresque  les  Romains  eurent  par  AmbalTadcurs  requis  2c 
(bmmé  le  Pape  de  venir  enperfonne  à eette  ceremonie,  ou  d’y  commettre  ; 
& ayant  gaignécepoinâ,  il  obtint  cncorcsqueledoUziefmeMayoudix- 
feptkfme  Audi  il  fift  déclarer  le  Pape  indigne  de  tenir  la  Chaire  A poftoli- 
que, 2c  creerét  Antipape  Pierre  Ramuche,Cordelier,  ou  Ramalucede  Cor- 
baria  : ce(hii-cy  auanc  que  Te  faire  Cordclier , auoit  efpoufé  leanne  Mat- 
thieu de  Corbatia, Ce  cinq  ansapres  la  confommation  de  Ton  mariage  la 
quitta  2c  fe  fit  Cordelier  à Reate  : il  fut  Tvn  des  premiers  qui  fouftint  le  par- 
ti de  l'Empereur  contre  le  Pap«,2c  qui  le  fuiuit  quoy  qu'il  tùft  excommunié 

3uandilfutcreé  Antip3pc,6cqu'ilprintlenomdcNicolas5.  CreadesCat- 
inaux.  AnnullalaconftitutionquelePape  auoit  faite  contre  lesCotdc- 
liers.Efctiuitaux  Rois  2c  Princes  Chtcfticns,chargcant  le  Papcdepluficurs 
crimes  2c  mefchancetez , 2c  les  exottant  de  le  Ihiure  2c  d'abandonner  Ican  : 
piiua  les  Prelacsfidcllesde  leurs dignitez, pour  en pouruoirde  Schifmati- 
ques.  Si  reftablit  Michel  de  Cezene  General  des  Cordeliers, quoy  qu'il  eull 
efte depofé 2c iuftement condamné d'herefic, 2c  vn autre  efleu  a la  place. 
Cependant  leanne  Matthieu  fà  femme  le  redemanda  en  iugement  deuant 
lean  Euefque  de  Reate , 2c  obtint  fcntence  à Ton  profit  letrentiefme  iour 
dcNouembre  Tan  mil  trois  cens  vingt-huiél.  Mais  Nicolas  ne  laifla  pas 
de  demeurer  dans  Romedepuis  le  premier  de  May  iufques  au  quatiiefinc 
d' A ouft  que  les  Romains  le  chaflerent  2c  l’Empereur  aulli, 2c  fe  retirèrent  à 
Pife,  2c  Nicolas  y fut  quelque  temps.  Cependant  le  Pape  créa  derechef 
quelques  Cardinaux,2c  ayant  feeu  ce  qui  s’elloit  parte  à Rome  contre  luy, 
fulminadcs  nouuelUs  cenfurcs,  tant  contre  T A ntipape  que  contre  l’Empe- 
reur 2c  leurs  adherens.  Et  N icolas  ayant  artcmbic  fa  Euefques  à Pife,  ex- 
communia aufli  le  Pape  Iean,2c  le  fit  déclarer  publiquement  Herefiarqut 
Mais  quelque  temps  aptes  ceux  de  Pife  chartetent  les  garnifonsde  l’Empe- 
reur qui  s’en  alla  en  Allemagne  ; 2c  mitent  l’Antipape  en  ptifon , ou  le  de- 
nuerent  tellement  de  toute  alfi (lance,  qu’il  fe  fit  mener  nuiâamment  auec 
vn  Tien  An  ticarditjal  appelle  Paul , entre  les  mains  de  Boniface  Marquis  de 
pife,qui  le  garda  caché  en  vn  fien  Chaflcau  2c  en  (a  maifon  iufques  au  qua- 
ttiefine  Aouft  mil  trois  cens  trente;  pendant  lequel  temps  on  fit  tant  de 
poutfuites  qu’on  le  defcouurit,  2c  le  Marquis  promit  au  pape  de  le  tendre  : 
2c  fà  Sainteté  ayant  efcric  pour  ce  fujet  à TArcheuefque  de  pife  2c  à TEuef- 
que  de  Luques.ils  luy  donnèrent  Tabfolution  aptes  (on  abjuration  faitc;2c 
le  Marquisde  pife  le  liuraau  Chappeliain  du  Pape  la  veille  de  fàinét  Domi- 
nique Tan  mil  trois  cens  trente,qui  le  mit  daiu  vne  galère  auec  vne  compa- 
gnie de  gens  armez,  2c  par  mer  l’emmena  en  Prouence,puis  en  Auignon, 
où  eflant  àgenoux  aux  pieds  du  Pape, deuant  vingt-  deux  Cardinaux, il  ab- 
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• jurâfcscrreurs, demanda  tnifcricordcj&deftrevny  àl’Eglifcrcequifijtlc 
fepticfmeiour  de  Septembre  l'an  mil  trois  cens  trentel'an  quinziefine  du 
Pontifiât  du  Pape  ;&  cela  fait  Nicolas  fût  mis  dans  vnehonnefte  prifon 
au  Palais  d’Auignon.aucc  gardes  & des  limes,  où  trois  ansapres  il  mourut, 
laifTant  neantmoins  pluficursOifciplcsquifouficnoient  Tes  erreurs, à fça- 
uoirquelàinâ  Pierre  nauoit  pas  c(lc|e  Chef  deTEglifeplusque  les  autres 
ApoItres,&  que  l’Empereur  pouuoitdepofer les  Papes,  defquelsil  y eneut 
quelques- vns  de  brûlez.  Cependant  Ican  de  la  Pailladecftant  de  retour  de 
la  terre  fainâe, donna  enuie  à noftre  Roy  Philipped’eattcprcndre  le  voya- 
ge, & le  Pape  l'an  mil  trois  cens  trente- vn  donna  commdllon  audit  lean 
de  prefehet  la  Croilàde  en  France.  Regnaud  Prince  de  Ferrare  fit  fâ  paix 
aucc  le  Pape  en  luy  rendant  la  ville d’Argente.  L’an  mil  trois  cens  trente- 
deux, les  Boulonnois  fecoilcren  t le  joug  du  Légat  du  Papc,fe  mettant  de  la 
confédération  des  Florentin  s : à caulc  dequoyle  Pape  les  excommunia , & 
aucc  eux  les  Vicomtes  de  Lombardie  :.puis  le  Pape  mourut  le  quactiefine 
iour  de  Décembre  l’an  mil  trois  cens  trente-quatre,  laiflântfcs  cofircs  plut 
remplis definanccs qu’aucun defes  predeccflcurs  n’auoit  fait:  car  il  y fùc 
trouuc  vingt  huiâ  millions  de  ducats,  ou  félon  les  autres  dixfcpt  cent 
mille  florins  d’or  : il  gouucma  dixhuidl  ans  trois  mois  vingt -huiâ 
iours. 

i8.  Pierr.eRamvche,  ou  R4ni)tlHce , CtrJcUer , f4i, 
fdr  l bmfertur  ,dfftüe  Nuelaty  gr  mnfi  chef  du  vmgr- 
hMidiefme  fcbifme- 

101.  Ben  01  ST  II.  auparauantIacquesduFour,furditCardinal,filt 

de  Guillaume  du  Fonr.firaplc  Meufhier  ou  PafUfGer,  fût  de  l’Ordre  de 
Ciftcauxjfit  fcseftudesàParis,fùtDo&eurcnThcologie,  puis  Inquifi- 
teurdebFoy  au  Languedoc;  puis  Abbe  de  Froide- Fontaine  au  Diocefe 
de  Narbonne , puis  Eucfque  de  Pamiers,  puis  Eucfque  de  Mirepoix  ; enfin 
fait  Cardinal,fiu  efleu  Pape  le  vingt-deuxicfmeioutdc  Décembre  l’an  mil 
trois  cens  trente- quatre,  Icize  iours  aptes  la  mort  de  fbn  deuancicr;  & le 
huidicfmeiourdelanuier  mil  trois  cens  trente-cinq  fut  couronné  dans 
Auignon,&  defpartit  pour  fon  couronnement  au  College  des  Cardinaux 
cent  millcflorins  d’or, hommedegrandedoârine,  de  bonne  vie,  magna- 
Tume  & confiant, &l’vn  des  plus  iuftes  Papes  qui  euft  eflé  deuant  luy:  fc 
cxfcptélefilsdcfon  frère, qu’il  fitArchcuel'qiic  d’Arles, il  ne  voulut  orfc- 
ques  gratifier  aucun  de  fà  lignée,  difànt  que  lefouucrain  Pontife  n’auoit 
point  de  paren  s : il  fut  de  vie  pacifique , & tafeha  par  toutes  voyes  d’accor- 
der les  Princes  Chreftiens.  LcTloy  Philippesde  Valois,  aucc  fon  fils  Ican, 
le  fut  vifitet  en  A uignon.  Le  Roy  Pierre  d’Arragon,  conduit  par  lacques 
Roy  de  Majorque  Ion  Gouuerneur.y  fùtpourluy  prefter  le  ferment  de  ÉL- 
dclité  duUoiaumc  de  Sardaigne:  il  enuoya  des  Légats  à l’Empereur, 
& à l’Empereur  de  Grcce  ; voulut  aller  demeurer  à Bologne  en  Italie, 
nviis  il  en  fut  refufe  pat  lesBolonois.  L’an  mil  trois  cens  trente-fix  il  en- 
uoya neuf  mille  florins  d’or  à Rome  pour  fubuenir  à la  famine  des  Ci- 
toyens. L’an  rail  ttois  cens  trente- fept  il  créa  fix  Cardinaux.  L’an  mil 
trois  ceostrenis-huiél  il  fit  des  eonflitutions  appeUees  les  Benediâinet, 
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pourrcformcrrOrJredcsMoincsdcIàiiKÎlBenoift.  Lan  mil  trois ccna 
trcntc-ncuf  il  cnuoyavn  Légat  àRomc ,qui  obtint  que  d'orefnauant  lâ 
dignité  de  Sénateur  fcroit  donnée  feulement  au  nom  de  l’Eglife  &du  Pa- 

t>c , & de  Ton  vouloir  la  prorogea  pour  cinq  ans  au  Seigneur  EIHcnne  Co  - 
omncjléquelmcttantlourdaindes  Vrfinsen  fon  lieu  pour  cette  année, 
vint  trouuer  & Sainéteré  en  Auignon.  Lan  mil  trois  cens  quarante , le* 
Princes  3c  Seigneurs  qui  tenoient  les  villes  de  la  Lombardie  le  roufmirenr 
au  pape,quilcsinllituafes  Vicaires  en  icelles, à fçauoir  Luchin  en  la  Vi- 
comte de  Milan,  Guillaume  Gonzague  à Manrouë,  Obizod'Elleà  Ferra- 
re,  le  Seigneur  de  l'Efcala  à Veronne,  6c  Albertin  Carrarieri  à padouc-  L'an 
mil  crois  cens  quarance-vn,  le  Cardinal  Nicolas  de  Fialque  reuenant  d'An- 
gIcteccc,futprisprifonnier  par  quelques  François,  mais  le  Pape  en  ayant 
cfcric  au  Roy  il  fur  mis  en  libertéi  6c  ayant  fccu  que  lean  fon  Matclchal 
auoicelIécaurcde(àprifon,iiryfic mettre luymelines, où  ilfepriuadc  la 
vie  luy  mefmcs, 6c  le  pape  fit  iettet  fôn  corps  aux  chicits, 6c  pendre  fes  com- 
plices : enfin  apres  auoir  accompli  plufiëurs  oeuurcs  qui  tefmoigncnt  là 
grande  doiîrinc,  3c  beaucoup  de  fainîles  aébons,  de  certains  vlccrcs  qu'il 
auoit  6c  couloicnt  aux  iambes,  les  Médecins  les  ayant  voulu  arrellcc , il  en 
mourut  le  vingt-  cinquiclme  Aurill'an  mil  trois  cens  quarante-  deux  ,-6c  le 
Siegevaquadouzeiours. 

, xoi.  CLEMENT  6.  Pierre  Rogetfufdit,  natif  de  Malemont  en  Li- 
tnolln , fils  de  Guillaume  Roger  6c  de  Guillcmecce  fa  femme , fut  des  loti 
ieunc  âge  Moine  de  lâinétBenoill,  en  l'Abbaye  de  Chaife- Dieu  i puis  alla 
cftudieràParis,oùilobtintlcDodloracâgédetientcans.  Fut  Prieur  de 
fùnél  Pantaleon  au  Diocefe  de  Limoges  ; puis  le  Pape  lean  luy  donna  le 
Prieuré  dclâinéâ  BanfillepresdcNifmes,  apres  il  eut  l'Abbaye  de  Felcam 
en  Normandie,  Ôc  l’Euefcné  d'Arras  : lors  le  Roy  Philippe*  le  fit  de  fon 
Confeit. 6c  luy  donna  l'Arclieuefché  de. Sens,  d'où  il  lut  toit  transferéà  l'Ar- 
chciiefchéde  RoUen,en  laquelle  dignité  le  feu  Papelefit  Cardinal;6c  apres 
fon  deceds  les  Cardinaux  eltansalTemblezdans  le  Palais  d'Auignon  le  de- 
fignerent  Pape  lecinquiefme  lourde  May  l'an  mil  trois  cens  quarâte  deux, 
homme  de  linguliere  doctrine  6c  detrcs-gencreufc  mémoire.  Son  couron- 
lonnemcnt  futfait  ledixncufiefmcdumefmemois,oùafllllcrctlean,Duc 
de  Normandie,  fils  aifnc  de  nollre  Roy,  lacques  Duc  de  Bourbon.Philip  - 
pps  Duc  de  Bourgongne, 3c  Humbett  Dauphin  de  Viennois , & plulieurs 
autres  Princes  6c  grands  Seigneurs.  Apresil  tafehapar  les  Lcgatscie  faire  la 
paix  entre  lesRoisde  France 6c d'Angleterre,  &ne  le  pouuant  firent  vne 
trefue  de  crois  ans.  Le  vingticfme  lourde  Scptembreilcrcadix  Cardinaux. 
llteceuclesAmbalTadcursdcs Romains;  leur  promitd'aller  à Rome;  ac- 
cepta ladifpolitiondcsOfiîccsdcRomc,6ccn  leurlàucur  reduifitlelubi- 
lé  à cinquante  ans,  puis  lesrcnuoya  auec  dons  6cprefcns.  L’an  1345.  pat 
deux  diuers  Légats, il  talclia  d'accorder  les  Rois  lacquesde  Majorque  JSc 
Pierre d’Arragon  : ôc  voyant  que  l’Empereur  Louis  deBauicrene  le  lôu- 
cigit.plus  delereünir  àl’Eglire.ilrenoutiella  lesexcômunicationsdu  Pape 
lean  2, 1 < lercictca  de  l’Empire, 6c  manda  aux  Efleéteurs  qu’ils  procedalTcnt 
à«eufidlceiledtion,6c  que  à faute  de  ce  faire  le  làinét  Siège  y pouruoiroit  ; 
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& I3  dcfTus  diucrfcs  ambaflidcs  pourfaccommoder  l'Empcccur  aucc  la 
Pape.  Cependant  Robert  Roi  de  Naples  mourut,  lailTant  trois  filles  de 
fon  fils  vnique  Charles  Sans-terre^  Icannc,  Marie  & Marguerite , def 

Quelles  il  déclara  leanne  Roinc.à  conditiô  quelle  cfpoufcroit  Andreaflc, 
IsdeCharlesNombenRoideHongrie.fon  coufinau  t.  degrc:ce  quelle 
fir.LesiflesFortuneesayanseftccy-dcuacdefcouuertes.lePapcleurdonna 
vn  Roi , appelle'  Louys,  Efpagnol  de  nation , ou  ilTu  du  Sang  des  Rois  de 
France&d'Efpagnc.ounepueude  lean  de  la  Corde  Prince  de  la  Fortu- 
ne. L’an  1j45.il  donna  commillion  à Guillaume  Lamy  fon  Légat, de 
couronner  AndreaflèRoi  & leanncfà femme  Roine de  Naples, de  Sicile, 
& de  Hierulalem  : mais  fur  ces  entrc&ites  Andreaflc  fûtpr  quelques  con- 
jurateurseftranglcdanslaproprechambrc  de  fa  femme  le  dixneufiefme 
Septebte.  De  ce  meurtre  LouysROi  de  Hongrie  ftere  d'Andrcaflc  voulut 
prendre  vengeance,  &auccarmccconquirquafi  tout  le  Royaume  de  U 
Poiiillc , St  prit  Naples , & fit  trancher  Isfcllcà  ChatlcsDuc  dcDurazo, 
qu'on elHmoit complice  de  la  mort'^dc  lôn  frère, & la  Roinc  leanne  fe 
retira  vers  le  Pape,  lequel  par  rcnrrciriifêVlcfcs  Légats  fit  retirer  le  Roi  de 
Hongrie.  I canne  cependant  qui  au  oir  de  fon  authorite'  propre  cfpoufé  vn 
fienautrccoufin  Louysde  Tarcntc,fils  de  Philippe  Prince  de  Tarente, 
fterede  Robert  Roi  de  Naples, cftant  lots  en  Ptouence,qui  clloit  à elle, 
venditau  pape  la  ville  d’Auignonl’an  ijjx.  on  lui  laifla  ladite  ville  pour 
Icsatreragcsdeubsàl’EglilcparlcsRoisdcNaplcsiaeainüil  fit  par  fon 
Légat  couronner  Louys  & Icannc  Rois  de  Sicile  6c  de  lapoüilleJi) 'ailleurs 
nepouuanc  ranger  Louys  de  Bauicre  Empereur  à la  raiiôn,l^ntj46. il 
l’excommunia  derechef  comme  hérétique  & fchilmatiquc,  & le  déclara 
ptiuc  de  l’Empire  : & lors  les  Elc£tcurs  s’eftans  aflcmblcz  le  vnziefme  * 
luillctdelamclmc  année  clleurentpour  Empereur  Charles  de  Luxem- 
bourg , MarquisdcMotauicjfilsailncdc  lean  Roi  de  Bohême, qui  fût 
l’vn  des  Electeurs.  Et  Charles  cftant  cmpcfchc  de  prendre  là  première 
Coutonne  dans  Aix  pat  la  femme  de  Louys  de  Bauicre, la  prit  en  la  ville  de 
Runes  -,  puisaucc  fon' petepaflà  en  France, oùfbnpcre  fut  tué  àlaiourncc 
dcÇrccy,&  Charles  retourna  fc  faire  couronner  en  Bohême,  où  leuant 
vnearmccpouraljcraflàillir  Louys  de  Bauicre,  on  luy  donna  aduis  com- 
roeil  cftoit  mort  le  vnzicCnc  Octobre  de  ranij47.  à caufcdcqdoyils’cn 
alla  droitàRatilbonne,oùilfutreccu  comme  Roi  des  Romains, 3c  à Aix 
aufli:EclcPapccn  ayant  l'aduis  enuoya  vnc  Bulle  pour  abfoudrc  tous 
ceux  qui  auoient  efte  excommuniez  à caufe  de  Louysde  Bauicre,  fous  cer- 
taines conditions , qui  fcmbletcnt  rudes  à ceux  de  Balle . Svirfbourg  Sc  do 
Vvormes  : & lors  cuit  fini  cette  vieille  querelle  qui  auoit  duré  depuis 
Grégoire  7.  de  ce  que  les  Empereurs  prefument  auoir  droiét  de  depofet 
3ccnablirles  Papes.  lean  des  Vifeomtes  de  Milan  fût  excommunié.p^rce 
qu’il  s’efloit  làih  de  la  ville  de  Boulongnc , mais  en  fin  le  Pape  1^  luy  ^flà, 
moyennant  douze  florins  de  cens  annuel , 3e  le  fcruicc  d^  quatre  cents 
hommes  de  chcual  armez  & entretenusà  fes  dclpens,tant,de(à  que  delà 
lcsmoncs,tQUtcslcsfoisquc  l’Eglifc  en  auroit  bcfbin.  v an  1j48.il  y eut 
vnc  fl  grande  famine  en  France  qu’il  y eut  des  mères  qy  mangèrent  leurs 
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proprei enBns , elle  fut fuiuic «l’vilc perte li fiiriculc quelle s’eftendoit iuC- 
quesauxanimaux,&  lors  en  Aaignon  le  Pape  exerça  de  grandes  charicesS 
Cette  me&aeannec  il  fit  Cardinal  Pierre  Rogcrfonnepucu,  fils  de  Guil- 
laume Roger  fonfrcrc  ,auquelilauoitachcptc  laComtd  de  Beaufort  en 
Anjou  , ou  félon  quelques- vns  fils  de  leanne  (à  foeur  Acdc  Guillaume 
Comte  de  Beanfort  fon  mari;  ce  Pierre  cftoit  âgé  feulement  de  dixhuiû  à 
'vingt  ans  quand  il  fut  fait  Cardinal.  L’an  1349.il  modifia  la  conflitutioa 
de  les  prcdecertcurs,  touchant  le  viurc  des  Cardinaux  lors  qu'ils  ertoient 
au  Conclaue  pourl'crteâion  d'vn  Pape.  L’an  1350.  il  excommunia Ca4- 
'mir  Roi  de  Pologne , parce qu’ilaaoitrait  mettre  àmott  vn  Prertre  qui  le 
reprenoit  trop  librement  de  tes  vices  : fit  publier  le  I ubilé,  quoy  qu'abfen  t 
de  Rome,  & au  17.  de  Décembre  créa  douze  nouueaux  Cardinaux.  Il  fit 
bartirl'Eglifc de  Sorbonne  parle  moyen  dcsindulgcnccsA;  pardonsqu’it 
y oéfroya,  &fùt Prouifeurde cette fainirte  Maifbn.  L’an  135t. iLachepca 
de  leanne  Roine de  Naples  la  ville Comte  d'Auignon,&  ceducon- 
fentcmcnt&VolontcdcCharlcsRoi  des  Romains  dieu  Empereur, qui 
ratifia  l’achapt  comme  fief  de  l'Empire, &vrmlut&conccdaqu’ilappar- 
tintdorcfnauantau  SicgpApoftoliqucr&ccla  feit,  le  é.ioutdcDccem- 
bre  au  rnefinc  an  1 3 5 1. mourut  ce  pape,fçauant , bon,  fàge,  & iucUcieux  : & 
vaqnalc  fàinélSicgcdouzeiours. 

X.03.  , Innocent  6.  ErticnneAubertjdulieudcMontenLimo- 
finjfutbon  Aduocatà  Limoges,puis  luge-mage  de  la  Sencfchaullcc  de 
Tholofc, puis  Eucfquc  de  Noyon , & l’an  fcptiefincdu  pontificat  de  Be- 
noirtix.fur  Eucfquc  de  Clermont, lefeu  pape  le  fit  Cardinal  l’an  135t. 
puis  fût  Euefquc  d’Oftie  & de  V clitres , & finalement  le  1 8.  Décembre  de 
laditeannee  133t.  fut  éleu  Pape,  & couronné  leiy.dumefmemois.  L'an 
1353. le  15.de  Feuricr  il  créa  Cardinal  Audin  Aubert  fonnepucu.&fitfon 
Légat  en  Italie  le  Cardinal  d’Albornots,qui  l’y  feruit  trcs-fidcllcment. 
L’an  13  5 4.Ü  traitta  de  la  paix  des  Roisde  France  & d'Angleterre  aucc  leurs 
AmbalfadeursIcsDucsde  Bourbô  Sc  de  Lîcartte  venus  e.rprés  en  Auignô, 
l'vn  de  la  part  du  Roi  lean , &:  l'autre  de  la  parc  d'^doUatt  : mais  à caufe  des 
cxcclfiues  demandes  de  l'Anglois , il  n’y  eut  que  prolongation  de  crefues. 
L'an  1335.  le  5.  du  mois  d’Auril  iourdc  Pafques  il  fit  couronner  à Ronw 
l’Empereur  Charles  4.parfonLeg.at  le  Cardinal  JBertrandyleieunc.  L’an 
1354.  fon  Légat  en  Italie  remit  quart  toutes  les  villes  de  l’Eglifcà  fon  obejf- 
làncc,&  cette  mcfmcannceperdi  t la  bataille  nollrc  aoilean,&:  fut  prifon  - 
nierd  Edoiiart  prince  de  Gales,  prcmieremcncà  norJeaux , puisa  Anglc- 
terrc.Etcemefmean  au  11.  Décembre  il  créa  fixCardinaux.L’an  1337. il  fit 
' mettre  en  prifon  le  Cordclict  d'Aurillac  Ican  de  noquccaillade , qui  difbic 
auoirl’efprit  de  prophétie.  La  guerre  s’ertant  cfmcuccntrcles  Rois  pierre 
diPÇaftillc  éc  piètre  d’ AtragondI  leur  cnuoyalc  Cardinal  de  Bologne , qui 
les accôcda. L’an 1 3 58 .le  LegacAlbornocsrcuincd'Italic,&  luy  fut lubrtitue' 
Andmin  dola  Roche,  Abbé  de  Cluny,qui  n'y  fit  rien  qui  v.-u!lc,parcc  qu'il 
n’cntcndoitpaslesartàires, Sclcpapclcreuoqua.  L’an  i359.ilrcniioyaAU 
bornotscflrcLagatai  Italie, 2c  lors  les  Romains  furent  en  celle  difpute 
poutl’cllcéfion'd'vn  Sénateur , qu’il  fallut  que  le  Pape  leur  enuoyart  vu 
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i.«curaHu^ucsJçLuz!gncnRoy  de Cyprc, qui dloit  venu  «Italie L,- 
.pandcrduÆ’cou^ctinttcleTurc.  Cetten«iannee,parl-«JeÏÏ»  ' ' 

rapcfucconcIuc-aucclePnncedcGaIlcs,cfi3ntàBrcÆ^  . 

cxcommufi/Lnaba^vl:  ’ ' 

comte  de  Milau,&  BouIongncrctirecparlcLceacGillei  ou  Pirrr,-'TEn 
masd  Aquitaine  ArclKuc^^^^ 

! le Papccrca huicY  Cardinaux.  BarnabairewirBo- ’ r- 

vUrn^F*'  lüy.  Il  fonda  la  Châtie  de 

mp5lInrancdArra«Ton.f'nmr^/4,nr-,  r-c-^  . . . “ 


rrnC,  - nu,j;uou,c,.  ic  1,01  ege  dclamcl  Martial  à Tholofc  Defoii 

tcmpsl  In&ncd  Arragqn.Comtçdcprcz/cficCordcIkr.&CbarK^ 
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dâdic  moisi  Matfcillc,&  le  vingt- quatricfme  cnAuignon.où  femet- 
unten  «ftatde&ircla  paix  entre  les  deux  Rois,  apres  auoir  fait  vn  nom- 
bre infiny  d’aâions  iâinâes  & mémorables,  il  mourut  dans  Auignon  le 
dixneufiermeiout  de  Décembre  l*an  ijyo.  âgé  de  foixante- vn  an  ; fie  l’aa 
1571.  au  moisde  luin,  ftit  porte  à lünél  Victor  de  Marfeille , comme  il  lai 
noie  déliré,  où  plulicurs  miracles  fc  Ton  t faits,  & vaquale  làinâ  Siégé  vnze 
iouts. 

105.  GR-EGOirb  II.  Pierre RogerdeBcauforr,Limofin d’origine, 
fils  de  Guillaume  Comte  de  Bcaufort  & de  Ieannc,fœur  du  Pape  Clcmenc 
fixiefmc,vcufiic  duScigneur  deChambou  en  Limofin,  fut  Prieur  de  la 
Raye  aux  Bons- hommes  lés  Angers,  & eut  vn  frere  entre  autres  appellé 
Guillaume,  Vicomte  de  Turene,  duquel  & de  Eleonor  deComminges, 
niepee  du  Comte  deFoix,  fonit  finalement  Anne  de  Beaufort , mariée 
danslamaifondelaTouren  Auucrgne,  Il  fût  Auditeur  de  BaldcàPcru- 
fe;  fût  Archidiacre  da Sens,  Chanoine  de  Paris,  Doyen  de  Bayeux,  No- 
taire du  làinét  Siege , & apres  Cardinal  Diacre  ; & le  trendcfme  iour  do 
Décembre  l’an  mil  trois  cens  feptante  les  Cardinaux  le  nommèrent  au 
Pontificat,  lequel  ilrcfiifa  par  grande  humilité;  enfin  il  l’accepta,  Sc  fùc 
ordonné  Pteltte  lequatrielrac  iour  de  lanuicr  l’an  mil  trois  cens  Icptante- 
yn,  & le  lendemain  confàcréôc  couronné  Pape  âgé  de  trente  cinq  ans  ou 
enuiton,&gouucrna  fept  ans  trois  mois  trois  iours,pcrfonnagc  tres-fja- 
uant  & accompli  en  toutes  fortes  de  vertus.  Il  enuoya  fes  Nonces  aut 
Rois  de  France  & d’Angleterre  pour  les  mettre  en  paix,  & ne  cellâ  tant 

3 U il  vefeut  de  la  pourfuiurej  & le  fixicfme  iourdeluincreadouxeCar- 
inaux, à fçauoir huiél  Prcllrcs  & quatre  Diacres. 

Par  fon  Legar  Guy,  Cardinal  de  Boulongne , il  fit  la  paix  enrre  les 
Rois  Henry  de  Caftille,  Pierre  d’Arragon  ,&  Charles  de  Nauarre,  con- 
firmée par  mariages:  far  lean,  fils  aifhé  de  Henry  ,-cfpoufà  la  fille  de 
Pierre  1 & Charles,  fils  aifnc  de  Charles,  efpoufa  cellc.de  Henry.  L’an 
mil  trois  cens  fepunte- trois  Amedec  Comte  de  Sauoye  fùc  le  Chef  de 
l’atmee  du  Pape  contre  Barnabas  Sc  Galcas,  Vicomtes  de  Milan  ; il  re- 
concilia à foy  St  àl’Eglifc  Romaine  l’ifledc  Sicile,  par  la  paix  qui  fe  fit 
encre  leanne  Roine  de  Sicile  8c  de  lerulàlem , 8c  Frideric  dcrenccur  de 
rifle,  laquelle  le  Pape  erigea  en  Roiaume  fous  le  nom  de  Trinacrie,  à la 
charge  que  Frideric  8c  fes  fuccelTcurs  tiendroient  ce  Roiaume  de  laRoi- 
nc  leanne,  8c  luy  Sc  fes  fuccefleurs  en  payeroienc  annuellement  quinze 
mille  ducats.  L’an  mil  trois  cens  feptante- quatre,  Louis  Roy  de  Hon- 
grie fit  contraéfde  mariage  de  Catherine  fa  filleaifnee  auec  Louis  de  Fran- 
ce Duc  d’Orleans,8cluy  donna  les  Roiaumesde  Naples,  de  Sicile  Scdele- 
rufàlcm,  auec  les  Comtez  deProucnce  8c.de  Piedmont  qui  luy  deuoieoc 
efeheeir  apres  la  mort  delà  Roine  leanne,  ce  quele  Pape  approuua  8c  con- 
firma. L’an  rail  trois  cens  cinquante-cinq  il  bailla  rinueftiture  défdits 
Roiaumes  audit  Louis  de  France,  Sc  ordonna  de  nouueaux  Cardinaux. 
Cette  annee  les  Florentins  fc  rcbcilercnc  contre  lePape,  àcaufe  des  ga- 
belles Sc  fubfidcs,8c  fc  mirent  en  liberté,  8c  à leur  exemple  beaucoup  d’au- 
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tresvillesfojcctcsàl'Eglifc.  Le  Pape  excommunia  les  Florentins. & cn- 
uoya  des  gens  de  guerre  contre  eux.  Ccstroubles.  leConfeil  de  Balde.flc 
de  làinâc  Brigidc  & Catherinede  Sienne, le  firent  refoudre  de  retourner  à 
Rome , & lailfant  lôn  pcre,fc$  deux  frères,  & quelques  nepueuxquivi- 
uoient  lors,  il  partit d’Auignon  le  treiziefine iour  de  Septembre  l'anmil 
trois  cens  ftpeante  fix;  & apres  auoir  foufierr  beaucoup  à caufe  de  l'indifpo- 
fition  du  temps , s ellant  embarqué  à Marfcille  il  arriua  à Rome  le  dixhui- 
âicfme  iour  de  I anuier  l'an  mil  trois  cens  feptante  ■ fept,  où  d abord  les  Ro> 
mains  luy  doniieccnt  toute  authorité  ; mais  toftapres  tramerenc  vnc  rebd- 
lionpat  Icmoycn  de  François  Vie,  Gouuetneur  ou  Preuoft  de  Rome;  il 
confirma  rdlcdhon  de  Vvenccflaus  Roy  des  Romains  faite  par  les  Eile- 
âeurs,aux  A mbaflàdeursenuoyez  par  l'Empereur  à Rome:  il  palTa  l'Ellé 
à Anagny;  puis  reuint  à Rome,  & pardonnant  à François  Vie  baptilà  vnc 
de  fes  fillss,&  cflant  fort  maladif  mourut  le  vingt-  fepriefine  Mars  l’an  mil 
trois  cens  fcptante-huiél. 

ro<.  Vrbain  6.  Barthélemy  de Prignhan , Ncapolitain , Arche- 
uefquc  de  Baty , fut  cflcu  Pape  le  deuxicfmc  iour  d’Auril  l’an  mil  trois  cens 
fèptantc  huidl, parce  que  les  Romains  y forcèrent  les  Cardinaux,  à ce  que 
difentpluricursHifloricns,ouransaucunc  violence,  dcgouuerna  vnze  ans 
lix  mois  & quelques  iours:  ilnafquit  à Naples,  en  vn  lieu  vulgairement 
appelle  l'Enfer, fils  d'vn  Pifàn  & d'vnc  Neapolitaine,homme  vertueux  de- 
uancqued'eflre  Pape, mais  l'efiant  deuint  infolent  & infupportable;  de 
i telle  façon  que  tousles  Cardinaux  l'abandonnèrent, & s'alTcmblercnt  dans 

la  ville  d' A nagny  fous  la  proteéhon  d'Honorat  Comte  de  Fundy.Gouuct- 
neur  de  la  Champagne  pour  l’Eglifc  Romaine,  pour  procéder  à l'efleâion 
d'vn  nouucau  Papc;0  thon  de  Brunfuich,  prince  de  T arente,mari  de  lean  - 
ne  Roinc  de  Naples,  fit  tout  ce  qu'il  peuft  pour  empefeher  le  fchifmc:mais 
enfin  le  vingticfmc  lourde  Septembre  les  Cardinaux  déclarèrent  Pape  Ro> 
bcttdcGeneuc.ficreduComte  dcGcneuc, premièrement  Chanoine  de 
paris, puisNotairc  du  SiegeApoftolique, apres  Euefque  dcTherouennc, 
& fucccfliucmcnt  de  Cambray  Grégoire  ii.  le  fit  Cardinal , & enfin  il  fut 
déclaré  pape  5c  appelle  Clément  7.  ce  qui  fut  caufe  d'vn  horrible  fchifme. 
Maisla  plus  grande  partieauecrEmpereurfuiuit  Vrbain, &Clement  n'eut 
pour  luy  que  lesRoiaumesde  France, d'Efpgne.d'Efcofle  &dc  Naples. 
L'an  mil  trois  censfèptâtc-huiéf  Cleraent  ayât  defpcfchéen  diuers  Roiau- 
mes  les  Cardinaux  qui  l'auoient  efleu  en  créa  d'autres  pour  en  cftre  affidé. 
Il  fit  d'abondant  l'an  niil  trois  cens  feptante- neuf  venir  des  trouppes  de 
France  fous  la  conduite  de  Mon  jora  fon  nepueu  te  de  Siluedre  Bude , qui 
l'ayant  crouué  à Anagny  s'en  alicrent  à Rome, où  ilsfc  faifirét  du  Chafleau 
Sainét - A nge.puis  le  2. 9.  Auril  ils  fiirent  dciFaits  en  bataille  par  le  Capitaine 
Ican  ,Anchut,qui  les  mena  tn  triompheàRomei&Clemét  fe  retira  en  Fran- 
cCfSc  arriua  en  Aui^non  au  mois  de  luin  ; où  edant,  la  Rome  leannc  qui  l’y 
auoit  accompagne  adopta  pour  fon  fils  Louis  Duc  d'Anjou, fiere  duRoy 
Charles  cinquicfmc,6e  luy  fit  don  du  Roiaume  deNaples  & de  Sicileaptes 
fà  mort.  Vrbain  d’autre  part  la  priua  de  fes  Royaumes  & Seigneuries, 
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& manda  àLouu Roy  dcHongriequ’il  luyenuoyaftClurlcsDucdeDu. 
taflb,(ila  de  ce  Louis  dont  le  fnre  nommé  Charles  auoit  efté  cy-dcuant 
decolé  parle  commandement  dudit  Roy  de  Hongrie:  il  excommunia  auffi 
Clément qu'ilappella Antipape, &lcmblablementtous fes Cardinaux  Sc 
adhèrent , & autant  en  fie  Clément  contre  luy.  L*an  1380.  la  cité  de  üege 
fe  tourna  fous  l’oboflânce  d’ V rbain,&  Louis  Roy  de  Hongrie enuoya  fon 
nepucu Charles,  Duc  deDutaflb.auecvnearmeecn  Italie,  & le  pape  le 
couronna  Roy  de  Naples , à condition  qu'il  donneroit  les  Ouehez  de  Ca- 
pouc  Si  d’ A Imafi  ^François  de  Prignan,dit  Butillo.nepneu  du  pape.  Cette 
année  le  Roy  de  France  Charles  5.  mourut,  laidànt  Ion  frere  Louis  Duc 
d'Anjou  Regcm  du  Roiaumedurant  la  minorité  deCharles  6.  L'an  1381. 
Charles  de  DuraiTo  fe  rendit  maiftredu  Roiaume  de  Naples,  print  prifon- 
nicr  O thon  Duc  de  Brunfuich,&  apres  la  Roine  Icanne , laquelle  contre  fa 
parole  il  fit  eftranglcr,  par  le  commandement  du  Roy  de  Hongrie  fon  on- 
cle. L'an  138t.  Cleraent  en  Auignon  couronna  Roy  de  Sicile  Louis  Duc 
d'Anjou,quifitde  grandes  exaérionsdurant  (à  Regcnce  en  France  pour  fe 
préparer  au  voyage  d'Iulie.  L'an  1383.  il  paflà  en  Italie,  accompagnéd’A^ 
racdec  Comte  dcSauoye;  ce  qui  fut  caufè  que  Vrbain  alla  en  perfonne 
trouuer  Charles  de  Dutaflb,lequel  il  fommade  tenir  (à  promelTe  touchant 
les  Duchez  de  Capouë  & de  Aroafi  : mais  Charles  le  retint  fon  prifonnier, 
puis  le  deliura  à la  rei^ucfic  des  Cardinaux,aufquels  le  pape  en  feeut  (î  peu  dç 

gré.qu'ellant  atriuc  enla  villcdcNoceraillcsfitemptifonner,  acdonnet 

la  gehenne,  les  foupçonnant  de  s'entendre  auecCharles  Sc  auec  Clemenr. 
Cetteannee  les  Anglois  ayans  fait  vnegrandearmee  aux  defpens  du  Cler- 
gé,pour  V rbâin,pairercnt  en  Flandres,lcliilirent  du  Pon  de  Grauclines,«e 
allèrent  aflieger  Ypre;  maisilsy  trouuercnt  telle  refiftance,  qu'ils  furent 
contrainsdela  quitter  & fen  tetoumaauechonte.  Et  cette  mefmeannee 
Clément  fit  plulicurs  Cardinaux,  & l'an  i384.notamraent  Pierre  de  Lu- 
xembourg , quoy  qu'il  n'cuft  que  quinze  ou  feize  ans,  à la  requefte  du  Roy 
Charles  6.  Cetteannee  mourut  Louis  Roy  de  Sicile,au  grand  defpbifir  de 
Clément, lailTantenbasaagedeux  fils  Louis 3e  Charles  fous  la  tutelle  de 
leur  mere,  laquelle  leur  conlema  laComtéde  Prouence.  D'autre  part  Vr- 
bain excommunia  CharlesdcDutairo,8cs'enalla  en  Sicile  où  il  fit  mouriz 
l'vn  des  Cardinaux  qu'il  tenoit  en  prifon.  Delàil  allai  Genncsjmais  eftant 
en  met  il  en  fit  icttercinq  autres  dans  vn  fac  dans  la  met,  & eftant  arriué 
commanda  que  deux  qui  luy  reftoient  fùflent  efcartelez  : à caufe  dequoy 
tous  ceux  oui  reftoient  en  vie  près  de  lui  furent  tellement  efitayez, que  deux 
d'cntr'cuxl'an  i38<.lcquittcrcnt,ôcfc  rangèrent  du  cofté  deClement  qui 
Icsreceut  honorablement.  CcpendantmouratlcRoydeNaplesCharics 
de  DurafTo,&  fa  vcufiie  Marguerite  enuoya  Butilo  à Vibain,  afin  qu’il  euft 
pitié  d'elle  &defcs  enfàns,  pcrmcctant  que  fon  mari  fuft  enterré  en  terre 
lain<fte,ce  qu’il  ne  voulut  permettre,ny  iamais  foufirirque  Ion  parlaft  d’ac- 
commodement entre  luy  & Clement  tandis  qu’il  fot  a Luquk  De  là  il 
voulut  aller  en  Sicile  pour  fefaifir  du  Royaume,  Sc  enpriuerle  ieune  La- 
diflas  ou  Lancelot,&  là  fccur  lcanne,enfans  de  Charles  de  OuralTo  :mais  en 
chemin  tombât  de  fon  mulet  il  fût  contraint  de  fe  retirer  à Rome,où  eftant 
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l’an ij8S.il créa  vin^t-neuf  Cardinaux,  & rcduiCcà la  icqutde  des  Ro^ 
mainsl’an  du  lubileàbcrentc-troirieltneannce, en  commémoration  que 
N.  S.  auoic  autant  demeuré  en  ce  monde.  Mais  le  i5.iourd’Oâobte,ayant 
cftéviugt  huiâiours  malade, nonlàns(bDpçondcpoilàn,ilmouruc  l’an 

*j8». 

19.  Robb&t  OB  Geve^s  fut  Atuipd^fÿ  Chef  du  fehif- 
me  1 ^.uppellè  Qement. 

..  107.  BoNtFACE  9.  PierredeTliomacelliSjdeNaples.aagédcqua- 
tante-cinqans.hiccfleu  Pape  le  deuxiefmeiourdcNouembre,&  gouuef- 
lu  l'Eglifc  en  l'thirme  quatorze  ans  vnze  mois , perfonnage  alTez  dode 
mais  Ignorant  de  fa  charge.  L’an  1389.  leRoy  Cnarlesfi.  alla  vifiter  Clé- 
ment en  Auignon,oùilcouronnaRoy  de  Sicile  le  Duc  d'Anjou  en  la  pre- 
fcnce  du  Roy  & ht  vn  Cardinal  à là  requclle , & excommunia  le  Pape  Bo- 
niface  9.puisàcaufede  la  contagion  allaàBeaucaireoü  il  fit  de  nouueaux 
Cardinaux.  D’autre  codé  Bonibee  couronna  Roy  de  Naples  & de  lerufa- 
lem  le  icune  LadillauSjfur  lequel  Louis  d’Anjou  gaigna  la  ville  de  Naples, 
puisla  reperdit  s’en  edant  aile  en  Prouence.  L’an  i j 91.  les  Anglois  par  af- 
icmblce  generale  rcfolurcnt  que  perfantfen’iroit  plus  plaider  à Rome.  L’an 
IJ91.  Pierre  Comtede  Geneuc,ftetedu  Pape  Clement,moucut,&  la  Com- 
te, parce  qu'il  n’auoit  cnfansjvintau  Pape, 8c  apres  fa  mort  à Imbert  de 
V liais  leur  neucu  pat  V tic  leur  fezur.  L’an  13  93 . les  Amballàdcurs  des  Rois 
de  France  8c  d’Angleterre  s’alTemblcrent  près  deBouIongne,  od  le  Pape 
Clcment  enuoya  delà  part  le  Cardinal  Pierre  de  la  Lune,  pour  talcherde 
conclurrc  vne  bonne  paix,maisiln’ycucqu’vncttcfùcprolongccdc  qua- 
tre ans.  Le  Pape  Clément  excommunia  Raimond  Roger  de  T urenc,Che7 
ualicr,ncueudu  Pape  Grégoire  ii.  à caufe  que  tenant  le  Chadeau  de  Vence 
presAuignonilmolcdoit  lesvoifins:  pjis mourut  le  16.  iour  deSeptem- 
btede  l'an  ij94.ayantgouuernc  l’Eglifc  fcliiimatiqucmcnt  quinze  ans  8c 
plus.  Il  cdoictilsd’Amc  Comte  dcGcncuc,  8c  de  Mathilde  de  Boulon- 
gne. 

Et  le  vingt-huiâicfmc  dudit  mois  de  Septembre,  les  Cardinaux  d’Aui- 
gnonellcurcntàlàpiace^apcle  Cardinal  Pierre  de  la  Lune,  natif  d’Arra- 
gon  ou  de  Catalongne,qui  prid  le  nom  de  Beueijl  ij.  8c  nodre  Roy  8c  l'V - 
niuetfitédc  Paris  dflaycrcntdc  lcrcccuoir  pour  Pape,  iufqucs  à ce  qu’on 
cud  veu  s’il  y autoit  moyen  d'oder  le  (chifme.  L’an  ij9j.Butilk>  nepueu  du 
pape  V rbain  «.auec  (à  mcrc.fcs  cnfàns  Sc  fon  threfor  furent  fubraergez,s’c- 
danccmbarqucpourpairccdclapoiiilleà Vciiilè.  L’an  1396.1c pape Boni- 
faceht  la  première  inditution  desAnnaccs,laquollcfùcrcccuëdccouccs  les 
Nations  qui  luy  obcifToicntilinon  des  Anglois  qui  ne  l’accordcrent  quefur 
les  grands  bénéfices.  L’an  ij97.ily  eut  vne  grande  aflcmblcc  dePtinca  à 
Francfort, mais  fans  effet, poui  la  rciinion  de  FEglife.  L’an  i j 98.1’Enmercut 
Venceflaus 8c IcRoyCharlesô.fcvircnc  àRheims  bourlcmcfme  fujetià 
caufcdcquqyFicried’Ailly,Eucfque  dcCambray,aclapart  d’eux  deux 8c 
del'Vniucrfité  de  paris,  alla  fommer  lePapeBoni&ccdcfcfoufmettrc  à la 
renonciation  du  papat,  afin  de  procéder  ànouucllc  cflcélion  ; A quoy  il  fit 
lefponfe  qu'il  ne  tiendtoit  pasaluy,poutucuquc  fon  compstiteut  en  fid 
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<ie  tnclmes , quile  rcRiQ  tout  à plat , concro  la  promcflê  qu'il  en  auoic  &ice 
Ion  qu'il  fut  dieu  > & lots  la  Francefe  (épata  de  luy,&  delioera  de  ne  tecon- 
noiftcc  ny  l’vn  ny  l'autre  Pape  iulqu'à  ce  qu'il  y euft  eu  nouuelle  edeâion  » 
& le  Pape  Benoiftfutadicgcpat  le  Matefchal  Boucicaut  dans  le  Chafteau 
d'Auignon,où  üfutdeAenu  presde  troisans,pourluy  &ire  renoncer  au 
Papat  par  amour  ou  pr  force  U ainC  il  cftoit  requis.  L'an  i}99-\e  Pape  Bo- 
nince  faifânt  fon  profit  des  (Mentions  des  Romains , fc  rendit  mailbe  ab- 
(ôlu  de  Rome,  abolit  les  Bonderets  ouTribuns,&y  efiablit  vne  nouuelle 
Police.  Il  fit  brûler  tout  vif  vnPreftrc  impofteur  d'£(co(Iè,  qui  fe  dilbit 
cRre  le  Prophète  Elic. 

L’an  mil  quatre  cens,  Nicolas,de  la  Café  des  Colomnes,  tafehapar  vio- 
lence d'ofter  la  domination  temporelle  de  Rome  auPapeBoni&cc,  mais 
voyant  que  peifonne  ne  fc  ioignoit  à hiy  il  s'en  retourna  iàns  effet.  Les 
Efleûcurs  de  l'Empire  depoferent  Venccflausdu  thtolhc,&  y mitent  à (à 
place  Fridcrich,Duc  de  Btunfuich  & deXunebourg,  maisil  fiit  tué  le  pre- 
mier lourde  luin  par  le  Comte  de  Valdcck  à la  pcrfüafion  de  l'Archcucll 
que  de  Mayence  comme  il  s'alloit&irc  couronner,  & les  Efledeurs  efleu- 
rent  à là  place  Robert,  Comte  Palatin,  qui  fût  approuué  par  le  Pape  Boni- 
face.  L'an  mil  quatre  cens  vn  il  coutonna.Ladiflaus , délia  R oy  de  Sicile, 
aufli  Roy  dcHongtie,d'oùSigifinond,(ferede  l'Empereur  Vvenceflaus, 
auoit  e(lé  priué  & mis  en  pruon.  L'an  mil  quatre  cens  deux  Sigifmond 
eftant  efchappc  de  la  prifon  s'en  alla  à fon  Roiaume  de  Bohême , & y ayant 
drcile  vne  armée  fe  rendit  maiûrc  derechef  delà  Hongrie,  & Ladillaus  s'en 
retourna  enitalie.  L'anmilquatrccenstrois,Bcnoi(l,parlespoutfuitesda 
Roy  de  France, enuoya  des  AmbalTadenrs à Rome  pour  tafeher  de  ilccot- 
det  aucc  Bonifàce,mais  quand  ce  vint  au  poin(3:  Bonifàcc  ditaux  Ambaflï- 
deurs qu’il eftoit  levray  & Icmtimc  Pape,  & que  leurmaiftte  n’eftoit  que 
Antipape;  dequoyilsfurcntii  piqucr,qu’ilsluyrefpondirent  queBenoift 
auoit  cet  auantage  fut  luy  qu'on  ne  le  pourroit  acculer  de  fimonie  ; & Bo- 
nifiice  fe  mit  en  telle  colère  contre  les  Amballàdeurs , que  huidf  iours  apres 
la  felle  de  S.  Miclicl  il  en  moumt. 

PiE&RB  DB  LA  L.V K i,Civdinalit j^rr4gott,fuccetUiClt^ 
méat  U tS.Septeafhre  (an  139^.  & fut  jintipape  m vmgt-neujiefmi 
fchifme. 

BMPEREFKS  D'ORIENT. 

La  quatricfme  colomne  de  ce  Siecle  a vn  bord,  Sc  nous  lait  voir  les  Em- 
pereurs d'O  rient  qui  ont  régné  dans  Conftantinople. 

47-  A N D R O NI  c 3.  fils  de  l'Empereur  Michel  9.  & petit  fils  d'An- 
dronic  t . fût  pat  force  Empereur  auec  Ibn  ayeul,  puis  citant  feul  régna  neuf 
ans.  Cefiitleptcmierquiulèruitdcs  armes  du  Turc  O thoman  contre  foit 
ayeul  : il  mourutd' vne  douleur  de  telle  en  quatre  iours. 

4*-  49-  IsAMj.ditCANTACVZENiaclEAN  4.  ditPALlO- 
L O G V E , fûtent  Empereurs  conjointement , à fçauoir  lean  Paleologue 
patccqu’ilcftoitfils&hcriderd’Andronic3.  ÉtlcanCantaculcn  pairor* 
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cc:  carayantcftcchafledela  Cour, quoy  qu’il  fbftlc  pim  grand  en  dignité 
du  viuanc  d’ A ndronic,par  les  brigues  &arrifices  d'Apocaucius  il  fit  la  guer- 
re à l'Empereur  & à (à  merealfifié  du  Turc,  fie  s’edanc  rendu  le  maidre  de 
Condancinople  fe  fit  aflbeier  à l'Empite,fie  donna  fit  fille  en  mariage  au  Pa- 
Icologue;  fie  quelque  ccmpsapresfe  rendit  Religieux, ayantaulfi  hit  aflô- 
cier  à rErapirefon  fils  Matthieu;  maisilfutcontraintdeddemettrede  la 
dignité  Impériale  parle  Paleologue  quifurucfquità  Cantacufèn , fie  régna 
feul  ay.ans.  O n l’appelle  communément  Ican5.  mais  i’edirae  qu’il  le  nut 
appelles  4.  parce  qu’il  rurueTquit  aucroificfine,  fie  que  naturellement  4. 
vient  apres  j. 

50.  As  DKOS  iC  filstàfnéiMJit  Ie*nPaleolopie,t’ntnuy4nt 
de  U longue  vif  fon  pere,trouHd  le  moyen  de  le  chuffer , <y fut  Em- 
pereur troit  ans:  mak  le  pere  fut  rtflakly , qui  luj  fit  treuer  les 
yeux. 

51.  Manvbl  a.  filspuifiiéduditlean  Paleologue,  apres  la  mort  de 
(bn  pere  fut  Empereurde  Condantinoplc,fie  régna  j4.  ans,  fie  la  1 4.  annee 
delbn  régné  fût  ladcmietedcceSiccle  : il  fut  pere  de  fept  fils,  à l’aifiié  des- 
quels il  laiirafon  Empire. 

La  cinquiefmc  colomne  contient  la  fuite  fucceffiue  de  l'Empire  des 
Turcs, dits  Otthomans,auec  les  années  de  leurs  régnés,  lequel  Empire 
cdoit  vne  portion  de  celuy  d’Orient. 

EMPEREURS  ^D'OCCIDENT. 

La  Gxierme  colomne  qui  a vn  bord,  contient  Ufuitcfiiccelfiae  des 
Empereurs  d’Oeddent  réduits  dans  l’Allemagne. 

55.  Henry  7.  quiedoitdelamaifondeLuxembourg,fùteflcuEm- 
pereurl’an  1)09.  fie  régna  enuirondnq  ans;  >I  erpoulk  Marguerite  fille  du 
Duc  de  Brabant, de  laquelleilcutlcan  RoydeBoheme,fie  crois  filles  : il 
mourut  empoifonné  en  receuancia  très-  fainûe  Eucharidic. 

54.  Lovis  5.  dit  4.  delà  maifon  de  Bauiaes,  fie  petit  fils  de  l’Empe- 
reur Rodolphe  de  parla  mere,fut  dieu  l'an  i j 1 4 . fie  régna  quelques  . ans  ; 
il  efpoulà  Marguerite , fille  de  Guillaume  Comte  de  Holande  fie  Zelande, 
fie  d'clleeuc  fon  fils  Louis-Romain. 

FRiDBRiCsdf  Duci  Jt^riche  qu'il  efloit  fut  aufii  ejleu  Em- 
pereur en  nttfme  temps  que  Louu , <jr  diffuierent  t Empire  durant 
huiü  ans  ; mais  ceflui- cy  fut  deffait , prias  tué,  & o^eit  efpoufè 

Elifaheth fille  de  I acquis  Koyi  ArragonfU  laqueUt  il  eut  Friderie,  Au- 
ne cÿ*  Ifahel. 

40.  Ch  ARLES  4.  fils  de  lean  Ro^dc  Bohême,  qui  fût  fils  de  l’Em- 
pereur Henry  de  Luxembourg  fiicefleu a cenefupreme  dignité  l’an  s)4g. 
il  regna  trente  fie  vn  an , fie  efpoulà  ElKàbeth  DuchelTe  de  Stecim.  En 
fécondes  nopcesAgnes,filledeRodolphc  Palatin  du  Rhin  : fieentroifief- 
mc  nopces  Blanche  de  Valois,  fœut  de  nodre  Roy  Plülippes  de  Valoisj 
fie  finalement  Anne,  de  laquelle  il  eut  les  deux  fils  Vvencedaus  fie  Sigif- 
mond. 
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i:.  1 XVC,.  & le  XIV.  de  U Grâce.  9^^ 

EDOvAU.Ditjfngleterre,lePrmceJtMifnie.&Gontier[om- 

tt  de  StV\>m:^en  Boi(rg,  furent  faits  Empereurs  contre  Charles 
eflans  tou  trois  morts  en  fen  de  temfs,  Charles  démettra  fenl  Qr  paifihle 
Eirftrenr.  ‘ 

41.  VvïîcCKsi.Ava, filsai(hcdcl’EmpemirCharIeS4.&dcrini- 

f eratriccAnne,  fût  le  troifiefrae  Empereur  de  lamaifon  de  Luxembourg 
an  157  9.  il  régna  enuiron  vingt  & deux  ans , & 1 an  dernier  de  fon  Empire 
fût  quafi  le  dernier  deceSiecle:  il  efpoulà  leanne, fille  de  Robert  laifné 
DuedeBauiere:  puis  Sophie, filledeleanaufliDucdcBauiere.  Il  fhc  dé- 
mis de  la  dignité' Impériale  àcaufcdefe$vices&  brutalitez  ; puis  priué  du 
Roiaume  de  Boheme  par  fon  frété  Sigifmond  qui  le  fit  mettre  en  prifon, 
ou  il  mourut  : il  etigea  Milan  en  Duché  en  faucur  de  Galeas,qui  en  fut  pre- 
mierDuc.  ^ ‘ 

41.  Friderich  4-quicftoicauparauantDucdeBrunfuich,apres 
qucloneutdcpofé  Vvcnccflaus,fut  efleu Empereur  fur  b fin  deceSiecle»  ' 
maiscommeilfemettoicencheminpout  s'aller  faire  couronner,  il  fiittué 
au  commencement  du  Siecle  fiiluant  par  le  Comte  de  V valdeck,à  b fufeita^ 
tion  de  l’Eucfque  de  Mayence  l'vn  des  Elleéfcurs. 

ROIS. 

La  feptieCne  colomnc  a auffi  vn  bord , & nous  fait  voit  b fuite  fuc- 

ceffiuede^oistrcs-ChrcfticnsquiontregnéenceSiecle.  , ’ 

47.  L O V I s 10.  appelle  Hutin , fils  du  Roy  Philippes  le  Bel  & de  b 
Roine  leannc,  fut  Roy  de  France  & de  Nauane  l'an  mil  trois  cens  quator- 
ze, & mourut  au  bois  de  Vincennes  en  b quatriefme  ànnee  de  fon  ré- 
gné. 

Les  Roincsfes  femmes  furent  Marguerite, fille  de  Roben  Duc  de  Bout-  Roioc»; 
gongne,  delaqueUc  ayant  eu  & fille  leanne,  femme  de  Philippes  d'Eureux, 
n b tepudb  àcaufed'adultere , & fut  confinée  au  Chafteau- Gaillard  près 

Andely  fur  Seine.  En  fécondés  nopcesClemcnce,fille  du  Roy  de  Honrae,  X 

&d  elle  eut  I e a n , qui  nafquitaprcsb  mort  du  pere,  & ne  vclquit  que 
huia  iours.  ' ~ 

Son  Chancelier fùtGuillaumedeNogatet,duLanguedoc,filsdeGau:cL„„j-  - 
ticrdeNogatetrpuisEftiennedeMotrtayj  & PietKd'Artabby,qui 

Cardinal.  ^ 

Scs  Marcfcliaux  furent  lean  Je  Beaumont,  Matthieu  dcTrie  fieur  de 
Fontenay,  &Herpin  fleur  de  Herquery.  , 

Iban  fremer.filsduRoy  Louis  dixiefme^far  les  LoixderEJlat 
futRoyennaiffant  ; mais  d'autant  qu’il  ne  ’vefauit  que  huiH  iours,  il 
lailfalacouronneifonondePhili[>pes:  Cr  nef  mit  au  nombre  de  nos 
Rois  far  quelques-\ms,mais  4 tort,  farce  qu’en  naijfant  il  futKoy. 

48-  Philippes  5.  appelle  le  Long , fils  du  Roy  Philippes  le  Bel  & 
de  b Rome  leanne , fût  Roy  apres  b mort  de  fes  frère  & nepueu,  fuiuant  b 
Loy  Saliqueau  préjudice  de  fa  niepee  leanne  Roine  de  Nauarre,femmede 
Philippcsd'Eureux,  qui  parellcen  flit  Roy  : il  ne  laiflà  pas  pourtant  d'en 
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prendre  laquslicé, mais  cc  fût  pour  en  confcnier  les  droiâsàlà  nicpccmC- 
ques àcequ’ellc  fuft  mariée.  La  paix  confîrmeeauz  Flamans  à la  charge 
(i'vn  million  d'or,  au  lieu  de  deux  cens  mille  elcus  qu'ils  deuoient  payer. 

R«n«.  LaUoine  fa  femme  fût  leannc,  fille  d'O  thelin  Comte  de  Bourgongne, 

Se  eut  d'elle  leannc,  femme  de  Eudes  Duc  de  Bourgongne,  Marguerite, 
femme  de  Louis  Comte  de  Neuers , Marie,  femme  de  Imbert  Dauphin  de 
Viennois,  & Blanche  qui  fut  R.eligieufcà  Longehamp. 

MimIcIuux.  Scs  Marefcliaux  furent  lean  des  Barres, & lean  de  Beaumonr. 

Chincclscc.  Son  Chancelier  fût  lacques  de  Cahots,  qui  fût  Pape  fous  le  nom  de 
lean  IX. 

49.  Charles  4.  ditleBe],filsaul11duRoyPhilippesleBel&deIa 
Roine  I eannc,fût  apres  la  mort  de  fon  frère  au  préjudice  de  toutes  Tes  niep- 

^ ces,  en  vertu  delà  Loy  Salique  fondamentale  de  l'Eftat  reconnu  Roy  de 

France  l'an  mil  trois  cens  vingt- vn  : il  régna  enuiron  fept  ans , & ne  laifla . 
aucuns  hoirs  malles. 

-Roines.  LcsRoines  fes  femmes  furent  Blanche, fille  dufufditOtheliraComtc 
de  Bourgongne,  reléguée  comme  là  coulîne  la  Roine  Marguerite  au  fufdit 
Challcau  Gaillard,  pouradultcre.  En  fécondés  nopces  Marie  de  Luxem- 
bourg, fille  de  l'Empereur  Henry  7.  & eut  d'elle  vn  fils  qui  mourut  apres 
leBaptcfme.  En  troillefme  nopces  leannc,  fille  de  Louis  de  France  Comte 
d'Eureux,  de  laquelle  il  eut  là  hile  Blanche , laquelle  nalquit  aptes  la  mort 
du  pcre,£cfot  femme  de  Philippes  Duc  d'Orléans. 

Mitdauux.  Ses Mai^fchaux RobertBerttand,lIeur  dcBriquebec,  & Matthieu  de 
Trie. 

Aaminl.  Son  Admirai,  Pierre  le  Megc. 

ChiBctliers.  Ses  Chanceliers,  PicrtpRodier,  & Ican  de  Cherçhemont. 

50.  Philippes  «.  ditde  Valois, filsdcCharlesdcFranceComtede 
Valois,pat  la  mcfmc  Loy  Salique  à faute.d'hoirs  malles  danala  branche  ou 
tronc  Royal,  comme  premier  Prince  du  fang  fut  appelle' à la  couronne,  fit 
futRoydcFrancel'anmiltroiscensvingt-huiâ:.  Les  Flamans  battus,  & 
leur  Comte  Louis  rclfabli  par  le  Roy  en  fes  Efiats.  Fut  à l'alfemblce  d'A' 
miens aucc  les  Roisd'Angletcrte,dc  Boheme  & de  Majorquc,où  l'Anglois 
fit  hommage  au  Roy  comme  fon  valTal,  pour  les  terres  qu'il  auoit  en  Fran- 
ce. Guerre  des  Anglois  en  la  Xaintongc,àcc  portezpar  Robert  d'Artois 
.Comte  de  Beaumont  Sc  beau-  frere  du  Roy.  Les  Flamans  ayant  challe  leur 
Comte  fous  leur  Chef  Ârtaucllc,  font  alliance  aucc  Edouard  Royd'An- 
glcterre,qui  ptint  lors  le  titre  de  Roy  de  France,  que  fes  fuccellcurs  ont  de- 

EUistoufiours  porte.  Le  Roy  fut  à Peronneauee  vnc  armée  de  cent  mille 
ommes , alfifté  des  perfonnes  des  Rois  d'EfcolTc,  Bohême , Sicile  & Na- 
uarrc,cinq  Rois  contrevn,  qui  eftoit  Edoiiard  Roy  d'Angleterre, duquel 
l'arracc  n'eftoir  pas  moindrc,&  ncantmoinsilsfcfeparercnt  fanseffet.  i.'ar- 
mcc  naualcdc  France  defiàitcpar  les  Anglois.  Trefûc  aucc  eux  de  crois  ans. 
Guerre  recommencée  pour  la  Duché  de  Btecagne , entre  le  Comte  de 
' Montfort , porte  par  l'Anglois,  Si  Charles  Comte  de  Blois  porte  pr  le 

Roy.  Lagabcllcouimpofitiondulclfuclorscncommencçc  Laiourneede 
Crecy  gaignee  par  les  Anglois,dcfquels  Godefroy  de  Harcourt,  quoy  que 

François^ 
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François,  cftoit  lors  chef  Se  Cprincfhblc  d'Angleterre.  Calais  rendu  à 
l'A  nglois,aprcsauüir  Ibuflcnu  le  fiçgcvnzc  nioii,où  Ican  dé  Vienne  copi- 
inandoir.  Le  Dauphine  vendupu'donné  au  PLoy  par  Imbert,  Dauphin, 
c|uifcrenditReligieux  JclàinclDominiquc.  Fjn.i!cment  leRoy  mourut 
àNogcanrk-Royj&fiiicnterrcaSâin^Dçnis.  . , 

Les  Reines  fcs. femmes  furent  I canne, fille  dé  Roben  Duc  de  Bourgon-  RoinM; 

- gne,  &:  eut  d’elle  fban  qui  fut  Roy,  Louis  qui  mourut  icunc,  Phiiippes  Duc 
u’Otleàns,  Matiefemmèdu  Due  dé  Brab^rae'^^ri  fécondes  nopces  Blan- 
che,fillcdePhi!ippcsd’EuttuxRoydcNaùarrc,a£cn  eue leannc  femme  - 

duDucdcGcror.ncfilsduRoyd’Arragon. . ' . V ; 

ScsConntilablcs  fiireni  Gautier  dçCrtey-.ïiéur  de  Chaftillon  fur^ar-  Connetk;  ' 
nc,Ducd'AthcntsSeCorntc'dcSainû-Pai)l:poisR'cnautdcCicrmontb!es. 
dcNkele,tuéd'vncuüpd2lanccauxrïcjpccsdcPliilippcs  Duc  d'Orlcàns:  • ’ ' 

puis  Bernard  Comte  de  Fbix;  'Sé'ciifin  Raoul  de'Nccle  fils  dudit  Renaut 
Comted’EuS;  dcGuiucs,quicur.|atcftctrahihcc.’  .-X.  . 

• i Son  Grand- Mailtrc  fiit  RoberÆcDr<rax, ^igncurdc  Beu.  ' , 

LcsMarefthauxdcFranceqÿiîfir,fiii'cnt  Matthicu^cTtie,  Ccüt  de 
Varennes,  Robert  Bertrand  fleur  dcRpiquebec.  Charlcs  Baron  Se  Sire  de 
J>loiitpiôrêÎKy,Piercé3efàin£é  VcirântiSé  CufiâclicoùEdoimd  Sçigneur  . 
dcBcaujcu,GuydcNeelcficur'deMorcül,& fèândcClerniohti  ’ ' 

IcàiideChapoisfiltrê!^';  AdiUifaddeTFrahcc,  flifdt^icrètle  5.  qui  fût  Admitiui.  ■ 
BcfuVmcîp’arles  Arigfâs|& Ôthon  deHorucsfûc  le  ^ 

B-^«^baneciicrsfijKnclcandcC^^  Poi<aeüin,hoinme  fierSe  chiricélia»/  ’ 
;J'^âiriyAl>béîfcîSnâr^cni%quimbSfiîç3îih^  de 

-SainiÆ-Maurf.  Guy  Baudet,  Euefquc  Je  LaiigrcL' Guillaume  Flotte , fiis 
'3cP[éitéf'S€!ff4Ai«:Iiiï,âiclc,Car3inaltc\fo  ' '\y.  . 

•'  ti/.iliî^.S'Êï^üR^'Philippe'déVâloifééïcIaR^âitfcTéânpc, apres' 

■ fâmot?dcfon^péfcfüSdnroîftn|râ  faRcondef^me  ; il  inftf^ 

.•tïïâ1csCK^hctsdtfrÈîlbire,^fitrtéffiKcf  laféftcauConnè^^^  RaoiJ^ 

'^dcNcclé,"accûfcdctrahiron,comraeau(riàIcanCotritfdï  Harcourt,- - 
plüfienrsautresfoup0nnci  dèfàaorifcrles^AnyoR:  il  perdit ïabàraillcde 
"’Pôiftiers;  Se  fut  fait  pnfohnicr  aùcc  fpn  fils  Ph  ilippes  pat  Edouard  Prince» 
dè  8âll«s,&  auci-  cu^lnsd^^ûiiKccéhs  Sçigruif  s : Erdiirant  fa  f appui  td' 
CfiàilSréDà^w^ïùtcôntràînt  déftfcfircr'Sr'A'lIcft&^cvcRfon  onc^^^ 
rEhipfercut^banîï^ipiitlcsbriguesetmchéésdç’ClûncsR^^deNaüar-^^  .. 

r<rÿÊ£hohS*dciiëlîwtlc<SocqEôefi|dcdctapn,‘âù*'^{ènnê^M^^ 

'^f^uoft de  Pânjf.' Etlc  Dauphin  cTbnt  dcrctoUr on  tuiàèüx  dè  fes  fàapris; 
cnfaptêfcncc'f&ldrsM.uccnûyljâlllàfonthapérbnmipâràdèr  ^ 

de^pcrs^ifquilfe'ûuùaftdelkfmçutedçs  W .Mais  la  fagefîc  dù' 
iySuphiirâ^nTràthdne3îôiron;lc'Roy'dcKau^  Maféel  ayant  cfté_  > 
tucalàpprtèlSurftAntoir(eTil‘krcnduch'<Jualité  deRcgCht'r^  ^v-. 

Roiàüriw.  Cculiid^ah^cd^c’^r  radttî^'ch’iïfciiyélcur  figé  ^ • -• 

ncurléC^'tcd'Armàgftâcivcndîfcntlibcfàlém  tdutcslesdôhircs^dc-' 
le'UrsfçmtncVpoùtladibB'trédùXoydaqûclIcfiitéônclüFl’iifqu’àtncfmcdc  ' • * 

;fà'raptmit?,&  Upaixac^déepaf  l‘Artg1bisâ^étigriÿ;qüdÿ qù’il  euft <^é^'  •'  > 

‘■^otHioùfsheWVüxiitnpmpl^tfntl^r^ôtsîïcRoyfÿcajAuignbnpoutl.-,  „ 
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ÿj;  y voirIePapcYrbain5.'nouucl!cmcntcrcc:  puis  retourna  cnAngIctctrcj 
tant  poury  remercier  le  RoyEdoüat4  du  bon  trtli^^cmcnt  qu’il  yauoic  re* 

' feu, que  pour  yrcuoic  vnelienne  mailircflê  ; mais  il  y mourut,  & fon  corps 
• fut  rapporté  à SaiiiiSl- Denis.  ‘ 

Roiao.  LcsRoincsfcsfcmmcsfurcntBoiijiedcLuxcmbourg.filledckanRoy  lÿ^,, 
de  Boiîcnrc,  & eut  d'elle  Charlesquifut  Roy,  Louis  Comte  d'Anjou',  Ican 
Due  de  Berry  &d'  A uuctgne,  Plnlippcs  Duc  de  Bourgon^nç , Icarmc,fcm'>'-,*j'j 
. . .itncdcChar!cs,RoydcNauarre,MariefemmcduDucdcBrabant,irabcaujf^ 

. ' fcmmedcGa!casDucdeMilan,3:leauncRcligicufcàPoiflî.  En  fccoii^ 

dcsnopccslcaime,ComceircdeBoulongnc,âllcdeGuiIlaumequi  en  fùttj* 

. lcdcrnicrCopitc,ficeutd'cllcBlanchc& C'àtherine,quimoururcnticuncs.*^ji,Æ 
CSiwiViblci.  Ses  Conncftablfsfitrent  Robert  Bertrand  fleur  de  Biiquebec,  qui  efloic 
auparauant  Kiarcrclial  de  France:  puis  Charles  de  Lacerda , auttcmciit  ap' 
pelle  Louis  ou  Ican  d'Efpagne,filsd;Alpbonfe,quifut  filsd'Alphonlc  St  dev^  ï 
Blanche  de  Francc,qui  fut  auffi  Conrtc  d'Àngoulcfme.  Gaucher  de  Brien-  •- 
ne  Duc  d'Athènes  : puis  Iar;qua:  de  Bourbon  Comte  de  Ponthitu , tué  àla 
iouniccdc  Poiéficts:  puis  Moreau, ou  Morclet,  ou  Robert  dcMorct  Sci-  ^ 
gncutdeFycncs,quicIpoufaIàComte(rcdeIoigny.  j'p 

Son  Grand- Mairtre  fut  GafparddcChaftillon  fut  Marne,  qui  fût  aufll  ^ 
ptiibnnicrcn  Angleterre  auec  le  Roy  fon  maiftre. 

ilficMatcfcbaux  dcFrancccuydcClctmont,dicdçNcclle,Ceurd'Of- 
fcmpnt.  IcandcClcrniont,ditdcNeclIe.  Atnoul.dcJDucil,ouDcucha^  ' ' 

ou  Dandfechan.  lacques  de  Marcilly  Seigneur  dudit  lieu  Se  de  Creu.  Ro-  : . * 

bertdc ClcrmontdeNecllc,tuéàlamutincricdcParis:& IcanlcMcingrc,  ^ 


Grande 

Maiftre 


Mirtilbaux. 


dit  Bouchicaur,  r , ï|.; 

duiiocUcts.  Chanceliers,  fûrentruccciGucmcnt  Pictrede  la  Foreft,  Afçheuçfque. . '■ 


mçdcMoncagu,EuerqucdcTcrouçnne.  Henry  dcMcuIan,o.uMauloue,''  ’'  - - 


de  Roücn,  puis  Cardinal.  Louis  de  Beaumont, Eucfquc  de  Paris,  cuillau- 


qui  aufll  Cliançclict  du  Dauphinés  & Ican  des  Dottpans  Eucfquc  de. 

Bcauuais,&  Cardinal.  . 

yx.  .Charles  j.  dit  leSagqfilsduRoyleajîl&dcBonncdeLuxcm^ 
bourg,futfàcrcàRcimsaueciâfcmmcIcaiincdc  Bourbon.  Ce  Ifoy  faus''^^?',  i ^ 
pattirdc  Pairs gouuccooit  hcurcufcmcnt  Sciudidctrfcmcnt  fon  Roiaumçj.'  ' “ ^ 

pat  fes  Lieutenans  : il  enupya  fon  Conncltablc  Bçcttand  dacucfdin  aqe«f 
■ armée  en  Efjjagnc.qufi^anLyaiDcu  le  Roy  Pierre  dôna  le  Rq.iaume  à Hen- 
ry,frère  baftatd  de  Pierre  ; mais  il  fut  reftabli  par  le  princc^c  Galles , Se. dii 
Guefelin  pris  prifbnnicr,d'où  ilfbrütaucc  tançoiu.,<iUctrc tcnouuelce  con- 
tre icsAiigloiS;:  LeChalleaudclaBafliillcàFarisfondc.  LavilledpLimo- 
gcsdcftruitc  parles  Anglois-  La  majorité  de  nos  Rois  cllabliqà  ranquadjef, 
•.CQ,rzicfinc  dc,lcuraagc.  L'Empcrcui., Charles  4.  Sefon  fils.Vvcnccüaus-^!l.^ 
Viennent  cnFranççjpour.cITaycr défaite  la  paix  entrcnoilrcRoy,Secelùy.  fa“  ‘ 
d'Angletenç.'4-ipRoy  mourut  au  j^haftcaudejsèauteau  nqis  de  Vinccnt'.CÏ 


ijxÇSc  Ma  [t^jux  poui^^de.j^qr^çjjpUjRpjne  mourut,  & de.1 


;rj  ■ V 
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cette  Roiné  fût  bdu-frerc  le  troiflernic  Comte  de  Harcourt,qui  s appcUoit 
Ican,lîlsdeccluy  qui  auoit  eu  la  telle  trenchcc. 

ScsConneftabIcs  forent  Philippcs  de  France,  dit  le  Hardy, ftere  du  Roy  Comieflai 
& OucdeBourgongne:puüBertrandduGcaquinouGuerclin,parlavo  bics. 
lontairercfignationduDucdeBourgongnej  & ceftui-cy  mort  la  charge 
foc  oflcrtc à Engueranc  {icur  de  Coucy,qui  la re&là,  St  petfoada au  Roy  de 
la  baillera  Oliuicr de  ClilTon. 

Ccuï  qu’il  fit  Marcfchaux  de  France  furent  Louis  Comte  de  SanSerre,  Miterchao*; 
Louis  Mouton  fieur  de  B lainuille,  Louis  de  Bretagne  Comte  de  Ponthieu- 
re,IcandeHarcourc,quiauoitelpoufclafaurdelaRoinc,&  Oliuier  do 
Boicé,  fleur  d’ Ace  Boilnc. 

Robert  d’Aneual,  dit  de  la  Heufe  ,ou  le  Borgne,  ou  Baudran  de  la  Heu-  Aimirsia; 
fc,  fût  le  fepticfme  Admirai  de  France , François  le  Pcrillciu  fût  le  huiÆef- 
rae,&  I ean  de  Vienne  Leur  de  Coucy,  Chcualicr  de  l'O  rdre  de  Sauoye,  fot 
le  neuficfme,  mais  ce  fut  apres  Amaury,  Vicomte  deNarbonJle. 

Son  Chancelier  fot  Guillaume  des  Dormans-,  Euclque  de  Bcauuais,  cb^cdi,r; 
auquel  les  Seaux  furent  oflcz  : Apres  fon  fiere  lean, Cardinal  j puis  Pier^ 
rcoOrgemont. 

5j.  Charles  « .filsduRoy  Charles  j.St  delà  RoineIcanne,fotapres 
fon  perc  Roy  de  France;  St  Louis  Duc  d’Anjou  fot  Regent,&  les  Ducs 
Philippcs  de  Bourgongne&lean  de  Bourbon  forent  fes  tuteurs.  Les  cof- 
fres de Vcrpargnc,tcmplis  de  dixhuidl  millions,  furent  bien  toll  vuidez  : & • 

grandes  exaiSions  fut  le  peuple  qui  cauferent  beaucoup  de  fedidons,com- 
mcccllcdcs  Maillotins.  Les  armoiries  de  France  forent  changecs,&  au  lieu 
qu’on  portoic  des  fleurs  de  lis  lànsnombrc , le  Roy  ordonna  que  d’orefna-»' 
uant  on  n’en  porteroit  que  trois.  Louis  Regcnt,  foc  adopte' par  Icanrie,' 

Roinc  de  Sicile, & couronne  Roy  de  leru&lcm  fie  de  Sicile  en  Auignoapat 
le  Pape  Vrbain  6.  Secours  ordonné  ali  Comtede  Flandres  contiçc  les  Gan- 
tois. Le  Roy  rcuenant  de  Flandres  entra  dans  Paris  auec  toute  fon  armcc,3c 
fit  trenchcr  la  telle  à fon  Aduocac  lean  des  Marais , & a trois  cens  Bour- 
geois , & olla  aux  Parillcns  les  Efeheuins  & Prcuolls  des  Marchands.  Le 
Roy  retourne  en  Flandres  auec  vne  armée  de  ccncmillehommes,&  prend 
Grauclines.  LeRoyd’ArmeniechairéparleTutc,rcceu  humainement  en 
France.  LcRoyfuten AuignonpouryvoîrlcPapeGlement,misaurang 
des  Antipapcs,qui couronna  Roy  delemlâlcm&dcSicile  Louis  le  leiine: 

Si  fc  préparant  auec  armée  contre  le  Duc  de  Bretagne  en  faucur  de  ClHTon 
fon  Connellablc,  tomba  maladeau  Mans,fottamenéiParis,&  Icgouuer- 
ncmcncduRoiaumc  baille  à Philippcs  Duc  de  Bouigongne  &à  lean  Duc 
de  Bcrry,&  non  à Louis  Duc  d’Otlcans,  parce  qu’il  elloit  trop  icunc.  Tref- 
uesde  trente  ansauec  Richard  Roy  d’Angleterre,  auquel  hladamc  Ilâbel 
dcFrancc  fotdonncccnmariagen’ayantquehuiélans  ipuisrcnuoyeepar 
Henry  Duc  de  Lanclalltc  quand  il  eut  tue  le  Roy  Richard.  IcanPaleolo- 
guc vinten  FrancedcmanderfecoursauRoy.  LeDucd’Orlcanstucparles 
gens  du  Duc  de  Bourgongne.  Louis , Dauphin , prend  le  gouuerncment 
de  la  France.  Bataillcd  Azincoungaigncc  par  Henry  4.  Roy  d’Angleter- 
re, & donnée  pareequ’on  luy  auoit  refufe'  en  mariage  Madame  rarhrrinf, 

CCccc 
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laquelle  finalement  il  cfpoura.  Louis,  Dauphin,  ellant  mort,  &Icanauin, 
Charlcsprinclegouucrnementapresres frères,  Aeenfàprerence  fiu  tué  le 
ne  à Montereau-Faut-Y one.  En  fin  le  Roy  mourut  à Pa- 
Sainéf-Dcnis. 

La  Roine  fa  femme  fût  EliGibeth,  fille  d’Eftiennc  Duc  de  Bauierc,la- 
quelle  cuida  cftrccaufedcla  totale  ruine  de  l’Eftac,  & eut  d'elle  Charles 
qui  moume  icune,IeanDuc  deTouraine, Louis  Duc  de  Guyenne,  qui 
moumtfàns  hoirs , Charles  qui  futRoy,Ieannc  femme  du  Duc  lean  de 
Bretagne,  Michelle  femmedePhiIippcsDucdeBourgongne,llàbclfcra- 
roe  de  Richard  de  Bordeaux , Roy  d’Angleterre,  Marie  Prieure  de  Poilli, 
Catherine  Roine  d'Angleterre. 

Scs  Conneftables  fuient  lùccelTiucmcnt  Oliuicr  de  ClifTon , Philippes 
Cun  a “•  d'ArtoisComtcd'Eu,LouisComtcdcSanxcrte,de{iaMarefchal,Charies 
d’Albrct  Comte  de  Dreux,  Valetan  de  Luxembourg  Comte  de  Sainéf- 
Paul,  Bernard  ou  Bertrand  Comte  d'Armagnac,  tue' dans  la  Conciergerie 
de  Paris,  Claude  de  Rochefort,  & lean  Stuait  Comte  de  Buchnan , Elcof- 
fbis. 

Cnnij-  Ses  Grands- Maiftres  furent  IcanleMcrcier,ficut  dcNouiant,Pierredc 

MaïUtes.  Villcrs.lcandcMontagu  Vidamcdc  Lan, qui  eut  la  tefte  trcnchcc, Gui- 
chard Dauphin  d'Auucrgne,&  Louis  Boifrcdon,qui  fût  noyé  dans  b Seine 
par  le  commandement  du  Comte  d'Armagnac. 

RactJchaax.  Les  Marefehaux  de  Francequ'il  fit, furent  Matthieu  de  Vienne,  fieur  de 

Sainéf-George,  Guillaume  de  Ncellcfîcutd'Offemont,  Gautier  des  Ro- 
ches, LouisDucd'OtIcans,frereduRoy,Ican  deTrie  frère  de  PattoüiU 
lard,  Geoffroy  Bouchicaut,dit  le  Maingre,  Louis  de  Leui  ou  de  Leni , Bre- 
ton,Claude  de  Rochefort,  laïques  de  Villcrs fleur  de  I'lflc-Adara,&  Cbu^ 
de  de  Beauuais,  Seigneur  de  Chaftelus. 

PourlcsAdmirauxdeFranceilyeneutde  Ton  temps  grande  quantité, 
Admiranx.  par  mort  OU  refigna  tion  n’y  en  ayant  qu’vn  à la  fois  : car  l’an  1 5 8 l.  Pier- 

re de  V icnne  fut  le  lo.  Admirai  de  France. 

L'ani405,RenauddcTtoye,oudeTrie,fùt  len. 

Lan  1 4 o<.  Clemenc  de  Braban  fut  le  1 1 . 

L'an  1413-  IacquesdeChafriI!on,frereairnédufieur  dcDampicne,fut 
le  13. 

L’an  1418.  Robert  de  Btaquemont  fût  le  14. 

L’an  1419.  Charles  de  Lens  fût  le  15. 

Etl’an  1410.  George  de  Chaflclus,  dit  de  Beauuais,  fut  leitf. 

Chineenets.  11  y eut  auffr  grand  nombre  de  Chanceliers , fbit  par  mort  ou  que 
Ion  en  fifl  du  viuant  les  vns  des  autres,  félon  que  les  faérions  clloicnt 
fortes. 

L'an  1381.  Pienede  Gbc  fût  Ion  Chancelier. 

L’an  1384.  pierre  d’Orgemont,  fieur  de  Mery,  le  fût. 

L’an  13  93 . Arnaud  de  Cotbie. 

L’ani395.  lean  de  Montreuil,  Euefquç  depoiériers. 

L’an  1405.  lean  de  Montagut. 

L’an  1409.  Charles  de  SauqiC,  Bourguignon. 


DucdcBourgong 
ris,&  fut  enterre  a 
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Lan  i4i7.Hcnry  do  Marie,  que  la  faûion  de  Bourgoiigne  fie  mourir 
dans  la  Conciergerie. 

L an  1 41  S.Euftache  de  FAftrç,  fieut  d'EIcouys  près  de  Soiflbns; 

Et  rani4îo.IeanteCicrcIefùt,quiauoiccftéaupatauantprcmierPre- 

fidenti&icyfoit  la  findcsdifcoursiurlay.colomne. 

LahuiiHeftne&dcrnicrccolomnedcceSieclc  eftde  roriginedescho-i 
fcs.&  des  pcrlbnnes  iirudrçs  durant  le  preicnr  Siecle. 

Vis  à-Adsde  l’andc  G race  13  oj.  noos  y voyons  Auignon  marqué, parce 
queccfucccttcanneequclc  Paj)e  Clément  5.  transfera  le  Siégé  Papal  de'*“^*“°"' 
Komç  en  la  ville  d’Auignon,oule  lâinâ  Siege  fût  refpace  de  quel  ques  foi-i 
Xante  &quatorzeans.  , ’ 


Ligues  des  Suiffes. 


L'An  1307.  IcsBaillifsA;  Licutenans  de  l'Empereur  Albert  aux  païi 
des  Suiircs.lcstraitterentpar  le  commandement  de  leurmaillrc  auec 
tant  de  rigueur  & de  ctuaurcjqucle  dcfelpoîr  portalespeuplcs  des  trois  Va- , 
lecs  de  la  roteft  noirciVry,  Suitz  & Vnderuàld  à faire  vne  ligue  pour  Içut 
libertc.laquclle  fiitiurec  par  trois  horamesrculemcntjàfÿauuirvn  de  cha- 
que V alee,  ce  qui  fût  iüre' le  1 y.  O ûobre,  & le  premier  de  lanuicr  fuiuan  t ils 
exterminaent  entièrement  cous  ceux  qui  leur  commandoient,  & fc  redui- 
firenten  République  populaire,  aufquelsdcpuis  fe  font  ioinâes  plufieuts 
grandes  villes iufqucs  au  uombredçdixhuitliiquclonappelle^^ouid'huy 
les  Cantoqsdes  Suides. , . . . 


NouueuH  Monde. 


L’An  1390.  qui  fut  du  Monde  l'an  5590.  on  commença  àdcfcouurir 
ce  grand  païsquelon  prefùppofc  auoir  elle  tout  à fait  inconnuaux 
■premiers  Cofmogtaphes,  comme  de  fait  il  l'a  elle  iufqucs  à ce  Siecle,  fi  ce 
ce  n'eft  que  Icgrand  pays  de  l' Amérique  aye  autresfoisefte  terre  continente 
à l'Afie  Orientale, cc qui  fcroit’mon opinion , laquelle  du  depuis  pat  fuc- 
celllon  dy  Siècles  & rauages  de  la  mer  auroit  eflé  feparee  de  l'A  fie  yers  le 
deftroit  dcAignan;  quoy  qu’il  cnfqit  ce  fut  cctteanncc,&npn  p|udod, 
qucNico|as&:  Antoine  Zcncs, Vénitiens, aux defpcnsde  Zichim  Roy  de 
Friilande,defcouurircntles  cerresde  Labrador  &:  Edotiland  qui  font  dans 
ce  nouucau  Monde,  qu’on  appelle  auiourd'huy  Amérique  : Mais  d'autant 
qucces  terres  Septentrionales  font  alTez  proches  de  la  trillande',  ôn'eftjma 
Iprsqueccn'elfpient  que  quelques  ides  enepres  inconnuës  ; rnafs  du  dcr 


puis  on  a trouué  quec'edoit  vn  paysconrigudurcdcdcl'AmcriqucSep 

cllé 


rcntrionale:  & ainfi  fans  que  |'hqnncur  de  cette  defcouuerce  en  aye  cil 
rendu ny  aux  Zcncs  ny  à Colomb,  qui  d^uis  eux  trouua  veticablcfncnt 
cette  grande  1 lle,ains  à Airacriç,V efpufc,  qui  fut  le  dernier  qui  fit  la  ttditcC 
mcdcl'couuertc,on  peut  neantraoins  dire  qucdc's  lorsorjcommençaàdcf.- 
couuritlçnpuucau  Moridc,a  prcfcnrappclIéAmçnquc,  qui  ^ftla  qua- 
is;. ' V-  ■ : 


V 


I 
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tricfmc  partie  du  Monde.où  il  y a grande  quantité  de  Roiaumes  qui  ont  eu 
des  Rois  fucccfliuemcnt  icc  qu’ils  difent  depuis  beaucoup  dé  Siècles:  !c_ 
d'autant  que  nous  n’en  auons  la  connoiiTàncc  à faute d'Hidoriens,  non 
- plus  que  desRois  des  nouucaux  Roiaumesque  les  Rois  de  Portugal  le  font 
tendus  tributaires  aux  Indes  Orientales  depuis  quelque  Siècle, ne  fçaehant 
quand  nyparquiontcommencé ces  Roiaumes,  il  fuffira  d'auoir  marqué 
.Iraleinent  les  noms  defdiuRoiaumcs  aux  tempsqu'ils  ont  cQc  defcouuetts 
ou  connus  par  lespeuplesde  l'Europe,  renuoyant  les  Leélcutsaux  nou< 
ucauxliurcsquicnontedcdefia  faits  en  pluficurs  façons, où  ils  defctiuenc 
adezampleraenclcs  pays  defcouuetts  plus  en  Géographes  que  euHiftd- 
riens,  c’elf  pourquoy  ne  nousayansdonnéles  commencemens  & origines 
vetitablesdcces  Roiaumes,  nylesfuitesfucccfGucs  des  Rois  qui  y ont  rc- 
gné,iclesàymarqucz,commeie  viens  de  dire, aux  années  qu'ils  ont  eflc 
defcouuetts  par  les  François,Efpagnols,  Portugais,  Anglois,&  Italiens  : & 

[larce  qu’il  y en  a pluGeun  en  mefmeannec,nelesayat  peu  inférer  cous  dans 
es  colomncs  des  origines  des  chofes,nous  en  ferons  deux  difetours  au  Siècle 
fuiuanti  l'vndct  pais dcfcouuettsauxlndes Occidentales, commelcsptc' 
mitres  defcouuerces  ; l'autre  des  pais  nouuellemcnt  connus  aux  Indes 
Orientales;  &icy  mettons  nous  fin  auxdifeouts  du  ptefent  Siècle  56.  &: 
commencerons  ceux  du  fuiuant.  . ' 


^ SIECLE  LVII.  DV  MONDE, 

J*,.  Et  le  XV.  de  UCrace..’  ’ 

CE  cinquante-feptiefma  Sieeledu Monde, qui  fc  voit  à la  cinquan- 
te- fcpticfme  page  de  la  fàinâe  Chronologie, fç  diuifeau  corotTKncc- 
ment  en  huiél  colomncs,  & lue  la  finenfept  tant  feulement,  parce  que  à 

E cément  prier  la  quatricfmc  & cinquiefine  ne  font.qu'vnc  feule  co- 
ic,commc  nous  dirons  en  Ton  iicu,&parcant  en  nos  difeours  nous  n’en 
mettrons  que  fept.  . ..  . ...i 

La  première  contientlafiiite  fûcccffiuedes  ans  du  Monde,  depuis  l'an 
cinq  mille  fix  cens  vn , iufqucs  à l'an  cinq  mille  fept  cens,  le'  tous  in- 
clus. . . ; , - 

. La  féconde  contiçntla  fuite  fucceinue  des  annees  de  nos  prcuues,  qui 
.font  lesannccsdela  Grâce commelafidnâçEglilcIes compte,  depuis  l'an 
;i4qi.iurques3i'ani5oq.leçoutinclus.  i 

F A P E.S.  ■:  f- 

. - • ■ ■ ■ , ■ 

La  troificfme  nous  fiât  voir  auec  fcideuz  bords, les  lâinéh  Conciles 
generaux, les  Efcriuatns  (àcrez,  fie  les  Chefs  vifîbles  del'Eglifé  qui  ont 
e(lédi«ntce:prcfentSiçcle.  Voyons.doncccsChcfs.  . • 
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DE;  LA  PEYRE. 

L'i^XV.dchètace!  * 9^9 
ro8.  Innocent  7.ColtriartdcPcrufc,natifde b villcdcSulnio 
cil  rAbtuz2o.,prouincedc  Naples,  Doâcui  en  droiiS:Canoniqui  le  fit 
beaucoup  cftimcr,&fuiuant  la  Cour  de  Rome, au  temps  d'Vrbain  6.  il 
fut  fait  rcceaieut  des  fruidls  6c  profits  de  la  chambre  Apoftolique  en  Angle- 
terre, puis  fût  Arçhcucfque  de  Bologne,  6:  TreforierdudirVrbain  ; fina- 
lement le  feu  Pape  le  fit  Cardinal  du  titre  de  iàinâe  Croix,  Câpres  là  more 
fut  déclaré'  luymcGric  Papclciy.iour  d'Oilobtejl'an  mil  quarre  cents 
^quatre,  &.  prit  le  nom  d’innocent  7. 6c  gouuema  deux  ans  dixfepriours. 
Celafait,ily  cutgrandesdilTentions  entre  IcsGibelinïidefquelscftoienc 
chefs  les  GQlomnes,8c  les  Guelphcs  dcrqucis  eftoienc  chefs  les  Vrfihs':- 
■ceux-là  vouJans' rcfbbür  la  police  que  Bonifaceauoit  abolie, &cetixery 
fourtcnansqu’ilcfloitpluscxpedicntquclavillefiiftrcgieparl’Egli(è;quc 
pat  Icpeiiplc.-àcaufcdequpy  les  Gibelinsappcllerenc  à IcurfccoursLadif-  ' 
las  Roi  de  Naples,6e  le  rapeau  fieu  vn  Capitaine  de  l'Eglifc , appelle  Muf- 
ihard.  Lan  1405.  vers  le  moisd’Aouft  Louysde  Meliorarisnepncùdu'Pa- 
pf  aagcde  trcnt€ans,cour.Vgeux  6c hatdy;  ne  pûunarit  pluffbülftir  que 
l’on  oncle  full  braucp3tlesGibclins,s’c(lant  jomtauCapitaih'c'Moh'cliard, 
fit  prendre  vnze  de  ceux  qui  accompagnoicnrlcsnouucaux'M3giftrars,'6c 
& les  fit  exccuter  : ce  qui  cfmcut  tellement  le  peuple , quc'ce''furatrpâpé'6c 
aux  Cardinaux  à s’en  fuir  a Vitetbe,nonobftant  les  cxccfliues  chaleurs. 
‘Ican de Colomnc demeura  Icmaiftrcd’vn  coftcde  la  ville, &y  reccut  de 
la  part  de  Ladislas  le  Comte  de  Troye  : mais  les  Romains, qnoy  qu’ils  euf- 
fent  biffe  les  armoiries  du  pape,declar(f  qu’ils  nelc  vouloienc  rccognoiftre 
:pouttcl,  ncvoulurcnfpourtàrit  pasiôuiftir  que  la  ^eigheurië  de  la  ville 
fort  transférée  à Ladislas , 6c  coururent  aux  armes  : tellement  que  tout  ce 
que  le  ComtcdeTroyc'peut  faire  fîit  d’amener  auec  luy  pour  cent  raille 
ftorinsdeboeufsou  vaches.  Benoifl;  fomme  le  Pape  de  donner  (àuf  con- 
duit à Tes  Légats  pour  crai  t ter  de  l' vnion'* de  l'Egli le  ,'à  qubÿ  I h n'bccnFnè 
voulut  entendre  ;cequi'rcnditlacaofc'deBcnoiilplüsfauOrablc:  Lés  Ro- 
mains enuoyercatdctechcf offrir  la  Scigricuric  de'Ieur  ville ‘au''papc  telle 
quç  Boni&cc  l'auoit  eue  : ce  qu'il  accepta  de  bon  cccur , 6c  la  fécondé  fei' 
maine  dcGarcfme  de  l’an  I4b6.  fc  rendit  à fbn  Siégé oiî  il  excommuhià 
Ladillas , 6c  le  priua  des  Royaumes  qu'il  cenoit  en  fief de  l’Egl  ife-,  puislcot 
paix  fcfit  i.6c  le  tape  Innocent  mourut  le  fixiefmcioür'dc  Noiicfnbrè'  de 
ladite  année  14-06.  '?  ’ « • ' ' ‘ '■  ■ ' ''  ' 

109.  Gr-egoire  iriAngcIoCbaarionayàVcnife.M'cnTlitb- 
Ipgic,puisfàit  Cardinal  par  le  Pape  dcfiin&'i 6c  lé  iôüf  de  fainiS' André  de 
ladite  année cleu  Papc,âcpndition  qu’il (Fdcîmctrfpicde'  la  di^îtePâ^fe 
IbrsqucBcnoiff  feroitlc  fcmblablc  pout  j^reunibn  de  l'Eglifc  J tc'qûll 
promit, 6c confirmaparlcttfcscfcrices  à diùers  Princes  6c ’ Républiques. 
Ses  Légats  arfiucrcnt  l’an  mil  quatre ‘«nfs  (epe  fur  le  cothmcnceraenfa 
Matfeillejqui  furent  benignerhent  rcccusdc  Bcnoift, 6c  fût  conclu  qüclès 
deux  Papes  le  rendroient  dans  la  ville  dc  Sauoriric  a la  (àîridi  Michel  prp- 
chainc,ouà  là  T ouflàihéls  po'ur  le  plui  tard, afin  de  fc  démettre  chacuii'dc 
fcsdrdicts.-maisGrcgoifc’futlcprcmiér'quiVcxcu&dcfèrrouûéraSauOn’'- 
nc,6c.fous-inara  fitqucLadillascnuoia  lesColôncsaueeviieattfiee  contre 
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là  ville  pourauGiriuftefujeede^y  arrcftci  :.cc  qu’itfit,  puis  s'en  alla  .1  Yft 
. terbe , & n’eue  autre  foin  emtf  d’auanecr  Marc,  Ftdnçois.Paul , fes  riepuenj, 
filsdcPhiîippcs  Coriàri&lbn ftcrc^puis'allaà Sienne, où.vn  Çardinal.'dCt  / 
laparede BcnoilVvintletrouucrpourlcparuadcrdiallcriufqucsàSajiipn-  ' . • 
lie:  cc‘c|u’ilnc  voulutianiaisfàiro  MaisptcircdetouccsfprtesçfAiiibajJà- 
deurs  il  le  promit  en  changeantlc  licu'dc’Sauonnçà.Pifc,6cappgtcancdç5  . 
tîrieflTcsnouuclles.Ia  p1ufpartdcfesCardinaux.!tJ5üitccrcncpoucfc(cjidfç 
"àu  lieu  de  Pife^Se  Grégoire  les  déclara  cous  pnuez'delcurs  dignitcz,*3i:  aa\ 
denbuueaux  Gàfdinaux.  D'autre cofti  Benoill croyant  cju'irne  s'cn  pouy''  ‘ 
iloicpliisdéfJifc,aulieudc«'caallerl Pife ^partit fecçéttcnicnt.d^Àuignonî 
•&  s’en  alla  au  Royaume d'Arragonf.  Dequoy  Tes  Cardinaux  cfbaiineiÇ  s'cnV 
àllcifenra  Pife', Scia tousairenaolczpiiblicrencviuC'oncilqgcneral, auquel 
lis  dw'x  Papcifutfç'cicezàl’an  i^oy.'ma'isny  rvn  ny  l'autççnes’y  tiouuè4  v'V  ^ 
r’enc  : à daufe  dequoy  les  Cardinaux  procédèrent  contr’ciUjS;  lés  pnucf  cnC  ' 

'de  la  digriitc  Papale , lesdêclarans  htretiques  Se.  fcliillhatîqu'csi  Se,  en  leut'^,<^  ' 
licuedeurcht  Pàpc  Pierre  Philarge, qui s’appclla Alexandre  j.;&;,16ft'ily^ 

'eut trois  Pa^s iufqucsà l’an  1 4 15. que  Gregoircrenbn^àu  rapac , 6c deux 
anS  apres Tiiàtlrut  Euefquc  Cardinal-,  6c  Legat.perp'ctdcl  en  la  Ma’Kbç^^t; 
'd’An'cohel  ayant  en  tout  prcfidc  liuidtans,lcptmôiâ,cinqioùrs;.  ■' 

iib'.  Alexandre  j.  PrctrePhilargedcCàndiciquinciccucia;^,- 
mais  qui  furent  fesperc  6c  mere,mandiantà  fa  prcmicteciif^ccfbt  recueil-* 

'U  par  vnG6t'dcller,qui  l’ayant  feitcfludier,  le  rendit  , Cbfdclièrà  Gandic,  ‘ Z 
puis  pallà  en  1 talie,  en  Angleterre  6cà  Paris  où  il  cftuïia  fi  bich*qu’il‘çutlc  ■ V 
: degré  de  DoiRcur,  puis  s’en  alla  ch  Lombardie,  o'ucftautvcnû>dacd-j‘'^'f 
'gnoidànccdc  lean  Galcas  Due  de  Milan,  par  laiaueur.il  fut  fait  Euclquc^_;is/*  'f 
de  Viccnza.puis  Ar.chcucfquedc  Milan.  Apres,lnnocent  7.1c  fitCafdinalyv  l 
6c’tdudcs  Cardinaux  aflerablczà  pile  l’cllcurcht  papelc  Juin  de  ladite’ 

ai-lhcc/^bj.Sc  fut  quafi  rccogncu  de  route  l’Europe, excepté  dcs;E(p'j}-  -, 

K*'  ' ols.EfeolTois, Afmignacs,  6c'quclquesvillésd’lcàlic,quipetfi{lcrcn(,çn.' 

bcÿiran'cc  des  autfcs'dcüx  Papcs.i  Louys  d’Anjoü  alla  trduuü-  .cc^Jpapç  à 
>1(6  'où  il  futlc  bien  reccu , puis  inuelli  des  Royaumes  de  Naples .5cdc,  Si-,. 

’cilc^  6c  a'ücc  fesgents  Paul  des  Vrfins  allai  Rbmci  d’où  il  chalTà  les  garni-' jt"!  ,■ 

^fis  de  Ljdillàs,.iuqucl  fùcdonricc  bataille  l'an  141  o.6cg3gtiec  parLouy^s;  '"v*  *5] 

’>ù'âis(àn5'vtilité,rar  lamefmc  annceil  s'en  rcuiht  en  Frai^.c,  6c  Ic.R'py 
d'-Arragon  5c  de  Baies  Martin  I.  ellantmorc,  les  Atragonndrs.dcfcrçpebt  ' *'  '• 

' ici  Rôy.iümesà  Fernand  frerede  Henry  RoydcCalbllé:  ce  qui  fut  con- 
firmé pat  le  Pape  BcripifHànsauoirc(g.ird  aux  prétentions  de  Ladislis.ny 
'de  Louys  d’Anjdu/qûdy  qu'il  cüft  elpoufé ViôUhrfillc  de  Ican  Roid’Àtci-,-. 
gbn'fréreaifnédudit  Martin.  Le  Pipe  Alexandre  ordonna  vncfçftc  pour 
‘icsStigrri.itcs  ou  playes  dé  làinébFra'nçois , 6c  donnade  grands  priuüegcs 
fSi  Gordétiefs , qui  leur  furent  coneelteés  par  l’ Vniuérfite'de  ParisT&  cela  ’ 
jàif,  Alcxandfc  mourut'dans  BouIdtighélc5.  May  l'aii  Ï4i,of 8c vaqua fon  • 

'■’Sicgc’is '.ipurs.  ^ ''  ' ' ‘ î • i ■ ' 
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'i'i’i.  Té'Xn  xj.  8alchararCoiIàNcapdlitaifl,Do(Reufenrvn8cra|Ç,*. 
'rR'drôiû',  defireux  dés  fon  enfance  d’cflrc  Pape , le  fuc  en  fin , vh  pcuyioi’-  ’ 

■ îflumdft’âprcïla'  niôn^^^  : car  les  Cardinaux  cftaas  alTeijiblcz^  - 


ÔF  T AP.FVR  F’  5!ei]eLVlI.àuMonde7„,., 

U IL>  l_i  ZA.  L'îXly  1 XV  O.  fie  le  XV.  de  lï  Grâce.  9** 
■*luyrcRiCmtconîceuxqu6nluyhommoitt}cuai)cluy,il  priclacIi.ippcPa- 
'ipalcaifc'dclafncttré.clifoK  il.fur  lcscfpauicsdcccluy  qui  le  deuoie  cftre, 
&toutauincfmctcnipsl3i3ola(ùrlesficnncs,(ànsqucaucun  daConcIàuc 
'luy  oiaft  contredire  )*&  ainli  le  dixhuiAierme  May  hir  pourueu  de  ccchon- 
• n'cpr,&:  prift  le  noni  de  Icaaappcllc'  a i.  'pu  a a .‘ou  a j.  & félon  Platine  a 4,flc 
’^ouuehxa cinq’ânstinq  iours:  ilfuc  couronae'dansBolognefSelàLoü'is 
"’M  dé  Naples  Ic.vinc  troùuct , & y fut  fnaghifiquanent  rcccu  , puis  s’en 

r,etOÙnia  cn1’r6ucncc.'  ‘VEmpeteur Robert  mourut, & le  Pape  enuoya 
(crLcgatsiux  Eflcdleurs.'lcfquels  fuiuanc  les'defits  du  Pape  lan  mil  qua- 
trc'cens  VTwe  au  mois  3c  M3rs,c(lcutcncSigifmondde  Luxembourg  Roy 
i . 'Rlç  Hongrie,  qui  fucceda  à Ipflc  Marquis  de  Morauie:  le  pape  confirma 
l'énciVibndc;Sigîfinbnd  à Rome,  d'où  l'Hyucrfumant  il  alla  à Florence, 
anouIotigneacàMantpuc;où  ilfùrfeagnifiq’iiemcnt  rcccudcIcanFran-, 
'?ifto  jJe  G^ônïâguc  laii  mil  quatre  cens  douze.  De  là  à Land^?oü  l’Em- 
pereur Sigifinond  /c  rcrî'dic:  puis'  s en,  aliq-ent  à Cremone , pour  voir  des 
■ •àùpy^s  qù’ii  y aûroicde'chàflcrLadiflasderitalie.lequel  ne  laifla  pasde 
prcn'drc  Rome  l'in  rnil  quatre  cens  treize.-  À larequifition&pourfuitcde 
. ]'Empcrcur,Ic  papcçpnttélà  vplbntc,  publia  par  fcsBullcs  le  Cpncilc  de 
' '.ir.oiiltaiiécjtn  Ancmtigiie;où ilferciiditpoutlccommencer  l’an  mil.qua- 


:rapc 


'^épofccjupàpâc.lep^pc  lean  le  dernier  iour  de  May , aceufe  de  pluflcurs 

fqcr,  ^uis  DaÙI?en'g.ard^  Comte  palatin.  L1  fiit  cite'  le  pape  Grê- 

lé lï. 'qui  par  CharfcsWalatcftc  enuoya  là  procuration  pour  cederen 


'^îpn  noinltpâpàtiàcaufe  dequoy  il  fùt:fàit  Légat  perpétuel  à b Marche 
' ^iTAnçone;  Là-  fut'auffi  cite  Bcnoift,qui  n'y  voulut  iamais  comparoiftr^ 
, 'nyobeïr''aux  decrets  du  Concile- à caufe  dequoy  les  princes  EfpagnoIs& 
Arragonnois  fc  retirèrent  de  (bn  obciilàncc,  & fe  roufmtrenr  aucc  les 
•RoisdeFrance&d'AnglcterrcauxdcctetsduCoridlc.  tà fiit  bruflc  Ican 
‘ Hus'7  condamne'  d’herefie,  le  fixieCnc  iour.de  luillet..  tàfût  auflî  bruflé 
' le  trçnticfme  iour  de  May  l'an  mil  quatre  cens  feize  Hicrolmcde  Prague, 
-"î)i{fiple  de  I can  Hiis;  t'an  mil  quatre  cens  dixfcpt  le  dixhuiélicfme  Mars, 
le  pipe  Benoift  i j.-  fût  déclaré  hérétique  Se  fehilmacique,  pour  ne  s’eflrc 
’voulu'foufmcttre  au  iugement  dû'  Cohcile,5c  fur  dèpolé  de  l’office  pa- 
. ; pal,‘&‘  cela  fait  ils  cflcurenl  pape  Martin  5.  Et  pour  acheiicr  la  vie  de 
'Jléan, ayant  eftedepofe  en  ladduziefhie  Seffion  du  Concile  le  dernier  iour 
-i  ' de  May  l’an  rnil  quatre  cens  quinze,  il  cohfentir  luy  mefniç  à fon  abroga- 
•^'^ion  lé  deuxieCnciour  de  luinjfuiuahc.i  Sc  aprcs  auoirdemeurcquatreans 
■''prif’dhnfcf4*Hcidelbcfg;il  fut  telafchë'm'oyennant  trente  mille  efeusde 
ifenÿon.&s'en  alla  tfo'uuét  le  pape  Martin  à'Florcnce,qui  le  fit,meu  dccom- 
'pàfllbn,  GârdinaI  EuêrqùedcTûlcûIe  \ Sc  niburut  à Florcnceau  mois  de 
'Ianuicr’rani4i9..  ‘ --'c.  , , 

,y;  ■ ti-îiirM  ART  i N y.^Orhbn  de  Colotçne,  fils  d'Agapét  Coloranc, 
Fri'n’cç^Rbmdn , fut' fait  Doîïcur  à l'V.niuerfitc'  de  Pcçufe,  fût  Refçren'- 
,45>eLirc"dü  pape  Vrbain’ fixicfme ,,  fait  Cardidal  par  Innocent  fepfiç)[rne, 
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Ec  finalement  les  trois  Papcsayanscftc.dcpofez.furpar  le  Coh'«!c'cfleùIc' 
ioarfaindt  Martin  de  ladite  année  1 41 7."àcàufcdçquoi il  voulut 'eltrcap^i  . 
pelle  Martin  5.  oufclon  quelques- vns 3 S'&  gouücrha  15.  an'strüis mois  d&jjiï 


jours.  Et  foudain  qu’il  eut  elle  cfleu  l'Empereur  Sigifmbn’dVàllarettc’ràV' 


fes pieds,  StlcPapcIcreccutaucc  beaucoup  de  bien-veillancci  ll  lntctiu-  ' 


ronn^le  ai.  dudit  mois  de  Nouembre.  U cnùoya  vn  Légat  à ncrioiltiif.' 


ftoirfienoift  trcizielme.  L'an  1418.  Ce  fcparcrentle?Percsdn'Conalc'“dîjT 
Confiance.  De  là  le  Pape  fe  rendit  à Milan , dû  il  lut  releu  du‘buC  Pliîlip- 
peSjlequelIcPapc.'iccordaauccccùitdc Gcncs&dcyemlçqjdiï'afi  y- 

rente , oùil  excommunia  le  Capitaine  BrhccîoTÿran  tlc  PcrufeV&'viùrp.aar*,' j . ;J 
leur  du  Duchd  de  Spdlete  ; mais  les  Florentins'  fiftiit  fa'pâîi'hucc  Ic  Plip^:  ' . jir 
1419.  IcanncRoine  de  Naples  faiirdc  Ladîllasj'fcliâflà  Ic  Gapnahî^;-^ 


L'an 


Sforcc,  parce  qu’il  auoit  perdu  la  batïiiliccdntr'e  Biacçio',  & rêceurtcdifi^^..'y^ 
Braccio à fon  fcruicc.  L’an  1 410. les  Bolônhois s’aCcbrdcrcatd'ucclé  Papc;'r  '□ 
&eetrcmcfinc  année  il  priua  du  Royaume  de  NaplcS  Icannci^Sc''eniriüc-V->  •’ 


flit  Louis  ttoificfinc  de  ce  nom, fils  de  Louis  deuxiefine  fie  deVfblcnt  d’At^  1 , 
ragon':  maislcanneadoptapourfils&theriticrAlpbonfe  Rdid’.Atragbn , . 
quila maintinten fdn Royaume.  Le  Papccllancençdits'à  FldrericcyTc- 
ccut  les  Ainbairadcurs  d’Emanucl  Empereur  de  Cdnflari'tm’oplé'i'qui  prd-  - . 
poTerent  la  réunion  de  fon.  Empire  à la  foy  Catholique  ; à qEoi le  Pape  err- 
tendit  très  volontiers,  &y  enuoya  des  Légats :ilerigca Florence' eh  Arjj  ^ 
cheHçfclie';Eccclafait,partantdcFlorenccil fo renditàRdme leii.'îout.’  ^ 
d’O^lobrcl’an  1411.  où  il  fut  rcceù  aucegrande  allegrcfTc  dcs'Roin  jii'rl: 
L’ani4ii.Ic  Tybredcbord3fùricufcmcnt,&:  Louis'd’Ah'jouRfaidcNài 
pics  arriuaàRome,  où  le  Pape  lui  conféra  le  titre  isr  rinuefliturc  du  Roÿaù-  - 

me i mais Sfotee  fe réconcilia aucc la Rdrncl<anric,&r fut  remisa  fospte-’ 
miercsdignitcz.  Cependant  les  Hiinitcsdc'Bolicracs’attrduppcrcntiuf- 
qucsà40.  mille  fous  la  conduite  de  lcànZifca,&:  rebutans  l’Empereur'  . 
Sigifmond  Roy  de  Bohême  patlamprtdcy  vencéllàùs  fon  frère, enuoie-f 
rent  ofl'rirla  Couronne  de  Bohemcà'V'ladislaus  Roi  de  BOlofgne  ;Mais  Si^  ■ 
gifmond  y alla  aucc  vnç  armée  de  lôo.millecdmbatans , pritt  Prague,'  A? 
s'yfîccouronncrRbi  de’  Bohême. puis  fut  dclfait  '&  loir  armée' par  ledit’ 
Zifea. Ladite  annee  i i 1 1.  le  Pape  y chüoya  prefeher  lâCroilàdè  cdntr’^üx,^ 
ce  qui  fut  de  tel  effet  qü’ily  eut  troisarmces'contré  IcsHüfritesimàis  par  vtic^ 
terreur  panique  (ans  voir  rcnncmi,cllçs  fe  dcffirct,Sil6rs  les  Hufrites.àÛTc'-  v 
fusduRoidc  Polpgnc,fir2tlciSt^'6i  VitoldcDucde.Limani'c.L’an  I4i3.'le' 


I 


lires  enorgueillis , -firent  dés  coùrfês  iufqùeSaù'païs  d'Auflrichc.'  L'àt^ 
J'4'i 4.  leCohcilocommefttéàPauiefù't  transjferc.à Sichne/dù  l'c-Rdy  Al- 
phonfed /rragon  enuoya  des  AtnbalTad'çurs'poùr  remertre'  fur  le  tapis  le 
dxoïcldeccnoid  trcizicfraé^qui  cfloit  à pinircôlc, où  il  mourût  côftaprcs',' 
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& les  Cardinaux  de|ià  ruicceàl'cxhortationdudicAlphonrccnncmiduPa' 
pc  Martin , cllcurcnt  pour  pape  fucceircut  de  ncnoiH  treizicCne  Gilles 
Murtion , ou  Mifnus Chanoine  de  Barcelone , qui  priH  le  nom  de  Clé- 
ment huidticTme  ; créa  ,dcs  Cardinaux,  & fit  tout  ce  que  les  papes  ont 
accoulhimc  de  faire.  L’an  14^15.  Zifcamoutucdcpeftc,  éc'lesHuflîtes  le 
diuifetent  en  deux  bandes  ; l'vnc  elleur  pour  Chef  porcope  le  Grand , l’au- 
tre Porcope  le  Petit , & Hrenc  tant  d’infoicnees  que  le  pape  Martin  y cn- 
uoya  dcrechcfprcfchcr  la  Croilâdc  par  fonLcgat,à  u prédication  duquel  fe  , 

remit  (iis  vnc  autre  puillincc  af  mee,Iaquelle  eltanc  entrée  dâslaBohcmc  l'an 
1417.  elle  pritd'clie-racfmclafuictc,laiirantbagagc&attillcrieauxcnnc- 
•mis.  L'an  1418. le  Papcs’cftantaccordcauec  AlphonlcRoy  d'Arragon, 
^'Antipape  Clément  dcpolâ  tous  les  droiûs  Pontificaux  entre  les  mains 
de  Picne  de  FoixLcgatiA:  parainli  tout  le  Schifme  fait  entièrement  cftouf- 
fe'.  Cette  mcfmc  année  lulian  Légat  du  Pape  cftanc  en  Allemagne  fit  ; 
drciTcr  encoresvncarmcecontrc  les  Hulütcs,  maiscUefit  commclcs pre- 
cedentes, (ans  voir  l'cnnemy.lôudain  qu'c!  le  fut  entrée  dans  la  Boheme» 
ccquidonnadetcIsaduanragcsauxHullites,querani4t9.ilsdeffirencIe  . ' 
PrincedeMonderbec  :A:rani4}0.  Thomas  Vvaldcnqoi  fiitpourcette 
. confiderarion  canpnife.  Enfin  le  Pape  fe  préparant  d'allercn  perlbnncau  ^ • 

Concile dc.Bailc  , mo.urucd'vne  apoplexie  le  vingtiefinc  iour  de Feurict 

143»-.  . ’.  'V"' 

115.  Evceke  4.  Gabriel  Condelraero.filsd'AngcloCondelme- 
ro  ,V enitien , fiiiuit  Antonip  Corrario,  nepueu  du  pape  Grégoire  douzief- 
, me  à Ronae  i où  il  fut  fon  Thrcforict , puis  Eucfque  de  Sienne , Si  enfin 
Cardinal  dudit  Grégoire  douziefme:  il  cdoit  de  l'Ordte  des  CcIclHns  : Sc- 
le  ?.  lourde  Marsl'jm  145 1.  il  fût  vnanimement  cflcuPapc  par  IcsCaidinaux , 
affemblez  à Rome,  ll.aurhoiilâlapublication  du  Concile  de  Bade,  & y r"  ^ 
enuoyapour.fon  Légat  le  Cardinal  lulian.Etayantcuaduisquefonpre-. 
dççellcur  auo.it  amaCé  de  grands  thrclors,  il  commande  à EdicnneCo- 
lomnc  Capitaine  de  fes  Compagnies , qu'il  euftàlc  faifird'Eude  Poccius  ’ 
Viçc-Chambriet  du  feu  Pape,  ce  que  Eflicrmcexecuta  contre  la  volon-  " 
te  duPape  auec toute  fprtcdc  violence,  dequoi  le  Pape  fut  grandement 
irrité,  & E^cnne  craignant  fon courroux. s'en fu^t;à.la  paldfrine  vers  le. 

. Prince Colpmnc,&rckhorcad<^cûaircr Eugène hotsdeRome,  luydilànc. 
qu'il  auoitrefolud'cllcindrc  tout  à fait  le  nom  des  Colomncs.  Le  Prince 
irrite  eut  recours  aux  armes,  entra  dans  Rome  ; mais  il  fut  repoulTé 
par  les  gens  d'Eugcnc  6c  par  le  peuple.  Le  Pape  en  fut  malade , ou  d'affli-r, 
âion  d'cfprit , ou  de  poifon , & fit  fa  paix  auec  les  Colomncs  : Et  l'an  145a. 
le  ti.dcMay , ildonna.la.Çpurpnne  Impcrialeàl'Empercur  Sigifmond, 
qui  to(l  apres  s’eri  alla  de  R&mc,&  edant  à Mantouëcrigca  la  principauté' 
cl'iccllc.cnMarquifatlcii.  Septembre  pour  IcanFrancilqucdcGonzague.. 

Erj  France  le  Légat  du  Papcaccorda  quelques  trcfvcsemtcIesFrançois8e> 
Bourguignons,  & les  HulCccs  dcBohcrocenuoyetentauConciledoBaf 
|cdcieursDo£feur$  ,conttclefqueis,on  difputa  cinquante  iours  fans  tien, 
gaigner,  6c  furent  abandonnez  du  Clergé, & des  Nobles  de  Prague, qui 
rçfclutentjdç  ^iurc_l;aut^^  Le;preiniictip>ird’AuriU'an4 
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■ 1455.  lapaixavanceftcfïiCIccntrcIcDucdeMilan, les  Vénitiens, IcsFIc-  j V- 
tentins  & le  Pape,  le  Ouecadà  tous  les  Capitaincsqni  lauoicntfuiùi,cc.i 
qui  fut  raulc  que  chacun  d’cnxfcictcctenrendiucrs  lieux  dcs.tcrrcsdcrE-_!'  • . 

«glifc.  Sforcclbufinitàni  dcuodonlaMarqùed’AnconcSc  laRomaigner  ; 
ï'iccuin  s'eftablit  dans  la  Tofcanc,6cF6rtcbracio  donna  iufqucs  au  ter-  ’ ; j 
roitdc  Rome,  oùil  (utcldcgaft  qudesRomainsscnprindrcnt  auPapc,  ■ . 

mirent  fon  Chambriçr  en  prifon  ,&  clialTctcnt  fes  Magiftrats,  puisen  . ~ 

crccrcnt  frptd'cnrr eux, qu'ils  nommèrent  Gouucrncurs,. leur  donnanÇ'  , ' 

- ^puirtimcc  dcmarc&dcyicfurlcscitoyens:ccquicirrayatcllçinchrlcPapej,*  , i- 
* qucs'rflancdciguifécn  Moinc,accompagne'd'vnReligicux3pipcl!é  Arfe^jî;; 

niusjfefauuaauport  d’OfticparlcTyVc,puisàPi(c,&:delà'i^florcn-j5jf 

ce  , où  il  fût  quelques  années  : Maisij  n'y  fut  pas  plutoft  artiudqu'il  eut’»''  - • ■ ' 

. nouuellcs  que Boulongne  s'eftoit  dcrcchtfreuoltcc,  où  il cnùoya  vnc  at-, 
mec  laquelle  fut  dcrfàidc,  &lesChcfsd'icclIeprisparPiceuinle  ig.Aouff,- 
i4;4.àeau(cdcquoilcPapcappell3SforccàfonTeruiec,luilni(Iàncdurant  ; 
là  vielapofTeilion  delà  Marqucd'AnconefiedelaRomaignc.  Cetteanr^- " 
nec  Louis  Duc  d'Anjou  rccouuraaufllNaplcs,&s‘cftantmisaux  bonnes  f.  - . - 1 

, grâces  de  la  Roincleanne,  elle  le  déclara  fon  hcfiiier  à Naples,  & lui  ad- v-  ,4!^  ’ . 
jou  fia  le  titre  de  Duc  de  Calabre,  mais  il  n’en  jouïtpas  longuement,  çàri  ’s.F 
* ilmourucfinscafanslequatorzicfmcd’Aou(l:cc(^uiflitcaureqotlaRoi-'  ‘ ^ ■ 

ne  Icannc  inlbtuai  là  place  Icftcrc  d'iceluy  RcneDucdcLorraincficdc - j | 

, Bar,  quoi  qu’il  fuit-  prifonnier  du  Due  de  Boutgoignes  ^roflapresellc  <■ 
niefmèmôurutlencuficfraciourdcFeuricr  l’an *1435.  Cependant  lePape), ,■ 

■ aÿàntfceuqu'auConcile  deBafleil  yauoit  cftédccrcté,  jxf  fe  ÿ ’ 

fubjet Cr  fouhlmis  au  Conc/VegfBerd ,ilcommençadcferepcntir(fenaulbit  .1® 
authorife  la  pab!ication,6c  le  voulut  rcuoquer&ttansfereràBoulongne, 
i quoitousics  princes  s’oppofcrcnc,5clcfircntcitcrpourya(Iî(lerluy;imC5>,^!^Jo!‘ 
. me.ccqui  l'cdonna  de  telle  façon,  qu'il  confirma  dcrechcflc  Côncile^ÿè 
donna  permilEon aux prclatsd’italicd'y aller.  L'an  143J.  il  le  renditrr^-  '■  - 
flrcdcRomcàraidedcs  Vénitiens,  puis cnüoya fon acmee contre  IcsCo-j^t/^ 

- lomnes  & Sauelles , conduite  par  le  Cardinal  lean  Vitclfco  Patriarche 

.d'Alexandrie,  qui  leur  oflaplufieursplaces&cliaflcaux, puis  pafTaâuR'oyâu-^J^;  ’.ÿ- '5 

me  de  Naples,  lequel  Eùgcncdifoit  cflrercuenuàl'Eglife  paflamottjîci^,-,';^^'.; 
leînnc,  & luy  fucceda  fi  làien  qu'il  prill  le  Prince dc’Tarcritç  Sc  la  yillc  de 

Noie,  &cuida  furprendre  Alplionfc  Royd  Arraeon  , lequel  y auqic  cficji  r - ^ 

-'  ■jjcrcchçfappdic  pat  quelques- vns.  En  ce  temps  Eugène  alla  de  Florence  à /j-; 

- .Ferrite,  oùil  s'afcorda aucc  les  Boulorinoisquifc  voulurent  dcrcchçfrc-  '* 
uoltcr  dés  l'an  143s.  mais  Sforce  Licutcnantdu  pape  ,'pat‘ariTres  lés  ton.;  ■ 

. rraignitdcdcmenrcr.cn  la  fubjeélion  papale.  Cependant  Ictllôncijcd.e,: 

! iBafle procçdoitafpremént  àla  reforniation  dembus & corruptiqnsdçl'É'4 
' ' y décréta  ,que  le  (^oncile légitimement  affernhlé  ejloitfàrjejpirlfs  P4. 

S 'pth&<i<tilt»efoHuoie}lileTomnre,dilTtpper,  ny  transférer  ou  ptolonger.^cxi-^^^^^ 

' licdçquoi Eugène voyantqu'il  y alloitdc fon EfUt,’&  mcfmcs qu'on  conj-.^:;. . .? 
mcnçoitdcsvtaqucfriluy , cette mefrrie année  1436.  il  publia  la  traiiflà^^  ? _ *■ 
tiondu Concile dcBafleaFcrrare.  EtlàdcfrusdifpuccsdariS'lcs  Vniutrfi-,^fc  / ■ 

, teZjlcsynspourlacaufçd'Eugençj  Iesautfc$'pôürladcfFeii{cdFsPcrcsdc;i,  - c ' 
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BaHc  contre  luy,  ce  qui  dura  iufquu  à l'an  u^y.car  lors  le  Pape  fiteefler 
ces  difpures  par  vne  excommunication, nonoblhnc  laquelle  les  Acade- 
mies de  Paris , Coloignc  & de  Louuain , nelaiflèrcnt  pasde  Iburcrirelade- 
cidon  du  Concile  de  Bafle.  Antonio  pilàno  grand  Seigneur  au  païsLadn> 
cbanà  derechef  Eugene  dcRome,&lePapc  y icntrarani4)7.  où  cRant, 
llâbeau  Roine  deNaples, femme  de  René  Ouc  de  L orraine , laquelle  eRoit 
arriuee  l'an  pre.'edenc  au  Royaume  auecdcuxdefes  fils,  luy  enuoya  de- 
mandcrfecours.ce  qu’il  luy  oûroya.côtrcAlphonlè  Roi  d'Arragon.D’aiU 
leurs  philippes  Ouc  de  Milan,  irrité  de  ce  qu'Eugene  ^uorifoit  les  Veni- 
riens  & Florentins  contrcluy,occuppales  villes  de  Rauenne,Boulongne 
' & Immola  par  le  Capitaine  Piceuin,  qui  en  outre  fourragea  le  terroir  dé 
Parme,  &foulÎT)itpluficurs  places  autour  de  Cremonne  au  Duc,  & les 
Vénitiens  luy  mitent  vne  armee  en  teRe , laquelle  il  deffit  le  vnziefine  iour 
deSeptembre.  L'an  i4)S.le  Ducrapoincfaàfon  feruiceSforceidequoi  . 
Piceuin  eut  vn  tel  defplaifir , que  retirant  toutes  les  forces  qu'il  auoit  me- 
nées pour  luy  en  laTofcane,  U s'alla jetter  fur  les  villes  de  la  Romaigne 
qui  tenoient  pour  le  Pape,  qu'il  rendit  Tiennes,  puis  alla  reprendre  Bou- 
longne.  LàdeRus,Renc  Duc  de  Lorraine  eRantdeiliuré  deprifon  paflà 
fur  les  galères  de  Gcncs  en  Italie,  auec  lequel  le  Pape , les  V enitiens  & Flo- 
rentins fe  liguèrent  contre  AlphonfeRoyd'Arràgon;&  fût  Renércccu 
dans  Naples , où  la  Roine  Ifabeau  l’attcndoit.  Les  Eleéïears  de  l'Empire 
efleurent  Empereur  Albert  cinquiefmedunom,  Dued' AuRriche,  J la  pla- 
ce de  Sigifmôd  Ion  beau-  perc  mort  l'an  precedent.  Par  les  galères  du  Pape 
fc  rendirent  à Venife,  puis  à Ferrare,  où  le  Concile  de  Basie  auoit  cRé 
transféré  ,Iean  Palcologue  Empereur  de  Grcce  auec  le  Delpote  Deme- 
trius  Ton  frète,  & pluficurs  Prélats.  Le  Pape  s'y  rendit  aulfi,  qui  fie 
commanccrlcConci!erani4j8.  Làilyeutdegrandesdirputcs  Couchant 
la  Procelfiondu  Sain(RErpric,lePurg3toire&  la  primauté  du  SiegeRo- 
main  furtoutcrEglife;  mais  la  pcRe  eRant  furuenucàFcrrarelePapetrâs- 
fera  le  Concile  à Florence , où  la  difpute  fut  acheuee  & les  Grecs  heureufè- 
ment  rciinis  à l'Eglife  l'an  14J9.  & le  Papéyereadix-huiét  Cardinaux, 
D'aillcutsies  pères  du  Concile  de  Basic  voyants  que  le  Pape  Eugène  ne  fe 
prefentoit  point,  commencèrent  à procéder  contre  luy  & le  depofercntdu 
Papac,nonobRant  toutes  Tes  protcRarionsfignifiees  par  Nicolas  de  Pa- 
norme;  & procedantsànouuellceflcéHon  dePapc,lcsCardinaux  duCon- 
cilccncurcnt  ledix-feptiefme  iour  deNoucmbrcAmedee  premier  Duc  de 
Sauoye , qui  dés  l'an  1 43  é . auoit  embrafféla  vie  d'Hermitc  à Ripailles , qu'il 
auoit  fondé , Sc  lors  il  cRoit  aagé  de  foixante  ans.  Æneas  Siluius  l'alla 
quérir, &cRantarriuéàBaslcilpriR  Icnom  de  Félix  cinquicfme  ou  qua- 
triefme , & gouuema  eu  fchifmc  neuf  ans , & fût  folcmncllcment  couron- 
né l'an  1 4 40.  en  prefcnce  de  Louis  Duc  de  Sauoye,  Ce  Philippes  Comtede 
Geneuefesenfans.  EtlàdcR'us  fùtdiuifccla  Chreitienté , les  vns  tenants 
Icparty  d'Eugcne,lcsautres  de  Félix,  la  feule  Allemagne  demeura  neu- 
tre. Et  Siluius  publia  deux  liutcs  pour  la  defenfedu Concile, Icfquels  il 
cuR  voulu  n'auoir  pas  fait  quand  il  fût  pacuenu  au  Papat.  Eugene  fit  met- 
tre à mort  Ican  VitcUco Ton  Légat  aceufé  de  s'entendre  auec  Piceuin,  Se 
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fitligueaueclcsVcniticns  & Florentins  contre  philippes  Duc  de  K^ikni 
&futpiceuin  deftaitleiÿ.  luin  1441.  parLudouicdcPaudouc  Legatdu 
Pape.  L'annec d'apres Sforce Ht  vnep.uxencrcie'papc,leDucdcI^an, 
les  Vénitiens  fie  FlorentinSilaquclIercmblafidcGiauantageurcaupape, 
qu'oubliant  ledroidtqucRcne'auoitfurlc  Royaume  de  Naples,  feligua 
aucc*  Alphonfe  Roy  d'Arragon  l'an  144;.  Se  luydortnarinudhturcdu 
Royaume  de  Naples , unt  pour  luy  que  pour  les  (ùccelTeurs , fie  par  Ton 
fecours reconquit  fur  Sforce  toutes  les  villcsqu'illuyauoitvfurpccs; fie Bo- 
" longnc  fc  mit  en  liberté' par  le  moyen  d'AnnibalBentiuole. 

Eugène  lailLmt  Florence  retourna  à Rpme , où  cftant,  il  conuoqua  en  - 
cotes  vn  Concile  au  Latran  pour  d'autant  plus  inErmer  celuy  de  Basic  ; fie 
. auecle  DucdcBourgongncfieles  Vénitiens, Hrent  vnc  armée  qu'ilsjoi- 
gnirent  àccllcdc  l'Empereur  de  Grèce,  aulqucis  fc  joignit  auHi  Vladif- 
. lausRoy  de  Pologne, par  l'exhortation  du  Cardinal  iulian,  pour  aller, 
tous  contre  Ic'Trurc  ï mais  le  10.  Nouembre  l'an  1444.  Amurat  deffit 
l’armée  des  Chrelliens  auprc's  de  Varne  en  Bulgarie,  où  furent  occis  le 
Cardinal  8c  le  Roi  Vladislaus , auquel  fucceda  Ton  &ere  Caflmir.  Lcfchif-  ' 
mecontinuantencre  les  deux  Papes , les  Princes  de  l'Empire  s'ancntblc* 
rent  à Nuremberg  pour  aduiferaux  moyens  de  l'appaifer , fie  lots  eftoit 
ïnmereurFridcricttoiHefraed'AuftricherEt  Æncas  Siluius  Ibn  Seaetai- 
rc  fut  enuoyc  vers  le  Pape , où  il  ne  Ht  autre  effet  linon  fc  réconcilier  aucc 
luy , fie  abjura  le  Concile  de  Basic  qu'il  auoit  publiquement  maintenu , fie 
en  dcuintaurngrandcnnemy.commciU'auoithardimcntdctFcndu.Ce 
que  les  Princes  IçachantSjS'affcmblcrcntà  Francfort  l'an  1445.  Seiurcrenc 
vneconfcdcrationcntr'cux contre  Eugène, s'il  ne  tclfabblToic  les  Prélats 
qu'il  auoit  depofez,  mais  cnHn  ils  dcmcurercnc  d'accord.  Et  l'Allema- 

fnc  fc  départant  dclaneutralitcfur  la  fin  del'an  i44fi.deleguercncAm-- 
affadeursà  Eugène poutluyrendrcobc'irrance, comme  auvray  te  legi> 
time  Chofdcl'Eglife,  fie  arhuerentà  Rome  en  lanuied'an  1447.  fie  eurenc 
audicncelcfepticfmciourdcFcuticr.  Encetempsefetiuit  Eugcncà  Ze- 
' rach-Iacob  Roy  d'Ethiopie,  fie  luy  donna  aduis  de  la  reconcüationde 
l'Eglifc Grecque.  Il  ordonna  que  les  anneesdu  Salut,  qui  Iccomptoicnc 
auparauant  à Rome  depuis  la  Padion  de  nofirc  Seigneur,  fetoient  da- 
rcfnaaant  comptées  depuis  le  iour  de  là  Natiuite',  fie  apres  mourut  le  vingt- 
troificfme  iour  de  Feuricr  de  ladite  année  mil  quatre  cens  quaranre- 
fcpr. 

50.  M H premier  DucitSMoye  f<ùt  PaftauConcüt dcBéile, 
appelle  Félix  ^uatriefme  ,-çh  cinquiefme , ûr/w  (J>ef  da  trentie/me 
fehifme. 

114.  Nicolas  5.Thomas,filsd'vnMcdecinajl^lIéBanhclemi,  ' 
fie  d'Andrcplc , natif  de  Sarzcignc  au  Diocefc  de  Luques  ; il  eftudia  en 
l' Vniucrfitd  de  Boulongne,où  ayant  acquis  le  degré  dcDoâcur  en  Théo- 
logie,d fuiuiclcCardinalAibcrgac,dclamaifonduquelil  fut  Intendant,  . 
pms  Scribe  du  grand  PenitcncieràRome,  aprcs'Soufdiacre  du  Pape  Eu- 
gène, lequel  l ayant  fait  fbn  Lcgat  en  Suiffe  pour  dillippet  le  Concile  ' ' 
de  Balle, àfon  retour  le  ficEucfquedcBolongnç  fie  Cardinal , fie  cflümt 
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le  Pape  mon,  les  Cardinaux  tout  d’vne  voix  douze  iours  apres  le  firent 
Pape,  &gouucrnaS.ansi9. iours,  & entra  en  pofTeflîonlcfi.  Marsl'an 

1447.  ayantcommefon  prcdccefièur  pour  Antipape  Félix  j.  qui  tintl’E- 
gli(een(clTirmeprczdedeuxans.  Iltafcha  depacificr  les  troubles  d'Italie; 
mais  Philippe^  Duede  Milan , dernier  de  la  Maifon  des  V iromtes,  mourut 
feit.du  moisd'Aouft  : cequi  troubla  les  pourparlers  de  la  paix,  plu  (ieurt 
pretcndanslaPuchéde  Milan,  & entr'autres  Alphonfc  Roy  de  Naples 
& Arragon  ,qui  fedilôit  Ton  heritier  par  Teftamcnt,  contrçlcqucl  Char- 
les Duc  d’Otleans  fils  de  Valencine,fœur  dudit  Philippes,  mena  vne  puif- 
iânte  armée  ; mais  les  Müanois  ne  les  voulurent  reccuoir  ny  l’vti  ny  l’autre, 
ains  Te  mirent  en  liberté , creans  douze  Sénateurs  de  longue  robe  pour  les 
gouucrncr;  & pour  la  conduitte  de  la  guerre  ils  appcllercntà  eux  Frandf- 
queSforcequiauoiterpourélafillenaturcIlcdudii  l-hilippe,  &Iuydon- 
nerentvn grand appoinélement,  Sri!  Icsreruitdfiicllcmcnt  que  désl'an 
14  47.contteià  promelTe  & Ton  ferment, il  fedeclara  Duc  de  Milan.Sur  pei- 
ne d'excommunication  le  Pape  défendit  qu'on  n'euil  plusàdifputcrdans 
lesVniuerfitez  ,dle  Papeefioit  inferieur  ou  fupcricur  au  Concile.  L'an 

1448.  l'Empereur  Frideric  & le  Roy  Charles  7.  s'alTembIcrent  à Laufanne, 
ou  fe  trouucrcnc  les  Légats  du  Pape  & les  Députez  du  Concile  de  R.ille  j en 
laprefencedefquels  Félix  j.  renonça  au  Papac,  8c  Nicolas  le  crcl  Cardinal, 
&fbnLegatpctpctuclen Sauoyc,France& Allemagne:  Scordonnaque  ‘ 
tout  ce  qu'il  auoit  ordonné  demeureroit  en  valeur  ; & de  pluscontirma  les 
Aâes  8c  Statuts  qui  auoienrcRé  arreRez  au  Concile  de  Bille,  qui  fut  lors 
teiminéaue^lcfchifmè;  SclcsnouaellesenarTiucrcncàRumc  lct4.d'A- 
uril  l'an  S449  qnifiirchc  rdccucsaucc  vne  extrême  ioyc.  L’an  14  jo.il  fit 
célébrer  le  lainû  lubile  à Roms,  8c  canônifa  Bernardin  deSienrtcs,infti- 
niteur  de  l'Ordre  des  Cordeliers  de  l’Obferuance.  Le  9.  iour  doMars  l'an 
i4js.l'EiripercurFridericauec  {âfiancc'eEleonor,  fille duRoyde  Portu- 

Îjol.Scniepced’.Alphonfc  Roy  de  Naples,  firent  leur  entréeà  Rome,  8c 
es  Pape  les  cfpoufa  : puisleiS.  dumcfmemoisles  couronna  cous  deux  de 
la  Couronne  Impériale,  puis  l'Enapercreur  8c  fa  Femme  allèrent  vilicerà 
l^Iiplcs  leur  oncle  Alphonlc  , 8c  apres  s'en  rc'touinetcnt  en  Allemagne, 
èe  Pape  fut  grand  amateur  des  gens  de.letttc  : tellement  qu'ilrémit  les 
jlienccsaudelfus,  qui  auoierir  cllé  comme  enfcuelics  prés  de  huiéf  cens 
ans , 6c' tous  lés  hommes  qui  faifoient  quelque  ceuure  la  luy  dedioienr. 
L’an  i4jti  il  fii  Pstriarchede  Grèce  George  T rapczoncc , 8c  les  Grecs  cf-  ' 
leurent Gennadius  Scolarius,  par  la  perraiflion  de  Mahomet,  qui  prift 
cette  année  ConRantinople,  8e  mit  l'Empereur  à raorr.aucc  pluficurs  aiil- 
liers  de  GhreRiens  i dequoy  le  Pape  fût  grandement  affligé.  L’an  1454.  il 
fitpunirdemorc  ERicnne  Porcares,  qui  auoit  eu  intention  de  le  tuer,  8c 
appailà  plufieurs  Rois  8c  Princes,  tant  en  Italie  que  pat  tour  ailleurs,  tant 
il  cRoic  amateur  de  la  paix:  mais  apres  auoit  donné  vnc  grande  paix  en  1 ta-  • 
lie,  fait  pluficurs  fainiRs  édifices,  8c  donné libcralcmem  aux  Eglifcs  8c 
aux  pauurcs.  il  fûccellcrocnt  affligé  des  gouttes,  qu'il  en  mourut  le  1.4.  de 
\Marsfan  14JJ. 
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1.15.  CalixtB).  Alphoniè  Borgia , natif  de  Sauinc  au  Oiocxfè  de 
Valence  en  Cacalongne.fîls  de  Ican  Borgia  Sc.  de  Françoifc  ; aagé  de  qua- 
torze ans  s'en  alla  à Lcrida,  où  il  elhrdia  u bien  qu'il  y fut  paile  Do£leur  en 
l'vn  & l'autre  Droi£l,&  en  fit  profcfliou  publiquement.  11  fut  fait  Chanoi- 
ne de  Lerida  pat  l'Antipape  Benoid  13.  puis  futConfeillcr  & Secrétaire 
d'Alphonlê  Roy  d'Arragon . Le  Pape  Martin  luy  donna  le  gouuctncment 
de  rlfledc  Majorque,  puisayantportc  Gilles,  dit  Clement  8.  à icdemcttic 
des  prétentions  qu'il  auoit  au  Papat,Martin  le  créa  Eucfque  de  V alence,  Bc 
Eugene  quatriefrae  le  fit  Cardinal  ; Et  finalement  apres  la  mort  de  Nicolas 
par  la  plus  grande  partie  des  Cardinaux  il  fut  edeu  Pape  aage  de  feptante- 
cinqanslenuidhefmed'Autil  l'ah  mil  quatte  cens  cinquante  cinq.Etaudit 
anlequinzicfmedcluillet,  à la  requelfc  de  Iean&  Pierre  d'Arefireres  de 
Icannela  Pucelle,ilcômit  des  luges  pour  informerdes  vies &mceursde la- 
dite Jeanne, lefqucls  cafTcrcnt  &annullcrét  toutes  les  faufles  procedures  Eû- 
tes côtr'elle,  Il  rafehade  porter  tous  les  Chreftiensàfâire  la  guerre  au  Turc, 
&par  les  prédications  dcicanCapidran,Cordclier,ilyeutplufieurscroi- 
fez  qui  fe  rendirent  à Belgrade  pour  y fecourit  iean  Huniade,  qui  la  dépen- 
dit contre  Mahomtt  Roy  des  T utcs,&  le  mit  en  defroute  le  6.  AoulJ  1 4 
& fût  en  mémoire  de  cette  viâoire  la  fePe  de  la  T ransfiguration  de  noPte 
Seigneur inPitueeparCaliPe.  II creacetteanneeneuf Cardinaux, defquels 
il  y on  eut  trois  fes  nepueux  i & le  CoratcT aliacocio , Gouuerneur  de  Ro-' 
nie,ePât  mort,pour  appaifer  le  débat  qui  en  aduint  entre  le  Comte  d'Auer- 
fe  & Neapoleon  desVrfînsqui  luy  vouloientfucceder,il  fit  Borgia  (bn  nep- 
ueuGouuemeurdeRome&CapitaioedcsSoldaudcl'Eglire.  Alphonfc;, 
Roy  de  Naples, mourut  lexy.iourdcluin  l'an  1458.  ayant  lailTc  partepar 
ment  Fernand  Ton  fils  naturel  Koy  de  Naplesimais  le  Papeannulla  cettcin- 
Pitution,cequineferuitdegucres;  car  il  mourut  luymclmes  le  fixielme 
iourd'AouP  enfitiuant, apres auoirgouuernecnuPon 3.  ans  4.  mois,  Bc  var- 
qua  le  Siégé  douze  iours. 

ai6.  Pib  x.ÆneasSiluius,originairedeSicnncsenItaIie,filsd'Æncas 
Siluius,  delà  famille  des  Picolbmini,  & de  Visoria,  fur  fçauant  en  toutes 
fciences  liberales  & humaines,^  ayant  (uiui  Dominique  au  Côcile  de  Balle 
il  y futfait  Secrétaire  de  Félix  5.quiyfùtfaitPape;  puis  il  fur  Secretaite  de 
l'Empereur  Fridcric  4 Bc  fon  /^mbaPadeur  vers  Eugene  4.  qui  le.çrea  Dil^ 
cre:ôc  le  Pape  ePant  raort,il  prefida  dans  le  Côclaue  lorsque  les  Cardinaux 
clleutent Nicolas 3.  CePui  cy  lepourueutdcl'Euerché  dcTritPe,puitde 
celui  de  Siennes.  CaliPe  3.1e  fit  Cardinal, & tous  les  Cardinaux  Icfirét  Pape 
le ^ÿ.iourd'AouPl'an ■438.&gouuerna5.ansii.moisx6.iours..  EtePant 
Pape  il  châgea  bien  de  difeouts  i car  non  feulemét  il  reuoqua  les  deux  liutcs 
qu'il  auoit  laits  peut  le  Concile  de  Ballc,mais  pat  decret  défendit, ynr  nul  ne 
prefnmaj}f>liis*f  nduinir  d‘ éppeÜer  du  Pape  au  Concile  futur.  Etd'abord  cotre 
ce  que  fon  predccclTcur  auoit  fàit,il  déclara  âccourôna  Roy  de  Naples  Fcr- 
nand..L'an  1459.il  tint  vn  Côcileà  Mâtouepour  faire  la  guerre  au  T urc,o)à 
Dauid,  Empereur  de  Trebifonde, y enuoya  oPrirdu  Pcours.mais  parce  que 
les  ArobaPadeurs  de  noPre  Roy  Charles  7.  y patlcrcntdu  dtoiiP  que  René, 
Ouc  d'Anjou  6cde  Lonaineauoit  au  Roiaume  de  Naples, le  Pape  fe  môPra 
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f)  pafliônc  pourFcrnand,qucleConcilc  fê  fcpara  fans  y rien  rcfoudrc.Cctte 
année  mourut  VladillausRoi  dcMongrie  &deBohemc,UiHânc  deux  ferurs, 
l'vnc  femme  de  Guillaume  Duc  de  Saxe,&  l’autre  femme  de  Cafimir 
Roy  de  Polongne,qui  precendoient  à caufe  d'elles  droiâ  à la  Couronne 
de  Bohême,  lors  les  Bohémiens  qui  eftoient  la  plufparr  HuflàtcSjclIcurcnt 
pour  leur  Roy  George  Poggebrach,qui  les  auoic  deda  gouuerncz  en  qua- 
uté  de  Rcgent,&  (iir  clleu  je  i.  iour  de  Marsimais  les  Silefiens  ne  le  voulu- 
rent rccognoifttc , & fe  liguèrent  auec le  Duc  de  Saxe , & George fe ré- 
concilia auec  le  Pape  ; & ainn  fut  receu  des  Silefiens , excepté  la  cited’ Vta- 
riflauic.  D'autre  part  Antonio  Centiglia  Marquis  de  Cotron  , & Iran 
Anronio  prince  dcTarente,  & Manno  de  Marzano  Duc  deSe(Ta,fc 
rebellèrent  contre  Ferdinand  Roy  de  Naples , & appellerent  à Icurfe- 
cours  René  qui  le  leur  donna  par  Ton  dis  Ican  Duc  de  Calabre  , Gou- 
uerneur  de  Gencs  lors  pournoftre  Roy, d’oùilparcitlequatricfmc iour 
d'Odfobre  auec  vne  armee  de  vingt- deux  galcaccs  & de  quatre  nauires 
dcchargci&cffantarriuéàNapIcsyrcccut  ptuficurs places, rantàla  Poüil- 
le,  Calabre,  que  terre  de  labour.  L'an  1460.  le  Pape  enuoya  vne  armée 
au  fecours  de  Ferdinand  conduite  par  le  Capitaine  Simonct;  mais  Icanla 
mit  en  routte  prés  du  ScuuedcSamc.  L'an  1461.  il  depofa  Dicthere 
Archcncfquc  de  Mayence , & y clfablit  Adolphe  de  Nailàn , & excommu- 
nia Sigifmond  Archiduc  d'Autriche,  parce  qu'il  auoit  fait  mettre  en  pri- 
fon  fon  LcgacNicolas  de  Culk  CardinaLNotreRoi  Charles  7.mourut,& 
Ton  dis  Louis  1 1.  fut  couronné  à Rheims  le  iour  de  Notre  Dame  d’Aouft , 
lequel  au  mois  dcMan  l’an  1 4 < x. renonça  à la  Pragmatique  San£rion,for- 
mee  des  contiturions  de  Balle  & de Con  tance  en  Ëiucur  du  Pape  ; Mais 
quand  le  Roy  en  voulut  donner  lettres  il  en  fut  empefehé  par  tout  le  Cler- 
gé de  France,  flenotammentpar  l’Vniuerfitéde  Paris,  laquelle  appella  du 
Roi&du  Pape  au  Concile  futur,  àicelle  joinâe  la  Cour  de  Parlement. 
Sigifmond  Malatete  princede  Rimini , s'etant  emparé  de  quelques  pla- 
cesfurlcPapc,cnfutchatiéparFrcdericd’Vrbin&Ncapoleon,  des  Vr- 
fins  Chefs  de  l’armee  du  pape , & Borfo  Duc  de  Mutine , menacé  s'il  diuo- 
rifoit  plus  ledit  Sigidnond. 

L’an  i4<t.  le  vingt-huiâicrme  iourd’Aout,Iean  Duc  de  Calabre  & 
le  Capitaine  Piceuin  furent  mis  en  routte  présdeTroyepar  Ferdinand; 
à caufe  dequoi  pludeurs  Seigneurs  fe  rendirent  à lui , & entr'autres  le 
prince  de  Tarente  ; ce  qui  ht  retirer  lean  à Abruzzo  , & l'an  1464.  le 
Duc  de  Selfa  s’ctantaccommodéaucclcditFcrdinand,Icans’en retour- 
na en  Prouencc  laifantla  paiflble  potetion  du  Royaume  de  Naples  à 
perdirund,cequi  futfort  agréable  au  Pape.  L’an  14^;.  il  excommunia 
George  Poggebrac , parcs  qu'il  s'etoit  allié  auec  Cafimir  Roy  deP«> 
longue  ennemi  du  fain(tSiege,ôtqu‘il  auoic  promis  de  mourir  pour  la 
dcfcnfedelaDoâririedesHutî'ccs.  L’an  i464.il  enuoya  Légats  de  tou- 
tes parts  pour  exciter  les  Princes  Chrétiens  à fe  croifer  contteleT urc.dcf- 
quels  furent  Matthias  Roi  de  Hongrie, ChritopheMaorc  duc  de  Venilè, 
& le  Duc  de  Bourg6gne,qui  aima  mieux  faire  la  guene  à notre  Roi  Louis 
1 i.qucd'accomplit  fon  vœuific  le  pape  mourut  autlle  1 4.iour  d'Aout  l'an 
1464.  DDdddii 
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117.  P A V L dctudeCne , pierre  Barbe,  qui  gouuerna  {ùcans  dix  mois 
vingt  neufiours,  néàVenifc,filsdeNicalas&  dePoIyxenc,  ncpucudu 
pape  Eugenequattiefine,  qui  le  Ht  Archidiacre  deBoulongne,  puisEuei- 
que  de  Ceruie,  apres  Cardinal,  & enfin  fut  dieu  Pape  le  dernier  d'Aoult 
I4<  4.  L’an  I4<  5.Ü  ezcommunia&dcclaraHeredque&Schifinaciqueceor- 
ge  Foggcbtach  Roy  de  Boheme,le  priua  de  fi>nRoyaurae,&  en  adiugeala 
Couronne  à Matthias  Roy  de  Hongrie, qui  en  entreprit  la  conqucRe 
fousladueude  l'Empeteur  Frideric.  L’an  14  <6.  il  accorda  les  Cheua- 
liers  Theutoniques  auec  le  Roy  de  Poulongne , à la  charge  qu’ils  rele- 
ucroient  de  luy  & laPtulIè  aulfi.  L’an  1467.  les  Catholiques  de  Bohê- 
me conduits  pat  Balthafiu  Sagane  , furent  deflàits  parles  gens  du  Roy 
George.  Le  Pape  enuoia  vn  Légat  en  France  pour  induire  le  Roy 
Louis  onziefine  de  rompre  la  Pragmatique  Sanâion  en  Ton  Royaume, 
félon  l'accord  qu’il  en  auoit  défia  fiiit  aueePie  a. mais  la  Cour  de  Parlement 
&rVniuerfitc  de  Pariss’yoppoferent derechef:  de  relie  Ibrtequele Lé- 
gat s’en  retourna  làns  rien  fiiirc.  En  Italie  fhtpunievnefeâequiprel- 
choit  qu’iln’yauoitpointeu  aucun  Vicaire  de  lelùs-Chrift  depuislnndb 
Pierre , finon  ceux  qui  auoient  elle  imitateurs  de  les  aâions.  Il  déclara 
Hérétiques  les  Academillcs,  encre  lefquels  fût  Platine,  parce  que  par 
leurs  dilpuccs  ils  rendoient  toutes  les  choies  incertaines.  L'an  146S. 
le  Roy  de  Folongne  Matthias acceprala Couronne  deBoheme,  &:  con- 
quit uulcRoy  GcorgclaSilefie,la  Lulàtie&Morauici  le  Pape  mit  par 
les cenfurcs toute ritaTie en  bonne  paht;maisrani4£9.s’e(lant ligué aucc 
les  Vénitiens  contre  tousfes  ennemis  ,ilenuoyavnc  armee  pour  alliegec 
la  ville  de  Rimini,  pree  que  Robert  qui  en  eftoit  Prince,  s’eftoit  rebellé 
contreluyiinais  Fernand  Roy  de  Naples  lècourat  Roben contre  le  Pa- 
pe, parce  qu’il  ne  luy  auoit  voulu  remettre  le  tribut  annuel  du  Royaume 
de  Naples  ; ce  qui  n’empefeha  pas  IcPape  de  recenoir  honorablcmét  1 Em- 
pereur FridericquiretournacetteanneeàRomepour  accomplir  vn  vœu, 
ou  pour  conférer  auec  le  Pape  d’vne  guerre  contre  le  Turc.  L’an  1470.  Bor- 
lè  d’Elle  Prince  de  Fetrare  fut  à Rome , où  le  Pap  le  créa  premier  Duc  de 
Ferrare  le  15.  iour  d'Auril.  Il  reduifit  le  terme  du  lubilé  à vingt  cinq  ans,  & 
que  les  Cardituux  porteroient  bonnets  rouges , ic  mourut  d’vue  apople  - 
xieàRomcle  sS.iourde  luilletlclonPlarinc,  ou  2.5.  félon  Onufrcjl’an 
147»- 

xi8.  Si  XTS  4.  François  de  Ruucre,  neàSauonne  pai'sdcGenes, 
fils  d’ vn  Pefeheur,  félon  aucuns , ou  ilTu  des  anciens  Lombards  IclonOnu- 
fre,Cordelier,  &d’vnefpritfublime,  3c  capblç  de  grandes  choies, com- 
me ttes-fçauant  3c  iudicieux,  fuccHculc8.iourd’Aoufirani47i.  3c gou- 
uerua  ij.  ans  quelques  iours  ^ fut  couronné  le  1 4.de  Septemb.  Aclots  il  de- 

pelchadiuersLegatsauxFrinccsChreftiéspourlesmettreen  vniâ.llfitplu- 

ueutsCardinauz,ât  ton  nepucu  Hicrolme  PrincedeForly,3cIui fit  époulèr 
Cathcrlp  fille  naturelle  deGaleas  duc  de  Milan,fit  Gouucrneurdc  Rome 
Leonard  autre  lien  nepueu , 3c  lui  donna  en  mariage  vne  fille  naturelle  de 
FcrnâdRoi  dcHaplcs,3c  hri  fubltitua  apres  là  mortleanituuere  aulfi  Ibn  ne- 
ueu,  auquel  il  fit  cQioulêi  Icanne  fille  de  Fiiderk  Duc  d’ V rbin  de  laquelle 
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Fnnçois  Marie  qui  (ùc  Duc  d* V rbin  apres  foaoncle  Vbald  frere  de  ladi  • 
te  leanne.  L'an  147r.il  enuoya  la  fille  du  defiind  Empereur  de  Confbtii- 
tinoplcà  Lubec,pour  de  là  elbe  conduire  en  RuTsie  à Ican  grand  Duc  de 
Molcouie , qui  la  dcfiroit  eTpoufer.  Il  confirma  aufiilaCon&airicdu 
Roiâire,  ou  Pfautier  delà  Vierge,  compofc  vn  peu  de  temps  deuanc 
par  Alain  de  la  Roche,  lacobin.  L’an  1475.  il  approuua  & aui;horilà 
l'Ordre  des  Minimes , dits  Bons-hommes , inllicué  par  François  de 
Faulo.  L'an  M74.  en  faucur  des  Mendians  il  confirma  les  priuilcges 
à-eux  oâroyez  par  Tes  predecelTcurs  ; &l'ani47y.  célébra  l*An  dulu- 
bile'à  Rome, où  allèrent  en  petronncChriflhicrnc  Roy  deDannemaich, 
Sueuc&Notvegue,le  Roi  deV^lachie,  AlphonfeDuc  de  Calabre, fle 
le  Duc  de  Saxe  , Fernand  Roi  de  Naples  y fiitaufii,  qui  obtint  la  re- 
milsion  du  ceps  annuel  qu’il  deuoit  à l' eglifc  pour  fon  Royaume , horlmis 
lefcruiced'vn  chcual  blanc  tout  harnache. 

L'an  1476.  Cafimire  Roy  de  polongne,rcfiilà  de  donner  la  fille  en 
, mariage  à Matthias  Roy  de  Hongrie,  qui  la luyauoit  demandée.  L’an 
i477.1cditCa(Imire  fit  couronnerRoy  de  Bohême  fon  fils  Vladiltaus  pat 
l'Empereur  Frideric,  nonobfianc  le  don  que  luy  en  auoit  fait  le  pape 
Paul deuxiefme  ; à caufedequoi  Baltliafar  de  pifria  Légat  du  pape,  pat 
fon  commandement  excommunia  les  Rois  Cafimire  & VladiÜaus , 6c  fit 
teuoltctlesChcuaIict$Teuthoniqucsconcrelny,&  donna  vnc Semence 
entre  les  Curez  6c  Mendians, &les  accordaamiablcmentdesdiflèren^ 

3ulls  auoient  il  y auoit  plusde  1 o o.ans.Enuiron  ce  tempsAiruint  de  gratt- 
es inimiticz  entre  le  Pape  & Laurent  & I ulian  de  Medicis  ffere$,qui  gou- 
ucrnoietitla  Republique  de  Florence,  à caufe  quelePapc  auoit  refiifé  le 
Chappcauàlultani&  pour  dcfpiaireau  Pape  il  fecoiiturcnt  d'hômes&  d'ar- 
gent Nicolas  Vitelli  C6tedeTifcme,ou  CittadiCafiello  pte'sdu  Tybre: 
& cela  delpleut  tcllemét  au  Pape, que  Ibllicite'  pat  Icsplorcmins  des  mailôtu 
de  Pazzi,Saluiat&  Bandin,il  terofue  la  ruine  entière  desdeux  fireresree  qu’il 
commitàlbn  parent Hyeronimo,aunom duquel  lean  Baptifie de Mon- 
feco  entreprifl  fous  l'appuy  de  Fernand  Roi  de  Naples,  qui  enuoya  en  la 
T ofeane  fon  fils  alphonfc  Duc  de  Calabre  auec  armee  :£t  les  côlpirateuts 
entteprindrent  de  tuer  ledit  Seigneur  de  Mcdicis  dans  rE^lifeclelàinâe 
Repatee  lors  qu'ils  entendroiét  la  Mel1c,&ponr  fignalde  Icxecuriôprin- 
rentl'^cuation  de  la  fain£lcHo(lieiSc  lorsBernard  sandin  donna  vn  coup 
cf  vnc  cfpee  courte  à\ulian  deMedicis,lcquelayant  reculé  deux  ou  trois  pas 
rôba  par  tenc,&fiit  achcué  par  pranç  oisPazziiMais  lean  saptifle  de  Mon- 
fcco  ayant  laiiTc  fauucrLaurent  danslaSaai(Ue,lepeupley  accourut,le  ra- 
mcncrentafon  Palais,fircutfurlecharope(lranglatousicsconrpiratcurs, 
entre  Icfquels  Ce  trouua  en  habits  Pontificaux  sarthelemi  Saluiat  Arch.  de 
Pife  Légat  du  pape  ; & François  Pazzi  fût  defen  terré  & traifiié  par  toute  la 
ville  par  la  corde  de  laquelle  il  auoit  elféedranglé.  Lors  fiirent  chafiezde 
Florence  les  familles  de  Pazzi , sandiny  & Saluiati,&  la  guerre  déclarée 
contre  les  Florentins  par  le  Papequiles  excommunia,  & prit  à (à  prote- 
étionletcxilési  mais  les  Florentins  furent  fccouruspat  noffreRoy  Louis 
ynziefine  qui  leur  enuoia  Philippes  de  Comitiesauec } oo.cheuam^  6c  par 
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les  Vénitiens  & Duc  de  Milan.  L’an  1479.  le  Papes'acrorda  aueccuxj 
puistodapresleurdeclaralaguerre  àla  rualion  de  Fernand  RoydeNa- 
pleSj&parronHIsAlphonrelesreduifuàfairevne  paixhonteulcauec  lui, 
laquelle  ayant  efté  faiâc  (ans  y comprendreleP^pe, il  tourna  foa  inimi- 
tié contre  Fernand:  & l'an  1480.  Fernand,  IcanGaleace  Duc  de  Milan 
& la  Communauté  de  Florence  renouuellcrcnt  leur  alliance  pour  1 5.  ans, 
tant  contre  leurscoraraunsennemis , que  pour  cmpefchcr  les  Vénitiens 
des’accToiftre.  Cetteannee  Achmath  Bafcha , dit  Ghendich  c’ed  à di- 
re à la  grand  dent,  Sis d’Edienne  Dcfpotc  de BoSic  , prit  lavilled'Ot- 
trancoalapouïllecn  Italie,  laquelle  il  donna  au  pillage,  & y Stempaler 
rEuefque  i & lors  le  Pape  demanda  du  fecours  de  toutesparts.  Si  pardon- 
na aux  Florentins. Matthias  Roi  de  Hongrie  qui  auoit  elpoufé  Beatrix  Sl- 
iede  FernandRoyde  Naples  lui  enuoya  auUidu  fecours , 6c  ledit  Fer- 
nand rappellafonarmee  delaTofcanepouraflleger  Ottranto,  Sceequi 
plus  luiaidafutlamort de Mahommet Empereur, qui moume le).  May 
1481.  car  lors  Ton  Sis  Baiacec  rappclla  ledit  AchmatL  L’Italie  demeura 
neantmoins  diuifee  en  deux  partis  ; l’ vn  du  pape, des  Vénitiens, des  Gene- 
uois  & Siennois;  l’autre  de  Fernand  Roi  de  Naples , des  Florentins , de 
Louis  Sforce  Adminidrateur  de  l'Edatde  Milan  , & de  Hercule  Duc 
deFcrrarc,  auquel  le  Roi  Fernand  auoit  rrurié  là  SIlcLeonor,  contre  le- 

3uel  les  Vénitiens  edans  entrez  en  guerre  pour  quelques  droiûs  qu’ils 
ifottntauoirfurvn  petit  pays  appellé  le  polelàn  , le  Roy  fe  délibéra  de 
fecourir  Ton  beau-Sls , 6c  le  Pape  les  V enitiens  -,  a caufe  dequoi  il  excom- 
munia tous  ceux  qui  s’oppoferoient  à leurs  armes;  mais  Fernand  St  af- 
iàillir  le  Pape  dans  les  terres  pr  fon  Sis  Alphonfe  , lequel  Sit  deffait 
l’an  1.4  S 2..  au  lieu  appellé  Cnampmort,  par  Robert  Malatede  Chef  des 
gens  du  Pape.  Sa  SainéFeté  canonilà  Siinâ  Bonauenture  Cardinal , jadis 
Cordelier,1c  iS.Aoud  l’an  1481. &I'ani48j.lc5o.Aoud  mourut  nodreRoi 
Louis  II.  laiflànt  la  Couronne  à fon  Sis  Charles  huiéheSne.  LepapeSt 
plufieur$ediSces&  en  redaurades  anciens  : il  cdablit  vne  Bibliothèque 
au  Vatican  , la  plus  célébré  qu’on  ayeveuë  au  monde , & rendit  Rome 
quaGtoutede marbre. llfcrapatnaauecIcRoy  Fernand, 6c  futtellement 
ennemi  des  Vénitiens  qu’il  en  mit  leur  villeen  interdit  :6c  ayant  excité 
toùslesPnnccsd'ItalieàleurfàitclaguerrCjily  en  eut  beaucoup  quis’y 
trouucrent  ; mais  au  lieu  de  les  perdre  fuiuant  les  intentions,  ils  redercnc 
tous  bons  amis  ; dequoi  il  eut  fi  grand  regret , qu’il  en  mourut  cinq 
iours  apres , à fjauoir  le  douziefme  iour  d’Aoud  l’an  1 4 84. 6c  vaqua  le  Sié- 
gé itf.iours.  ^ 

119.  iNNacENT  8. IeanBapcideCybo,natifdeGenesl'ani45t.SI$ 
d’Aron  CheuaIier,Comte  du  fzeté  palais  lmpcrial,6cScnatcurdeIa  ville  de 
Rome.  Ildemeuralong'tempsauferuicede Ferdinand  Roy  deNapIcst 
de  là  il  Sit  à Rome  domedique  du  Cardinal  Philippes  Calandrin  frere 
du  Pape  Nicolas  y.llSitfàitEuefque  de  Sauone  par  Paul  deuxicfme,  puis 
dcMclIyparSixte4.  par  apres  DaraircdclaChancelericdcRome,6cfàit 
Cardinal f’rn  i47}.parlafàueurduCardinal  luliannepueudc  Sixte  4.6c S- 
sulcroetuSixte  4 xdât  mon,par  la  voix  de  1 4.Catdinaux  iUut  élcupape  i« 
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i^^.d’Aouft  de  l’an  1484-11  ofta  l'interdit  que  fbn  ptedecefTeur  auoit  icttciur 
les  Vénitiens  :excita  les  Princes  Chrcftiensàfe  reconcilier  contre  leTurc, 
& l'an  1 48  5.  canonifa  Léopold  Oucd'Auftrichc.  Maria  François  de  Cybo, 
fon  fils  naturel,  auec  Magdeleine  fille  de  Laurent  deMedicis  : il  protégea 
les  Neapolitains  contre  Fernand  leur  Rôy,&  rappella  René  Duc  de  Lorrai- 
neàla couronne > maisn'ayantde Tes  nouuellesilfitia  paix  auec  Fernand 
l'an  1484.  lequel  contre  fon  lèrment  quelques  mois  apres  fit  trencher  la 
tefte  à ceux  qui  luy  auoient  fcit  la  guerre  de  les  fubj  ets.  Le  Pape  fit  la  paix 
entrelesColomncs&les  Vtfinsj&fùtamatcurdes  gens  de  lettres.  L'an 

148I.  les  CheualiersdeRhodesluy  menèrent  Zizime,&erede  BajazetEm- 

p>creur  des  Turcs  qu’ilsauoientpris;  il  fût  magnifiquement  rcceu,  mais  il 
ne  voulut  iamais  le  profterner  pour  baifer  les  pieds  du  Pape,&  le  Pape  le  re- 
tint durant  là  vie  fous  vnelionneftc  garde  dans  le  Vatican, à aulcdcquoy 
Bajazet  fon  frere  luy  enuoya  tous  les  ansquarante  mil  efeus  pour  les  frais 
qu'ilyfaifoit:  il  fitvne  création  de  huiél  Cardinaux.  L'an  1489.  pcrnirr 
aux  Pteftres  de  Noruegue  de  dite  la  Meflè  ûns  vin,  à caulè  qu'on  n'en  pou- 
uoit  porter  iufques-làqu'ilnevintaigre  ou  efuenté  par  la  grande  froidure. 
Fit  pluCeurs  ballimcns  à Rome , tafeha  tant  qu'il  p«jt  de  rendre  le  repos  à 
l'Italie  : & mourut  le  v^gt-  rinquieCne  iour  de  lufllet  l'an  mil  quatre  cent 
nonantedeux, ayant  gouuernélèptans  dix  mois  vingt-lèpt  iours,âgé  de 
foutante  aps  ou  enuiron.  * 

ai  O.  ALB3CANDRE6.  Rodetic  Borgia , Cardinal  du  Port , l’vn  de* 
plus  anciens  de  la  Cour  de  Rome,  qui  gouucrru  vnxc  ans  & plus,  natif  de 
Valence  en  Efpagne,fils  de  Geoffroy  Lcnzola.Cheualier  riche  & noblj^dc 
delafœut  du  pape  Califte}.  duquel  il  priftlcnom&les  armes;  fonditon- 
clelc  fit  Archeuefque  de  Valence, &l'an  i45é.le  créa  Cardinal  & fon  Chan- 
celier: apresil  fut  Eucfqued'Albeipuisde  Port.&enfin  efleu  Pape  par  la 
voixdevingt-dcux Cardinaux, dclqucls ou delaplus-part il  eut  Icsvoix  à 
beaux  deniers  comptant,  aulE  ne  fit-^  il  pas  de  difficulté  de  vendre  les  bénéfi- 
ces quand  il  fut  pape;  fort  curieux  d'auancet  fes  enfàns  naturels , dcfquels  il 
en  auoit  bon  nombre  : il  ne  lailToit  pourtant  pas  d'auoir  vne  viuacité  fingu-. 
liere.&vnconfcil  excellent,  il  teceutAmbaffadeursde  toutes  parts, &en-^ 
uoya  aufll  fes  Légats  de  mefine.  Il  fit  deux  Cardiruux,l'vn  fon  ncpueu,l'au  - 
tre  fon  fils  naturel.  Et  l'an  149).  donna  le  âtrede  (^atholùjue  » Ferdinand 
Roy  d'Efpagne.en  teconnoiflàncc  des  viâoires  qu'il  auoit  gaigneesfut  les 
Maures, & partagea  le  nouucau  Monde  entre  ledit  Ferdinand  & le  Roy  de 
ponugal.  Cependant  LudouicSfprce,  tuteur  de  leanGaleas  Duc  de  Mi- 
lan, délirant  s’em  parer  de  la  Duché,  prclhnt  quarante  mille  ducats  au  pape 
fit  ligue  auec  luy  3e  les  V eniriens  contre  Ferdinand  Roy  de  Naples , 3e  A I- 
phonfe  Duc  de  Calabrcfon  fils,quoy  qu'il  euft  marié  l'vnc  de  fes  filles  au 
Duc  Ican  Galcas , 3e  refiifé  l'autre  à Caelàr  Borgia , fils  naturel  d'Alexan- 
dre, ils  lignèrent  leur  liguccontrc  pierre  deMedicis  3e  contre  Virgile  Vr- 
fin.  Ludouic  appella  aulfi  en  Italie  contre  Ferdinand  nollte  Roy  Charles 
S.quiauoitpatteftamentfucccdéauxdroiéfsdcRcnéDuc  d'Anjou  8e  de 
Lorrainc,3e  de  Charles  Comte  du  Maine  fori  frète  fur  le  Roiaume  de  Na- 
ples ; ce  qui  fût  caufe  que  Fctdinand  enuoya  offrir  au  Roy  de  luy  payer  an- 
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nuellcment  cinquante  mille  dunes,  & de  tenir  Ton  RoiaumedeIuy,s'il  fc 
vouloit  delider  de  fon  voyage:  furqueyn'ayanteurefponre&uorablejde 
regret  il  tomba  malade,  & en  mourut  le  vingt  cinquielmc  iourdelanuiet 
l‘an  mil  quatre  cens  nonantc-quatre,  laiflànt  la  couronne  à Alphonfc  Ton 
airnc,qui  fe  remit  aux  bonnes  grâces  du  pape , & il  luy  donna  l’inuefUture  '* 

duRoiaumcdeNaplcSi&l'enuoya couronner parfon  ncpueu&  Légat  le 
Car4inal  Ican  Borgia. 

Charles  8 . ne  lailTa  pas  d’aller  en  I taUe,2(  cftant  arriue'àïlorence  enuoya 
Louis  de  la  T rimoiiillc  en  ambailàdc  vers  le  Pape, qui  auoit  receu  dans  Ro- 
me Ferdinand  fils  d'Alplionfe,  Roy  de  Naples, auec  vne  puiflànte  armée; 

Mais  quand  il  feeut  qu'il  venoitr^lu  d'entrer  à Rome,  & que  Louis  de 
Luxembourg  partoitd’OlHealTil^du  fecours  desColomnes.il  accorda 
auRoyl’cncrce,aprcsauoircuaiIcurancetantpourroyque  pour  le  ieune 
Perdinand,quidcnuiâ  fccetira  versfon  pcrei&  ainfi  le  Roy  entra  dans  Ro- 
me la  nuiâ  du  premier  iout  de  lanuicr  l’an  1495.  parmi  fi  grand  nombre 
de  flambeaux  qu’il  fembloitquece  fiiflen  plein  midi,&  accompagné  de 
pluficurs  Cardinaux,du  Magillrat,&  de  la  Nobleflc  de  la  ville,  alla  defeen- 
dreau  Palaisdcfainél  Marc,oùilfutquclqucsvingtiours;&lepapefctinc  , 
clos  & couucrt  dedans  leCliafieau  Samâ-Ange,  i^s  vouloir  parier  à luy, 
ny  admettre  rcsAmbairadcursquiiuy  portoienc  paroles  de  pix  de  la  parc 
du  Roy  ; ce  qui  irtiu  tellement  les  Cardinaux,  qu’ils  dirent  qu’il  le  falloic 
auoir  de  force  & le  depolèr,  parce  qu'il  auoit  achepte  le  pontificat,  ce  que 
pluficuts d’eux fçauoicnt  pouijeluyauoireuxmcfmcs vendu.  Maislcpa- 
pefereloIutàlapaix,&leRoy l'alla  làlüer  dans  leChaileau  Sainâ-Ange, 
prenant  pour  ollagesauee luy  Valentin  Borgia  Cardinal,  fils  du  i^nél  pe- 
re,  & Ziziroeficreder£mpcreutBajazet,quimoutut  àNaples.  EcleRoy 
alla  conquérir  le  RoiaumedeNaplesauec  tant  de  fârilité, que  tous  Icspo- 
tcntatsd'Italie  curent  peurqu’ilne  s’efiendifi  dauantage;  ils  fi;  liguèrent 
tous  contre  le  Roy;  dcccttc  ligue  furent  r£mpcreurMaximilian,le  pape 
&lc  Royd'Efpagnc,qui  rerciolutcntd'cropcfchcrqucle  Roy  Charles  ne 
repaflall  en  France;  maisfa  Majclfe'ayant  laide  pour  Ton  Viceroy  dans  Na- 
ples Gilbert  Comte  dcMontpcnficr,  Sc  le  Seigneur  d’Aubigni  fon  Con- 
ncflablc,revincrcndrclcfixic(mciourdc  luillct  à la  plaine  de  pornouë,  où 
il  fut  viâoneux  fur  vne  armée  de  40.mille  hommes.të  Pape  le  menaça  lors 
des  cenfurcs  Ecclcfialf  iques  s’il  ne  rendoit  le  Roiaume  de  Naples,&  ne  par- 
toicprompccracntd'luiic,&  àfauted’yobc'irlerommoitdelctrouueren  # 

Îierlonnc  dcuanc  (à  Sain  éfctc',  ce  qui  luy  fût  fignifié  par  vn  Ma(Iîcr,dequoi 
c Roy  fe  prin  t à rire,  & dit  qu’il  ne  mâqueroit  pas  de  retourner  à Romc,& 
qu’il  prioit  là  Sainélctc  de  l’y  attendre:  puiss’eftant  accorde'  auecLudouic 
Sforce  deuenu  duc  de  Milà  par  la  mort  de  IeâGalcas,fur  la  fin  du  mois  d’O- 
éf  obre  retourna  en  Frâccioù  clfàt  les  Minilfrcs  de  l’Ellat  eurét  fi  peu  de  foin 
d’cnuoycrdufccours  aux  François  rcfiez à Naples,  qu’ils  furent  contrains 
l’an  i496.de  fctcndteàFerdinâdz.RoydcNaples  (auquel  Alphonfê  auoit 
relignc  la  couronne  pour  fe  mettre  dans  vn  Monaftere  ) fit  à Confalue  \ 
Lieutenant  du  Roy  deCalUlle:  &padinand  luy  mcfmes  venant  quelque 
temps  apres  à mourir  iàns  cnfiint,  Fiideric  Ibn  onclcfût  Roy  de  Naples,qui 
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peaàpeufetendicmaiftrcabfblude  tout  le  Roiatimc:  le  Pape  cependant 
dsclaca  les  Vrfms  ennemis  de  l’Eglifc,  parce  qu’ils  auoienc  fans  fon  côman- 
dementpris  lesarmespour  le  Roy  de  France, &micvnearmecaux  champs 
contre  eux  conduite  pr  fon  fils  François  Borgia  Duc  de  Câdie,  par  le  Duc 
d’ Vrbin,&  autres  Princes  & Seigneurs  de  la  maifon  dc$Colomnes,quiaf- 
lâillitencles  places  des  Vrfins  l’an  1497.  Maiscommeilsarriuerentàcellcs 
duLacdeBracciano,Banhelemy  Lyuian  des  Vrfins  fedefFcnditri  vaillam- 
ment, qu'il  donna  loifir  à Charles  des  Vrfins  de  luy  mener  le  fccours  de 
nance,aucc  lequel  ils  deffirent  l'armee  du  pape  ; & peu  de  tempsapresrEf* 
pgnol&  les  Vénitiens  firent  la  paix  entre  le  Pape  & les  Vrfms,  defirce  des 
deux  prtis.  Le  pape  prift  Oftiefiir  le  Cardinal  lulien,  par  Conlàlue  : & le 
Cardinal  Valentin  BorgianepouuantCipportcr  ragrandiffement  de  Ibn 
&ere  François  Borgia, Duc  de  Candie, le  fit  tuer  comme  il  alloit  de  nuidt 
par  la  ville,  dciettcr  fon  corps  dans  leTybre.dcquoy  le  pape  fût  grande- 
ment affligd.  Lepapeaccordal'inucfiitureduRoiaumedeNaplesàFridc- 
iic,&  luy  demanda  (à  fille  en  mariage  pour  le  Cardinal  Valentin  qui  renon- 
ça auchappeau  rouge  ; & Ferdinand  l'ayant  refiiree,&  laPrinciputcdeTa- 
rente  aufli, le  pape  fit  ligue  aueenoftre  Roy  Louisii.  (car  Charles  8.  cfioit 
roord'an  i498.)&luy cnuoyafôn fils  Vaicnrin qui  fut  le  tres  bien  venu, 
parcequ’ilporcoitdifpcnfèauRoyde  répudier  leanne  deFrance,pour  cf- 
poufer  Anne  de  Bretagne  Douairière  de  France:  & Valentin  fût  tait  Duc 
de  Valence  en  Dauphine  l'an  1499.  en  cfpouCint  la  fille  d’Alain  d’Albret, 
8c  quittant  fon  nom  peint  celuy  de  Caefar.  ix  Roy  Louis  ix.  rtpcenant  les 
euerrcscommenceesparlônpredeceflèuc,conquit  enpcude  temps  toute 
U Lombardie,  puis  bailla  des  forcesau  Duc  de  Valence  pour  rendre  la  Ro- 
magnerubietteaupapc,cequ‘ilfic,&lepapeduconrentcmenc  du  Confi- 
ftoire  le  déclara  Duc  de  la  Romagne,  puis  i’enuoya  contre  la  ci  té  de  Bolo- 
gne,quifiitdcfFcnduë  parles  Bentinoles:  &il  fit  la  guerre  aux  Colomnes, 
acSauelles,  aflîfté  des  Vrfins  aucc  léfquels  il  s’eftoit  réconcilié.  Le  Roy 
Louis  I i.enuoya  à Naples  vne  armée  conduite  par  le  Seigneur  d’Aubigni, 
qui  reduifit  le  Roy  Fndcric  à tel  poinâ, qu’il  lui  rendit  non  fculcmcn  t tout 
leRoiaumc  de  Naples,8c  les  places,  mais  aufli  fiiperfônne  mefmcsqui  fut 
menec  en  Francs,  8c  le  Roy  lui  bailla  la  Duché  d'Anjou , aucc  vne  penfion 
de  plus  de  trente  mille  ducats  : Mais  d’autant  quele  Roy  d'Efpagne  preten- 
doitfàpandelaconqncftcdcNaplcs,il  yeut grandes diflentions  cntrclcs 
François  8c  Efpagnols,cc  qui  fut  caufe  que  Louis  1 1 . fc  tranfporta  en  I talie 
l’an  I s . 8c  rcccut  en  & proteéHon  Catfar  Duc  de  Valcncc,au  lieu  de  punir 
fes  defloyautez  8c  cruautez  : il  auoit  quafi  ruiné  les  Vrfms,  3c  pour  conti- 
nuer les  grands  fiais  qu’il  fitifoit  aux  guerres entreprifes, le  Pape  fon  perc 
vendit  douze  Cardinalats,  8c  fit  quatre-vingts  Abreuiatcurs  pour  de  l’ar- 
gent,8c  non  aflbuui  fe  delibeta  de  faire  mourir  par  poifôn  les  principaux  8c 

frands  Cardinaux  Officiers  de  fâCour:  mais  le  Sommelier  mal  infiruit, 
ailla  le  poifon  au  Pape  mcfmes,à  fon  fils  Cz(âr,ec  au  Cardf  nal  Adrian  leur 
confident,duqucl  le  Pape  mourut  âgé  de  feptantc-vn  an  le  dix-huiâicfinç 
AoufU’an  mil  cinq  cens  trois,8c  fon  fils  eftant  plus  robufic  vcfquit  en  lan- 
gueur, iufqucs  à ce  qu’il  fc  ydt  chafTé  de  Rome  par  les  Vrfins,  8c  priué 
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Au  VR.ATH  i.filtie  Mtihomit ^emitr,fiit4^esfùnpereEmpe- 
reur  des  T arcs  iny^  m»  4 Td»  1 4 5 o.  Uilfi  t Empire  à (on fils  Maho- 

met i.Et  [ordre  de  ces  Emperessrs  deiTssres  na  efiégoeres  bien  connu  p*r 
tHiPorien  Egnotisu  ,^usdefiimè  que  ce  fut  Mmosnet  premierquife 
rendit  nuifire  de  Confiomineple:  car  ce  fut  le  fécond,  non  fils  deBajucet, 
màu  fils  dudit  ^muràth  i.qui  régna  it.  an. 

M AH  O U ET  t.deccnom,Elscomtncnoiu  venons  de  dire  d'Amarat|^ 
fécond, àpeineauoit- il  régné liirlesTurcs  dans  l‘A(ie  quelques  trois  an^ 
quepaflànt  l'HcIefpont  il  le  rendit  niaidrede  tout  l'Empire  d'Orient  & de 
toute  la  Grecc,cn  prenant  Conftantinople  l’an  de  Grâce  1 4);.  l’an  7.  du  Pa- 
pe Nicolas  j.  l'an  i4.dcrEn1percurFridcric5.dir  4.  &l'an  ;a.  duregne  de 
notlrc  Roy  Charles  7.  Ilfûrappellé  leGrand,8enonlânscau(cicarcc(ùt 
vntres  grand  Prince:  il ptintànoftregrandmalhcurrurlcsChrclliens^es 
deux  Empires  de  T rebifonde  & de  Conllan  tinople,&  bon  nombre  de  pe- 
tics  Roiaumes.  11  régna  31  .an  en  cout,flc  a S.dcpuis  qu'il  eut  chalTé les  Chre- 
ftiensdeCondantinopic. . 

X.  Pazaites,  ou  B AiACET  i.de  ce  nom.fils  de  Mahomet  X. 
fiic  Empereur  d'Orient  trente  ans;  & finalement  fut  chalTé  par  Sclimfoa 
fils&fucceûèutj&lavingtieihieanneede  fonregnefùt  laderniere  de  ce 
Siècle.  • 

EMPEREURS  ^‘OCCIDENT. 

La  cinquicrmecolomne , t^ui  a vn  bord , cil  des  Etnpaeurs  d'Oed- 
dent,  ou  d'Allemagne,  qui  ont  vefeu  au  prefent  Siecle. 

Robe  r t.  Comte  Palatin  du  Rhin , fut  elleu  quafi  au  roefme  temps  . 

3ue  Friderich  Duc  de  Brunfuich  eut  elle  tué,  à caufe  dequoy  beaucoup  < 
'Autheursnemettentpas  ledit  Frideric  au  rang  des  Empereurs,  mais  puis 
qu'il  fût  efleu  pour  tel,  il  me  femble  qu'on  le  doit  placer  deuant  ce  Rober^ 
lequel  régna  dix  ans,&  fut  enterré  à Hddelbcrg  : il  efpoulâ  Elilàbcth , fille 
du  BourgrafdeNuremberg,&d'vneficnneprcmierefcmmeilauoitcuva 
fils  appcllé  Robert. 

I O s s E , Marquis  de  Morauie,filsdc  Ican  Louis,  qui  fur  frerede  l'Em- 
pereur Charles  4.  fût  cfleu  Empereur, & ainfiil  fut  le  quatricfme  Empereur 
de  la  Maifbn  de  Luxembourg, fût  furnomme  le  Barbu,  6c  mourut  fix  mois 
apres  Ton  couronnement. 

SietsMOND,filsde  l'Empereur  Charles  4.  fiere  de  V venceflaus , & 
coufin  germain  de  lolTe,  fûrie  cinquiefine  Empereur  de  la  Maifon  de  Lu- 
xembourg eflcurani4ii. 3c  redonnaluymefmes  vne  voix  comme  Elle- 
éfcur,parcequ'ilc(foitlorsMarqui$deBrandbourg.'  Il  régna  xv.ans,  3c 
cfpoula  Marie  filledc  Louïs  Roy  de  Hongrie, quiàcaufe  d'elle  en  fût  Koy» 
comme  aufli  de  Boheme.  En  fécondés  nopces  il  efpoufa  Barbe , fille  du 
Comte  Herman  de  Silie. 

Albert  x.  ellantOuc  d'Aullriche 8c gendre  de Sigifmond, fût  fâi( 
Empereur  l'an  1438.& régna  quelques  deuxans:ilerpou(àElilàbeih,fillc  de 
Sigifmond  & de  Barbe , de  laquelle  il  eut  deux  filles  3c  vn  fils  qui  fût  Roy 
de  Boheme. 
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F 8. 1 D E R I c J.  die  4.  fiUdu  Duc  Emcft,dcla  Maifond'Auftrichc,  Se 
coufîn  dudit  Albert,  fiit  efleu  Empereur  l’an  1440.  & régna  cincjuance- 
<]uatTc  ans.  De  fon  temps  fut  commencée  ou  inuencc'e  1 Imprimerie  en 
Allemagne  ; il  cfpoufa  Lconor  de  Portugal , fil  le  d’ E doüard  3c  de  leanne, 
de  laquelle  il  cut'Chri(lo9eMaximilian,Iean,Helenc&Cbunegonde, 
laquelle  fc  maria  auec  Albert  Duc  de  Bauieres  au  defeeu  de  l'Empereur  fon 
gère. 

M AXiMiLtAN,  fils  de Fridetie  J,  ayant  efté  fait  Cælàr  ouRoyde* 
Romains  du  viuant  de  fon  perc,  futapres  là  mort  Empcrcurl'an  1494.  U 
régna  vingt-cinq  ans,  cfpoufa  Marie , heritiere  3c  fille  de  Charles  dernier 
Duc  de  Bourgongne.de  laquelle  il  eut  Philippe$Royd'Efpagne,3cMar4 
gueritte.  Il  auüiccftéaccordéauccAnne  Duchefle  de  Bretagne,  mais  cils 
aima  mieux  cfpoufernofire  Roy  Charles  8.  En  fecondesnopccsilefpouû 
Marie  Blanche , fille  de  Galeas  Duc  de  Milan  : Sc  ity  met  fin  à fon  Hifioire 
IcanBaptifte  Egnarius,  Vénitien}  fclay.  année  du  régné  de  cet  Empe- 
reur fut  la  dernieicdc  ce  Siecle. 

ROIS. 

J4‘  H’A  R 1 e s 7-  fils  du  Roy  Charles  6.  Se  delà  Roine  EIifabeth,âgé 

V_>  de  1 1 . an , fût  Roy  de  France  dans  les  pys  de  fon  obeïlfance  : car 
Henry  6.  dit  7.  qui  cftoit  Roy  d'Angleterre,  s'cllnicfiiit  couronner  Roy  de 
France  dans  Paris  du  confentemen  t de  la  Roine  Mere  qui  renoit  fon  parti. 
Maisapres  beaucoup  de  batailles  données,  3c  qu'Orleanseiit  efté  fecouru 
Si  deliurépar  la  conduitte  8c  valeur  miraculeufe  de  Ie4nneU  Pucelle,  les  An- , 
glois furent  tou(ioursbaccu$,3cfinalemcncdcfiâicsàla  lournée de  Founni* 

fny,  8c  du  tout  chalTez  delà  France.  En  Italie  Ftancifquc  Sfbrce s’empara 
uDuchéde  Milan  au  preiudiccdu  Duc  d’Orléans  auquel  il  app.irtenoits 
Si  d autre  part  la  villedc  Gennes  fût  baillee  au  pouuoir  du  Roy  pat  Frc- 

Î;ofc,  Si  le  Royyenuoya  lean  Duc  de  Lorraine,  fils  du  Roy  RenédcSici- 
e.  Il  eut  quelques  troubles  contre  le  Dauphin  fon  fils.Sc  finalement  mou- 
rut à Meun  fur  Yeurre  en  Berry,  Si  fut  portéàSainél  Denis. 

La  Roine  fâ  femme  fût  Marie, fille  de  Louis  Roy  de  Sicile  8c  Dued’An-  ' 
jou,de  laquelle  il  eut  Louis  qui  fût  Roy,  Charles  Duc  de  Guyenne, Cathe- 
rine femme  de  Charles  Duc  de  Bourgongne,  leanne  femmedelean  Duc 
de  Bourbon,  Magdeleine  femme  de  Gallon  Comte  de  Foir,  Yoland  fem- 
me d'Amé  DucdcSaüoye.  Et  de  la  belle  Agnes  fa  maiftrefle  il  eut  là  fille 
•Charlotc,  femme  de  Louis  de  Brclêy,Scnelénal  de  Normandie. 

Ses  Conncftabics  furent  fuccc/nuement  l’art  *141;.  Artus  de  Bretagne, 
Contre  de Richemonr  t l’an  <480.  ÇJïarlesd’Arijou,  puislacquesdeLü- 
xembourg,  puis  lean  Bj(lardrfOrl<iahs,Co(rttedeDunoii,‘à:  enlamef-" 
mcannée  François  Comte  de  Laual. 

Scs  Grands-Mailhes  furent  l’an  t4}i.  IcandeLuxembouig,  Bafiard 
J dclaMailbndelàinâ-Paul, fieurdcHautbourdam,CheualierdclaToi- 
iûn  tl'an t4ja.  lacqucsComtede  Vandolrae;l'ani4}9.  lacquesde  Bour- 
boa  Comte  de  V^dolme:  lan  mil  quatre  cens  cinquante- vn  iaequesde 
• , - • Chabana 
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Chabancs  fîcar  de  Pafli  : & l’an  1456.  lacques  ou  Charles  de  Culant , fleur 
de  lalongesjdit  de  Gàucourt. 

Les  Marefciiaux  de  France  qu'il  fît  furent  les  fuiuani. 

L'an  1411.  Gilbert  de  la  Fayete. 

L’an  141}.  le  Seigneur  de  Seucrat. 

L'an  1 41  J.  Pierre  de  Rieuz  en  Bretagne. 

L’an  1417.  Pierre  de  Broire,{îeur  de  Bouflàc  & de  Sainâ-Seuerc 
L'anr4t9.IeandeBroire(ieurdeBou(rac.  « 

L’an  1 4)  I.  André  de  Laual  fieur  de  Loeac. 

L’an  145  r.Iacques  de  Clermôt  & de  Neellé,fîeurd’Offéni6t  &de  RoyeJ 
La  melrne  annee  cilles  de  Bretagne, Baron  de  Kais,qui  fbt  brullé à Nan>- 
tes  comme  Sorcier. 

L’ah  1434.  Pierre  de  Rochefort , & lean  Foucaut. 

L’aa  1441.  Philippes  de  Culant. 

L’an  144t.  Pregent  de  Coitiuy. 

Van  144t. lean  Daudie,Ba(lardd’Armagnac,ComtedeCominges. 

La  mcfme  annee  Gilles  de  Roy  e. 

L‘ani4)0.  AndtédeLaual,{icurdeLoeac,filsduptecedent.  ' 

Et  l'an  145g.  Louis  de  Laual, fleurdeClufiillon,GouuetneurdeCham* 
pagne,  puis  du  Dauphiné. 

Le  dizièptierme  Admirai  de  France  fut  Louis  de  Culant  l’an  I4tt. 

Le  18.  Pregentde  Coitiui,l’an  1438. 

Le  1 9 . Clsatles  d'Anjou  l'ani439.quiaprci  fût  Conneftable. 

Le  10.  Andréde  Laual, fîeur  de  Loeac,I’an  1441. 

Le  II.  LouisdeTrie,  l’an  1 447. 

Gilles  de  Bretagne, heur  de  Rais,  fut  le  1 1.  il  Put  auflî  Matelchal  de  Iran» 
ce,  fie  brullé  par  Arreh  l’an  1 450.  aceufé  de  forcelerie. 

Le  i3.fùt  lean,{îcut  du  Bueil.en  la  mefinc  année  450. 
Eclei4.fùtIean,Ba(brd  d’Armagnac, Comte  de  Cominges,  qui  fut 
apres  Marelchal  de  France. 


•*  ■ 


Maidcliin, 


Admiaiu. 


Ses  Chanceliers  furcnt,rani4i4.Robert  leMaçoB,hcurdcLifembor- 


derie. 


Onncclictt. 


L’an  1450.  Renaut  de  Chartres,  Archeuerque  de  Reims. 

L’an  1 43 fi.Louis  de  Luxembourg, Cardinal, Archeuerque  de  Roüen. 
L’an  1443.  Guillaume,  luuenel  des  V rfins.  J 

del(eir 


Etrani45o.IeanIuueneldesVrfins,Archeuerqus  dcReims,  Martin 
CherpagnesEuerquedeCharcrcs,puisdcCIermont,ruiuant  les  heurs  de 
SainÂe-Marth  e.mais  ils  ne  difent  pas  l’ann  ce. 

5f.  Lovis  il.  filsduRoyCBarlcs7.ôcdclaRoineMariedeSicile,fùc 
facré  à Rcims,5cdefobligea  tellement  tous  les  Grands  de  la  France, que  la 
guerre  du  bien  public  s'en  enfumit  contre  luy,de  laquelle  choit  ChefMon- 
lieur  Frère  du  Roy,  fie  tous  les  Grands  du  Roiaume , excepté  René  Roy  de 
Sicile  fie  Duc  d'Anjou,quifùcterminccparaccord.  Ilinhitua  l’Ordredes 
Cheualiers  de  iàinéf  Michel.  Eut  grandes  guerres  contre  Charles  Duc  de 
Bourgongne.  Fit  couper  la  tehe  au  Comte  de  Sainéf-  Paul  fon  Conneha- 
blc,par  Arrefl  de  la  Cour  du  Parlement  de  Paris,  comme  aufh  àlacques 
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d' Armagnac  Duc  de  Nemours.  Paix  entre  le  Roy  & l'Empereur  Maximl.^' 
Han,  par  le  mariage  du  Dauphin  auec  Margueritefille  de  l’Empereur,  igee 
de  crois  ans  & menee  en  France.  La  Froucnce  & l'Anjou  donnez  au  Roy 
par  le  teftamenede  René  Roy  de  Sicile.^^inalcroende  Roy  mourucau  rlcf- 
lis  le'sTours,  & furenterréànoftreDamedcClery. 

Les  Roines  fes  femmes  furent , Marguerite  fille  du  Roy  d'Efeofle  lac- 
ques  premier,  de  laquelle  iln'cuc  auruns  en&ns:  puis  Charlotte , fille  de 
Louis  Dui^e  Sauuye,âc  eut  d'elle  loachim  qui  mourut  ieune,  Icanne  fem- 
me de  Louis  Duc  d'Orléans , Anncfemmcde  rierre  de  Bourbon  ,.fieur  de 
Beaujcu,&:  Charlesqui  fut  Roy. 

Ses  Conneftables  furent, l'an  i4<5.  Louis  de  Luxembourg , Comte  de 
Sainâ-  raul,  Gouuerneur  dcNormandie,  qui  eut  la  telle  trenchee  : & l'an 
148}.  lean  Duc  de  Bourbon  & Comte  d'Auuergne. 

Ses  Grands  Maillresfurcntpicrre  deCraonTan  i4£;.quifiit  de'misde 
(à charge;  l'an  i465.AnthoincdeChabanes, definis  aulli,  puis  remis:  l'an 
1 4 7j.  lean  fieut  de  Croy,  d'Ataines  & de  Ranty  :l'an  147  6.  Charles  de  Me- 
lun fieurdeNormanuille,  Baron  des  Landes:  & cette  mefme  annee  le  fut 
aufll  Antoine  de  Croy,  fils  puifnc  de  lean  i 5c  l'an  1479.  Charles  d'Artois, 
Comte  d'Eu. 

Maialcbaux.  Ses  Marcfcliaux de  France  furent  par  luy  faits,  l'an  mllquatrecensfoi- 
zante-trois  I oachim  Roüault,  fieur  dp  Gamaches  : l'an  mil  quatre  cens  foi- 
zance  fept  le  Seigneur  de  Bois-  Ménard  : l'an  mil  quatre  cens  feptante-cinq 
pierre  de  Rohan,ficur  de  Gié  ôedu  V ergcr,5c  lean  de  Kohan  fieur  de  Mon- 
tauban  : 5:  l'an  mil  quatre  cens  quatre-vingts  deux,  Robert  de  Bar,  Comte 
de  Marie. 

pour  I es  Admiraux  le  vingt-  cinquiefine  fût  Jean  de  Rohan  l'an  146 i. 

Le  1 6.  Louis  du  Signe , Balbrd  de  Bourbon , Comte  de  Roullillon,  l'an 
146^. 

Le  17.  André  de  Laual, fieur  de  Lohcac,filsd’André,ran  1469. 

Scs  Chanceliers  furent,  l'an  i4<i.  Pierre  de  Moruilliers,  5c  apres  luy 
Adam  Fumcc,  fieur  des  Roches. 

5<.  Charles»,  fils  du  Roy  Louis  ii.  5c  de  la  Roine  Charlotte,  fût 
Roy  aagé  de  treize  ans  6c  deux  mois,(àns aucun  Rcgent  : eequi  fut  ainfi  re- 
folu  par  deliberation  des  Efiacs  generaux  alTcmblez  à T ours  Ibus  la  tutelle 
de  Madame  de  Beaujcu,fœurdclâ  Majefté.  Guerre  contteles  Breton$,ter- 
minec  par  le  mariage  du  Roy  auec  Anne  leur  ^uchelTc,  qui  répudia  5c  ren- 
uoya  Marguerite  d'Aufirichc  auec  la  Comté  d'Artois.  Les  Comtez  de  Rof- 
fillon  5c  de  Perpignan  rendues  au  Roy  d'Efpagnc , parce  que  Ion  fit  aoirc 
auRoy  qu'il  y alloitdclàconfcicncedc  les  retenir  (les  Rois  d'Efpagn|e  en 
deuroient  autant  croire  pour  le  RoiaumedeNauarre,  mais  ilsont  d’autres 
Peres  ConfelTcurs. } lc  Roy  palTe  en  Italie, où  il  cil  par  tout  le  bien  rcceu,5c 
dans  Rome  couronne  Empereur  de  Confbnrinople.  Le  Roiaume  de  Na- 
ples conquis  ou  rendu  au  Roy  es  mains  de  Pierre  de  Bourbon  fieur  de  Beau* 
jeu,puis  reconquis  par  Fernand.  Le  Roy  alTailIi  du  pa  pe  Sc  de  cous  les  Poten- 
tats d'fcalie  donna  la  bataille  de  Fomouc,Sc  s'en  reuinc  victorieux  en  Fran- 
ccipuis  mourut  à Amboifede  mort  roudaine,5c  fût  cncetréàSainâ-Denis. 


Aitminox. 


Chanceliers. 
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LcsRoincsfesferamcsfiircntMargueiited’Aullrichc,  fille  de  l'Etnpe-  Roines. 
rcarMaxitnilian,laqucllcfiitrcnduë.  En  fécondés nopccs  Anne, Duchefiè 
de  Bretagne,  fillcdc  François  qui  en  fut  IcdernicrDuc,  de  laquelle  il  eut 
trois  fils  qui  moururent  deuanc  le  pere. 

Scs  Gtands-Maillrcs  furent,  l’an  i484.PicrrcdeCaflcInauricurdcBre>  Gruids- 
tigny;  êirani48Ï.GeorgcdeMontagu,fieurdcLiftcnois.  Maiftiet. 

Les  Marefehaux  de  France  qu’il  fit  furent,  l’an  1448.  Robert  fieur  de  Mutiefatnz; 
Baudneoun:  l'an  mil  quatre  cens  nonancc-troisPhilippesdcCreuecceur, 
fieardeQucrdcs,GouucrneutdcPicardic& Artois:  ôc  lean  deHaupart, 
fleur  de  Baudeuille. 

Les  Admiraux  cju’il  fit  furent,l’an  149}.  Louis  fire  de  Grauile, par  aucuns  Adminax: 
appelle  Malcr,qui  fut  le  1 8.  Admirai  de  France. 

Ses  Chanceliers  furent,  l’an  1484.  Pierre  d'Otiolc:  l’an  1491.  Guillaume 
Briçonnec  Cardinal,Archeucfque  de  Reims  5cdeNarbonne:&rani49é. 
Guillaume  de  Rochefort. 

57.  L O VI  s II.  fils  de  Charles  Duc  d’Orléans,  à faute  d'hoirs  mafles 
du  tronc  Royal , fut  Roy  de  France  fuiuant  la  Loy  Salique , parce  qu’il 
eftoit  le  premier  Prince  du  Sang:  il  regnadepuis  l’an  i49g.dixlêpt  ans,  & 
latroifiefmc  année  de  fon  regnefiit  lademicrcdece  Siècle.  Il  fut  facréà 
RjCims.  Inftitua  le  Parlement  de  Roiien  en  faueur  de  Charles  d’Amboi- 
fe  qui  en  eftoit  Archeucfque.  P.-iflâ  les  Monts  & reconquit  Milan:  le  per- 
dit&lereconquit  parleSeigneur  de  laTrimoüille,qui  enuoya  Ludouic 
Sfbrce  en  France,  oùil  mourut.  Naples  fut  aufiî  reconquis  pour  le  Roy  pat 
le  fleur  d’Aubigny,  Lieutenant  general  delà  Majefte',&Frideric&fàfcm* 
meenuoyez  enFrancc,oùils  furent  humamementtraiâcz.  Naples  perdu 
derechef,  & Ferdinand  ou  Fernand  Gonçalcs  s’en  rendit  le  maiftre  pour  le 
Royd’Efpagne.  Les ‘Vénitiens  deftaits  à la  ioumee  de  Cardas.  Le  Roiau- 
medcNauarrevfurpépatFcrdinand  Roy  d'Arragon,  en  fuite  de  de  l’ex- 
communicationduFapelulecontrelean  d’Albretqui  en  eftoit  Roy.  Mi- 
lan perdu  par  les  François, & reconquis  pat  les  Efpagnols.  T crouenne  aC- 
ficgce  pat  le  Roy  d'Angleterre,  où  hit  donnée  la  bataille  des  Efperons  per- 
due par  les  François.  paixauecl’Anglois  apres  la  mort  de  la  Roine  Anne, 
parle  mariagedu  Koyauec  Marie  d'Angleterr^  Le  Roy  mourut  le  ptemiet 
iout  de  lanuicr  lyiy.  fut  appelle  IcPete  du  peuple  , & entené  à Sainâ- 
Denis. 

Les  Roines  fes  femmes  fiirent  Madame  leanne  d«  France,  fille  du  Roy  Roine*. 
Louis  vnzicfmc,laquclle  il  répudia  foudain  qu’il  fut  R oy  ; & cftantdefroa- 
ricc  elle  fut  fondatrice  des  Rcligicufcsdc  l’Ordre  de  l’Annôciadeà  Bourges. 

En  2..nopccsAnneDouairicrcdeFrance,  veufueduRoyCharlcsS.  &cut 
d’elle  Madame  Claude,  femme  de  François  de  Valois  Comte  d’Angoulcf- 
me,  qui  fut  Roy  ; & Madame  Rente,  femme  de  Hercules  d’Eft,  Duc  de 
Ferrare.  En  ttoificfme  nopces  Marie  d’Angleterre,  fccut  du  Roy  Henry  S. 
laquelle  ne  fût  que  trois  mois  aucc  noftrcRoy,  puis  tematicc  au  Duc  de 
Sufi'orr. 

Ses  Grands- Maiftres  furent, l’an  150a.  George  de  laTrimoUille,  {leur  Cnnei-' 

. de  Ct^on,  le  Roy  eftant  à Gennes:  l’an  1510.  Châties  d’Amboife,  fleur  de  Mùftt*. 
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Chaumont  : l'an  1 31 3 . 1 acqucs  de  Chabancs,  fieut  de  la  Pali{Te,qui  fût 
refchal  ; & l’an  1514.  Charles  GoufSet,  fils  de  Guillaume  fieur  de  Boifi , qui 
auoit  elle'  Gouucrneur  du  Roy  François. 

Marefehaux.  **  Marefchaux  de  France, l’an  1 499.Charlcs  d’Amboife,{leur  deChau- 
roont,quifût  Grand-Maiflre  ; l’an  1514.  lacqucs  deChabanes  (leur  de  la 
Paliire,au(riGtand-Mai(lte:  &rani5i5.1eanouLouis  de  Bruges,  (ieuide 
Gnitufe. 

/Jmiral.  Lc  19.  Admirai  de  France  fût  Hugues  d’Amboife,  nepueude  Charles 
d’Amboife. 

Clianccliets.  Ses  Chanceliers  fûrcnrl'an  t498.Guy  de  Rochefort.frere  duTurdir  Guil- 

laume : l’an  1309.  lean  de  cannay,  auparauant premier  PreTidcnCjpouc 
Ellicnne  Ponchet  Eucfque  de  paris, puis  Archeuelque  de  Sens  ; il  fût  Chan* 
celier  de  Milan, & carde  des  Seaux  de  France. 

La  7 eolomne , qui  e(l  de  l'origine  des  chofes  Sc  des  petfonnes  illuflres 
qui  on  t vefeu  durant  ce  fiecle,  nous  fait  voir, 

Em|iiredn  Premièrement,  comme  l'an  de  cracei43}.  FEmpire  de  Conflantinople 
ütthomius.  flit  perdu  par  les  Chreftiens  & conquis  par  lesTurcs  fous  lesOtthomans, 
dcfquels  y ayant  fuite  de  colomne  il  n'en  fera  pas  icy  dit  dauantage. 

Indes  Occiientdles. 

L’A  N 1491. cfll'anneeàlaquelleChriflophle Colomb,  de  la  villede 
Gennes,  commença  au  nom  de  Ferdinand  & Ifâbelle , Rois  d'Efna- 
gne,à  dcfcouurir  ce  grand  & riche  pais  de  rAmerique.auttemét  appellë  I'a- 
tlan  tique  ou  les  1 ndes  Occidentales  ;Sc  d'autât  que  la  dcfcouuerte  de  ec pais 
s’eft  faitcà  pluflcurs  fois  5e  diuerfes  années , ce  que  nous  n’auens  peu  interet 
dans  la  derniete  colomne  de  ce  Sieclc,ny  dans  la  dcmicre  du  fuiuât,  nous  en 
auons  fait  en  ces  difeours  deux  recueils  i l'vn  fous  le  nom  des  Indes  Occi- 
den(ales,qui  eft  le  prefent;  ôe  l'autre  fous  le  nom  des  Indes  Orientales,  qui 
fera  dit  cy  apres  ; 5e  poutcommencer,ie  dis  qu’en  cette  annee  fût  par  Co- 
lomb trouuce  premièrement  la  grande  1 fie  Hayti, laquelle  il  nomma  Efpa> 
gnole,Sc  laquelle  eftoit  gouuernee  par  quatre  Caciques,c'eff  à dire  Rois  ou 
Princes  fouuerains, 5e  celuydcsquatrequilesreceuts’appelloitcuacanazil, 
ou  cuacanahl. 

La  Floride,  iadis  appellee  I aquaza,  en  laquelle  y a plufieurs  Rois 
5e  diuersRoiaumcs,fût  trouuee  par  Sebaftien  cabotaunomduRoyd’An- 
gletcrreHcntyy.  par  fortune  plus  que  par  defTcinl’anmil  quatre  cens  no- 
uante-flx. 

Le  Brezil,ou  terre  de  Sain£fe-Croix,fut  defcouucrte  l’an  mil  cinq 
cens  par  pierre  AluarcCapral,allantaunomduRoydePottugal  aux  Indes 
Orientales,  5e  cflànccontrefon  deflein  portéparlatourmenteenl’Ameri- 
que  le  g. Mars  de  ladite  année. 

LIA  M B RI QV *.  L'an  mil  dnqcens  vn  Ametic  Vefpuce  an  nom  du 
Roy  de  Portug.rl,  ayant  trouuc  dans  l’Amerique  la  prouincedeplata,fut 
plushardy  que  tous  Tes  deuanciers:  car  il  donna  Ton  nom  à toute  la  terte 
fetmc, laquelle  du  depiHsa  elle  appellee  Amérique. 
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Canada,  ou  Novvellb-France*  Lan  1504.. les  Bretons 
&Norman$dela  France,  qui  s'amufoient  Iculcment  à la  pefehe,  trouuc'» 
renc  lcpa*isdcCanada,qu’ilsappcUerentNouuelic  France. 

Castille  d'or.  L’an  1 509.  Martin  Encizo  & François  Pizzarre, 
aunomd'Alphonfe  Hoieda,GouuemeurdcVrabapourlesRois  Catho- 
liques,eftansabotdez  en  cette  cqnuee  de.V raba , y ictterent  les  fondetnens 
de  l'Antiqucdc  Darian  i & ayant  vaincu  IeCofnaco,c'e(làdireIeRoy  qui 
y regnoit,appcllerent  ce  païs  ctoro. 

La  Mer  de  Midy.  L'an  1515.  Y»fcoNugncz de Valboa.aunora 
defdits  Rois, ayant  vaincu  Gomogrc,Roy  de  Gomogra, le  Prince P,jn- 
quiaco , üls  ail'né  de  ce  Roy , fe  fit  Çhrefiien  , 3c  fiit  appelle  Charles, 
par  le  moyen  duquel  on  eut  laconnoillàncedelamerdu  Midy  enl'Ame- 
rique. 

lvCATAN,ouIvcTAN,ou  Iectan.  Lan  ijiy.  îrançois  Fer- 
dinand deCordoUa  aborda  la  Pcninfiile  de  lucatan,  à laquelle  tiftnt  le 
Roiaume  de  Nicataga,  duquel  le  Roy  3c  Tes  fii|^ets  font  auiourd'huy 
Chteftiens.  ‘ 

A c V Z A M I L.  L’an  1518  .Ferdinand  Cortez  efiant  p^i^de  1'  I lie  de  Cu- 
ba,arriua  dans  rrfle&  Roiaumede  AcumaziI,ou  de  faiiiâe Croix, près  le 
païs  de  lucatan,  en  laquelle  il cfiablit  lç,Chrillianirme  du  confentcmcnt 
des  habitans. 

PoNTONCHAN.  Ettcc  mcfmc  temps  Cortez  ptint  la  grande  citéde 
Pontonchan,lubitee  de  vingt-cinq  mille  fàmillc$,&Ia  rendit  Chçclliennc^ 
y laillànt  leur  Roy  paifible  comme  vartàl  du  Roy  d’Elpagne , laquelle  ville 
ilfitappcller  Viâoria.  ' 

MEXiqvE.  Ce  meCne  Cortez  ayant  pour  truchement  vnAquilar, 
£fpagnol,quiapnt  par  malheur eftclaille  en  laPenin^ledc  lucatan  il  y 
auoit  défia  quelques  années  enauoit  appris  le  langage,  5c  vne  cfclauc  qui 
s-'elloitfàiteChrefUenne  appellce  Marine.  Il  fût  fondateur  de  Avilie  ap- 
pellee  V era  Cruz.  fit  allianceauec  ceux  dek  vjlle  de  Zcmpoallan,qu’iI  ap- 
pellaSeuillelaneufiie,&auec  lesTlafcalanjens, ennemis  hircz  des  Mexi- 
quains  : challia  alTcz  rudement  ceux  de  la  vife^!  iolola,  qui  l'auoient  voulu 
nahir,&  alfifte  de  fes  alliez  entra  dansThcmifiitan, ville  capitale  du  Roku- 
medeMcxiqueautcmpsduRoy  Motezuma, d'où efiant parti  pour  alict 
contre Naruaes qui  le  venoit  troublercnrcsconque(les,le  fit  Ton  prifon-- 
nier;  puis  retourna  à la  grande  ville  deThcmiliitan,  où  les  Mexiquaiirs 
l'ayatu  alfailly  dans  le  Palais  Royal,  le  Roy  Mothefutnayfuttué  par  les 
Mexiquainsmefmes,  & en  luy  print  fin  la  lignée  Royale  de  là  mailôn , qui 
cniapetronnedeneuf  Rois  auoit  fucceflluemcnt  dure  ijo.  ans:  puis  luy 
mort  fut  ellcu  à fa  place  le  Roy  Quahutcrooch,  qui  challâ  les  Elpagnols  de 
‘t'hemifiitaa  Mais  l'an  151  i.Cortcz  alfifl:édesTlafcaIanicns,alIicgea  la  viU 
le  deThcmifiitan  ou  Mexique, & laprintaucclcur  nouueau  Roy  le),  iout 
d'AouR;puiss’cucflauttendulemailtre,commcaulfidetout  le  païs, luy 
donnale  nom  de  la  nouucllc  Elpagnc  ; & Cazon,  Roy  de  Mechuacan,  luy 
fit  hommage  de  fon  Roiaume  pour  rEmpeicut.Chatle$  5. 
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Distroit  db  Macillan.  L’an  1511. rerdinand Magellan 
nouua  le  deftroic  de  la  mer,  pai  1 e^cl  onvadekmcrO  ceanc  ou  du  Nort 
à la  mer  Pacifique  ou  du  Midy,  de  l’Amcriquc,Iequei  on  appelle  le  deftiott 
de  Magellan.  Et  à ce  paflâge , Chouten  en  a ctonuc  vn  autre  qui  ell 
cncores  plus  vers  le  Midy  que  ccluy  de  Magellan.  Et  le  Maire  cncorcs . 
vn  autre. 

PofB  tAH.  L’ani5S4.RodericVa(tidestiouualaprouince  dePo* 
pejan,appcllce  auiourd'huy  deSainâe-Manhe,ioignanc  laquelle  font  les 
Roiaumes  de  Bcnelùcla  & Bogota. 

F O N O V R.  A.  L'an  t5a5.FrançoisCazanespcupla  lavilIedeTrugilie,' 
qui  eR  dans  la  prouincc  de  Fonduta. 

Perv.  Cettemclmcannce  i)tj.  rrançois Pizzare , anec  fes  afTociez 
Diego  Alçnagro  & petdinand  Lucio , ayant  permiflion  de  Pierre  Atrias, 
Gouuctntur  de  Darien,  fit  la  première  defcouucnc  du  Peru:  & crois  ans 
aprespanancdcrETpagneily  retourna  auec quatre (lens&ercs.  Il  fc  fâiùt 
premicrementderiflcde  Pdna;pQ«dc  la  ville  de  Tombes,où  il  fût  requis 
par  les  AmbafTadei^n  df  Guafear  I nga,  c’aftà  dire  Empereur  de  Cufco,de  le 
vouloir  fccourùcontreronfrereAtabalipa  Roy  deQuiton.eftanscesdcux 
Rois  filsdeGynacana  qui  eftoit  IngaduPciu,  Icrquelsfefàilàns  la  guerre, 
& Acabalipa  ayant  eilé  yaincu  8c  fait  prifonnicr,s’citant  rauuc^l  eut  apresà 
fon  cour  Guafear  prifonnier:  àcaufedcquoyPizzarrealla  contre  Ataba- 
lipa,  qu'il  vainquit  à Cazamalca  & le  fit  fon  prifonnier,  8c  furent  les  butins 
cnla  rançon  d'Atabalipa  fi  grands, que  le  quint  de  l'Empereur  monta  qua- 
tre cens  mille  callillans. 

Grenade  la  kev/vb.  L'anisit.irançois Vafquesdelcouuric 
k prouinçe  de  Zuny,ou  Ceuola,à  laquelle  les  Eipagnols  donnèrent  le  nom 
de  Grenade  la  neq^e.  Quiefl  tout  ce  que  nous  auons  à dire  touchant  l'A- 
metique  ou  Indes  Occidentales. 


’Inties  OruHulet. 

PO V R lés  Indes  Otiehtalésce  n'efl  pasvn  païs  nouueau,mais  il  nous 
elloit  aflez  inconnu  deuant  les  nauigations  de  ceux  de  Portugal, 
c'eft  pourquoy  nous  fuiurons  tey  la  mefme  méthode  que  nous  auons  tenuë 
en  parlant  des  Roiaumes  des  Indes  Occidentales  ; car  icy  de  mefines  nous 
fiiiuros  les  années  des  defcouuertes  faites  par  les  Portugaisaui  IndaOrien- 
ules,  cxceptéde  la  Chine,laquelle  nousrefèrucrons  paniculicrementpour 
en  dire  les  Rois  au*Siecle  fuiuant.  Voyons  les  autres  Roiaumes , def- 
quels  nous  ne  fçauons  ny  les  origines  vcriables,  ny  l'ordre  fucceffif  de 
leurs  Rois. 

. Qvhoa.  L’an  1497.  VafcodeGama,aunomd’EmanuëlRoy  de 
Portugal , arriua  premieretnent  en  l'IQe Mozambique,  fubjette  au  Roy 
de  Qmloa. 

Mombazb.  Puisil{ùtàMorabaze,oùleRoyqui  yregnoittafeha 
de  le  fiiire  perdre  auec  fa  flotte.  « 
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M B tï  NDB  , puis  à Melinde,  ou  il  futamiablejtwiit recueilli pvic 
rrincefiUduRojrdeMelindc.qÙi  en  perfonne  alla  voir  la  flotte  deVaf- 


CO. 


Calbc  VT , finalement  a Calecot>ou  Yalco  fùt  conduit  cnKov 
par  vn  Marchand  da  Thunes , appelle'  Monzaida , qui  paiioit  Efpo- 
gnol. 

Co  c H m , l'an  i5»o.  Aluarc  Captai  » fiir  |a  fin  de ûnaoigation  fut 
auRojraumedeCochim.&fitalliancepour  le  RoiEmanud  auecleRoi 
de  Cochim. 

^ Cah  AN  0K|lani50i.  Valco  de  Gamaayant  rendu  tributairoHe* 
braim  Roy  de  Quiloa , s’en  alla  au  Roiaume  de  Cananot , & y fitalliance 
de  la  part  du  Roy  de  Portugal  aaec  leur  RoL 

O N O n , 1 an  mil  cinq  cens  crois  , François  Almaide  Vicetoy 
des  Indes  Orientales  pour  le  Roy  de  Portugal , s'cliant  rendu  mai- 
ftre  des  villes  de  Qmloa  & MonutTe , fit  alliance  auec  le  Roy  d’O- 
nor. 

Nabsincv  I, pareilles  alliances  fit-il  par  Amballàdeuraucc  le  Roy 
deNarfingue. 

Ma  D AG  A SC  A a , lan  mil  cinq  cens  lut,  par  les  nauires  dudit  Al- 
maide  fût  dcfcouuertcla  grande  Iflcde  Madagaicar,  ou  de  fainA  Lau- 
rent. 

Oa^ALicam  > le  fils  dudit  Almaide  auec  fès  nauires  ayant  vogud 
iuTquesaux  Iflesde  Maldiuar,  rendit  tributaire  au  Roi  de  Portugal  le  Roi 
de  Cabalicam.  ® 

O R M VS,  lan  mil  cinq  cens  &pt,Albuquefque  nndit  tributairedé 
Royd'Ormus. 

Capik  , l’an  mil  cinq  cens  huiiÇk , Triftan  Cugne  defliura  les  ha- 
bitant de  rifle  de  Zacotora , ou  Diofeoride , habitée  par  certains  Chre- 
ftiens  à leur  mode  , de  laderuimde  du  Roy  deCapen  Arabe. 

Malaca  , lan  1509.  lacqucs  Lopes  de  Siquerre  nauigea  iufiuies 
au  Rojnutnc  de  Malaca  , que  ion  dit  eflre  le  mys  qui  s’appelloitpai 
les  andensCofniographes.RegioAurea,  & enl^ElcritureSainaeHeui- 
lath. 

G o A , l’an  151 0.  Albuquoqueprint  l’ifle  Se  ville  de  Goa,  où  Zabaim 
cfloit  Roi. 

I AV  A.  ilit.  les  Ambaflàdcurs  des  Rois  de  ces  quacres 

J V M A T R A f yindrent  trouucr  Albuquçrque  aprq  qu’il 

P ■ G V.  conquis  le  fufdic  Royaume  de  Malaca. 

C A M P A R.  } L’an  IJIJ.  il  donna  fccours  au  Roy  de  Campar  connre 

B INTAN.  jcelui  de  Bintan. 

Cambaye  , cette  mefmeanneeparAmbaflàdeursilobdncpemûr- 

lion  du  Roy  de  Cambaye  de  faire  baftit  des  fortsle  long  de  la  çofte  de  Ion 
Royaume, exceptés  la  ville  de  Diu 

CotAM.lanijty.  Loup  SouaresViceroy  apres  Albuquerquc,fut 
teurduRoydeColam.  il'» 
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tii.  PiB  troifiefme,  François  Picolomini  Cardinal,  natif  de  Sien- 
ne , fils  de  Laodamiefeeur  de  Pie  deuxiefinc , duquel  il  prill  le  nom  & 
les  Armes,  ayant  clléfàic  Archidiacrede  Sienne  parfon  oncle,  puis  Car- 
dinal , fut  efleu  Pape  le  vingt- vniefme  Septembre  l'an  mil  cinq  cens  trois, 
&ledix-huiâierinedumois  d'Oâobrc  fuiuant  il  mourut,  empoifonné 
par  Pandolphe  Fetruci , T yran  de  Sienne. 

ail.  I VLL  ES dcuxierme,IuliandeRuuere,oudclaRouere,Euef- 
que  Cardinal  d’Ollic , qui  gouucrna  neuf  ans  trois  mois  & vingt  & vn 
iour , fils  de  Raphaël  de  Ruuere,  frère  du  Pape  Si)tte  quatrierme,&  de 
Théodore  d«  Manerole:  il  nafquità  Sauonne  l’an  mil  quatre  censcin- 
quante-trois,ville  du  pays  de  G enes , & eut  deux  fferes , Barthelemi  Euef- 
que  de  Ferrarc , Patriarche  d' A ntioche , & I ean  Seigneur  de  Sore  &Seno- 
gaIle,ayeuIdcGuydobaldeDucd'Vrbin ,& delules  Ruuere  Cardinal; 
Luchine  fûclàrceur,&  mere  des  Cardinaux  Galiot&  Sixte:FcUcc  futià 
fille auant qu'il fiift  rape,1ac|uelle  ilmariaàlcan  lordain  des  Vrfins.  iHè 
feruit  (i  bien  de  fon  authoritc,  de  Ton  crédit,  de  fit  langue  & de  Ton  argent, 
que  la  nuiâ  mefme  que  les  Cardinaux  entrèrent  auConclaue,quifiic 
celle  du  dernier  iour  d'Oâobre  l’an  mil  cinq  cens  crois,  il  fut  efleu  Pa- 
pciàquoi  le  Cardinal  d'Amboircconrencit,n‘erperant  plusricnau  P»^ 
pat.  Les  Vénitiens  afpirans  à la  Seigneurie  de  laRomaigne,aflîegereat 
&prindrentla  ville  deFauencc,nonébftanc  les  remonflrancesduPape; 
ce  qui  le  porta  à fe  liguer  contre  les  Vénitiens  auec  l’Empereur  Maximi- 
lian,  le  Roy  de  France  Louis  douziefme  AcPhilippes  Archiduc  d'Aufiriche 
fils  de  l'Empereur  l'an  mil  cinq  cens  quatre.  Le  Roy  Louis  lui  promit  af- 
fiflancepour  retircrIcsvillcsdeBoulongne  & Peru(è,po(Tedees  au  pre- 
ludiccdcrEglifeparlcanPaul  Bailiin&lcan  Bentiuole.  L'an  mil  cinq 
cens  cinq , il  teceut  lettres  picinesde  menace  du  Souldan  d’Egypte  pat  vn 
Moine  de  Hierulâlem , pour  dellourner  le  Roy  de  Potcugaldcnauiger 
aux  Indes  O dentales.  Il  permit  à Henri  prince  de  Gales,fils  du  Roi  Hen- 
ry fepdefmc,  d'efpoufer  Catherine  d’Auftriche  vefiied’Anusfonficre, 
laquelle  il  n’auoic  touchée.  L’an  mil  cinq  cens  flx,  il  partit  de  Rome 
auec  cinq  cens  hommes  d’armes, & ferendicmaiflre  de  Perufe  & de  Bou< 
longue , ou  il  demeura  iufqucs  à la  fin  de  Feuricr  mil  cinq  cens  fept  ; & fça- 
chant  que  le  Roy  Louis  douziefme  drcflôit  vne  puifTante  armee,  il  en 
donna  aduis  à l’Empereur  Maxirailian  , qui  par  l’aduis  des  Princes  de 
l'Empire  en  drefla  vne  autre  ( Louis  auec  la  fienne  encra  viâorieux  dans 
Gènes  le  vingt- neufiefme  iourd’Auril,&  Maximilia^arriua  en  Italie  au 
commencement  de  l’an  mil  cinq  cens  huiâ,  où  au  lieu  de  s’en  aller  faire 
couronnera  Rome  fuiuant  fcsproponrions,s’arrcflaàfàire  la  guerre  aux 
Vénitiens , Icfquels  il  fut  concraincdelai(rer,&de  s’en  retourner  en  Al- 
lemagne, d'où  il  enuoya  Ambafladeursà  Cambray  pour  y iurer  vne  nou- 
uellc  ligueauec  les  Rois  de  Fftince3fd’Efp3gne,&lePape, laquelle  fut 
juree  le  dixiefme  iour  de  Décembre  (bus  le  nom  de  paix  perpétuelle  , 
mais  au  vray  contre  les  V cnitiens  pour  retirer  d’eux  les  cnofes  qu’ils  auoiét 
occupeesfur  chacund’eux.  L’an  mil  cinq  cens  neuf,  le  pape  n’ayant  peu 
rien  aduancer  fut  les  V cnitiens  pat  Tes  tcmondrances , fulmina  contt’eux 
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vnc  Bulle  en  forme  de  Monitoirc.par  laquelle  il  les  déclara  ennemis  de 
l'Eglife  & des  Chrcftiens,&  permit  à chacun  de  fclàilir  de  leurs  biens, 
fl  dans  vingt-quatre  ioursilsncrendoicntàfaSainâctéecqn'ilsauoicnc 
vfurpc  , & s’ils  ne  s’abftenoient  de  conférer  IcsEuefchez  & Bénéfices. 
Cette  Bulle  fut  fuiuied'vncviâoirc  que  l’annceFrançoifegaigna  furies 
Vénitiens  le  quinzicfmciourdc  May;  & l'armec  du  Pape  conduite  pat 
Alphonfe  d’Elte  Duc  de  Ferrare , du  Cardinal  de  Pauie  Légat , & de  Fran- 
çois Marie  de  Ruuete  Duc  d’Vrbin,  reconquit  fur  les  Vénitiens  aulli 
les  villes  de  Fauence  & ac  de  Rauenne , & quelques  autres. 

Mais  quand  le  PapefceutquenoftreRoy  Louis  douzicfme  fc  prepa- 
roit  de  partir luy-mcfine en  Italieauecvnegrandearmec.il  fe  reconcilia 
aucc  les  Vénitiens,  & l'an  mil  cinq  cens  dix  leur  donna  leur  abfolution, 
attira  les  Suirtès  à fon  party  ; fie  parce  que  le  Duc  de  Ferrare  ne  voulut 
fuiurc  fesintentions  ny  fe  defvnir  de  noltrc  Roy  .après  auoir  en  vain  artîc  • 

Î ré  Gènes  contre  les  François,  il  fe  rua  furie  Duc  de  Ferrare.  Mais  le  Roy 
edelibera  dcfecourit  fonallié  le  Duede  Ferrare  , ce  qu'il  fit  parle  (leur 
de  Chaumont  fon  Lieutenant,  8c  auec  l’Empereur  & leurs  Prélats , refo- 
lurentde  tcnirvnConcilc:cequi  n'empefeha  pas  que  le  Papen’excom- 
muniart  le  Duc  de  Ferrare , 8c  auec  luy  cous  les  Seigneurs  François  qui 
l’artilloient  ,dcquoi  indignez  ilsl'allcrent  afliegerdans  Boulongne , d’oil 
neantmoins  ils  le  lairtercnc  aller:  8c  s’citans  retirez  du  fiege,  il  fit  allîc- 
ger  Mirandole  , tenuë  pat  les  François , quoy  que  ce  fiift  au  mois  de  De  - 
eembre  ; 8c  partant  do  Boulongne  le  deuxiefme  iourdelanuierl’anmil 
cinq  cens  vnze , y alla  lui-  mefines , où  il  fit  fi  bien,  que  la  place  luy  fut  ren- 
due: puis  repartant  par  Boulongne  8c  Rauenne, ils’enfccournaà  Rome. 
Cependant  l’Empereur  6c  le  Roy  de  France,  apres  auoir  en  vain  fait  vne 
Ailemblcca  Mantouépout  la  paix  generale,  perfifterentà  conuoquetvn 
Concile  ,<A  les  Cardinaux  qui  crtoiencà  Milan  hors  la  Cour  du  Pape  en 
artignercnfetcmpsSclelieuàPiferpourlequcIrompre.le  Pape  en  afli- 
gna  vn  au  Lacran  à Rome  aff premi  er  iour  du  mois  de  May,  8c  cuida  mou- 
rir le  dix  fcptiefmc  iour  d’Auril  d’vne  maladie  inopinée  ; maisayantre- 
comiré’fa  (ante',  il  fe  refoluede  charter  toucà  (ait  les  François  d'Italie;8c 
fur  ces  entrefaites  lean  Jacques  Triuulfc  Lieutenant  du  Roy  delà  les 
monts  à la  place  de  Chaumontdccedé, conquit  Boulongncfur  le  Légat 
fans  coup  ferir,  le  Duc  de  Ferrare  quelques  villesqu’ilauoit  perdues,  pui* 
le  Roy'ïommanda  que  fon  armees’aneftaft  au  Duché  de  Milan,  efperant 
par  cette  grâce  d’adoucir  le  Papc,qulauconcraireendeuintplus  orgueil- 
leux, 8c  ayant  fait  ligue  aucc  le  Roy  d'Efpagne  8c  les  Vénitiens,  fit  def- 
cendre  grande  quantité  de  SuilTcs , qui  furent  empefehez  de  fe  joindre  aux 
Vénitiens  par  Gafion  de  Foix  Lieutenant  du  Roy.  Le  Pape  déclara  les 
Cardifiaux  qui  auoient  conuoqucicConcilcdtPifedefcheuz  duCardina- 
lat,  fi  dans  le  foixante-cinquiefme  iour  apres  ils  nefe  rendoientprésde 
luyjmaisncantmoinslcpremieriourdcSeptembre  venu, les  Procureurs 
defditsCardipauznclairterencpasde faire  rouucrture  du  Concile  de  Pi- 
fe  là  caufedcquoile-Papedeclara  les  citez  de  Florence  8c  de  Pifefujettesi 
l’interdit  Ecclefiartique.&fetefolut de  lesadaillirpar  armes, 8c  créa  fon 
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Legatà  Boulongne  le  Cardinal  de  Medicis.  Les  Cardinaux  arriuez  à Pi- 
le le  Clergé  ne  les  voulut  rcceuoir  ;à  caufedcquoi  ils  transfèrent  le  Cond- 
leàMilan,oùilstrouucrent^areille  difficulté,  iuCjuesà  ce  que  Gallon 
de  Foix  y eut  porté  le  ClcrgedeMilanà  lesreccuoir.  L'armee  Papale  ce- 
pendant au  commencement  de  l'an  mil  cinq  cens  douze  affiegea  Boulon- 
gne » mais  Gallon  s'ellant  mis  dedans  la  ht  honteufement retirer, prift 
BrelTe  fur  les  V en  itiens , & gaigna  la  ioumee  de  Rauenne,  où  I ean  de  Me- 
dicis Légat, & Pierte de Nouare Chefde  l’armee Efpagnole,  furentpri- 
fonniers,  mais  aulfi  le  braue  Gallon  y mourut,  & l'armee  Françoifcs’e-* 
liant  ralliée  fous  le  Seigneur  delà  PalilTe , s'en  rerouma  pour  defendre  Mi- 
lan contre  les  SuilTes.  Le  pape  fitlepremieriourdcMay  rouuercuredu 
Condle  du  Latran  auec  grandes  ceremonies  ; 6c  les  Cardinaux  de  Milan 
l’ayant  par  plufieurs  fois  cité,  le  fufpendirent  de  fa  charge  ; mais  les  villes 
de  la  Lombardies’ellantleueescontrclcs  François, les  Cardinaux  s’enfui- 
rent aueceuxà  Lion , où  le  Roy  Louisles  receut  amiablement  ; & le  Pape 
rcceut  plufieurs  villes  qui  lèfoulmircntàluy, & parleDucd’Vrbinchaf« 
là  derechef  les  Bentiuolesde  Boulongne,  & ctaftia  les  Boulonnois  de 
leur  reuolte  contre  lui.  lean  FregofeoccupaGenes,d'oùilfutcreéDue. 
Le  Duc  deFerrarejparl’entremiledeceluide  Mantoüc,lùt  receuà  aller 
demander  pardon  aupape,maisluinevoulancconrcntirqucFerrarcluy 
deraeurall  fe  làuuai&  le  Pape  delireux  de  remettre  la  famille  des  Medicis 
dansFlorence,eneHantaufnami  comme  fon  oncle  Xifte  quatricfmecn 
auoit  eflé ennemi, fit  tenir  vneaiTemblee  desconfederezà  Mantoiie,  où 
leur  rcllablifTement  lût  refolui&  par  armes  ayanrprinsla  ville  de  Prato, 
cela  intimida  tellement  les  Florentins , qu’ils  y receurent  Iulian  dc.Medi- 
cis,audeuantduquel  allèrent  tous  les  Ordres  de  la  ville , 6c  lui  donne- 
rcntlenomdcSeigneur,lequelpourlirsilrefufa  parmodeflie.  Le  Pa- 
pe perfeuerant  aux  mauuailcs  intentions  qu’il  auoit  contre  nollre  Roy, 
mourut  la  nuidl  deiunt  le  vingt- vniefine  iour  de  Feurietl’an  ijij.âgéde 
plus  de  70.  ans. 

i2j.  Leon  dixiefme,  lean  de  Medicis  Cardinal , quigouuerna 
huiél  anshuiûmois  vingt -vn  iour, filsde  Laurent  de  Medicis  ôcdcCla- 
ricedes  Vr{ins,&:  fiicfrcre  de  pierre  & Iulian  de  Mcdicis  rilnafquità  Flo- 
rence l’an  1 475.  Louis  vnz iefme  nollre  Roi  le  fit  Archcuefque  quoi  qu’en  - 
fànt,Ie  Pape  Innocent  huiâicfmc  le  fit  Cardinal,  quoi  qu’il  n’euft  que 
quatorze  ans,  fous  Alexandre  (ixiefme  toute  (à  famille  fut  chafTce  de 
Florence,  fous  lulle  deuxicfme  clley  futrc(labiie,&Ievnziefmeiourde 
Mars  l’an  mil  cinq  cens  treize,  il  fût  nommé  pape  n’ayant  encorcs  que 
jy.ansparl’induflriedes  ieuncs  Cardinaux , qui  de  longue- main  auoienC 
concerté  de  donnerla  voix  au  pliu  ancien  des  ieunes  i tout  le  monde  feref- 
iouitdefon  efleétionà  cau{cdeicsraresvcrtus,&qu’elle  auoit elléfaiâe 
auec  fmeerité,  &fiit  folemnellement  couronné  auec  grande  pompe  âc 
magnificence,  où  il  fit  libcralemencdcfpcnfedecentmillcducats.  Il  af- 
filia le  Duc  de  Milan  contre  nollre  Roi  Louis  iz.  par  le  moyen  des  Suillcs 
qui  défirent  les  François  prés  de  Kouare.  Il  craidlacepcndancndextre* 
tncntauccle  Roy , quil  lui  enuoya  des  Amballàdcurs  pour  renoncerait 
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Concile  de  Pife,  & adhéra  iceluy  de  Latran  qui  duroitencores;  8c  tinC 
furent  abfous  les  Prélats  François , qui  auoicnt  efté  excommuniez  par  lulc 
X.  Bernardin  Carvagial  Cardinal  defainéle  Croix,  & Ftideric Cardinal 
de ûinélSeuerin,ayantapprouué le  Concile  de  Latran,8c  renonceacc* 
luy  de  Pife , s en  allèrent  en  Gmples  Prefttes  demanda  pardon  à deux  ge- 
noux au  Pape , qui  leur  reftitua  leur  dignité,  non  les  bénéfices  qu'on  auoit 
donnez  à d'autres;  & ainfi  contenta  noftteRoy.  L an  1514.  l Empereur 
8t  les  Vénitiens  lui  ayant  remis  leurs  difïcreots,ilprononçala^xen- 
tr  eux,  8c  fereferua  d’en  dire  les  conditions  wn  an  apres.  EraanuélRoide 
Portugal , enuoia  prefter  obey ITanceà  fa  Sainûaé,  8c  lui  enuoia  deux  ele  - 
phans.  L’an  ipy.  le  premier  de  lanuier  mouratlc  Roi  Louisix.ôcluy 
fucceda  François  Duc  de  Valois  8c  Comte  d'Angoulelme,  qm  fût  cette 
annee  en  Italie,  où  il  gaignalaiournecde  Marignan  contrelesSuiflès, 
priftia  ville  8c  chafteau  de  Milan,  conquit  Parme  8c  plailànce  ,8c  autres 
places , 8c  eftonna  tellement  le  Pape  Leon  qu'il  le  requit  de  la  paix, laquel- 
le fût  accordée  dans  Boulongne,  où  tous  deux  fe  tendirent  au  mois  de 
Decembrc.Et  là  le  Roi  lui  accorda  l’abolition  de  laPtagraatique  SanéUon 
enfon  Roiaume,  8c  que  les  annates  de  France  feroient  payeesàladuenir 
félon  la  vraye  valeur,  non  félon  les  taxes  anciennes,  Ufquellcseftoient 
beaucoup  moindres , 8c  le  Pape  lailfa  au  Roi  la  nomination  des  Bénéfices 
de  fon  Royaume,  laquelleappartenoitauparauantaux  Colleges  8c  Cha- 
pitres des  Eglifes  ; 8c  fût  cet  accord  efetit  au  Liure  intitulé  LeConcerdét 
^tntrelePape  C qui  le  fit  teceuoit  en  France,  au  grand  defplaifir 

duClcrgé'8c  des  Vniuerfitez. 

L’an  1J16. apt«  que  leon  eut  excommunié  François  Marie  Ducd’Vr- 
bin,  lautent  de  Medicis  nepueuduPape,aflifté  du  Seigneur  de  tautree 
de  la  part  du  Roy  conquit  la  Duchéd’Vrbin,8c  ledit  Françoisla  recon- 
quit l’an  d’apres,  ce  qui  donna lecommenceraent  àde  grandes  werros 
entr’eux  ; mais  le  Roy  alüftaû bien  le  Pape, que  François  Marie  fut  con- 
traint de  cederabfblument  la  Duchéàfonnepueu.  Le  Concilede  tatran 
finit,  8c  fut  fort  traiébé  de  l’immortalité  des  âmes.  E t le  Cardinal  Alphon  • 
lè  Pétrucci  indigné  dece  quele  Pape  auoit  fait  fortir  fon  frae  Bourguefe 
8c  lui  de  Sienne , confpira  de  lui  ofta  la  vie  ; ce  qui  fût  defcouuett , 8c 

ayanteftéprinsaueefes  complices, il  fut  degrade.puisliurc  ait  lullice,qui 

Icfit  eftranglet  dans  la  prifon.  Cela faitilaea trente- vn  Cardinauxa  la 
fois,  5c  l’an  mil  cinq  cens  dix-huiél  eferiuit  8c  enuoya  des  Lcgatsaux 
Rois  8c  Princes  Chreftiens  pour  les  vnità  la  guare  contre  l’Empereut  Se- 
limqui  s’acaoiffoit  extraordinairement.  Laurent  de  Medicis  nepueu  du 
Pape  fut  enuoyé  en  France  pour  tenir  furies  Fondsle  fils  duRoy , auquel 
il  donna  Icnom  de  François, 8c  leRoy  lui  fit  efpoufcr  (à  coufmc  Magde- 
leine de  Boulongne  fille  du  Comte  de  Boulongne  décédé,  8c.de  la  feeur 
de  François  de  Bourbon  Comte  de  Vendofme  : duquel  mariage  vint  Ca- 
therine de  uedicis  Roinede  France  ; 8c  le  Doc  Laurent  mourut  l’an  mil 
cinq  cens  dizneuf,  comme  aulll  l’Empereur  Maximilian  , 8c  parle  Ele- 
aeurs  fut  efleu  Charles  d’Auftriehe  Royd'Efpagne.  Le  premia  de  May 
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le  Pape  canonilâ  S.  Françoisde  Paulc.II  nicha  dcfc  faifïr,  mais  en  vain , de 
la  ville  de  Fetrarc.  Et  l'an  mil  cinq  cens  lo.  Macnn  Luther  commença 
de  prefeher  contre  les  Indulgences  quelcPapeauoic  publiées;  à quoy  le 
Pape  defu:antrcmedier,apresauoir  cire'  Luther, il  l'excommunia, & le  Duc 
de  Saxe  aulE , ce  qui  ne  fit  que  les  irriter  dauanrage.  Il  fie  trench  cria  telle 
àlean  Paul  Bâillon  Tynn  de  PcruTc,&y  fit  rcllablir  Gentil  de  la  mef- 
me  fiumllc.  L'an  mil  cinq  cens  vingt-vn , il  fit  ligue  auccl'Ëmpercur  Char- 
les dnquiefine,  6c  ayant  joinû  leurs  armées.  Chartes  reconquit  fur  les 
Fnnçois  Milan,  Plai&ncc  & Parme :dcfquellcsnouucllcs  le  Pape  tom- 
ba malade  de  trop  gnnde  ioye,ée  mourut  le  premier  lourde  Décembre 
ranijxi.âgédc4;.ansii.moisit.  iour. 

rs4.  Ad  R.  I A N lixiefme,  fils  de  Florent,  Tapifller  de  vacation, 
nafquit  à V trech  au  Pays-bas,  fit  fes  dludesà  Louuain , & Margueritte 
Gouucrnante  des  Pays- bas,  fille  de  Maximilian , informée  de  fes  vertus 
& de  là  do£hine  , lui  donna  vnc  Cure  à Hollande,  puis  (ut  Doyen  de 
Louuain  6c  Vicechancelier  de  rVniuerfité,  puis  Précepteur  de  Charles 
cinquiefine , qui  fût  Erapercur,apres  enuoyé  AmbaHàdeur  vers  Ferdinand 
Roy  d'Efp;^nc,quilcdengna  EucfquedcTorrolè:  ilfut  du  Confeilde- 
Charles  5.  (on  Difciple  ; Leon  10.  le  fit  Cardinal  aux  prières  de  l’Empe- 
reur Maximilian,&  Lcoue(lantmort,;8.Cardinaurle  y.Ianuicrijii.l'ef- 
Icurcnt  Pape,(àns  qu'il  cuR  iamais  veu  l'I  talie,&  en  receut  la  nouuclle  à Vi- 
âoirc  ville  de  Bifcaic,Sc  ne  voulue  point  d'autre  nom  que  celui  qu'il  auoit} 
ce  qui  fut  de  nouuel  cxemple.Il  arriua  le  a y.iour  d'Aou(làRome,fic  le  len- 
denuin  y fut  couronné, & à (bn  arriuec  la  pelle  fut  à Rome.  Au  commen- 
cement de  l'an  i5i5.ilenuoia isoo.Efpagnolspouralfieger  Rimini  j’maif 
Sigifmond  & Pandolfe  Malatellela  lui  rendirent  par  l'cntremife  de  Fran- 
çoisMatie  Ducd'Vrbin,quienfûtpat  le  pape  derechef  inuellL  11  pardôna 
aulfi  à Alfonce  d'ËlleDucdcFerrace,&rinuc(litdcnouueau  du  Duché. 
Le  j.iout  d' Aoull  ligue  fut  arrellcc  entre  le  Papc,rEmpcrcur,le  Roi  d'An- 
gleterre & l' A rchiduc  d' A ullriche  ,àcuxjoinéhlcDucdeMilan,  Iules  de 
Medicis  Cardinah&l'Ellatde  Florence;  mais  le  lendemain  le  pape  tomba 
tnalade,dont  il  mourut  le  ■ y.iour  de  Septembre,  apres  auoir  gouuernc  vn 
an  S.  mois  6c  quelques  iours. 

1x5.  CLEMENT  7.Iulles,Cardinal  deMedicis,coufin  du  PapeLeoil 
I o.qui  goHuema  dix  ans  dix  mois  8 .iours, fils  naturel  de  Iulian  de  Mcdicis, 

3uiflit  tuéparlaconiurationdespazzydansl'sglifc  de  Sainéle-Rsparce 
eFlorcncel'ani478. Laurent  le  Viel  fon  oncle  Te  fit  inllmite  aux  bonnes 
lcttces;deceLaurent demeurèrent troisfils,  durant  l'aducrfité  defqucls, 
il  fut  créé  Cheualier  de  Rhodesde  pape  Leon  dix  le  fit  Archeucfquc  de  Flo- 
rence, puis  Cardinal  Diacre  l'an  151J.  puis  fait  Chancelier  de  l'ÉglifcRo- 
maine,qui  e(l  le  fuprefme  Office  de  la  Cour  papale,  6c  Adrian  dlant  mort, 
& ]9.CardtnauxcntrczauConclaue,ilsfurcntdeuxmois  fans  s'accorder, 
6c  furent  les  Compctircurs  Pompée  Colomne&Iulles;  mais  enfin  Pom- 
pée le  ccda,&  lullcs  lui  promit  fon  palais  & le  Chancelcrat,  & lulles  fût 
leu  le  19,  iour  de  Nouembre  dcl'an  1 jtj.  & fût  coutonnclc  a 5.  & foudaùt 
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rEftatde  rEgliièfùtpairiblepourlcrefpcâd'vnGgrand  homme.  Il  r»^ 
ceuc  AmbalTadeurs  de  toutes  parts:  2c  nodre  Roy  François  paflacnpcr- 
ibnnclesmoncsranmilcinqcens  vingt-quatre,  où  ilreptid  le  chancau 
de  Milan  2c  aflîegea  Pauie , le  pape  lui  fît  offrir  vne  trefve  de'  cinq  ans  de 
b part  du  Viccroi  de  Naples,  laquelle  il  ne  voulut  accepter:  le  Pape  prit 
ion  party  contre  l'Empereur , 2c  le  Roy  s’cdant  refolu  à la  conqucdc 
Je  Naples , y enuoya  le  Duc  d’Albanie  fon  Lieutenant  : Mais  auiour 
fàinâ  Matthias  l'an  mil  cinq  cens  vingt -cinq, nodteRoifut  prifonniet 
de  l'Empereur  à la  bataille  de  pauic.  En  ce  temps  le  pape  enuoia  la  Ro- 
fed'or  au  Roi  d'An^eterre  Henrihuiâicfmeauecle  titrede  OctFenreur 
de  la  Foi,  pour  auoir  doâemcnc  2c  grauement  eferit  contre  rhcrcfle  de 
Luther  ; Mais  quand  il  feeut  la  vidoire  obtenue  par  les  gens  del’Empc- 
reur , il  s'allia  aucc  Hugues  de  Moncade  V iceroy  de  Naples  : enuoiaà  no- 
Ifte  Roi  l'Euefque  de  Pidoie  pour  le  vifitcr  2c  confolcr,  2c  le  Cardinal  Sal- 
uiati  à l'Empereur  pout  luy  birc  ratifier  les  Articles  accordez  par  Ton 
Viceroi  de  Naples, àquoi  il  ne  voulut  entendre, parce  qu'il  falloir  re- 
dablir  François  SForccàla  Duchéde  Milan:Et  ces  remifes  furent  caulè 
quel? Pape fe ligua  auec  Madame  Louife  de  Sauoyc  Regente  en  France 
mere  du  Roy ,IcRoi d'Angleterre, lesVeniticns,lesFlorentins&le Duc 
de  Milan  ; puis  le  Roi  François  premier  edant  hors  de  priTon  , la  li- 
gue fut  iuree  à Coignac  en  Angoulmois  le  vingt-deuxiefine  iour  de 
May  l'an  mil  cinq  cens  vingc-fix:  Charles  de  Bourbon  repridlecha- 
dcau  de  Milan  au  nom  de  l'Empereur.  Le  vingt-deuxiefine  ioutd’Aoud 
le  Pape  traita  d'amitié  2c  de  paix  auec  cous  les  Colomnes  en  U pec- 
(bnne  de  Vefpafun  Colomne  fils  de  profpere,  qui  promit  pout  toute  la 
famille i à caufedequoy  le  Pape  donna congéàl’armee qu'il auoitdansla 
Romaigne  : Mais  le  vingtiefme  iour  de  Septembre , contre  leur  foy , 
ayant  ramalTé  grand  nombre  de  foldats  en  leurs  cenes , ils  ptindrent 
d’emblce  crois  portes  de  Rome  , 2c  entrèrent  dedans  , pillèrent  le  Pa- 
lais du  Pape, qui  s'cdoitfiuiué  dans  le  chadeauSainâ -Ange,  d'od  ayant 
capitulé  auec  les  Colomnes,  2c  leur  ayant  promis  qu'il  retireroit  fon  ar- 
mée duMilanois,ilsfe  retirèrent;  mais  eux  retirez,  le  Pape  ne  voulut  te- 
nir ce  qu’il  leur  auoir  promis,  ains  appclIaleComtede  Vaudemonc  frere 
du  Duc  de  Lorraine, dercendadclaMaifond'Anjou,lequel  arriuéà  Rome 
parle$gaIercsdeMarrcille,yfic  vne  armeedehuiéf  mille  hommes, auec 
laquelle  il  alla  dans  le  Royaume  de  Naples,  où  il  prilfplufieurs  villes,  2c 
eult  continué  de  bien  en  mieux  fans  latrefvcde  quatre  mois  que  le  Vi- 
ceroy  de  Naples  fit  de  la  part  de  l’ Empereur auce le  pape  ; .Mais Char- 
les de  Bourbon , nonobllanc  la  trefve , ne  lailTa  pas  d'alltegct  Ro- 
me l’an  mil  cinq  cens  vingt  - iept  où  il  fut  tué  d'vn  coup  d’arquet 
bu(è  pat  la  cuilTc  , 2c  Phiuberc  de  Chalon  Prince  d'Orange  l’ayant 
bit  couurir  d'vn  manteau  , ne  lailTa  de  prendre  la  ville  2c  d’y  en- 
crer auec  l'armee  le  fixiefine  iour  de  May , elf anc  le  Pape  2c  la  plufpart 
des  Cardinaux  2c  A mballâdcurs  dans  le  chalf  eau  S.  Ange  où  ils  furent  de- 
coQus  une  que  le  pillage  dura , àfçauoit  deux  moiscncicrs , pat  des  AUe- 
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mans , la  plufpart  Luclieticns  ; mais  les  Rois  de  France  & d’Angleterre 
fe  refolurent  de  le  fccourit  à communs  frais,  & Oder  de  Fois  Seigneur 
deLaurrec  y alla  aucc  fon  armee  , & priff  GencsaunomduRoy,def- 
fîc  le  Marquis  de  Muz,  & (c  fie  rendre  Alexandrie,  puis  traidb  le  ma- 
riage de  Renee  fille  du  Roy  Louis  douziefme  , auec  Alphonfe  d'Eft 
Duc  de  Ferrare,&  fie  hyuecnet  fon  armee  dans  Boulongue  ; & lors  les 
Impériaux  conclurent  de  mettre  en  liberté  le  Pape  , moyennant  ran- 
çon de  trois  cens  mille  ducats  ; ce  qui  fût  caufè  que  pour  de  l’argent 
il  créa  gtand  nombre  de  Cardinaux,  St  accorda  des  décimes  au  Royau- 
medeNaples;  mais  aulieude  payer  là  rançon  ou  partie  d’kcüe,  au  di- 
xicfmeiour  de  Décembre  , il  trompa  la  nuicf  de  deuant  fes  gardes  , Ci 
fefauuaà  Orvietederguife  en  Marcnand;  où  cllant  au  commencement 
de  l’an  mil  cinq  cens  vingt -huîcl:,  le  Roy  d’Angleterre  luy  enuoya  de- 
mander la  calTation  de  Ton  mariage  auec  Catherine  feeutde  la  merede 
l’Empereutjpour  cfpoufcr  AnnedeBonlen  i mais  le  pape  n’y  ayant  vou» 
lu  confentir  , Henry  huiâiefme  fitiuger  le  mariage  nul  parles  Prélats 
d’Angleterre,  &cfpoufa  ladite  Anne.  Leiy.Feurierles  Impériaux  forti- 
rent  de  Rome  apres  auoir  receu  quarante  mille  ducats , &la  guerre  fût  dé- 
clarée entre  l’Empereur  & le  Roy  François.  Le  Pape  demeurant  neutre  à 
fâuted'argét.Et  candis  que  Lautrccadtegea  Naples,  le  pape  recouuraRi- 
mini  fur  lean  de  SalTatelte  .ôtfe  refolut  de  remettre  les  fiensdansFlorence» 
d’où  ils  auoient  ellé  chadez  auec  ignominie,  tandis  que  le  Pape  edoit  dans 
IcchafteauSaincl-Angc.  Ils’accorda aucc l’Empetcur, fie l’accotd enfûf 
aduantageurcmcnc  fait  pour  le  Pape  dans  Barcclonnc , fie  l’Empcrcui 
promit  Margueritte  d’Aullrichc  fa  hile  naturelle  pour  femme  à Alexan- 
dre de  Mcdicis  fils  de  Laurent , jadis  Duc  d’Vrbia  En  fuitte  de  cet 
accord  la  paix  fe  fit  entre  l’Empereur  fie  le  Roy  ; Se  lors  lePrinced’O- 
range  aux  fiais  du  Pape  auec  les  forces  de  l’Empereur  le  douztcfme 
iour  de  Septembre  encra  dans  l’Eftat  de  Florence  ; fie  l’an  mil  cinqccns 
trente  , l’Empereur  pat  mer  partant  de  Barcclonnc,  fe  rendit  à Gen- 
ncs , puis  à Boulongne  , où  le  Pape  fe  trouna  audl  , fie  luy  bail- 
la la  Couronne  Impériale  le  iour  de  fain£I  Matthias  : Et  cela  fait, 
l’Empereur  s’en  retourna  en  Allemagne  , où  il  fit  créer  Roy  des  Ro- 
mains fon  ftere  Ferdinand  , fie  le  Pape  à Rome  , où  il  fccut  comme 
i’armcc  du  Prince  d’Orange  auoit  concrainr  les  riorenrins  à fe  mettre 
fous  le  joug  de  la  feruitude,  fie  qu'Alexandrc  de  Mcdicis  feroit  Duc  fie 
prince  de  Florence , fie  apres  luy  fes  enfans,  hoirs,  fie  ayants  caufe.  L'an 
mil  cinq  cens  trente- vn,  l’Empereut  rendit  aux  Florentins  leurs  piiui- 
Icges , à condition  qu’ils  les  pcrdroicnc  toutes  les  fois  qu’ils  actcntc- 
roient  contre  la  grandeur  de  la  famille  des  Mcdicis.  L’an  mil  cinq  cens 
trente-deux , Soliman  ayant  fait  vn  grand  appareil  d’armee  en  Hongrie 
contre  l’Empereur,  s’en  retourna  à Condancinople  fans  aucun  cfict.  Et  à 
la  Pcntccoflc  de  l’an  mil  cinq  cens  trente-trois,  le  Roy  d'Angleterre  Henri 
ü.  ayant  répudié  là  femme  fit  efpoufc  Anne  Bonlen,  la  fit  couronner  Roi- 
nc  à Vvcfmoncicr  r fit  le  Pape  l’ayant  fccu,  excommunia  le  Roy,  en  cas 
que  dans  le  mois  de  Septembre  il  nelàtisfità  tout  ce  qu'il  auroit  attenté 
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contre l’authortirc  Apofloliquc.  Le  Papcarriuaaumbis  d'Oâobrcdani 
Marfcillcaucc  fa  nicpcc  Catherine  de  MedicisDuchcfle  d'Vrbin  > laquei- 
leil  efpou(à  allée  Henri  Due  d'Orléans,  fécond  fiis  du  Roy  , y fit  quatre 
Cardinaux,  & partit  pour  retourner  à Rome  le  vingt -vniefine  iourde 
Nouembre. 

L'an  mil  cinq  cens  trente- quatre,  il  inandaà  Florence  qu’onyfitvne 
citadelle  i maisfon  nepueu  le  Cardinal  Hypolite  mourut,  non  fans  (ôup^ 
iÿondepoifon  ; 6c  Alexandre  qui  commandoità  Florence  y fut  cuede 
nuicl:  pat  Laurent  de  Medicis.  Le  vingt-  troifieCnc  lourde  Mars , il  fulmi- 
nal'excômunicaiionduRoy d'Angleterre,  lequel  enfuitte  fe  feparalui&C 
toutfon  Royaume  de  l'Eglife,fe  déclarant  Chef  de  l'Eglifc  Anglicane,  & 
le  Pape  finalement  mourut  le  vingt- cinquiefme  iout  de  Septembre  delà- 
ditcannee  IJJ4. 

11.6.  Pavl  ;.Alexandre,CardinaIdeFamerc,quigouuemaquin- 
zeansvingt-neufiours, Romain, filsde Louis deFatnelc  &dc  loannel- 
le  de  Caietc , ■ (Tui:  de  la  famille  de  Boniface  huiâicfme  : il  nafquit  à Carin 
cnTofcanel'an  ■468-ilfiitfçauant,&Eue(quc  de  Montefiafconi  Ale- 
xandre fixiefme'le  fit  Cardinal  l'an  1493.  âgé  de  vingt -lix  ans,  futapres 
Euefquc  de  Parme,  puis  de  Tufculc,dc  Pale(lrine,Sabin,dePort& 
d’Ofiic , & elfant  deuenu  Doyen  des  Cardinaux,  il  fut  par  trente-cinq 
d’eux  efleu  Pape  le  troifiefme  iour  de  Nouembre  l'an  1 53  4.  âgé  de  foixan  - 
te  Icpt ans , au  grand  contentement  des  Romains,  llcreaiufquesàyi. 
Carciinaux,  &plusque  nul  de  fesdeuanders.  L'an  ijjy.  le  trentief- 
me  iour  d'Aoull  il  excommunia  dcrecheflc  Roy  d’AngletCTrc,& le  dé- 
clara defeheu  de  la  Couronne  -,  ce  qui  l'irrita  de  celle  fà(on  , qu'il  s'allia  des 
Luchcriens  d'Allemagne,  & commença  dechalferla  Religion  Catholi- 
que. L'Empereur  rellabhtMulealTe  dans  Thunes , & chaffa  BatberouRc, 
puis  s’en  reuint  triomphant  au  R oyaume  de  Nâpies  -,  Sc  ayant  feeu  la  mort 
de  François  Sfotee  Duc  de  Milan,  ilalb  à Rome,  & y arriua  le  y.iour  d’,^- 
urill'an  1536.  où  ayant  harangué  contre  leRoy  françoisenprcfencc  du 
Pape  Sc  des  Cardinaux  & pluficurs  Amba(Tadcurs,Iean  du  Bellay  Ambaf- 
làdeurdcnoRre  Roy,luirefpondit  ftfuffifamment  5e  hardiment,qu’ilar- 
tcAa  fa  prefompti  on  ,auec  vn  grand  filence  de  tous  les  Cardinaux.  Le  Pape 
accorda  à l'Empereur  vnConciIe  pour  terminer  les  affaires  des  Luthériens, 
& en  alfigna  le  lieu  à Moncoüele  17.  de  May  mil  cinq  ccnsrreate-lcpti 
mais  il  ne  fut  tenu  à caufe  dcsgucrrcsenttcr£mpereur&  leRoi  Fran- 
çois. Cette  année  le  pape  anuoya  pour  Légat  en  France  Renaud  Fo- 
lusCardinal.mais  ilfutconcraiur  de  retourner  à Rome,  parce  que  le  Roi 
d'Angleterre  le  vouloir  auoir,àquelqucprixquecefuff.Le  premier  iour 
d'Aouft  AfcaigneColomncvintae  la  parc  de  l'Empereur  lui  faire  de  gran- 
des offres , ,-ifin  qu'il  full  de  fon  parti  contre  noffre  Roi  ; maisil  voulut  de- 
meurer neutre,  comme  pere  commun.  L'an  mil  cinq  cens  trente-huiif, 
au  commencement  de  luin  à la  perfuafion  du  Pape , l’Empereur  & 
le  Roy  fc  trouuerent  à Nice  auec  fa  Sainéferé  ; mais  n'ayant  peu 
mettre  )a  paix  cncr'eux , ik  y conclurent  vne  trefve  de  dix  ans  : 
& cela  faiâ  , chacun  s’en  retourna  eu  fes  Elfacs.  François  Marie 
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Duc  d’ V rbin  mourut,  & le  Pape  fe  fit  rendre  pat  armes  au  icuoc  Duc 
Guidobalde  Ton  fils  la  ville &Duché,deCamcrin,dcuoluëàl'f-glifcpar 
la  mort  de  lean  Vatane,  qui  en  auoit  clic' fait  Ducpatie  pape  Leon  dix- 
iefinc  , duquel  Varane  Guidobalde  auoit  efpoule'  la  fille  lulia  i mais  la 
Duché  de  Camerin  fut  rendue  au  Pape,  de  laquelle  l’an  mil  cinq  cens 
trente-neuf  il  inueflit  Ton  nepueu  Oâaue  rarncle  11  apptouua  la  So- 
ciété des  Icfuitcs  inflituee  en  ce  temps  par  Ignace  de  Loyola  Gentil- 
homme Efpagnol.  L’an  mil  cinq  cens  quarante  il  vaqua  à rcftablifrc- 
ment  de  la  République.  L’an  mil  cinq  cens  quarante- vn,  accorda  à 
l’Empereur  de  fe  rendre  à Luques  pour  tefoudre  de  l’expédition  d'AI- 
get  i ce  qu'il  fit, exhortant  l'Empereurà  la  paix  auec  le  Roy  , mais  en 
vain  i l’Erapetcur  eut  la  mer  û contraire  6c  les  Afiriquains,  qu'il  fut  con- 
traint d’allet  defeendre  en  Efpagnc  fans  gloitc  ny  honneur  ; & le 
feu  fe  rallumant  entre  le  Roy  5c  l'Empereur , le  Pape  leur  enuoia  fes  Lé- 
gats, defquelsil  obtint  quelque trcfv'c,  parce  qu'en  mcfmc  temps  il  af- 
ligna  la  conuocadon  du  Concile  de  T rente  au  premier  iour  de  No- 
uembre  prochain.  L’an  mil  cinq  cens  quarante-trois , le  Pape  partit  de 
RomeôcallaàBoulongnc  pout  tafehet  de  parler  à l’Empereur  qui  s’en 
alloitaux  Pays  bas  pour  faire  la  guarc  au  Roy , & lequel  cllant  à Gè- 
nes , le  Pape  luy  enuoya  Oéfauian  Farnefe  fils  de  Piètre  Lay  , lequel 
Oébuian  auoit  cfpoufé  Margueritte  d’Auflrichc  vefiie  d’Alexandre 
de  Mcdicis  & fille  naturelle  de  l’Empereur , mais  l'Empereur  refufàde 
s’abouchcrauec  le  Pape,  5c  il  luy  enuoya  dercchcflc  Carchnal  Alexandre 
Farncfè  , qui  obtint  qu’ils  fe  verroientà  Buxet,où  ils  fe  trouuerent  le 
vingdcfinc  ou  vingt-vniefme  da-Iuin.  L’an  mil  cinq  cens  quarante- 
quatre  , atriua  la  fànglante  bataille  de  Cerizoles  entre  les  François  5c 
Impériaux  ; 5c  le  dix  huiéhcfmc  iour  de  Septembre  fuiuant  lapaixfùc 
conclue  à Crcfpy  en  Valois , de  laquelle  le  Pape  ayant  aduis , il  publia 
derechef  la  conuocadon  du  Concile  de  Trente  au  treizicfme  iour  de 
Décembre  de-l’an  mil  cinq  cens  quarante-cinq , tant  demandé  par  les  Lu- 
therins  en  apparence,  ôc  fi  peu  defiré  en  effet;  les  huiû  premières  ceflioni 
fetindrentà  Trente, 5c  lors  quelques  difcordcsfuruenuëscntrcle  Pape  5c 
l’Empereur,  5clapefl:e,  furent  caufe  que  le  Pape  transféra  IcConcileà 
Boulongne,  où  les  Légats  du  (àinâ  Siège  fe  tranf^«itcrent,5cycclebre- 
rcntencoresdeuzccffions.  Ence  temps  le  Pape, alarcqucflede  l’Empe- 
reur, fcpara  les  Eglifes  Cathédrales  de  l’Amenque  de  Seuillc,5c  yctea 
trois  Archeuefehez.  Cependant  moururent  le  Roy  d’Angleterre  Henry 
huiâicrmc,  5c  leRoide  France  François  premier,  aufqucis  fuccedcrcnt 
Henn  deuxicfrac , 5c  en  Angleterre  Edoüard  (ixiefme  encor  icunc  enfant» 
fous  lequel  fonGouuerneur  Edoiiatd  SeymerabolitenAnglctertelaMef- 
(cScycllablitlcLutheranirmerani548.D’autre  collé  la  guerre  fe  rallu- 
ma entre  l’Empereur  5c  les  François  ."car  Pierre  Louis  Farnefe  » 
frété  ou  fils  du  Pape  , 5c  lequel  il  auoit  fait  Ouc  de  Patme  5c  de  Piai- 
(ànce,fut  ctucllcmcnt  afiàfuné  par  quelques  conjurateurs  ; eequifût 
caufe  qu'O  élaue  Farnefe  Ton  fils  appelia  à fon  fecours  les  Fran  çois  pour  en 
tirer  vengeance.  Ce  que  l’Empereur  fon  beau-pere  trouuafi  mauuais» 
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qu’il  prift  eticoresvne  fois  les  arme»  contt’eux.  Et  cependantlepape  af- 
ai«dclamorcdcfonfrcre,  en  tomba  malade,  dont  ilmontut  ledixief- 
meiourde  Nouembte  l’an  mil  cinq  cens  quarante  neuf,,  âge  de  quatre- 
vingt  vn.an. 

117.  IvLLEi  j.leanMariedu Mont, Cardinal Premeftinquipre- 
(ida  cinq  ans  vn  mois  feize  ioursiileftoitfilide  Vincent,  grand  lurifcon- 
fulce,  iflus  du  Mont  (ainû  Sabin  , ville  du  territoire  d’Arczzo.d’odili 
prindrent  le  farnom  du  Montàleutfiunillc,au  lieu  qu’auparauant  ilss’ap‘- 
pclloienr  Cioclii:il  nafquitàRomel’an  1487.  le iour  de  ûindi  Nicofaa 
de  Tolcntin.  Le  Cardinal  Antoine  du  Mont  fon  oncle  lefiteftudiet, 
te  l’auança  tellement  au  feruice  des  papes,  qu’il  fut  Archeuefquc  de  Si- 
ponto,  te  fait  Cardinal  l’an  mil  cinq  censtrente  fix, & lelcpticfuM 
iour  de  Feuriet  de  l’an  mil  cinq  cens  cinquante  il  fiitcllcu  Pape  par  qua- 
rante fèpt  Cardinaux , lefquels  entrèrent  dansle  Conclaue  dix-  huiâ  ioun 
apres  la  mort  du  dcfunft,  5c  y demeurèrent  deux  mois  vingt  neufionn 
auant que des’accorder.llfut couronné leiour de  la  Chaire  de  S. Pierre, 
en  l’annee  dulubilé(ain<a.  Il  remit  la  continuation  du  Concile  à Tren- 
te, 5c  y eftablit  pour  ptchdcr  fon  Légat  le  Cardinal  Marce!  Crefcentaucc 
deux  Afrclfcurs  imaisàcaufedes  guerres, tant  en  Allemagne  qu’en  Prancc 
& Italie  firent  difcontinucrle  Concile.  Le  vingt  huiclAuril  mil  cinq  cens 
cinquante -deux,  cependant  le  pape  créa  vingt  cinq  Cardinaux.  Lan 
1555.  Simon  Sulaka  fils  de  Daniel,  Metropolitainde  routl’Orient  pat 
delà  l’ Euphrate , vinr  à Rome  pour  y cftre  confirme' du  Pape,  et  qu’il  mtj 
Accetteannee  il  enuoya  deux  Légats,  rvnàrErapetcur,  l’autre  a noftrc 
Roy  Henry  dcuxiefme,  pour  taichcrde  les  potrerà  la  paix,  cequ’itsne 
peurent.  D’ailleurs  le  Roy  d’Angleterre  Edoüart  fixiefrae  mourut,  5e 
ia  foeur  de  pctc  Marie  luy  fucceda,  laquelle  reftablitles  Catholiques  par 
tout  le  RoyaumciAcl’an  mil  cinq  cens  cinquante-quatre  fût  mfirieeauec 
Philippes  fils  de  l’Empereur  Charles  cinquiefmc,  5c  le  pape  enuoya  fôu- 
dâinfon  Légat  le  Cardinal  polus  en  Angleterre  pour  abfoudre  le  peuple 
des  excommunications  paficesi  te  le  Roy  5c  la  RoinecnuoycrcncAm- 
baffadeursau  Pape  pour  luy  rendre  grâces  de  fa  bien- veillance  en  leur  en- 
droit : Et  apres  les  auojrreceuz,aucommencementderani55J. voulant 
chafler  la  goûte  qui  le  tourmentoit  par  vn  nouuieau  régime  de  vie,  il  cheut 
en  vn<  fièvre  quiVeraporta  levingt  troifiefmeiour  du  mois  de  Mars  de 
la  mcfmc  annee  , âgé  de  foixante-fept  ans  fix  mois  quatre  iours. 

XX  8.  Maecel  deuxiefme,  Marcel  Ceruin  . fils  de  Robert, 
Threforier  de  la  Marque  d’Ancone , 5e  de  Caflkndro  Bentia , femme 
faindle , nafquit  l’an  mil  cinq  cens  cinquantc-vn , 5c  fût  inftruit  aux 
bonnes  lettres;  il  fût  Scribe  Apodolique  Ibus  Clement  icptiefme  , fut 
Secrétaire  de  Paul  rroificfme , lequel  U fiéCardinal  l’an  15)8.  puis  Eucfque 
de  Rcgge , fut  Légat  au  Concile  dcT rente  poury  prefidcrauec  les  Cardi- 
naux lan-Mariedu  Mont  5c  Renaud  polusrSc  tofin  lei8.  iourduSiegeva- 
c]uanc,quifucle9.d’Aunl  i5(5-il  fut efleu  Pape },5cgouucrnaxi.  iours, an 
bout  dcfqucls  ce fitinâ  homme  mourucd’meapoplezie,âgcde55.  ans 
moins  6.  iours. 
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»ij.  Pavl  4.  Ican PicrreCaraffe, appelle  leCardinalTheatin,  qui 
gouucrna  quatre  ans  quatre  moit  vingt- fcptiours:  ilcftolt  fils  de  Ican  An- 
toine de  la  famille  illuftre  des  CarafFcs  deNaplcs,&  de  ViûoircCampo- 
ncfque,  fille  de  Pierre  Lallus;  Sc  nafquit  au  bourg  Sainû-Ange  de  l Et 
chelle  à fept  mille  de  Bencuenc  le  vingt  ■ neufiefine  luin  l’an  mil  quatre  cens 
reptante-(ix,&  eut  deux  frcra,rvn  appelle  lean  Antoine  Carafic,Comtcde 
Montotio  apres  leur  pere,  fie  Paul  CarafTe.  H fiit  grand  Théologien , fie 
fçauant  en  Latin,  G rcc  fie  Hebtieu  : il  fut  grandement  employé  fous  les  Pa- 
pes fes  ptedecefTeurs  : vefquit  toufiours  fott  fainâement.  InÂitua  vne  con- 
grégation de  Clercs  réguliers, comme  aulH  la  focieté  des  Preftres  T heatins, 
fie  enfin  fut  efleu  Pape  Te  *.5 . de  May  de  ladite  annee  1 5 5 5.  aagé  de  feptantc- 
neuf  ans,c(lant  Doyen  des  Cardinaux, fie  le  1 6.dudit  moisil  fût  couronné, 
fie  le  Cardinal  leanduBelayEuefqued’Oftieluy  mit  le  Régné  ouThiane 
furlateffe.  Ilfitde  grands biensaux Romains.  Leta.deluillctfit  abbat- 
trctouteslcsSinagoguesdcsluifs, excepte  vnc,  fie  ordonna  qu'ils  potte- 
roient  vn  bonnet  iaune  pour  efttc  connus  : fie  neantmoins  parce  qu’il  pro- 
ccdoit  fainélemeni  en  toutes  fes  aéHons,  les  Cardinaux  fie  Seigneuis  £1^ 
gnolsfie  Imperialiftes  l’accuûnsde tenir lepartiduRoy deFrance,confpi- 
rerent  contre  (à  perfonne:  à quoy  il  remédia  prudemment,  fcfàififlânt  des 
Chefi  de  la  confpiration  ; fie  ayant  donné  ordre  à la  ville,  il  fe  làilit  par  fon 
armée  des  places  principales  des  Colomncs  fie  des  V rfins;fie  l’an  ij5£ayant 
déclaré  Marc  Antoine  Colomne.fie  Afeaniefon  pere  ptiuezdc  Icuts  terres, 
lesdonnaàfon  nepucu  lean  CaratFc,Comtc de  Montorio, fous  le  litre  de 
Duchéde  Palliano.  Créa  Marquis  de  Montbel  AntoineCaraffe,  frère  du- 
dit Iean,fie  fit  Marquis  de  Cauc  fon  fils  D iornede  de  CarafFc.  Et  lors  Ferdi- 
nand de Tolcde,Ducd’Albe, Lieutenant duRoy  d’EfpagnePhilippes,fe 
fâifit  de  plufieurs  places  de  l’Eglife,  fie  notamment  d’Oftic  ; ce  qui  fut  caufè 
que  le  Roy  Henry  1.  enuoya  du  fecours  au  Pape,  premièrement  deux  raille 
hommes  de  picd,pui$dou2cmillcdcpied  fie  deux  mille  cheuaux  conduiu 
par  François  Duc  de  Guife:  Mais  les  Efpagnols  ayant  gaignéfut  les  Fran- 
çois vne  bataille  au  mois  d’Aouft  près  la  ville  de  Sainft-(^entin, le  Pape 
fit  là  paix  aucc  le  Roy  d’Efpagne  conclue  le  r5.Septcmbre,fic  demeura  neu- 
tre entre  les  deux  Rois,  3c  les  Efpagnols  prifonniersauChafteauSainéf- 
Angc  furent  deliurezà  la  priere  du  Duc  d’Albe.  L’an  i55*.l’Empcrcut  Char- 
les le  Quint  ayant  tranfporté  l’Empiteà  fon  frere  Ferdinad,le  Pape  ne  vou- 
lut iamaisapprouuercc  tranfport,nyrec(3nnoiftre  Ferdinand  pour  Empe- 
reur, 3c  fût  grand  lufticier  contre  fes  propres  nepueux  : il  changea  plufieurs 
Euefehez  fie  Archeucfchcz,3c  en  créa  de  nouuellcs.  Cependant  Marie  Roi- 
nc  d’Angleterre eftant  motte, fie  le  Cardinal  Polusaufli  en  ladite  année  mil 
cinq  cens  cinquKe-  neuf,  la  Roine  Elizabeth  qui  fucceda  à Maric,le  Roiau- 
mcrctombadcrcchefenfespremiercshcrefies,  lors  noflre  Roy  Henry  a. 
fie  le  Roy  d’Efpagne  Philippes  firent  la  paix;  niais  toflapres  le  Roy  Henry 
combattantà  vn  toutnoypresdesTournellesàParis,  y roceut  vncoup  de 
lanccdontilmonrut,lainaatlcRoiaumeàfon  fils  aimé  François  fécond. 
Et  le  pape  le  fuiuit  de  bien  pres,car  il  mourut  le  iS.iour  d’Aoufi  de  ladite  an- 
née 15  j9. aagé  de  8 J. ans  vnmois  t o.iours,fic  vaquale  Siégé  4.  mois  y.iours. 
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^30.  Pie  4.  lcanAngcdeMcdicis,quigouucmacinqansvnzemois 
quinze  jours,  Milannois  de  nation , fils  de  Bernardin  de  Mcdici$&  de  Cé- 
cile Sorbelonue, qui  curent  quatorze  enfiinstant  mafles  que  femelles  : il 
nafquit l'an  1490. fur  Doêleuraux  Loix,& apres  Prothonorairedu  Paps 
Clément  7.  à la  recommandation  de  lean  lacques  de  Medicis  fon  frère, 
Marquisde  Mcicniano;  fiit  ArchcucrquedeRagufc,  &£uerquedeCafIà- 
no,  je  Cardinal  l'an  1 549.  & enfin  efleufapelelédemain  de  Noël  l'an  1559. 
fut  couronne  Iciour  des  Rois  6.1anuier  i5<o.  Il  oâroya abolition  generale 
aux  R omains  des  indignitez  commifes  conrre  la  mémoire  de  Ton  predecef- 
lèur.  Approuua  la  tranflation  de  l'Empire  faite  àrerdinand , fie  au  mois  d« 
luillet  fit  e’xecuter  à mort  pat  lullicc  lesCardinauzCharles  & Alphonfe 
CarafFcs,&  lean  Caraife  Comte  de  Montotio,auec  quelques  autres  de  la 
mefme  famille  :& Dieu  ayant  donné  la  paixaux  Princes  Chrefliens,  il  fi- 
gnifia  derechef  la  continuation  du  Concile  deTtente,  qui  s’ouurit  le  18. 
lannieri(jx.&:  cependant  il  embellit  Rome  de  toutes  fortes  de  ballimens, 
&ordonnavnelmprimcricau  Vatican.  En  ce  temps  commencèrent  les 
Huguenots  ouCaluiniflesdcgrands  troubles  au  commencement  du  règne 
de  Charles  9.  & l’AmbafTadeur  du  Roy  d'Efpagne  Philippes  demanda  au 
Pape  le  droidf  de  précédée  cous  les  autres  Ambailàdeurs,  mais  Pie,  fuiuant 
la  coufiume  immémoriale,  en  adjugea  le  droiâ  à l'AmbaiTadeur  de  France, 
L'an  1 56  4.1e  1 lanuier , il  approuua  Icsadfes  du  Concile  deT rente.  Créa 
4$.  Cardinaux.  Ordonna  que  les  Banqueroutiers  porteroient  le  bonnet 
vert.  Confirma  l'efleélion  deMaximilian  t.  Empereur,  fils  de  Ferdinandw 
Secourut  Maire  contre  leTurc  l'an  i}6}.  à laquelle  annee  il  mourut  le  9. 
iourdu  mois  de  Décembre  d'vncatherre, apres auoir  recru  tous  lesSacre- 
mens  de  l’Eglifc  des  mains  de  fon  nepueu  Charles  Boiromee,  en  diiànt  le 
iVMncdinnmf.aagéde  66.ans8.mois  9.iours. 

131.  Pie  3. Michel Ghifler,Iacobin,parlavoixdecinquâcc-deuxCar- 
dinaux  fiic  cflcu  Pape  le  fepeiefroe  lanuier  de  ladite  annee  1 56  6.&  gouuerna 
fix  ans  rrois  mois  vingt- trois  jours,  né  à Bofcbi  petite  ville  du  territoire 
d'Alexandrie  d'Italie,  fils  de  Paul  Gifler,  iflii  de  Guy  Gifler,  à qui  Oaate 
donnelecitrcdeOodleurtlluflredcBouiongnejc  de  poëce  excellent.  Sa 
rocre  s'appelloic  Dominique  Angcria  ; il  fe n: Religieux  aage  dequatorze 
ans, fut  làcréprcflrc  àvingt-huidans,fucLefteur,pcedicaceur,pricur  au 
Conuent  de  Vigeuani,  Inquifiteur  de  la  roy  à Corne  i le  Pape  Paul  4.  le 
fit  Eucfque  deNepi,  puis  Cardinal, appellé  le  Cardinal  Alexandrin, & enfin 
Pape  comme  nous  auons  dit , homme  de  très- grande  vertu , mérite  & do- 
éf  rine,&  fut  couronné  le  lendemain  de  S.  Antoine  aagé  défi.  ans.  Il  s'a- 
donna fort  à corriger  les  mrzurs  deprauees,unt  des  Ecclefîafliques  que  des 
Romains  : chaflâ  les  Courtilânes  de  la  ville,  ou  les  reduifit  en  vn  lieu  parti- 
culier. Régla  pieufemenr  là  maifon  Sc  fes  domefhques,&  ne  fiirpoinc  fou- 
cieux  d’auancer  fes  parens.  Il  obfigea  les  Cardinaux  à régler  leurs  crains, Sc 
permit  que  la  luflicefifl  vendre  les  meubles  de  ceux  qui  deuoient  de  l'ar- 
gcnt,ce  que  auparauant  on  n'euft  ofé  faire  : il  rendit  les  chemins  libres  : re- 
duifit  lesMoincsdansIeursCloiflres,Sc  lesEcclefiafliques  à leurdeuoir. 
L'an  mil  cinq  cens  foixance-fix  le  troificfine  iour  d'apres  la  Pcntecofl^ 
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bapcifa  lay  mcfrncs  Hclic,  luif,  tnaiftre  de  la  Sinagoguc , aucc^  fintimc  8c 
trois  enfàns,  contre  lequel  IcPapcauoicfouucntdirputc  n'cnanc  que  Car- 
dinal,8c  auquel  le  luif  luy  auoit  fouuent  dit  qu’il  fc  feroit  ClircÜicn  quand 
il  feroit  Papcjdcquoy  le  l'ape  le  fomma,&  en  le  baptifant  lui  donna  le  nom 
de  Michel:  il  fuiuoit  le  lâinû  Sacrement,  non  porte  dans  vne  chaire  com- 
me lcsauCTct,nycouconncdclaThiarte,ainsàpicd 8c portant  luy  mcfmc 
leûima  Sacrement  à la  fefte  Dieu,  8c  en  toutes  fes  aâions  il  monftraque 
véritablement  il  clf  oit  en  la  gtacc  de  Dieu  : il  excommunia  Elizabeth  Roi- 
ncd'Angletcrtc,apresrauoitcn  vain  plufieurs  fois  cxcitee  de  fe  reiinir  à 
l’Eglife,  8c  pat  lettres  du  i+.Noucmbre  ij6k.adrc(fce$aux  Cardinaux  de 
Bourbon  ôc  de  Lorraine,  il  permit  au  Roy  Charles  9.  8c  à fon  Clergé  d'a- 
liennctdubienderEglifc  pour  cent  cinquante  mille  efeus  de  teueiiii  par 
an,pourfubucnit  auxfraisdcsguerrcscontrclcsHugucnots.  L’an  1^89, ii 
donna  le  titre  de  CcxFidDufiif  ro/cdne  àCofmcdeMedicis,  Duc  derlo-  ^ 

rence,  du  codé  que  cette  prouince  eftoit  fubiette  à üdominatiah , dequoy 
IcGrand  Duc  l'alla  remercier  en  perfonne  à Rome  l'an  1 57  o.  8c  y reccuc  du 
Pape  lesEnlagnesDucales 8c  y fut  couronné.  Le  lO.  May  l’an  1571.  fut 
conclue  la  Ligue  du  Pape.de  l’Efpagnol  8c  des  Vénitiens  contre  le  Turc,8c 
dreflèrét  vnearmeedelaquellefutchefDom  leâd’Auftriche,freredu  Roy 
philippes,  auec  laquel  le  il  gaigna  le  7.O  étobre  fur  le  Turc  la  bataille  de  Le- 
pâthe,  oii  lesTurcs  perdirét  vingt  mille  h6mes,cent  cinquâte  galeres,  cinq 
millcprifonnicts,quatrcptincipauxCapitaines,Sc  fu  vingts  Gouuetncurs 
ou  Comités  de  galères;  8cau  retour  de  cette  bataille,  AntoineCoIomne 
qui  y auoit  commandé  les  gens  du  Pape  fut  magnifiquement  receu  des  Ro- 
mains 8c  careiTc  de  là  Sainélcté:il  créa  vingt-  vn  Cardinaux  en  diuerfes  créa- 
tions, 8c  recompenfa  dignement  les  gens  fçauans  qui  ttauailloient  pour  le  ' 

public  : fit  plufieurs  edihees.  Mais  enfin  ce  grand  homme  6c  feruiteur  dé 
Dieu  fut  malade  d'vnc  difficulté  d’vrineà  la  my-  Mars,®:  en  mourut  le  pre- 
mier de  May  fuiuant!  irrcptehenfible,  fi  ce  n’eft  qu’il  authorilà  le  mariage 
de  Philippes  Roy  d’Efpagnc  auec  la  fille  de  fa  fœur  8c  de  l’Empereur  Maxi- 
milian  (on  coufin  germain,  8c  ne  voulut  iamais  côfentir  queccluy  de  Mar- 
guerite de  FrancclocurduRoyChatles  9.  fc  fid  auecHenry  de  Bourbon 
Roy  de  Nauarre,  parce  qu’ils  difeotdoien  t de  Religion  : 8c  apres  fa  mort  le 
peuple  l'eut  en  telle  veneration,que  la  plus-partappliquerent  fiir  luy  rofai-' 
tes  8c  cluppcllets,  ainfi  que  fur  des  reliques  de  Sainâs. 

zjr.  Grégoire  i5.HuguesBoncompgnon,quigouuemadouze‘ 
ansdix  mois  viugt  huiidiours,  natif  de  Boulongne  en  ltalie,filideChrl- 
dophlc  Boncompagnon  8c  de  Agniale  Marefchal , ilTus  de  Pierre  Notaire 
public  dans  Boulongne  ilyapresdetroiscensans:  il  nafquit  le  Vendredy 
fcptiefmeIanuicrl'ani5oa,  llfùtDoéfeurcnDroiéfaagé  devingt-huid: 
ans,  8c  leut  publiquement  les  I nditutes  trois  ans.  Fut  Profedeur  ordinaire 
en  Droi(d,puis  luge  des  Marchands.  L’an  1539.il  vintà  Rome,où  il  fut  Af- 
felfeurau  Sénat , puis  Abreuiateur  6:  Référendaire , puis  Lieutenant  Ciuil 
de  l’A  uditeur  de  la  Chambre.  L’an  1 5 4 9.  i 1 fut  fai  t Secrétaire  Apodolique. 

L’an  1553-futVicelegatdu  Cardinal  Cigale,  puis  Viccgerantde  laOhïm- 
bre.  PauU.le-fitEuefque.  L‘ani56i.üaffidaauConàlc  de  Trente, 8c  à 
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fon  retour  Pic  4. le  fit  Cardinal, & fin  Lcgat  cnEfpagnc;  &finalcment  le 
trcizicfmc  May  de  ladite  année  1571.  par  tous  les  Cardinaux  il  fut  déclaré 
Pape  St  couronné  à la  Pcntccodc  fuiuantc  ; ilfuluitlesdclTcinsderon  pre- 
dcccflcur  contre  le  T urc  aucc  l'Efpagnol  St  les  V enitiens , le  Licuterunt 
defqucls  obtint  quelque  viaoirelur  les  Tûtes  qui  vouloicntafliegerCa-. 
tarc,fortccdredc  Dalmatie  des  Venitiés;  mais  ils  firent  trefutauee  leTurc> 
dcqunyllsfciulfifictent  âtrendircntraironàlcursconfcdertz.  L'ani(74.  , 
le  Papeenuoyafonnepucu  le  Cardinal  Philippe  Boncompagnon  à Veni-< 
fe.pour  y falüer  de  fa  part  noftre  Roy  Henry  j .qui  venoit  de  Pologne  pour 
régner  apres  la  mort  dcCharIcs  ÿ.auqiiel  il  permit  de  faire  vendre  des  biens 
Ecclefialbquesiufqucsàcinquantc  mille  efeusde  rente  pour  faire  la  guerre 
auxHuguenots,Stafliftadcfes  moyens  l’Empereur  Si  le  Roy  d'Elpagnc 
contre  les  Luthcricnsj&cnuoyadcgcnsdodcs  à lean  Roy  deSuede  pour 
reuoquet  fes  fub  jets  de  l'erreur  de  Luther, comme  aulli  au  Preftre-  lean , St 
àConfbntinopIcpofiryplancerlaFoy.  L'an  1575.  il  célébra  le  lubilé  de 
ranncelàinéfc.  L’an  ijyS. il pacifia laRcpubliquedcGennesauecIcsRois 
d'Efpagne  Stde  France  par  leurs  Ambalfadcursqui  reformèrent  les  Loix  do 
la  République.  EtEftienne  Battory,  Prince  dcTranfl'iluanie,  ayant  efté 
efleu  Roy  de  Pologne  par  le  defpart  du  Royde  France,  il  enuoya  fes  Am - 
ballâdcurs  pour  prcller  l'obcïirance  dcuéau  Pape.  Apres  la  mort  d’Eflien- 
ne  Royde  Portugal,  le  Papepar  fon  LcgatappiralesdifrcntionsdcsFortu- 
gaisjât  demeura  le  Roiaume à philippes  Roy  d'Efpagne,  àcaufed'lfabellc 
/ U mere,Ct  Dom  Antoine  qui  s'en  difoit  Roy  le  retira  en  France.  Confirmait 
l'excommunication  contre  Elizabcrh  Roined'Angleterre,&  inflituacndi- 
uerfes  contrées  vingt  Colleges.  L’an  1580.  ayant  fiiit  baftir  l’Oratoire  de 
l’Eglifc  Vaticanc,quicoufla  plus  de  cent  mille  ducats,  à l'honneur  de  la 
V icrgc  &de  fàinâ  Grégoire  de  Nazi^nze,il  y mit  les  reliques  dudit  Sainél. 
L’anijSi. il  fit  enrichir  de  diuerfes  peintures  le  portique  de  Sixte  au  Palais 
V atican.  Les  Chcualiets  de  Malte  s’eftans  rebellez  contre  le  giAd  Maiflrc, 
Si  l'ayant  mis  en  prifon,le  Papeconnu  t de  leur  diifetent,fit  renuoya  abfoua 
legrâd  Maiflrc,aprcslamortduquelHugucsde  Verdalc,Garcon,futeileu 
grand  Maiflrc.  L’an  15*1.  par  fon  Légat  Antoine  PofTcuin , il  fit  la  paix 
entre  Efliennc  Roy  de  Pologne  & lean  Bazilc  grand  Duc  de  Mofeouie  Et 
cette  mefmcannec  il  reforma  IcCalcdriet  Romain.  L’an  1585. ily  eut  gran- 
de cherté  de  viures  àKome,  Sc  dilTcntion  entre  quelques  Seigneurs  de  la 
villc,Sc  les  Gardes  du  corps  de  fa  SaimSleté  : il  créa  derechef  dixneufCardi-' 
naux.  L’an  ijS^.arriuercntàRomelesAmbaflàdeurs  de  quelqucsRois  du 
Iapon,conuerti$  par  les  Peres  lefuites,  le  io.de  Mars,&  en  efloient partis  le 
lo.  ïeurier  de  l'an  1581.  & apreslesauoirrcceus bénignement  leio.iout 
d’Auril  rniuancdeladitcanneci585.  il  tnourut  au  grand  regret  de  tous  les 
Romains  aagéde  Sj.ans  & s.mois. 

CJR.DINJ 

I.  Bonampa^noriifils  du  frere  du  Pdpe. 

1.  Philiffti  V ajlMtüinut  de  Bouhngne , fils  de  Uc^uetse  Boncomjttgntss', 
fssurduPtfe. 
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J.  j^udriit  ^ul}riche,fiUdel‘^rchidi4c  Ferdinand. 

4.  jdltert,  ^rchiduci ^nprichejîbdef Emfereur  Maximilurn fennd,nui 

l'anii9S.efpoi4faIfMe£Effi^ne,f(ziér  duHoji Philiffies  troifiefme. 

5.  •^lexandtrRiarim,deBoulongne, 

6.  QaudedeUBaulnUfdeBonrgongne. 

7.  Louis  de  Lorraine  de  Gui fe,  fils  de  FroHçeii  Due  de  Guife  <ÿ*  IJme 
iEfifFrançoU. 

t.  Gérard  Grosheeck,  ou  Grouhrock , de  Gueldres, 

9.  RenèdeBiragey  Milannoii,  Chancelier  de  France. 

I O.  Pietro  de  De^ia.fils  i et  moine  & de  Beatrix  de  Gufman,  EfoagnoL 
II.  Ferdinand deToietOyEfpagnoL  ^ 

II.  [harletde  Lorrame,Franfoic,/reredelaRoitteLouïfe,fiU  duComte  de 

l^audemont. 

IJ.  Fr. Itan  F^incenede Gonx,ague,ÇheuaUerdefmnfUeandeterufalem. 

14.  Ga/par  Q^uiroga,  Efpagnol. 

13.  Jean  jdntoine  Fachinet,Btulonnou.  1383.  fut  Pape  Innocent. 
i<.  Jean  BaptifiaCaflanette,  Romain.  Il  fut  Pape  Vrbain  7. 

17.  Alexandre  de  Medicie,  Noble,  Florentin. 

18.  Roderic  de  Caflro. 

19.  Charles  de  Bourbon  ytndofme.flsdeLoukPrinctdtQsudé&dtLto^ 

nor  de  Royti  Jrcheuefque  de  Rouen.  ' '' 

'•10.  Michel  de  la  T urre. 

1 1 . luhus  Cananine , de  Ferrare. 

at.  NicolatSfondrat, de  Milan.  Qui  fut  le  Pape  Grégoire  14; 
l).  Antoine  Maria  Saluiati, Romain. 

14.  Françoi/ de Iojeuje,hdminifhmeur perpétuel det Archtuejthi  de  Nar^ 

bonne , Frauf  ois.  , 

13.  Auguftinl^aleriue,F'enitien. 

y incins  Laurent,  Calabrok. 

47,  Philippm Spinola,deGennet.  ' . , 

18.  Albert  Boloignet,  de  Boulongne. 

19.  Matthieu  Contarel.  , - 

^o.  Geofge^aJniuil,de  PortugaL  ■ :jj  . , » 

)i.  Seipion  Lancelot, Romain. 

31.  Simon  Taüiauia,  de  Sicile, 

}3.  François Sforee,Romain. 

André  BaiiorideTranJ?iluanu,/!lsdufrereiEflierme,RoydePologne: 

t)f.  Sixte  3.  Felùi  Perretri,  Cordelier,  gouucrna  cinq  ans  quatre 
mois  & quelques  iou'rs,  natif  de  Mont- Alto  en  la  Marche  d’Ancone,fil$ 
d'vn  pauutchomme  & de  très  baffe  condition  : il  naüjuit  Iciour  de  ûinde 
Lucolan  1311.  il  prilU'habit  de  Religieux  aage  de  douze  ans, fût  Bachelier 
à vingt  fept,&  toftapresDofteutifut  Prédicateur  & Théologien, &pref- 
chapt  toutes  les  bonnes  villes.  11  fùtConliilteur  dcrinquifition,  puis 
Ptocuteurgcnctal de fon Ordre.  Pie3.1e  fitEucfquedcûindleAgatheae 
CM^aldutitredc  fàimaHierQÛMjâ:  enfin  les  Cardinaux  on  nombre 


[II.  du  Moaie, 
ciclaGracc.  9^1 
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<lc  trente  neuf  eflans  entrez  au  Conclaue  le  vnzicfme  iour  d'Auril  l’an  mil 
cinq  cens  quatre- vingtscinq.l’cfleufent  pape  le  Mcrcrcdy  vingt- quatticC- 
inc  du  incfme  mois,  & fiit  couronne  vn  Mcrcrcdy  le  premier  lourde  May, 
Si  nafquit,  fût  fait  Religieux  & Cardinal  à des  Mercredis  aufli  ; fût  grand, 
amateur  de  la  luflicc,  Si  luge  in  cxorablcichaiTa  les  bannis  d’Italie,&  ht  vne 

U grandcquantitc'dcfupcrbes édifices  fainâs  & autres,  qu'il  cft  quafi  in- 
croyable pour  le  peu  de  temps  qu’il  vcfquit,  laiilànt  auec  tout  cela  cinq  mil- 
lions d’or  à Ton  fucccflèunil  cxcommuniacn  plein  Confiftoire  Henry  Roy 
de  Nauarrcaucc  le  prince  de  Condé,luyiettant  le  foudre  fur  la  tefte,  & le 
déclarant  incapable  de  b fucccilion  de  la  couronne  de  France.  L’an  15S7. 
mourut  Eflicnnc  Battori  Roy  de  Pologne,  8c  les  Polonois  efleurent  La  vns 
Maximilian  Archiduc  d’Auftnchcjfrcre de  l’Empereur  Rodolphe,  les  au- 
tres Sigifmondprinccde  Suède,  qui  demeura  Roy,  quoy  que  le  Pape  por- 
tail le  parti  de  Maximilian , lequel  fut  ailàilli  parle  Chancelier  de  Pologne, 
& il  viucmcntpourfuiui  qu’il  le  fit  fon  prifonnicr;  8tla  papeparfon  Légat 
le  Cardinal  Aldobrandin  fit  leur  accord  l’an  t589. 

D’autrepart  il  offritvn million d'or,5c en  bailla  lamoitic'paraduanceà 
philippes  Roy  d’Efpagnc,pout  le  deflein  qu’il  auoitdc  conquefter  l’Angle- 
terre, ic  à CCS  fins  il  excommunia  derechef  la  Roine  Elizabeth,  mais  fon  ar- 
mée nauale  fut  deffai  te  fur  mer  l’an  158  8 .par  la  refiilance  des  Anglois,Ia  vail- 
lance de  l'Admiral  Drack,&  l’injure  des  vents  8c  de  la  mer  : le  ^apècanoni- 
fa  lors  faindlDiego  d’ A lcala,Efpagnol,  où  le  Marquis  de  Pilànny,Ambaf- 
fadeurdu  Roy  Henry  j.cmportagcncreuicmentlcrangqui  luy  elloitdeu, 
contre  celuy  d’Efpagne  qui  pretendoit  y cftre  le  premier,  parce  que  c’elloit 
vn  Sainâ  d'Efpagne.  Le  1 j .Décembre  l’an  i j88.1e  Roy  Henry  5.dans  Blois 
fit  tuer  Monfieur  de  Guifc&c  le  Cardinal  fon  frcrc,  8c  retint  en  prifon  le 
Cardinal  de  Bourbon  8c  l’Archcucfque  de  Lyon:  le  Pape  ayant  iommé  le 
Roy  deles  remettre  en  liberté,8c  le  Roy  n’y  obeiflânt  pas  il  l'excomunia, 8c 
mit  ibn  Roiaume  en  interdic.nonobilant  cous  les  priuileges  accordez  pat 
les  Papes  Tes  predecelTcurs.  L’an  1589. IcRoyHenryfùtaifalEne'à  Saindl- 
Clou  par  Frère  lacquesClemcnt,  lacobm,  8c  Henry  4.dic  le  Grand,  à inile 
tiltreluy  fucccdaàfauted’hoirsmaflcs,  comme  premier  Prince  du  Sang: 
contre  lefqucls  les  Liguez  déclarèrent  Roy  le  Cardinal  Charles  de  Bour- 
bon,qui  eltoit  encorcs  prifonnicr, ce  qui  ne  nuifït  en  aucune  façon  au  Roy. 
Le  Pape  cependant  régla  la  police  de  Rome;  fit  en  liuid  Ordinations  tren- 
te trois  Cardinaux;  ntpIulicursFedes  nouuelles;8c  enfin  eilant  tombé 
malade  d'vnc  heure  qui  Iclâifit  le  Lundy  xo.  iour  d’Aouil  de  l’an  1590.  8c 
huiélioursapres  il  mourut:  8c  apres  là  mort  il  yen  eut  qui  voulurent  rom- 
pre la  dacuë  que  les  Romains  luy  auoient  crigee  au  Capitole. 

CARDIN  AVX. 

I.  Alexandre  Pereiti  de  Monte  Alla,  petit  nepiuM  du  Pdf  e fis  4e f 4 fiur 
Cdmilld. 

X.  Henry  Caietdn,Komdi». 

}. . Georgint  DrdftouitiuSfHongroit. 

ItMtQaptijie  Çdjkuào  f de  Lufnet.  li-  u .. 

5.  Fr.  Triderie 


J 
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6c  le  XVI,  dei*  Glace. 


5- 

Fr.  Frideric  Comelie,  yenitien. 

. :»  ! ' ' ' 

f. 

Dominique  PireBi,  de  Gennet. 

, , • • r‘. 

''  iüril  ,:i' 

7- 

H^polytutdeRubtts,de  Parme. 

8. 

Deciue  alsylinue,  de  Pife. 

• • t . ..ir-'Iy 

1 » 

9. 

Pîippolyte  jUdohrandin.  ‘ ■ 

» - 

10. 

Hierofme  de  RHueTe,deThurin.  ■ ' 

' iv’ 

II. 

Philippes  de  Lenoncourt,  Françoü. 

V» 

-,  ( 

iz. 

Plierofme  Bemeriue  de  Corri^. 
jtntoine  Marie,  Franfoit. 

^ A . 

14.  £mfi<mtiaiuBHceafoctit,9U  Bouche  JeFeu. 

15.  Hierofme  Matthieu,  Romain.  i ■ 

iS,  Benoip  IulHnian,deGenttes. 

17.  jdfcanieColumna,  Romain.  ^ 

1 8 . ^ Guillaume  Man,  jtnglou. 

JJ.  Scipion  Gonzague, fib de [harlet.  , ' , ‘ 

zo.  aintoniuâ  Saulius , de  Gennet. 

ZI.  loanneiEuangeliflaPalIotadeCalderoUi 
Z 1.  Pierre  Gundj,  Florentin. 

Z J.  StephanusBonucciutjdeTofcane. 

Z4.  leande  Mendo:^a,EfJ>t^ol. 

Z5.  Fr.  Huguei  de  ^erdale,Frdço'u,Cheualierde  S./ean  de  lerufalt. 

Z 6.  FridericBorromee,  Diacre  de  Milan. 

Z7.  lean  Franfois  Morofmi,  yenitien.  ' 

z8"  Au^Jlin  Qi fan,  de  Milan.  , ■ . 

zj.  Franfoit  Marie.  ' ' 

30.  Mar  tonus  Perhenediflue  Corners  ^ 
y.  Fr.Gregoriu  Petrochiutde  Montelpdfo'. 

3 Z.  Qharles  de  Lorraine,  fib  du  Due  Charlet.  , 

33.  Gtùdo  Pepulue , de  Boulongne. 


Z34.  Vrbain  7.  Ican  Bapcifte  Cadaigne, Cardinal  de  GiindlMatcet,' 
gouucrna  treize  iours  feulement,né  à Romc,fih  de  Corme,Geneuois,&  de 
laniepccduvieuxCardinalIacobado, Romain.  L'ani5ti.ilfut  Oo£teur 
en  droiâ  Canon  & Ciuil , Archeuerque  de  Roflâne.  Fut  fepeans  Légat  en 
Elpagne.  Fut  Nonccà  Venife:  puis  Légat  aux  Pais- bas  ; & Van  1 jSi-Te  Pa- 
pe Grégoire  le  fit  Cardinal  de  lâinâ  Marcel , & enfin  efleu  Pape  le  15.  Sep- 
tembre 1 5 9 O.  & mourut  le  z 7.du  mefine  mois  (ans  auoir  efté  couronné  : il 
fût  enterré  dans  iàinél  Pierre, quoy  qu'il  euilfititaillcurs  Ton  monument; 
mais  la  coulhimeed  que  Cous  les  Papes  demeurent  vn  ancnfeuclisdans  S.t 
Pierre,  puis  on  les  peut  tranfportet  ailleurs  fi  on  veut. 

333.  Grecuikz i4.NicolasSfondrac, Cardinal deCremonc,gouocr- 
rta  dix  mois  dix  iours,  fils  de  François  Sfondrac  Sénateur  de  Milan , qui  fÙÉ 
Gouüemeur  de  Sienne  fous  l'Empeteut  Charles  j.puis  Cardinal  apres  le  de- 
ceds  de  fil  fçmmc,de  laq  uelle  il  auoit  eu  ce  Nicolas  l'an  133  5.  lequel  fut  Do- 
éfeuren  Iurirprudcnce,puis  Eucfque  deCremoneiGregoire  i3.1eficCatdi- 
nal,&  aptes  la  motc  d' Vrbain  7.  il  fut  ellcu  Pape  le  5.  iour  de  Décembre  d* 
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l’an  I (90.  Il  fût  couronné  le  S.iouidc ce  mcfme  mois  aoec  grande  magni- 
ficence. 1 1 fit  l’vn  de  Tes  nepueuz  Cardinal,&  aptes  quaue  autres  qu’il  choi- 
fit.  I nftitua  le  Comte  Sfondrat,fon  autre  ncpucu.  Duc  de  Mont-  Marcian, 
& l’enuoya  auec  vne  armee  en  France  au  fecoun  die  la  ugue,on  Ciawella  dit 
qu’il  contribua  iufquesà  (oo.millbcicusd’or.  Le  ÿ.Marsdel’an  1591.  dona 
l’vfage  dubonnet  rou^  aux  Cardinaux  Religieux  : puis  mouiut  aai(.ioar 
d'Oâobtedeladiteanneei59r.&luyttouua  on  en  lavefSe  vne  pierre  de 
deux  onces  vn  quarteron  ; & vaqua  IcSicgeenuitonquinac  ioun. 

CARDINAVX. 


I.  Paul  y£mileSfonJr4t,fils  dePékl,frereJMP*fe,tUMÜM. 
t.  OiléfuÎM  PtMHuinm , Romain. 

5.  Oio4rdPaTtufe,f!lst[y^Ux*ndTcDHC  ieParmt. 

4.  OElauim  jiijuduma,  PJafolitain. 

5.  Plamiains  PUtns,de  Milan. 


i(«.  Innocent?.  lean  Antoine Fafchinct,  Cardinal  des  Saindh 
quatre  couronnez,  qui  fut  cfleu  letp.iourd’Oiaobre  del’anncei;9i.& 
gouuernarculcmcnt  deux  mois, néà  Boulongneleai.luilictran  1(19.  fils 
d' Antoine  Farchinetquil’entretintauxeAudesiufqucs  à ce  qu'il  fiifi  Oo- 
éfeur:  il  fût  domefiique  du  Cardinal  Farnefe,  qui  lenuoya  Ton  Vicaire  en 
Auignon,puisà  Parmej  Pie  4.1e  fit  Euefque  de  Nicaftro  en  Calabrc,&  l'an 
i56i.renuoyapourafflfterauConciledcTrente.  L’an  i$66.  fût  Nonce 
Venife.  Grégoire  i3.1efit  Patriarche  de  Hierutàlem,  Preiidcntdelafiünâe 
Inquifition  & Cardinal,  & enfin  Pape:  il  fût  couronné  le  Dimanche  s. 
iour  de  Nouembre.  Il  deux  Catdinaux,ée  apres  mourut  d'vnefieurc  iç 

a 9.  iour  de  Décembre  de  ladite  année  1391. 


CARDINAVX. 

I.  Phtlif^e  Sega,  de  BouUngne. 

t Antoine  Pachmetri,de  Boalongnt. 

z(7.  CLEMENT  8.  Hippolite  Aldobrandin,  Cardinal , quigoo- 
uema  treize  ans  ouenuiron,natifdc  Florence, fut  Auditeur  de  RotteSc 
Datraire  fous  Sixte  5.  qui  le  fit  aufiî  Cardinal  Ac  Ton  Légat  en  Pologne  : en- 
fin il  fût  efleurapelejo.  lanuierl’aivajgi.  & fût  couronné  le  deuxicCne 
de  FeuticTfiiiuanr.  11  fut  rempli  depictéiafllfla  l’Empereur  Rodolphe  d'ar- 
gent Si  de  Soldats  contre  le  Turc , & exorta  Sigifmond  PrinccdeTranffil- 
uanie.lesMoldaues  & Valachcsàmcfmefin.  L’an  1593.  au  mois  de  Mars, 
il  canonilà  fàinéHTpcinthe,  Polonois  ic  lacobin.  Cette  année  le  Cardi- 
nal Radzouilius  le  requit  de  donner  le  titre  deRoy  à Théodore  Duc  de 
Mofeouie,  filsde  lean  Bazile,  mais  il  ne  le  rcfûfà  ny  ne  l’accorda.  Le  15. 
Iuilletdcladiteanneci593. Henry  fiçGrand  fe  fit  Catholique.  Levingt- 
fepûefrae  iour  de  f entier  l’an  i;94.ilfbtcouronné  à Charcreis  & le  pape 
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leucl«ccnfuresfolmincescontrclui,lcrccciicàrvniondc  l'Eglifc  l’an  mil 
cinq  cens nonaiitc- cinq  par  l'AmbaiTadc  du  Duc  dcNcuers,  & celle  du 
lieur  du  Perron. 

Cette  mefmeanncemil  cinq  cens  nonantc-cinq  furent  receus  il’ vnion 
dcrEglifelcsRuflîcns,dcfquels  les  Ambafladeuts  arriucrent  à Rome  au  ■ 
mois  âcNoucmbre,&  ayant  Ëiit  laproFcirtondcFoy  &{igné  au  nom  du 
Métropolitain  de  Kionie,  & des  fept  Euefques  fes  fulfragans , ils  furent  re- 
ceus,&le  Pape  leur  difttibua  l’an  mil  cinq  cens  nonante-fix  plufieurs  piè- 
ces de  monnoyeoù  fon  effigie  cftoit  d’vn  collé,&la  réception  des  Rullicns 
del’autri:  ilrcceut  auffi  benignement  les  Légats  d’Alexandrie  & de  leur 
Patriarche  Gabriel.  Donnal’efpcefic  le  bonnet  que  les  Papes  ontaccou- 
ftume  de  bénir  la  nuid  de  Noël  à Maxiroilian  Duc  de  Bauicre.  Fit  ligue 
contre  les  Turcs  aucc  l’Empereur.lcs  Princes  d’Allemagne  & leTranuil- 
uain  ; & l’an  mil  cinq  cens  nonâte-  fept  enuoya  en  Hongrie  dix  mille  hom- 
mes fous  la  conduite  du  Seigneur  Ican  François  Aldobrandin , l’Empereur 
en  enuoya  fix  mille auTranffiluain,  Scies Cerclesdc  l’Empire  contribuè- 
rent gens  & argent.  L’anmilcinqcensnonante-huidf  ,aprcsqu’il  eutvea 
queleTurc  cftoit  plus  puidàntque  cous  leurs  effiarts,  il  commença  par  fes 
Legats&Nonccsàmoyenner  la  paix  entre  lesRois  de  France  & d’Efpa- 

fhe,8c  en  furent  les  premiers  traieftez  conclus  à Verains,irrcfolus  pat  la 
cmandc  qu’on  fît  de  la  part  du  Roy  du  Marquizat  de  Saluées , Sc  enfin  la 
paix  fignec  le  dcuxicfmciout  de  May,  8c  le  Pape  efleu  luge  du  différend  dit 
Marquilàr.  Cette  an nee mourut Alphonfc,  DucdcFcnare,fans  hoirs, Se 
la  Duché  teuinc  au  Pape  Sc  à l’Eglifc  ; & lors  fous  la  conduire  du  Duc  de 
Manrouë, il  continuaàfecourirlcsconftdercz  contre  le  comm’jn  ennemi 
des  Chrcfticns.  L’an  mil  cinqcens  nouante-  huiâ:  il  arrîua  dans  Ferrarc,oû 
il  teftale  rcftcdel’anneepoutyeftïblir  l’ordre  qu’il  vouloit  : il  yordonni 
que  leSluifsqaiycftoicntengrandnombre  porteroient  te  cordon  iaunc, 
yaccorda  les  dilpenfes  des  mariages  de  Philippes  d’Auftrichc  troifiefme  du 
nom.Royd’Efpagneaucc  Marguerite  d’Auftrichc,  Sc  d’Albert  Archiduc 
d’Auftrichc  aucc  llabellc  d’Auftrichc,!  nfanccd'Efpagnc.Sc  ce  à la  prière  de 
Philippes  fécond  qui  mourut  bientoftapres;  Scie  Pape  ayant  afTcmble  le 
Coniifteirc  fur  cette  nouuclle  le  ncuficfmc  iour  d'O  âobte , il  loüa  haute- 
mcntcc  Roy  :&  la  mcfme  année  ilrcceut  à Fcrrare  la  nouucllcRoined’Ef- 
pagnc,auccl’Archiduchefrclàmcrc,  & l’Archiduc  Albert,  puislcselpouGi'; 
a fçauoir  la  Roinc  aucc  le  Roy  abfcnt  reprefen  té  pat  l’Archiduc,8c  lcdn  Ar- 
chiduc aucc  r l nfimtc  abfcnte,  reprefentee  par  le  Duc  de  SefTa  A mbaflàdcur 
du  Royd’Efpagnc.  Et  cela  fait  elles  partirent  de  Fcrrare,  Sc  parMantouë 
Sc  Crémone  allèrent  à Milan  où  clics  fejournerent  deux  mois  entiers.  A 
fon  retour  de  Fcrrare  à Rome , le  Ty  bre  fc  dclbotda  fi  cxtraordinaircmenr, 
qu’en  moins  de  ttoisiouts  il  n’y  eut  que  les  fept  montagnes , Sc  quelques 
lieux  des  plus  cllcuez  qui  fufTent  garentis  de  cette  efpouuentablc  inonda- 
tion i les  Eglifes  furent  fans  Preftres,  fans  Mcfics  Sc  fans  peuple  le  iour  de 
Noël , Sc  fut  ce  déluge  beaucoup  plus  grand  que  celui  qui  iduint  fous  Clé- 
ment 7.  Au  commencement  de  l’an  mil  cinq  cens  nonante- neuf  il  fit 
neuf  autres  Cardinaux;  Sc  cependant  l'arbitrage  du  Marquilât  de  Salu- 
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ces  fût  rompt/,  parce  qiicIePape  s'endcrporta,  àraufcdcs  (bupçons  du 
DucdcSauoyequi  rcdclibem  des'en venir  lutmermçscraiccerfon  affaire 
aucc  le  Roy.  L’Archiduc  Alberc  ayant  nacnc  la  Roinc  d’Efpaene  an  Roy, 
s'cnrcuincpacMilanauccrin&nce  fa  femme:  &lors  on  parla  auPapede 
la  diffolution  du  mariage  du  Roy  Henry  le  Grand  aucc  la  Roine  Margue- 
rite par  le  Cardinal  d'Offat , & le  Prefident  de  Sillery  , AmbafTadeur 
à Rome  : de  le  Pape  commit  cet  aôairc  au  Cardinal  de  loyeufe,  à fon  Non- 
ce,6c  à rArchcucfquc  d’Arlcs,pour  lui  reprerenter  Icsnullitez  dudit  ma- 
riage, Icfquels  le  déclarèrent  nul,  à caufe  du  parentage  au  croifiefme  de- 

gr«- 

L'an  mil  fix  cens , le  Pape  fit  1‘ouucnurc  du  fàinâl  ubile'  qui  dura  toute 
l’annceà  Romci  il  ydonna(ànicpce,fille  aifneedelcan  François  Aldo- 
brandin,  igee  de  douze  ans,  en  mariage  au  Duc  de  Parme.  Le  Roy  cepen- 
dant enuoya  le  ficut  d’Alincourt  au  Pape, pour  le  rcincrcicr  de  ce  qu’il  auoir 
accordé  la  diffolution  de  fon  mariagc,&  pour  lui  demander  confeil  de  l'al- 
liancequ’il  vouloir  prcndreauccla  Princeffe  Marie  de  Mcdicis.  Lonle  Vi- 
ceroy  de  N aplcs  vint  à Rome  de  ta  part  du  Roy  fon  maillrc  faire  l’homma- 
ge au  Pape  du  Roiaume  de  Naples, auquel  il  prefenta  la  haqucnec  blan- 
che pour  reconnoiflànce  du  fief,  a ce  lubilé  par  le  zete  du  Pape  fiirentcon- 
uertis  trente  Huguenots, auec  Arnaud  Miniftre  deGcneue,  quiyeftoient 
allez  pour  fe  mocquer  d’vne  fi  deuote ceremonie.  Le.Duc  de  Bar  y fut  en 
habit  inconnu  pourauoir  l'abfolutiondccequ’il  s’eftoit  marié  contre  les 
formes  de  l'Eglifcdcfans  auoir  difpenfc,  auec  Catherine  feeur  vnique  du 
Roy,  fa  parente.  Le  Prefident  de  Sillery  & lefieur  d'Alincourt,  pat  le  con- 
feil du  Pape  fettanfportcrent  à Florence,  pour  faire  la  demande  au  Grand 
Duc  de  la  Princeffe  Marie, ce  qui  fut  accorde.  Le  Roy  cependant  fit  ta  guer- 
re au  Duc  de  Sauoyc,  pour  luy  faire  tenir  cequ’il  luy  auoit  promis  touchant 
lareftitutionouefchangeduMarquifat  dcSaluffes,furquoy  le  Pape  def- 

ficfcha  Légat  vers  le  Roy,fon  nepucu  le  Cardinal  Aldobrandin,qui  ttouna 
eRoy  dansChambery.  La  Ptinccffe.Marie,  laquelle  le  Duc  deBellegor- 
de auoit  cfpource  en  qualité  de  Procureur  du  Roy  en  la  ville  de  Florence, 
arriua  à Lyon  fut  la  fin  de  l'annee  mil  fiz  cens,  où  le  Roy  achcua  le  mariage 
au  grand  contentement  de  tous  les  François.  Le  Cardinal  Aldobrandin 
y arriua  bien  tofi  apres,  & auant  qu'il  partifi  de  France  la  paix  entre  le  Roy 
& le  Duc  de  Sauoyc  fût  conclue  & publiae  au  commencement  de  l'an  i6ot. 
parrefehange  de  la  Brcffe  que  le  Duc  bailla  au  Roy  pour  ledit  Marquifàt. 
Le  Pape  enuoya  du  fecours  à l’Archiduc  Ferdinand  qui  efioit  au  fiege  de 
Canize  en  Hongrie.  Le  17- iour  de  Septembre  dudit  an  ifioi.  nafquit  à 
Fontainebleau  le  Roy  Louisi}.  L’an  lAoj.moututElizabcthRoined’An. 
glcterrc,&leRoyd’EfcoffcIacques<.fûtfonfucceffcur.  L’an  i«04.1e 
Pape  créa  de  nouueau  dixhuiék  Cardinaux  -,  puis  ayant  réglé  quelques  pro- 
poutions  trop  hardies  faites  par  quciquesfçauans  nommes,  rooumt  le  j.de 
Mars  l'an  I < O),  apres  auoir  gouucmé  treize  ans  vn  mois  & trois  iours. 


DE.LAPEYRE. 

CLEMENT  Vin.  ,5,1. 
CARDINAVX. 
t.  Lucius  Saxut,  NdPolitain. 

».  VrMcifcusTolemdt(ordt»$e,Ef^<ignol. 

5.  Pierre  jildeirundin./ils  du  frere  du  Pape. 

4. ’  Cynthius  jildobr andin. 

5.  SyluiusSaiellm,  Romain. 

t.  LaurentiusPriolus,  Vénitien'. 

•J.  Vran;ok  Marie ^ de  T ofeane. 

I.  Onauiut  Bandinus  ,Vlorenein, 

9.  françoit  Cemelit,  Vénitien. 

10.  D.  Anne  de  Cars,  Moine  de  fainU  Benoifly  rranfoit. 

I.  Tranfois  Blandrat. 

1».  Camille  Burgheji,  Romain. 

IJ.  CafarBarontuSyNi^olitain,  le/uite. 

14.  Laurent  Blancheiue, de Boulongne. 

15.  rrançdudKuiUyEffagnol. 

tS.  lerànand  Ninno  de  Gueuara,  E^agnol. 
ly.  Bartholomatet  Ca/ius  > Rowmùi. 
ig.  Trancifeus  Mantica. 

19.  Pomfee  krigonioyRonuûn. 
to.  hndreat  Peretus  de  Monte- Alto. 

»i.  Phil^petyfilsduDucdeBauieretyQuiBaume. 

»».  BonifaciuiBeu'iUujHa,deierrare.  . > 

»j.  Bernard  de  Roxat. 

X 4.  Alfhonfe  V ifcomee , de  Milan. 

»j.  Dominicus  Tufehut. 
x6.  JirnaHltdO/Jat,rranfok. 
ty.  Paul  yEmüe,  Zachias. 
tt.  irancifeus  à Dietrichjlain,  AÜemand. 

»9.  Siluius  Antonianut , Romain. 

JO.  Robert  BeBarmin,Tofcan  & lefuiti. 

31.  BonuifiBonuifiydeTofcane. 

J».  trançoisDefcoul/leau,  Sourdu. 

JJ.  Alexandre  d E^  yTerrare. 

34.  loannes  Baftipa, 

JJ.  SiluePre  Aldoirandin. 

j6.'  Séraphin  OliuariutRazalius,de  Lyon. 

J 7.  Dominicus  de  Bouloigne. 
jg.  AntoniutZapata,Efpagnol. 

JJ.  PbilippusSpinellus,  Napolitain. 

40.  (arolutyRomain.des  Comtes, 

41.  Bernard  MaczieiolsVski,  Polonok. 

4».  [arolus  Madrutius,  Allemand. 

lacques  Dauy, Euefque  dEurenx. 

-44.  Innocent  BubAi,  Romain. 
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45.  han  Delfihm,  V enitien. 

46.  jAcahm  Synneftiu. 

47.  Erminim  ydltntiut.  .1  , 

48.  Hitronimui  /igucchiiftyKtindin, 

49.  tiieronimas  PamphiliHt , R.oindir>. 

50.  Ferdinand  Td^ernd,  de  Mild». 

jt.  Fr.  Anfeltne  A'teer%dt , Cdpucin.  . . 7 

51.  Iran  Auria. 

55.  Caroln*  Fine , de  Ferrdre.  : , 

EMPEREVKS  D’ORIENT. 

La  quattiefmc  colomnc,qui  a vri  bord,  eft  la  fuitcc  fucwlGue  dci 
Empereurs  d’Oricnt,oudcs  vfurpateursd’iceluy.lefquclsiay  cond- 
nuez  en  la  colomnc  de  ccc  Empire , non  <ju*ils  mcriccnc  d cftrc  dans  la 
fiindle  Chronologie'i  mais  pour  faire  voir  l’ordre  d'icelle  ie  Ics  ay  mis 
comme  la  Roinc  Atalia  parmi  les  Rois  de  luda , afin  que  Ion  ny  voye 
aucune  dilcontinuation , en  attendant  qu  il  plaife  à Dieu  de  les  extermi- 
qer,  & de  rendre  aux  fiens  l’Empire  que  ces  infidclles  leur  ont  rauiaucc 
la  fainfte  T erre. 

S E n M donc,  fils  de  Pazaites  ou  Bajacet  a. ayant  chatte  fon  pere,  parce 
qu’il  luyfembloit  qu’il  viuoit  trop  longuement,  fe  fit  Empereur  1 an  mil 
cinq  censdouzc,&  regnafeptansfixmois.  Et  icy  prend  fin  labtege  de 
l’Hiftoire  des  Empereurs  d’O  rient,  de  leân  Baptifte  Égnatius  de  Venife. 

Soliman  t.  fils  de  Selim,  commença  deftre  Empereur  1 an  rail  cinq 
censdixncufi  il fucttcs-grand,vaillantôciudicieuxPrince:il régna  qua- 
rante- lêpt  ansaptes  auoir  fait  mourir  tous  (es  frétés  pat  vnc  ruoludon  plus 
que  barbare.  Il  print  l’Ifle  de  Rhodes  fur  les  Cheualieis  de  lainaiean  de 
Icrufalem,  quelonappelleauiourd  huy  de  Malte. 

Selim  ».  fils  de  Soliman,  fut  apres  la  mort  de  fon  pere  Empereur  1 an 
J 5 6 6.  il  fit  aufli  mourir  tous fes  freres  & régna  huia  ans. 

A M VR  AT  H 3.  de  ce  nom  en  la  famille  des  Otthomans,filsdeSelim». 
fut  Empereurran  mil  cinq  censfeptante- quatre:  il  pradquaauflî  la  cruelle 
couttume  de  fes  predecetteurs  fur  l’innoccnccde  fo  neres, 8c  régna  11.  an. 

MAHOMET3.dece  nom  entre  les  Otthoraans,8c  le  r.des  Empereurs 
T urcs  de  Conftantinople,  fils  d’Araurath  3.  commença  de  regnçr  l an  mil 
cinq  cens  nonante-cinq:  ilfitaulli  cruellement  mourir  fes  freres,8c  régna 

treize  ans,&  l'an  fîxiefme  de  fon  Empire  fut  le  dernier  de  ce  Siecle. 

EMPEREURS  D’OCCIDENT. 

La  cinquiefme  colomne  de  ce  Siecle  eftaueevn  bord  des  Empereurs 
d’Occidét,  ainfî  qu’ils  ont  fuccedé  les  vnsaux  autres  durât  ces  céta^. 
C H A R L E s 5.  fils  de  Philippes  d’ Auftriche  Roy  des  Efpagnes , 8e  ainu 

petit filsderEmpercutMaximilian,futaufliEmpereurlan  1519. 8ç  régna 

39.  ans.  Il  eut  de  grandes  guerres  contre  noftre  Roy  François  piemien 
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& elpoulà  iGibcIle  fille  d'Emanuël  Roi  de  Portugal,  de  laquelle  ileuü 
deux  fils  & trois  filles.  Il  quitta  voipntairemeut  l'Empire  à Ton  frère 
Ferdinand , & tous  Tes  Roiaumes  à Philippesfon  fils , puis  fe  renferma 
pourlerefie  defes  ioursdans  rEfcurialiOuil inoututvaquant  àprieresfic 
Otailôns. 

Fbrdiman  d,  frcredeCharlescinquicrme,fùtparlabonnevoIonté 
delbnpredecelTeutfâit  Eropereutranmüdnq  censcinquâce-huiâ:ilre> 
gna  8.  ans,&erpoufaAtinefilledeLadillaiisRoidcBonen]e,delaquelle 
U eut  Ton  fils  Maxiinilian. 

Maxi  MiLiAN  deuxiefmefils  de  Ferdinand,  fut  apres  fon  pe> 
re  Empereur  l'an  151:4.  il  régna douzeans,&crpou(à là  coufinegermaine 
Marie  fille  de  l'Empereur  Cliarles  cinquiermc,dc  laquelle  il  eut  Rodolphe 
& Matthias. 

Rodolphe  dcuxiefme,  fils  aifiie'  de  l’Empereur  Maximilian  deux'- 
iefrae , fiit  Empereur  l’an  mil  cinq  cens  reptance-fix:i(  régna  crente-fiz 
ans  (ans  (c  marier, & la  vingt-cinquiefineannee  deiônEmpitefut  la  der- 
nière de  ce  Siccle. 

RÔIS. 

La  (ixiermecolomnc,quia  aulTî vnbord , cil  de  la  fuitte  fiiccelllue 
denosRoisTtes-Chrcfiicnsquiont  vefeu  en  ce  Siecle. 

58.  François  premier,filsdeCharlesdc  ValoisComted'An- 
goulefine , à fiiurc  d’hoirs  mafles  dans  la  Maifon  Rople , fût  appcUé  à la 
Couronne,  comme  eftant  le  premier  Prince  du  fang , & fût  (àcrë  Roi  1#  ij. 
lanuicr  1 51 5.  Ce  fût  vn  grand  & valeureux  Prince,  qui  eue  quafi  roufiours 

fuerre  contre  l'Empereur,  le  Roi  d'Angleterre  & le  Pape  Lcondixiefme  : 
e force  qu'il  auoic  ordinairement  trois  armées.  Il  fut  prinsprifonnicrà 
Pauie,  frémis  en  liberté  auec  rançon  de  deux  mitions  d'or  baillez  au  Roi 
d'Efpagne  pour  rachcpttr MelTcigneurs les  Dauphin  & Ducd'Urieans, 
qui  cfioienccn  ofiageen  Efpagnepour  le  Roy  leur  pere.  Il  eut  finalement 
paix  auec  cous,  & s’allia  auec  le  Pape  Clément,  fepciefme.  Il  faudrait  des 
volumes  tous  entiers  pour  eferire  les  iàits  particuliers  de  nosRoisimais  ou- 
tre que  les  loix  de  la  Chronologie  ne  le  pcrmcttentpas , ce  n'efi  pas  aufsi 
mon  intention  en  l’Oeuureprelcnte:il  mourut  àRamboüiller,&  fon  corps  > 

fut  portcà  &inét  Denis  auec  ceux  de  M^eigneurs  les  Dauphin  FrançoL<^, 

& Charles  Duc  d'Orléans  Tes  enfims. 

Les  Roincs  fcsfcmmesfurentMadameClaudederranccfille  du  Roy 
Louis  douziefme , de  laquelle  il  eut  François  Dauphin , qui  mourut  em- 

!)oifonné  dansT ournon  par  vn  Italien, Henri  Dauphin  qui  fùcRoi,Char- 
es  Duc  d'Orlcans,  qui  mourut  icune,  Magdeleine  femme  duRoid’Ef- 
cofTe  lacques  cinquicrrtK,Louife  dcCharlotce  qui  moururent  ieunes,  Mar- 
guetitte  femme  d'Emanuël  Philibert  Duc  de  Sauoyc. 

En  (ctôdcs  nopces,  comme  il  fortit  de  prifon',il  efpoufà  Leonor  d'Elpa- 
gncvefùe  d'Emanuël  Roi  de  Portugal  ,focur  de  l’Empereur  Charles  5. 

Ses  Connelf  ables  furent  l'an  15a  6.Charlcs  de  Boqrbon  Comte  de  môc-  CdnefisUct^ 
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pcnficT  U Duc  de  Bourbon  :Etl'an  15)7.  Anne  de  Montmorency  Gouef' 
neur  duLangucdoc  tué  à la  bataille  de  S.DenùI’an  15t7.au  règne  deChaf- 
les  9. 

OrtnJ»  Grandi  Maiftret  furent  l’an  mil  cinq  cenidizneuf  Rencde  Sauoye, 

quifiitaufsi  Gouucmeurdc  Prouence,  & l’an  milcinq  censquarante>VQ, 
Anne  de  Montmorcnci  qui  cftoitConneftablc,kbeau-fili,c’àà  dire  gen- 
dre dudit  Rcn^de  Sauoye. 

Mmfchiux.  Mircfchaux  qu  ilfit,  cefùtran  1515.  Robert  Stuart  Geut  d’Au.j 

bigny  EfeofTois. 

L’anijio.GafparddcColignySeigneurde  Chaftillonfui  Loin. 

L’an  i5»4..Annc  de  Montmorency  qui  fût  Conncftable. 

L*ani5i5.  leanTriuulfe.ou  Trcuolts. 

L'an  i5i8.TheodoreTriuulfc& Thomas  de  FoixficurderBfcun. 

L'antyjo.  Robert  de  la  Marck  Seigneur  de  Sedan  & de*Flcuranga,& 
RenéfieurdeMontejanGouucrneurde  Piémont. 

.r  ‘ L’an  153  7.  Claude  de  Hancbault  Lieutenant  general  pour  le  Roi  en 

riertiont. 

^ L’ani540.1eanCartaciolDucd’AfcoIy  princedcMelpheaufllLieute- 


Ailaiiraa. 


Chaycdicti. 


Roùin. 


nanren  Piémont. 

L’ani54i.OdardSeigneut  du  Biez. 

Ecl'an  1544.  Antoine  de  prezfieur  de  Montpezat  au  lieu  du  fieurd’AU- 
bigny. 

Le  tremiefme  Admirai  de  France  fût  Guillaume  Gonfierfieurde  Boni; 
«et  Tan  mil  cinq  cens  quinze. 

Le  31.  Philippes  Chabot  GouuerneurdeBourgongne  1*3^536. 

Le  3t.  Claude deHannebaultl’ani543.qui  eftoit  andl  Marclchal. 

Ses  Chanceliers  furent  l’an  1515.  Antoineduprat  Archeuefqne  de  Sens, 
&Euefque  d’Alby  fieur  deNantouillet,  auparauant  premier  PicTidenr, 
puis  Cardinal  & Légat  en  France. 

L’an  1538.  Antoine  du  Bourg , auparauant  Lieutenant  ciuildeParis. 

L'an  mil  cinq  cens  trente-huiû, Guillaume  Poyct,  Si  luy  tiuaat  furent 
Garde  des  Seaux  les  fieurs  de  Chemeans  & de  Mon  telon. 

Et  l’ani544.  prançojsOliuiCtlïtsdcIacqucSjpremicrprcfident  de  pa- 
ris , qui  fut  renuoyé  à là  maifon  parle  Roy  Henri  dcuxicfmc. 

39.  H K N R 7 denxiefmelîlsdu  Roy  François  premier  delà  Roi- 
ne  Claude , fût  Roy  l’an  15  +7.  couronné  à Reims  âge'  de  x 9.  ans , pallà  les 
Montscommefespredecefleurs,  Si  eut  guerre  contre  les  Anglois. 

La  Roinc  là  femme  fût  Madame  Catherine  de  Medicis  fille  de  Laurent 
Duc  d’Vtbin , Si  eut  d’elle  Mclfcignenrs  François , qui  fut  Roi , Chatles- 
Maximiiian  , qui  fût  Roi,  Alexandre  Edouard  Duc  d’Orléans,  qui  fût 
Roi  fous  le  nom  de  Henry  trafieline  .Hercules  Duc  d’Anjou  & du  May- 
ne , Si  Mefdames  Eli&beth  femme  du  Roi  d’Efpagne  philippes deuxiefioe, 
Claude  femme  de  Charles  Duede  Lorraine,  aiat^crittc  femme  de  Hen- 
ry le  Grand  quand  il  n’cftoitque  Roide  Nauarre , Vitîfoire  morte  icunc» 
kdcla  DucnciredeValcntinoislàmaiftrcHciileuCMonfieutle  Chcual- 
lietd’Angoulcfrae,&Biane  femme  de  Monfient  le  Duc  de  Montmorency. 
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Ses  Marcfchaux  de  France  fiircntrani547.Roben  de  la  MarcK  Sei- 
gneur de  Sedan, fils  deRobert,  fie  lacques  d'Albon  fleur  de  S.  André, Com- 
te dc^  Froniàc,  Gouucmeur  du  Lionnois , Auuergne  Sc  Bourbonnbis. 

Lant550.Charlesdc  CoiléfleurdcBriflàc,  aulieudu  Prince  deMel* 
phe. 

Lan  1)54.  Pierre  Strozzi.confln  de  la  Roine.au  lieu  de  Biez. 

L an  1558.  Paul  d»  Termes  Seigneur  de  Bellcgarde , par  la  mort  de 
Strozzi. 

Le  JJ.  Admirai  de  France  flic  Gafpard  deColligny  fieurdeCliaftillon,  Adminux.' 
enl'anneemil  cinq  cens  cinquante- fept,  qui  cftoitauparauantMarefchal. 

SonChancelierfiitranmilcinqcenscinquance-vn.Iean  Bertrand, qui 
fût  premièrement  Garde  des  Seauxiil  auoitefté  premier  Prefidcnt,& fat 
auOi  Euefque  de  Cominges,  Archcuefque  de  Sens , & Cardinal. 

60.  François  dcuxiefme,filsduRoiHcnridcuxiefmc,&dela 

Roine  Catherine  de  Medicis,flit  Roil'an  mil  cinq  cens  cinquante-neuf,  3c 
régna  enuiron  vn  an  Sc  demi. 

La  Roine  fa  femme  fut  Madame  Marie  Stuart  Roine  d’Efeofle,  fille  du  RoW 
Roilacquescinquiefme.&dVnefillcdeMonGeurdeGuife,  de  laquelle 
il  ncut  aucuns  en&ns  ; elle  fût  mencecnFrancenayantencoresquefij 
ans.puisvefliede  noftre  Roi , s’en  raourna  en  fon  Roiaume  d'EfeofTe. 

Son  Grand-Maiftrc  flitFrançoisde  Lorraine  DucdeGuiferanijjj.par  ‘''•“'I  Mil- 
laiefignaciondeMonfleurleConncftableAnnc  de  Montmorency.  *'*’  • 

Cette  mefmc  année  il  fit  warefchal  de  France  François  de  Montmotan; 
cy  fils  dudit  fleur  Conneflable, 

Son  Chancdict  fut  l'an  mil  cinq  cens  foixantc  Michel  de  l'Hofpital,  au-  Oumcxlic». 
parauant  Confeiller  au  Parlement  de  Paris , puis  Superintendant  delà 
Chambre  des  Comptes , puis  Chanceliet  de  MadameMarguerittcDu- 
cheiTedeSauoyei&  finalement  Chancelier  de  France,  iufques  à l’annee 
mil  cinq  cens  foixante-huia,  qu’il  fût  renuoyé  inaifon,&  leande 
Moruillers  Euefque  d'O  rleans  fût  Garde  des  Seaux. 

61.  Ch  A RLE  s neufieflne,  filsaulri  du  Roi  Henri  deuxieflne,  3c  * 

de  la  Roine  Catherine , le  Roy  fon  frété  eftant  mort,  eucle  Sceptre  de 
France  l’an  iji  O.  & régna  quatorze  ans.  '' 

La  Roine  fa  femme  fiitMadameElifabethd’AuftrichefilIc  de  l’Empe-'  ro™- 
teu  t Maximilian  deuxiefme , de  laquelle  il  n’eut  qu’vne  fille,  qui  ne  vcfqnit  ^ 

pas  longuement.  ^ 

Son  Grand -Maiftre  fût  Henri  Duc  de  Guifeapreslamortdefonpere.  Gr«,a.-' 

Ses  Marefchauxde  France  fûrentl’anijtfi.  François  de  Scepeaux  fleur  Mettre».' 
de  la  Viecville,  Comte  de  Durtal,&  Imbert  de  plariexes  fleur  de  Bour- 

dillon. 

Lanijéj.  Henride  Montmorency  Seigneurd’Anuille.  ^ 

Lan  1)67.  A rtus  de  Code  fleur  de  Gonnor  Comte  d^Secondin. 

L an  mil  cinq  cens  (eptante,  Hpnoratde  Sauoye  MÜrauis  de  Villais 
3c  Gafpard  de  Saux  fleur  de  ‘Tauanes.  * 

El  l’anmil  cinqcens  feptantc-trois  Alben  deCondy  DuedeRaix. 


^imiraur. 


Chancelier. 


Roinc. 

Grand* 

NUidre. 

Marefehaux 


Adminux. 


Chancelier. 


Roinci. 
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Le  ;4.  Admirai  de  France  fut  le  fulciic  Honore  de  Sauoye  Marquisde 
Villars,  cy-dcuanc  Marefchal. 

Son’Chancelier  fijc  Renéde  Birague  Milanois,  Prcfident  en  Piémont, 
Gouuerncur  Ac  Lieutenant  general  pourIcRoy  auLionnois,Forctt& 
Baujolois , puis  Garde  des  Seaux , & nnalement  Cardinal. 

6i.  Henry  croiricrmc,auparauanrappclléAlcxandrc-EdoUard,fils 
du  Roy  Henri  deuxicfme  , & de  la  Roine  Catherine,  fut  premièrement 
Roidc  Poulongne,&:lc  Roy  Charles  Ton  frère  clfant  mort,  il  fut  Roy 
de  France  l'an  mil  cinq  cens  (èptante-quaire,&  mourut  en  lareiziefmcau- 
nee  de  fon  regne. 

La  Roine  ü femme  fut  Madame  Louife  deLonainehlIedcMonfci-, 
gneur  le  Comtede  Vaudemont,  de  laquelle  il  n'eut  aucuns  enfans. 

Son  Grand-Maiilre  l'an  mil  cinq  cens  quatre  vingt-huiâ,  fût  Char- 
lesde  Bourbon  Cote  de  SoifTons,  apres  la  mort  de  Henri  Duede  Guife. 

Scs  Marefehaux  de  France  furent  l’an  mil  cinq  cens  feptanrc-quacrc, 
Roger  de  Bcllcgarde,  & Blailè  de  Monluc. 

L'an  mil  cinq  cens  feptante-rcpc,  Armand  de  Gontault  de  Biron. 

1578.  lacqucsde  Matignon  Comte  de  Torigny. 

L'an  mil  cinq  cens  feptantc- neuf,  Ican  fleur  d'Aumonc. 

L'an  152;.  Guillaume  Vicomtede  loyeufe. 

Le  trentc-cinquiefrac  Admirai  de  France  fut  Charles  de  Lorraine  Due 
duMaync,parla  refignaciodcronbeau-pcrcHonorédc  Sauoye  l'an  1580. 

Le  trente  fixicfmc,  Anne  de  loyeufe  bcau-ftcre  du  Roy,  parla  refi- 
gnation  de  Monfieur  du  Mayne. 

Le  crcntc-fcpticfmc,Iean  Louis  de  Nogaret  Duc  d'Bipcrnon  , parla 
monde  Mouheur  de  loyeufe  l'an  mil  cinq  cens  huiâancc-fcpt. 

Le  trente-huidticfme , Bernard  de  Nogaret  Seigneur  delà  Valette,  par. 
la  rcfignation  du  Seigneur  Duc  fon  frere;  mais  apres  la  mort  dudit  Sei- 
gneur de  la  ValcttCjla  charge  fût  derechefaudit  Seigneur  Duc  d'Efpernô. 

Son  Chancelier  fut  PhilippcsHuranc.auparauant  Chancelier  du  Roi 
dcPoulongnc.  Il  fût  aulTi  couucrne'ur  d'OrIcans, Chartres, Blaifoisfic 
Landunoisi  FrançoisdeMontelon  fut  Çarde  des  Seaux. 

6j.  Henry  quatricfme,dicLBGRAND,rcftauratcurdcrE- 
ilat,&par(èshautsfàitsàtrcs  iullcticreappelléle  Grand, hls  de  Monfei- 
gneur  Antoine  de  Bourbon,  & de  leanncd'.Albret  RoinedeNauarrc,fut' 
premièrement  Roy  de  Nauarre  , & tous  lesmaficsdu  tronc  Royal  delà 
Maifon  de  France,  dj£fedc  Valois, ou  d'Orléans, àmieux  dire,  eftants 
morts,  il  fut  héréditairement  appelle  à la  Couronne,  etlant  le  premier 
prince  duiang,ran  mil  cinq  cens  quatre- vingt  neuf.  T outc  fa  vie  fut  plei- 
ne de  mcrucilles,&  Hnalemcnt  comble  d'honneur,  de  gloire  & de  gran- 
deur,au  plus  profondcalmc  delà  vie  defa  Majeilé,  fiat  diaboliquement 
tué  pat  vn  horn|ne  infernal  le  quatorziefme  iour  de  May  de  i'anncc  mil 
(ix  ccnsdix,apr^uoitregné  vingt  vnan. 

Les  Roines  les  femmes  furent  Madame  Margueritte  de  France  filledu  Roi 
Henrid  euxieCne , & de  la  Roine  Catherine  ,laquelle  fût  defntariec  d'aucc 
&Ma|el\|,  & en  fccçndes  nopces  Madame  Marie  de  Medicis,  hile  du 

grand 
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Ed  Duc  de  Tofcanc,  auioordhuy  RoincMcie,  de  laquelle  il  eut  no< 
loy  L O V I s treizieTme , Monlogneur  le  Duc  d'Otleans  mort  ieu- 
ne,  Monfdgneut  GaftonPhoebus  ftcredu  Roy,  Madame  la  Princeflè 
d’Efpagnc , qui  eft  auiourd’huy  Rolne , Madame  la  Princeflè  de  Piémont, 
&Mad^cHenrictteRoined’ARg*lctcne,famillenonrculetnencRoialie,  * . ' 

maù  abondante  en  toucea  fones  de  vertua  heroïquea. 

Son  Conneftable  fût  l'an  i594.HentyDucde  Montmorency.  cànntft». 
Son  Grand-MaiflreCharleade  Bourbon  Comte  de  Soiflbns. 

Lea  Matefehauï  de  Ftance  qu'il  fit  furent  l'an  mil  cinq  cens  nonante-  M*ûbâ. 
vn, Henri delaTourVifcomtedcTurencjàprcfent  Duc  de  Bouillon,  Mu«fch»iu. 
par  le  dccez  de  Monfteut  de  1 oyculc. 

L'an  mil  cinq  cena  nonantc-quatre , Charlca  de  Gonuult  de  Biron , 
qui  eftoit  défia  Admirai,  l'vndea  plus  vaillants  hommes  de  noftrefiecle, 
qui  eut  neantmoins  la  tefte  trcnchcc  dans  la  Baftillc  ,'Claudc  de  la  Chaftte, 

Charles  de  Cofle  Comte,  & fiualement  Duc  de  Briflâc,  & Ican  de  Mon- 
luc  Seigneur  de  Balany  l'an  rail  cina  cens  nouante-  cinq , lean  de  Bcauma- 
noi^Seigneut  de  Lauctdin.L'an  mil  cinq  cens  nonante-cinqHcnriDuc  de 
Ioyeure,fils  de  Guillaume  &frae  d'Anne  ,'qui  foula  au*  pieds  toutes  les 
gtandeuts  de  ce  monde , mut  prendre  le  fàinû  & vcnetabfe  habit  desCa- 
pucins,aueclequelilpa(Taa£  acheua  (àin<aemcnt  le  teftede  fes  iours. 

L'anmil  dnqcensnonante-fut,  fut  auflî  fait Marefchal  deFrancclo 
Seigueur  Alphonfe  d'Ornano. 

L'an  mil  cinq  cens  nonante-lèpt,  Vrbain  de uual Seigneur de'Boia: 

Dauphin. 

L'an  Guillaume  de  Hauteraer  Seigneur  de  Ferrevaques. 

Et  l'an  mil  ftzeensdix,  Fran(oisdeBonneDuc  d'hfdiguieres,rvn 

des  plus  grands  Capitaines  de  nofl re  temps. 

Le  )9.  Admirai  de  France  fût  le  fufdit  Charles  Gontaut  deBiron. 
Lequarantiefme  André  de  Brancas  Seigneur  de  Villars. 

• Le  quarante- vniefme  Charles  de  Montmorency  Duc  d'Anuille,  6e- 
te  de  Monfeigneur  le  Conneflable , en  l'annçe  159;. 

Ses  Chanceliers  furent  Meflire  PomponedeBelievre,  puis  Mcflira 
Nicolas  Brulard  Seigneur  de  Sillery , grand  homme  d’Ellat. 

Lafeptiefme  & dernierecolomnc,  qui  eft  de  l’origine  des  choies  & 
des  perfonncsillufttes,nou$6it  voir  quelques  paysnouuellementtrou- 
uez  .teuxquci'ay  peu  y mettre,  pour  Iclquels  , & beaucoup  d’autres  qui 
n’y  font  marquez  de  Jrouge, il  faut  voiries  diieours  que  nous  auons  faits 
auSiecle precedent, tantfutleslndes  Occidenulesque fur  les  IndesO- 
rientales, ayant  réduit  fous  ces  deustChefitoutcc  quenous  auons  à dite 
touchant  CCS  nouueauxpays. 

Du  RoyMme  ie  U Chine. 

r’Ay  neantmoins  particulièrement  marqué  ce  grand  Sc  magnifique 
Royaume  de  la  Chine  à l'an  de  Grâce  158 < . parce  que  ce  fut  en  ce  temps 

querretelean  GonçalesdeMendoja, Religieux Auguilia,£tiœpritpci 
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lonHiRoiredc  la  Chine  ,qui  cftvn  des  pim  grands  & floriflaot  Empîrt 
du  monde , & duquel  on  raconte  grandes  noerucilles , tant  (lit  le  fait  de 
leur  police , de  leurs  fcicnccs  & arts , que  de  la  grandeur , cftenduë  & puif- 
fancede  leur  Empire, quoi  quciufqucs  à nos  Siècles  , peu,  ou  du  tout 
point  cogneu,  fl  on  n'entend,  comme  i'edime  qu’on  le  doit  faire,  par  la 
Chine, cequelesanciens&premien  Géographes  ont  appelle  la  région 
desSincs,  ou  Smarum  regio,  de  laquelle  on  n'eniuoitpointcy-deuanc 
gueresfireu.  Et  pour  moyi'eltimequela  région  des  Sincs  des  anciens,  & 
la  Chine  des  modernes , n'cfl  qu'vnc  mefme  chofe , l’ellenduc  duquel 
Royaume  eft  (i  large  & fi  longue , qu  elle  contient  plus  que  toute  l’Euro  - 
pc , & efl:  ordinairement  diuifeeen  quinze  grandes  Prouinccs,  lamoindre 
dcrqucilcs  ell  aulTi  grande  quele  Ropume  de  France, h les  cartes  & tables 
Géographiques  font  véritables  en  leurs  mefures  : (^e  {inousfommea 
aufll  obligez  de  croirela  duree  de  leurs  Rois  au  rapport  de  Gonçalcs , Sc. 
quelcurs années rcuiennentauxnollrcs,  leur  premier  Roy  appelle  Vit* 
rey  , auroit  commence  de  régner , félon  l’opinion  des  Chinois  , plus 
de  Z79.  ans  deuant  le  Deluge  , en  cela  aulTi  ridicules  que  les  Egi- 
ptiens  , le  calcul  defquels  dcuance  de  beaucoup  de  Siècles  la  yericable 
création  du  Monde, voireà  Elire  les  fupputations  félon  la  verfion  que  Ion 
ateribucaux  Septante.  Mais  ayant  délia  protellé  en  plulieurs  cndroidls 
de  cet  ücuure,  que  nous  tenons  pour  fable  tout  ce  qui  ncll  conforme  à 
lafainâc  Efcrimte  félon  la  Verfion  Canonique  de  l’Iglife,  nousnelaif- 
ferons  pas  de  mettra  icy  l’ordre  ôc  la  duree  des  Rois  de  la  Chine  telle  que 
Gonzales  dit  l’auoir  aprinlè  des  Chinois. 

».  ViTTE  Y donc,àfondire,fùtlepremicrquifiitRoydelaChi- 
ise,  lequel  parla  valeur  de  l’vn  de  fes  Capitaines  nommé  Linch^n , fub- 
jugua  toutes  les  quinze  Prouinces  de  ce  grand  Royaume, o&'Vittcy  fit 
beaucoup  dechofes mémorables commevn  Conquérant.  lleftoitdelU* 
turcdeceant , eut  quatre  femmes,  6c  régna  cent  ans. 

Depuis  la  mort  du  Roi  Vittcyiufqucs  au  commencement  du  regnede 
T rimzom,  l’Autheur  dit  qu'ily  eut  ii  $ . Rois , fans  les  nommer,  tousdef* 
cendus  du  Roy  Vittey,lefquel$  fuccefsiuementicgnerent  deux  mille  deux 
cens  cinquante  fept  ans.Et  e'eft  icy  où  i’eftime  qu’il  y a erreur , foitde  Gon- 
çalespour  ne  l'auoit  pas  exaâcmcnt  rapporté,  foit  des  Imprimeurs  pour 
n’auoirpas  fuiui  l'original  de  conçales.lbitdesChinoispourauoirfup-- 

Fofcchofcscontrairesàtoutcvericc,ainfiqucnous  ferons  voiràlafindc 
ordre  fuccelsif  de  leurs  Rois. 

ii8.  TiUMZOtr  donc , fut  le  cent  dizhuiâiefme  Roy  de  la  Chine, 
où  il  régna  quarante  ans  { ce  flitluyqui  fit  baftir  cette  incroyable  & lon- 
gue muraille  qui  fcparc  le  grand  Royaume  de  la  Chine  de  celuy  de  Ca- 
t n.iyo,ou  de  ScitieScT artane .laquelle  contient,à  ce  qu’on  dit, plus  de  trois 
cés  lieues  d:  longueur»  mais  cette  muraille fütfi  infatigablement  pour- 
fuiuic,&ilymourutcantfietantd’hommesàlaballir,que  les  Chinois (ë 
mutinèrent  nauant&lifuricufcmcnt , qu’ils  tuetentTrimzonlcut  Roy, 
6c  aucc  luy  le  Prince  Agutzy  fonfils. 


iiÿ.  An- 
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U9.  Anchosav,  homme  de  valeur  & de  grand  iugcmenc,  fut cflcu 
Koy  par  le  peuple  apres  la  mort  de  T rinzom,&  régna  l't . ans. 

110.  Fvtey  iiicccdaàlànperc  Anchofau,&:rcgna7.ans. 
izi.  L’vne  des  femmes  du  Roi  Ancho(àu.apresia  mortdeiurey,s‘cm' 
paradu  Royaume, & rcgnaauec  grandemcrueille  iS.ans. 

U».  Vnaucre  hlsdudit  Anchouii.fuccedaà  cette  Rome,  & régna  (ûr  la 
Chine  vingtAc  troisans. 

izf.  CvNTEY , petit  his  d’Ancholàu , fut  le  cent  vingt-trdfiefine  Roy 
aptes  fon  pere , & régna  feize  ans  huiâ  mois.  , ' 

IZ4.  HvNTEYfonhlsregnaf4.ans.  ^ ^ 

itj.  CHANTBYfonfils,tegna  ij.ans.  • y . 

116.  OcHAMTEYdonfîlsi^.ans  5.  mois. 

117.  CoAMTEY  ronfils,iA. ans  (..mois. 

118.  TzBHTaEYforifils,  16.ans4.mois.  ^ 

119.  AvTHBYf<vfils,tegna6.  ans.  • ^ 

130. P1NTATEY  fonfils ,regnaj.ans.  * 

131.  Tzintzvmy  filsaulsidu  Roi  Authey, régna j. ans 7. mois, 

IJ  1.  H V Y AN  NON , hls  aufsi  dudit  Authey , régna  fût  ans. 

ijj.  CvBVM  fonhls,regna|i.ans.  s 

IJ4- Bbinthby  fon  fils,  i8.ans.  * ^ 

ijj.  VNTHETfonfils,tteizeans.  • 

136.  Othey  fuccedant à Vnthey, régna dhc-fepMuisÿnij mois. 

137.  YANTHEYfon fils, régna#. mois.  ™ 

138.  ANTHEYfonfils,i9.  ans.  ^ 

IJ9.  Tanthey  fon  fils  aifhe'j.  mois. 

140.  Chitey  fils  d’Anthey  vnan. 

141. QXANTEYfilsau(fid'AntheyJri.aa.  ^ 

14X.  LiNTHBYfon  fils, 11.  an* 

143.  YANTHBY.deuxicfmeâfeceiïbmî  fils^du  Roy  Linthey,  fut  hom- 
me de  peu  d'cf^rit,  & apresauoirregne'  trente'-vn  an  perdit  quafi  tout  fon 
Royaume  : car  Laupy^fon  nepueu  le  rebella  contxa  luy.allîlfédedemj 
grands  Seigneurs  frétés  ,1’vn  nomme  Q^they , ad^autr^T tunthey,  qui 
cflàycrcnt  a toute  outrance  de  fifre  Laupy  Roydetouteh  Chine,' £ms 
que  pour  cela  le  Ifaipide  Yanthçy  j^donnaftaucun  ordre  pour  rcfiAet  à 
leurs  deifeins.  “* 

14  4 A caufe  detmoi , quatre  grands  Sei^eurs  voyantslünfenlilwitéde 
leur  Roi,  soppoferent  aux  efforts  de  Lau^,pluspourauoitleurpart  du 
Roj^aume,quc  pour  confctuetlïftat  : On  les  appeUoit  Cincoah , Soibe, 
Guanfian  & G uanfer,entre  touslefqucls  il  y eut  de  furieufes  guerres  ciuir, 
les,  & fpecialcment  contrdtLaupy.qui  finalement  s’accorda  auecCincoam 
cncpoulànclàfillc,  dclaqucllcileutvn  fils,  & lors  toute  b Chine  fiitdi- 
utfee  en  trois  ; La  plus  grande  putic  fuiuit  Laupÿ  -,  la  fécondé  Spfoc , & la 
troifiefine  ledit  Cincoam,  le  durèrent  ces  diuiuons  ou  vfurpations  tytan- 
nitjucs  l'efpacc  de  4 1 .an,au  bouc  defqucb  Cuthey  fils  de  Laupy,ayant  ellé 
tue  pat  Chimbuteydl  (ûiuit  û bien  fon  bonheur  par  fes  armes,qu  il  b ren-r 
dit  maiftre  de  toutela  Chine. 


HHhhh 
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145.  Chimbvtiy  donc,ayantfoufniîsàfcsloixtoaslcstyrans,foitqu‘il 
cufl:  droic  de  ce  faire  ou  non,  fùtlei45.Roi  delà  Chine  , ayant  donne'le 
i44.^angàcousIescyransenfembIe;  & regnacetcui-ci2.5.ans. 

146.  Fvntey  fonflls  régna  dix-fept  ans  ;& aptes  la  mortdeFùntey  il 
y eut  quinze  Roii  de  la  meTme  race, fans  que  l'Autneur  nous  en  die  le  nom, 
quiregnetent  iùcccfliuement  7é.an$. 

161.  Tzpijy  s’empara  de  la  Couronne  fur  Quiontcy,  qui  fiitle  dernier 
des  Rois  de  la  famille  de  Cbimbutey  ; & ainfî  il  fut  le  i6i.Roi  de  la  Chine, 
lequel  en  mourant  laiHa  le  Roiaumeàfes  en&ns,  & depuis  lui  iufquesi 
Sutey  inclus, ily  eut  8.  Rois  de  (à  race,quiaiiecluiregncrcnt.re(pace  de 
fofxantc  & deul  ans. 

169.  CoTEY  ayant  ofté  la  CouronneàceSuteyffcfitlei59. Roi  delà 
Chine,&  de  là  tace  y eut  cinq  Rois,le  dernier  defquels  s'appclla  O they,qui 
régnèrent  cous  enfem  j^le  fuccelsiuement  1 4.  ans. 

174.  Di\n  ayant  cucOthey,  ^tlecentfoizante  flequatorziermeiloi 
delà  Chine  , & auec  lui  y en  eut  trois  autres  de  là  race  qui  regnerenrein- 
quanre-fixans. 

178.  Tim  ayant  chaiTeceuxdelarace,^  Dian,futlecentroixantcdix« 
huichclpie  Rôi  delà  Chine,&  dccette  race  furent  cinq  Rois  qui  regnerent 
trente-vnfan.  ^ 

185.  T zvY  fiitlcprermerqiMfetebelIacontrelesRoisdelaracedcTira, 
& Us  ayantvdhicùafctlecentquatrevihgt-troiOerme  Roy  delà  Chine, 
&de  cette  race  furent  trois  Rois  qui  regnerent  )7.  ans.  - 

■ 186.  Tonco  chalTales  vfurpateursdelaracedeTzuy,&rcgnapru- 
demment,au(Ti  fa  tace  eut  le  Sceptre  plus  longuement  queles  preceden- 
tes,car  ily  eut  de  fon  nom  vingt^Sc  vn  Roi , qui  ruccelliuemenc  rçgneren t 
l’eJpacede  dcuxcelh  quatte-vingt-qietorzeans,àyc(»mpterceTonco, 
qui  fût  le  premier,  ficTroncon  quHùt  le  dernier  deces  vingt  &vn,le- 
qùd  voulut  efpoufer  Baulà,  qûoi\]u'elleeu(l  e(le'femn)cdefohpere& 
predeceiTcur , & quelle  fe  fùft  defik  retirée , eftant  vefiic , dans  vn  Cloi- 
ftre  à lent  mode  ; ce^juifirt  fidefplaifant  à cette  Reine  vefuc,  qu’elUfit 
rdoufir  Tro^ffion.  ^ 

Z 07.  Bavsa^ou  Bânfa',belle-’hiete&  femme  tout  enfemblc  deTroncon, 
ayant  fait  laourirfon  mari,  occupinézo7.rang  des  Rbis  delà  Chine,  & 
regnafeule  quaranteSc  vnat^ femme tres-belle,  hardie  fiedebonfens, 
quoique  trop  liberale  de  f^acorpsà  tous  ceux  qu’elle  iugça  lui  eflrevri* 
les  pour  U rendre  roaiflrcfre  ^e  l’Elur , comme  elle  Et  ;mais  cflant  paifible 

toute  puiiTance,  au  lieu  que  tous  m^roient  d’amour  pour  elle,  ^ elle 

Eour  perfonne  \ nnalement  elle  deuint  efpK^duëment  amoureufe  d’vo 
ommedeneanclequel  elle efpoufa,faifant mourir  rous  lesen&nsqu’el- 
leauoit  eus  de  fes  premiers  maris,pour  faire  tomber  la  Gouronneà  vn  lien 
coufin;  ce  que  les  Grands  & le  peuple  n’ayant  voulu  fouffrit,  ils  cfleurent 
pourleurRbiTzantzon,EIsnaturcIdc  fon  premier  mari,  qui  fit  publi- 
quement punit  la  Roine  Baiifa. 

to8.  Tzantzondonc,  futparenedl:ionlezot.RoideIa^hiae,&ycut 
de  fon  nomfept  Rois  qui  regnerent  l'elpace  de  uo.  ans. 
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Il  D I A N 1 . de  ce  nom, ayant  chafle  Choncbam  dernier  Roi  de  la 
tacedeTzantzon,fiitledcux  cens  & quinzicfmc  Roi  de  la  Chine,  apres 
lequel  y eucs’n  fuccclTcur  delà  tacc , & tous  deux  régnèrent  1 8.  ans. 

117.  O VTHO  Nayantchaflcle  rucccfTcurdc  Dian  fùtleii7.Rôide 
la  Chine, &delàracefurcnttroi5Roisquircgnctenti5.ans.  ** 
Lio.  OvTZiM  ayant  chalTé  ceux  de  la  race  d'Ouchon,futlei2.a^ 
Roy  de  la  Chine,  & ne  furent  que  deux  de  fa  race,  qui  régnèrent  neufans 
trois  mois. 

ail.  Tozo  ayant  chafle  ceux  d'O  utzim , ^Ic  ni . Roi  de  la  Chine,& 
luy  ou  Ton  fîlsrcgncrenc  feulement  4.  ans. 

114.  Anckiv.  ayant  tué  léfîlsdeTozo,futleii4.RoideIaChine,& 
tant  luy  que  deux  autres  de  (à  race,neregnerent  que  dix  ans. 

1 17 . Zaitzoh  , defeendu  en  droite  ligne  du  oremier  Roi  Viteey,  ayant 
tuéledernicrdelataced'Anchiu,futlcdeux  cens  vingt- feptieime  Roi  de 
la  Chine,  & y eut  de  luy  dix- fept  Rois  qui  regnerentpaifiblement  trois 
cens  vingt  ans. 

145.  VzoVjGrand-Chamdes Tartares,ayantdclï‘aitTepyn,demierde 
la  race  de  Zaitzon , conquit  aucc  vne  grande  armee  tout  le  Roiaume  de  la 
Chine,  & de  fon  eftoey  eut  neuf  Rois  qui  y regnerent  auec  grande  tyran- 
nie l'elpace  de  9}.  ans,  le  dernier  defqucis  appelle  Tzintzon,  fc  rendit  fl 
infuppottable  en  fes  cruautez,  que  les  Chinois  s'eflanf  liguez  enfemble, 
chaflerent  tous  lesT artates,&:  efleurent  pour  RoiHombu,iflu  des  anciens 
Rois  delà  Chine. 

1,54.  Hombv  ayant  fecrettemcntcftécfleu , aptes  qu'il  cutchafleles 
Tartarcs.'fûc  déclaré  le  154.  Roi  de  laChine,&delâraçeilycutii.Rois 
qui  regnerent  deux  cens  ans, iufques  au  douziefmeappcflé  Bonog,lequel 
regnoit  l'an  de  Grâce  1585. 

i<5.  BoMOC,qui  fut  le  ii.dcpuis  Hombu,parlaniortdèfonfrere  aifné 
fut  Roy  de  la  Chine, au  rapport  de  Gonçales,  l’an  de  Grâce  1 58  oltellcméc 
qu'il  cfloitenlafixicfmcanncc  de  fon  règne  au  temp^uc  fay  marqué  la 
Chine  en  lacolomnedcsoriginesdeschofes.  Et  aimî  pat  la'duree  totale 
de  ces  165.  Rois  ,'on  recueille  quatre  mille  trois  cens  cinquante-fept 
ans  fept  mois,  qui  finiflènt  au  commencement  de  l'an  de  Grâce  1586.00! 
fut  du  Monde,fclonnosdemonfltations,ran^786.dcfquclsfi  vous  défal- 
quez les  4557.ansfcptmoisdeladurcc  desregnqsdcfditsRois,on  trouue- 
ra  que  Viteey  aura  commencé  de  régner  l'an  du  Mon  de  1 4t8.accomplis  au 
é.moisdc  l'an  1419.  qui  feroitenuiron  deux  cens  trente-fcpt  ansdeuant 
le  DelugeiCe  qui cfl faux éimpoflîble,  veu  mefmes que  ledit  Gonça- 
Icsdit  que  Vittey  fut  l'vn  des  petits  fils  deNoë:£tccIacflant,iln’ya 
point  de  doute  qu’il  y a de  l’erreur  en  la  duree  du  régne  des  ccntfcizcRois 
qui  fuccederent  à Vittey  : & voici  comme  il  les  faut  corriger. 

Oflez  du  nombre  de  la  duree  du  rcgncdctouslesRois,  à fçauoiridd 
quatre  mil  trois  cens  cinquante-fept  ans  fept  mois , les  cent  ans  du  régné 
de  Vittey  Si  les  deuxmitle  deux  céscinquante- fept  ansduregnedeS  1161 
itoisquiluifuccederent  ,ce  quireflera fera  fans  doute  deux  milleansfept 
mois  pour  tous  les  autres  Rois  fuiuans,  à fçauoir  depuis  Trinzon  iufques 
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à U fixicfrac  année  du  regne  de  Bonog.qui  efeheut  & fût  concurrente  auec 
l'an  duMondecinq  mille  fept  cens  quatre-vingt -lix  .puis  que  ce  fût  l'an 
de  Grâce  mille  cinq  cens  cens  quatte-vingt-ïix,  ccqucnosdemonftra- 
rions  ptoauenteftre  véritable. 

Appliquez  en  remontant  à la  làinifle  Chronologie  ces  deux  mil  ans 
fept  mois  depuis  ladite  an  hee  du  Monde  cinq  mille  fept  cens  quatre-vingt 
fiK,  vous  trouucrez  que  Trinzom  commença  de  régner  l'an  duMonde 
trois  mil  le  fept  cens  quatre  -ving^^ix , & ce  des  la  fin  du  cinquiefme  mois 
de  ladite  année  trois  mille  &pt  cens  quatre- vingt-fix,  qui  fût  enuiron  deux 
mille  cent  vingt- vn  an  apres  le  Deluge. 

T ellemcnt  que  quand  Vitteyauroit  cornmencéderegnerdésla  propre  . 
année  du  Déluge,  qui  fut  l’an  du  Monde  leéj.  s'il  a regnccentans.com- 
me  il fo peut  facilement,  les  cent  feizcRoisquile  fuiuirent  iufqucs audit 
Ttinzpm  n’ont  peu  regneeque  a o i i.an , parce  qu’auec  cette  duree  auroit 
commencé  le  regne  dudit  Trinzom. 

Mais  puifquerEfcriture  nous  enfeigne,  & que  tous  les  meilleurs  Au- 
theurs  en  demeurent  d’accord, quclapreraiereRoiauté  4c  Monarchiedu 
Monde  fut  celle  des  Aflyriens, laquelle  nousauons  clairement  demonftrec 
n'auoir  peu  commencer  qu’en  luitte  de  laconfufion  des  langues,  qui  fiit 
l'anncc  du  Monde  deux  mille feize,  nous  concluons  hardiment  que  le 
Royaume  de  la  Chfine  n'a  peu  cfttecommenccparVittey  deuant  ce  temps 
là,  ains  necedàircmcntquelquesanneesapres,  fi  tant  clique  ce  Royaume 
foit  de  fi  long-temps  comme  on  veut  que  nousle  croyons.  Or  quand 
Vitteyauroit  commencé  de  régner  l'an  feicond  du  regne  de  Nembrot,  dit 
Saturne, premier  Roy  des  AlTyriens,  qui  fiit  l’an  du  Monde  deux  mille  dix- 
fept , fi  on  donne  cent  ans  de  regneauditVitt«y,&  que  Trinzom aye 
cqmmencéde  regnerl'anduMondejySc.ainfiquenous  l’auons prouué, 
certes  les  cent  feize  Rqis  qui  régnèrent  entre  V ittcy  & T rinzom , n’auront 
duréen  tout  pour  leurs  tegnesque  mille  fix  cens  foixantc  4e  dix  ans:  4e 
ainfi  il  n’y  a que  tenit  qu’ily  adcl’errcut  dans  le  temps  delà  duree  que 
Gonçales  leur  donne.  Toit  quelle  vienne  de  luyoudeceux  de  la  Chine; 
de  icy  finirons-nous  les  difeours  du  58.  Siècle.  % 1 

SIECLE^'LIX.  DV  MONDE, 
fj"  U XV  J L de  la  Grâce. 

CE  Siècle  cinquaritc-neufiefmc  du  Monde  , duquel  nous  n’on  I- 
uions  atteint  que  la  vingt-deuxiefine  annee  quand  nolbe  fainéàe 
Chronologie  fut  approtiuce  , 4e  maintenant  la  trente  dcuxiefme , (c 
voit  à la  page  ciuquantc-ncuficfrae  de  noftredite  fàinéfe  Chronologie, 

4c  le  diuuc  en  feptcolomncs. 

La  première  elt  la  fuitte  fucccfsiue  des  années  du  hfondc  depuis 
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puis  l'an  cinq  mil  cinq  cens  vn,  iufqucs  à l'an  52)1.  auquel  nous  Tom- 
mes. 

La  fécondé  eft  la  Tuitce  fuccedlue  des  années  de  nos  preuues , qui  font  les 
ansdela  Grâce,  ainfi  que  l'Egliic  les  compte , depuis  l'an  uoi.  iufqucsà 
l'annee  165  a.  en  laquelle  nous  viuons. 

P JP  ES.  I 

LA5.co1omnequiadeuz  bords,  nous  fait  voir  les  Elcriuains  làcrezA: 
les  Chefs  vifibles  del’Eglife  qui  ont  clH ou  font  encorcs  viuans  à pre- 
fentauSjecleoù  nousfomracs. 

Leon  i i- Alexandre  de  Medicis,Gardinaldc  Florence,  fils  d’O-' 
ûauian,coufin de  Cofmc grand  Duc dcTofcane,fiit  AmballàdcuràRo- 
mepour  François  de  Medicisaulfi  grand  Ouc,&fijt  (ait  Cardinal  parGre- 
goitei).  puis  Légat  en  France  foubsClemencS.&finalemcnc  Pape  le;. 
iourd'Auril l'an  1605. & negouuccna  quciufqucsau  ly.  du  mefmcmois 
auquel  il  mourut  ; le  Siège  vaqua  19.  iours. 

159,  Pavl  5.  Camille Borghefe,auparauant Cardinal, fut  efleu Pape 
leic:.Niay:ilefioitfilsd'AntoineBorghefedeSiéne,&d'vne  noble  DSme 
Romaine:  il  nafquit  à Rome  l'an  lyyi.fiic  Do£(eurcsDtpi(fts,puisRefc. 
rendaire  & Vicelegat  de  Boulongne,  puis  Auditeur  delà  Chambre  ; Cle- 
mentS.lefit  Cardinal  ôcfonVicaire,&ayante(léelfeu Pape  dit  courdn- 
néle  29.dudit  moisiEiles  Veniciensayant  ordonné  qu'aucun  nepourroit 
aliéner  les  immeubles  en  faueur  des  gens  d'Eglife  (ans  la  licence  du  Sénat , 
lePapcIesexcommuniaimaisnofite  Roi  Henri  le  Grand  par  les  négocia- 
tions de  M.le  Cardinal  François  de  loycufc,  les  accotda,*&  l'cxç omrauni- 
cationfutlcuec,  & le  Pape  parledirSeigniur  Cardinal  le  16.  Septembre 
i<o6.fiit Parrain deno(lreRoy,appelléLovis,^&dedcux  de  Mefda- 
mesfcsfœurs,Eli(àbeth  éeChrifiine. L'aniâoy.  IfcRoicleCongi  del'Af- 
fi:iquc  pat  fonAmbaflàdeut  Antoine  Ert>armël,renditlbn  Roiaume  tribu- 
taire au  (àinâ  Siégé,  & pKlfaobéilTinceauP.tpc.  Ilrcceut  aulli  des  let- 
tres du  Roi  de  Parle,  &obeï(rancepar  Tes  AMtibaffadeursaumoisd'Aoufl 
léjoS.  Il  béatifia  làinâ  Ignace, &cànoniiàS;CharIes  Borromoe  i &no- 
llre  Roy  ayant  cfié  diaDoliquemenc  alldlsiné  le  14.  de  May  l'an  1610. 
£k  Sainàetéen  cefmoigna  yn  grand  regret  ,& voulutaüifierà  fcs  obfè- 

Suesqui  furent  célébrées  à Rom^& tout  IcteiTips  de  fongouucriieinent 
eue  grand  foin  de  rEglife&desfidellesdetcurvnion  &roncorde,&  fi- 
nalement mourut  le  vingt-huidEicfme  iour  de  lanuict  l'an  mil  fix  cens 
vingt- vn, aptes auoir fait foixante  Cardinaux , qui  furent:. 


CARDINAVX. 


I.  Scipion  Qâffitrtl  Komtùn,  fils  <fv»f 
fiennefanr. 

i.  Louis dtTtrres,  Romain. 

J.  M.*phteB<trbcrin,Je^lorence. 

4.  Barshtltm  Terratin. 

\ 


^.han  GarfiéUMilin,  Romain. 

6.  Horace  SpinoU , deGenes. 

7.  Boni  face  Caiesan , de  R«mr. 
».  Marcel  Lanses ,'  Romain. 

9.  Horace  Mastee , Romain. 

HHhhh  iij 


570  CHRONOLOGIE 

1 0,  FriM^iV  forgafiu , de  T rdnfilvMiie.  5 7 . (hdrht  it  Medicif  frere dn grad  Due 

11.  rrati(oisdeUR.ochefoucdult,^raiou.'  de  Tofcane. 


II.  Hierofme XaMtres,  E[j>dgnol. 

IJ.  M Mricede  Sduoye^fiU duDucQytr- 

les  Emunuel. 

14.  Fm/imtnJ  de  Gon'j^dgue  , ^ui  tén 

1615.  fut  Ducde  Mantaüe. 

15.  Michel  /ingeTeniut. 

16.  ^ihriee  eraBe. 

17.  lean  B.igtijle  Leni. 

18.  Lanfranc MdfgoiiideParme. 

19.  Louis  Cafonif  de  tlorence. 

10.  Deee  Carapha,  Napolitdin. 

11.  Dominique  Kiudroh y de  Genes. 

XI.  MeteUtis  Bicchius , de  Sienne. 

X).  Iean&onÇi,tlorentin. 

1 4'  Philippe  filonurdi,  de  Kome 
ij.  Pi>rrf-F<iH/  Crefcente  yPyPmdin. 
x6.l  acquêt  Serrd,de.Çenes. 
xy./iuguJUn  Gdldmin.- 
i8.  Hordce  Ldncelot. 

X f.Gdfpdr  Borgid , Efpdgnol.  ^ 
jO.Petix Centimes  Jfculdnm. 
ji,  Pfdnçois y endrdmen, Vénitien. 

} X.  Louis  de  Lorrdine  de  Cuife  > krihc' 
uefque  de  Kheims. 

3 J.  Kobert  Vbdldtn  y dePlo/ence. 
i^.Tibere  Mutut  ,Komdin. 

3 5.  G dbriel  T repio  PdnUijua,  Efpdghol. 
BdlthdfârdeSdndoudlyEfpdgttol, 


38.  Vincems  deGonfdgue,  epuifut enfin 
DuedeMdutoiie. 
f9./ulutsSdbelliee  yRoiudin. 

40.  Alexandre  des  yrfins,  Romain. 

41. hielchior  Clelfelius,  ABeman. 

41  Alexandre  Luduigi  fde  Tsoulongnce 
43.  Lddiildue deAejuinOyN dpolitdin. 
44.0ifl<>«r  helmufloydt  Genes, 

45.  Peirui  CamportuSyAlleman. 

48.  }Aatthieu  Pi-io/i,  y enitien. 

47.  Scipion  Cobeüuti,  de  yitterbe. 
^S.HenrideGondy,  E.  dePar'ts,  tran: 

49. FrançoisRojas  deSandottalyEfpagnol. 
yo.  Perdinandi Auflriche y Infant  iEf- 

pagne,jilsdu  Boy  Philippe  f. 

51.  Frdfipû  Crnnini , de  Siennes. 
ji.  Louis  de  la  y dette,  Àrcheuefjue  de 
Tbolofe,fils  deM.le  DucdîEfperBon. 

53.  CuyBentiuoglioydePerrare. 

54.  PioTf  yaleri  ; y enitien. 

55.  Itelimvrideric,  Comte  de  Zoieren. 

3 6 . lulim  R orna,  de  Milan. 

57.  Cafar  Gérard. 

58;  Fr.  De/îderius  Scaglia. 

59.  Eflienne  Pignatel. 

6 0. Auguflin Sptnolafrltdu  Marquis, ce 
grand  Capitaine. 


140.  Orbgoire  quinzicQn^/^psnuanc  Alexandre  Ludouigi 
Cardinal , fût  Pair  Pape  le  huiâ:ie(me  iour  de  pcurier  mil  Pixcensvingt- 
vn , Sc  l'an  mil  (Ix  cens  i(mgt-deux  il  canoqjfa  & mit  au  nombre  des  SainiSts 
fainâIgnaccdcLoyala,fon^areurdelaÇ6rRpagniede  Iefus,rainû  Fran- 
çois Xauier  Compagnon  dcfainiSF  lgnace  ,& A poftre  des  Indes  Orienta - 
las , Painfl  Philippes  de  Ncri  Auclaeur  de  la  Congrégation  de  l'Oratoire 
àRomc.faind  ifidore  Laboureur  , fainifle  Thcrcxe, fondatrice  des  Car- 
mélites DcrchaufTces  ; il  gouuetna  deux  ans  quelques  mois,  puismourut, 
aptes  auoir  fait  vnze  Cardinaux. 


DE  LAPEYRE. 


Siècle  L I X-  du  Monde 
&leX  VIt.deb  Gtacc. 


CARDINAVX. 


I.  Ltuis  LudoHtgi  JeBoHloHgne , f!lt 

du  frere  du  Vape. 
i Jnioine  Cdietd» , Koméut. 

*.  Frdnfois  Séerat,delerrdre. 

4.  Vrunçok  Boncompagnon , Romain. 
5-  H^polyn  jildoyrandrm. 

6.  LuciluSanfeuerin,  Napolitain. 

7-  Marc  Antoine  Go:(adm.deBtH- 


loagne. 

8.  CojmedeTorra,  Romain. 

9.  IeanArmamo  DvPlBI- 

SlS  DE  Richeliev, OlW, 
& fans  dif^Hte  le  plut  grand 
htmmedenos  Rois. 

10.  OûaueK.odolphe,ilerentin. 

11.  ydiphon/e  deUCueua,Efpagnol. 


141.  Vrb  AU»  8.  Florcntin.dclatrcs-illuftre  famille  des  Barbcrin*, 
fiit&itPape  l’an  mil  fix  cens  vingt-rfois.  Il  a eu  foin  perpétuel  de  la  paix 
entre  les  Chrefticnsjlaquelleilatoufîours  moyennee  par  fes  Légats;  en- 
nemi des  vices , & très  curieux  de  reconnoiftre  les  perfonnes  vcrtucuCrs  Sc 

Î'encreufes.  Il  a eferit  deux  lettres  à M.  leMarefchal  deToyras.lefqucl- 
csnousauonscy-deuant  reptefentecs  1 ôc  a défia  fait  depuis  qu’il  ale  gou- 
uemement  de  l’Eglife  trente-^quatre  Cardinaux , qui  font , 

CARDINAVX. 


I . Iran  fois  Barl/erm , fils  de  Charles, 

Cr  nepueu  de  fa  Sainffcif. 

%.  ir.  K^ntoine  Batberinf  Capucin, 
nepueu  aufii  de  fa  SainÛeté. 

J.  Laurent  Magaloti,  ilorentin. 

4.  Pierre MarieBur^hefijdeSicnnes. 
J.  Louis  Caietan,  Romain. 

Denitde  Alar^uemontyJrcheueJ- 
^ue  de  Lyon. 

7.  Ernefl jidalhertdeHarach ,aiüe- 
mand. 

8.  Bernardin  Spada,  N once  en  Irace. 

9.  Laudiuiui  Zachias,  aennoit. 

10.  Bertinger  cipfius. 

1 1.  iredertc  Cornelie,  de  Venife. 

U.  lulmSachems  yllorentin. 

I}.  Dominique  Sptnola, de  cennes. 

1 4.  lacquet  Caualeri,  Romain. 

15.  Laïius  Bifàa,  Romain. 

16.  Henry  de  Cufinan,dcHaro. 

VJ.  Nicolas  de  Lorraine , frere  du 
Duc. 

11.  Hierofmecuido,deCremone, 

I9.  }iâarc cinnet.  Référendaire. 

X O.  lahrtce  Veroffi,  Auditeur  de  R,o- 

ta. 


II.  cilles  Alhonot,  Efpagnot. 

XX.  TierreBerulie,tranfoü,iondateUt 
& ceneraldei'OratoiredeN.S. 

lefus. 

XJ.  Alexandre [afarin.  ^ 
Antoine  Barhertn,  fils  et  Antoine, 
nepueu  du  Pape. 

15.  Hiero/meColumna,R.omain. 
t6.  lean  Baptifle  Pamphile. 
xy.  leaniransois  des  Comtes  de  Bai- 
gni,  N once  en  irance,  Cr  tvn  des 
plus faget, prudents  cr  iudicieux 
^ui  ayentjiamais  ejlèen  te  Roiau~ 
me,  très -agréable  aux  trançoit,  & 
duquel  te  fuis  très- humble  ferui- 
teur  en  mon  particulier. 
x8.  Pierre Pa^nfani,Hongroû. 

X9.  Antoine  de  Sainéle-Croix  , Re^ 
main. 

i O.  Alphon/e  Louk  du  Plefiif,  Archt- 
uefquede  Lnon, frere aifné de  M. 
le  Cardinal  de  Richelieu. 

) r.  lean  Baptifle  Paüotra , Allemand, 
jx.  CregoireNarOyRomain. 

J J.  Lucas  Antoine,  Rowitii». 

34-  TheodoreTriuulfe, de  Milan. 
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/ 


Roine. 


C^neAtblci 


£MP£R£FRS  D’ORl£NT. 

La  quatncf[nc  colomnç  c(l  des  Empereurs  d'Orient,  laquelle  a vn 
bord  pour  les  années  de  leur  règne,  en  laquelle  nous  voyons  les  vfur- 
patcurs. 

8.  A C M E T H , fils  de  Mahomet  5.  qui  commençai  regner  l’an  mil  fix 
censquacre,  cncores fort icune, lequel  ne  fit  pat  mourir  fes  fferes  comme 
auoient  fait  fes  prcdcccfleurs,&  a régné  enuiron  treize  ans,&  fût  le  neufiet- 
me  Empereur  T utc  de  Conftantinople. 

9.  Mvstapha-Cha.m,  frcred’Achmet.fiit  Empereur  l’an  mil  fut 
cens  dixfepc,  & fc  définit  volôtairemen  t de  l’Empire,ainfi  qu’il  en  fut  don- 
né aduis  à noftrc  Roy  par  vn  Ambalfadcur  l’an  1 tf  1 8. 

10.  Othsman,  ou  Othmam  , fils  de  l’Empereur  Arhmct , & 
nepucu  de  Mufiapha-Cham,  fut  fait  Empereur  Fe  premier  iour  de  la  Lune 
de  lanuier  i<i8.  ainfi  qu’il  l’efcnuic  au  Roy  par  le  mefine  Ambaflàdeut. 

ÊMP£RErRS  irOCCIDENT. 

La  cinquicfme  colomne  eft  de  la  fuite  fucceffiue  des  Empereurs  d’O  c- 
cident,  ou  d'Allemagne,  laquelleaauffi  vn  bord. 

51.  M A T H r A s , fils  auffi  dç  l’Empereur  Maximilian  fécond , & frere 
de  Rodolphe,  fût  le  cinquante-dcuxiefinc  Empereur  d’Occident  l’an  mil 
fixcensdouze^&  regnaptesde  huiéf  ans  : ilauoit  efpouféAnncd’Auftri- 
chc,fillc  de  Maximiuan  Coriitcdc  T irol,&  eft  mort  fans  cnfàns. 

J}.  Ferdinandii.&  lcdouziefine  de  la  maifon  d’Auftriche,eft  au- 
iourdHiûy  le  cinquaûtc-troifitfme  Empereur  d’Occident,à  les  compter  de- 
puis noftreRoy  & Empereur  Charles  le  Grand. 

ROIS. 

La  6.  colomne  qui  a auffi  vn  bord,  eft  pour  nos  Rois  très- Chreftiens, 
en  Jaquelle  nous  voyon* 

65.  Lovis  ij.appellélclufte.filsdeHenryleGtandacdclaRoinc 
Merc  Marie , qui  fût  Roy  le  quatorziefme  May  mil  fix  cens  dix,fôus  la  Ré- 
gence de  la  Rpinefâ  Mere.fà  Majcfté  n’eftant  cncores  qu’en  la  neufiefine 
anneede  fon  aage  j jaqudle  mérité  bien  des  volumes  tous  entiers  pour  di- 
gnement reprelcnter  l’Hiftoirc  admirable  de  fbn  ttgne,  c’eft  pourquoy 
nousenlaiflonslcfoinàfcsHiftotiographcs;  &icy,(uiuant  lesLoixdc  la 
Chronologie,!!  fuffit  de  l’aubir  mis  en  ordre  com  me  les  autres  Rois  & Em- 
pereurs fes  predecefleurs  : puiflc-il  longuement  fie  hcurcufcmcnt  régner. 

La  Roine  fa  femme  eft  cette  très- grande  de  naiflàncc,  fie  cncores  plus 
vcrtueufcprinccflcMadameAnnc,lnfàntcd'Efpagne, fille  du  Roy  Catho- 
lique Philippe  rtoifiefinc,  & de  Madame  Marguerite  d’ A uftriche. 

ScsConneftablcsontcfté,Mcftirc  Charlcsd’Albcrt,  DucdcLuyncs,Ie 
4.  Auhl  16x1.  quimouruclc4. Décembre  de  la  mefine  anne^. 

Meffire 


( 
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Mcflire  François  de  Bonne,  Duc  de  Lcrdiguicrcs,lei9.  luillec  titt.  Il 
cftoit  défia  Marefchal  de  France,  l‘vn  des  plus  grands  & hcurciu  Capitai- 
nes de  nofircSiecle. 

Son  Grand-MaiftreMefllrc  Louis  de  Bourbon.Comte  deSoi(Tons,Ie  Gaoi. 
premier  lourde Nouembre  I6ii.  receu  par  la  Roine-Mcre  du  Roy  Re-  *‘**^^- 
genre. 

I.  Ses  Maielchaux  MclIIreConchino  Conchini,  Florentin , Marquis  Manrduax 
d‘Ancre,en  Feutier  1614. 

a.  Meifire  Guillaume  de  Souuré,Marquisde  Courtenuamc,çp  Décem- 
bre i<i4. 

3.  Médité  Antoine  de  Roquelaure,  Seigneur  dudit  lieu,.!  an  1 £(5. 

4.  MedireLouisdelaC^drc,  Baron  delà  Mailbn-Fort,enluin  1616. 

5.  Meifire  François  de  Lauricres,  Baron  de  Themincs,le  £.de  Septem- 
bre i£i<. 

£.  Meifire  François  de  b Grange,  Baron  de  Montigny,Ib  7.  Septem- 
bre i£i£. 

7.  Meifire  Nicolas  de  rHolpital,Marquis  de  Vitry  le  r^.May  i6iy. 

8.  MelfireCharlesdeChoifeul,ScigncutdePiïdlin,enNouemb.t£t9' 

9.  Meifire  François  de  b Guiche,Seigneur  de  Sainâ-  ccran,en  Nou^- 
bre  i£iÿ. 

10.  Meifire  Honoré  d'i\lbcrc.  Due  dcCholhcs,en  l'an  1619. 

II.  Meifire  François  Dcfpatbes  Luçan,Vlfcomted  Aubctene,ran  itfiC 

11.  MelfircCharlcsdcCrcquy,PiincedePoix,&àpterentDucdeLef- 

diguicTes,l'an  i£ii.  ' 

I).  Mcdire  lacques  de  Caumont,  Mitquis  de  b Force,  l'an  i£ii.' 

1 4.  Meifire  Gai^d  de  Coligny,  Marquis  de  Challillon,  l'an  i£i  1.'  ^ 

15.  Meifire  François,  Marquis  de BalTompicrre, l'an  i£i3.  ^ 

i£.  Meifire  Henry  de  Schomberg,  Comte  de  Nanteuil,enlumi£iji 

17.  Médire  Ican-Baptiftcd'OrnanoXaitMarefchaU'an 

18.  Mcdire Timolcon  d'Elpiney,  Comte  d'Etbn,l‘an  i£?7. 

1 9.  Mcdire  François  Hanibal  d'Edree,Marquis  de  Qjocuures,ran  i £ 1 7.' 

1 o.  MclfircLouis  de  Marilbc,fàit  Marcfchal  l'an  I£i9.au  mois  de  Juin. 

11.  McdircHcnry  DucdcMontmorency  rani£3o-cy-deuârAdmiraL 

1 1.  Mcdire  Ican  de  Sainél-  Bonnet,  Seigneur  deToyras!  'an  1630. 

15.  MelfireAncoinc  Ruzcd'EffiatMarquisicSorintcndantdesFinan-'  '' 
ces, bit Marefchal l'an  1631.  cnianuier. 

Son  Admirai  Médire  Henry,  Duc  de  Montmorency,  par  ledcceds  de  , , 
feu  Monficur  le  Duc  d'Anuillc  ,fon  oncle.  «iminttB 

Et  l'Amirauté  ayant  clic  fupprimee  & réduite  fous  b charge  de  Surin- 
tendant general  des  Mers,  Monfeigncurle  Cardinal  de  Richelieu  en  a elle 
poumeu. 

Ses  Chanceliers  & Gardes  des  Seaux  ont  cdé,Mclsire Guillaume  du  Chueili^ 
Vair,  Garde  des  Seaux,  l'an  rfiil  fut  cens  reize,Mcfsirc  Nicolas  Brudatt, Sei- 
gneur de  Sillcry,  eftant  cncorcs  Chancelier. 

Mclsire  Cbude  Mangot  lût  Garde  des  Seaux  en  Septembre  i£i£> 
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Mefsirc  Guillauracctu  V air  fufdit  fut  derechef  carde  des  Seaux  en  Autil 
mil{ixcensdixfcpt,tüfqucsà(àmort  Icj.  AouftmiUix  cens  vingt- vn. 

Mefsire  Emery  de  Vie , Seigneur  d’Ermenonuille,  fur  fait  carde  des 
Seaux  le  vingtiefmc  iout  de  Décembre  mil  fix  cens  vingt- vn. 

Mefsire  Louis  le  Febvre,  Seigneur  de  Caumartin,  fût  Elit  carde  des 
Seaux  deuantMontpelliet  enSeptébre  mil  (ixeens  vingt-deux, âclcs  garda 
iafqu'au  vingt  vnicrine  lanuier mil fix  cens vingt-trois,qu’il  mourut. 

Mefsire  Nicolas  Bruûart,  Seigneur  de  Sillety , reprint  les  Seaux  pat  le 
commandement  du  Roy,&  Icsiuy  rendit  le  x. lanuier  i«i  4. 

McGire  Efticnne  Aligre  fût  premièrement  carde  des  Seaux  dc's  l’an  mil 
fixeens  vingt^uatre , 3e  Monfieurde  Sillcry eftant  morc,fut  feit  Chance- 
iet  le  8.  Oijlobrc  16 1 4.  Se  remit  les  Seaux  à & Majefté  en  luin  16 1 6. 

'■  Mefsire  Michel  de  Marillac  fut  fait  carde  des  Seaux  le  premier  iour  de 
luin  i6x6.puislesremitàfaMajefte'  le  ii.dcNoucmbre  ifijo. 

Mefsire  Gliarles  de  l’Aubefpine  , Marquis  de  Chafteau-neuf,  fût  fait 
Garde  des  Seaux  le  14.  Nouembre 

Lafeptitfme  3e  dernietecolomneeft  de  l’origine  des  chofesSe  des  per- 
(bnnes  illuflres,en  laquelle  tant  s’en  faut  que  nous  y ayons  peu  inférer  tou- 
tes les  perfoiines  illullresqui  ont  vefeu  de  Siècle  en  Siecle,  quenous  auoUôs 
n’y  en  auoir peu  mettre  que  ceux  qtti  par  leurs  eferits  Si  ocuurcs  nous  ont 
laiffc  quelque  mémoire  de  leurs  noms,&  de  ceuj-  là  en  auons  nous  encotes 
biffe  beaucoup  qui  meritoient  bien  d'y  eftre , fi  on  les  y euff  peu  plaça , Sc 
notamment  au  Siècle  dernier  Sc  au  prefent,  où  nous  pouuons  dire  tous  les 
Ordres  Ecclefuftiques  abonder  de  grands  Sc  fçauansperfbnnagcs,commc 
aufsileslurifconfultcs,PhilofopWM&  Médecins.  Et  pour  la  armes,  certes 
il/audroitdegtos  volumapout  y inféra  tous  ceux  qui  l’ont  mérité  cnca 
dernietsSiecla,  feulement  auons- nous  eftimé  d’y  adjoufter  la  Table  fui- 
uante,enlaquclle  à vn  clin  d’œil  on  verra  tous  ceux  qui  ont  efte  déclarez 
HeretiquesparlafàinéfcEglife  Catholique, depuis  le  commencement  de 
l’Eglifc Chfellianne  iufques  à maintenant:  cela  s’entend da principaux, 
& qui  ont  efte  chefs  de  quelque  nouuelle  opinion, ou  qui  ont  efté  eftimez 
parmi  leurs  feéfes,la  noms  defquels  font  fuccehiueraent  mis  en  la  fuiuan- 
tc  Table  en  laquelle  oH  les  verra.  Et  ainfl  foit  finie  & acheuee  à la  gloire  de 
Dieu  cette  prefente  Oeuurc. 
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ORDRE  DE  TOFS  CEVX  QV I ONT  £ST^[ 
ieclareZiJieretiques de Siecle  enSiede,  depuis  le  premier  <”* 
Siede  de  la  (jrace,  iufques  au  prefint. 


étftm 


U Grsue. 


ludu  licarioc , qai  fut  Apo* 
ilre,&ceux  oui  de  fon  nom 
^rencappeilex  ludaïftes. 

Simon  le  Magicien les  Si* 
monicns. 

Thebutes»  A:  fei  parrifâns 
Cleobe , Dofithcc , Gor- 
(hce  & Mafboihee. 

Alexandre  le  Chaudctonnicr. 

Hymenee,0c  Philctos. 

Diotrephei. 

Menandcr , & le»  ifenan- 
driens. 

Cerinthu»,  & ceux  qui  de  luy 
furent  appeliez  Cerin* 
tkitns. 

Ebton,  & Tes  redUteurt  Eblo- 
nices. 

Lca^icolaïccs.  t 


dm  fecmd  SittU 
Jefmis  U Créce. 

EIxaî,  & leXM»  Ton  frere. 
Saturnin.  * 

Baftlidcsl 
Carpociaces, 

Valentin. 

Lea  Gnodiquea  > qui  furent 
aufC  appeliez  Barboriins, 
Scraciouque$,Phibi(mitea, 
Socratites,  ZacheSs,  Cod- 
dians,  Barbelues,  Sc  Nia- , 
Clins. 

Les  Andcade».  . 

AquiU  Sc  Thcodotion>^oi 
nrenc  chacun  tne  veirion 
de  la  Bible. 

Les  Nazornms. 

LesOphitei. 

Les  Caïniftes,  ou  ceux  de 
Gain.  * 

Les  Sethias,  ou  ceux  de  Seth. 
Balfus. 

'Pcolomee,  DtTciple  de  Vt- 
lendn.  ^ 

Second  , fils  de  Caprocacez. 
Marcusi  Dticipit  de  Valdtin* 
Colarbafius. 

Heracleon.  v 
Cerdon.  ^ 

Marcion. 

Lucanus,  Difciple  de  Mar* 
^Qoa^Sc  fes  afiokiez Poci- 
nui  Sc  BalUifcus.' 

Apeiles. 

Hermotenes. 

Lucian  ^Apofta^ 
MonunaSydefespropheteBès 
Quintilla  Sc  PrihnlU  , & 
fes  fedaceors  appeliez  Pe* 
pufians  Sc  Artohees. 

Les  AfcodrogiteSyOu  Afeites. 
Les  Pactalorfnchiccs^ou  TaC> 
codrugiiei. 

Tatian. 

Seuerus,  & fes  fedateurs  En* 
craciques. 

Darde/ânes,  • 

Les  Archontiquci» 

Les  Adamices. 

Bladus,  chcfdei  PafchaticeSi 
ou  Qutca  Decimans. 
Fiorinus. 

Theodocus  le  Tanneur, chef 
desXheodociens  de  Arte* 
moniens. 

Theodotut  Largcntiet,  chef 
des  MelciiÜcdeceaus. 
Praxeas» 


Htrctitfuu  dm  n«i/i<fmuSk(U 
dtfuu  U Cmt» 

Tcrtollien. 

Spaunachus  de  fes  redateurt 
appeliez  Patriciaas  • ou 
Symroachiaos. 

Les  Arabiques. 

Agrtepin. 

Les  Homonfiaftes. 

Origeae. 

Les  Origenians,dicslesl)elÀ 
honaeüea. 

Les  MecangUhiooicea. 

Les  fikefàices,  ou  SampTd^ 

Voies,  chef  des  Eununqoti 
Valefians. 

Ifouatian , TAndpape  » At 
Nouatus. 

Les  Hpdroparafbtes  , ou 
Aquariens. 

Noërus  Sc  SabeUios. 

> Les  Angcffques. 

Les  ApolloUques*  ou  ApoJ 
radiques. 

Les  ChiliadeSjOu  Millenai* 
res,  defqucls  furent  Ne* 
pos,  Coradoo  &ApoIU^ 
naris. 

Pibl  Samofateen. 

Scychiand  Buddai.  « 

Mânes , oit'Manicluee,  aued 
fès  Difaple»  Adam,  Tho- 
mij(  HeAius,  & (es  feda* 
ceurs  appeliez  Mani* 
chxant,Acuaas.Mauiret, 
CachariAcs  dMacariess. 

Les  Apocarices,  Oicarites  Sc 
B^chitea , qoi  eltoicoc  ea 
parue  ManicHzcos,  Je  ca 
partie  GnoAiques. 

Hierax,oij  Hiérarque, chef 
des  Hierarchitet. 

Les  AbAineou*  * 

t: 
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Heffti/jatt  du  J.  SUtle 

Jepmt  U Crdtti 


th  4.  Sittle 
Mifnii  U CiMt, 

pénJ^s.  [ Mcletiaj. 

Aiius,chcf  des  Anoos, 

Acionunices  » Ëtife- 
bùnS)dc  Dulian». 

Colluthus. 

Afterius  le  Sophifte. 

Acelîui,  Euefauf. 

LesCirconcelnons  on 
Scocopites»OreIiidt 
* ou  Circuireurs. 

MarCctlus,  Eaefqac. 

Audç^chef  desAudiSs, 

Odians,VAc!ûs»An- 
cropomorpluces. 

Phocinus. 

Aiaceaodius , chef  des 
Pnenmacomaques , 
ou  Macédoniens. 

Les  AQurricaios. 

AcaduSyEaerqhe. 

Euftati%Euefq.  [Æri*. 

Ætius  (‘impie^dcEodo- 
xios  & Eunomios. 

Les  Tioglodiccs. 

- luiten  l'Apoftat. 

Zachee,  Moine. 

Les  Meflalii^  Plkl« 
lians,  Euchites,  Prx* 

' ctccurs  » Spiriroeis, 

Euphemites,  Mam- 
nis,Satini(les»  Adel- 
' phiens^Saecophores, 
ic  Enthoulla^es. 

Lucifer  , EucTque  des 
Cathalitains. 

Hilai?bjOiacre  deRome 
LesH/pfiffaires.. 

V aient , chef  des  An^ 
bomonfiaf^r.  y r'Les  PrardcAinez^ 
Eupdehios  , chef  des  ^«uterius.Euefqae. 


Secondin. 

Vieil  aniius* 

Peugius. 

Cclellius. 

Forrunacos. 

Félix. 

Matimin  » Eocrqne. 

FauAus. 

AoiiuSiOciginiAc. 

Auhus  > Dilaple  de 
Vidorin. 

Petilian. 

Vicalis. 

Vincent  Viôor. 

Theodor^  EueTque. 

Diodore,  Euefque  de 
Tarfe. 

NeAorius. 

Mopie,  faux  Prophète 
de  . 

Les  Acéphales  , ou 
Diacrmomenes , ou 

• Hcficans. 

Les  demi-Pelagiens. 

Eutiches. 

Dio/corus, Euefque. 

T^mAihee  j^Iurus. 

Le^«ifictteurs , o 

Pierre  le  Foo/on  , dit 
Cnaphee,  chef  des 
Theopafehites. 

Xenaias,  Eoe(que*de 
^ HyerapoIi,fucauin 
appelle  Ph^xenuS} 
6c  fijtcheFaes  Ico- 
noclafles , ou  Briiê- 
Images, 


HtrtnqdU  én  6.  Sutlt 

, dtfnu  U Crdff, 

Les  TalmudiAes  » 
luifs. 

Seuere»  Moine. 
lulicnyEueTquede  Ha> 
licarnalTe  » & chef 
des  PhancallaAes  » 
Aphtardooccs,  In- 
corruptibles • 6c 
GauniÛes. 

Theodofe,  Difciple  de 
Scuenis.dc  chef  des 
Cortupticoles. 
Pierred’Aparote. 
Anchunns. 

ThetmAïus  » Ducce 
I d'Alexandrie,  chef 
l des  Agnottes. 

I Philoponus,  chef  des 
I T mheues , 6c  Mono- 
I phyfires,ouMonothc> 
I lites , des  Egyptiens  6c 
[ Schématiques, 
lacques  Zanzalus. 
Barlaitius,chef  des  Se- 
midalicejjOU  Bacfa- 
mens. 

LesTetraditei. 

Les  ChryAolites. 
Conon,  Eaefque  d'A- 
lexandrie. ■ 

Les  Contobabdues. 
Les  lacobites  ,iAus  de 
lacquea  Zaruaios. 


EunomiantAes. 

Theophronius  , chef 
dr«  Agnoiies. 

Rhetonus. 

Les  Pacemians  , ou 
VenuAians. 

Timochee  , Difciple 
d’j^ollinaire. 

Les  Coliyridiens. 

Scleucus  6c  Hermas. 

Phlollun. 

Les  ProctuniAes. 

’Heluidius.chcf  des  An- 
tidicomanankes. 

louinian.  Moine. 

Bonofus.ou  Monolus. 

Parmenian,  Euefque. 

Sabbaihius* 

Martianus. 

I.  Hyerofblimicain. 

Ropatus. 

Les  Campatois. 

Les  Campois. 

Fclician. 

Agape  femme,  6c  ion 
Ëlpidiut. 

Les  befchaonics. 


Les  Angeiues,  ‘ 


Hernifitt  Jm  j»SittU 

Jtftln  U GfMt, 

Les  Heicetes. 

Les  Cnofîmaques. 

Bay  raS,  l’vn  des  mai* 
Ares  de  Mahomet. 

Cyrus , Patriarche 
d'Alexandne. 

Sergius  , Patriarche 
de  ConAamino* 
pit 

Sergius,  Moine,  3c 
maiAre  dudit  Ma- 
homet. 

Mahomet. 

Ettchanius , chef  det 
Arméniens. 

Les  Chazinzariens, 
ou  Staurelatres, 
ou  Adore- Croix. 

Les  Thnetopfichi* 
ces. 

Les  Theocaugno* 
Acs  ou  Bli^bc* 
mateurs  6c  Con- 
tumelieux. 

Les  Echnophtooea, 
ou  Paganilans. 

Pyrrhus,  Patriarche 
de  ConAantino- 
pic. 

Les  Parermenaute^ 
ou  faux  Interpre- 
tateurs. 

Lampecius. 

Macnaire , Patriar* 
chc  d*  Antioche. 

Tkgpdore  , Pachar* 
eu  de  ConAanà* 
nople. 

Les  Agiiioii. 
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Kmtiqmt  J»  8.  Sieclt 

Jf^thi  U Crut, 

LetAgonjcliceii 

Les  Ch^iaaocatC' 
gores. 

Les  Iconocli&ftet , ou 
Iconofniqoes , ou 
Bnfc-laiages. 

Aldcbetc. 

Cknienc  rEiœflois. 

Les  PauUciins  , on 
Pauti-Ioaniftes  » ou 
' A titrant. 

Félix , EttcTqQe  d’Vr* 
£ele,&  loulous  & 
Afcarius. 

Les  Albanois. 

Les  Bagnolois^oa  Ba. 
iolois,  Concosdois 
BcCotooois. 


llmùfKt  dm  Sù<k 
de^a  U Grmte, 

Claude»  Euefqoe  de 
Thurin,  fut  Hagio- 
nuque»  c'eû  idire 
ennemi  des  Sain^. 

Theoda»  faillie  Pro> 
pheceflèdeSucue. 

GodcTcalque. 

Pbodus»!  va  des  plus 
gran^  Chefs  des 
Grecs  ScKifoiati* 
ques. 

lean  Scoc 

Fredeoard»  ou  Fredc* 
gard. 

Denranus. 


Hrrmf»»  dm  10.  Sifde 
difnüU  Cnut» 

Il  n'y  eue  aucune  he- 
reûe  nouuellc  au 
dixiefme  Siecle»ex- 
cepté  quelques 
nouueaux  Anuo> 
pomorphitu  âc 
Manicnccns. 
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Uertti^tj  du  ti.  Sitiit 
depmi  UCréit» 

Les  Betenganens  cont> 
rocncctent  l'an  mil 
trcmC'Ciaq , qui  fiiC 
l'an  crence-cinqaier> 
me  du  vntiernie  S ic- 
cle»pac  Béranger  na- 
tif de  Tours;&quoy 
que  leur  chef,  mr  la 
nn  de  Tes  iouisi  foie 
mort  Catholique,  la 
feâe  qu'il  auoit  in- 
croduiic  oelaiHk  pas 
de  durer  apres  luy. 

Hecibert* 

Lifoius. 

Guibert  , Chanceliec 
£c  Antipape. 

Les  Reordoruns, 

Michel  CcTulatias, 
Patriarche  de  Coo- . 
ftancinoplc. 

Nouueaux  N icolaïtcs. 

Les  Incefhieux. 

Vvecilo»  ArcheDefquo 
intrus  de  Mayaocc* 
dcicsVvecUîju. 

Rofcelio. 


lliii 
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tf»  !*•  SktU 
é<ftm  U Cr*tt, 

Durand  de  Valdach  • 

MarClios  dePadouc. 

Bafile,  M cdecin,  chef 
des  BongomÜea.  * 

Tandemus,  dk  Tan- 
chelin. 

Pierre  de.BroiS|dcles 
Pctrob^flicns. 

Pierre  Abaillard. 

Arnaud  deBreOx. 

Gilbert  Porrccain, 
Eucfq.de  Poiâieri. 

Henry,  chcfdes  Hen- 
ricicns. 

Les  Patereaux  ou  Pa- 
crins  r Cathares  6c 
Pttblicains. 

Les  Apodoliques,  ou 
faux  ^oftoliques. 

' Eon  ou  Eude  de  J'E- 
ftoile,  faux  Prophè- 
te. 

Les  Hérétiques  de 
Bamio. 

Les  nouueaitx  Ada- 
oiUes,urusdeTaa< 
demus. 

Les  Vaudois,ou  Pau- 
uresde  Lyon,ilTus 
deVvaldo. 

Les  Enfabbaeex. 

Les  Albigeoisjou  Al- 
biens. 

Les  Corners , on  Co- 
rereaux. 

loachim  TAbbé. 

Pierre  lulunuis. 


Htfttifits  in  1).  Skde 
dtfmt  U Gréer» 

Almaric , Douleur  de 
Paris. 

Dauid  de  Dinan. 

Guillaume  de  Sainâ- 
Amour. 

Didier  Lombard. 

Raimond  Lullus. 

Les  Flagcllans. 

Gérard  Sagoiel. 

Herman  l' Italie , chef 
des  Frérots, Frati- 
ceaux,  Freres  de 
cauureTie,ou  Bi- 
ibchz. 


Hewifta  én  14.  Sintt 
if^ü  U Créer» 

Les  Beguards,oa  Bé- 
guins, ou  Beguinei. 

Dulcin. 

Les  Templiers. 

Barlaam. 

Acyndinus. 

Michel  de  Cefena. 

Guiliaume  Osam. 

Lolhard  Vraltec. 

Ican  de  Poliae. 

PieireduCuiguer. 

Richard  Armacan. 

Bertold  de  Borbaach. 

Barthélemy  Gcne- 
ucz. 

Les  Torlupins , ou 
Cyniques. 

lean  Vviclef , An- 
glois,  chef  6c  au- 
theur  des  Vviclcf- 
uiRes; 


Hrrrti^ts  in  i;.  SittU 
depuis  UCfMrt 

lean  Huz. 

Pierre  Dreflbis  , ou 
Traçoit , 6c  laco- 
beau. 

Ican  de  Zifca,  chef  des 
Thaborites. 

Ican  de  RocTciàne,  A: 
Procopius. 

Picard. 

Hicrolme  de  Prague. 

Les  Pragois. 

Les  Orphelins. 

Nicolas  Galecus. 

Matthieu  Palmier. 

Les  Rutheniens , ou 
RufEcns,  ou  MuT- 
cottices. 

Ican  Bchaim. 

Pierre  de  Olim. 

Heraun  Killùich. 
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HrrMÎ^/  itt  SitrU  Jtfmi  U Créer. 


Martin  Lvthir. 
lacques  PnepoGd.  . 

Lcf  Anobapdfteiifnitde  Tho« 
nus  Monucr. 

André  CaroUUdc 
leui  Occolamjiade. 

Quintin  Ôc  Coppin  > chefs  des 
QuimioUles. 

VTaldric  Zuingle. 

George  Dauid. 

Les  Ruftaux,  foas  CKriftophle 
Martin  Bucer.  [Schapler. 
lean  VveRphtlien. 

BaUafar  Pacimontan. 
Guillaume  Farci. 

Iean  CatviNychefdesCüui- 
nilles  ou  Huguenots, ou  rretc» 
LesE^otex.  [dus  Refounez. 
Iean  Spangerberg* 

Michel  Scruec , Elpagnol. 

Les  Vbitiquaires , & leur  chef 
\ Charles  du  Moulin.  [Biccius. 
\ Pierre  Martyr. 

SebaRicn  Caftaillon. 
lean  Alaico,Polonois. 

Henry  Bullioger. 

Théodore  de  Reze. 
lude  lonas. 

Valentin  Cratoald. 

André  Oziander. 

Les  Scancariens. 

Les  Mufculains. 

Les  demi  Oziaodriens.oufaoz 
Théologiens  de  Thuhnge. 
Vergicr.  ‘ 

Nicolas  AmRorphius. 

George  Major. 

Les  Antinomes. 

Les  Mansfeldois. 

Luc  Stemberger. 

Bernardin  Okin. 

Les  ValeminiRes»  ilTus  de  Va- 
lentin Gendl. 

Grégoire  Paul,  chef  des  Dcï- 
lies  ou  Trinitaires. 

Les  Antitriniuires. 

Les  Puritains.  Louis  Alenuni. 
Chriftophic  Goodman. 

Les  Samofateans  nouueaux. 
Matthias  Flaccus  lllyricuA 
Punâius.  Dauid  Cbitranis. 
VviU.  chef  des  Oinds  d'An- 
lean  Stormius.  rgictesre. 
Leslenois.  Les  lallihcacotrcs. 
Les  PaRiliers.Les  InterimiRcs» 
Les  Adiaphorices« 

Les  Sacramenuires,  ou  Anti- 
Luth  ericn  s. 


Les  demi*  Luthériens,  Lmero- 
papiAes , Lutherozuingiiés, 
- Lucherocaluiuilies,  & Lu- 
cerolîandricQs. 

Bellios,  chef  des  sellians. 
Pierre  Richicr. 
lean  Campanus, 

Adhan  HamRcdios. 
Srrenkfddius. 

Les  Vradilauienf. 
LesSueniceis.  LesGlogouiSs. 
Les  AnttfvTenkfeldiens. 

Les  Nodspieds,  ou  Spirituels 
de  Séparez. 

Mennon  Siiaonis  , chef  des 
Mennonites , ou  Tibbees  de 
Les  Libres.  (Meliapes. 
lean  Huius. 

AmbroÜc,  chef  des  Ambro- 
/iensoo  Pneumaciques. 

Les  Auguliiniens  d'Auguftio 
Saaamentaires. 

Melchior  Holman. 
lean  BocKcldi, chef  des  Mona- 
Qcrient. 

LcsClancuIaires  ou  lardtnicrs. 
Les  lacalaires  ou  Stcbliers. 
Les  Scripturaires.  Les  Oliicrs. 
Les  Batemburgiques. 

Les  Pacifiques. 

Les  PaRoncides. 

Les  Sanguinaires. 

^gidius  d'Aix. 

Les  AnticfarcRiens. 

Les  Démoniaques. 

Les  Antidemoniaques. 
LesSabbotaires.  * 

Les  Communiquans. 

Les  Condormans. 

Les  Brayans  ou  Lacrooyans. 
Les  Significatifs. 

Les  TropUles. 

Les  Energiques. 

Les  Arrhabontircs. 

Les  AdelTcnaires. 

Les  Metamorpfires,  ou  Trans- 
Lesircanotites.  [formateurs. 
Les  Laicoccphales. 

Les  Ncucraux. 

Les  Manus  itnpoCtoires. 

Les  Bifiâcramencaas,Trillàcra- 
mcuux,dr  Quadhlkcramen- 
Les  Sépulcraux.  [ taux. 
Les  Infernaux.  Les  Inuiiiblcs. 
Les  BibltRcs.Les  Pcoitênaires. 
Les  AtheiRcs  ou  Epiconens. 
Lefimx  Prophète  du  Peru, 

Les  MetaphoriRcs. 


Hrrrti^ua  Jm  rtnfeptûfmé 
Suett  itfmi  UCrétr, 

Conrad  VxorRius. 

Les  Aïonuicm  en  Ho- 
lande. 


Voili  de  Siccleen  Siècle  > depuis  le  temps  des  Apollccs  iufques  iouimenant , lonlte  fiiccefll/ 
de  tous  les  Hctclurques,delqucls  les  plus  fameux  ont  cfté  aotheucs  de  quelque  Sefte  paiticulie. 
re,&  les  moindresn’ontfaitqu'adjoufteroudiminuetdtileuraux  doarines  nouuelles  Sc  tooî 
nmtraitesleSTusauxautres.  Rcnuopantlescurieux.qui.oudrontfcaooirleurscreancm  oa^ 

Cülicres,  aux  liures  des  Saindts  l’eres  de  l’Eglifc , & notamment  lainâ  Epiphane  PWaftrt  Pra 
teole  Viccntius  UiiuenCx, Sc nouucllement le  Reuetend Peie Gautier, IcfuUc , lequel  ia* fuiui 
eu  ce  Tableau.  * ^ “ 
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TABLE 

ALPHABETIQVE. 

TANT  DES  NOMS,  Q.VE 

DES  MATIERES  PRINCIPALES 
contenues  à la  prefente  Chronologie. 


AA  ' 

A G t premier, 

Aage  IcconH* 

A4ge  troifîermc, 

Aage  quacrierme, 

Aage  onquieTtne, 

Aageli&tcime. 

Aages,7i.  ^ les  diaers  degrex  d'iceux, 

Aaron,  i7,x8.i7}.i74'i*»*»y^*J+4-5^* 
Aarofiices,Auec  les  iUlesde  luda,  544 

AB 

Abbo,  Abbc,  J» 

AbJens^oTbu  Atarias, 

AS-liai,  Pmphctc, 


pagei 

*7 

ao 

5a 

4» 

11^ 


A^^lus.  Eut:iq^e  de  Bab7lone, 


AclulUus.contre  Empereur» 
Achim,  prxdecelK:urdeN<S* 
Achiraaas,  Poniife, 

Achimetech,  PoiuiTe, 
Achimelcch  u Poncire. 

Achis,  K07  de  Geih, 

Achitob, Pontife» 

AcKicob  a.  Pontife, 

Acmeih , Empereur, 

Acracarnes,  voyez  Afaizapes . 
Acriiîns, 

Aûor, 

A ^fa,  oa  Semiramis  deuxiefuie, 

— Ar-rrrrr’.l,  on  (àinftç  Croix, 


Ac;n?e, 


AlÙüü,  iiigL  ut*  iuiii. 


ATTt- 


Ada.fjmme  l’^e  f emeel*. 


A^ 


.1;;  1 iJa, 


n£i,‘~ 


Adad.  Pv.- 


■•4«ü-4JJ.’4«) 
rr- 


Adam, 

Ad-ifw défunt}  Vtdût,- 


A^^ 


-r«- 


Atlama,  Roiauni 


"TtS AJanmaiius, 


At- 


fr^nc», 

;:m~TXTriTTr;nv 


ig.irtî Aiitit,  pt  gdrrrffeurdc  N.  S. 


4« 

Jï 

H 

S9‘971 

a£l 

1(9^17 

iS 

—yr“ 

fr 


3» 

I.IO.It- 

54- 

49- 

P“ 


»*  ’-5^5 


5777731: Tji'.  1^4.186. Aiidinont  pTcUv^percct  par  quclquevvns  etr- 

fâinaiüo  10? 

A G AuO  i . — y II  i QilftW- — 

ptadesTàris'de  Rome , de  NabonaBar , de  tz~' 
capduied  de  Babylonc,dc  Cy  rus  6c  de  Cam- 


Acarnan/Rm», 

166 

Acamanie,  Royaume, 

ihJ. 

AcalVus, 

AccB es,  Roy  de  Sicile, 

î» 

Achab,  Roy  d'ifracl. 

M-4“« 

Achxos,  Roy, 

40314 

Achaie,  Roiaume, 

V-S» 

Achalius,  voyez  Manealeoi. 

Achas  ptcdccctTeurdc  N.  S. 

iS 

Achas, autre,  6c  de  lada. 

35-441 

Achetnencs, 

354 

Achemenic,  Roiaume, 

30.354 

Achias,  Pontife, 

34 

AcIuUci,  )54.  hâbilU  en  fille. 

1*5 

byfee. 

Adelman , Euefqtie. 

Ades,  ou  Ædoneus, 

Admecus,  Roy, 

Ado,  Archeuefque, 

Ado,  Euefque, 

Adolphe,  ^pereur, 

Adontts,  Roy  au  deiecu  de  Ton  pere, 
Adonibelech,  Roy, 

Adrian,  Empereur, 

Adrian  premier,  Pape, 

Adrian  Iccond,  Pape, 


3*5 

S3 

tinJ. 

51 

5j.*r» 

4»+ 

>« 

44-«+ 

>®.74* 

iujti 


■7' 


DES  MATIERES. 


AJDincroUj«finc,Papc, 

AdruaqnacrieTme,  Pape,  54^4^ 

Adriandnqtti«fnK,Pâpes  SS'^7^ 

AdrUo(Ixiefi»e,Pâpe,  J&54I 

Aiumii,âJa4eIeâaa,  iS 

A£ 

i£acui, 

Ædoneut, 

ÆJoacus  TeconJ,  )io 

Æ«ccs,6U  du  Soleil, 

Æetes  fécond, 

Ægeutdc  Nepcuae-peies^eThefeos,  $51 
ÆgiaJeui,  Rojr,  xx 

ÆgUlie,  Roiaume.  ai.i88 

Ægini,  fcmracylfle  & Roiaame,)o.^8.)ip.)5tf 
Ægipce,Roiaume,&  leurs  Rois,  ix,^6.6i6 

iCgipCQs,  Royd'iëgipce, 

Ægipeus  R07  de  Milcc, 

Æsiftus, 


iftglon  Roy  des  Moabites, 

Ælun,  concret  Einpcrcur, 
i£nültan,  Empereur, 
iCmilian  fecond,cofûro>£n)pcrcar, 
Æmus  RoydeThrace, 
i€neas,  6c  les  IW>is  resrHCCclTctirs. 
Æohe,  Roiaume, 

Æolus  premier, 

Æolus  fécond, 

Æolus, 

Æolus,  fils  d'Hellen, 

Æolus  Roy  de  Sidle, 


M5-J0} 

H5 
541 

504 

45 
45.^71 

45^^74 
JH 
Ida 
a4.a40.15d 
J77J7» 
i79 
a58.ad4 
168 
555 


Æoius,dUNcpaine,peredePcrieres,  194 
Æolus, pered'ArbamasdcdeSüîph^  5HJ*5 
Æolus,  pere  de  Magnes, 

Æolus,  pere de  Macareux  555 

Æos,filsdeTipbon,  171 

Æfehilus,  Poëce,  58 

Æfculapitti,  ip5 

Æfon,  ajS.ady 

Æfope,  j7 

Æihion,  ouErhton,  ja8 

Æchiopie,  Roiaume,  at.|5«i7a 

Ærius,ou  Aüchins,  551 

^blios,  ady.jai 

^colie,  ou  ÆthoÜe,  Roiaume,  S9*Jti 

^colus,  ad7.)ai.5aa 

^iolus,fiIsd*OziIas,  ayi 

4uhra,meredeTbclêus,  5^1 

AP 

Afrique,  Roiaume,  it.iyt 

AG 

Agag  Roy  d'Amalcch, 

Agamedes  & Trophonius, 

Aganiemnon, 

Agapct.Papc, 


Agapes  fecon^  Pape, 
Agar,m<fe  d’Ifinacl, 
Agaiihenes, 

Agachui,  HiHorien. 
Agaebus,  Pape, 
Ageno^fils  de  Pleuron, 
Aggee,  Pcophac, 
Agorius, 

AH 

Ahialon,ouHelan. 
Abus,  Prophète, 


Ahiafariens, 

Aboc,  tugedes  luifs, 

AI 

Atix&  Vlillès^ 

AidOjOUiCdoneus, 

Aiia,pcreda  Roy  Baza, 

Aimonius,  Moine, 

Atfiicz  pieferablta  aux  ^udnà^ 

Abeus,  Roy  d'Afopi^ 

Alain  Chartier, 

Alalcomenes, 

Alacich,  Roy, 

Alarich  Roy  des  Vfifigoebs, 

Albcric,  Diaae, 

AH>crt,  Antipape, 

Albert  le  G rand,  Euefquc» 

Albert,  Empereur, 

Albert  lêcond.  Empereur. 

Albert  Crante, 

Albinos  Empereur, 

Alboio,  Roy, 

Alcrus, 

Alcibiades, 

Alciat,  J, 

Aidmus,Pontife,4i.ennimi  de  ludts  Ma 
chabee,5d9.8cÉicDott,  588.570. 659 
Alcinous  premier. 

Aldnousdeuxielme, 

Aldonnc,  fillé'd*  Atlas, 

Alcmene,  merc  d' H ercules^ 

Alcœcon, 

Alcon  Roy,  de  bon  Archer. 

Aicuïnui,  ou  Albinos,  ^ 

Aldelme  Euefipe, 
Aleâusconcre-Empcreur, 

Alcches  Roy  de  Corinthe, 

Alcxandiele  Grand,  59.311.  fonregne,  443 
548-5470  4> 

Alexandre,  dit  le  Noble,  Roy,  41 

Alexandre,  ou  lamne,  ou  lean. 

Alexandre  1.  Roy,  contre  Dcmetrros,4i.ent  h 
telle  créchee,57o.cftoit  fils  d*voMtrchld,585 
Alexandra,  Roinedeluda,  4L.6K 

Alexandre,  Patriarche  de  lerulâlem,  4 


3» 

3*7 

*7»-55*-J45 

48.711 

5*-778 

«54 

170 

4» 

49*7JJ 

511 

»7« 


. . 4*r 

)) 

5« 

+»+ 

}*» 

S7 

»4« 

47 

70} 

H 

)}.ïo+ 

51 

55-F7» 

577*7 

57 

4+.«< 

4»-7«7 

54* 

5» 

5» 


lis 
15* 
**»-!4* 
54«‘5«< 
*1} 
50 
4* 
45<7^ 
l»5 


AlczandreScaer»,  Empereur, 
Alexandre  Empereur, 

Alexandre  PapCj 
Alexandre  Iccond,  Pape, 
Alexandre  traiCeCne,  Pape, 
Alexandre  quatneCne,  Pape, 
Alexandre  cinquieCne,  Pape, 
Alexandre^lixielme , Pape, 
Alexandre  Aphrodiree, 

Alexandre  de  Haies, 

Alexandre  d'Alexandre, 

Alexandrie,  Pacriarclur, 
aIcxù  Comnene,  Empereur, 

Alexis  lëcond.  Empereur, 

Alexis  trollielme.  Empereur, 

Alexis  quatrierme.  Empereur, 
Algetus,  Moine, 

Almopes,  Géant, 
Alpkanus.Archeuefque, 

Alpheus, 

Alpbonlc,  Empcretir, 

iiliii  ;iij 


4J.«<» 

)a.<tj.71o 

44.64} 
55-7»5 
54-  «47 
}/.««« 
57.JIO 
57- 7*5 


<61 

55.I0J 

54*5! 

54«5< 

55»7: 


x84.i(< 

55»7i 


TABLE 


J» 

üU,' 
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Alpkonce  CUcon.Hiftotîen, 

Madct  Roy  d'AlErie, 

Alihepia, 

AichepuSi 
Ahina,  Roine, 

Aburvis  Pelaeiat, 

. AM 

AnulariusFtinunani$,EucrqBe, 

Amalcch,  Roiaumc,  51 

AoUracctesou  Armacritis. 
Aman>faaoad‘Artucrui,  49o.)i) 

Anundus»  contre*  Empereur,  45*^7^ 

Anurias  Pontife,  «o 

A«unas,p«c  de  Hcii,  — 

Aojariw  Jccond,  Pontife,  jj- 

Ansarinceus,  i6ÿ 

Anufias,  Roy  de  lucU,  54^15 

Amafoncs, 

Anuca,  4W- 

Ambroife,  — ^ 

Asid>roUe>  Euerque  de  Milan,  4^ 

Amedcc.Eucfque,  54. 

Aœeriouc, 

Aa-'inadabyDrcdecciTeur  de  N.  S.  14 

Amü.adabueGabaa,  ^ 

Aojinus  Roy  d'Aflîric,  ig 

Amithaon,  i<9 

Ammonius,  * 4( 

Amo,  }fr*- 

Araoii,  predecefleur  de  N. 5* 

Amou  Koy  de  luda,  )d.4d5 

Amon.fiU  de  Dauid,violafâ/^r,&fut  tué- 
^ par  Ton  frère,  tA  Î?7.4*4 

Amunkes  peuple  dic  Roiaiime,|o.  Lear  Roy 
•’  


AnalWc  outtnerme,  Pepe^'-  ’ ‘ 
AnaftaTe,  ^pereur, 

AnaRafea.  ou  AnefniQSjEmpcretir, 
AnaUafct  Saind, 

Ana(>a/ê  Bibliothécaire, 
Anatolius,Saind^ 

AnaioUus. 

Anax, 

Anexuf, 

Anchemolus,  Roy, 

Andoücn,  Sainâ,  Euelquede  Rouen, 
Andrxide  ou  Orchorecnui,  Roiaume, 
Andrxus,  Roy, 

André  de  Vega, 

Andnnople,  Empira 
Androclus, 


siia 

47  ■"’f 


-43»- 


• 4i- 
4»- 
Î4V- 
U9 

JS4 
4»- 
5*4- 
3<r 
S*r- 
iS 

519— 

Andrtmiache,  femme  d'Heâof,  de  Pyrrhusde 


. vaincu, 

Amos,  Prophète,  — 

Amos,ou  Amos-Syrach, 

Amphiâion,  « 

Àmphyâionsdc  leur  parlement, 
Amplulochius,Eucrquc  & Siin<2, 
Amphimacus, 

Amphimacus  fécond, 

Arophion  ^ Zethua, 

Aiof^lus, 

Amphicrio» 

AWoule  làinélcpoui  lecouroonemencdenos 
Rois, 

Amraro,ElsdeCahat,  ay.l7.a44.ado 

Aroraphacl,  Roy,  iji- 

Amri,Roy  d'Ilra^ 

Amurath,Empereur,5d.9ip.oti corrigée,  pad 


ÂQ)Ui;<uh  fccond.Empcrcur, 
Amurath  ccoilîeune.  Empereur, 

V ^ ^ 

Anahus,  prétendu  Roy  d'A/Iirte, 

Anacyiidaraxes,  ou  AfvrAupes. 
^aclcc.  Pape, 

A^acicc  Antipapç, 

^^Aa^oeon,  Po’cte,  .•  1 

jAÿf^oru, 

Aiûniin.iîlsde  Meüaam, 
A'iunelus,Ponute,  . î 

Ananias,  Sainc^  , 

JÀrulbfe.Pape,  »t- ui  5 . 
AnalbUc  fécond.  Pape, 

'Anaflafe  Antipape,  w/'»  [*/• 

AnaRafc  [rQ^cwc,’^ape, 


i7  9*7 


44.ddi 

54*^4. 


a 


d’Helenus, 

Andromède, 

Andronic,  contre-  Empereur, 

Andronic,  Empereur, 

Andronic  fécond.  Empereur, 

Andronic  troilicnne,^pereur, 
Andronicquatridinc,  Empereur, 
Andropompui, 

Angedc  Clauas, 

Angclomus,  Moine, 

Angleterre, 

Anicctus,Papc, 

Anne,  Ponti/e, 

Anniusjfils  d’ Apollo, 

Anniua  RoHiaa^Gouuemeurde  ludee,  45.644 
Annius  Flpdan,  Empereur, 

Ans  du  Monde, 

Ans  d'Adam, 

Ans  deSech, 

Ansd’Enos, 

Ans  de  Cainam, 

A ns  de  Malalecl, 

Ans  de  larcd, 

AnsdeHenoc, 

Ansde  MathulâJem, 

Ans  de  Lamech, 

Ans  de  Noé, 

Ans  deSem, 

Ans  du  Déluge, 

Ansd'Arphaxat. 

Ansde  SaJé, 

AnsdeHeber,  • 

Ansde  Phaleg,  Hitf. 

Ans  de  Reu,  tUJ. 

AnsdeSarug,  ty 

AnsdeNaçi.or, 

AnsdcTiiaré,  U^, 

Ans. 

Ans  du  Monde,5ic  Noé,de  Sem,dD  Delupe  Sc 
d'Arphaxat,  • ÿ- 

Ansd’llaac,  xi 

Ansde  lacob,  ‘ 

Ansdelademeure  des  Ilraélites  en  Egypte,  a^. 
104.175. 

Ansde  la  (ètuitude  des  ) fraclites  en  Egypte, 15. 
Ans  des  peres  & deaenfins , & le  rapport  de 
éHons  & relponlcslûr  iccUes; 


44 
4^49t 
47.70a 
5».^i 

j*r7f5—  Atu  de  U captiimé  de  loacimn  ôc  de  Daniel»  5< 


DES  M A T I E:  R E S. 


A&s  <le  U captiuité  de  loechim  t*  de  Mardo- 
chxcy&aucres, 

AnsdeUcapduicédeBab/IûnCt  499.500 

Aiuqtutrecen$du4.1iurc  d*£Àm,  }8.  f)9 
Ans  quatorze  que  lacob  (crulc  pour  IWÀMtit- 
fèmroea , *^5— 

▲ns  de  fertilité  & fterilité  de  lolèph , 109 

Ans  dcU  deineuredes  liracUcesaux  ddtrtl»if  f 
Ans  & mois  changez  en  leur  ordre  , z8c 
Ans  crois  c€s  defqucls  lepheié  fit  parler  au  Rof 
dcsAmonites,  ala.  549 

Ans  quatre  cens  quatre*  vingts  qui  coururenc 
depuis  la  Tome  de  l'Egxpte  iniques  itro  4*— 
du  régné  du  Rop  Salomon,  a 8) 

AnsdececceChronoIogie,  '4oi.4<d 

Ansdeparuge,  594. 40^ 

Ansducottconncfsenc,  408.);?  i,4^ 

Aosdes  Roisdeluda&d'irraël,  — «44- 

Ans de  règne,  

Ans  d'honneur,  395.4jj- 

▲ns  depuis  Adam  iurquesau  Deluge , 4&^ 
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50.  contre  les  Amonitea>(«V.e«ntrelet  Pin- 
liftins&UTtibude Benjamin,  - •'* 

GuibeR,  Antipape, 

Gttichardin 
Guida,  on  Gujr, 

- GuidoleChattremt, 

Guido,  Carme, 

Guillaumc,Bibliotecaite,  ' 

Guillaume,  Abbé, 

Guillaume,  Atchcuefqne  de  T)  r, 
Guillaume,Saina  i DoCi 
Guillaume  le  Breton, 

Guillaume  N erobrigenlir, 

Guillaume  Lcjrcefttc, 

Guillaume  d' Au»crgne,Euefque  de  »aria,  iW. 
âW. 


Guillaume  repin, 
Guitmondna, 

GV 

Qg«». 

Grrton, 

HA 

HAiacvc,  Prophète, 
fiabimacl,  fils  de  leaan, 
Hxmon,  Rojr  de  Maccdone, 
Aatmoa,  Rop  de  Tlielliift 
Hxmon,  fils  de  Thots, 
Hatmo,  Euefque, 

Halmo,fils  de  Sifiphe, 
Hamati,  fils  de  Cbanaan, 


)■> 

554 


J7.Soa- 

tS 


H» 
aj* 
ars— 
P~ 

raariiar»,  *8 

Hammal,  fils  de  phares,  ii'eRoiC  ndlsn  que  Ia~ 

eobdefcenditenEgjrpre,  at4 

Hamulus,  5‘ 

Hanani,  prophète,  }t. 

Hanon,  Roy  des  Amonites,  51.400 

Haqueuillc  Nicolas,  , 58 

Haran,  c'cRCharan. 

Harlay  François, Archeueiqoe  de  Roücn,  54 
Harmonie,  femme  de  Cadmus,  yn 

Harpalus,  5*5“ 

Hauteuille  lactpies,  yd 

Haxa'cl,  Roy  de  Syrie,  o jr“ 

Hazaël  fécond,  Roy  de  Syrie,  iM, 

HE 

Hebal,filsdeleébn,  it 

Hebcr,fils  de  Salé,  18.5.  Sa  mort,  a i-ity 
Heber  fils  de  Hobab,  de  mari  de  label,  19 
Hebtieus,i8.  Leurs  poinâsinuéua,47.  s'abu- 
fentfutlafindesyojnsdelaMpthiiré,  500 


Hccareui, 

Hecate, 

Hecaromnus,  Roy  de  Carie, 


ydo 

!5'“ 

3*7— 

3»7 

44 

4»“ 

V 

I*— 

510 


51.567 

799 

55 

54 

55 

54 
ihi.- 
iMr 
iW. 
■W. 

55 
îAsd. 


Guillaume  perald, 
Guillaume  Durand, 
ftiillaume.  Empereur, 
Guillaume  de  Naajac, 
Guillaume  Oclum, 
Guillaume  d'Auxerre, 


sW. 

MJ, 

55-*7» 

5* 

îMr 

MJ,~ 


Heâor,fils  de  rriam,  505.de  cotiigee, 

Hegciipile, 

Hegefippe, 

Hegefippe  fécond, 

He^.ou  Aialon,  luge, 

Helcias,  Pontife, 

Helenus,  fils  de  priam, 

Hcly,Pontife  de  luge,  6X7.S54 

Helice,Roinc.  35  s 

Idcliodore,  44 

Heliodore  va  ilerolâlem  pour  les  ibtsfotsdc~ 
Temple,  55T 

Hcliogabale,Empeteur,  45.66I 

Hcliopolis,c'eft  Corinthe. 

Hellen,  ayRasa 

Helmadan.pndecelTeutdeN.S.  TT 

Helmodius,  HiRorien,  )4 

Heluigins, 

Hemau, Prophète,  15 

Hématie,  c’eft  Macedone.  ‘ 

Hemor  Roy  des  Sichtroitet,  15.107.  tué  autt 
iônfils,  ao8 

Hentyptemiet.Emperenr,  5i"7’'^5 

Henry  fécond.  Empereur,  51*75 

Henry  rroifiefine.  Empereur,  55.*7o^ 

Henry  quattiel'mc,  Empereur, 

Henry  cinquieime.  Empereur, 

Henry  liiiefme.  Empereur, 

Henry  fepeiefme.Empcrcor,  • , 

' Henry,  Empereur  de  Couftantinople,  yr^TT" 
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55*  «79 
5).  8o< 
St.9^ 


Henry».  Empectot» 

Henry  I- Roi  • 

Henry  ik.Koi, 

Henry  ).  Roi» 

Henry  4.  le  Gnoi» 

Henry»  Moine» 

Henry» Cardinal , 

Henoe,  6Ude  Caïn» 

Henoc»?ille»  f- 

Henoc»  filtde  larcd,y.  pond^  Paradis Ttf* 
refire,  10 


V- 


14 


sn 

Hierocee»  4} 

Higinus.Pape»  44. 64jf 

Hiainqs,  4$ 

Huairc»  SainclfEuerquede  Poidiers» 


Het  » fils  aifné  de  loda  »* i|«  i$€,  199, 114.  iti 


HerifredecefTcutde  N.  S 
Heracleon»Empcteur»  — 

Heracleas  » Patriarche  d'Alexandrie» 
Heraclides, 

Heraclite»  PKiloiophe» 

MeracÜus  » Empereur  » 

Heraclius  deuxicTme,  Empereur» 

Heraclius  croiûefme»  Empereur , 
Heracliusquatrierme,Empcreur, 

Herculestfus  de  lupiccr  ded' A lc«ueoe»i4;.^4«r- 
1^4.  id4.  i6j.  i66. 170.5id.)4)* 
d’Omphale»  jdj.  de  de  Meinre,  sd4.pcre 

dAtgÔièy  • ^fff 


H 

-49*  711 

4« 

ÎH-7*7- 

3« 

47T755 

4»‘7Jt 


Hercu!cs,fils  deltqHcer&d’Aftcnc, 

Hercules  DcHnaaS, 

Hercules»di(  Belus» 

Hercules  de  Creu  » l'vn  des  Dadyles  » 441 

Herennius,  Empereur  y 4}47i 

Herennianus,  Contre-Empereur»  45.47*— 

Hérétiques  en  general  depuis  le  pcetniet  4*6. 

de  de  1a  Grâce  iniques  à maintciumCy^p^— 
Hennannus  Concradus , 51 

Heitnas»  4^ 

lictodes  » fait  Roi  de  loda  .41.  fbn  premier 
couroimemenc , 4oS.  imepea  Icni&Umr^ 
495.  furuerquit  U naidàow-««  nofIreSei* 
gneur,445.444.  dnp.4i).roa  fécond coo- 
roHrt«ment»  doy.dii 

Herodcstcontrc-Uttpatcur  , — 4r.4<?a 

Hérodote,  Hiftoiieo,  ^ — jd— 


H^rodocede  luflln  accordex  fur  la  couU^e 
. n rœnc des  Rois  de  Perfê»  545 

Heropnilc  SibiiJe»  3d*f7 

Herué,  Breton»  ' • ^ô- 

Heniliens,  peuples»  47 

Hefîchius  » idiVr 

H«fli»ouAgar.  Heni.predacelIcufdCBdfirc 
Seigneur»  de  Prince  des  luifi,  40 

Mefiode,  touchant  Prometbee» 

Heiron , prcdeceilèur  de  noftre  Seigneur  » 14.- 
n eflotc  pas  né  quand  lacebdefêendit  en  E- 

Hct,^li  de  Chanaan» 

Heus»  fils  de  CKanaan  » 

HcaiUch,fiUdeChDs, 

HeoiUch.filsde  ledan» 

Heures» 

HI 

Htblara»  Dcefiède  Sidle» 

Htblon»Roide  Sidie» 

Hiblon.c’cR  Megare, 

Hyanridas,  Roy  de  Corimhc  » 

Hyas, 

• Hseroimc»Sainâ , 4d.fur  Pbiloo« 
HierofmeBolxec, 


*'4 

18 

UiJ. 

HiÀ. 

«4 


354 

354-- 

3hi— 

*48 

481 


35* 

II 


HiUirc  »Samd»Eucrque  d' Ailes» 

Hilaue»Pape» 

Hiianon,Sahiél, 

Hddebcrt  » Euefque  du  Alans» 

HUdegarde  » Sainâc, 

Hildum,Ab^»  J. 

Htncniaitts,Abbé»puuAtGhederq.  de  Riicuasj— 

T* 

Hipereces  de  Anu»  en£uu  de  N epume  » 
Hipckcraics» 

HipoliccjSainél» 

Hipûpiie , 

Hippolochus, 

Hippoiux,  Poète» 

Hippoces , 

Hippoies , perc  du  Rpy  Alechet  » 

Miccaaus,  Pontife»  de  RoidesUiÜâi 
Hiiminade  Apoilo» 

HO 

Hobab,pere  de  HeberCineen»  de  parent  de 
Moyfi.  „ 

Holda,  Prophetefe»  |d*56i 

Holorecncs»auqucl  luditlicouppiU  ufte, 

460.464  

Holofcr  nés  dqpûcfcQe  » 44^ 

Hooterar -ÿwtoaciuat  Glaucus  de  Saipcdon, 
aSy.  579 
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3«3 

35- 

3Jj— 

3»f 

4» 

4«- 


Hommesemporeex  en  rie  de  cette  Item»  84 

Hongrie,  o*rrlpi«,  50*895.737 

Honoré»Saind,£ueiquedc  Marf^Hc. 
Honorcydic  Cadolus,Aiuipapc» 

Hononus»  Empereur» 

Honodus,  Pape, 

Honoriu  s dcuxicrm<»Pap^ 

Honorius  troifUrmc^Pape, 
Honoruisquatriefîne»  Pape» 

Honorius, PreRre  d'Authun  » 

Horace,  Poète» 

Horloges  ioueatex  » 

Hormarcus»c'eR  Mamitua 
Hormirda,Pape,  ^ . 

Horop«Aes,c  eft  Anaxerxes  1» 

Hoipital»  Chancelier. 

HoRiiianus , Empereur , 

HoRilianus  Berpenna,  Empereur» 

HV 

Hugbald, Moine, 

Hugues,  Moine, 

Hugues  de  S.Viâor» 

H ug  ue  s de  Barcclon  ne  » Cardinâi  » 

Hugues  du  Pré» 

Hugucs»ou  HuèOper,  Roy» 

Hur»filsde  Seo» 

Humbert, 


48.711 


45-870 
45-  871 


Humbert, GcacraldcrOrdrefàinâ  Dornini- 


que» 

Huns , ou  Hongrois  » 

Hur,  Roi  Madunite» 

Hus»  filidcScm, 

. 

Hyram,Roide  Tyr» 
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U 

label,  fUsdcLatnech,  ^ 

Iabin,RoidcCiuiuan,  a 

lacob  jfilidllàac,  prcdcccflear  deiwftreSo- 
gn  eur , X I . fait  U fécond*  gencrâtion  depuil 
Abraham , arhue  che*  Lwan , retootne  en 
Chanaan  auec  fes  fils  & filiaux).  appcUé  if- 
radl.difcend  en  Egypte,  ihùi.  faïuiflance, 
ily.  le  temps  qu’il  icroit  pont  fes  femmes, 
I94..i96.amue  en  Mefopotamic  & en  Egy- 
fbn  aage  quand  u fe maria , 
tourne  auec  la  famiUc  à U terre  de  CKanaan, 
ac>.  lctcmpiq»tSlfiK4SalcmfcenBethel, 
ao8.  defeendtn  £^ptc,xo9.(àmort,iX4.. 
picferéiEfâu  (ôntrereaifhé,  4*a 

lacc^ , autre, & ptedcccllcur  auŒde  ooftre  Sei- 
gneur, 4^ 

Iaddut,ou  leddoa.  Pontife,  )9 

Jahel,fcmme  de  Heber,  *9 

lajr,  luge  des  loifs,  î® 

lalmcnus  & Afcalaphus,  i*7 

lanc,  Pourift  de  Roi  de*  luif* , 4i.dio 
lapet,  x57.ad4.t<ty 

4apbet,&  fes  del«ndans  ,1^,17.104.  la  Oeon- 
logic,  fes  peuples,  11*“ 

lapigia,  M9 

lapix, 

lapon,  91^ 

lacqoes  le  Mineur, Satnâ,  Apotlre,  4? 

Jacques  le  Ma)eur,Sauidl,  Apwre,  ikiti 

lacques,Sainâ,  Euefqttede  Niflbe,  46 

lacques  Petets  de  Valence,  j6 

lacques  Chrilôpolitain,  57 

‘bequetSanazare,  58 

Jacques  Sapolet  ÿ Êuefque  de  Carpentras,  58 
lacques  Amioc , Euefque  d'Ataecre,  58 
lacqiiesSuares, 

lacd^ifilsdelc^n,  |8~ 

lared,  c.  i).  15.  des  ans  de  la  rie  duquel  toutes 
les  Bibles  s‘accordenc,8t.  lafôn  Chef  des  Ar- 
gonautes , X59.x7q.) 

laSm.  Pontife;  4?. 

lafon,AQtheurdesliuresdes  Machaùes  ; yrn — 

lafon,  lurifconfulte , — 

Iattan,filsdelaphet,i7.dcfesenfkns,  if 
la2al,filsde  Icdan,  it— 

ID 

IdaciusCUnis,  • 47 

Idxesd'Atîlyles,  xti 

Idiou,  rt — 

Idole  de  Michas,  $^7~ 

Idole  de  rabomiiiation,  559~ 

ldumee,Roiaume,  aj.xi'r — 

lE  — 

Jean  ,predece(Teur  de  noEre  Seigneur , 

Iean,dic  Hircanus,Pontife&  Duc  des  luifsyft, 
574.do7.d10  — 

Jean  i.predecHrrordenoftrcSeigneur,  41 

lcan;ontinne7t7ücdesluifs,4L557.fetua,5do. 

doS  ■ _ 

Jean, ou  liane, dit  Aleiaatoe^  rouare,dc  Roy 
des  luifs,  589.^10 

leaa  Bapti(lc,Stinâ,  45 

Jean  EuangeltUc , Sainâ,  4) 

Ican  CiimAchus,  Saicâ,  4d 

Jean  Chxü'oftoa3e,Sainâ,EsefqQe,  47 

Jean  0ai8afccne,Samdl,  50-* 


leaiiCafEan, 

leani. Empereur.  ^ 

Ican  X.  ditZimilêc , Empereur  ^ 
leanj.Erepereur, 

1 ean  quacnefme,  Empereur, 

Ican  cinquielme , Empereur  , 
lean  (îxiefine , Empereur, 
lean  premier,Ptpe, 
lean  deuxicfinc , Pape, 
letn  uoifieime,Pape, 

Jean  quatriefîne,  Ihspe» 

Jean  dnqaiefme»Pap<^ 
lean  fiuefinc.  Pape, 
lean  leptiefme  , Pape , 
lean  huidbefme.  Pape, 

Ican  neufiefme , Pape, 

Ican  dixiefmc  , Pa^  , 
lean  rnxiefme,  Pape, 
leandouxiefme.  Pape, 
lean  crcizteûne , Pape  » 
lean  i4.Pape, 

I ean  quinziefme.  Pape, 

lean  ieiziefinc,  Pape, 

lean  ,dtt  Philagatnus,Aonpapc , 

lean  dixfepdefnte,Pape , 

lean  dixhuiâielme , Pape , 

lean  dixneufiefme , Pape , 

lean  viDgüefme,  pape,  ou  Antipape, 
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lean  vingt -micfme,  Pim  , 

StrtTT- 

lean  vingt -deuxiefine , Vape, 

ican  vingt-croinefme,Pape , 

letn,Ducre, 

— yt — 

lean  Microlt^us, 

—J» 

lean  Cypuriuoc, 

lean  Bclcth, 

U 

lean  Algrin, 

• ff- 

lean  Priboorg , 

5( 

lean  de  la  Rochelle , 

ir- 

lean  Dun.dttTElcoC, 

lean  Tharilerus,  Dominiquaia, 

. lean  Coniacuzen, 

>«— 

lean  Rusbiock , 

lean,  Roy, 

Ican  de  Meun  Poëte , 

r«- 

lea^  Colomb , Saiiiâ , 

• iW. 

ban  Gerlbn, 

f7~ 

lean  Dominique, Cardinal, 

M. 

lean  Bromiad^ 

M. 

IcauNider, 

MJ. 

Ican  CapUlran , 

MJ. 

Ican  Raulin, 

MJ, 

Icandelndagine, 

MJ. 

lean  de  Turte  Cremaca  , 

MJ. 

lean  Tritemias,  Abbé, 

1 AJJ. 

lean  Naudecus, 

MJ. 

lean  Major  , 

MJ. 

lean  Guteemberg, 

MJ. 

lean  de  Montreal, 

MJ. 

Ican  de  1a  Pierre , 

S* 

IcanTcauerfis, 

MJ. 

lean  ouCalojan,Empereur, 

Ican  Diplobataiius.Emper.  f 5 

Icanne  la  Papene,fablc, 

|cbofi,fils  de  Chanaan , 
lechomas.pccdcccllcur  de  noflre  Sdgocut^d.' 
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XecHi  ÿfilled’Aran , lo 

Iedan,filsdcHeber  »éc(cs  cnfiBS»  il 

lcddoJ,  c'cll  laddus, 

lehii,  Ptoph«c,  ^ )) 

Ichu,  Roy  d'Kcacl,  M'4^4 

lephté,  I^edes  luifs  «Ueguejoo.tns de 
polfeflionyiSi. immola  Ta  fille,  $49 
Ieccroic,Prophrc , 9^.469 

Icroboam , premier  Roy  d’Ifraël , 
leroboal,c‘cft  Gedeon, 
leroboamdeuxicfiiiCtRoi  d'I(ucl,  94.414" 
IcruTalem  fondée , 14.  prïnfe  par  Daoid , ^44. 

6c  par  Anciochus  le  Noble, 4a9.piUec par 
Sruc  Roy  d'Egypte,  {j.allicer'*  rirHero- 
dea , delil.dii.  pnnfe  pat  les  Cnr^cns,8  ly. 
fonder.  i4i.  Roia«me,4»5,prinfeparPn . 
pce,  fljSiTRn^acnarchar,  & roinec,4}.  prl» 
le  pluneufr~Êois,  449. &du temps deloa- 
chun,  àUdeIonas,4  4*.  afEcgee,  prtnfe  6c 
rujnee,47j.  filiale  R^ame,  5j.prinrcpar 
Sa!adin,54.fclijlUfatUesddînolies,  J59.  Tes 
Euefimes, 

lefabel,  Koine  d’I  fra'cl,  î ^ 

leiré,pere  du  Roi  Dauid , JJ~ 

Ierukes,& leur  Ordre, 
lerua,61sd'£tiezcr,predeccirear  de  noftrc  Sei  - 
rneur, 

lelus,6UdcIofedecb,Poht)fe,  }7>49o^.9t 
lefus,  frerede  Jonathan , Pontife , to 

leliiscroinerme.  Pontife,  4ï~ 

lefusquacrierme,Poncife,  49 

lefus«CbnR,4i.  ÂnailTance,  4o9<  la  duree^ 
là  vie,  441.  fils  de  Dauid  pa'fsmere  feule- 
mont,  j4a 

IC 

Ignace, Saind,  4T 

Ignace,  Saindt , 6c  Fondateur  des  Icfuites , 5 8 
IL 

lldefonfcySainâ,  49~ 

lUyne,  Royaume , ou  Efclanonie , 9M4* 

lies , fils  de  Tros,fitbalhc  Ilium  , 904. 
wengee,  ~fëï" 

IM  

Immaradas,  fl7~ 

Imprimerie  inuentee,  jy 

IN 

InachuspremierRoyd'Argos,  14.191" 

Indes  Orientales,  57*9)4 

Iodes  Occidentales, 

Indichons,  4<f  489 

Indulgences,  Fn 

Ingennus,  contfe-Empereur , 49.679 

Innocent  preouer.  Pape , 47-^79 

Innocent  deuxkrmc , Pape , 54:841“ 

Innocent  croifielroe , Antipapé , yÿô“ 

Innocent  troifiefme , Pape , 54.8^7 

Innocent  quacriefmc , Pape , 55. 864" 

Innocent  cinquiefme.  Pape,  5TT-T 

limocent  fixiefme,Papc, 

Innocent  reptie{me,P.npe,  57*9^9 

Innocent buiâiefmc  , Pape,  59.4+1 

Innocent  neufiefnicv  Pape , 58. *<4 

InterdiâioodubaAimencdu  Temple  deTçm^ 
fàlem,  594 

Interrègne parmy  les  lugeides  Ifraclices  , 51. 

301.967 


14*») 
34-4  *4 
)d. 417.4^4 


10 

Io,r<r>trde  Phoroneus, 

Ioachas,Roid‘irraCl, 
louchas,  Roi  de  luda, 

Ioachas,dit  Ochofias,Roy  de  luda , 
loachim.  Roi  de  luda, 96.97.417.414.466.11'^ 
ptif,  4 «7 

loachim  deuxierm«,Roi  de  lU<U,)â:468.bC0ftT 
le  iiurede  lereraie,  470.  fa  liberté , 4^7 . 

rcfcdion , 487 

Ioachim,fils  de  Iefiis,P<Btrm^  s 8 

loachim, mari  de  Sufanne,  47V~ 

loachim, Eli, ou  Eliicbim, Synomines,  486. 

49î  “ 

loachim, voyez  Zorobabel  dcuxiefme  , jj9~ 
IoaniMDen  Koaa,Princcdcs  lutfs, 
loas.pere  de  Gedeon, 

loathan,  HlsdeGedeon,  90 

Ioas,Roi  de  luda, tuf, 94.illu  de  Salomon,  486. 
411.419  569 

loas.RoH’Kraîl,  94*4)'4 

]otrhan,tilid  Ufias,  94 

louhan,Roideluda,  99.494.495 

lolc»  947 

lob  nafquic , if.mourut,  19.  erpottfa  Dîna  ni* 
le  de  Iacob,toi.aia.fuc  le  fécond  Roi  de  1*1- 
i»7 
ir 
i6.l4o 
14_ 
J1 

83J*9Î4 
9) 

— 


dumee, 

Iobab,fiUdeIeélan, 

Iocabech,fcmmed'Amfam , 
loël , Prophète, 
lohanan, Pontife, 

Ion,  fils  de  Xurhus, 
lont.predcccfiéof  de  N.  S« 
lonas,  Prophète, 

lonaSjAbbe,  49 

lonas.  Moine,  50 

Ionas,£uefqtied’Orleans,  p~ 

lonaun.ou  loannes,  Pontife , 97~ 

Ionaus,Pontife,5a.dc  Prince  des!utfs,4t.495 
fTo.emioya  des  A nbafladeurs  i Rome,ror' 
, de  misà  mort  auec 
57« 


deux  de  les  ülf, 

Ionie, de  l'Afie, 
loram.Roide  luds, 
Ioram,Roîd'irra*êl, 
lorim,predeccf&urde  N.5. 
lomandes,  Euefqu^ 
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